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1.  —  Chroniques,  mémoires,  journaux,  récits 
et  compositions  historiques. 

'')-¥■     1.  Chronique  des  ducs  de  Normandie  par  Benoît,  trouvère  anglo-normand  du  \n'  siècle, 
publiée  par  Francisque  Michel.  —  i836-i844,  3  vol. 

^     2.  Les  familles  d'outrc-nier  de  Du  Cange,  publiées  par  E.-G.  Hey.  —  1869,  /  vol. 

3.  Histoire  de  la   croisade  contre  les  hérétiques  Albigeois,  écrite  en  vers  provençaux, 
publiée  par  C.  Fauriel.  —  1887,  1  vol. 

à.  Histoire  de  la  guerre  de  Navarre  en  1976  et  1277  [chronique  rimée],  par  Guillaume 
Anelier  de  Toulouse,  publiée  par  Francisque  Michel.  —  i856, 1  vol. 

-¥■     5.  Chronique  de  Bertrand  du  Guesclin,  par  Cuvelier,  trouvère  du  xiv°  siècle,  publiée  par 
E.  Charbière.  —  1889,  a  vol. 

-¥■     6.  Clironique  du  religieux  de  Saint-Denys,  contenant  le  règne  de  Charles  VI,  de  i38o  à 
i492;  publiée  et  traduite  par  L.  Bellaguet.  —  1839-1859,  6  vol. 

7.  Chroniques  d'AiiADi  et  de  Stambaldi  [6i5-i458],  publiées  par  R.  de  Mas  Latrie.  — 
1891-1893,  a  vol. 

-¥■     8.   Mémoires  de  Claude  Haton  (i553-i589),  publiés  par  F.  Bourquelot.  —  1857,  a  vol. 

^     9.  Journal  d'Olivier  Lefèvre  d'Orhesson  [1648-1679],  publié  par  A  Chbrubl.  —  1860- 
1861,  9  vol. 

if-    10.  Mémoires  de  Nicolas-Joseph  Foucault  [1641-1718],  publiés  par  F.  Baudrv. —  1869, 
1  vol. 

11.  L'Estoire  de  la  Guerre  sainte,  poème  de  la  troisième  croisade  (1190),  publié  par 
G.  Paris.  —  1897,  1  vol. 

<•)  Le«  volumes  précédés  du  signe  -Y-  sont  presque  épuisés. 
•*'  Les  volumes  précédés  du  siffne  —  sont  épuisés. 
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II,  —  Gartulaires  et  recueils  de  chartes. 

—  12.  Cnrtulaire  de  l'abbaye  de  Saint-Père  de  Chartres,  publié  par  R.  Guérard.  —  iSAo, 

a  vol. 

—  13.  Cartulairede  l'abbaye  de  Saint-Bertin,  publié  par  B.  Guérard.  —  i84o,  t  vol. 

U.  Appendice  au  Cnrtulaire  de  l'abbaye  de  Saint-Bertin,  publié  par  F.  Morand.  —  1867, 
1  vol. 

—  15.  Cartiilaire  de  l'église  Notre-Dame  de  Paris,  publié  parB.  Guérard,  Géradd,  Mabion  et 

Dkloye.  —  i85o,  h  vol. 

—  16.  Cartulairede  l'abbaye  de  Saint-Victor  de  Marseille,  publié  par  B.  Guérard,  Marion  et 

Delisle.  —  1867,  2  vol. 

—  17.  Cartulaire  de  l'abbaye  de  Redon  en  Bretagne,  publié  par  A.  de  Cocrson.  —  i863, 

1  vol. 

18.  Recueil  de  chartes  de  l'abbaye  de  Cluny,  formé  par  Aug.  Bernard,  publié  par  Alexandre 

Bhuel;  tomes  I-VI. —  1876-190Z1 ,  6  vol. 

19.  Gartulaires  de  l'église  cathédrale  de  Grenoble,  dits  Gartulaires  de  Saint-Hugues,  publiés 

par  J.  Marion.  —  1869,  1  vol. 

^  20.  Cartulaire  de  Savigny,  suivi  du  petit  cartulaire  de  l'abbaye  d'Ainay,  publié  par  Au- 
guste Bernard.  —  i853,  a  vol. 

Jf  21.  Cartulaire  de  l'abbaye  de  Beaulieu  (en  Limousin),  publié  par  Deloche.  —  1869, 
1  vol. 
22.  Archives  de  l'Hôtel-Dieu  de  Pans  (1  i57-i3oo),  publiées  par  L.  Brièle  et  E.  Goyecqub. 
— 1894,  I  vol. 

—  23.  Privilèges  accordés  à  la  couronne  de  France  par  le  Saint-Siège  [laai-iôaa],  publiés 

par  Ad.  et  J.  Tardif.  —  i855,  1  vol. 
2à.  Recueil  des  monuments  inédits  de  l'histoire  du  Tiers-Etat  (1"  série,  région  du  Nord), 
publié  par  Augustin  Thierry.  —  1850-1870,  û  vol. 

—  25.  Archives  administratives  de  la  ville  de  Reims  [iv'-xiv°  s.],  publiées  par  P.  Vauin.  — 

i839-i848,5  W. 
Jf  26.  Archives  législatives  de  la  ville  de  Reims  [xiii'-xvi'  s.],  publiées  par  P.Varin.  —  i8io- 

i85a,  â  vol. 
-¥•  27.  Archives  administratives  et  législatives  de  la  ville  de  Reims;  table  générale  des  matières , 

par  L.  Amiel.  —  i853,  i  vol. 

m.  —  Correspondsinces  et  documents  politiques 
ou  administratifs. 

Jf  28.  Lettres  de  rois,  reines  et  autres  personnages  des  cours  de  Fiance  et  d'Angleterre, 
depuis  Louis  Vil  jusqu'à  Henri  IV,  tirées  des  archives  de  Londres  par  Bréquigny  et 
publiées  par  J.-J.  Champollion-Figeac.  —  1839-18/17,  a  vol. 
29.  Rôles  gascons,  publiés  par  Francisque  Michel  et  Ch.  Béjiont;  tome  I  et  supplément, 
tome  II  et  tome  III  [ia4a-i3o7].  —  1885-1906,  ù  vol. 


—  30.  Les  Olim,  ou  registres  des  arrêts  rendus  par  la  Cour  du  Roi  sous  les  règnes  de  saint 

Louis  —  Philippe  le  Long  [i2d4-i3i8],  publiés  par  le  comte  BEncNOT.  —  i83q- 
18/18,  4  W. 

—  31.   Règlements  sur  les  arts  et  métiers  de  Paris,  rédigés  au  xiii"  siècle  sous  le  nom  de 

Livre  des  métiers  d'Etienne  Boileau,  publiés  par  G.-B.  Depping. —  1837,  1  vol. 

32.   Correspondance  administrative d'ALPONSE  DE  Poitiers,  publiée  par  Aug.  Mounier.  — 
1894-1900,  a  vol. 

—  33.  Paris  sous  Philippe  le  Bel,  notamment  d'après  le  rôle  de  la  taille  de  Paris  en  lagi, 

publié  par  H.  Géraud.  —  1837,  1  vol. 

—  3i.  Procès  des  Templiers,  publié  par  J.  Michelet.  —  i84i,  9  vol. 

35.  Mandements  et  actes  divers  de  Charles  V  (i364-i38o),  publiés  ou  analysés  par 

L.  Delisle.  —  1874,  1  vol. 

36.  Itinéraires  de  Philippe  le  Hardi  et  de  Jean  sans  Peur,  ducs  de  Bourgogne  (i363-i4i6), 

publiés  par  Ernest  Petit.  —  1888,  1  vol. 

—  37.  Journal  des  États  généraux  de  France  tenus  à  Tours,  en  i484,  sous  le  règne  de 
Charles  VIII,  rédigé  par  Jehan  Masselin,  publié  et  traduit  par  A.  Bernier. —  i835. 


vol. 


38.  Procès -verbaux  des  séances  du  Conseil  de  régence  du  roi  Charles  VIII  (août  i484- 

janvier  i/i85),  publiés  par  A.  Bernier.  —  i836,  1  vol. 

39.  Procédures  politiques  du  règne  de  Louis  XII,  publiées  par  R.  deMaulde.  —  i885,  1  vol. 

40.  Négociations  diplomatiques  de  la  France  avec  la  Toscane  [i3ii-i6io],  documents 

recueillis  par  Giuseppe  Canestrim  et  publiés  par  Abel  Desjardins.  —  1859-1886, 
6  vol. 

•¥■  41.  Négociations  diplomatiques  entre  la  France  et  l'Autriche  durant  les  trente  premières 
années  du  xvi*  siècle,  publiées  par  A.  Le  Glay.  —  i845,  a  vol. 

—  42.  Négociations  de  la  France  dans  le  Levant  [i5i5-i589],  publiées  par  E.  Charrière. 

—  i848-i86o,  4i;o/. 

•¥•  43.  Captivité  du  roi  François  I",  par  A.  Champollion-Figeac. —  1847,  1  vol. 

f 

—  44.  Papiers  d'Etat  du  cardinal  de  Grantelle  [i5i6-i565],  publiés  par  Ch.  Weiss.  — 

i84a-i852,  g  vol. 

45.  Lettres  de  Calherinc  de  Médicis,  publiées  par  Hector  de  la  Ferrière  et  Baguenault  de 
Pi'CHESSE ;  tomes  I-X,  1880-1910,  to  vol. 

-¥■  46.  Négociations,  lettres  et  pièces  diverses  relatives  au  règne  de  François  H,  publiées  par 
Louis  Paris.  —  i84i,  i  vol. 

—  47.  Relations  des  ambassadeurs  vénitiens  sur  les  affaires  de  France  au  ivi' siècle,  recueillies 

et  traduites  par  N.  Tommaseo.  —  i838,  a  vol. 

-¥■  48.  Procès -verbaux  des  États  généraux  de  lôgS,  publiés  par  Aug.  Bernard.  —  i84a, 
1  vol. 

—  49.  Recueil  des  lettres  missives  de  Henri  IV  [i562-i6io],  publié  par  Berger  de  Xivreï  et 

Guadet.  —  1843-1876,  g  vol. 

-¥•  50.  Lettres,  instructions  di|)lomalique8  et  papiers  d'État  du  cardinal  de  Richelied  [1608- 
i64a],  publiés  par  Avenel.  —  1853-1877,  ^  "**'• 


—  51.  Maximes  d'Élat  et  fragments  politiques  du  cardinal  de  Richelieu,  publie's  par  Gabriel 

Hanoiadx.  —  1880,  1  vol. 

52.  Négociations,  lettres  et  pièces  relatives  à  la  Conférence  de  Loudun  [i6i5-i6i6], 
publiées  par  Bouchitté  [et  Levasseur].  —  1862, 1  vol. 

—  53.  Correspondance  de  Henri  d'Escoubleau  de  Sourdis,  archevêque  de  Bordeaux,  chef  des 

conseils  du  Roi  en  l'armée  navale,  publiée  par  Eugène  Sue.  —  1889,  3  vol. 

■¥•  54.  Lettres  du  cardinal  Mazarin  pendant  son  ministère  [16^2-1661],  publiées  par  A.  Cbé- 
BUKL  et  G.  d'Avenbl;  tomes  I-X  (1872-1906). 

—  55.  Correspondance  administrative  sous  le  règne  de  Louis  XIV,  recueillie  par  G.-B.  Depping. 

—  i85o-i855,  4  vol. 

56.  Mémoires  des  intendants  sur  l'état  des  GénéraUtés,  dressés  pour  l'instruction  du  duc 
de  Bourgogne.  Tome  I,  Mémoire  de  la  Généralité  de  Paris,  publié  par  A.  de  Bois- 
LiSLE.  —  1881,  1  vol. 

—  57.  Négociations  relatives  à  la  Succession  d'Espagne  sous  Louis  XIV  [1662-1679],  publiées 

par  F.  MiGNET.  —  i835-i842,  â  vol. 

—  58.  Mémoires  militaires  relatifs  à  la  Succession  d'Espagne  sous  Louis  XIV  [1701-1718], 

publiés  par  les  lieutenants  généraux  de  Vault  et  Pelet.  —  1 835- 186 2,  1 1   vol.,  et 
atlas  in-fol. 

—  59.  Correspondance  des  Contrôleurs  généraux  des  Finances  avec  les  Intendants  des  Pro- 

vinces, publiée  par  A.  de  Boislisle.  —  187/1-1898,  3  vol. 

60.  Remontrances  du  Parlement  de  Paris  au  XYin"  siècle,  publiées  par  J.  Fi,\jiMERMoriT; 

tomes  I-in.  —  1888-1899,  ^"o'- 

61.  Journaux  du  trésor  de  Philippe  de  Valois,  publiés  par  .T.  Viard.  —  1901,  1  vol. 

62.  Documents  relatifs  aux  Etats  généraux  et  assemblées  réunis  sous   Philippe  le  Bel, 

publiés  par  G.  Picot.  —  1901,  1  vol. 

63.  Documents  relatifs  au  comté  de  Champagne  et  de  Brie  (xii"-xiv°  siècle),  publiés  par 

A.  Longnon;  tomes  I-II  (1901-1904). 

64.  Testaments  de  l'officialité  de  Besançon,  publiés  par  Ulysse  Robert,  tomes  I-Il. —  a  vol. 

65.  Les  actes  de  Sully,  passés  au  nom  du  Roi,  de  iGoo  à   1610  par  de  Mallevoue.  — 

1911,  1  vol. 

JV.  —  Documents  de  la  période  révolutionnaire 

[grand  in-8°]. 

66.  Recueil  de  documents  relatifs  à  la  convocation  des  États  généraux  de  1789,  publié 

par  A.  Bbetts;  tomes  I,  II,  III  et  atlas  des  bailliages.  —  1894-1908,  3  vol. 

67.  Correspondance  secrète  du  comte  de  Mercy-Argenteau  avec  l'empereur  Joseph  II  et  le 

prince  de  Kaunitz  [1780-1790],  publiée  par  A.  d'Arseth  et  J.  Flammebmost.  — 
1889-1891,  a  vol. 

68.  Procès-verbaux  du  Comité  d'instruction  publique  de  l'Assemblée  législative,  publiés 

par  J.  Guillaume.  —  1889,  1  vol. 


—  5  — 

69.  Procès-verbaux  du  Comité  d'instruction  publique  de  la  Convention  nationale,  publiés 

parJ.  Gdilladme;  tomes  I-VI. —  1891-1907,  6  vol. 

70.  Recueil  des  Actes  du  Comité  de  salut  public,  publié  par  F.-A.  Aulabd;  tomes  I-XX. 

—  1889-1910,  3  0  vol.,  et  table  des  tomes  1-V,  1  vol. 

71.  Correspondance  générale    de   Gabnot,  publiée  par  Et.  Charavay;  tomes  I-IV.  — 

1899-1908,  4  vol. 

72.  Lettres  de  Madame  Roland;  tomes  I  et  II.  —  1900-1902,  a  vol. 

73.  Catalogue  des  procès-verbaux  des  Conseils  généraux  de  1790  à  l'an  11.  —  t  vol. 

Ih.  Recueil  des  actes  du  Directoire  exécutif  (procès-verbaux,  arrêtés,  instructions,  lettres 
et  actes  divers),  publiés  et  annotés  par  A.  Debidour. —  1910,  1  vol. 


V.  —  Documents  philologiques,  littéraires, 
philosophiques,  juridiques,  etc. 

—  75.  L'Éclaircissement  de  la  langue  française,  par  Jean  Palsgrave  [i53o],   publié  par 

F.  Gémn.  —  1862, 1  vol. 

—  76.  Les  quatre  livres  des  Rois,  traduits  en  français  du  xii°  siècle,  publiés  par  Leroux  db 

LmcT.  —  i84i,  1  vol. 

77.  Le  livre  des  Psaumes,  ancienne  traduction  française,  publié  par  Francisque  Michel. 

—  1876,  1  vol. 

—  78.  Ouvrages  inédits  d'ABÉLARD,  publiés  par  Victor  Coosin.  —  i836,  t  vol. 

-¥■  79.  Li  livres  dou  Trésor,  par  Rrunetto  Latini,  publié  par  P.  Chabaille.  —  i863,  i  vol. 

80.  Li  livres  de  Jostice  et  de  PIct,  publié  par  P.  Ghabville.  —  i85o,  1  vol. 
-¥•  81.  Le  Mistère  du  siège  d'Orléans,  publié  par  F.  Guessard  et  E.  de  Certain.  —  1862,  t  vol. 

82.  Lettres  de  Peibesc  [1602-1627],  publiées  par  Ph.  Tahizey  de  Labboque;  tomes  I-Vil. 

—  1888-1898,  7  vol. 

83.  Lettres  de  Jean  Chapelain  [1632-1672],  publiées  par  Ph.  Tamizey  de  Larroque.  — 

1880-1883,  a  vol. 

—  8i.  Documents  historiques  inédits  tirés  des  collections  manuscrites  de  la  Ribliothèque 

royale,  etc.,  pubhés  par  Champollion-Figeac.  —  i8iii-i848,  à  vol.,  et  table  (1874), 
1  vol. 

85.  Mélanges  historiques,  choix  de  documents  [publiés  par  divers].  —  1873-1886,  5  vol. 

86.  Missions  archéologiques  françaises  en  Orient  aux  xvii'et  xviii'  siècles,  documents  publiés 

par  H.  Omont  (  r°  et  2°  parties).  —  1902  ,  3  vol. 

87.  Recueil  des  Arts  de  Seconde  Rhétorique,  publié  par  Langlois. 

VI.  —  Publications  archéologiques. 

88.  Recueil  de  diplômes  militaires,  publié  par  L.  Renieb.  —  1876,  1  vol. 

89.  Etude  sur  les  sarcophages  chrétiens  antiques  de  la  ville  d'Arles,  par  Edin.  Le  Rlant. 

—  1878,  1  vol.  in-fol. 

90.  Les  sarcophages  chrétiens  de  la  Gaule,  par  Edm.  Le  Blant.  —  1886,  1  vol.  in-fol. 


—  6  — 

91.  Nouveau  recueil  des  inscriptions  chrétiennes  de  h  G'auie  antérieures  au  viii"  siècle, 

par  Edm.  Le  Bi.ant.  —  1892,  1  vol. 

92.  Architecture  monastique,  par  Albert  Lenoir.  —  i852-i856,  2  vol. 

—  93.  Étude  sur  les  monuments  de  l'architecture  militaire  des  Croisés  en  Syrie  et  dans  l'île 

de  Chypre,  par  Guillaume  Rey.  —  1871,  1  vol. 

—  9â.  Monographie  de  l'église  Notre-Dame  de  Noyon,  par  L.  Vitet  et  D.  Ramée.  —  1.865, 

t  vol. ,  et  atlas  in-fol. 

—  95.  Monographie  de  la  cathédrale  de  Chartres  [par  Lassus  et  Amaury  Duval].  Explication 

des  planches  par  J.  Durand.  —  1867-1886,  atlas  in-fol.,  et  1  vol. 

—  96.  Notice  sur  les  peintures  de  l'église  de  Saint-Savin,  par  P.  Mérimée.  —  i845,  1  vol. 

in-fol. 

—  97.  Statistique  monumentale  (spécimen).  Rapport  sur  les  monuments  historiques  des  arron- 

dissements de  Nancy  et  de  Toul,  par  E.  Grille  de  Beuzelin.  —  1887,  1  vol.,  et 
atlas  in-fol. 

—  98.  Statistique  monumentale  de  Paris,  par  Albert  Lenoir.  —  1867,  1  vol.,  et  atlas  in-fol. 

—  99.  Inscriptions  de  la  France  du  v'  au  xvin°  siècle.  Ancien  diocèse  de  Paris,  par  F.  de 

GuiLHERMY  et  R.  de  Lastetrie.  —  1878-1883,  5  vol. 

100.  Iconographie  chrétienne.  Histoire  de  Dieu,  par  Didron.  —  i8/i8,  1  vol. 

101.  Recueil  de  documents  relatifs  à  l'histoire  des  monnaies  frappées  par  les  rois  de  France, 

depuis  Philippe  II  jusqu'à  François  I",  par  F.  de  Saulcy;  tome  I  [1 179-1880].  — 
1879, 1  vol. 

102.  Inventaire  des  sceaux  de  la  collection  Clairambault  à  la  Bibliothèque  nationale,  par 

G.  Demay.  —  1885-1886,  9  «0/. 

103.  Inventaire  du  mobilier  de  Charles  V,  roi  de  France  [1880],  pubhé  par  J.  Labarte.  — 

1879,  1  vol. 
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INTRODUCTION, 


ORIGINE  DES  NOMS  DE  LIEUX  DU  DÉPARTEMENT. 


PERIODK   PIlE-CELÏlQliE. 

C'est  aux  alentours  de  l'an  3oo  avant  notre  ère  que,  refoulés  vers  le  sud  par  l'inva- 
sion belge,  les  Gaulois  pénétrèrent  pour  la  première  fois  dans  le  bassin  du  Moyen- 
Rhône  '".  Celte  région  était  alors  occupée  par  des  populations  ligures,  ainsi  que  nous 
l'apprend  Aristole  qui  place  la  «perte  du  Rhône t»  en  Ligurie,  laepi  Ttjv  Xiyval ixriv  ^'^\ 
Pour  ce  qui  est  de  la  Suisse  et  en  particulier  du  pays  de  Gex ,  ce  n'est  qu'à  la  fin  du 
second  siècle  avant  J.-C.  que  les  Helvètes,  qui  habitaient  auparavant  entre  le  Rhin  et  la 
Bohème,  en  firent  la  conquête  sur  les  Ligures  '^'. 

Si  l'on  considère  la  date  relativement  tardive  à  laquelle  les  Gaulois  se  sont  emparés 
des  régions  qui  forment  aujourd'hui  le  département  de  l'Ain ,  on  ne  s'étonnera  pas  de 
trouver  dans  la  nomenclature  géographique  de  ce  département  un  assez  grand  nombre 
de  noms  pré-celtiques,  ibères  ou  ligures. 

Parmi  les  noms  d'origine  ibérique  on  peut  cit^r  avec  assurance  ceux  du  Rodano»  '*' 
et  de  l'Arar.  Le  nom  de  Rodmos  ne  peut  pas  être  celtique  puisqu'il  est  mentionné  par 
Eschyle  deux  siècles  environ  avant  l'arrivée  des  Gaulois  sur  ses  rives;  il  ne  peut  pas 
être  ligure  non  plus,  car  les  Ligures  répondaient  par  -eno-  au  suffixe  indo-européen 
-nno-  que  les  Ibères  rendaient  par  -ano-.  Au  surplus,  Eschyle  nous  dit  expressément 

">  D'Akois   de   Jduixvilu,    Le»    Celle»,  p.    88-  et   Zeoss,    Die   DeaUcheii   uitd  die   Nachbarstâiiime , 

90;  G.  Jdllun,  llUloire  de  la  Gaule,  t.  I,  p.  3i3-  p.  395. 

3i5.  ''   Rodanon  s'explique  par  la  racine  trodh  qui  ost 

'''  Abistote,  Mtteorologicortim ,  i,  i3,  3o.  dans  le  grec  poOios  irbruyaiit,  impcUieux»,  en  par- 

"'   D'Arbois    dk   Jciaimville,  Les  premier»   lialii-  lanl  des  vagues,  et  dans  le  v.-li.-a.  »()é(irt«  itgrondcr»; 

toHtt  lie  l'Europe,  t.  II,  p.  7a   el  suivantes.  Sur  le  cette  racine  a   été  développée  au  moyen  du  sutlixo 

s^our  des  Helviles  dans  le  pays  situe  entre  le  Rhin,  indo-européen  -mno-;  sur  ce  suflîic,  voir  Brcgmann, 

le  Main  et  la  Bohême,  voir  Tacite,    Cermauia,  sS,  Gruntirisx,  t.  II',  p.  2.')'i  et  suiv. 


A 
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que  de  son  temps  le  Rhône  couiait  en  terre  ibérique  "'.  Le  nom  de  l' Irar  dérive,  au 
moyen  du  suffixe  ibère  -ar-,  de  la  racine  ar  r  être  en  mouvement  î)  ,  que  l'on  retrouve 
dans  le  nom  d'un  grand  nombre  de  cours  d'eau  de  l'Espagne  ou  de  l'Aquitaine  : 
Ar-no-s,  Ar-acâ,  Ar-acôn,  Ar—uncâ,  Aravà,  rivières  de  la  péninsule  ibérique,  Ar- 
annu-s,  Ar-antiâ,  Ar-ëvià  (l'Ariège)  '^',  rivières  d'Aquitaine. 

Les  Ibères  appelèrent  Narbô  la  branche  de  droite  de  l'Aude  qui  porte  aujourd'hui 
le  nom  de  Robine;  puis,  suivant  un  procédé  toponymique  qui  leur  était  familier,  ils 
donnèrent  le  nom  du  fleuve  à  la  ville  qu'ils  construisirent  sur  ses  rives'''.  L'origine  ibérique 
de  ce  nom  ne  saurait  être  contestée  puisqu'il  est  mentionné  par  Hécatée,  qui  écrivait 
vers  l'an  5oo  avant  notre  ère,  un  siècle  au  moins  avant  l'arrivée  des  Ligures  dans  la 
région  d'entre  le  Rhône  et  les  Pyrénées,  et  plus  de  deux  siècles  avant  l'époque  où  les 
Gaulois  s'établirent  à  Narbonne.  Au  surplus,  le  nom  de  Narbon—  est  complètement 
inconnu  de  l'onomastique  celtique,  tandis  qu'on  le  rencontre  partout  où  l'histoire  nous 
signale  la  présence  de  populations  ibères,  en  Espagne,  en  Aquitaine,  en  Provence,  en 
Sardaigne  et  en  Sicile;  c'est  donc  bien  à  l'occupation  par  les  Ibères  de  la  région  du 
Moyen-Rhône  qu'il  faut  faire  remonter  le  nom  de  Narbon-  que  des  actes  du  xv"  siècle 
donnent  à  plusieurs  sources  de  notre  déparlement  et  celui  de  Narbona  qui  désigne ,  dans 
des  actes  delà  même  époque,  un  petit  affluent  de  la  Rienne'*',  On  doit  en  dire  autant 
de  VAlbarôna,  aujourd'hui  l'Albarine,  si,  comme  cela  paraît  probable,  les  àexa.  Albarona 
d'Espagne  ont  emprunté  leur  nom  au  cours  d'eau  qui  les  traverse '5'.  C'est  également 
un  non  pré-celtique  que  l'on  doit  reconnaître  dans  celui  de  Bebrônu  qu'un  texte  hagio- 
graphique donne  au  Rrevon;  ce  nom  dérive  du  thème  indo-européen  *  bhebhrn-  qu'on 
retrouve  dans  le  sanscrit  bahlirû-n  «brun»,  et  dans  le  v.-slave  bebro  «  castor  ^i,  mais 
auquel  l'italo-celtique  a  préféré  la  variante  *bhibhru-:  latin  fiber,  gaulois  Hibra^r ,  Bibroci. 


O  Cf.  Pline,  87,  Sa. 

'*'  Cf.  pour  le  sufTixe  Adéva,  ville  d'iliérie. 

'''  Poljbe,  3'i,  10,  I  :  niietiiiiv  ïlvpi/ivnv  ^naiv 
Swi  toS  mpêavos  -ooToiftoS  iseSiov  slvat ,  it'  ou 
(fépeaOai  -aotufioCt  lÀéëtpiv  xoti  VoaK-jvov,  péovTas 
■mapà  -moASis  ofiaivinovs.-^  On  criiit  qu'au  tomps  de 
TEmpire  mniain,  l'Aude  coulait  tout  entière  vers 
Narbonne  (P.  Joanne,  Dictionnaire  j^êoffrapliique  et 
adminislialif  de  la  France,  t.  I,  p.  ao'i);  s'il  en  est 
ainsi,  il  faut  reconnaître  dans  Narbô  le  nom  ibi're 
de  VAlax;  et  c'est  bien,  en  effet,  ce  qui  semble 
ressortir  du  passajje  de  Polybe  que  l'on  vient  de  citer. 


'  On  peut  ajoulér  que  Narbon-  dérive  de  la  ra- 
cine nar  trêtre  fort»,  forme  réduite  de  la  racine 
lier  qui  est  dans  le  sabin  Néron-  et  dans  le  gaulois 
ner-to-n  ttforcen,  et  que  ceUe  racine  «or  (=*«r) 
avait  pour  correspondant  lifjure  ner  ;  cf.  Ner- 
bone,  province  de  Pcrouse,  et  Neni,  province  de 
Gènes. 

'*'  La  forme  ligure  serait  Alberona;  cf.  Albera 
Ligure,  province  d'Alexandrie,  Alberone,  province 
de  Pavie,  en  regard  d'Albar,  Albaro,  Albarona ,' \o- 
calilés  d'Espagne,  dans  les  provinces  de  la  Coruna 
et  d'Orense. 
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M.  d'Arbois  de  Jubainville  considère  comme  pré-celtique  ie  nom  de  SaucÔnna.  forme 
basse  Sagônna ,  aujourd'hui  la  Saône;  et  de  fait,  nous  trouvons  en  Corse,  où  jamais  les 
Gaulois  n'ont  pénétré,  un  fleuve  *Sauconna  qui  est  aujourd'hui  la  Sagona.  C'est  la 
même  racine  qui  explique  les  noms  certainement  ibères  de  Saucanna,  la  Saucanne, 
rivière  des  Basses-Pyrénées,  et  àeSauga,  variante  de  Sauça ,  rivière  de  Cantabrie'". 

Parmi  les  noms  dont  l'origine  pré-celtique  parait  certaine,  on  peut  citer  encore: 
Juràsos,  variante  Jurasses,  le  mont  Jura,  en  regard  de  Caucàsos,  variante  Caucassos. 
le  Caucase,  Tauràsos,  montagne  du  Samnium,  et  Caràsos,  le  Carasso,  montagne  du 
canton  du  Tessin;  —  Dorca,  la  Dorche,  Doria,  la  Doire,  de  la  racine  ^dhor  qui  est 
dans  le  grec  S-6pvvixai  «jaillirn  ;  —  Veser-ontia  (la  Vézeronce),  de  la  racine  vos  k  briller», 
à  côté  de  Veseris,  variante  Veserris,  la  \ézère,  rivière  de  la  Corrèze  qui  avait  une 
homonyme  en  Campanie. 

Dans  le  domaine  de  la  dérivation,  les  formations  d'origine  pré-cel(ique  ne  sont  pas 
rares;  nous  allons  en  citer  quelques-unes,  à  litre  d'exemple. 

Suffixe  -ôti-.  —  *  Brcmtis,  Brenoz,  Brenou,  Brénod;  *  Corbomlis ,  Corhonotis,  Cor- 
Imnol,  Gorbonod;  'Arelôtis,  Arlos,  Arlod;  Ctsôli's,  Ciso:,  Cisod;  cf.  Aquôti-,  l'Agout, 
rivière  de  l'Hérault;  Cirôtis,  Gros  (an  i385),  Siros,  Basses -Pyrénées;  *Iberôlis, 
l'Ebros,  affluent  du  Douro;  Callerôli-,  Callerô,  province  de  Lérida;  Morcôti-,  Mor- 
cote,  canton  du  Tessin;  Maccôli-,  Macote,  province  de  (.adix. 

Ce  suffixe  -ôti-  est  sorti  de  féminins  en  -ô  qui  manquent  au  celtique  comme  à  l'ita- 
lique, mais  qui  sont  très  fréquents  dans  l'onomastique  de  l'Ibérie. 

SuFFixK  -ÂTI-.  —  Ce  suflixe  a  été  très  fertile  dans  l'onomastique  des  Italiotes,  des 
Ibères  et  des  Ligures;  par  contre,  il  paraît  inconnu  de  l'onomastique  celtique'"^'.  En 
voici  quelques  exemples  choisis  entre  beaucoup  d'autres  : 

Nanluâlts,  pour  NatUii-uâti-s,  aujourd'hui  Nantua,  cf.  Gmuâtes,  pour  Genu-uâles, 
habitants  de  Genova,  Augendàlis,  Oyenms,  Oyonnax,  Arutidâlis,  Arandas,  lAippo- 
nâlis,  Luponnas;  cf.  Beâle,  pour  *Heàli,  ville  d'Italie,  *Camâlis,  Camats,  province 
de  Lérida,  à  côté  de  Camale,  province  de  (Jôme,  Crudàtts,  (à-uas,  Ardècbe,  etc. 

Les  consonnes-voyelles  indo-européennes  qui  sont  rendues  par  a  en  celtique  le  sont 

"'  L'italo-celtiquu   a  fait  usage  du  degré  normal  Holder,  le  suflixe  ilalo-ligure  -àti-  avec  le  sullixe  gau- 

de  la  même  racine  :  ii«uA:,«eu^>:  latin  n<cu«(=*j«uc«t),  lois -<«i- (=*-8(i-)  qui  est  dans  BrivtUi,    Urioude, 

*ûgo,  vieil  irlandais  tûgim  rje  suces.  MimtUi,      Mende.      Dans     le     gaulois      Con-dàti, 

''  H  faut  se  garder  de  confondis,  comme  le  fait  lalinisé  on  Condàle,  l'a  appartient  à  la  racine. 
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par  e  en  ligure;  c'est  donc  aux  Ligures  qu'on  doit  faire  remonter  les  suffixes  -emo-, 
—eno-,  -eh-  et  -ero-  (=-m»no-,  -mo-,  -llo-,  -ri'O-)  : 

-emo-  (latin  -imo-,  gaulois  -mno—)  :  Risaremti,  Cilenia,  latinisé  en  Ctlima,  Ar- 
temia,  Atemos,  montagnes;  cf.  Lasemm,  nom  d'homme  ligure,  Maremum,  Maremo, 
province  de  Gênes. 

-temo-  (latin  -limo-,  gaulois  -lamo-)  :  Vertema,  localité  disparue  qui  avait  une 
homonyme  en  Suisse;  cf.  Inlem-eliu-m  (Varron),  latinisé  en  hitmilium  (Pline),  aujour- 
d'hui Vintimiglia. 

-eno-,  variante  —enno-  (latin  —mo-,  gaulois  —ano—,  variante  -nnno)  :  Ser-etuiu-s, 
le  Serein  et  Ser-enna,  la  Sereine,  nom  de  plusieurs  cours  d'eau;  cf.  la  Serène,  rivière 
del'Aveyron,  de  la  racine  scr  «couler»;  Lemena,  variante  Lewi«nnfl!(Strabon,  Ptolémée), 
adaptation  gauloise  Lëmannus  (Ausone),  le  Léman. 

—eh-,  variante  -elh-  '•'  (latin  -ah-,  gaulois  -ah-,  variante  -alh)  :  Bodellâ, 
Buellaz,  Arel-ôti-,  Arlod,  à  côté  à'Aiel-enco,  Ariane,  Puy-de-Dôme. 

—ero—,  variante  -erro-  (latin  —aro—,  gaulois  —aro—,  variante  —at-ro^  :  —her-onnem, 
l'Iseron,  affluent  du  Formans,  de  la  racine  ts  «couler  rapidement»,  à  côté  du  ligure 
Iserra,  variante  d'Isera,  qui  seule  peut  expliquer  le  dauphinois  Izèra^^K 

Suffixe  -  ino-.  —  Ce  suffixe  n'a  servi  à  la  formation  de  noms  de  rivière  que  dans 
les  pays  anciennement  occupés  par  des  populations  d'origine  ligure  ou  illyrienne  : 
Tlânm,  le  Ticino,  nom  dont  l'origine  ligure  est  attestée  par  Pline,  sans  doute  d'après 
Caton  (3,  lai),  et  Ticinus,  ancien  nom  d'un  ruisseau  de  l'Ardèche;  Tûrdinus,  le  Tor- 
dino,  rivière  des  Abruzzes,  et  Tûrdîna,  pour  un  primitif  *Teurdina  ou  *Tourdina,  la 
Turdine,  rivière  du  Rhône.  Dans  notre  département  on  peut  citer  Qmna,  la  Charine, 
*Messerlna,  la  Messerine,  Semîna,  la  Semine,  Carnûna,  Charmine,  cascade,  Serina, 
la  Val-Serine,  Albarina,  l'Albarine. 

Les  Gaulois,  qui  n'employaient  pas  le  suffixe  -îno-  à  la  formation  des  noms  de 
rivière,  l'ont  remplacé  par  le  suffixe  -onâ-,  -ônnà-  qui  leur  servait  à  cet  objet,  mais, 
conformément  à  un  usage  dont  l'onomastique  ancienne  nous  offre  de  très  nombreux 

■''  Sur  l'emploi  extrêmement  fréquent  de  ce  suf-  qui  nous  apparaît   sous   sa    forme  réduite  i»  dans 

fixe  dans  l'onomastique  liguro,  voir  K.  MCllenhoff,  Isara,  l'Oise;  sur  ia  réduction  de  ci  à  î,  cf.  le  grec 

Deutsche  Allertumshunde ,  1. 111,  p.  i83   et  suiv.  Il  rî^os  pour  *  TeiÇos  et  le  latin  rii'i»  pour  *  ceivii, 

convient  toutefois  de  remarquer  que  les  suffixes  indo-  dico    pour  *deico.  On  peut    rapprocher  à^   Visera 

européens  -Uo-  et -p/o- se  sont  confondus  en  ligure.  allluent  du  Rhône,  Visera  du  Trentin,   dans   l'an- 

W  u  (=ei»)  e<l  la  forme  normale  de  la  racine  cienne  Relie,  pays  occupé  par  des  populations  ligures. 
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exemples,  c'est  le  suHixe  primitif  qui  le  plus  souvent  a  passé  en  roman  :  Calônâ,  la 
Câline,  (=  Qiiabna),  Serôna,  la  Val-Serine  (==  Senna). 

Pour  Calarônâ,  il  y  a  eu  hésitation  entre  Clialannti  et  Chalaroiina,  mais  finalement 
c'est  cette  dernière  forme  qui  l'a  emporté"'. 

Suffixe  -ANono-  '^'.  —  Ce  suffixe,  qui  présente  un  très  grand  intérêt  pour  l'histoire 
des  migrations  indo-européennes,  nous  apparaît  dans  * Camandrtts ,  Chamandre,  *Sa- 
landra,  Salandre,  en  regard  de  Salindru,  la  Salendre,  rivière  du  Gard,  et  de  Sahmdra, 
localité  des  Abruzzes,  pays  occupé  dans  l'antiquité  par  des  populations  illyriennes  et 
ligures  "',  Cimittdras,  Cimandres,  Cimmidrxas,  Simandre,  Lusandrias,  Luisandres; 
cf.  Scamandrtis,  l'étang  d'Escamandre,  Gard. 

l.e  suffixe  du  superlatif  -islo-,  qui  est  inconnu  des  onomastiques  italique  et  celtique, 
se  montre  dans  Avistas,  Avitles;  cf.  Ualista,  mont  de  Ligurie,  et  Alista,  ville  de  Corse. 

Le  suffixe  -avo—,  que  iM.  d'Arbois  de  Jubainville  considère  comme  ligure,  apparaît 
dans  hin-ava,  pour  un  ligure  *hen-ava,  ancien  nom  du  Borey;  cf.  pour  le  thème,  hin- 
isca,  ville  d'origine  reto-ligure  qui  était  redevable  de  son  nom  à  Xlser  (génitif  hm-i»), 
affluent  du  Danube,  que  les  Gaulois  nommèrent  Imr,  de  même  qu'ils  changèrent  en 
haru  le  ligure  heia. 

SiFFixE  -SCO-  [=-SQvo-)''''.  —  Ce  suffixe  appartenait  en  commun  aux  Ibères  et 
aux  liigures  :  ibère:  Vipâ-sai-m ,  Velâ-seu-s,  Mmo-arà;  ligure  :  Vinelà-scn ,  rivière  du 
territoire  de  (iènes,  Inio-scii-s,  nom  d'homme;  le  gaulois  y  répond  naturellement 
par  -sjm- :  Bralit-iijm-s,  nom  d'homme.  Comme  exemples  de  l'emploi  de  ce  suffixe 
dans  notre  département,  on  peut  citer:  *Barbasca,  la  Barbachi,  * linrhonasra ,  Bor- 
bonache,  Fumasca,  la  Fornachi;  —  liolotcus,  *Norio»cwt,  Noioscut  (an  970),  aujour- 
d'hui Niost,  * Bajrnioscus ,  llaynos ,  Beynost,  Senoscas,  SenoHcliPs,  Sénoches;  cf.  les  noms 
d'hommes  bugeysiens  Bollaclie  *Bollasca  et  Vinocite  *  Vin  ose  a. 

Suffixe  -isco-  Î=-isko-  ou  -isqo-).  —  Ce  suffixe,  qui  paraît  inconnu  des  langues 
italiques,  appartenait  certainement  au  ligure  :    Vibiscum,  Vevey,  * Ardsca ,  l'Ardèche, 

"*  L'onomastique    latine    ne   lonnait  pas   le   suf-  empêché    la     forme   -inâ-     de    se    maintenir    dans 

fixe   -iinâ-    et   «pianl   au   suffixe    -inâ-,   elle  ne   l'a  l'usage  |)Opulaire. 

pas  employé  à    la   formation  des  noms  de  rivières.  <*'  Les  onomastiques  italique  et  celtique  ne  four- 

Oe  même    <|ue    cela   s'est   passé   pour  le   nom   de  nissent  pas  d'exemple  de  l'emploi  de  ce  snlTixe. 
l'Isère,   les    Romains    ont    adopté   l'adaptation   cel-  W   Plime,  iii,iii-iia. 

tique  en    -l'ma-,    la    seule    qui  apparaisse  dans  les  <'l  Voir,  sur  ce  snflixe,  n'AniKiis  de  Jubmnville. 

textes   latins    du    moyen    âge,    mais    rela    n'a    pa-  Le» jjremicrjfcaJitawt»»/*  TÊiirope,  1. 11,  p.  Ati-i  i.'i. 
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et  probablement  aussi  au  gaulois  :  Vertiscm,  prince  des  Rémi,  Matiscon-  adaptation  gau- 
loise du  ligure  Matasœn-  qui  se  lit  dans  Fortunal  et  sur  les  monnaies  mérovingiennes 
et  qui  est  aujourd'hui  Mâcon  pour  *Maascon.  On  peut  donc  hésiter  entre  le  ligure  et  le 
gaulois,  lorsqu'il  s'agit  de  déterminer  la  véritable  origine  de  Sentsca,  Senêche,  com- 
mune de  Jujurieux,  Enisca,  aujourd'hui  Aisne,  Blanisca  pour  *Blandisca,  au  moyen 
Age  Blaneschi;  Romanisca,  Romanesca,  Romanesehi ,  aujourd'hui  Romanêche. 

SiFFi.vE  —EitQuo-,  latinisé  en  —itujito—,  —tnco—^^K  —  Ce  suflixe,  qu'il  est  parfois  mal- 
aisé de  distinguer  du  suffixe  germanique  -inir-,  apparaît  fréquemment  dans  l'ono- 
mastique de  l'Ain  :  Monianincus  Mogneneins;  Bodenencus,  Boenencs,  Buénans;  Rom/i- 
nencus,  Romaneins  et  Romanans;  Calencus,  Challencs,  Chaleitis;  Alhenms,  Albeitm, 
Arbenc,  Arbent;  Dorlincim,  Dortingiis,  Dortencs,  Dortens,  Dortims,  Dortan;  *Cuqui'ncm, 
Cuquencs,  Cuquens,  Cuquën;  * Lemencus ,  Leimenz,  Leyment;  cf.  Lemencus,  Lemens. 
faubourg  de  Ghambéry. 

Ce  suflixe  a  servi  à  la  formation  d'un  très  grand  nombre  de  noms  de  sources  ou  de 
rivières  qui  ont  passé  en  roman  sous  la  forme  du  nominatif  :  Moniencus,  le  Moignans, 
Folmodincm,  Formoans,  le  Formans,  Sonnincus,  le  Sonnans,  l'Agneins,  le  Bognens,  le 
Kurens,  l'Orgens,  etc.;  et  au  féminin,  Urerenca,  Urerenchi,  source. 

Si,  comme  le  croit  M.  d'Arbois  de  JubainviUe,le  nom  d'AI-ësiâ,  variante  Al-ïsiâ^^\  est 
d'origine  Ugure,  il  faut  classer  ici,  au  moins  quant  à  leur  suffixe,  *Armësium,  Armein, 
Armiets,  Armis,  Armix;  *Carësium,  variante  Carismm,  Chareii,  *Cliarieii,  Clinris, 
Charix;  *MaIësium,  Malieys,  Malix. 

PÉRIODE  CELTIQUE. 

Bien  que  l'arrivée  des  Gaulois  dans  la  région  qui  forme  aujourd'hui  le  département 
de  l'Ain  n'ait  précédé  que  d'un  peu  plus  de  deux  siècles  la  conquête  de  la  Gaule  par 
les  Romains,  le  celtique  n'en  a  pas  moins  marqué  d'une  assez  forte  empreinte  l'ono- 
mastique géographique  de  ce  département;  mais,  ainsi  qu'il  fallait  s'y  attendre,  c'est 
surtout  sur  la  nomenclature  des  noms  de  lieux  habités  que  son  action  s'est  exercée. 
(Jomme  noms  de  rivière,  on  ne  peut  guère  lui  attribuer  que  ceux  de  Cosantia,  la  Cou- 

'"'  J'ai  publié  dans  la  Romania  (XXXV,  1-18)  uiic  p.  201.  Coiilrairemenl  à  co  que  pense  mon  savant 
élude  sur  ce  sulFixe.  maître,  je  vois  dans  VAlëtia  de  César  la  forme  pri- 

'*'  Les   premiers    habitants    de   l'Europe,    l.    Il,  mitive  et  dans  ^2i«ia  une  adaptation  latine. 
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sance,  Vemntion  (le  Besançon,  allluent  du  Solnan'"),  et  peut-être  aussi  celui  d'indis 
(l'Ain),  au  moyen  âge  l'Enz;  le  suffixe  -antia-,  auquel  les  Ligures  répondaient  par 
-rntm-,  décèle  l'origine  gauloise  des  deux  premiers  de  ces  noms;  quant  au  troisième, 
on  en  doit  rapprocher  Iiida,  l'Inde,  afliluent  de  la  Roër,  et  IndelLi,  l'Andclle,  rivière 
de  la  Seine-Inférieure  et  de  l'Eure. 

Les  Gaulois,  comme  la  plupart  des  peuples  de  l'antiquité,  divinisaient  les  sources; 
de  là  le  nom  de  Dcvonna,  pour  un  plus  ancien  *Detvonna,  latin  Dïvonna,  qu'ils  don- 
nèrent à  une  source  abondante  du  pays  de  Gex.  Bormànos,  divinité  gauloise  des  eaux 
thermales  -,  avait  pour  parèdre  la  déesse  Bonnanâ,  dont  le  nom  se  lit  sur  une  inscrip- 
tion latine  trouvée  à  Saint-Vulbas.  Ce  nom  de  Bormam,  variante  Bormannâ,  désigne 
encore  aujourd'hui  une  source  de  cette  môme  commune;  on  en  doit  rapprocher  le  nom 
d'un  affluent  de  la  Veyle,  le  Bourhun  '". 

Le  pluriel  neutre  âuhra,  latinisé  en  diihras,  nominatif  pluriel,  se  retrouve  dans 
Douvres,  et  le  singulier  duhron  dans  Douiro. 

Crt/«ù«j"rt,  Ghamoise,  nom  de  plusieurs  montagnes,  paraît  dériver  delà  racine  celtique 
knni  «être  courbe»,  à  laquelle  le  ligure  répondait  par  kern  :  Cem-em-s,  les  Gévennes. 

Parmi  les  noms  de  lieux  habités  d'origine  celtique,  on  peut  citer  ici  :  Vtndonissa, 
nom  primitif  de  Saint-Didier-de-Formans,  du  thème  vindo-  «  blanc  n  :  v.-irl.  /IW, 
^nn;  Cou-dâli ,  nom  ancien  de  Seyssel,  localité  située  non  loin  du  confluent  du  Fier 
avec  le  Rhône;  Talupfiacum ,  Talippiat,  pour  un  plus  ancien  Taluppiat,  de  T{du]ijnii.i, 
nom  d'homme  gaulois,  en  regard  de  Talupincus,  Teloché,  Sarihe,  T(dappm'nm , 
Talapiat ;  Z,Mray>^(Hm,  Luêpe,  Vnrtippiuin ,  Varêpe '*'. 


1')  Et  encore  faut-il  lenir  cuinple  de  la  possibililt' 
de  l'adaptatioa  celliquc  en  -antia-  du  sullixe  liguro 
-entia-,  cf.  Argentiut,  l'Argens,  riiière  du  Var,  el 
Druentia,  la  Uurancc;  c'est  ainsi  que  l'Irauco,  af- 
fluent de  la  Vejle,  est  encore  appelée  Hereiida  dans 
lin  texte  du  \v*  siècle. 

''  Le  nom  de  liot-iiUlnot  (=  Gjjhorm-nno-t)  dérive 
de  la  racine  g}ihor,  qu'on  retrouve  dans  le  latin 
J'onnut  rchaud»  el  Fnnnii'i,  nom  di-  rivière;  il  ne 
peut  donc  pas  être  ligure,  piiis<|uc  le  ligure  appar- 
lient  à  la  classe  des  langues  non  laliialisanUs  et  (|u«, 
(I  autre  pari,  il  rend  par  en  l'n  vu>cllé  indo-euro- 
péenne; le  correspondant  ligun-  du  gaulois  Bor- 
manot  aurait   été  *GiirmeHiJS;  cf.    le  vieux  prussien 


garnie  et  le  brilonnique  gar-èf  trclialeur».  Ce  nom 
de  Bi)nnano$  nous  montre  que  la  labialisalion  de  la 
ino\cnne  aspirée  g^fh  est  postérieure  à  la  séparation 
des  (iallo-Britlons  eu  deux  branches. 

>')  Ce  nom  remonte  à  Biirhatmui,  forme  basse  de 
Bormannoi ;  cf.  Bourbon,  rivière  du  Lot-et-Garonne, 
de  Biirbon-,  forme  basse  de  Biiitnon-,  et  Bourbon- 
Lancy,  l'antique  Aquae  Boi-monit  de  la  Table  de  Peii- 
tinger.  Le  Dictionnaire  géographique  de  la  France  ne 
mentionnant  aucune  rivière  du  nom  de  Bourbe,  je 
ne  crois  pas  que  l'on  piiis.s«  voir  dans  noire  Bourban 
le  cas  oblique  de  Bourba. 

1''  Sur  le  sullixe  gaulois  -aiiin-,  var.-appin-,  voir 
Rmnania,  XW--iH'j-3gi. 
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On  peut  citer,  en  outre,  un  assez  grand  nombre  de  noms  composés  tels  que  :  * Are- 
dunum,  Ardunum,  Ardon;  Bnlo-dununi,  * Buhun  et  par  dissimulation  lialaun,  Balaon, 
Balon,  aujourd'hui  Balan;  Soldunum,  Soudon;  Venetoni-magus ,  Vieu-en-Valromey; 
* Cando-hrigon ,  Candobrium ,  Chaiidorum,  Champdor,  de  la  racine  6ng-«êlre  élevé?', qui 
est  dans  le  gaulois  hriga  et  le  vieil  irlandais  Hrigit;  *  Isartio-duron ,  Isarno-durum,  Izer- 
nore,  «la  forteresse  d'Isamos??. 


PERIODE  GALLO-ROMAINE. 

Suffixe  -aco-.  —  Ce  sullixe  est  sorti  de  thèmes  en  —â  développés  au  moyen  du 
suffixe  -qo-;  on  le  retrouve  dans  toutes  les  langues  indo-européennes,  ce  qui  permet 
de  croire  qu'il  remonte  à  l'époque  pro-ethnique,  mais  il  ne  semble  pas  qu'il  ait  servi 
à  la  formation  de  noms  géographiques  ailleurs  que  dans  les  pays  qui  ont  été  occupés 
par  des  populations  ligures  ou  celtiques.  Dans  le  bassin  du  Rhône,  ou  les  Gaulois  n'ont 
pénétré  qu'assez  lard,  le  suffixe  toponymique  -âco-  peut  ^tre  indifféremment  d'origine 
ligure  ou  d'origine  celtique,  et  c'est  là  précisément  ce  qui  explique  la  fréquence  des 
noms  de  lieux  en  -ûcm-  dans  notre  département.  C'est  à  tort  qu'on  a  voulu  voir  dans 
ces  noms  des  formes  hypocorystiques  tenant  lieu  d'anciens  noms  composés  avec ,  comme 
second  élément,  le  gaulois  magos;  ce  sont,  en  réalité,  d'anciens  adjectifs  dénominatifs 
passés  au  rang  de  substantifs,  tout  comme  les  noms  de  lieux  latins  en  -ânits  ou-mius: 
Avitâcus,  Juliâcus,  sous-entendu /?/W«s  «le  domaine  d'Avitus,  de  Juliuss,  en  regard 
de  Leporâmis,  Juliânm,  Mnrmiânm,  sous-entendu  fnndus  «le  domaine  de  Leporns,  de 
Julius,  de  MariniusTi. 

Le  suffixe  -âco-  s'ajoute  tantôt  à  des  thèmes  consonantiques  :  Amhrou-âco-,  Am-' 
bronay,  tantôt  à  des  thèmes  en  o-,  auquel  cas,  suivant  une  règle  bien  connue  de 
la  dérivation  indo-européenne,  la  voyelle  thématique  a  «lisparu  :  Atnl-âcu-it  $Avit-us, 
l.entcnn-âcu-s  de  Lcnlenim-s .  tantôt  enfin  à  des  genlilices  en  —iii-s  :  Amhari-âcu-s , 
Ambérieux,  du  gentilice  ethnique  Ambarriu-s,  Sabini-âcu-s  (Savigneux),  du  gentilicc 
Sablnui-s. 

La  finale  -iâcm  a  été  traitée  de  façons  différentes  : 

1°  -iâcus,  -iâcu—  sont  représentés  par  -eus,  -eu,  puis  après  diphtongaison  de  l'e 
roman  par -ieM.r,  -ieti  :  Ambari-acu-s,  Ambari-acu-ni,  Ambtiireus,  Ambaireu, 
Ambeyreu,  Ambereu,  aujourd'hui  Ambérieux-en-Dombes  et  Ambérieu-en-Bugey.  Am- 
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matiucus  funtlus,  .lm«i«e«,  Ameyseu,  auj.  Arneyzieu  ,  arr.  de  Jelley,  et  Ameysieux  , 
c°'deVersailleux;  —Cassiacus, *C/(rtmeMs,  CAaissm^auj.Gliessieu  ;;— Cociacus,  Coceus, 
Coceu  auj.  Cossieux  et  Cocieu.  Ainsi  qu'on  le  voit,  c'est  tantôt  la  forme  du  cas  sujet, 
tantôt  celle  du  cas  oblique  qui  a  été  adoptée  par  l'orthograp/ie  moderne.  La  mémo 
chose  s'est  passée  pour  les  noms  de  lieux  en  —imuts. 

—eu  se  prononçait  —eou  comme  le  prouvent  les  graphies  Fine  'Ou  à  côté  de  Fliiceu ,  Fillt- 
gneou,  Fustiniacu-.  Après  la  diphtongaison  de  l'è.la  triphtongue  ieou  s'est  d'ordinaire 
réduite  à  »0M  :  Flaceou,  *Flacieou,  Flacion;  Flayveou,  *  Flayvieou ,  Flmjviou.  De  même:  Colo- 
meou,  Colomiou ;  Fuligneou ,  Fulignou;  Joyeoti ,Joyou ,  Gaudiacu  — ,  Conzeou,  Conziou;  Cley- 
seou,  Cleysiou.  La  triphtongue  persiste  encore  dans  le  patois  FiV/gweow,  Yirieou.  11  n'est  pas 
besoin  de  dire  que  tous  ces  noms  ont  été  francisés  en  -ieu  :  Flaxieu,  Fitignieu,  etc. 

9°  -iacus,  -iacttm  sont  rendus  par  -ies,  -la,  souvent  écrit  -itU  pour  indiquer  la 
prononciation  ouverte  de  a  :  Montaniacus,  — iacu-  :  Monlannyes,  Monlalgnia,  au- 
jourd'hui Montagnat;  Tusciacus,  -iacu-  :  Tocies,  Tom,  aujourd'hui  Tossiat. 

3°  Dans  l'arrondissement  de  Gex,  —iacu—  a  abouti  à  —y  après  avoir  passé  par  -ie, 
souvent  noté  -ier  :  Gapriâcus,  -iâcu  :  Chivries,  Chivrie,  Chivricr,  aujourd'hui 
Ghevry;  *Serviâcu-  :  Serfpe,  Scrfper,  aujourd'hui  Sergy. 

La  finale  -y  se  rencontre  sporadiquement  sur  d'autres  points  du  département, 
mais  il  faut  y  voir  une  forme  d'importation  française  :  Maximiacus,  -iacu—  :  Maxi- 
meus,  Mdximeu,  Mamimieux ,  Maissimieu  (an.  i65i),  aujourd'hui  Messimy;  Colo- 
niacu-  :    Cologna,  Colegna,  Colh'gnùi,  aujourd'hui  Coligny,  mais  en  patois  Coulegna. 

La  finale  -ey,  qui  est  d'ailleurs  fort  rare,  me  parait  être  d'origine  bourguignonne  : 
Tusciâcu-  :  Thoissey.  On  peut  remarquer  que  cette  localité  avait  été  donnée,  par  les 
rois  Rodolphiens,  au  monastère  bourguignon  de  Cluny. 

Par  contre,  on  doit  probablement  voir  dans  la  finale  —é,  qui  est  dans  Bàgé,  Scr- 
moyé(r),  en  patois,  Sarmoyt,  l'ancien  cas  sujet  en  iés  :  *Balbiacus,  Daugivs ;  Bal- 
b i a c u m ,  Ihingia ;  —  Salmodiacus,  Salmoyi's ;  Salmodiacum,  Sannoyn. 

Suffixe  -i.vo.  —  Ce  suffixe,  de  mémo  que  le  précédent,  est  sorti  de  thèmes  en  -à, 
mais  au  moyen  du  suffixe  —no-  :  Uomû-nu-s  et  par  analogie  urh-ânu-s,  Mari-ânu-s  de 
Manu-s.  Dans  la  toponymie,  ce  suffixe  est  particulier  au  latin  :  Juli-ûnu-s,  sous-entendu 
fundiis,  aujourd'hui  Giuliano,  province  de  Rome;  Mari-ânu-s,  aujourd'hui  Mariano, 
province  de  l'arme:  Sabtni-ânu-s ,  Savignano,  province  de  Caserla,  de  Florence,  etc. 

En  bugistc  et  en  bressan ,  -iânu-  a  abouti  à  -in—,  après  avoir  passé  par  -len-  : 
*Magniànus,    Magniens    (xiv"    s.),    aujourd'hui    Magnins,    cf.    Magnano,    province 
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d'Udine;  —  Ponciânus,  Poncins,  aujourd'hui  Poncin,  cf.  Ponciano,  province  de  No- 
vara;  —  Volliânu-,  Vollien;  —  Passiânus,  * Passiem,  Passtns,  aujourd'hui  Passin, 
cf.  Passiano ,  province  de  Saierno. 

Il  faut  se  garder  de  voir  dans  les  formes  avec  s  d'anciens  accusatifs  pluriels  :  Passins 
ne  signifie  pas  la  propriété  des  Passtani,  mais  hien  la  propriété  de  Passius,  de  même 
qu'Ambérieux  signifie  non  pas  la  propriété  des  *  Amharii,  mais  celle  d!Ambari%is. 

Développés  au  moyen  du  sufiice  -ïqo—,  les  suffixes  —âno-,  -ifino-  ont  donné  nais- 
sance aux  formes  suffixales  —ûnïco—,  umïco—,  qui,  chez  nous  tout  au  moins,  ont  été 
employées  au  nominatif  féminin  pluriel  en  -as'"  :  *  Busell-anica-s,  Bosselanges; 
Arianicas,  Ariangas  (x"  siècle),  *Ariengas,  Aringas  (xi°  siècle),  Aringes;  *Mauria- 
nicas,  Morienges;  Servianicas,  Servinges;  Lucianicas,  Lucinges  '^'. 

C'est  à  l'époque  gallo-romaine  qu'on  doit  faire  remonter  le  passage  des  thèmes  en  —â 
et  en  — o  dans  la  décUnaison  imparisyllabique  des  thèmes  en  — w  :  Biena,  cas  obi.  Bie- 
nani,  var.  Bienanni,  la  Biennc;  Souna,  Sotman,  la  Saône;  *Sura,  Suran,  le  Suran; 
Narhona,  iSarhonan,  affl.  de  la  Bienne;  Comba  Beneylan,  Crnnha  Breissolan;  Maillisola, 
MaiUissolan;  —  hernovoz,  cas  ol)l.  hcmoron. 


PÉRIODE    GERMAiMQUE. 

L'action  exercée  par  l'occupation  burgonde  et  par  la  conquête  franque  sur  l'onomas- 
tique de  l'Ain  a  été  à  peu  près  nulle.  Pas  un  seul  nom  de  rivière  ou  de  montagne  ne 
peut  se  réclamer  d'une  origine  germanique,  et  pour  ce  qui  est  des  noms  de  lieux 
habités,  tout  se  borne  à  quelques  noms  d'hommes  employés  comme  vocables  topony- 
miques,  tels  que  :  Faraman,  latin  Faramannus,  Faramans;  Francalin,  latin  *Franeâle- 
nm,  Franchelens;  Faring,  latin  Farencus,  Fareins;  Wering,  latin  *Wermicus,  Guereins. 
Et  encore  ce  dernier  nom  ne  remonte-t-il  pas  au  delà  de  la  période  carolingienne, 


<')  Sur  les  nominatifs  pluriels  féminins  osco-om- 
briens  en  -as  et  sur  leur  passage  en  latin  vulgaire, 
voir  DE  Planta,  Grammalik  dev  Oshixch-Umhriichen 
Diahkte,  t.  II,  p.  96-97;  BnucMAMt,  Grundriss,  l.  11, 
S  3 1 5 ,  et  G.  MoHL ,  Inlroduction  à  la  chronologie  du 
latin  vulgaire,  p.  206  et  suiv.  Il  est  certain  que  plio- 
nétiquement,  -anges,  -inges  pourraient  remonter  à 
-anicus,  -ianicus  par  l'inlermédiaire  de  -angios,  -in- 
gio»,  cf.  kerbatgio,   boeragio    dans   des   chartes   de 


Cluny,  mais  il  est  non  moins  certain  que  c'est  le  nomi- 
natif-accusatif féminin  pluriel  en  -as  qui  est  atteste 
par  les  plus  anciens  textes  :  Cavanicas  (an.  753). 
Cliavanges  (Aube);  Celsinanica»  (an.  927),  Sauiil- 
langes,  à  côté  de  Cehinamat,  nominatif;  cf.  Mo- 
ranga» ,  hniringas ,  dans  des  textes  du  x'  siècle. 

'*)  Cf.  Crittieno  et  Christino;  Vivieno;  Arianga», 
Ariengas  et  Aringas,  dans  des  chartes  de  Cluny 
(n-  1188,  hçfU,  618,  22,  360.'')). 
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comme  le  montre  Vumlaul^^^  dont  il  est  affecté;  c'est  vraisemblablement  le  nom  d'un 
noble  franc  venu  à  la  suite  de  Boson  dans  le  duché  de  Lyon. 

Chez  nous  comme  ailleurs,  on  rencontre  un  assez  grand  nombre  de  noms  composés 
avec  le  latin  curlis  et  un  nom  d'homme  germanique,  mais  la  place  qu'occupe  le  déter- 
minant par  rapport  au  déterminé  montre  que  nous  nous  trouvons  en  présence  de  for- 
mations purement  romanes  et  de  date  assez  tardive  :  Curtis  Roherli,  Corrobert  ;  Curlis 
Aduljî,  Courtouphle;  Curtis  Mangonis ,  Courmangoux;  Curtis  Firdonis,  Curtafond  ;  Cwrta 
Francionis ,  Confrançon,  à  côté  de  Curtis  Pétri,  Gorpetro,  localité  disparue.  Aux  noms 
du  type  Confrançon,  je  ne  vois  à  opposer  qu'un  seul  nom  qui  soit  passé  en  latin  sous 
sa  forme  burgonde,  c'est  Curtis  Ahhanis,  Curtaban  ''^'. 

Suffixe  -/ac.  —  Il  est  souvent  malaisé  de  distinguer,  sous  leurs  formes  romanes, 
le  suffixe  germanique  —ing—  '"  du  suffixe  latin-ligure  —inco-.  La  nature  du  thème  n'est 
pas  toujours  un  critère  suffisant  :  il  est  fort  douteux,  par  exemple,  que  dans  Wiliba- 
dincas,  qu'un  texte  du  xi'  siècle  appelle  Vulbaenchies  et  qui  est  aujourd'hui  la  Burbanche, 
nous  ayons  affaire  au  suffixe  -ing-,  plutôt  qu'au  suffixe  —inco-.  Ce  qui  complique  encore 
la  difficulté,  c'est  que,  le  plus  souvent,  -ing-  a  été  latinisé  en  -inco-.  On  peut  néanmoins 
poser  quelques  principes  qui  permettent  de  distinguer,  avec  une  suffisante  certitude,  ces 
deux  suffixes  l'un  de  l'autre.  Je  ne  crois  pas  que  l'onomastique  de  nos  régions  ait 
jamais  employé,  en  tant  que  suffixe,  le  germanique  -ing-;  les  noms  qui  le  présentent 
sont  tous  des  noms  d'homme  en  -mg' latinisés  en  -jwcms  :  Guéreins  de  J^m/ig- latinisé  en 
Werincus.  11  suit  de  là  que  les  noms  en  -^ûis,  -ens,  -ans,  dont  le  thème  n'est  pas  ger- 
manique, doivent  s'expliquer  par  le  suffixe  -inco-.  Il  faut  noter,  en  outre,  qu'en  germa- 
nique, le  suffixe  -ing-  ne  s'ajoute  jamais  qu'à  des  noms  simples  :  Fanng  de  F  ara,  Ber- 
ting  de  Berhta.  Il  est  donc  douteux  qu'il  faille  le  reconnaître  dans  Garnerans,  au 
xiii*  siècle  Guarnerens;  ce  nom  remonte,  en  effet,  à  Wam-erus,  forme  qu'avait  prise  en 
pré-roman  le  germanique  Warin-hari,  latinisé  en  Warin-harius ,  Warinarius. 

'■'  Le  phénomène  de  Yundaul  s'étant  produit  plu-  moyen  du  suffixe  indo-européen  qo,  qui  est  dans  le 

sieurs  siècles  après  rétablissement  des  Burgondes  dans  sanscrit  ra/a-fca-    (tpetit  roin,   d'un  indo-européen 

le  bassin  du  Rhône,  il  ta  de  soi  que  l'onomastique  *'fg^i-qo-\  mais  le  germanique  comme  le  sanscrit 

burgonde  y  a  échappé ,  ainsi  que  le  prouve  d'ailleurs  pourraient  tout  aussi  bien  s'eipliquer  par  le  suffiie 

In  forme  d'un  grand  nombre  de  noms  de  personnes  -<yM»-;cf.  Brugmakn,  Grundrin»,  t.  1',  S  676;  -inga- 

burgondes  insérées  aux  carliilaires  de  Savigny  et  de  serait   alors  le   correspondant  germanique  du  latin 

Cluny.   Ermfngai;  (juiUar,  Folkaiitis);  cf.  le  nom  de  -inquo-. 

lieu  Abergement  du  burg.  hari.  ''1  11  faut  noter  que  le  latin  Abbani»  a  été  formé 

'''   D'après   F.   Kiacï   (Nominale  Stammhildungt-  non  pas  sur  le  génitif  burgonde  qui  devait  être  ^Aii'i" 

lelire  der  altgerinanuchen  Dialecte,  p.  26),  lo  sulTne  (cf.  le  gotique  giimin»),  mais  bien  sur  l'accusatif  Ab- 

germanique  -inga-  serait  sorti  de  thèmes  en  -n ,  au  ban. 
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PERIODE  ROMANE. 


Les  noms  de  cette  période  ne  présentent  rien  de  particulièrement  intéressant.  Chez 
nous  comme  partout  ailleurs,  ils  sont  empruntés,  i°  au  règne  végétal  :  Biolières 
{Bctulnnas);  le  Breuil,  du  bas  latin  hrogilinn  ^fourré»;  Chanoz  [Casnus);  la  Fay,  du 
latin  fafftis,  féminin;  Feigères  i^Filkarids);  la  Léchère,  de  lisca  «  roseau  w;  Rivoire,  de 
rohur  «chêne»;  Saugey  {^Saîicëlum);  Verney  (^Vernëhim).  —  9°  Au  régime  animal  : 
Chante-Grillet,  la  Darbonnière,  du  bressan  darhon  «  taupe  w;  la  Louvière  {Lupm'ia), 
la  Teyssonnièrc ,  du  bas  latin  taxa  «blaireau»;  la  Vulpillère.  —  .3°  A  la  nature  des 
lieux  ou  du  sol  :  le  Balmey,  de  halma  «flanc  de  coteau»;  la  Cueille,  au  moyen  âge  U 
Citoli,  du  bas-latin  cëllia  «colline»;  la  Combe,  de  cnmha  «vallée 51;  Malaval  {Mala 
Vallis);  la  Palud,  du  latin  paliix  «marais»;  la  Pérouse  (Pelrôsa);  la  Serre,  du  bas-latin 
serra  «montagne»;  Trêve  (Mvimn).  —  h°  Au  genre  de  culture  :  les  Avènières,  le 
Bessey  «terrain  cultivé  à  la  *besse  ou  bêche»,  les  Fromentaux,  les  Orgères.  —  5°  Au 
genre  de  constructions  :  Chavannes  «les  Cabannes»,  Chazey  (^Casêtum),  les  Hôpitaux, 
les  Loges,  la  Maladière,  Pont-d'Ain,  la  Salle.  —  0°  Au  genre  d'industrie  :  Ars  [Artes), 
la  Carronnière  «fabrique  de  carreaux»;  Fargo  {Fnhrka),  la  Faverge  [*Faberica),  la 
Ferrièrc,  le  Rnfour,  «four  à  chaux»;  la  Tupinièrc,  «fabrique  de  pots».  —  ■7°  A  la 
situation  juridique  du  lieu  ou  de  ses  habitants  :  la  Colonge,  les  Communaux,  Con- 
damine,  les  Franchises,  les  Gagères.  —  8°  A  l'architecture  mihtaire  :  Chàtillon,  le 
Châtelard,  Malafretaz,  anciennement  Mont-la-Ferta,  Matafelon. 

Ces  exemples  me  paraissent  suffisants  pour  donner  une  idée  exacte  des  genres  de 
formation  toponomastiques  en  usage  à  l'époque  romane;  au  surplus,  ceux  que  cette 
question  pourrait  intéresser  n'auront  qu'à  se  reporter  à  la  lumineuse  étude  qu'en  a 
faite  M.  Longnon  dansla  préface  de  son  beau  Dictionnaire  topographique  du  département  de  la 
Marne.  Je  me  bornerai,  pour  ma  part,  à  faire  connaître  la  destinée  du  suffixe  -ûrio- 
dans  la  toponymie  de  l'Ain,  et  je  terminerai  par  quelques  reoseignemenls  sur  les  noms 
de  saints,  ces  redoutables  adversaires  des  noms  de  lieux  de  l'époque  pré-romane. 

La  semi-voyelle  du  suffixe  -ârio-  a  été  attirée  par  Va  accentué  qu'elle  a  changé 
en  ay,  ey,  puis  Vi  s'étant  résorbé,  on  a  eu  la  forme  -er;  cf.  à  la  protonique  Amba- 
rtacum,  Ambayreu,  Ambeyreu,  Ambereu;  Mariacwn,  Mnyreu,  Meyreu.  Nous  sommes  au 
commencement  du  xiu"  siècle;  à  partir  de  cette  époque,  l'e  venu  de  a-\-i  va  suivre 
exactement  la  destinée  de  ïe  bref  latin,  sans  qu'il  y  ait  aucune  distinction  à  faire  entre 
~ario-  et  -mno-  :  Perer,  Perier,  Perî,  et  au  féminin  :  Fenrres,  Ferrieres,  Ferrîres; 
Feneres,  Fenleres,  Fenîres;  Fougeri,  Fougieri,  Fougîri;  Joncheres,  Jonchieres,  Jonchires, 
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cf.  Glere,  Gliere,  Glire  de  glarea,  en  regard  du  bugeysien  era,  iera,  hr  de 
heder  a,  pc,  pie,  pî  depedem.  On  peut  observer  que  Yè  \enu  de -iaco- a  eu  le  même  sort 
que  iV  venu  de —jario- :  Capriacinn ,  *  Chirrc ,  Chtvrie,  Chevry. 

H  y  a  dans  notre  département  soixante-sept  communes  et  une  vingtaine  de  hameaux 
(jui  portent  le  nom  de  leur  patron  spirituel.  J'ajoute  qu'un  certain  nombre  de  terri- 
loires  sont  désignés  sous  un  nom  de  saint,  ce  qui  lient  sans  doute  à  l'habitude  qu'on 
avait,  au  moyen  âge,  de  donner  aux  propriétés  des  églises  le  nom  du  saint  sous  le 
vocable  duquel  ces  églises  étaient  placées.  Pour  ce  qui  est  des  communes,  il  on  est 
quelques-unes  qui  ont  conservé  leur  nom  primitif  associé  à  celui  de  leur  saint  patron  : 
Saint-André-d'Huiriat,  Saint-Benoît-de-Gessieu,  Saint-Maurice-de-Remens,  Saint-Paul- 
de-Varax;  mais  le  plus  souvent  ce  nom  s'est  irrémédiablement  perdu.  Cette  perte  est 
loin  d'être  compensée  par  l'intérêt  que  présentent,  au  point  de  vue  de  la  phonétique, 
les  formes  actuelles  de  certains  noms  de  saints,  tels  que  :  Sonthonnax  (^Sanclus  Do- 
nalus),  Saint-Olive  (^Sanctus  Illidiiis),  Samans  (Sanctus  Mamelis),  Domsure  (^Doinnns 
Theodorus),  Saint-Sorlin  {^Sanctus  Sahiminusy  Ce  dernier  nom  désigne  une  commune 
sur  le  tcrriloire  de  laquelle  il  y  avait,  au  vi*  siècle,  un  temple  dédié  à  Saturne. 

Telles  sont  les  indications  que  j'ai  cru  devoir  donner  relativement  à  la  formation  de 
la  nomenclature  géographique  du  département  de  l'Ain;  pour  succinctes  qu'elles  soient, 
elles  n'en  aideront  pas  moins  le  lecteur  à  se  reconnaître  au  milieu  des  innombrables 
formes  onomastiques,  d'origines  et  de  dates  diverses,  qui  constituent  le  dictionnaire 
topographique  d'un  département  de  France. 


GEOGRAPHIE  PHYSIQUE. 

Le  département  de  l'Ain  est  situé  entre  le  45°  35'  et  le  46° 34'  de  latitude  nord  et 
entre  le  a"  a  a  '  et  le  3°  5  i  '  de  longitude ,  à  l'Est  du  méridien  de  Paris.  Son  nom  lui  vient 
de  la  rivière  d'Ain  qui  le  traverse  du  Nord-Est  au  Sud-Ouest.  L'étendue  de  son  pour- 
tour est  d'environ  420  kilomètres  et  sa  superficie  de  579,897  hectares.  Il  se  divise  en 
deux  régions,  aussi  différentes  par  la  configuration  du  sol  que  par  l'aspect  physique  des 
habitants  :  la  région  occidentale  formée  de  vastes  plaines  légèrement  vallonnées,  et  la 
région  orientale,  constituée  par  des  montagnes  et  par  des  plateaux  élevés. 

La  première  de  ces  régions  est  formée  par  le  fond  d'un  ancien  lac  que  des  dépôts 
arénacés  ont  comblé,  au  début  de  la  période  quaternaire;  elle  se  subdivise  en  deux 
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parties  bien  distinctes  :  l'une  élevée,  avec  de  légères  ondulations,  l'autre  plus  basse  et 
plus  accidentée.  La  première  est  la  Dombes;  la  seconde,  la  Bresse,  Brixta. 

La  partie  montagneuse  constitue  le  Jura  méridional.  C'est  une  sorte  de  promontoire 
que  le  Rhône  contourne  de  Challex  à  Lagnieu.  La  région  comprise  entre  la  Bresse  et 
la  rivière  d'Ain  se  compose  de  deux  chaînes  parallèles  qui  circonscrivent  la  vallée  du 
Suran;  on  la  désigne  sous  le  nom  de  Revermont.  On  donne  habituellement  au  reste  du 
massif  le  nom  de  Bugey  [Bellicensis) ,  bien  que  ce  nom  n'appartienne  historiquement 
qu'à  la  portion  sud-est  du  Jura  de  l'Ain.  Enfin  la  région  comprise  entre  la  Valserine 
et  le  Léman  est  connue  sous  le  nom  de  Pays  de  Gex. 

Directement  ou  indirectement,  tous  les  cours  d'eau  de  notre  département  vont  au  Rhône. 

Le  lac  le  plus  important  est  celui  de  Nantua  :  perdu  dans  une  cluse  maussade  du 
Jura,  ce  lac  n'a  ni  l'étendue,  ni  surtout  le  charme  de  ses  voisins  de  la  Savoie;  sa  super- 
ficie atteint  à  peine  176  hectares;  celle  du  lac  de  Silans  est  moindre  de  moitié.  Pour 
ce  qui  est  des  lacs  de  l'arrondissement  de  Belley,  ce  ne  sont  que  de  petites  nappes  d'eau. 

La  plaine  bressane,  et  surtout  la  Dombes,  sont  parsemées  d'étangs,  la  plupart  créés 
de  main  d'homme  pour  la  culture  du  poisson.  Leur  superficie  movenne  ne  dépasse  pas 
10  hectares,  mais  il  en  est  de  beaucoup  plus  étendus  :  l'étang  du  Grand-Birieux  me- 
sure 3i6  hectares,  le  double  de  la  superficie  du  lac  de  Nantua.  Pendant  près  d'un 
siècle,  le  régime  des  étangs  souleva,  de  la  part  des  savants  les  plus  autorisés,  des  pro- 
testations passionnées.  A  deux  reprises ,  la  Convention  décréta  leur  suppression,  mais 
ces  décrets  restèrent  lettre  morte.  Enfin,  sur  la  demande  du  gouvernement  impérial, 
les  concessionnaires  de  la  ligne  de  Bourg  à  Lyon  par  la  Dombes  s'engagèrent,  moyen- 
nant une  forte  subvention,  à  supprimer  6,000  hectares  d'étang.  Au  lieu  de  6,000  hec- 
tares, on  en  dessécha  plus  de  10,000.  Après  quoi  des  savants  non  moins  compétents 
que  les  précédents  prouvèrent  péremptoirement  que  les  étangs  n'étaient  pas  malsains, 
et  une  loi  récente  est  venue  autoriser  la  remise  en  eau  des  étangs  desséchés. 

Par  ses  formations  géologiques,  le  département  de  l'Ain  appartient  aux  ères  juras- 
sique, tertiaire  et  quaternaire. 

L'ère  jurassique  est  surtout  représentée  chez  nous  par  le  bathonien  et  le  portlan- 
dien.  C'est  à  ce  dernier  étage  qu'appartiennent  les  calcaires  lithographiques  de  Cerin  et 
d'Ordonnas  qui  ont  fourni  au  Muséum  de  Lyon  une  riche  collection  de  poissons  fossi- 
lisés. Le  lias  de  Treffort  a  livré  un  reptile  de  la  famille  des  Ichthyosaures ,  le  Stàiéo- 
saurus  Burgetisis;  ce  saurien  mesurait  li  mètres  de  long. 

L'ère  tertiaire  est  représentée  par  les  formations  éocène  et  oligocène  de  la  Bresse 
Orientale  et  du  Revermont,  par  la  formation  miocène  qui   apparaît  à   Pont-d'Ain, 
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Poncin,  Lagnieu  et  Bellegarde,  enfin  par  la  formation  pliocène  qui  se  montre  dans  le 
Revermont,  ainsi  qu'à  Pont-d'Ain,  Ambérieu  et  Meximieux.  On  a  découvert  dans  les 
couches  de  cet  étage  des  lignites  et  de  nombreux  débris  de  mammifères  :  Dinotherium 
(jijfanteum,  Mastodon  instgnis,  Madodon  tapiroïdes,  Mastodon  arcernensts,  Elephas  meridlo- 
nalis,  Sus  erymanihius ,  Hipparion  gracile,  etc.  C'est  grâce  aux  empreintes  végétales 
conservées  par  les  tufs  pliocènes  de  Meximieux  que  M.  de  Saporta  a  pu  reconstituer  la 
Hore  luxuriante  de  cette  époque,  dont  les  types  se  retrouvent  aujourd'hui  en  Mongolie, 
au  Caucase  et  aux  îles  Canaries. 

Les  dépôts  glaciaires  de  l'époque  quaternaire  sont  très  développés  dans  notre  dépar- 
lement :  venus  des  Alpes,  ils  sont  descendus  jusqu'à  Lyon,  couvrant  ainsi  une  grande 
partie  de  la  Bresse  et  de  la  Dombes.  On  y  a  trouvé  des  restes  de  YElepluis  primigenim 
ainsi  que  des  silex  taillés. 

Les  Kjoekketimoeddings  des  grottes  habitées  à  l'époque  paléolithique  ont  fourni  des  os 
de  renne,  de  cerf,  de  bouquetin,  de  chevreuil,  de  sanglier,  de  castor,  de  blaireau,  de 
lièvre,  de  tétras  blanc  du  nord,  de  chouette  et  de  pie. 

La  grotte  des  Hoteaux ,  commune  de  Rossillon ,  a  livré  un  granr!  nombre  de  silex  taillés, 
de  longues  et  minces  aiguilles  à  chas  en  corne,  des  coquilles  perforées  et  un  bàlon  de 
commandement,  en  bois  de  renne,  décoré  d'un  cerf  bramant  dont  le  mouvement  a  été 
traduit  avec  un  sentiment  exquis  de  la  nature.  On  a  trouvé  dans  celte  même  grotte  et  dans 
celle  de  Sous-Sac,  en  Michaille,  des  squelettes  à  crâne  dolichocéphale.  Enfin,  la  grotle 
de  laCabatane,  près  de  Treffort,  a  livré  plusieurs  squelettes  de  l'époque  néolithique. 
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I.  —  PÉRIODE   GALLO-ROMAL\E. 

Lorsque,  en  l'an  58  avant  notre  ère,  Jules  César  entra  en  Gaule,  la  région  qui  devait 
former  un  jour  le  département  de  l'Ain  était  occupée  par  six  peuples  gaulois  différents  : 
les  Ségusiaves,  les  Edues,  les  Ambarres,  les  Allobroges,  les  Helvètes  et  les  Séquanes. 

Les  Ségusiaves  habitaient  le  sud  de  notre  arrondissement  de  Trévoux'";  les  Edues 

''  César  nous  dit  qu'après  a>oir  franciii  le  Rliùae,  que  le  passage  du  fleuve  dut  avoir  lieu  dans  la  région 
il  at  trouva  chez  les  Ségusiaves  (/?.  G. ,  I,  lo);  or  de  Niévroz,  en  un  point  où  de  nombreux  hanrs  de 
il  ressort  de  l'ilinérairc  suivi  par  le  général  romain         sable  divisent  le  cours  du  Rhône. 


X¥I 


INTRODUCTION. 


étaient  établis  dans  la  Bresse,  et  leurs  «parents  et  alliés jj  les  Ambarres  occupaient  les 
deux  rives  de  la  Saône"'. 

Les  riches  plateaux  de  la  Michaille  et  du  Vairomey  étaient  habités  par  les  Allo- 
broges-Transrodhaniens;  cette  région  est  précisément  celle  qui  fut  rattachée  par  la 
suite  au  diocèse  de  Genève,  compris, comme  on  sait,  dans  l'ancienne  AUobrogic. 

Les  Helvètes  possédaient  toute  ia  région  qui  s'étend  entre  le  Jura,  le  Rhin  et  le  Rhône, 
sans  en  excepter  le  pays  qui  forma  par  la  suite  le  Pagus  Equeslricm  ou  Pays  de  Gcx. 

Les  Séquanes  occupaient  chez  nous  tout  le  massif  montagneux  du  Jura,  à  l'excep- 
tion du  Vairomey  et  de  la  Michaille. 

Dès  le  II'  siècle  de  notre  ère,  on  constate  l'existence,  dans  les  limites  de  la 
Séquanie,  d'une  subdivision  territoriale  appelée  à  jouer  un  rôle  important  dans  noire 
histoire,  je  veux  parler  du  Vicus  Bellicensis.  Les  ruines  de  monuments  gallo-romains  et 
les  nombreuses  inscriptions  funéraires  trouvées  à  Belley,  l'antique  Bellicitim^^^  attestent 
l'importance  relative  de  cette  ville,  au  temps  du  Haut-Empire.  Au  nord  du  vicus  de  Belley, 
on  rencontrait  le  Vicus  Vemtonimafrensis ,  dans  lequel  on  doit  reconnaître  le  district  que 
les  Allobroges  possédaient  à  l'ouest  du  Rhône.  A  ia  fin  du  iv°  siècle,  lorsque  Genève, 
qui  n'était  alors  qu'un  simple  vicm,  fut  élevée  au  rang  de  civitas,  l'administration 
romaine  attribua  à  la  nouvelle  cité  le  territoire  de  l'Allobrogie  Transrhodanienne. 

Au  temps  du  dernier  triumvirat,  le  gouvernement  de  Rome  fonda,  dans  la  petite  ville 
gauloise  de  Noviodunum,  aujourd'hui  Nyon,  une  colonie  militaire  qui  prit  le  titre  de 
Colonia  Julia  Equeslris  et  dont  le  territoire  correspondait  au  Pays  de  Gcx  et  à  la  partie 


'■'  Les  celtistes  admettent  généralement  qu'.ii/i- 
ioiTt  est  pour  ambi  Arari  «ceux  qui  liabitent  autour 
de  l'Ararn  ;  cf.  Wiiitlkï-Stokes  nnd  Adalijort  Bezzkn- 
BEjtGEn,  JVorUchat:  der  Keltischen  Spraclieiiilteil,  p.  34, 
v°  embi.  De  l'ordre  suivi  par  César  dans  fénuméra- 
tlon  des  peuples  qui  vinrent  se  plaindre  à  lui  des 
ravages  commis  sur  leurs  terres  par  les  Helvètes,  il 
semble  bien  ressortir  que  les  Ambarres  étaient  plus 
éloignés  que  les  Edues  du  camp  de  César,  lequel  de- 
vait se  trouver  dans  li  région  de  Montluel  ou  de 
Meximieux.  L'unique  raison  invoquée  par  les  savants 
qui  placent  les  Ambarres  au  sud-ouest  du  départe- 
ment de  l'Ain  est  celle  qu'ils  tirent  du  nom  et  de  la 
situation  de  nos  deux  Ambérieux,  mais  cette  raison 
ne  vaut  rion.  Le  nom  iT Ambairiacum  dérive,  en 
effet,  du  genlilice  Amiaryiua  qui  se  lit  sur  une  in- 


scription de  la  Haute-Savoie  et  sur  une  inscription 
de  l'Isère  (C.  /.  L.,  XII,  a'iifi,  et  Ai.LMEn,  Insa:  de 
Vienne,  n*  Giy);  or  il  est  clair  que  ce  nom  elli- 
nique  n'a  pu  être  porté  que  par  des  hommes  habi- 
tant en  dehors  de  la  cité  des  Ambarres.  Au  surplus, 
le  nom  i\'AmhntTiacum  se  retrouve  dans  des  régions 
où  hien  certainement  les  Ambarres  n'ont  jamais  pc- 
nétré;  cf.  Ambérac  {=  Anibariocum)  au  département 
de  la  Charente,  Ambeyrac.  au  département  de  l'A- 
veyron,  et  P^mmerich  (^Ambaiiago  prae<liiiin)  dans  la 
Prusse  Rhénane.  C'est  apparemment  le  nom  d'homme 
ethnique  Aiiihorrus  qui  explique  le  nom  d'Ambarès, 
Gironde. 

!''  L'orthographe  liplleyii  a  été  en  usage  jusqu'au 
Xïi*  siècle;  ce  nom  de  lieUeijs  correspond  très  régu- 
lièrement au  htiu  Belliduiii. 
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méridionale  du  canton  de  Vaud'".  Vers  le  milieu  du  n°  siècle,  cette  colonie  fut  élevée  au 
rang  de  cité.  Dès  cette  époque,  elle  entretenait  des  rapports  étroits  avec  la  cité  do 
Vienne  et  plus  particulièrement  avec  le  vicus  de  Genève.  Ces  rapports,  qu'explique  la 
situation  (opographique  de  la  Civitas  Equestris,  finirent  par  amener  l'union  en  une 
seule  cité  de  l'ancienne  colonie  helvète  de  Nyon  et  du  vicKs  viennois  de  Genève;  telle 
est,  du  moins,  la  seule  explication  possible  du  rattachement  du  Pays  Equestre  au  dio- 
cèse de  Genève,  plutôt  qu'à  celui  de  Lausanne. 

II. —  PÉRIODE  IURG0\DE(2). 

Au  dire  du  chroniqueur  Prosper  Tiro,  c'est  en  l'an  /i/i3  que  le  patrice  Aetius  auto- 
risa les  Buiffundi,  peuple  de  race  germanique,  à  aller  s'établir  dans  la  Sapaudin^^K  On 
admet  généralement  aujourd'hui  que  la  Burgundia  de  la  fin  du  v'  siècle  comprenait 
dans  ses  limites  l'Allobrogie  ou  Viennoise,  la  Séquanaise  et  la  première  Lyonnaise. 
Notre  département  se  trouva  donc  enclavé  tout  entier  dans  le  premier  royaume  de 
Bourgogne.  Il  est  probable  que  le  vicus  de  Belley,  qui  allait  rejoindre  ;ui  nord  la  cité  de 
Besançon,  se  trouva  compris ,  avec  le  wcus  Venelonlmajrensis,  dans  le  lot  de  Chilpéric 
l'Ancien  qui  résidait  à  Genève,  tandis  que  la  Dombes,  la  Bresse  et  la  partie  occiden- 
tale des  arrondissements  de  Belley  et  de  Nantua  reconnaissaient  l'autorité  de  Gundioc. 
A  la  mort  de  Gundioc,  survenue  vers  ^^73,  l'aîné  de  ses  fils,  Chilpéric,  eut  dans  son 
lot  la  province  de  Lvon,  Gondebaud  obtint  la  Viennoise,  à  l'exception  du  virus  de  Ge- 
nève qui  échut  à  Godegisèle,  avec  le  pays  des  Séquanes,  le  Pays  E(|uestre  et  le  viens 
Venelonima/fi-nsis  ou  Vairomey. 

Le  département  de  l'Ain  se  trouva  ainsi  partagé  entre  le  royaume  de  Chilpéric  et 
celui  de  Godegisèle. 

En  l'an  5oo,  après  avoir  fait  tuer  successivement  ses  deux  frères,  Gondebaud  régna 
sur  toute  la  Burgondie.  Son  lils  aîné  Sigismond  lui  succéda.  C'est  sous  le  règne  de  ce 
prince,  le  3o  mars  5 1  7,  qu'on  place  communément  la  promulgation  à  Lyon  de  la  Lev 

'''  On  a  trouvé,  en  1870,  à  Nyon,  le  moniimcnl  xementdei  Burgonde»,  i837,et  Valentin  Smith,  A^o- 

funéraire  d'un   personnage  originaire  de  Genève  et  don»  hittoriquei  fur  le»  Burgomles,  iBGo. 

mort  après  avoir  parcouru  les  dillérents  degrés  des  '^'   Ce  nom,  dont  l'origine  est  obscure,  apparaît 

honneurs  municipaux  dans  la  Cité  K((ueslre  et  dans  pour  la  première  fois  dans  Ammien  iMarcei.un  (i5, 

il  cité  de  Vienne;  cf.  Alluei,  Ioc.  cit.,  II,  i,36.  1 1);  il  n'avait  qu'une  valeur  purement  gcograpliique. 

'*)  Cari    BiNDir<G,     Dat    Burgiinditeh-RotiianUche  Sur    les    limites    de    la    Sapaudia,   voir    Longnon, 

Kônighreich ,  Lcipiig,    18O8.    On    pourra    consulter  Géographie  île  la   Gaule  au  ti'  tiède,  p.  68  et  sui- 

aussi,  mais  avec  réserve,  Gmgi.is,  EM$ai  tur  l'étahlii-  vantes. 

AI5.  c 
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Burgundionum ,  recueil  de  prescriptions  légisialives  formé  en  majeure  partie  par  Gon- 
debaud,  et  dont  deux  titres  avaient  été  promulgués  par  Gondebaud  lui-même,  en  5oi 
ou  5o2 ,  à  Ambérieux-en-Dombes,  dans  une  région  du  département  de  l'Ain  où  les  rois 
burgondes  paraissent  avoir  eu  de  vastes  propriétés  territoriales  qui  passèrent  par  la  suite 
aux  rois  Rodolphiens'". 

Livré  par  ses  sujets  au  roi  franc  Clodomir  qui  avait  envahi  la  Burgondie,  Sigismond 
fut  emmené  dans  la  Francia,  où  il  ne  tarda  pas  à  être  mis  à  mort. 

III.  —  PÉRIODE  FRANQUE. 

Dans  le  courant  de  l'année  53A,  les  rois  francs  Ghildebert,  Glotaire  et  Théodebert 
envahirent  la  Burgondie,  défirent  Gondemar  qui  avait  succédé  à  son  frère  Sigismond,  et 
se  partagèrent  son  royaume.  Le  pugus  de  Lyon  et  celui  de  Belley  échurent  au  roi  de 
Paris  Ghildebert,  tandis  que  le pagiis  de  Genève  et  le  Pays  Equestre  étaient  placés,  avec 
le  Pays  des  Séquanes,  dans  le  lot  du  roi  d'Orléans,  Glotaire  P'.  Un  instant  réunie  sous 
la  forte  main  de  Glotaire,  la  monarchie  franque  se  divisa,  à  la  mort  de  ce  prince,  en 
quatre  royaumes,  et  c'est  à  celui  d'Orléans  que  fut  rattachée  la  Burgondie  (56 1).  Unie 
à  l'Austrasie  à  la  mort  de  Gontran  (ogS),  avec,  pour  roi  Ghildebert  II,  la  Burgondie 
forma  en  696  le  lot  de  Théodoric  II.  Ge  dernier  s'étant  emparé,  en  6i3,  des  États 
de  son  frère,  les  deux  royaumes  furent  de  nouveau  réunis;  ils  le  restèrent  jusqu'à  la 
mort  de  Dagobert  I"  (638).  Le  second  fds  de  ce  prince,  Glovis  II,  eut  dans  son  lot  la 
Neustrie  et  la  Burgondie,  qui  restèrent  politiquement  unies  l'une  à  l'autre  jusqu'à  la  fin 
de  la  dynastie  mérovingienne. 

IV.  —  PÉRIODE  CAROLINGIENNE  ET  RODOLPHIENNE. 

A  la  mort  de  Gharles  Martel,  la  Bourgogne  échut  à  Pépin  le  Bref,  avec  la  Provence 
et  la  Neustrie  {^^i)-  Dans  le  partage  qui  suivit  la  mort  de  Pépin,  survenue  en  768, 
Gharles  obtint  les  pays  que  le  partage  de  7  i  1  avait  attribués  à  son  père.  Le  célèbre 
partage  de  806  divisa  la  Burgondie  entre  Gharles,  le  fils  aîné  du  grand  empereur,  et 
Louis,  son  fils  cadet  :  les  pngi  de  Belley,  de  Genève  et  de  Besançon  se  trouvèrent  com- 
pris dans  le  lot  du  premier,  le  pagus  de  Lyon  dans  celui  du  second. 


'')  C'est  dans  le  Toisinago  immédiat  de  cet  Ambé-         auj.  Savigneax,  où  Gondebaud  présida,  en  5oi,  une 
rieux  que  se  trouvait  la  villa  royale  de  Sabiniacnm,         assemblée  d'évèques  catlioliques. 
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Le  partage  de  8 1 7  plaça  la  Bourgogne  presque  tout  entière  sous  l'autorité  de  l'em- 
pereur Louis  et  de  son  fils  aîné  Lothaire.  Pépin,  roi  d'Aquitaine,  étant  mort  en  838, 
l'empereur  fit  une  nouvelle  division  de  ses  Etats  entre  Lothaire  et  Charles.  Parmi  les 
comtés  bourguignons  qui  échurent  à  ce  dernier  se  trouvaient  les  comtés  de  Lyon  et  de 
Genève ,  le  comté  Equestre  et  probablement  aussi  le  comté  de  Bellev . 

Le  traité  conclu  à  Verdun,  en  843,  entre  les  fils  de  Louis  le  Pieux,  attribua  à  l'em- 
pereur Lothaire  le  duché  de  Lyon  ainsi  que  tous  les  comtés  situés  sur  les  deux  rives 
du  Rhône. 

r 

A  la  mort  de  Lothaire,  ie  comté  Equestre,  celui  de  Genève  et  celui  de  Belley  passè- 
rent à  son  second  fils  Lothaire  II,  tandis  que  le  comté  de  Lyon  entra  dans  le  lot  de  son 
troisième  fils ,  Charles  le  Jeune,  à  qui  Lothaire  céda,  en  858,  le  comté  de  Belley. 
Charles  étant  mort  en  863,  ses  frères  se  partagèrent  sa  succession  :  Lothaire  obtint, 
entre  autres  pays,  le  comté  de  Lyon,  et  l'empereur  Louis  II,  celui  de  Belley.  Dans  le 
partage  que  firent,  en  869,  Charles  le  Chauve  et  Louis  le  Germanique  des  états  de 
leur  neveu  Lothaire,  Charles  se  vit  attribuer  les  ^w//*  de  Lyon,  de  Genève  et  de  Gex.  A 
la  mort  de  l'empereur  Louis  II,  survenue  en  875,  Charles  s'empara  des  pays  que  le 
fils  aîné  de  Lothaire  I"  avait  possédés  de  ce  côté-ci  des  Alpes,  et  notamment  du  comté 
de  Belley. 

L'union  à  l'empire  des  Francs  de  Neustrie  des  pays  qui  forment  aujourd'hui  le 
département  de  l'Ain  ne  fut  pas  de  longue  durée  :  dès  la  fin  de  l'année  879,  le  comté 
de  Belley  ainsi  que  la  Dombes  et  la  Bresse,  qui  faisaient  partie  du  duché  de  Lyon, 
furent  compris  dans  le  royaume  de  Provence  auquel  l'assemblée  de  Mantaille  venait 
d'appeler  le  beau-frère  de  Charles  le  Chauve,  le  duc  Boson. 

Quelques  années  plus  tard,  en  888,  le  gouverneur  de  la  Transjurane,  Rodolphe, 
se  faisait  couronner  roi  de  Bourgogne  à  Saint-lMaurice-d'Agaune  j  parmi  les  pays  qui 
reconnurent  son  autorité,  il  faut  placer  le  Pays  de  Gex  et  la  partie  du  département  de 
l'Ain  qui  dépendait,  sous  l'ancien  régime,  du  diocèse  de  Genève,  c'est-à-dire  la  Mi- 
chaille  et  le  Valromey. 

Dans  le  courant  de  l'année  988 ,  Hugues,  qui  avait  succédé  à  l'empereur  Louis 
l'Aveugle  dans  le  royaume  de  Provence ,  renonça  à  ce  royaume  on  faveur  de  Rodolphe  II , 
roi  de  Bourgogne,  qui  lui  abandonna  en  échange  ses  droits  sur  la  couronne  d'Italie. 
A  dater  de  cette  époque,  les  pa^ide  Lyon,  de  Belley,  de  Genève  et  de  Gex  suivirent  les 
destinées  du  second  royaume  de  Bourgogne,  et  passèrent,  en  1082,  à  la  mort  de 
Rodolphe  III,  sous  la  domination  plus  nominale  que  réelle  des  empereurs  d'Alle- 
magne. 


INTRODUCTION. 


DIVISIONS   TERRITORIALES. 


A  l'époque  ro Jolphienno ,  et  probablement  même  dès  l'époque  burgonde,  les  ré- 
gions qui  devaient  fonner  un  jour  le  département  de  l'Ain,  étaient  réparties  entre  les 
pagi  de  Lyon,  de  Belley  et  de  Genève.  Ces  j>«gj  se  subdivisaient  en  un  certain  nombre 
de  petites  circonscriptions  territoriales  connues  sous  les  noms  d'ager  ou  Ae  finis. 

1.  Pagus  Lugdunensis.  —  Ce  jiagus  avait  été  formé  de  l'ancien  pays  des  Ségusiaves, 
auquel  on  avait  joint  la  portion  méridionale  du  pays  des  Edues.  11  comprenait,  au 
département  actuel  de  l'Ain,  les  agri  dont  les  noms  suivent  : 

yl/itHiVwre/(«(s  (Arbigny),  Anicninceiisis  (Agnereiiis),  liaiodacensia ,  Balgiacenm  ( Bàgé-le-Châtel) , 
Bcriciaccnsis  (Bereyzial),  Betlonincensis  (Bdtheneins),  Bctemis  (Bey),  Biiscialicend'i  (IJussiges),  Cas- 
nensis  (Chanoz-Chûtenay),  CamnWe/tsis  (Gbaveyriat),  Clcmeiiciacensis  (Ciémentiat),  Coaconknnis 
(Cocogne),  Conpeiiceiisis ,  Farinceusis  (Fareins),  Funlaiiensis  (Fontaine  ham.  deSavigueux  ouFontaiue 
hani.  ile\\ancé),Fusciaceiisis  (Foissiat),  Gaieimacensis  (^Geiiay),  Laliniaceiisis  (Lagii.it),  Mariliacemis 
(Marillat),  Maximiacensis  (Messimy-en-Dombes),  Meiitoiiacensis  (Manlenay),  Montanemis  (Mon- 
taney),  Osaiinensis  (Ozan),  Pagniaccnsis  (Pagneux,  c'"  de  Saint- Jean-de-Thiirigneux),  Par- 
ciacensis  (Parcieux),  Pasiacensis  (Peyzieux),  Pcrliacensis  (Vcràenx),  Pistriacciisis  (Préty,  Saône-el- 
Loire) ,  Podiniacensif  (Poignat,  ham.  de  Neuvilie-sur-Renon) ,  Polltaceiisis  (PoUiat),  Prisciacensis  dans 
la  région  de  la  Peyrouze,  Prisciniaceiisis  dont  le  chef-lieu  a  pris  par  la  suite  le  nom  de  Saint-Didier- 
sur-Chalaronne,  llcspiciacensis  dans  la  région  de  Replonges,  Romanacensis  (Romenay,  Saône-ct-Loire ) . 
Spinacensis  (Epineux,  ham.  de  Mauziat),  Saœiaccmh  (Sainl-Henoit-de-Cessieu),  Toritiacensis  pour 
Turnatemis  (Tournas  ham.  de  Saiul-Gyr-sur-Menthon),  Ttisciacensis  (Thoissey),  Viriacensts  (Viré, 
Saône-et-Loire),  Vulniaceiists  ipoui^J'uliiateniis  (Vonnas),  flomancnsis Jiscus  (Romans)'"'. 

Uager  se  confond  parfois  avec  la  poteslas  qui  devint  la  seigneurie  de  l'époque  féodale  : 
Potestas  Cosconaci  en  regard  d'ager  ou  dejims  Cosconiacm;  Polestas  Romanara  à  côté 
à' figer  liomanacus  '^'. 

Le  fisc  de  Romans  est  appelé  potes/as  dans  un  acte  de  Cluny  de  l'an  99^'".  A  la 
même  époque,  Corgenon  était  le  chef-lieu  d'une  potestas '■''\  Le  Cartulaire  de  Saint- 
Vincent  nous  a  conservé  le  nom  de  la  Potestas  Odrotnari  dont  le  chef-lieu  était  à  Saint- 


'"'   J'ai  emyruiilé  les  éléments  do  (-6110  émimc-  '-'  Ragot,  Cartulaire  de  Saint-VinceiU  de  Màcon, 

ration  au  Ilrcue'ldi»  chartes  de'^V abbaye  de  Cluiiy,  au  n"'  '196,  igS. 

Cartulaire  de  Saint-Vincent  de  Mâcun  et  au  Petit  Car-  ')  A.  Bernard  el  A.  Brdel,  Recueil  de»  charlet  de 

lulaire  d'Ainay,  pulilié  par  A.  Bernard  à  la  suite  du  l'abbaye  de  Cluny,  t.  I,  n°  2o5;  t.  III,  n°  3a55. 
Cartulaire  de  Savigiiy.      '  W  Ibid,  t.  II,  n°  2a65. 
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André-de-Bàgé ,  et  qui  fut  apparemment  le  berceau  de  la  puissante  famille  féodale  des 
R  sires  de  Bâgé»"'. 

2.  Pagus  Bellicensis.  —  Formé  au  vi"  siècle  d'un  démembrement  de  la  cité  des  Sé- 
quanes,  ce  pagus  s'étendait  au  sud  jusqu'à  la  Tour-du-Pin  et  aux  Echelles,  pour  aller 
rejoindre  au  nord  le  pagus  de  Besançon  qui  comprenait  alors  dans  ses  limites  les 
districts  de  Nantua  et  de  Saint-Claude'"^'.  A  l'ouest,  il  était  limité  par  ïager  de  Briord 
et  par  celui  de  Cessieu  qui  appartenaient  l'un  et  l'autre  au  pagus  de  Lyon.  A  l'est  et 
au  sud  il  conlinait  au\  pa^fi  de  Grenoble  et  de  Genève. 

Des  lexles  des  «%  x*  et  xi'  siècles  placent  dans  le  poffus  de  Belley  :  i°  l'ngei-  de  Traize,  enli-e  le 
mont  du  Clial,  le  monl  Clievru ,  le  Guieret  le  Rhône;  ■i"  Yager  de  Vëzeronce,  au  département  actuel 
de  l'Isère:  V  l'ager  de  Saint-Genis,  au  département  actuel  de  la  Savoie;  h"  le  petit  pagus  de  Ma- 
tassine  (  Miillacena  ) ,  entre  le  monl  du  Chat  et  la  Leysse  '''  ;  5°  la  partie  méridionale  du  pngus  Verro- 
menxis  qui  formait .  au  \ii*  siècle .  l'une  des  obédiences  du  diocèse  de  Belley  '*'.  Des  notes  contemporains 
de  ceux  que  l'on  vient  de  citer  atlribuent  au  pagus  de  Belley:  Avressieux,  Belmont,  Domessin, 
Duisse  et  Verel-de-Monlbel  (Savoie),  Chimillin  (C(imi//iflnuj«),  Fitilieu  (FmsJ«/iVicw«)  et  Pressins 
(Isère)'*'. 

3.  Pauls  Ge.>ave.nsis.  —  Ce  pagus  est  mentionné  dans  le  diplôme  apocryphe  du  roi 
burgonde  Sigismond  et  dans  le  testament  du  patrice  Abbon,  qui  date  de  l'an  789.  Il 
enserrait  dans  ses  limites  le  département  actuel  de  la  Haute-Savoie,  le  canton  de  Ge- 
nève, abstraction  faite  des  communes  du  pays  de  Gex  attribuées  à  ce  canton  par  les 
traités  de  181  5,  les  cantons  do  Seyssel  et  de  Champagne,  ainsi  qu'une  portion  des 
cantons  de  Belley,  Hautevillc  et  Brénod  (département  actuel  de  l'Ain),  et  enlin,  les 
cantons  d'Albens  et  du  Chàtelard  (département  actuel  de  la  Savoie).  Ce  vaste  territoire 
se  subdivisait  en  districts  ou  Jme».  Deux  actes  de  la  fin  du  i\'  siècle  nous  ont  conservé 


■''  Caitulaiie  île  Saint-Vinreiit,  n"  lot  (an.  878); 
n'  5o6  (ail.  ioy()-i  13')). 

")  C'est  de  la  lin  du  i\'  siècle  que  parait  dater  lo 
rattachement  de  ces  districts  au  diocèse  de  Lyon;  ce 
rattHclienieiit  fut  sans  doute  la  conséquence  de  I» 
donation,  faite  par  l'empereur  Lotliairc  à  l'arclie- 
lèqiie  Rémy,  des  abbayes  de  Saint-Oyend-de-Joux  et 
de  Nantua;  »oir  sur  ce  point  mes  Origiiien  du  dio- 
cète  tl  du  comté  de  llelley. 

'''  Olle  région,  qui  fnl  réunie  par  la  suilo  au 
diocèse  de  'jrenoble,  est  apparemment  celle  qu'une 


bulle  d'Innocent  II  désigne,  en  11/12,  sous  le  nom 
d'obédience  de  la  Molle. 

'•'  Charte  de  Tbibaud,  archevêque  de  Vienne 
(993-1000),  conservée  à  la  Bibl.  nat.,  mss.  Balizi;, 
t.  I.XXV,  fol.  334;  D'AciiÉBï,  Spici/e^'iMi/i,  édition 
de  1793,  t.  III,  p.  891;  Recueil  de»  chartes  de 
Cluny,  t.  III,  p.  8i5,  note  a;  Ilitloriae  palriae  mo- 
HUiHênta,  t.  I  Chartarum,  c.  &90;  Gallia  Chr'utiana , 
I.  XV,  instriim. .  col.  809. 

'*'  E.  Philipox.  Origine»  du  diocèse  »t  du  comté 
de  Belley,  p.  io()-i  19. 
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le  nom  d'un  de  ces  districts,  la  Jinis  Hercnlana,  qui  était  située  autour  d'Evian,  entre  la 
Dranse  et  les  dents  d'Oche,  et  qui  paraît  correspondre  à  la  région  que  les  anciennes 
caries  appellent  Pays  de  Gavot. 

A  l'époque  rodolphienne ,  \q  pagus  Genavensis  nous  apparaît  divisé  en  plusieurs  pagi 
secondaires  : 

1°  L'Albanais  (pagus  Alhanensis)  qui  paraît  correspondre,  dans  l'ordre  ecclésiastique,  au  doyenné 
d'Annecy, 

a°  Le  Ghabiais  {pagus  Caput  lacensis)  qui  correspondait  aux  doyennés  d'Annemasse  et  d'AUinges: 

3°  Le  Verromeis  {pagvs  Verrumensis) ,  auj.  Valromey,  l'ancien  vicus  Venetonimagemis  qui  répondait 
au  doyenné  de  Ceyzérieu,  et  dont  le  nom  apparaît  pour  la  première  fois  dans  un  acte  de  l'an  1 1 1  o 
qui  attribue  à  cepagus  Belmont-en-Valromey  et  Massignieu. 

4.  Pagus  Equestricus.  —  La  plus  ancienne  mention  de  ce  pagm  qui  nous  soit  par- 
venue se  rencontre  dans  l'acte  de  donation  passé,  en  912,  par  la  veuve  d'Aribert, 
tt comte  du  Pays  Équestres,  en  faveur  du  monastère  de  Saint-Pierre  de  Satigny.  Des 
actes  des  x*  et  xi"  siècles  nous  autorisent  à  placer  dans  le  Pays  Equestre  les  localités  qui 
suivent  : 

Avenex,  Bouge),  Bursins,  Burligny,  Chéserex,  Commugny,  Gimel,  Gland,  Oysins  ou  Eysins 
(villa  Osincus),  au  canton  actuel  de  Vaud,  AUemogne,  Chalex,  Choully,  Crest,  Dardagny,  Feigère, 
Logras  (Logràtis),  Mourex,  Percy,  Peron,  Russin,  le  bourg  Saint-Gervaix ,  aux  portes  de  Genève, 
Saint-Jean-de-Gonville  et  Versoix,  à  l'ancien  pays  de  Gex*''. 

Le  traité  de  Lyon  de  1601  localise  dans  le  bailliage  de  Gex  :  Aire-la-Ville ,  AvuUy 
et  Chancy,  sur  la  rive  gauche  du  Rhône. 

5.  Pagcs  Dumbensis.  —  Le  pays  que  l'on  désigne  assez  improprement  sous  ce  nom 
était  une  simple  subdivision  naturelle  de  la  vaste  région  connue  sous  le  nom  de  Bresse, 
Brixia,  région  qui  s'étendait  à  l'orient  de  la  Saône,  de  Trévoux  à  Chalon-sur-Saône; 
c'est  là  du  moins  ce  que  l'on  semble  en  droit  de  conclure  du  passage  de  la  Légende  de 
Saint-Trivier  qui,  parlant  de  la  contrée    qui  prit  par  la  suite  le  nom  de  Dombes, 

'>  Sur  le  Pays  Equestre,  on  peul  consulter,  mais  voir   aussi    Th.    Mommsen,    Inscriptiones    Uelvetiae, 

avec  réserA'e ,  V Histoire  de  la  Cité  et  du  Canton  des  p.  1 8,  et  Ababsii,  Dissertation  sur  la  Colonie  Equestre , 

Equestres,  par  Gimgins  de  la  Sabba,  l.  XX  des  Mé-  apud  Spon,   Histoire  de    Genhe,  édition  de    1780, 

Htoires  de  la  Société  d'Histoire  de  la  Suisse  Romande;  t.  II,  p.  3oo. 
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nous  dit  que  cette  contrée  était  située  en  Bresse,  uhi  Briscia  dicitur^^K  En  loqZi, 
l'archevêque  de  Lyon,  Hugues,  localise  de  même  en  Bresse,  in  Brixia,  Saint-Didier- 
de-Formans  et  Biottiers.  Aussi  bien,  le  souvenir  du  temps  où  la  Dombes  n'était 
considérée  que  comme  une  subdivision  naturelle  de  la  Bresse  vivait  encore  au  xv"  siècle, 
à  l'époque  où  les  princes  de  Bourbon  donnaient  à  leurs  possessions  de  la  rive  gauche 
de  la  Saône  le  nom  de  Bresse,  et  où,  parlant  d'Ambérieux-en-Dombes,  un  notaire 
l'appelait  Ambérieux-en-Bresse  '^l 

La  circonscription  du  Pagm  Dumbensis  se  retrouve  probablement  dans  celle  de 
l'ancien  archiprêtré  de  Dombes,  au  diocèse  de  Lyon'*'. 

Aussi  haut  que  l'on  puisse  remonter,  le  Revermont  et  la  Michaille  nous  apparais- 
sent comme  de  simples  divisions  physiques.  Le  Bevermont,  pafpis  Beversimonlls,  est 
mentionné  pour  la  première  fois,  à  ma  connaissance,  dans  un  acte  de  97^.  Par  la 
suite  ce  nom  de  Revermont  fut  parfois  donné  à  la  Terre  de  Coligny,  et  c'est  dans  ce 
sens  qu'un  acte  de  1970  parle  de  la  coutume  de  Revermont,  «secundum  consuetu- 
dinem  de  Revermont».  Le  Revermont  comprenait  toute  la  région  montagneuse  située 
à  l'ouest  de  la  vallée  du  Suran,  depuis  Saint-Amour  jusqu'à  Pont-d'Ain. 

La  Michaille,  Miccallia,  enserrait  dans  ses  limites  tout  le  petit  pays  compris 
entre  le  Rhône,  la  Valserine,  l'ancien  mandement  de  Seyssel,  le  Vairomey  et  la  terre 
de  Nantua.  On  croit  qu'elle  fut  apportée  en  dot  à  Amé  II,  comte  de  Savoie,  vers  1076 , 
par  Jeanne,  fille  de  Gérold,  comte  de  Genève'*'. 

V.— PÉRIODE  FÉODALE. 

Au  commencement  du  xn''  siècle,  notre  département  nous  apparaît  divisé  en  un 
certain  nombre  de  grands  fiefs  qui  passeront,  les  uns  après  les  autres,  sous  la  domi- 

"'   Acla   Sanriiiriiiii ,    janiiar.     II,     .33.     Certains  "    Voir  Aibbet,  Mnnoires  pour  senir  à  l'hitloire 

auteurs     modernes    ont,    au    contraire,  conclu  de  delà  Dombe» ,  (.  111,  p.  43  et  63. 
ce    passage    que    la    Bresse    était    une   subdivision  '^'   Il    semble   toutefois  que  la  Dombes  primitive 

du    Pagut    fhimbeiui»,    ce    qui     est    insoutenable.  empiétait  à  l'est  sur  l'archiprétré  de  Sandrans  et  au 

Voir   sur  ce  point  Adrien  be  Valois,  i\'oiilia  Gatlia-  nord  sur  celui  de  Bàjjé  :  Aubrel  nous  dit  expressc- 

rum,  p.  17Ô.  Quant   au  nom  de  Dombes  Dumhat,  ment    que   la    trchâtellenic   de     Chàtillon     est    de 

c'est  à  tort  qu'on  a  voulu  le  rattacber  au  latin  dumuê  Dombes  et  Pont-de-Vev le  aussin  [Mémoire»,  I.   111, 

Tbuissonn  :   !'«  du   radical  de   ce    nom  était  long,  p.  35). 
tandis  que  celui  de  Dumbat  était  bref.  ''I  Guicbemon,  Bugey,  p.  &8. 
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nation  de  la  maison  de  Savoie,  à  la  seule  exception  de  la  principauté  de  Dombes. 
Nous  allons  résumer  brièvement  l'histoire  politique  de  ces  différents  fiefs,  en  nous 
attachant  à  fixer,  aussi  exactement  que  possible,  leurs  limites  territoriales. 


1.  —  Comté  de  Belley. 

Ce  comté,  qui  correspondait  au  pagus  de  Belley,  était  administré,  au  \'  siècle,  par  un 
comte  Humbert  dont  le  filsAmédée  se  dira  comte  de  Belley,  cornes  Bellicensium ,  et  dont 
le' frère  puiné  occupait  le  siège  épiscopal  de  cette  ville.  Amédée  étant  mort  sans  posté- 
rité, en  io46,son  parent  Humbert, comte  de  Maurienne,  recueillit  son  héritage.  Ce  fut 
la  première  étape  de  la  conquête  de  notre  département  par  les  Savoyards. 

Le  comté  de  Belley  comprenait  dans  ses  limites:  i°  au  département  de  l'Ain,  le 
canton  de  Belley  et  une  minime  partie  des  cantons  d'Hauteville,  de  Saint-Bambert 
et  de  Lhuis;  2°  au  département  de  l'Isère,  le  canton  de  Pont-de-Beauvoisin  et  partie 
des  cantons  delà  Tour-du-Pin  et  de  Morestel;  3°  au  département  de  la  Savoie,  les 
cantons  d'Yenne,  de  Saint-Genis  et  de  Pont-de-Beauvoisin,  ainsi  qu'une  petite  partie 
du  canton  des  Échelles.  C'est  la  région  que  l'on  désignait,  au  xv"  siècle,  sous  le  nom  de 
Pays  de  Beugeys'^^K  Par  la  suite  ce  nom  de  Beugeys,  aujourd'hui  Bugey,  s'étendit  aux 
cantons  de  Lagnieu,  d'Ambérieu,  de  Lhuis  et  de  Saint-Bambert,  ainsi  qu'à  l'arrondis- 
sement de  Nantua  qui  historiquement  n'y  ont  aucun  droit'"-'. 


2.   —   Seigineurie   de   Bàgé. 

Le  plus  ancien  acte  où  les  sires  de  Bàgé  soient  mentionnés  est  une  charte  par  laquelle 
Gauslenus,  évêque  de  Màcon  de  1018  à  io3o,  confirme  à  un  seigneur  du  nom  de 
Rodolphe  la  possession  de  Bàgé  et  de  ses  dépendances.  La  terre  de  Bàgé  s'agrandit, 
en  1928,  de  la  seigneurie  de  Châtillon-les-Dombcs,  que  Sibille  de  Beaujeu  apporta  en 
dot  à  Benaud  IV  de  Bàgé.  En  1272,  Sibille,  fille  unique  de  Guy  de  Bàgé,  mort  en 
12  68,  épousa  Amédée  V  de  Savoie  qui  devint,  à  cause  d'elle,  sire  de  Bàgé.  Voici  quelles 

<')  Beugeyt  roprésonle  un  latin  llelliceitsi»  devenu  '''  Des  textes  du  xiii'  siècle  placent  encore  dans  le 

siccesii\empnl  Belligentis,  HelgeiiM,  Delgey»,  Beu-         Viennois    savoyard   les  cantons   de  Lagnieu   el    de 
gey$,  Bugey  Lhuis. 
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étaient,  au  commencement  du  xiv"  siècle,  les  seigneuries  et  communautés  comprises 
dans  cette  belle  terre  '"  : 

Aisne  ou  Vésine,  Ailonziat.  Anioret,  Arbigny,  l'Asne,  Asnières,  Asiiières-Ies-Bois ,  Alligiiat, 
Avignonjalîadolière,  lîàgé-Ia-Mlle ,  Ik-igé-le-GluUel ,  ia  IJalmière,  Beauponl,  Béost,  Béreyziat,  les 
Bertrandières,  Bey.  la  Ifeyvière,  Beyviere  ou  Bévy,  Biolée,  Biolières,  Biziat,  Bochailles  ou  Briord, 
Boissey.  les  Boinors,  Boui-g  et  son  mandement.  Bouvens,  Boz,  Brienne,  Broces,  Brou,  ia  Brovère, 
Buellas,  Biilsserolle ,  c"  de  Vat-eniies-Saint-Sauveur,  Challes.  c"  de  Bourg,  Cliamandray,  les  Cham- 
bières,  Chamerande,  Ghandée,  le  Cliano,  Ghanoz,  la  Clwpelle-Tk'cle ,  Gliarangeat,  la  Chassagne, 
c"  de  Graz-sur-Heyssouse,  la  Ghassagne,  c"'  de  Neuville-sur-Benon .  Chassagne,  c"  de  Conl'rançon, 
Ghassignoles,  le  Ghàtelard,  c"  de  Saint-Remy,  Ghàteiiay,  Ghàlillon-les-Donibes,  Chavaiines,  c'  de 
Monlrevel,  Gliavannes-sur-Reyssouse,  Gliavaux,  Ghaveyriat,  Ghemiliat.  Ghevroux,  Ghillia,  Glë- 
menciat.  Goberllioud,  Gocogne,  les  Goinloz,  Goionges,  c'"  de  Saint-Genis-sur-Menlhon ,  Gon- 
deyssiat,  Gonfrançon,  Corent,  c"  de  Gliaveyriat,  Goi^enon,  Gorlaison,  (]ormassine,  Gormoranche, 
Gormoz,  Gornalon,  Corrobert,  Gorsant,  Gotey,  Gourles,  Grangeat,  Graz-sur-Reyssouse,  Grotlet,  les 
Grues,  Giiel,  Cuiseaux,  Cuisery  et  son  mandement,  Gur,  Gurcial,  (Jurtafond,  Curtaliiis.  les  Gurlil- 
lards,  Dommarlin  de  Larenay,  Domsure  (en  partie),  Durestain,  Éguérande,  Épaisse,  Épey,  Épeys- 
soles,  Eeillens,  Fey,  Fleurieu.  Fleyriat,  Foissiat,  la  Forêt,  ham.  de  Gormoranche.  la  Frasnée. 
Frelecliise,  c'"  de  Iti  ChapeUc-Thêclr ,  le  (ialos,  les  Gautiers,  le  Genetay,  Genod,  c°'  de  Grotlet,  les 
Gibelins,  les  Giroudières,  Glandon,  Grand  Val.  Gorrevod,  Gréziat,  Grièges,  les  Gués  de  Saint-Amour, 
Gninochet.  l'Ile,  la  Jachère,  Jalamondes,  Jayat,  Laiz,  Landrolière,  Lnye,  Lëal,  c™  de  Saint-Bënigne. 
I,«scherou\,  la  Leschière,  la  Lésière,  I/w'-ze  ou  Luayse.  Loi:;!,  Longes,  la  Louya,  Luyseis,  Mala- 
frelaz,  Mantcnay,  Maiiziat,  Marboz.  Marillat,  Marignat,  .Marniont,  Marsonnas,  la  Méserandière. 
Mëzériat,  Mons,  ham.de  Bej)longes,  Monlbarbon,  le  Monlcol  de  Bt'reyziat,  Moutcel,  Montfalcon, 
Montfalconnct,  Moritforl.  Monlgerl)et,  Monliernoz,  Monijouvcnt ,  c"'  de  Varcnnes-Sainl-Sauveur, 
MoDtjuif,  Monlracol,  Monlrevel,  Nécudey,  Neuviile-les-Dames,  l'Ordelière,  Ozan,  Painessuy,  Pelosel. 
Péronnas,  Perrex,  le  Pin,  Poleins,  Polliat,  Pont-de-\ aux .  Pont-de-VeyIc,  Poiieboeuf,  la  Poype  de 
Ghavannes,  c'"  de  Grotlet,  la  Poype  de  Foissiat,  la  Poype  de  la  Jaclière,  la  Poype  de  Sermoyoi'. 
Privage,  Beplongt's,  la  Bichonnière,  Romans,  le  Rost  ou  le  Roux,  Rozières,  Sachins,  Sagy  et  son 
mandement,  Sainl-André-de-Bâgé,  Saint-André-d'Huiriat ,  Saint-André-le-Bouchoux,  Saiiit-André-le- 
Panoux,  Saint- Bénigne,  Saint-Gyr-sur-Menthon ,  Saint-Doin's-le-Geyzériat,  Saint- Didier-d'Aussiat, 
Saint-Èlienne-sur-Reyssouze,  Saint-Genis-sur-Menthon .  Saiut-Jean-sur-Beyssouze ,  Saiul-Julien-sur- 
Reyssouze.  Saint-Jidien-sur-Veyle,  Sainl-Laurent-les-Mâcon ,  Saint-Martin-le-Châlel ,  Saint-Paul-de- 

^''  La  liste  des  possessions  de  la  terre  de  Bàjjé,  cole  B5(>1,  n'  i3;  nous  avon»  ronsiillé  également 

au  lu*  siècle,  a  été  établie  d'après  dea  docuwenU  les  reconnaissances  passées,  vers   i3oo,  à  Edouard 

olliciels  de  cette  époque,  et  notamment  d'après  les  de  Bàgé,  par  les  tenanciers  de  Bresse,   recoiinais- 

procès-verbaui  d'hommages   rendus   à   Amédéc  V,  sanres  qui  reposent   aui   mêmes  archives,  sous   la 

de  1279  à   1389,  par  les  gentilshommes  de  Bresse,  cote  B  570.  Dans  la  présente  liste  et  dans  les  listes 

procès-verhaux    publiés   par    (îuk.iiknos    {Itrette    et  qui  suivent  j'imprime  en  caractères  itali(|ues  les  noms 

liugex),  pr.,  p.  I  4  et  suiv.  ) ,  probablement  d'après  l'o-  des  localités  <|ui  ne  sont  pas  entrées  dans  la  compo- 

riginal  conservé  aux  arcliive»  de  la  Côte-d'Or,  sous  la  sition  du  département  de  l'Ain. 


Mv,  INTRODUCTION. 

Vaiax.  Saint-Rem V,  Saint-Sulpice,  Saint-Trivier-de-Courles  el  sa  chàtellenie,  le  Saix,  c"  de  Péi-onnas, 
la  S;dle-Maiiziat ,  Sauvage,  Seiniojer.  Servas  (en  partie),  Servignat ,  Sezilles ,  le  Soiier,  Sulignat. 
Surat,  la  Teyssonnière,  les  Thénards,  Thoiria,  le  Tillet.  c"  de  Gurciat-Dongalon ,  Tornas,  Torterei, 
Trëvernay,  le  Tronche) ,  Vandeins,  Vaux,  c"  de  Saiut-Julien-sur-Veyie,  Vnrfay,  le  Veraay,  la  Vemée, 
c"*  de  Përonnas,  Verneuil,  Vernonx.  Vescours,  Villeneuve,  paroisse  de  Sttiiil-Amotir,  au  enmlé  de 
Boui-gogne,  aujounlMiui,  ham.  de  Domsure.  Ville-Solier,  Viriat,  Vonnas. 

3.  —  Seigneurie  de  Coligny. 

La  terre  de  Coligny  s'étendait  à  l'ouest  de  la  rivière  d'Ain,  depuis  Orgelet  (Jura), 
jusqu'à  Lagnieu  et  à  Villebois.  La  partie  septentrionale  de  cette  terre  était  désignée 
sous  le  nom  de  Seigtieuric  de  Revennont;  on  donnait  le  nom  de  ¥  anche  de  CoJigny  à  la 
région  comprise  entre  Pont-d'Ain  et  Lagnieu.  La  seigneurie  de  Coligny  appartenait,  au 
x° siècle,  à  des  seigneurs  du  nom  de  Manassés.  Vers  la  fin  du  xii"  siècle,  elle  fut  divisée 
en  deux  :  Coligny-le-Neuf,  qui  comprenait  la  Manche  de  Coligny  avec  une  portion  du 
Revermont,  et  Coligny-le- Vieux.  En  i  980,  après  une  guerre  malheureuse,  Humbert  de 
la  Tour-du-Pin,  dans  la  famille  duquel  la  terre  de  Coligny-le-lNeuf  était  entrée  par  ma- 
riage, remit  au  comte  de  Savoie  ses* terres  de  Revermont.  Quant  à  la  Manche  de  Coligny, 
elle  se  trouva  comprise  au  nombre  des  pays  que  le  traité  de  1 .355  (v.  s.)  attribua  à  la 
maison  de  Savoie,  en  échange  de  ses  terres  de  Viennois.  Voici  quelles  étaient,  dans  le 
département  de  l'Ain ,  les  possessions  des  sires  de  Coligny,  à  la  fin  du  xn'  siècle  : 

L'Abergement-de-Varey,  Ambérieu,  Ambutrix,  Arnans,  Beaupont,  Beaurepaire  h.  de  Meyriat. 
B<!ny.  Beltans,  Bohas^  Brion,  Buenc  ou  Bohau,  Cerdon,  Certines,  Geyzériat.  Château-Gaillard. 
Ghâteauvieux ,  leChâtelard-de-Luire,  Châtillon-de-Corneille,  Ghâtillon-la-Palud ,  Chavannes-sur-Surau. 
Chazey-sur-Ain ,  Chenavelle,  Cleysieu,  Golligny,  Gonflens.  Cormoz.  c"'  de  Château-Gaillard,  Gour- 
mangOHx.  Goutelieux.  Guisial.  Dalivoy,  Danenches,  Domsure,  Drom.  Dniiilat.  Duis,  Fromenles. 
Germagnat,  Grand-Gorent,  Gravelles,  Hautecour,  Izeaave,  Jasseron,  Journans.  Jujurieux.  Lagnieu. 
Lupieu,  Marboz,  Marillal,  Marmont,  c'"  de  Bény,  Meillonnas,  Meyriat,  Montagnat,  Monifort.  c"  de 
Cuisiat,  Neuville -sur -Ain,  Nivolet,  la  Pierre  de  Coligny,  Pirajoux,  Pommier.  Ponas.  Ponciu. 
Pont-d'Ain,  Pouillat,  Pressiat,  Proulieu,  Revonnas,  Rignat,  Rignieu-le-Dësert,  la  Rivoire,  la  Roche. 
Romanèche,  Saint-André-sur-Suran ,  Saint-Denis-le-Chosson,  Saint-Elienne-du-Bois,  Saint-Ger- 
main-d'Ambérieu,  Saiul-Germain-en-Revermont ,  Saiul-Jean-le-Vieu .  Sainte-Julie.  .Saint-Jiist.  Sainl- 
Martin-du-Mont ,  Saint-Sorlin ,  Salavre.  Sanciat,  Sault-Brdnaz ,  S<ilignat,  Siniandre,  Soucliu.  Thol. 
Tossial,  Treffort,  Varambon .  Varey.  Vaux.  Verjon,  Verneaux,  c"'  d' Ambutrix.  Villebois,  Villemotier, 
Villereversure,  Villette. 

/i.  —  Seigneurie  de  Thoire-Villaks. 

La  seigneurie  de  \  illars  apparaît  pour  la  première  fois  dans  l'histoire  vers  le  milieu 
du  xf  siècle;  c'était  un  fief  de  l'ancien  royaume  de  Bourgogne  et  de  Provence,  aux 
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droits  duquel  se  trouvaient  les  empereurs  d'Allemagne.  Cette  terre  comprenait  alors  les 
châtelienies  de  Villars,  de  Trévoux,  du  Chàtelard  et  de  Loyes,  ainsi  que  la  plus  grande 
partie  du  Franc-Lyonnais.  Par  suite  du  mariage  d'Agnès,  seule  héritière  d'Etienne  II 
de  Villars,  avec  Etienne  I"  de  Thoire,  les  terres  de  Villars  et  de  Thoire  se  trouvèrent 
réunies  sous  le  titre  de  Terre  de  Thoire-Villars.  La  seigneurie  de  Thoire  comprenait,  à 
la  fin  du  xif  siècle,  les  terres  deMatatelon,  de  Mornay,  du  Val  deRougemont,de  Pon- 
cin ,  de  Cerdon  et  de  Varey.  Vers  laôo,  elle  s'accrut  des  seigneuries  de  Montréal  et 
d'Arbent  que  Béatrice  de  Bourgogne  avait  apportées  en  dot  à  Humbert  III  de  Thoire- 
Villars.  A  la  suite  d'une  guerre  malheureuse  contre  Philippe  de  France,  duc  et  comte 
de  Bourgogne,  à  qui  il  avait  dénié  l'hommage  de  sa  terre  de  Montagne,  Humbert  VII 
de  Thoire-Villars  prit  le  parti  de  vendre  sa  seigneurie  à  Louis  II,  duc  de  Bourbon 
et  souverain  de  Dombes,  et  à  Amédée  VII,  comte  de  Savoie.  Voici  la  liste  des  fiefs  et 
communautés  qui  formaient,  au  xiv"  siècle,  les  terres  de  Villars  et  de  Thoire"'  : 

1°  TenHn  DE  ViLLARK.  —  AiDiireins,  Ambérieux-en-Dombes,  Arcieux,  c"*  de  Saint-Jean-de-Thuri- 
gneux.  Albanoins.  auj.  Baneins  (en  partie),  Beaiimont,  c'"  de  la  ChapeUe-du-Châtelard ,  Bi^seneins. 
c"  de  Saint-Étienne-siir-Chaiaronne ,  le  Bossay,  c"'  de  Sandrans,  Birieux,  Bouligneux,  Bussiges. 
c  •  de  Civrieux.  Chaieins,  le  Chàtelard,  la  Chevalière,  c"  de  Sandrans,  Choin,  c"  de  la  Peyrouse. 
(jivrieux  (en  partie).  Condeyssiat  (en  partie).  CoitHeux.  Crans  (en  partie).  Dompierre-de-Clialainont 
(en  partie),  la  Falconnière,  c"*  de  Saint-Andre'-d'Huiriat,  le  Fayet,  c"  de  Monlaney,  la  Féole,  c"  de 
i'Aber^ment-Clémenciat ,  Fétans,  c°*  de  Trévoux,  Fontanelles,  c'"  d'Ambérieux-en-Dombes,  Fran- 
cheleins.  Frans.  Gleleins,  c"'  de  Jassans,  Glareins,  c"  de  la  Peyrouse,  la  Grange  Jean-Bal,  même 
commune.  Gravains.  c"*  de  Villeneuve,  Haiivet,  c"  de  Condeyssiat,  Joyeux,  Juis,  c"'  de  Savigneux, 
Limandas .  c"' de  Rancé,  Loyes,  MaHieux,  Massieux,  Mizdrieux,  Monliignieux ,  c°*  de  Saint-Trivier, 
Monlanay  (en  partie),  le  Monlellier,  Monthieux.  Montriblond,  c"'  de  Saint-André-de-Corcy,  Mont 
rozat,  c"*  de  Saint-Georges-fle-Renon .  Parcieux,  la  Peyronse,  la  Pie,  c™  de  Loyes,  le  Plantay. 
Pouilleux,  c'"  de  Reyrieux,  la  Poype-de-tjonllens.  c'"  de  Saint-Cyr-sur-Menlhon,  la  Poype  de  Brei- 
gnaniC"*  de  Saint-André-de-Gorcy,  la  Poype  deTerraent,  c'"  de  Villai-s,  la  Poype  de  Sandrans.  la 
Poype  de  \iiiars,  Rancé,  Relevans.  Reyrieux.  Rignieux-le-Franc .  Romanans,  c"*  de  Saint-Trivier. 
Sainl-André-de-Corcy,  Saint-Christophe,  Saint-Cyr,  Saint-Didiei'-de-Formans,  Saint-Eioi,  Saint- 
Etienne-sur-Chaiaronne  (en  partie),  Sainte-Euphémie.  Saint-Georges-de-Renon  (en  partie),  Saint- 
<iermain-de  Renon  (en  jwrtie).  Sainl-Jean-de-Tliurigneux,  Saint-.Mareel .  Saint-Olive,  Sandrans. 
Savigneux,  Sure,  c"  de  Saint-Andrë-de-Corcy.  Toussieux,  c"  de  Reyrieux.  le  Tremblay,  c"*de  San- 
drans, Trëvoux,  la  Vemouze,  c°*  de  Villars,  Versailleux,  Versieux,  c"  de  Reyrieax,  la  Villardière, 
c"'  de  Villars,  Villars,  la  Ville-snr-Marlieux,  Villette  de  Loyes,  Villion,  c"  de  Villeneuve. 

"'  Les  ciëments  de  ce  travail  sont  empruntés  au  possessions  de  Tlioire-Villars  publiée  par  Guichenon 
li\ro  des  Fiefs  de  Villars  conservé  aux  archives  di-  la  { Ce'.iéa/o^ie»  de  liugey,  p.  ai^i),  d'après  un  litre  (rde 
Colc-d'Or,  sous  la  cote  B  lo'i.")."),  ot  à  la  listp  des         la  Chambre  des  Comptes  de  Savoyen. 
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On  peut  ajouter  à  celte  liste  Fontaines,  Genay,  Rochetaillée  et  Mmy,  communautés 
«lu  Franc-Lvonnais  que  les  sires  de  Villars  cédèrent  aux  archevêques  de  Lyon,  aux  xii' 
•=t  Mir  siècles. 

2"  TenRE  dm  Tuoirb  ou  du  Afo.\r.i«iv«'''. —  Alleinent,  Apremont,  Aranc,  Arbenl.  Aromaii,  Ayme- 
Vigne,  la  Balme-sur-Cerdon ,  le  Balniey,  Barioz,  Bélignal,Belvoir,  Boches.  Bolozon , Bombois ,  Bonas, 
Boutarnnt,  Bouvent,  Boyeux .  Brcigne ,  Brénod  (en  partie),  Brion,  Buenc  ou  Bokan,  Burlffiin,  Bus- 
sy,  Cejia,  Ceigne,  Cerdon,  Ceyssiat,  Chaléat,  ChaHes-ia-Montagne,  Chamagnat.  ChampeiUon,  Gliar- 
billal,  Charmine,  Chnmod,  le  Châtelard  de  Luire,  Châtillon  de  Corneille,  Chatonnax,  Chavagna, 
Chenavelle,  Cheviilard,  Ciriez,  c"'  de  Cerdon,  Cizod,  Coisia,  Coizelet,  Condamine-la-Belloire ,  Conda- 
niine-la-Doye ,  Conflens,  Corcelles,  Corlier,  Corneille,  Cornod,  Corveissiat,  Courlouphle,  la  Cueille, 
Cuisiat,  Dortan,  les  Echelles,  c°"  de  Jujurieux,  Elables,  Evron,  Géovreysset,  Géovreissiat,  les 
Granges-de-Faisse,  Groissiat.  Haute-Rive,  Heyriat,  l'Ile,  Izenave,  Izernore,  Jujurieux,  Langes,  c°'  de 
Torcieu,  Lantenay,  Leymiat,  Leyssard,  Maillât,  Marchon,  Marcia,  Marsonna,  Martignat,  Massiat, 
Malafelon.  Méiigna,  Mens,  Mérignat,  Merloz,  Merpuis,  Meyssiat,  le  Molard,  c"°  de  Lantenay,  Mon- 
gefond,  MoHldidier,  Montillet,  Montréal,  Mornay,  le  Mortarey,  Moyria,  Napt,  Nerciat,  Nurieux, 
Oisselaz,  Oulriaz,  Oyonnax,  Perrignat,  Peyrial,  le  Planet,  c'"  de  Malafelon,  la  Platière,  c"  de 
Samognat,  Poncieux,  Poncin,  Rougemont,  Saint- Alban,  Saint-André-sur-Suran ,  Saint-Jérôme,  Saint- 
Julien-la-Balnie ,  Samognat,  Senoches,  c"°  de  Montréal,  Serrières-sur-Ain ,  Sièges,  Soloiniat,  Son- 
ihonnax-la-Montagne,  Thoire,  Thoirettc,  Torigna,  Toulongeon,  Uffel,  Varey,  Vaugrigneuse ,  la  Vel- 
lière,  c'"  d'Izenave,  la  Verruquière ,  Vegcles,  Veyziat,  \ieu-d'heaaL\e,ViUeneuve-te'i-Charnod,  Villetan, 
Viry,  Volognat.  Vosbles. 

Les  sires  de  Thoire- Villars  avaient,  en  outre,  la  garde  de  l'ahhaye  de  Chézery,  dans 
la  cluse  de  Gex,  el  celle  du  prieuré  de  ^antua.  La  seigneurie  de  Ballon,  qui  avait  été 
apportée  en  dot  à  Etienne  II  par  Béatrix  de  Faucigny,  vers  laio,  fut  cédée  au  dau- 
phin, en  1  33y,  en  échange  de  la  seigneurie  de  Châtillon-de-Corneille  ''^'. 

5.  —  Seigneurie  de  Gex  et  Tehre  de  Ballox. 

Après  la  mort  do  Rodolphe  III  de  Bourgogne,  le  comté  des  Equestres  fut  démembré 
en  plusieurs  baronnies,  ayant  pour  chefs-lieux  :  Aubonne,  Divonne,  Châtillon-de- 
Michaille  et  Gex.  La  baronnie  de  Gex  appartenait,  en  i  i9/î,à  Dalmace  de  Gex,  sous  la 
suzeraineté  du  comte  de  Genevois.  En  i35o,  Hugues  de  Joinville,  sire  de  Gex,  légua  sa 
terre  à  son  beau-frère  Hugues  de  Genève,  baron  d'Anthon  et  de  \  arey.  La  seigneurie 

'''  les  noms  imprimés  en  italiques  sont  ceux  de  '')  L'abbé   Gdevilier.  Inieittm're  des  archives  des 

localités  étrangères  au  département  de  l'Ain.  dauphins  de  Viennois,  n°  9;) 6. 
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de  Ge\  arriva  à  la  maison  île  Savoie,  en  verlu  du  traité  d'échange  du  mois  de  janvier 
i355.  Les  Réformés  de  Berne  et  de  Genève  s'en  emparèrent  en  i536;  restituée  à  la 
Savoie,  en  1667,  elle  fut  cédée  à  Ja  France  par  le  traité  de  Lyon  de  1601,  avec  la 
Terre  de  Ballon. 

TsRKE  DE  G*r'''.  —  Aiiemogne,  Bossy,  Breligny,  Cessy,  Ghallex,  Chatnbésy,  Ciievry,  Colex,  Col- 
ionges,  Colorrex,  Crassier.  Grozet.  Divonne,  Echenevex,  Farges,  Ferney,  Gex,  Grilly,  Longeray, 
Maconnex .  iVa/e^im ,  Meyrin,  Motins,  Ornex,  Peron,  Poiigny,  VouiWy,  Prefftiy,  Vvevessia ,  Sacoiiex , 
Saint-Genis,  Saint-Jean-de-Gonville ,  Sauverny,  Segny,  Sergy,  Thoiry.  Tougens,  Vernier,  Vei-soix, 
Versonnex,  \esancy. 

TsRBE  DE  Ballon.  —  Ballon,  Gonfort  ou  Grand-Gonfort .  Goupy.  I^ncrans,  Vanchy. 

Léaz  et  Chézery,  que  le  traité  de  1601  réservait  à  la  Savoie,  n'ont  été  réunies  à  la 
France  qu'en  1  760,  par  le  traité  de  Turin.  Ces  localités,  qui  dépendaient  sous  l'ancien 
régime  du  bailliage  de  Belley,  ont  été  placées  dans  l'arrondissement  de  Gex,  contraire- 
ment aux  stipulations  des  traités  de  1 8 1 5. 

6.  —  Seigneuries  du  Valmoreï  et  de  la  Michaille. 

L'histoire  de  ces  seigneuries  est  environnée  d'obscurité;  tout  ce  que  l'on  peut  dire 
avec  certitude,  c'est  qu'elles  dépendaient  originairement  du  comté  de  Genève.  On 
suppose  avec  une  certaine  vraisemblance  qu'elles  furent  apportées  en  dot,  par  Jeanne, 
fille  de  Gérold,  comte  de  Genève,  à  Amédée  II,  comte  de  Maurienne  et  de  Belley,  mort 
vers  1080.  La  seigneurie  de  Valromey  enserrait  dans  ses  limites  : 

Abergement-le-Grand,  Abergement-Ie- Petit,  Ameyzieu,  la  Balme-en-Valmorey,  Belmont,  Brënas, 
Geneyrieux .  Ceyzërieu\.  Gharancin,  Ghavornay,  Chemillieu,  Fiiignieu,  Holonnes,  Lilignod.  Lo- 
cliieu,  I^ompnieu,  Liithézieu,  Maconod,  Miiraléas,  Passin,  Poisieu,  la  Rivoire,  Romanieu,  RuIFieu, 
Saint-Martin-de-Bavel .  Saint-Maurice-de-Cliarancin ,  Songieu,  Sothono<l,  Sulrieu,  Vieu,  Virieii- 
le-Grand  en  Valromey,  Virieu-le-Petit ,  Vongnes ,  Yon. 

La  seigneurie  de  Michaille  comprenait  : 

Anglefort,  Ardon,  Arlod,  Billial,  Ghanay,  Ghàtillon-de-Michaille ,  Gorbonod,  Gras-en-Michaille, 
Furans,  Genissiat,  l'Hôpilal,  Injoux,  Longeray,  Mantière,  Musinens,  Ochiaz.  la  Rivière,  Seyssel, 
Surjoux ,  Villes,  \'ou¥ray. 

O  Les  localités  dont  les  noms  sont  imprimés  en  italiques  appartiennent  aujourd'liui  à  la  Confédération 
lielvctiquc. 
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7.  —  Seigneurie  du  Viennois  savoyard. 

Les  comtes  de  Savoie  possédaient  une  notable  portion  du  Viennois  septentrional  qui 
leur  venait,  sans  qu'on  puisse  dire  par  quelle  voie,  du  prince  (Iharles  Constantin,  fils 
de  Louis  l'Aveugle.  A  une  époque  qu'il  est  impossible  de  déterminer  exactement,  le 
Viennois  savoyard  avait  franchi  le  Rhône,  entre  Jonage  et  Anthon,  et  s'était  étendu  sur 
la  Valbonne,  enserrant  ainsi  dans  ses  limites  l'importante  seigneurie  de  Montluel'"  et 
la  seigneurie  de  Gourdans.  La  famille  des  seigneurs  de  Montluel  s'éteignit  en  1826,  en 
la  personne  de  Jean,  qui  donna  sa  terre  à  Humbert,  dauphin  de  Viennois.  La  terre  de 
Gourdans  fut  vendue  vers  la  même  époque  aux  dauphins.  L'une  et  l'autre  rentrèrent 
dans  la  directe  des  comtes  de  Savoie  en  vertu  de  l'échange  du  1  3  janvier  1  355  (v.  s.). 

La  seigneurie  de  Montluel  comprenait  : 

Balan,  Béligneux,  Beynost,  Bressolles,  la  Boisse,  Chanos,  la  Cras,  Dagneux,  Girieu.  Jailleux. 
Niévroz,  Sainle-Croix.  Saint-Mauricc-fle-Beynost. 

La  seigneurie  d'Anthon  et  Gourdans  '^'  comprenait  : 
Anlhon,  Gharnoz,  Sainl-Jean-de-Niost,  Saint-Maurice-de-Gourdans. 

8.  —  Bahoisme  de  la  Tour-du-Pin. 

Les  seigneurs  de  la  Tour-du-Pin  apparaissent  dans  l'histoire  dès  le  commencement 
du  xi"  siècle.  Ils  possédaient  des  terres  dans  les  cantons  actuels  de  Lhuis  et  de  Lagnieu, 
antérieurement  au  mariage  d'Albert  de  la  Tour  avec  Béatrix  de  Coligny*^'.  Voici  l'énu- 
mération  de  ces  seigneuries  et  de  leurs  dépendances  : 

Bénonces,  Bois,  auj.  Viliebois,  Briord ,  Grosiée ,  Lhuis,  Lompnas,  Maichamp,  Montagnieu.  Ouglas. 
Sainl-Benoit-de-Gessieu ,  Serrières,  Seilloiinas. 

Toutes  ces  possessions  passèrent  à  la  maison  de  Savoie,  en  vertu  du  traité  d'échange 
du  1  3  janvier  i355  (v.  s.). 

!''  La  charte  de  franchises  concédée  en  1276  par  vers  1270,  par  Thomas  111  de  Savoie,  qui  en  était 

Humbert,  sire  de  Montluel,  i  ses  sujets,  le  fut  du  npanagiste,  à  Guicliard  d'Antlion. 
ronsentement  exprès  de  Philippe,  comte  de  Savoie;  "'  ÎV.  Choribr,  Histoire   générale   du  Daiiphiné, 

cf.  GciciiENON,  Bre»»e,  p.  82.  réimpression,   t.   1,  p.  698,  et  II,  p.  71  et  sui\.: 

*  La  seigneurie  de  Gourdans  avait  été  inféodée,  Guiguk,   Cartulaire  lyonnais,  t.  I,  n°'  5o,  76,  166. 
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9.  —  Seigneurie  de  Miribel. 

A  la  fin  du  xi°  siècle,  cette  terre  appartenait  à  des  seigneurs  de  mêmes  nom  et 
armes.  Elle  entra,  on  ne  sait  ni  quand  ni  comment,  dans  le  domaine  des  comtes  de 
Màcon  et  de  Chaion ,  où  elle  se  trouvait  au  xii'  siècle.  La  seigneurie  de  Miribel  passa 
par  mariage  dans  la  maison  de  Bâgé,  vers  i  180,  puis  en  19  18,  dans  celle  de  Beaujeu. 
Homraagée  aux  dauphins  par  GuichardVIII  de  Beaujeu,  en  1897,  elle  fut  conquise, 
en  i3/i8,  par  le  dauphin  Guigue  V,  à  qui  Guichard  en  avait  dénié  l'hommage.  Elle 
entra  dans  la  maison  de  Savoie  en  vertu  du  traité  d'échange  de  i  355  (v.  s.). 

La  terre  de  Miribel  comprenait  : 

Caluire,les  Echets,  Mionnay,  Miribel,  Neyron,  Rillieux,  Sathoaay,  Thil  (en  partie).  Trainoyes. 

10.  —  Terres  d'église. 

Seighevries  db  l'église  de  Lyon.  —  Les  terres  de  Meximieux  et  de  Pérouges  passèrent 
du  domaine  des  comtes  de  Forez  dans  celui  de  l'église  de  Lyon ,  dans  le  troisième  tiers  du 
xii"  siècle.  Entrées  dans  le  domaine  des  dauphins  de  Viennois,  la  première  en  1897  et 
la  seconde  en  1819,  elles  se  trouvèrent  comprises  au  nombre  des  terres  que  le  traité 
d'échange  de  i855  attribua  à  la  Savoie. 

La  seigneurie  de  Montanay  fut  aliénée,  en  1167,  par  Guigue,  comte  de  Forez,  à 
l'archevécpie  Guichard.  Au  xvn*  siècle,  Montanay  était  une  communauté  de  Bresse. 

Terre  d'Aubrohay.  —  L'abbaye  d'Ambronay  était  de  franc  alleu;  elle  ne  reconnut 
jamais  ni  la  suzeraineté  des  sires  de  Coligny,  ni  celle  des  comtes  de  Savoie.  Au  xiii'  siècle, 
la  terre  d'Ambronay  comprenait  les  seigneuries  d'Ambronay,  Douvres,  Leyment,  la 
Servette,  la  tour  de  Montverd,  commune  de  Lagnieu,  la  Garde,  Rivoire  et  Loyettes. 

Terre  de  Nàntva.  —  Dès  le  règne  de  l'empereur  Lolhaire,  le  monastère  de  Nantua 
dépendait  du  diocèse  de  Lyon'".  On  ne  sait  rien  de  certain  sur  l'origine  de  ses  posses- 
sions territoriales,  dont  la  plupart  avaient  fait  primitivement  partie  du  comté  de  Genève. 
En  1970,  la  garde  de  la  terre  de  Nantua  fut  remise  aux  sires  de  Thoire.  Celte  terre 
comprenait  : 

Belleydoux.  Rreiiod  (en  partie),  Ghampfn)iuiei-,Chaiix,Gondamine-Ia-Doye  (en  partie),  Ecliallon, 
'"'   E.  Philipo>,  /rf»  (iniiiiip»  ilii  ilificèni^  il  ilu  crniité  de  Belley,  p.  li'j. 
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Giron,  Lalleyriat,  Montanges,  les  NeyroUes,  le  Poizat,  Port,  Sainl-Germaiii-de-Joux ,  Saint-Martin- 
du-Fi-esne. 

Tebre  de  Saint-Hambert-ds-Joo.\.  —  Les  abbés  de  Saint- Rambert  possédèrent  en  toute 
souveraineté  Saint-Rambert  et  partie  de  son  mandement  jusqu'en  i  196,  date  à  laquelle 
ils  s'associèrent  Thomas,  comte  de  Maurienne  et  de  Savoie.  Les  comtes  de  Savoie  an- 
nexèrent la  seigneurie  de  Saint-Rambert  à  leur  terre  de  Viennois  et  ne  tardèrent  pas  à 
en  usurper  l'entière  souveraineté.  Cette  terre  comprenait  : 

Aranc,  Ârandas,  Argis,  Cleyzieu,  Conand,  Corcelles,  Gorlier,  Evôges,   Montgriffon,  Oacieu, 
Roiigemont,  Saint-Jérôme,  Saint-Rambert,  Tenay  et  partie  d'Izenave. 


11.  —  Souveraineté  de  Dombes. 

C'est  dans  le  courant  du  xf  siècle  que  les  sires  de  Beaujeu  commencèrent  à  acquérir, 
à  l'orient  de  la  Saône,  les  terres  dont  la  réunion  forma  ce  que  l'on  appelait,  au  xiif  siècle, 
\e  Beaujolais  à  la  part  de  F  Empire.  Le  a  3  juin  1^00,  Edouard  II,  dernier  sire  de  Beaujeu, 
céda  ses  états  à  Louis  II  de  Bourbon.  Confisquée,  en  lôaS,  par  François  I"  sur  le 
connétable  de  Bourbon,  la  Dombes  fut  restituée,  en  i56o,  à  Louis  de  Bourbon-Mont- 
pensier.  En  suite  de  la  cession  consentie  à  Louis  XV,  le  98  mars  1762,  par  le  comte 
d'Eu,  un  arrêt  du  Conseil  d'Etat,  en  date  du  1"  juin  1781,  réunit  la  souveraineté  de 
Dombes  à  la  Bresse,  mais,  jusqu'à  la  Révolution,  ce  pays  forma  une  circonscription 
judiciaire  distincte  du  bailliage  de  Bresse. 

Voici,  dans  leur  ordre  chronologique,  les  différentes  acquisitions  des  sires  de  Beaujeu 
«5  à  la  part  de  l'Empire  n. 

Vers  10.^0,  Guicliard  H  de  Beaujeu  prit  en  fief  d"Eustache ,  comte  de  Forez,  la  seigneurie  de  Saint- 
Trivier-en-Dombes ;  vei-s  la  même  époque,  Artaud  le  Blanc,  vicomte  de  Mâcon,  donna  au  même 
Guichard  la  seigneurie  de  Beauregard.  La  seigneurie  de  Montmerle  fut  acquise  de  Robert  l'Enchainé 
parGuichard  111,  vers  1101;  celle  de  Ghalamont  le  fut  d'Alard  de  Ghalamont  par  Guichard  IV,  en 
1919;  celle  de  Tliolssey  fut  usurpée,  en  i933,  par  Hunibert  V,  sur  labbaye  de  Cluny  et  celle  du 
Bourg-Saint-Christophe  le  fut,  en  1989,  sur  l'abbaye  de  Saint-Rambert.  Le  même  Humbert  acheta 
la  seigneurie  de  Lent  à  Jocelin  de  Morestel.  Enfin,  en  lioa,  Humbert  Vil,  dernier  sire  de  \illars. 
vendit  à  Louis  11  de  Bourbon  les  chàtellenies  de  Trévoux,  du  Châtelard  et  d'Ambérieux-en-Dombes , 
on  s'en  réseivant  la  jouissance  jusqu'à  sa  mort,  qui  arriva  en  liai. 
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VI.  —   PERIODES   DUCALE    ET   ROYALE. 


DOMAINE  DES  DUCS  DE  SAVOIE. 

Nous  avons  vu  avec  quelle  habileté,  quelle  persévérance  et,  disons-le,  avec  quel 
bonheur,  les  princes  de  la  maison  de  Savoie  avaient  su  conquérir,  sans  même  tirer 
l'épée,  les  plus  belles  seigneuries  de  la  Bresse  et  du  Bugey.  Malheureusement,  les  détes- 
tables pratiques  des  apanages,  des  constitutions  dotales  et  des  concessions  féodales 
appauvrissaient  le  domaine  comial  à  mesure  qu'il  s'enrichissait.  C'est  d'abord  le  Val- 
romey  qui,  dès  les  premières  années  du  xiii"  siècle,  sortait  du  patrimoine  de  la  maison 
de  Savoie:  puis  ce  fut  la  terre  de  Bâgé  que  le  duc  Louis  apanagea  à  son  fils  Philippe  et 
qui  ne  fit  retour  au  domaine,  à  l'avènement  de  Philippe  à  la  couronne  ducale,  que  pour 
en  ressortir  définitivement  peu  de  temps  après.  Les  terres  de  Saint-Rambert,  de  Saint- 
Sorlin ,  de  Poncin  et  bien  d'autres  eurent  le  même  sort. 

Sous  Amédée  VIII,  premier  duc  de  Savoie,  la  Bresse,  la  Valbonne  et  Villars  for- 
maient 3/i  chàtellenies  domaniales  ou,  comme  on  disait  alors,  «Grandes  ChàlelleniesTi, 
par  opposition  aux  chàtellenies  seigneuriales.  Ces  chàtellenies  furent  toutes  aliénées  par 
la  suite,  à  la  seule  réserve  de  Bourg  et  de  partie  de  sa  châtellenie,  de  Montluel  et  de 
partie  de  sa  châtellenie.  En  voici  la  liste ''^  : 

*Boiirg.  *Bâg(',  'MoiilJucl,  'Mirihel,  *Pont-dc-Vaiix,  *Sainl-Trivier-de-Coiirte8,  *Pont-de-Vejle, 
*Chiitillon-les-Dombe8,  Sainl-Martin-Ie-Châtel,  Foissiat,  l'Abergement,  Marboz,  Saiiil-Ltieimc-dii- 
Bois,  Coligny,  Meillonnas, 'TrelTort, 'Jasseron,  Ceyzëriat,  *Pont-d'Ain,  Moutagnat,  Bohans,  Sainl- 
André-sur-Suran ,  Salhonay,  'Goiirdans,  Meximieux,  'l'érouges,  "Villars,  *Loyes,  Hauvet,  *Monl- 
didier,  Gorgeiion,  Sandrans,  Viriat,  Saix-Altignat, 

En  t535,  lors  de  la  première  annexion  du  Bugey  à  la  France,  les  chàtellenies  doma- 
niales étaient  au  nombre  de  treize  :  Ballon,  Chàteau-Neuf,  *Matafclon,  *  Montréal, 
*Poncin,  le  Pont-de-Beauvoisin ,  *Rossillon,  Sainl-Genis,  *Saint-Germain-d'Ambérieu, 
Saint-Martin  du  Fresne,  *  Saint-Rambert,  *Seyssel  et  Yenne. 

A  la  fin  du  xvi'  siècle,  le  domaine  ne  possédait  plus  qu'une  petite  partie  de  la  châtel- 
lenie de  Seyssel. 

("  Les  localités  marquées  d'un  astérisfjue  sont  celles  qui  devinrent  chefs-lieui  de  mandement». 


E 
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Seul  le  pays  de  Gex  échappa  à  cette  rage  de  dilapidation  :  il  y  avait  encore  dans  ce 
pays,  au  xvni"  siècle,  trois  châtellenies  royales  :  Gex,  Versoix  et  Meyrin  qui  compre- 
naient dans  leurs  limites  la  presque  totalité  des  communautés  gessiennes. 


DIVISIONS  MILITAIRES,  ADMINISTRATIVES  ET  JUDICIAIRES. 


1.  —  CIRCONSCRIPTIONS  MILITAIRES. 

La  Bourgogne  formait  un  des  trente-deux  grands  gouvernements  militaires  qui 
existaient  en  France  en  1789. 

Le  gouvernement  de  Bourgogne  comprenait  six  lieutenances  générales,  dont  la  sixième 
avait  dans  son  département  la  Bresse,  le  Bugey,  le  Valromey  et  le  pays  de  Gex. 

La  lieutenance  générale  de  Bresse,  Bugey  et  Gex  comprenait  douze  gouvernements 
particuliers,  avec  pour  chefs-lieux  les  villes  de  Bourg,  Montluel,  Pont-d'Ain ,  Châtillon- 
les-Dombes,  Pont-de-Veyle,  Belley,  Seyssel  et  Gex,  les  forts  de  Pierre-Châtel  et  de 
l'Ecluse,  le  pont  de  Chanas  et  Lavours  et  celui  d'Arlod. 

2.  —  CIRCONSCRIPTIONS  ADMINISTRATIVES. 

Le  département  de  l'Ain  est  formé  des  anciens  pays  de  Bresse,  de  Bugey,  de  Dombes, 
de  Gex  et  de  Valromey,  à  l'exception  de  quelques  paroisses  ou  villages  de  Bresse  qui 
ont  été,  sans  aucune  raison ,  attribués  aux  départements  limitrophes  par  la  loi  constitu- 
tive du  département  de  l'Ain ,  et  de  quelques  localités  du  Pays  de  Gex  enlevées  à  la 
France,  en  i8i5,  pour  être  données  à  la  Suisse  qui  n'y  avait  aucun  droit. 

PAYS  DE  BRESSE. 

Villes.  —  Bourg,  capitale  du  pays,  Montluel,  Bégë-le-Châtel ,  Viilars,  Pont-de-Vaux ,  Châtillon- 
les-Dombes ,  Pont-de-Veyle ,  Saint-Trivier-de-Courtes ,  Montrevel ,  Pont-d'Ain ,  Varambon ,  TielForl , 
Loyes ,  Pérouges. 

Bourgs.  —  Meximieux,  Miribel,  Saint-Maitiu-le-Chàle] ,  Saint-Paul-de-Varax,  Colligny-le-NeuC, 
Bourg-Saint-Ghristophe ,  Vorjon,  Foissiat,  Marboz,  Saint-Juliea-sur-Reyssouze,  Saint-Laurent-les- 
Mâcon,  Tofsiat. 
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Paroisses.  —  L'Abergement,  Aisne,  Asnières,  Atbaneins,  Arbigny,  Amans,  Aromas,  Attignal, 
Bâgë-la-Ville ,  Balan,  Béligneux,  Bey,  Bény,  Beynost,  Béreins,  Béreyziat,  Birieu,  Biziat,  Bohas, 
la  Boisse,  Boissey,  Bouligneiu,  Boz,  BressoIIes,  Bublanne,  Buellas,  Buénans,  Bussiges,  Caluire, 
''fffia,  Gerlines,  Ceyzériat,  Chaléas,  Chanoz-Châtenay,  Gbarnoz,  Châtillon-la-Palud,  Cliavaimes- 
sur-Reyssouze,  Ghavannes-sur-Suran ,  Gliaveyriat,  Chevroux,  Gize,  Clémencial,  Coisiat,  Condeyssiat, 
Gonfrançon,  Goreat,  Gordieux,  Gourmangoux ,  Gormoranche,  Goimoz,  Gorveissiat,  Courtes,  Graus, 
Gras-sur-Reyssouze,  Grottet,  Gruzilles,  Guet,  Guisiat,  Curciat,  Curlafond,  Dagneiix,  Dommartiu, 
Dompierre-de-Chalaronne ,  Domsure,  Drom,  Druillat,  Étrez  ,  Faramans,  Feiilens,  les  Feuillées, 
Fleyriat,  Fleurieux,  Gordans  ou  Niost,  Gorrevod,  Gréziat,  Griéges,  Haulecourt,  Jailleux,  Jasseron, 
.layat,  Jouruans,  Joyeux,  Laiz,  Lalleyriat,  Lescheroux,  Longcbamps,  Luponnas,  Malafretaz,  Man- 
tenay,  Manziat,  Marsonnas,  MeiHionnas.  Mépillat,  Meyriat,  Mëzèriat,  Mionnay,  MoUon,  Montcet, 
Montagnat,  Montanay,  ie  Monteliier,  Montfalcon,  Montracol,  Neyron,  Neuville-Ies-Dames,  Neuville- 
sur-Ain,  Niévroz,  Péronnas,  Perrex,  iaPeyrouze,  Pirajoux,  Pizay,  le  Piaiilay,  PoUiat,  Pressiat, 
Priay,  Pria,  Ramasse,  Replonges,  Revonnas,  Rignat,  Rignieux-le-Franc,  Rillieux,  Romanêcbe, 
Romanêche-Ia-Montagne ,  Romans,  Saint-André-de-Bàgë ,  Saint- André-de-Gorcy,  Saint-André-d'Huiriat, 
Saint-André-le-Boucboux ,  Saint-André-ie-Panoux ,  Saint- Bénigne,  Saint-Cyr-isur-Ghalaronne ,  Saint- 
Cyr-sur-Menthon ,  Saint-Denis,  Saint-Didier-d"Aussiat ,  Sainte-Croix,  Saint-ÉIoy,  Saint-Etienne-du- 
Bois,  Saint-Étienne-sur-Reyssouze ,  Saint-Genis-sur-Menthon ,  Saint-Georges-du-Bouchoux ,  auj.  : 
Saint-Geoi^es-de-Renon ,  Saint-Jean-des-.Aventures,  auj.  :  Saint-Jean-sur- Veyle,  Saint-Jean-d' lùreux , 
Saint-Jean-sur-Reyssouze,  SaiiU-Julien-sur- Veyle,  Saint-Marcel,  Sainl-Martin-de-Vaugrignetise ,  Saint- 
Marlin-du-Mont,  Saint-Maurice-<le-Beynost,  Saint-Maurice-d'Echazeau ,  Saint-Maurice-de-Gourdans , 
Saint-Nizier-le-Bouoboux ,  Smnt-Nizier-le-Désert .  Saint-Reniy-du-Mont,  Saint-Remy,  près  Bourg, 
Saint-Sulpice,  Saraans,  Sandrans,  Satbonnay,  Sermoyer.  Servas,  Servignat,  Simandre,  Sulignat, 
Thil,  Tramoyes,  lu  Tranclière,  Vandeins,  Vescours,  Versailleu,  Villemotier,  Villereversure ,  Villette , 
Viilelte-de-Loyes ,  Villette-de-Richemont,  Viriat,  Vonnas. 

Villagenet  hameaux.  —  Beaupont,  Bèzemênie,  les  Blanchères,  Burigna,  Btuserole,  Ceissia,  Gba- 
mandrey,  Glianos,  la  Chapelle  Tècle ,  Gharluat,  Ghassagne,  (jhavagnat,  Chavanne,  Gbevignat,  Col- 
lionas,  la  Gorbatièrc,  Grangeat,  Dbuis,  Effondras,  Grandval,  Grandviilars,  Granges,  Gravelies, 
l'Hôpital,  Lingeat,  Lingens,  Lionnière,  Moiilliu,  Ozan,  Poisoux,  Poleyset,  les  Rebutins,  les  Rippes, 
Hoissiat,  Sainl-Jusl,  Sanciat,  Tngiftel,  yAoïVc^c,  Tbol,  Turgon,  Vacagnole,  la  Valbonne,  Vernoux, 
VilleMuce. 

PAYS  DE  BUGEY. 

VUles.  —  Belley,  capitale  du  pays,  Seyssel,  Saint-Rambert,  Nantua,  Lagnieu,  Poncin ,  Ambronay. 

Bourgs.  —  Montréal,  Groslée,  Cerdon,  Gbàtillon-de-Michaille,  Rossillon,  Ambérieu-en-Bugey, 
Saint-vSorlin ,  Loyette,  Ghazey-sur-Ain ,  Villebois. 

Paroisses.  —  L'Abergement  de  Varey,  Ambléon,  Ambutrix,  Andert,  Ang^efort,  Apremont,  Aranc, 
Arandas,  Arljent,  Arbignieu,  Ardon,  Argis,  Arlod,  Armix,  la  Balme-Sapel ,  Beleydoux,  Bélignat, 
Belmont,  Bénonces,  Béon,  Billiat,  Billieu,  Blyes,  Bolozon,  Bons ,  Brégnier,  Brénod,  Briord,  la  Bur- 
bancbe,  Ghaley,  Cliampfroniier,  Ghanay,  Chanas,  Ghandore,   Gliandossin,  Gharix,    Ghazey,  près 
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Ëelley,  Châleau-Gaillai-d ,  Cliâtillon-de-Corneille ,  Chatonod,  Chavornay,  Cheniillieu-de-Parve ,  Clie- 
villard,  Clevzieu,  Colomieu,  Condon,  Contrevoz,  Conzieu,  Corbonod,  Corcelles,  Corlier,  Cornia- 
ranche,  la  Conx,  Gras-en-Michaille ,  Cressieu,  Gressin,  Cuioz,  Guzieu,  Doilan,  Douvres,  Echallon, 
Élable.Évôge,  Fiaxieu,  G^lignieu,Genissial,  Géovreisset,  Géovreissial ,  Giron,  Groissiat,  Hauteviile, 
Hostiaz,  Injou,  Innimond.  Izenave,  Izernore,  Izieu,  Jujui-ienx,  Lalieyriat,  Lantenay,  Lavours, 
Leissard,  Levment,  Lhopital,Lhuis,Lochieu,Lompnas,  Longecombe,  Magnieu,  Maillât,  Marchamp, 
Marignien,  Marlignat,  Massignieu-de-Rives,  Matalelon,  Méiignat,  Montagnieu,  Montanges,  Mont- 
griffon,  Moruay,  Musinens,  Napt,  Nallages,  les  NeyroUes,  Nivollet,  Ochiaz,  Oncieu,  Ordonnas, 
Oyonnas,  Parve,  Peyriat,  Peyrieu,  Pollieu,  Port,  Prémeyzel,  Piémillieu,  Proulieu,  Pugieu,  Retord, 
Rignieu-le-Désert ,  Saint-Alban,  Saint-Benoit,  Saint-Blaise-de-Pierre-Châtel , Saint-Bois ,  Saint-Champ, 
Saint-Denis-le-Ghosson ,  Saint-Germain-de-Joux ,  Saint-Germain-les-Paroisses,  Saint-Jean-le- Vieux , 
Saint-JAôme,  Sainte-Julie,  Saint-Marlin-du-Frène,  Saint-Maurice-tle-la-Balme ,  Saint-Maurice-de- 
Remens,  Saint-Vulbas,  Sainognat,  Seillionnas,  Serrières-de-Briord ,  Serrières-sur-Ain ,  Sonthonnax- 
la-Montagne,  Soudon,  Surjoux,  Talissieu,  Thézillieu,  Tenay,  Torcieu,  Vaux,  Veyziat,  Vieu-d'Izenave, 
Ville,  Volognat,  Vouvray. 

Villages  et  hameaux. —  Les  Alymes,  la  lialme-Pierre-Chàtel,  Brens,  tcrivioux,  Giriat,  Heyriat, 
Longeray,  Lunes,  Mantière,  la  Rivière  et  Forons,  Saint-Didier,  Sothonod,  Virignin. 

Il  convient  d'ajouter  à  cette  liste  les  paroisses  de  Cbézery,  de  Lancrans  et  de  Léaz 
et  les  villages  de  Confort  et  de  Vancliy,  que  le  traité  de  Lyon  de  1601  réservait  à  la 
Savoie  et  qui  ne  furent  réunis  à  la  France  que  par  le  traité  de  Turin  de  1760. 

PAYS  DE  VALROMEY. 

Bourgs.  —  Virieu-Ie-Grand  en  \'alromey,  capitale  du  pays,  Champagne-en-VaIromey. 

Paroisses.  —  Abei-gement-le-Grand ,  Abergement-le-Petit ,  Ameyzieu,  Bre'nas,  Ceyzérieu,  Charan- 
cin,  Chemillieu  près  Passin,  Fitignieu,  Lilignod,  Lompnieu,  Lulhëzieu,  Passin,  Poisieu,  Romanieu, 
Ruffieu,  Saint-Martin-de-Bavel,  Saint-Maurice-de-Charancin ,  Songieu,  Sutrieu,  Vieu-en-Valromey, 
Virieu-le-Pelit,  Vongnes,  Yen. 

Villages  et  hameaux.  — •  Artemare,  Maconod,  Mdrale'as,  la  Rivoire,  Sothonod. 

PAYS  DE  GEX. 

Ville.  —  Gex,  capitale  du  pays. 

Paroisses.  —  Allemogne,  Cessy,  Chalex,  Chevry,  CoUonges,  Colovrex,  Crozet,  Divonne,  Farges, 
Fernex,  Genthod,  Grilly,  Haire-la-Ville ,  Matignieii,  Meyriii,  Moëns,  Ornex,  Pérou,  Pougay,  Pouilly, 
Prégny,  Prévessin,  Ruffin,  Saeonnex ,  Saint-Jean-de-Gonville,  Sauvemy^  Tlioiry,  Vernier,  Versoix, 
Versonnex ,  Vesancy. 

Villages  et  hameaux.  —  Collex,  Crassier,  Marval. 
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PAYS  OU  SOUVERAINETE  DE  BOMBES. 

Villes.  —  Trévoux,  capitale  du  pays,  Clialamont,  Lent,  Montmerle,  Saint-Tiiviei-sui-Moignans, 
Tiioissey. 

Bourgs.  —  Amareins.  Ambérieux-en-Dombes,  Garnerans,  Guéreins,  Marlioux,  Villeneuve. 

Paroisses.  —  Agnereins,  Ars,  Reauregard,  Cesseiiis,  Glialeins,  Chaneios,  Chanteins,  la  Chapelle- 
du-ChàteJard ,  Fareins,  Frans,  Francheleins,  Genouilleux,  Juis,  Lurcy,  Messimy,  Mizérieux,  Mogne- 
neins ,  Montagiiieux ,  Montceau ,  Monlliieux ,  Parcieux,  Percieux,  Peyzieux,  Rancé ,  Reyrieux ,  Saint-Cvr, 
Saint -Didier-  sur  -  Clialaronne ,  Saint-Étienne-sur-Chalaronne ,  Sainte-Euphémie ,  Saint-Gerniain-de- 
Renon,  Saint-Marlin-de-Chalamonl ,  Saint-Olive,  Saviguenx,  Toussieux,  VaJeins. 

Paroisses  ii'apparlenant  qu'en  partie  à  la  Dombes^'\  —  Ranneins.  le  bourg  en  Dombes,  l'église 
en  Rresse  :  Beanmont ,  la  plus  grande  partie  en  Bresse  ;  Ghàtenay,  partie  en  Bresse ,  partie  en  Dombes  ; 
Crans,  de  même;  Dom|)ierre-de-Cbalamont,  la  plus  grande  partie  en  Bresse;  Dompierre-de-Chala- 
ronne.  la  majeure  partie  en  Dombes;  Jassans,  presque  tout  entier  en  Franc-Ly(.nnais;  lUiat,  le  bourg 
est  en  Bi-esse;  l'Abergement,  la  plus  grande  partie  en  Bresse;  La  Peyrouze,  totalement  en  Bresse, 
saur  quatre  maisons;  Le  Plantay,  tout  entier  en  Bresse,  sauf  un  mas;  Massieux,  la  moitié  de  la  pa- 
roisse on  Franc-Lyonnais;  Pouilleux,  partie  en  Franc-Lyonnais;  Bonzuel,  partie  en  Bresse;  Saint- 
Didier-de-Formans ,  la  majeure  partie  en  Franc-Lyonnais  ;  Sainl-Georges-de-Renon ,  la  majeure  partie 
en  Rresse;  Saint-Jeande-Tlmrigneux,  entièrement  en  Franc-Lyonnais,  sauf  six  à  huit  métairies:  Saint 
Nizier-le-Désert ,  n'a  que  quatre  maisons  en  Dombes;  Servas,  majeure  partie  en  Rresse;  Saint-Chris- 
tophe, partie  en  Bresse;  Versailleux,  partie  en  Rresse. 

SLBDÉLÉGATIOINS. 

A  une  époque  que  je  ne  saurais  déterminer  exactement,  on  institua  à  côté  de  l'inten- 
dant de  Bourgogne,  pour  le  seconder  dans  son  administration,  un  subdélégué  général 
qui  devait  avoir  à  peu  près  les  attributions  mal  définies  de  nos  secrétaires  généraux  de 
préfecture.  En  même  temps,  on  créa  un  certain  nombre  de  subdélégués  locaux  qui 
paraissent  avoir  ou  l'utilité  de  nos  sous-préfets  actuels  '^'. 

Vers  le  milieu  du  xviii'  siècle,  il  y  avait  chez  nous  un  subdélégué  pour  la  Bresse,  un 
autre  pour  le  Bugey  et  un  troisième  pour  le  pays  de  Gex. 

En  1777,  on  créa  la  subdélégation  de  Nantua  ou  détriment  de  celle  de  Belley. 

'•'  Situatin.i  ilet  viUrt ,  linur)r%  et  villttjre»  de  D'imbe»  notice  a  paru  à  la  suite  de  X Annuaire  de  l'Ain  pour 

(i  l'annexion  de  17C2,  piiMiée  par  J.  Bbossaiid,  dans  1881. 

la  Notice  sur  l'orf^aniiiation  ten-itoriaie  de»  ancienne»  '''   En  178^4,18  Généralité  de  Fourgoffne  se  divi- 

protincet  de  Brette,  du  linjrei),  de  la  Dombei  et  du  sait  en  2/1  subdélégations  qui  portaient  le  titre  de 

pay$  de  Gex  «on»  l'ancienne  monarchie,  p.  35a.  Cette  Subdélêgationt  de  l'Intendance  de  Di/on. 
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Enfin,  en  1781,  après  la  suppression  de  la  petite  intendance  de  Dombes,  on  institua 
pour  la  remplacer  la  subdélégation  de  Trévoux  que  l'on  rattacha  à  l'Intendance  de 
Bourgogne. 

3.  —  CIRCONSCRIPTIONS  JUDICIAIRES. 

Avant  la  Révolution,  les  pays  qui  forment  aujourd'hui  le  département  de  l'Ain 
étaient  partagés,  au  point  de  vue  de  l'administration  judiciaire,  entre  les  bailliages 
de  Bourg,  de  Belley  et  de  Gex,  la  sénéchaussée  de  Dombes  et  un  assez  grand  nombre  de 
justices  seigneuriales  qui  prétendaient  ressortir  nûment  au  parlement  de  Bourgogne, 
tout  au  moins  pour  les  cas  non  visés  au  premier  chef  de  l'édit  des  Présidiaux.  Voici, 
dans  ses  grandes  lignes,  l'histoire  de  ces  difl'érentes  circonscriptions  judiciaires. 

JURIDICTIOiNS  DOMAMALES. 


BnESSE. 

Sous  les  sires  de  Bngé,  la  justice  était  rendue  par  un  juriste  qui  siégeait  à  Bâgé  et 
qui  prenait  le  titre  de  juge  de  la  cour  de  Bâgé.  Après  son  mariage  avec  l'héritière  de 
Bàgé,  Amédée  de  Savoie  confia  l'administration  de  la  justice  à  un  bailli  auquel  on  ad- 
joignit, dès  les  premières  années  du  xiv°  siècle,  un  juriste  de  profession  qui,  sous  le 
nom  de  juge  mage,  ne  tarda  pas  à  devenir  le  véritable  chef  de  la  justice  de  Bresse.  Vers 
i3io,  le  juge  mage  fut  transféré  à  Bourg;  l'appel  de  ses  sentences  se  relevait  au 
conseil  du  prince  qui  n'avait  pas  alors  de  siège  fixe.  En  1391,  à  la  demande  de  ses 
sujets  bressans,  Amédée  VII,  surnommé  le  Comte  Vert,  créa  un  juge  des  appellations  et 
nullités  de  Bresse,  sous  le  ressort  du  conseil  de  Ghambéry,  et  avec  réserve  du  droit 
d'évocation. 

Sous  l'administration  de  Philippe  de  Bresse,  le  juge  des  appellations  fut  remplacé 
par  un  conseil  siégeant  à  Bourg  et  dont  on  pouvait  appeler  au  Sénat  de  Savoie.  Sup- 
primé par  Phihppe  après  son  avènement  à  la  couronne  ducale,  ce  conseil  fut  rétabli, 
en  i5o/i,  par  Marguerite  d'Autriche,  veuve  du  duc  Philibert  le  Beau  et  douairière  de 
Bresse.  A  part  quelques  modifications  peu  importantes,  les  choses  restèrent  en  cet  état 
jusqu'à  la  création  du  présidial  de  Bourg  par  Henri  IV,  au  mois  de  juillet  tfioi.  Ce 
tribunal  connaissait  en  première  instance  et  en  appel  des  affaires  contentieuses  des 
seigneuries  domaniales,  et,  sur  appel,  des  jugements  des  bailliages  de  Belley  et  de  Gex. 
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C'était  devant  lui  qu'étaient  portés  également  les  appels  des  justices  d'appel  seigneu- 
riales qui  ne  ressorlissaient  pas  nùment  au  parlement  de  Dijon ,  et  ceux  des  justices 
seigneuriales  n'ayant  que  le  premier  degré  de  juridiction.  Le  présidial  de  Bourg  faisait 
fonctions  de  cour  souveraine  pour  les  matières  comprises  au  premier  chef  de  l'édit. 

Par  édit  de  février  lôbg,  le  roi,  qui  venait  d'interdire  le  parlement  de  Dijon,  créa 
à  Bourg  une  cour  souveraine,  avec  juridiction  de  parlement,  chambre  des  comptes, 
cour  des  aides  et  finances,  premier  président,  quatre  présidents  à  mortier,  vingt-huif 
conseillers,  etc.,  en  tout  cent  quarante  offices.  Mais  l'affaire  du  parlement  de  Dijon 
s'étanl  arrangée,  la  cour  souveraine  de  Bourg  fut  supprimée,  le  27  juin  1661. 

Comme  de  raison,  le  ressort  du  bailliage  de  Bresse  s'était  étendu  au  fur  et  à  mesure 
des  acquisitions  territoriales  de  la  maison  de  Savoie,  sur  la  rive  droite  de  l'Ain; d'abord 
restreint  à  la  terre  de  Bàgé  dont  nous  avons  tracé  plus  haut  les  limites,  il  avait  en- 
globé successivement  la  terre  de  Goligny  (1289),  les  seigneuries  de  Valbonne  et  de 
Montluel  (i355j,  les  terres  d'en  deçà  de  l'Ain  (ci'/m  Yndis  Jluvium) ,  une  partie  de  la 
Dombes  (iAo4)  et  enfin  la  portion  orientale  de  la  sirerie  de  Villars  (liaS).  Au 
xvn°  siècle,  le  bailliage  de  Bourg  s'étendait  du  nord  au  midi,  depuis  la  Chapelle- 
Thècle,  au  département  actuel  de  Saône-et-Loire,  jusqu'à  Caluire,  près  Lyon,  et  de 
l'orient  à  l'occident,  depuis  Thoirette,  au  département  actuel  du  Jura,  jusqu'à  Saint- 
Laurent-les-Màcon. 

Après  l'annexion  de  la  Bresse  à  la  France,  le  bailliage  de  Bourg  devint  le  huitième 
bailliage  principal,  au  gouvernement  de  Bourgogne.  11  continua  à  subsister  à  côté  du 
présidial,  mais  ses  attributions  de  plus  en  plus  restreintes  finirent,  —  sauf  dans 
(|uelques  matières  spéciales,  comme  par  exemple  les  matières  féodales,  —  par  se 
confondre  avec  celles  du  nouveau  corps  judiciaire  créé  par  Henri  IV.  Les  officiers  du 
bailliage  étaient  d'ailleurs  les  mêmes  que  ceux  du  présidial.  Désireux  d'augmenter  leurs 
émoluments  et  couvrant  habilement  leur  intérêt  personnel  du  manteau  du  bien  public, 
ces  légistes  entreprirent  d'enlever  le  second  degré  de  juridiction  et  le  ressort  immédiat 
au  Parlement  aux  seigneurs  qui  en  étaient  en  possession.  De  là  cet  interminable  procès 
(le8«  justices  entre  le  bailiiage-présidial  de  Bresse  et  les  seigneurs  hauts-justiciers  du 
pays'",  procès  qui  dura  pendant  plus  de  cent  cinquante  ans  et  qui  m'a  tout  l'air  de 
s'être  terminé  par  une  transaction  faite  sur  le  dos  des  plaideurs.  Menacés  de  tout 
perdre,  les  seigneurs  hauts-justiciers  firent  la  part  du  feu  :  ils  abandonnèrent  le  ressort 

")  Ce  proci'-s  a  fait  l'ol>jot  d'une  intéressante  étude  publiée  par  Bdossard  dans  les  Annales  de  la  Société 
d'émulation  de  l'Ain,  année  1894. 
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immédiat  du  Parlement  et  conservèrent  le  second  degré  de  juridiction ,  de  telle  sorte 
que  les  plaideurs  eurent  désormais  à  parcourir  un  degré  de  juridiction  de  plus. 

Le  bailliage  de  Bourg  connaissait  en  première  instance  des  causes  qui  naissaient  dans 
l'étendue  des  châtellenies  royales  de  Bourg  et  de  Monlluel. 

La  Bresse  suivait  le  Droit  écrit. 

BuGEY. 

La  formation  territoriale  du  bailliage  de  Bugey  fut  longue  et  didicile.  Originairement 
ce  bailliage  ne  comprenait  dans  ses  limites  que  la  partie  du  diocèse  de  Beiley,  —  l'an- 
cien paffus  Ikllicensis,  —  comprise  dans  les  départements  actuels  de  l'Ain  et  de  la 
Savoie,  c'est-à-dire  ce  que  l'on  appelait  encore,  au  xviii'  siècle,  le  Bugey  de  France  et 
le  Bugey  de  Savoie,  à  l'exclusion  du  Bugey  du  Dauphiné  que  les  comtes  de  Savoie 
faisaient  administrer  par  leur  bailli  de  Viennois.  A  des  époques  qu'il  est  impossible 
de  déterminer  avec  certitude,  on  adjoignit  au  bailliage  de  Bugey  le  district  de  la  Nova- 
laise,  dans  la  Savoie  propre,  la  Michaille  et  le  district  de  Seyssel.  Quant  aux  régions 
situées  entre  l'Ain  et  le  Jura  dont  les  comtes  de  Maurienne  et  de  Savoie  commencèrent 
la  conquête  au  début  du  xiii*  siècle,  elles  furent  tout  d'abord  attribuées  au  bailliage  de 
Viennois  et  ce  n'est  sans  doute  qu'après  la  cession  du  Viennois  savoyard  à  la  France, 
qu'elles  furent  rattachées  au  bailliage  de  Bugey.  Cette  union  ne  fut  pas  d'ailleurs 
de  bien  longue  durée  :  au  xvi°  siècle,  la  terre  de  Saint-Rambert,  et  bientôt  après  celle  de 
Saint-Sorbn,  ainsi  que  les  baronnies  de  Poncin,  Cerdon  et  Ambérieu,  furent  érigées  en 
juridictions  autonomes,  sous  le  ressort  immédiat  du  sénat  de  Ghambéry,  puis,  à  partir 
de  1601,  du  parlement  de  Dijon. 

La  terre  de  Thoire  ou,  comme  on  disait  alors,  le  Bailliaire  de  Montagne,  que  les 
comtes  de  Savoie  avaient  acquis  du  dernier  sire  de  Thoire- Villars,  fut  annexée  au  bail- 
liage de  Bugey,  à  la  mort  de  ce  seigneur  qui  s'en  était  réservé  l'usufruit. 

Pour  ce  qui  est  du  Valromey,  il  forma,  à  dater  de  lu  lin  du  \\i"  siècle  jusqu'à  la 
Bévolution,  un  bailliage  particulier  dont  les  appels  se  relevaient  directement  au  parle- 
ment de  Dijon,  tout  au  moins  pour  les  matières  non  comprises  au  premier  chef  dcl'idit 
des  Présidiaux. 

Les  évèques  de  Beiley  avaient  reçu  des  empereurs  d'Allemagne  la  souveraineté  sur 
leur  ville  épiscopale;  c'est  là  sans  doute  ce  qui  amena  les  comtes  de  Savoie  à  fixer  tout 
d'abord  à  Saint-Rambert,  puis  à  Rossillon,  le  siège  de  leur  justice  en  Bugey;  on  ignore 
la  date  exacte  du  transfert  de  ce  siège  à  Beiley. 

Au  xvi"  siècle,  lors  de  la  première  annexion  de  la  Bresse  et  du  Bugey  à  la  France,  le 
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ressort  du  bailliage  de  Bclley  était  divisé  en  treize  châteHenies  :  Rossillon,  Salnt- 
Rambert,  Saint-Germain-d'Ambérieu,  Ghàteauneuf-en-Valroniey,  Saint-Marlin-du- 
Frène,  Montréal,  Matafeloii,  Scysscl,  Yeiine,  Saint-Genix,  Ballon,  le  Pont-de-Beau- 
voisin  et  Poncin.  Au  wiii'  siècle,  ce  bailliage,  diminué  du  Bugey-de-Savoie,  ne 
comptait  plus  que  dix  cbâtellcnies,  avec  une  population  totale  de  1 10,996  babitants. 
C'était  le  neuvième  bailliage  principal  du  gouvernement  de  Bourgogne.  Il  y  avait  juge 
ordinaire  et  juge  d'appel.  Les  sentences  de  ce  dernier  juge  ressortissaient  au  présidial 
de  Bourg  qui  en  connaissait,  suivant  le  cas,  en  dernier  ressort  ou  à  charge  d'appel  au 
parlement  de  Dijon. 

Le  bailliage  de  Belley  connaissait  sur  appel  des  sentences  des  juges  des  seigneurs 
qui  ne  jouissaient  pas  du  double  degré  de  juridiction.  Enfin,  c'est  devant  lui  que  plai- 
dait, en  première  instance,  la  châtellenie  de  Seyssel  qui  comprenait  Seyssel  et  Cor- 
bonod"'. 

Le  Bugey,  comme  la  Bresse,  était  pays  de  Droit  écrit. 

Pays  de  Ge\. 

Le  bailliage  de  Gcx  était  l'ancienne  cour  de  justice  des  sires  de  Gex;  aussi  est-ce 
devant  lui  que  se  plaidaient,  en  première  instance,  les  affaires  de  la  baronnie  de  Gex 
qui  comprenait  la  ville  de  Gex  et  les  paroisses  ou  villages  de  Cessy,  Chevry,  Crozet, 
Maconnex,  Mcyrin,  Pouilly,  Saconnex,  Saint- Jean-de-Gonville,  Sauverny,  Thoiry, 
Tougin,  Vernier,  Vcrsoix,  Versonnex  et  Vesaricy. 

La  baronnie  de  la  Pierre,  la  justice  du  Prieuré  de  Prévessin  et  celles  des  autres  sei- 
gneuries du  Pays  de  Gex  ressortissaient  par  appel  ii  ce  bailliage. 

Le  bailliage  de  Gex  était  le  dixième  bailliage  principal  du  gouvernement  de  Bour- 
gogne. 11  y  avait  juge  ordinaire  et  juge  d'appel.  Les  appels  de  ce  dernier  juge  se  rele- 
vaient au  présidial  de  Bourg,  au  premier  chef,  et  au  parlement  de  Dijon,  au  second. 

DOMBES. 

Les  sires  de  Beaujeu  n'avaient  qu'un  seul  bailli  pour  administrer  la  justice  dans  leurs 
états  des  deux  rives  de  la  Saône.  (Jet  olficier  portait  le  titre  de  bailli  de  Beaujolais  et 

Ci  Dans  son  étude  sur  le  procès  entre  le  Prcsi-  liien  la  portée  qu'on  lui  attribue,  il  faut  reconnaître 

<lial  (le  Bresse  et  les  seifjncurs  liauts-justiciers  du  pays.  (|u'il  est  resté  lettre  morte,  car  à  la  veille  de  la  Révo- 

Bross-nrd  cite  un  édit  de  17.50  qui  aurait  supprimé  lution,  plusieurs  justices  seigneuriales  se  trouvaient 

les  tribunaux  d'appel  seigneuriaux;  si  cet  édit  avait  encore  en  possession  du  double  degré  de  juridiction. 

AI».  F 


lui  INTRODUCTION. 

Dombes;  il  tenait  ses  assises  à  Villefranche,  pour  les  causes  de  Beaujolais,  et  à  Beau- 
regard  ,  pour  celles  de  Dombes. 

Au  xiv"  siècle,  on  voit  apparaître  un  juge  ordinaire  et  un  juge  d'appel  de  Beaujolais 
et  Dombes.  Ce  dernier  jugeait,  sous  le  ressort  du  Conseil  du  Prince,  les  appels  du  pre- 
mier juge  et  prononçait  souverainement  sur  les  appels  des  justices  seigneuriales.  Vers  le 
milieu  du  xv°  siècle,  le  dernier  ressort  fut  attribué  à  la  Chambre  des  comptes  de 
Moulins  faisant  fonctions  de  Grand  Conseil;  mais  ce  ressort  ne  regardait  que  la 
Dombes,  les  causes  du  Beaujolais  continuèrent  à  être  portées  par  devant  le  parlement 
de  Paris. 

Le  aS  janvier  i5o2,  une  ordonnance  de  Pierre  de  Bourbon  avait  fixé  à  Trévoux  le 
siège  de  la  justice  de  Dombes  ou ,  comme  on  disait  aussi ,  du  w  Beaujolais  à  la  part  de 
l'Empire». 

Après  la  confiscation  de  la  principauté  de  Dombes  sur  le  trop  célèbre  connétable  de 
Bourbon,  François  I",  à  la  demande  de  ses  nouveaux  sujets,  décréta  qu'à  l'avenir  les 
appellations  du  juge  d'appel,  au  lieu  d'être  portées  à  Moulins,  seraient  jugées  par 
devant  le  sénéchal  de  Lyon,  par  les  lieutenants  civil  et  criminel  de  la  sénéchaussée  et  par 
deux  docteurs.  Telle  est  l'origine  du  parlement  de  Dombes  qui  a  siégé  à  Lyon  jusqu'à 
la  fin  de  1696,  époque  à  laquelle  le  duc  du  Maine  le  transféra  à  Trévoux'".  Le  i5  sep- 
tembre 1 56 1 ,  une  ordonnance  de  Louis  de  Bourbon  supprima  l'odice  du  juge  d'appel  et 
décida  que  les  appellations  de  son  juge  ordinaire  seraient  portées  directement  au  Parle- 
ment. La  Dombes  orientale  et  la  Dombes  occidentale  ne  formaient  alors  qu'une  seule 
circonscription  judiciaire  de  première  instance ,  sous  le  nom  de  bailliage  de  Dombes  ;  il  en 
fut  ainsi  jusqu'en  1698,  date  à  laquelle  les  judicatures  des  châtelains  de  Thoissey  et  de 
(Jhalamont  furent  élevées  au  rang  de  bailliages  particuliers'^'.  Au  mois  d'octobre  1771,. 
Louis  XV  supprima  le  parlement  de  Dombes.  Quelques  mois  plus  tard ,  en  janvier  177-', 
les  baiUiages  de  Trévoux,  Thoissey  et  Chalamont  furent  supprimés  à  leur  tour  et  rem- 
placés par  une  sénéchaussée  qui  siégeait  à  Trévoux  et  dont  les  appels  se  relevaient  au 
parlement  de  Bourgogne. 

La  Dombes  suivait  le  droit  romain. 


")  L'édil  portant  création  du  Parlement  do  souverain  portait  en  lé(jende  :  Sioiij.lm  dowim  sostri 
Dombe»  fut  public,  en  la  sénéchaussée  de  Lyon,  ie  Frincorum  recis  pno  supremo  pirlaminto  Dimbarim, 
6  novembre  iSaS;  il  ne  donne  à  ce  nouveau  corps  avec  i'écu  de  la  couronne  de  France  et  un  F  cou- 
judiciaire  que  le  titre  de  Coiixeiï  et  Chambre  du  <ler-  ronné  de  chaque  côté  de  I'écu  (L.  Adbret,  Mémoires 
nier  retsort  de  Dombes,  mais  Aubret  nous  apprend  pour  servir  «  l'Iiisloire  de  Dombes,  t.  III  ,p.  aaS). 
que  le  sceau  destiné  à  sceller  les  arrêts  de  ce  Conseil  '*'   Aiiinti,  lac.  cit..  t.  111,  p.  A5i. 
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Voici  maintenant  queis  (étaient,  en  1789,  les  ressorts  respectifs  des  différents  corps 
judiciaires  dont  nous  venons  d'esquisser  l'histoire  "'. 


Bailliage  de  Bolrg 

(ressortissant  an  Présidial  de  Bourg). 

'L'Abei-gement,  Aisnes  ou  \ésiue,  Arbigiiy,  *Ariians,  Aromas,  Asnières,  Altignat,  *Bâgé-ia-ViIIe , 
'Biigé-le-Cliàtel ,  Balau,  Baneins  ou  Athaiieins,  Bampont,  Migneux,  *Bény,  Béreins,  *Bereyziat, 
*Bey,  Beynost,  'Bëzemême,  Birieux,  Biziat.  Bohas,  la  Boisse,  'Boissey,  Bouligueux,  Bourg,  Boz, 
BressoIIes,  Bubianne,  Buellas,  'Buënans.  Tinrigniat,  Bussiges,  Calliiire,  Ceiffiat,  Cetssia,  Cerlines, 
Ceyzëriat,  Chaléîis,  Chamaiidrey,  Clianos.  Chanos-Ghâteiiay,  Charluat,  Charnos,  *Ghassagne,  Chà- 
tiilou-la-Palud,*ChâtiUon-ies-DoinI)es,  Chavagnal,  'Ghavanne  près  Crottet,  Ghavannes-sur-Reyssouze, 
Cbavannes-sur-Suran ,  Ghavoyriat,  Ghevignat,  *Ghevrou\,  Gize,  Clémenciat,  Coistat,  Goliiguy-le- 
Neuf,  Coilionuas,  Gondeyssiat,  Gonfrançon,  Gorent,  la  Gorbatière,  Gordieux ,  Coi-moranche ,  Gormoz, 
Cornod,  Corveyssiat,  Gourmangoux ,  Gourles,  Crangeat,  Grans,  Gras-sur-Reyssouze,  'Grottet,  Gru- 
zilles,  Guet,  Ciiisiat,  Curciat-Dongalon ,  Curtafond,  Dagiieux,  Dommartin-de-Larenay,  Dompierre- 
de-Glialai-onne,  Domsure,  Droni,  *Druillat,  Dhuis,  'l'Eflondras ,  Élrez,  Faramans,  Feillens,  les 
Feuillées,  Fleyriat,  Fleurieux,  'Foissiat,  Gordans  ou  Niost,  Gorrevod,  Grand- Val,  Grand- Villai-s , 
'Gravelies,  *Gre'ziat,  Grièges,  Hautecourl,  Jailleux,  Jasseron,  Jayat,  Journans,  Joyeux,  Laiz,  Lal- 
leyriat,  I^escheroux,  Lhopilal,  Lionnières,  Longcbamp,  Loyes,  Luponas,  Malafrelas,  Mantenay. 
Manziat,  Marboz,  Marsonnas,  Meillonnas,  Mépillat,  Meximieux,  Meyriat,  Mézèriat,  Miounay,  Mi- 
ribel  (Saint-Marlin-de-).  Miribel  (  Saint- Romain-de-),  Mollon,  Montaguat,  Montanay,  Montcel,  Monl- 
diilier,  Montellier,  Montfalcou,  Montlin,  Monlluel  (Saiul-Etienne-de-),  Montracol,  'Moalrevel, 
Neuville -les -Dames,  Neyron,  Niévroz,  Oussiat- les -Pont -d'Ain,  *Ozan,  Perrex,  Péronnas, 
P(5rouges,  la  Peyrouze,  Pii-ajoux,  Pizay,  le  Plantay,  Poisoux,  PoHiat,  Ponl-d'Ain,  Pont-de-Vaux , 
Pont-de-VeyIe ,  Pressiat,  Priay.  Prin,  Ramasse,  Replonges,  Revonnas,  Rignat,  Rignieiix-le-Franc , 
Rillieux,  les  Ripes,  Ronianèche-la-Montagne,  Romanèclie-la-Saiivage  ou  la-Saulsaie,  Romans,  *Saint- 
Andr^  de  Bâgé,   Saint-André-<le-Corcy,   Saint-André-d'Huiriat .    Saint-André-le-Bouchoux,    Sainl- 


'■'  Les  lisles  que  je  donne  ici  ont  été  drossées 
d'après  les  docanicnts  suivants  :  Dénombrement  du 
duché  de  Itourfrofruf  et  pay»  adjacens  et  des  provinces 
de  lireite  et  Dombet,  Bugey  et  Gex,  rédigé  eu  fjSO, 
par  te»  $oiiu  de  M.  Amelot,  lor»  intendant  de  cet  pro- 
riiieet  et  imprimé,  en  i  jgo ,  «iir  la  demande  des  dé- 
putés de  ces  mêmes  provinces  à  f  Assemblée  nationale. 
A  Paris,  de  l'Imprimerie  royale,  1790;  —  État  des 
provinces  du  Lyonnais,  Forez,  Beaujolais  et  des  pa- 
roisses de  Dauphiné,  Bresse,  Dombes  et  autres  dépen- 
dances du  diocèse  de  Lyon,  publié  à  la  suite  de  l'.W- 


nianach  de  la  ville  de  Lyon  pour  1 7^1/.  On  s'est  servi 
également  de  la  Desci-iption  du  i;ouvernement  de 
Bourgogne,  par  Gabbeao,  a'  édition,  Dijon,  1784, 
et  de  l'eiiquéte  faite,  en  1O70,  sur  les  biens  des 
communautés  de  Bresse,  Bugey  et  Gex,  par  les 
soins  de  l'intendant  Bouchu,  enquéle  conservée  à  la 
bil)liothèque  de  Bourg.  Je  marque  d'un  astérisque  les 
communautés  dont  le  ressort  était  encore  contesté, 
en  1734,  au  bailliage-présidial  de  Bourg  par  les 
seiffneurs  hauls-jusliciers  qui  prétendaient  au  ressort 
direct  du  Parlement  de  Bourgogne. 
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Aii(lré-le-Pauoux ,  Saiiit-Bénigae,  Saiiil-Christoplie-le-Bourg,  Saiiil-Cyr-sur-Clialaronne,  Saint-Cyr- 
sui'-Menthon,  Saint-D('nis-le-(îeyzériat ,  Saint-Didier-d'Aussiat,  Sainte-Croix,  Saint-Eloy,  Saiiil- 
Étieiine-du-Bois,  Saint-Etionne-sur-Reyssouze,  Saint-Genis-sur-Menthon,  Saint-Georges-de-Renon  on 
(lu-Bouchoiix ,  Saint-Jemi-d' hjreux ,  Saint-Jean-des-Avenlures ,  auj.  Saint-Jean-sur-Veyie,  Saint-Jean- 
sur-Reyssouze ,  Saint-Julien-sur-Reyssouze ,  Saint-Julieii-sur-Veyle,  Sainl-Just,  "Saiiit-Laurent-les- 
Mùcon,  Saint-Marcel,  Saint-Mart'm-de-Vmigrigiiewic ,  Saint-Martin-dii-Mont,  Saint-Martin-le-Chàlel , 
Saint-Maurice-de-Beynost,  Saint-Maurice-d'Echazeau ,  Saint-Maurice-de-Gourdans ,  Saint-Nizier-le- 
Bouchoux,  Saint-Nizier-le-Désert,  *Saint-Paul-de-Varax ,  Saint-Remy-du-Mont ,  Saint-Remy-près- 
Bourg,  *Saint-Sidpice,  Saint-Trivier-de-Courtes ,  Samans,  Sanciat,  Sandrans,  Sathonnay,  Sermoyer, 
Servignal,  Simandre-sur-Suran ,  Sulignat,  Tbil,  Thoirette,  Thol,  Tossiat,  Tramoyes,  la  Tranclière, 
'TrefTort,  Turgon,  laValbonne,  Vandeins,  Varambon  ou  la  Madeleine,  Verjon,  Versailleux,  Ves- 
cours,  Villars,  Viilemotier,  Villereversure ,  Villettc,  Villette-de-Loges,  Villelle-de-Ricbemont,  Villieux, 
Viriat,  Vonna». 

Le  ressort  du  bailliage  de  IJoury  comprenait  en  outre  une  partie  des  communautt^s 
de  l'Abergement,  Baneins,  Ghâlenay,  Crans,  Dompierre,  HHal,  Jassans,  Massieux, 
la  Peyrouze,  Pouilleux,  Ronzuel,  Saint-Christophe,  Saint-Didier-de-Formans ,  Sainl- 
George-de-Renon ,  Saint-Jean-de-Thurigneux,  Servas  et  Versailleux. 


Bailliage  dk  Belley 

(ressortissant  au  Présidial  de  Bourg). 

L'Abergement-de-Varey,  les  Alymes,  Ambérieu-sn-Bugey,  Ambléon,  Ambronay,  Audert,  An- 
glefort,  Apremont,  Aranc,  Arbent,  Arbignieu,  Ardon,  Argis,  Arlod,  Armix,  la  Balme-Sappel . 
Beliey,  Belleydoux,  Bellignal,  Beimont,  Bénonces,  Béou,  Biiliat,  Biilieu,  Blauas,  Blyes, 
Bolozon,  Bons,  Bouvent,  Brégnier,  Brénas,  Brénod,  Brens,  Brion,  Briord,  la  Burbancbe,  Gerdon, 
Chaley,  Challes,  Champdor,  Ciiampfromier,  Clmnaa,  Cbanay,  Chandossin,  Charix,  Château-Gaillard, 
Chàtillon-de-Corneille,  Ghâtillon-de-MichaiUe,  Chalonod,  Ciiavornay,  Chazey-lès-Belley,  Chazey-sur- 
Ain,  Chemillieu-de-Parve ,  Chevillard,  Chézery,  Cleyzieu,  CoJomieu,  Condamine-la-Doye,  Condou, 
Contrevoz,  Conzieu,  Corbonod,  Corcelles,  Cordon,  Corlier,  Cormarauche,  la  Coux,  Cras-en-Mi- 
chaille,  Gressin,  Gressieu,  Guloz,  Cuzieu,  Dorlan,  Douvres,  Echallou,  Ecrivieux,  Etables,  Evieu, 
Evôges,  Flaxieux,  Forens,  Fort-de-rÉcluse,  Gélignieu,  Gënissiat,  Géovreisset,  Géovreissiat,  Giron, 
Grange,  Groissiat,  Hauleville,  Heyriat,  Hosliaz,  Injoux,  Innimond,  Izenave,  Izernore,  Izieu,  Ju- 
jurieux,  Lagnieu ,  Lalleyriat ,  Lancrans,  Lantenay,  Laveurs,  Léaz,  Lélex,  Leyment,  Leyssard.  Lho- 
pital,  Lhuis,  Locbieu,  Lompuas,  Lompnes,  Lompnieu,  Longe-Combe,  Lougeray,  Loyeltes, 
Luyrieux,  Magnieu,  Maillât,  Mantière-près-Chézery,  Marciiamp,  Mariguieu,  Martignat,  Massignieu- 
de-Rives,  Malafelou,  Montagnieu,  MonUuiges,  Montferrand,  Mornay,  Musinens,  Nanlua,  Napt. 
Nattages,  les  Neyrolles,  Ochiaz,  Oncieu,  Ordonnas.  Oyonnas,  Parves,  Peyrieu,  Peyzieu,  Poliieu, 
Port,  Premeyzel,  Prémillieu ,  Prouilleu ,  Pugieu,  Retord,  Rignieu-le-Déserl,  la  Rivière-près-Cbëzery, 
Rossiilon,  Rothonod,  Rougemont,  Rullieu.   Sainl-Alban,  Saint-Benoît-de-Cessieu ,  Saint- Blaise-de- 
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Pierre-CIiùlel,  Saial-Bois,  Saiiit-Cbamp,  Saint-Denis-de-Chausson ,  Saint-Didier  (paroisse  d'\enne), 
Sainte-Julie,  Saint-Germain-de-Joux ,  Saint-Germain-les-Paroisses,  Saint-Jean-Ie-Vieux ,  Saint-Martin- 
du-Fréne,  Saint-Maurice-de-la-Balme,  Saint-Maurice-de-Remens.  Saint-Rambert,  Saint-Vulbas, 
Samoignat,  Seillonnas,  Serrières-de-Briord ,  Serrières-siir-Aiii,  Seyssel,  Solomiat,  Sonthonnax-Ia- 
Montagne,  Souclin,  Soiidon,  Surjoux,  Talissieu,  Tenay,  Thézillieu,  Torcieu,  Vanchy,  Vaux,  Veyziat, 
Vieu-d'Izenave ,  MIIe-en-MichailIe,  Villebois,  Virignin,  Vouvray. 


Bailliage  de  Gex 
(  i-essorlissaut  au  Présidial  de  Boui-g). 

Allemogno,  Bossy,  Cessy,  Ghaiex,  CAamhésij,  Chevry,  Collex,  Collonges,  Crassier,  Crozet,  Di- 
vonne,  Farges,  Fénières,  Fernay,  Écbenevex,  Gex,  Grilly, //flyre-Za-FtWe,  annexe  de  Bcniea-,  Ma- 
lignim,  Meijrlii ,  Mo("ns,  Ornex .  Peron ,  Pongny,  Poiiilly-Saint-Genis.  Pregmj,  Prevessin,  Saccoiiey, 
Sainl-Jeannle-GonviUe,  Sanverny,  Segny,  Sergy,  Tlioiry,  Vernier,  Versoia:,  Versonnex,  Vesancy, 
Vesenex. 

Sénéchaussée  de  Trévoux 
(ressortissant  au  Parlement  de  Dijon). 

Abergement  (en  partie),  Agnereins,  Aniareins,  Anibérieu\-en-Dombes,  Ars,  Baneinsou  Alhaneins 
(eo  partie  I ,  Beauregard ,  Cesseins,  Chalamont,  Cbaleins,  Chaneins,  Chanlelns,  la  Cliapelle-du-Cbâ- 
telard.  Cliàtenay  (en  partie"),  Crans(en  jwrtie),  Dorapierre-de-Cbalaronne  (en  partie),  Fareins,  Fran- 
clieleins,  Frans,  Gamerans,  Genouilleux,  Guëreins,  Illiat  (en  partie),  Jassans  (en  partie),  Juis,  Lent, 
Lurcy,  Marlieux,  Massicux  (on  partie),  Messimy,  Mizërieux,  Moigueneins,  Montagneux,  Montceaux, 
Monthieux,  Montmerle,  Parcieux,  Percieux,  la  Peyrouze  (en  partie),  Peyzieux,  Pouilleux  (en 
partie),  Rancé,  Reyrieux,  Ronzuel  (en  partie),  Saint-Christophe  (en  partie),  Saint-Didier-de- 
Formans  (rn  partie),  Saint-Didier-sur-Cholaronne,  Saint-Etienne-sur-Chalaronne,  Sainte-Euphémie , 
Siiint-Georges-de-Renon  (en  partie),  Saint-(iermain-de-Renon ,  Saint-Jean-de-Thurigneux  (en  partie), 
Saint-Martin-<le-Chalamont,  Saint-Olive,  Saint-Trivier-sur-Moignans ,  Savigneux,  Servas  (en  partie), 
Thoissey,  Toussieux,  Trévoux.  Valeins.  Versailleux  (en  partie),  Villeneuve. 


Jl  HII)ICTIO>S  SEIGNEURIALES. 

Ces  juriilictions  t'iaieni  de  trois  sortes  :  i°  les  bailliages  seifjneuriaux  avec  justice 
d'appel  ressorlissanl  nûment  au  Parlement,  au  moins  dans  tous  les  cas  qui  n'étaient 
pas  visés  au  premier  chef  de  l'édit  des  présidiaux;  2°  les  bailliages  seigneuriaux  avec 
justice  d'appel  ressortissant  au  bailliage-présidial  de  Bourg,  aussi  bien  au  second  qu'au 
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premier  chef  de  l'édit;  3°  les  justices  ne  jouissant  que  du  premier  degré  de  juridiction 
et  dont  les  appels  se  relevaient  respectivement  aux  bailliages  de  Bourg,  Belley,  Gex  ou 
Trévoux. 

Bailliages  seigneuriaux  ressortissant  nûment 
AU  Parlement  de  Dijon. 


Pays  de  Bresse. 

Duché  (le  Pont-de-Vaux.  —  Pont-de-Vaux ,  Arbigny,  la  Bourlière,  Boz,  Ghamandrey,  la  Chapelte- 
Thècle,  en  parlie,  Ghavannes-sur-Reyssouze ,  Gorrevoil,  les  Granges,  Manlenay,  Montlin,  Ozaii, 
Saint-Bénigne,  Saint-Julien-siir-Reyssouze,  Sermoyer. 

Marquisat  de  Bdgé.  —  Bâgé-le-Ghâtel ,  Bâgé-la-Ville ,  Béreyziat,  Boissey,  Ghevroux,  Grottel, 
Domraartin-de-Larenay,  Feillens,  Luponas,  Manziat,  Marsonnas ,  Mézériat ,  Perrex,  Replonges,  Sainl- 
Gyr-snr-Menthon ,  Saint-Didier-d'Aussiat  (en  partie),  Saint-Elienne-snr-Reyssouze ,  Saiut-Genis-sur- 
Menlhon,  Saint-Jean-sur-Reyssouze ,  Saint-Laurent-les-Mâcon  et  Saint-Siilpice,  paroisses,  Lingens  et 
d'autres  hameaux  de  Saint-Jean-sur-Veyle ,  Ghassagne  et  l'Effondras ,  paroisse  de  Gonfrançon ,  Béze- 
même  et  d'autres  hameaux  de  la  paroisse  de  Vonnas. 

Marquisat  de  Miribel.  —  Miribel,  Thil  (en  partie). 

Marquisat  de  Saint-Martin-le-Chdtel.  —  Saiiit-Martin-le-Gliâtel ,  Guël,  Gurtafond,  Saint-Didier- 
d'Aussiat  (en  partie). 

Marquisat  de  Trejfort.  —  Treflbrt,  Arnans,  Gpyzérial,  Guisiat(en  partie),  Dhuis,  Drom,  Gravelles 
(en  parlie),  Jasseron,  Ossiat,  Pont-d'Ain,  Ramasse,  Saint-Just,  Turgon. 
lia  justice  de  Treffort  s'exerçait  à  Pont-d'Ain,  par  emprunt  du  territoin'. 

Marquisat  de  Varambon.  —  Varambon,  Dniillat,  Priay,  Prin,  la  Tranclière. 

Marquisat  de  Villars.  —  Villars  à  la  part  de  Bresse,  Birieu. 

Comté  de  Chdtillon-sur-ChalaroHiie.  —  Ghâtillon-sur-Chalaroune ,  Buénens,  Flenrieux,  Saint-Gyr- 
sur-Gliaiaronne  (en  partie). 

Comté  de  Monlrevel.  —  Montrevel,  PAbergement,  Aisne  ou  Vésine,  Asnières-les-Bois ,  Bény,  Glé- 
menciat  (en  partie),  Dompierre-de-Ghalaronne ,  à  la  part  de  Bresse,  Foissiat,  Jayat,  Liugeat,  Mala- 
fretaz,  Saint-Etienne-du-Bois  (en  partie),  Sulignat  (en  parlie). 

Comté  de  Pont-de-Veyle.  —  Pont-de-Veyle .  Bey,  Biziat,  Gormoranche,  Gruzilies,  Grièges,  Laiz, 
Marmont,  paroisse  de  Vonnas,  Mépiilat,  Saint-André-d'Huiriat  (en  partie),  Saint-Jean-sur-Veyle, 
Saint-Julien-sur- Veyle. 


GEOGRAPHIE  POLITIQUE.  —  PERIODES  DUCALE  ET   ROYALE.      x..vii 

('ointé  de  Saint-Trivier-de-Courles.  —  Saint-Trivier-de-Courles ,  Gormoz ,  Courtes ,  Curciat ,  Grandval , 
(jrand-Viliars,  Lescheroux  (en  partie),  Saint-Nizier-Ie-Bouchoux  (en  partie),  Servignat,  Vernoux, 
Vescours  (en  partie). 

Comté  de  Varas.  — ■  Varas,  Saint-Nizier-Ie-Désert  (en  partie),  Saint-Panl-de-Varas. 

Païs  de  Bugey. 

Henri  IV  unit  et  incorpora,  en  1606,  les  justices  des  marquisats  de  Saint-Ramberl 
et  Saint-Sorlin  et  celles  des  baronnies  de  Poncin ,  Gerdon  et  autres  terres  en  Bugey 
appartenant  au  duc  de  Nemours,  en  une  seule  et  même  justice,  sous  un  seul  juge  en 
première  instance  et  un  seul  juge  en  seconde,  et  en  attribua  le  ressort  immédiat  au 
parlement  de  Bourgogne.  Par  arrêt  du  conseil,  en  date  du  96  août  i64o,  le  prési- 
dial  de  Bourg  obtint  le  ressort  pour  les  matières  visées  au  premier  chef  de  l'édit  des 
Présidiaux. 

Marqimittde  Saint-Bambei-t.  —  Sainl-Ramberl,  Arandas,  Argis,  Glézieu,  Evôge,  Oncieii,  Tenay. 

Marquisat  de  SaiiU-Sorlin. —  Saint-Soriin ,  Ambutrix,  Lagiiieu,  Prnulieu,  SoucIin,Soudou,  Vaux, 
Villebois. 

Baronnies  de  Poiicin  et  de  derdon.  —  Poncin,  Cerdon,  la  Balme-Sappel ,  Bolozon,  Etables,  Leys- 
sard,  Saint-AIban  (en  partie). 

Seigneurie  d'Ambérieu.  —  Ambérieu,  les  Echelles,  Luisandres. 

Les  justices  des  trois  comtés  qui  suivent  jouissaient  également  du  double  degré  de 
juridiction  et  du  ressort  direct  au  Parlement  de  Dijon. 

(jomtè  de  Chdtillon-de-Corneille.  —  Châlilion-de-Corneiile ,  Boyeux ,  le  Châtelard-de-Luyre ,  Cor- 
neille. Mérignal,  MonlgrilTon,  Nivollet  (en  jiartie),  Poncieux,  Saint- Jérôme,  la  Tour-de-Jujurieux. 
La  justice  de  ce  comté  s'exerçait  à  Saiiit-Ranibert ,  par  emprunt  île  territoire. 

Comté  de  Groslée.  —  Groslée .  Innimond .  Lluiis ,  Lompnas .  Mai-champ ,  Oncin ,  Ordonnas ,  ba- 
ronnie  de  Nérieu  et  la  haute-justice  à  Cnnzieu  et  à  Saint-Benoit. 

Comté  de  Montréal.  —  Montréal.  Bélignat,  Giriat,  Groissiat,  Oyonnas.  Peyriat.  Saiiit-Marliii-dii- 
Fi-éne.  Volognat. 

Pays  de  Valromey. 

Marquisat  de  Valromey.  — Virieu-le-Grand  où  s'exerçaient  les  justices  mage  et  d'appel,  Ameyzieu, 
Ceyzérieu,  Saint-Martin-de-Bavel ,  Vongnes,  Gerveyrieu  et  Yon,  au  mandement  de  Rossillon;  Aber- 
gement-le-Grand ,  Abergement-le-Petit ,  Brenas,  Charancin,  Chemillieu,  Fitignieu,  Hotonnes.  Liii- 
giiod,  Lompnieu,  Lulhézieu,  Maconod,  Méraléas,  Passin,  Poisien,  la  Rivoire,  Romanieu,  Ruilieii , 
Saint-Maiirice-de-Charancin .  Songieu  ,  Sothonod ,  Sulrieu ,  Vieu  et  Virieu-le-Petit ,  au  niandemenl 
de  Valromey. 


xi,vin  INTRODUCTION. 

Bailliages  SEioNEuniAUX  de  PitEMiÈnE  instance  et  d'appel 

( l'essor! issaiit  au  Présidial  de  Boiii'g  ou  à  la  Sénéchaussée  de  Donibcs). 

Nous  avons  vu  que  les  seigneurs  hauls-justiciers  de  Bresse  avaient  renoncé  pour  la 
plupart,  dans  la  seconde  moitié  du  xviii"  siècle,  au  ressort  immédiat  du  parlement  de 
Dijon,  tout  en  conservant  leur  juge  d'appel.  11  n'en  fut  pas  de  même  dans  le  Bugey  où 
les  seigneurs  jouissant  du  double  degré  de  juridiction  conservèrent  jusqu'à  la  Révo- 
lution le  ressort  direct  du  parlement.  D'après  la  coutume  de  Donibes,  le  double  degré 
de  juridiction  appartenait  de  droit  à  tous  les  seigneurs  justiciers,  mais  le  ressort 
direct  de  la  Cour  du  Prince  ne  paraît  pas  avoir  jamais  été  pratiqué.  Ce  privilège  du 
double  degré  de  juridiction  tomba  de  bonne  heure  en  désuétude.  En  1789,  il  n'y 
avait  plus  que  les  barons  de  Saint-Trivier  qui  eussent  encore  juge  ordinaire  et  juge 
d'appel.  Les  appellations  de  ce  dernier  juge  se  relevaient  à  la  sénéchaussée  de  Dombes. 

ft.  —  CIRCONSCRIPTIONS  FINANCIÈRES. 

Sous  l'administration  savoisienne,  la  Bresse,  le  Bugey  et  Gex  étaient  Pays  d'Etats; 
le  gouvernement  français  les  transforma  en  Pays  d'Election;  après  quoi,  il  les  unit  à  la 
Bourgogne  qui  était  Pays  d'États.  Un  édit  du  mois  de  mars  1  601  répartit  les  pays  que 
le  traité  de  Lyon  venait  de  céder  à  la  France  entre  trois  élections  :  les  élections  de 
Bourg,  de  Belley  et  de  Gex  qui  devaient  ressortir  à  la  généralité  de  Lyon.  A  peu  de 
temps  de  là,  un  nouvel  édit  plaça  ces  élections  dans  le  ressort  de  la  généralité  d'Autun. 
Kn  i6o3,  les  élections  de  Belley  et  de  Gex  furent  réunies  en  une  seule  sous  le  titre 
d'Election  de  Belley.  Enfin,  en  iG36,  un  nouvel  édit  régla  que  le  pays  de  Gex  paverait 
la  dixième  partie  des  impositions  qui  seraient  faites  sur  le  Bugey.  Les  élections  de 
Bourg  et  de  Belley  ressorlissaient  à  la  cour  des  aides  d'Autun  qui  fut  unie  au  parle- 
ment de  Bourgogne  par  édit  du  mois  d'avril  1 63o. 

Les  états  de  Bresse,  Bugey  et  Gex  ne  disparurent  pas  complètement  sous  la  domi- 
nation française;  ces  états  continuèrent  à  se  réunira  Pont-d'Ain,  sur  la  convocation 
du  Gouverneur,  mais  leur  rôle  se  bornait  à  répartir  «à  l'amiable w  entre  les  trois 
ordres  les  deniers  dont  la  levée  avait  été  ordonnée  du  propre  mouvement  du  roi.  Si 
l'entente  ne  pouvait  s'établir,  — ce  qui ,  comme  bien  on  pense,  était  le  cas  ordinaire, — 
la  répartition  était  faite  d'otlice  par  l'intendant. 

Pour  ce  qui  est  des  impôts  levés  sur  le  tiers  état,  la  Bresse  en  supportait  les  trois 
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cinquièmes,  le  15ugey,  ie  Valromey  el  le  pays  de  Gex  les  deux  autres  cinquièmes,  dont 
un  dixième  seulement  à  la  charge  de  ce  dernier  pays.  Les  élus  étaient  nommés  dans  les 
assemblées  générales  du  tiers  état  qui  se  réunissaient,  tous  les  trois  ans,  à  Bourg  et  à 
Belley,  sur  la  convocation  du  gouverneur  de  la  province. 

L'assemblée  générale  du  pays  de  Bresse  était  composée  des  députés  de  Bourg, 
Montluel,  Bâgé-ie-Châtel,  Villars,  Pont-de-Vau\ ,  Saint-Julien-sur-Reyssouze,  Ghâ- 
tillon-ies-Dombes,  Pont-de-Veyle,  Saint-Trivier-de-Courtes,  Montrevel,  Lange,  Pont- 
d'Ain,  Varambon,  Loyes,  Pérouges,  Miribel,  iMontanay,  Saint-Paul-de-Varax,  Gor- 
dans,  Villereversure,  Bouligneux,  Montdidier,  Golligny,  Treffort  et  Jasseron. 

Celle  du  pays  de  Bugey  comprenait  les  députés  de  Belley,  Seyssel,  Saint-Rambert, 
Nantua,  Lagnieu,  Poncin,  Gerdon,  Ambronay,  GhAtillon-de-Michaille,  Rossillon,  Rou- 
gemont,  Montréal,  Ambérieu,  Varey,  Lompnas.  Groslée,  Saint-Sorlin,  Peyrieux, 
Guloz,  Virieu-le-Grand ,  Ghampagne  et  Sainl-André-de-Briord.  Les  villes  de  Belley, 
Seyssel  ;  Saint-Rambert  et  \anlua  avaient  deux  voix  chacune. 

Bien  que  faisant  partie  de  l'élection  de  Belley,  le  pays  de  Gex  n'en  avait  pas 
moins  une  assemblée  particulière  du  tiers  état.  Gette  assemblée  se  réunissait  à  Gex; 
chaque  communauté  gessienne  y  envoyait  un  député. 

La  taille  et  les  taxes  assimilées  s'imposaient,  dans  chaque  élection,  par  l'intendant, 
deux  Trésoriers  de  France  et  les  élus,  en  vertu  des  lettres  d'assiette  que  le  roi  leur 
adressait  chaque  année.  Il  y  avait  un  receveur  à  Bourg  et  un  autre  à  Belley  qui  en- 
voyaient leurs  deniers  à  la  recette  générale  des  finances  à  Dijon. 

Les  impositions  se  réglaient  par  mandements.  Voici  les  divers  mandements  entre 
lesquels  étaient  réparties  les  communautés  de  chaque  élection'". 

Klectio.n  et  recette  de  Bounu. 

Mitndemeiil  de  Bdffé-le-Cliàtel. —  Bùgë-le-Chàtei ,  Bùgé-la- Ville,  Béreyziat,  Boissey,  Boz,  Clias- 
sagne,  Chavaiiiies,  Chevroux,  (Jonfrauçon,  Grottet,  Dominartiu-de-Larenay,  l'Eiloiiilras,  Feilleus, 
Gréziat,  Lupoiinas,  Mauziat,  Marsoiinas,  Mëzériat,  Ozaii,  Perrcx,  Replonges,  Saint-André-de-Bâgé, 
Sainl-Cyr-sur- Menlhoii ,  .Saint- Etienne -sur- Reyssoiize,  .Saint -Genis-siir-Menthon,  Saint- Jean- snr- 
Beys.souze,  Saint-Laurent-lès-Màcon,  Saint-Sulpice. 

Mandement  de  Ilouligneux.  —  Bouligneux,  le  Pianlay. 

C  J'emprunle  les  cléraents  des  listes  qui  suivent  à  Gahbeai;,  Detciiption  du  gouvernement  de  Bourgogne, 
a*  i;d.  Dijon,  i-34,  p.  ."{17  et  »uiv. 
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Matideiitent de  Bourg.  —  Atliguat,  Bourg,  Buellas,  GhavevTiat,  Cratigeat,  Fleyriat,  Laleyriat, 
Lingeal,  Longchamp,  Monlcel,  Moiitracol,  Moiilaguat,  Montfalcon,  Péronnas,  Poileyzet,  PoHiat, 
Servas,  Saint-Andrt^le-Panuons,  Saint-Denis-le-Ceyi'.ériat ,  Saint-Remy,  Vacagiioles,  Vandeins, 
Viriat. 

Mandement  de  ChàùUon-les-Bomhes.  —  Athaneiris,  auj.  Baneius,  Béreiiis,  Chanoz-Cliàteiiay, 
Chàlilloii-les-Dombes,  Cléinenciat,  Dompierre-siir-Chalaroaue,  Fleurieux,  Neuville-les-Dames . 
Romans,  Saint-Georges-de-Reaoa ,  Saadi-aas,  Saint-Andre-ie-Bouchoux ,  Saint-Cyr-sur-Chalaroniip. 

Mandement  de  Coligny.  —  Beaupont,  Cessiat,  Clievignat,  Coligny,  Coiliouaz,  la  Courbatière, 
Courmaagoux,  Poisoux,  Roksiai,  Stiint-Jenn-d'Etreux,  Saint-Rem y-du-Mont,  Verjon,  Villeniotier. 

Mandement  de  Gourdans.  —  Gharnoz,  Goui*dans,  Saint-Maurice-de-Gounlans. 

Mandemenl  de  Jossei-on.  —  Ceyzcriat,  Jasseron,  Lyonnières,  Meilloiinas,  Ramasse.  Sanciat, 
Saint-Just. 

Mandement  de  Lange.  —  Graz-sur-Reyssouze ,  Eti'ez. 

Mandement  de  Loyes.  —  GbâtiHon-la-Paliid ,  Grans ,  Loyes ,  Rignieux-le-Franc ,  Viliette-de-Loyes , 
ViUette-de-Richemout. 

Mandement  de  Miribet.  —  (ÀUuire,  Miribel,  Neyroii,  RiHieux,  Sathouuay,  Tliil,  Tramoyes. 

Mandemenl  de  Montanay.  —  Mionnay,  Monlaiiay,  Romanéche. 

Mandement  de  Montdidier.  —  Aromas,  Burigna,  Gejjia,  Chaléas,  Chavagnat ,  Coisiat,  Gorveyssiat, 
l'Hôpital,  Saint-Martin-de-VaugngMu.se,  Saiiit-Maurico-d'Echazeau ,  Thoirette,  Villetfe. 

Mandement  de  Montluel.  —  Balaii,  Béligneux,  Beyiiost,  la  Boisse,  Bressolles,  Ghaiioz,  l)agnieii\. 
Jaliieux,  Montluel,  Ni^vroz,  Pizay,  Saiute-Croix,  Saint-Maurice-de-Beyuosl. 

Mandement  de  Montrevel.  —  L'Abergement,  Aisues,  Asnières,  Be'ny,  Guet.  Gurlaibnd,  Foissiat, 
Jayat,  Malafretaz,  Marbnz,  Montrevel,  Pirajoux,  Suliignat,  Saint-Didier-d'Aussiat .  .Saiut-Étieune- 
du-Bois,  Saint-Martin-le-Gliâtel. 

Mandemenl  de  Pérouges.  —  l]oui^-.Saint-Gliristophe,  Faramans,  Mexiniieiix.  Pérouges,  Samans, 
Saint-Eloi,  la  Val  bon  ne. 

Mandement  de  Ponl-d'.iiii.  —  Gerlines,  Gravelles,  Journans,  Meyriat,  Neijville-sur-Ain ,  Oussiaf , 
Pont-d'Ain,  Revonnas,  Rignal,  les  Rippes,  Saint-Martin-du-Mont,  Tliol,  Tnssiat.  Turgon. 

Mandement  de  Pont-de-Vaux.  —  Arbigny,  Ghavannes  sur-Reyssouze ,  Gorrevod.les  Granges,  Poul- 
de-Vaux,  Sermoyer,  Saint-Bénigne. 

Mandement  de  Pont-de-Veyle.  —  Bey,  Bézeméme,  Biziat,  Gormoranclie ,  Grnzilles.  Grièges,  Laiz. 
Lingens,  Mépillat,  Pont-<le-Veyle,  les  Rebutius,  Sainl-André-d'Huiriat,  Saint-Jean-des-Aventures . 
anj.  Saint-Jean-sur-Veyle,  Saint-Juiien-sui--Veyle,  Vonnas. 

Mandemenl  de  Saint-Julien-xur-Reyasouze.  —  Mantenay,  Montlin,  Saint-Julien-sur-Reyssouze. 

Mandemenl  de  Snint-Paul-de-Vnni.r.  —  Les  Blanchères,  Charluat,  Saint-Paul-de-\  arax. 
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Mandement  de  Saint-TricieiHle-Courles.  —  Busserolles ,  Chamaudiey,  la  Chapelle-Tède ,  Cormot . 
Courtes ,  Curciat ,  Domsure ,  Graiidval ,  GrandviUars ,  Lescheroux ,  Servignat ,  Saint-Nizier-le-Bouchoux , 
.Saint-Trivier-de-Gourtes,  Tagiaset,  Vernoux,  Vescours,  Villeneuve. 

Mandement  de  Treffort.  —  Arnans,  Corent,  Giiisiat,  Dhiiis,  Droni,  Pressiat,  Simandres-siir-Siiran , 
Treffort. 

Mandement  de  Varamboii.  —  Bubianne,  Driiillat,  les  FeuiHets,  MoUou,  Prins,  ia  Tranclièie, 
Priay,  Varambon. 

Mandement  de  Villars.  —  Birieu,  Bussiges,  Condeyssiat,  Cordieux,  Joyeux,  le  Montellier,  la 
Peyrouse,  Saint-Andi-é-de-Corcy,  Saint-Marcel,  Saint-Mzier-le-Dësert ,  Versailleux,  Villars. 

Mmukment  de  Villereverture.  —  Bohas,  Cize,  Hauteconrt,  Romanèche-la-Montagne ,  Villere- 
vei^sure. 

Election  et  recette  de  Belley. 

Mandement  de  Matafelon.  —  Heyrial,  Izernore,  Matafelon,  Saraoguat,  Sonthoimax-la-Montagne. 

Mandement  de  Montréal.  —  Apremonl,  Arbent,  Bélignat,  Chevillard,  Dorlan,  Géovreissiat ,  Giriat 
et  Peyriat,  Groissiat.  Maillât,  Martignat,  Montréal,  Mornay,  Napt.  Oyonnax,  Saint-Martin-du-Frêne, 
Veyziat,  Volognat. 

Mandement  de  Nantua.  —  Belleydoux,  Brénod,  Chanipironiier,  Cbarix,  Échailou,  Lalleyriat  et  le 
Poizat,  Montanges,  Nantua,  les  NeyroHes,  Port,  Saint-Gemiaiu-de-Joux. 

Mandement  de  Poncin.  — La  Balme-Sappe! ,  Bolozon,  (-erdon,  Etibles,  Leyssard  et  Serrières-sur- 
Ain,  Mërignat,  Poncin,  Saint-Alban. 

Mandement  de  Itossillon.  —  Ambléon,  Ameyïieu,  Andert,  .4rl)ignieu,  Armix,  la  Balme-fle-Pien-e- 
Châtel,  Belley,  Bénoaces,  Beon  et  Luyrieux,  Billieu,  Bons,  Brégnier,  Brens,  Briord,  la  Burbanche, 
Ceyzérieu,  Chaiey,  Chanas,  Chatonod,  Chavornay,  Chazey  et  Rothonod,  ChemiUieu-de-Parves ,  Colo- 
niieu,  Condon,  Contrevoz.  Gonzieu,  Cormaranche,  la  Coux.  Cressieu,  Gressin,  Culoz,  Guzieu, 
Escrivieu,  Flaxieu,  Ge'lignieu,  Groslée,  Hauteville,  Hostiaz,  Inniniond,  Izieu,  Lavours,  Lonipnas, 
Longecombe,  Lhuis,  Lompnes ,  Magnieu ,  Marchamp,  Marignieii,  Massignieu-de-Rives ,  Montagnieu, 
Natlagps,  Ordonnaz,  Parves,  Peyrieu,  Pëzien,  Pollieu,  Prémeyzel,  Pngieu,  Rossillon,  Saint-Benoit. 
Saint-Boys ,  Saint-Champ,  Saint-Didier,  Saint-Germain-les-Pai-oisses,  Saint-Marlin-de-Bavel,  Seillionas, 
S*>rrièi'es-<ie-Briord ,  Talissieu.  Virieu-le-Grand,  Virignin.  Vongnes,  Yon  et  Cerveyrieu. 

Mandement  de  Saint-Germain-d' Amhèrieu.  —  L'Abei^ement-de-Varey,  les  Alymes,  Ambérieu-en- 
iîugey,  Anibronay,  Château-Gaillai-d  et  Comioz,  Douvres,  Injurieux,  Leyment,  Saiiit-Denis-le- 
Chossnn.  .Saint-Gerniain-frAml)érieu,  Saint-Jean-le-Vieux ,  Saint-Maurice-de-Remens. 

Mandement  de  Saint-Ramhert.  —  Aranc,  Moiilgriflbn  et  Rougemnnt,  Ai'andas,  Argis.  Champdoi-, 
(]leyzieu,  Corceiles.  Corlier,  ÉvAges.  Izenave,  Lantenay,  Montferrand,  NivoHet,  Oncieii,  Saiiil- 
Jérôme,  Saint-Rambert,  Tenay,  Vieu-<rizenave. 
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Maiideinent  de Saint-Sorliit.  —  AmbiitiiK,  Ghazey-sur-Ain,  Lagiiieu,  Loyelles ,  Rignieu-le-Déserl , 
Sainte-Julie,  Saint-Soriin ,  Saint-Vulbas,  Soudon,  Vaux,  ViUebois. 

Maitdemeiit  de  Sei/ssel.  —  Aiigleforl,  Arloz,  Billiat,  Ghaiiay,  (niàtillon-de-Michaillo  ol  Ardoii,  Cor- 
boiiod ,  Oaz-Pii-Michaille ,  Genissiat.  Injoiix,  Lhopilal ,  Longeray,  Meulières,  Musineus.  Ochiaz.  ia 
Rivièi-e  et  Foreus,  Seyssel,  Siirjoiix.  Villes,  Vouvray. 

Mandement  de  Vairomey.  —  Belmoiil,  Cliandossin,  Ghanipagiie-eu-Vab'oniey,  Gharaiicin,  Ghe- 
miilieu  et  Poyzieu,  Fitignieu,  le  Graiid-Abergenieiit,  Hotonnes,  Lilignod,  Lochieu,  Lompnieii, 
Luthézieu,  Maconod,  Méraléaz,  Passiii.  le  Petit-Abergement ,  la  Rivoire.  RnfBeii,  Songieu,  So- 
thoiiod,  Sutrieu,  Vieil,  Virieu-le-Pelit. 

Bailliage  de  Gex.  —  Gessy,  Ghalex.  Chiimbésy,  Ghevry,  Collex,  Gollonges,  Crassier,  Grozet, 
Divonne,  Farges,  Fernay,  Gex,  Griily,  llaire-la-Ville ,  Meyrin,  Moëns,  Ornex,  Pérou,  Pouilly,  Pre- 
vessin,  Saconnex ,  Saiiit-Jean-de-Goii ville.  Saiiverny,  Thoiry,  Verny,  Versoix. 


Élection  kt  iœcette  de  Thévoux. 

Avant  son  annexion  à  la  France,  la  Dombes  était  pays  d'Etats.  A  l'origine,  les  Etats 
de  Dombes  se  réunissaient  avec  ceux  du  Beaujolais  et  répartissaient  l'impôt  entre  ces 
deux  provinces.  Par  la  suite ,  ils  se  réunirent  seuls  à  Trévoux.  Les  Etats  de  Dombes 
votaient  l'impôt  et  prenaient  part  à  sa  répartition  qui  se  faisait  par  châtellenies'".  Les 
choses  se  passèrent  ainsi  jusqu'en  1781,  époque  où  l'intendance  de  Dombes  fut  con- 
vertie en  une  simple  délégation  de  l'intendance  de  Bourgogne.  A  partir  de  cette  époque 
jusqu'à  la  Révolution,  la  Dombes  forma  une  élection  de  la  Généralité  de  Dijon.  Le  tri- 
bunal de  l'élection  de  Dombes  siégeait  à  Trévoux. 

Chdtellenie  d'Ambérieux. —  Ambérieux,  Areieiix,  le  Breuil,  Rrevassiu,  Fontanelle,  Juys,  la 
Micholière,  Montberthoiid ,  Montiiioux.  le  Rosey.  San-Massonnière,  Saint-Olive,  Savigneux,  la  Ser- 
polière,  Tailarin. 

Chdtellenie  de  Baneins.  —  Baneius  ou  Athaneius,  Dompierre-sur-Gbalarouue ,  Moulpopier. 

Châtellenie  de  Beawegard.  —  Beauregard,  Fareins,  Fle'chère,  Frans,  Gleteins,  Giiillermin,  Jas- 
sans,  Messiniy,  Mont-Demangue,  Naipras,  Perrat,  Perrat,  le  Puy,  Rue-Basse,  Villetle. 

Chdtellenie  de  Chalamont. —  Belvey,  Biard,  Ghalamond,  la  Ghapelle,  Ghâtenay,  la  Chaussée, 
Colombier,  les  Devises,  Dompierre-de-Clialamout,  la  Fange,  la  Franchise,  la  Froidière,  Lenlet, 
Maison-Blanche,  Grand-Marais,  Mas-Bâton,  Mas-Bletat,  Mas-Boney,  Mas-Boucher,  Mas-Buclat.  Mas- 
dn-Four,  Mas-Guillot,  Mas-Gillet,  Mas-Granger,  Mas-Hugues,  Mas-Massard,  Mas-Saint-Audré,  Mont- 

<•)  AiBREi,  Mémoires  de  Dombes,  t.  II,  p.  igi,  ^97,  5oo,  527,  et  t.  III,  p.  57,  287. 
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beruou,  Monlfavrey,   Moulfayoi,  Onsuères,  Peliet,  Rouzuei,  Saint-Martin,  la  Serpolière,  Tournus, 
Volardières. 

('hàtellenie  du  Ckdtelard.  —  La  Bassole ,  Beaumont ,  les  Bonnes ,  Bridon ,  Cerisier,  la  Chapelle ,  le 
Ciiapy,  le  Cliâtelard,  Clerdan,  Marlieux,  Montblanc,  Montrozat,  les  Mures,  Perin,  Saint-Georges- 
iIo-Renon ,  Saint-Germain-de-Renon ,  la  Suisse ,  la  Ville ,  Villette. 

Chalellenie  de  Lenl.  —  La  Chapelle-Saint- Pierre ,  Grand-(Jhamp,  Lent.  Longris.  Mas-du-Biolle . 
Mas-<le-Chàtillon,  Mas-<le-Layet,  Monthugon,  Servas. 

Châtellenie  de  Lignieu.  —  Herbages,  Lignieu,  Liniandas,  Rancé,  Saint- Jean-de-Thurigneux. 

Chdtellenie  de  MoHtmerle.  —  Amareins,  la  Ràtie,  Bétheneins,  Cesseins,  le  Callelon,  Chaneins, 
Chaillouvres,  ChavagneiLx,  Francheleins ,  Genouiileux,  Guéreius,  Lurey,  Montceaux,  Montraerle, 
Sainte-Catherine.  Simandre,  Ta>ernost,  la  Tour,  Valeins. 

Chdtellenie  de  Saint-Trivier.  —  Barbillon,  Goralin,  la  Jeux,  Montagnieux,  Percieux,  Romanans, 
Saint-Christophe,  Saint-Trivier,  le  Treinbley. 

Châtellenie  de  Thoissey. — -Les  Avaneins,  Barbarel,  Beaumont.  Béseneins,  la  Botte,  Bourchanin, 
le  Caillât.  Chailes.  Champanel,  Cliazelles,  Coionge,  la  Colonge,  Combanet,  Corcelles,  Garneraiis. 
les  llars,  llliat,  les  Jouberts,  le  Deau,  Léonard,  Lépiney,  le  Martelel,  Mëréges,  Misériat,  Mogne- 
neins,  le  Moine,  Moment,  Montezan,  Montgoin,  Oiïanans,  Peyzieux,  Pionneins,  la  Plate,  la  Poype, 
Port-Jean-Gras.  Poi't-<le-Thoissey,  Saint-Alban,  Saint-Biaise,  Saint-Claude-de-Fleurieux.  Saint- 
Didier,  Saint-Etienne,  Saint-Jean,  Saint-Loup,  Thoissey,  Valenciennes ,  Vannans,  Ville-Solier. 

Chalellenie  de  Trévoux. —  Balmont,  Fétan,  Foui-quevaux ,  Machard,  Massieux,  la  Montluède, 
Parcieux,  Pouilleux,  Reyrieux,  le  Roquet,  la  Sidoine,  Tanay,  Toussieux,  Trévoux. 

Châtellenie  de  Villeneuve— ~  Agnereins,  Are,  Bierse,  Bolas,  le  Boujard,  Chaleins,  la  Chapelle,  Clia- 
valeins,  Cibeins,  Fontaine,  Foumieux ,  Gleteins ,  Graveins.  Haute-(Jhanal ,  Mizérieux.  Oim)ux ,  Saint- 
Pierre,  Sainte-Euphémie,  Villeneuve,  Villon,  Von. 


DIVISIONS   ECCLÉSIASTIQUES. 

A  !a  veille  de  la  Rt^volution,  le  terriloirc  du  département  de  l'Ain  était  divisé  entre 
ciiHj  diocèses  appartenant  à  trois  provinces  ecclésiastiques  différentes  :  les  diocèses  de 
Lyon,  de  Saint-Claude  et  do  Mâcon  qui  dépendaient  de  la  province  ecclésiastique  de 
Lyon,  le  diocèse  de  Belley  qui  avait  pour  métropole  Besançon,  et  le  diocèse  de  Genève 
qui  faisait  partie  de  la  province  ecclésiastique   de  Vienne. 

1.  DIOCÈSE  DE  LYO>. 

Avant  la  création  du  diocèse  de  Saint-Claude,  le  diocèse  de  Lyon  comptait  à  l'orient 
de  la  Saône,  h  1 3  paroisses  ou  succursales,  réparties  entre  neuf  archiprêtrés,  y  compris 
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les  anhiprètrés  de  Bourg  et  de  Nanlua,  démembrés,  au  commencement  du  wiii'  siècle, 
le  premier,  de  l'arcliiprêtré  de  Bâgé,  et  le  second,  de  l'archiprêlré  d'Ambronay '". 

Archiprctré  d'Amhromy.  —  Ambérieu-en-Bugey,  Ambronay,  Ambutrix,  Apremont,  Aranc,  Arbenl. 
Bellignat.  Bénonces,  Blyes.  Bois  d!' Amont,  succursale  des  Rousses,  Bolozou,  Briord,  Challes-la- 
Montagne.  Cliarix,  Château-Gaillard,  Cliâtillon-de-Corneiiie ,  Chazey-sur-Ain ,  Choux,  Cinquestral, 
Cleyzieu,  Corlier,  Dorlan,  Douvres,  Evoges,  Géovreissiat.  Géovreisset,  Granges,  Groissiat,  Groslëe. 
henave,  Izernore,  Jeurre,  injurieux,  L'Abergement-de-Varey,  Lagnieu,  Lantenay,  J^cyment.  Lhuis. 
Lompnas.  Loiig-chaumois ,  Loyeltes,  Marcliamp,  Martignat,  Ma(afelon,  Molinges,  Montaguieu,  Mont-, 
cusel,  MontgrilTou ,  Montréal,  Morez,  Mornay,  Napt,  Nivollet,  Oncieu,  Oyonnax,  Poncin,  Proulieux, 
Rignieux-le-Dësert,  les  Housses,  Saint-Benoit-de-Cessieu ,  Saint-Claude,  Saint-Denis-le-Chosson ,  Salnt- 
Gewges,  Saint- Jean-le-Vieux .  Saint-Jérôme,  Sainte-Julie,  Saint-Maurice-de- Remens,  Saint-Rambert . 
Saittt-Sauvetir-le-Villars ,  Saint-Soriin .  Saint- Vulbas,  Samognat,  Seiilonnas,  Septmoncel,  Serriéres. 
Sonthonnax-la-Montagne ,  Souclin,  Torcieux,  Vaux,  Veyziat,  Villehois,  Fin/. 

Archipré'tré  de  Bâgé. —  Arbigny.  Bâgé-Ie-Châtel .  Bâgé-la-\  ille .  Baiilaiiges,  Béreyziat,  Boisjey, 
Boz,  Brienne,  la  Chapelle-Naudc ,  la  Ckapelle-Tkècle ,  Chavannes-sur-Reyssouze,  Ghevroux,  Coui'tes. 
Crottet,  Curciat,  Dommartin-de-Larenay,  Feillens,  ta  Genêle,  Gorrevod,  Gréziat,  Jouvençon,  Manziat. 
Menétreuil ,' Monpont ,  Pont-de-Vaux,  iJnncy,  Replonges,  Saint-André-de-Bâgé.  Saint-Bénigne.  Saint- 
Gyr-sur-Menthon ,  Saint-Etienne-sur-Rey ssouze ,  Saint-Genis-sur-Mentbon ,  Saint-Jean-sur-Reyssouze , 
Saint-Jean-sur- Yeyle.  Saint-Nizier-le-Boucboux ,  Saint-Trivier-de-Courtes,  Sermoyer,  Servignat, 
Soinay,  Vescours. 

Archiprêhé  de  Bourg.  —  Attignat,  Beaupont,  Bény,  Bourg,  Confrançon,  Gras,  Cuët-les-Montrevel , 
Curtafond,  Domsure,  Etrez.  Fleyriat,  Foissiat,  Jayat,  Lescheroux,  Malafretaz,  Mantenay,  Marboz, 
Marsonnas,  Péronnas,  Pirajoux,  Polliat,  Saint-l)enis-le-Ceyzériat,  Saint-Didier-d'Aussiat,  Saint- 
Elienne-du-Bois ,  Saint-Juiien-sur-Reyssouze.  Saint-Martin-le-Châtel,  Saint-Sulpice,  Viriat. 

Archiprêtré  de  Chalamont.  —  Balan,  Beynost,  Béiignieux,  Birieux,  la  Boisse,  Bourg-Saint-Chris- 
toplie,  Bressoles,  Bublanne,  Chalamont,  Ghamoz,  Châtenay,  Châtillon-la-Palud ,  Cordieux,  Crans, 
Dagneux,  Dompierre-de-Chalamont,  Faramans,  Goui-dans,  Jailleux,  Joyeux,  Loyes,  la  Madeleine-de- 
Varambon,  Mexiraieux,  le  Montellier,  Montluel,  Mollon,  Niévroz,  Pérouges,  Pizay,  le  Plantay,  Priay. 
Rigneux-le-Franc ,  Romanèche-la-Saussaye ,  Ronzuel,  Saint-BarIhélemy-de- Montluel,  Sainte-Croix. 
Saint-Éloy,  Saint-Étienne-de-Montluel,  Saint-Jean-de-Niost.  Saint-Marcel,  Saint-Martin-deMiribel , 
Saint-Marlin-de-Chalamont ,  Saint-Maurice-de-Beynost ,  Saint-Maurice-de-Gourdans ,  Saiut-Romain-de- 
Miribel,  Samans,  Thil,  Tramoyes,  Versailieux,  Villars.  Villelte,  Villieux. 

Archiprêtré  de  Coligny. —  Audelot,  Bourciu,  Broiiailles,  Champagnat,  Chiitel,  Civriat,  Coligny, 
Condal,  Coumiangoux,  Cormoz,  Cousniwe,  Cuiseaiix,  Cuisiat,  Dlgiint,  Dommnrtin,  Epij,  Frontetiaud, 

<''  J'impnmc  en  italiques  les  noms  des  paroisses  appartenant  aux  tiéparlements  actuels  du  Jura  ou  de 
Saone-et-Loire. 
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Joudes,    MonlagtMl-le-Rtconduit,    Nant,  Nanley,   Rosay,  Saint-Atnour,    Sainte-Croix,  Sniiit-Jenti-dos- 
Treux,  Sainl-Remy-<lu-Mont ,  Saint-Sulpice ,  Varennes,  Verjon,  Veiria,  Villemotier. 

Àrchiprétré  (le  Dombes.  —  L'Abergement,  Agnereins,  Amareins,  Ambérieux-en-Dombes ,  Ars, 
Baneins,  Beauregard,  Béreins,  Bey,  Bussiges,  Cesseins,  Chaleins,  Chaneins,  Chanleins,  Giviieux, 
Cléinenciat.  (loiinoranche,  Cruzilles,  Dompierre-siir-Chafaronne,  Fareins,  Fleurieux,  Francheleins, 
Frans,  Gariierans,  Genay,  Genouilleux,  Grimes,  Guerreins,  Jassans,  Illiat,  Juis,  Laiz,  Lurcy,  Mas- 
sieux,  Mépillat,  Messimy,  Mionnay,  Mizërieux,  Mogneneins,  Montceaux,  Montagneux,  Moatanay, 
Montinerle,  Neyrou,  Parcieux,  Percieux,  Peyzieux,  Pont-de-VeyIe,  Pouilleux,  Rancé,  Reyrieux, 
Rillieux,  Riottiers,  Saint-André-d'Huiriat,  Saint-Barnard ,  Saint-Didier-sur-Clialaronne,  Saint-Didier- 
de-Fornians.  Saint-Etienne-siir-Chalaronne ,  Sainte-Eupht?mie,  Saint- Jean-de-Thurigaeux .  Saint-Olive, 
Sainl-Trivier-siir-Moignans ,  Savignieux,  Tlioissey,  Toussieux,  Trévoux,  Valeins,  Villeneuve. 

Archiprèlré  de  Nantua. — La  Balme,  Gerdon,  Challes,  Chevillard,  Gondaniine-la-Doye ,  Élables, 
Leygsard,  Maillât,  Mérignat,  Nantua,  les  Neyrolles,  Peyriat,  Port,  Saint-AIban,  Saint-Marlin-du- 
Fréne,  Serrières-sur-Ain ,  Solomiat,  Vieu-d'Izenave,  Volognat. 

Archiprétré  de  Sandrans.  —  Beaumont,  Biziat,  Bouligneux,  Buellas,  Cbanoz,  la  Ghapelle-du- 
(ihâtelard,  Ghàtillon-les-Dombes,  (Jhaveyriat,  Gondeyssiat,  Lent,  Longchamp,  Luponas,  Marlieux, 
Mézériat,  Montcet,  Montfalcon.  Monlhieux,  Montracol,  Neuville-les-Dames,  Perrex,  la  Peyrouze, 
Romans,  Saint-.\ndré-de-(>orcy,  Saint-André-le-Bouclioux,  Saint-André-le-Pannoux ,  Saint-Christophe, 
Sainl-Cyr,  Saint-Geoi-ges-de-Renou ,  Saint-Germain-de-Renon,  Saint-Julien-sur-Veyie,  Saint-JNizier-Ie- 
Désert,  Saint-Paid-de-Varax,  Saint-Reniy,  Sandrans,  Servas,  Sulignat,  Vandeins,  Vonnas. 

Archiprétré  de  Treffort.  —  .Amans,  Arotna.i,  Bohas,  Chnlie,  Cei/jiiit,  Charnoi,  Chavannes,  Cer- 
tines,  Ceyzériat,  Cize,  Coisiat,  Conden,  Coroiit,  Corveyssiat,  Cuisiat,  Dreissint,  Droni,  Druillial, 
(ienod,  Cennagnat,  G^pii),  Hautecourt,  Jasseron,  Journans,  Leiiis,  Louvennc,  Meillonnas,  Meyriat, 
le  Monelay,  Montagnat-en-Bresse ,  Montagim-le-Templier,  Mont/leur,  Neuville-sur-Ain,  Oussiat,  Pont- 
d'Ain,  Pouillat,  Pressiat.  Ramasse,  Revonnas.  Rignat,  Romanèche-la-Montagne,  Sai«t-/f«i/ier,  Saiiil- 
Julieii,  Saint-Marlin-du-.Vlont,  Saint-Maurice-d'Eclia/.eaux,  Simandre.  Tossiat,  ia  Tranciière,  Trellbrt, 
Vttljin,  Vtxeles,  Villechantria ,  Viilereversure,  Villetle,  Vosbles. 


2.  DIOCESE  DE  SAINT-CLAUDE'". 

Ce  diocèse  fut  créé  par  bulle  du  pape  Benoît  XIV,  en  date  du  a  a  janvier  17/12.  Sur 
les  cent  et  quelques  paroisses  qui  le  composaient,  une  dizaine  seulement  étaient  em- 
pruntées au  diocèse  de  Besançon,  les  autres  avaient  été'  cédées  au  nouveau  diocèse  par 
l'arclievêque  de  Lyon,  M.  de  Rochebonne,  qui  n'aurait  pas  demandé  mieux  que  d'en 


'■"  Sar  la  création  du  diocèse  de   Saint-Claude,  voir  Aug.   Bernard,  Notice  historique   ëuv  le   diocète  de 
l.ijiin  et  le»  Appendice»  aux  cartulaire»  de  Sarigny  et  d'Ainay,  p.  loio  et  suiv. 
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céder  davantage,  pour  peu  que  le  futur  évêque,  M.  Bouhier,  en  eût  exprimé  le  désir, 
ce  qu'il  se  garda  bien  de  faire. 

Voici  quelle  était,  en  1789,  la  composition  du  diocèse  de  Saint-Claude  : 

Paroisses  cédées  par  l'archevêque  de  Lyon. 

Àrchiprétré  de  Coligmj.  —  Les  3i  paroisses  ou  succursales  comprises  dans  cet  archiprêtrë.  Sur  ce 
nombre  sept  appartenaient  au  (erriloire  de  noire  de'pai'tenient  ;  ce  sont  celles  de  Coligny,  Gourman- 
goux,  Gormoz,  Guisiat,  Saint-Rem y-du-Mont,  Verjon  et  Villemolier. 

Archiprétré  de  Treffort.  —  Arnans,  Arotnas,  Chalie,  Ceijîat,  Chariwz,  Chavannes,  Cize,  Coisiat, 
('.ondes,  Cornod,  Corveyssiat,  Deissiat,  Drom,  Genod,  Germagnat,  Giffiiy,  Jasseron,  Leiiis,  Lomeime, 
^\ei\\om\dLS,Montagna-lc-Templia-,  Montjleur,  Fouillât,  Pressiat,  Ramasse,  Saiiit-Imitier,  Saint-Julien, 
Sainl-Maurice-d'Echazeaux,  Simandre,  Vnlfin,  Vescles,  Villechantria ,  Villeltes,  Vosbles. 

Archiprétré  d'Ambronuy.  —  Apremont,  Arbent,  Bellignat,  Bois-d'Amont,  Bolozon,  les  Bouchoux , 
Ghai'ix.  Choux,  Ciiiqiiestral ,  Dortan.  Géovreisset,  Géovreissiat ,  (îrange,  Groissiat,  Izernore,  Jeurre, 
Loiigchniimois ,  Martignat,  Matafelon,  Molinges,  Montcfisel,  Montréal,  Morez,  Mnrnay,  Napt, 
Oyonnax,  les  Rousses,  Saint-Claude,  Saint-Georges,  Saint-Saucem-le-Villars ,  Samognal ,  Septmoncel , 
Sonthonnax-ia-Montagne ,  Veysia ,  Viry. 

Paroisses  cédées  par  l'archevêque  de  Besançon. 

Ckurchillia  et  Maisot,  les  Crozets,  Grundvaux  et  les  Piards,  Lect,  Maissia,  Martignia,  Morbier  et 
Bellefonlaine ,  Moyrans,  la  Rixouse  et  Chàteau-des-Prés ,  Saint-Lucipin. 


3.  J)]OGESE  DE  MAÇON. 

Le  diocèse  de  Mâcon ,  suffragant  de  celui  de  Lyon ,  possédait  quatre  paroisses  seule- 
ment, sur  la  rive  gauche  de  la  Saône,  au  département  actuel  de  l'Ain.  Ces  quatre 
paroisses  étaient  :  Aisne  ou  Vésines,  Asnières,  Rcyssouze  et  Saint-Laurent;  elles 
dépendaient  de  l'archiprêtré  maçonnais  du  Vériset. 

.4.  DIOCÈSE  DE  BOURG. 

A  la  demande  de  la  cour  de  Savoie ,  le  pape  Léon  X  érigea  la  ville  de  Bourg  en 
évêché  par  une  bulle  du  mois  de  juin  i5i5,  avec,  comme  diocèse,  la  Bresse,  la 
Dombes  et  ce  que  l'archevêque  de  Lyon  possédait  dans  le  comté  de  Bourgogne.  Le 
1"  octobre  i5i6,  François  I"  obtenait  du  même  pape  une  bulle  qui  révoquait  la 
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bulle  d'érection.  Sur  les  instances  de  Charles-Quint.  Léon  X  rétablit  l'évèchéde  Bourg, 
le  i3  novembre  i59i,  mais  Paul  III  le  supprima  définitivement  le  h  janvier  1534  et 
réincorpora  son  ressort  au  siège  métropolitain  de  Lyon. 


5.  DIOCESE  DE  BELLEY. 

Avant  la  Révolution,  le  diocèse  de  Belley  comprenait  iia  paroisses  ou  annexes 
réparties  entre  huit  archiprêtrés  désignés  par  un  numéro  d'ordre;  trois  de  ces  archi- 
prètrés  appartenaient  au  «  Bugey  de  France»,  trois  au  «Bugeyde  Savoie»  et  deux  au 
Dauphiné.  Seuls,  les  archipétrés  I,  I,  III  se  trouvaient  compris  dans  les  limites  du  dé- 
partement actuel  de  l'Ain. 

BcGEY  DE  France. 

Archipi-étré  I.  —  Aiulert,  Arbignieii,  Belley,  Biilieu,  Bons,  Bi-eiis,  Chalouod,  Cha/ey,  Cliemillieu, 
Gondoii,  Gressicu,  Cuzieu,  Ecrivieux,  Magnieu,  Massignieu,  Nattages,  Panes,  Pézieii,  Saint- 
Gliam|i. 

Arcltipyélré  II.  —  Anibléoii,  Brc'giiiei-,  Collomieu,  Gonzieu,  Gélignieu,  Izieii,  Peyrieu,  Prémeyzel, 
Saiiit-Blaise-(le-Pierre-Ghâtel  et  la  Balnie.  Saint-Boys,  Saint-Germaiii-ies-Paroisses. 

Archiprétré  III.  —  Arandas,  Argis,  Armix,  la  Bui-banche,Gontrevoz,  Evôges,  Hostiaz,  Iiinimoiwl , 
Licoux,  Lougecombe,  Oncieu,  Ordonnas,  Pi-émillieii ,  Pugieu,  Rossillon,  Tenay,  Tliéziilieti,  Sainl- 
Romain  et  Saiiit-Etii'nne-<le-Virieii-le-Gran(l. 

Bugey  de  Savoie. 

Archiprétré  IV.  —  Billième.  Eniresesse,  Jongieux,  Loisieux,  Lucey,  Meyrieux,  Ontex,  Saint- 
Didier,  Saint- Jean-de-(;iicvelu,  Saint-Maiiin-dn-Villard,  Saint-Paul,  Saint-Pierr6-<rAlvey,  Treize, 
Trévoy,  Verthemex,  Yenne. 

Archiprétré  V.  —  Aigtiebelelle,  Attignat,  Ayn,  la  Bauche,  Dullin,  Lépin,  Maicieux,  Nances. 
Novaiaise,  Oncin,  Saint-Alban,  Saint-Beron,  Saint-Franc,  Vërel. 

Archiprétré  VI.  —  Avressieiix.  Belmont,  la  Bridoire,  Gliani[Mgnieu,  Gerbais,  Gre'sin,  Rochefort, 
Saint-Genix-ii'Aoste ,  Sainte-Marie-d'Alvey,  Saint-.Maurice-de-Rotherens ,  Tramonex. 

Dauphiné. 

Archiprétré  VII.  —  Aosle,  Bouchage,  Buvin,  Giers,  Gorbelin,  Gianieu,  Saint-Andié-d'Audin , 
Saint-Didier,  Sainl-.Symphorien ,  Thuellin,  Veyrins. 

Archiprétré  VIII. —  Avaux,  Chimilin,  Domessin,  Fitiliou,  Pont-de-Beauvoisin,  Pressins,  Roma- 
giiieu,  Saint-Albin,  Saial-André-du-Gaz ,  Sainl-Jean-d'Aveiane,  Vaulserre. 


IMPBllfCBlE     niTIOSAlE. 


LviH  INTRODUCTION. 

L'Assemblée  Constituante  ayant  décrété  la  formation  d'un  diocèse  par  département, 
ii  semble  que  le  siège  épiscopal  du  département  de  l'Ain  eût  dû  être  fixé  à  Bourg;  il 
n'en  fut  rien  cependant  :  des  influences  bugistes  habilement  mises  en  œuvre  le  firent 
maintenir  à  Belley,  mais  on  l'enleva  à  son  ancienne  métropole  de  Besançon  pour  le 
donner  à  celle  de  Lyon.  Supprimé  par  le  Concordat  de  1809  qui  le  réunit  au  diocèse 
de  Lyon,  le  diocèse  de  Belley  fut  rétabli  par  le  Concordat  de  181 7  et  rendu  à  la  pro- 
vince ecclésiastique  de  Besançon.  Il  est  aujourd'hui  divisé  en  cinq  archidiaconés  corres- 
pondant aux  cinq  arrondissements  de  Bourg,  de  Belley,  de  Gex,  de  Nantua  et  de 
Trévoux  '•'. 

6.  DIOCÈSE  DE  GENÈVE. 

Ce  diocèse,  dont  le  siège  épiscopal  fut  transféré  à  Annecy,  en  i535 ,  était  divisé  en 
huit  doyennés,  les  doyennés  d'Annecy,  de  Bumilly,  de  Ceyzérieu,  de  Vuillonnex, 
d'Annemasse,  de  Salanche,  d'Alinge  et  d'Aubonne.  Deux  de  ces  circonscriptions  ecclé- 
siastiques appartenaient,  pour  la  plus  large  part,  au  territoire  du  département  de  l'Ain  : 
le  doyenné  d'Aubonne  qui  renfermait  les  paroisses  du  pays  de  Gex  et  de  la  Michaille,  et 
le  doyenné  de  Ceyzérieu,  qui  correspondait  au  Valromey. 

Doyenné d'Auhomie. —  Allamim,  Aliemogne,  Ardon,  Arzier,  Asserens  et  Marval,  Auhonne,  Batsinx. 
Begnins,  Belleydoux,  Billiat,  Bossi,  Bourdigny,  Biiminel,  Bursins,  Burtigny,  Céligny,  Gessv,  Chalex. 
Champfromier,  Ghanay,  Ghâtillon-de-Michaille,  Chevry,  Gliëzery,  Coinsins,  Colex,  Gollonges,  Cran- 
ster,  Graz-ea-Michaille,  Grozet,  Dardagny,  Divonne,  Echalion,  Essertines,  Farges,  Féchy,  Feruay. 
Gënissiat,  Genollier,  Gex,  Gilly,  Girnel,  Gingins,  Grand-Saconnex ,  Grens,  Grilly,  L'Hôpital ,  Injoux. 
Lalleyriat,  Lancrens,  Mategnins,  Meyiins,  Moëns,  Montanges,  Montherod,  Musinens,  Nyon,  Ochiaz, 
Ornex,  Peicy,  Peney,  Peron,  Perroy,  Pisy,  Pougny,  Pouilly-Saint-Genis ,  Pregny,  Prévessin,  Pro- 
menihoux,  Rmsins,  Saini-Cergues ,  Saint-Gennain-de-Joux ,  Sainl-Jean-de-Gonville ,  Satigny,  Saubro:. 
Sauvemy,  Segny,  Sergy,  Surjoux.  Thoiry,  Toiigin.  Trélex,  Veriiier,  Versoix,  Versonnex,  Vicli, 
Villes,  Vouvray. 

Doyenné  de  Ceyzérieti. —  Ameyzieu,  Anglefort,  Belmont,  Béon,  Bréiiod,  Gerveyrieu,  Geyzérieu, 
Champagne,  Ghampdor,  Chanaz,  Chandossin,  Gharancin,  Chavornay,  Chemillieii,  CÀindrietur , 
Corbonod,  Corcelles,  Gormoranche ,  Gressin.  Ciiloz,  Dorchc,  Flaxieu,  Fitignieu,  le  Grand- Aberge- 
ment,  Hauleville,  Holonnes,  Lavours,  Liiigiiod,  Locbieu.  Lompnes,  Lompnieu,  Luthézieu,  Mari- 
gnieu,Massignieu,jMéraIéaz  ou  Brénaz,Mo/ar(i-(ie-Ffons,  Afot:,  Passin,  le  Petit- Abergement ,  Pollieu. 
llochefort,  Ruffieu,  BuJJîeux,  Saint-Marlin-de-Bavel,Saiiit-Maurice-de-Gbaranciii,  Saint-Pteire-de-Cur- 
lille,  Serricres,  Seyssel,  Songioii.  Sutrieu,  Talissieu,  Vien,  Virieti-le-Pelit.  Vougnes,  Yon. 

'')    Ordo  diviiii  ojjicii  recilandi.  .  .  ml  iisum  iliaeeesis  heUiceimis  pru  aiiiin  ihimiui  A/CW/F,  p.  i  âi-iC'i. 
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Doijeimé  de  RumiUij-en-.Ubanah.  —  Une  seule  des  paroisses  de  ce  doyenné,  la  paroisse  de  Léaz, 
appartient  au  département  de  l'Ain  ;  les  autres  dépendent  du  Genevois  ou  de  la  Haute-Savoie. 

Au  wiif  siècle,  ces  doyennés  se  subdivisaient  en  archiprêtrés.  Voici  ceux  de  ces 
archiprètrés  qui  appartenaient,  en  tout  ou  en  partie,  au  territoire  du  département  de 
l'Ain. 

Doyenné  de  Geyzérieu. 

Archiprètré  de  Seyssel. —  Chindrkux,  Molard-de-¥ions ,  Moti,  ïiuffietix ,  Saint-Pierre-de-durlille , 
Serrières,  Seyg»el  (Haute-Savoie,  ancienne  paroisse  de  Seyssel,  Ain). 

Archiprètré  du  Haut-Valromey. —  Le  Grand-Abergement,  Hotonnes,  Lilignod,  Lompnieu.  I^e  Petit- 
Abergement,  Ruflieu,  Songieu,  Sutrieu. 

1  rchijyrêtré  du  Bax-Valromey.  —  Belmont ,  Brénas ,  Champagne ,  Chandossin ,  Charancin,  Ghavoi'nay , 
Chemîllieu.  Fitignieu,  Lochieu,  Luthézieu,  Passin,  Poisieu,  Romanieu,  Saint-Maïu-ice-de-Charancin, 
Vien.  Virieu-ie-Petit. 

Archiprètré  de  Flaxieu. —  Ameyzieu,Béon,  Geyzérieu,  Chatuiz,  Gressin,  Culoz,  Flaxieu.  Lavoui>, 
Marignien,  Pollieu,  Saint-Marlin-de-Bavel,  Talissieu,  Vongnes,  Yon. 

Archiprètré  de  Champdor.  —  Brénod,  Cbampdor,  Corcelles,  Coimaranche ,  HauieviUe. 


Doyenné  d'Aubonne. 

Archiprètré  de  Champfromier.  —  Anglefort,  Ardon,  Arlod,  Beleydoux,  Billiat,  Champfromiei-, 
Ghanay,  Gliâlillon-de-Michaille,  Gorbonod,  Craz-en-Michaille ,  Echallon,  Génissiat,  Giron,  L'Hôpital, 
Injoux,  Lalieyriat,  Montanges,  Musinens,  Ochiaz,  Retoi-d,  Sainl-Germain-de-Joux,  Surjoux,  Villes, 
Vouvray. 

Archiprètré  du  llimt-Gex.  —  Gessy,  Ghevry,  Grozet,  Divonne,  Femey,  Gex,  GrUly,  Haire-la-Vilk , 
Lélex,  Matiffitiens,  auj.  :  Malegninx,  Meyrins,  Moëns,  Ornex.  Pregny,  Prévessin,  Saconnex,  Sauverny, 
Tougin,  Vemier,  Vesancy,  Versonnex,  Versoix. 

Archiprètré  du  Ba»-Gex.  —  Allemogne  ,  Clialex,  Chézery,  Collonges,  Fai-ges,  Lancrans,  Peron, 
Pougny,  Pouilly-Saint-Genis,  Russins,  Saint-Jean-de-GonvilJe,  Sergy,  Thoiry. 


ti  INTRODUCTION. 


VU.  —  PÉRIODE    MODERNE. 


CREATION  DU  DEPARTEMENT  DE  L'AIN. 

Le  1 1  novembre  1789,  l'Assemblée  nationale  chargeait  son  Comité  de  constitution, 
augmenté  pour  la  circonstance  d'un  certain  nombre  de  représentants,  de  procéder  à 
une  nouvelle  division  du  royaume.  Les  historiens  de  la  Révolution  répètent  complaisam- 
ment  que,  dans  l'esprit  des  Constituants,  cette  mesure  avait  pour  but  de  briser  les  anciennes 
divisions  territoriales  de  la  France  et  d'en  faire  perdre  jusqu'au  souvenir.  Rien  n'est 
plus  faux  que  cette  conception  a  priori;  il  n'y  a  pour  s'en  convaincre  qu'à  se  reporter 
au  rapport  sommaire  qui  fut  déposé  sur  le  bureau  de  l'assemblée,  par  Rureaux  de 
Pusy,  à  la  séance  du  8  janvier  1790.  On  y  verra  qu'avant  de  commencer  ses  travaux 
le  Comité  de  constitution  avait  engagé  les  provinces  à  proposer  les  divisions  qu'elles 
croiraient  le  plus  utiles  à  leur  commerce,  à  leur  agriculture,  à  leurs  manufactures,  à 
leurs  localités,  et  que  jamais  il  ne  s'était  permis  de  faire  un  changement  à  des  disposi- 
tions convenues  entre  les  parties  intéressées,  à  moins  de  nécessité  absolue  ou  de  contra- 
vention aux  décrets  de  l'Assemblée. 

Les  principes  qui  ont  guidé  les  membres  du  Comité  de  constitution  dans  leur  travail 
sont  clairement  exposés  dans  le  rapport  que  l'on  vient  de  citer,  et  témoignent  hautement 
du  désir  de  respecter,  dans  la  mesure  du  possible, les  anciennes  coutumes  et  les  anciens 
souvenirs. 

R  Votre  Comité  n,  déclare  Bureaux  de  Pusy,  (^  a  considéré  que  moins  les  usages  et  les- 
relations  actuelles  éprouveraient  de  changements,  plus  il  y  aurait  de  motifs  à  la  con- 
fiance, plus  il  y  aurait  de  facilité  à  faire  goûter  le  nouveau  régime;  que  la  nouvelle 
division  du  royaume,  destinée  à  simplifier  et  à  perfectionner  l'administration,  devait 
offrir  à  l'esprit  l'idée  d'un  partage  égal,  fraternel,  utile  sous  tous  les  rapports  et  jamais 
celle  d'un  déchirement  ou  d'une  dislocation  du  corps  politique;  et  que,  par  conséquent, 
les  anciennes  limites  des  provinces  devaient  être  respectées,  toutes  les  fois  qu'il  n'y 
aurait  pas  utilité  réelle  ou  nécessité  évidente  de  les  détruire"'.  » 

'■'  Rapport  tommaire  de   la   nouvelle   division  du  même  sens,   le   discours   prononcé   le   3  novembre 

royaume  fait   à  l'Attemblée   nationale,   au    nom  du  1789,  par  Thobbkt,  membre  du  Comité  de  consti- 

Comité  de  conttitution ,  par  M.  Bureaux  de  Pusy,  à  tution ,    sur    la    nouvelle    division    territoriale    du 

la  téance  dtt  vendredi  8  janvier  1790.  Voir,  dans  le  royaume. 
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Kn  fait,  c'est  bien  ainsi  que  l'on  procéda  :  les  cadres  des  divisions  nouvelles  se  con- 
fondaient, en  réalité,  avec  ceux  des  anciennes;  seulement,  comme  l'Assemblée  avait  fixé 
à  Saù  lieues  carrées,  en  moyenne,  la  superficie  de  cbacjue  département,  les  provinces 
d'une  étendue  supérieure  furent  subdivisées  en  un  certain  nombre  de  départements 
dont  les  limites  coïncidaient,  en  règle  générale,  avec  celles  de  la  province  qui  leur  avait 
donné  naissance.  Quant  aux  provinces  trop  petites  pour  former  à  elles  seules  des  dépar- 
tements, on  les  groupa,  suivant  leurs  affinités  historiques,  de  manière  à  atteindre  la 
superficie  réglementaire.  C'est  ainsi  que  la  Bresse,  le  Bugey,  le  Valroniey  et  le  pays  de 
Gex,  qui  avaient  longtemps  vécu  sous  l'administration  des  princes  de  Savoie,  se  trou- 
vèrent réunis  dans  l'une  des  divisions  nouvelles  créées  par  l'Assemblée  nationale. 

Pour  ce  qui  est  de  la  Dombes,  qui  avait  appartenu  pendant  plusieurs  siècles  à  la 
maison  de  Beaujeu,  il  fut  un  instant  question  de  l'unir  au  Beaujolais  pour  former  un 
département '".  Ce  projet,  qui  enlevait  au  département  du  Rhône-et-Loire  une  de  ses 
meilleures  provinces,  fut  sans  doute  combattu  par  les  députés  de  la  sénéchaussée  de 
Lyon;  toujours  est-il  que,  conformément  aux  conclusions  de  son  Comité  de  constitution, 
l'Assemblée  attribua  la  principauté  de  Dombes  au  déparlement  de  l'Ain. 

Ce  département  se  trouvait  ainsi  limité  à  l'ouest  et  au  sud  par  deux  grands  cours 
d'eau,  la  Saône  et  le  Rhône,  et  confinait  à  l'est  à  des  pays  étrangers.  Seule  la  frontière 
septentrionale  devait  être  conventionnelle;  les  députés  des  départements  limitrophes  en 
prirent  occasion  de  demander  un  certain  nombre  de  paroisses  qui  appartenaient  histo- 
riquement à  la  Bresse  et  que  nos  représentants  leur  abandonnèrent,  sans  compensation 
et  sans  raisons  suffisantes.  C'est  ainsi  que  nous  avons  perdu  Aromas,  Burigna,  Cefiia, 
Cessia,  Chaléas,  Chavagna,  (Joisia,  Cornod,  l'Hôpital,  Montdidier,  Poisoux,  Saint-Jean- 
d'Etreux,  Saint-Marlin-de-Vaugrigneuse,  Thoirette  etVillette,  qui  appartiennent  aujour- 
d'hui au  département  du  Jura. 

Au  sud-ouest,  les  Lyonnais  avaient  demandé  la  Dombes,  qui  appartenait  en  grande 
partie  à  leurs  riches  fabricants;  mais,  finalement,  ils  se  contentèrent  de  nous  prendre 
Caluire,  et  encore  nous  dédommagèrent-ils  largement  eu  nous  abandonnant  six  des  treize 
marches  ou  massages  du  Franc-Lyonnais  :  Genay  et  Saint-Bernard,  qui  appartenaient 
en  totalité  à  ce  petit  pays,  Civrieux,  Riottiers,  Saint-Didier-de-Formans  et  Saint-Jean- 
de-Thurigneux  qui  en  dépendaient  pour  partie. 

Le  projet  de  division  du  territoire  en  départements  ne  semble  pas  avoir  suscité  de 
bien  vives  ni  surtout  de  bien  sérieuses  objections;  mais  il  n'en  fut  pas  de  même  lorsque 

'■'  Snuvelle  ilivition  de  ta  France  en  iio  déjxirli:-  nationale.  Dans  ce  projet,  ia  Bresse,  le  Bu{;ey  cl  le 
menlt  par  M.  Aubry  Diilinchel,  membre  de  l'Ataentblée         pays  de  Gex  formaient  à  eui  seuls  un  département. 
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l'on  passa  à  la  division  en  districts.  Le  pays,  qui  jusqu'alors  était  resté  à  peu  près  indif- 
férent, se  passionna  tout  à  coup  pour  le  travail  du  Comité  de  constitution.  La  raison  de 
cette  différence  n'est  pas  difficile  à  démêler  :  la  création  des  départements  ne  touchait 
pour  ainsi  dire  pas  aux  intérêts  locaux,  ou,  pour  mieux  dire,  aux  intérêts  des  villes, 
car  ceux  des  campagnes,  qui  n'avaient  pas  pour  les  défendre  la  «nuée  formidable tj  des 
praticiens  et  des  officiers  ministériels,  étaient  sacrifiés  d'avance.  Dans  chaque  départe- 
ment, il  n'y  avait  guère  que  deux  ou  trois  villes  qui  pussent  prétendre  au  titre  de  chef- 
lieu  départemental;  toutes,  au  contraire,  avaient  l'ambition  de  devenir  chef-Heu  de 
district.  Celles  qui  n'avaient  ni  commerce,  ni  industrie,  prétendaient  que  c'était  pour 
elles  le  seul  moyen  d'échapper  à  la  ruine;  quant  aux  villes  importantes,  elles  se  tar- 
guaient de  leur  richesse  et  de  l'éclat  de  leur  passé  pour  réclamer  comme  chose  due  le 
siège  de  l'administration  du  district. 

Le  Comité  de  constitution  fut  littéralement  assailli  par  des  milliers  de  délégués  qui 
plaidaient  avec  emportement  la  cause  de  leurs  commettants.  Ce  malheureux  Comité, 
dont  Dupont  de  Nemours  nous  a  raconté  les  tribulations  en  termes  pittoresques'",  ne 
savait  à  qui  entendre.  Finalement,  et  pour  faire  le  moins  de  mécontents  possible,  il 
multiplia  outre  mesure  le  nombre  des  districts,  poussant  même  la  condescendance 
jusqu'à  placer  dans  des  villes  différentes  le  siège  de  l'administration  et  celui  de  la  justice. 
C'est  ainsi  qu'après  avoir  divisé  le  département  de  l'Ain  en  neuf  districts  dont  les  chefs- 
lieux  étaient  Bourg,  Montluel,  Châtillon-les-Dombes ,  Pont-de-Vaux ,  Trévoux,  Bellev, 
Nantua,  Saint-Rambert  et  Gex,  le  projet  de  décret  qui  fut  voté,  le  i5  janvier  1790. 
décidait  que  les  tribunaux  qui  pourraient  être  créés  dans  les  districts  de  Saint-Rambert 
et  de  Cbâtiilon  seraient  placés  dans  les  villes  d'Ambérieu  et  de  Pont-de-Veyle  et  que 
Bàgé  ou  Saint-Trivier  seraient  admis  à  partager  avec  Pont-de-Vaux  les  établissements 
de  leur  district '^).  Dix  jours  plus  tard,  le  a 5  janvier  1790,  le  département  de  l'Ain 
divisé  en  neuf  districts  et  quarante-neuf  cantons  fut  définitivement  et  décrété»)  par 
l'Assemblée  nationale  '^'. 

'■'   Observations  sur  le»  principes  qui  doiceiit  déler-  décrété  que  la  France  sera  divisée  en  83  départe- 

int'net'  le  nombre  des  districts  et  celui  des  tribunaux  doits  ments.n 

les  departeiiiPiits  par  M.  Du  Pont,  député  du  bailliage  ''l  On  s'est  servi,  pour  établir  la  division  du  dé- 

de  Nemours,  membre  adjoint  du  Comité  de  constitution.  parlement  en  districts,  cantons  et  municipalités  des 

'')  Déa-ets    de    l'Assemblée  nationale    concernant  documents   suivants  :   Dénombrement   constitutionnel 

la   diriswn   du  royaume    en    83    départements.    Le  de  la  France,  Paris,  Desenne,  1791;  £(a(  général 

premier  de  ces  décrets  fut  voté  le  j5  janvier  1790;  des  départements,  districts,  cantons  et  communes  de 

il  débute  ainsi  :  w L'Assemblée  nationale,  sur  le  rap-  la  République,  publication  officielle  de  l'an  11;  Carie 

port  du  Comité  de  constitution,  après  avoir  entendu  du  département  de  l'Ain  décrété  le  aô  janvier  1790, 

les  députés  de  toutes  les  provinces  du  royaume,  a  Atlas  national  de  France,  n°  /i5. 
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1.  DISTRICT  DE  BELLEY. 

(9  cantons.) 

Canloti  de  Belley  (19  municipalités).  —  Andert  et  Condon,  Arbignieu,  Belley,  Biens,  Ghazey, 
Clieniillieii  et  Parves,  Golomieu,  Escrivioux  et  Massignieu,  Magnieu,  Saint-Champ,  Saiut-Germaiii- 
les-Paroisses,  \irignin. 

(Mnton  de  Ceijiérieu  (1 1  municipalités). —  Béon,  Ceyzérieu,  Gressin,  Guloz,  Fiaxieu,  Lavoiiis, 
Marignieu ,  Pollieu ,  Rochefort ,  Talissieu ,  Vongnes. 

Canton  de  Champagne  (10  municipalités).  —  Ameyzieu,  Champagne,  Gharaucin,  Ghavornay, 
Kitignieu,  Lompnieu,  Luthézieu,  Sutrieu,  Vieu-en-Valromey,  Viiieu-ie-Petit. 

CMitlon  d'Hauteville  (6  municipalités).  —  Gonnaranche ,  Hauteviile,  Lompnes,  Longecomhe.  Thé- 
zillieu ,  Vaux-Saint-Sulpice. 

Canton  de Lhiiis  (10  municipalités).  —  Ambléon,  Brioni,  Groslée,  Innimond,  Lhuis,  Lompuas, 
Marchamp ,  Montagnieu ,  Ordonnas ,  Seiilonnas. 

Canton  de  Saint-Benoit  (8  municipalités). —  Brégnier  et  Gordon.  Conzieu,  Gélignieux  et  Murs, 
Izieu,  Peyrieu,  Prénieyzel,  Saint-Benoît-de-Gessieu,  Saint-Bois. 

Canton  de  Seystel  (4  municipalités).  —  Anglefort,  Ghanay,  Gorbonod,  Seyssel. 

Canton  de  Songieu  (5  municipalités).  —  Brénaz,  Lilignod,  Lochieu,  Ruffieu,  Songieu. 

Canton  de  Virieu-le-Grand  (10  municipalités).  —  Armix  et  Piemillieu,  Belmout,  la  Burban- 
che.  Gontrevnz.  Giuieu,  Pugieu.  Rossiliou,  Saint-Mailin-de-Bavel,  Virieu-le-Grand,  Yon  et 
Gerveyrieu. 

2.  DISTRICT  DE  BOURG-E>-BRESSE. 

(7  cantons.) 

Canton  de  Bourg-en-Brexse  (i.î  munici|>alités).  —  Bourg-en-Bresse,  Bucllas,  Fleyriat,  Lent, 
lyiugchamp,  Moutagnat,  Montiticol.  Pérouuas,  Polliat,  Suint-André-le-Panoux,  Saint-Denis-le-Gey- 
r.éi'iat,  Saint-Just,  Saint-Remy,  Servas,  Viriat. 

Canton  de  Cei/zériat  [i  a  municipalités). —  Bohas,  Ceyzériat,  Drom,  Hautecourt,  Jasseron,  Jour- 
nans,  .\ieyriat,  Ramasse.  Revonuas,  Rignat,  Romanêche-la-Montagne ,  Villoreversure. 

Canton  de  Cliavannes  (1;]  municipalités). —  Amans,  Geillat,  Ghavannes-sur-Suran ,  Gorveyssiat, 
Dalle,  Dhuys,  Germagiiat,  (irand-Gorent,  Pouillat,  Saint-Maurice-d'Echazeaux ,  Sélignat,  la  Serraz, 
Simandre«-sur-Suran. 

Canton  de  Colignij  (10  municipalités).  —  Beaupont,  Goligny,  Dingier,  Domsure,  Grand-Villard , 
Marhoz,  Pirajniix,  Saint-Remy-du-Mont,  V ei jon ,  Villemotier. 

Canton  de  .Vonfrew/ (9  municipalités). —  Attiguiil.  Crangeat,  (>ras-sur-Reyssouze,  Guet,  Gurta- 
(ond,  Etrez,  Foissiat,  Monirevel.  Saiiit-Marlin-le-Chàtii. 
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Canton  de  Ponl-d'Ain  (i  i  municipalités).  —  Geilines,  Dompierre-de-Chalamont ,  Druilial,  (jra- 
velles,  Neuville-sur-Ain,  Pont-d'Aiu,  Priay,  Thol,  Tossiat,  la  Tranclière,  Vararabon. 

Cunlott  de  Treffort  {lo  municipalités).  —  Bény,  Gourmangoux ,  Guisiat,  Lionnières,  Meillonnas, 
Pressiat,  Roissial,  Saint-Éticnne-du-Bois ,  Sanciat,  Trefl'ort. 

3.  DISTRICT  DE  CHÀTILL0>-LES-D0M1JES. 

(3  cantons.) 

Canton  de  Chàtillon-lcs-Dombes  (16  municipalités).  —  L'Abei-gemcnt ,  liiziat,  Gbanoz-Ghâtcuay, 
Ghàtillon-les-Dombes ,  Chaveyriat,  Clémenciat,  Fleurieux,  Luponas,  Mézériat,  Montcet,  Mont- 
lalcon,  Neuville-les-Dames ,  Saint-Julien-sur-Veyle,  Sulignat,  Vandeins,  Vonnas. 

Canton  de  Marlieux  (9  municipalités). —  La  GliapeUp-<lu-Ghâtplarfl,  Gondeyssiat,  Marlieux, 
Romans,  Saint-André-le-Bouchoux ,  Saint-George-de-Renon ,  Saint-Geimain-de-Renon ,  Saint-Paul-dc- 
Varax,  Sandrans. 

Canton  du  Pont-de-Vet/le  (i5  mimicipalités).  —  Bey,  Gonfi-ançon,  Gormorancbe,  Grottet,  Cru- 
zilles,  Grièges,  Laiz,  Mépiilat,  Perrex,  Pont-de-Veyle ,  Saint-André-d'Huiriat,  Saint-Gyr-sur-Men- 
llion,  Saint-Genis-sui-Menthon ,  Saint-Jean-sui -Veyle ,  Saint-Sidpicc 

4.  DISTRICT  DE  GEX. 

(  4  cantons.  ) 

Canton  de  CoUongen  (6  municipalités).  —  Chézery,  Collonges,  Farges,  Lancrans,  Léaz.  Pougny. 

Canton  de  Ferney  (  10  municipalités).  —  Coltex,  Ferney,  le  Graiidr-Sacconex ,  Matignin,  Moëns. 
Ornex,  Pregny,  Prévessin,  Verniei-,  Versoix. 

Canton  de  Gex  (11  municipalités).  —  Cessy,  Ghevry.  Grassy  etVesenex,  Divonne,  Gex,  Grilly. 
Lélex,  Sauverny,  Segny,  Versonnex,  Vesancy. 

Canton  de  Thoiry  (8  municipalités). —  Aileraogue,  Chalex,  Grozel,  Peron,  Pouilly  et  Saint- 
(ïenis,  Saint- Jean-de-Gonville,  Sergy,  Thoiry. 

5.  DISTRICT  DE  MONTLUEL. 

(3  cantons.) 

Canton  de  Chalamont  (9  municipalités).  —  Ghalamont,  Gbàlenay,  Ghàtillon-la-Palud,  Grans,  le 
Plantay,  Ronzuel,  Saint-Nizier-le-I)éscrt,  Versailleux.  \ illettes-de-Loyes. 

Canton  de  Meximiettx  (i3  municipalités).  —  Birieux,  le  Bouqj-Saiut-Glirislophe ,  Gbarnoz,  Gor- 
dieux,  Faramans,  Joyeux,  Loyes,  Meximieux,  Mollon,  le  Montellier,  Péiouges,  Rignieux-le-Fianc . 
Saint-Éloi. 

Caiito»  rfe  MoH</«e/ (18  municipalités).  —  Balan,  Béiigneux.  Beynost.  la  Boisse,  BressoUes.  Da- 
gneux,  Miribel,  Montluel,  Neyron,  Niévroz,  Pizay,  Riliieux,  Saint-Didier-d'Aussiat,  Sainte-Croix, 
Saint-Jean-de-.Niost,  Soint-Maurice-de-Beynost ,  Saiut-Maurice-<le-Gourdan8 ,  Thil. 
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6.  DISTRICT  DE  .\A>TUA. 

(9  cantons.) 

Canton  de  BiUial  (8  municipalités).  —  Arloil,  Riliiat,  Craz-en-Micliaille ,  IHôpltal-sur-Dorche, 
Injoux,  Ochiaz,  .Surjoux,  Ville-en-MichailIe. 

Canton  de  Bréiml  (6  municipalités).  —  Brénod,  Champdor,  Corcelles,  Izenave,  Lantenay,  Vieu- 
d'Izenave. 

Canton  de  Chdiillon-de-Michaille  {(]  muiiicipalilés).  —  Ardon  et  Ghâtillon,  ('hampfromier  et 
Forens,  Montange.  Musinens,  Sainl-Gerniaiii-de-Joux ,  Vouvray. 

Canton  du  Grand-Abergeinent  (3  municipalités).  —  Le  Grand-Abergement ,  Hotonne,  le  Petit- 
Abergement. 

Canton  de  Leyssard  (8  municipalités).  —  La  Ralme-Sapel ,  Glialles-la-Montagne,  Étabies,  Leys- 
sard.  Pariât,  Saint-Allan,  Serrières-sur-Ain ,  Volognat. 

Canton  de  Montréal  {io  municipalités).  —  Apremont,  (ihcvillard,  Gondamine-la-Doye ,  Géovieis- 
siat,  Groissiat,  Maillât,  Maitignat,  Montréal,  Port,  Saint-Martin-du-Fresne. 

Canton  de  Nantua{l>  municipalités).  —  GLfU-ix,  Lalleyriat,  Nanlua,  les  Neyrolles. 

Canton  d'Oyomuuc  (9  municipalités).  ^  Arbent,  Bellignat,  Rouvent,  Doitan,  Échailon,  Géo- 
vreisset.  Giron,  Oyonnax,  Veyziat. 

Canton  de  Sonlhonnu.r-la-Montagne  (7  mimicipalilés).  —  Bolozon,  Granges,  Izemore,  Matafelon, 
Moniay,  Samognat,  Sontlionnax-la-Montagne. 

7.  DISTRICT  DE  PO>T-DE-VALX. 

(3  cantons.) 

Canton  de  Bàgê-le-Chàtel  {\  ^  municipalités).  —  Aisne,  Asnières,  Bàgé-la- Ville,  Bàgé-le-Ghàtei , 
Béreyziat,  Dommarlin-de-Larenay,  Feillens,  Mauziat,  Marsonnas,  Replonges,  Saint-Andi-é-de-Bàgé, 
Saint-Laurent. 

Canton  de  Pont-de-V aux  {10  municipalités).  —  Arbigny,  Roissey,  Roz,  Ghavannes-sur-Reyssouze, 
Chevroux,  Gon-evod,  Pont-de-Vaux,  Saint-Rénigne ,  Sainl-Étienne-sur-Reyssouze,  Sermoyer. 

Canton  de  Saint-Trivier-sur-Courle»  (i4  municipalités).  —  Cormoz,  Courtes,  Curciat-Dongaiou, 
Jayat,  Lescheroux,  Manteiiay,  Montlin,  Saint-Jean-sur-Reyssouze,  Saint -Julien- sur -Reyssouze, 
Sainl-Nizier-le-Bouchoux,  Saint-Trivier-de-Courtes ,  Servignat,  Vernoux,  Vescours. 

8.  DISTRICT  DE  SAIXT-RAMBERT. 

(7  cantons.) 

Canton  d' Amhêrieu-en-Bugeij  (6  municipalités).  —  Ambérieu-en-Bugey,  Ambutrix,  Château-Gail- 
lard, Saint-Denis-Ie-Chosson ,  Saint-Maurice-dc-Remens,  Vaux. 
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Canton  d'Ambronay  (4  municipalités).  —  L'Aberçement-de-Varey,  Ambronay,  Douvies,  Saint- 
Jeau-Ie-Vieux. 

Canton  d'Aranc  (4  municipalités).  —  Aranc,  Coriier,  Laconx,  MontgrilTon. 

Canton  de  Lagnieu  (7  municipalités).  —  CIiazey-sur-Ain,  Lagnieu,  Leyment,  Loyetlos.  Sainlo- 
Julie,  Saint-Sorlin ,  Saint-Vulbas. 

Canton  de  Poncin  (5  municipalités).  —  Gerdon,  Jujuiieux,  Mérignat,  Poncin,  Saint-Jérôme. 

Canton  de  Saint-Rambert  (10   municipalités).   —    Arandas,   Argis,   Chaley,   Cleyzieu,    Evôgfs, 
Hostiaz ,  Oncieu ,  Saint-Ramb(>rt-en-15agpy,  Tenay,  Torcieu. 

Canton  de  Villebok  (k  municipalités).  —  Bénonce,  Serrières-de-Briord ,  Souclin,  Villebois. 


9.   DISTRICT  DE  TREVOUX. 

(4  cantons.) 

Canton  de  Montmerle  (1 1  municipalités).  —  Amareins,  Cesseins,  Gbaleins,  Fareins,  Francheleins, 
Genouilleux,  Guéieins,  Lurcy,  Messiray,  Montceaux,  Montmerle. 

Canton  de  Sainl-Triviei^sur-Moignnns  (i3  municipalités).  —  Agnereins,  Ambérieux-eu-Domljes, 
Baueins,  Bouligneux,  Ghaueins,  Ghanteins,  Monthieux,  la  Peyrouze,  Saint-Gyr,  Saint-Olive,  Saint- 
Trivier-sur-Moignans ,  Savigiieux ,  Villars-les-Dombes. 

Canton  de  Thoisseij  (8  municipalités).  —  Dompierre-sui'-Chalaroune,  Garnerans,  llliat,  Mognc- 
ueius,  Peizteux,  Saint-Diflior-sur-Glialaronnc ,  Sainl-Etienne-sur-Glialaronne,  Tlioissey. 

(junton  de  Trévoux  (sa  municipalités).  —  Ars,  Beauregard,  Bernoud  et  Givrieux,  Frans,  Genaj, 
Jassans,  Massieux,  Mionuay,  Mizérieux,  Montanay,  Parcieux,  Pouilleux-Reyrieux-Toussieux ,  Rancé, 
Saint-Audré-de-Gorcy,  Saint-Bernard,  Saint-Didier-de-Foi-mans ,  Sainte-Euphémie,  Saint- Jean-de- 
Tburigneux,  Saint-Marcel,  Sathonay,  Tramoyes,  Ti'évoux. 

La  multiplicité  des  subdivisions  administratives  offrait  de  graves  inconvénients,  tant 
au  point  de  vue  de  la  bonne  marche  des  affaires  qu'à  celui  des  frais  d'administration 
qui  dépassaient  et  de  beaucoup  ceux  de  l'ancien  régime.  On  ne  tarda  pas  à  s'en  aper- 
cevoir, et  c'est  au  Directoire  du  département  de  l'Ain  que  revient  l'honneur  d'avoii-  jeté 
le  premier  cri  d'alarme.  Dès  le  milieu  de  l'année  1790,  il  adressa  une  pétition  à 
l'Assemblée  nationale  pour  demander  la  réduction  du  nombre  des  districts  de  son 
déparlement.  Cette  pétition  se  heurta  à  l'opposition  de  cinq  chefs-lieux  de  district, 
parmi  lesquels  le  district  de  Gex,  «le  plus  petit  du  royaumes,  puisqu'il  ne  comptait  que 
16,000  habitants.  Le  Comité  de  constitution  adopta  et  fit  siennes  les  vues  des  membres 
du  Directoire  de  l'Ain.  Dans  le  rapport  qu'il  fit  à  ce  sujet,  le  i5  octobre  1790,  Gossin 
commence  par  poser  ce  principe  trop  méconnu  que  le  nombre  des  districts  d'un  dépar- 
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tement  doit  dépendre  de  la  facilité  des  communications,  puis  il  reconnaît  «que  neuf 
districts  surchargeront  de  toute  manière  le  département  de  l'Ain,  le  plus  petit  du 
royaume,  en  contribution,  population  et  territoire'" t). 

En  dépit  des  conclusions  favorables  de  ce  rapport,  l'Assemblée  nationale  rejeta  la 
pétition  du  Directoire  du  département  de  l'Ain. 

Les  départements  et  les  districts  étaient  administrés  par  des  corps  élus.  Il  ne  semble 
pas  que  cette  administration  collective  ait  produit  de  bien  bons  résultats.  Quoiqu'il  en 
soit,  d'ailleurs,  elle  était  trop  manifestement  contraire  aux  principes  d'autorité  et  de 
centralisation  de  la  Constitution  de  l'an  vin  pour  avoir  quelque  chance  d'être  maintenue. 
La  loi  du  17  février  1800  vint  organiser  l'administration  départementale  sur  des 
bases  nouvelles  :  cette  loi,  qui  est  encore  en  vigueur,  plaça  le  département  sous 
l'administration  d'un  préfet  nommé  par  le  chef  de  l'exécutif.  Les  districts  furent  sup- 
primés et  remplacés  par  des  arrondissements.  Ces  nouvelles  circonscriptions  adminis- 
tratives, d'une  étendue  plus  grande  que  les  districts,  furent  placées,  comme  le  dépar- 
tement lui-même,  sous  la  direction  d'un  fonctionnaire  nommé  par  le  pouvoir  central. 
Le  département  de  l'Ain,  diminué  du  district  de  Gex  qui  avait  été  rattaché  au  départe- 
ment du  Léman,  fut  divisé  en  quatre  arrondissements,  les  arrondissements  de  Belley, 
de  Bourg,  de  Nantua  et  de  Trévoux  ^'^\  qui  correspondaient  à  peu  près  aux  anciennes 
subdélégations  du  même  nom  '''. 

Le  département  de  l'Ain,  augmenté  de  l'arrondissement  de  Gex  qui  lui  a  été  rendu 
en  181 5,  comprend  aujourd'hui  5  arrondissements,  36  cantons  et  455  communes, 
avec  une  population  totale  de  35o,4i6  habitants.  A  la  veille  de  la  Révolution,  la  po- 
pulation des  pays  qui  forment  aujourd'hui  le  déparlement  de  l'Ain  était  évaluée  par 
l'administration  de  l'intendance  de  Bourgogne  à  276,000  habitants  environ'".  Voici  un 
tableau  qui  indique  les  mouvements  de  la  population,  par  cantons,  depuis  178c) 
jusqu'en  1901. 

'■'   Hnpport  sur  la  rétluclion  des  itith-ictH  im  général  cienne  subdélégation   de  Bourg,  pour  les  rattacher 

et  particulièrement  de  ceux  du  département  de  l'Ain,  à  l'arrondissement  de  Trévoux,  les  communes  de  cet 

par  M.  Gottin,  membrt  du  Comité  de  Constitution,  arrondissement  qui  faisaient  partie  du  pays  de  Bresse 

/ail  à  l'Assemblée  nationale,  dans  la  séance  du  lô  oc-  avant  1790. 
tolire  ['790],  au  nnm  île  ce  Comité.  '*'   Dénombrement  du  duché  de  Bourgogne,  .  .    et 

'')  Cf.  les  Annuaires   du   département    de   l'Ain  des  provinces  de  Bresse  et  de  Dombes ,  Bugey  et  Gex, 

pour  les  anj  11  et  x  (i8oo-i8oa).  rédigé  en  ijSG ,  par  le»  soins  de  M.  Amelot,  lors  in- 

'■'''  Il  faut  noter,  toutefois,  qu'on  enleva  à  l'an-  tendant  de  ces  provinces ,  et  imprimé  en  i'jqo. 
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1786. 


1808. 


18.51. 


1901. 


ARRONDISSEMENT  DE  BELLEY. 

Ambéiieu 0,876  8,539  7,769  8,338 

Belley 11,379  i4,i45  18,091  1O.997 

Champagne 6.569  7,652  8,019  6,616 

Hautevilie 4,651  5.336  5,596  i,365 

Lagnieu 8,090  10, 564  13,089  9.982 

Lluiis 6,519  7,332  8,910  6,5i3 

Saiut-Rambert 7,554  8,445  9,o43  i3,94i 

Seyssd 4,32o  6.446  6,o44  5,374 

Virieu-le-Grand 5,796  6,691  7,835  6,679 

61.676  76,043  83,690  77-9o5 

ARRONDISSEHEKT   DE  BOURU. 

Bâgé-lc-CIiâtel 9^127  10,696  ia,773  11,428 

Boui-g 14,099  iO,5oo  99,767  29,997 

Ceyzériat 8,503  9,209  8,746  7,o05 

Coligny 8,960  10,093  9,809  9i396 

Montievel 11,969  i3,564  i5,i38  i4,393 

Pont-d'Ain 7,188  9,006  10,098  9,679 

Pont-Je-Vaux 10,898  12, 493  13,694  11,079 

Pont-(le-Veyle 8,697  8,901  10,667  8,699 

Sai  ut-Tri  vier-de-Goui-tes 9-692  11,716  1 9,545  10,9.30 

Treffort 8,3i4  10,968  9,8i4  7,680 

96,793  ii9,3o6  126,971  190,33a 

ARRONDISSEMENT  DE  GBX. 

CoHonges 6,928  *  <"'  8.898  8,161 

Feiney-Voltaire 3,638  *  6,207  '''783 

Gex 6,187  "  8,730  7,889 

16,753  //  99,835  20,833 

ARRONDISSEMENT   DE  NANTUA. 

Biénod 7,i83  7-483  7,319  5,653 

Châtilloa-de-MichailIe 7,094  9,193  10,111  io,3a4 

Izemore 6,692  6,56o  6,749  4,4o3 

IN'antua 8,33i  9871  9,757  8.999 

Oyonnax 6,585  7,674  9,986  11,809 

Poncin 7,o44  9.5i5  9.888  8.778 

41,769  60,226  53.709  48,684 
'■'  Sous  le  premier  Empire  rairondissement  de  Gei  faisait  parlie  du  département  du  Léman. 
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POPOLàTIOX. 


1786.        1808.        1851.        1901. 


ARRONDISSEMENT  DE  TREVOU.X. 

Clmlaniont 3,844  4,176 

ChàliHon-sur-Clialai-onne 9i^77  n,3io 

Meximieia 6,6o4  7^961 

Montliiel 10,091  11,894 

Saint-Triviei-snr-Moignans 5,65 1  6,889 

Thoissey 9i9o5  »  1 ,069 

Ti-pvoiix 8,906  io,53i 

Viliai-s 3,097  3.o4o 

56.8o5  66.870 


5,454 

«4,987 

9,893 

18,694 

5,069 
i4,53i 

8,964 
i4,t  17 

10,990 
18,755 
14,698 

4,465 

8,791 
10,643 
16,995 

5.099 

86,971 

83,369 

Un  certain  nombre  de  modifications  ont  été  apportées  à  l'organisation  de  l'an  viii. 
Je  me  bornerai  à  indiquer  celles  qui  concernent  ia  composition  des  arrondissements  et  des 
cantons.  Le  canton  de  Poncin ,  qui  avait  été  attribué  à  l'arrondissement  de  Belley,  en  fut 
distrait,  en  1807,  pour  être  rattaché  à  l'arrondissement  de  Nantua.  A  la  fin  du  second 
Empire,  neuf  communes  furent  enlevées  aux  cantons  de  Chalamont,  de  Chàtillon-sur- 
Ghalaronne ,  de  .Meximieux  et  de  Saint-Triiier,  pour  former  le  canton  de  Viilars.  Le  chef- 
lieu  du  canton  actuel  d'Izernore,  qui  était  primitivement  à  Mornay,  a  été  transféré  à  Izernore. 

Voici  quelle  est  la  division  actuelle  du  département  de  l'Ain  '"  : 

1.  AnROM)ISSEME\T  DE  BELLEY. 

(9  cantons,  116  communes,  77,906  habitants.) 

Canton d'Ambérieu  (8  communes,  8,888  habitants).  —  L'Abergemenl-de-Varey,  Ambérieu,  Ain- 
bronay,  Rettans,  Cliâteau-Gaillard .  Douvres,  Saint-Denis-en-Rugey  ouïe  Chosson,  Saint-Maurice-de- 
Rëmens. 

Canton  de  Belley  (ùli  communes,  16,997  habitants). —  Amblëon,  Andert-Condon ,  Arbignieii. 
Relley.  Rrégnier-Cordon ,  Rrens,  (Jhazey-Rons,  Colomieu,  Gonzieu,  Cressin-Rochefort,  Jzieu,  Lavoui-s, 
Magnieu,  .Massignieii-de-Rives ,  Murs  et  Gélignieux,  Nattages,  Parves,  Peyrieu,  Pollieu,  Prëmeyzel, 
Saint-Rois ,  .Saint-Ghamp-Chatonod ,  Saint-Germain-les-Paroisses ,  Virignin. 

Canton  de  Cliatnpofrne  (18  communes,  6,616  habitants). —  Arlemare,  Bëon,  Brënaz,  Champagne 
Charancin,  Ghavoraay,  Fitignieu,  Liiignod,  Lochieu,  Lompnieu,  Luthézieu,  Passin,  Ruffieu,  Son- 
gieu,  Siitrieii,  Talissieu,  Vieu,  Viricu-le-Petit. 

'■'  Cet  étal  a  été  dressé  d'après  les  résultats  du  Situalinn  financière  de»  commune»  en   lyoS,  dépar- 

dénombrement   de    1901,    publiés  dans  le  Becueil         tement  de  l'Ain,  publiée  parle  Minist.''re  de  l'inté- 
de  la  préfecture  de  l'Ain,  1903,  n"  5  et  d'après  la         rieur. 
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Clinton  il'Maiilei'Ule  (9  communes,  4,aG5  liabilanls).  —  Aianc,  Corlier,  Connaranche ,  HauteviUe. 
Lacoux,  Lompnes,  Longecombe,  Prëmiilieu,  Tliéziliieu. 

Canton  de  Lagnleu  (licomraunes,  9,982  habitants). —  Ambulrix,  Blye,  Ghazey-sur-Ain ,  Lagnieu , 
Leyment,  Loyelles,  Proulieu,  Sainte-Julie,  Saint-Sorlin ,  Saint-Vulbas ,  Sault-Brénaz ,  Souclin ,  Vaux , 
Villelwis. 

Canton  de  Lhiiis  {i Si  communes,  6,5i3  habitants).  —  Dénonces,  Briord,  Grosiée,  Innimond, 
Lhuis.  Lompnas,  Marehand,  Montagnieu,  Ordonnas,  Saint-Benoit,  Seillonnas,  Serrièi-es. 

Canton  de  Saint-Rambert  {i^  communes,  i3,a4i  habitants). —  Arandas,  At^is,  Ghaley,  Cleyzieu, 
Gonand,  Évosges,  Hostias,  Nivoilet-Montgriflbn,  Oncieu,  Saint-Rambert ,  Tenay,  Torcieu. 

Canton  de  Seyssel  (5  communes.  5,874  habitants).  —  Anglefort,  Ghanay,  Corbonod,  Culoz, 
Seyssel. 

Canton  de  Virieu-le-Grand  (i4  communes,  6,879  habitants).  —  Arniix,  Belmont,  la  Burbanche, 
Ceyzérieu,  Cheignieu-Labalme,  Gontrevoz.  Cuzieu,  Flaxieu,  Marignieu,  Pugieu,  Rossillon,  Saint- 
Martin-de-Bavel,  Virieu-le-Grand.  Vongnes. 

2.  ARROi\DISSEME.^T  DE  ROIRG. 

(10  cantons,  130  communes,  119,733  habitante.) 

Canton  de  Bàgé-le-Chàtel  (11  commîmes,  ii.iaS  iiabitants).  • — •  Asnières,  Bâgé-la-ViUe,  Bâgé-le- 
Châtel,  Dommartin,  FeiHens,  Manziat,  Replonges,  Saint-André-de-Bâgé,  Saint-Laurent-les-Màcon , 
Saint-Sulpice ,  Vésines. 

Canton  de  Bourg  (i4  communes,  39,997  habitants). —  Bourg,  Buellas.  Lent,  Montagnat.  Mont- 
cet,  Monlracol,  Përonnas,  Polliat,  Saint-André-lè-Panoux  ou  sur- Vieux-Jonc,  Saint-Denis-le-Geyzé- 
riat  ou  de-Bresse,  Saint-Just,  Saint-Remy,  Servas,  Viriat. 

Canton  de  Ceyzériat  {iti  communes,  7,065  habitants).  —  Bohas,  Geyzériat,  Cize,  Drom,  Grand-- 
Gorent,  Hautecourt,  Jasseron,  Meyriat,  Ramasse,  Revonnas,  Rignat.  Romanèche,  Simandre,  Ville- 
reversure. 

Canton  de  Coligny  (9  communes,  9,896  habitants).  —  Beaupont,  Bény,  Goligny,  Domsure, 
Marboz,  Pirajoux,  Salavre,  Verjon,  Viilemolier. 

Canton  de  Montrevel  (18  communes,  18,798  habitants).  —  Altiguat,  Béréziat,  Gonfrançon,  Graz- 
sur-Reyssouze,  Gurtafond,  Étréz,  Foissiat,  Jayat.  Malafrefaz.  Marsonnas,  Montrevel.  Saint-Didier- 
d'Aussiat,  Saint-Martin-le-Ghâtel. 

Canton  de  Ponl-d'Ain  {1  i  communes,  9,679  habitants). —  Gertines,  Dompierre,  Druillat,  Jour- 
nans,  Neuville-sur-Ain,  Pont-d'Ain,  Priay,  Saint-Martin-du-Mont,  Tossiat,  la  Tranclière,  Varambon. 

Canton  de  Ponl-de-Vaux  (la  communes,  1 1,07a  habitants). —  Arbigny,  Boissey,  Boz,  Ghavannes- 
sur-Reyssouze,  Ghevroux,  Gorrevod,  Ozan,  Pont-de-Vaux ,  Reyssouze,  Saint-Benigne ,  Saint-Etienne- 
sur-Reyssouze,  Sermoyer. 
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Canton  de  PoHt-de-Veyle  (la  communes,  8,699  habitants). —  Bey,  Cormoranche,  Groltet,Gruzilles- 
les-Mepillat,  Grièges,  Laiz,  Perrex,  Pont-de-Veyle ,  Saint-André^l'Huiriat,  Saint-Gyr-sur-Menthon , 
Saint-Genis-sur-Menthon .  Saint-Jean-sur-VeyIe. 

Canton  de  Saint-Trivier-de -Court es  (1  a  communes,  10,980  habitants). —  Cormoz,  Courtes,  Cnrciat- 
Dongaion,  Lescheroux,  Mantenay-Montlin ,  Saint-Jean-sur-Reyssouze ,  Saint-Julien-sur-Reyssouze , 
•Saint-Nizier-le-Rouchoux ,  Saint-Trivier-tle-Gourtes,  Servignat,  Venioux,  Vescours. 

Canton  de  Treffort  (la  communes,  7,680  habitants).  —  Amans,  Ghavannes-sur-Suran ,  Gorveis- 
siat.  Gourmangoux,  Ciiisiat.  Germagnat,  Meillonas,  Pouillal,  Pressiat,  Saint-Étienne-du-Bois ,  Saint- 
Maurice-d'Échazeaux ,  Treffort. 

3.  ARRONDISSEMENT  DE  GEX. 

(3  cantons,  3i  communes,  30,833  habitants.) 

Canton  (ie  €o//(Mi^e«  (11  communes,  8,161  habitants). —  Ghallex,  Chézery,  Gollonges,  Confoi-t, 
Farges,  Lancrans,  Léaz,  Përon,  Pougny,  Saint-Jean-de-Gonville,  Vanchy. 

Canton  de  Ferney-Voltaire  {()  communes,  ^,788  habitants). —  Ferney-Voltaire,  Moëns,  Ornex, 
Prëvessin ,  Saint-Genis-Pouiliy,  Sauverny,  Sergy,  Thoiry,  Versonnex. 

Canton  de  Gex  (11  communes,  7.889  habitants).  —  Gessy,  Ghevry,  Grozet,  Divonne-les-Bains, 
Echenevex,  Gex,  Griily,  Lélex,  Segny.  Vesancy,  Vésenex-Grassy. 

4.  ARRONDISSEMENT  DE  NANTUA. 

(6  cantons,  7.4  communes,  'i8,584  habitants.) 

(Àinton  dr  Brénod  (la  communes,  5.553  habitants).  —  Brënod,  Ghampdor,  Ghevillard,  Gonda- 
mine,  Gorceiles,  le  Grand-.\bergemeiit .  Hotonne,  Izenave,  Lantenay,  Outriaz,  le  Petit-Abergenient . 
Meii-d'Izenave. 

Canton  de  Ckdtillon-de-Michaille  (17  communes,  io,3a4  habitants).  —  Arlod,  Beiiegarde,  Biiliat, 
Ghampfromier,  Ghâlillon-ile-Michaille,  Graz,  Forens,  Giron,  Injoux,  Liiôpital,  Montanges,  Ochiaz, 
Plagues,  Saint-Germain-de-Joux,  Surjoux,  Villes,  Vouvray. 

Canton  d'hernore  (là  communes.  4,'io3  habitants). —  Bolozou,  Geignes,  Challes.  Granges, 
Izernore,  Leyssard.  Matafelou,  Mornay,  -Napt,  Peyriat,  Samognat,  Serrières-sur-.\in ,  Sonlhonnax-la- 
Montagne,  Volognat. 

Canton  de  Nantua  [i-i  cimimuaes,  8,aaa  habitants).  —  Apremont,  Brion,  Gharix,  Géovreissiat , 
Lalleyriat,  Maillât,  Montrait,  Nantua.  lesNeyroles,  le  Poizat,  Port,  Saint-Martin-du-Frêne. 

Canton  d'Oi/onua.v  i\  i  communes.  11.309  babitants). —  Arbent,  Belleydoux,  Bellignat,  Bouvent. 
Dorlan,  txihallon,  (jéovreisset ,  liroissiat.  Marlignal.  Oyonnax,  \eyziat. 

<Mnton  de  Poncin  (8  communes,  8.778  habitants).  —  Boyeux-Saint-Je'rôme.  Gerdon,  Jujurieux. 
i>abaLme,  Mérignat.  Poncin,  Saint-Alban.  Saint-Jean-le-Vieu. 
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5.  ARRONDISSEMENT  DE  TREVOUX. 

(8  cantons,  ii4  communes,  83,362  liabitanis.) 

Canton  de  Chalamont  (8  communes,  5,o62  habilanls). —  Ghalamont,  Ghâtenay,  Chàlillon-la-Palud, 
Crans,  le  Piantay,  Saint-Nizier-le-Désert ,  VersaiHeux,  YiHetle-de-Loyes. 

Canton  de  Chùtillon-sur-Chalaronne  (i6  communes,  i4,53i  habitants).  —  L'Abergement-Clémen- 
ciat,Biziat,Chanoj!-Châtenay.  Châtillon-sur-Chalaronne,  Gliaveyriat,  Condeissiat ,  Mézériat,  Neuvilie- 
siir-Renon  ou  ies-Dames,  Romans,  Saint-André-le-Bouchoux,  Saint-Georges-sur- Renon ,  Saint-Juiien- 
sur-Veyie,  Sandrans,  Sulignat,  Vandeins,  \onnas. 

Canton  de  Meximieuw  (i4  communes.  8,964  habitants).  —  Bourg-Saint-Christophe,  Charnoz, 
Faramans,  Joyeux,  Loyes,  Meximieux,  MoRon,  le  Monleliier.  Péionges,  Rignieux-le-Franc,  Saint- 
Eloi,  Saint-Jean-de-Niost,  Saint-Maurice-de-Gourdans ,  Villieii. 

Canton  de  Montluel  (i6  communes,  1^,117  habitants).  —  Raliin,  Bélignieu,  Beynost,  la  Boisse, 
BressoHes,  Gordieux,  Dagneux.  Miribel,  Montluel.  Neyron,  Niévroz,  Pizay,  RiRieux,  Sainte-Groix, 
Sainl-Maurice-de-Beynost ,  Tliil. 

Canton  de  Saint-Trivier-sur-Moignans  (i5  communes,  8,7:21  habitants).  —  Amareins,  Ambérieux- 
en-Dombes,  Baneins,  Cesseius,  Chaleins,  Chaneins,  Fareins,  Francheleins ,  Lurcy,  Messimy,  Rele- 
vans,  Saint-Olive,  Saint-Trivier-sur-Moignans,  Savigneux,  ViUeneuve-Agnereins. 

Canton  de  Thoissey  (i3  communes,  io,643  habitants).  —  Dompierre-sur-Ghalaronne,  Garnerans, 
Genouilleux,  Guéreins,  Illiat,  Mogneneins,  Montceaux,  MontmeHe.  Peyzieux.  Saint-Didier-sur- 
Ghalaronne,  Garnerans,  Genouilleux,  Guéreins,  Illiat,  Mogneneins,  Montceaux,  Montmerle,  Peyzieux, 
Saint-Didier-sur-Chalaronne,  Saint-Etienne-sur-Ghalaronne,  Thoissey,  \aleins. 

Canton  de  Trévoux  (98  communes,  16,925  habitants). —  Ars,  Beauregard.  Givrieux,  Frans,- 
Genay,  Jassans-Riottier,  Massieux,  Mionnay,  Misérienx .  Monlanay,  Parcieux,  Rancd,  Reyrieux,  Saint- 
André-de-Corcy,  Saiut-Rernard ,  Saint-Didier-de-Formans,  Sainte-Euphémie ,  Saint-Jean-de-Thuri- 
gneux,  Saint-Marcel,  Sathonay.  Toussieux.  Tramoyes,  Trévoux. 

Canton  de  Villars  (9  communes,  6,099  habitants).  —  Birieux,  Bouligneux,  la  Ghapelle-du-Châte- 
lard,  La  Peyrouse,  Marlieux,  Monthieux,  Saint-Germain-sur-Renon ,  Saint-Paul-de-Varax,  Villars. 

Je  ne  veux  pas  terminer  cette  trop  longue  Introduction  sans  adresser  l'hommage  de 
ma  gratitude  à  mon  excellent  maître,  M.  P.  Meyer,  l'éminent  directeur  de  l'Ecole  des 
chartes,  qui  a  bien  voulu  assumer  la  lourde  tâche  de  surveiller  la  publication  du  Diction- 
naire Topographique  de  l'Ain  et  qui,  pendant  tout  le  cours  de  cette  publication,  m'a 
prodigué  les  plus  précieux  conseils. 
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LISTE   ALPHABÉTIQUE 

DES  PRINCIPALES  SOURCES 
OÙ   L'ON   A   PUISÉ  LES  RENSEIGNEMENTS   CONTENUS  DANS  CE  DICTIONNAIRE. 


\.   —  Manuscrits. 


Abbaye  de  Chézory  (!/).  —  Titres 
de  cette  abbaye  :  archives  de 
l'Ain,  H  »o8-aio. 

Abbaye  de  la  Chassa(;nc  (L').  — 
Titres  de  celle  abbaye  :  arcbivcs 
de  l'Ain,  Il  ai  i-jia. 

Abbaye  de  Notre-Dame  d'Ambronay 
(I/).  —  Tilres  de  relie  abbaye  : 
archives  de  l'Ain,  H  88-190. 

Abbaye  de  Saint-Pierre  de  Nantua 
(L').  —  Titres  de  cotte  abbaye  : 
archives  de  l'Ain.  Il  00-87. 

Abbaye  de  Saint -Rarabert- de -Jou.v 
(I/).  —  Titres  de  celle  abbaye  : 
archives  de  l'-Ain,  i-ig. 

Abbaye  de Saiiit-Sulpice-en-Bu(|ey  (L'). 
—  Titres  de  cette  abbaye  :  ar- 
chives do  l'Ain.  Il  196-507. 

-Archives  nationales.  ~-  Série  P. 
n°  i366,  cotes  1(189  "'  iôj3; 
n"  1891,  cote  57a. 

liénédictines  de  Blyes  (Les).  —  Tilres 
de  cette  abbaye  :  archives  de 
l'Ain ,  H  753-7'63. 

Donédictines  de  Neuville-les-Dames 
(  Les).  —  Tilres  de  celte  abbaye  : 
archives  de  i'Ain,   H  684-75!i. 

Bresse  et  Biigey.  —  Reprises  de  fiefs 
de  l'an  ià't7  :  archives  de  In 
C.lle-d'Or.  B  io.'i43. 

Bnij-ey  de  France.  —  Titres  relatif» 
à  Saint- Germain -d'AinMrieu. 
Varey,  Ambronay,  Vieu-en-Val- 
romey,  Billiat,  Belley,  etc. 
archives  de  la  Cote-d'Or,  B  770. 
77a.  800.  80a,  869,  9a5. 

tjarltilaire  ries  fiefs  de  Villars,  lis.  : 
Thoire-Villars  (1399-1369)  :  ar- 
chives de  la  Cote-d'Or.  B  ioS.55  . 


re|;istre  papier  de  170  folios  dont 
les  tti  derniers  en  blanc;  iincicn 
classement  :  B  a55  ter. 

Cartulaire  des  fief»  de  V'ilRlri ,  lis.  : 
Thoire-Villars  (1307-1 386)  :  ar- 
chives de  la  CiHe-d'Or,  B  iohbU  : 
re|;istre  papier  in-fol. 

Cartnlaires  des  fiefs  de  Thoire-Vil- 
lars :  archives  de  la  Côte-d'Or, 
B  io46o,  ii).'i6t.  io463,  io465. 

Ccnsier  d'Arbent,  voir  Terrier  de  la 
seigneurie  d'Arbent. 

Chartreuse  d'.\nièros  (La).  — Titres 
de  celle  charlrouse  :  archives  de 
l'Ain,  Il  .'100-468. 

Chartreuse  de  Moyrial  (La).  —  Titres 
de  cette  cbartreu.se  :  archives  de 
l'Ain,  H  355399. 

Chartreuse  de  Monlmerie  (La).  — 
Titres  de  celte  chartreuse  : 
archives  de  l'.Aiu,  H  48 1- 
487. 

Chartreuse  de  Pierre-Chàtel  (La).  — 
Tilres  de  celle  chartreuse  :  ar- 
chives de  r.Ain.  H  49i-5ia. 

Charlrouse  de  Poleleins  (La).  — 
Tilres  de  celte  chartreuse  :  ar- 
chives du  RhOno,  fonds  des 
Chartreux. 

Chartreuse  de  Portes  (La).  —  Tilres 
de  cette  charlrouse  :  archives 
de  l'.Ain,  H  91 8-354. 

Chartreuse  de  Soillon  (La).  — Titres 
de  colle  charlrouse  :  archives  de 
i'Ain,  H  4O9-487. 

Chartreuse  deSeiignat(La).  —  Tilres 
de  celle  charlrouse  :  archives  de 
l'Ain,  H  488-'i9o. 

Chartiilarium   Stbaudiac  :  ms.  loiag 


du  fonds  lalin  de  la  Biblio- 
Ihèquo  nationale. 

Chàtellonie  de  Bà|fé.  —  Terriers  de 
celte  chàlollenie  ;  arcluves  de 
la  Cole-d'Or,  B  552-670. 

rhâlolloiiio  do  Ballon.  —  Terriers  de 
celte  chàtellenie  :  archives  de  la 
C()le-d'Or,  B  769,  1-4. 

Chàlellonio  de  Bourg.  —  Terriers  de 
celle  chàtellenie  :  archives  de  la 
Côle-d'Or,  B  573-613. 

Chàtellenie  de  Chàleauneuf.  — ■  Ter- 
riers de  celle  chàtellenie  :  ar- 
chives de  la  Cdte-d'Or,  B  776- 
783. 

Chàtellenie  de  Chaiey-sur-Ain.  — 
Terriers  de  colle  chàtellenie  : 
archives  de  la  Crtte-d'Or,  B  786- 
788. 

Chàlollenie  de  Coligny.  —  Terrier  de 
celle  chàtellenie  :  archives  de  ta 
Cole-d'Or,  B  6a  1  bii. 

Chàlollonie  de  Corgenon.  —  Terrier 
de  celle  chàtellenie  :  archives 
de  la  CMe-d'Or,  B  6a6. 

Chàlollenie  de  Ge.v.  —  Terriers  de 
Gex  et  de  la  baronnie  :  archives 
de  la  Cùle-d'Or,  B  1089,  1095- 
ia43. 

Chàtellenie  de  Grosléc.  —  Terrier  de 
cette  chàtellenie  :  archives  de  la 
C()te-d'Or,  B  796. 

Chàtellenie  de  Malafoloii.  —  Terriers 
de  celle  chàtellenie  :  archives  de 
la  C<ile-d'Or,  B  807-811. 

Chàlollenie  de  Miribel.  —  Terriers  de 
celle  chàtellenie  :  archives  de  la 
Ciîte-d'Or,  B  669-660. 

Chàtellenie  de  Monliéal.  —  Terriers 
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de  cptie  chàtellenie  :  archives  àv 
la  CcSte-d'Or,  B  8i3-8ao. 

Chàlelleiiie  île  l'érouges.  -  Terriers 
de  cette  chàtellenie  :  archives  de 
la  C»le-d'Or,  B  C87-694. 

Chàtellenie  de  Ponl-irAin.  —  Ter- 
riere  de  celte  chàtellenie  ;  ar- 
chives de  la  Côtc-d'Or,  B  696- 
701  ter. 

Chàlellenie  de  Rocliefort.  —  Terriers 
de  celle  rhâteiieiiie  :  archives  de 
la  Côte-d'Or,  B  84a. 

Chàtellenie  de  llossillon.  —  Terriers 
des  nobles  ;  archives  de  la  Cùte- 
d'Or,  B  8'i3-863. 

(Chàtellenie  de  Saint-Germain-d'Am- 
bérieu  et  de  Saint-Rambert.  — 
Terriers  de  celte  chàtellenie  : 
archives  de  la  Cdte-d'Or,  B  870- 
89a. 

ChâtelleDie  de  Sainl-Trivier-de- 
Coui'les.  —  Terriers  de  cette 
chàtellenie  :  archives  de  la  Ciite- 
il'Or,  B  716-740. 

Chàtellenie  de  Seyssel.  —  Terriers 
de  cette  chàtellenie  :  archives 
de  la  Côle-d'Or,  B  goS-gaa. 

(Chàtellenie  de  Treflbrt.  —  Terrier 
de  cette  chàtellenie  :  archives 
de  la  Cdle-d'Or,  B  743. 

(Comraanderie  de  Lautnusse.  —  Titres 
de  cette  commanderie  :  archive."! 
de  l'Ain,  H  789-841  eturchives 
du  Rhâiie,  l'unds  de  Malte. 

Commanderie  de  Maconnex.  — Titres 
et  terriers  de  celte  commanile- 
rie  ;  archives  du  Rhône ,  fonds 
de  Malte. 

(Commanderie    de  Nemy    Taney.   — 
Titres  de    cette   commanderie 
archives  de  l'Ain. 

Commanderie  d'Épaisse.  —  Titres  de 
cette  commanderie  qui  existait 
déjà  eu  1 1 76  :  archives  de  l'Ain  , 
Il  860-866 ,  fonds  de  Alalte  el 
archives  du  Rhône,  parlie  non 
classée. 

Commanderie  des  Feuillées.  —  Titres 
de  cette  commanderie  :  archives 
de  l'-iin,  H  84a-869,  el  archives 
du  Rhône,  fonds  do  Malte. 

Compte  du  syndicat  [de  Bour);]  des 
années  i465-i406  :  archives  de 
la  ville  de  Bourg,  CC  aâ. 

Dénombrement  des  fief»  et  rentes  féo- 
dale» de  Bre»9e,  i563  :  archives 
de  la  Côle-d'Or,  B  loVig  el 
io45o. 


Dénombrement  des  fiefs  et  rentes  féo- 
dale» du  Bii/rey,  1 563-1 57a  :  ar- 
chives de  la  Côle-d'Or,  B  io453, 
recueil  factice. 

Dénombrement  des  fonds  des  Bourgeois 
de  hjon  exempts  de  taille,  au 
pays  de  Bresse,  du  1"  janvier 
i6o5:  copie  du  xviii'  siècle  :  bi- 
bliothèque de  la  ville  de  Lyon, 
fonds  Coste,  n"  181 80  du  cata- 
logue Vingirinier. 

Diocèse  de  Belley.  —  l'aroisses  du 
Bugey  de  France  :  archives  de 
l'Ain,  G.  170-189. 

Diocèse  de  Genève.  —  Paroisses 
rière  France  :  archives  de  l'Ain , 
G  190-816. 

Diocèse  de  Lyon.  —  Paroisses  en 
Bresse  et  en  Dombes  :  archives 
<le  l'Ain,  G  3i-i43. 

Knquéte  faite ,  en  1 670 ,  sur  les  biens 
des  communautés  de  Bresse, 
Bug»y  et  Gex,  par  les  soins  de 
l'intendant  [de  Bourgogne]  Bou- 
chu  ;  bibliothèque  municipale  de 
Bourg,  a  vol.  in-folio. 

En(|uète  sur  les  limites  de  Bourgogne , 
Saint-Amour  et  Coligny-le-Vieux . 
1387  :  archives  de  la  Côte-d'Or, 
B  716. 

Encpiêtes  sur  les  limites  de  Bour- 
gogne ,  Brosse  et  Dombes  :  ar- 
chives de  la  Côte-d'Or.  Ba70  hi» 
et  ((•/•. 

Estiennol.  \ntiquitates  in  diwecsibm 
Lugdunenii  et  Bellicensi  Benedie- 
linue ,  »en  brema  chronica  cœno- 
biorum  ordinis  Benedieti  in  dictis 
diœcexibiis  sitorum. . .  Anno  1677, 
Bibl.  nal  ,  fonds  latin,  n°  13740. 

Etals  de  seclions  des  propriétés  bâties 
rt  non  bâties  des  communes  du 
département  do  l'Ain  :  direction 
des  contributions  directes,  à 
Bourg. 

Exlentes  de  Bocarnoz,  membre  de  la 
commanderie  de  Laumusse  ;  ar- 
chives    du     Rhône,    fonds    de 
Malte,  titres  de  Lauiuusse. 
Extenles    de    la    commanderie    des 
Feuillées  :  archives   du   Rhône, 
fonds  de  Malte ,  litres  des  Feuil- 
lées. 
Extentes    et    recognoissances    de    la 
maysim   de  Marconex  :  archives 
du  Rhône,  Il  a383. 
Hommages  prêtés  par  les   seigneurs 
de   Boaujou  aux  comtes  <le  Sa- 


voie, i337-i436  :  archives  de 
la  Côte-d'Or,  B  10447. 

Hommages  rendus  à  Philippe,  comte 
de  Bresse.  i466-i48ô:  archives 
de  la  Côte-d'Or,  B  io4'i8. 

Homa/iîa  farlt  domino  Anu-ileo  de  S:i- 
bitudia,  romili  Haitgi.ici ,  anno 
i^'2^  et  seq.  :  archives  de  la 
Côte-d'Or,  B  564,  copie  du 
XIV'  .siècle. 

Ilommai^a  Bressie,  ia58-i45i  :  ar- 
chives de  la  Côte-d'Or.  Bio444. 

Uommafria  et  jura  anliqua  Uressiae, 
1373-1674  :  archives  de  la  Côte- 
d'Or,   B  loi'iô,  recueil  factice. 

Intendance  de  Dombes  :  archives  de 
l'Ain,  C  5i5-634. 

Invantaire  I  rai»onné  des  tiltres  de  la 
Commanderie  de»  Feuilletz  et  de 
ses  membres,  fait  en  l'année 
1674:  archives  du  Rhône,  fonds 
de  Malle ,  partie  non  invento- 
riée; titres  communs  de  la 
Commanderie  des  Fouillées . 
n"  18. 

Inventaire  général  des  titres  et  pa- 
piers dos  commandories  du 
Grand-Prieuré  d'Auvergne,  t.  V; 
archives  du  Rhône,  parlie  non 
inventoriée ,  anc.  classement . 
H  5. 

Jura  duci»  Sabaudiae  ad  causant  Bel- 
lijoci,  i3o8t3it:  archives  delà 
Côte-d'Or,  B  io446,  recueil  fac- 
tice d'originaux. 

Livre  de  fied  rural  «  came  de  l'ont 
dWins  :  archives  de  la  Côte- 
d'Or,  B  696. 

Marquisat  de  Saint-Rambert  et  Salnl- 
Sorlin.  —  Terriers  de  ce  mar- 
quisat :  archives  de  la  Côte- 
d'Or,  B  891-894. 

Obéance  de  Dagneux.  —  Titres  de 
cette  obéance  :  archives  du 
Rhône,  fimds  Saint-Paul. 

Obéance  de  Miribel.  —  Titres  de 
celte  obéanco  :  archives  ilu 
Rhône,  fonds  Saint-Paul. 

Obéance  de  Sairit-Trivier-de-Courtes. 
—  Titres  do  cette  obéance  :  ar- 
chives du  Rhône,  fonds  Saint-Paul. 

Obéance  de  Sermoyer.  —  Titres  de 
cette  obéance  ;  archives  du 
Rhône,  fonds  Saint-Paul. 

Obéance  de  Vereailleux.  —  Tilres  de 
cette  obéance  :  archives  du 
Rhône,  fonds  Saint-Paul 

Pancarte    des    droits   de   cii-e  :    ar- 
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cliivps  (lu  Rhùiip.  fonds  Saiiil- 
Jean.  armoire  Aaron,  voi.  i3, 
n"  g,  lo.  11  et  17. 

Poiypiique  de  Saint-Paul  de  Lyon  : 
archives  du  RhAne.  fonds  Saint- 
Paul. 

Pouiilé  ou  rùle  des  droits  s\nodaux 
du  diocèse  de  Lyon ,  vers  1 37B  : 
archives  du  Rh(>ne ,  fonds  Saint- 
Jean  ,  armoire  Aaron  ^  vol.  3o . 
u°  1  '". 

Pouiilé  ou  Compte  de  décimes  du 
diocèse  de  Lyon,  vers  i3a6  : 
archives  du  Rhi)ne,  fonds  Saint- 
Jean,  armoire  Aaron,  vol.  38; 
anc.     rouleau     parchemin     de 

10  feuilles  aujourd'hui  séparées 
et  reliées  ensemble  ^K 

Pouiilé  uu  Compte  de  décimes  du 
diiM-èse  de  Lyon,  vers  i35o  ; 
archives  du  RhOne ,  fonds  Saint- 
Jean,  armoire  Cham,  vol.  36, 
n°  a  joint;  registre  parchemin 
de  16  folios  '*'. 

Pouiilé  ou  Compte  de  décimes  du 
diocèse  de  Lyon,  en  1692:  ar- 
chives du  Rh(^ne,  fonds  Saint- 
Jean  ,  armoire  Cham ,  vol.  16 . 
Il"  3  I". 

Pouiilé  ou  Pancarte  du  diocèse  de 
LyoD,  en  1087  :  archives  du 
Rhdne,  fonds  Saint- Jean,  ar- 
moire Aaron,  vol.  11,  n°  131''. 

Prieuré  de  la  Platière  (Le).  —  Titres 
relatifs  à  Condejssiat,  Cordieui 
et  Saint-,\ndré-de-Corcy  :  ar- 
chives du  RhAne,  fonds  de  la 
Hatière. 

Prieuré  d'innimoni  (Le).  —  Titres 
de  ce  prieuré  :  archives  de  l'.\in  , 

H    3l3-3l'l. 

Prieuré  d'Onlonnas  (Le).  —  Titres 
de  ce  prieuré  :  archives  de  l'Ain , 

11  315-317. 
Procès-verbaux  des  hommages  rendus 

à  .Améilée  V  de  Savoie  par  les 
gentilshommes  de  Bre«se  de 
1373  à  138g  :  archives  de  la 
C.lte<l'Or,  B  564,  n"  i3,  copie 
du  MT*  siècle. 


Procès-verbaux  des  reconnaissances 
passées,  vers  i3oo,  en  faveur 
d'Edouard  de  Savoie ,  seigneui- 
de  Bàgé,  du  chef  de  sa  mère, 
Sibylle  de  B.igé  :  archives  de  la 
C.ite-d'Or,  B  070. 

Procès-verbaux  des  visites  pastorales 
faites  dans  les  provinces  de 
Bresse  et  de  Bugey,  par  i'arche- 
vèque  de  Marquemont,  au  mois 
d'août  161 3:  archives  du  Rhône, 
fonds  Saint- Jean,  partie  non 
inventoriée. 

Procès-verbaux  des  visites  pastorales 
faites  par  l'archevêque  Camille 
de  Villeroy  en  i(j54.  i665  et 
it)56,  dans  les  archiprétrés  du 
diocèse  de  Lyon  situés  a  parte 
iiupeni  :  archives  du  Rhi'ine , 
fonds  Saint-Jean,  partie  non 
inventoriée. 

Procez-Verhaux  de  vmtu  danx  lest  y>/'0- 
vince»  de  lîeaiijolloig  et  Dombeit, 
commencez  le  sH  septembre  et 
Jinû  le  H  novembre  1719  ■■ 
archives  du  RhAne ,  fonds 
Saint-Jean,  partie  non  inven- 
toriée. 

Reconnaissances  passées  au  profit  des 
ducs  de  Savoie  par  des  tenan- 
ciers de  Dombes.  i4i8  :  ar- 
chives de  la  CAIe-d'Or,  Bio'i&G; 
fragment  de  terrier  joint  au  re- 
cueil intitulé  :  ]urn  dneis  Sa- 
baudiae. 

Recueil  de  comptes  de  décimet  des 
provinces  ecclésiastiipies  de  Lyon, 
Vientie ,  Besancon  et  Tarentaise  • 
Bibliothèque  nat.,  lai.  ioo3i: 
diocèse  de  Genève ,  C  87  seq.  : 
diocèse  de  Belley,  f°  1 1 5  se<(. 

Hecueils  des  fiefs  de  lu  principauté  fie 
Dombes  :  archives  de  la  CAte- 
d'Or,  B  io4(i3-io4tJ9. 

Registre  des  hommages  prèles  par 
les  nobles  de  Bresse  :  ai'chives 
de  la  Côte-d'Or.  B  548. 

Registres  paroissiaux  de  Jujurieux  : 
archives  de  la  commune. 

Relevé  par  département  du  nombre  des 


roinmuues  H  mitres  hralités  ayant 
une  appellation  propre  en  France, 
d'aprrs  le  résultai  de  l'enquête 
générale  l'aile  au  mois  de  no- 
vembre 1847  [par  les  soins  de 
la  Direclion  générale  des  Posles]  : 
Bibliothèque  nationale,  mss. , 
fonds  français.  La  nomenclature 
géographique  du  département 
de  l'Ain  remplit  les  n"'  9787 
à  9790. 

Roule  de  Chalon  à  Grenoble  :  ar- 
chives de  l'Ain,  C  io36-io36. 

Route  de  Lyon  à  Genève  :  archives 
de  l'Ain,  C  io4o-io4a. 

Roule  de  Lyon  à  Strasbourg  :  ar- 
chives de  l'Ain,  C  io45-io48. 

Roule  de  N'evers  à  Genève  :  archives 
de  i'.\in,  C  1037-1039. 

Roules  diverses  de  Bresse  et  de  Bu- 
gey :  archives  de  i'Ain  ,  série  C. 

Seigneurie  de  Bohas.  —  Titres  de 
celte  seigneurie,  dans  ma  col- 
lection. 

Statistifpte  postale  du  département  de 
l'Mn,  publiée  au  mois  d'avril 
1887  ;  Direclion  des  Posles  el 
Télégraphes  du  département  de 
l'Ain. 

Subdélégalion  de  Belley.  —  Comiuii- 
naulés  :  archives  de  l'Ain . 
C  335-343. 

Subdélégalion  de  Bourg.  —  Commu- 
nautés :  archives  de  l'Ain,  C  i- 

334. 

Subdélégation  de  Gex.  —  (Commu- 
nautés :  archives  de  l'Ain . 
C  344. 

Subdélégalion  de  Nanlua.  —  Com- 
munautés :  archives  de  l'.Mn . 
C  389-458. 

Subdélégalion  de  Trévoux.  —  Com- 
munautés :  archives  de  l'Ain . 
C  45g-5i4. 

Tableau  alphabétique  des  cours  d'eau 
du  déparlement  de  l'Ain ,  établi 
par  le  Service  hydraulique  de 
la  préfecture  de  ce  départe- 
ment, s.  d. 

Tableau  synoptique  des  affluents  du 


l'I  Ce  pouiilé  a  M  pabli^  par  Aug.  BmiiiiD  ilaiu  ses  .\ppeni1icM  aux  larlulaires  d'Ainoy  el  ilc  Savijjiiy,  el  tout  recemraent  por 
M.  Lo>r,ioi .  ilaaf  les  Fouillés  de  la  Province  de  Ljon ,  p.  1  i  39.  Je  'ite  ce  pouiilé  el  les  suivants  d'après  les  copies  i|ue  jeu  ai  prise» 
aui  archives  du  Rbàne. 

1*1  O  jKMlilIé  est  iot^dit  ;  c'est  celui  que  j'appelle  «Pouiilé  uis.  du  diocèse  de  Lyonn. 

(^)  Ce  pouiilé  a  éle  putilié  par  M.  Aug.  BKiRâRD ,  loeo  cit. ,  p.  gSJ  961 . 

t*}  Ihid. ,  p.  95S-979. 

**)  Ibid, ,  [-    981-1007. 
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Rliùii^.  dp  l'Ain,  de  la  Saône 
et  de  la  Seille  silués  dans  le 
déparleiuent  de  l'Ain,  avec  indi- 
cation (le  leur  débit  moyen  par 
seconde  à  i'éliage.  O  tableau  a 
été  dressé,  sunna  demande,  par 
les  soins  de  M.  l'Injfénieur  en 
chef  du  déparlenient,  en  1906. 

Temple  d'Accoyeux  (Le).  —  Titres 
de  ce  temple  ;  archives  de  TAin. 
H  868-88(1. 

Temple  de  Boearnoz  (Le).  —  Titres 
de  ce  temple  :  archives  de  l'Ain , 
H  909-910. 

Temple  de  Cocieu  (  Le).  —  Titres  de  ce 
temple:  archives  de  l'Ain,  H867. 

Temple  de  Lanmusse.  ■ — ■  Titres  de 
ce  temple  :  archives  du  Rhône . 
partie  non  inventoriée. 

Temple  de  laVavrelle  (Le).  —  Titres 
de  ce  temple  :  archives  de  l'Ain  , 
Il  938-988  et  archives  dn  Rhône , 
partie  non  inventoriée. 

Temple  de  Mollissole  (Le).  — Titres 
de  ce  temple  :  archives  de  l'Ain  , 
H  91 1-91O. 

Temple  de  Némy  et  Tanay.  —  Titres 
de  ce  temple  :  archives  de  l'Ain , 
H  939-956. 

Temple  de  Saint-Martin-le-Chàlel 
(Le).  —  Titres  de  ce  temple  : 
archives  de  l'Ain ,  H  887-899 
et  archives  dn  Rhône,  partie 
non  inventoriée. 

Temple  d'Escoppey  (Le).  —  Titres 
de  ce  temple  :  archives  de 
l'Ain ,  H  900-908  et  archives  du 
Rhône,  partie  non  inventoriée. 

Temple  de  Teyssonge  (Le).  —  Titres 
de  ce  temple  :  archives  de  l'Ain , 
H  9 1 8-927  et  archives  du  Rhône , 
partie  non  inventoriée. 

Temple  de  Villars  (Le).  —  Titres  de 
ce  temple  :  archives  de  l'Ain , 
H  917. 

Terrier  de  Bussiges  :  archives  du 
Rhône. 

Terrier  do  Croltet  :  archives  du 
Rhône ,  fonds  Saint-Paul. 

Terrier  de  Croset  et  Macconex  :  ar- 
chives du  Rhône,  Il  9191. 

Terrier  de  Genay  ;  archives  du 
Rhône,  fonds  Saint-Paul. 

Terrier  de   la  seigneurie  d'.Arbent   : 


archives  de  l'Ain  ;  série  E ,  partie 
non  inventoriée. 

Terrier  de  la  seigneurie  d'Arbi- 
gnieu  :  archives  de  la  Côte-d'Or, 
B  767  ter. 

Terrier  de  la  seigneurie  d'Avancia  : 
ai'chives  de  la  Côte-d'Or,  B  768. 

Terrier  rie  la  seigneiu-ie  de  B.îgë  de 
i3oo  environ,  en  dialecle  bres- 
san :  archives  de  la  Côte-d'Or, 
B  570,  n°  i3. 

Terrier  de  la  seigneurie  de  Brion  : 
archives  <le  la  Côte-d'Or,  B  768 
bit. 

Terrier  de  la  seigneurie  de  Cer- 
don  :  archives  de  la  Côte-d'Or, 
B773. 

Terrier  de  la  seigneurie  de  Messimy: 
archives  du  Rhône ,  série  E. 

Terrier  de  la  seigneurie  de  Nantua  : 
anlùves  de  la  Côte-d'Or,  B  833. 

Terrier  de  la  seigneuri<>  de  Nattage  : 
archi\es  de  la  Côle-<l'()r,  B  834. 

Terrier  de  la  Sirerie  de  Bàgé  :  ar- 
chives  de  la   Côte-d'Or,  B  552. 

Terrier  de  l'Aumônerie  de  l'Ile-Barhe , 
pour  Miribel  et  Rillieux  (i484): 
archives  du  Rhône,  arm.  Moïse, 
vol.  33,  n"  4. 

Terrier  île  Miribel  :  archives  du 
Rhône,  fonds  Saint-Paul,  an- 
cien classement,  G  71Ù. 

Terrier  de  Reyrieux  :  archives  de  la 
Côte-d'Or,  B  924. 

Terrier  de  Saint-Cyr-sur-Menthun  : 
archives  de  l'Ain  ,  série  E. 

Terrier  n°  1  de  Saint-Marlin-le-Chàtel  : 
archives  du  Rhône,  fonds  de 
Lanmusse. 

Terrier  de  Saint-Manrice-de-Beynost  : 
archives  du  Rhône,  partie  non 
classée. 

Terrier  des  Alymes  pour  les  comtes 
de  Savoie  :  archives  de  la  Côte- 
d'Or,  B  765. 

Terrier  des  Chaben  :  archives  de 
l'Ain,    partie   non    inventoriée. 

Terrier  d'Ksguérande  :  archives  de 
l'Ain,    ]>arlie    non    inventoriée. 

Terrier  dos  Messimy.  —  Voir  Terrier 
de  la  seigneurie  de  Messimy. 

Terrier  d'Ilotonnes  :  archives  de  la 
Côte-<r()r,  B  802. 

Terrier   domanial   de    Lagnieu  :   ar- 


chives de  la  Côte-d'Or,  B  802, 
r  428  seq. 

Terrier  du  Temple  de  Maillissolu, 
ùH  Mollissole,  peu  langage  vul- 
gaire du  pays  de  Bresse»  :  ar- 
chives du  Rhône ,  fonds  de 
Malle,  commanderie  des  Fenil- 
lées,  partie  non   inventoriée'". 

Terrier  du  Temjde  de  Peyzieux , 
membre  de  la  Commanderie  de 
Bellenlle  :  archives  du  Rhône, 
fonds  de  Malte,  partie  non  in- 
ventoriée. 

Terrier  du  Temple  de  Teyssonge. 
—  Voir  Temple  de  Teyssonge. 

Terrier  du  Temple  de  la  Vavrette  : 
archives  de  l'Ain,  série  H. 

Terriers  d'Arbent  :  archives  de  la 
Côte-d'Or,  B  766-767. 

Terriers  de  Bussiges  :  archives  du 
Rhône,  fonds  Saint-Paul. 

Terriers  de  l'obéance  de  PoUiat  :  ar- 
chives du  Rhône,  fonds  Saint- 
Jean,  arm.  Lévy,  vol.  42  et  43, 
n"». 

Terriers  de  l'obéance  de  Reyrieux  : 
archives  du  Rhône,  fonds  Saint- 
Jean,  arm.  Jacob,  vol.  53-55. 

Terriers  de  l'obéance  de  Sermoyer  : 
archives  du  Rhône,  fonds  Saint- 
Paul. 

Terriers  de  Mionnay  :  archives  du 
Rhône,    partie  non   inventoriée. 

Terriers  de  Miribel  :  archives  du 
Rhône,  fimds  Saint-Paul,  an- 
cien classement,  G  714. 

Terriers  de  Reyrieux  :  archives  du 
Rhône ,  fonds  Saint-Paul. 

Titres  de  la  famille  Bonnet. 

Titres  de  la  famille  Philipon. 

Titres  de  Laumnsse,  voir  Temple  de 
Laumusse. 

Titres  du  château  de  Bohas. 

Visites  de  Malte  :  archives  du  Rhône , 
série  H. 

Visites  pastorales  dn  diocèse  de  Lyon , 
rt  parle  imperii ,  faites  par  l'ar- 
chevêque Camille  de  Neuville, 
au  cours  des  années  i654 ,  i655  , 
ifi56:  archives  du  Rhône,  fonds 
Saint-Jean. 

Visites  pastorales  de  l'archiprètré  de 
l)ombes,en  1719  :  archives  du 
Rhône,  fonds  Saint-Jean. 


l'I  C'est  le  terrier  qui  e.«t  menliouné  au  f  ii/r  de  i^rinventaire  1  raisonoé  des  tiltres  de  la  conimanôerie  clc!  Feuillets  el  de  sos 
membrei,  fait  en  raniit^e  167/j?';  j'en  ai  donné  de  copieux  eitraits  dans  Us  Documents  lingHistiques  du  Muli  de  la  Vrauce ,  publiés  par 
M.  Paul  MsvF»,   t.  (  ,  p.  /i;-64. 
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MPRIMëS. 


AA.  SS.  —  Voir  Bollandisles. 

Abausil.  DisseiHation  sur  la  Colonie 
Eqtieêtre ,  a\md  Spon,  Hùtoire  de 
(ienéve ,  édition  de  lySo,  t.  II, 
p.  3oo  sq. 

Athery  (Dom  Luc  d').  Hpicile/pum 
tive  collectio  pe'erum  aliquot 
«cn/j/orMm  qui  in  Gulliae  hihlio- 
therin  niaxiine  lîenedirforuiu  îii- 
luerant,  I7ï3,  3  vul.  in-f°. 

Alliuer  (A.)  el  A.  d«  Terrebas.te. 
Inscriptions  antiques  et  du  moyen 
d/'c  de  Vienne  en  Daiiphine , 
l.'lll.  p.  374  a  'i55. 

Amiiiieii  Marceiliii.  Hes  Gestae,  édi- 
tion V.  Gardlhau-ipn.  187'!- 
1875,  a  vol.  iii-18. 

Annales  llertiniani ,  apud  Doiu  Bou- 
cjiipt,  I.  VU  H  VIII  pt  édition 
G.  Waitz ,  1 883 ,  in-8'. 

Annalet  de  la  Société  d'émulation  et 
d'agriculture  de  l'Ai»,  1867- 
1905,  38  vol.  iii-8°. 

Annuaires  du  département  de  l'Ain, 
|iour  )ps  ans  ix,  x.  xi,  m, 
XIII  i>t  jMjur  les  années  i846 
à  1881.  in-8". 

Antonini  Augitsti  itinerari'tmet  itinera- 
rium  hierosolijmitanum,  édition 
l'.Wesseliui; .  1730  ,  in-4"  el  édit. 
Pinder  et  Parthey,  i848,  in-8°. 

Anville  (D').  Xotire  sur  l'Ancienne 
Gaule,  Paris,  1760,  1  vol.  in-ft". 

Arbois  de  Juhainville  (D').  L'admi- 
nistration des  intendants,  1880, 
in-8°. 

—  Le*  premiers    habitants   de    l'Eu- 

rope, »■  édition,  1889-1894, 
a  vol.  in-8". 

—  Recherches  sur  l'origine  de  lu  pro- 

priété foncière  et  des  noms  de 
lieux  habités  en  France  {période 
celtique  et  période  romane) ,  1 890, 
in-8'. 

—  Les    noms  gaulois    chez    César  et 

Ilirtius,  De  Hello  Galliro,  Paris, 
1891,  in-ia. 

Anstote.  OEuvrvs,  édition  Didol , 
t.  III:  Meteorologicorum ,  i.  I, 
r.  .3. 

Aubret  (Louis).  Mémoires  ptnu-  ser- 
vir il   l'histoire   de  Bombes,    pu- 


biié.s  avec  des  notes  et  des  do- 
cuments inédits,  par  M.-C.  Gui- 
(pie,  1868,  4  vol.  in-4°. 
Baux  (i.).  Histoire  de  la  réunion  ii 
la  France  des  provinces  de  Bresse , 
Itugey  et  Gex,  sous  Charles-Em- 
manuel 1",  i85a,  in-8''. 

—  Nobiliaire  du  département  de  l'Ain  : 

Bresse  et  Bombes;  —  Bugey  et 
Pays  de  Gex,  i86!i-i864,  2  vol. 
in-8°. 

Baux  (J.)  el  J.  Brossard.  Mémoires 
historiqties  de  la  ville  de  Bourg, 
extraits  des  registres  municipaux 
lie  l'Hôtel  de  Ville,  de  tô36  « 
17SJ,  i8()8-i888,  b  vol.  in-8°. 
—  Le  tome  V  s'arrête  à  l'an- 
née 1715. 

Benejiria  diocwsis  Lugdunensis ,  dans 
La  Mure,  Histoire  ecclésiastiqtte 
du  diocèse  de  Lyon,  1671,  in-4°. 

Benoit  (Dom  P.).  Histoire  de  l'ab- 
baye et  de  la  terre  de  Saint- 
Claude,  1890,  a  vol.  in-8°. 

Bérard  (  Al.  ).  L'abbaye  d'Ambronay, 
1888,  in-8°. 

Bernard  (Auguste).  Des  d  lisions  ad- 
ministratives du  Lyonnais  au 
I'  siècle,  dans  la  Revue  du  Lyon- 
nais, année  i845,   p.   a89-3i8. 

—  Mémoire  sur  les  origines  du  Lyon- 

nais, i8'i6.  in-8''. 

—  Notice  historique  sur  le  diocèse  de 

Lyon,  1860,  in-8°. 

—  Essai   historique   sur   les    vicomtes 

de  Lyon ,  de  \  ienne  et  de  Mdcon 

aux  /.!''  et  x'  siècles,  1867,  in-S". 
Bibliotheca      Cluniacensis     collecta     a 

Marlino     Morier,     edente     cuni 

notis .Andréa  Quercetano,  Paris, 

i6i4,  in-f°. 
Bibliotheca    Dumbensis.   —    Voir    Va- 

lentin-Smith. 
Bibliotheca    Sebusiana.  —    Voir   Gui- 

chenon. 
Bollandistes.  ,lc(a  Sanetorum,  recueil 

hagiofrraphique  dont  le  premier 

volume   a    été   publié  en  i643, 

in-f. 
Bouchet    (  Du  ).    Pretives  de    l'histoire 

de  nilustre    maison  de   Coligny, 

ifîGa  ,  iu-f". 


Bouquet  (Dom).  Renieil  des  histo- 
riens des  Gaules  et  de  la  France, 
1788-1904,  a4  vol.  in-f. 

Brette  (Armand).  Recueil  de  docu- 
ments retatijs  à  la  convocation 
des  Etats  Généraux  de  fjSg, 
1904,  in-4°. 

Brossard  (Joseph).  Histoire  politique 
et  religieuse  du  pays  de  Oec  et 
lieux  circonvoisins ,  i85i,  in-S". 

--  Inventaire  des  archives  commu- 
nales de  Bourg,  1872,  in-4°. 

—  Le   procès    des    justices    entre    le 

Bailliage  -  Présidial  de  Bresse  e'- 
les  seigiuurs  hauts-justiciers  du 
pays,  1601-1780,  dans  les  An- 
nales de  la  Société  d'émulation, 
année  188  4,  in-8°. 

—  Regeste  ou  Mémorial  historique  de 

l'Eglise  de  Notre-Dame  de  Bourg , 
1897,  a  vol.  in-S". 

(Cachet  de  Garnerans  (Cl.).  Abrégé 
de  l'histoire  de  la  souveraineté 
de  Dombes.  Thoissey,  [1696], 
in-f. 

Cartulaire  de  Bourg-en-Bresse ,  publié 
par  Joseph  Brossard,  188a, 
in-4°. 

Cartulaire  de  l'abbaye  d'Ainay  (Grand) , 
smvi  d'un  autre  cartulaire  rédigé 
en  t;i86  et  de  documents  inédits, 
publiés  par  le  comte  de  Char- 
pin-Fcu(jer<dles  et  M.-C.  Guigue , 
i885,  a  vol.  in-4°. 

Cartulaire  de  l'abbaye  de  Saint- indré- 
le-Biu  de  Tienne ,  publié  par 
l'abbé  C.-U.-J.  Chevalier,  1869, 
in-8°. 

Cartulaire  de  l'abbaye  de  S'ivtgny, 
suivi  du  petit  cartulaire  de  l'ab- 
baye d'Ainay,  publié  par  Auf;. 
Bernard,  i853,  a  vol.  in-4''. 

Cartulaire  de  l'église  collégiale  île 
Notre-Dame  de  Beaujeu,  publié 
par  M.-C.  Guigue,  i864,  in-4°. 

Cartulaire  de  l'église  de  Lausanne, 
recueil  de  chartes  formé  en 
l'an  iaa8,  publié  par  D.  Mar- 
tignier,  i848,  in-8'. 

Cartulaire  de  Bomainmotier,  publié 
par  F.  de  Gingins-ia-Sarra,dan'' 
le  tome  III  des  Mémoires  et  Do- 
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{•umcuU  (le  la  Sttiiffit  iioitiatide , 
1844,  iii-8°. 

Carliilaire  de  Saint-Sulpice  (Petit), 
publié  ])ar  M.-C.  Guigue,  in-8°. 

Cartiitiiire  de  tiaùU-Vincent  de  Mâcon, 
|>iiblié  |>ar  C.  RaguI,  i864, 
iii-4°. 

Cartiilaire  des  Jîe/s  de  VKglUe  de 
Lyon,  publié  par  G.  Guigue. 
iSgî,  in-4°. 

Cartulaire  lyoïmaifi,  documents  itt- 
édits  pour  ttei-vif  ti  l'histoire  des 
anciennes  provinces  de  Lyonnais, 
Forez ,  Beaujolais ,  Bombes , 
Bresse  et  Bngey,  recueillis  et 
publiés  par  M.-C.  Guigue, 
1880-1893,  a  voi.  in-4°. 

Cartulaires  de  l'èirlise-cathédrale  de 
Grenoble,  dits  «  Cartulaires  de 
Saint  -  1  lu  (rues  ■!> ,  publiés  |)ar 
J.  Marion.  18C9,  in-4°. 

Cartulare  monastei-ii  beatorum  Pétri 
et  Pauli  de  Domina,  Cluniacensis 
ordinis ,  GralianopoliCanae  dioe- 
cesis.  Lugduni ,   1 809 ,  in-8''. 

César  et  Hirtius.  Commentaires  sur 
la  guerre  des  Gaules,  édilion 
B.  Kubler,  1898,  in-18. 

Chainpier  (C.-L.  ).  Le  catalogue  des 
villes  et  cités. 

Charvet.  Histoire  de  la  Sainte  Eglise 
de  Vienne,  1761,  in-4°. 

Chevalier  (L'abbé  C.-U.-J.).  Docu- 
ments inédits  des  11',  i'  et 
XI'  siècles,  relatifs  il  Vhistoire 
de  l'église  de  Lyon,  1867. 
in-8*. 

—  Documents  inédits  relatifs  au  Dau- 

phiné,  {.  II,   18C8,  in -8°. 

—  Inientaire  des  archives  des  dau- 
phins de  Viennois,  à  Saint-André 
de  Grenoble,  en  i3i6,  1871, 
in-8°. 

Chifflet  (P.-F.).  Histoire  de  l'abbaye 
royale  et  de  la  ville  de  Tournas, 
i664,  in-8°. 

(;horier  (Nicolas).  Histoire  générale 
de  Dauphiné,  1661-1679,  a  vol. 
in-f°;  réimpression  Chenener. 
1871-1881,  a  vol.  gr.  in-4°. 

Cibrario  (Luigi)  et  Promis  (Dome- 
nieo  Casiiuiro).  Documenti,  si- 
gilli  e  monete  appartanenti  alla 
storia  délia  monarchia  di  Savoia, 
i833.  in-8°. 

Compte  du  prévôt  de  luis,  en  dialecte 
bressan  (  i365),  publié  par 
Devaux,    dans    Revue    de  phil. 


franc,  et  proi;.,  I.  III,  p.  293- 
309. 

Corpus inscriptionum  latinaram,  édile, 
sous  la  direclion  de  Th.  Moiuiri- 
sen  ,  par  l'Académie  de  Berlin  . 
i3  vol.  in-f°. 

Cruel  assiégement  de  la  ville  de  Gais 
(Gej)  [Le],  1689,  in-ia, 
d'apris  la  reproduction  manu- 
scrite conservée  à  la  Biblio- 
thèque nationale,  ms.,  fonds 
français,  Y  5546  -|-  A. 

Debombourg  (  G.  ).  Analyse  histo- 
lique  des  archives  communales 
du  Bugey,  i855,  in-S". 

—  Histoire  de  l'abbaye  et  de  la  ville 

de  Nantua,  i858.  in-8°. 

—  Les    Allobroges    d'outre-Rhône    et 

l'evêclié  de  Helley,  1867,  in-8°. 

Décrets  de  l'Assemblée  nationale  con- 
cernant la  division  du  Royaume 
en  83  départements.  Paris,  Im- 
primerie nationale.  i790,in-8°. 

Dénombrement  constitutionnel  de  la 
France.  Paris,  Desenne,  1791, 
in-8'. 

Dénombrement  du  duché  de  Bourgogne 
et  pays  adjacens  et  des  provinces 
de  Bresse  et  Dombeg,  Bugey  et 
Gex ,  rédigé  en  ty86,  par  le» 
soins  de  M.  .Amelot,  lors  inten- 
dant de  ces  provinces  et  imprimé , 
en  lyyo ,  sur  la  demande  tte  ces 
mêmes  provinces  à  VAssemblée 
nationale;  à  Paris,  de  l'Impri- 
merie royale,  1790. 

Description  des  pays  tie  Bresse,  Bugey 
et  Gex,  dressée  par  l'intendant 
de  Bourgogne,  en  i6y8,  extrait 
des  Mémoires  lies  Intendants  sur 
l'état  des  Généralités,  publié  dans 
le  Bitîletin  de  la  Société  de  Géo- 
graphie de  l'Ain,  année  1891. 
in-8°. 

Description  du  Gouvernement  de  Bour- 
gogne. —  Voir  Carreau. 

Desjardins  (K.  ).  Géographie  de  la 
Gaule  d'après  la  Table  de  Peu- 
tinger,  1869,  in-8°. 

Desjardins  (T.).  Notice  sur  les  anti- 
quités  du  village  de  Vieu-en-Val- 
romey,  1869 ,  in-S". 

Dictionnaire  archéologique  de  la  Gaule  : 
époque  celtique,  1875,  1  vol.  et 
1  fascicule  (tout  le  paru),  grand 
in-4'. 

Dictionnaire  des  Postes  et  des  Télé- 
graphes, indiquant...   les   noms 


de  toutes  les  cjmm'ntes  et  des 
localités  les  plus  importantes  dr 
la  France,  de  la  Corse  et  de  l'Al- 
gérie, réédition  de  i885,  avec 
su)>piément,  1  vol.  in-4*'. 

Dictionnaire  du  département  de  l'.iin , 
géographie,  topographie,  agri- 
culture, commerce,  industrie, 
par  Al.  Pommei'ol,  sous-inten- 
dant militaire,  1907,  )  vol. 
in-4°. 

Dictionnaire  géographique  et  adminis- 
tratif de  la  France,  publié  sous 
la  direction  de  Paul  Joanne. 
Paris,  1890-1905,  7  vol.  gr. 
in-4''. 

Dictionnaire  universel  de  la  France 
ancienne  et  moderne,  1736,  3  voi. 
in-f. 

Diplômes  de  l'empereur  Lothaire,  de 
Charles,  roi  de  Provence,  et  de 
Lotltairc  II,  roi  de  Lorraine, 
apud  Dom  Bouquet,  t.  VIII, 
p.  364-4)3. 

Diplômes  de  l'empereur  Charles  le 
Gros ,  apud  Dom  Bouquet ,  t.  IX , 
p.  333-361. 

Diplômes  de  Louis,  roi  de  Provence  et 
empereur,  apud  Dom  Bouquet, 
t.  I\,  p.  674-688. 

Diplômes  de  Rodolphe  /"",  roi*  de  Bour- 
gogne, et  de  Conrad,  roi  de  Bour- 
gogne et  de  Provence,  apud  Dom 
Bouquet,  I.  IX,  p.  691-705. 

Dubouchet.  —  Voir  Boucket  (  Du  ). 

Ducliesne ,  Dauphins  du  Viennois. 

Dunod  (F.-J.).  Histoire  des  Séqaa- 
nois  et  de  la  province  Séqua-  ■ 
noise,  îles  Bourguignons  et  du 
premier  royaume  de  Bourgogne  : 
—  Histoire  du  second  royaume 
de  Bourgogne,  du  Comté  de 
Bourgogne,  etc..  1735-1740, 
3  vol.  in-4°. 

État  général  alphabétique  des  villes, 
bourgs ,  paroisses  et  communautés 
du  duché  de  Bourgogne  et  des 
Pays  de  Bresse,  Bugey,  Val- 
/•omey  et  Gex,  imprimé  par  les 
ordres  de  messieurs  les  élus 
généraux  des  Etats  dudit  duché 
de  Bourgogne.  Dijon ,  1 760 , 
in-f°. 

État  général  lies  cures  et  succursales 
\du  déparlement  de  l'Ain],  avec 
la  date  de  leur  érection,  publié 
dans  l'.\nnuaire  de  l'Ain  |>our 
l'année  18  46. 
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Etat  général  des  dvparlenuiis ,  dis- 
tf-ictt,  cantom  et  communes  de 
la  République  française,  au  u*", 
iii-f*  (publicadun  officielle  faite 
|>ar  les  soins  du  Ministère  de 
riiitérieur,  avec  le  concours  des 
Directoires  de  départements). 

Etat  général  des  départements,  dis- 
tricts, cantons  et  communes  de  la 
itépublûjite ,  an  ii,  ïu-H". 

Etat  par  ordre  alphabétique  [  des  loca- 
lités] des  provinces  du  Lyonnais, 
Forez  et  Beaujolois  et  des  pa- 
roisses de  Dauphinè,  Bresse  » 
Dombes  et  autres  dépendances  dti 
diocèse  de  Lyon,  à  la  suite  des 
ilmanachs  astronomiques  et  his- 
toriques de  la  ville  de  Lyon,  pour 
les  années  1780  à  1790,  0  vol. 
iii-13. 

Expilly  (  L  abbé  ).  Dictionnaire  géo- 
graphique des  Gaules  et  de  la 
France,  1720,  (i  vol.  in-f. 

Forel  (François).  Régexte  soit  Réper- 
toire chronologique  de  documents 
relatifs  à  l'histoire  de  la  Sttisse 
Romande,  i86-ï,  in-S". 

Fredegarii  et  aliorum  Chronica,  édi- 
tion B.  Krusrh,apud  Monumenta 
(iwmaniae  hiMorica  :  Scriptorum 
rerum  tnerovingicaruni ,  tomns  II, 
i88H,  iii-'i". 

Gaitùt  cbristiana  in  provincias  eccle- 
tiuêUcas  distribuia,  t.  IV,  XV  et 
XVI. 

Garreau.  Description  du  Gouvernement 
de  Bourgogne ,  suivant  »■«  prin- 
cipaim  divisions  temporelles ,  ecclé- 
tioêtiques ,  militaires  et  civiles, 
i"  éflilion,  1717,  in-8°;  a*  édi- 
tion, 1734,  in-8*. 

Généalogies  de  Bresse  et  Généalogies 
de  Bugey,  dans  Gnichenoii, 
iiiêtoii-e   de  Bresse  et   de  Bugey. 

Géographie  de  l'Ain,  pnbliée  [jor  la 
Société  de  Géographie  de  l'Ain  . 
1888,  a  vol.  ui-H\ 

Gingins-Lassaraz  (F.  doj.  Essai  xur 
la  division  et  tadminist ration  poli- 
tique du  Lyonnais,  au  x'  siècle. 
1837.  in-8'*. 

—  ihs'itin'  de  la  Cité  et  du  canton 
dt^x EJpiestres,  1860  .  in-8''  {ihid.). 

Grand  carlulaire  d'Unay,  voir  Car- 
tidaire  de  Vabbaye  d'Xiiuiy. 

Gregorii  Turonensis  ojtera,  érlition 
Arndt  et  Krusrli,  apud  Monu- 
menta Germaniae  historira  :  Srrift- 


torum     rcrum     merovingicarum , 
tomus  l,  i885,  in-4*. 
Guicheiioii      (Samuel).     Episcoporum 
Bellicensium   chronographica    sé- 
ries, i64'3 ,  iw'k". 

—  Histoire    de  Bresse   et    de   Bugey, 

i65o,  /(  parties  en  1  vol.  in-f°. 

—  Bibliotheca  Scbusiana,  i(»6o,  in-i", 

—  Histoire  généalogique  de  la  royale 

maison  de  Savoie.  Lyon,  1660, 
a  vol.  in-P,  et  Turin,  1778- 
1780,  5  vol.  in-f°. 

—  Histoire     de     la     souveraineté    de 

Dombes  (i66-i),  pultliée  pour  la 
première  fois ,  par  M.-C.  Guigue, 
■i°  édition,  187A,  a  vol.  in-8\ 
Gnigue  (M.-C.).  Essai  sur  les  causes 
de  dépopulation  de  la  Dombes  et 
Vorigine  de  ses  étangs,  1807. 
in-8\ 

—  Violes    historiques   sur  les  fiêfs   et 

paroisses  de  l' arrondissement  de 
Trévouj:.  Trévoux,  i863,  in-8''. 

—  Documents   inédits    pour   servir   à 

l'histoire  de  Dombes,  du  r*  au 
,t>'  siècle,  i868,  in-4°. 

—  Notice    sur    la     chartreuse    d'.ir- 

vières,  1869.  in-8°. 

—  Topographie   historique  du  dépar- 

tement de  l'Ain,  1873.  in-i". 

—  Polyptiqut'  de  l'église  collégiale  de 

Saint  -  Paid  de  Lyon  ,  iS-jb . 
in-4°. 

—  Registres  cotisulairvs  de  la  ville  de 

Lyon,  t.  I  (le  seul  paru),  188a, 
in-4°. 

—  Les  voies   antiques    du   Lyonnais, 

du  Ft/rez,  du  Beaujolais  de  la 
Bresse ,  de  ta  Df/mbes ,  du  Bugey 
et  de  partie  du  Dauphinè,  déter- 
minées par  les  hôpitaux  du  moyen 
âge,  ».  d.  [1877],  in-8°.  Voir 
Cartulaire. 

Guigne  (M.-C.  et  G.).  Bibliothèqtte 
historique  du  Lyonnais ,  in-8'', 
188G-1888. 

H.  I*.  M.  —  Voir  Historiae  patriae 
tnonumenta. 

Ihxtoire  de  Genève,  par  M.  Spou, 
rectifiée  et  augmentée  par  d'am- 
ples notes,  avec  les  actes  et 
autres  pièces  servant  de  preuve 
à  cette  histoire.  Genève,  1730, 
•»  vol.  in-^". 

Historitie  pa'riae  monumenta ,  édita 
jussu  régis  Caroli  Albert! ,  tHSti 
et  seq.,  y  vol.  in-f. 

Holder    (  A .  ) .    Alt-Celtischer  Sprarhs  - 


chatz,  t.  I  (A-Il)  et  t.  II  (I-T), 
1896-1905,  a  vol.  in-8". 

Huillard-Bréholes.  Inventaire  des  titres 
de  la  maison  ducale  de  Bourbon, 
a  vol.  m-W. 

Indiculus  benejiciorum  dioeceais  lugdu- 
nensis  ordine  arch'ipresbyteratum 
digestus,  apud  la  Mure,  Hix- 
toirv  ecclésitistique  de  la  ville  de 
Lyon,  p.  a3o-a6i. 

Joanne  (  A.  ).  Dictionnaire  géogra- 
phique de  la  France,  1869 , 1  vol. 
in-8°. 

Journel  (J.).  Notice  sur  le  Franc- 
Lyonnais,  1889,  in-8". 

Juenin.  Nouvelle  histoire  de  Vabbaye 
de  Tounms.  Dijon,  1733,  a  par- 
ties en  I  vol.  in-^". 

Labbe  el  Cossard.  Sacrosancta  Con- 
cilia ad  regiam  editionem  exacta, 
167a,  18  vol.  in-f*  el  1  vol.  de 
supplément    par    Baluze,   i(i83. 

I*a  Mure.  Histoire  des  ducs  de  Bour- 
bon et  des  eom'esde  Foivz,  éditée 
par  R.  de  Chantelauze,  1860, 
3  vol.  in-i°. 

—  Histoire  ecclésiastique  du  diocèse 
de  Lyon,  1671,  in-i". 

Lateyssoiinière  (De).  Recherches  his- 
toriques sur  le  département  de 
rUn,  i838-i8'i'i,  5  vol.   in-8'. 

Le  Blant  { E.  ).  Itiscriptions  chré- 
tiennes de  la  Gaule  atUérieures 
au  y  m'  siècle,  iH65.  a  vol. 
in-4". 

Le  Laboureur.  Ia!S  Mazui-es  de  Vab- 
baye royale  de  Vlsle-Barbe  le: 
Lyon.  Paris,  i68i-i68a,  a  vol. 
iii-'i"  (  imprimé  à  Lyon ,  en 
i665);  —  Les  Masures  de  Vile- 
Barbe,  |>ar  Claude  Le  Labou- 
reur, nouvelle  édition  avec  su|>- 
plément  et  tables  par  M.-C.  Gni- 
gue et  G.  Guigue,  1887-1895, 
3  vol.  in-AV 

Maassen  (T.).  Concilia  aevi  merovin- 
gici,  dans  les  Monumenta  Ger- 
maniae hislorica ,  legum  sec- 
tio  IH,  t.  I,  Concilia,  1893, 
in-'r. 

Mabillon.  Annales  ordinis  S.  Bene- 
dicti,  1703-1739,    6    vol.  in-f". 

Mallet  (E. ).   Chartes  inédites  relatives 
à  Vhistoire  de  la  ville  et  du  dio 
cése  de  Genève,  186a,  in-8''. 

Marchand  (L'abbé  F.).  Les  Chartes 
de  la  Tour  de  Douvres,  1891, 
in-8". 
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Maiui-et  de  V Ile-Barbe,  voir  Le  La- 
boureur. 
Mémoirex  et   documenté  publiés  par  la 
Société    d'hittoire    de    la    Saisie 
Romande,  t.  III  (t84i),  t.  XIX, 
(t86a)     et      t.      \X     (i865), 
in-8'. 
Mémoires  et  documents  publiés  par  la 
Société  d*histoire  et  d'archéologie 
de  Genève,  i8ii   et   sei|.   in-8°. 
Ménestrier  (C.-F.).  Histoire  civile  et 
consulaire  de  la   ville  de    Lyon, 
1696,  in-f°. 
Aliiie.  Abréfré   chronologique  de  l'his- 
toire ecclésiastifjue ,  civile  et  litté- 
raire de  Bourgogne,  1771-1778, 
3  vol.  iii-8°. 
Moiumsen    (Th.).    Inscriptiones    llel- 

vetiae,  iSôli ,  in-4°. 
JlojTia-.MailIat  (De).  Monuments  i-o- 
niains   du  département  de  VMn, 
i836,  in-4°. 
Notice  sur  l'organisation  territoriale  des 
anciennes  provinces  de  Bresse,  du 
Bitgeij,  de  la  Dombes  et  du  pays 
de    Gex,    sous    l'ancienne     mo- 
narchie, publiée  par   M.   Bros- 
sard.  à  la  suite    de    IWnnuaire 
lie  VAin  pour  188 1. 
fioticia  provinciarum  et  civitalum  Gai 
liae  ou    Notitia    Galliarum,  édi- 
tions   du   Recueil   des    Historiens 
des  Gaules  et  de  la  France,  t.  I. 
iii-f ,  et  des  Monumenta  Germa- 
niae  historica,  Auctores  antiquis- 
simi,  in-4°. 
Mouvelle    division    de    la     France    en 
110  départements,  par  M.  Aubry- 
Dubochet  [1790],  in-8°. 
Obituaire  de  l'abbaye   de  Saint-Pierre 
de  Lyon,  du  i\°  au  xv"  siècle, 
publié  par  M.-C.  Guigue,  1880, 
in-12. 
Obituaire  de  l'église-cathédrale  de  Saint- 
Pierre     de    Genire,   publié    par 
Albert    Sarasiii    dans    les    Mé- 
moires et  documents  de  la  Société 
d'histoire  de    Genève,   9"    série, 
t.  I",  188a,  in-8°. 
Obituarium  ecctesiue  Simcti  Pauli  Lug- 
dunensis,  j>ublié  par  M.-C.  Gui- 
f;ue,  187a  ,  i»-8°. 
Ohituarium  Lugdunetuis  ecclesiae,  né- 
crolojje  des  personnages  illustres 
et    des   bienfaiteurs    de   l'Église 
métropolitaine     de     Lyon,     du 
IX"   au    xï"  siècle,  publié  pour 
la  première  fois  avec  des  notes 


et  documents  inédits,  par 
M.-C.  Guigue,  1867,  in-4°. 

Œuvres  de  Marguerite  d'Oyngt, 
prieure  de  Poleteins,  publiées 
par  E.  Pliilipon,  avec  une  in- 
troduction de  M.-C.  Guigue, 
1877,  in-19. 

Ordo  divini  officii. . .  ad  usum  dioe- 
cesis  Belticensis  {Bellicii),  1904, 
in-18. 

Pardessus.  Diplomtita,  charta...  ad 
res  Gallo-Frnnciciis  specluntia, 
1843-1849,  !i  vol.  in-f°. 

Passiones  vitaeque  sanctorum  aevi 
merovingici,  édition  kruscb , 
apud  Uonumenla  Gcrmaniae  his- 
torica :  scriptorum  rerum  mero- 
vingicarum,  tomus  III,  1896, 
in-4°. 

Pliilipon  (Edouard).  Les  Origijies  du 
diocèse  et  du  comté  de  Belley, 
1900,  in-8°. 

—  Documents  linguistiques  du  di'par- 

tement  de  l'Ain ,  extrait  du  t.  1" 
des  Documents  linguistiques  du 
Midi  de  la  France,  publiés  par 
M.  Paul  Meyer,  1909,  in-8°. 

—  Histoire    du    second    royaume    de 

Bourgogne,  en   cours  de  publi- 
cation  dans    les    Annales  de  Ut 
Société  d'émulation  de  l'Ain. 
Plancher  (  Dom  ).  Histoire  générale  et 
particulière    de    Bourgogne,  I.    I 
(1739)  et  t.  H  (1741),  in-t°. 
Polyptique    de    l'Eglise    collégiale    de 
Saint- Paul     de     Lyon,     publié 
d'après   le    manuscrit   original , 
avec  des  documents  inédits,  par 
M.C.  Guigne,  1875,  in-4°. 
Pouillé     du    diocèse    de    Belley,     au 
XV'     siècle,    apud     Guichenon, 
Bresse  et  Bugey,  p.  i8i-i83. 

Pouillé  du  diocèse  de  Belley  en  16 'in. 
apud  Guichenon ,  Episcoporum 
Bellicensium  cbronographica  sé- 
ries, p.  3  à  1-2. 

Pouillé  du  diocèse  de  Genive ,  de  i3ûi 
environ,  publié  dans  les  Mé- 
moires et  documents  de  la  Société 
d'histoire  de  Genève,  t.  IX,  p.  9^3- 
aSg. 

Pouillé  du  diocèse  de  Lyon,  1743, 
in-4°. 

Pouillé  du  diocèse  de  Lyon  en  iy'i3, 
après  la  création  du  diocèse  de 
Saint-Claude,  1879,  in-8''. 

Pouillé  rfn  diocèse  de  Lyon ,  fait  par 
ordre  de  M^'  Yves-Alexandre  de 


Marbœuf,    archevêque  de    Lyon, 
1789.  inf. 
PouiUés  de  la  province  de  Lyon,  pu- 
bliés par  M.  Auguste  Longnon, 
dans  le  Becucil  des  liisloriens  de 
France,  1904,  in-4°. 
PouiUés  du  diocèse  de  Lyon  aux  MU', 
j/v',  XV'.  .1  II',  I III'  et  jriti' siè- 
cles, publiés  par  .\ug.  Bernard, 
en  appendice  aux  Cartulaires  de 
Savigny     et     d'Ainay,     t.     II, 
p.  899  s(|. ,  iii-4°. 
Procès-verbal  de  la  réduction  des  pays 
de  Bresse,  Bugey  et  Verromey  « 
l'obéissance  du  roy  François  I", 
dans  Guichenon,   Bresse   et   Bu- 
gey, pr. ,  p.  34  à  60. 
Procès-verbaux  d'hommages   rendtu  it 
Amé    V  de    Savoie,    seigneur   de 
Bâgé ,  par  les  gentilshommes  de 
Bresse,    de  1*279    à  1**89,  *^3"^ 
Guichenon ,  Bresse  et  Bugey,  pr. , 
p.  i4  sq. 
Pnvis   (A.).    Notice   statistique  sur  le 
département    de     l'Ain  en   18^8, 
1898,  in-8°. 
Quinsonas  (De).   De  Lyon   à  Seyssel, 
guide    historique    et    pittoresque , 
i858,  in-8°. 
Rapport  sommaire   de  la  nouvelle  di- 
vision   du  Royaume  fait  à   l'.is- 
semblée  nationale  au  nom  du  Co- 
mité de  Constitution,  par  M.  Bu- 
reaux   de  Pusy,  à   la  séance  du 
vendredi  8  janvier  l'go ,  s.  d. , 
in-8°. 
Rapport  sur  la  réduction   des  districts 
en  général  et  particulièrement  de 
ceux  du   département    de    l'Ain', 
par   M.  Gossin,   membre  du    Co- 
mité de  Constitution ,  fait  à  l'As- 
semblée nationale,  dans  la  séance 
du  1.5    octobre    [1790],   au    nom 
de  ce  Comité,  s.  d. ,  in-8''. 
Recueil    des    chartes    de    l'abbaye    de 
Cluny,  formé  par  Aug.  Bernard  . 
conipiélé,   revisé    et    publié  par 
Alex.    Bruel,  1876-1903.  I)  vol. 
in-4''. 
Recueil  de   titres  et    autres  pièces  au- 
thentiques   concernant    les    priri- 
lèges     et    franchises    du    Franc- 
Lyonnois,   1716,  in-4''. 
Regeste  genevois  ou  Répertoire  chrono- 
logique   et    analytique   dee  docu- 
ments imprimés  relatifs  ii  l'histoire 
de  la  ville  et  d'i  diocèse  de  Genève . 
avant  l'année  i-'fiâ,  publié   i>ar 
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la  Société  d'hisloire  et  d'archéo- 
logie de  Genève,  1866,  in-4'. 

Hi^publique  /rançaite  en  86  dèparte- 
mattt  (La)  :  diclioiiiiaire  géo- 
grapliiquo  et  luélhodique  publié 
par  uue  Société  de  géographes. 
Paris ,  an  11  de  la  République , 
in-8°. 

Hèsuitats  du  dénoinbretnent  auquel  H 
a  été  procédé t  en  mars  IQOI, 
dans  le  départemeiU  de  rAin, 
publiés  daus  le  Iteciieil  de  la 
Préfecture  de  l'Ain,  n°  B  de 
l'année  190-1. 

Rivai  (P.  de).  Diplomatique  de  Bour- 
gogne, analyse  et  pièces  inédites 
publiées  par  l'abbé  C.-M.-J.  Che- 
valier, 1H75,  in-8°. 

[Saugrain].  Nouveau  dénombrement 
du  royaume,  1735,  in-^". 

Sirand  (A.).  \ntiqui'.é>  genéraleê  de 
l'Ain,  1855,  in-S". 

Situation  des  villes,  bourgs  et  villages 
de  bombes  à  l'tiHHCJrion  de  1  j6^i , 
publié  par  J.  Brossard  à  la  suite 
de  r  \nnu(me  de  l'Ain  pour  t88i. 

Situation  Jinancitre  des  communes  eu 
ïfjoô  (Im)  :  département  t!e 
l'Mn,  publication  du  Minisliie 
de  l'Inlérieur,  igoj,  in-i". 


Spon ,  voir  Histoire  de  (Jenéve. 

Statistique  agricole  de  la  France;  ré- 
sultats généraux  de  l'enquèle 
décennale  de  i88q,  1887,  in-8°. 

Statistique  forestière  \de  la  France], 
dressée  par  les  soins  de  l'Adiui- 
uistratiou  des  forêts,  1878, 
in-i". 

Statistique  forestière  [de  la  France], 
par  cantonnement,  dressée  par 
les  soins  de  l'Administralion  des 
forêts,  1879,  in-4°. 

Statistique  générale  de  la  France, 
publiée  par  ordre  de  S.  H.  l'Em- 
pereur et  Roi,  sur  les  Mémoires 
adressés  au  ilinistre  de  l'inté- 
rieur, par  MM.  les  Préfets  :  Dé- 
partement de  l'Aài,  M.  Bossi , 
préfet,  1808,  in-i". 

Strabon.  Géographie ,  édition  C.  Mill- 
ier et  F.   Diibner,  i853,  in-H°. 

Tardy  (Ch.  et  Fréd.).  Esquisse  géo- 
logique de  la  Bresse  et  des  ré- 
gions voisines,  189a,  in-8''. 

Teyssonnière  {De  la).  Recherches 
historiques  sur  le  département  de 
i'lin,i8a8-i843,  ô  vol.  in-8°. 

Uchard  (Bernardin).  Lo  Guemen 
d'on  pouvro  labory  de  Breissy, 
su  la  pau  quel  a  de  la  garra. 


i6i5,  in-4°;  réédité  par  E.  Phi- 
lipon  ,  sous  le  titre  de  :  Les  la- 
mentations d'un  pauvre  labou- 
reur de  Bresse,  1891,  in-8°. 

VaUtonnais.  Histoire  de  Daitphiné  et 
des  princes  qui  ont  porté  le  nom 
de  Djuphins,  17-23,  a  vol.  in-f. 

Valentin-Siuitli.  Considérations  sur  la 
Dombes,  i856,in-4°. 

Valenlin-Smitli  et  M.-C.  Guigue.  Bi- 
bliotheca  Dumbensis  ou  Recueil 
de  chartes  et  documents  pour 
servir  à  l'histoire  de  Dombes, 
i854-i885,  a  vol.  in-i°. 

Valois  (Adrien  de).  Notitia  Galiia- 
rum  ordine  litlerarum  digesla, 
167Ô,  inf°. 

Vincent.  Géographie  du  département 
de  /'lin,  1865,  in-12. 

Vita  DomHiani,  apud  Guichenon, 
Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  2  a  8. 

Vita  Treverii,  apud  Rolland,  Acta 
sanetorum,  t.  II ,  januarii,  p.  33- 
34. 

Vitae  palrum  Jurensium,  apud  B. 
Krusch,  Passiones ,  vitaeque 
sanetorum  aevi  merovingici,  1896, 
dans  les  Monumenta  Gerinaniae 
historica  scriptorum,  rerum  ine- 
rovingicarum ,  t.  III. 


m. 


Cartes. 


Anviile  (D').  La  France  divisée  en 
provinces  et  en  généralités ,  1780, 
in-f. 

Allas  départemental  de  la  France  : 
Département  de  l'Ain,  s.  d., 
iu-f". 

Atlas  national  de  la  France ,  n°  45  : 
Le  Département  de  l'Ain,  décrété 
le  s.j  janvier  lyyo,  par  l'As- 
semblée nationale,  divisé  en 
5  districts  et  lit)   cantons,  in-f. 

Bernard  (Aug.  ).  Carte  des  diocèses  de 
Lyon,  Mdcon  et  Saint-Cttiude , 
avant  et  après  la  formation  de 
ce  dernier,  en  174a  '''. 

Bretle  (Annand).  Atlas  des  bailliages 
ou  juridictions  assimilées  ayant 
formé  unité   électorale   en  ij8g. 


dressé  d'après  les  actes  de  con- 
vocation conservés  aux  Archives 
nationales,  1904,  in-f*. 

Carte  de  Dmibes  divisée  en  chdtel- 
lenies,  publiée  par  Cachet  do 
Garnerans ,  à  la  suite  de  \' Abrégé 
d-:  l'histoire  de  la  souveraineté  de 
Dombes,  1696,  in-f. 

Carte  de  la  principauté  de  Dombes, 
publiée  à  la  suite  des  Considé- 
ration» sur  la  Dombes,  par  Va- 
lenlin  Smith,  i»56,in-4''. 

Carte  de  l'Ètat-major,  échelle  de  1  à 
80,000  : 

N°  148,  Mdcon,  publiée  en 
•  840;—  N°  149,  Saint-Claude, 
publiée  en  i844;  —  N"  150, 
Thonon:  —  N"  159  ,  Bourg,  pu- 


bliée en  1 84 1  ;—  N°  1 60 ,  Nantua , 
publiée  en  i843;  —  N"  168, 
Lyon,  publiée  en  i84i  ;  — 
N°  169,  Belley,  publiée  en  i844; 
—  Chumbéry,  s.  d. 
Carte  de  France,  à  l'échelle  de  1 
à  100,000,  dressée  par  ordre  du 
Ministre  de  l'Intérieur  : 

FeuUles  XX11I--25  :    Belley; 

—  XXlII-a6  :   La  ïour-duPin; 

—  XXll-aô  :    Lyon,  Nord-Est; 

—  XXIlI-a4  :  Nantua;  —  XXII- 
a3  :  .Màcon,  Est;  —  XXII-a4  : 
Bourg;  —  XXIIl-a3  :  Oyonnai; 

—  XXII-aa  :  Louhans;  —  XXI- 
34  :  Beaujeu;  —  XXl-a5  :  Lyon, 
Nord-Ouest. 

Carte  du  département  de  l'Ain,  divisé 


(•)  Cciif  cartf  a  eu-  pubiiét.'  à  !a  suite  du  Cartuiaire  d'Ainay  et  de  Savigny. 
AIN. 
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en  à  arrmtdùiefiienta  et  3ù  cheft- 
Keujc  de  jiitliee»  de  paix ,  jointe 
à  t'Anuuairo  du  département  de 
i'Ain  pttur  i'an  xii. 

Carte  dti  Ptnjs  de  Gex,  publiée  à  la 
suite  de  l'Histoire  du  Puy»  de 
Gex,  par  J.  Brossard,  i85i, 
in-4°. 

Carte  hydrograplâque  de  la  Dombes, 
dressée  en  exécution  de  la  Déci- 
sion ministérielle  dm  H  mai  1 85à , 
par  les  soins  de  TAdministra- 
tion  des  ponts  et  chaussées  du 
département  de  l'Ain ,  à  l'échelle 
de  1  à  20,000, 1857,  la  feuilles, 
in-l". 

Carte  particulière  des  pays  de  Bresse, 
Bugey  et  Gex,  levée  sons  la  di- 
rection de  Cassini  de  Tliury,  Mon- 
tigny  et  Camus,  exécutée  par 
Sefptin,  1766,  k  feuilles,  in-f°. 

Caries  des  possessions  de  la  Comman- 
derie  des  Feuillées,  vèrijiées  en 
i-]3li  :  archives  du  Rhône,  fonds 
de  Malte,  partie  non  invento- 
riée, titres  des  Feuillées. 

Cassini.  Carte  de  la  France,  17/14- 
i788,in-f°  : 

N°  86 ,  Mâcon  (  partie  de  Bresse 
et  Dombes);  —  N"  87,  Lyon 
(partie  de  Dombes  et  de  Franc- 
Lyonnais);  —  N°  IIG,  Lons-le- 
Saunier  (partie   de   Bresse);  — 


N°117,  Bourg  (partie  de  Bresse, 
de  Dombes,  de  Bngcy  et  de  Val- 
romey);  — N"  148,  (i'enéiie(pays 
deGex);  — N"  118  ,  «e/fei/  (partie 
de  Bresse ,  de  Dombes ,  de  Bugey 
et  de  Valromey). 

Cliopy  (Antoine).  Carte  du  lac  de 
Genève  et  des  pays  circonvoisins , 
publiée  à  la  suite  de  VHistoire  de 
Genève ,  par  M.  Spon ,  1 780 ,  in-l*". 

Di'hombourg.  Atlas  historique  du  dé- 
partement actuel  de  l'Ain,  i85(j, 
iii-A". 

De  Fer  (N.).  Le  gouvernement  général 
du  Duché  de  Bourgogne  et  Bresse , 
et  la  Souveraineté  de  Dombes , 
171a,  iii-f°. 

Diocèse  de  Lyon,  divisé  par  ses  vingt 
archiprétrés ,  dressé  par  Jouberl 
fils,  et  dirigé  par  l'ahhé  Berlié, 
1769,  a  feuilles,  in-f°. 

Gouvernement  général  du  Duché  de 
Bourgogne,  comté  de  Bresse, 
pays  de  Bugé,  Valromey  el  Gex, 
1654,  in-f". 

Guillemot  (  Paul  ).  Cai'te  des  diocèses 
de  Lyon ,  de  Belley  et  de  Genève , 
dans  le  Bugey  (  Kevue  du  Lyon- 
Tiais,  1867,  second  semestre, 
p.  a45). 

Jaillot.  La  Bresse,  le  Bugey,  le  Val- 
romey, la  Principauté  de  Dombes 
et  le  Viennois,  1706,  in-f*. 


Karte  der  Sckaeiz  in  IV  Blâttem, 
nach  dem  topoîfraphiscen  Al- 
lasse des  eidgeiiossischen  Gene- 
ralstabes,  reduziert  unter  der 
Direction  des  Herrn  Gênerais 
G.  H.  Dufour;Masslab  i:a5o,ooo, 
Blall  III,  in-f°. 

Longnon .  .1  tlas  historique  de  la  France, 
livraisons  1  à  3 ,  avec  texte  ex- 
plicatif des  planches,  i884- 
1889,  in-f°  etin-8°. 

Noiin.  Le  Gouvernement  génér.d  et 
militaire  du  Lyonnais,  compre- 
nant .  . .  une  grande  partie  de  la 
Bresse  divisée  en  ses  mandeifiens,  la 
principauté  et  houveraineté  de  Dom- 
bes, divisée  en  ses  châteltenies , 
s.  d.,  in-f°. 

Robert.  Partie  méridionale  du  comté 
de  Bourgogne  ou  Franche-Comté , 
1749,  in-f. 

—  Partie  méridionale  du  Gouvernement 
général  de  Bourgogne,  où  se  trou- 
vent la  Bresse,  le  Bujjey  [et  la 
Dombes],  divisés  en  leurs  man- 
dements, 175a,  iii-f°. 

Robert  et  Robert  de  Vaugondy.  Atlas 
universel,  1707,  in-f°. 

Sanson.  Partie  du  diocèse  et  arche- 
vêché de  Lyon  :  partie  septentrio- 
nale de  Bresse ,  Bugey  et  Valromey 
divisée  en  leurs  mandements,  le 
bailliage  de  Ger ,  1660,  in-4°. 
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ABREVIATIONS   EMPLOYEES  DANS   LE  DICTIONNAIRE. 


AA.  SS. 

Acta  Sanctoium. 

affl. 

afBuent. 

aima  II. 

almanach. 

alphab. 

alphabétique. 

aiic. 

ancien. 

anc. 

ancienne. 

anri. 

annuaire. 

arch. 

archives. 

.Arcb.  Dit. 

Archives  nationales 

arm. 

armoire. 

arrond. 

arrondissement. 

auj. 

aujourd'hui. 

Bonef. 

BeiioDcia. 

bibl. 

bibliothèque. 

Cad. 

cadastre. 

c" 

canton. 

urt. 

cartulaire. 

rartul. 

cartniaire. 

c.  ré,;. 

cas  régime. 

c.  suj. 

cas  sujet. 

Casa. 

Cassioi. 

cens. 

censier. 

cbap. 

cb.ipilre. 

ehart. 

chartes. 

chèt 

château. 

ch.-l. 

chef-lien. 

c. 

colonne. 

col. 

colonne. 

eomiD. 

communales. 

c- 

commune. 

complém. 

complément. 

corr. 

corrigez. 

dénombr. 

dénombrement. 

descr. 

description. 

détr. 

détruite. 

dioc. 

diocèse. 

dipl. 

ilipliime. 

disp. 

disparue. 

doc. 

documentj*. 

dacnm. 

documents. 

<loiD. 

domaine. 

rccl. 

ecclesia. 

eccles. 

ccclesia. 

éd. 

édition. 

en(|. 

enquête. 

env. 

environ. 

fam. 

famille. 

f. 

ferme. 

r 

folio. 

(... 

fontaine. 

franc. 

français. 

h. 

hameau. 

hist. 

histoire. 

histor. 

historiques. 

hydrogr. 

hydrographique. 

ibid. 

ibidem. 

invenf. 

inventaire. 

instr. 

instrumenta. 

lat. 

latin. 

linguist. 

linguistiques. 

lis. 

lisez. 

loc. 

localité. 

lyonn. 

lyonnais. 

m" 

maison. 

m"  is. 

maison  isolée. 

m"  isol. 

maison  isolée. 

ms. 

manuscrit. 

mém. 

mémoires. 

mont 

montagne. 

m" 

moulin. 

nobil. 

nobiliaire. 

numismat. 

numismatique. 

obit. 

obituarium. 

P- 

page. 

pastor. 

pastorales. 

pnlypt. 

polyptique. 

pr. 

preuves. 

pri. 

priera  tus. 

rec. 

recueil. 

rev. 

revue. 

riv. 

rivière. 

ruiss. 

ruisseau. 

sous.-affl. 

sous-aOluent. 

stat. 

statisti(|uc. 

stat.  post. 

slatistiiiue  postale 

terr. 

terrier. 

litr. 

titres. 

topogr. 

topogi'aphie 

var. 

variante. 

vis. 

visitei. 

vol. 

volume. 
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Abbatiale  (L'),  f. ,  c"  de  Craos. 

Abbatoib  (L'),  écart,  <;"*  de  Loyeltes. 

Abbaye  (L'),  11.,  c°"  de  Chazey-Boos.  —  Voir  Bons. 

Abbatb  (!''),  village  chef-lieu  de  la  c°*  de  Chëiery. 

\iiBHF.  (L').  f. ,  c"'  de  Crans. 

Abbaïe  (L'),  m°"  is.,  c°'  de  Gex. 

Abbi\e  (SiB  l'),  lieu  dit,  c"*  de  Jujurieui. 

Abbaïe  (L'),  in°°  is. ,  c"  de  Reyssouse. 

Abbaïe  (A  i'),  lieu  dit,  c°*  de  Sainl-Didier-sur-Gba- 
laronne. 

Abbave  (L'),  II.  et  chàl.,  c°'  de  Saint-Rambert. 

Abdive-d'Epierre  (L'),  f.  et  vignoble,  c""  de  Cerdon. 

\BBAir.-Di!-SAi»T-StipicE  (L'),  ruines,  c"  de  Thé- 
zillieu.  —  Voir  Saint-Sclpice. 

Ai-.baye-Saixt-Laiirent  (L'),  anc.  abbaye  qui  a  laissé 
son  nom  à  une  commune  du  canton  de  Bagé-le- 
Ohàtd.  —  Abhatia  Sancli  Laurentii,  ioi8-lo3o 
(  Cart.  de  Saint-Vincent  de  Màcon ,  n°  a  ).  —  Le» 
abbaye»  de  Sainct  Laurent,  xïi"  s.  (ihtd.,  p.  Ail). 

ABéANCiies  (Les),  h.,  c""  d'Ambérieu-eii-Bugey. 

AséitCBES  (Les),  lieu  dit,  c"  d'Oncieu. 

Abeluer  (L'),  b.,  c°*de  Villars. 

Abems  (L'),  ruiss.  alll.  de  la  Morte,  c°'  de  Saint- 
Benoit  —  L'Aben,  190I  (tableau  gynopt.). 

Abf.raod  (L'),  lieu  dit,  c°*  d'Argis. 

Abebgeaoe  (L'),  localité  disparue,  c"*  de  Montrevel. 
—  fin  l'aberjnge,  l'iio  env.  (  terr.  de  Saint-Mar- 
tin, P  3o  r°). 


Abbrgeages  (Les),  lieu  dit,  c"*  de  Cuisial. 

Abkroement  (L'),  section  de  la  c°*  de  l'Abergement- 
Clémeuciat.  —  Albergamentum  in  Domhis,  i3oA 
(Bibl.  Dumb.,  t.  II,  p.  a46).  —  Par»  Abberga- 
menti  iitper  Dombii  consistent,  iSa^  (Guichenon, 
Bressi'  et  Bugey,  pr. ,  p.  laS).  —  L'AbbergemeiU, 
i536  (ibid.,  pr. ,  p.  4i).  —  Demeurera  icetuy 
[chatleau  de  l' Abergeiuent]  du  cotté  de    Brette, 

,  fort  la  grotte  tour  tl'icehiy  appelée  la  Tour  Cha- 
beu,  laquelle  demeure  du  cotté  de  Dombe»,  comme 
elle  a  fait  de  tout  temp»,  161a  (Bibl.  Dumb., 
t.  I,  p.  5i8).  —  L'Abergement, moitié  en  Dombe», 
moitié  en  Breise,  1(170  (enquête  Bouchu).  — 
L'Abergement  prè»  la  Dombe,  i-j'Ah  (Descript.  de 
Bourgogne). —  Bailliage  de  Brette:  l'Abergement, 
1790  (Dénombr.  de  Bourgogne). 

En  1789,  l'Abergement  était  une  communauté 
du  bailliage,  élection  et  subdélégation  de  Bourg, 
mandement  et  justice  d'appel  de  Montrevel,  bien 
qu'une  partie  de  son  territoire  appartint  à  la 
Dombes. 

Son  église  paroissiale  située  dans  la  partie  de 
Bresse,  diocèse  de  Lyon,  archiprêlré  de  Dombes, 
était  sous  le  vocable  de  l'Assomption.  Au  xviii*  siè- 
cle, le  droit  de  collation  à  la  cure  appartenait  aux 
.irchevéques  de  Lyon  qui  l'avaient  acquis  des  abbés 
de  Saint-Claude.  —  L' Albergement ,  laSo  env. 
(pouillé  de  Lyon.f"  i;{  v°). 
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Eu  tant  que  6ef,  i'Abergenient  ëtalt  une  sei- 
gneurie en  toute  justice  et  avec  château  qui  dé- 
pendait, en  partie  tout  au  moins,  de  la  Terre  de 
Bégé.  Du  domaine  des  Chabeu  de  Saint-Trivier-eii- 
Dombes,  qui  la  possédaient  au  début  du  xi?"  siècle, 
celte  seigneurie  passa  en  1 338  à  Galois  de  ia  Baume, 
sire  de  Montrevel,  dont  les  descendants  en  joui- 
rent jusqu'à  la  Révolution.  Elle  avait  été  érigée  en 
baronnie  au  xvi*  siècle.  —  Castetlanus  Alherga- 
menli  castri,  i368  (arch.  de  l'Ain,  E.  9o8).  — 
J.  de  Balma,  domiiius  Albergamenli ,  1878  (arcli. 
de  la  Côte-d'Or,  B  548,  f  1  r"). 

A  l'époque  intermédiaire,  i'Abergement  était 
une  municipalité  du  canton  et  district  de  Châ- 
tillon-les-Donibes. 

Abeboeïent  (V),  m°"is. ,  c""  de  Forens. 

Abergement  (L'),  f. ,  c"°  de  Monicet.  —  Albergn- 
menlum  subtus  Corgenonem,  i443  (arch.  de  l'Ain, 
H  793,  f°665  r"). 

Abebgemeni-Clémenciat  (L'),  c"*  du  c°"  de  Chétillon- 
sur-Chalaronne. 

Celte  commune  fat  formée,  en  1867,  des  an- 
ciennes paroisses  de  I'Abergement  et  de  Clémen- 
cial  qui  dépendaient  auparavant  de  la  commune 
de  Châtillon-sur-Chalaronne.  —  Châtillon - lei - 
Dombes  :  I'Abergement,  hameau;  CUmenciat,  ha- 
meau, 1847  (stal.  post. ). 

Aberoemeni-de-Vareï  (L'),  c"°  du  c°"  d'Ambérieu-en- 
Bugey.  —  Villa  que  dicitur  V Arbergamenlum 
Sancti  Johanni»,  11 69  (arch.  de  l'Ain,  H  355, 
copie  du  xvii°  s.).  —  Alhergiment ,  1912  (Dubou- 
cliet.  Maison  de  Coligny,  p.  4  3).  —  Alberga- 
menlum,  1288  (Guigue,  (iarlul.  de  Sainl-Sulpice, 
p.  i4i).  —  Albergamenli' lit ,  i333  (arch.  de  l'Ain, 
H  3).  ^  U Abergement  le»  Varay,  178g  (Alman. 
de  Lyon). —  L' Abergement  le  Varai/,  ïviu"  s.  (titres 
de  la  iamille  Bonnet).  —  L' Abergement  de  Varei , 
an  X  (Ann.  de  l'Ain). 

Avant  la  Révolution,  i'Abergement- de -Varey 
était  une  communauté  du  bailliage,  élection  et 
subdélégation  de  Belley,  mandement  de  Saint- 
Germain-d'Ambérieu. 

Au  Xïi"  siècle,  cette  communauté  dépendait  en- 
coiw,  pour  le  spirituel,  de  la  paroisse  de  Sainl- 
Jean-le-Vieui.  Son  église  paroissiale  apparaît  pour 
la  première  fois ,  en  1G70,  dans  l'enquête  Bouchu; 
c'était  alors  une  annexe  de  celle  de  Sainl-Jean-le- 
Vieux,  diocèse  de  Lyon,  archiprétré  d'Ambronay. 
Le  a8  août  1808,  elle  fut  érigée  en  titre  de  pa- 
roissiale ,  sous  le  vocable  de  saint  Louis.  — •  L' Aber- 
gement de  Varey,  annexe  de  la  paroiise  de  Saint 
Jean  le  Vieux,  1670  (enquête  Bouchu). 


Dans  l'ordre  féodal,  I'Abergement»  de -Varey 
était  une  dépendance  de  la  baronnie  de  Varey  et 
ressortissait  à  sa  justice,  de  laquelle  on  pouvait 
appeler  au  bailliage  de  Belley. 

A  l'époque  intermédiaire,  I'Abergement -de - 
Varey  était  une  municipalité  du  canton  d'Am- 
bronay,  district  de  Saint-Rambert. 

Abergement-le-Grand,  c"'du  c°"de  Brénod.  — Voir  Le 
Grand-Abergeveut. 

Abergemeut-le-Petit,  c"'  du  c°°  de  Brénod.  — Voir  Le 
Petit-Abebgement. 

Abekgeïents  (Les),  nom  (|ue  l'on  donne  parfois  aux 
communes  réunies  du  Grand  et  du  Petit-Aberge- 
menl.  —  Garda  de  Albergamentis ,  1999-1369 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io455,  f  90  r°). 

Abérieux  (Les),  lieu  dit,  c"'  de  Gex. 

Aberouaz   (L'),    Ioc.   disparue,   à  ou  près  Brénod. 

—  Cauda  dal  Aberouaz,  xv'  s.  (arch.  de  l'Ain, 
H  359). 

Ablaibix,  h.,  c°°  d'Apremont. 

Abbaham  (L'),  ruiss. ,  c""  de  Lent. 

Abraham,  m°"  isolée  et  triage,  c°*  de  Boissey. 

Abstinencum  ,  Ioc.  disparue  qui  paraît  avoir  été  située 
près  de  Chàtillon-de-Michaille.  —  Abstinencum, 
11  44  (arch.  de  l'Ain,  H  5i). 

Achat  (L'),  h.,  c"  de  Ghampfromier. 

AcHiNS,  Ioc.  disparue,  à  ou  près  Chalamonl.  — 
Berardus  de  Achim,  domicellus,  1277  (Guigue, 
Documents  de  Dombes ,  p.  919). 

AcoNAi,  Ioc.  disparue,  à  ou  près  Vieu-d'Jze- 
nave.  —  Venus  Aconai,  1222  (arch.  de  l'Ain, 
H  368). 

AcoTEu,  c""  de  Brens.  —  Cohiacus,  iiig  (Gall. 
christ.,  t.  XV,  instr.,  c.  809).  —  Acoieu,  ijig 
(ihid.).  —  Accoyeu,  1961  (Guigue,  Cartul.  de 
Saint-Sulpice ,  p.  1 1 8  ). 

La  maison  d'Accoyeu  avait  été  donnée  à  l'ordre 
des  Templiers,  en  iiig,  par  Guillaume,  évéque 
de  Belley;  après  la  suppression  de  cet  ordre,  les 
comtes  de  Savoie  la  donnèrent  aux  chevaliers  de 
Saint-Jean-de-Jérusalem  qui  en  firent  un  membre 
de  leur  commanderie  de  Savoie.  —  Templum  de 
Cnhiaco,  1149  (Gall.  christ.,  t.  XV,  instr.,  c.  309). 

—  Ecclesi  de  Cohiaaco,  1149  (ibid.).  —  Domu* 
templi  d'Acoyen,  1261  (Guigue,  Gart.  de  Saint- 
Sulpice,  p.  118).  —  Accoieu,  membre  dépendant 
de  la  commanderie  de  Savoie,  1877  (arch.  de 
l'Ain,  H  869,  f  i3  r"). 

Adain  (L'),  ruiss.  alll.  de  la  Pernaz  ou  Perne. 
Adams  (Les),  h.,  c"*  de  Cras-sur-Reyssouze. 
Adod  (L'),  font"  et  ruiss.  afll.  de  l'Arvière,  c"*  de 
Vieu-en-VaIromey. 


DEPARTEMENT  DE  LAIN. 


3 


Afïkhiiandes  (Les),  Heu  dit,  e"*  d'Anglefort. 
Amber,   lof.  depuis  lonfjtemps  disparue,   qui   était 
située  dans  i'ager  de  Cessieu,  non  loin  de  Lhuis. 

—  JVon  longe  a  Hhodano,  in  agro  Saxiacensi,  m 
villulis...  Agahri ,  869  (Guichenon,  Bresse  et 
Bugey,  2a6). 

Agglohebie  (L'),  h.,  c"*  de  Saint-Maurice-de-Gour- 
dans. 

Agheiks  (L'),  ruiss. ,  nail  sur  le  territoire  de  Saint- 
Gorraain-les- Paroisses ,  au  pied  d'un  des  contreforts 
méridionaux  du  Molard-Dedon ,  et  va  se  joindre  au 
Setrin,  à  (lonzieu. —  Ripperia  de  Agnynt ,  i385 
(arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  845.  f  117  v°).  — 
L'Agneint,  1887  (stat.  posl.). 

AesEiNS,  loc.  disparue,  sur  les  bords  de  l'Agneins,  à 
Saint-Germain-les-Paroisses  ou  à  Collomieu.  — 
Aijgnin»,  18.59  (arch.  de  la  Côle-d'Or,  B  84û, 
f  108  V»). 

AsNELKis  (Les),  f. ,  r""  de  Romans. 

Agnellier  (L'),  anc.  bergerie  des  chartreux  de 
Portes,  c"*  de  Saint-Sorlin.  —  Agnellarius  domus 
Porlantm,  tiihtiiê  castrun  Saueti  Satumini,  laiS 
(arch.  de  l'Ain,  H  33o). 

AGNELott:  (L'),  ruiss.  alTI.  de  l'Ain. 

AfiRELODx  (L'),  f.,  c"'  de  Simandre-sur-Suran. 

AesïLocx  (Les),  écart,  c"  de   Saint-Jean-le-Vieux. 

AexEREiNs,  section  de  la  c"'  de  Villeneuve-Agnereins. 

—  /n  pago  Lugdnneitsi ,  in  agro  Animiacente ,  lis. 
*  Anieniaceiite ,  in  fine.  Note  ville,  9.54-998  (Recueil 
des  chartes  de  Cluny,  I.  Il,  n°  899).  —  Ainni- 
nen$,  1 1  76  env.  (  Guigne,  Doc.  de  Dombe»,p.  47). 

—  Agninent ,  1  2 .5o  env.  (  pouillé  de  Lyon ,  f  1 3  r°  ). 

—  Aninen»,  ia44  (Cart.  lyonnais,  t.  1,  n"  893). 

—  Agnynen»,  ia99-i3()9  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  io455,  r  5)  v").  —  Aignynen»,  iSaS  env. 
(pouillé  de  Lyon,  f  8).  — Anygnen»,  i35o  env. 
(pouillé  de  Lyon,  f°  11  v°).  —  Aigneneitu,  i365 
env.  (Bibl.  nat. ,  lat.  10081,  P  iC  v°).  —  Aigni- 
n«nu,  làga  (pouillé  de  Lyon,  f°  26  v°).  —  Ai- 
gnereitu,  1.587  ('*"'•>  ^  «3  r*).  —  Agneren», 
1662  (Guichenon,  Hist.  de  Dombes,  t.  I,p.  i56). 

—  Aigrwrin»,  Agnerin»,  xviii"  s.  (Aubret,  Mé- 
moires, t  II,  p.  200,  229  et  4o3).  —  Agne- 
reint,  1791  (  Dénombr.  de  Bourgogne). 

En  1789,  Agnereins  était  une  communauté  de 
la  principauté  de  Dombes,  sénéchaussée  et  subdé- 
égation  de  Trévoux,  élection  de  Bourg,  chàtel- 
lenie  de  Villeneuve. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prétré  de  Dombes,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Jaoques-le-.Majeur:  le  doyen  de  Montberthond  pré- 
sentait à  la  cure,  au  nom  de  l'abbé  de  Cluny.  — 


Eccletia  de  Agninens,  i2  5o  env.  (pouillé  de  Lyon, 
f  l3  r°).  —  Agnereins;  patron  du  lieu  ;  saint  Jac- 
ques, 1719  (visites  pastorales). 

Dans  l'ordre  féodal,  Agnereins  était  une  sei- 
gneurie en  toute  justice,  de  l'ancien  fief  des  sires 
de  Villars. 

A  l'époque  intermédiaire,  Agnereins  était  une 
miuiicipalité  du   canton  de  Saint-Trivier,  district 
de  Trévoux. 
Agnerie  (L'),  anc.  mas,  à  ou  prés  Birieux.  —  Man- 
susde  t'Agneri,  1299-1369  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  10455,  f°3  v").  ' 
Aorillet  (L'),  montagne,  c""  de  Brénod.    —  Mons 
Agriteti    qui  supereminet  calmis    Albarone,    11 36 
(arcli.  de   Brénod).   —    Mons    Agrillietti,    1809 
(arch.  de  l'Ain,  H  53). 
Agcilleron  (L'),  anc.  nom  de  montagne,  à  ou  près 
Lagnieu.  —  Molare  de  Guyllerun,  1266-67  (arch. 
de  l'Ain,  H  387), 
Agdin  (L'),  ruiss.  affluent  du  Gland.  • 

AicNoz ,  h. ,  r°'  de  (^eyzérieu.  —  Eyniits ,  1 3o6  (  Chartes 

de  la  Tour  de  Douvres,  p.  35). 
AiGREFEOiLLE,  h.,  c°*  de  Bâgé-la-Ville.  —   Colonia 
Ayguerrueh ,  var.  Ayguercueh,    lis.   *Aygrefuels, 
1167-1184  (Cartnl.  de  Saint-Vincent  de  Màcon, 
n°  623).  —   De  Aygriffotio,  i335  env.  (terr.de 
Teissonge,  P  7  r").   —    Ilei-  tendens  de  Agrifolio 
apud  liaugiacum  viltam,   i344   (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  55a,  (°  33  v").  —  Egrefueil,  t65o  (Gui- 
chenon, Bresse,  p.  33). 
AiGREFEiiLLE,   locaUté  disparuc .    c"  de  Viriat.   — 
Aygriffollium ,  parrochie  Viriad,    i468  (arch.   de 
la  Côte-d'Or,  B  586,  P  882  r").  —  Agriffollimn , 
1  468  (ihid.,  P  399  r').  —  Egi-iffuel,  i  564  (arch. 
de  la    Côte-<l'Or,  B  695.  P  447  r"). 
AiGUE-MoRTE  (L'),  ruiss.,  affl.  du  Séran;  coule  à  la 
limite  des  communes  d'Yon-Artemare  et  de  Saint- 
Martin-<le-BaveI. 
AiGOEPEBSE,  anc.  lieu  dit,  c°*  de  Massieux.  —  Apud 
Aquam   Sparsam,  in  parrochia  de   Maceu,  1359 
(Grand  cartul.  d'Ainay,  t.  II,  p.  56).  —  Aqua- 
parsa,  1 399-1369  (  arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io455, 
PSgr»)." 
Aiguës  (Les),  lieu-dit,  c"'  de  Grosléc.  —  Les  Egues, 

i355  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  796,  P  a  r"). 
Aigi  iLi.ox  (L'),  mont,  à  ou  près  Bénonces.  —  Mo- 
lare de  l'Agttillon,  1276  (arch.  de  l'Ain,  H  aaa). 
Aille,  h.,  c"*  de  Montceaux.  — Ally,  1285  (Polypt. 
de  Saint-Paul  de  Lyon,  p.  6a).  —  Aille,  1764 
(Baux,  Nobil.  de  Bresse  et  Dombes,  p.  i83). 

Aille   était,   au   xviii'  siècle,  un   petit  fief  de 
Dombes  ne  consistant  qu'en  une  rente  noble. 

1 . 
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départi; MENT  DE  LAIN. 


AiLLï-FouRCHBB,  111°°  isol.,  c"  de  Boissey. 

AlMONT,  écart,  c"  de  Malafrelaz. 

AiMOz  (Lks  GnANGEs  d'),  fermes,  c"  de  Brénaz. 

Ain  (L'),  rivière, naît  dans  le  département  du  Jura, 
non  loin  de  Nozeroy,  à  l'altitude  de  780  mètres. 
A  partir  de  son  confluent  avec  la  Bienne  et  sur  un 
parcours  de  i5  kilomètres,  l'Ain  délimite  le  dé- 
partement auquel  il  donne  son  nom  et  le  dépar- 
tement du  Jura,  mais  son  lit  tout  entier  appar- 
tient à  ce  dernier  département.  A  partir  de  son 
confluent  avec  la  Valouse ,  il  coule  entre  l'arron- 
dissement de  Bourg  et  celui  de  Nantua;  de  Pont- 
d'Ain  à  Varambon ,  il  appartient  exclusivement  à 
l'arrondissement  de  Bourjj,  puis  il  sépare  l'ar- 
rondissement de  Belley  de  celui  de  Bourg  jusqu'à 
Priay,  et  de  celui  de  Trévoux  à  partir  de  Villette, 
jusqu'à  son  confluent  avec  le  Rhône ,  où  il  se  jette 
par  186  mètres,  en  face  d'Anthon,  Isère,  après 
un  parcours  de  190  kilomètres,  dont  66,6  dans 
I  le  département  de  l'Ain.  Ses  principaux  alfluents 
dans  notre  département  sont  la  Bienne,  l'Oignin 
grossi  du  déversoir  du  lac  de  Nantua  et  de  l'Ange, 
la  Valouse, le  torrent  de  la  cascade  de  Bolozon,  la 
Doire-Fontaine ,  le  Veyron,  l'Ecotay,  le  Riez,  l'Oi- 
zelon,  le  Suran,  l'Albarine  et  le  Toison.  —  Flii- 
viiu  qui  Igneus  dicilur,  vu'  ou  viii"  s.  (Vita  Do- 
mitiani,  AA.  SS.  1.  jul.  I,  p.  5o).  —  Igniz , 
1112  (charte  de  Gauceran,  archevêque  de  Lyon, 
citée  par  Guichenon ,  Bresse ,  p.  99).  —  Hinnis, 
1169  (arch.  de  l'Ain,  H  355).  —  Usque  ad  Hent, 
1180  env.  [ihid.,  H  238).  —  Flumen  qui  dicitw 
Enz,  laia  (ibid.).  —  /mil»,  121Q  (ibid.).  — 
Henz,  iai3  {ibid.,  H  357).  —  Himni»,  I3i3 
(ibid.).  —  Hem,  i93o  (Cart.  lyonnais,  t.  I, 
n°  2  63).  —  Ripa  flurii  Yimis ,  1239  (arch.  de 
l'Ain,  H  338).  —  Supei-  Yndim,  ia36  (Polypt.  de 
Saint-Paul  de  Lyon ,  app.  p.  182).  —  La  riven  de 
Henz,  ia65  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  678,  vidi- 
mus  de  1271).  • —  Aqua  de  Enz,  ia66  (Guigue, 
Docum.  de  Dombes,  p.  160).  —  Ens,  1299- 
1869  {ihid.,  r  99  r°).  —  Eyns,  i3o6  (arch.  de 
la  Cole-d'Or,  B  io454,  f°  10  r");  1544  (ibid., 
B  78H  paasim).  —  Indis  Jlttvitit  ou  riparia,  1387 
(Valbonnais,  Hist.  du  Dauphiné,  pr. ,  p.  35o); 
i356  (Guichenon,  Savoie,  pr.  p.  191);  1892 
(Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr.  p.  186);  i4a7 
(titr.  du  chat,  de  Bohas).  —  Yndis Jtuviu»  ou  ri- 
paria,  i4ai  (censier  d'Arbent,  P  83  v°);  i436 
(arch.  do  la  Côte-d'Or,  B  696,  P7  v»).—  Ayns, 
liai  (censier  d'Arbent,  f°83  v°);  i544  (arch.de 
la  Côte-d'Or,  B  788  paasim);  i563  {ibid.,  B 
io45o,  f°  ii5  r°).  —  Ains,   1692  (Guichenon, 


Savoie,  pr. ,  p.  445);  i58a  (Guichenon,  Bresse  et 
Bugey,  pr. ,  p.  99);  j649(titresduchât.  de  Bohas); 
1789  (Pouillé  du  dioc.  de  Lyon,  p.  11):  1790 
(Dénombr.  de  Bourgogne).  —  Eynd»,  i559  (arcli. 
du  Rhône,  S.  Jean,  arm.  Lévy,  vol.  43,  f  i  iSr"). 
■ — Idanutjluviu»,  \vi' s. (Gilbert  Cousin,  Descrip- 
tion du  Comté  de  Bourgogne ,  cité  par  Guichenon , 
Bresse  et  Bugey,  I,  p.  ai).  —  Usque  ad  Idanum, 
1618  (Papyre  Masson,  Descr.  Qumin.  Galliae).  — 
Danu»,  1618  (Chifllet,  Vesontio,  pars.  1,  cap.  4). 

—  Inz,  i665  (les  Masures  de  l'Ile-Barbe,  t.  I, 
p.  445).  —  Ain,  1784  (Descr.  de  Bourgogne); 
an  X  (Ann.  de  l'Ain). 

Depuis  le  xiii"  siècle,  l'Ain  s'appelle  dans 
l'usage  courant  «la  rivière  d'Ain-?.  —  Hippei-ia 
Y»dis,  1299-1469  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io455, 
P  85  r").  —  La  riveri  d'Enz,  i34i  env.  (terr. 
du  Temple  de  Mollissolle,  f°  28  r°).  —  La  ri- 
vière d' Ains ,  I  492  (Guichenon,  Savoie, pr.,  p.  445); 
i582  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  99); 
1649  (titres  du  chat,  de  Bohas);  i65o  (Guiche- 
non, Bugey,  p.  108).  —  La  rivière  d'Ain,  1784 
(Descr.  de  Bourgogne).  —  La  rivière  d'Ain  prend 
sa  source,  1808  (Stat.  Bossi,  p.  8a). 

Indis  est  la  forme  originaire  d'où  sont  régulière- 
ment sortis /nni's ,  Eynzel  Enz;  d'.lnda,  l'Inde,  alll. 
de  la  Roër  (Raven.  anon.  cosmogr.  4,  ai).  Idaniis 
et  Danu»  sont  des  formes  imaginaires  inventives 
par  les  ënidits  des  xvi°  et  xvii'  siècles ,  qui  voyaient 
dans  Danus  un  mot  celtique  signiGant  rivièi-e. 
AiRiNS,  h.  c"  de  Farges.  —  Herens,  j4oi  (arch.  de 
la  Côte-d'Or,  B  1097,  table).  —  Heyrems,  i4oi 
{ibid.,  C  108  r°);  i554  {ibid.,  B  1 199,  f  609  r"). 

—  Heyi-eins,  xvii'  s.  (ibid.,  table).  —  Hairens,, 
xviii*  s.  (Cassini). 

Aisne  ou  VÉsiNE,c"'duc°°de  Bàgé-le-Chàtel. —  Villam 
etiam  Eniicum  et  Osam  majorent,  946  (Rec.  des 
chartes  de  Cluny,  t.  I,  n°  688).  —  Eniteus,  960 
env.  {ibid.,  t.  I,  n°  688).  —  Enescus,  gSo  env. 
{ibid.,  I.  I,  n°  4li).  —  Aniscus,  1017-1035  {ibid., 
t.  111,  n°  3713).  —  Aisina,  1398  (arch.  de  l'Ain, 
H  1).  —  Ennet,  i325  env.  (terr.  de  Bàgé,  f°  8). 

—  Etnes,  1427  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. 
p.  laS),  i584  {ibid.,  pr.  p.  189).  —  Eues,  i56.H 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io45o,  P  3oi  r").  — 
Esnes ,  ham.  de  Saint  Jean  le  Prttche  en  Maçonnais , 
1670  (enquête  Bouchu).  —  Aynesou  Vesine,  1790 
(Dénombr.  de  Bourgogne). —  Aisne  et  Vesine ,  an  x 
(Ann.  de  l'Ain). 

En  1789,  Aisne  ou  Vesine  était  une  commu- 
nauté du  bailliage,  élection  et  subdélégation  de 
Bourg,  mandement  et  justice  d'appel  de  Montrevel. 


DÉPARTEMENT  DE  LAIN. 


Sous  l'ancien  ré(;inie,  c'était  une  simple  yÎ- 
cairie  de  Saint-Jean-le-Priche,  en  Maçonnais;  en 
1808,  cette  vicairie  fut  éri{jée  en  paroisse,  sous  le 
vocable  de  saint  Joseph.  -  -  Aine,  parm»»e  annexe 
de  Saint  Jean  le  friche,  diocène  de  Màcon,  1784 
(Descr.  de  Bourgofjne). 

Aisne  faisait  orijjinairement  partie  du  comté  de 
Màcon;  après  avoir  appartenu  à  l'abbaye  deCluny, 
cette  terre  arriva,  on  ne  sait  comment,  à  la  fa- 
mille de  Vauffcifjneuse  qui  la  vendit,  en  i3oi,  à 
Amédée  V,  comte  de  Savoie  et  sire  de  Bégé,  du 
chef  de  sa  femme  Sibille  de  Bàfjé.  Le  comte 
Aymon  l'inféoda,  en  i356,  à  Guillaume  de  la 
Baume-Nfontrevel ,  qui  l'unit  au  comté  de  Mont- 
revel  dont  elle  faisait  encore  partie  en  1789.  — . 
Ouandam  rillam  Ani»cum  a  princi»  rocitatam,  in 
ricino  Arari>  Jtuminin  sitam,  que  e.r  hereditale 
Sancii  Vincentii  ad  ju»  cmnilatua  [Mali»conen>it] 
idim  ab  antiquit  delegala  obvenit,  1017-1035  (Rec. 
des  chartes  de  Cluny,  t.  111,  n°  3712). 

A  l'époque  intermédiaire ,  Aisne  était  une  mu- 
nicipalité du   canton  de   Bàgé-le-Châtel,  district 
de  Pont-de-Vau\. 
AiiiN,  écart,  r"'  de  Saint-Trivier-sur-Moignans. 
Alakiers  (Les),  m°°  isol.,   c""  de  Saint-Germain-sur- 

Renon.  —  Alagnier,  xviii*  s.  (tassini). 
Alaioiiie,    localité  disparue,    c"'  de   Bàgé-ic-Chàtel 

(  Cass.  ). 
Albannièies  (Les),  h.,  c"*  de  Béreyziat. 
Aliirs,    localité  disparue,  c"*  de  Saint-Julicn-snr- 

Veyle.  —  Albam,  xtiii*  s.  (Cassini). 
ALtiBGEs  (  Les  ),  localité  disparue .  à  ou  près  Ci- 
ïrieux.  —  Alharge» .  i-2^>6  (Bibl.  Dumli.,  II, 
p.  135). 
Albarine  (L'),  rivière,  nait  à  9^0  mètres  d'altitude, 
au  pied  de  la  foret  des  Moussières,  sur  le  terri- 
toire de  Brénod.  traverse  Corcelles,  Champdor  et 
Hauleville ,  tombe  par  une  série  de  cascades  dont 
la  plus  belle  est  celle  de  Charabotte ,  s'engage  dans 
l'énorme  faille  de  Saint-Bambert ,  entre  dans  la 
plaine,  à  Ambérieu,  et  va  se  perdre  dans  l'Ain,  à 
Saint- Maurice  de  Reniens.  —  Aqua  que  dicitur 
Albarona,  1096  (arch.  de  l'Ain,  H  1,  copie  du 
wii'  s.).  —  Albarona,  1 1 16  (Gall.  christ.,  t.  XV, 
inslr.,  c.  SoO);  1 1  .'(6  (arch.  comni.  de  Brénod); 
1  169  (arch.  de  l'Ain,  H  35.5);  laia  (ifrt<i. ,  H  388); 
13  63  (ibid.,  H  3;.  Fluviut  qui  dicitur  Alba- 
Iniia,  1386  (Cartul.  lyonn.,  t.  I,  n'  809).  —  A%-- 
barona,  1398  (arch.  de  l'Ain,  H  1);  1899  (arch. 
de  la  Côte-d'Or,  B  887);  1/187  (a'"'"''-  fie  l'Ain, 
H  4).  —  Ripperia  Albarone,  i344  (arch.  de  la 
ate-d'Or.  B  870,  r"  9  r"");  i44o  (arch.  de  l'Ain, 


H  359).   —   La  rivière  d'Albarine,    i65o    (Guî- 
chenon,  Bugey,  p.  68). 

*Albbns  ou  *ABBE!is,  localité  disparue,  à  Saint- 
Benoît-de-Cessieu.  —  Ultra  rutam  de  Albenco,  a 
parte  Neyriaci,  1987  (Grand  cartuL  d'Ainay,  t.  I, 
p.  109). 

Albion,  lieu-dit,  c"*  du  Sault-Brénaz. 

Albon  (En),  anc.  territoire,  c"  de  Brens.  —  Une 
pièce  de  vigne  située  en  Albon,  1577  (arch.  de 
l'Ain,  H  869,  P  53  r"). 

Albon,  nom  d'un  ancien  pays  situé  sur  le  cours  in- 
férieur delà  Reyssouze.  —  Corcelles  en  Albon,  i4oi 
(arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  556,  f  33  r");  i533 
(arch.  de  l'Ain,  H  8o3,  f  6i5  r").  —  Corcellae 
en  Arbon,  pan-ochie  Sancti  Stephani  tupra  Reys- 
nosam,  tliglt  (arch.  de  l'Ain,  H  797,  i°  387  v°). 
—  Corcelle  en  Albon,  1847  (stat.  post.). 

Albbcinia,  localité  disparue  qui  parait  avoir  été 
située  près  de  Jayat.  —  Eugena  de  Jaya  avec  Eudes 
d'Albucinia  (Aubret,  Mémoires,  t.  I,  p.  965). 

AiEiss,  h.,  c"*  de  Saint-Trivier-sur-Moignans.  — 
'Alencut.  —  Aient,  liik  (terr.  de  Peyzieux).  — 
y4{«in(,  XVIII*  s.  (Cassini). 

Aleman,  b.,  c°*  de  Crozet. 

Alex,  h.,  c"  de  Groissiat.  —  Alex,  1894  (arch.  de 
la  CAte-d'Or,  B  8i3,  T  8). 

Alexamdrï,  h. ,  c"'  de  La  Peyrouse. 

AiiNTA  (L'),  montagne,  c"*  de  Lagnieu. 

AiivoNT,  localité  détruite,  c"°  du  Montellier.  —  Ali- 
vont,  i399-i36g(areh.  delà  Gôted'Or,  B  io455, 
t^  58  r"). 

Allaigne,  h.,  c"'  de  Saint-Just. 

Allée  (L'),  écart,  c""  de  Dompierre. 

Allke  (L'),  h.,  c""  de  Perrex. 

Allée  (L'),  h.,  c"'  de  Romans. 

Allée  (L'),  h.,  c"  de  Saint-Jean-sur-Reyssouse. 

Allée-de-Cballhs  (L'),  c"'  de  Bourg. 

Allée-de-Bomans  (L'),  bois,  sur  les  communes  de 
Condeyssiat  et  de  Romans. 

Allée-Maigret  (L'),  h..c"'  de  Chanoz-Châtenay. 

Allemaoes  (Les),  fermes,  c"'  de  Peyzieux. 

Allement,  h.,  c"'  de  Poncin.  —  De  Alatnenco,  1399- 
1869  (arch.  de  la  Cote^l'Or,  B  io455,  f  98  v°). 

—  Alenuin,  i65o    (Guichenon,  Bresse,  p.  9).  — 
illeineni,  xviii'  s.   (Cassini);    1847    (stat.  post.). 

—  Allamant,  i835  (cadastre). 

Dans  l'oMce  féodal,  Allement  dépendait  de  la 
seigneurie  de  la  Cueille. 
Allemocne  (L'),  torrent  qui  nait  sur  la  commune  de 
Thoiry,  au  pied  d'un  contrefort  du  Reculet,  tra- 
verse le  village  d'Allemogne  qui  lui  doit  son  nom 
et  se  jette  dans  le  London. 
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Allemogne,  h.,  c"'  de  Thoiry.  —  AUamognia,  1873 
(arch.  de  la  Côle-d'Or,  B  i23a,i  ).  —  Alamognia, 
1897  {ibiiL,  B  togô,  f°  89  r°).  —  Alamogny, 
1897  (ibid.).  ■ —  Àllemoigne,  1670  (enquête  Bou- 
chu).  —  Alamogne,  1780  (Carte  de  Cliopy).  — 
Ulemogne,  l'jliti-ijbo  (arch.  du  Rhône,  titres 
des  Feuillées). 

En  1789,  Allemogne  dépendait  du  bailliage  de 
Geï  et  de  l'élection  de  Belley. 

Son  église  paroissiale ,  diocèse  de  Genève ,  archi- 
prètré  du  Bas-Gex,  était  dédiée  à  saint  Claude, 
après  l'avoir  été  à  sainte  Marie.  —  Parrochia  Ala- 
inognie,  1487  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  1100, 
r  490  v"). 

En  tant  que  lief,  Allemogne  était  du  domaine 
des  évéques  de  Genève;  possédée,  en  i3oo,  par 
un  gentilhomme  qui  en  portait  le  nom,  la  terre 
d' Allemogne  appartenait,  au  xïii°  siècle,  aux  de  Li- 
vron,  de  qui  elle  passa,  au  siècle  suivant,  aux  de 
Conzié.  —  Confessio  iwbilis  vtri  Glaudii  de  Vi- 
fiaco,  domini  Allamognye,  1A97  (srch.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  iraS,  f  709  r"). 
Alietbiat  (L'),  h.,  c'"  de  Servas.  —  De  Ahriaco, 
parrochie  Longicampi ,  1^67  (arch.de  la  Côte- 
d'Or,  C585,f°2i4r°).  —  Lahyrias,  pan-oesse 
de  Serva,  i554  (arch.  de  l'Ain,  H  91  a ,  P  78  v°). 

—  La  Leyriaz,  1670  (enquête  Bouchu).  —  Lal- 
leriat,  xviii'  s.  (Cassini^.  —  Lalleyriat,  tiilf] 
(stat.  post.). 

En  1789,  l'AHeyriat  était  un  village  de  ia  pa- 
roisse de  Servas,  bailliage,  élection,  subdéléga- 
tion et  mandement  de  Bourg.  Cette  localité  res- 
sortissait,  pour  une  partie,  à  la  justice  du  roi, 
exercée  par  le  bailliage , et ,  pour  l'autre,  à  la  jus- 
tice des  chartreux  de  Seillon. 
Allejets  (Les),  h.,  c"'  de  Sulignat.  —  Allezetn, 
xviii"  s.  (Cassini).  —  Alezets,  >84i  (Etat-Major). 

—  Les  Alaizet,  1867  (stat.  post.). 
AtLioDD,  mas,  c"'  de  Montracol. 

ALLooiÈnEs  (Les),  f.,  c"'  de  Saint-Nizier-le-Désert. 
Allondère  (L'),  ruiss. ,   c"*  de  Pouilly-Saint-Genis. 

—  Aqua  de  Atlondery,  1897  (^•''^h.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  109.5,  f°  195  r"). 

AiLOMiAi,   h.,    c"'    d'Ozan.    —    Alonziacus,    1372 

(Guichenon,   Bresse  et   Bugey,  pr. ,  p.   16).   — 

Alomiac  (Cassini). 
Allocettk  (L'),  lieu  dit,   c"'  de   Brénod.  —   L'A- 

loetta,    1887    (cadastre).    —   La  Luedetta,  1887 

(ibid.). 
Allouettes  (Les),  h.,  c"  de  Saint-André-de-Corcy. 
Alloukttes  (Les),  f  et  étang,  c"  de  Sandrans. 
Allot,  h.,  c""  de  Saint- André-le-Panoux.  —   Alloy, 


xïiii'   s.    (Cassini).  —   Daloy,   i84i    (Étal-Ma- 

]»"■)• 
Allies  (Les),    anc.  lieu  dit,   c"'  de  Chaveyriat.  — 

Ou  Alhies,  1497  (terrier  des  Chabeu,  f  78). 
Alluibes  (Les),  localité  disparue  qui  a  laissé  son  nom 
à  un  étang  de  la  commune  de  Saint-Nizier-ie- 
Désert.  —  Afoiuu»  de  les  Alueres,  12  48  (Bibl. 
Dumb. ,  t.  I,  p.  i5o). 
Allïmes  (Les),  h.  et  cliàl. ,  c"  d'Ambérieu-en-Bugey. 
—  Castrum  Alemo^-um,  i884  (Valbonnais,  Hist. 
du  Dauphiné,  pr.  p.  262).  —  Via  publica  qua 
ilur  de  Amberiaco  versus  Alemos.  i385  (arch.  de 
la  Côte-d'Or,  B872,  f°  26  r°).  —  Burgenses 
Alemorum,  i44i  (ibid.,  f°  a  v").  —  liargum 
Aretno)-um,  i44i  (ibid.,  P  8  v°).  —  Locus  Alle- 
mnrum,  1.529  (arch.  de  l'Ain,  G  81).  —  Les 
Alymes,  i65o  (Guichenon,  Bugey,  p.  3).  —  Les 
Allimes,  1670  (enquête  Bouchu).  —  Les  Alimes, 
1734  (Descr.  de  Bourgogne).  —  Lf»  Allymes, 
i843  (État-Major). 

En  1789,  les  Allymes  étaient  un  village  de  la 
paroisse  d'Ambérieu ,  bailliage ,  élection  et  subdé- 
légation de  Belley,  mandement  d'Ambérieu. 

L'église  du  village  des  Allymes  était  une  simple 
vicairie  d'Ambérieu,  sous  le  vocable  de  saint 
Roch;  elle  est  mentionnée  pour  la  première  fois 
sur  le  pouillé  du  diocèse  de  Lyon  de  1789.  C'est 
aujourd'hui  une  succursale  de  l'église  d'Ambérieu, 
au  diocèse  de  Belley.  —  Les  Alimes,  village  de  la 
paroisse  d'Ambérieu,  1786  (Descr.  de  Bourgogne). 
—  Les  Alymes,  annexe  d'Amhèrien-x,  1789 
(Pouillé  du  dioc.  de  Lyon,  p.  10). 

Dans  l'ordre  féodal,  les  Allymes  étaient  une 
seigneurie  en  toute  justice  et  avec  château  fort, 
démembrée,  en  i354,  de  la  terre  de  Saint- 
Germain  par  Amédée  VI,  comte  de  Savoie,  pour 
être  inféodée  à  François  Nicod.  —  Castrum,  villa 
et  mandamentum  de  Alemis,  1887  (Valbonnais, 
Hist.  du  Dauphiné,  pr. ,  p.  35o).  —  Le  fief  des 
Alymes,  à  cause  de  Saint  Germain,  i536  (Gui- 
chenon, Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  69).  —  Le  chas- 
teau  des  Alimes,  ruiné,  1670  (enquête  Bouchu). 
Almagsie,  h.,  c"  de  Mogneneins. 
Aloing,  anc.  nom  de  Port  de  Frans.  —  Port  d'A- 
loyn,  un'  s.  (Guigne,  Topogr.  hist.,  p.  802).  -- 
Le  chemin  par  lequel  on  va  de  l'église  de  Frans  vers 
le  port  de  Daloing,  xviii'  s.  (Aubret,  Mémoires, 
t.  II,  p.  168). 
Alongeon.  —  Voir  Géovreissiat 

Alongeon  (L'),  grange,  c""  d'Izernorc.  —  Alonjon, 
i4i9  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  807,  f°  76  r").  — 
Alongeon,  xvm'  s.  (Cassini). 


DEPARTEMENT  DE  L'AIN. 


•AiPiÈBES  (LEs),anc.  lieu  dit,c°'  de  Vieu-d'Izenave. 

—  In  ierritorio  de  Alperiis,  iai6  (Diibouchet, 
Maison  de  Coligny,  p.  i3). 

AiPiNBS  (Les),  f. ,  c°"  de  Cliézery. 

Altbbona,  localité  disparue,   à   ou  près  Miribel.  — 

G.  de  Alverffna,  ia85  (Polypt.  de  Saint-Paul  de 

Lyon,  p.  i34). 
Alvebnia,  localité  disparue  qui  parait  avoir  été  située 

au  canton    actuel   de   Bàgé.  —   Rodulftu   de  Al- 

vernia,  ii  58-1 180  (Cartul.de  Saint- Vincent  de 

Màcon,  p.  378  ). 
AviREiMs,  c°'  du  c°°  de   Saint-Trivier-sur-Moignans. 

—  De  Marengiis,  xi*  s.  (Guigue,  Topogr. ,  p.  4). 

—  Marens,  laSo  env.  (pouillé  du  dioc.de  Lyon, 
r  ilj  r").  —  AttMreti,  i35o  env.  (ibid.,  f  1 1  v°). 

—  Amarain»,  i365  env.  (BibL  nat.,lat.  ioo3i, 
r  17  r°).  —  Amareint,  i4i8  (arcli.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  10/1/16,  r  /i5t  v°);  1567  (Bibl.  Dumb., 
t.  I,  p.  /i8i).  —  Anuuin»,  xmi*  s.  (Aubret,  Mé- 
moires, t.  II,  p.  i3a  ). 

En  1789,  Amareins  était  une  communauté  de 
Dombes,  sénérhaussée  et  subdélégation  de  Tré- 
voux, élection  de  Bourg,  châtellenie  de  Mont- 
merle. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prétré  de  Dombes ,  était  sous  le  vocable  des  saints 
Pierre  et  Paul;  les  prieurs  de  Saint-Trivier  pré- 
sentèrent à  la  cure, au  nom  de  l'abbé  de  la  Chaise- 
Dieu,  jusqu'en  1606,  date  à  laquelle  leur  prieuré 
ayant  été  uni  à  l'ordre  des  Minimes,  ce  droit 
passa  aux  Minimes  de  Montmerle.  —  Eccletia  de 
Marengiiê,  xi'  s.  (Aubret,  Mémoires,  t.  1,  p.  266). 

—  Ecclena  de  Marent,  laSo  env.  (pouillé  du 
dioc.  de  Lyon,  I*  i3  r*).  —  Amareint;  patron» 
gpirituelt  :  SS.  Pierre  et  Paul,  i6.5/i-i655  (visites 
pastorales). 

Dans  l'ordre  féodal ,  Amareins  était  une  sei- 
gneurie, en  toute  justice,  de  l'ancien  iief  de 
\  illars.  A  la  fin  du  xv*  siècle ,  les  ducs  de  Savoie  dis- 
putaient encore  aux  sires  de  Beaujeu  la  suzerai- 
neté d' Amareins  qui  finit  par  rester  à  ces  der- 
niers. 

A  l'époque  intermédiaire,  Amareins  était  une 
muni<-ipalité  du  canton  de  Montmerle,  district  de 
Trévoux. 

AataciMS,  domaine,  c"'  de  Cesseins.  —  Amareins, 
xviii*  s.  (Cassini). 

A».iiiKiNs,  loc.  disp. ,  à  ou  près  Sermoyer.  —  Ama- 
reim,  iHg.")  (arcli.  duBhone,  Saint-Paul,  obéanco 
de  Sermoyer,  terr.  de  Crottet). 

AnARKL,  loc.  disp.,  c"*  de  Joyeux.  —  Amarel,  ia85 
(Poljpt.  de  Saint-Paul  de  Lyon,  p.  81). 


Ahabiebs  (En),  anc.  lieu  dit,  c"'  de  Montrevel.  — • 
En  Amnriers,  i/iio  env.  (terr.  de  Saint-Martin, 
f  3i  r°). 

Amaries  (Les),  f. ,  c"  de  Bouligneui. 

Ambabri,  peuple  gaulois  qui  habitait  entre  les  /Edui 
et  les  AltoWogex.  —  Quod  /Kduos,  quod  Am- 
baiTus,  quod  AUobroge»  vexassent  [Helvetii]  (Cae- 
sar,  B.  G.  L,  i/i).  —  jEduos,  Ambarros,  Carnute» 
(ibid.,  V,  34). 

Ambelle,  localité  disparue ,  à  ou  près  Ceyzérieu.  — 
Villa  de  Atnbella,  i345  (arch.  de  l'Ain,  H  4oo). 

AuBéBiEO-EN-BDKEï,  ch.-l.  de  canton  de  l'arrondis- 
sempnt  de  Belley.  —  Villa  Ambariacus,  853  env. 
(D.  Bouquet,  t.  VU,  p.  891);  ia()8  (CartuL 
lyonn.,  t.  Il,  n"  670).  —  De  Ambayreu,  ia4o 
(arch.  du  Bliône,  Saint-Paul,  obéance  de  Chazey, 
chap.  I,  n°  8).  —  Ambayreus,  c.  suj.,  laSo  env. 
(pouillé  de  Lyon,  f°  i5).  —  Ambayriacus,  1269 
(Gartul.  lyonn.,  t.  II,  n°  678).  —  Amberiacu», 
i385  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  87a,  fol.  ai  r»). 

—  Ambereu,  i3a3  (Chartes  de  la  Tour  de  Dou- 
vres, p.  48).  —  Ambeyriett,  i56;i  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  io453,  f  aaS  r").  —  Ambeiriacu», 
1687  (pouillé  de  Lyon,  f"  i4  r°).  —  Amberieu, 
i65o  (Guichenon,  Bugey,  p.  56).  —  Ambei-im, 
dans  la  provincede  Bugey,  1743  (arch.  du  Bhône, 
litres  des  Feuillées). —  Ambérieux,  1765  (titr<!sdi' 
la  famille  Bonnet);  1808  (Stat.  Bossi,  p.  ia6).  — 
Amberieu,  i844  (État-Major);  1881  (Ann.  de 
l'Ain). 

Legentilice  Ambarrius  se  lit  au  féminin  sur  une 
inscription  de  Domessin,  Savoie  (C.I.L.  XII  34 16). 

En  1789,  Amberieu  était  un  bourg  de  l'élec- 
tion et  subdélégation  de  Belley,  mandement  d' Am- 
berieu, justice  mage  et  justice  d'appel  du  même 
lieu,  lesquelles  s'exerçaient  avec  celles  du  mar- 
quisat de  Saint-Rambert  et  ressortissaient  nue- 
ment  au  parlement  de  Dijon. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  arclii- 
prétré  d'Ambronay,  était  dédiée  à  saint  Syui|iho- 
rien,  après  avoir  été  sous  le  triple  vocable  de  saint 
Etienne,  saint  Syrapliorien  et  saint  Martin.  Le 
droit  de  collation  à  la  cure  qui  appartenait  encore , 
au  xvn'  siècle,  à  l'abbé  d'Ambronay,  passa,  au 
siècle  suivant,  à  l'abbé  de  Chassagne.  —  Et  in 
villa  Ambariaco  capellam,  sub  lionm-e  sancti  Ste- 
phani  et  sancti  Symphoriani  et  sancti  Martini, 
853  env.  (diplôme  de  l'empereur  Lothaire,  pour 
l'église  de  Lyon,  dans  D.  Bouquet,  t.  Vil, p.  391). 

—  Cappellanns  de  Ambariaco,  1360  (arch.  de 
l'Ain,  H  371).  —  Amberieu;  patron  spirituel  : 
S.  Sympkorien,    i654-i655    (visites  pastorales). 
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Ainbérieu  possédait  un  hôpital,  au  xiv'  siècle. 
—  Hotpilali»  fabricc  Ambeyriad .  i38i  (arcb.  du 
Rliône,  testam.,  t.  XV,  f°  77). 

Dans  Tordre  féodal,  Ambéricu  lelevait  origi- 
nairement du  fief  des  sires  de  Coligny-lc-Ncuf  ;  en 
1789,  il  dépendait  pour  les  deux  tiers  de  la  sei- 
gneurie de  Luysandres,  et  pour  un  tiers  de  celle 
des  Éclielles. 

A  l'époque  intermédiaire,  Ambérieu  était  la 
municipalité  chef-lieu  du  canton  de  ce  nom, 
district  de  Saint-Rambert. 
AMBKBiEox-EN-DoiiBes,  c"'  du  c°°  de  Saint-Trivier- 
sur-Moignans.  —  Data  Ambariaco,  in  conlo- 
quio,  sub  die  tïi  nonax  iipptembi-i$ ,  Abimo  v.  c. 
consule,  5oi  (Lex  Gundobada ,  tit.  /12).  —  Am- 
bariaco, in  conventu  Burgundiomim ,  âsb  env. 
(Lex  Godomari ,  tit.  107).  —  Vicumque  Ambaria- 
ciim  atque  Uelliniacum  (corr.  BiMiniacum),  885 
(dipl.  de  Charles  le  Gros,  dans  D.  Bouquet,  t.  IX, 
p.  339).  —  In  comitatu  Ltigduiiensi ,  dua»  curies 
quarum  una  vocalur  Savignei  et  altéra  Amb[a\rei, 
934  (Rec.  des  chartes  de  Climy,  1. 1,  n°  417).  — 
In  Ludunenst  pago,  Amberiacui  et  Saviniacus, 
ex  parte  Hugoni»  et  Lotharii  regum,  g3()  {ihid., 
t.  I,  n"  Aq9).  —  De  quibutdam  dvabue  Sancli 
Pétri  [  Cluniaceitsis  ]  potestatibus ,  nomen  uniua  Am- 
bariacus,  1020  env.  (ibid.,  t.  III,  n°  9736).  — 
Ambaireu  et  Ambayreu,  1226  (Bibl.  Dumb.  t.  Il, 
p.  86).  —  Ambayriacus,  1299-1369  (arch.  de 
la  Côte-d'Or,  B  io455,  P  i4  r°).  —  AnAeyrieu 
et  ^nèeiWeu,  i38o  (arch.  de  la  ville  de  Lyon, 
ce  i3,  n°  1,  f°  2  2  r°).  —  Afnbérieu  en  Domhes, 
1  '102  (Bibl.  Dumb.,  t.  I,  p.  33o).  —  Ainbérieiu;, 
1790  (Dénombr.  de  Bourgogne).  —  Ambeyrieux, 
an  X  (Ann.  de  l'Ain). 

En  1789,  Auibérieux  était  une  communauté  de 
la  principauté  de  Dombes,  élection  de  Bourg, 
sénéchaussée  et  subdélégation  de  Trévoux;  la  chii- 
tellenie  dont  Ainhérieux  était  le  chef-lieu  com- 
prenait Ambérieux,  Arcieux,  Brevassin,  le  Breuil, 
Fontanelle,  Juis,  Tarlarin,  la  Micliolière,  Mont- 
berthoud,  Monthieux,  le  Rosey,  San-Massonnière , 
Savigneux,  la  Serpolière  et  Saint-Olive.  —  Chas- 
teltenie  d' Ambérieu,  1 .567  (Bibl.  Dumb.,  1. 1,  p.  478). 
L'église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prélré  de  Dombes,  était  sous  ie  vocable  de  saint 
.Maurice;  l'abbé  de  Cluny  présentait  à  la  cure.  — 
Villa  Ambariacus .  .  .  etiam  ecctesia  que  ett  in  ipsa 
ritla,  que  eut  in  honore  beati  Mauricii  dicata ,  97a 
(Rec.  des  chartes  de  Cluny,  t.  11,  n°  i322).  — 
Ambérieu  en  Dombes;  patron  spirituel  :  Saint- 
Maurice,  i65à-i65.5  (visites  pastorales,  f  56). 


En  tant  que  seigneurie,  Ambérieux  relevait  au 
xii'  siècle  des  sires  de  Villars   de  qui   il  passa , 
par  vente,  en  i4o3,  aux  sires  de  Beaujeu.  La  sei- 
geurie  d'Arabérieux  était  en  toute  justice  et  avec 
château-fort;  elle  fut  aliénée,  en  1743,  par  le  duc 
du  Maine,  aux   Damas   d'Antigny   qui    la    possé- 
daient   encore  lors  de  la  convocation  des   États 
Généraux.  Le  château  d' Ambérieux,  l'un  des  plu> 
forts  de  la  Dombes,    a  peut-être  été  construit  sur 
l'emplacement  du   château  burgonde  où   Gonde- 
baud  promulgua,  en  5oi,  le  titre  XLII  de  la  loi 
qui  porte  son  nom  ;   il  n'en  subsiste   plus  que  le 
donjon,  quelques  tours  et  des  pans  de  murailles. 
A  l'époque  intermédiaire,  Ambérieux  était  une 
municipalité  du   canton  de  Saint-Trivior,   district 
de  Trévoux. 
Ambébieux-en-Dohbes  (La  Forêt  d'),   Silva  Ambaria- 
censis,  1090  (Rec.  des  chartes  de  Cluny,  t.  III, 
n°  2786).    —  Iter  tendens   de  slanno  Saiicli  Ylidii 
versus  nemus  de  Ambayriaco ,  1999-1369  (arch.  d^ 
la  Côte-d'Or,  B  io455,  T  69  r°). 
Ahblàbon,  anc.  mas,   c"  de  Saint-Eloy.  . —   Le  mo.i 
d'And>laron,  xviii*  s.   (Aubret,  Mémoires,  t.  Il, 
p.  6,  d'après  un  acte  de  1274). 
Amblkon(L'),  ruiss.  alU.  du  Gland. 
Ambi.éo!»,  c°'  du  c°°  de  Belley.  —  Apud  Amblaonem, 
1359  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  844,  (°  116  >°). 
—   Apud  Atnbleonem ,    iliga   (arch.   de   la   Côte- 
d'Or,  B  847,  f  i63  r°).—Ambleon,  i58o  (Gui- 
chenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  196). 

En  1789,  Ambléon  était  ime  communauté  du 
bailliage,  élection  et  subdélégation  de  Belley, 
mandement  de  Rossillon,  justice  du  prieur  de 
Conzieu. 

Son  églisse  paroissiale ,  diocèse  de  Belley,  archi- 
prétré  d'Arbignieu,  était  dédiée  à  saint  Didier; 
le  prieur  de  Conzieu  en  était  collateur.  L'église 
d' Ambléon  faisait  partie  de  l'ancien  patrimoine  de 
l'abbaye  de  Cluny  à  qui  elle  avait  été  confirmée, 
en  1195,  par  le  pape  Honorius  IL  —  Ecclesia  de 
Amblenne ,  sub  vocabuto  Sancti  Desiderii ,  i4oo  env. 
(Fouillé  du  dioc.  de  Belley). 

A  l'époque  intermédiaire,  Ambléon   était   une 
municipalité    du    canton  de    Lhuis,   district    de 
Belley. 
Amboïat  (L'),  f.,  c"  de  Vonnas.  —  Lamboyat,  1847 

(stat.  post.). 
Ambrian,  dom. ,  c"  de  Neuvillc-sur-Renon. 
AiiBR0NAï,c"'  duc°°  d'Ambérieu-en-Bugey.  —  *Ambro- 
iincus.  —  Ambroniacus,  f  198  (Guichenon,  Bresse 
et  Bugey,  pr. ,  p.  i4i).  —  Avibronais ,  laso  env. 
(pouillé  de  Lyon,  f  i5  r°).  —  Villa  Amhmniaci, 


DEPARTEMENT  DE  L'AIN. 


»a85  (arch.  de  l'Ain,  H  89).  —  Apad  Anéron- 
niacuin,  xiii'  s.  (ibid.).  —  Ambionay,  iSaS  env. 
(pouillé  ms.  de  Lyon,  f°  8).  —  And>i-ogniacu> , 
1339  (arcli.  do  l'Ain,  H  aaS).  —  Ambrognacut , 
1339  (ibid.,  H  939).  —  Aubmimay,  i34i  env. 
(terr.  du  Temple  de  Mollissole,  C  3o  r°).  —  De 
Ambornaco,  i4i7  (arch.  de  la  Côte-<rOr,  B  578, 
f  il  v").  —  Àmbrunay,  1 465-1 466  (Docum. 
linguist.  de  l'Ain,  p.  71).  —  Ambrognay,  i554 
(arch.  de  l'Ain,  H  913,  PSoS  r°).  ^ — Anibournay, 
i563  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  io453,  f  48  r°). 

—  Ambronay,  i6i3  (visites  pastor.,  f  iigr").  — 
Amhouriiay  en  Bugey,  t66a  (Guirhenon,  Dombes, 
t.  I,  p.  61).  —  Amboumay  ou  Ambronay,  1789 
(  Alman.  de  Lyon). 

Avant  la  Révolution,  Ambronay  était  une  ville 
du  bailliage  de  Bcliey,  mandement  d'Ambérieu. 

Ambronay  était  le  chef-lieu  d'un  des  arcliiprètrés 
du  dioci-se  de  Lyon.  —  Bernardu»,  avchipreibyler  Am- 
broitiaeemi» ,  1  176  (arcli.  de  l'Ain,  H  359).  — 
Ehiardut,  aichidiaconu»  Ambroniaci,  laaB  (Gall. 
chr. ,  t.  XVI,  instr.  ci 54). 

Après  avoir  été  consacrée  à  \otre-Dame  (x'-xu* 
siècle),  l'église  paroissiale  d'Ambronay  fut  placée, 
par  la  suite,  sous  le  vocable  de  saint  Symphorien 
(1330),  puis  sous  celui  de  saint  Nicolas;  l'abbé 
du  lieu  en  était  collateur.  Elle  est  aujourd'hui 
dédiée  à  Notre-Dame.  —  Beata  Maria  de  Ambro- 
niaco,  iiSoenv.  (Rcc.  des  chartes  de  Cluny,  t.  V, 
n"  4oi'l).  —  Apud  Amijroniacum ,  in  eccletia 
Sancli  Symphoriani ,  laao  (Guigne,  Docum.de 
Dombes ,  p.  8 1  ).  —  Atniournay  ;  patron  du  lieu  : 
S.  Nicota»,  i65'i-i655  (visites  pastorales). 

Il  y  avait,  à  Ambronay,  un  hôpital.  —  l^diji- 
eium  »ea  upu»  hotpiudi»  Ambroniaci,  t3ai  (arch. 
du  niione,  tesUmenta,  t.  XVI,  f  34). 

A  la  lin  du  viii*  siècle,  Ambronay  a|>partenait 
à  l'abbaye  de  Luxeuil;  au  commencement  du  siè- 
cle suivant,  Bamard,  depuis  archevêque  de  Vienne, 
l'acheta  et  y  fit  construire  un  monastère  de  l'ordre 
de  saint  Benoit,  sous  le  vocable  de  la  sainte  Vierge. 

—  Locii$  cui  vocalmlum  erat  A>ni/roniactt$ . . .  Bar- 
nardut . .  .  renovata  eccletia  in  honore  Dei  Oene- 
tricis  conttructa ,  setl  a  paganis  ptttlniodnm  eversa , 
in  ip$o  loco  abbatiam  conttraxit,  x'  s.  (Guichenon, 
Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  173). —  Hiimido,  abba» 
Ambroniacentit ,  ij36  (Grand  cartul.  d'Ainay, 
I.  U,  p.  91).  —  Abbas  moiiaêlerii  B.  Mariae  Am- 
broniaci, ordiniê  S.  Benedicli,  1476  (Guichenon, 
Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  1 97  ).  —  L'abbaye  Ao»(re- 
Dame  d' imbronay,    i653   (arrli.    de  l'Ain,  G  3i). 

L'abbaye  d'Ambronay  possédait,  au  xiii'  siècle, 


les  doyennés  de  Château-Gaillard,  Jujurieux, 
Mollon,  Saint-Jérôme,  la  Tranclière  et  Villerever- 
sure  et  les  prieurés  d'Anglefort,  Arbent,  Brou, 
la  Bruyère  près  Trévoux,  Ceyzériat,  Dompierre  de 
Chalamont,  Lagnieu,  Saint-Germain-d'Ambérieu , 
Saint-Jean-le-Vieux,  Saint-Jean-de-Meximieux,  dans 
le  département  de  l'Ain,  Vobles  dans  le  Jura, 
Amblanieu  et  Eyrieu  dans  l'Isère. 

La  terre  d'Ambronay,  dont  les  abbés  étaient 
seigneurs  haut-justiciers,  comprenait,  avec  le 
chef-lieu,  Douvres,  Leyment,  Loyettes,  ainsi  que 
les  seigneuries  de  ia  Tour-de-Monlverd ,  paroisse 
de  Lagnieu ,  de  la  Garde  et  de  Rivoire.  Les  abbés 
d'Ambronay  ne  reconnaissaient  la  suzeraineté  de 
personne,  pas  même  celle  des  sires  de  Coligny. 
En  1283,  ils  se  mirent  sous  la  garde  des  comtes 
de  Savoie  et  leur  concédèrent  ime  part  dans  leurs 
droits  seigneurieux ,  mais  à  charge  d'hommage. 

Au  XI v'  siècle,  on  distinguait  encore  la  terre 
d'Ambronay  du  Bugey.  —  A  parte  Bugesii  et 
Ambroniaci,     i356     (Guichenon,     Savoie,     pr., 

P-  »9'); 

A  l'époque  intermédiaire,  Ambronay  était  la 
municipalité  chef-lieu  du  canton  de  ce  nom,  dis- 
trict de  Saint-Rambert. 

Ambiio!iay  (Les  Terreabx-d'),  anc.  fortifications  en 
terre,  vulgairement  appelées  aujourd'hui  le  Fort- 
Sarrazin. —  En  faitant  foncés  et  ten-aiix  gi'andi  au 
plan  d'Ambronay,  dez  Ambronay  jusqu'à  la  rivière 
d'Enz,  i33o  (Du  Chesne,  Dauphins  de  Viennois, 
pr.,  p.  47). 

Ambionays  (Les),  anc.  domaine,  c'"  de  MiribeL  — 
Iter  tendens  dou  chatellarl  [de  Miribel]  venus  chez 
los  Ambronays,  i38o  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
C  659,  fa  r°). 

Ambbusaleijb,  localité  disparue,  c"  de  Forens.  — 
Ambrusaleur,  xïiii'  s.  (Cassini). 

Ambutrix,  c"*  du  c°°  de  Lagnieu.  —  EtnbruU,  1180 
(arch.  de  l'Ain,  H  a38). —  Ambutri,\aia  (ibid.). 
— ■  Ambutris,  i347  {ibid.,  H  3oo).  — Ambutrix, 
i385  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  871,  f  33i  v°). 
—  Ambutri,  xvii*  s.  (arch.  de  l'Ain,  H  i). 

Ambutrix  dépendait,  en  1789,  de  l'élection  et 
subdélégation  de  Belley,  mandement  de  Saint-Sorlin 
et  justice  de  Saint-Rambert.  C'était  un  membre 
du  marquisat  de  Saint-Sorlin. 

Son  église  paroissiale  diocèse  de  Lyon,  arclii- 
prétré  d'Ambronay,  était  dédiée  à  saint  Maurice; 
l'abbé  de  Saint-Rambert  en  était  collateur.  L'église 
d'Ambutrix  était  une  annexe  de  celle  de  Vaux.  — ■ 
Ecclesia  Sancti  Mauricii  de  Ambutriaco,  1191 
(Guichenon,  Bresse  cl  Bngey,  pr.,  p.  334).  — 
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Atnbulrix,  anuexe  de  Vaux;  patron  tpiriUiel:  Saint 
Maurice,  i654-i655  (visites  pastorales). 

En  tant  que  fief,  Ambulrix  relevait  du  mar- 
quisat de  Saint-Sorlin. 

A  l'époque  intermédiaire,  Ambulrix  était  une 
municipalité  du  canton  d'Ambérieu,  district  de 
Saint-Rambert. 

Ambuvet,  anc.  domaine,  c°'  de  Courtes.  —  Ambuyet, 
xïiii"  s.  (Cassini). 

Ameïzieu,  h.  ,c""  de  Talissieu. —  Miehorie  eterne.  Va- 

LENTIRUS    ACTOR      FUNDI     AmMAIIACI     BONOnBM      FlAVI 

SiRATONis...  (C.I.L.,  XIII,  n"  2533).  Au  temps 
de  Pingon  (i535-i58a),  cette  inscription  se  trou- 
vait au  bas  d'un  des  jambages  de  la  porte  du 
prieuré  de  Talissieu,  d'où  elle  a  été  transportée 
à  Belley.  —  AnuiiDiacu»  et  Ameygiacus,  1198 
(Guichenon,  Bibl.  Sebus.,  p.  335  et  3oo).  — 
Amaysiacus ,  i3i9  (Guigue,  Cartul.  de  Saint-Sul- 
pice,  p.  il>6).  —  Ameysieu,  1670  (enquête  Bou- 
chu).  —  Améiieu ,  i']'èl\  (Descr.  de  Bourgogne). 
—  Ameyzieu,  1791  (Dénombr.  de  Bourgogne).  — 
Amézieux,  an  x  (Ann.  de  l'Ain). 

Ameyzieu  dépendait,  en  1789,  de  l'élection  et 
subdélégation  de  Belley,  mandement  de  Rossillon 
et  justice  du  marquisat  de  Vatromey. 

Son  église  paroissiale ,  diocèse  de  Genève ,  archi- 
prêtré  de  Flaiieu,  était  dédiée  à  saint  Biaise;  le 
prieur  de  Nantua  en  était  collatcur.  A  partir  du 
milieu  du  xiv'  siècle ,  elle  ne  fut  ])lus  qu'une  an- 
nexe de  celle  de  Talissieu.  —  Ecclesia  Amaiteaci , 
1 1 98  (Rec.  des  chartes  de  Cluny.t.  V,  n°i!i375).  — 
Ecclesia  Amaisiaci,  J198  [ibid.,  n°  Ù376).  —  En 
la  parroisse  d'Amesieux,  imnexe  de  Talissieu,  au 
diocèse  de  Genève,  i65o  (tiuiclienon,  Bugey,  p.  3). 
Dans  l'ordre  féodal ,  Ameyzieu  était  une  dépen- 
dance du  marquisat  de  Valromey. 

A  l'époque  int<!ruiédiaire,  Ameyzieu  était  une 
municipalité  du  canton  de  Champagne,  district  de 
Belley.  La  réorganisation  de  l'an  viii  en  lit  une  des 
communes  de  ce  même  canton  avec,  comme  ha- 
meaux. Moulins  cl  Artemare.  —  Amézieux,  an  x 
(Ann.  de  l'Ain).  —  Ameyzieu,  1869  (ibid.). 

Cette  commune  fut  supprimée  vers  1 860  ;  le 
chef-lieu  Ameyzieu  fut  réuni  à  la  commune  de 
Talissieu,  et  Artemare  à  celle  d'Yon. 

*Ameïzieox,  localité  disparue,  c'"  de  Versailleux.  — 
Ameyteu,  1986  (Bibl.  Dumb.,  t.  I,p.  ao6). 

Amont  (En  d'),  m""  isol. ,  c""  de  Peyrieux. 

Amohet,  h.,  c""  de  Cormoranche.   —  Amoret,  i8a5 
env.  (  terr.  de  Bâgé ,  f°  9  ). 

Dans  l'ordre  féodal ,  Amoret  était  une  seigneurie 
avec  poype  relevant  des  sires  de  BAgé.  —  Domus 


de  Amoret,  cum  omnibus  fossatis  et  forlaliliit  ejus- 
demdomus,  1273  (Guichenon,  Bresse  et  Bugev, 
pr. ,  p.  18).  —  Fief  d'une  poype  d'Amorel,  i53G 
(ibid.,  pr.  p.  5i). 

ÂMODZ,  localité  disparue,  à  ou  près  Souclin.  — 
Amouz,  1320  (arch.  de  l'Ain,  H  307). 

Ananche,  h.,  c"'  de  Bény. ^-Voir  Dananche. 

Anconnans  (L'),  ruiss. ,  affl.  de  l'Oignin,  coule  sur  les 
territoires  d'izemore  et  de  Samognat.  —  Aqua  de 
Anconan,  l'iig  (arch.  de  la  Cole-d'Or,  B  807, 
f°  a5  r°).  —  L'Anconnan,  xviii' s.  (Cassini).  — 
liiej des  Ancnnnans,  i84'l  (Etat-Major).  —  Bief 
d' Anconnans ,  1886  (Carte  du  serv.  vicin.). 

Andamodr,  h.,  c"'  de  Peyrieux. 

Akdews  (Les),  heu  dit,  c"'  de  Boljas.  — •  Le  pré  des 
Andens,  i563  (litres  du  chat,  de  Bohas). 

Akdkims  (Les),  anc.  lieu  dit,  c"  de  Messimy.  —  In 
parrochia  Meyssimiaci,  loco  mmcupato  tes  Andens, 
1499  (terr.  des  Messimy,  P  ao  v°). 

Andert,  section,  chat,  et  m'"  de  la  c""  d'Andert- 
Condon.  —  In  comitatu  Belicensi .  .  .  in  Anderno 
(corr.  Anderta),  861  (D.  Bouquet,  t.  VIII,  p.  398). 
—  Homines  d'Ander[to] ,  1961  (  Guigue ,  Cartul. 
de  Saint-Sulpice,  p.  118).  —  Villa  d' Anderno 
(corr.  Anderto),  1261  (ibid.,  p.  119).  —  De 
AnderU),  i385  (arch.  de  la  Cole-d'Or,  B  845, 
r  995  ¥°).  —  Andert,  i385  (ibid.). 

En  1789,  Andert  était  une  communauté  du 
bailliage,  élection  et  subdélégation  de  Belley, 
mandement  de  Rossillon. 

Son  église  paroissiale ,  diocèse  et  archiprêlré  de 
Belley,  était  consacrée  à  saint  Symphorien;  l'archi- 
prélre  de  Belley  en  était  collateur.  —  Ecclesia 
d'Andert,  sub  vocabulo  Sançti  Symphoriani,  lûoo 
cnv.  (Pouillé  du  dior.  de  Belley). 

En  tant  que  lief,  Andert  dépendait  originaire- 
ment de  la  seigneurie  de  Bugey.  Des  seigneurs 
d'Andert  qui  la  possédaient  au  xii'  siècle,  cette 
terre  passa,  au  siècle  suivant,  à  la  famille  de 
Grammont;  au  siècle  dernier,  c'était  une  dépen- 
dance du  comté  de  Rossillon.  Il  y  avait  moyenne 
et  basse  justice.  —  La  maison  forte  et  seigneurie 
d'Andert,  i65o  (Guichenon,  Bugey,  p.  7). 

Andert-Conbox,  c"'  du  c""  de  Belley.  —  Andert  et 
Cnndon,  canton  et  district  de  Belley,  1791  (Etat 
génér.).  —  Andert,  an  x  (Ann.  de  l'Ain);  1808 
(Stal.  Bossi,  p.  123).  — •  Andert  et  Condon,  i84(> 
(Ann.  de  l'Ain).  —  Andert-Condon ,  1859  (ibid.). 
A  l'époque  intermédiaire,  Andert  formait  avec 
Condon  une  municipalité  du  canton  el  district  de 
Belley. 

Andbés  (Les),  h.,  c'"  de  Saint-Maurice-de-Beynosl. 
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Ange  (L'),  ruiss.,  nait  sur  le  finage  d'Apremont, 
traverse  Oyonnax,  Bélignat,  Groissiat,  Martignat 
et  Montréal  et  se  jette  dans  l'Oignin,  à  Brion, 
après  un  parcours  de  près  de  1 7  kilom.  —  Ripperia 
de  Lengi,  1487  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  8)5, 
f  a85  r°).  —  Ripperia  Lengie,  ik'i']  (ibid., 
f  463  V). 
ANGEi,r(L'),  ruiss.,   alll.  de  la  Saône,  0"  de  Mon- 

tanay. 
Angenikres  (Lbs),  fermes,  1'"  de  Bouligneux. 
AsGiniA,  anf.  lieu   dit,  c°'   d'Iœrnore.  —  En  An- 
ffiritt,    )4i9    (arch.    de    la    Côte-d'Or,    B    780, 
f"  37  V»). 
Anglefout,  c°'  du  c"  de  Seyssel.   —  Enjlafol,  lAoo 
(arch.  de  la  Côle-d'Or,  B  908,  f  83  r°).  —  Ap<id 
Injlafoltum,    i5io  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  917, 
f  3o3  r").  —  IjO  communauté  d'Ir^afol,  du  man- 
dement  d'Yenne,    1.536     (Guichenon,    Bresse    et 
Bugey,  pr. ,  p.  59).  —  Anglefort,  i65o  (Guiche- 
non, Bugey,  p.  7). 

En  J789,  Anglefort  était  une  communauté  du 
bailliage,  élection  et  subdélégation  de  Belley, 
mandement  de  Seyssel.  .Antérieurement  à  1601, 
Anj^efort  était  du  mandement  d'Yenne. 

Son  église  [wroissiale ,  diocèse  de  Genève,  ar- 
chiprêtré  de  Cliampfromier,  était  dédiée  à  saint 
Martin;  le  droit  de  collation  à  la  cure  appartint  au 
doyen  de  Ceyiérieu  jus(|u'cn  1609  qu'il  passa  au 
chapitre  de  Belley.  11  existait  à  Anglefort  un  très 
ancien  prieuré  bénédictin  dépendant  de  l'abbaye 
d'Ambronay.  —  Cura  de  Enjlafol,  i344  env. 
(Fouillé  du  dioc.  de  Genève). —  Prior  d'Anfiafol, 
i365env.  (Bibl.  nat.,  lat.  ioo3i,  f  88  r°). 

Dans  l'ordre  féodal,  Anglefort  était  une  sei- 
gneurie en  toute  justice  et  avec  château  ;  il  fut  in- 
féodé ,  en  1571,  avec  la  maison  forte  de  Bossin , 
à  Gaspard  de  Maillans  par  le  duc  Emmanuel-Phi- 
libert. —  Domus  fortii  lujiafolli,  tliO'j  (arch.  de 
laCôte^l'Or,  B8o?). 

A  l'époque  intermédiaire,  Anglefort  était  une 
numicipalité  du  canton  de  Seyssel,  district  de 
BelJey. 
A!«eLENCiEii ,  anc.  mas,  c""  de  Crans.  — Anglencyeu, 
in  parrochia  de  Crant,  ia85  (Polypt.  de  Saint- 
Paul  de  Lyon,  p.  a 9). 
Angrières,  h.,  c"*  de  Saint-Rambert.    —  Angrièie», 

1688  (arch.  de  l'Ain,  H  43). 
AxGDiLLiAciis,  localité  disparue  qui  paratt  avoir  été 
située  dans  fager  de  Cessieu.  —  Villula  Anguil- 
liaci,  var.  Angulii,  cum  ecdena  Sanctae  Teclae, 
859  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  aa5 
et  336). 


Anières,  m°"   isolée,    c'"  de   Saint-Julien-sur-Reys- 

souze. 
Annaz  (L'),  ruiss.,  affl.  de  la  Groise.  —  Aqua  de 
Eyna  de  Logra,  1897  (arch.  de  la  Cote-d'Or, 
B  1096,  f°93  r°). —  Aqua  de  Heynaz,  1497  (ibid., 
B  iiaS,  r  i33  v°). 
*.\j(SELLB,  localité  depuis  longtemps  disparue  qui  pa- 
rait avoir  été  située  sur  le  bord  de  la  Saône,  au 
territoire  actuel  de  la  commune  de  Saint-Didier- 
sur-Chalaronne.  —  Evat  autem  monanterium  no- 
mine  Ansilla  spcu»  Prissiniacum ,  tria  millia  ilev 
haben»,  vu'  ou  viii'  s.  (3,  i3,  Vita  Triverii,  A  A. 
SS. ,  jan. ,  t.  II,  p.  35).  —  A  portu  Betis  usque 
ad  portum  Amélie,  xi'  s.  (Cartul.  de  Saint-Vincent 
de  Mâcon,  n°  517). 

Le  port  Anselie  du  xi*  siècle  doit  être  proba- 
blement reconnu  dans  Port-Jean-Gras ,  c"'  de  Saint- 
Didier-sur-Chalaronne. 
Ansehme  (L'),  ruiss.,  afll.  de  la  Sereine. 
Ansia  ,  anc.  fief,  c"*  de  de   Saint-Etienne-sur-Chala- 
ranne.  —  Une  rente  appelée  d' Ansia,  xiv'  s.  (ter- 
rier de  Thoissey,  cité  par  Aubret ,  Mémoires ,  t.  11 , 
p.  4 10). 
Ansolin,  h.,  c"'  de  Lhuis.  —  In  parrochia  de  Lueia, 
uique  adtrivium  de  Aisolim,  1372  (Grand  cartul. 
d'Ainay,  t.  II,  p.  i46).  —  Aiuoylin,  i8i3  (arch. 
de  l'Ain,  H  A6).  —  Amoyllin,  i355  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  796,  t°  35  r°).   —   j4iMo//in«,  1429 
(arch.  de  la  Côte^l'Or,  B  847,  (°  4i  r").  —  Apud 
Amollinum ,  ihag  (ibid.). 
Antaneiks,  anc.  nom  de  la  commune  de  Baneins. —  An- 
tanen» ,  1 3  37  (  Grand  cartul.  d'Ainay,  t.  II ,  p.  86  ) . — 
Anthenem,  1895  env.  (pouillé  ms.  de  Lyon,  f  8). 

—  Anlaignen,  i35oenv.(pouillédeLyon,f'  1 1  v°). 

—  Anthanains,  i365enï.  (Bibl.  nat.,  lat.  ioo3i, 
f  16  v°).  —  Anthaneins,  149a  (pouillé  de  Lyon, 
1*  36  r°).  —  Anthanen»,  i5o()  (pancarte  des  droits 
de  cire).  —  Anlanains ,  1669  (Guichenon,  Uombes, 
t.  I,p.  4).- — Anthenans,  1670  (enquête  Bouchu). 

—  Antenant,  i734(Descr.  de  Bourgogne).  —  Au- 
taneint,  xviii"  s.  (Aubret,  Mémoires,  t.  Il, 
p.  507). 

En  1789,  Antaneins  ou  Baneins  était  une  com- 
munauté du  bailliage,  élection  et  subdélégation 
de  Bourg,  mandement   de  CluUillon-les-Dombes. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prèlré  de  Uombes,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Martin;  l'abbé  d'Ainay  en  était  collateur.  — ■  Ec- 
cle»ia  de  Antanens,  11 53  (Grand  cartul.  d'Ainay, 
t.  I,  p.  ôo).  —  Athaneins;  patron  spirituel  :  S. 
Martin,  i654-i655  (visites  pastorales,  f"  47). 

La  paroisse  d'Antaneins  dépendait  de   la  sci- 
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gneurie  de  Baneins  dont  la  suïeraineté  étaît  liti- 
gieuse entre  les  siies  de  Bàgé  et  ies  sires  de 
Beaujeu;  voir  Baneins.  C'est  dans  la  seconde 
moitié  du  xviii"  siècle  que  le  nom  de  la  sei- 
gneurie commença  à  se  substituer  à  celui  de  la 
paroisse.  —  Baiineinsou  Anthenans,  xïlii'  s.  (Cas- 
sini).  —  Uaneint,  1790  (Dénombr.  de  Bour- 
gogne); an  X  (Ann.  de  l'Ain). 

Aniinets  (Les),  h.  et  élang,  c""  de  Saint-Éloi. 

Anthinakd,  domaine,  c""  de  Baneins. 

AidiiON,  anc.  lieu  dit,  e'"  de  Peyzieux.  —  Tetra  de 
AiUhone,  i3a4  (terr.  de  Peyzieux). 

AifTiNGES,  localité  disparue,   à  ou  près  Saint-Denis. 

—  Sylva  mortua  d'Anlinges,  io84  (Guichenon, 
Bresse  et  Bugey,  pr.  p.  8). 

An¥ersin  (L'),  miss.,  afll.  du  Borrey. 

ApÉON  (L'),  ruiss. ,  affl.  delà  Saône ,  arrose  Franclie- 
leins,  Amarcins  et  Lurcy.  —  Ripparia  d'Apeyon, 
)/ii8  (ardi.  de  la  Côte-d'Or,  B  io446,  f  43a  r°). 

—  Apéon,  1887  (stat.  post.). 

Apheonin  ,  11.  et  m'",  c'"  de  Saint-Germain-les- 
Paroisses.  —  Aspregnins,  i385  (arcli.  de  la 
Côte-d'Or,  B  84.'),  f  i66  v°).  —  De  Asprignino, 
l385  (ibid. ,  f°  i45  v").  —  Aipregnin,  1678 
(arcli.  de  l'Ain,  H  877,  1"  1  r°).  —  A^prenin, 
1678  {ibid.,  f"  98  r").  —  Aprenin ,  wni' s.  (Cas- 
sini). 

Apremont,  c""  du  c""  de  Nantua.  —  Apud  Asperum 
Montem,  1237  (arcli.  de  l'Ain,  H  26a).  —  As- 
premont,  iSgi  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  8i3, 
f  4).  — Apud  Asperomontetn ,  i  l>3']  (ibid.  ,B  81b, 
f  a85,  v").  — ■  Apremont,  fjSU  (Desor.  de  Bour- 
gogne). 

Avant  la  Révolution,  Apremont  était  une  com- 
munauté du  bailliage  et  élection  de  Belley,  de  la 
subdélégation  de  Nantua  et  du  mandement  de 
Montréal. 

Son  église  paroissiale,  dédiée  à  Saint- André, 
appartint  au  diocèse  de  Lyon,  archiprétré  d'Am- 
bronay,  jusqu'en  174  a  qu'elle  fut  cédée  à  l'évêché 
de  Saint-Claude;  c'était  une  succursale  de  l'église 
de  Martignat;  le  curé  de  Dortan  présentait  à  la 
cure.  —  Aspretnont,  annexe  de  Marlignial;  patron 
êpirituel,  saint  André,  1 654 -11  55  (visites  pasto- 
rales, P  i38). 

En  tant  que  seigneurie ,  Apremont  appartenait , 
au  xii'  siècle,  aux  sires  deThoire  qui  accordèrent, 
en  lagG,  une  cliarte  de  franchises  aux  habitants. 
A  la  fin  du  xiv*  siècle,  Humbert  VII  de  Tboire- 
Villars  inféoda  cette  terre  à  Antoine  de  Bussy.  Ce 
dernier  étant  mort  sans  enfants,  Apremont  fit  re- 
tour aux  Thoire-Villars  de  qui  il  passa,  en  i4a4  , 


aux  comtes  de  Savoie  qui  l'inféodèrent  aux  Ma- 
reste.  La  seigneurie  d'Apremont  était  en  toute 
justice  et  avec  château  fort.  —  Caslrum  Asperi- 
montia,  i5oo  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr., 
p.  161). 

A  l'époque  intermédiaire,  Apremont  était  une 
municipalité  du  canton  de  Montréal,  district  de 
Nantua. 

Apremont  (La  Combe  d'  ),  vallée,  c'"  de  Clézieu. 

Apremont  (Son),  lieu  dit,  c"'  de  Conand. 

Arabin  (L'),  ain.  de  la  Pernaz,  appelé  aussi  Tréjon 
ou  TrelTond;  coule  sur  le  territoire  de  Bénonces 
et  de  Seillonnas.  —   Arradin,  1887  (stat.  post.). 

Aragnon  (L'),  ain.  de  la  Veyle,  c"'  de  PoUiat.  —  La 
rivière  d'Iragnion,  i559  (arch.  du  Rhône,  Saint- 
Jean,  arm.  Lévy,  vol.  43,  n°  1,  f°  78  r"). 

Aranaz  (L'),  ruiss.  affl.  du  Furans.  —  Rivus  de 
Arena,  lagS  (Guigne,  Tojïogr. ,  p.  9). 

Abanc,  c"'  de  c°"  d'Hauteville. —  *Arencut.  — Arenc, 
1  a84  (  arch.  du  Rhône ,  S.-Pau! ,  obéance  de  (Ihazey, 
chap.  I,  n°  4).  —  Arens,  i35o  (arch.  du  Rliône, 
terr.  de  Sermoyer).  —  Arenc,  1493  (pouillé  du 
dioc.  de  Lyon,  1"  39  r°).  —  De  Aranco,  iltgh 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  8894,^674  r').  —  Aran, 
i65o  (Guichenon,  Bugey,  ]).  5a).  —  Aranc  en 
Bugey,  1670  (enquête  Bouchu). 

En  1789,  Aranc  était  une  communauté  du 
bailliage,  élection  et  subdélégation  de  Belley, 
mandement  de  Saint-Rambert. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  do  Lyon,  archi- 
prétré d'Amlironay,  était  dédiée  à  saint  Paul;  le 
ciiapitre  de  Saint-Paul  de  Lyon  en  était  rolla- 
teur.  —  Capellanus  de  Aranc,  laAg  (arch.  de 
l'Ain,  H  363).  —  Huranc;  patron  du  lieu  :  êaint 
Paul,  i655  (visites  pastorales). 

Au  moyen  âge,  Aranc  était  im  arrière-fief  des 
sires  de  Thoire;  au  xviu'  siècle,  c'était  une  dé- 
pendance du  marquisat  de  Rougemonf. 

A  l'époque  intermédiaire,  Aranc  était  la  muni- 
cipalité chef-lieu  du  canton  de  ce  nom ,  district  de 
Saint-Rambert. 

Arancins  ,  h. ,  c°"  de  Mogncneins. 

Arand  ,  f. ,  c"'  d'Ambronay. 

Abandas,  c"'  du  c°"  de  Saint-Rambert.  —  *Aranddti$.  — 
In  Arandato ,  vu"  s.  (  Vita  Domitiani ,  A  A.  SS. ,  1  jul.  ). 
• —  Villa  de  Arandato ,  1 1 4 1  (  arch.  de  l'Ain ,  H  3 1 8  )  ; 
1199  (ibid.,  H  987);  1370  {ibid.,  H  271);  i83i 
{ibid.,  H  977);  i385  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  845, f"  5i  r").  —  Arandas,  1345  (arch.  de  l'Ain, 
H  970);  isOa  {ibid.,  H  271).  —  Arandaz, 
i38o  {ibid.,  H.  979);  i563  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,   B  io453,  C  7  r").    —    Arandax,    i543 
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(ibid.,  B863);  i(J4o  onv.  (arcli.  de  l'Ain.  G  iltfi). 

—  Araiidaz  en  Biigey,    1670  (enquête   Bouchu). 

—  Arandas,  i^S'i  (Desrr.  de  Bourgogne). 
Avant  la  Révolution,  Arandas   était  une   com- 
munauté de  l'élection  et  subdélégation  de  Belley, 
mandement  de  .Saint-Rambort ,  justice  du  mar- 
quisat de  même  nom. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Belley,  archi- 
prétré  de  Virieu,  était  dédiée  à  saint  Pierre; 
l'abbé  de  Saint-Rambert  en  était  collateur.  — 
Ecclesia  Saiicti  Pétri  de  Avaiida,  tigt  (Guiche- 
non,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  2  34).  —  Hector  ec- 
cleiie  de  Arandato,  1279  (arcb.  de  l'Ain,  H  271). 

—  Eccipfia   d' Arandas,  sub  mcabulo  sancli  Pétri, 
i4ooenv.  (Fouillé  du  dioc.  de  Belley). 

En  tant  que  fief,  Arandas  relevait  de  la  sei- 
gneurie de  Saint-Rambert;  il  paraît  avoir  été  pos- 
sédé, au  xiii*  siècle,  par  des  genlillioromes  qui 
en  portaient  le  nom ,  —  Dpertus  de  Arandato , 
1289  (Gartul.  lyonn.,  t.  Il,  n"  892). 

A  l'époque  intermédiaire,  Arandas  était  une  mu- 
nicipalité du  canton  et  district  de  Saint-Rambert. 
AntsDOs,  11.,  c""  de  Grosiée.  —  In  villa  de  Arandun, 
»ila    in    mandamento    de    Neireu,    I2i4     (Grand 
cartul.  d'Ainay,  t.  II,  p.  98).  —  Apud  Aranda- 
nem,    i355    (arcb.    de    la    C6te-d'0r,    B    796, 
Pjiv").  — .4raH<fo«,j429  (ibid.,  B  847,  T  18  v"). 
AainDoiss  (Lr.s),  écart,  c°"  de  Cbalamont. 
Ara.idoz,  b.,  c"  de  Cbalamont.  —  Arandos,  xïiii*  s. 

(Cassini). 
Aba»,  nom  probablement  ibère  de  la  SaAne.  — •  Flu- 
men  e»t  Arnr  qiiod  fer  fine»    Hdunrum  el  Sequano- 
rutn  in    Rhodamim   influit    (Caesar,  B.  G.   i,  12). 
—  Arar  jluviu»  qui  cngnominatur  Saoconna  (Fre- 
deg.  Chron. ,  c.   89).  —  Fluviu»  Ararit  sire  Sa- 
gonnae{3,  i3  ,  Vita  Treverii ,  AA.SS.,  iGjan.,  t.  II, 
p.  35).  —  Ararijluvio,  x'  s.  (Cartul.  de  Saint-Vin- 
cent de  MAcon,  p.  1 19).  —  In  ripa  Araris,  i  229 
(Masures  de  l'Ilç-Barbe,  t.  I,  p.  j43). 
Amag!(oi;x,  écart,  r"*  de  Corbonod. 
AiBiBETTAZ  (L'),  f. ,  c°*  d'Hotonnes. 
Arbarev,  localité  disparue,  c"'de  Saint-Jean-ie-Vieux. 

■^  Arbarey,  1290  (arcb.  de  l'Ain,  H  94). 
AniELLEs  (Les),  h.,  c""  de  Bourg. 
Arbe!(t,  c"'  du  c°*  d'Oyonnax.  —  De  Albenco,  11 58 
(arcb.  de  l'Ain,  H  5i);  1299-131)9  (arcb.  de  la 
C6te-<rOr,  B  io455,  f"  8y  r°,  j  19  v°,  etc.).  -- 
Albeins,  laSo  env.  (pouillé  de  Lyon,  f  i5  r'). — 
Atbenc,  n5o  env.  (lAiV/. ,  f  i5  v"). —  DeArbenco, 
1825  env.  (pouiilé  ms.  du  dioc.  de  Lyon,  f"  8); 
i388  (censier  d'Arbent,  f  28  v");  i437  (arcb. 
de  la  CdteKi'Or,  f  a83   r");    1687   (pouillé   du 


dioc.  de  Lyon,  T  i4  v").  —  Apud  Erbencum, 
i388  (censier  d'Arbent,  f  82  r").  —  Albens  en 
Beugeys,  xv'  s.  (ibid.,  B  766,  cote).  —  Arbent, 
l563  {ibid.,  B  10449,  f  169  r°).  —  Arban, 
1670  (enquête  Boucbu);  1784  (Descr.  de  Bour- 
gogne). —  Arbaiit,  1808  (Stat.  Bossi).  —  Ar- 
ben»,  an  x  (Ann.  de  l'Ain). 

En  «789,  Arbent  était  une  communauté  du 
bailliage  et  élection  de  Belley,  de  la  subdélégalion 
de  Nantua  et  du  mandement  de  Montréal. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Saint-Claude , 
était  dédiée  à  saint  Laurent;  l'abbé  d'Arabronay 
en  était  collateur.  Cette  église  de  Saint-Laurent 
était  celle  d'un  prieuré  de  l'abbaye  d'Ambronav; 
elle  avait  remplacé,  comme  église  paroissiale,  la 
mère-église  dédiée  à  l'Assomption,  qui  était  déjà 
en  ruines  au  xvii'  siècle.  —  fti'or  de  Arbenco, 
1825  env.  (pouillé  ms.  de  Lyon,  f  1).  —  Ec- 
clesia  de  Albettco,  i35o  onv.  (pouillé  de  Lvon, 
f"  12  v°).  —  Arban  :  une  église  ruinée,  éloignée 
du  bourg  d'environ  demie  lieu  ou  qarl  de  lieu ,  sans 
presbytère  ni  aucune  maison  autour;  une  autre  dans 
le  bourg,  i65A-i655  (visites  pastorales). 

Il  y  avait,  au  moyen  âge,  un  hôpital  à  Arbent. 

—  Hospitale  de  Arbenco,  i423  (Guigue,  Voies 
antiques,  p.  84). 

La  seigneurie  d'Arbent  était  possédée ,  au  xii*  siè- 
cle, par  des  gentilshommes  qui  en  portaient  le 
nom,  sous  la  suzeraineté  des  comtes  de  Bour- 
gogne; l'hommage  en  entra  vers  1260  dans  la 
maison  des  sires  de  Thoiro-Villars,  par  suite  du 
mariage  de  Béatrix  de  Bourgogne  avec  l'héritier 
de  cette  maison.  A  la  mort  du  dernier  sire  de 
Thoire-Villars,  les  comtes  de  Savoie,  devenus  maî- 
tres de  toute  la  Terre  de  Montagne,  inféodèrent 
Arbent  à  Hugonin  Allemand  (i436).  La  seigneurie 
d'Arbent  était  en  toute  justice  et  avec  château  fort. 

—  Illio  de  Albenco,  1 158  (arcb.  de  l'Ain,  H.  5i). 

—  Dominus  Joltannes  Allamandi,  condam  de  Ar- 
benco, 1887  (censier  d'Arbent,  f°  5  r°).  —  Cas- 
trum  Arbenci  in  Terra  Montanea,  i44o  (Guiche- 
non,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  208). 

A  l'époque  intermédiaire,  Arbent  était  une 
municipalité  du  canton  d'Oyonnax,  district  de 
Nantua. 

Abbépins  (Les),  h.,  c""  d'Echallon.  —  Les  Aubépins 
(cadastre). 

ARBipms  (Les),  f.,  c"'  de  Polliat. 

Arbère  (L'),  ruiss.,  alll.  de  la  Versoix. 

ABBàRE,  h.,  c"'  de  Divonne.  —  Villa  de  Arberos, 
1819  (arch.  do  la  Côte-d'Or,  B  1229).  —  Apud 
Arboi-em,  1/187  {ibid.,  B  1100,  1*  ."178  r"). 
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Arbignieu,  c°°  du  c°°  de  Belley.  —  Albiniacus,  1828 
(Guigne,  Carlul.  de  Sainl-Siilpicc,  p.  i63).  —  Al- 
bigniacus,  i444  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  798, 
f  aa8  r°).  —  Arbignieu,  iSy^  (ardi.  do  l'Ain, 
H  869,  f  496  r").  —  Arbignieitx,  i835  (ca- 
dastre). —  Arbigneux,  1847  (stat.  post.). 

En  1789,  Arbignieu  était  une  communauté  du 
bailliage,  élection  et  subdélégation  de  Belley, 
mandement  de  Rossillon. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Belley,  archi- 
prètré  d' Arbignieu,  était  dédiée  à  saint  Etienne; 
l'évêque  de  Beliey  en  était  collatcur.  —  Eccletia 
de  Arbigiiiaco ,  sub  vocabulo  Sancli  Sli^hani,  i4oo 
env.  (Fouillé  du  dioc.  de  Belley). 

Arbignieu  dépendait  de  la  seigneurie  de  Gordon. 

A  l'époque  intermédiaire,  Arbignieu  était  une 
municipalité  du  canton  et  district  de  Beliey. 
Akbignieox  ,  c"*  de  Relevans.  —  *  Albiniacus.  —  Arbi- 
gneux, i65o  (Guichenon,  Bresse,  p.  i3). 

L'ancienne  villa  gallo-romaine  d'Arbignieux  a 
laissé  son  nom  à  un  fief  de  Dombes  tenu ,  au  com- 
mencement du  xv'  siècle ,  par  Amé  de  Bagié ,  sei- 
gneur de  Béreins.  Pierre  Corsant ,  bailli  de  Uombes , 
(jui  possédait  Arbignieui,  au  xvii'  siècle,  le  fit 
unir  à  son  comté  de  Béreins  et  de  Baneins. 
Abbiony,  c"'  du  c°"  de  Pont-de-Vaux.  —  Villa  Albi- 
niacus, 969  (Rec.  des  chartes  de  Cluny,  t.  II, 
n"  n5a).  —  In  pago  Lugduiiense ,  in  agro  Pisli- 
niacense  (eorr.  Pistriacpnse),  in  villa  Albiniaco,  981- 
994  (Cart.  de  Saint -Vincent  de  Mâcon,  n"  819). 

—  Albinie»,  c.  suj.  laSo  env.  (pouillé  de  Lyon, 
S°  i4  v°).  —  Albignie,  c.rég.,  1373  (Guichenon, 
Bresse  et  Bugey,  pr.  p.  19).  —  Albignia,  i3aâ 
env.  (pouillé  ms.  de  Lyon,  P  9).  —  Arbignia, 
i35o  env.  (pouillé  du   dioc.  de  Lyon,  f°  i5  v°). 

—  Arbigniacus,  1859  (arch.  de  l'Ain,  H  86a, 
r  80  v").  —  Arbigny,  1492  (pouillé  du  dioc.  de 
Lyon,  f  88  v"). 

En  1789,  Arbigny  était  une  communauté  du 
bailliage,  élection  et  subdélégation  de  Bourg, 
mandement  et  justice  d'appel  de  Pont-de-Vaux. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prélré  de  Bàgé,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Pierre;  le  chapitre  de  Saint-Paul  de  Lyon  en  était 
collateur.  —  Ecclesia  de  Albigniaco,  1  a  63  (Polypt. 
de  Saint-Paul  de  Lyon,  app.  p.  170).  —  Arbi- 
gny, annexe  de  Sermoyé  1789  (Pouillé  du  dioc.  de 
Lyon,  p.  3o). 

Arbigny  était  une  dépendance  de  la  seigneurie 
de  Chavannes-sur-Reyssouze,  laquelle  était  mem- 
bre du  duché  de  Pont-de-Vaux. 

A  l'époque  intermédiaire,   Arbigny    était   ime 


municipalité  du   canton  et   district   de  Pont-de- 
Vaux. 
Arbill\ts  (Les),   h.,   c"  de   Pirajoux.  —   Le»  Ar- 

billacs,  xviii*  s.  (Cassini). 
Abbin,  m°"  isol.,  c"'  de  Saint-Bernard. 
Abbon,  anc.  forêt,  c"'  de  Brens.  —  Nemut  d'Arbon, 

laôi  (Guigue,  Cartul.  de  Saint-Sulpice ,  p.  ti8). 
Arbona,    localité  disparue,    c"*  de   Poncin.   —    Im 

maison  de  Poncins    appelée    Clos  d'Arbona,    i665 

(Masures  de  l'Ile-Barbe,  t.   I,   p.    38 1,   d'après 

un  acte  de  1898). 
ABBor.Éjs,  petit  lac,  sur  les  c""  de  Colomieu  et  de 

Saint-Germain-les-Paroisses. 
Abboz,  h.,  c"  de  Domsure. 
Abbcissox,  f. ,  c°"  de  Villars.  —  Arbusson  (Gass.). 
Abc,  loc.  disp.,  c"  de  Pouilly-Saint-Genis.  —  Inpar- 

rochia  de  Poulier,  apud  Arcum,  i437  (arch.  de  la 

Gote-d'Or,  B  1100,  f  228  r"). 
Arcbaille  (L'),  ruiss. ,  afil.  du  Seran. 
Archèbes  (Les),  ruiss.,  afil.  de  l'irance. 
Abchères  (Les),  f.,  c"°  de  Saint-Mzier-le-Désert. 
Abcuers  (Les),  bois  et  combe,  c°"  de  Bénonces. 
Archers  (Les),  f.,  c""  de  Sainl-Eloi. 
Arches  (En),  anc.  lieu  dit,  c°"  de  Lompnieu.  —  En 

Arches,    i345  (arch.  de  la    Cote-d'Or,    B  775, 

C  57  r°). 
ARCHEvâgoE  (L'),  f. ,    c°'  de   Saint-André-le-Panoux. 
Abchille,  f.,  c"'  de  Sainte-Croix. 
ABceiNiàREs  (Les),  f.,  c"*  de  La-Chapelle-du-Cbàle- 

lard. 
Archiïenches,    localité  disparue,  à  ou  près  Conda- 

mine-la-Doye.  —  Intel-  gurgitem  de  Archivenche» 

et  vadum  Chevalereys    de  Borray,    1296  (arch.  de 

l'Ain, H  870). 
Archdixs,  anc.  lieu  dit,  c"'  d'Hotonnes.   —   In  calce 

de  Archuinz,  i345  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  B775, 

P  3l  r°).  —  In  piano  de  Archuins,    i845  (ibid., 

f  34  r°). 
Arciat,  écart,  c°'  de  Buellas. 
Arciat,  h.  et  port,  c"'  de  Cormoranche.  —  De  Arciaco , 

1007-1087  (Gartul.  de  Saint- Vincent  de  Miicon, 

n"  571).  —    Portas    qui  dicitur  Arciacus,    1080 

env.  (Rec.  des  chartes  de  Cluny,  t.  IV,  n°3577). 

—  Arciat,  xïui'  s.  (Cassini). 
Arcievx,  lieu  dit,  c"  de  Lhuis. 

Abciecx,  écart,  c"'  de  Saint-Jean-de-Thurigneux.  — 

—  .4rceit,  1399-1869  (arch.  de  la  Cote-d'Or, 
B»o455,  P64  T°).  —  Arcieu,  i567(Bibl.  Dumb., 
l.  I,  p.  483).  —  Arcimix,  1847  (stat.  post.). 

Arcieux  était  une  seigneurie  de  Dombes,  en 
toute  justice,  avec  château  et  poype,  qui  relevait 
anciennement  des  sires  de  Thoire  et  de  Villars. 
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Son  plus    ancien    seigneur   connu    est    Humbert 
d'Arcieu  qui  vivait  en  ]3o4. 

Arcisse,  h.,  c"  de  Saint-Germain-de-Joux. 

Arc  ON  (L'),  ruiss. ,  afll.  de  ia  Veyie. 

*Arcondière3  (Les),  anc.  mas,  à  ou  près  Saint-?iizier- 
le-Désert.  —  Mansus  de  te»  Arcondere»,  ia48  et 
latio  (Biljl.  Dumb. ,  t.  I,  p.  i5o  et  i55). 

Arcuires  (Les),  11,  c"  de  Montagnat. 

Arcuizes  (Les),  f.,  c'"  d'IIliat. 

Ahdecbks,  localité  détruite,  à  ou  près  Civrieui.  — 
Via  tendens  de  Si/vreu  apud  Ardeche»,  lagg-iSôg 
(arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  io455,  f  3a  r°). 

Ardksiscbs,  anc.  lieu  dit,  à  ou  près  Clianoz-Châtenay. 
—  Et  campum  quem  vacant  Ardenitco,  998-1036 
(Rec.  des  chartes  de  Cluny,  t.  III,  n°  «^70). 

Ardilles  (Lis),  m°°  isol. ,  c"°  de  Rancé. 

Ardillier  (L'),  lieu  dit,  c°*  de  Veyziat.  —  ArdilUef 
et  Argillier  (  cadastre  ). 

Ardilloxs  (Les),  étang,  c"  de  Villeneuve. 

Ardo>,  h.,  c"  de  Chétillon-de-Micliaille.  —  *Are- 
dunum.  —  Ardunum,  1 1  'i5  (Guichenon,  Bresse  et 
Bugcy,  pr. ,  ji.  218).  —  Uique  ad  Ardunum  oppi- 
dum, 1169  (arch.de  l'Ain,  H  3.55).  —  De  Ardone, 
tliio  (censier  d'Arbent,  f  *  67  v°).  —  Ardon  en 
Michaille,  iliià  (Guiclienon,  Bresse  et  Bugey,  pr., 
p.a58).  —  ^rdon,  i6aa(arcb.du  Rhône,  H  aSg). 
En  1789,  Ardon  était  une  conununauté  du 
bailliage  et  élection  de  Belley,  de  la  subdélégation 
de  Nantua  et  du  mandement  de  Seyssel. 

.Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Genève,  ar- 
chiprétré  de  Gliampfromier,  était  dédiée  à  saint 
Jean-Baptiste;  le  prieur  de  Nantua  en  était  colla- 
teur.  H  y  avait  à  Ardon  un  prieuré  du  monastère 
de  Nantua.  —  Prior  de  Ardone,  i34'i  env.  (Fouillé 
du  dioc.de  Genève).  —  Curatut  de  Ardone,  i365 
env.  (Bibl.  nat. ,  lat.  looSi,  f°  89  r").  —  Ardon 
et  Chattillon:  parroitte  à  Ardon,  1670  (enquête 
Bouchu  ). 

Ardon  était  une  dépendance  de  la  seigneurie 
de  Ghàtillon-de-Michaille. 

A  l'époque  intermédiaire,  Ardon  et  GhÂtillon 
formaient  une  municipalité  du  canton  de  Chù- 
tillon-de-Michaillc,  district  de  Nantua. 

Aroosset,  11.,  c"'de  Ceyïérieu.  —  Viila  de  Ardosieto, 
1345  (arch.  de  l'Ain,  H  4oo).  —  Apud  Ardo»- 
$»tum,  iàg3  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  869, 
f*648).  —  Ardo»$et,  xviii'  s.  (Cassini). 

Arella,  bois,  c"  de  Renonces. 

Khini  (L'),  forêt  domaniale.  —  Voir  La  Béni. 

Arèxe  (L')  ou  La  Rehave,  ruiss.,  naJt  i  Thézilieu, 
traverse  Virieu-le-Grand  et  va  se  perdre  dans  le 
Furans,  à  Pugieu. 


Abengaddisca,  localité  disparue ,  c°' de  Curtafond.  — 
In  pago  Lnduneme,  in  agro  Cosconiacense ,  in 
villa  qui  dicitur  Cormaciono .  .  .  Et  est  ipta  terra 
que  vorant  Arengaudisca ,  g<i6  (Rec.  des  chartes  de 
Gluny,  t.  I,  n"  2  55). 

*A»EffiER  (L'),  c"'de  Gondamine-la-Doye.  —  L'Arener, 
i3oo  (arch.  de  l'Ain,  H  368). 

*Arenières  (Les),  anc.  mas,  c°"  de  de  Bégé-la-Ville. 

—  Mansut  de  le»  Arenirei,  t366  (arch.  de  la 
Côtc-d'Or,  B  553,  f  4i  r°). 

*Areniers  (Les),  heu  dit,  c°*de  Gex.  —  Let  Arenit, 
i846  (cadastre). 

*Aheniers  (Lps),  c°'  de  Miribel.  — •  Terra  deh  Are- 
ners,  1985  (Polypl.  de  Saint-Paul,  p.  23). 

Aressièbes  (Les),  écart,  c"  de  Saint-Germain-sur- 
Renon. 

Arfontaine,  h.,  c"  de  Samognat.  —  Orfontana, 
1299-1369  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io455 
f°  91  v°).  —  Orfontane»,  i5oo  {ibid.,  B810, 
f  ga  r°).  ^  Arfontannaz. ,  1670  (enquête  Bou- 
chu). —  Arfontaine,  xviii'  s.  (Cassini). 

En  tant  que  fief,  Arfontaine  relevait  des  sires  de 
Tlioire. 

Aroeas,  h..  c°"  de  Saint-Didier-sur-Chalaronne. 

Argestière  (L'),  lieu  dit,  c°°  de  Leyment. 

Abgil,  écart  et  anc.  fief  de  Dombes,c°*  de  Reyrieux. 

—  Laterre  d'Argil,  ib3a  (Baux,  Nobil.de  Bresse  et 
Dombes,  p.  i85).  —  Argil,  jief  au  village  de 
Pollieu,  166a  (Guichenon,  Dombes,  t.  I,  p.  97). 

Argiliats  (L'),  anc.  heu  dit,  c"  de  Veyziat.  —  L'Ai- 
gitiay»,i  399-1369  (arch.  de  la  Cole-d'Or,  B  ioâ55, 
f  .7   V"). 

Argillièkes,  h.,  c""  de  Boyeux-Saint-Jérôme.  —  Ad 
Argillenas,  1169  (arch.  de  l'Ain,  H  355).  — Ad 
Argillerat,  laiS  (ibid.,  H  357).  —  Argilleires, 
i9i3  (Guigue,  Cartul.  de  Sainl-Sulpice,  p.  66). 

Argilievs  (L'),  anc.  lieu  dit,  c"  de  Cerdon.  — 
L'Argiliey»,  1399-1369  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  io455,  fgi  r"). 

Argirone  (Les  Roches  d'),  c°*  de  Souclin 

Arois,  c°*  du  c""  de  Saint-Rambert.  —  Argil,  ia42 
(arch.  de  l'Ain,  H  970);  i354(  arch.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  843, f  39V'').  —Z)e  ^rg^iHo,  i385  (ibid., 
B845,  f  87  r°j.  —  Argit,  i65o  (Guichenon, 
Bugey,  p.  8).  —  Argil  en  liugey,  1670  (enquête 
Bouchu).  —  -^rg-y,  1734  (Descr.  de  Bourgogne). 
En  1 789 ,  Argis  était  une  communauté  de  l'élec- 
tion et  subdélégation  de  Belley,  mandement  de 
Saiut-Ramhert,  justice  du  marquisat  de  ce  nom. 
Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Belley,  archi- 
prêtré  de  Virieu ,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Maurice;  l'abbé  de  Saint-Ramberl  en  était  colla- 
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leur.  —  Ecclesia  Sancti  Mauricii  de  Argil,  1191 
(Guicheaon,  Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  934).  — 
Egli»e  parrochiale  d' Argil  et  de  Tenay,  i64o  env. 
(arch.  de  l'Ain,  G  i44). 

En  tant  que  lief,  Argis  appartenait,  aiixn"  siè- 
cle, à  la  famille  de  Lange,  sous  la  suzeraineté  des 
comtes  de  Savoie.  Au  xviii"  siècle,  c'était  une  dé- 
pendance du  marquisat  de  Saint-Rauibert.  —  Le 
jiefd'Argit,  à  cause  de  S.  Rembert,  i536  (Gui- 
clienon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  .59). 

A  l'époque  intermédiaire,  Argis  était  une  mu- 
nicipalité du  canton  et  district  de  Saint-Rambert. 

Arolians  (Les),  ruiss.,  alll.  de  la  Croise. 

AB'iiiEi,,  anc.  m'"  sur  la  Cousance,  entre  Ambronay 
et  Douvreç.  — -  Sicut  vadit  Quusanci  usque  ad 
molendinum  de  Argtiel,  I3i3  (arch.  de  l'Ain, 
H  357). 

Abinges,  h.,  c"  de  Saint-Cyr-sur-Menlhon.  — 
Ariangas,  x'  s.  (Romania,  XXXVII,  898).  — 
Aringa»,  loo/i-ioig  (Hec.  des  chartes  de  Cluny, 
t.III,n°a6o5). — •.4nng-e»,  i355  (arch.  du  Rhône, 
obéance  de  Sermoyer,  terr.  de  Crottet).  —  De 
Arringiis,  1878  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  674, 
f  3o  r°).  —  Aringe,  1767  (arch.  de  l'Ain, 
H.  889,  f  487  v°).  — -Aringe»,  X¥in"  s.  (arch.  de 
la  Côte-d'Or,  B  670). 

Ahizole,  écart,  c°'  de  Verjon.  —  Arizole,  xviii*  s. 
(Cassini).   —   Darizole,  1 8  4  7  (  slat.  post.  ). 

Ahlod,  c"'  du  c°"  de  Chàtillon-de-Michaille.  — 
Arloi,  1198  (Bibl.  Sebus.,  p.  3oo);  1607  (Gui- 
chenon,  Savoie,  pr.,  p.  549);  i65o  (Guiche- 
non,  Bugey,  p.  9);  xviii"  s.  (Aubret,  Mémoires, 
t.  Il,  p.  aSi).  — Arloz,  lôaa  (arch.  du  Rhône, 
H  269);  1670  (enquête  Bouchu);  1768  (arch. 
de  l'Ain,  H  4i).  —  Arlod,  1784  (Descr.  de  Bour- 
gogne); an  X  (ann.  de  l'Ain). 

Sous  l'ancien  régime,  Arlod  était  une  commu- 
nauté du  bailliage,  élection  et  subdélégation  de 
Bclley,  mandement  de  Seyssel. 

Son  église  parois.siale ,  diocèse  de  Genève,  ar- 
chiprétré  de  Chamfromier,  était  dédiée  à  saint 
Nicolas  ;  le  droit  de  collation  à  la  cure  appartenait 
au  prieur  de  Nanlua  qui  le  faisait  exercer  par  le 
prieur  de  Villes.  —  Ecclesia  de  Arlos ,  1 1 98 
(Bibl.  Sebus.,  p.  3oo). 

Arlod  était  une  seigneurie,  avec  château  fort  et 
en  toute  justice,  possédée  à  l'oiigine  par  des 
gentilhommes  qui  en  portaient  le  nom,  sous  la 
suzeraineté  des  comles  de  Genevois,  puis  des  sires 
de  Gex.  En  1277,  Lyonnelte,  dame  de  Gex,  vendit 
riiommage  d'Arlod  et  de  son  mandement  à  Béatrix 
de   Faucigny,   de    qui    il    passa    aux   comtes   de 


Savoie.  A  la  fin  du  xiv'  siècle,  ceux-ci  unirent  à 
leur  domaine  la  terre  d'Arlod  qu'ils  donnèrent 
successivement  en  apanage  à  Philippe  de  Savoie, 
comte  de  Genève  (i484),  à  Janus  de  Savoie  et 
finalement  à  Philippe  de  Savoie,  duc  de  Nemours. 
Après  l'annexion  du  Bugey  à  la  France,  le  do- 
maine direct  d'Arlod  resta  aux  ducs  de  Savoie  qui 
l'aliénèrent,  au  commencement  du  xviii"  siècle,  à 
demoiselle  Arrigina,  en  litre  de  baronnie.  — 
Quidquid  dominus  castri  de  Arlo  tenebal  m  feudum 
a  dicta  dom.  Lyoïieta  in  caslro  de  Arlo  et  ejus  rnan- 
damento,  ta']'/  (Chevalier,  Invent,  des  Dauphins, 
n°  i458). 

A  l'époque  intermédiaire,  Arlod  était  une  muni- 
cipalité du  canton  de  Billiat,  district  de  Nantua. 

Abmignat  (L'),lieu  dit,  c"  d'Izernore. 

Arhaille  (L'),  ruiss.,  nait  sur  le  territoire  de  Saint- 
Germain-les-Paroisses ,  forme  le  lac  auquel  il  a 
donné  son  nom,  et  va  se  jeter  dans  le  Furans  à 
Thoy,  commune  d'Arbignieu,  après  la  kilomètres 
de  parcours. 

*Abmelières  (Les),  anc.  lieu  dit,  c"  de  Manziat.  — 
En  les  Armelires,  i344  (arch.  de  la  Côle-d'Or, 
B  55a,  r  65  v°). 

*Abmencieux,  localité  disparue,  à  ou  près  Messimy. 
• —  Almenceu  et  Annenceu,  ia8i  (Guigue,  Docum. 
de  Dombes,  p.  219). 

A«îiix,c"du  c°"  de  Virieu-le-Grand. —  Armeis,  ii3o 
env. (Guigue,  Carlul.de  Saint-Sulpice,p.  5). —  Ar- 
tnies,  u45  env.  {ibid.,f.  ai).  —  Annieis,  laga 
(arch.  de  l'Ain,  H  373).  —  Annex,  i3i8  (tW., 
H  864).  —  De  Armisio,  1859  (arch.  de  la  Côle- 
d'Or,  B  844,  P  4  v").  —  Àrm^ys,  1859  (ibid., 
f  9  r").  —  De  Hennisio,  i385  {ibid.,  B  845, 
f  8a  v°).  —  liermis,  i385  [ibid.).  —  Armw, 
1429  (ibid.,  B  847,  f  t5o  v°).  —  Armix,  1666 
(enquête  Bouchu). 

Avant  la  Révolution,  Armix  était  une  commu- 
nauté du  bailliage,  élection  et  subdélégation  de 
Belley,  mandement  de  Rossillon. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Belley,  archi- 
prètré  de  Virieu,  était  dédiée  à  sainte  Eugénie; 
le  droit  de  collation  à  la  cure  passa,  à  imc  date 
inconnue,  des  abbés  de  Cluny  aux  abbés  de  Saint- 
Suipice.  —  Ecclesia  de  Hermès,  in  episcopatu  Bel- 
licensi,  119a  (Bullar.  Cluniac,  p.  94).  —  Capel- 
lanus  de  Pramillieu  et  de  Anneys,  i365  env.  (Bibl. 
nat.,  lat.  ioo3i,  S°  120  v").  — Ecclesia  d'Armis, 
sub  vocabulo  Sancle  Eugénie,  i4oo  env.  (Pouillé 
du  dioc.  de  Belley). 

Dans  l'ordre  féodal,  Armix  était  une  dépen- 
dance de  la  seigneurie  des  abbés  de  Saint-Sulpice, 
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et  ressortissait  à  leur  justice ,  de  laquelle  on  pou- 
vait appeler  au  bailliage  de  Belley. 

A  l'époque  intermédiaire,  Armix  fonnait  avec 
Premillieu  une  municijialité  du  canton  de  Virieu- 
Ic-Grand ,  district  de  Belley. 

Aiiiiu  (Le  Biez  d'),  ruiss.,  alll.  du  Furans.  — 
Rivu* qui airrit  mbtu»  Annies ,  iiâSenv.  (Guigne, 
Cartul.  de  Saint-Sulpice,  p.  3). 

Armondanges.  —  Voir  Rbhoudanges. 

Aruosdes,  anc.  mas,  auj.  étang,  c"  de  Chalaœont. 
—  Mansus  de  Armon<kt,  ta88  (Bibl.  Dumb., 
1. 1,  p.  193). 

Abho!(t,  mont.,  c"*  de  Saint-Champ.  —  Molare 
ePArmont,  i36l(Gall.  clirist. ,  t.  XV,  instr.  ,c.  837). 

Arhont,  f. ,  c"  de  Faramans.  — •  Àlmont,  i386 
(arch.  de   l'Ain,   H   39). 

Armoxt,  f.,  c"  de  Saint-Éloi. 

Arnans,  c°*  du  c""  de  Treffort.  —  *Amencu:  —  Apud 
Arnem,  cotr.  Arnenc ,  ia7()(Dubouchet,  Maison  de 
Coligny,  p.  89). — Aman»,  ia5o  env.  (pouilléde 
Lyon,  f  12  v").  - —  Aiitanc,  iSaSenv.  (poulllé  ms. 
deLyon,  f  9). —  Anianx,  i365  env.  (Bibl.  nat., 
lat.  ioo3i,  f"  19  v°).  —  Arnem,  i536  (Gui- 
cbenon,  Bresse,  p.  5).  —  Arnent,  1670  (en- 
qui!le  Bouchu).  —  Vivian,  an  x  (Ann.  de  l'Ain). 
Avant  la  Révolution ,  Amans  était  une  commu- 
nauté du  bailliage,  élection  et  subdélégation  de 
Bourg,  mandement  et  justice  d'appel  de  Treffort. 
Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prèlré  de  Treffort,  était  di-diée  à  saint  Nizier 
(aujourd'hui  sainle  Catherine);  l'archevêque  de 
Lyon  en  était  collateur.  —  Eccteiia  de  Aniaiix, 
1499  (pouillé  (le  Lyon,  T  3i  r°).  —  Arnenj  pa- 
tron tpirituel  ;  S.  ISizier,  i63i-l655  (visites 
pastorales). 

En  tant  que  fief.  Amans  était  originairement 
de  la  mouvance  des  sires  de  Coligny  de  qui  il 
passa  successivement  aux  sires  de  la  Tour-du-Pin 
(1  a.59  ),  à  Robert,  duc  de  Bourgogne  (1 285  ),  et  cnCn 
à  la  maison  de  Savoie  (1289).  En  1807,  Amédée  V, 
comte  de  Savoie,  inféoda  en  toute  justice  la  terre 
d'Arnans  k  Agsailly  du  Saix  dont  les  descendants 
la  vendirent,  en  1 648, aux  Chartreux  de  Sélignat. 
Amans  relevait  du  marquisat  do  Treffort.  —  Le 
Jief  d' Arnetu ,  à  caute  de  Treffort,  i536  (Gui- 
chenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  5o). 

A  l'époque  intermédiaire.  Amans  était  une  mu- 
nicipalité du  canton  de  Chavannes,  district  de 
Bourg. 

Artol'DS  (Lbs),  anc.  raas,  c'"  de  Faramans.  —  Iter 
teiulem  ab  eceletia  de  Faramaia  ver»iu  maneum  et 
Amout,  i386  (arch.  de  l'Ain,  H  99). 


Arpent,  h.,  c"  de  Cbevroux.  —  Arpent,  1401  (arch. 
de  la  Côte-d'Or,  B  55?,  f  383  r"). 

Arpéziedx,    triage  et  montagne,  c"  de  Saint-Sorlin. 

Arquebuse  (Pré  de  l'),  pré,  c"  de  Pont-de-Veyie. 

Arqiises  (Les),  ro°°  isol.,  c"°  d'illiat. 

Aranbos,  h.,  c°"  de  Chalamont.  —  Arrandoz,hili'] 
(stal.  post.). 

Arras,  h.,  c""  de  Trévoux. 

Arrête  (L'),  m"  isol.,  c"*  de  Forens. 

Arrêt,  f.,  c""  de  Croïet. 

Ars  ou  Ars-sdr-Forhans,  c°'  du  c°"  de  Trévoux.  — 
Villa  quam  ad  Arle»  vacant,  969-970  (Rec.  des 
chartes  de  Cluny,  t.  II,  n°  1272).  —  In  Arti»  vil- 
lam,  969  (ibid.).  —  in  villa  quae  voeatur  Arti», 
:tuper  aqua  Folmoda,  980  circa  (Cartul.  d'Ainay, 
n"  181).  —  Ar»,  1100  env.  (Rec.  des  chartes  de 
Cluny,  t.  V,  n"  8789);  i365  env.  (Bibl.  nat., 
lat.  ioo3i,  P  16  v").  — Arlt,  1 1 86  ( Masures  de 
rîle-Barbe,  t.  I,  p.  laS).  —  Arz,  1267  (Bibl. 
Dumb.,  t.  H,  p.  t9ï).  —  R.  d'Art,  1299-1369 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io455,  f  9  r"). 

En  1789,  Ars  était  une  communauté  de  la  sé- 
néchaussée et  subdélégation  de  Trévoux,  de  l'élec- 
tion de  Bourg  et  de  la  châtellenie  de  Villeneuve. 
Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prélré  de  Dombes,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Sixte;  le  chapitre  métropolitain  de  Lyon  présen- 
tait à  la  cure.  —  Eceletia  Arteniit,  1106  (Rec. 
des  chartes  de  Cluny,  t.  V,  n°  3839).  — Ar»;  pa- 
tron tpirituel:  taint  Sixte,  i654-i655  (visites 
pastorales,  C  17  ^''). 

Ars  était  une  seigneurie  de  Dombes,  en  toute 
justice  et  avec  château  -  fort ,  possédée,  dès  le 
milieu  du  xi"  siècle,  par  des  gentilshommes  de 
mêmes  nom  et  armes,  dans  la  famille  desquels  elle 
resta  jusqu'en  i46o.  En  1286,  Johannin  d'Ars  la 
prit  en  fief  du  sire  de  Beaujeu. 

A  l'époque  intermédiaire,  Ars  était  une  muni- 
cipalité du  canton  et  district  de  Trévoux. 

Ars,  localité  disparue,  à  ou  près  Conand.  —  Calmu» 
de  Ar» ,  Calnantum ,  1171  (Cartul.  lyonn. ,  t.  1, 
n°  319).  —  Locut  qui  imminatur  Arx,  1276 
(arch.  de  l'Ain,  H  229). 

Arsis,  h.,  c"'  de  Saint-Germaiu-de-Joux. 

Abtart,  bois,  c""  de  Villebois. 

Arsouille  (L'),  alll.  de  l'Ange.  —  Voir  Cersouille. 

Artemare,  section  de  la  c"°  d'Yon-Arlemare.  —  Ar- 
latnara,  i3i2  (Guigue,  Cartul.  de  Sainl-Sulpice, 
p.  »46).  —  Arthamaraz,  xiv' s. (Guigue,  Topogr., 
p.  i4). —  Altemare,  i65o  (Guichenon,  Bugey, 
p.  3);  xviii'  s.  (Cassini). 

Avant  la  Révolution,  Artemare  était   une  coni- 
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mtmautc  du  bailliage,  élection  et  siibdélégation 
de  Beliey,  mandement  de  Rossillon,  dé|iendant 
pour  le  spirituel  de  la  paroisse  d'Ameyzieu. 

D'abord  simple  fief,  avec  maison  forte  mais 
sans  justice,  Artemare  lut  inféodé,  en  toute  jus- 
tice, par  Amédée  VII,  comte  de  Savoie,  à  Louis 
Prost,  en  1 434.  —  Maison  forte  d' Artemare,  i  536 
(Guichenon,  Bresse  et  Bujjey,  pr.,  p.  Go). 

Artemare  fit  partie  de  la  commune  d'Ameyzieu 
de  179 1  à  1860,  époque  à  laquelle  cette  com- 
mune ayant  été  supprimée,  il  fut  réuni  à  la  com- 
mune d'Yon. 

Artemu,  ancien  nom  d'un  rocher  situé  sur  le  terri- 
toire de  Vaux.  —  Usque  ad  petram  quae  Artetnia 
dicitur,  vu'  s.  (Vita  Domitiani,  AA.  SS.  1  jul.). 

Arthoz  (Les),  h.,  c"  de  ChAtenay. 

Artiat  (L'),  ruiss.,  afll.  de  la  Saône.  —  Voir  Aiiciat. 

Abtdkieux,  11.,  c"  de  Neuville-sur-Ain. 

ARTièRE  (L'),  torrent,  naît  è  i44a  m.  d'altitude, 
dans  les  gorges  du  Grand  Colombier  et  va  se 
perdre  dans  le  Seran  à  Yon- Artemare ,  après  un 
cours  de  13  kilomètres. 

Abvièbe,  anc.  chartreuse,  c°*  de  Lochieu.  —  Atveriae 
fralres,  ii35  env.  (arch.  de  l'Ain,  H  4oo  :  copie 
de  i653).  —  Patres  Arveriae ,  ii5o  (Gall.  chr., 
t.  XV,  instr. ,  c.  3 1 0  ).  —  Prier  de  Alveria , 
1182  env.  (ibid.,  c.  3i4). —  Prioratus  Aheriae, 
cisterciensi»  ordinis,  Gebennensi»  diocesis,  l'ilti 
(Guichenon,  Savoie,  pr.,  p.  64i).  —  Monasterium 
deylrtjcria,  i64o  (Gall.chr.,  t.  XV,  instr.,  c.  849). 
—  Arviere,  iC43  (arch.  de  l'Ain,  H  4o3).  —  La 
chartreuse  Noslre  Datne  d'Arvieres,  aise  en  Bugey, 
au  diocèse  de  Genève,  1680  (ibid.). 

Fondée,  vers  1 135,  à  Lochieu,  par  Amédée III, 
comte  de  Maurienne  et  soigneur  du  Valromey,  la 
chartreuse  d'Arvière  eut  pour  premier  prieur 
saint  Arthaud,  né  en  1 101  et  mort  en  iao6.  Ses 
possessions  s'étendaient  sur  les  communes  ac- 
tuelles de  Lochieu,  Brénaz,  Songieu,  Passin, 
Lompnieu,  Virieu-le-Petit,  Chavomay,  Geyzérien, 
Guloz,  Corbonod  et  Seyssel. 

Arvière,  h.,  m°"  forestière  et  m'",  c°"  de  Lochieu. 

Aryièbb,  usine  et  m'",  c°'  de  Virieu-le-Petit. 

Aetillières  (Les),  anc.  mas,  i  ou  près  Saint- 
Nîzier-le-Désert.  -—  Mansus  des  Arvilleres,  ia48 
(Bibl.  Dumb.,  t.  I,  p.  liSo). 

Asne  (L'),  f,  c°"  de  Sainl-Jean-sur-Reyssouïe. —  En 
patois:  l'Ôno. 

Dans  l'ordre  féodal,  l'Asne  était  une  ancienne 
seigneurie  de  Bresse,  qu'Humbert  de  Buenc  prit 
en  fief  de  Sibille  de  Bàgé  et  dont  il  fit  hommage, 
en  127a,  à  Amédée  V  de  Savoie.  —   Le  fief  de 


l'Asne,  à  cause  de  Baugé,  i536  (Guichenon, 
Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  5i).  —  Im  seigneurie  de 
l'Asne.  . .  en  la  paroisse  de  S.  Jean  sus  Reyssouse, 
i65o  (Guichenon,  Bresse,  p.  5). 

AsBiÈBES,  c°'  du  c°°  de  Bagé-le-Chàtel.  —  In  pago 
Ludunensi,  in  villa  Asnerias,  928-1026  (Bec.  des 
chartes  de  Cluny,  t.  III,  n°  2478). —  Quandam 
villam  Aniscum,  cum  omnibus  apendiliis  suis... 
His  contiguam  villam  Asnerias ,  1017-1026  (ibid., 
t.  III,  n°  2713).  —  La  ville  de  Antre* ,  1828 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  56û,  19).  —  Anyei-es, 
i466  (ibid.,  B  io448,  f  2  r°).  —  Asniéres,  dio- 
cèse de  Mdcon ,  1670  (enquête  Bouchu).  — 
Anière,  1734  (Descr.  de  Bourgogne).  —  Aniéres, 
1790  (Dénombr.  de  Bourgogne).  —  Asniéve, 
an  X  (Ann.  de  l'Ain). 

Asniéres  dépendait,  en  1789,  du  bailliage, 
élection  et  subdélégalion  de  Bourg,  mandement  de 
Montrevel  et  justice  d'appel  du  comté  de  ce  nom. 
Dans  l'ordre  des  divisions  ecclésiastiques,  As- 
niéres, bien  que  situé  au  pagus  de  Lyon,  appar- 
tenait au  diocèse  de  Màcon;  en  i65o,  ce  n'était 
encore  qu'un  village  de  la  paroisse  de  Saint- 
Jean-le-Pricbe,  archiprétré  de  Vériset.  —  Im  pa- 
roisse est  à  Saint  Jean  de  Priche ,  au  delà  de  ladite 
rivière  [de  Snéne],  1660  (Guichenon,  Bresse, 
p.  5);  —  en  1734,  Asniéres  était  une  paroisse 
annexe  ou  succursale  de  Saint-Martin-de-Senozan, 
diocèse  de  Mâcon,  archiprétré  du  Vériset,  1734 
(Descr.  de  Bourgogne).  —  C'est  aujourd'hui  une 
paroisse  du  diocèse  de  Beliey,  sous  le  vocable  de 
saint  Martin. 

La  terre  d'Asnières  passa ,  on  ne  sait  comment , 
de  l'abbaye  de  Cluny  qui  l'avait  reçue,  vers  loaS, 
d'Othon,  comte  de  Màcon,  à  la  famille  de  Vau- 
grigneuse  qui  la  vendit,  en  i3oi,  àAmélV, comte 
de  Savoie. 

A  l'époque  intermédiaire,  Asniéres  était  une 
municipalité  du  canton  de  Bàgé-Ie-Chàtel ,  dis- 
trict de  Ponl-de-Vau\.  • 

Asniéres,  h.,  c°'  de  Domsure. 

AsNiÈBES,  f.,  c"  de  Saint-Julien-sur-Reyssouze. 

AsNiÈRES-LES-Bois,  c°'  de  Coufrançou.  — InpagoLug- 
dunense,  in  agro  Cosconaco,  in  villa  Asnenas,  x'  s. 
(  Cartiil.  de  Saint-Vincent  de  Màcon ,  n"  5o3).  — •  De 
Asneriis  Lugdunensis  diœcesis,  i3,54  (Guichenon, 
Bresse  et  Bugey,  pr.  p.  120).  —  Apud  Agneres, 
1372  (ibid.,  p.  16).  —  Asniéres ,  paraisse  de  Con- 
franczon,  i563(arch.de  l'Ain,  H  gaa  ,  P  578 v"). 
—  Asniéres  les  Bois,  i65o  (Guichenon,  Bresse, 
p.  6);  1779  (Baux,  Nobil.  de  Bresse,  p.  3). — 
Asniere  ou  Loriol ,  xviii'  s.  (Cassini).  —  L'Oriol. 
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iHi5  (  Elat-Major). —  Loriol,  1847  (stat.  post.). 
En  178g,  Asnières-ies-Bois  était  un  village  de 
la  paroisse  de  Confrançon,  élection,  bailliage  et 
subdélégation  de  Bourg,  mandement  de  Bàgé. 
Dans  l'ordre  féodal ,  c'était  une  seigneurie,  en 
toute  justice  et  avec  château  fort,  de  la  mouvance 
des  sires  de  Bàgé.  Possédée  originairement  par 
des  gentilshommes  du  nom  d'Asnières,  —  Hugo 
det  Atneria,  1100  (Rec.  des  chartes  de  Climy, 
t.  V,  n°  3'jllll).  —  Umbertu»  de  Asneriis,  1186 
(Bibl.  Sebus.,  p.  tlia),  —  cette  terre  passa,  vers 
i3oo,  à  la  famille  de  Sachins;  après  avoir  changé 
plusieurs  fois  de  maître,  elle  arriva  aux  Loriol 
et  enfin  aux  Duport,  en  faveur  desquels  elle  fut 
érigée  en  comté,  sous  le  nom  de  Loriol  (i7'i3). 
—  Au  XTi*  siècle ,  Asnières  était  encore  un  fief  de 
Bàgé.  —  Le  fief  d'Aniere»,  à  caute  de  Bougé, 
1036  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  5o). 

*Aspni!,  localité  détruite,  c'"  de  Saint-Benoît-de- 
Cessieu.  —  In  pariochia  Sancti  Benedicti  de 
Saijêgeu ...  a  rivo  de  Olandiu  usque  ad  (nï'ium 
de  A$pra,  1373  (Grand  cartul.  d'Ainay,  t.  II, 
p.  i45). 

AssicTS  (Les),  m°°  isol.,  c'"  do  Saint-Georges-sur- 
Renon. 

AsSEinNS  ou  AssEUïHS  (L'),  ain.  do  la  Groise,  c""  de 
Farges. 

AssERA>s,  h. ,  c°*  de  Farges.  —  Aiteren»,  l'ioi  (arch. 
de  la  Côte-d'Or,  B  1097,  f  ibS  r");  i554(iii'rf., 
B  )  199,  f  34o  r°). — Altérant,  1784  (Descr.  de 
Bourgojjne).  —  Atterent,  xvm*  s.  (Cassini).  — 
Atteran,  i843  (Elat-Major). 

En  1789,  Asserens  était  une  communauté  du 
bailliage  et  suhdclégation  de  Gex  et  de  l'élection 
de  Belley. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Genève, 
archlprétré  du  Bas-Gex,  était  celle  d'un  prieuré 
des  religieux  de  Nantua;  elle  «Hait  desservie  par 
le  prieur.  Ce  prieuré  ayant  été  détruit  par  les 
Bernois,  au  commencement  du  xvn' siècle,  Asse- 
rens fut  uni  à  la  paroisse  de  Farges.  —  Cura  de 
Atierenz,  i344  env.  (Pouillé  du  dioc.  de  Ge- 
nève). —  Prior  d'Atierent,  i365  env. (Bibl.  nat., 
lat.  ioo3i,  C  94  v"). 

AssiNS,  h.,  c"  de  Virieu-le-Pctit.  —  Attint,  i944 
(arch.  de  l'Ain,  H  4oo);  i563  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  io453,  f"  ai5  r°).  —  Attin,  xviii'  s. 
(Cassini). 

Assis  (Les),  h.,  c°*  de  Saint-Germain-de-Joux. 

Atavcs,  localité  détruite  qui  était  située  dans  l'ar- 
rondissement actuel  (le  Belley.  —  Stephanut  de 
Ataeo,  119%  env.  (arch-  de  r\in,  H  ■-'.37). 


Attignai,  c"  du  c°°  de  Montrevel.  —  *Attmiacut. — 
id'nie*,  cas  suj.,  1  aSo  env.  (pouillé  de  Lyon,  f  1  4  v°). 

—  Auignia,  c.  rég. ,  i3a5  env.  (pouillé  ms.  de 
Lyon,  f  9).  —  Altigniacus,  1 466  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  io488,  f°  5  r°).  —  Attigniacx,  ihg^  env. 
(terr.  de  Saint-Martin,  f  i8  v°).  —  Atignies, 
i548  (pancarte  des  droits  de  cire).  —  Atignaz, 
i564  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  QgS,  f  io3  et 
iSa).  —  Atignac,  i564  {ibid.,  i°  167  r").  — ^f- 
tigna,  i65o  (Guichenon,  Bresse,  p.  7).  —  Atti- 
gnat,  1670  (enquête  Bouchu);  1734  (Descr.  de 
Bourgogne). 

Avant  1 790,  Attignat  était  une  communauté  du 
bailliage,  élection,  subdélégation  et  mandement 
de  Bourg. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prétré  de  Bàgé,  puis  de  Bourg,  était  dédiée  à 
saint  Loup;  le  droit  de  collation  à  la  cure  passa, 
au  xvm'  s.,  des  abbés  de  Ciuny  aux  archevêques 
de  Lyon.  —  Piioralut  de  Antiniaco,  lisez  :  Atti- 
niaco,  ii84  (Dunod,  Hist.  des  Séquan.,  t.  I, 
pr.,  p.  69).  —  Parrochia  de  Attigna,  1272  (Du- 
bouchet.  Maison  de  Coligny,  p.  89). 

En  tant  que  fief,  Attignat  était  de  la  mouvance 
des  sires  de  Bàgé;  c'était  une  seigneurie  avec 
moyenne  et  basse  justice,  possédée  en  1390  par 
Pierre  de  Clieyna,  de  la  famille  duquel  elle  passa 
successivement  aux  Mont-Ferrand  (i35o),  puis 
aux  de  Rovorée  (i55o).  Ces  derniers  en  acquirent 
la  haute  justice  du  roi  en  i644. 

A  l'époquiT intermédiaire,  Attignat  était  une  mu- 
nicipalité du  canton  de  Montrevel,  district  de  Bourg. 

Adberoèbbs  (Les),  étang,  c"  de  Marlieux. 

Adcwges  (Les),  anc.  lieu  dit,  c°"  de  Messimy.  — 
In  parrochia  Meyssitniaci,  en  let  Aucinget,  i538 
(terr.  des  Messimy,  f  7). 

AocLAiTRE,  écart,  c"  de  Matafelon. 

Agdiers,  h.,  c°'  de  Bcynost. 

AorïANANs,  h.,  c°'  de  Saint-Didier-sur-Chalaronne. 

Voir  OïFANANS. 

AuoER  (Sur  l'),  f.,  c°*  de Champfromier. 
Abgiehs  (Les),  fermes,  c°°  du  Montellier. 
Acoiors  (Le  Bibf-d'),  ruiss. ,  affl.   de   la  Reyssouze, 

coule  sur  le  territoire  de  Saint-Jean-sur-Reyssouze; 

parcours,  6,3oo  mètres. 
Auoosï,  h.,  c""  de  Coligny. 
Adlne  (L'),  bras  du  Rhône,    sur    le    territoire    de 

Niévroz  et  de  Balan. 
Admôneries  (Les),  lieu  dit,  c"  de  Saint-Martin-du- 

Fresne. 
Akmusse  (L'),  h.  et  chat.,  c"   de   Crottet.    —   Voir 

Laumisse. 
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Ahssut,  nom  primitif  de  Saint-Didier-d'Aussiaf.  — 
Ouda,  parrochie  Sancti  Desiderii,  ilito  cnv. 
(terr.  de  Saint-Martin,  f°  7a  r°).  —  Villagium 
Auciaci,  \lig6  (arcli.  de  l'Ain,  H  856,  f°  ii4  r°). 

Adssiat,  h.,  c°*  de  Bény.  —  Auuiat,  xïiii*  s.  (Cas- 
sini). 

AcssoN  (L'),  roiss.,  alll.  de  la  Saône. 

AussoN  ou  Odsson  (L'),  ruiss. ,  alTl.  de  la  Ver- 
geonnière,  coule  sur  le  territoire  de  Courman- 
goux.  —  Le  by  d'Aution,  i65o  (Guichenon, 
Bresse,  p.  117).  —  Bief  d'Ausson,  i8û4  (État- 
Major).  —  Bief  d'Ousson,  igoi  (tableau  sy- 
nopt.). 

AniACHANT,  granges,  c°'  de  Lalleyriat. 

Adtacx,  territoire  de  la  c"  de  Villeneuve.  —  Les 
Autel»,  xi'  s.  ( Guigue ,  Topogr. ,  p.  17). 

*Adtilatane  (L'),  anc.  nom  d'un  ruiss.,  de  la  c"*  de 
Rignieux-le-Franc.  — •  Libez  de  V Autilatana ,  laSS 
(Polypt.  de  Saint-Paul  de  Lyon,  p.  34). 

Adx  (Les),  mont.,  c°'  de  Saint-Champ.  —  Molare  de 
leêAtuc,  i36i  ( Gall.  christ. ,  t.  XV,  instr. ,  c.  827). 

*Abziedx,  anc.  mas,  c°'de  Sainl-Maurice-de-Beynosl. 
—  Auzeu,  1285  (Polypt.  de  Saint-Paul,  p.  27). 

Atalais  (Les),  fermes,  c"°  de  Bàgé-la-Ville.  — •  Ava- 
lays,  »('",  xviii"  s.  (Cassini). 

AïALiERs  (Les),  anc.  mas,  c"'  de  Saint-André-le- 
Panoux.  —  Le  mas  de»  Avalier» ,  dans  la  paroisse 
de  Saint-André-le-Panotix,  xviu"  s.  (Auhret,  Mé- 
moires, t.  Il,  p.  2g). 

Atallens.  anc.  mas,  c"  du  Montellier.  — •  Avallens, 
1299-1369  (arch.  de  la  Cote-cFOr,  B  io455, 
f°  57  v°).  —  Avalens,  1299-1369  {ibid.,  P  58  r°). 

Atancbï.  —  Voir  Vanchï. 

Avancia  ,  anc.  nom  de  Vancia ,  section  de  Miribel.  — 
Tei-ra  d'Avancia,  1226  (Gnigue,  Docum.  de 
Dombes,  p.  86).  —  Parrochia  d'Avancia,  1269 
(Bibl.  Dumb.,  t.  Il,  p.  168).  —  Voir  Vancia. 

Aïaneins  (Haut  et  Bas-),  h.,  c"  de  Mogneneins.  — 
Avaneni,  1669  (arch.  de  l'Ain,  G  17).  —  Haut 
et  Ba»  Avanins,  1847  (stat.  post.). 

AvANON  (L'),  ruiss.,  naît  sur  le  territoire  d'Illiat  et 
gagne  la  Saône  en  suivant  les  confins  de  Bey  et  de 
Garnerans.  Ce  cours  d'eau  qui  délimitait,  avant 
1791,  ia  Bresse  et  la  Dombes,  délimite  aujour- 
d'hui ,  sur  tout  sou  parcours ,  les  arrondissements 
de  Trévoux  et  de  Bourg.  —  Le  bief  d'Aranon  a 
été  de  tout  temps  reconnu  pour  un  eonjin  perpétuel, 
immuable  et  certain  entre  le»  pays  de  Dombes  et  de 
Bresse,  161a  (Bibl.  Domb.,  t.  I,  p.  517). 
AïANs  (Les),  ruiss.,  c°*  de  Virieu-le-Petit.  —  L'eau 

des  Avans,  1660  (Guichenon,  Bugey,  p,  64). 
AvAHCON,  bois,  c°*de  Bénonces.   —  Molare  quod  di- 


citur   li  Cuars  d'Avalcon,  1228   (arch.  de  l'Ain, 

H  225). 

AvABD  (L'),  f.,  c°'  de  Monlagnat. 

Atabd,  quartier  de  ia  c°'  d'Ozan. 

AvATEiJX  (Les),  f.,  c"  de Salnt-Trivier-sur-Moignans. 

AvEiGNiÈRKS  (Les),  domaine,  c°*  de  Saint-Trivier-sur- 

Moignans. 
AvEiNEs,  localité  disparue,   à   ou  près  Druillat.  — • 

Andréas  d'Aveines,   i34i    env.    (terr.   du  Temple 

de  Mollissole,  T  i3  r"). 
*AïENAi,  localité  détruite  qui  était  située  au  Pays  de 

Gex.   —    In   pago  Equestrico,    in  curte  Avenaco, 

926  (Bec.  des  chartes  de  Cluny,  t.  1,  n°  266). 
AvENCHET  (L'),  ruiss.,  alll.  du  Rhône. 
AvENiÈRE  (L'),  f.,  c°*  de  Forens. 
AvERLiAT,  écart,  c"  d'Argis.  —    De  Averliaco,  1869 

et  i4oi  (arch.  de  l'Ain,  H  1  et  4).  —  Avrillieys, 

1495  (arch.  de  la  Côte-d'Or,   B  894,  f  198  r"). 

—  Averliay,   181 3  (cadastre). 

Avignon  (Grand-  et  Petit-),  h.,  c"  de  Cormoz.  —  In 
villa  et  teifitorio  de  Avignion,  127a  (Guichenon, 
Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  18).  —  Avignon,  tliSg 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  72a ,  f  445  r"). 

Avignon  (L'),  ruiss.  alll.  de  la  Veyle,  c'"  de  Polliat. 

AviNiÈRES  (Les),  anc.  chat.,  c"  de  Biziat.  —  Les 
Avinières,  chdl.,  1811  (cadastre). 

AviTTES,  h.,  c°*  de  Beyssouze.  —  In  pngo  Lugdu- 
nense,  in  fine  Vallis,  in  villa  que  dicitur  Avistas, 
996-1018  (Gartul.  de  Saint-Mncent  de  Mâcon, 
n°  370).  —  Avilies,  parrochie  de  Gorrevodo,  i439 
(arch.de  l'Ain,  H  799,  f  679  v°).  —  Avilet, 
itigti  {ibid.,E  797,  f  i5G  v"). 

Avocat  (L'),  mont.,  c"  de  \ ieu-d'Izenave.  —  La- 
vocat  ou  le  Crè,  xviii'  s.  (Cassini).  —  Le  signal 
de  l'Avocat,  i885  (Géogr.  de  l'Ain,  p.  54).  —  La 
montagne  de  l'Avocat,  i885  (ibid.,  p.  55). 

Avocat  (L'),  f. ,  c"  de  Vieu-d'Izenave. 

Avocats  (Les),  ruiss.,  alll.  du  Sohian. 

Avocats  (Les),  h.,  c°°  de  tuisiat. 

Avoines  (Les),  ruiss.,  alll.  du  Fleurioux. 

Avoox  (L'),  ruiss.  alll.  du  Cotey,  c"'  de  Dagneux. 

Avoox  (Les),  bois,  c°*  de  BressoUes. 

AvonsoN,  h.,  c°'  de  Crozet. • —  Avuyson,  1291  (Hist. 
de  Genève,  t.  II,  p.  55).  —  Apud  Avussons, 
1897  (ai-ch.  de  la  Côte-d'Or,  B  1095,  C  i47r°). 

—  Avusson,  1897  {'tid.,  P  i53  r°).  —  Avuton, 
1628  {ibid.,  B  1157,  f  246  r").  —  Avoion,  1678 
(arch.  du  Rhône,  H  2888,  f  538  r").  —  Avou- 
son,  1691  (ibid.,  H  2197,  f"  110  r°). 

En  tant  que  fief,  Avouson  relevait  des  évêqacs 
de  Genève-,  le  domaine  utile  en  appartenait  aux 
sireà  de  Gex. 
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A?RiLLii, h.,  c"  de  Poncin.  —  *Apriliacut. —  Avril- 
lia,  1399-1369  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io&55, 
f  16  v°).  —  Aerilia,  1887  (censier  d'Arbent, 
f"  90  r°).  —  Avriliacu$,  1899  (arcli.  de  la  Côle- 
d'Or,  B  887).  —  AvrilUaciis,  1/110  (arch.  de 
l'Ain,  E  48o).  —  Arrillac,  1668  (arch.  de  l'Ain, 
E  483).  —  Avrilat,  xviii'  s.  (Cassini). 

Atbissieu,  h.,  c°*  de  Ceyiérieu.  —  *Apriciacu».  — 
XmMincu»,  i3ài  (Charles  de  la  Tour  de  Douvres, 
p.  68).  —  Avriceu,  i346  (arch.  de  la  Cote-d'Or, 
B  84 1 ,  1*  3  y").  —  Avriciou,  i346  {ibid.,  f  59  r°). 

—  Avriciacut,  i4a9  {ibid.,  B  847,  f  367  r°).  — 
Avritêieux,  1847  (slat.  post.). 

Axakcia  ,  localité  depuis  longtemps  détruite  qui  pa- 
raît avoir  été  située  au  canton  actuel  de  Montluel. 

—  I^cum  qui  Axancia  vulgo  dicitur,  tu*  s.  (Vita 
Domitiani  i,4,  AA.  SS. ,  1  jul.,  t.  I,  p.  5o  c). 

Ata  (L'),  h.,  c"  de  Boissey. 

AiA,  anc.  lieu  dit,  à  ou  près  MiribeT. , —  Aya,  laSS 
(Polypt.  de  Saint-Paul  de  Lyon,  p.  37). 


AïES  (Les),  anc.  fief,  c"'  de  Confrançon.  —  Le» 
Ayet,  1989  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr., 

p.  9  1). 

Aies  (Les),  anc.  pêcherie,  c°"  d'Ozan.  —  En  les 
Ayie»,  i3a5  env.  (terr.  de  Bàgé,  f  3).  —  En  les 
Ayes,  1895  env.  (ibid.,  f  U). 

Aies  (Les),  f.,  c°*  de  Trefforl. 

Aies  (Les),  h.,  c'"  de  Versailleux.  —  P.  deuz  Ayes, 
1986  (Polypt.  de  Saint-Paul,  p.  107).  — Les  Ayes, 
1662  (Guichenon,  Dombes,  t.  1,  p.  99).  —  Fief 
des  Hayets,  1789  (Baux,  Nobil.  de  Bresse  et 
Dombes,  p.  917). — Les  Ayets,  1847  (stat.  post.). 
—  Les  Ayès  (patois). 

Avant  1789,  les   Ayes  étaient  un  petit  fief  de 
Dombes ,  sans  justice  ni  château. 

AïGLiSAKS,  localité  disparue,  c°*  de  Birieux.  —  Ay- 
gtisaiis,  ia86  (Bibl.  Dumb.,  t.  1,  p.  206). 

AvHiM  HospiTALis.  —  VoiF  l'Hôpiiai ,  h.,  c°*  de 
Sainte-Julie. 


B 


Babillière,  h.,  ch.-l.  de  la  c'"  do  Douvres. 

Babille  (La),  f.,  c~  d'Holoonei. 

Bac  (Le),  b.,  c"'  de  Pougny. 

Bac  (Le),  h.,  c"'  de  Chazey-Bons.  —  Ust/ue  ad  Ba- 

chatum  de  Covemos,  1990  (Gall.  christ.,   I.  XV, 

instr. ,  c.  890). 
Bâchasse  (La),  anc.  lieu  dit,  à  ou  près  Sainl-Genis- 

sur-Menlhon.   ■ —  La   Bâchasse,    i636  (arch.  de 

l'Ain,  H  863,  f  43). 
Bâchasses  (Les),  h.,  c°*  de  Dompierre-sur-Veyle. 
Bachassières  ^Le»),  f. ,  c"'  de  la  Chapelle-du-Châte- 

lard. 
*BACHA88iiRis  (Les),  anc.  mas,  c"*  de  Saint-Marcel. 

-~  Mansui  de   Bachaceres,  1398  (Bibl.  Dumb., 

t.  II,  p.  943.). 
*Bacbassières  (Les),  anc.    lieu    dit.    c"*   de  Sainl- 

Marlin-le-Châtel.  —  En  les  bachaciei-es ,  1496  env. 

(terr.  de  Saint-Martin,  f  ï3  v"). 
Bacbat  (Le),  f. ,  c°*  de  Lagnieu. 
Bacbâe,  f. ,  c°*  de  Civrieux. 
Bacomnier,  (.,  c"  de  Saint-André-le-Bouchoux. 
Baconmères  (Les),   f.,  c""  de  Saint-Nizier-le-Désert. 

—  Mansus  de  Bacolieriis,  corr.  Baconeriis,  1948 

(Bibl.  Dumb.,  I.  I,  p.  i5o).  —  Les  Baconeres, 

i960  (ibid.,  p.  i55). 
Baoels  (Les),  h.,c°*  de  Bâgé-la-Ville. 
Baderaud,  h.,  c"  de  Saint-Didier-de-Formans. 


Badiah  ,  h. ,  c"'  de  Tboiry. 

Badian  (Le  Ruisseau-de-),  afll.  du  London. 

Badoilière  (La),  anc.  mas,  à  ou  près  Bàgé.  — 
Mansum  de  la  Badoylieri,  1979  (Guichenon, 
Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  i4). 

Badï  (Le),  h.,  c"*  de  Sainte-Euphémie.  —  Le  Badet, 
1847  (stat.  post.). 

BIgé-la-Ville,  c"'  du  c"  de  Bâgé-le-Chàtel.  — -  *  Bal- 
biacus.  —  In  villa  Balgiaco ,  ioo4-ioi9  (Rec.  des 
chartes  de  Cluny,  t.  111,  n°  9606).  —  Baugiacus 
rilla,  n45  (arcli.  du  Rhône,  titres  de  Laumusse  : 
Épaisse,  chap.  I,  n°  3).  —  Baugia  la  Vila,  1300 
env.  (pouillé  du  dioc.  de  Lyon,  f"  1  h  \°).  —  Baugé 
la  Ville,  1667  (Arch.  du  Rhône,  titres  do  Lau- 
musse, chap.  U,  n°  47);  1670  (enquête  Bou- 
clai). —  Bé^é  la  Ville,  1784  (Descr.  de  Bour- 
gogne). 

En  178g,  Bâgé-la Ville  était  une  communauté 
du  bailliage,  élection  et  subdélégation  de  Bourg, 
mandement  et  justice  d'appel  de  Bàgé-le-Chàtel. 
Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prêtré  de  Bàgé,  était  dédiée  à  saint  Michel:  le 
grand  custode  de  l'église  métropolitaine  de  Lyon 
en  était  collateur.  —  jEcclesia  que  est  in  villn 
Balgiaco,  in  honore  beali  archangeli  Michaelis, 
ioo4-ioi9  (Rec.  des  chartes  de  Cluny,  t.  III, 
n°   9606).    —   Parrochia  Sancti  Michaelis,   Bau- 
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giaci ville,  1899  (arch.  de  la  Cole-d'Or,  B  554, 
r  391  r'). 

Dans  l'ordre  féodal,  Bàgé-ia-Ville  était  de  Tan- 
cien  domaine  des  sires  de  Bàgé  qui,  vers  loiS, 
concédèrent  à  l'église  de  Mâcon  différents  fonds 
situés  dans  celte  paroisse.  C'était  l'un  des  membres 
du  comté,  puis  marquisat  de  Bàgé-!e-Chàtel. 

A  l'époque  intermédiaire,  Bâgé-la-Ville  était 
une  municipalité  du  canton  de  Bâgé-le-Chàld , 
district  de  Pont-de-Vaux. 
Bàok-le-Châtel,  ch.-l.  de  c™"  de  l'arr.  de  Bourg.  — 
*Balbiacu».  —  Balgiacus,  ]Oi8-io3o  (Cart.  de 
Saint-Vincent  de  Mâcon, n°  a);  1074-1096  [ibid., 
n°456);  1 1 18  (létd.,  n"  577  );  1 153  (iiirf.,  11°  61 8). 

—  Villa Baugtaci  Castri,  1  a5o  (Guichenon,  Bresse 
etBugey,  pr.,  p.  G3). — Baugies,  cassuj.,  1260  env. 
(pouillé  de  Lyon,  S°  i4v°).  —  Baugia,  ia65 
(Docum.  linguist.  de  l'Ain,  p.  i5);  i363  (arch. 
de  la  Côte-d'Or,  B  io445,  f  817  r°).—  Baugie, 
i343-i358  (Docum. linguist.  de  l'Ain,  p.  65). — 

—  Iter  tendens  de  magna  vico  Baugiaci  venu» 
Jitriws,  i344  {ibid.,  B.  559 ,  f  1 1  r°).  —  Macel- 

him  Baugiaci,  i344  (ibid.,  f  5  r°).  —  Mûri 
Baugiaci,  i344  (ibid.,  f°  11  v°).  —  Bagie, 
i55oenv.  (Bibl.  Dumb.,  l.  II,  p.  7a).  —  Baugé, 
157a  (arch.  de  l'Ain,  H  8i3,  f°  5  r°).  ■ —  Baugé 
le  Chastel,  1670  (enquête  Bouclui).  —  Baugey, 
1674  (arch.  du  Rhône,  H  aa48,  f  6  r°).  — 
Bôg'e  le  Château  ou  Baugé,  1784  (Descr.  de  Bour- 
gogne). —  Bâgé-le-Chàtel ,  1790  (Dénombr.  de 
Bourgogne). 

A  l'époque  carolingienne,  Bàgé  était  le  chef- 
lieu  d'un  ager  du  pagus  de  Lyon.  —  In  pago 
Liigdunense,  in  agro  Balgiaceme ,  in  oiUa  que  vo- 
catur  Curfe,  971-977  (Cartul.  de  Saint-Vincent  de 
Màcon,  n°  38o).  —  In  pago  Lugdunensi,  in  fine 
Balgiacemi ,  in  villa  Monti»,.,.  in  villa  lîo..., 
in  Cuiti,  1081-1061  (ibid.,  n°  110). 

En  1789,  Bàgé-le-Chàtel  était  une  ville  du  bail- 
liage, élection  et  subdélégation  de  Bourg.  Le  man- 
dement dont  cette  ville  était  le  chef-lieu  comprenait 
Bàgé-le-Chàlel ,  Bàgé-la-Ville,  Béreyziat,  Boissey, 
Boz,Chassagne,  Chavannes ,  Chevroux,  Confrançon, 
Crottet,  Dommartin,  P'eillens,  l'Eflondras,  Gré- 
ziat,  Luponas,  Manzial,  Marsonnas,  Mézériat, 
Ozan,  Perrex,  Replonges,  Saint-Andr<'-de-Bàgé, 
Saint-Cyr-sur-Menthon,  Saint-Etienne-sur-Reys- 
souze,  Saint-Genis-sur-Menthon,  Saint-Jean-sur- 
Reyssouze,  Saint-Laurent  et  Sainl-Sulpice. 

Bàgé-le-Chàlel  était  le  chef-lieu  d'un  archiprêtré 
du  diocèse  de  Lyon  qui  comprenait,  au  xvi'  siècle, 
58  paroisses.  Au  commencement  du  xviii'  siècle,  cet 


archiprêtré  fut  scindé  en  deux  :  l'archiprétré  de 
Bàgé,  avec  4o  paroisses,  et  celui  de  Bourg,  avec  98. 
—  Archipresbyter  de  Ualgiaco,  1 1 86  (Bihl.  Sebus. , 
p.  lAa).  —  Archipresbyteratus  Baugiaci,  i365 
env.  (Bibl.  nat.,  lat.  too8i,  f°  20  v°). 

L'église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prêtré de  Bàgé,  était  sous  le  vocable  de  l'Assomp- 
tion ;  l'abbé  de  Tournus  en  était  collateur.  Primi- 
tivement, la  paroisse  était  à  Saint-André  et  il  n'y 
avait  à  Bâgé-le-Chàtel  qu'une  chapelle  sous  le  vo- 
cable de  saint  Maurice.  —  Parrockia  Baugiaci 
castii,  1974  (arch.  du  Rhône,  litres  deLaumusse, 
chap.  Il,  n"  i3). 

11  y  avait  un  hôpital  à  Bàgé,  dès  le  xiv*  siècle, 
au  ])lus  tard,  —  Domus  Iwapitalis  Baugiaci  (arch. 
delà  Côle-d'Or,  B559,f  5r'). 

La  maison  de  Bàgé ,  qui  a  joué  un  rôle  capital 
dans  l'histoire  de  la  formation  territoriale  de  notre 
département,  n'apparaît,  d'une  façon  certaine, 
qu'au  commencement  du  xi'  siècle.  —  Rodulfus, 
dominu»  Balgiaci,  1018-1080  (Carlul.  de  Saint- 
Vincent  de  Màcon,  n°  2).  —  Baynaldus  [1], 
I090-1072(?)  [Fustailler  et  Paradin]. —  Gau»ce- 
rannus  de  Balgiaco,  1096-1  lao  (Carlul.  de  Saint- 
Vincent,  n°  576).  —  Udulricus  de  Balgiaco  et 
fila  sui  Ulricus  et  Reiimldus  [//],  1118  (ibid., 
■^°  ^n)-  —  Bainaldu»  [//]  de  Balgiaco,  ii3i- 
ii59  (Rec.  des  chartes  de  Cluny,  t.  V,  n"  4o9o  et 
Cartul.  de  Saint-Vincent,  n"  6i3).  —  Sepuhura 
domni  Raynaldi  [III]  Balgiacemi»,  1180  (Cartul. 
de  Saint-Vincent,  n°  622).  —  Hudricu»  [//]  do- 
ttÙHU»  de  Baugiaco,  1180-1918  (ibid.,  n°  367  et 
arch.  du  Rhône,  Laumusse,  Sainl-Marlin,  ch.  H, 
n°  1).  —  Rainaldu»  [IV]  dominu»  Balgiaci,  1228- 
1  287  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  5o4,9  el  Cartul.  de 
Saint-Vincent,  p.  891).  —  Guido  dominu»  Bau- 
giaci, mile»,  et  Raynaudu»  de  Baugiaco,  domicellus , 
fratres,  ii5i  (Cartul.  lyonn. ,  t.  I,  n°  468). 

Guy,  le  dernier  des  sires  de  Bàgé  de  la  pre- 
mière race,  mourut  en  1268,  laissant  pour  unique 
hérilière  Sibille  de  Bàgé  qui  épousa,  en  1272, 
Amédée  IV  ou  V,  petit  fils  de  Thomas  I",  comte 
de  Savoie,  à  qui  elle  porta  en  dot  la  Terre  de 
Bàgé.  —  Hic  jacel  G.  dominu»  de  Bagie.  .  .  1968 
(Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  1"  parlie,  p.  55). 
—  Sibilla,  domina  Baugiaci ,  nxor  Amedei  de  Sa- 
baudia,  1272  (ibid.).  —  De  ce  mariage  naquit 
Edouard  qui  fil  entrer  définitivement  la  seigneurie 
de  Bàgé  dans  le  domaine  de  la  maison  de  Savoie. 
Le  26  août  i46o,  Louis,  duc  de  Savoie,  érigea 
celte  seigneurie  en  comté  et  la  donna  en  apanage 
à  son  fils  Philippe,  en  loule  justice,  à  la  réserve 
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toutefois  de  la  supcriorilé  et  du  ressort.  Philippe 
étant  devenu  duc  de  Savoie,  par  suite  du  décès 
de  tous  ses  neveux  sans  postérité ,  la  terre  de  Bàgé 
fut  réunie  au  durhé  de  Savoie;  elle  en  fut  déta- 
chée de  nouveau  en  faveur  de  Louise,  fille  de 
Janus  de  Savoie,  comte  de  Genève.  François  1" 
l'en/jagea,  en  i535,  à  Guillaume,  comte  de  Furs- 
terabcrg.  En  1575,  le  duc  Emmanuel  Philibert  la 
donna,  en  titre  de  marquisat,  à  Jacques  d'IJrfé, 
comte  de  Ghàteauneuf.  Claude  Marie  de  Feillens 
l'acquit,  en  1769,  et  la  laissa  à  sa  veuve  qui  la 
possédait  en  1789. 

I^e  mai  quisat  de  Bâgé  comprenait  les  paroisses 
de  Bàgé-le-Chàtel,  Bàgé-la-Ville,  Béreyziat,  Boissey, 
Chevroux,  Crottet,  Gréziat,  Luponas,  Manziat, 
Mézèriat,  Replonges,  Saint-André-de-Biigé ,  Saint- 
Cyr-sur-Menl  bon ,  Saint-Etienne-sur-Reyssouse , 
Saint-Genis-sur-Menthon ,  Saint-Jean-sur-Reys- 
souse,  Saint-Laurent-les-Màcon,  Saint-Sulpice , 
Lingens  et  d'autres  hameaux  de  la  parois-^e  de 
Saint-Jean-sur-VeyIe,  Chassagne  et  Leffondras, 
dans  la  paroisse  de  Confrançon ,  quelques  hameaux 
de  la  paroisse  de  Saint-Didier-d'Aiissiat,  Bèze- 
mème  et  d'autres  hameaux  de  la  paroisse  do  Von- 
nas.  Le  marquis  de  Bàgé  prétendait  que  les  justices 
de  Dommartin,  Feillens,  Marsonnas  et  Pcrrex 
devaient  ressortir  h  son  juge  d'appel ,  les  seigneurs 
de  ces  paroisses  prétendaient  au  contraire  (pi'elles 
étaient  du  ressort  du  bailliage  de  Bourg. 

Le  seigneur  de  BAgé  soutenait,  en  outre,  que 
sa  justice  d'appel  ressortissait  nuement  au  parle- 
ment de  Dijon  pour  les  matières  rentrant  sous  le 
second  chef  de  l'édit  des  Présidiaux;  les  ofliciers 
du  bailliage  de  Bresse  soutenaient  qu'au  second 
chef  comme  au  premier  la  justice  d'appel  de  Bàgé 
ressortissait  au  présidial  de  Bourg;  au  milieu  du 
XVIII*  siècle,  l'affaire  était  pendante  depuis  plus 
d'un  siècle  par  devant  le  Conseil  d'Elat;  elle  no 
fut  tranchée,  en  faveur  du  bailliage  de  Bresse, 
qu'à  la  veille  de  la  Bévolution. 

A  l'époque  intermédiaire,  Bàgé-le-Chàlel  était 
la  municipalité  chef-lieu  du  canton  de  ce  nom, 
district  de  Pont-de-Vaux. 

BUét,  étang,  c°'  de  Mionnay. 

BtGES  (Lbs),  II.,  c°'  de  Baneins. 

Bagikrk,  f. ,  c"  de  Sandrans. 

B.4G5IK,  h.,  c"  de  Saint-Jean-sur- Veyle.  —  Bnignie», 
i3ao  (arch.  du  Rhône,  H  aa'ia).  —  Baignes, 
i344  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  55a,  P  10  v").— 
Bagne ,  parmitte  de  Saint  Jean  $ur  Veyle,  1767 
(arch.  de  l'Ain,  H  889,  P  17a  r").  —  Ragnen. 
1757  (Md.yC  384  v°)'. 


Baiiiled,  h.,  c"  de  Chaneins.  —  Beybleu,  i84i 
(État-Major). 

Baillebos  (Les),  h.,  c°'  de  Chavannes-sur-Reys- 
souse.  —  Baillebeaux,  1847  (stat.  post.). —  Bfli7- 
lebœiif,  1894  (Carte  du  service  vicinal). 

Baiodacus,  localité  détruite  qui  était  le  chef-lieu  de 
Vager  Baiodacensi$.  —  In  pago  Lugdunense,  in 
agro  Baiodacense,  892-927  (Cart.  de  Saint- Vincent 
deMàcon,  n°  387). 

Baisenas,  h.,  c"  de  Thoiry.  —  Bayatenas,  ja66 
(Cart.  lyonnais,  t.  Il,  n"  656).  —  Baisonax, 
xviii*  s.  (Cassini).  —  Bezena»,  i844  (État-Major). 

Baisse  (La),  h.,  c°'  de  Beaupont. 

Baisse  (La),  h.,  c°*  de  Marboz. 

Baisses  (Les),  h.,  c"  de  Courtes. 

Baisses  (Les),  écart,  c°*  de  Saint-Trivier-de-Courtes. 

Baisses  (Les),  h.,  c"*  de  Vernoux. 

Baue  (La),  b.,  c"'  de  Saint-Benoit. 

Balan,  c°"  du  c°°  de  Montluel.  —  *Balo-dunum.  — 
Balaon,  1187  (obit.  Lugdiin.,  p.  182);  i255 
et  1269  (Cart.  lyonnais,  t.  II,  n°"53i  et  674). 
—  Balaun,  laMi  (Cart.  lyonnais,  t.  I,  n°  892); 
ia85  (Polypt.  de  Saint-Paul  de  Lyon,  p.  28). — 
De  Balone,  1294  (arch.  du  Rhône,  Saiat-Jeaii, 
arm.  Jacob,  vol.  53,  n°  1).  —  Balon,  i3a5  env. 
(pouillé  ms.  de  Lyon,  f°  7).  —  Ballon,  1687 
(pouillé  de  Lyon,  f  11  r°).  —  Balan,  1808 
(Stat.  Bossi,  p.  179). 

Avant  la  Révolution,  Balan  était  une  commu- 
nauté du  bailliage  et  élection  de  Bourg,  mande- 
ment de  Montluel;  la  justice  ordinaire  s'exerçait  au 
bailliage  de  Bresse.  Balan  dépendit  de  la  subdélé- 
gation de  Bourg  jusqu'en  1781,  époque  à  laquelle 
il  fut  compris  dans  la  subdélégation  de  Trévoux. 
Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prêtré  de  Chalamont,  était  dédiée  à  saint  Jean- 
Baptiste;  les  clianoines  comtes  de  Lyon  en  étaient 
collaleurs.  —  Ecclesia  de  Balaon(t),  i25o  env. 
(pouillé  de  Lyon,  f  10  v°).  —  Balan;  patron 
spirituel  :  S.  Jean-Baptiste ,  i654-i655  (visites 
pastorales,  f  24). 

Balan  était  une  dépendance  de  la  seigneurie 
domaniale  de  Montluel.  — ■  Le  fief  de  Balan,  a 
cause  de  Montluel,  i586  (Guichenon,  Bresse  et 
Bugey,  pr.  p.  52). 

A  l'époque  intermédiaire,  Balan  était  une  mu- 
nicipalité du  canton  et  district  de  Montluel. 

Balasiacvs,  var.  Balliciacds,  anc.  villa  gallo-romaine 
qui  était  située  dans  l'ager  de  Cessieu.  —  In  pagn 
Lugdunensi .  .  .  in  agro  Saxiasensi  , .  in  villulis 
Neriaci, . .  Balasiaci,  var.  Balliciaci,  859  (Gui- 
chenon, Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  2  25). 
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BiiATiÈRES  (Les),  anc.  mas ,  c°'  de  Rignieux-ic-Franc. 

—  Lt  ma»  des  Balatières,  i3o8  (Aubret,  Mé- 
moires, t.  II,  p.  187). 

Baiaison,  source,  c""  de  NeuviUe-sur-Ain.  —  La 
fontaine  de  Balauton,  i555  (arch.  de  l'Ain, 
HgiS.f  98r°). 

Balavens  (Le),  ruiss.  alll.  du  Rlione. 

Balavens  (Sdb),  m°°  isol. ,  c"'  d'Jnjoux. 

*Balbiei:  ,  localité  détruite  qui  parait  avoir  été  située 
dans  le  voisinage  de  Château-Gaillard.  —  A  cruce 
de  Balbeu  luque  in  Hem,  i3j3  (arch.  de  l'Ain, 
H  357). 

Baldrasias  villa,  localité  depuis  longtemps  détruite 
(|ui  parait  avoir  été  située  à  ou  près  Cormoz.  — 
In  pago  Lucdunenne,  in  fine  Blaniaceme,  inquarta 
Fulciaceme  (lire  :  Fu»ciacen»e),  in  Baldrasiat,  gaS 
(Rec.  des  chartes  de  Cluny,  t.  1,  n°  a5i). 

Baleine  (Gbande-  et  Petite-),  localités  disparues, 
c"*  de  la  Cliapelle-du-Chàtelard.  —  La  gronde  et 
petite  Baleine,  1699  (Bibl.  Dumb.,  t.  I,  p.  655). 

*Baiitières  (Les),  anc.  raas,c'"'  de  Rignieux-le-Franc. 

—  En  Balytere»,  >2  85  (Polypt.  de  Saint-Paul, 
p.  35). 

Balivot,  écart,  c°'  de  Sergy. 

Ballet,  f.,c"  de  Saint-Eloi.  —  Chez  Ballet,  1867 

(stat.  post.). 
Ballos,  h.,  c""  de  Lancrans.  —  Feodttm  de  Balone, 

1  986  (Valbonnais,  Hist.  du  Dauphiné,  pr.,  p.  87). 

—  Ballon,  i46o  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  769  A>«, 
r  33i  r"). —  Balon,  au  pays  neutre,  i65o  (Gui- 
chenon,  Bresse,  p.  101). 

La  seigneurie  de  Ballon  relevait  originairement 
des  sires  de  Gex;  elle  arriva,  on  ne  sait  comment, 
à  la  maison  de  Faucigny  et  fut  apportée  en  dot, 
vers  13 '10,  par  Béatrixde  Faucigny,  à  Etienne  II 
de  Thoire-Villars ,  dont  la  fille  Anne  ou  Agnès  la 
porta  en  dot,  à  son  tour,  à  Aynard,  sire  de  la 
Tour-du-Pin.  La  lerre  de  Ballon  continua  à  être 
possédée  par  les  Thoire-Villars,  mais  sous  la  su- 
zeraineté des  dauphins  de  Viennois.  En  iSag,  les 
troupes  du  comte  de  Savoie  s'emparèrent  du  châ- 
teau de  Ballon;  en  i337,  le  dauphin  Humbcrt 
céda  à  Aimon,  comte  de  Savoie,  la  seigneurie  de 
Ballon  et  inféoda,  en  échange,  au  sire  de  Thoire- 
Villars,  la  seigneurie  de  Chàtillon- de- Corneille. 

—  Le  chatel  de  Balon  et  Grand  Confort  et  autres 
granges,  lesquelles  sont  au  mandement  de  Balon... 
qui  étoit  du  seigneur  de  Villars,  i33o  (Du  Chesne, 
Dauph.  de  Viennois,  pr. ,  p.  47).  —  Castra  Ba- 
lonis  et  Grandisconj'ort ,  1387  (Chevalier,  Invent, 
des  Dauphins,  p.  175,  n°  ggi). 

La  seigneurie  de  Ballon  est  une  de  celles  que 


le  traité  de  Paris  de  i355  attribua  définitivement 
à  la  maison  de  Savoie,  en  échange  de  ses  posses- 
sions en  Viennois;  elle  comprenait  Lancrans,  Van- 
chy,  Coupy  et  Confort.  Réservée  au  duc  de  Savoie 
par  le  traité  de  Lyon  de  1601,  elle  ne  fut  réunie 
à  la  Franco  qu'en  1760,  par  le  traité  de  Turin. 

—  Ckastellenie  de  Ballon,  i558  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  769  r  289  r°). 

Ballufier,  h.,  c"  de  Vonnas. 

Balhalon,  écart,  c"'  de  Royeux-Saint-Jérôrae.  — 
BarmaloH,  1847  (stat.  post.). 

Balhay  (Le),  h.,  c"*  de  Vieu-d'Izenave.  —  Via  Bal- 
meti,  ii36  (arch.  de  Brénod).  —  Li  Balmei, 
laia  (arch.  de  l'Ain,  H  tioo).  —  Apud  le  Bal- 
mey,  1299-1869  (arch.  delà  Côle-d'Or,  B  io455, 
f  85  r").  —  Le  Balmay,  1808  (Stat.  Bossi. 
p.  106). 

En  1789,  le  Balmay  n'était  plus  qu'un  village 
de  Vieu-d'Izenave,  mais  au  xiv'  siècle  c'était  le 
chef-lieu  de  la  paroisse.  —  Parrochia  del  Balmey, 
1299-1869  {ibid.,  B  io455,  f  16  r""). 

La  seigneurie  du  Balmay  est  une  des  plus  an- 
ciennes du  Bugey;  possédée  à  la  fin  du  xu'  siècle, 
probablement  sous  la  suzeraineté  des  sires  de  Co- 
ligny,  par  des  gentilshommes  qui  en  portaient  le 
nom,  elle  entra  dans  la  mouvance  des  sires  de 
Thoire,  vers  1 185,  par  suite  du  mariage  d'Alix  de 
Coligny  avec  Humbert  II  de  Thoire.  La  famille  du 
Balmay  s'éteignit  au  xiv°  siècle;  celles  de  ses 
possessions  qui  n'avaient  pas  été  données  aux  char- 
treux de  Meyriat  passèrent  aux  seigneurs  de  Volo- 
gnat.  —  Pondus  de  Balmeto,  1116  (arch.de 
l'Ain,  H  355).  —  Domus  dou  Balmey,  iltaS 
(ibid.,  B  769). 

Balme  (La),  ruiss.,  afll.  de  l'Ain,  c"' de  Corveis- 
siat. 

Balme  (La),  ruiss.,  atll.  de  la  Serine. 

Balhe  (La),  ruiss.,  afll.  du  Suran. 

Balme  (La),  grotte,  c"'  de  Charix. 

Balme  (La),  anc.  fief,  c"*  d'Argis.  —  Dominus  Hen- 
ricus  de  Balma  d'Argtl ,  miles ,  ia4a  (arch.  de 
l'Ain,  H  270).  —  Arthoudtu  de  Langis,  sua  pars 
de  Balma  de  Argil,  xiv"  s.  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  887). 

Balme  (La),  localité  disparue,  c"'   de  Bàgé-la-Ville. 

—  De  Balma,  i344  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B.  552). 

Balhe  (La),  anc.  hameau  de  Contrevoz,  aujourd'hui 
section  de  la  commune  de  Chéguieu-la-Balme.  — 
Apud  Balmam  de  Cheynieu,  i3ô4  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  843,  f  a.8  v").  —  Chégnieu-Labalme , 
i844  (État-Major). 
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Baiiie  (La),  h.,c°*de  Saint-Élienne-sur-Chalaronne. 
Balue  (La),  h.,  c°°  de  Suli^al. 
Balme-de-Roland  (La),  grotte,  c"  de  Bénoiices. 
BALME-Eii-VALBOMEr  (La),  h.,  c"  de  Vieu. —  Balma, 
1130  (Guigue,  Cartul.  de  Saint-Sulpice ,  p.  i3). 
—  Balma  m  Verromesio,  i356  (Charles  de  la  Tour 
de  Douvres,  p.  78). 

En  178g,  la  Balme-en-Valromcy  était  un  vil- 
lage de  la  paroisse  de  Vieu ,  élcclion  et  subdélé- 
galion  de  Belley,  mandement  et  justice  du  Valro- 
mey. 

Dans  Tordre  féodal,  la  Balme  dépendait  de  la 
seigneurie  de  Valromey. 

Celle  terre  appartenait,  au  xn"  siècle,  à  des 
seigneurs  qui  en  portaient  le  nom  et  dans  la  pos- 
térité desquels  elle  resta  jusqu'en  i46i.  Louis  de 
Savoie,  seigneur  de  Vaud,  de  Bugey  et  de  Val- 
romey, inféoda,  en  1847,  à  Guillaume  de  la  Balme 
la  haute,  moyenne  et  basse  justice.  Le  château  de 
la  Balme  était  situé  entre  Montaigre  et  Cerveyrieu; 
il  fui  rasé,  en  1600,  par  ordre  de  Biron.  —  Ilio 
de  Balma,  1120  (Guigue,  Cartul.  de  Saint-Sulpice, 
p.  t3).  —  La  seigneurie  de  la  Balme  en  Verro- 
mei»,  i.SôS  (arch.  de  la  Côtc-d'Or,  B  io453, 
f°  128  r°). 
Baliie-Gondhas  (La),  grotte,  c°'  de  Chaley. 
Balme-Pierre-Cuàif.l  (La),  anc.  village  du  mande- 
ment de  Rossillon.  —  Ecclesia  de  Balma,  »uh  vo- 
cabulo  Sancti  Maurilii,  i4oo  cnv.  (poniilé  du 
dioc.  de  Belley). 

Avant  la  Révolution,  la  Bahne-Pierre-Chàlel 
était  un  village  de  la  paroisse  de  Sainl-Maurice- 
de-la-Balme  qui  bien  que  située  sur  la  rive  gauche 
du  Rhône,  c'est-à-dire  dans  le  Bugey  savoyard, 
avait  été  comprise  dans  la  cession  du  Bugey  de 
France  à  Henri  IV.  Celle  paroisse  dépendait  du 
bailliage,  de  l'élection  et  de  la  subdélégalion  de 
Belley,  mandement  de  Rossillon. 
Balves  (Les),  quartier  de  Miribel.    —    La   Balma, 

1247  (Guigue,  Docum.  de  Dorabes,  p.  lao). 
Baliies  (Les),  écart,  c°*  de  Saint-Étienne-sur-Cha- 

laronne. 
Balues  (Les),  h.,  c°*  de  Villeversure. 
Baihe-Sapel    ou   sbh-Cekdon    (La),   c°*    du   c""   de 
Poncin.  —  Balma,  ii64  (arch.  de  l'Ain,  H  356). 

—  La  Barma,  i34i  env.  (lerr.  du  Temple  de 
Moliissole,  P  3o  r°).  —  La  Balma  sur  Cerdon, 
i536  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  60). 

—  La  Balme-Sapel,  1670  (enquéle  Boucha); 
1790  (Dénombr.  de  Bourgogne). —  Im  Balme  sur 
Cerdon,  xïiii"  s.  (Gassini).  —  La  Balme,  1847 
(stat.  post.). 


En  1789,  la  Balme-Sapel  était  une  commu- 
nauté de  l'élection  de  Belley,  de  la  subdélégation 
de  Nantua,  du  mandement  de  Poncin  et  de  la 
justice  mage  et  justice  d'appel  de  la  baronie  de 
Poncin  et  Cerdon,  lesquelles  s'exerçaient  avec  celles 
de  Salnt-Rambert. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prêtré  de  Nantua,  était  dédiée  à  saint  Amand; 
d'abord  annexe  de  Saint- Alban,  elle  fut  unie  au 
chapitre  de  Cerdon,  en  1479,  par  bulle  du  pape 
Sixte  IV.  —  La  Balme  de  Beugey  :  l'église  paiTO- 
chiale  est  Jillieule  de  Sainct  Alban,  161 3  (visites 
pastorales,  f  lai  r°).  —  La  Balme,  annexe  de 
Cerdon;  patron  du  lieu:  S.  Amand,  i655  (visites 
pastorales). 

La  Balme-sur-Cerdon  était  une  seigneurie,  eu 
toute  justice  et  avec  château  fort,  du  fief  des  sires 
de  Tlioire.  Elle  appartenait,  en  1 100,  aux  de  la 
Balme  qui  la  conservèrent  jusqu'en  1  536  qu'elle 
arriva  par  mariage  aux  de  Mareste,  de  qui  elle 
passa  aux  de  Bussi,  puis  aux  de  Murât,  aux  de 
Montillet  et  aux  de  Quinson  qui  la  possédaient 
indivisément  en  1789.  —  Artodus,  miles  Bal- 
mensis,  1116-1118  (Carlul.  lyonn.,  t.  I,  n"  16). 
—  Hugo  de  Balma,  miles,  11 64  (arch.  de  l'Ain, 
H  356).  —  Domus  fortis  de  Balma,  1255  (arch. 
de  la  Côte-d'Or,  B  769).  ■ — ■  Castrum  de  Balma, 
1299-1369  {ibid.,  f  93  r°).  —  Le  fief  de  la 
Balme,  a  cause  de  Cerdon  et  Poncin,  i536  {ibid., 
P-  58). 

A  l'époque  intermédiaire,  la  Balme  était  une 
municipalité  du   canton  de  Leyssard,  district  de 
Nantua. 
Balhettes  (Les),  m°"  isol. ,  c"'  de  Surjoux. 
Ralveï  (Le),  écart,  c"  de  Champfromier. 
*Baliiièbe    (La),  anc.    mas,  c"  de    Saint-Cyr-sur- 
Menthon.  — -  Mansus  de   la  Balmeri ,  in  pairochia 
Sancti  Ciryci,  1282  (Guichenon,  Bresse  el  Bugey, 
pr.,  p.  31). 
Balhomdière  (La),  f.,  c"  de  Saint-André-d'Huiriat. 
Balmont,  mont,  de   543    mèlres  d'altitude,    c°°  de 

Romanèche-la-Montagne. 
Balmont,  h.,  c°°  de  Reyrieux.    —   Belmont,    1281 
(Guigue,  Docum.  do  Doiiibes,  p.  95). 

Balmont  était  un  fief  de  Dombes,  avec  château. 
Balmost,  h. ,  c"  de  Saint-Martin-le-Chàlol.  —  Apiul 
Bellum  Montem,  in  parrochia  Saticti  Martini  Caslri, 
1277  (Cart.  lyonn.,  t.  II,  n"  780).  —  Bermont, 
1496  (arch.de  l'Ain,  H  856,  f  i3  v°).  —  Bar- 
mont,  1677  (ibid.,  H  898,  f  79  r"). 
*Bainier  (Le),  anc.  lieu  dit,  à  ou  près  Saint-Sorlin. 
—  In  pralii  de  Balnearin,  quodfuit  n'Albergin  el 
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m  alio  prato  quod  dicitur  imula  Bemarii  Sarra- 

ceni,  I3t5  (arcb.  de  l'Ain,  H  33o). 
Balok  ,  anc.  nom  d'une  montagne  située  à  ou  près 

Souclin.   —   Cti»(o   de  Balaon,  laaS  (ai-ch.    de 

l'Ain,  H  335),   J975  (ibid.,  H  aaa).  —  Sum- 

mitoê  de  Balon,  XTn"  8.  {ibid.,  H  807,  copie  d'un 

acte  de  1330). 
Balou,  écart, c"'  de  Pont-de-Veyle. 
Balvey  ou  Belveï,  h.,  c"  de  Cras.  —  Balveys,  par- 

roise    de    Craz,    i564    (arcli.    de   la    Côte-d'Or, 

B  597,  f  343  r°).    —   Balvay,  xviii'  s.    (Cas- 

sini).  —  Belvay,  1867  (slat.  post.). 
Baltet,  h.,  c°'  de  Leyssard. —  Barvey,  xviii'  s.  (Cas- 

sini).  —  Balvay,  )843  (Etat-Major). 
BiLSAC  (Grand-  et  Petit-),  fermes, c"°  de  Birieui.  — 

G)-and  et  Petit  Bahac,  xvm"  s.  (Cassini). 
Balzat,  f. ,  c"°  de  Saùit-André-de-Corcy. 
Ban,  bois,  c"  de  Mattafelon. 
Ban,  bois,  c°'  de  Peron. 
Banchin  (Le),  ruiss. ,  afil.  du  Suran. 
Banchin,  h.,  c"  de  Simandre-sur-Suran. 
Bancs  (Les),  anc.  fort,  c°*de  Virignin. 
Bandiéche,  anc.  lieu  dit,  c"*  de  Taiissieu. 
Bakeins,   c°' du  c™  de   Saint-Trivier-sur-Moignans . 

—  Bamieins,  1328  (ai'cli.  de  la  Côte-d'Or,  B 
564,3).  —  Banens,  1837  {ibid.,  B  io5j). —  Ba- 
gnem,  i4i8  {ibid.,  B  io446,  f  535  r°).  —  Ba- 
neins,  i452  (Brossard,  Cartul.  de  Bourg,  p.  869). 

—  Banains,  ttiba  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey, 
part.  I,  p.  81).  • —  Banins,  xviii'  s.  (Aubret,  Mé- 
moires, t.  Il,  p.  389). 

Dès  le  xvii'  siècle,  le  nom  de  Baneins  qui  ne 
désignait  à  l'origine  qu'un,'  seigneurie  tend  à  se 
substituer  à  celui  de  la  paroi  -se  d'Antaneins  dans 
laquelle  cette  seigneurie  était  assise.  —  Paroisse 
de  Baneins,  i6ia  (Bibl.  Dumb.,t.  I,  p.  5i8).  — 
Antanains,  1663  (Guichenon,  Dombes,  1. 1,  p.  4). 

—  Antenans,  1784  (Descr.  de  Bourgogne).  — 
Baneins,  1748  (Pouillé  de  Lyon,  p.  66). —  Ban- 
neins  ou  Anthenans,  Xïiii*  s.  (Cass.).  —  Baneins, 
an  X  (Ann.  de  l'Ain). 

Baneins  était  une  seigneurie  en  toute  justice  et 
avec  château  fort  de  la  mouvance  des  sires  de 
Beaujeu;  son  plus  ancien  possesseur  connu  est 
Raoul  de  Baneins  qui  vivait  en  1328.  Marguerite, 
fille  de  Guichard  de  Baneins,  la  vendit,  en  i364, 
à  Girard  d'Estrécs,  chancelier  de  Savoie,  qui  en 
fit  hommage,  la  même  année,  à  Antoine,  sire  de 
Beaujeu.  Celle  terre  s'étendait,  en  Dombes,  sur 
les  paroisses  d'Anthaneins,  de  Dompierre-de-Cha- 
laronne  et  de  Béreins,  mais  comme  le  cliàteau 
élait  situé  en  Bresse.   Amédée  Vil,  comte  de  Sa- 


voie, prétendit  qu'elle  élait  de  son  fief  et  obligea 
Edouard  I"',  sire  de  Beaujeu,  à  lui  en  quitter 
l'hommage  (i583).  Après  avoir  changé  souvent  de 
maître,  la  seigneurie  de  Baneins  arriva  à  Pierre 
de  Corsant  qui  la  fit  ériger  eu  vicomte  (i644), 
puis  en  comté  (1649).  A  l'époque  de  la  convoca- 
tion des  Etats  généraux,  le  comlé  de  Baneins 
appartenait  à  la  famille  de  Polignac.  —  R.  de 
Bannens,    1338  (arcb.  de  la  Côte-d'Or,  B.  564,9). 

—  Le  chasteau  et  mandement  de  Baneins  en  Bresse  , 
i536  (Guiclienon,  Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  5o). 

.\  l'époque  intermédiaire,  Baneins  était  une 
municipalité  du  canton  de  Saint-Trivier-sur-Moi- 
gnans, district  de  Trévoux. 

Banson,  fermes,  c°*  de  Chavannes-sur-Reyssouse.  — • 
En  Benchon,   1813  (cadastre). 

Bab  (Le),  domaine  rural,  c""  de  Samognal. 

*Baranoonnièbe  (La),  anc.  mas,  à  ou  près  Chàtenay. 

—  Mansus  de  la  Barandonire,  1246  (arch.  du 
Rhône,  titres  des  Feuillets,  chap.  I,  n°  1). 

Baraque  (La),  h.,  c°'de  Saint-Cyr-sur-Menthon. 

Baraques  (Les),  h.,  c°° d'Andert-Condon. 

Baraques  (Les),  h.,  c°°  de  Bourg. 

Baraques  (Les),  h. ,  c""  de  Dompierre-sur-VeyIe. 

Barai,  f. ,  c°'  de  Marlieux. 

*Baratière  (La),  localité  disparue,    c"  de  Miribel. 

—  La  Baratery,  1880  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B659,f  5r°). 

*Babatière  (La),  anc.  lieu  dit,  c"'  de  Viriat.  • —  Im 
Baratiri,  i835  onv.  (terr.  de  Toyssonge,  S°  i4  v°). 
Baratï,  m"  et  scierie,  c"'  de  Peron. 
*BAnBACHE  (La),  anc.  lieu  dit,  c°'  de  Miribel.  — En 
la  Barbachi,  i38o  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  669, 
f  5  v°). 
Barbachs,  anc.  villa  gallo-romaine  depuis  longtemps 
détruite  qui  devait  être  située  à  Brens  ou  à  Viri- 
gnin. —    Ville  de   Burbaco   et   de   Brens,   i36i 
(Gall.  christ.,  t.  XV,  instr.,  c.  898). 
Barbançonne  (La),  écart,  c'"  de  Trévoux. 
*Barbankciie,  localité  détruite,  à  ou  près  Replonges. 
—  En  Barbaneschi ,  i344  (arch.  de  la  Càt&.d"Or. 
B  553,f  52  r"). 
*Barbarècue,   localité   détruite,  c°"  de  Mézèriat.  — 
Gui/ro   de  Barbareschis ,  1096-1134   (Cartul.   de 
Saint-Vincent  de  Màcon,    n°'  56o  et   678).    — 
Barbaresches ,    1167-1184    {ibid.,    n°   633).    — 
Barbaresche,  xviii'  s.  (Cassini). 

Barbarèrhc  était   une  ancienne   seigneurie  du 

fief  de  Bàgé. 

"Barbarèche  (La),  localité  détruite,  à  ou  près  Sainl- 

Martin-le-Chàt>l.  —  La  Barbareschi ,  i845  (arch. 

du  Rhône,  terr.  de  Saint-Martin,   I,  P  5  r°).  — 
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La  Barbaresche,    1670   (arcli.    de  l'Ain,  H  863, 
riSSr"). 

BiSBAREL,  h.,  c°'  de  Saint-Etienne-sur-Chaiaronne. 
—  Barbarel,  lah']  (Guigne,  Docum.  de  Dombes, 
p.  i9o).  —  Barharelle,  i3a5  (ibid.,  p.  3o3). 
En  tant  que  fief,  Barliarel  était  une  seigneurie 
en  toute  justice  et  avec  cliàleau  fort,  possédée  au 
XIII*  siècle  par  des  seigneurs  de  même  nom,  sous 
la  suzeraineté  des  sires  de  Beaujeu. 

BiHBEnET,  h. ,  c°'  de  Courtes. 

BARBERiys,  domaine,  c"  de  l'Abergement-Clémen- 
ciat. 

BtRBERis  (Les),  écart,  c°'  de  Manziat.  —  Barbery, 
XTiii'  s.  (Cassini). 

BARBEnoisse,  anc.  maison  isolée,  c"'  de  Saint-Jean- 
le-Vieux.  —  Bnrberousse,  xtiii'  s.  (Cassini). 

BARBikRE  (La),  h.,  c""  de  Trévoux. 

Barbiers  (Les),  11,  c°'  de  Pirajoux. 

Barbiers  (Les),  h.,  c"  de  Vescours. 

Barbignat,  h.,   c°*  de  Jayat.  —  *Balbimacus. 

Barbilliei',  11.,  c"  de  Ceyzérieu.  — *Balbiliacu».  — 
Berbelliou,  i3/i6  (arcli.  de  la  Côte-d'Or,  B  861, 
rSo  r°);  t385  {ibid.,  B  845,  f»  368  v°).  — 
Rerbelliacum  {ibid,).  —  Berbelieu,  xviii*  s.  (Cas- 
sini). —  Barbillieu,   i84/i  (ttat-Major). 

Barbodillet  (LE),m°°  isol.,  c°*de  Jujiirieui. 

Barbouillon  (LE),ruiss.,  adl.  du  Suran. 

Babbocillok  (Le),  ni°°isoL,c"'  de  (Jiampfronier. 

Barbooillo^  (La  Ti;ilière-de-),  m"°  isol.,  c°*  d'In- 
joui.  —  Tuilerie  de  Bnurbouilhii,  i843  (Etat- 
Major). 

Barchimière  (Le),  miss.,  alll.  de  l'Oignin. 

BiRD,  f..  c"  de  Saniognat. 

Babdelles  (Les),  h.,  c"  de  Bàgé-la-Ville. 

Bardets  (Les),  h.,  c°*  d'Estrez. 

Bardets  (Les),  h.,  c°°  de  Trévoux. 

Bardedles  (Les),  f.,  c"  de  Viriat.  —  Bardol,  18^7 
(stat.  post.). 

Bardodx,  h.,  c"  de  Cliavannes-sur-Beyssouze. 

Bards  (Les),  h.,  c'"  de  Marboz. 

Bare,  lac,  mont,  et  h.,  c""  de  Massignieu-<le-Bives. 

Barèces  (Les),  localité  disparue,  à  ou  près  Saint- 
Cyr-sur-Mcnthon.  —  Lei  Barècet,  1372  (Gui- 
chenon ,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  ili  ). 

Barges  (Les),  h.,  c°*  de  Foissiat. 

Bariaod  (Le),  quartier  de  Saint-Bambert. 

*Barii.lièbe  (La),  anc.  mas,  c"°  de  Saint-Jean-de- 
Thurigneux.  —  Ln  Barillery,  ia85  (Polypt.  de 
Saint-Paul  de  Lyon,  p.  88). 

Barine  (La),  ruiss.,  adl.  de  la  Valserine. 

Baritel,  h.,  c"  de  Chaveyriat. 

Barjocx,  f.,  c°'  de  Saint-Ktienne-de-Chalaronne. 


Barlat,  f. ,  c"'  de  Chalamont. 

Barlaios,  m'°,  c"'  de  Marboz. 

Barlet,  f. ,  c"'  du  Grand-Abergement. 

Barhalon,  usine,  c°'  de  Boyeux-Saint-Jérôme.  —  Voir 
Balhalon. 

Babjunces,  localité  détruite,  à  ou  près  Armix.  — 
Barmances,  i538  (arch.  delà  Cote-d'Or,  B  845, 
f»  8a  v").—  Balmances,  i853  (ibid.,  f  84  v°). 

Babme  (La),  lieu  dit,  c"  de  Corbonod.  —  En  lat 
Barmaz,  i4oo  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  908, 
f  38  r"). 

Barhette  (La),  f.,  c"'  d'Arbent. 

Baronne  (La),  écart,  c°"  de  Divonne. 

Baronsie  (La),  h.,  c"'  de  Mionnay. 

Baronmère  (La)  ou  Les  Barons,  h.,  c"'  de  Jayal. 

Babotte  (La),  f.,  c°°  de  Corbonod. 

Babouche  ou  Bahodsse  (La),  écart,  c"°  de  Sauverny. 

Barqoes  (Les),  m°°'  isolées,  c°'  de  Massignieu-de- 
Bives. 

Barrage  (Le),  écart,  c°'  de  Mogneneins. 

Barraoce  (La),  h.,  c'"  de  Relevans. 

Barrât  (Le  Grand-  et  Le  Petit-),  fermes,  c"'  de  Cor- 
dieux. 

Barre  (La),  anc.  fief,  c"*  d'Ambérieu-en-Bugey.  — 
Erection  en  fiej sou»  le  nom  de  la  Barre,  d'une 
maison  située  en  la  paroisse  de  Saint-Germain- 
d'Ambérieu,  171a  (Baux,  Nobil.  de  Bugey,  p.  9). 

Barre  (La),  f.,  c°"  d'Ambérieux-en-Dombes. 

Barre  (La),  anc.  fief  et  chat.,  c"  de  Biégnier- 
Cordon.  —  Castrum  et  matulamentum  Barre,  in 
palria  et  baitlivatu  Beugesii,  i444  (arch.  de  la 
Cote-d'Or,  B  769). 

La  Barre  était  une  seigneurie  en  toute  justice 
et  avec  château  fort,  dépendant  originairement  du 
domaine  des  comtes  de  Belley  auxquels  succédè- 
rent les  comtes  de  Maurienne  et  de  Savoie. 

Barbie  (La),  afll.  du  Rhône,  c"'  de  Neyron. 

Babrieb   (Le),  h.,  c°*  de   Saint-Didier-de-Formans. 

*BAnBièRE  (La), anc.  territoire,  c'"de  Bàgé-ia-Ville. — 
£11  la  Barriri,  i344  (arch.  de  la  Cote-d'Or, 
B  55a,  f  10  r°). 

Babbièbe-de-Dobches  (La),  m°"  isol.,  c"°  de  Clianay. 
Babbièbes  (Les),  h.,  c"  de  Priay. 
Barrières  (Les),  h.,  c°'  de  Saint-André-lc-Panoux. 
Barrioz  (Le),  anc.  fief,  c"*  de  la  Balnie-Sappel.  — 
Dominut    del    Barrio,    1399-1869    (arcli.    de    la 
Côte-d'Or,    B    io455,    f.    85    r").   —    Castntm 
Barrii,  i433  (arch.  de  l'Ain,  H  887).  —  Man- 
dement de  Barrioz ,   i563  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  jo458,    f  171  y").  —   Le   Barioz,    xviii'  s. 
(Cassini).  —   roiir  de  Bario,  i848  (État-Major). 
Bars,  localité  disparue,  à  ou  près  Bignieux-le-Franc. 

4. 
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—  Ban,  J285  (Polypt.  de  Sainl-Paul,  p.  Sa). 

*Baiise-de-Souèbe  (La),  localité  disparue,  à  ou  près 

Souclin.  —  La  Barsi  de  Solera,  laao  (arch.  de 

l'Ain,  H  807). 

*Barsena.\s,  local,  disp. ,  près  Sandrans.  —  Barse- 

nens,  1  i3i  (Rec.  des  chartes  de  Cluny,  n°  ûoao). 

Baet  (Le),  écart,  c°"  de  Marboz. 

Babterans  (Le),  ruiss.,  affl.  du  Seran,  c"  de   Pol- 

lieu,  sert  de  déversoir  au  lac  du  mt^me  nom. 
Bautehans  (Le  Lac  de),   lac,  c°°  de  Pollieu.  — ■  Lacus 
de  Leysieu,    i3Gi    (Gall.    christ.,    t.  XV,   instr. , 
c.  326). 
Babtbolomière  (La),  lieu  dit,  c"  de  Conand. 
Babvat,  h. ,  c°°  de  Saint-Denis-le-Ceyzériat. 
Babtbt(Le),  h.,  c"  de  Dompierre. 
BABViLLiÈnB  (La),  f. ,  c"  de  Saint-André-de-Corcy. 
Barzet,  f. ,  c°'  de  Saint-André-dc-Corcy. 
Bas-Bourg  (Le),  h.,  c"  de  Saint-Nizier-ie-Bouchouï. 
Bascule  (La),  h.,  c"  de  Cormoz. 
Bas-dc-Bief  (Le),  section  de  la  c"  d'Arbigny.  — 
Sublus    lo    Bez,    ia85    (Polypt.   de   Saint-Paul 
de  Lyon,  p.  i24). 
Bas-Gex,   arcliiprétré   de    l'ancien  diocèse  de    Ge- 
nève. 

Cet   archiprétré,  démembré  au    xïi'  siècle  du 
doyenné  d'Aubonne,  comprenait,  au  xviii' siècle, 
1  o  paroisses  ou  succursales. 
Bas-Jaillet  (Le),  h.,  c°°  de  Genouilleux. 
Basques-de-Bas  et  de-Haut  (Les),  f",  c°°  de  l'Aberge- 

ment-Clémenlial. 
Bassan,  grange,  c°°  de  Vieu-d'Izenave. 
Bassans,  écart,  c" de  Cerdon.  —  Ou  Bassaii»,  1299- 
1869  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  io455,  f  91  r"). 
*Basse-Chai(ke  (La),  h.,  c°°  de  Courtes.  —  Baste- 

Chanea,  xïiii'  s.  (Cassini). 
Basse-Coob,  h.,  c°'  de  Proulieu. 
Basses-Cobrs,  h.,  0°'  de  Sermoyer. 
Basse-Loge,  f. ,  c°°  de  Neuville-lesDames. 
Bassebeins,  h.,  c"  de  Cbaneius. 
Basses  (Les),  ruiss.,  alU.  de  la  Seille. 
Basses- Vavkes  (Les),  ruiss.  afll.  du  Sevron  etm'°,  c°* 

de  Foissial. 
Bassets  (Les),  h.,  c°°  de  Saint-Nizier-le-Désert. 
Bassettes  (Les),  h.,  c°'de  Cbaveyriat. 
Bassieu,  f. ,  c"°  de  Ceyzérieu. 
Bassieu,  h.,  c"  de  Songieu.    —   Batsiacus,  i345 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  775,  table).  —  Batsiou, 
i345  {ibid.,  f  7  r"). 
Bassinais,  étang,  c°"  de  Saint-André-le-Panoux. 
Bassole  (La),  f.  et  anc.  étang,   c°*  de  Bomans.  — 

La  Baczola,  iSai  (terr.  de  Peyzleux). 
Bassouges,    anc.    mas,   à   ou   près   Saint-Nizier-le- 


Désert.    - 
p.  i5o). 


Basouges,  ia48  (Bibl.  Dumb.,  t.  I, 


Bassï,  h.,  c°*  de  Seyssel. 
Bastille  (La),  m°°  isolée,  c°"  de  Boz. 
Bastillon  (Le),  lieu  dit,  c°"  de  Douvres. 
Bas-Valbomeï,  arcliiprêtré  de  l'ancien  diocèse  de  Ge- 
nève. Cet  archiprétré,  démembré  du  doyenné  de 
Ceyzérieu,  comprenait,   au  xmi'  s.,  9  paroisses. 
Batailla  rd,  f.  et  élang,  c°' de  Saint-Paul-de-Varax. 
*Bataillahdière   (La),  localité  disparue,  c°'  de  Ci- 
vrieux.  —  La  Bataltiardery,  1399-1369  (arch.  de 
la  Cote-d'Or,  B  io/155,f  3o  r°). 
Bataille  (La),  localité  détruite,  c°' de  Druiilal.   — 
La  vita  de  la  Batailli,  i3'ii  env.  (terr.  du  Temple 
de  Mollissole,  f  ai  v").  —  Li  Bateilli,  i34i  env. 
(ibid.,  f  33  v°).  —  Li  Batailli,  en  la  patToche  de 
Dnilia,    i35o   env.  (arch.  du   Rhône,  titr.  des 
Feuillées).  —  Les  communes  de  la  Bataille,  1788 
(arch.  de  l'Ain,  H  916,   f   i44  r°). 
*Bataille  (La),  lieu  dit,  c"  de  Farges.  . —  Laz  Ba- 
lalli,    i497    (arch.    de    la   Côte-d'Or,   B    12.5, 
ri48  V). 
Bataille  (Sub-la-),  lieu  dit,  c°*  de  Vcyziat. 
Batailles  (Les),  lieu  dit,  c"''de  Hautecour. 
Batailles  (Les),  lieu  dit,  c"  de  Bomanéche-la-Mon- 

tagne. 
BÂTARDE  (La),  riuss. ,  afll.  de  la  Valserinc. 
Bàtïlièbe  (La),  f. ,  c"'  du  Pelit-Abergement. 
Bâtie  (La),  h.,  c°'  de  Belley.  —  La  Bastie.  .  .  près 
de  Belley,  i65o  (Guichenon,  Bugey,  p.  11). 

La  Bâtie  était  un  fief  de  Bugey,  avec    maison 

forte,  de  la  mouvance  des  cvèqucs  de  Belley. 

BÂTIE  (La),  f. ,  c""  de  Chaneins. 

*BÂTIE  (La),  localité  disparue,  à  ou  près  Lent.  —  La 

Bastia,  i335  env.  (terr.  de  Tcissonge,  f*  22  v"). 

Bâtie  (La),  localité  détruite,  c""  de  Montanges.  — 

La  Bâtie,  xviii'  s.  (Cassini). 
Bâtie  (La),  chat,  et  anc.  fief,  c°°  de  Montceaux.  — 
Bastita  de  Franchelleint ,  i865  (Bibl.  Dumb. ,  t.  II, 
p.  a55).  —  Jean  de  Saix,  seigneur  de  la  Bastie, 
1 47 1  (  Guichenon ,  Savoie ,  pr. ,  p.  4 1 6  ).  —  Monsu 
de  la  Batia ,  1 6 1 5  (  B.  Uchard ,  Lo  Guemen ,  p.  1 6 , 
vers  i43).  —  La  Bastie  en  Dombes,  i65o  (Gui- 
chenon ,  Bugey,  p.  87  ).  —  La  seigneurie  et  comté 
de  la  Balie,  1670  (Baux,  Nobil.  de  Bresse). 

La  terre  de  la  Bâtie  était  en  toute  justice  et  de 
la  mouvance  des  sires  de  Beaujcu,  seigneurs  de 
Dombes.  Son  plus  ancien  seigneur  connu  est  Guil- 
laume de  Francheleins  qui  vivait  en  i85o.  Après 
avoir  appartenu  successivement  aux  de  Juys ,  aux  du 
Saix  et  aux  de  Monlaubert,  elle  arriva  par  ma- 
riage à  Claude  de  Champier,  bailli  puis  gouver- 
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ncur  de  Doinbos  (i.j/io).  Érigée  on  baronnie  par 
Henri  de  Bourbon-Montpcnsier  en  faveur  de  Jac- 
ques de  Champier,  vers  la  fin  du  xvi'  siècle,  elle 
.   fut  élevée  au  rang  de  comté,  vers  1675,  en  faveur 

de  Gilbert  d'Ormcsson  de  Ghamarande. 
BÀTiE  (La),  h.  et  anc.  fief,  c°"  de  Pérci.   —  Le  JieJ 
de  la    Bastie,    à  came    de    Baugé,    i536   (Gui- 
chenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  5o). 

La  Bâtie  était  une  seigneurie  du  bailliage  do 
Bourg,  démembrée,  en  l'iôy,  de  la  seigneurie  de 
Perrcx  par  Guillaume  de  la  Baume. 

BÂTIE  (L.v),  localité  disparue,  c"°  de  Rignieux-le- 
Franc.  —  La  Bastie  ou  fort  de  Samant,  siv'  s. 
(acte  cité  par  Aubret,  Mémoires,   t.  Il,  p.  aâa). 

BÀTiK  (La),  c"'  du  Thil.  . —  Bastida  dicta  de  MoiUe- 
lupello,  prope  Jonaget,  i3a5  (Valbonais,  Hist.  du 
Dauphiné,  pr. ,  p.  3o3). 

BÀTiE-DE-SiissE  (La),  localité  disparue,  c"  de  Cer- 
don.  —  La  Battie  de  Sui$»e,  i33o  (Guicbenon, 
Brosse  et  Bugey,  part.  I,  p.  04). 

BÂTIES  (Les),  anc.  fief  avec  poype,  auj.  b.  de  la  c°°  de 
Frans.  —  L^»  Bdtiei  de  Fient,  xviu'  s.  (Aubret, 
Mémoires,    t.  II,    p.  i63). 

Bâties  (Les),  f.,  c"*  de  La  Boisse. 

Bàtu-sir-Cebdon  (La),  f.  et  anc.  fief,  c°*  de  la 
Balme.  —  La  Battie  de  Corlieu  qui  ett  dudit  tei- 
gneur  de  Villam,  i33o  (Du  Cbesne,  Daupb.  de 
Viennois,  pr. ,  p.  47).  —  Maitonjorle  de  la  Bastie 
$ur  Cerdon ,  i6()5  (arch.  de  l'Ain,  G.  aaS,  P  1  r°). 
La  Bàlie-sur-Gerdon  était  une  seigneurie  du  fief 
des  sires  de  Tlioire,  possédée,  vers  1 1/10,  par  un 
membre  de  la  famille  de  la  Balme.  De  cette  fa- 
mille, elle  passa  successivement  aux  Tolongeon 
(i85o),  aux  Allemand,  seigneur»  d'Arbeut,  aux 
de  Cbalant  et  aux  du  Brcuii  en  faveur  desquels 
elle  fut  érigée  en  baronnie  par  le  duc  Emmanuol- 
Pbitibert,  on  1670.  Le  clief-licu  de  cette  baronnie 
était  à  Cerdon. 

Batifolière  (Li),  anc.  licf,  c°*  de  Dompierrc-de- 
Cbalamonl.  —  Voir  Les  Blahcuèiies. 

Eaton,  b.,  c°'  de  Crans. 

Battoib  (Le),  m'",  c"  de  Mcximieui. 

Battoib(Le),  h.,  c"  de  Saint-Jean-le-Vieux. 

Battoirs  (Les),  h.,  c°*  de  Nanlua. 

Bauchis,  h.,  c°*  de  Simandn'-sur-Suran. 

Baidets  (Les),  b.,  c'"  de  Bey. 

Baidets  (Les),  h.,  c"*  de  Garnerans. 

Bacdù.iies  (Les),  h.,  c"'  d'Attignat. 

Bacdières  (Les),  h.,  c°'  de  Bény. 

Baihes  (Les),  m"  isol.,  c°*  de  Gex. 

Baoiillièbe  (La),  anc.  mas,  c°'  de  la  Peyronze.  — 
—  Mamui  de  Baurilliere,  in parrochia  de  Petrosa, 


lagg-iSôg   (arcb.    de   la    Côte-d'Or,   B  io455, 
f  U  v»). 
Badx  (Les),  h.,  c°°  de  Saint-Nizier-le-Boucboux.  — • 
Les  Baux,  Xïiii*  s.  (Cassini).  —  Les  Bois,  i845 
(Etat-Major).  —  Patois  :  Li  Bas. 
Baïet  (Le),  ruiss. ,  affl.  de  la  Veyle. 
Bâtard,  m'°,  c"*  d'Attignat.   —  Moulin  de  Bayard, 

xïiii'  s.  (Cassini). 
Baïart,  h.,   c"'  de    Mézériat.  —    Bayart,   xviii'  s. 

(Cassini).  —  Bayard,  1867  (stat.  post.). 
Baïens,   anc.  mas,   c°'  de   Montcoaux.    — •  Bayens, 
13 85  (Polypt.  de  Saint-Paul  de  Lyon,  p.  61).  — 
Baens,  1286  {ibid.,  p.  66). 
Baïet  (Lb  Grand-  et  Le  Petit-),  fermes,  c"  de  Saint- 
Marcel. 
Bazières  (Les),  f. ,  c"'  do  Sandrans. 
Béard,  lieu  dit,  c"*  d'Écballon. 
B^ARD,  h.,  c°*  de  Géovreissiaf.  —  Voir  Saint-Ger- 

mai\-de-Béard. 
Béard,  ile  au  confluent  du  Rhône  et  du  Seran,  et 
h.,  c"'  de  Cressin-Rochcfort.  —  Vlsle,  xviii'  s. 
(Cassini).  —  lie  de  Béard,  i8/i4  (Etat-Major).  — 
Ile-sous-Cressin ,  1887  (stat.  post.). 
Bïau-Ghàteau  (Le),  f. ,  c°'  de  Cliézery. 
Beaddets  (Les),  écart,  c"'  de  Saiut-André-d'Huiriat. 
*Beae-Fuht,  ancien  cbàt. ,  à  ou  près  Cbevroux.  — 
Apud  castellum    quod    Bellum    Forte    nuncupatur, 
loig-iiog  (Pec.  dos  chartes  de   Cluny,  t.   IV, 
n''3i8t). 
Beaijeo,  11.  et  chat.,  c°' de  Romans. 
Beadlevain,  b.,  c°'  de  Saint-Jean-dc-TImrigneux. 
Beaclieu,  écart,  c"*  de  Civrieux. 

Beaulieu  était  un  arrière-fief  de  la  baronnie  de 
Montribloud. 
Bead-Logis,  f. ,  c"'  de  Mionnay. 
Beauhont,  section  de  la  c"'  de  La-Chapelle-du-Chàle- 
lard.  — -  De  Bettomonte,  1399-1869  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  io455,  P  9  r"). 

En  1789,  Beaumonl  était  une  communauté  de 
la  souveraineté  de  Dombes,  élection  de  Bourg, 
sénéchaussée  et  subdélégation  de  Trévoux,  châtel- 
lenie  du  Cbâtelard. 

Son  église  paroissiale,  annexe  de  celle  de  la 
Cbapelle-du-Chàtclard,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prètré  de  Sandrans,  était  dédiée  à  Notre-Dame.— 
Noslre-Dame  de  Beaunwnt,  annexe  de  l'église  de 
Capella,  autrement  Chaslellard,  i656  (visites 
pastorales,  f  37.5). 

A  l'époque  intermédiaire,  Beaumont  était  une 
municipalité  du  canton  de  Mariieux,  district  de 
ChàtilIon-le&-Dombes. 
Beaimont,  écart,  c"*  de  Mariieux. 
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Beauuomt,  anc.  fief  de  Bombes  et  cliàt. ,  c"*  de  Saint- 
Étienne-sur-Chalaronne. —  La  tore  de  Ikauimnt 
en  la  paroiste  de  Saml-Etienne-de-Chalaronne , 
i66a  (Guichenon,  Dombes,  t.  I). 

Beaumont  était  une  seigneurie  en  toute  justice 
et  avec  chàleau  fort,  de  la  mouvance  des  sires  de 
Beaujeu,  seigneurs  de  Dombes. 
Bkaumont,  écart,  c"'  de  Saint-Trivier-sur-Moignans. 
BEiopoKi,  c°'duc°"  de  Coiigny.  —  Beaulpont,  i43o 
(Dubouchet,  Maison  de  Coiigny,  p.  i85).  — 
Belpont,  1457  (ibid.,  p.  ai8). —  Beaupont,  i65o 
(Guicbenon,  Bresse,  p.  9). 

En  1789,  Beaupont  était  une  communauté  de 
l'élection,  bailliage  et  subdélégation  de  Bourg, 
mandement  de  Coiigny. 

Son  église  paroissiale,  annexe  de  Bény,  diocèse 
de  Lyon,  archiprêtré  de  Bourg,  était  dédiée  à 
saint  Antoine.  —  Beaupont,  succursale  de  Bény, 
xv!!]'  s.  (Cartul.  de  Savigny,  p.  107). 

En  tant  que  fief,  Beaupont  était  une  baronnie, 
en  toute  justice,  formée  des  liefs  et  liommages 
remis,  en  1807,  par  Amédée  V,  comte  de  Savoie, 
à  Etienne  de  Coiigny,  seigneur  d'Andelot,  en 
échange  des  terres  de  Ceyzériat  et  de  Jasseron. 
Cette  baronnie  resta  dans  la  maison  de  Coiigny 
jusqu'à  la  Révolution.  Elle  comprenait,  avec  la 
seigneurie  de  Montjuif,  paroisse  de  Marboz,  les 
fiefs  de  Beauvoir,  Ferrières ,  Charengia,la  Gelière, 
le  Pont,  la  Ringc  et  le  Molard. 

A  l'époque  intermédiaire,  Beaupont  était  une 
municipalité  du  canton  de  Coiigny,  district  de 
Bourg. 
Beaureoahd,  c"  du  c°°  de  Trévoux.  —  Burgumde  Bello 
regarda,  1298  (Bibl.  Dumb.,  t.  I,  p.  210).  — 
Beauregart,  iltlti  (ibid.,  t.  I,  p.  870).  —  Beau- 
regard  en  Dombes,  1662  (Guichenon,  Hist.  de 
Dombes,  t.  I,  p.  928). 

Sous  l'ancien  régime,  Beauregard  était  une 
communauté  de  la  souveraineté  de  Dombes,  élec- 
tion de  Bourg,  sénéchaussée  et  subdélégation  de 
Trévoux.  Louis  II  de  Bourbon  en  avait  fait  le  chef- 
lieu  d'une  chûtellenie  qui  comprenait  Beauregard , 
Fareins,  Fléchère,  Frans,  Gleteins,  Guillermin, 
Jassans,  Messimy,  Mont-de-Mangue,  Naipras, 
Perrat,  Puy  (le  Nfas  du),  Rue-Basse  et  Villette.  — 
Castellania  Belli  Regardi,  1889  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  io44,  f°  52  r°). 

L'église  paroissiale  érigée  versla  fin  du  xv*  siècle, 
était  une  annexe  de  celle  de  Frans,  diocèse  de 
Lyon,  archiprêtré  de  Dombes  ;  son  patron  spirituel 
était  saint  François  d'Assise  et  son  patron  temporel , 
le  chapitre  de  Saint-Jean  de  Lyon.  —  Beauregard; 


patron  spirituel  :  S.  François  d'Assise,  i654- 
i655  (  visites  pastorales ,  f°  11  v"). —  Beauregard , 
annexe  de  Frans,  1789  (Pouillé  du  dioc.  de  Lyon, 
P-  67). 

1-a  seigneurie  de  Beauregard  doit  son  origine 
au  château  que  Gui  de  Chabeu,  seigneur  de  Saint- 
Tri  vier-en-Dombes,  fit  construire  sur  les  bords  de 
la  Saône,  en  face  de  Villefranche ,  vers  la  fin  du 
xiii°  siècle.  Les  archevêques  de  Lyon  et  les  sires 
de  Beaujeu  s'en  disputèrent  l'hommage  qui  finit 
par  rester  à  ces  derniers.  En  1876,  Edouard  II 
de  Beaujeu  se  reconnut  feudataire  du  comte  de 
Savoie  pour  le  château  de  Beauregard;  les  choses 
restèrent  ainsi  jusqu'en  i44i  qu'Amédée  VIII, 
duc  de  Savoie,  quitta  l'hommage  de  ce  château 
au  duc  de  Bourbon.  Aliénée,  en  1496,  par  Pierre 
de  Bourbon,  la  terre  de  Beauregard  fut  rachetée 
en  157a ,  et  resta  unie  au  domaine  des  princes  de 
Dombes  jusqu'en  179,5  qu'elle  fut  aliénée  au 
baron  de  Fléchère.  —  Doinus  fortis  que  vocatur 
Belregart,  1298  (Bibl.  Dumb.,  t.  I,  p.  aïo).  - — 
Castrum,  burgum,  territoriitm  et  mandamentum 
Belli  regardi,  1827  (Valbonnais,  Histgire  du 
Dauphiné,  pr. ,  p.  211). 

La  justice  de  Dombes  s'exerça  à  Beauregard  de 
i484  à  i5o9,  époque  à  laquelle  on  en  rétablit  le 
siège  à  Trévoux. 

A  l'époque  intermédiaire,  Beauregard  était  une 
municipalité  du  canton  et  district  de  Trévoux. 
Beacbegabd,  chàl.  et  f. ,  c°'  d'Andert-Condon. 
Beaueegard,  h.,  c°"  de  Chavannes-sur-Reyssouse. 
BEiOREGARD,  h.,  c°'  d'Izemore. 
Beauregard,  chat.,  c°°  de  Jujurieux. 
Beabregahd,  écart,  c"' de  Lescheroux. 
Beacregard,  anc.  fief  de  Bresse,  c"  de  Montagnat.  -^ 
De  Bello   regarda,  parrochie  Mantagniaci,   1 436 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  696,    f°    980   r°).  — 
Dans    la  paroisse    de    Montagna,    un  fief  nommé 
Beauregard,  i65o  (Guichenon,   Bresse,  p.  96). 
C'était  un  ancien  fief  de  la  sirerie  de  Coiigny; 
Pierre  de  la  Balme  le  possédait,  en  i834  ,  sous  la 
suzeraineté  des  comtes  de  Savoie  ;  au  commence- 
ment du  xv'  siècle,  il  fut  uni  à  la  seigneurie  de 
Rivoire. 
Beauregard,  h.,  c'"  de  Montracol. 
Beaubegard,  h.,  c°'  de  Saint-Sulpice. 
Beaubecard,  h.,  c""  de  Serngnat. 

Dans  l'ordre  féodal ,  Beauregard  était  un  arrière- 
fief  de  Bàgé.  —  Le  fief  de  Beauregard  de  Servi- 
gnat,  à  cause  de  S.   Trivier,    i536   (Guichenon, 
Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  53). 
Beaurepaire,  h.  et  chàl.,  c"°  de  Meyriat.  —  La  mai- 
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«0)1   de   Beaurepaire,   en   la  paroisse    de  Meyria 
(Guichenon,  Bresse,  p.  9). 

En  tant  que  fief,  Beaurepaire  relevait  originai- 
rement des  sires  de  Coligny,  de  qui  il  passa  succes- 
sivement aui  sires  de  la  Tour-du-Pin,  puis,  vers 
i3oo,  aux  comtes  de  Savoie;  c'était  une  seigneurie 
en  toute  justice  et  avec  château. 

Beaibetoir,  chat,  en  ruines  et  m°°isol.,  c""de  Saint- 
Germain-les-Paroisses.  —  Le  chasieau  et  maison 
fmie  de  Beauretour,  i563  (arch.  de  la  Cote-d'Or, 
B  io453,  C  ili  r"). 

Beauretour  était  une  seigneurie  en  toute  justice 
et  avec  château  tort,  relevant  de  l'ancienne  sei- 
gneurie de  Bugey. 

Be»uvat,  h. ,  c"'  de  Vandeins. 

Beacvïnt,  écart,  c"  de  la  Chapelle-du-Chàte)ard. 

Beaiveir,  f",  c°*  de  Curtafond. 

Béai  voir  ou  Belvoib,  c°*  de  Serrières-sur-Ain.  — 
Castrum  de  Belto  Videre  in  Montagnia,  taSS 
(Cart.  lyonnais,  t.  11,  n°556).  —  Chastel  de  Beau- 
voir, ia65  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  578  :  vidi- 
mus  de  1271).  —  Beauvoir  en  Montani,  ia65 
(ibid.).  —  De  Bellovisu,  lâio  (ibid.,  B  778, 
r3o  y").  —  Apud  Bahes,  i5io  (ibid.,  f  i  r°). 
Belvoir  ou  Beauvoir  était  une  seigneurie,  en 
toute  justice  et  avec  château  fort  de  l'ancien  do- 
maine des  sires  de  Coligny.  Cette  terre  arriva,  on 
ne  sait  comment,  à  l'église  de  Lyon  qui  l'inféoda, 
en  1357,  aux  sires  de  Thoire-Villars.  En  i4o2, 
le  cliÂteau  de  Belvoir  fut  pris  et  démantelé  par 
Jean  de  Vergy,  maréchal  de  Bourgogne,  durant 
la  guerre  que  fit  Philippe  le  Hardi,  duc  et  comte 
de  Bourgogne,  à  Humbert  VU  de  Thoire-Villars, 
pour  déni  du  fief  de  Montréal;  depuis  lors,  la 
seigneurie  de  Belvoir  demeura  annexée  à  celle 
de  Poncin.  Cette  terre  passa  sous  la  mouvance 
des  comtes  de  Savoie,  en  i4a4,  à  la  mort  du 
dernier  sire  de  Thoire-Villars.  —  Feodiim  de 
Belletoir,  i3o4  (Dubouchet,  Maison  de  Coligny, 
p.  100).  —  Betvoii;  à  un  quart  de  lieue  du  Port 
de  Serrieret  sur  Ains . . .  l'une  des  forteresses  île  la 
maison  de  Tlioire,  i65o  (Guichenon,  Bugey,  p.  87). 

Bebru>ca,  nom  primitif  du  Brevon,ai11.  de  l'Albarine. 
—  Voir  Brkvos. 

Bécalet,  h.,  c"*  de  Saint-Cyr-sur-Menthon. 

Bécassière  (La),  f.,  c°'  de  Saint- Georges-sur- 
Renon. 

BtcAssièBE  (La),  f.,  c"*  de  Saint -Julien -sur- Reys- 
souze.  —  Bécassière,  xvm'  s.  (Cassini). 

Béi;kbel,  anc.  fief  de  Bresse,  c"'  de  Journans.  — 
Pieire  de  Besserel,  i355  (Guichenon,  Savoie,  pr., 
p.  199).  —  Becerel,  i4i6  (arch.   de   la   Cote- 


d'Or,  B  717,  f°  59  r°).  —   La  tour   de   Becerel, 
1675  (Baux,  Nobil.  deBresse,p.  18). 

Dans  l'onlre  féodal,  Becerel  ou  Besserel  était 
une  seigneurie,  avec  tour,  du  bailliage  de  Bourg; 
c'était  vraisemblablement  le  berceau  de  la  famille 
chevaleresque  qui  possédait ,  dès  la  fin  du  xiii"  siècle, 
un  château  situé  entre  Curtaringes  et  Bonrepos, 
paroisse  de  Viriat ,  château  auquel  elle  avait  donné 
son  nom. 

BécEBEL  ou  Bessebel,  h.,  c°"  de  Viriat.  —  Becerel, 
i335  env.  (terr.  de  Teissonge,  f°  i5  v°).  —  De 
Becerello ,  parrochie  Viriaci,  1 468  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  586,  f"  339  r»).—  Besserel,  l'^iU  (Descr. 
de  Bourgogne).  —  Bexerel,  xvm*  s.  (Cassini). 

Dans  l'ordre  féodal ,  Becerel  était  un  fief  de 
Bresse,  possédé  dès  laSo  par  des  gentilshommes 
qui  en  portaient  le  nom  et  qui  se  confondent , 
sans  doute,  avec  les  seigneurs  de  la  Tour  de 
Becerel,  au  village  de  Journans.  —  Le  jief  de 
Becerel,  à  cause  de  Bourg,  i536  (Guichenon, 
Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  5o). —  La  maison  de 
Becerel.  .  .  au  village  de  Viria,  i65o  (Guichenon, 
Bresse ,  p.  10). 

Becet  (Le),  anc.  lieu  dit,  c"  de  Lilignod.  —  Ou 
Beccey,  i845  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  776, 
f»  94  v").  _      ^ 

*B£cnÂi(E,  b.,  c°"  de  Saint-Étienne-du-Bois. —  De 
Betchano,  panochie  Sancti  Sthephani  Nemorosi, 
i468  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  586,  C  485  v»), 
—  Belchanoz,  i568  (arch.  de  l'Ain,  H  gaS, 
f°  47a  r").  —  Béchdne,  i844  (État-Major).  — 
Patois  :  Bé-Châno,  Beau  Chêne. 

Béchaioox  (Les),  h.,  c°'  de  Sermoyer. 

BécuE  (La),  écart,  c°'  de  Saint-André-le-Panoux. 

Béciieret,  h.,  c""  de  Lescheroux. 

Becheket,  h. ,  c"  de  Saint-Trivier-de-Courtes. 

BécHERET,  h.,  c"°  de  Vescours. 

Beffaux  (Le),  ruiss.  adl.  de  la  Semine. 

Beffadx  (Les),  f. ,  c°*  de  Belleydoux. 

Béfv,  m°"  isol.,  c"  de  Marboz. 

Bèoo  ou  Bègdb  (Le),  ruiss.,  c"'  de  Saint-Maurice- 
de-Beynost.  —  A^d  Sanctum  Mauricium  de 
Beyno,  juxia  rivum  aque  appellalum  de  Bego,  1 433 
(arch.  du  Rhône,  terr.  de  Miribel,  f  lai). 

Bégderre,  f. ,  c"  de  Chalamont. 

BfcuiNASSE  (La),  f.,  c"  de  Baneins. 

Bbocignasses  (Les),  h.,  r"  de  Biziat. 

B^AT,  h.,  c"'  d'Échallon. 

Bel-Aib,  Ii.,c°*  de  Chàtillon-sur-Chalaronne. 

Bel-Air,  h.,  c"  de  Chaveyriat. 

Bel-Air,  écart,  c"  de  Cras-sur-Reyssouze. 

Bel-Air,  écart,  c""  de  Marsonnas. 
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Bel-Air,  11,  c°"  de  Neuville-sur-Ain. 

Bel-Air,  h.,  c°*  de  Péroimas. 

Bel- Air,  h.,  c"°  de  Prévessin. 

Bel- Air,  h.,c"  de  Priay. 

Bel-Air,  écart,  c""  de  Saint-Audré-de-Corcy. 

Bel-Air,  h.,  c"'  de  Sainl-Didier-sur-Clialaronne. 

Bel- Air,  écart,  c"  de  Saint-Genis-sur-Menthon. 

Bel-Air,  h.,  c°°  de  Saint-Marlin-le-Châtel. 

Belaizodx  (Les),  11,  c'"  de  Pirajoux. 

Belcour,  écart,  c"'  de  Saint-Elienne-sur-Reyssouze. 

Belettes  (Les),  f. ,  c""  de  La-Chapelle-du-Cliàtelard. 

*Bïlfré«he,  loc.  disparue,  c"  de  Saint-Julien-sur- 
Vcyle. —  Delfrechia ,  paiTOchie  Sancti  JuUini  atipra 
Velam,  liga  (arch.  de  l'Ain,  H  794,  f°  101  r°). 

Belhouhe,  écart,  c"°  d'Illiat. 

*Bélière  (La),  anc.  lieu  dit,  c°'  de  Montceaux.  — 
Li  Belery,  ia85  (Polypt.  de  Saint-Paul,  p.  67). 

Bélière  (La),  11,   c"°   de    Villars. 

Belignat.  —  Voir  Bellignat. 

Béligneux,  c°"  du  c°"  de  Montiuel.  ■ —  Biligneu, 
12C9  (Polypt.de  Saint-Paul,  app., p.  196). —  Bi- 
ligniacus,  1269  {ibid.,  p.  196).  —  Beligneu,  i3a5 
env.  (pouillé  ms.  de  Lyon,  f"  7). —  Belligneu, 
1/199  (pouillé  de  Lyon,  P  a3  v°).  —  Billigneu, 
1687  (pouillé  de  Lyon,  f  ji,  r°).  —  Belligny, 
i654-i655  (visites  pastorales,  P  ai).  —  Billi- 
gnieux,  1670  (enquête  Bouchu).  —  Billignieu, 
1743  (Descr.  de  Bourgogne).  —  Bellignieux, 
1753  (arch.  du  Rhône,  Saint-Paul,  obéance  de 
Dagneux).  —  Bilignieux,  1790  (Dénombr.  de 
Bourgogne).  —  Belignieux,  xviii"  s.  (Cassini).  — 
Belligiinix,  an  \  (Ann.  de  l'Ain). 

En  1789,  Béligneux  était  une  communauté  du 
bailliage  et  élection  de  Bourg,  de  la  subdélégation 
de  Trévoux  et  du  mandement  de  Montiuel. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  arcbi- 
prétré  de  Clialamont,  était  dédiée  à  saint  Pierre; 
le  chapitre  de  Saiut-Paul  de  Lyon  en  était  colla- 
leur.  - —  Eccleaia  Sancti  Pétri  de  Biligneu,  juxta 
Montem  Luppellum,  laGg  (Polypt.de  Saint-Paul, 
app.,  p.  igS).  —  BiUignieu;  égUse  pavrochiah  : 
Saint-Pierre,  i6ii  (visites  pastorales,  f°  7a  v°). 
La  seigneurie  de  Béligneux  appartenait  origi- 
nairement aux  seigneurs  de  Montiuel  qui  en  firent 
hommage  aux  dauphins  de  Viennois,  en  1817; 
c'est  une  de  celles  qui  furent  cédées,  en  i355, 
par  la  France,  à  la  maison  de  Savoie,  on  échange 
de  ses  possessions  en  Viennois. 

A  l'époque  intermédiaire ,  Béligneux  était  une 
municipalité  du  canton  et  district  de  Montiuel. 
BÉLIGNEUX,  h.,  c""  de  Villette.  —  Belignieux,  wni' s. 
(Cassini). —  Biligneux,   i843  (Etal-Major). 


BÉLIGNEUX  (Le  BiEz-DE-) ,  ruiss. ,  afll.  du  Brunelan. 
Belin,    h.,   c"   de   Bâgé-la-Ville.  —   Belein,    i344 

(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  552,  P  10  v°). 
Behn,  h.,  c"'  de  Manziat. 

Bklla  Domds,  anc.    paroisse    qui    paraît    avoir    été 
située  entre  Saint-Eloy  et  Lent.  —    Ecclesia   de 
Bella  Domo,  984  (Cart.  lyonnais,  1.  1,  n°  9). 
Belizes,  écart,  c°'  de  Pollial. 
Bellatom  (Le),  m°"  is. ,  c'"  d'Ambronay. 
Bellatosne  (La),  anc.  lieu  dit,  c"°  de  Tossiat.  —  En 

la  Belalonnaz,  1734  (les  Feuillées,  carte  34). 
Belle-Aigue,  écart,  c'"  de  Chézery. 
Bellegombe,  h.,  c""  de  Belleydoux.  —  /.  de  Bella- 
comba,  i433  (Brossaid,  Cartul.  deBourg,  p.  aia). 
Bellecour,  h.,  c"°  de  Jassans-Riotticr. 
Bellecour,  h.,  c°'  de  Neuville-sur-Renon. 
Belle-Coub,  écart,  c"  de  Saint-Martin-le-Chàtel. 
Belle-Fontaine  (La),  source,  c°*  de  Saint-Sorlin. 
Bellegarde-sir-Valserixe,  c""  du  c°"  de  Chàtillon-de- 
Michaille.  —  Pont  de  Bellegarde,  xviii*  s.  (Cassini). 
Bellegarde  qui  n'était,  au  commencement  du 
xix'  siècle,  qu'un  tout  petit  hameau  de  Musinens, 
doit  sa  rapide  extension  à  sa  situation  au  confluent 
de  la  Valserine  et  du  Rhône  qui  mettent  à  sa  dis- 
position des  forces  hydrauliques  considérables.  — 
Musinens ,  an  x  (  Ann.  de  l'Ain  ).  —  Le  pont  de  Belle- 
garde,  à  Musinens,  1808  (Stat.  Bossi,  p.iio). 

En  18  53,  le   chef-lieu  de  la   commune    était 
encore  à  Musinens,  mais  la  paroisse  était  réunie  à 
celle  d'Arloz.  —   Musinens,  réuni  ii  Arloz,  i846 
(Ann.  de  l'Ain). 
Bellegabde,  h.,  c"°de  Priay.  —  Apud  Bettam  Gardam, 
i436  (arch.  de  la  Côtë-d'Or,  R  C96,  P  a 38  v"). 
Dans  l'ordre  féodal ,  Bellegarde  était  un  arrière- 
fief  de  la  seigneurie  de  Richemont.  — •  La   Tour 
de  Bellegarde,  xviii' s.  (Cassini). 
Belle-Live,  h.,  c"  de  Saint-Germain-de-Joux. 
Belle-Lune  (En),  anc.  lieu  dit,  c"'  d'Anibérieu-en- 
Bugey.  —   En  Bella  Lena,    i344   (arch.    de   la 
Côte-d'Or,  B  870,  P  i3  r°). 
Belle-Roche,  f. ,  c°'  du  Pelit-Abergement. 
Rellet  (Le),  ruiss.,  afll.  du  Trcjon. 
Bellet,  ra'°,  c"'  de  Bénonces. 
Bellettes  (Les),  in°"  is. ,  c°'  de  Saint-Germain-sur- 

Renon. 
Rellevavre  (Grande-  et  Petite-),  h. ,  c"  de  Foissiat. 
—  Bellevavre,   i439  (arch.   de  la   Côte-d'Or,   B 
732,  P  390  V»). 
Bellevoite,  grange,  c"'  de  Belleydoux  -^  Voir  Bel- 

LOUATTE. 

Bellevue,  écart,  c""  de  Bey. 
Bellevue,  h.,  c'"  de  Chaneins. 
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Beu.et;;e,  h.,  c°*  do  Dompierre. 

BuLi-eviK,  écart,  c"  de  Grilly.  • —  Domiaus  battidae 
Belli  Visu»  supra  Vertoyam,  1^97  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  iiaS,  f  9î5  r°). 

Bellktce,  h.,  c°*  de  Péronnas.  —  De  Bellotidere , 
i34i  (Brossaixl,  Cartul.  de  Bourg,  p.  33).  — 
Belveyt,  1878  (ibùl.,  p.  5o).  —  Belvayt,  1464 
{ibid.,  p.  36o). 

Bellevie,  h.,  c"' de  Saint-Remy. 

Bellevue,  h.,  c°*  de  Saint-Sulpice. 

Bellet,  cil.  I.  d'arrond.  — -  Btlliciut  gentilice.  —  Vicani 
Bellicense»,  ii*  s.  (C.I.L.  XII,  95oo).  —  Beli$en»i», 
var.  graphique  de  Belicemit,  667  ou  670  (Maas- 
sen,  Concil. ,  p.  i4i),  cf.  Sanitium  en  regard  de 
Sanicieniii$,  54 1  {ibid.,  p.  97,  1.  1 7  et  la  noie). 
—  Félix  epiicopu»  eccletiae  Beleteti$i»,  .585  (ibid., 
p.  1 73  ).  —  Félix  a  Belica ,  qui  se  lit  dans  Mansi ,  est 
une  très  mauvaise  leçon ,  rejelée  avec  toute  raison 
par  Maassen.  —  Ex  dvitate  Belitio,  61 4  (ibid., 
p.  191).  —  Be}it\io\  /'V([ur] ,  sur  une  monnaie 
d'or  mérovingienne  (Rev.  de  numismat. ,  3' série, 
t.  VII  [1849],  p.  48).  —  Apud  Bellicium,  i393 
(Carlul.  lyonnais,  t.  1,  n"  197);  J34a  (Guigue, 
Carlul.  de  Saint-Sulpice,  p.  86).  —  Belei»,  ia34 
(Guigue,  Cartul.  de  Saint-Sulpice,  p.  77).  — 
Beleyi,  i3o9  (Grand  cartul.  d'Ainay,  t.  I, 
p.  377);  «335  (arch.  de  U  ville  de  Lyon,  BB 
367).  —  Ciritat  epitcopali»  Belliceiuii,  lago 
(Gall.  christ.,  t  \V,  instr. ,  r.  3ao).  —  Belleyê, 
t4oo  env.  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  970  bi», 
f  399):  i456  (Brossard,  Cartul.  de  Bourg, 
p.  571);  i549(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  863); 
1077  (arch.  de  l'Ain,  H  869,  C  37  i').  — 
Belleit,  1577  (ibid.,  P  3i  r°).  —  Civitat  Bellieii, 
«444  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  798,  f  3t6  r*); 
«645  (Gall.  christ,  t.  XV,  instr.,  c.  35o).  — 
Belley,  i645  (arch.  de  l'Ain,  H  878,  f  70  v"). 

En  1789,  Belley,  ville  capitale  du  pays  de  Bu- 
gey,  au  mandement  de  Rossillon,  était  le  siège 
du  neuvième  bailliage  principal  du  parlement  de 
Bourgogne,  où  il  ressortissait,  et  au  présidial  de 
Bourg,  au  premier  chef  de  l'Edit;  c'était  égale- 
ment le  siège  d'une  élection  ressortissante  au 
même  parlement  et  comprenant  les  pays  de  Rugey, 
de  Vairomey  et  de  Gei.  Belley  était  le  chef-lieu 
d'une  subdélégation  de  l'Intendance  de  Bourgogne 
qui  correspondait  primitivement  aux  arrondisse- 
ments ai'tuels  de  Belley  et  de  Nantua,  mais  dont 
la  circonscription  fut  réduite  à  celle  du  premier 
de  ces  arrondissements  par  la  création,  en  1770, 
de  la  subdélégation  de  Nanlua. 

La  ville  de  Belley  était  le   siège   d'un   évéché 


suffragant  de  l'archevêché  de  Besançon ,  —  Eccletia 
Beiiseims,b6'j  ou  670  (Maassen,  Concil.,  p.  i4i). 
—  BellicetiMum  Eccletia,  11 49  (Gall.  christ., 
I.  XV,  instr.,  c.  307). —  Diocetis  Bellicensis,  laSo 
(Guigue,  Grand  cartul.  d'Ainay,  t.  I,  p.  11).  — 
Dyocèse  de  Belleyt,  «544  (arch.  de  la  Côte  d'Or, 
B  788,  f  359  r").  Cet  évéché,  qui  d'après  un 
érudit  du  ivu*  siècle  serait  un  succédané  de  l'é- 
vêché  hypothétique  de  Nyon,  fut  en  réalité  formé, 
vers  le  milieu  du  vi"  siècle,  d'un  démembrement 
du  diocèse  de  Besançon  dont  il  était  suffragant, 
bien  qu'il  fût  enclavé  au  milieu  des  provinces 
ecclésiasiiques  de  Lyon  et  de  Vienne;  son  premier 
évéque  certain  est  Vincent  qui  siégea  aux  conciles 
de  Paris  (559)  et  de  Lyon  (667  ou  570).  — 
Vincentiu»,  episcopti$  Eccletiae  Beliseniis,  567  ou 
670  (Maassen,  Concilia,  p.  i4i,  p.  117).  Au 
XTi°  siècle,  le  diocèse  de  Belley  était  divisé  en  obé- 
diences, dont  trois  seulemeal  nous  sont  connues, 
l'obédience  de  Belley,  celle  du  Vairomey  et  celle  de 
la  Motte,  probablement  la  Motte- Servolex,  en 
Savoie.  —  Obedienlia  Belliceniit,  Obedientia  Vero- 
mentis ,  Obedientia  quae  est  apud  Molam ,  11 4  a 
(Gall.  Christ.,  t.  XV,  instr.,  c.  807).  Un  pouilié  de 
«  4oo  environ  divise  le  diocèse  en  huit  archiprêtrés 
distingués  par  des  numéros  d'ordre  et  dont  trois 
étaient  situés  au  département  actuel  de  l'Ain ,  trois 
dans  celui  de  la  Savoie  et  deux  dans  celui  de 
l'Isère.  Par  la  suite ,  les  trois  archiprêtrés  de  notre 
département  prirent  respectivement  les  noms  d'ar- 
chiprélrés  de  Belley,  d'Arbignieu  et  de  Virieu.  Les 
trois  archipn'trés  du  Bugey  de  France  compre- 
naient 48  paroisses,  ceux  «lu  Bugey  de  Savoie  en 
comptaient  4 1  et  les  deux  archiprêtrés  du  Bugey 
dauphinois,  a 9,  au  total  i«i  paroisses. 

Les  évéques  de  Belley  qui  possédaient  en  franc 
aleu  le  territoire  de  leur  ville  épiscopale,  —  Alo- 
dium  et  parochia  Sancti  Johannis  Baptigtae,  11 4g 
(Gall.  christ.,  t.  XV,  instr.,  c.  809), —  obtinrent, 
en  1175,  de  l'empereur  Frédéric  Barberousse  la 
confirmation  de  leurs  droits  régaliens  sur  la  cité 
de  Belley.  —  Omma  ciritati»  regalia,  videlicel 
monetam .  .  .  et  juritdictionem  civitatis . . ,  concessi- 
mtu,  1175  (Gall.  christ.,  t.  XV,  instr.,  c.  3i8). 
—  Bellicentif  curia,  ii34  env.  (Carlul.  de  Saint- 
André-le-Bas,  p.  i48).  —  Il  ressort  d'une  trans- 
action passée  en  1990,  entre  l'évéque  de  Belley 
et  le  comte  de  Savoie,  que  les  limites  de  la  juri- 
diction épiscopale  se  confondaient  alors  avec  celles 
de  la  commune  actuelle  de  Belley  (Gall.  christ., 
t.  XV,  instr.,  c.  3ao).  En  i36i,  par  suite  d'une 
convention  conclue  avec  le  comte  Vert,  le  ressort 
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de  l'évêque  s'augmenta  des  paroisses  de  Pollieu , 
Sainl-Champ ,  Magnieu,  Massignieu,  Parves, 
Naltage,  Virignin  et  Brens.  —  Intra  praedictos 
confines  timt  villat  de  Chatono,  de  Sancto  Campo, 
de  Magniaco,  de  Mtuino ,  de  Corone ,  de  Laaiigniaco, 
de  Barbaco  et  de  Breins,  i36i  (Ga!l.  christ,  t.  XV, 
iDsIr.,  c.  3a8).  La  juridiction  épiscopale  qui  a 
l'origine  était  en  fait  souveraine,  saha  imperiali 
jtittitia,  fut  placée  sous  le  ressort  du  bailliage  de 
Belley,  après  l'annexion  du  Bugey  à  ia  France. 

Le  chapitre  de  Belley,  soumis  à  la  règle  de 
saint  Augustin  par  Innocent  II,  était  composé 
d'un  doyen  électif,  d'un  archidiacre,  à  la  collation 
de  l'évêque,  et  de  vingt-detix  chanoines,  y  com- 
pris le  chantre,  le  primicier,  le  trésorier  et  le 
sacristain.  —  BelUcemium  eccleaia  tecutidum  B. 
Augustini  reifulam  oïdiiietur,  il 4a  (Gall.  christ., 
t.  XV,  instr.,  c.  807).  —  Epitcopui  et  ejus  cano- 
niei,  iiyS  (Gall.  christ.,  t.  XV,  instr.,  c.  3i3).  — 
Archidiaconut  Bellicentit,  1219  (arch.  de  l'Ain, 
H  s43).  —  Aw  clatuti-alit  Bellicemiit,  ia66 
(Guigue,  Cartul.  de  Saint-Sulpice,  p.  198).  — 
Capilulum  Bellicense,  ia85  {ihid.,  c.  819). —  De- 
canu»  Betliceniit,  i4oo  env.  (Pouillé  du  dioc.  de 
Belley).  —  Sacrista  eccletiae  catliedralis  Bellicentis , 
lAoo  env.  (Pouillé  du  dioc.  de  Belley).  —  Praepo- 
situa  Bellicmtii,  1 484.  (Gall.  christ. ,  t.  XV,  instr. , 
c.  337). 

Lors  de  la  réorganisation  ecclésiastique  de  1790  , 
le  déparlement  de  l'Ain  fut  érigé  en  diocèse,  mais 
le  siège  épiscopal  fut  maintenu  à  Belley,  au  lieu 
d'être  placé,  suivant  la  règle,  au  chef-lieu  du 
département.  Béuni  au  diocèse  de  Lyon  par  le 
concordat  de  180a,  notre  déparlement  fut  de 
nouveau  érigé  en  diocèse,  par  le  concordat  de 
1817,  et  le  siège  épiscopal  fut  de  nouveau  placé  à 
Belley.  Le  diocèse  de  Belley  est  suflragant  de 
celui  de  Besançon, 

L'église  cathédrale  était  dédiée  à  saint  Jean- 
Baptiste.  —  Sanctua  Johaniiea  Baptiata  Belticii, 
io3i-io6o  (Guigue,  Cartul.  de  Saint-Sulpice, 
p.  a).  —  Apud  Bellicium,  in  eccleaia  heati  Johannis 
Baptiale,  1100  env.  (Cart.  de  Saint-André-le-Bas , 
p.  978). 

L'éghse  paroissiale  de  Belley  était  dédiée  à 
saint  Laurent-,  le  chapitre  diocésain  en  était  coila- 
teur.  —  PaiTochia  Belticii,  1990  (Gall.  christ., 
t.  XV,  instr.,  c.  820).  —  Eccleaia  Bellicii,  aub 
tocabulo  Sancti  Laurentii,  i4oo  env.  (Pouillé  du 
dioc.  de  Belley). 

En  tant  que  seigneurie,  Belley  ressortissait  au 
bailliage  de  même  nom.  Cette  seigneurie  compre- 


nait, avec  la  ville,  les  communautés  de  Brens, 
Chatonod,  Magnieu,  Saint-Champ  et  partie  de 
celle  de  Saint-Biaise;  elle  appartenait  à  l'évêque 
de  Belley. 

A  l'époque  intermédiaire,  Belley  était  le  chef- 
lieu  d'un  district  qui  comprenait  les  cantons  de 
Belley,  de  Saint -Benoit- de- Gessieu,  de  Lhuis, 
de  Virieu-le-Grand ,  d'Hautevillo,  de  Songieu,  di' 
Seyssel,  de  Champagne  et  de  Ceyzérieu. 

Beiieï  (En),  territoire,  c°'  de  Bénonces. 

BzLLETBOuE  (La),  lieu  dit,  c°'de  Veyziat. 

Belleidosx,  c°'  du  c°°  d'Oyonnax.  —  Bellêidoit: , 
XTI*  s.  (arch.  de  l'Ain,  H  87,  f  6  v°).  —  Belleij- 
dmuc ,  1670  (enquête  Bouchu). 

En  1789,  Belleydoux  était  une  communauté  du 
bailliage  et  élection  de  Belley,  de  la  subdélégation 
et  mandement  de  Nantua  et  de  la  justice  de  ia 
mense  conventuelle  des  religieux  de  cette  ville. 

Son  église  paroissiale ,  annexe  d'Echallon ,  dio- 
cèse de  Genève,  archiprêtré  de  Champfromier, 
était  sous  le  vocable  de  saint  Sébastien;  le  prieur 
de  Nantua  en  était  collateur.  Vers  le  milieu  du 
xt'  siècle,  époque  à  laquelle  fut  dressé  le  compte 
de  décimes  de  la  province  de  Vienne,  conservé  à 
Bibliothèque  nationale  (fonds  lat.  lOoSi),  la 
paroisse  de  Belleydoux  n'existait  pas  encore.  — 
Belleidout,  annexe  d'Kchalon,  1734  (Descr.  de 
Bourgogne). 

Dans  l'ordre  féodal,  Belleydoux  était  une  dé- 
pendance de  la  baronnie  de  Nantua. 

A  l'époque  intermédiaire,  Belleydoux  était  une 
municipalité  du  canton  d'Oyonnax,  district  de 
Nantua. 

*Belliciec,  loc.  disparue,  à  ou  près  Grosiée.  -7- 
Belliciacua,  i438  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  799  ). 

Bellière  (La),  anc.  lief  de  Bresse,  c"  de  Ceyzériat. 

—  Le  fief  de  la  Bellièi-e,  1719  (Baux,  Nobil.  de 
Bresse,  p.  ao). 

Bellières  (Les),  loc.  disparue,  c"  de  Sermoyer.  — 
Le»  Be//ere«,i985  (Polypt.de  Saint-Paul,  p.  laS). 

Belliedx,  h.  et  chat.,  c"°  de  Sainl-André-de-Corcy. 

Bellièvre.  —  Voir  Belle-Lite. 

Bellignat,  c"*  du  c°°  d'Oyonnax.  —  Billigniacus , 
1999-1369  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io455, 
f  84  v°). —  BiligniacH»,  1999-1869  (ibid., 
f  88  r°).  —  Bi7mi«,  1999-1869  (ibid.,  f°  89  V"'). 

—  Beligneu  à  côté  de  Bilignia,  i365  env.  (Bibl. 
nat.,  lat.  ioo3'  f"  18  r°  et  19  r").  —  Belignia, 
1887  (arch.  de  ia  Côte-d'Or,  B.  io454,  f  91  r"). 

—  BUlignia,  1888   (censier  d'Arbent,  f  34  v"). 

—  BeUgnia,  1894  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  818. 
fd).  — Bilignia:, tli^T^ibid.,  B  i5,  P389r'').  — 
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Bi/igTiat,  1670  (enquête  Bouchu). —  BUUgnial,  l'jili 
(Descr.  de  Bourgogne).  —  Bélignat,  1808  (Stat. 
Bossi,  p.  Il 5). 

Eo  1789,  Béllignat  était  une  communauté  de 
i'élection  de  IJelley,  de  la  subdélégation  de  Nanlua, 
mandement  de  Montréal,  et  de  ia  justice  d'appel 
du  comté  dudit  Montréal. 

Son  église  paroissiale ,  dédiée  à  saint  Christophe , 
lit  partie  du  diocèse  de  Lyon,  archiprôlré  d'Am- 
bronay,  jusqu'en  174a  qu'elle  fut  cédée  à  l'évêché 
de  Saint-Claude:  le  sacristain  de  Nantua  et  l'abbé 
de  Saint-Claude  s'en  disputaient  le  droit  de  colla- 
tion. —  Cuialiu  de  Bilignia,  iSaô  env.  (pouillé 
ms.  de  Lyon,  f  8 ).  —  Belligniat;  patron  tpirituel  : 
taint  Chritlophie,  i654-i655  (visites  pastorales). 

Dans  Tordre  féodal ,  Bellignat  était  une  dépen- 
dance du  comté  de  Montréal. 

A  l'époque  intermédiaire,  Bellignat  était  une 
municipalité   du   canton   d'Oyonnax,  district  de 
Nantua. 
Belligkieux,  étang,  terres  et  prés,   c"'  de  Lompnes. 
Belloibe  (La),  lieu  dit,  c"  d'hernore. 

BeLLOIBE  (Li).  Voir  CoKOAMiyC-DE-LA-BELLOIRI. 

Bellolate,  h.  et  m""  isolée,  c"'  de  Belleydoui.  — 
Belle  Voelle,  xmi*  s.  (Cassini).  —  Bellouale,  i844 
(Etat-Major). —  Bellevoite,  iSIf]  (stat.  posl.). 

'Belmièbb  (La),  anr.  fief  de  Bâgé,  c"'  de  Saint- 
Cyr-sur-Menthon.  —  Belmeri,  1  aga  (  Guichenon , 
Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  ai). 

BEl■o^T,  c"'  du  c""  de  Virieu-le-Graud.  —  Venu» 
Betlum  Montent,  11 46  env.  (Gall.,  christ.,  t.  XV, 
iustr.,c.  3o8).  —  Belmont,  ia3i  (Bibl.  Dumh., 
t.  II,  p.  1)5).  —  Belmont  en  Valromey,  i65o 
(Guichenon,  Bugey,  p.  87). 

En  1789,  Belmont  était  une  communauté  du 
bailliage,  élection  et  subdclégation  de  Belley,  man- 
dement de  Valromey. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Genève, 
archiprétré  du  Ras-Valromey,  était  dédiée  à  sainte 
Catherine  et  saint  Oyend;  l'abbé  de  Saint-Claude 
présentait  à  la  cure.  Cette  église  était  celle  d'un 
ancien  prieurt?  de  l'abbaye  de  Saint-Claude,  lequel 
avait  été  fondé  en  1110;  auparavant,  Belmont 
dépendait  de  la  paroisse  de  Massignieu.  —  Eccte- 
tia  in  honore  Sancli  liugendi,  m  pago  Verruinenti 
(lis.  Verriimenii),  in  villa  Mazinaco  (lis.  Ma>i- 
niaco)  $itam,  cum  capella  cattri  adjacentit  »cilicet 
Bellinumli»,  1110  (Bibl.  Sebus.,  p.  189).  —  /n 
pngo  Gebennenti .  . .  eccktia  de  Bellomonte  cum 
jirioralu ,  11 84  (Dunod,  Ilist.  des  Séquan.,  t.  1, 
pr. ,  p.  69).  —  Qiuid  praedicti  abbat  et  convenlits 
[Sancti   Eugendi\   habent  nomine  prioralun   Utlli- 


montit,  in  parochia  de  Virieu,  ia58  (Gall.  christ., 
t.  XV,  instr.,  c.  3i8).  — •  Prier  BeUimontis,  i3/i/i 
euv.   (Pouillé  du  dioc.  de  Genève). 

Belmont  était  une  des  plus  anciennes  seigneuries 
du  Bugey  ;  celte  seigneurie  était  possédée,  vers  1 1 35, 
par  des  gentilshommes  de  même  nom ,  dans  la  fa- 
mille desquels  elle  resta  jusqu'en  1689.  C'était  alors 
un  membre  du  marcjuisat  de  Valromey.  —  P.  de 
Bellomonte,  mile»,  1234  (arch.  de  l'Ain,  H  363). 

—  N'Aguz  de  Bellomonte,  1994   (ibid.,   H   874). 

—  Belmont,  arrière  fief  du  marqm»at  de  Valromey, 
1670  (enquête  Bouchu). 

À  l'époque  intermédiaire,  Belmont  était  une 
municipalité  du  canton  de  Virieu-le-Grand,  district 
de  Belley. 

Belmo.nt,  lieu  dit,  c°"  d'Arbent.  —  En  Belmont, 
i4o7  (censier  d'Arbent,  f  "^ao  v°). 

Belhont,  anc.  lieu  dit,  c"  de  Miribel.  —  Belmont, 
ia85  (Polypt.  de  Saint-Paul,  p.  21).  — ■  Ber- 
mont,  i433  (arch.  du  Rhône,  terr.  de  Miribel, 
f°6). 

Beloi'se  (La),  ioc.  disparue,  c"  de  Saint-Etienne 
du-Bois.  —  Belo»a,  i366  (arch.  de  la  Côle-d'Or, 
B553,  1*56  r"). 

Belocse  (La),  lieu  dit,  c"  de  Saint-Genis-sur-Men- 
thon.  — -  La  Bellouze ,  i636  (arch.  de  l'Ain, 
H  863,  f  323  r°). 

Belouses  (Les),  ioc.  disparue,  c°°  de  MontreveL  — 
Apud  le»  Belouze»,  i4io  env.  (terr.  de  Saint- 
Mardn,  f  34  r"). 

Belouses  (Les),  h.,  c""  de  Saint-Didier-d'Aussiat. — 
La  Beloute,  i3i8  (arch.  du  Rhône,  titres  de 
Laumusse). —  La  Beloia,  i366  (arch.  do  la  Côte- 
d'Or,  B  553,  f  55  v°).  —  De  Bellotii»,  parrochie 
Sancli  Detiderii  Ouciacci,  1 4 1  o  env.  (terr.  de  Saint- 
Martin,  (°  73  v°). —  Le»  Bellose»,  i4io  env. 
(  ibid. ,  f°  7  3  y').  —  La  mai»on forte  et  »eigneurie  des 
Belouse»,  i65o  (Guichenon,  Bresse,  p.  10). 

Les  Belouses  étaient  un  fief  sans  justice  de  la 
mouvance  des  sires  de  Bàgé. 

Belouses  (Les),  lieu  dit,  c""  de  Saint-Étienne-sur- 
Reyssouze.  —  Le»  Belouae»,  i4oi  (arch.  de  la 
Côte-d'Or.  B  556,  f  25  r"). 

Belbisos,  quartier  de  la  ville  de  Trévoux. 

Beloizières  (Les  ) ,  lieu  dit,  c"°  do  Farcins. 

Belvard  ,  f. ,  c"  de  Civrieux. 

BELtàDEii  (Le),  m°"  is. ,  c"'  de  Proulieu. 

BELyEï(EN),Iicu  dit,  c"  de  Corhonod.—  En  Belver, 
i4oo  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  908,  P  44  r°). 

Belveï,  11.,  c"'  de  Cras-sur-Reyssouzc.  —  Bahay, 
xviii"  s.  (Cassini). 

Beltet,  chàl  et  anc.  fief,  c"'  de  Dompierre-de-Chal- 
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mont.  —  Mansus  de  Bello  Visu,  ja85  (Polypt-de 
Saint-Paul  de  Lyon,  p.  t)5).  —  La  Baronnie  de 
Belvey,  l'jâi  (Baux,  Nobil.  de  Dombes,  p.  190). 
La  seigneurie  de  Belvey  était  de  la  mouvance 
des  sires  de  Beaujeu,  seigneurs  de  Dombes. 
Guillaume,  seigneur  de  Juys,  en  reçut  inicodation, 
en  1376,  de  Louis,  sire  de  Beaujeu,  avec  justice 
moyenne  et  basse.  De  la  famille  de  Juys,  cette 
terre  passa,  par  mariage,  à  Jean  du  Saix,  qui  on 
i463,  obtint  de  Jean,  duc  de  Bourbon,  la  haute 
justice.  Belvey  fut  érigé  en  baronnie  vers  1760. 
Cette  terre  comprenait  la  partie  de  la  paroisse  de 
Dompierre  située  sur  la  rive  droite  de  la  Vejle , 
c'est-à-dire  en  Dombes.  La  partie  située  sur  la 
rive  gauche  relevait  de  la  seigneurie  de  Bresse. — 
La  terre  de  Belvei,  au  mandement  de  Chalamont , 
paroisse  de  Dompieire,  xnii"s.(Aubret,  Mémoires, 
tll.p.  7). 

Beltet,  anc.  fief  de  Dombes,  c"  de  Sainl-Didier-sur- 
Chalaronne.  —  La  rente  noble  ou  fief  de  Belvey, 
paroisse  de  Saint- Didier-de-Vallin,  1785  (Baux, 
Nobil.  de  Dombes,  p.  190). 

Belvey,  montagne,  à  ou  près  Souciin.  —  Afon«  de 
Belveer,  1228  (arch.  de  l'Ain,  H  92.")).  —  Rupes 
de  Belveyr,  1266-67  ('*"'•>  H  287). 

Belvoib,  c°'  de  Serrières-sur-Ain.  —  Voir  Beauvoir. 

Behave,  f.,  c°"  de  Virieu-lc-Grand. 

*Beiieita,  ioc.  disparue,  à  ou  près  Saint-Martin-du- 
Monl.  —  Josta  lo  chimin  de  Beneitan,  i34i  cnv. 
(terr.  du  Temple  de  MoUissule,  f  33  v°).  — 
Beneitan  est  le  cas  obi.  de  Beneita. 

Beneitan  (Le),  ruiss.,  afll.  de  l'Ourlet. 

Beneitan  (La  Combe-),  anc.  lieu  dit,  c"°  de  Lomp- 
nieu.  —  En  la  Comba  Beneytan,  i345  (arch.  de 
la  Côte-d'Or,  B  776,  f  65  r°). 

Benne-dh-Mont  (La),  h.,  c°°  de  Bàgé-le-Châtel. 

Benochon,  écart,  c"'  de  Saint-Jean-le-Vieui. 

Benonce  (La),  lieu  dit,  c°*  de  Lhuis. 

Bénonge,  c°"  du  c°°  de  Lhuis. —  Benuncia,  11 24 
env.  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  228). 

—  Benonci,  ia5o  env.  (pouillé  de  Lyon,  f  i5  v°). 

—  fiennoncia,  1369  (Cari,  lyonnais,  t.  ll,n°56i). 
• —  Benmmcia,  1262  (arch.  de  l'Ain,  H  289).  — 
Benoncia,  1587  (pouillé  de  Lyon,  f°  i4  r").  — 
Benonce,  xvii'  s.  (arch.  de  l'Ain,  H  2j8);  1670 
(enquête  Bouchu);  178/1  (Descr.  de  Bourgogne); 
1808  (Stat.  Bossi). 

En  1789,  Bénonce  était  une  communauté  du 
bailliage,  élection  et  subdélégation  deBelley,  man- 
dement de  Bossillon. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prêtré  d'Ambronay,  était  dédiée  à   saint   Pierre; 


l'abbé  de  Saint-Bambert  présentait  à  la  cure.  — 
Ecclesia  Sancti  Pelri  de  Betumcia,  1191  (Guiche- 
non, Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  234).  —  L'église 
de  Sainl-Pierre-de-Bénonce ,  xviii"  s.  (arch.  de 
l'Ain,  H  1). 

En  tant  que  seigneurie,  Bénonce  appartenait, 
vers  la  fin  du  xi*  siècle,  à  des  gentilshommes  qui 
en  portaient  le  nom;  en  132.5,  Guillaume  et  Gui 
de  la  Balme  en  étaient  seigneurs.  La  terre  de 
Bénonce  était  de  la  mouvance  des  sires  de  la  Tour 
du  Pin;  elle  passa,  en  i3ô5,  sous  la  suzeraineté 
des  comtes  de  Savoie.  —  W.  de  Balma  et  frater 
ejiis  Guido,  domini  de  Benuncia,  1925  (arch.  de 
l'Ain,  H  362). 

A  l'époque  intermédiaire,  Bénonce  était  une 
municipalité  du  canton  de  Villebois,  district  de 
Saint-Rambert. 

Benonnières  (Les),  f. ,  c"  de  Jasseron. 

Benonnièkes  (Les),  f. ,  c°"  de  Loyes. 

Bént  ou  Saint-Vincent-des-Bois,  c°'  du  c°°  de  Coligny. 
— -  Bennis,  i25o  env.  (pouillé  de  Lyon,  f  i4  v"). 

—  Beny,  Beyny  et  Beyni,  i468  (arch.de  la  Côte 
d'Or,  B  586,  f*  5i2-5i9).  —  Beyny,  Saint- 
Vincent  des  Bois,  i656  (visites  pastorales,  f°32i). 

—  Beiny,  1786  (Descr.  de  Bourgogne).  —  Beny, 
1790  (Dénombr.  de  Bourgogne). 

Avant  1790,  Bény  était  une  communauté  du 
bailliage,  élection  et  subdélégalion  de  Bourg, 
mandement  et  justice  d'appel  de  Montrevel. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prêtré  de  Bourg,  était  dédiée  à  saint  Vincent:  le 
droit  de  collation  à  la  cure  passa,  en  i3o5,  de 
l'archevêque  de  Lyon  au  chapitre  de  Saint-^izier 
de  Lyon.  —  Curatus  de  Beyni,  i3a5  env.  (ponillé 
ms.  du  dioc.  de  Lyon,  P  9). 

Dans  l'ordre  féodal,  Bény  était  une  dépendance 
du  comté  de  Montrevel. 

A  l'époque  intermédiaire,  Bény  était  une  muni- 
cipalité du  canton  de  Trefl'ort ,  district,  de  Bourg. 
Béon,  c°'  du  c°°  de  Champagne.  —  Béons,  i344 
env.  (Pouillé  du  dioc.  de  Genève).  ■ —  Beon,  1670 
(enquête  Bouchu).  —  Béon  et  Luyrietix,  1790 
(Dénombr.  de  Bourgogne). 

Béon  dépendait,  en  1789,  du  bailliage,  élection 
et  subdélégation  de  Belley,  mandement  de  Rosil- 
lon. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Genève, 
archiprètré  de  Flaxieu ,  était  dédiée  à  saint  Lau- 
rent; les  doyens  de  Ceyzérieu  présentèrent  à  la 
cure  jusqu'en  1 606  que  leur  décanat  fut  uni  au 
chapitre  de  Belley.  - —  Curattts  de  Béons,  i365 
env.  (Bibl.  nation.,  lat.  ioo3i,  C  89  V). 
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Dans  l'ordre  féodal ,  Bëon  élail  une  dépendance 
de  la  seigneurie  de  Luirieu. 

A  l'époque  intermédiaire,  Béon  était  une 
municipalité  du  canton  de  Ceyiérieu  district  de 
Belley. 

Bbo>,  granjje,  c°'  de  Jasseron.  —  Béon,  xviii*  s. 
(Cassini). 

BéosT,  chat.,  c°'  Af  Vonnas.  —  Bayot,  137»  (Gui- 
chenon,  Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  i4).  —  Bayo, 
137»  (ibid.,  pr.,  p.  17).  ■ —  Beost,  i536  (ibid., 
pr.,p.  4i). —  Beat,  1784  (Descr.  de  Bourgogne). 
—  Beot,  iviii'  s.  (Cassini). 

Béost  était  une  seigneurie,  avec  château  fort, 
moyenne  et  basse  justice,  de  la  mouvance  des 
sires  de  Bâgé,  possédée,  au  xiii'  siècle,  par  des 
gentilshommes  qui  en  portaient  le  nom.  Philibert, 
duc  de  Savoie,  l'érigea  en  baronnie  et  lui  con- 
céda la  haute  justice.  —  Stephanu»  de  Bayot, 
domiceUuf,  137a  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey, 
pr. ,  p.  i4).  —  Domus  de  Bayot,  cum  tola  forte- 
reuia,  1373  (ibid.,  p.  i4). 

Bbranços  (Le),  ruiss. ,  afll.  du  Solnan. 

RéRA!CD,  f.,  c"  de  Chalamonl. 

BERiNDiine  (La),  étang,  c'"  de  Condeyssiat. 

BÉRARDOK,  écart,  c"  de  Bàgé-la-Viile. 

Bercuoux,  m'°,  c'"  de  Marhoz. 

Berct,  lieu  dit,  c°*  de  Dompierre. 

Bbrdigon,  h.,  c°*  de  Poliiat. 

Bkbbins.  h.  et  chat.,  c"  de  Saint-Trivier-sur-Moi- 
gnans.  —  Bereyiu,  i563  ("arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  10449,  f  77  V).  —  Beraitu,  1667  (Bibl. 
Dumb. ,  t.  I,  p.  48 1).  —  Bereitu,  1649  (Guiche- 
non ,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  178).  —  Beraim , 
it)7»  (  Benelicia  dioc.  lugd. ,  p.  953). 

Avant  1790,  Béreins  était  une  communauté 
du  bailliage,  élection  et  subdélégation  de  Bourg, 
mandement  de  Chétillon-les-Dombes. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prêtré  de  Dombes,  était  dédiée  à  saint  Martin; 
l'archevêque  de  Lyon  en  était  collateur.  Dès  le 
xif'  siècle,  cette  église  était  unie  i  celle  de  Saint- 
Georges  de  Benon,  bien  que  ces  deux  églises  ne 
fussent  pas  dans  le  même  archiprétré.  L'église  de 
Béreins  est  aujourd'hui  sous  le  vocable  de  saint 
François.  —  Ecclesia  de  Berent,  1  i84(Dunod,Hist. 
des  Séquan,  t.  I,  pr. ,  p.  69).  —  Béreins;  patron 
du   lieu  :  S.    Martin,    i65.5    (visites   pastorales, 

r  4.T). 

r>ans  l'ordre  féodal  Béreins  était  une  seigneurie 
en  toute  justice  située  sur  les  confins  de  la 
Dombes  et  de  la  Bresse;  les  sires  de  Beaujeu  et 
les  comtes  de  Savoie  en   prétendaient  respective- 


ment i'hommage  et  le  lessort.  En  1 6 1  s ,  lors  de 
la  délimitation  des  pays  de  Bresse  et  de  Dombes, 
Béreins  fut  attribué  à  la  Bresse.  La  terre  de  Bé- 
reins fut  érigée  en  vicomte  (i 64 4),  puis  on  comté 
(1649),  en  faveur  do  Pierre  de  Corsant,  —  Le 
fief  de  Bereint,  à  came  de  Chaslillon,  i536  (Gui- 
chenon, Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  5o). — •  Im  terre 
de  Berin»,  xviii'  s.  (Aubret,  Mémoires,  t.  II, 
p.  598). 

A  l'époque  intermédiaire,  Béreins  était  une 
municipalité  du  canton  de  Saint-Trivier-sur-Moi- 
gnans,  district  de  Trévoux. 

*BéRENCHiÈRES  (Les),  anc.  mas,  c°'  de  Saint-Nizier-le- 
Désert. —  Mamus  de  les  Berencheres,  i348  (Bibl. 
Dumb.,  t.  I,  p.  i5o). 

*Bérekgière  (La),  anc.  lieu  dit,  c"  de  Bâgé-Ia-Ville. 
La  Berengin,  i344  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  552, 
f"  i4r°). 

BÉRENS,  ioc.  disparue,  e"  de  Marlieux.  —  Mansus 
de  Berens ,  in  parrochia  de  Marliaco,  1399-1869 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io455,  1"  i4  r"). 

BÉRENTix  (Le),  ruiss.,  alTl.  du  Rhône,  coule  sur  le 
territoire  de  Surjoux. 

BéREKTiN  (Le),  mont,  de  1119  m.  d'altitude,  c°"  da 
Lalleyriat  et  du  Grand-Ahergement. 

B^REMTiN,  grange,  c"  du  Grand-Abergement.  — 
Berantin,  xïiii* s.  (Cassini). 

B^RERDETTEs  (Les),  anc.  mas,  c°*de  Saint-Martin-!e- 
Châlel.  —  Domus  a  les  Bererdetes,  i4io  env. 
(terr.  de  Saint-Martin,  f  io4  v»). 

Berâres  (Les),  h.,  c°*  de  Neuville-sur-Ain. 

B^.nETZiAT,  c°'  du  c°°  de  Montrevel  —  Berisie,  1348 
(arch.  du  Rhône,  titres  de  Laumusse  :  Épaisse, 
chap.  I,  n°  6).  —  Bereyssia,  1960  env.  (pouillé 
de  Lyon,  f  i4  r°).  —  Bereyssiacus ,  1869  (arcli. 
de  l'Ain,  H  869,  f  5i  r°).  —  Apttd  Bereysiacum 
velus,  i4oi  arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  557,  table). 
—  Bereysia,  1499  (pouillé  de  Lyon,  f°  33  v°).  — 
Bereisies,  i548  (pancarte  des  droits  de  cire).  — 
Béreizial,  1784  (Descr.  de  Bourgogne).  —  Bere- 
sial  (Cassini).  —  Bereitiat,  an  x  (Ann.  de  l'Ain). 
En  1789,  Béreysiat  était  une  communauté  du 
bailliage,  élection  et  subdélégation  de  Bourg, 
mandement  de  Bàgé  et  justice  d'appel  du  mar- 
quisat de  ce  nom. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prétré de  Bégé,  était  dédiée  à  saint  Georges;  le 
prévôt  de  Saint-Pierre  de  Milcon  présentait  à  la 
cure. —  Parrochia  de  Berisie,  1948  (Cartul.  lyon- 
nais, t.  I,  n°  43 1). 

Dans  l'ordre  féodal,  Béreyziat  dépendait, 
au    XIII*  siècle  de  la  seigneurie  de  Beyviers;  au 
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xïui*  siècle  c'était  une  dépendance  du  marquisat 
de  Bàgé. 

A  l'époque  intermédiaire,  Béreyziat  était  une 
municipalité  du  canton  de  Bàgé-le-Châtel,  district 
de  Pont-de-Vaui. 
Bébézières  (Les),  h.,  c"  de  Dompierre. 
Berge  (Li),  rubs. ,  alll.  du  Bhône. 
Berger,  écart,  c"'  de  Saint-André-le-Bouclioux. 
Bergerie  (La),  f.,  c°°  de  Civrieux. 
Bergeries  (Les),  h.,  c"'  de  Marboz.  —  La  Bergerie, 

i836  (cad.). 
Bergers  (Les),  écart,  c°°  de  Chalamont. 
Bergers  (Les),  écart,  c"'  de  Saint-Ben  igné. 
Behgniot(Le)  f. ,  c°'  de  Joyeux.  —  Berniaux,  1847 

(stat.  post.). 
Bergogne,  111°"  is. ,  c"*  de  Moëns. 
Bergon  (Le),  ruiss. ,  alll.  de  i'Arvière,  coule  sur  le 

territoire  de  Lochieu,  Songieu  et  Passin. 
Bergon,  m'",  c°°  de  Lochieu. 
Bergonkes  (Les),  h.,  c°° -d'Hotonnes. 
BÈRiAT,  écart,  c"'  de  Tossiat.  —  *Berriactu. 
Berlaresse  (La),  bois,  c"  de  Groslée. 
Berlent,  anc.  lieu  dit,  c'"  de  Péronnas.  —  En  Berlent, 
1734   (arch.  du  Bhône  :  les  Feuillées,  carte  la). 
Berlia,  anc.  lieu  dit,  c°'  de  Châtillon-la-Palud.  — 
Territoire  de  Bei'lia,  paroisse  de  ChiUillon  ta  Patu, 
xviii'  s.  (Aubret,  Mémoires,  t.  II,  p.  281). 
Berlie,  f.,  c°*  de  Villars. 
Berlier,  écart,  c°"  de  Gras. 

Berlion,  écart  et  anc.  fief,  c"  de  Loyes.  • — ■   Guido 
de  Berlione,  miles,  11 36   (Polypt.  de  Saint-Paul 
de  Lyon,  p.  147). 
Berminoose  (La),  source,  c°°  de  Faramans.  —  Usque 
ad  fonlem  de   la  Beitninousa ,  juxta   parrochiam 
Meysimiaci,   ab   oriente,    1301  (Gartul.  lyonnais, 
t.  I,  11°  83). 
BEE>iosDièRE(LA),  loc.  disparue ,  c°°  de  Saint-Etienne- 
sur-Beyssouze.  —  En  la  Bertnondière ,  i366  (arch. 
de  la  Côte-d'Or,  B.  553,  f  56  v"). 
Bermondière  (La),  loc.  disparue,  à   ou   près  Saint- 
Genis-sur-Menlhon.   —  La    Bermondière,    i636 
(arch.  de  l'Ain,  H  863,  i'  43  v"). 
Bermondin,  r. ,  0°°  de  Condeyssiat. 
Bernard  (Le),  h.,  c"'  de  la  Burbanche. 
Bernardières  (Les),  f. ,  c"'  d»  Sandrans. 
Berne,  écart,  c""  de  Salnt-Maurice-de-Beynost. 
Berne,  anc.  lieu  dit,c°°de  Montceaux.  —  Terra  sita 
en   Bernan,   ia85  (Polypt.   de   Saint-Paul).    Le 
bressan  Bernan  est  le  cas  obi.  de  Berna. 
Bernioud  (Le),  h.,  c"  de  Fareins. 
Bernon  ,  f. ,  c"'  de  Chalamont. 
Bernocd  (Grand-  et  Petit-),  h. ,  c"  de  Civrieux.  —  De 


Ber»o, 984  (Guigue,  Cartul.  lyonnais,  t.I,  p.  17). 

—  Ulmus  de  Bemo,   JaSg  (ibid.,  t.  II,  p.   76). 

—  Castrum  et  villa  de  Bemo,  1374  (ibid.,  t.  II, 
p.  3a6).  —  Villagium  Bemodi,  iiii*  s.  (Guigue, 
Topogr.  histor.,  p.  33).  —  Bemout,  i3o4 
(Guigue,  Doc.  de  Dombes,  p.  a 68).  —  Bemou, 
xïiii°  s.  (Aubret,  Mémoires,  t.  Il,  p.  86).  — 
Bernoud,  xviii'  s.  (Cassini). 

En  1789,  Bernoud  était  un  village  du  Franc- 
Lyonnais,  paroisse  de  Civrieux,  diocèse  de  Lyon, 
archiprétré  de  Dombes,  mais  au  moyen  âge  ce 
village  avait  été  paroisse,  puis  simjile  chapellenie 
rurale. —  Ecctesia  de  Bemo,  \°  s.  (Guigue,  Topogr., 
p.  33).  —  Capella  de  Bei-no,  984  (Cartul.  lyon- 
nais, t.  I,  n°  9). 

Vers  le  milieu  du  xiii°  siècle,  les  chanoines- 
comtes  de  Lyon  achetèrent  de  la  maison  de  Bron 
la  terre  de  Bernoud  dont  ils  firent  le  chef-lieu 
d'une  châtellenie. 

A  l'époque  intermédiaire ,  Bernoud   et  Civrieux 
formaient  une  municipalité  du  canton  et  dislrict 
de  Trévoux. 
Bersoix  (Les),  h.,  c""  de  Bény.  —   Les    Bemaux, 
i844  (Étal-Major).  —  Les  Bernatidt,  1847  (stat. 
post.  ). 
Bernosa  (La),  ruiss.,  affl.  du  Fombleins. 
Berny,  fermes,  c"'  de  Champfromier.  —  La  Combe  de 

Bemy,  1847  (stat.  post.). 
Bérodière  (La),  loc.  disparue  qui  a  laissé  son  nom  à 
un  étang  de  la  commune  du  Montellier.  —  Etang 
Bérodière,  1867    (Carte    hydr.    de    la    Dombes, 
feuille  1  )). 
Béron,  h.  et  étang,  c""  du  Plantay. 
BÉRONAN  (Le),  ruiss.,  c""  de  Veyziat. —  Juxta  becium 

de  Beronan,  i4i5  (censier  d'Arbent). 
BÉRONoz  (Le),  ruiss.,  affl.  du  Furaiis. 
Berons  (Les),  anc.  mas,  c""  de  Marlieui.  —  Le  mas 
des  Berotu,  i3i4  (acte  cité  par  Aubret,  Mémoires, 
t.  II,  p.  i48). 
Béroude,  h.,  c"  des  Neyrolles. 
Béboudêcue,  loc.  disparue,    c"'   de   Dommartin-de- 
Larenay.  —  Beroudechi,    i3bg  (arch.  de   l'Ain, 
H  86a,  P  34  v"). 
Bebriat,  h.,  c"*  de  Craz-cn-Michaille.  —  *Berriacus. 
—  Beyria:,  i65o  (arch.  du  Rhône,  H  424a, table). 
• —  Beyriat,  xtiii'  s.  (Cassini). 
Berrier  (Le),  h.,  c"'  de  Saint-Didier-de-Formans. 
Berrod,  f. ,  c°°  d'Holonnes. 
Berbonère  (La),  bois,  c°*  de  Prémillieu. 
Berrotière  (La),  forêt  de  sapins,  c"'  de  Prémillieu. 
Berroude,  h.,  c""  de  Saint-Nizier-le-Bouchoux.  — 
Beroudes,  parrochie  Sancti  Nicesii  Neinorosi,  i439 
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(arcb.  do  la  Côle-d'Or,   B  733,   f  3i/i   r°). — 
Beroude,  xïiii"  s.  (Cassinij.  —    Berroude,  18^7 
(stal.  post.). 
Behrctèrk  (LaK  anc.  fief  de  Bresse,  c"  de  Villette. 

—  Lm  teigneurie  de  Berruyre ...  en  la  parois»e  de 
Vilette,  dam  la  lene  de  Rickemont,  i65o  (Gui- 
chenon ,  Bresse ,  p.  1  a  ). 

Cette  seigneurie ,  qui  était  en  toute  justice ,  ne 
consistait  qu'en  des  étangs,  une  rente  noble  et 
une  forêt. 

Brrtelières  (Lks),  lieu  dit,  c"'  d'Anglefort. 

Bertraudières  (Les),  miss.,  afll.  de  l'Irance. 

Berthelet  (Le),  ruiss.,  afll.  de  la  Sane-Vive. 

Berthelet,  écart,  c°*  de  Pizay. 

Berthelon  (Le),  ruiss.,  afll.  de  la  Veyie. 

Bebthklox,  f.,  c°"  de  Relevans. 

Berthia<<s  (Les  Monts-),  mont.,  c°"  de  Mornay  et 
de  Volognat. —  In  tnonle  tupra  Bertuan» ,  1  Ix9>i 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  8a3,  f  6  v°).  —  Au 
pied  det  mont*  Berihiand,  i885  (Géogr.  de  l'Ain, 
t.  I,  p.  56). 

Berthiims  (Le),  torrent,  c°*  de  Volognat. —  Bertuam, 
i483  (arcb.  de  la  Côte-d'Or,  B  8s3,  f  6  v°).  — 
Le  torrent  le  Bertiand  arrose  le  lerritoin  de  Volo- 
gnat, 1808  (Stat.  Bossi,  p.  ii4). 

Bebthians  (Les  Granges-de  ),  écart,  c"  de  Volognat. 

—  Bertianil,  1808  (Stat.  Bossi,  p.  ti4).  — 
Grange»  Bertiant,  i843  (État-Major).  —  Ber- 
thiand,  1887  (stat.  post.). 

BEBTHOLièRE  (La),  lieu  dit,  c°*  de  Grosiée. 

Bertillière  (La),  écart,  c°*  de  Gruzilles-lei-Mépillat. 

BERTiMiàRE  (La),  h.,  r,°*de  Lacoui. —  La  Bertiniere, 
i65o  (Guicbenon,  Bugey,  p.  Sa). 

Dans  l'ordre  féodal ,  la  Bertiniere  était  l'un  des 
membres  de  la  sei;pieurie  de  Lacoux. 

Bertodière  (La),  lieu  dit,  c"*  de  Saint-Julien-sur- 
Reyssouie. 

Bertra'ïcbères  (Les),  lieu  dit,  c°*  d'Ambérieu-en- 
Bugey. 

Bertraudières  (Les),  d°*,  c°*  de  Condevssiat.  —  Le» 
Bertrnndiere» ,  i65o  (Guicbenon,  Bresse,  p.  11). 
En  tant  que  fief,  les  Bertrandières  étaient  de  la 
mouvance  des  sires  de  Bàgé;  ses  plus  anciens  sei- 
gneurs connus  sont  les  Chàlillon  qui  en  firent 
bommage,  en  i334,  au  comte  de  Savoie.  —  Lt 
teigneur  de»  Bertrandieret ,  iU'jtx  (Masures  de 
rile-Barbe,  t.  I,  p.  5ii).  —  Le  fief  de»  Berlran- 
ditret,  à  cau»e  d'Hauvet  et  de  Villar»,  i536 
(Guicbenon,  Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  .ïi). 

Berteillère  (La),  f. ,  c"'  de  Saint-André-de-Corcy. — 
Barteillère,  i84i  (Ktat-Major). —  La  Berveillère, 
liili']  (stat.  post.). 


Besace  (La),  f.,  c"  de  Cbàlillon-sar-Cbalaronne. 
Besace  (La),  h.,  c°*  de  Saint-Etienne-sur-Reyssouze. 

—  La  Betaci,  i355  (arcb.  de  l'Ain,  série  G).  — 
La  Besace,  au  comte  de  Montrevel,  1670  (enquête 
Boucbu  ). 

En  tant  que  fief,  la  Besace  était  une  seigneurie 
en  toute  justice  et  avec  château,  qui  relevait  du 
comté  de  Montrevel. 

Besançon  (Le),  rivière,  afll.  du  Solnan,  prend  nais- 
sance sur  le  territoire  de  Montagna-ie-Reconduit , 
traverse  Batanod  et  Saint-Amour,  coule  à  la  limite 
des  départements  de  l'Ain  et  du  Jura  et  va  se  jeter 
dans  le  Solnan  à  Condal.  —  A  tado  de  Maynae». 
in  aqua  de  Besançon,  137a  (Guicbenon,  Bresse  et 
Bugey,  pr. ,  p.  18).  — Riparia  de  Besanczon,  1387 
(arcb.  de  la  Côte-d'Or,  B  716,  f  6  r"). 

Besans  ,  écart ,  c"  de  Savigneux.  —  Besan»,  i48o 
(arcb.  duRbône,  terr.  de  Genay,  f  17).  —  Besan, 
iviii*  s.  (Aubret,  Mémoires,  t.  II,  p.  86). 

*Be8ans,  anc.  nom  d'une  montagne  située  à  ou  près 
Souclin. —  Rupi»  de  Besant,  1338  (arcb.  de 
l'Ain,  H  aaS). —  Rupes  de  Besantz,  1376  (ibid., 
H  aaa). 

Bésenas,  b.,  c""  de  Tboiry.  —  Bcysinaz,  1397 
(arcb.  de  la  Côte-d'Or,  B  1096,  f  aia  r°);  — 
i5a8  {ibid.,  B  1167,  f"  igS  r°).  —  Baisomx, 
xïiii'  s.  (Cassini).  —  Be'zenas,  i843  (Etat- 
Major). 

BésiNEiNs,  écart,  c°'  de  Saint-Etienne-sur-Cbala- 
ronne. —  In  agrn  Priiciniacente ,  in  villa  Basinen[c\, 
947  (Rec.  des  cbartes  de  Cluny,  t.  1,  n°  701).  — 
In  villa  Basenenc,  in  pago  Lugdunense  {ibid.,  au 
dos  de  l'acte).  - —  In  pago  Lugdunensi,  in  villa  que 
vocatur  Batenen» ,  1049-1  I09(»ii'd.,  t.  IV,  n°3oo6). 

—  Baitenens,  1096-1134  (Cart.de  Saint-Vincent 
de  Mâcon,  n°  689).  —  Ilasinens,  1100  env.  (Rec. 
des  chartes  de  Cluny,  t.  V,  n°  3760).  —  Baytenen», 
ia85  (Polypt.  de  Saint-Paul  de  Lyon,  p.  6a 
et  69).  —  Beytenein»,  1839  (Blbl.  Dumb.,  t.  1, 
p.  a8a).  —  Be»»enen»,  ifi']5  env.  (arcb.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  370  ter,  f  295  r°).  —  Bezenens,  1674 
{ibid.,  B  io463,  f°  5ia  r°).  —  Bezenins,  vviii'  s. 
(Cassini). 

Béseneins  étiit  une  seigneurie  de  Dombes, 
avec  poype  et  château  fort,  mouvant  originaire- 
ment des  comtes  de  Mâcon  qui  en  cédèrent  l'hom- 
mage aux  d'Antigny,  de  qui  il  passa  successive- 
ment aux  sires  de  Thoire-Villars,  en  i3o8,  et 
enfin  aux  sires  de  Beaujeu.  —  La  mai»on  de  Be- 
zenain»  qui  est  du  fief  de  Villars,  i33o  (Du 
Cbesne,  Dauph.  de  Viennois,  pr. ,  p.  47).  —  Do- 
mu*  forti»  de  Beytenen»,  i335  (Bibl.  Dumb.,  t.  I, 
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p.  398).  —   Casti-uiH   de  Besienent,    ilfjh   env. 
(arcli.  (le  la  Côte-d'Or,  B  270  tei;  (°  295  r°). 

Besess,  h.,  c°*  de  Folssiat.  —  De  liesent,  1189 
(Bibl.  Dumb.,t.  11,  p.  53),  ia46  (ibid.,  t.  1, 
p.  147).  —  Besant,  i/iSg  (arcli.  de  la  Côte-d'Or, 
B  73a,  f°  878  v°).  • — •  Besens,  parroease  de  Foi's- 
siat  (arch.  de  l'Ain,  H  92a,  {° liUS  v"). —  Besan, 
xviii"  s.  (Aubret,  Mémoires,  t.  II,  p.  77).  — 
Besent,  i845  (État-Major). 

Besentet,  h.,  c'"  de  Foissiat. 

Beslecs,  aiic.  villa  de  l'ager  de  Foissiat.  —  In  agro 
Fusciacensi,  in  villa  que  dicilur  Beêleui,  \'  s. 
(Cart.  de  Saint-Vincent  de  Màcon,  n°  'i'ig). 

Bessat  (Le  Gband-  et  Le  Petit-),  hameaux,  c"'  de 
Saint-Jean-de-Thurigneux.  . —  J.  del  Becei/,  ia68 
(Grand  cartul.  d'Ainay,  t.  II,  p.  i3o).  —  Apud  lo 
Beciey,  1 999-1  SOg  (arcli.  de  la  Côte-d'Or, 
B  10455,  p'Si  V). 

Bessaï  (Le),  écart,  c""  de  Sandrans.  —  B.  delBecei, 
ia27  (Guigne,  Doc. de  Dombes,  p.  86).  —  L.^fi^S 
de  Beêiey  assis  près  Cluistellion  de  Dmnbes,  i563 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  loiig,  f  80  r").  — 
LeBessay,  i65o  (Guichenon,  Bresse,  p.  la). 

Le  Bessay  était  un  fief  sans  justice,  avec  maison 
forte,  de  la  mouvance  des  sires  de  Villars,  pos- 
sédé, originairement,  par  des  gentilshommes  de 
même  nom. 

Besserel,  fermes,  c""  de  Viriat.  —  Voir  Bécerel. 

Bessev  (Le),  anc.  lieu  dit,  c"'  de  Civrieux.  —  Terra 
del  Beczey,  1299- 1369  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  io455,r  3i  V"). 

Bessey  (Le),  écart,  c'"  de  Joyeux. 

Bessey  (Le),  {.,  c'"  de  Saint-Sorlin. 

Bessey  (Le),  anc.  lieu  dit,  c°'  de  Saint-Trivier-sur- 
Moignans.  —  El  Beczey,  i3a4  (terr.  de  Peyzieux). 

Bessieux,  lieu  dit,  c""  de  LImis.  —  *Bessiacu». 

Bessina,  écart,  c°'  de  Lagnieu. 

Bksson  (Le),  loc.  disparue,  c°"  de  Druillat.  —  Vers 
lo  Beison,  i3ûi  env.  (terr.  du  Temple  de  Molis- 
soie,  f°  36  v°).  —  Al  Besson,  i34i  env.    (ibid., 

C  7  n 

Bessos  (Le),  h.,c""  de  Thil. 

Bessonnière  (La),  loc.  disparue,  c"'  de  Bâgé-la- 
Ville.  —  Kn  la  Bessonery,  i538  (censier  de  la 
Vavrette,  f  36).  —  En  les  Bessonneres,  j538 
(ibid.,  f  9). 

Bétheneins,  h.,  c"  de  Montceaux.  —  In  pago  Lug- 
dunensi,  in  agi-o  Betenense,  in  villa  Compendiensi , 
987-994  (Bec.  des  chartes  de  Cluny,  t.  III, 
n°  1748).  —  Belhenens,  ia85  (Polypt.de  Saint- 
Paul  de  Lyon,  p.  60). 

En  1789,  Bétheneins  était  une  communauté  de 


la  principauté  de  Domhes ,  élection  de  Bourg . 
sénéchaussée  et  subdélégation  de  Trévoux,  châlel- 
lenie  de  Montmerle. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prétré  de  Dombes,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Jacques-,  dès  le  xvii'  siècle,  ce  n'était  plus  qu'une 
simple  vicairie  de  l'église  de  Montceaux. —  Eccle- 
sia  de  Betenens ,  laâo  env,  (pouillé  du  dioc.  de 
Lyon,  f  i3  r"). 

Betléex,  lieu  dit,  c'"  de  Samognat. 

Bettans,  c"'  du  c°"  d'Ambérieu-en-Bugey.  —  Betans, 
i344  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  870,  T  9  v").  — 
Bettans,  i385  (ibid.,  B  871,  f  91  r°).  —  Béton, 
xviii"  s.  (Aubret,  Mémoires,  t.  II,  p.  54i).  — • 
Bettan,  j85o  (Ann.  de  l'Ain).  —  Sellant,  1876 
(ibid.). 

Sous  l'ancien  régime ,  Bettans  était  un  village 
de  la  paroisse  de  Saint-Denis-le-Cliossoii  ;  sa  cha- 
pelle vicariale  fut  érigée  en  annexe,  en  1770.  En 
i846,  Bettans  fut  distrait  de  la  commune  de 
Saint-Denis,  pour  être  érigé  en  commune,  puis  en 
paroisse,  sous  le  vocable  de  Notre-Dame-des-Neiges. 

Bette  (La),  mont.,  à  ou  près  la  Burbanche.  — 
Crista  de  la  Betia,  laSg  (arch.  de  l'Ain,  H.  a43). 

Bettonnay,  ni°"  is.,  c"*  de  Pérouges. 

Beule,  f.,  c"'  de  Thoiry. 

Beutelons  (Les),  h.,  c"  de  Saint-Didier-d'Aussiat. 

BÉïAS,  h.,  c"'  de  Saint-André-d'Huiriat.  —  Grange' 
de  Bevas,  i845  (Etat-Major). 

BÉvEY,  h.,  c"  de  Beaupont.  —  Apttd  Bellumvisum , 
1807  (Dubouchet,  Maison  de  Coligny,  p.  10a). 
—  Beauvois,  ili'èo  (ibid.,  p.  i85).  —  Beaulvois, 
i464  (ibid.,  p.  188).  —  Beauvoir,   i5o9  (ibid., 

P->9o)- 

Bévey  était  une  ancienne  seigneurie  du  fief  de 

Bàgé  possédée,  en  1807,  par  Pierre  de  Loëze. 
Bévièrb  (La  Gbande-  et  La  Petite-),  fermes,  c°"  de 

Châ  tillon-sur-Chalaronne. 
BAVIÈRE  (La),  m'°,  c°'  de  Malafretaz.— Voir  La  Beïtière. 
BéviÈRE  (La),  f.,  c°"  de  Saint-Etienne-du-Bois. 
BÉïiEux  (Le),  h.,  c'"  de  Jujurieux.  —   Le  Béviear. 

1 768  (titres  de  la  famille  Bonnet).  —  Le  Bévieujc, 

i8a6-i835  (cad.). —  Bévieur,  1847  (stat.  post.). 
Béïï,  f.  et  m'°,  c°'  de  Chàlillon-sur-Chalaronne. 
Bévy,  h.,  c"°  de  Marsonnas.  —  Voir  Beytier. 
BÉvv,  anc.  fief,  c°°  de  Pressiat. 
Bet  (La),  mont.,  c°*  de  Montréal. 

C'est  au  sonmiet  de  cette  montagne  qu'Etienne  II, 

sire  de  Thoire-Villars,  (it  construire,  vers  ia45, 

le  chàteau-fort  de  Montréal. 
Bey,  c"°  du  c°°  de  Pont-de-Veyle.  —  In  pago  Lugda- 

nensi ,  in  agro  Beto,  m  i'i7/a  Crusiliat,  968  (Rec. 
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des  chartes  de  Ciuiiy,  t.  1,  n°  1233).  —  In  pago 
ÏMj^dunemi,  in  villa  que  dicitur  liex,  998  env. 
(Cartul.  de  Saint-Vincent  de  Màcon,  p.  285).  — 
.1  portu  Beti»,  1028  env.  (ibid.,  n°  617).  —  De 
Bel,  taSo  env.  (pouillé  de  Lyon,  f"  i3  r"). — 
Bey»,  1287  (arcli.  du  Rhône,  titres  de  Laumussc, 
chap.  Il,  n°3),  lagà  (ibid.,  Teyssonge  chap.  I, 
n°  5).  —  6'ui'g-o  de  Beyes,  xiii"  s.  (Giiigue,  Obit. 
eccles.  Lugdiin.,  p.  ia?i).  —  Bey,  lâga  (arch.  de 
r.\in,  H  794,  r  i4g  r").  --  Bee»,  i563  (arch. 
de  la  Côle-d'Or,  B  loiig,  f  200  r°). 

En  1789,  Bey  était  une  communauté  du  bail- 
liage, élection  et  subdélégation  de  Bourg,  man- 
dement de  Pont-de-Veyle,  et  justice  d'appel  du 
comté  de  ce  nom. 

.Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  arclii- 
prètré  de  Dombes,  était  dédiée  à  saint  Martin, 
après  l'avoir  été  à  saint  Cyprien;  le  droit  de  pré- 
sentation à  la  cure  appartint  successivement  à 
l'abbé  de  l'Ue-Barbe  (\'-iiv'  s.),  à  son  représen- 
tant, le  prieur  de  Sainl-André-d'Huriat  (xv'- 
im*  s.)  et  enfin  au  chapitre  de  Pont-de-Vaux.  — • 
Eccleiia  Sancti  Cypriani  in  Beo,  971  (Dipl.  du  roi 
Conrad,  dans  D.  Bouquet,  t.  IX,  p.  708,  d'après 
les  Masures  de  l'Ue-Barbe,  t.  1,  p.  64).  —  En 
la  Chapelle  de»  »aint»  Martin  et  Tliibaud  de  Bey, 
i'i45  (Masures  de  l'Ile-Barbe,  t.  I,  p.  489). 
—  Bay  en  Bre>$e;  patron  spirituel  :  S.  Martin, 
i654-i655  (visites  pastorales,  f"  87). 

Dans  l'ordre  IV'odai ,  Bey  était  une  dépendance 
du  comté  de  Pont-dc- V  eyle. 

Bet,  h. ,  c"  de  Biziat. 

Bet,  anc.  étang,  c"  de  Monlluel. 

Bet,  bois,  c°'  de  Sainl-Martin-le-Chàtel.  —  Semu» 
do  Bey,  i4io  env.  (terr.  de  Saint- Martin, 
f  55  ï'). 

Beikin,  anc.  lieu  dit,  c°*  de  Volognat.  —  Beymin, 
i488  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  828,  P  4  v°). 

Beïnatèbes  (Les)  ,  anc.  lieu  dit,  c°*  de  Miribel. — ■ 
L<«  Beynayriet,  i  438  (arch.  du  Rhône,  terr.  de 
Miribel,  f°  67).  —  Le»  Beynayere»,  i433  {ibid., 

f  79)- 
Bei.iost,  c"  du  c°°  de  Montluel.  —  Bainoz,  1326 
env.  (arch.  de  l'Ain,  H  288).  —  Apud  Bayno, 
1335  (  Bibl.  Sebus.,  p.  355).  —  Bayno»,  1256 
(Guigne,  Docum.  de  Dombes,  p.  i36).  —  Baino», 
XI II' s.  (  Dubouchel ,  Maison  de  Coligny,  p.  5o). — - 
Beino»,  iSao  env.  (Docum.  linguist.  de  l'Ain, 
p. 99). —  Baignoz,ydiT. Baignouz,  1862  (Cartul.  des 
fiefs  de  l'église  de  Lyon,  p.  98).  —  Apud  Beyno, 
i864  (arch.  de  l'.Ain,  H  989,  f  77,  r°);  i433 
(arch.  du  Bhône,  terr.  de  Miribel,   f    122).  — 


A  Beynoz,  4670  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  768, 
f  437  r°).  —  Beynod,  1677  (arch.  du  Rhône, 
Saint-Paul,  obéance  de  Dagneux).  —  Bey- 
nost,  1670  (enquête  Bouchu).  —  Beinot,  1784 
(Descr.  de  Bourgogne).  —  Beynot,  an  x  (Ann.  de 
l'Ain).  —  Benost,  1808  (Stat.  Bossi). 

On  a  trouvé  à  Beynost  un  autel  avec  celte 
inscription  mutilée  :  TaÉSssviKANlsBiissssiîNNENSiBvs 
(C.l.L.XlI,  a45o). 

En  1789,  Beynost  était  une  communauté  du 
bailliage  et  élection  de  Bourg,  de  la  subdélégation 
de  Trévoux  et  du  mandement  de  Montluel. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prètré  de  (^halamont,  élait  sous  le  vocable  de  saint 
Julien;  l'arelievêque  de  Lyon  avait  succédé  au 
prieur  de  Saint-Romain-de-Miribel  dans  le  droit  de 
présentation  à  la  cure.  — •  Ecclesia  de  Bayno,  1 25o 
env.  (pouillé  de  Lyon,  f  10  v").  —  Sainct  Jullien 
de  Beynoz,  i6l3  (visites  pastorales,  f  62  r°). 

Beynost  était  une  dépendance  de  la  seigneurie 
de  Monlluel;  en  1817,  Jean  de  Montluel  en  fit 
hommage  au  dauphin  de  Viennois.  Compris  dans 
la  cession  du  Dauphiné  à  la  France,  Beynost  fut 
rétrocédé  aux  comtes  de  Savoie  par  le  traité  de 
Paris  du  5  janvier  i855. 

A   l'époque  intermédiaire,   Beynost  était   une 
municipalité  des  canton  et  district  de  Montluel. 
Beyiiat,  grand  étang,  c"  de  Marlieux. 
Beïs,  h.,  c"  de   Feillens. —  Henricu»   de    Bectio, 
i344  (arch.de  la  Côte-d'Or,  B  552,  f  59  r"). 

—  Bey»,  ivin*  s.  (Cassini). 
Beisse  (La),  ruiss. ,  aill,  de  l'Arvière. 
Bïïssiat(Le),  ruiss.,  afll.  du  Veyron,  c°"  de  la  Balme- 

sur-Cerdon. 
Beïtelière  (La),  Ioc.  disparue,  c'"  de  Messimy.  — 

Ln  Beytelière,  i58o  (terr.  de  Messimy,  f  Sg). 
Bkïvièbe  (La),  h.,  c°*  de  Chàtillon-sur-Chalaronne. 

—  Grande  Beviere,  xvni'  s.  (Cassini).  —  Beviere, 
1847  (stat.  post.). 

Bkivikre  (La),  Ioc.  disparue,  c"°  de   Courmangoux. 

—  La  Beyviere  de  Cormengmix,  i563  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  10449,  table). 

Bevvière  (La),  anc.  fief,  c""'  de  Malafretaz.  —  La 
Beymeri,  1878  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  548, 
P  98  v°).  —  Bayveria ,  parrochie  Montitfrmitalis , 
i468  {ibid.,  C  lag  v°).  —  La  Beyviere,  i65o 
(Guichenon,  Bresse,  p.  la). 

Celte  terre  était  possédée,  originairement,  sous 
l'hommage  des  sires  de  Bàgé,  par  des  gentils- 
hommes qui  en  portaient  le  nom.  —  Guillaume 
de  la  Beyviere ,  i355  (Guichenon,  Savoie,  pr., 
p.  198).  —  Le  fief  de  la  Beyviere,    à   caute   de 
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Bourg,  j636  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr., 
p.  ht).—  La  mayson  forte  de  la  Beyriere,  eniemble 
leafottéi,  et  pourpri»  d'xcelle ,  jouxte  la  rivih-e  de 
ReyMouse,  i563  (arcli.  de  la  Côte-d'Or,  B  lohltg, 

A  une  époque  relativement  récente,  la  terre 
de  la  Beyvière  fut  partagée  entre  deux  frères  et 
forma  deux  seigneuries  distincles.  (rll  y  a-a ,  dit 
Guichenon,  «deux  maisons  en  ce  pays  qui  portent 
le  nom  de  la  Beyvière  et  toutes  deux  en  la  pa- 
roisse de  Malafrctas,  proche  la  rivière  de  Beys- 
souze,  l'une  s'appelle  la  Beyvière  noire  et  l'autre 
la  Beyvière  blanche»  (Bresse,  p.  la). 

Beïvikre  (La), m'",  c°'  de  Malafretaz. —  La  Bavière, 
moulin,  iSiy  (stat.  post.). 

Beyvière  (La),  écart,  c"'  de  Saint-Étienne-du-Bois. 

—  La  Beiviere,  xiiii'  s.  (Casslni). 
Bevtière-Blanche  (La),  anc.  fief  de  Bresse,  c°°  de 

Malafretaz. 

Cette  terre,  démembrée  de  celle  de  la  Beyvière, 
échut  à  un  puiné  de  la  maison  de  la  Beyvière  et  fut 
unie  par  la  suite  à  la  terre  de  Langes. 

BEYïiè«E-NoiHE  (La),  anc.  lief  de  Bresse,  c"*  de 
Malafretaz. 

Cette  terre,  démembrée  par  partage  de  la  sei- 
gneurie de  la  Beyvière,  échut  à  l'aîné  de  la  mai- 
son avec  le  titre  de  seigneur  de  la  Beyvière. 

Beïvières  (Les),  ioc.  détruite,  c"  de  Bâgé-la- Ville. 

—  In  loco  de»  Beyvierei,  i538  (censier  de  la 
Vavretle,  f°  67). 

Beïvier  ou  B^vï,  h.,  c"'  de  Marsonnas.  —  Baiver», 
iai4  (Gnigue,  Doc.  de  Dombes,  p.  76).  —  Bei- 
vera,  laSa  (arch.  du  Rhône,  titres  de  Laumusse  : 
Epaisse,  chap.  1,  n°  8).  —  Bayvier,  iltU'j  (arch. 
de  la  Côte-d'Or,  B  io4'i3,  p.  45).  —  Beyvier, 
1447  (ibid.,  p.  53).  —  Bivy,  1734  (Descr.  de 
Bourgogne);  1847  (stat.  post.). 

Bévy  était  un  fief,  avec  maison  forte  et  basse 
justice,  de  la  mouvance  des  sires  de  Bâgé;  de  la 
maison  de  Bévy  qui  en  était  en  possession  dès 
1120,  ce  fief  passa,  en  i536,  à  celle  de  Planet 
à  qui  Jacques  d'Urfé,  marquis  de  Bàgé,  concéda 
la  moyenne  et  haute  justice.  —  Petrua  de  Bainers 
(corr.  Baivera),  1096-1 134  (Cartul.  de  Saint-Vin- 
cent de  Màcon,  p.  389).  —  Robeilut  de  Baiverio, 
milea,  1187  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. , 
p.  10).  —  Nobilia  Johannea  de  Beyvier,  i439 
(arch.  de  l'Ain,  H  79a,  1*  67a  r°).  — ■  Maiaon 
forte  de  Beyviei;  en  la  chaatellenic  de  Baugé, 
i563  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  104/19,  f  87  r"). 
La  justice  de  Beyvier  ressortissait  au  juge  d'appel 
de  Bàgé  ou  au  bailliage  de  Bourg,  y  ayant  con- 


testation sur  ce  point  entre  le  marquis  de  Bàgé  et 
le  seigneur. 

Beza»  ,  domaine  rural ,  c"*  de  Savigneux. 

BÈZE  (La),  ruiss. ,  alll.  du  Coublanc. 

BÈZE,  écart,  c"  de  Bégé-la-Ville. 

BÈZEMÈME ,  h. ,  c°°  de  Vonnas. —  In  pago  Lugdunenae, 
in  agro  Vuolniacenai ,  in  villa  Baleaiamatma,  988- 
987  (Bec.  des  chartes  de  Cluny,  t.  I,  n°  4i4). — 
In  agro  Vulniaco,  in  villa  qui  dicitur  Batheai- 
maama,  986  {ibid.,  n°  44a).  —  Villa  qui  dicitur 
Bateaiamaiamn ,  var.  Batheaiamaiama ,  970  euv. 
(ibid.,  t.  II,  n°  laSi).  —  Beyaemema ,  panochie 
de  roniia, 149a  (arch.  de  l'Ain,  H  794  ,  f  180  v°). 

—  Beisememas,  1784  (Descr.  de  Bourgogne).  — 
Bezemema,  xviii°  s.  (Cassini). 

En  1789,  Bèzemême  était  un  village  de  la  pa- 
roisse de  Voniias,  du  bailliage,  élection  et  subdé- 
légation de  Bourg,  mandement  de  Pont-de-Veyle. 
Dans  l'ordre  féodal ,  c'était  un  fief,  avec  maison 
forte,  possédé,  en  i6o3,  par  Louis  du  Saii  et 
uni  depuis  au  marquisat  de  Bàgé. 

BÉEENAN9  (Le),  ruiss.,  a£f.  duRenon,  c"*  de  Saint- 
Germain-sur-Renon. 

Bézenaks,  écart,  c°*  de  Saint-Germain-sur-Renon.  — 
Bézenan,  xviii'  s.  (Cassini).  —  Bezanan,  grange, 
1847  (slat.  posl.). 

BÉziAT,  h. ,  c°*  de  Villemolier.  —  *Beaiacua. 

Bezois,  étang,  c"*  de  Servas. 

Bezoune,  h.,  c"  d'Anglefort.  —  Beaonuz,  i4i3 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  904,  P  ia6  r').  —  De 
Beaono  parrochie  In/lafolti ,  1 5 1  o  (  arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  917,  P  447  r°).  —  Apud  Beaonoz. 
1310  (ibid.,  (°  898  r*).  —  Beaoune,  xtiu*  s. 
(Cassini).  —  Bezune,  1808  (StaL  Bossi,  p.  147). 

BiAJARD  (Le),  ruiss.,  alll.  de  la  Saône,  c"'  de  Geriay 
et  de  Neuville-sur-Saône. 

BiARD,  chat,  et  anc.  fief,  c"  de  Chàlenay.  —  Le  aei- 
gneur  de  Biart,  1567  (Bibl.  Durab. ,  1. 1,  p.  48a). 

—  Biard,  166a  (Guichenon,  Hist.  de  Dombes, 
t.  I,  p.  44).  —  Biar,  1847  (slat.  post.). 

Biard  était  un  fief  en  toute  justice  et  avec  dià- 
teau,  de  la  mouvance  des  sires  de  Beaujeu,  sei- 
gneurs de  Dombes.  Son  plus  ancien  seigneur 
connu  est  Jean  de  Gleteins,  qui  vivait  en  1874. 

BiARDE  (La),  ioc.  disparue,  c"  de  Montrarol.  — 
La  Biarde,  x\m'  s.  (Cassini). 

BiAZ  (Le),  alfl.  de  la  Croise,  c°'  de  Farges. 

BiBRiAN  (Le),  ruiss.,  alll.  de  la  Valserine. 

BiBRiAN  (Le),  h.,  c""  de  Gei. 

Bicèthe,  h.,  c"'  de  Baneins. 

BicÊTRE,  écart,  c"'  de  Francheleins. 

BicÊTRE.  h.,  c°*  de  Montmerle. 
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BicÈTRE,  h.,  c°'  de  Relevans. 

BicÈTRE,  f. ,  c"'  de  Saint-Trivier-sur-Moignans. 

BicHiioDx ,  b.  ,c°°  de  Ve»cours.  —  BickatoiLx,  liia 
(arch.  de  ia  Côte-d'Or,  B  796,  f  6a8  r°).  — 
Bichatloux,  i5o4  (Cartul.  de  Saint-Vincent  de 
Màcon,  p.  âo4).  —  liieichatoux,  parrochte  de 
Vecoun,  i5ai  (arch.  de   la  Côte-d'Or,   B  781, 

f°  97  n- 

BicHCRON  (Le),  h.,  c°*  de  Fareios. 

BicHERoN  (Le),  h.,  c°*  de  Messimy. 

Biches  (Les),  h.,  c"  de  Biziat. 

BicBONSÉEs    (Les),    grange,     c"    d'Ambérieux-en- 

Dombes. 
BicLos,  écart,  c°*  de  Montracol. 
Bidets    (Les),    h.,    c"*    de    Bâgé-la-ViUe.  —   Bidet 

(Cassini). 
BiED-DE-BoRGEiL    (Le),    Fuiss. ,   c"    d'Ambéiieu.  — 
Bfdum  de  Borgeil,  i385  (arcb.  de  la  Côte-d'Or, 
B  87a,  r  187  r°). 
BiEF  (Le  Petit-),  miss.,  afil.  de  l'Ouroui. 
Bief  (Le),  écart,  c°'  de  Vonnas. 
Bief-Bal«o>t  (Le),  h.,  c"  de  Sandrans. 
BiKF-CaARBO!<iiiER  (Le),  ruiss.,  c°'  de  l'Abergement- 

Clémenciat. 
Biif-d'Aigue  (Le),  ruiss.,  c"  de  Saint-Etienne-sur- 
Chalaronne.  —  Le  hief  d'Aiguë,  xviii'  s.  (Aubret, 
Mémoires,  t.  Il,  p.  565). 
Bief-de-Bhahe-Lobp  (  Le  ) ,  ruiss. ,  c"' de  Saint-Trivier- 
sur-Moignans. 
BiEF-DE-CEPEt  (Le),  ruiss.,  c"*  de  Druillat.  —  Josta 
In  biez  de  Cepel,  i34i  env.  (terr.  du  Temple  de 
MoHissole,  f  7  r°). 
Bief-de-Challrs  (Le),  affl.  de  la  Reyssouze,  c°"  de 

Bourg. 
RiEF-DE-LA-FuRCHE  (Le),  Fuiss. ,  alll.  de  la  Dorche. 
BiEF-DE-u-TouR  (Le),  ruiss.,  alU.  de  l'Ange,  c"*  de 
Groissiat.  —  Bief  de  la  Tour,  xtiii'  s.  (Cassini). 
BiEF-DE]-i.'ÉTAKfi-CA«REL  (Lb),  fuiss. ,  c"  de  Mion- 

nay. 
Bief-de-l'Etin«-Grevel  (Le),    afll.    du    Fombleins, 

c°*  de  Savignoux. 
BiEF-BE-L'ETAKo-NEir  (Le),   Fuiss. ,   affl.   du  Vieux- 
Jonc,  c"  de  Saint-André-le-Panoui. 
BiEF-DE-Lo>iiE-VAïHi(LE),  FuIss. ,  affl.  de  la  Sereine, 

c°"  de  CoFdIcux. 
BiEF-DE-MoNS  (Le),  ruiss.,  c"  de  Saint-Trivier-sur- 
Moignans.  —  Bief  de  Mon»,  du  côté  de  Bresie , 
161a  (Bibl.  Dumb.,  t.  I,  p.  5i8). 
RiEF-DE-NEnviLLE-D'ORSi:»  (Le),  ruiss. ,  naît  sur  le 
linage  de  Saint  Sulpice  et  se  Féunit  au  ruisseau 
de  Loése,  sur  les  confins  de  Dommarlin  et  de 
Boiswy,  pouF  foFmer  la  PcyFouse. 


Bief-d'Ejfer  (Le),  ruiss. ,  naît  i  Bcreyziat  et  se  jette 

dans  la  Reyssouze  à  Saint-Etienne. 
RiEF-DEs-CoMBES  (Le),    ruiss. ,   affl.    du    Moignans, 

c"  de  Saint-Trivier-sur-Moignans. 
Bief-des-Leschères    (Le),    affl.    de    la    Reyssouze, 

c°"  de  Certines  et  de  Monlagnat. 
Bief-de-Tréconnas  (Le),  affl.  de  la  Vallière,  c'"  de 

Ceyzériat. 
Bief-de-Varennes  (Le),  autre  nom  de  i'Augiors,  affl. 
de  ia  Reyssouze,  c""  de  Saiiit-Jean-sur-Reyssouze. 
BiEF-DE-VoLOGNAT  (Le),  ruiss. ,  affl.  du  Sous-Roche, 

bassin  de  l'Oignin. 
Bief-du-Pr^-Viedx  (Le),  ruiss.,  affl.  du  Vieux-Jonc, 

c""  de  Saint-André-le-Panoux  et  de  Montracol. 
BiEF-DoRLET   (Le),   ruiss.,  affl.   du  Suran,   c°"  de 
Priay  et  de  Druillat.  —  Jotta  la  rivieri  de  Durlet, 
i34i    env.    (terr.    du    Temple    de     MoHissole, 
C  3o  r'). 
BiEF-GoDARD,   h.,   c"  de   Crotlet.  —  Hameau  des 
Bigodard  ou  det    Goyon»,    paroiste    de    Crottel, 
1757  (arch.  de  l'Ain,  H  889,  f  7a  v").  —   Ha- 
meau des  Goyons , paroisse  de  Crotlet,  1709  [ibid., 
f  ia7  v°).  —  Bief-Godard,  xviii"  a.  (Cassini). 
BiEF-JoTEux  (Le),  ruiss.,  affl.  de  la  Chalaronue. 
Bief-Pehcberez  (Le),  ruiss.,  affl.  de  la  Grenouillère, 

c°'  de  Jasseron. 
Bief-Rooillet  (Le),  ruiss.,   affl.    de    la   Reyssouze, 

c"  de  Saint-Trivier-de-Courtes. 
BiEF-RoujoN  ou  des-Marais  (Lej,  affl.  du  Bief-des- 
Leschères,  c°*  de  Tossiat. 
BiEiiLE  (La),  écart,  c"*  de  Sandrans. 
BiENNE  (La),  riv.,  affl.  de  l'Ain;  limite,  au  noFd,le 
territoire  de  la  commune  de  Dorlan,  mais  son  lit 
tout  entier  appartient  au  département  du  Jura. — 
Biena,  1 887  (arch.  de  la  Côte-d'Or,    B    io45/i, 
P  ao  v°).  —   Les  rivières  d'Ain»  et  de  Bienan{t), 
i6.5o  (Guichenon,  Bugey,  p.  m). 
BiENNE  (La),  ruiss.  affl.  du  Proulieu. 
BiENNoz  (Es),  f.,  c"  d'Ambléon. 
BiERLE,  f. ,  c'"  de  Foissiat.  —  Bierle,  xnii"s.  (Cass.). 
BiEL-  (Le),  h.,  c"  de  Saint-Trivier-sur-Moignans. 
BiEix  (Les),  f.,  c"  de  Buellas. 
B1EOX  (Les),  f.,  c'"  de  Chanoz-Châtenay. 
BiEux  (Les),  f. ,  c°"  de  Marlieux. 
BiEZ  (Le),  ruiss.,  affl.  de  l'Albarine. 
BiEZ  (Le),  h.,  c°'  de  Priay.  — Le»  Bies,  l843  (État- 

MajorV  —  Le  Biez,  iSà'j  (slat.  post). 
Biez-à-la-Dame  (Le),  affl.  de  la  Semine;  coule  sur 

le  territoire   du    Poizat   et   de  Lalleyriat. 
Biez-au-Seïne  (Le),  ruiss.,  c°"  de  Saint-Laurent. — 
Al  bez  al  Seyno  de  Seint  Lortnt,  iSaS  env.  (terr. 
de  Bégé,  f  8). 
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Biez-Blakc  (Le),  miss.,  adl.  de  la  Semiae. 
BiEZ-BoiiJEON  (Le),  ruiss. ,  c"  de  Druillat. 
Biez-Bhbïant  (Le),  m°°  is. ,  c°°  de  Gex. 
Biez-Croisier  (Le),  afll.  du  Rhône,   c""  de   Bilieux. 
Bikz-de-Behnabd  (Le),  ruiss.,  c°°  de  Chalamont.  — 
Becium  vulgariter  appellatum  de   Bernard,  i4ào 
env.  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  370  ter,  f   3   r°). 
Biez-de-Blanas   (Le),   ruiss.    et   loc.   riveraine  dis- 
parue, c°'  de   Saint -Rambert.    —  Johannes    de 
Becio  de  Blenato,  i36()  (arcli.  de  l'Ain,  H  1). 
BiEz-DE-BouvET  (Le),  affl.  de  la  Veyle,  c"  de  Cliàte- 

nay. 
Biez-de-Cepeii  (Le),  anc.  nom  d'un  ruisseau  de  la 
commune  de  Rignieux-le-Franc.  —  In  patrochia 
de  J{ij;nai ,  jwcla  h  bez  de  Cepeya,  1986  (Polypl. 
de  Saint-Paul  de  Lyon,  p.  3i). 
BiEZ-CiiALETRiAT  (Le),  ruiss. ,  c°*  do  Lanteiiay. 
Biez-de-Chalame  (Le),   ruiss.,  affl.  de  la   Semine; 

coule  sur  le  territoire  de  Champfromier. 
Biez-de-Chanal  (Le),  ruiss.,  c°"  de  Manziat.  —  Be- 
cium de  Chanal,  i34i   (arch.    de  la    Cote-d'Or, 
8  553,1*  61  r"). 
Biez-de-Chamfan  (Le),  ruiss.,   c"   de    Manziat.  — 
Del  biz  de  Chanfaigii,  i344  (arcli.   de   la   Côte- 
d'Or,  B  553,  f  61  v°). 
BiEz-DE-CiiEVALOUEUE  (Le),  Tulss. ,  affl.  du  Menthon. 
Biez-de-Coiron  (Le),  ruiss.,  affl.  du  Ruisseau-de- 
la-Balme,  coule  sur  le  territoire  de  Saint-Alban. 
BiEZ-DK-CoMMUNioN  (Le),  Tuiss. ,  c°"  de   Croltet  et 

de  Beplongcs. 
BiEz-DE-CoRRiAN  (Le),  rulss. ,  c°"  de  Curlafond  et 

de  Confrançon. 
Biez-de-Cranceat  (Le),  ruiss.,  c"' d'Attignat. —  Aqua 
vocata  becium   de    Crangia,    i468    (arch.   de    la 
Côte-d'Or,  B  586,  f°  3i8  r"). 
Biez-de-Cdrtil  (Le),  ruiss.,  affl.  de  l'Oignin. 
Biez-de-Fougère    (Lb),  ruiss.,  affl.  du   Brunelan, 
c°'  de   Dompierre-de-Chalaraont.  — •   Al   biez   de 
Fougel,  i3c'ii  env.  (terr.  du  Temple  de  Mollissole, 
r  ik  r°). 
Biez-de-Germagnat  (Le),  ruiss.,  affl.  du  Suran. 
BiEz-BE-GouR  (Le),  ruiss.,  affl.  de  la  Doye-de-Con- 
damine,  c°"  de  Vieu-d'Izenave  et  de  Condamine. 
Biez  de-la-Beissière  (Le),  ruiss.,  c'"  de  Courtes.  — • 
Supra  becium  de  la  Beiêiiery,  i4i6  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  717,  I*  163  r°). 
BiEz-DE-LA-CarsE  (Le),  ruiss.,  c"  de  Scrmoyer.  — 
Becium  de  la  Chise,  1897  (arch.  du  Rhône,  terr. 
de  Sermoyer,  Pu). 
BiEZ-DE-LA-Coux  (Le),  ruiss. ,  affl.  du  Seran. 
BiEZ-DE-LA-FoDCE  (Le),  ruiss. ,  affl.  du  Veyron;  coule 
sur  les  territoires  de  Cerdon  et  Poncin. 


Biez-de-la-Frache  (Lej,  ruiss.,  affl.de  la  Dorche. 
BiEz-»E-LA-GoRGE  (Le),  ruiss. ,  c"  de  Bénonces.  — 
Al  biez   de   la    Gorgi ,  Jiii"  s.    (arch.    de    l'Ain, 
H  371). 
BiEz-BE-L»vANciA  (Le),  ruiss. ,c°'d'Arl)enl.- —  Al  biez 
de  Lavancia,  i4o6  (censier  d'Arhent,  t°  *33  v°). 
. —   Versus  becium  de  Lavancia,  i4o7  (ibid.). 
Biez-de-l'Etang  (Le),  ruiss.,  c"  de  Veyziat.  —  Be- 
cium slagiii  de  Chntona,  liig  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  807,  f  4  r"). 
Biez-de-l'Étang-de-la-Potière   (Le),   c"   de  Montre- 
vej.  —  Juxla  becium  slangni   Poterie,  i4io   env. 
(terr.  de  Saint-Martin,  î°  95  v°). 
Biez-de-i,'Etang-Machard  (Le),  ruiss.,  c"  de  Saint- 

Martin-le-Chàtol. 
Biez-de-Maoolez  (Le),  ruiss.,  affl.  de  l'Oignin,  c°" 

de  Sonthonnax  et  d'Izernore. 
Biez-de-Malaval  (Le),  ruiss.,  affl.  de  l'Urlande,  c°* 

de  Marboz. 

Biez-de-Malivert  (Le),  se  détache  de  la  Veyle  en  amont 

de  Pont-de-Veyle  et  va  s'unir  au  Ruisseau-de-Mont- 

hattant,  pour  former  la  Petite- Veyle. 

Biez-de-Manant  (Le),   affl.  du   Biez-des-Monlaines. 

Biez-de-Marmares  (Le)  ou  de-Cassal,  ruiss.,  affl.  du 

Rhône,  c""  de  la  Boisse  et  de  Beynost. 
Biez-de-Mentbon  (Le),  ruiss.,  affl.  du  Menthon.  — 
In    agro    Cosconiacense ,   in   villa   qui    nuncupalur 
Corfrancione,  atque  in  locum  qui  dicitur  Reculanda, 
rivolum   nomine    Mentono,    999-1983   (Rec.   des 
chartes   de  Cluny,  t.  III,   n°  3696 ).  —  Becium 
de  Menton,   i4io   env.   (terr.   do   Saint-Martin, 
f  i3i  v»). 
Biezde-Mézeraï    (Le),   ruiss.,   affl.   du   Grésançon. 
BiEZ-DE-MoLLissoLE  (Le),  ruiss. ,  c"  de   Druillat.  — 
Josta  lo  biez  de  Mallisolan,  i34i  env.    (terr.  du 
Temple  de  Mollissole,  P  1  r"  et  96  v°).  Ce  biei 
se  confond  probablement  avec  celui  que  la  carte 
de  l'État-Major  appelle  le  biez  Boujeon. 
BiEZ-DE-MoNGonx(LE),  affl.  de  la  Veyle,  c°"  de  Perrex. 
Biez-de-Nageoie  (Le),  ruiss.,  affl.  de  l'Oignin. 
Biez-de-Nurieux(Le),  ruiss.,  affl.  de  l'Oignin. 
Biez-de-Percieux  (Le),  ruiss.   c"'  de  Saint-Trivier- 
sur-Moigiians.  —    Molendinum    beci    de  Percioii , 
1889  (terr.  des  Messimy). 
Biez-»e-Plohb  (Le),  ruiss.,  affl.  de  l'Albarine,  coule 

sur  le  territoire  d'Argis. 
BiEz-DE-PuTET  (Le),  ruiss. ,  c"  de  Saint-Martin-le- 
Châtel.  —  Becium  de  Putet,  i4io  env.  (terr.  de 
Saint-Martin,  f  48  r»). 
Biez-de-Ravinet  (Le),  ruiss.,  affl.  de  l'Albarine,  c°" 

de  Cleyzieux  et  de  Torcieu. 
BiEz-SE-RoicBiEL  (Le),  edc.  nom  d'un  ruiss.  de  la 


DEPARTEMENT  DE  L'AIN. 


45 


commune  de  Sainl-Paul-de-\arax.  —  Becium  de 

Roichiel,  j36i  (Bibl.  du  Lyonnais,  p.  466). 
Bibz-db-Sai5t-Jean  (Le),  ruiss.,  c°'  d'Aisne. —  El 

bez  de  Seiiil  Johan  i3a5  (lerr.  de  Bagé,  f  8). 
Biez-db-Salaïiie(Le),  ruiss.,  alll.  de  la  Verjonnière. 
Biez-de-Sathonaï  (Le),  ruiss.,  affl.  du  Renon. 
Biez-de-Seillonas  (Le),  ruiss.,  alll.  de  la  Brivaz. 
Biez-des-Belles-Vavbbs  (Le),  ruiss.,   alll.  du  Se- 

vron. 
Biez-des-Cbiies  (Le),  autre  nom  de  IWrmaille,  afll. 

du  Furens,  c°'  d'Innimond. 
Biez-des-Fallatières  (Le),  ruiss.,  c"  de  Chaleins. 

—  Juxla    becium  de    les  Faltateres,   lagg-iSOg 

(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  ioi55,  f  5i  v°). 
Biez-des-Fel'illes  (Le),  ruiss., afll.  de  la  Veyle,  c"°  de 

(.'hàlcnay. 
BiEZ-DES-GouTEs  (Le),   Tuiss. ,  c"  de  Matafelon. — 

A  tongitudiiie  Jluvii  )  ndi$  utifue  ad  beytfium  de  le» 

doutes,  liai  (censier  d'Arbent,  f  *84  r°). 
BiEz-i)Es-MosLAi.\Es  (Le),  ruiss. ,  alll.  du  Rhône,  c" 

de  Bdlegarde. 
BiEz-DES-PocHES  (Le),  ruiss.,  alll.  de  la  Veyle. 
BlEz-DE-TREcon^AZ  (Le),  ruiss.,  alU.  de  la  Vallière. 
HiEZ-DE-ViEUDOif ,  ruiss.,   alll.   du   Biez-de-Maiivert , 

coule  sur  le  lerritoire  de  la  c°'  de  Laiz. 
BiEz-DE-VoNDRu  (Le),  ruiss.,  sous-alll.  du  Seran,  c°* 

de  Cormaranrlie. 
Biez-d'Ozan  (Le),  ruiss.,    c"   d'Ozan.  —  Al  bit  de 

Osan,  i3a5  cnv.  (terr.  de  Bàgé,  f°  a). —  Al  bez. 

d'Osan,  i3a5  env.  (ibid.). 
BiEZ-ou-Bois-TiiARLBT  (Le),  Tuigs. ,  ain.  du  Sevron, 

c""  de  Meilionas  et  de  Saint- Élienne-du-Bois. 
Bibz-du-Grasd-Pré    (Le^,  ruiss.,   alll.    de  l'Ausson, 

coule  sur  le  territoire    de    Cuisiat,  Preissiat    et 

Courmangoux. 
BiEz-Dii-MoRTiER  (Le),  snc,  nom  d'un  ruisseau  de  la 

commune  de  Rignieui-le-Franc.  —  Jvxla  lo  bez 

del  Mortel-,  ia85  (Polypt.  de  Saint-Paul,  p.  33). 
Biez-dl-Plâtre  (Le),  ancien  nom   d'un   ruisseau  de 

la  commune  de  Condamine-la-Doye. —  Libiezdel 
plnstro,  i3oo  (arch.  de  l'Ain,  H  368). 
Biez-Faiet  (Le),  écart,  c"  de  Sermoyer. 
Biez-Marike  (Le),  ruiss.,  alll.  du  Renon. 
BiEZ-MoBi  (Le),  lieu  dit,  c"d'Echallon. 
BiEz-MoRT  (Le),  ruiss.,  c"  de  Pont-de-Vaux. —  Vers 

bez  Mort,  i3»5  env.  (terr.  de  Bàgé,  P  i8). 
Biez-Orset  (Le),  grange,  c°"  d'Hautevllle. 
BiEz-PoHHiER  (Le),  alll.  de  la  Veyle. 
Biez-Ravi>et  (Le),  ruiss. ,  alll.  de   l'Albarine,  coule 

sur  les  communes  de  Clézieu  et  de  Torcieu. 
Biez-Satuel  (Le),  ruiss.,  c"'  de  Baneins. 
Biulame,  m""  is. ,  c°*  d'Injoux. 


BiGUERNE  (La),  loc.  disparue,  c°*  de  Saint-Jean-le- 
Vieux. —  La  Biguerne,  xvin's.  (Cassini). 

Bigot,  écart,  c°'  de  Béreyziat. 

BiLiGKiN,  h.,  c°"  de  Belley.  —  Apud  Biligniimm, 
i359  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  866,  f  169  v°). 

—  BUlignin,  1363  {ibid.,  B  io653,  f  83  r").— 
Biligniii,  1679  (arch.  de  l'Ain,  H  870,  f  io3v"). 

—  Belignin,  xTiii'  s.  (Cassini). 
Billard  (Le),  f.,  c°'  de  Birieux. 

Billard,  écart,  c°°  de  Saint-Nizier-le-Désert. 

Billard,  élang,  c"*  de  Mionnay.  —  Billart,  i3o7 
env.  (arch.  du  Rhône,  litres  de  Poleleins). 

Billardet  (Le),  ruiss.,  alll.  de  la  Gravière. 

BiLLAiDE  (La),  écart,  c°*  de  Cessy. 

Billiat,  c"°  du  c°°  de  Chàtillon-de-Michaille.  —  Bi- 
liacus,  1  198  (Rec.  des  chartes  de  Cluny,  I.  V, 
11°  6376).  —  Billiacus,  1198  (Guichenon,  Bibl. 
Sebus.,  p.  3oo). —  De  Billie,  1378  (arch.  de  la 
Gote-d'Or,  B  77a);  i366  env.  (Pouillé  du  dioc. 
de  Genève). —  Billie  enBeugeys,  1 563 (arch. delà 
Côle-d'Or,  B  io653,  f  ai  r°).  —  Billia.  xvi's. 
(arch.  de  l'Ain,  H  87,  f  6  r");  i65o  (Guichenon, 
Bugey,  p.  87). —  Billiaz,  i65o  (arch.  du  Rhône, 
H  6a4a,  table);  1670  (enquête  Bouchu).  — 
Billias,  1736  (Descr.  de  Bourgogne).  — •  Billiat, 
xviii'  s.  (Cassini). 

En  1789,  Billiat  était  une  communauté  du 
bailliage  et  élection  de  Belley,  de  la  subdélégalion 
de  Nantua  et  du  mandement  de  Seyssel. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Genève, 
archiprêtré  de  Champfromier,  était  dédiée  à  saint 
Pierre;  le  prieur  de  Nantua  préseiilalt  à  la  eure. 

—  Ecclesia    Biliaci,   1198  (Rec.  des    chartes  de 
Cluny,  t.  V,  n"  6875  et  4376). 

Possédée,  dès  le  xii"  siècle,  par  les  comtes  de 
Savoie  qui  la  faisaient  administrer  par  des  prévôts, 
la  seigneurie  de  Billiat  fut  inféodée,  en  1873, 
par  Amédée  V,  à  Amblard  de  Gerbais  dans  la 
famille  duquel  elle  resta  jusqu'au  commence- 
ment du  xvii'  siècle;  elle  appartenait,  en  1789, 
aux  de  Bourgeois  qui  en  jouissaient  en  titre  de 
marquisat.  —  Prefositus  de  Billiaco,  11 85  env. 
(arch.  de  l'Ain,  H  600,  copie  de  i653).  — 
Castntm  Billiaci,   189a    (arch.  de  la  Côte-d'Or, 

B  772). 

A  l'époque  intermédiaire  Billiat  était  la  muni- 
cipalité chef-lieu  du  canton  de  ce  nom,  district 
de  Nantua. 

Billat  (Es),  lieu  dit,  c°"  de  Clézieu. 

Billat  (En),  lieu  dit,  c"  de  Saint-Alban. 

Billiets  (Les),  h.,  c°'  d'Elrez. 

BiLLiEu,    h.,    c°*   de    Magnieu.  — •   Billieti,    1293 
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(Grand  cartul.  d'Alnay,  t.  II,  p.  ao8).  —  Bil- 
liactii,  i343  (Guichenon,  Savoie,  pr.,  p.  173). 
Billieu  dépendait,  en  1789,  du  bailliage,  élec- 
tion et  subdélégation  de  Belley,  mandement  de 
Rossillon. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  et  archiprétré 
de  Belley,  était  dédiée  à  saint  Maurice;  Tévêque 
de  Belley  en  était  collateur  ;  c'était  une  annexe  de 
l'église  de  Magnieu.  —  Eccleiia  de  Billiaco,  $ub 
vocabulo  Sancti  Mauritii,  i/too  env.  (Pouiilé  du 
dioc.  de  Belley). 

Dans  l'ordre  féodal,  Billieu  était  un  membre 
de  la  baronnie  de  Flaïieu. 

BiLLiGNEo  (En),  triage,  c""  d'Hauteville. 

BiLLioNABDièHE  (Li),  anc.  iieu  dit,  c"  d'Ambronay. 
—  Loco  dicto  la  Billionai'dieri ,  1  II  a  II  (arch.  de 
l'Ain,  H  94). 

BiLLOn,  écart,  c°°  de  Baneins. 

B11.0N1ÈRES  (Les),  anc.  lieu  dit,  à  ou  près  le  Montel- 
licr. —  Campus  de  Bilonerei,  ia36(Gi]igue,  Doc. 
de  Dombes,  p.  86). 

BioLAï  (Le),  h.,c"'  deBeaupont. —  Villa  de  la  Byo- 
leia,  i3i8  (Duboucbet,Mai8ondeColigiiy,  p.  107). 

BioLAï (LE),h.,  c°"de Chanoz-Châtenay.  —  Del Bioley, 
1278  (arch.  du  Rhône,  litres  des  Feuillées, 
chap.  II,  n°  2). 

BiOLAï  (Le),  h.,  c°'  de  Lompnas. 

BioLAT  (Le),  h.,  c°'  de  Saint-Étienne-sur-Reyssouze. 

BiOLAï  (Le),  h.,  c°'  de  Sainte-Olive. 

BioLAZ,  signal,  c"  de  Charii. 

BioLÉAz  ou  BioLAz,  écart,  c°*  de  Corbonod.  —  Le 
fief  de  Biolaz,  près  Seyssel,  1700  (Baux,  Nobil. 
de  Bugey,  p.  i5). 

Bioleaz  était  uue  seigneurie  du  bailliage  de 
Belley. 

BioLÉAz,  h.,  c""de  Luthézieu. —  Byolea,  liSf)  (arch. 
de  la  Côte-d'Or,  B  775,  table). 

BioLEr  (Le),  h.,  c"  de  Laileyriat. 

B10LEÏ  (Le),  h.,  c"  de  Lent. —  Biolay,  xyiii'  s. 
(Cassini).  — •  Biolley,  18^7  (stat.  post.). 

BiOLEï  (Le),  h.,  c°"  de  Relevans.  —  P.  del  Biolei , 
1265  (Cart.  lyonnais,  t.  II,  n°  64o).  • —  Apud 
liiolea,  1272  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. , 
p.  16).  —  lier  publicum  per  quod  ilur  de  Sancto 
Christoforo  versus  le  Bioles,  lagS  (Guigue,  Doc. 
de  Dombes,  p.  a43).  —  Des  Bioleis,  1295  [ibid.). 
En  tant  que  fief,  le  Bioley  était  possédé  origi- 
nairement par  des  gentilshommes  de  même  nom, 
sous  la  mouvance  des  sires  de  Bàgé.  Au  xviii'  siècle, 
c'était  une  dépendance  du  comté  de  Béreins. 

Les  chevaliers  de  Saint-Jeau-de-Jérusalem  pos- 
sédaient, dès  le  milieu  du  xiii'  siècle,  une  maison 


au  Bioley;  cette  maison  était  membre  de  la  com- 
manderie  des  Feuillets.  —  l'receplnr  de  Foilliis  et 
del  Bioley,  dont  us  Hospitalis  Jerosolimitani ,  1278 
(Bibl.  Dumb.,  t.  II,  p.  )83). 

BioLEï  (Le),  loc.  disparue  à  ou  près  Saint-André-de- 
Bàgé.  —  lier  tendens  de  Girouderiis  apud  le 
Bioley,  iWig  (arch.  de  l'Ain,  793,  (°  lia  r°). 

Bioley  (Le),  f.,  c"'  de  Saint-André-le-Panoux. 

B10LEÏS  (Les),  h.,   c°*  de  Cruzilles-ies-Mépillat. 

Biolevs  (Les),  anc.  mas,  à  ou  près  Dompierre-de- 
Chalamont. —  Maiisus  del  Bioleys,  1399-1869 
(arch.  de  la  Côte-d'Or  B  io455,  P  3  v°). 

BioLiÈRE  (La),  écart,  c°*  de  Loyetles. 

BiouÈRE  (La),  m'°,  c°*  de  Meyriat. 

BioLiÈRE  (La),  écart,  c"'  d'Ozan. 

BioLiÈRES,  anc.  fief,  c"'  de  Curtiifond.  —  Zackaria» 
de  Beoleri»,  1096  (Rec.  des  chartes  de  Ciuny,  t  V, 
n°  8708).  —  Achariat  de  Bioleriis,  1186  (Bibl. 
Sebus.,p.  tlia). —  Bioleres,  1233  (arch. du  Rhône, 
titres  de  Laumusse,  chap.  II,  n°  7).  —  Biolires, 
i33.5  env.  (lerr.  de  Teyssonge,  f  i5  r°);  i845 
(arch.  du  Rhône,  lerr.  de  Saint-Martin,  f  24  v"). 
—  Bioullieres,  1  4i4  (Brossard,  Cartul.  de  Bourg, 
p.  128).  —  Byoltieres,  ilig6  (arch.  de  l'Ain, 
H.  856,  f  880  r"). 

Les  Biqlières  étaient  originairement  une  sei- 
gneurie avec  château  fort  du  fief  des  sires  de  Bàgé; 
son  plus  ancien  seigneur  connu  est  Zacharie  de 
Biolières  qui  vivait  en  1096;  en  1272,  Francon 
de  Biolière  en  fit  hommage  à  Amédée  V  de  Savoie. 
Des  Biolières,  cette  terre  passa  successivement  aux 
de  Ferlay  (i35o)  et  aux  du  Fay  qui  l'aliénèrent 
en  i545  à  Jean  de  la  Beaume,  lequel  l'unit  à  son 
marquisat  de  Saint-Martin-le-Chàtel.  La  seigneurie 
des  Biolières  ressortissait  à  la  justice  d'appel  de 
ce  marquisat;  ses  dépendances  étaient  Ciiet  et 
Curtafond.  —  Maison  forte  de  Biolières,  i665 
(Masures  de  l'île-Barbe,  t.  11,  p.  334). 

BiONAz,  h.  et  chat.,  c"'  de  Brens.  —  Biéne,  i835 
(cad.). 

BioNE,  f. ,  c°°  de  Lagnieu. 

BioNNAz  (La),  ruiss.,  alfl.  de  l'Oignin;  coule  sur  les 
territoires  de  Volognat  et  de  Momay. 

BioRDE  (La),  f. ,  c°*  de  Monlracol. 

BioDDE  (La),  écart,  c""  de  Monthieux. 

Biocx(Les),  h.,  c°'  de  Courtes. 

Bioux(Les),  h.,  c°*  de  Sulignat. 

BiRiEux,  c"'  du  c°°  de  Villars-les-Dombes. —  Biriacus, 
1187  (Bibl.  Sebus. ,  p.  369);  1492  (Pouiilé  de 
Lyon,  f"  23  r°).  —  Bireu,  1230  (Guigue,  Doc.  de 
Dombes,  p.  84).  —  Byreu,  13  25  (ibid.).  — 
Birieu,  1662  (Guichenon,  Hist.  de  Dombes,  t.  I, 
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p.  87);  1734  (Descr.  de  Bourgogne).  —  li'nieux, 
1790  (Dénombr.  de  Bourgogne). 

Birieux  dépendait,  en  1789,  du  bailliage  et 
élection  de  Bourg,  de  la  subdélégalion  de  Trévoux, 
mandement  de  Villars,  et  de  la  justice  d'appel  du 
marquisat  de  ce  nom. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prétré  de  (îbaiamont ,  devait  son  origine  à  un 
prieuré  de  i'Ile-Barhe;  elle  était  dédiée  à  saint 
Pierre.  Le  droit  de  collation  à  la  cure  appartenait 
encore,  au  xvii'  siècle,  au  chapîlro  de  l'Ilc-Barbc 
qui  le  faisait  exercer  par  le  prieur  du  lieu;  au 
siècle  suivant,  il  passa  à  l'arclievèque  de  Lyon. — 
Prior  de  Bireu,  1 168  (Masures  de  l'Ile-Barbe ,  t.  1, 
p.  111).  —  Eccletia  Sancti  Pétri  de  Biriaco,  t.  I, 
p.  J16).  —  Birimi.  Eglite  pan-ochiate  :  Saint 
PieiTe,  161 3  (visites  pastorales,  f  83  r°). 

Dans  l'ordre  féodal ,  Ririeux  dépendait  de  la  sei- 
gneurie de  Villars. 

A  l'époque  intermédiaire,  Birieux  était  une 
municipalité  du  canton  de  Meximienx,  district  de 
iMontluel. 

BiRiEui  (Le),  ruiss. ,  aOI.  de  la  Cbalaronne. 

BissiEDx,  h.  et  chat.,  c°*  de  Chàtillon-sur-Chalaronne. 
—  Bi$$ieux,  Xïiii*  s.  (Cassini). 

Bissieux,  lieu  dit,  c"  de  Fareins. 

BiTTiTKRNE,  lieu  dit,  c°'  de  Briord. 

Biï  (Les),  anc.  lieu  dit,  r"'  de  Cbevroui.  —  Pratum 
des  Biz,  147.5  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  573). 

BizET,  h.,  c"  de  Cbàtillon-sur-Ghalamune. 

Bizut,  c"  du  c""  de  Cbàtillon-sur-Cbalaronne.  — 
Et  Bùiacuiii  villam  quae  eil  in  pago  Lugdunenti , 
875  (  Dipl.  de  Charles  le  Chauve  pour  l'abbaye  de 
Toumus,  dans  D.  Bouquet,  t.  VU,  p.  667).  — 
Bitie»,  n5o  env.  (pouillé  du  dioc.  de  Lyon, 
r  II  »°).  —  Uytia,  1285  (Polypt.  de  Saint-Paul 
de  Lyon,  p.  a 5).  —  Biziaeu»,  i3a5  env.  (pouillé 
ras.  du  dioc.  de  Lyon,r  7).  —  Bitiet,  1496  (pan- 
carte des  droits  de  cire).  —  Bizia,  1670  (en- 
quête Bouclm).  —  Bitiat,  1743  (Descr.  de  Bour- 
gogne). —  Biziat ,  1 790  (  Dénombr.  de  Bourgogne  ). 
En  1789,  Biziat  était  une  communauté  du 
bailliage,  élection  et  subdélégalion  de  Bourg, 
mandement  et  justice  d'appel  de  Pont-de-VeyIe. 
Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  arcbi- 
prélré  de  Sandrans,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Clair;  l'abbé  do  Tournus  en  était  rollaleur.  Les 
religieux  de  Tournus  avaient,  à  Biziat,  un  prieuré 
dont  l'église  était  distincte  de  la  paroissiale.  —  In 
parti'i  Burguiidiae ,  in  pago  Liigditnemi ,  liisiacum 
villam  cum  ecclttia,  878  (Jueuin,  Nouv.  Iiist.  de 
l'abb.  et  de   la  ville   de  Tournus,   pr.,  p.  99); 


1179  (Hid.,  p.  109  et  174).  — Parochia  de 
Bisiaco,  1227  (Grand  cartul.  d'Ainay,  t.  II, 
p.  86).  —  Prior  de  Biaiaco,  i365  env.  (Bibl. 
nat.,  lat.  ioo3i,  f  i5  v°). 

Dans  l'ordre  féodal ,  Biziat  était  une  dépendance 
du  comté  de  Pont-de-Veyle.  —  Castrum  Bisiaci, 
1249  (arcb.  de  ia  Côte-d'Or,  B  564,3). 

A  l'époque  intermédiaire,  Biziat  était  une  mu- 
nicipalité du  canton  et  district  de  Chàlillon-les- 
Dorabes. 

Biziat,  écart,  c"  de  Sulignat. 

BiziED,  lieu  dit,  c"  d'Aiidert-Condon. 

Bizieux,  loc.  détruite  qui  a  légué  son  nom  à  un  étang 
de  la  commune  de  Birieux.  —  Etang  Bizieux, 
1867  (Cari,  bydrogr.  de  la  Dombes,  f"°  j  1). 

Blaghères  (Les),  lieu  dit,  c"'  de  Marchamp. 

Bliises  (Les),  écart,  c"'  d'Arbigny. 

Blanâs,  section  de  la,  c"'  de  Saint-Bambert.  - 
Biennal,  ia38  (arch.  de  l'Ain,  H  a38).  ^ 
Blanas,  1287  (Cari,  lyonnais,  t.  II,  n°  8i5). — 
De  Blenato,  1869  (arch.  de  l'Ain,  H  i). —  Blanaz, 
l5oo  (ibid.,  H  12).  —  Blannaz,  xvii°  s.  {ibid., 
H.  lis). —  Blanai,  1789  (Pouillé  de  Lyon, p.  11). 
—  Blanax,  i8ii-i8i3  (cadastre).  —  Blanaz, 
1843  (État-Major). 

En  1 789 ,  Blanas  était  un  village  de  la  paroisse 
de  Saint-Rambert. 

Son  église,  simple  vicairie  de  Saint-Rambert, 
existait  déjà  au  xiii*  siècle;  elle  fut  érigée  en  pa- 
roissiale, en  1760,  sous  le  vocable  de  l'Assomp- 
tion. —  Capellanut  de  Blanas,  1243  (arch.  de 
l'Ain,  H  270).  —  Btanat,  annexe  de  Saint-Bam- 
bert, 1789  (Pouillé  de  Lyon,  p.  10). 

Blahc  (Le),  h.,  c°"  de  Joyeux. 

*BLANCBABDiÈnE  (La),  aiic.  mas,  c"'  de  Chaleins.  — 
Li  Jilanchardiri ,  in  parrochia  de  Châtient,  i4oi 
(terr.  des  Messimy,  f  20  v°). 

Blancbkke  (La),  h.,  c"  de  Priay. 

Blancbèbes  (Les),  h.,  c"'  de  Dompierre.  —  Les 
Blanchieret,  i65o  (Guichenon,  Bresse,  p.  i4). — 
Les  Blanclières ,  village  de  la  paroisse  de  Dompierre 
en  Dombes,  1734  (Descr.  de  Bourgogne).  — 
Blanchere,  xviii*  s.  (Cassini). 

Avant  1790,  les  Blanchères  étaient  une  commu- 
naut«5  du  bailliage,  élection  et  subdélégation  de 
Bourg,  mandement  de  Saint-Paul-de-Varax. 

Dans  l'ordre  ecclésiastique ,  les  Blanchères  dé- 
pendaient de  la  paroisse  de  Dompierre-de-Chaia- 
mont. 

Dans  l'ordre  féodal,  les  Blanchères,  qui  por- 
tèrent aussi  le  nom  de  la  Batifolière,  étaient  une 
seigneurie  en  toute  justice   dont  le   plus  ancien 
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possesseur  connu  est  Eustache  de  Genost  qui 
vivait  en  i43o.  Au  xvii°  siècle,  le  lief  des  Blan- 
clières  relevait  du  marquisat  de  Varambon.  — 
Dominus  Blanclieriarum ,  i466  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  io488,f  3  r°). 

BiANCHiÈBES  (Les),  )i.,  c"  de  Priay.  — •  Le$  Blan- 
cheret,  i43i  env.  (terr.  du  Temple  de  Molissole, 
f  3o  r°).  —  Li  Blancheri,  i43i  env.  (ibid.).  — 
La  Blanchery,  i555  (arch.  de  l'Ain,  H  918, 
r  3 1  a  r").—  La  Blanchere,  1 733  (ibld.,  C  1 36  r°). 

BuNciiERiE  (Le  Rdisseau-de-la-),  alll.  du  Fossé- 
des-prairies-de-Bernalin,  c"'  de  Reyrieux. 

Blancherie  (La),  m°°  is.,  c"  de  Sainte-Croix. 

Blancberie  (La),  écart,  c"  de  Saint-Bambert. 

Blancheries  (Les),  c""  de  Bourg.  —  Prala  Blanche- 
rinrum,     i467    (Brossard,    Cartul.    de     Bourg, 

p.  439)- 
Blancdet  (Le),  f.,  c"  de  Monthieux. 
Blanchets  (Les),  h.,  c"  de  Bény. 
Blanchon  (Le),  grange,  c°'  de  SaintJean-le-Vieux. 
Blarchï,  élang,  c"'  de  Saint-Germain-de-Henon. 
Blancieux  ou  Blanzieux,  anc.   mas,    c"'    de    Saint- 

André-de-Corcy.  —  In  manso  de  Blanczeu,  1299- 

1369  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io455,  f  35  r"). 

—  -  Btanzeu,  lagg-iSôg  {ibid.,  f  lu  v"). 
Blarcs  (Les),  h.,  c"'  de  Marboz. 
Bla.scs-Maillards  (Les),  h.,  c°°  de  Marboz. 
Blaitoeniêche,  lieu  dit,  c°'  de  Douvres. 
Rlandinieis,  anc.  nom  de  rivière,  c"*  de  Lhuis.  — 

Rivu»    de    Blandinieis,    i3i3    (arch.     de    l'Ain, 

H46,r6). 
*Blanèche,  loc.   détniite,  c°'    de    Saint-Trivier-de- 

Courtes.  —   Blaneschi,    1299    (arch.   du   Rhône, 

titres  de  Laumusse  :  Ecopey,  chap.  I,  n°  a). 
Blaniacus,  loc.  disparue  qui  parait  avoir  été  située 

près  de   Foissiat.  —  In  pagro  Lugdiinense ,  in  fine 

Blaniaceiise ,   in   qxiarta   Fulciaceme  (lis.  Fuscia- 

cense),  guS  (Rec.  des  chartes  de  Cluny,  t.  I,n°  aSi). 
Blaxod  (Le),  ruiss. ,  alB.  de  la  Georgette. 
Blanod,  11.,  c"*  de  Charancin. —  Blannot,  i345  (arch. 

de  la  Côte-d'Or,  B  775,  table). —  Rlannoz,  i345 

(ibid.,  f  83  v°).  —  Blanoz,  1847  (stat.  post). 
Bleon,  lieu   dit,   c°*   de    Lhuis.   —    Blaon,    1429 

(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  847,  f  42  r"). 
Blarhe  (La),  anc.  mas,  c""  de  Manziat.  —  Mantui 

de    la    Blarmn,    i344    (arch.    de    la    Côte-d'Or, 

B552,  fôi  r"). 
*Blavières  (Les),  anc.  lieu  dit,  c'"  de  Saint-André 

d'Huriat.  —  En  les  Blax'ire»,  1 492  (arch.  de  l'Ain, 

H  794,  f  100  v"). 
Blèches  (Les),  lieu  dit,  c°'  de  Veyziat. 
Bleuet,  f.,  c'"  de  Saint-Paui-de-Varax. 


Blessonmers  (Les),  f.,c'"  de  Saint-Paul-de-Varai. 

BiEioNNAï  (Le),  h.,  c'"  d'Attignat. 

Bletonnaï  (Le),  lieu  dit,  c"'  de  Bàgé-la- Ville.  — 
Af\id  Pra  Borsan,  ou  Bletenei,  i344  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  559,  f  ao  r").  —  Versus  h  Ble- 
tonei,  i344  (ibid.,  f  17  r°). 

BiETONSAï  (Le),  h.,  c"*  de  Béreyzial. 

Bletosnaï  (Le),  lieu  dit,  c""  de  Civrieiix.  —  Del 
Bletoney,  ia85  (Polypl.  de  Saint-Paul,  p.  86). 

Bletonnaï  (Le),  lieu  dit,  c'"  de  Dommarlin-de- 
Larenay.  —  Dou  Bletoney,  ia83  (arch.  du  Rhône, 
litres  de  Laumusse,  chap.  1,  n°  i3). 

Bletonnaï  (Le),  lieu  dit,  c'"  de  Feillens.  —  Vers  lu 
Blotoney,  i395  env.  (terr.  de  Bàgé,  f  i3). 

Bletonnaï  (Le),  h.,  c""  de  Sainl-Marlin-le-(;hâtel. 

Bletonne  (La),  Heu  dit,  c'"  de  Bohas.  —  La  Ble- 
tonnaz,  i8a5-i828  (cadastre). 

Bletonnée  (La),  lieu  dit,  c"'  de  Cerlines.  —  La 
Blelonna,  i843-i845  (cadastre). 

BtiEs  ou  Blïes,  c"  du  c°°  de  Lagnieu.  —  Bleis, 
1176  (arch.  du  Rhône,  Saint-Paul,  ohéance  de 
Chazey,  chap.  1,  n°  1).  —  Blees,  1290  env. 
(Polypl.  de  Saint-Paul,  app.,  p.  149).  —  Blet, 
1290  (arch.  de  l'Ain,  H  807). —  Bleiz,  1220 
(Cartul.  lyonnais,  t.  I,  n°  169).  —  Btes,  ia4o 
(arch.  de  l'Ain,  P  368).  —  Blies,  i4o9  (arch. 
de  la  Côte-d'Or,  B  760,  f°  9  r°). -—  Blyes  en 
Bugey,  i636  (arch.  de  l'Ain,  H  708).  —  Blye, 
i65o  (Guichenon,  Bugey,  p.  38).  —  Blie,  1789 
(Pouillé  de  Lyon,  p.  11). —  Btiez,  1847  (stat. 
post.). 

En  1789,  Blies  était  une  communauté  du 
bailliage,  élection  et  subdélégatioii  de  Bciley,  man- 
dement de  Saint-Sorlin. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prêtré  d'Ambronay,  était  dédiée  à  saint  Roch;  elle 
apparaît  pour  la  première  fois  sur  le  pouillé  de 
1743,  avec  le  titre  d'annexé  de  celle  de  Chazey- 
sur-Ain  ;  ce  n'était  à  la  fin  du  xvii'  siècle  qu'une 
chapelle  rurale.  Supprimée  à  la  fin  du  xviii' siècle, 
la  paroisse  de  Blies  fut  rétablie  au  commencement 
du  siècle  dernier.  —  Blie,  annexe  de  Chazay-sur- 
Ain;  patron  spirituel  :  saint  Roc,  i655  (visites 
pastorales). 

Il  y  avait,  à  Blies,  un  prieuré  de  bénédictines 
placé  sous  le  vocable  de  Notre-Dame.  Ce  prieuré 
existait  déjà  en  1 1 36;  en  jf)36,  la  prieure,  Char- 
lotte de  Moyria,  obtint  du  cardinal  de  Richelieu 
l'aulorisatiou  de  le  transférer  à  Lyon.  — ■  Sancti- 
moniales  de  Bleys,  1176  (arch.  du  Rhône,  Saint- 
Paul  ,  obéance  de  Chazey,  chap.  I ,  n°  1).  —  Ecclesia 
de  Blez  Monialium  (pri.),  ia5o  env.  (pouillé  de 
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Lyon,  f  i5  v").  —  Ahbatia  de.  Blea,  1/175  (arch. 
de  la  Côle^'Or,  B  786,  f  288  i").  —  Monastère 
de  Notre-Dame  de»  Anges  de  Blyes,  xviii'  s.  (arch. 
de  l'Ain,  A  753). 

Blies  fut  ërigé  en  commune  par  décret  du 
a6  mars  i863;  c'était  auparavant  une  section  de 
Chazey-sur-Ain. 

Bliez  (Vïas  Li),  lieu  dit  c°'  de  Proulieu. 

Blode^inacos,  Ioc.  depuis  longtemps  disparue,  qui 
parait  avoir  été  située  non  loin  d'Andert  et  de 
Rotlionod.  —  Incomitalu  Bellicensi. ,  .  in  Bloden- 
naco,  861  (Diplôme  de  Charles  de  Provence,  dans 
D.  Bouquet,  t.  VIII, p.  898). 

Blonay,  châl.,  c™  de  Meiimieux. 

Blo.idel,  h.,  c"*  de  Crans. 

Blomdet  (Lk),  h.,  c"  de  Joyeux. 

Blossiio  (Le  Ghaud-  et  Le  Petit-) ,  lieux  dits,  c'"  de 
Lagnieu. 

Blotonnaï  (Le),  f. ,  c°*  de   Condeyssiat. - 

Blotohnat  (Le),  h.,  c"'  de  Montracol. 

Bloveux,  lieu  dit,  c°*  de  Lompnas. 

Blcxe,  m""  is. ,  c"'  de  Chanay.  —  Btunoz,  181 4 
(cadastre). 

Bouillons  (Les),  f.,  c"*  de    Saint-Didier-d'Aussiat. 

BocANis,  étang,  c"  de  Châlillon-sur-Chalaronne. 

Bocar:ioz,  écart,  c""  de  Coligny. —  Bncamo,  tkab 
(arch.  du  Rhône,  H  2769).  —  Bocamout,  i/iaâ 
(ibid.).  —  Bocamoz,  i563  (arch.  de  l'Ain, 
H  9a3,  r  33  r').  —  Bnearnod,  i563  (ibid., 
f  675  r").  —  Boearnns,  1674  (arch.  du  Rhône, 
H.  8948,  f°  3  r°).  —  Beaucarnoz,  i836  (cad.). 
Les  chevaliers  de  Saint-Jean-de-Jérusalem 
possédaient,  a  Bocamoz,  dès  le  xiv*  siècle,  une 
maison  qui  était  le  septième  membre  de  Laumusse. 

—  La  maison  de  Boccamod,  1675  (arch.  du 
Rhône,  H    3a38,  f  7  r°). 

Bocf.oNOD,  h.,  c"'  de  Chanay. —  Bocono,  i  'ii3  (arch. 

de  la  Côte-d'Or,  B   goi,  f  3o  r").  —   Boconoz, 

i5o4  (B   916,  f  .587  r°).  —  Bocconod,   1734 

(arch.  du  Rhône,  H  a58,  table). 
BocELEK,  anc.  lieu  dit,  c"*  de   Vonnas.  — •  Bocelen, 

1987  (Cart.  lyonnais,  t.  1,  n°  3i5). 
BocuAiLLES,  c°*  de  Chavannes-siir-Reyssouze.  —  Bo- 

chaiUi,  i369  (Guiguc,  Doc.  de  Dombes,  p.  346). 

—  La  maisonfiirte  de  BochailUs ,  1 6.5o  (  Guichenon , 
Bresse,  p.  96). 

Bochailles  était  un  fief  sans  justice  et  avec  mai- 
son forte  possédé,  au  xiv*  siècle,  par  des  gentils- 
hommes de  même  nom  dont  la  famille  s'éteignit 
en  celle  de  Briord  de  la  Serra  qui  imposa  son  nom 
au  lief.  —  Voir  Briod. 
BocHAM,  scieries,  c"*  de  .Saint-Germain-de-Joux. 


BocHABD,  écart  et  chat.,  c"'  de  Nattages. 

Bociiat,  Ioc.  disp.  c"'  de  Saint-Cyr-surMenthon.  — 
Boschat,  i344  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  553, 
f°  10  v").  —  Bochat,  1899  (ibid.,  B  554, 
f  106  r"). 

HocHELiÈRE  (La),  anc.  mas,  c"  de  Druillat.  —  La 
Bocheleri,  i34i  env.  (terr.  du  Temple  de  Mollis- 
sole,  f  3or°). 

BocHÈRE  (La),  f.,  c"  de  Villars. 

Roches,  h.,  c"'  de  Saint-Alban.  —  Boschet,  i344 
(Guigne,  Topogr.,  p.  4i).  —  De  Bochiis,  iliaS 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  77a).  —  Bauche,  i563 
(lAirf.,  B  io453,  f  i43  v").  —  Roches  en  Bugey, 
i65o  (Guichenon,  Bugey,  p.  89). 

En  1789,  Boches  était  un  village  de  la  paroisse 
de  Saint-Alban,  bailliage  et  élection  de  Belley, 
suhdélégation  de  Nantua  et  mandement  de  Poncin. 
.  Dans  l'ordre  féodal,  c'était  une  seigneurie  en 
toute  justice  et  avec  château ,  relevant  originaire- 
ment du  fief  des  sires  de  Thoire-Villars  ;  au  xvni* 
siècle,  cette  seigneurie  ressortissait  au  bailliage  de 
Belley.  • —  Turris  seu  domus  fortis  de  Boches, 
1498  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  77a). 

Bocbet  (Le),  anc.  lieu  dit,  c"°  de  Saint-Sorlin.  — 
In  loco  subtus  Sanctum  Saturninum,  qui  dicitur 
vulgariter  li  Boschet,  iaa6  (arch.  de  l'Aiu, 
H  38o).  —  Apud  Boschetum,  i960  (Cartul. 
lyonnais, t.  II,  n°  58o). 

BocHiÈRE  (La),  Ioc.  détruite,  à  ou  près  Conand.  — 
La  Bochcri,  1998  (arch.  de  l'Ain,  H  395).  — 
La  Bochery,  1976  {ibid.,  H  993). 

BocQUERAL,  Ioc.  disparue,  c°*  de  Chézery.  —  Boc- 
queral,  1572  (arch.  du  Rhône,  H  9191,  f  8  v°). 

BoDiÈREs  (Les),  écart.,  c'"  d'Attignal. 

BoENs,  anc.  lieu  dit,  c°*  de  Collonges.  —  In  terri- 
torio  de  Krcorens,  loco  dicto  en  Boens,  1497 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  1  laS,  1'  1 19  v°). 

BoFFÉRiNE  (La),  ruiss. ,  aiïl.  de  la  Valserine. 

BoGE  (d'en-Bas  et  d' es-Haut),  ham%  c°"  de  Confort. 

BoGMENS  (Le),  afll.  du  Furens,  c""  d'Andert-Condom. 
— •  Bognens,  1990  (Gall.  christ.,  t.  XV,  instr., 
c.   890);  xviii*  s.  (Cassini). 

BouNENS  (Le  P0NI-DE-),  h.,  c"°  d'Andert-Condom. — 
Versus  fonlem  de  Bognens,  lago  (Gall.  chr., 
XV,  insir.,  c.  090). 

Bognens,  h.  et  m'",  c"'  d'Andert-Condon.  —  Bognens 
et  Bogneins,  )835  (cadastre). 

BoGNES,  h.  et  chàl.,  c"*  de  Surjoux.  —  Le  fief  de 
Bognes,  a  cause  de  Seyssel,  i536  (Guichenon, 
Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  60).  —  Bognie»,  i563 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io453,  f°  a5  r°).  — 
Bognes,  i843  (Étal-Major). 
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Dans  l'ordre  féodal ,  Bognes  était  une  seigneurie, 
en  toute  justice ,  du  bailliage  de  Belley. 
BoHAK ,  section  de  la  c°°  de  Haulecourt.  —  De  Buenco , 
ii45  (Guichenon,  Bresseet  Bugey,  pr.,  p.  218). — 
Buenc,  131 1  (arch.  de  l'Ain,  H.  367);  i533  (ibitl., 
H  8o3).  —  Buens,  xiii"  s.  {ibid.,  H  238).  — 
Soenc,  i3i8  (Grand  cartul.  d'Ainay,  t.  I,  p.  ao3). 
—  Buen,  i4ài  (Bibl.  Dumb.,  t.  I,  p.  871).  — 
Bohan,  1567  (Bibl. Dumb.,  t.I,p.  48i). — Boiihen, 
1629  (litres  du  ciiàt.  de  Bohas).  —  Bouhans, 
1670  (enquête  Bouchu). —  Buhan»,  173/1  (Descr. 
de  Bourgogne). —  Buheii,  1808  (Stal.  Bossi, 
p.  70). 

Bohan  était,  en  1789,  un  village  de  la  paroisso 
de  Hautecourt.  Primitivement,  c'était  à  Bohan  que 
se  trouvait  l'église  paroissiale,  laquelle  fut  transiérée 
à  Hautecourt,  vers  la  lin  du  xiv"  siècle.  Le  patro- 
nage temporel  qui  appartenait,  au  xiii' siècle,,  au 
prieur  de  Nanlua ,  passa ,  au  xv'  siècle ,  au  chapitre 
de  Mâcon,  pour  faire  retour,  au  xyii"  siècle,  aux 
religieux  de  Nantua.  —  Buenc,  {pri.),  1200  env. 
(pouillé  de  Lyon,  f  19  r°).  —  Curalus  de  Alla 
cuiia  et  de  Buenc,  i325  env.  (pouillé  ms.  de 
Lyon,  f°  9).  —  Ecclesia  de  Buenco,  alia»  de  Alla 
Curia,  i35o  env.  (pouillé  de  Lyon,  f°  i4  r°); 
1687  (pouillé  de  Lyon,  f  16  v°). 

La  seigneurie  de  Buenc  ou  Bohan  était  origi- 
nairement do  la  mouvance  des  sires  de  Coligny. 
Possédée  par  des  gentilshommes  de  même  nom , 
dont  le  plus  anciennement  connu  est  W.  de  Buenc 
qui  vivait  en  11 45,  celle  terre  fut  comprise  au 
nombre  des  arrières-fiefs  que  Béatrix  de  Coligny 
porta  en  dot  à  Albert  11,  seigneur  de  la  Tour  du 
Pin.  En  laS.*),  Humberl  de  la  Tour  la  céda,  avec 
ses  autres  terres  do  Revermont,  i  Robert  duc  de 
Bourgogne  qui  la  rétrocéda,  quatre  ans  plus  tard, 
aux  comtes  de  Savoie,  lesquels  concédèrent,  en 
layi,  à  Jean  de  Buenc  la  justice  haute,  moyenne 
et  basse.  Le  domaine  utile  de  Bohan  fut  acquis 
d'Hugonin  de  Buenc  par  Amédée  V,  en  1 3oo ,  et 
inféodé,  en  1837,  avec  la  terre  de  Coligny,  à 
Edouard  1"  de  Beaujeu  par  le  comte  Aymoii. 
Le  sire  de  Beaujeu  y  établit  un  juge  ordinaire  et 
un  juge  des  appellations,  sous  le  ressort  du  bail- 
liage de  Beaujolais  (Guichenon,  Bresse,  p.  ag). 
Cela  dura  jusqu'en  1871  que  Buenc  fut  ahéné  aux 
seigneurs  de  Fromentes.  En  1789,  Bohan  était 
une  baronnie  du  bailliage  de  Bourg  qui  avait 
comme  dépendances  Bohan,  Haulecour.  Cize, 
Romanèche-la-Montagne,  partie  de  Bohas  et  par- 
tie Villereversure.  —  W.  de  Boenc,  11 45  env. 
(Guigue,  Doc.  de  Dombes,   p.  3.5).  —  Feiidwn 


Pagani  de  Buenc,  laiy  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  564,3).  —  Humbertus  de  Buenqo  domiceltus, 
1285  ((iuigue,  Topogr.  p.  168).  —  Catlrmn  de 
Buenco,  1337  (Guichenon,  Savoie,  pr.,  p.  162). 
— •  La  chastellenie  de  Buhenc,  i64g  (titres  du  chat, 
de  Bohas). 

Bohan  (Challes-de-),  h.,  c°°  de  Hautecourt. 

Bohan  (Tour  de),  tour  en  ruines,  c"*  de  Hautecourt. 

Bohas,  c""  du  c""  de  Ceyzériat.  —  Bua,  1170 
(Guigue,  Doc.  de  Dombes,  p.  4a).  —  Buas, 
laSo  env.  (pouillé  de  Lyon,  I'  12  r°).  —  De 
Buaco,  lugdunensit  dyocesis,  i5o3  (titres  du  chat, 
de  Bohas).  —  Boua,  i563  (arch.  de  la  Gôte- 
d'Or,  B  10449,  f°  lo''  '■°)-  —  Boha,  i563  (titres 
du  chat,  de  Bohas).  —  Boaz,  i563  (ibid.). — 
Bouhaz,  1670  (enquête  Bouchu).  —  Bohas,  1784 
(Descr.  de  Bourgogne).  —  Bohaz,  1743  (pouillé 
de  Lyon,  p.  82.). 

Sous  l'ancien  régime,  Bohas  était  une  commu- 
nauté du  bailliage,  élection  et  subdélégation  de 
Bourg,  mandement  de  Villereversure. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prétré  de  Trefl'ort,  était  dédiée  ;i  saint  Martin;  le 
droit  de  collation  à  la  cure,  qui  appartenait  encore 
à  l'abbé  de  Saint-Claude  à  la  fin  du  xvii'  siècle, 
passa,  au  siècle  suivant,  à  l'archevêque  de  Lyon. 
—  Ecclesia  de  Bodago,  1 184  (Dunod,  Hist.  des 
Séquan,  t.  I,  pr. ,  69).  —  Buas;  patron  du  lieu  : 
S.  Martin,  i654-i655  (visites  pastorales,  P  21a). 
Dans  l'ordre  féodal ,  Bohas  était  une  seigneurie 
en  toute  justice  et  avec  château,  de  la  mouvance 
des  sires  de  Coligny.  Inféodée,  au  xiii'  siècle,  aux 
seigneurs  de  Buenc  ou  Bohan,  cette  terre  arriva, 
vers  1875,  à  Guyot  de  Nancuyse.  Les  descendants 
de  ce  dernier  la  divisèrent  eu  deux,  en  i555  :  la 
maison  de  Bohas  proprement  dite  fut  attribuée  aux 
de  Nancuyse  avec  la  haute  justice,  l'autre,  avec 
la  moyenne  et  basse  justice,  échut  à  Claude  de 
Montjouvent  dont  elle  prit  le  nom.  —  Guido  de 
Nancuysia,  miles,  dominas  de  Btiha,  1497  (titres 
du  cbàt.  de  Bohas).  —  Le  fief  de  la  moitié  tic 
Boita,  à  cause  de  Trejfort,  i536  (Guichenon. 
Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  5o). 

A  l'époque  intermédiaire,  Bohas  était  nue  mu- 
nicipalité du  canton  de  Ceyzériat,  district  d- 
Bourg. 

BoHAS-MoNTJODTEST,  ancienne  seigneurie  du  bailliage 
de  Bourg,  c"°  de  Bohas. 

Attribuée  par  partage,  en  i555,  à  la  famille  de 
Montjouvent,  cette  terre  passa,  à  la  lin  du  xm*  siècle, 
aux  Gayot-Mascrany  qui  la  vendirent,  en  1766,  à 
Claude  Loubat,  seigneur  de  Bohas. 
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BoiLKrm,  h.,  c"  de  Saint-Jean-de-Thurigneux. 

BoiNiER  (Le),  ruiss. ,  afil.  de  la  Cruie. 

BoiniECX,  territoire,  c"  de  Bénonces. 

Boinix,  h.,  c°'  de  Brénaz.  —  Boyrins,  i345  (arch. 
de  la  Côte-d'Or,  B  776,  table). —  Boyrinum, 
i5oa  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  78a,  f°  5i4  v"). 
—  Boyrin,  1670  (enquête  Bouchu).  —  Boirin, 
xïiii*  s.  (Cassini). 

Boiron(Le),  ruiss.,  aill.  du  Rhône. 

Boiiœi,  h.  etcbàt.,  c°*  de  Cordicux.  —  Buetriont, 
lif  parrochia  Corziaci  ville ,  ia95(Bibl.  Dumb., 
t.  II,  p.  a:ii).  —  Boiron,\\u\'  s.  (Cassini). 

Bois  (Le),  ruiss.,  afll.  de  la  Leschère. 

Bois  (Le),  ruiss.  alB.  du  Beyssouzet. 

Bois  (Le),  h.,  c"  de  Civrieux. 

Bois  (Le),  Ioc.  disparue,  c°' de  Curciat-Dongalon. — 
De  Botco,  parrochie  Cureiaci,  l'iSg  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  738,  P  876  r"). 

Bois  (Le),  anc.  fief,  r.°'  de  Polliat.  —  Dominu$  Guido 
de  Botco,  i464  (arch.  du  Bhône,  Saint-Jean, 
arm.  Lévy,  vol.  62 ,  n"  ),P  i5  v"). 

Bois  (Le),  anc.  fief,  c"*  de  Pressiat.  —  Lt  château 
du  Boit,  i65o  (Guichenon,  Bresse,  p.  gS). 

Au  XIII*  siècle,  la  terre  du  Bois  appartenait  h 
ceux  du  nom  et  armes  de  Loysia ,  gentilshommes 
de  Comté;  elle  passa  par  mariage  dans  la  famille 
d'Andelol  qui  eut  infédoation  de  la  pleine  justice 
par  concession  de  Bobert,  duc  de  Bourgogne, 
seigneur  di'  Revermont,  en  1280.  Vers  1870,  les 
Andelot  firent  reconstruire  le  château  du  Bois  à 
(juelquc  dislance  du  lieu  où  il  était  primitive- 
ment et  lui  donnèrent  le  nom  de  Pressiat. 

Bois  (Le),  h.,  c°*  de  Sainte-Euphémie. 

Bois  (Le),  h.,  c~  de  Villemotier. 

Bois  (Les),  h.,  c"  de  Baneins. 

Bois  (Sous  les),  écart,  c"  de  Belley. 

Bois  (Les),  h.,  c"  d'Étrez.  —  De  Boico,  parrochie 
d'Eitret,  1468  (arch.  de  la  Côle-d'Or,  B  .586, 
P  a53  y°). 
Bois  (Les),  h.,  c"  de  Pcron. 
Bois  (Les),  écart,  c"  de  Saint-Nizier-le-Bouchoux. 

—  Bote,  làia   (arch.  de    la    Côle-d'Or,  B  726, 
f  63/i  r").  —  Les  Boii,  1847  (sUt.  post.). 

'BoisA.MÈHE  (La),  localité  disparue ,  c"*  de  Monlaney. 

—  Li  Boytaneri,  ia56  (Guigue,  Doc.  de  Dombes, 
p.  i36). 

Bois-Bernibd  (Le),  h.,  c"*  de  Béreyziat. 
Bois-BouQuiK  (Le),  h.,  c"  de  Chanoz-Chàlena). 
Bois-BaÔLé  (Le),  h.,  c"  de  Dommartin. 
Bois-B«6lé  (Le),  écart,  c"  de  Montracol. 
Bois-Chatei.a!»  (Le),  lieu  dit,  c"  de  Douvres. 
Bois-CHérir  (Le),  anc  forêt   qui   couvrait   la   rive 


gauche  de  la  Saône  depuis  Osan  jusqu'à  la  Vevle. 

—  Silva  supra  Jltwium Sagonam ,  941-954  (Cartul. 
de  Saint- Vincent  de  Màcon,  n°  72). —  Terlia  pars 
nemoris  juxla  Ararim  jluvium  ab  amne  \ele  usque 
ad  Osant  lacum,  948-955  (ibid.,  n°  99).  — 
Terlia  part  de  Bosco  Captivo  et  de  Spina ,  il  8a 
(ibid.,  n°  5o8).  —  Obediencia  teu  praeria  appel- 
lata  Bois-Cliélif,  i45i  {ibid.,  p.  899). —  Obe- 
diencia dicte  praerie  seu  nemorit  Captivi,  i45i 
(ibid.). 

*Bois-DE-CoiiiE  (Le),  anc.  bois,  c"'  de  Mionuay.  — 
Nemus  dicium  de  Colli,  1388  (Bibl.  Dimib. ,  t.  11, 
p.  281. 

Bois-de-Crétin  (Le),  forêt,  c""  de  Champdor. 

Bois-de-Debcit  (Le),  forêt  de  sapins,  c""  d'Haute- 
ville  et  de  Gormaranche. 

Bois-DE-FoissuT  (Le),  h.,  c"  de  Foissiaf. 

Bois-de-Genoid  (Le),  bois,  c"  de  la  Tranclière. 

Bois-de-Gbammoxt  (Le),  bois,  c"'  de  Ceyzèrieu. 

B01S-DE-LA-C0LONGE  (Le),  anc.  bois,  c°'  de  la  Boisse. 

—  Nemus  de  la  Colungi,  isli'j  (Bibl.  Dumb., 
t.  Il,  p.  119). 

Bois-DE-Li-CoMiiANDEBiE (Le) ,  bois, c°° de  Versonncx. 
Bois-de-la-Croix  (Le),  écart.,  c"  de  Vescours. 
Bois  de-ia-Dame  (Le),  h.,  c°'de  Jayat. 
Bois-DE-LA-PiERBE    (Le),   buc.    bois,   c°'  de   Saint- 

Martin-le-Chàlel.    —    In    nemore   de    la   Pieira, 

1496  (arch.  de  l'Ain,  H  856,  f  187  r°). 
Bois-de-l'Étang  (Le),  écart.,  c"*  de  Faranians. 
Bois-de-l'Or    (Le),    bois,    c°"   de    Saint-Didier-de- 

Formans.  —  Le  bois  de  l'Or,  situé  dans  la  paroisse 

de   Saint-  Didier,  prêt  de  Riotiert,    \iiii'  s.  (Au- 

bret.   Mémoires,  t.  II,  p.  82). 
Bois-de-Ly  (Le),  h.,  c"  de  Saint-Bernard. 
Bois-de-Saist-Jean  (Le),  bois,  c"  de  Bâgé-la-Ville. 
Bois-»ES-BiEZ  (Le),  bois,  c""  de  Villemotier. 
Bois-de-Tharlet  (Le),  bois,  c"'  de  Jasseron. 
Bois-DL-CiiAPiTBt  (Le),  bois,  c"'  de  Poncin. 
Bois-i)o-Pbince  (Le),  bois,  c'"  de  Lent. 
Bois-du-Temple  (Le),  anc.  bois,  c"  de  l'Abergement- 

Clémenciat.   —  Juxta   nemut  de    Templo,   1834 

(lerr.  de  Peyiieux). 
Bois-du-Temple  (Le),   bois,   c'"  de  Druillat.  —   Au 

bois    du   Temple    de    Mollitsole,    1788    (arch.    de 

l'Ain,  H  916,  f  38  r"). 
Bois-Gelés  (Les),  h.,  c"  d'Étrez. 
Bois-JoLï  (Le),  écart,  c""  de  Gcnouilleux. 
Bois-L*5DAU  (Le),   f. ,  c"°  de   Chalamont. —    Bois- 

Laïuhz,  1847  (stat.  post.). 
Bois-Laubent  (Le),  anc.  bois,  c°"  d'Ozan.  —  Lo  bot 

Lorent,  i3a5  env.  (terr.  de  Bàgé,  feuille  2). 
Bois-Loîio  (Le),  écart,  c°'  d'Amareins. 
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Bois-Matkt  (Le),  chat.,  c"'  de  Gordieux. 

Bois-Plan  (Le),  II,  c"°  de  Sainl-Andié-d'Huirial. 

B018-R0LUND  (Le),  h.,  c"°  de  Saint-Didier-sur-Cha- 
laronne. 

Bois-Rouge  (Le),  écart,  c°'  de  Saint -Etienne-sur- 
Reyssouze. 

Bois-RoBSSET  (Le),  écart,  c'"  de  Curciat-Don- 
galon. 

Bois-Saint-Étivan  (Le),  anc.  bois,  c"°  de  Tossiat.  — 
Derrière  le  bois  S.  Étivan ,  1784  (les  FeuiUées, 
carte  6). 

BoissE  (LA),ruiss.,  afll.  de  l'Agneins,  c"  de  Saint- 
Germain-les-Paroisses. 

BoissE  (La),  c"'  du  c°°  de  Monliuel.  —  Btixa,  1099 
(Cari,  lyonnais,  t.  I,  n°  11);  1157  (ibid.,  n°  87). 
—  Buiisia,  util']  (Bibl.  Duinb.,  l.  II,  p.  Hfl)-  — 
Buyuia,  laSS  (Polypt.  de  Saint-Paul-de-Lyon, 
p.  i35). —  La  Buis»y,  ia63  (Arch.  nat.,  P  i366, 
c.  1487). —  La  Buysti,  iSaS  env.  (pouiilé  du 
dioc.  de  Lyon,  f°  7).  —  Bussia,  i365  env.  (Bibl. 
nat.,  lat.  ioo3i,  P  i4  r°).  —  Bitxia,  iio5  (arch. 
de  la  Côte-d'Or,  B  660,  f°i36  r").—  La  Boysse , 
i65o  (Guichenon,  Bresse,  p.  a5).  —  La  Boiase, 
proche  Moiitluel,  1674  (les  FeuiUées  :  titres  com- 
muns, n°  18,  f°  10). 

En  1789,  La  Boisse  était  une  communauté  du 
bailliage  et  élection  de  Bourg,  de  la  subdélégatiou 
de  Trévoux  et  du  mandement  de  Montuel. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prétré  de  Ghaiamont,  était  sous  le  vocable  de 
l'Assomption.  La  paroisse  était  de  l'ancien  patri- 
moine de  l'église  de  Lyon  qui  la  donna ,  vers  1080, 
à  l'ordre  de  Sainl-Ruf,  lequel  y  établit  un  prieuré. 
Les  prieurs  de  Saint-Ruf  présentèrent  à  la  cure 
jusqu'au  XYiii'  siècle  que  ce  droit  passa  aux  arche- 
vêques de  Lyon. —  Ecclesia  Sancte  Marie  de  Buxa, 
ciim  intégra  parochia  sua,  videlicet  cum  capella  de 
Giriaco  et  cum  capella  de  Monte  Loello ,  1092  (Cart. 
lyonnais,  t.  1,  n°  11).  —  Priov  de  Buxia,  ii4i 
(arch.  de  l'Ain,  H  243).  —  Ecclesia  de  Buxa, 
cum  dtiabus  capellis  appendentibtts,  scilicet  Montit- 
lupelli  et  Giriaci,  1260  env.  (pouiilé  de  Lyon, 
r  1  o  v°). — -  A  la  Boece;  patron  spirituel:  l'Assotnp- 
tion,  i655  (visites  pastorales). 

Dans  l'ordre  féodal,  la  Boisse  dépendait  origi- 
nairement du  iief  des  seigneurs  de  Montluel  qui 
concédèrent,  en  1359,  au  prieur  Guy  de  Paladru, 
la  jusiice  haute,  moyenne  et  basse,  à  la  réserve 
du  dernier  supplice.  Des  seigneurs  de  Montluel, 
la  suzeraineté  de  la  Boisse  passa  successivement 
aux  dauphins  de  Viennois,  en  i3a6,  à  la  France, 
en  i343  et  à  la  Savoie  en  i855.  —  Le  fief  de  la 


Boysse,à  cause  de  Montluel,  i536  (Guichenon, 
Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  5i). 

A  l'époque  intermédiaire,  la  Boisse  était  une 
municipalité  du  canton  et  district  de  Montluel. 
*Boi8SE  (La),  loc.  disparue,  à  ou  près  Vaux.  — ■  A 
daminio  Vallium  usque   ad  Boisiam,  I3i3    (Cart. 
lyonnais,  t.  I,  n"  117). 
Boisse  (La),  h.,  c"'  de  Vernoux. 
*BoissERÉES  (Les),  loc.  disparue,  c""  de  Saint-André- 
lo-Panoux.  —  Les   Baisseras,  xtiii'  s.  (Cassini). 
"BoissÈniES  (Les),  loc.  disparue, c"'  de  Lhuis.  —  Illi 
de  Bmjseris,  i8i3  (arch.  de  l'Ain,  H  46,  T  aj. 
BoissEnoLi.ES,  h.,  c°*  de  Journans.  —  Voir  BécEBEL. 
BoissET  (Le),  ruiss. ,  aUl.  de  r.\in. 
BoissET  (Le),  loc.  disparue,  à  ou  près  Chazey-sur- 
Ain.  — •  Le  Boytset,  1899  (Guichenon,  Bresse  et 
Bugey,  pr.,  p.  187). 
BoissET  (Le  Grand- et  Le  Petit-),  fermes,  c°*  de  Saint- 
Germain-sur-Benon.  —  Boissay,  xviii'  s.  (Cassini). 
BoissET,  h. ,  c°*  de  Vaux. 

BoissEV,  c""  du  c""  de  Pont-de-Vaui.  — In  villa  Bos- 
cido,  888-898  (Cart.  de  Saint-Vincent,  n°  384).  — 
Boisseis,  1 25o  (pouiilé  de  Lyon,  P  368).  — •  Bois- 
sei,  i344  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  553,  P  Sv"). 
—  Boissey,  ik'ja  (ibid.,  B  678). 

Boissey  dépendait,  en  1789,  du  bailliag<\ 
élection  et  subdélégation  de  Bourg,  mandement 
et  justice  d'appel  de  Bàgé. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prétré  de  Bégé,  était  dédiée  aux  saints  Gervais  l't 
Protais;  le  droit  de  présentation  à  la  cure  qui 
appartenait,  au  xiii°  siècle,  au  prieur  de  Gigny 
passa  par  la  suite  à  l'abbé  de  Cluny.  —  Parrocliia 
Boissiaci,  inandamenti  Baugiaci,  i452  (Guicher 
non,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  g^). 

Dans  l'ordre  féodal ,  Boissey  était,  au  xiii"  siècle, 
une  dépendance  de  la  sirerie  de  Bàgé;  au 
wiii'  siècle,  c'était  un  membre  du  marquisat  de 
Bàgé. 

A    l'époque   intermédiaire,    Boissey   était    une 
municipalité  des  canton  et  district   de   Pont-do- 
Vaux. 
BoisSEï,  h. ,  c"*  de  Cruzilles-les-Mépillat.  —   Boissey. 
parochie  de  Crusillies,  1492  (arch.  de  l'Ain,  H  794  , 
f  1 1  r°).  —  Boisset,  xtiii*  s.  (Cassini). 
BoissiAT,  lieu  dit,  c°°  de  Momay. 
BoissiiiRE  (La),  ruiss.,  alll.  de  la  Câline,  coide  sur 

le  territoire  de  la  c°'  d'Arandaz. 
BoissiÈKE  (La),  anc.  lieu  dit,  c""  de  Veyziat.  —  La 
Boyssieri,    1399-1869    (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  io455,  f  17  v°). 
BoissiEu  (Le),  ruiss.,  afll.  du  Seran. 
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BoissiEL' ,  écart  et  chat. ,  c"'  d'Ambérieu-en-Bugey. — 
En  Boiseu,  i3.'i4  (arch.  de  la  Cole-d'Or,  B  870, 
P  86  r").  —  Boiiieu,  i344  (ibid.,  f  lif). 
BoissiED,  h.,  c™   de    Conirevoz.  —    De    Boytsiaco, 
.359  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  8'i4,  f  78  r").— 
AfudBoyiteu,  iSSg  (ibid.).  — •  Boyttiou,  i385 
(ibid.,  B  845,  f'  aag  v°).  —   Boi»»ieu,   xtiii'  s. 
(Cassini). 
Boisson,  loc.  disparue,  à  ou  près  Peyzieui.  —  Iter 
fer  quod  itur  de  Pay>e  aptid  Boynon,  i394  (terr. 
de  Peyzieux). 
BoissosME    (Li),    grange,   c°*    d'Apreinont.  —   La 

Boinonna,  1847  (slat.  post.). 
BoissoNME  (La),    lieu   dit,   c""   d'Innimont.  —    La 

Boittonaz,  i84o  (cadastre). 
Boisso^iNéEs  (Lis),  h.,  c"'  de  Sainl-Didier-d'Aussiat. 
BoissoNNiÈRE  (La),  domaine  rural,  c"*  de  Relevans. 
Boissons   (Les),  loc.  disparue,  c"  de   Biziat  (Cas- 
sini). 
Bois-Vert  (Le),  h.,  c"*  de  Curtafond. 
Bois-Vesoci  (Le),  forél,  c"  de  Lompnes. 
*Bois-VoLGiEB  (Le),  anchois  à  ou  près  Viriat.  — 
Rata  de  bote»  Volgerio,unumvedogium,^Q6-io\8 
(Cari,  de  Saint-Vincent,  n"  33i). 
BoiTET  (Le),  h.,  c"  de  Sainle-Euphémie. 
BoimiD  (Le),  ruiss. ,  sous-afll.    du   Seran,  c"   du 

Pelil-Abergcment. 
Bolan  ,  b. ,  c"  de  la  Tranclière. 
BoLis,  f. ,  c"  de  Versailleui.  —   Oiez-BoUat,  iSà'j 

(slat.  post.). 
BuLiARD    (Grand-),   II,    c"*    de    Saint-Georges-sur- 

Renon. 
BoLisES  (Les),  lieu  dit,  c"  de  Briord. 
BoLLéniN,  f.  et  bois,  c"  de  Lagnieu. 
BoLLET   (Le),  autre   nom    du   Serein,  aflluent   du 

Journans. 
BoLLiAT  (Le),  c"'  de   Matafelon.  —   Li   Botliat   de 
Mathajelnne ,  1399-1869  (ardi.   de  la    Côte-d'Or, 
B  io455,f'8i  r"). 
BoLLiET,  écart,  c"'  de  Birieux. 
BoLLiET,  écart,  c°'  de  Saint-Eloi. 
BoiLosAi,  écart,  c°*  de  Chézery. 
BoLOHiER,  anc.  fief,  c°*  de  Poncin. 

Bolomier  était  une  seigneurie  avec  maison  forte, 
assise  à  Poncin;  elle  avait  été  érigée,  en  i3i5, 
par  Humberl  V  de  Thoire  Villars,  en  faveur  de 
Girard  de  Bolomier,  qui  lui  avait  imposé  son  nom. 
Bolomier  ressorlissait  au  bailliage  de  Belley. 
Bolomier,  f. ,  c"  de  Saint-Mzier-le-Déserl. 
*BoLONcuiÈRE  (La),  anc.  lieu  dit,  c"  de  Saint-Marlin- 
le-ChÂtel.  —  En  Bolimchiry,  1 496  (arch.  de  l'Ain, 
H  856,  P  1 48  r°). 


"BoLONciiiERs  (Les),  anc.  mas,  c°'  de  Marsonnas.  — • 
Mansus  Bolonchcriorum ,  i4io  env.  (terr.  de  Saint- 
Martin,  f  96  v°). 
BoLoscus,  loc.  disparue  qui  parait  avoii'  été  située 
dans  l'arrondissement  de  Belley.  —  Willelmu»  de 
Bolo»co,  monachu»  PorUn-um,  laao  env.  (arch.  de 
l'Ain,  H  3i5). 
BoLozoN,  c"  du  c°"  d'Izernore.  —  Bahêon,  1299- 
i369  (arch.  de  la  Cole-d'Or,  B  io455,  f  i3  v"). 
—  DeBolotone,  1999-1869  (('fcid.,  P  84  r°). — 
Boloton,  1299-1369  (ibid.,  C  98  v").  —  De 
Bolhtone,  loio  (ibid.,  B  778,  P  99  r°).  —  Bollo- 
zon,  167c  (enquête  Bouchu). 

En  1789,  Bolozon  était  une  communauté  do 
l'élection  de  Belley,  de  la  subdélégation  de  Nantua , 
du  mandement  de  Poncin  et  de  la  justice  de  la 
baronnie  de  Cerdon  et  de  Poncin ,  laquelle  s'exer- 
çait à  Saint-Rambert. 

Son  église  paroissiale,  annexe  de  Napt,  diocèso 
de  Lyon ,  archiprêtré  de  Nantua ,  était  dédiée  à 
saint  Etienne.  —  Boulozon,  annexe  de  Nat>;  patron 
du  lieu  :  S.  E$tienne,  i654-i655  (visites  pasto- 
rales, P  laa).  —  Eccletia  de  Nat  et  de  Bolozon, 
1671  (Bénéficia  dioc.  lugdun.). 

Dans  l'ordre  féodal,  Bolozon  dépendait  de  la 
seigneurie  de  Beauvoir,  laquelle  était  du  fief  des 
sires  de  Thoire. 

A  l'époque    intermédiaire,   Bolozon   était   imc 

municipalité  du   canton   de  Sonthonnax-la-Mon- 

tagne,  district  de  Nantua. 

BotPHO,    anc.    lieu   dit,   c"    de  Rignieux-leFranc. 

—  £11  Bolpho,  1  a85  ( Polypt.  de  Saint-Paul ,  p.  36 ). 

BoMBOis,  c"  de   Granges.  —    Bonboyl,    1299-1869 

(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io455,   f.  95  r°).  — - 

Bonboil,  i3o6  (ibid.,  B  io454,P  7  r*).  —  Bom- 

boil,  i4i9  (ibid.,  B.  807,  P  88  r").  —  Bombait, 

1  536  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.   5o. 

— •  Bomboy,  i5oo  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  810, 

P  i58  r°). 

BovBois,  anc.  lieu  dit,c'"  deSutrieu.  —  OuBonboyl, 

i345  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  77»,  P  78  v"). 
BoHiN,  h.,  c"'  de  Bàgé-la-Ville. — Voir  Bosmain. 
BoNA>is,  loc.  disparue,  à  ou  près  Polliat.  —  Bonans, 
i4a5  (arch.  du  Rhône,   Saint-Jean,  arm.   Lévy, 
vol.  49,  n"  1). 
BoNARD  (Lk),  écart.,  c""  de  Saint-Benoit-de-Cessieu. 
Bonat,  h.,  c"  de  Chalamont. 
BoNAT,  dom°',  c~  de  Joyeux. 

Bonaz,  h.,  c"  de  Dortan.  —  Bonna,  1999-1869 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io455,  P  90  r"). — 
Bonaz,  i4i9  (ibid.,  B  807,  P  1  r").  —  Bona, 
i4i9  (ibid.,  B  766,  P  97  r").  —  Bogna,   i4i6 
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{ibid.,  P  36  r°). —  De  Bonato,  parrochie  Dorlencii, 
i536  {ibid.,  B  767,  f  3  r").  —  Bonaz,  18^7 
(stat.  post.). 

Dans  l'ordre  féodal ,  Bonas  était  une  seigneurie 
de  l'ancien  fief  de  Thoire  et  du  ressort  du  bailliage 
de  Belley. 
*BoNDiÈREs  (Les),  anc.  lieu  dit,  c°*  de  Bourg.  ■ — 
Pratiim  apellatum  de  les  Boiidires,  8itum  inp-aena 
Burgi,  1887  (arch.  de  l'Ain;  fonds  de  N.-D.  de 
Bourg). 
BofcDiiLON,  anc.  fief,  c"  de  Saint-Bemy. 

Bondillon  était  une  seigneurie  en  toute  justice, 
du  ressort  du  bailliage  de  Bourg. 
*BosG40NEOx  (Le),  h.,  c"  de  Saint-Didier  d'Aussiat. 
—  Hameau  du  Bon  Gagniou,  parroi»se  de  Saint- 
Didier  d'Auciat,  1768  (arcb.  de  l'Ain,  H  899, 
P  398  v°). 
BoNNACoDRT,  h.,  c°'  de  Saint-Nizier-le- Bouchoux.  — 
Bonacourt,  1489  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  72a, 
f  869  r°).  —  Bonnacou,  xtiii'  s.  (Cassini). 
BoNNAs,  écart,  c°'  de  Neuville-sur-Renon. 
BoNNAz  (En),  Heu  dit,  c"  de  Peyrieux. 
Bonne  (La),  écart,  c"'  de  Jassans. 
Bonne  (La),  écart,  c"  de  Loyettes. 
*BoNNEFONT,  loc.  disparue,  à  ou  près  Saint-Eloi.  — 
Vaque  ad  Botium  Fontem,  ptxta  parrochiam  Sancte 
Eulalie,  laoi  (Cart.  lyonnais,  I.  I,  n°  83). 
BoNNK-FoNTAiNE,  h.,  c°°  de  Foissiat. 
Bonnes  (Les),  f.  et  m'°,  c""  de  Briord. 
Bonnes  (Les),  f. ,  c"  de  Marlieux. 
Bonnes  (Les),  f. ,  c°"  de  Versailleux. 
Bonnet  (Le),  h.,  c°'  de  Bressolles. 
Bonnet,  f.,  c°'  de  Laiz.  — Bonnets,  xtiii's.  (Cassini). 
Bonnetières  (Les), h.,  c°*  de  Messimy.  —  Bonnemeret, 

i53o  (terr.  des  Messimy,  P  10). 
Bonots  (Les),  écart,  c°°  de  Saint- Bénigne. 
BoNREPOs,  écart,  c°"  de  Viriat.  —    Villa  et    castrum 
Bonirepositorii ,  1859  (Guichenon,  Bresse  et  Bu- 
gey,  pr.,  p.  laS). —  Levillage  de  Bonrepos,  i65o 
(Guichenon,  Bresse,  p.  i5). 

Dans  l'ordre  féodal,  Bonrepos  était  une  sei- 
gneurie en  toute  justice  et  avec  château  érigée, 
en  1859,  par  le  comte  Vert,  en  faveur  de  Galois 
de  la  Baume,  et  qui  fut  annexée  au  comté  de 
Montrevel,  en  1637. 
Bons,  section  de  la  c"*  de  Chazey-Bons. —  Buntz, 
1157  (Guichenon,  Bugey,  p.  a  A).  —  Buni, 
1195  env.  (Guigne,  Doc.  de  Dombes,  p.  60).  — 
Bon»,  ia68  (Guichenon,  Savoie,  pr.,  p.  76). 
—  Bonz,  i354  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  843, 
P  99  r°).  • —  Bon,  1670  (enquête  Bouchu). 
En    1789,    Bons   était  une    communauté   du 


bailliage,  élection    et   subdélégation   de    Belley, 
mandement  de  Bossillon. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  et  arcliiprétré 
de  Belley,  était  dédiée  à  saint  Maurice;  l'évêque 
de  Belley  nommait  à  la  cure.  —  Capeltanus  de 
Bons,  1865  env.  (BibL  nat. ,  lat.  ioo3i,  f°  lao  v°). 
—  Ecclesia  de  Bons ,  sub  vocabulo  Sancti  Mauritii, 
i4oo  env.  (pouillé  de  Belley). 

Vers  11 55,  Marguerite,  fille  d'Amédée  II  de 
Savoie,  avait  fondé  à  Bons  une  abbaye  de  filles 
nobles  de  l'ordre  de  Citeaux;  cette  abbaye  fut 
abandonnée,  vers  i63a,  par  les  religieuses  qui 
étaient  tombées  ttdans  l'oubli  le  plus  complet  de 
la  discipline  du  cloître  et  même  de  la  morale 
chrétiennei).  —  Ditlgardis,  abbatissa  de  Bunlz, 
1157  (Gall.  christ.,  t.  XV,  instr. ,  c.  3ii). — 
Moniales  de  Bunz,  1195  env.  (Guigne,  Cart.  de 
Beaujeu,  p.  01). 

Dans  l'ordre  féodal,  Bons  était  l'un  des  membres 
du  comté  de  Bossillon. 

Bons,  anc.  fief,  c°'  d'Ambérieu-en-Bugey. 

Le  fief  de  Bons  fut  formé,  au  xviii"  siècle  ,  d'un 
démembrement  de  la  seigneurie  de  Saint^Germain- 
d'Ambérieu. 

Bons  (Les),  écart,  c"  de  Marsonnas. 

Bons  (Les),  écart,  c°'  de  Saint-Didier-d'Aussiat. 

Bopan  (Le),  ruiss.,  alll.  de  l'Ain,  coule  sur  le  finage 
de  Cbàtillon-laPalud. 

Boquebaz  (En),  lieu  dit,  c°"  de  Saint-Jean-de-Gon- 
ville. 

BoQDéBiecx,  f.,  c°"d'Etrez. 

BoQuiLioTS  (Les),  f.,  c"  de  Coligny. 

"BoRBOiL ,  loc.  disparue ,  à  ou  près  Nievroi. —  Borboel, 
1271  (Guigue,  Doc.  de  Dombes,  p.  188). 

*BoRBOiL  (Le),  lieu  dit,  c°*  de  Volognat.  —  Ou 
Borboil,  i483  (arch.  de  la  Cote-d'Or,   B   8a3, 

P  7  V"). 

BoRBOLLioN  (Le),  ruiss.,  c°°  de  Corcelles. 

BoRBOLLioN  (Le),  ruiss.  qui  coule  à  Poncieux, 
c"'  de  Boyeux-Saint-Jérôme.  —  Le  Borbollion, 
1682  (titres  de  la  famille  Bonnet).  —  Le  Bour- 
bouillon,  177a  (ibid.). 

BoBBOLLioN  (Le),  lieu  dit,c°*  d'Aranc. 

BoBBOLLioN  (Les  Grangbs-db-),  écart,  c°"  de  Cor- 
celles.—  Usque  ad  Borbollon,  iai8  (arch.  de 
l'Ain,  H  357). 

Borbollion  (Le),  m°°  is. ,  c"  d'Ozan.  —  Borbolion  , 
1812  (cadastre). 

Borbollion  (Le),  écart,  c"  de  Buflieu. 

Borbollion  (Le),  lieu  dit,  c°*  de  Samognat.  — 
Pratum  du  Borbollon,  1Û19  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  807,  P  a  1  r"). 
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BoBBOLLio»  (Le),  lieu  dit,  à  ou  près  Veyziat.  — 
Ou  Borbolion,  i4io  (censier  tl'Arbent,  f°  *39  r"). 

BoBBOLLioNs  (Les),  lieu  dit,  c""  de  Monlrevel.  — 
Veitus  lo  Bovboillon,  liio  env.  (terr.  de  Saint- 
Martia,  P  8  r°).  —  Charreria  appellata  des  Bor- 
hoillom,  i4io  env.  (ibid.,  f°  3o  r°). 

BonBONACHE  (La),  m""  is. ,  c"  de  Champfromier. 

BoBBO>SE  (La),  lieu  dit,  c"  de  Bohas. 

BoRDAize  (La),  b.,  c"  de  Locliieu. 

BoKDATS  (Les),  h.,  c"  de  Bà;;é-la-Ville. 

Bord-d'Eao,  anc.  fief  de  Dombes,  châtellenie  de 
Trévoux.  —  Le  jief  de  Bord-d'Eau,  1776  (Baux, 
Nobil.  de  Bresse  et  Dombes,  p.  jgS). 

Ce  fief,  érigé  en  1674,  comprenait  le  droit  de 
péage,  ainsi  que  le  droit  de  pêche  sur  la  moitié 
orientale  du  cours  de  la  Saône,  dans  les  limites 
de  la  cbàlellenie  de  Trévoux. 

BonDE(LA),  b.,  c°'  de  Champfromier.  —  Bordaz, 
1847  (stal.  post.). 

Bordes  (Les),  b.,  c°'  de  Domsure. 

Bordes  (Les),  h.,  c"  de  Pirajoux.  —  Bordes,  1807 
(Dubouchel,  Maison  de  Coligny,  p.  io3). 

Bordes  (Les),  dom.,  c"  de  Tossiat.  —  Les  Bordes 
vel  Leschieyres ,  juxta  villam  qui  dicitur  Donçona , 
1967  (Bibl.  Dumb.,  t.  II,  p.  i63).  —  DeBordis, 
l3oi  (Guiijue,  Doc.  de  Dombes,  p.  aôa). — 
Domaine  des  Bordes,  >843  (État-Major). 

BoioEL  (Li),  lieu  dit,  c°*  de  Saiul-André-d'Hui- 
riat. 

Bordet^Le),  f.,  c"  d'Hotonnes. 

BoRoiÈREs  (Les),  h.,  c°'  d'Atlignnt. 

BoREL  (En),  anc.  lieu  dit,  c°'  de  Messimy.  —  In 
parrochia  Meyssimiaci  et  loco  dicte  en  Borel,  i53o 
(terr.  des  Messimy,  T  1). 

B0R6EIT,  b. ,  c"  de  Challey. 

BoBGET  (Le),  lieu  dit,  c°*  de  Lompnas. 

BoROUESsi  ou  La  Maison  Blancbe,  écart,  c"  de 
Parcieux. 

BoRGiEH  (Le),  anc.  lieu  dit,  c°°  de  Civrieux. —  Terra 
dicta  del  Bor/riei;  1999-1369  (arcb.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  io'i55,  f°3o'r°). 

BoRJo^s  (Les),  h.,  c"  de  Manziat. 

Bor.MANE,  source  et  ruiss. ,  alll.  du  Rhône,  c°'  de 
.Saiul'Vuibas.  —  Bormanae  AoeESTAE  sacrdii  (Ail- 
mer,  Inscr.  de  Vienne,  III,  àBa).  —  Bormana 
(patois). 

BoRNAREL,  écart  et  chél. ,  c"°  de  Rullieu. 

Borne  (La),  f. ,  c"  de  Dommartin-de-Larenay.  — 
En  les  Boimes,  i4oi  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  564,3). 

Bornet,  écart,  c"  de  Chdtenay. 

Bornita  (La),  lieu  dit,  c"'  de  Sermoyer.  —  En  Bor- 


nelan,  ia85  (Polypl.  de  Saint-Paul,  p.  ia4); 
i448  (arcb.  du  Rhône,  terr.  de  Sermoyer,  f  la). 

Borrors  (  Les  ) ,  anc.  mas ,  c°'  de  Montracol.  —  Mansus 
as  Bornors,  in  pan-ocliia  deMonracol,  ia7g  (Gui- 
chenon,  Bresse  et  Bugey,  pr.  p.  30). 

BoRREï  (Le),  rivière,  naît  sur  le  finage  d'Aranc,  tra- 
verse Izenave,  Lanlenay  et  Vieu-d'lzenave,  pénètre 
sur  le  territoire  de  Maillât ,  y  reçoit  le  Valey  et 
quitte  son  nom  primitif  pour  prendre  celui  d'Oi- 
gnin.  —  Riu  Borrey,  ia88  (arch.de  l'Ain, H  368). 

—  Ripperia  de  Borray,  1996  (ibid.,  H  870).  

Aquade  Borray,  i3o4  (arch.  de  l'Ain,  H371).  — 
Borrey,  xviii*  s.  (Cassini). 

Borretette  (La),  artl.  du  Borrey,  c""  de  Vieu-dTze- 
nave,  de  Condamine  et  de  Maillât.  —  Juxta  la 
Boreta,  1376  (arch.  de  l'Ain,  H  870). 

BosANCts,  anc.  mas,  c"°  de  Versailleux.  — ■  Le  mas  de 
Bosances,  1977  (Aubret,  Mémoires,  t.  II,  p.  17). 

B0SELAM6K,  b.,  c"  de  Sainl-Germain-de-Renon.  — 
Bouzelange,  xvin"  s.  (Cassini). 

BosELANGE,  élaug,  c°"  de  Rignieux-le-Franc. 

BosMAiN,  h.,  c"'  de  Bàgé-Ia- Ville.  —  Décima  de 
Bosco  Main,  sita  in  parrochia  Donni  Martini  de 
Larona,  197a  (Cari,  lyonnais,  t.  II,  n°  691).  — 
Bosmein,  j636  (arch.  de  l'Ain,  H  803,  répert.). 

BosoN  (Le  Bois-),  bois,  c°'  de  Matafelon.  —  Bot»  de 
Bnzon,  xïiii"  8.  (Cassini). 

*Bo90NNièRE  (La),  anc.  mas,  c°*  de  Loyes.  —  Mansus 
de  la  Bosoneri  quem  tenent  liberi  Bosonis ,  1371 
(Bibl.  Dumb.,  t.  II,  p.  174). 

BosRUï,  anc.  fief,  à  ou  près  Sandrans.  —  Bosruyl, 
1.563  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  i  0449,  f°  aSa  r"). 

—  Les  seigneuries  de  Bosruy  et  de  Broces,  i65o 
(Guichenon,  Bresse,  p.  106). 

BossATiE  (La),  m™  is,  c"  de  Gex. 

Bosseland,  étang,  c"*  de  Châlenay. 

BossELANGEs,    localilé  détr. ,    c°"  de  Saint-Eloi.    — 

Bosellanges,  1876  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  687, 

r   118  v").   —    Étang    Boselange,   1867    (Carte 

hydrogr.  de  la  Dombes,  f.  9). 
BossERON  (Chez-),  écart,  c""  de  Neuville-sur-Ain. 
BossiÈBE  (La),  lieu  dit,  c°'  de  Veyziat.  —  Li  lios- 

sery,  i4i9  (arcb.  delà  Côte-d'Or,  B  807,^5  v"). 

—  En  la  Bossiery,  1  4 1 9  (ibid.,  f°  9  v°).  —  En  la 
Bossiri,  i4i9  (ibid.,f  i3r''). 

BossiEu ,  h . ,  c°'  de  Ceyzérieu.  —  Bossieux,  1847  (stat. 

post). 
BossiEH,   h.,  c°'  de   Vongnes.  —  Apitd  Bossiacum, 

i4oo  env.  (arch.  do   la  Côte-d'Or,  B    770).  — 

Bossiou,   i4o9  {ibid.,  B  849,    f  376  r°);   1498 

{iind.,  B.  859,  f"  671). 
BossiN,  c"  d'Anglefort.  —  Voir  Bodrsin. 
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BossiNANs  (Lk),  ruiss. ,  affl.  de  Tlrance. 

BossossAz  (La),  h.,  c"  de  Chézery.  —  La  Grande  et 
ta  Petite Boê»oiinaz,fermet,  iSti'j  (stat.  post.). 

BossoRES ,  localité  détr. ,  qui  parait  avoir  été  située  à 
ou  près  Saint-André-de-Corcy.  —  Via  qua  ilur 
de  Sancto  Andréa  ad  Bossores,  1399-1869  (arch. 
de  la  Côle-d'Or,  B  io/i55,  f  36  r°). 

Bossues  (Les),  h.,  c"  de  Lalloyrial. 

Bossu RLES  (Les),  écart,  c"  de  Saint-Nizier-le-Bou- 
choux. 

BoTASD,  étang,  c"  de  Cliaiamont. 

BoTASSE  (La),  écart,  c"  de  Saint-André-de-Bàgé. 

BoTAssE  (La),  écart,  c"  de  Sainle-Eupliémie. 

BoTELLiEn,  écart,  c"*  de  Sainl-Étienne-sur-Chaia- 
ronne. 

BoTENEx,  lieu  dit,  c""  de  Gex. 

BoTENTcT,  anc.  fief  avec  poype,  c"' de  Monlluel.  — 
Hnmbertu»  de  Botentul,  ia3o(Guigue,  Docuiu.  de 
Doinbes,  p.  gi).  —  Poypia  de  Butenlut,  ïiii*  s. 
(Guigue,  Topogr.  hislor. ,  p.  6a). 

BoTiiERON,  h.  ,c°'  de  Messimy. 

Botte  (La),  ruiss.,  afll.  du  Belevans. 

Botte  (La),  domaine,  c°*  d'Ambérieux-en-Dombes. 

Botte  (La),  h.,  c""  de  Faramans.  —  L>  Botta, 
ia85  (Polypt.  de  Saint-Paul  de  Lyon,  p.  a5).  — 
Li  Bota  de  parrochia  de  Faratnans,  i386  (arch. 
de  l'Ain,  H  39).  —  La  Botte,  en  Bre»se,  i536 
(Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  60). 

Dans  l'ordre  féodal ,  la  Boite  était  une  seigneurie 
sans  justice  du  bailliage  de  Bresse.  —  La  maiton 
de  la  Botte  dépendant  du  chastean  de  Péroge», 
»563  (arcb.  de  la  Colc-d'Or,  B  10.U9,  f"  336 r»). 

Botte  (La),  b.,  c°°  de  Grièges. 

Botte  (La),  h.,c°°  de  Saint-Etienne-sur-Chalaronne. 
—  La  Botte,  166a  ( Guichenon, flist.  de  Dombes, 
1.1,  p.  48). 

En  tant  que  fief,  la  Botte  était  un  démembre- 
ment de  la  seigneurie  de  Barbarel,  consistant  en 
un  pigeonnier,  un  pré  et  une  pièce  de  terre. 

Botte  d'Ourocx  (La),  c"  de  Villeneuve-Agnerelns. 
— •  Li  Botta  d'Ouroux  (terrier  de  Villeneuve  en 
Dombes,  cité  par  Du  Gange:  Botta  a). 

BoTTE-LEscnÈiiE  (La),  m°°  is.,  c°'  de  Villelte. 

Bottebok,  écart,  c"  de  Messimy. 

Bottes  (Les),  écart,  c"' de  Chalamont. 

Bottes  (Les),  écart,  c"'  de  Mizérieux. 

BoTiiÈRE  (La),  f.  et  m",  c"'  de  Bény.  —  La  Boltiire 
et  Moulin  de  la  Botlière,  xviii'  s.  (Cassini). 

BoTTiÈBE  (La),  anc.  mas,  c"*  d'Etrez.  —  Mansui  de  ta 
Boliri,  i335  env.  (terr.  de  Teyssonge,  P  3  5  r"). 

BoTTiÈRE  (La),  h.,  c"  de  Marboz. 

BoTTiÈHE  (La),  anc.  lieu  dit,  c""  de  Replonges.  — • 


En  h.  Boliri,  i344  (arch.  de  la  Gôte-d'Or,  B  552  , 
f  38  r°). 

BoTTiÈRE  (La),  h.,  (■"'  de  Saint-Nizier-le-Bouchoui. 

BoTTiÈREs  (Les),  f. ,  c"*  de  Biziat. 

BoTTiÈREs  (Les),  h. ,c°"  de  Guéreins. 

BoTTiÈRF.s  (Les),  anc.  mas,  à  ou  près  Saint-Paul-de- 
Varax.  —  Mamus  deBoterei,  1360  (Bibl.  Dumb., 
f.  1,  p.  i55). 

BouAiDET  (Le),  m°°  is. ,  c"'  de  Lhuis. 

BoocBAiLLON ,  f. ,  c"'  de  Chevroux. 

Bouchard  (Le  GRAyi>-),  h.,  c°°  du  Montellier. 

BoccHABDiÈBE  (LA),h.,  c"  de  Chevroux.  — Super  ca- 
aali  de  ta  Bockarderi  in  quo  dicti  Bocliardi  calump- 
niabanlur  >eju»  tialtere,  1333  (Cari,  lyonnais,!.  I, 
n°  278).  —  Seignetir  de  la  Bocliardière ,  i636 
(arch.  de  l'Ain,  H  863,  t*  398  v°).  —  Bouchar- 
dière,  xviii'  s.  (Cassini). 

Dans  l'ordre  féodal,  la  Bouchardière  était  un 
petit  fief,  sans  justice,  relevant  du  marquisat  d<' 
Bàgé. 

BoDCHARDiÈBE  (La),  h.,  c"*  de  Monlrevol.  —  Bos- 
charderia,  i345  (arch. du  Rhône,  terr.  de  Saint- 
Martin,  1,  f°  7  r°).  —  Li  Bochardiri,  i345 
(ibid.,  P  8  v°).  —  Bocharderia,  i4io  env.  (terr. 
de  Saint-Martin,  f°  17  r"). 

Boi'cuE  (La),  anc.  village,  c"  d'Arbent.  —  Iter  ten- 
dens  de  Arbenco  versaê  Bochia,  i4i9  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  796,  f  69  r°).  —  Li  Bochi,  iliuj 
{ibid. ,  f  li6  r°). 

BoucHE-Aux-Loups  (La),  lieu  dit,  c"*  de  Brénod. 

BoucHELiE  (La),  écart,  c"' de  Divonne. 

BoLCHET  (Le),  écart,  c"'de  Belley. 

BoDciiET  (Le),  h.,  c"  d'Hliat. 

Au  xviii*  siècle,  le  Bouchet  était  na  petit  fief 
de  Dombes. 

Bouchet  (Le),  h.,  c"  de  Mollon. 

Bouchet  (Le),  anc.  prieuré  rural,  c°*  de  Saint-Jean- 
le-Vieux.  —  Grangia  del  Bochet  tub  Varey,  iaà5 
(Polypt.  de  Saint- Paul  de  Lyon,  app.  p.  174). 

Bodcbet  (Le),  localité  disparue,  c°*  de  Vonnas.  — 
Bouchet,  xviii'  s.  (Cassini). 

BoucuET-GiiiLLON  (Le),  h.,c"de  Ruifieu. 

BoucHonsES  (Les),  lieu  dit,  c°"  de  Brénod. 

Boucuoux  (Le),  anc.  nom  de  Saint-André-le-Bou- 
choux.  —  Le  Bouchoux,  xviii'  s.  (Cassini). 

BouCHOUx  (Les),  écart,  c°'  de  Bourg. 

BoucHu-tE-DoMAisB,  f.,  c"  de  Francheleins. 

Boudard  (Le),  ruiss.,  aOI.  du  Gland. 

BouDON,  étang,  c"  de  Saint-Trivier-sur-Moignans. 

BouFFLEBS,  étang,   c"  de  Saint-Jean-de-Thurigneux. 

BouiLLAN  (Le  Riez-),  afll.  du  biez  de  Menthon,  c"' 
de  Confrançon. 
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BoLiLLiN ,  h. ,  c" de  Confranoon.  —  Bulliand,  xviii' s. 

(Cassini). 
Boi ILIAQUE  (La),  h.,  c°'  de  Chaneins. 
BoLiLLE  (Li),    ruiss.,  c"  de   Souclin.  —  Rivulum 

Rnilie,  laja  (Cart.  lyonnais,  t.  I,  n"  ii3). 
BoLiLLiànes  (Les),  chat. ,  c°°  de Saint-Paul-de-Varax. 

—  Bttllieve,  cliàl.,  1867  (stal.  post.). 
BouiLLiÈBES  (Les),  mas,  c°'  de  Saint-Paul-de-Varax. 

—  Mansut  de  le$  Rurlere» ,  1399-1369  (arch.  de 
la  Côte-d'Or,  B.  io455,  (°  3  ï°).  —  Bulliere, 
iTiii'  S.  (Cassini).  —  Le»  Boullière»,  t845  (Etat- 
Major). 

Bouillon,  écart  et  bois,  c"'  de  Salavre. 

BoiiLLON,  bois,  c"  de  Coligny.  — Nemus  de  BuHion, 
i435(arrh.  du  Bhùoe,  H  27.'J9).  — Nemui  de 
Buglion,  iliab  {ibid.). 

BoLiLLOiD,  h.,  c"'  d'An^efort. 

BoLiN  (Le),  f. ,  c°*  de  Confort. 

Bons,  h.,  c"  de  Villebois.  —  Boi»,  laia  (arch.  de 
l'Ain,  H  807).  —  Bueii,  laaS  eiiv.  [ibid.).  — 
Boy»,  ia34  (ibid.,  fonds  de  Porles).  —  Apud 
Villambuxi  et  Bttxum,  ihgli  (arch.  de  la  Côte- 
d'Dr,  B  891,  r  1  r").  —  Boui»,  xviii'  9.  (Cas- 
sini). 

Dans  l'ordre  féodal.  Bonis  était  un  lief,  avec 
iiiHison  forte,  mais  sans  justice,  mouvant  origi- 
nairement de  la  sirerie  de  Coligny  et,  en  dernier 
Heu,  du  marquisat  de  Saiiit-Sorlin.  —  Bo»o, 
mile»  de  Buxi» ,  lafio  env.  (arch.de  l'Ain,  H  3i5). 

—  La  maiion  forte  de  But» ,  au  marquitat  de  Saint- 
Sorlin,  160a  (Baux,  Nobil.  de  Bugey,  p.  18). 

Bons  (RocHeas-DE-),  c°*  de  Souclin. 

BoujARD  (Le),  anc.  fief,  c°*  de  Sainte-Kuphémie.  — 
[je  Biijaid,  i66-j  (Ciiichenon,  Hist.  de  Dombes, 
t.  I,  p.  47).  —  La  graïute  maison  ou  château  ap- 
pelée te  lloujard,  1675  (Baux,  Nobil.  de  Bresse  et 
Dombes,  p.  19^). 

L'érection  de  ce  fief  fut  faite,  en  i55i,  par  la 
duchesse  de  Montpensier,  en  faveur  de  Suzanne 
Bojard. 

BoujAT  (Le),  f.,  c"*  d'Evosges. 

BoLJoic  (Le),  ruiss.,  afil.  de  la  Leschère,  coule  sur 
le  territoire  de  Uruillat,  la  Tranclière  et  Cer- 
tines.  —  Bief-Boujenn ,  i843  (État-Major). 

Boulas  (Le),  h.,  c"  de  Mizérieux.  —  Le  Bola», 
XTiii*  s.  (Cassini).  —  Le  Boulât,  iS4i  (Etat- 
Major). 

BouLATiÈRE  (La),  h.,  e"'  de  (Jhalamout. 

B01JLAT1ÈBES  (Les),  h.,  c"  de  Curciat-Dongalon.  — 
BolliateiTat ,  1  4 1 6  ( arch.  de  la  Cotc-d'Or,  B  7 1 9, 
table).  —  Le»  Bollialiere» ,  parrochie  Curciaci, 
iSSg  (arch.  dr  la  Gôte-d'Or,   B.  793,  f  Itlio  r°). 


—  Les  Boutletiè)-es ,  xviii'  s.  (Cassini).  —  Le»  Boti- 
latière»,  1847  (stat.  post.). 

Bouleau  (Le),  f.,  c°"  de  Coiideyssiat. 

Boulets  (Les),  écart,  c"  de  Ghanoz-(]hàtenay. 

Boulets  (Les),  b.,  c°'  de  Chaveyriat. 

Boulevards  (Les),  quartier,  c"  de  Bàgé-le-Châtel. 

B0ULIE  (La),  f.,  c"'  de  Neuviile-sur-Renon. 

BouLiGNEux,  c"  du  c°"  de  Villars-les-Dombes.  —  In 
pago  Lugdunenii.  .  .  vicumque  Ambariacum  atque 
Belliniacum  (corr.  BolUniacum),  885  (Dipl.  de 
Charles  le  Gros,  dans  D.  Bouquet,  t.  IX,  p.  339). 

—  Villa» ,  .  .  Lugduiienti  in  cmiiitatn  »ila»  :  .  .  . 
Ambariacum  cum  Sariniaco  et  Boliniaco,  998  (Bec. 
des  chartes  de  Cluny,  t.  III,  n"  s!i6b).  —  Buligneu 
et  Bulineuz,  1  a5o  env.  (pouillé  de  Lyon,  f  1 1  v°). 

—  Bulligneu  et  Bulignieu,  1399-1869  (arch.  de 
la  Cote-d'Or,  B  io455,f'47r°  et  16  r°).  - 
Boligniacu»,  iSaS  env.  (pouillé  ms.  de  Lyon, 
f'  7).  —  Bulligniacus ,  i365  env.  (Bibl.  nat.,  lat. 
ioo3i,  f  i5  r").  —  BuUgniu,  i365  (Guigne, 
Docum.de  Dombes,  p.  348).  —  Bologneu,  1898 
(Bibl.  Duinb.,  t.  I,  p.  3a2).  —  Buligniacus, 
lASa  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  i55). 

—  Bouligneux,  i536  (Guichenon,  Bresse  et 
Bugey,  pr.  ,  p.  4 a);  1670  (enquête  Bouchu).  — 
Bolignieu,  1671  (Bénéficia   dioc.  lugd.,  p.  a5o). 

—  Boulignieux ,  1786  (Descr.  de  Bourgogne).  — 
Bollignieu,  xviii's.  (dénoinbr.  des  fonds  des  bour- 
geois de  Lyon,  table.).  • —  Boutignieu,  \\u\'  s. 
(Aubret,  Mémoires,  t.  II,  p.  i48). 

En  1789,  Bouligneux  était  une  communauté 
du  bailliage  et  élection  de  Bourg,  de  la  subdélé- 
gation de  Trévoux ,  mandement  de  Bouligneux , 
le<|uel  comprenait  Bouligneux  et  le  Plantay. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  arclii- 
prètré  de  Chalamont,  était  dédiée  à  saint  Marcel; 
le  chapitre  de  Saint-Jean  de  Lyon  présentait  à  la 
cure.  —  Villam  juri»  nostri,  voeabulo  Boliniacum, 
cum  eccletia  in  honore  sancti  Stephani  coniecrata , 
9^0  (Bec.  des  chartes  de  Cluny,  I.  I,  n"  509). 

—  Eccletia  de  Bulligniaco,  i365  env.  (Bibl.  nat., 
lat.  10081,  r  i5r°). 

Bouligneux  fut  donné,  en  989,  par  Bermond  à 
l'abbaye  de  Cluny;  cette  donation  fut  confirmée 
par  les  rois  Conrad  (948)  et  Rodolphe  III  (998). 
En  ia8o,  la  seigneurie  de  Bouligneux  apparte- 
nait à  Vaucher  de  Commarin  qui  la  vendit,  en 
1390,  à  Henri  de  Villars,  seigneur  de  Trévoux  et 
plus  tard  archevêque  de  Lyon.  Ce  dernier  la  laissa, 
eu  i3pi,  à  son  neveu,  Humberl  de  Thoire- 
\illars,  lequel  l'inféoda,  vers  i3o6,  à  Girard  de 
la  Polud,  seigneur  de  Varanibon.    Du  fief  de  \  il- 
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lars,  Bouligneux  passa,  en  làoa,  dans  celui  des 
comtes  de  Savoie.  Au  xviii'  siècle,  Houligneux 
était  un  comté  du  bailliage  de  Bresse  avec,  comme 
dépendances,  le  Plantay  et  la  Poype  de  Sandrans. 
—  Castntm  de  Bullignea,  1299-1369  (arch.  de 
Côte^'Or,  B.  io455 ,  P  1 16  t°). 

A  l'époque  intermédiaire,  Bouligneux  était  une 
municipalité  du  canton  de   Saint-Trivier-sur-Moi- 
gnans,  district  de  Trévoux. 
BoiNNES  (Lbs),  lieu  dit,  c°'  de  Seillonnas. 
Bouquet  (Le),  1'.,  c°'  de  Saint-Nizier-le-Désert. 
BouRiGE,  I.,  c"  de  Sulignat. 

Boi'Rban  (Le),  rivière,  naît  à  Sulignat,  traverse 
Saint-Julien  et  Biziat,  et  va  se  jeter  dans  la  Veyle 
à  Saint- Jean.  —  Boitrban,  riv.  xviii' s.  (Cas- 
sini).  —  Biez  Bourbon,  i  H  II  U  (État-Major). — 
LeBourl/on,  187.')  (tableau  alphab.). 
BouRBANDiÈRE  (I-.*),  lieu  dit,  c"'  de  l'Abergement-de- 

Varey. 
Boi  RBANDiÈRE  (La),  lieu  dit,  c"'  de  Saint-Benoît. 
BooRBE  (La),  h.,  c"  de  Genay. 
Bourbe  (La),  écart,  c°*  de  Monthieux. 
BouBiiE  (La),  h.,  c°"  de  Saint-André-de-Corcy. 
BoiRBELLiÈRE  (La),  m°°  is. ,  c"  de  Thézillieu.  —  Dé- 
cima Burbelleriae ,  i38i  (Gall.  chr. ,  t.  XV,  instr. , 
c.  33o).  —  La  Bourbelière ,  1887  (stat.  posl.). 
Bourbes  (Les),  h.,  c"°  de  Chavannes-sur-Reyssouze. 
BouRROiLLOFi    (Le),    lieu   dit,   c"  de    (Jeyzériat.    — 
Bourboillon,   i437   (Brossard,  Cartul.   de  Bourg, 
p.  ^li!i). 
BouRBouiLLON  (Le),  lieux  dtls  sur  les  c""  de  l'Aber- 
gement-de-Varey,  de  Béuonces,  de  Boyeux-Sainl- 
Jérôme,  de  (j'hevroux,  de   Gorveissial,  d'Injoux, 
de  Lompnas,   de    Marloz,  de    Montagnieu,    de 
Passin,   de  Saint -Alban,  de  Saint-Bénigne,   de 
Saint-Marlin-le-Ghâtel  et  de  Tenay. 
BouRBouiLLON  (Le),  f . ,  c""  de  Gorcelies. 
BouRBOuiLLON  (Es),  lieu  dit,  c"  de  Lompnieu.  — 
En  Boi-bolUon,    i345    (arch.    de   la    Côte-d'Or, 
B  775,  f  60  V"). 
BOURBOUILLON    (Au),    lieu   dit,   c"°  de  Treffurt.    — 
Campus  vocatur  ou  Borbollion,   i4 16  (arch.  de  la 
Gôte-d'Or,  B  743,  P  1  6  r"). 
BOURBOUILLON,  localité  disparue,  c"'  de  Vandeins.  — 

llourbouillon ,  xviii' s.  (Cassini). 
BouRBODiLLONs  (Les),  h.,  c"  de  Sulignat.  —  Bour- 

houillon,  xviii'  s.  (Gassini). 
BouRBUET,     écart,     c"  de    Nlévroz.     —    Bourbuel , 

xviii*  s.  (Cassini). 
BouRCHAnm,   localité  disparue,  c"°  de   Druiliat.   — 
Rorchanin,  i34i  env.  (terr.  du  Temple  de  Mollis- 
sole,  f°  17  r°). 


BouBCUAitiK,  11.,  c"  de  Montanay.  —  Borchanin, 
1399-1369  (arcli.  de  la  Gote-d'Or,  B  io455, 
f°  3i  v°).  —  Bourfr  Clianin,  xviii'  s.  (Cassini). 
BouiiciiAMN,  localité  disparue,  c"*  de  Messimy.  — - 
InpaiTOchia  Meyssimiacietloco  dicto  en  Borchanin, 
i53o  (terr.  des  Messimy,  f"  4). 
BouRCHANiN,  h.,  c"°  de  Saint-Didier-sur-Glialaronne. 

—  Bonrchaneini ,  iSag  (cadastre). 
*BouRDELiBRES  (Les),  auc.  lieu  dit,  à  ou  près  Che- 
vroux.  —  Les  Burdelires ,  1476  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,  578). 
Bourdet  (Le),  écart,  c'"  de  Beaupont. 
Bourdon  (Le),  ruiss.,  afll.   de  la  Seille.   —   Becius 
existent  in   dicto  campo  Martinodi  per  quod  labitnr 
aqua  molendini  des  Bordons,  i5o4  (Gart.  de  Sainl- 
Vincciit  de  Màcon,  p.  4o4). 
Bourdon,  h.,  c"  de  Montceaux. 
Boordonnel,    chat,   et    écart,    c°*  de   Saint-André- 
d'Huiriat.  ■ —  Bourdonnel,  xviii*  s.  (Cassini). 

lîourdoiinel  était   un  petit  fief,  avec  château, 
mais  sans  justice. 
Bodbdonnière  (Là),  anc.  domaine,  c°'  de  Bourg.  — 
Domaine  de  la  Bourdonnière ,  xvi'  s.  (arch.  de  l'Ain, 
H  628). 
BocRDONSiÈRB  (La  Grande  et  La  Petiie-) ,  hameaux, 
c"°  de  Ghalamont.  —  Bourdonnière ,  xviii'  s.  (Cas- 
sini). 
BoDRDONNiÈBï  (La),  f. ,  c"'  de  Viliars.  —  Bourdon- 

nièiv,  Xïiii'  s.  (Cassini). 
Bourdons  (Les);  h.,  c°'  de  Vescours.  —  In  ilinere 
pubtico  tendente  a  villa  Romenay  apud  Sannoya- 
cum,  in  directum  terre  des  Bordons  dicte  au  Champ 
de  la  Pierre,  i5o4  (Gartul.  de  Saint-Vincent  de 
Màcon,  Appendice,  pièce  7). 
BouRELLiÈRE  (La  Petite-),  f . ,  c"°  de  Saint-Paul-de- 

Varax. 
Bourette  (La),  autre  nom  de  la  Borreyette,  atll.  du 
Borrey.    —    La    Borela,  1276    (arch.  de    l'Ain, 
H  370). 
Bourg  (Le),  h.,  c"'  de  Boissey. 
Bourg  (Le),  h.,  c°'  de  Boz. 
Bourg  (Le),  h.,  c""  de  Ghavannes-sui^Reyssouïe. 
Bourg  (Le),  h.,  c"  de  t;ivrieux. 
Bourg  (Le),  h.,  c"'  de  Montrevel. 
Bourg  (Le),  h.,  c"'  d'Ozan. 
Bourg  (Le),  h.,  c""  de  Peyzieu. 
Bourg  (Le),  h.,  c"*   de  Saint-Bénigne. 
Bourg  (Le),  h.,  c°°  de  Saint-Etienne-sur-Reyssouze. 
Bourg  (Sur  le),  h.,  e"  de  Saint-Sorlin. 
BouRGAS,  écart,  c"*  de  Fareins. 
Bourg-Debnier  (Le),  h.,  c"*  de  Domsure. 
Boubg-en-Bbesse,  ch.-l.  du  département  de  l'Ain.  — 
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De  Burgo,  1 187  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey, 
pr. ,  p.  1  o  ).  —  Cattrum  et  villa  de  Burgo  in  Bretsia 
197a  (i'ii'rf.,  pr.  p.  i3).  —  Bore,  i385  (Arcli. 
nat. ,  P  i36(j,  cote  l'iSg).  —  Bourg  eriBreyese, 
1898  (Bibl.  Dumb. ,  t.  I,  p.  3a a). —  Cummunitas 
Burgi,  i4i8  (Brossard,  Cartul.de  Bourg,  p.  187). 
—  Civila$  Burgi,  i5i5  (Guichenon,  Bresse  et 
Bugey,  pp.,  |).  80).  —  Oppidum  Burgi  Bressiae, 
i53'i  (ibid.,  pr.  p.  85).  —  Bourg,  capitale  du 
pays  de  Brene ,  1601  (ibid.,  pr. ,  p.  7a).  —  Bor, 
en  patois  du  xviii*  s.  (L'enrôlement  de  Tivan, 
p.  ao).  —  Bourg-enrBre»»e  :  Bourg  régénéré. 
Epi  d'Ain,  Epi  d'or,  1798  (Indev  des  noms  révo- 
lutionnaires). 

En  1789,  Bourg,  ville  capitale  du  pays  de 
Bresse,  el  cbet-lieu  de  mandement,  était  le  siège 
du  huitième  bailliage  principal  du  parlement  de 
Bourgogne ,  avec  présidial  auquel  se  -relevaient  les 
ap[)el9  des  bailliages  de  Belley  et  de  Ge\,  au  pre- 
mier chef  de  l'Edit,  et,  dans  tous  les  cas,  ceux  des 
justices  seigneuriales  de  Bresse,  Bugey  et  Gex  ne 
ressortissant  pas  miment  au  parlement,  pour  être 
jugés  présidialemenl  ou  à  la  charge  de  l'appel, 
suivant  la  qualilé  de  la  matière. 

(l'était  également  lesiègcd'nneélection ressortis- 
sante au  même  parlement ,  et  à  laquelle  un  édit  de 
septembre  1781  joignit  l'élection  de  Dombes. 

Bourg  était  le  chef-lieu  d'une  subdélé'galion  de 
l'Intendance  de  Bourgogne  à  laquelle  un  édil  de 
1781  enleva  les  mamlemenls  de  Monlluel,  Mi- 
ribel,  Villars  et  Monlanay  qui  furent  réunis  à 
l'ancienne  principauté  de  Dombes,  pour  former 
la  subdélégation  de  Tri'voui. 

Au  III*  siècle,  il  n'y  avait  à  Bourg  qu'une  cha- 
pelle rurale,  sous  le  vocable  de  Notre-Dame;  la 
paroisse  était  à  Saint-Pierre  de  Brou.  —  Eccletia 
de  Brou  [pr».],  n5o  env.  (pouillé  dn  dioc.  de 
Lyon,  f'  1 4  v°).  —  Opu»  Bealae  Mariae  de  Burgo, 
1394  (Guichenon,  Savoie,  pr.,  p.  i5/i).  —  Cu- 
ratut  de  Burgo  in  Breytiia,  liab  env.  (pouillé 
ms.  du  dioc.  do  Lyon,  T  9).  —  Capella  Beutne 
Mariae  Burgi  in  Breyiiia,  i4.3o  (Brossard,  Car- 
tui.  de  Bourg,  p.  176).  —  Eccletia  de  Brou  alias 
Burgi  in  Breyt$ia,  i49a(|)Ouillé  du  dioc.  de  Lyon, 
f  33  v").  Dès  le  milieu  du  xv'  siècle,  la  chapelle 
de  Notre-Dame  dispute  à  Saint-Pierre  de  Brou  le 
titre  d'église  paroissiale,  mais  ce  n'est  qu'en 
i5o5  qu'une  bulle  du  pape  Jules  II  lui  reconnut 
ce  titre.  — •  Parrocliialei  eccleiiae  Beatae  Mariae 
Burgi  et  beitti  Pétri  de  Brou,  1  404  (Brossard, 
Cartnl.  de  Bourg,  p.  356). 

L'église  de  Bourg  fut  érigée  en  collégiale,  en 


i5i5,  par  la  bulle  du  pape  Léou  .K  qui  créa  Té- 
vêché  éphémère  de  Bourg.  —  Eglise  collégiale, 
Notre-Dame  de  Bourg,  1618  (visites  pastorales, 
f°  98  r°).  —  Bourg  :  chapitre  composé  d'un  prêtât, 
un  chantre,  un  sacristin  et  i5  chanoines,  1789 
(pouillé  du  dioc.  de  Lyon,  p.  87). 

La  bulle  de  i5i5  donnait  comme  ressort  au 
nouvel  évèché  de  Bourg  la  Bresse,  la  Dombes  et 
la  parlie  du  Bugey  qui  faisait  partie  du  diocèse 
de  Lyon.  Gette  bulle  fut  révoquée  en  septembre 
i5i6.  Rétabli  par  bulle  du  même  Léon  X,  le 
18  novembre  i5ai,  t'évêché  de  Bourg  fut  défi- 
nitivement supprimé  par  le  pape  Paul  III,  le 
I  4  janvier  i536. 

Bourg  devint,  au  xviii"  siècle,  le  chef-lieu  d'un 
archiprètré  démembré  de  celui  de  Bàgé  et  qui 
comprenait  a  8  paroisses  ou  succursales. 

Bourg  appartenait,  dès  le  xiu'  siècle,  aux  sires 
de  Bâgé  qui  lui  concédèrent,  en  i35o,  unechaile 
de  franchises.  Au  début  du  xiv°  siècle,  Amédée  V, 
comte  de  Savoie,  mari  de  Sibille  de  Bàgé,  y 
transféra  le  siège  de  la  justice  qui  était  précé- 
demment à  Bàgé;  à  compter  de  celte  date,  Bourg 
devint  la  capitale  de  la  wPatrie  de  Bresse».  Celte 
ville  ne  sortit  jamais  du  domaine  direct  des  comtes, 
puis  ducs  de  Savoie. 

A  l'époque  intermédiaire,  Bourg  était  le  chef- 
lieu  du  district  de  même  nom. 

BocRGMAVET  (Le),  quartier,  c'"  de  Bourg.  —  Bur- 
genses  de  Burgo  Mayel,  i3io  (Brossanl,  Cartul. 
de  Bourg,  p.  30).  —  Via  que  tendit  de  Burgo 
Majori  versus  Teynières,  i835  env.  (terr.  de  Teis- 
songe,  f"  a  r°).  - —  Bourg  mayeur,  i544  (Mém. 
histor.,  I.  I,  p.  lag).  —  Bourgmayet,  i65o 
(Guichenon,  Bresse,  p.  17). 

BoDiiG->EiF,  quartier  de  la  c""  d'Ambronay. 

BooBGNEur,  quartier  de  la  ville  de  Bourg.  —  Porto 
de  burgo  nom,  1887  (arch.  de  l'Ain;  fonds  de 
Notre-Dame  de  Bourg).  —  Burgum  novum  et  Vei^ 
cheria,  i4i7  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  678, 
f  301  r").  —  De  Bornua,  i465-i466  (Docum. 
linguist.  de  l'Ain,  p.  70).  —  Bournua,  i5a8 
(arch.  de  la  ville  de  Bourg,  CC  a5). 

BoBROELF,  quartier,  c"  de  Miribel.  • —  Burgum  no- 
vum, i385(Polypl.  de  Saint- Paul  de  Lyon,  p.  a  a). 

BouRGNEur,  anc.  quartier,  c°"  de  Nanlua.  —  In  villa 
Nantuaci,  in  loco  vocato  Bore  nua,  1897  (arch.  de 
l'Ain,  H  58). 

Bourgogne  (La),  lieu  dit,  c"*  de  Chevroux. 

B0DII6O6KE  (Ek),  grand  finage  de  la  c°*  de  Monta- 
gnieu. 

Bodrg-Saiki-Christophe,  c"  du  c°"  de  Meximieux. 

8. 
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—  1  i7/fl  de  Burgo  Sancti  Chritlofari ,  ia26(Arch. 
nal. ,  P  1890,  (•.475).  —  Villa  Sancti  Chritto- 
phori,  juxta  Mnximiaciim,  1807  (Bibl.  Diimb. , 
t.  1,  p.  343).  —  Bore  Saint  Criatojlle,  xiv*  s. 
(Arch.  nal.,  P  i388,  cote  lO).  —  Le  Bourg 
Saint  Christophe,  1670  (enquèle  Bouchu).  — 
Bourg  Saint  Christophle,  xtii'  s.  (arch.  de  l'Ain, 
H.  1).  —  Saint  Ciistojle,  f^'ili  (Descr.  de  Bour- 
gogne). ■ —  Saint  Christophe  le  Bourg,  1790 
(Dénouibr.  de  Bourgogne).  — Bourg-Saint-Chris- 
tophe :  Bourg-sant-Fontaine,  1798  (Index  des 
noms  révolulionalres). 

En  178g,  le  Bourg-Saint-Christophe  était  une 
commuuaulé  du  bailliage,  élection  et  subdélé- 
galion  de  Bourg,  mandement  de  Pérouge. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prélré  de  Clialanionl,  était  sous  le  vocable  de 
saint  Christophe;  le  cliamarier  de  Saint-Rambert 
présentait  à  la  cure.  Il  y  avait  au  Bourg-Sainl- 
Chrislophe  un  prieuré  de  l'ordre  de  Saint-Benoît. 

—  Cella  Sancti  Christophori  de  Burgo,  1191 
(Guicheiion,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  934).  — 
Patrochia  Burgi  Sancti  Chrislofori,  i  30 1  (Cari, 
lyonnais,  t.  1,  n°  83).  —  Ecclesia  de  Bure,  laSo 
cnv.  (pouillé  du  dioc.  de  Lyon,  f°  10  v°). 

Le  Bourg -Saint -Christophe  appartenait  de 
toute  ancienneté  à  l'abbaye  de  Saint-Rambert  qui 
le  céda,  en  1996,  à  Humbert,  sire  de  Beaujeu; 
Guichard  VIII  y  fit  construire  un  châleau-l'ort, 
mais  ayant  été  fait  prisonnier  à  la  bataille  de 
Varey,il  abandonna,  en  1827,  pour  sa  rançon,  le 
Bourg-Sainl-Christophe  au  dauphin  de  Viennois 
qui  le  rattacha  à  sa  baronnie  de  la  Vall)onne. 

Celte  terre  de  Saint-Christophe  est  une  de  celles 
que  le  traité  de  Paris  de  i355  abandonna  aux 
comtes  de  Savoie,  en  échange  du  Viennois  sa- 
voyard. Amédée  VI  l'inféoda  en  toute  justice  à 
Henri  de  la  Baume.  En  1 .')  1  4 ,  la  seigneurie  du 
Bourg-Saint-Christophe  fut  annexée  à  la  baronnie 
de  Meximieux. 

A  l'époque  intermédiaire,  le  Bourg-Saint-Chris- 
lophe  était  une  municipalité  du  canton  de  Mexi- 
mieux, district  de  Montluel. 

BouRMOKT,  f.,  c""  de  Curciat-Dongalon. 

BouBNUE,  h.,  c"'  de  Gex.  —  Burgum  novmn  Oaii, 
i4oo  env.  (arch.  delà  Côte-d'Or,  B  1399). 

*BooHiiKLiÈBE  (La),  anc.  lieu  dit,  c"  de  Bàgé-la- 
Ville.  —  En  la  Borrelire,  i844  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  559,  P  16  r"). 

BuRRELiÈRE  (La),  h.,  c"*de  Chevroux.  • —  Borelleria, 
parrochie  Caprosii,  ili<)li  (arch.  de  l'Ain,  11  767, 
r  60  r°).  — La  Bourliére,  xviii"  s.  (Cassini). 


En  1789,  la  Bourrelière  était  un  petil  fief  de 
Bresse. 

BoiRSEiu.E  (La),  alll.  du  Borrey,  c"*  d'Izcnave. 

BoBRsiN,  h.,  c°*  d'AngIcfort.  —  Bossins,  i4i3(arcli. 
de  la  Côle-d'Or,  B  go'i,  f°  169  r").  —  Apud 
Bossinum ,  pan-ochie  de  Inflafollo ,  1 5 1  o  (  ibid. , 
B  917,  P  1  T°).  —  Bossin,  t568(i*iVi.,B  io458, 
P  3  v°).  —  Maison  noble,  en  la  paroisse  d'Angle- 
J'ort,  appelée  Boitssin,  i65o  (Guichenon,  Bugey, 
p.  7).  - —  Boursin,  xvni'  s.  (Cassini):  i843 
(Étal-Major). 

BouRZEi  (Le),  ruiss. ,  alll.  de  la  Calonne. 

Boitasse  (La),  écart,  c"  de  Sainte-Euphémie. 

Boutasses-des-Briïères  (Les),  anc.  lieu  dit,  c"'  de 
Bâgé- la -Ville.  —  Les  Bâtasses  de  les  Broyeres, 
i538  (arch.  de  l'Ain,  H  896,  P  448  r"). 

BoiTASsiEB  (Le),  h.,  c"*  de  Saiiil-Didier-de-For- 
mans. 

BooTZ,  h.,  c°'  de  Naltages. 

BoivANCHON,  grange,  c"'  de  Virieu-le-Petit.  —  Bn- 
vanchon,  i643  (arch.de  l'Ain,  H  4o9). 

BonvAND,  f. ,  c"  de  Cordieux. 

BoDVARD,  écart,  c°'  do  Sainl-Jean-de-Thurigneux. 

BoivEsi,  c°"  du  c°°  d'Oyonnax.  —  Apud  Bovencum, 
1999-1869  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  io455, 
P*  89  v°,  91  r°,  99  r°,  elc);  i5oo  (ibid.,  B.  810, 
P  466v'').  —  Bosetti,  1 299-1869(161^.,  B  io455. 
P  io5  v°). —  De  Bovenco,  1807  (arch.  de  l'Ain, 
H  371);  1887  et  i4io  (censier  d'ArbenI,  P' 5  1" 
et  *a8  y°).  —  Bovenc,  1387  (arch.  de  la  Cote- 
d'Or,  B  10454,  P  21  T°).  —  Boveyn,  1894  (ibid., 
P  98  v°).  —  Bovens,  1602  (arch.  de  Jnju  iru\). 
—  Bouvens,  1600  (Guichenon,  Bugey,  p.  4i). — 
Bovant,  1668  (arch.  de  l'Ain,  E  488).  —  Bou- 
rent,  xvni' s.  (Cassini);  1808  (Stat.  Bo<isi,p.  116). 
En  1789,  Bouvent  était  un  village  de  la  pa- 
roisse de  Veyziat.  Son  érection  en  paroisse  dis- 
tincte est  postérieure  à  la  Révolution;  l'église, 
annexe  de  celle  de  Veyiial,  est  sous  le  vocable  de 
sainte  Madeleine  qui  est  celui  d'une  ancienne  cha- 
pelle rurale.  —  Bouvent  :  Sainte  Madeleine,  cha- 
pelle,  xvni'  s.  (Cassini). 

Dans  l'ordre  féodal,  Bouvent  était  une  dépen- 
dance de  la  seigneurie  de  Bonas,  laquelle  était  de 
l'ancien  fief  des  sires  de  Thoire. 

A  l'époque  intermédiaire,  Bouvent,  était  une 
municipalité  du  canton  d'Oyonnax,  district  de 
N  an  tua. 

Bouvent,  grange ,  c°°  d'Apremont. 

Bouvent,  h. ,  c°°  de  Bourg.  —  De  Bovenco,  1 978  env. 
(arch.  de  l'Ain,  série  G);  1887  ( l'ii'd. , fonds  de 
Notre-Dame  de  Bourg);   i4i7  (arch.  de  la  Côte- 
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d'Or,  B  578,  f  71  r°).  —  Baient,  j536  (Gui- 
r.henon,  Bresse  et  Bugey,  pr. .  p.  5a).  —  Bovanc, 
i563  (arch.  de  la  Cùle-d'Or,  B  ioi53,r  a3i  v"). 
—  Bouvent,  1663  (Guichenon,  Hist.  de  Donibes, 
t.  I,  p.  9.")).  —  BouvaiU,  1707  (arcli.  de  l'Ain, 
H  839,  f°  ig  v°).  —  BoHient.  ham.  et  chat., 
1847  (slat.  posl.). 

Dans  Tordre  féodal ,  Bouvent  était  une  seigneu- 
rie avec  maison  forle  appelée  primitivement  Cur- 
tafrey  et  de  la  mou>ance  des  sires  de  Bàgé.  Le 
nom  de  Boiivens  lui  avait  été  donné  par  Olaude 
de  Bouvens  qui  l'avait  acquise,  en  i4oo,  des 
descendants  de  Galois  de  la  Baume,  son  plus 
ancien  seigneur  connu.  —  Andreat  de  Borencn, 
milei,  1^37  (titres  du  cliàt.  de  Bohas).  —  Le  Jtef 
de  Torterel  et  de  Bovens,  mandement  de  Bourg, 
t. 536  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  53). 

ItoivEST,  m""  is.  et  anc.  fief  do  Bugey,  c"  de  Poncin. 
Bouiaiu,  1734  (Descr.  de  Bourgogne).  —  Bou- 
vent, xmi*  s.  (Cassini). 

La  seigneurie  de  Bouvent  ou  Bouvans  qui  était 
.'issise  à  Poncin  ressorlissait  au  bailliage  de  Bugey, 
à  la  différence  de  la  baronnie  de  Poncin  qui  était 
de  la  justice  de  Saint-Rambert. 

KouvERiE  (La),  h.,  c"'  de  Simandre-sur-Suran. 

BoLVEROT  (Le),  f.,  c'"  de  Dompierre  -  sur  -  Cbala- 
ronne. 

Boi  VET  (Le),  ruiss.,  alll.  de  la  Veyie. 

BouïET,  localité  disparue,  c"*  de  Vonnas.  —  Bouvet, 
ivni'  s.  (Ois-.ini). 

BoiviÈBE  (La),  ruiss.,  alil.  du  Suran. 

Bouvière  (La),  m^is.,  c"  de  Sainl-Sorlin. 

Borvi^BL,  localité  disparue,  c"'  de  Druillat.  —  En 
Buvinel,  i34i  env.  (terr.  du  Temple  de  Mollis- 
sole,  (°  1  r').  —  Bovinel,  t34i  env.  (ihid., 
r  1  V").  —  Bouvinel,   i34i  env.  (ibid..  far"). 

Iloi  ZELiKGE,  f. ,  c°' de  Sainl-Germain-sur-Renon. 

BoiZET,  h.,  c'"  de  Monlceaux. 

ltovEKPo<iD,  f.,  c"  de  Virieu-le-Petit.  —  Bouvanfand, 
i843  (Étal-Major). 

BoTiKF.i,,  h.,  c"  de  Peyrieux. 

Bov  ER ,  h. ,  c°*  de  Courtes. 

BoTER,  f.,  c"'  de  Mantenay-Montliu. 

BoïEs,  localité  disparue,  à  ou  près  Jcjeus.  —  Boyes, 
ia8.5  (Polypt.  de  Saint-Paul  de  Lyon,  p.  81). 

IloïEux,  ch.-l.  (le  la  c"  de  Boyeux-Saint-Jéromc, 
r°°  de  Poncin.  -  •  Boyeu ,  1299-1369  (arch.  de  la 
Gôle-d'Or,  B  io455,  f  ii3  \°)\  1731  (titres  de 
iam.).  —  Boyeux,  1808  (Stat.  Bosai,  p.  119). 

En  1876,  Boyeux  n'était  encore  qu'un  hameau 
de  la  commune  de  Saint-Jérôme:  à  celte  époque, 
il  fut  élevé  au  rang  de  chef-lieu  communal,  mais 


la  paroisse  resta  à   Saint-Jérôme  et  la   commune 
reçut  le  nom  de  Boyeux-Sainl-Jérome. 

BoïEDx  (Le  Mas-),  h.,c°'  de  Piïay. 

Boz,c"'duc°°  de  Pont-de-Vaux.  —  Pratum  wmm, 
qui  est  in  Ludunense,  [ubi]  a  Bosco  vocatur,  997- 
io3i  (Bec.  des  chartes  de  Cluny,  t.  III,  n°  a435). 
—  Villa  Bo,  io3t-io6i  (Cart.  de  Saint-Vincent 
de  Màcon,  n°  110).  —  Bo»,  i32,5  env.  (terr.  de 
Bàgé,  r'  j8).  —  Boz,  in  parrochia  Caprosii,  iltglt 
(arch.  de  l'Ain,  H  797,  l"  34  r°).  —  Bute,  i533 
(ibid.,  H.  8o3,  r  878  r").  —  Boz  ou  Bouz,  1734 
(Descr.  de  Bourgogne). 

Kn  1789,  Boz  était  une  communauté  du  bail- 
liage, élpclionet  subdélégalion  de  Bourg,  mande- 
ment de  Bâgé  et  justice  d'appel  du  duché  de 
Pont-de-Vaux. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archl- 
prétré  de  Bàgé,  était  sous  le  vocable  de  saint  Sé- 
bastien; l'abbé  de  Tourniis  présentait  à  la  euro. 
L'érection  de  Boz  en  paroisse  ne  date  que  du 
xvii'  siècle;  auparavant  la  paroisse  était  à  Che- 
vroHX.  —  Boz,  anne.re  de  Chevroux,  i656  (vi- 
sites pastorales,  ("  870). 

A  ré|>oque  intermédiaire,  Boz  était  une  mu- 
nicipalité des  canton  et  district  de  Pont-de- 
Vaux. 

Boz,  h.,  c"°  de  Bàgé-la- Ville.  —  In  pago  Lugdu- 
nensi,  in  fine  Balgiacetui,  in  villa  Bo,  io3i-io6i 
(Gart.  de  Saint-Vincent  de  Màcon,  n"  110).  — • 
Bot,  1399  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  554,  f°97r''); 
157a  (arrh.  de  l'Ain,  H  8i3,  f  aiav"). 

Boz  (Le),  h.,  c"  de  Lescberoui.  —  Le  Bas,  i4i6 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  718,  table).  — Le  Bo: , 
i /xi 9.  (ibid.,  B  736,  1*673  r°). 

Boz  (Les),  h.,  c"°  de  Saint-!Nizier-le-Bouchoux.  — 
Fjcs  Bau.T,  xvin'  s.  (Gassini).  —  Les  Bois,  i8l\'] 
(stat.  post. ).  —  Les  Boz,  187a  (dénombr.). 

BozET,  écart,  c"'  de  Monlcoaux. 

BozoN,  f.,  c"  de  Saint-Eloi. 

BozoN^E  (La),  m"  is.,  c°*  de  Monthieux. 

BozoNMÈREs  (Les),  f. ,  c"'  de  Mollon. 

BozoNS  (Les),  h.,  c"'  de  Villomotier. 

Braganxière,  f.,  c"  de  Saint-Sulpice. 

BRAGAyNiiiRE,  étang,  c°'  de  Saint-Nizier-le-Désert. 

Bracoun,  anc.  nom  de  montagne,  à  ou  près  Bé- 
nonces. —  Juxta  montem  Bracoun,  i233(arcb.  do 
l'Ain,  H  34i). 

Braille  (Sur-),  h.,  c"'  de  Belley.-  -  Notre-Dame  de 
Braille,  xviii"  s.  (Cassini). 

Braires  (Les),  f. ,  c"  de  Chàtenay, 

Braise  (La),  h.,  c°'de  Moniracol. 

Brahafan  ,  f. ,  c"  de  rAbergement-Clémentiat. 
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Rrahifân,   ni°°  is. ,  c°°  d'Ambronay.    —  Bramafan, 

xviii*  s.  (Cassini). 
Hramapax,  f. ,  c°*  d'illiat.  —  Lei  deux  granges  ap- 

peléei  de    Bramafan,   161 3    (Bibl.    Uumli. ,  t.  I, 

p.  5i8). 

L'une  de  ces  granges  était  située  en  Bresse  et 

l'autre  en  Dombes. 
Bbamafan,  écart,  c°°  de  Jassans. 
RRAMAfAN,  m°"  is. ,  c"  de  Jasseron. 
liRAMAFAN,  f. ,  c'"  de  Montluel. 
Bramafan,    f.,    c"  de   Villemotier.    —    Bramafan, 

xvin'  s.  (Cassini). 
Rrahe-Boedf,  f. ,  c"  de  Ghérery. 
Brame-Loup,    bois,  c"'   de  Civricux.  —  Nemut    do 

Brama  Lou,  ia85  (Polypt.  de  Saint-Paui,  p.  87). 
Brameloup,    localité    disparue,   c"    de   Saint-Olive. 

—  Johannes  de  Bramaloti,  1299-1869  (arch.  de 

la  Cote-d'Or,  B.  io455,  f  Uç,  v°). 

Cette  localité  a  donné  son  nom  à  un  étang  de 

Saint-Olive. 
Bramf,i,oiip,  lieu    dit,   c°'  de    Saint-Trivier-sur-Moi- 

gnans. 
Bramont,  h.,  c"'  de  Chàtillon-sur-Chalaronnc. 
Branche  (La),  h.,  c°'  de   Saint-André-d'Huiriat. 
Branche  (La),  b.,  c°'  de  Saint-Julien-sur-Veyle. 
Branche  (La),  locaterie,  c"'  de  Saiiit-Nizier-le-Dé- 

serl. 
Bbancuet  (Le  Biez-de-),  niiss. ,  affl.  de  TAlbarine. 
Brancioi  (Le),  f.,  c°'  de  Rancé. 
Brançon  (La),  ruiss. ,  naît  à  1,1 44  mètres,   dans  le 

massif  du  Grand- Colombier,  sur  le  territoire  de 
\irieu-le-Petit,  traverse  Chavomay  et  va  se  perdre 

dans  le  Seran. 
Brancles  (Les),  f. ,  c"  de  Bàgé-la- Ville. 
Braqdjs,  écart,  c"'  de  Dompierre-sur-Cbalaronne. 
Bbas-de-Fer  ,  f. ,  c"'  de  Ghalamont. 
Bras-du-Lac  (Le),  émissaire  du  lac  de  Nantua. 
Brassières  (Les),  h.,  c"°  de  Priay. 
Brassuet  (Le),  h.  et  usine,  c"°  do  Cballex. 
Braï  (Le),  écart,  c°*  de  Clianay. 
Bhaï,  b.,  c"  de  Reyrieux. 

Brazière  (La),   écart,   c'"  de   Dompierre-de-Chala- 

moiit.  —  Li  Braseri,  laSS  (Polypt.  de  Saint-Paul 

de  Lyon,  p.  96). 

Brégnier,  village,  ch.-l.  de  lac"  de  Brégnier-Cordon. 

Brenniacu» ,  1 1 53  (Grand  cartul.  d'Ainay,  1. 1 ,  p.  5o). 

—  Brenniez,  1260  (arcb.  de  la  Côte-d'Or,  B769). 

—  Bregnez,  i39a(Grand  cartul. d'Ainay, p.  207). 

—  Bregniacus,  1 354  (arcb.  de  la  Côte-d'Or,  B  843, 
Piaar").  —  Breniacui,  i38i  (ibid.,  B  1237). 
— -  Bregniez,  i444  {ibid.,  B  798,  f°  la  r°).  — 
Breignier,  i65o  (Guichenon,  Bugey,  p.  94).   — 


Brenier,  1670  (enquête  Boucbu):  1784  (Descr. 
de  Bourgogne).  —  Bregniei-s,  xviii'  s.  (Cassini). 

—  Brenier,  an  x  (Ann.  de  l'Ain). 

Kn  1789,  Brégnier  était  une  communauté  du 
bailliage,  élection  el  subdélégation  de  Belley, 
mandement  de  Rossillon, 

Son  église  paroissiale  ,  diocèse  de  Belley,  archi- 
prétré  d'Arbignieu,  était  dédiée  à  saint  Jean- 
Baptiste;  le  prieur  d"  Saint-Benoit-de-Cessieu 
présentait  à  la  cure,  au  nom  de  l'abbé  d'Ainay.  — 
Eccletia  de  Brenniaco,  11 53  (Grand  cartul.  d'Ai- 
nay, t.  1,  p.  5o).  —  Eccletia  de  Bregniez  et  de 
Cordone,  1293  (ibid.,  p.  207).  —  Eccletia  de 
Brégnier,  sub  vocabiilo  Sancti  Joanni»  Bapliile, 
1  '100  env.  (pouiilé  du  dioc.  de  Belley). 

Dans  l'ordre  féodal ,  Brégnier  dépendait  delà 
seigneurie  de  Cordon. 

A  l'époque  intermédiaire,   Brégnier  et  Cordon 
formaient  une  municipalité  du  canton  de    Saint- 
Benoit,  district  de  Belley. 
Bregnikr-Cordon,  c°'  du  c°"  de  Belley.    —    Brenier, 
1784  (Descr.  de  Bourgogne);  aux  (Ann.  de  l'Ain). 

—  Brenier;  hameau  :  Cordon,  1808  (Slat.  Bossi, 
p.  129).  —  Brégnier  et  Cordon,  i846  (Ann.de 
I  Ain).  —  Brégnier-Cordon ,  1881  (ibid.). 

Breigses,  b. ,  c"  de  Poncin.  —  Bregniet,  129g- 
1869   (arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  io455,  f°  94  v°). 

—  Bregne ,  160 4  (arch.  de  Jujurieux).  —  Brei- 
gTie,  xviii' s.  (Cassini).  —  Breigrteê,  1847  (slat. 
posl.  ). 

*Breigsans  ,  anc.  fief  de  Bresse ,  c°'  de  Saint-André- 
de-Corcy.  —  Petite  teigneurie  qui  s'appelle  le 
Breignan,  laquelle  dépend  de  celle  de  Sure,  i65o 
(  Guichenon ,  Bresse ,  p.  1 1 3  ). 

Bbeille   (La),  f. ,  c°*  de  Sandrans. 

Breille  (  La  ) ,  h. ,  c°°  de  Savigneux.  —  Fief  et  rente 
noble  de  la  Breille,  xvni*  s.  (Baud,  Nobil.  de 
Dombes,  p.  179). 

La  terre  de  Breille  fut  érigée  en  fief,  en  i()Oi, 
par  les  souverains  de  Dombes. 

Breisse  (La),  lieu  dit,  c"  de  Poncin. 

Brelagnecx  (Le),  ruiss.,  afll.  du  Fombleins. 

Brelandières  (Les),  m'°,  c°'  de  Cbàtillon-sur-Chala- 
ronne. 

Brélaz,  f.,  c"  de  Chàlenay.  —  Brayla,  1847  (stat. 
post.  ). 

Bramont,  f. ,  c"'  de  Saint-Remy. 

Brenans  (Les),  h.,  c"'  d'Aisne. 

Brénaz,  c°"  du  c™  de  Champagne. —  Bregnaz,  i845 
(arcb.  de  la  Côte-d'Or,  B  776,  table).  —  Bren- 
nax,  i5oa  (ibid.,  B  782,  P  5i4  v°).  —  Brenaz, 
j643  (arch.  de  l'Ain,  H  4oa).  —  Brenat,  1748 
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(Descr.de Bourgogne);  1790  (Dénombr.  de  Boui>- 
gogne). 

En  1689,  Brcnaz  était  une  communauté  de 
l'élection  et  subdélégation  de  Bclley,  mandement 
de  Valromey,  justice  du  marquisat  de  ce  nom. 

Son  église  paroissiale,  annexe  de  Locliipu,  dio- 
cèse de  Genève,  arcliiprètré  du  Bas-Valromey,  était 
dédiée  à  saint  Martin;  le  chapitre  de  Belley  pré- 
sentait à  la  cure.  Cette  église  était  primitivement 
à  Méraleaz;  elle  fut  transférée  à  Brénaz  par  saint 
François  de  Sales,  en  i6o5.  —  lirénaz,  succur- 
sale, x»iii*s.  (Cassini). 
BRixAZ,  section  de  la  c°"  du  Sault-Brénaz ,  c""  de 
Lagnieu.  —  De  Braitnato,  iiii  (arch.  de 
lAin,  H  aia).  —  Brainatu»,  ii4i  (cartulaire 
de  Portes;  cf.  Guichcnoii,  Bresse  et  Bugev,  pr. , 
p.  aaa).  —  Brennat ,  1171  env.  (Cartul.  lyonn., 
L  I,  n"  44).  —  Breina»,  1190  env.  (ibid., 
n"  63).  —  De  Brenalo,  Jaao  (arch.  de  l'Ain, 
H  307).  — ■  Braygtuu,  ia68  (Cartul.  lyonn., t.  II, 
n"  670).  —  Brayna»,  i3i8  (arch.  de  l'Ain, 
H  agg).  —  Breygnaz,  1839  (ihid.,  H  993).— 
Brennaz,  i4a3  (Brossard,  Cartul.  de  Bourg, 
p.  i'i8^.  —  Brenat,  thgti  (arch.  de  la  Cote- 
d'Or,  B  8gi,  répert.).  —  Brenax,  i563  (létd., 
B  io453,  P  9i5  r").  —  Brenai,  xviii*  s.  (Cas- 
sini); iH43  (État-Major). 

En  178g,  Brénaz  était  un  village  de  la  pa- 
roisse de  Sainl-Sorlin,  mais  aux  xiii*  et  ii»°  siè- 
cles, c'était  une  paroisse  du  diocèse  de  Lyon, 
archiprétré  d'Ambronay.  —  Capellanitt  de  Bre- 
nalo, laan  (arrh.  de  l'Ain,  H  807).  —  Ecclesia 
de  Braygnat,  latig  (Cartul.  lyonn.,  l.  Il,  n°  678). 

Après  la  Itévolution,  Brénaz  continua  à  faire 
partie  de  Saint-Sorliu  jusqu'au  97  juillet  1867, 
qu'un  décret  l'érigea  en  commune,  avec  le  Sault. 

Il  existait,  aux  xii*  et  xiii'  siècles,  une  famille 
noble  qui  portait  le  nom  de  Brénas;  celle  famille 
s'éteignit  vers  laSo,  —  /.  de  Brennai,  1171  env. 
(Cartul.  lyonn.,  t.  1,  n°  44). 
Bbknod,  ch.-l.  (le  c""  de  l'arr.  de  Nantua.  —  Brma, 
1 198  (Rec.  des  chartes  de  Cluny,  t.  V,  n°'  4875  et 
4376).  —  Brenno,  1137  (G"'g"6i  Cartul.  de 
Sainl-Sulpice,  p.  35).  —  Bregno,  1817  (arch. 
de  l'Ain,  H  368).  —Bregnot,  i345  (arch.  de  la 
C6te-d'0r,  B  775,  Ubie).  —  Brenou,  i365  env. 
(Bibl.  nat.,  lat.  ioo3i,  (*  89  ï°).  —  Lo  ville  de 
Brenoz,  1894  (arch.de  laCote-d'Or,  B  8i3,r8j. 

—  Bregnoi,  tltf]  (arch.  de  l'Ain,  H  S.îg).  — 
De  Bregnocio,  i43i  (ibid.,  H  36.t).  —  Bvennoz, 
iliS-  (arch.  de  la  Côte-d'Or.  B  8i5.  f  445  r°). 

—  Homme*  et  commiinita»  Brenocii,    i5o6  (arch. 


de  l'Ain,  H  869).  —  Brenod,  i656  (ibid.).  — 
Brenol,  1670  (enquête  Bouchu).  — Brénod,  1784 
(Descr.  de  Bourgogne);  an  x  (Ann.  de  l'Ain). 

En  1789,  Brénod  était  une  communauté  du 
bailliage  et  élection  de  Belley,  de  la  subdélégation 
et  mandement  de  Nantua. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Genève,  ar- 
chiprétré de  Champdor,  était  dédiée  à  la  sainte 
Vierge;  le  prieur  de  Nantua  présentait  à  la  cure. 
Dès  la  première  moitié  du  xn*  siècle,  les  moines 
de  Nantua  possédaient  un  prieuré  à  Brénod.  — 
Baimelintu,  pretbyter,  de  Breno,  )i3à  (Bibl. 
Sebus.,  p.  a5a).  —  Pi-ioratu»  de  Breno,  1989 
(arch.  de  l'Ain,  U  SSg).  —  Curatux  Brenocii, 
i463  (arch.  de  l'Ain,  G  4o).  —  Parrochiatits 
Brenocii,  1469  (ibid.,  H  869). 

La  seigneurie  de  Brénod  appartenait  aux  prieurs 
de  iNantua,  sous  la  sauvegarde,  puis  sous  la  su- 
zeraineté des  sires  de  Tlioire-Villars  auxquels  suc- 
cédèrent, en  i494,  les  comtes  de  Savoie.  — 
Garda  de  Breno,  1999-1 869  (fiefs  de  Villars: 
arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io455,  f°  90  r°). 

A  l'époque  intermédiaire,  Brénod  était  la  mu- 
nicipalité chef-Ueu  du  canton  de  ce  nom,  district 
de  Nantua. 
Bii^:nod  (La  Plainb-de-),  lieu  dit,  c'"  de  Lagnieu. 
Brens,  c""  du  c""  de  Belley.  —  De  Brengo,  1889 
(arch.  de  l'Ain,  H  aa3).  —  Breint,  i36i  (Gall. 
chr.,  t.  XV,  instr.,  c.  3a8).  —  Brent,  i444 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  798,  P  Saa  r°). 

En  1789,  Brens  était  une  communauté  du 
bailliage,  élection  et  subdélégation  de  Belley, 
mandement  de  Rossillon 

Son  église  paroissiale ,  diocèse  et  archiprétré  de 
Belley,  était  dédiée  à  saint  Michel;  le  chapitre  de 
Saint-Jean-Bapliste  de  Belley  en  était  collateur.  Au 
xvii'  siècle,  l'église  de  Brens  était  unie  à  celle  de 
Belley.  —  Ecclesia  de  Brens,  sub  vocabulo  Sancli 
Michaelis,  i4oo  env.  (pouillé  du  dioc.  de  Belley). 

Dans  l'ordre  féodal,  Brens  était  une  dépen- 
dance de  la  seigneurie  de  Bclley,  laquelle  appar- 
tenait à  l'évèque  de  cette  ville.  —  Infra  prae- 
dictot  confines  sunt  villae  de  Chatono ...  el  de 
Breins,  1861  (Gallia  christ.,  t.  XV,  instr.,  c.  828). 

A  l'époque  intermédiaire,  Brens  était  une  mu- 
nicipalité des  canton  et  district  de  Belley. 
Brehs,  lieu  dit,  c"  de  Saint-Alban. 
Bresle  (Graudb-  et  Petite-),  fermes,  c"*   de   San- 

drans. 
Bressan,  habilant  de  la  Bresse.   —    Bressent,   984 
(Gnigue, Cartul.  lyonn.,  t.  l,n"  9).  — Bresenctit, 
108a  (Bec.  des  chartes  de  Cluny,  t.  IV,  n°  SSga). 
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—  Brettenchin$ ,  1102  (  Cartul.  de  Saint- Vincent 
de  Mâcon,  n"  6i3l.  —  Rreitsent,  c.  rég.  plur. 
1176  env.  fGiiigue,  Dociim.  de  Dombes,  p.  Û7). 

—  Brestencu»,  ii84  ('Spon,  Hist.  de  Genève, 
«'éd.,  t.  11,  p.  39).  —  Petro  Breisnenc,  laao 
( Giiigue ,  Obituar.  lugdiin.  occl.,p.  igS).  —  Urey- 
leiu,  ia73(arrh.  du  Rliône,  fonds  de  laPlatière, 
vol.  14,  n"  8  il»).  — Rreymnt,  c.  obi.,  iSaoenv. 
(terr.  de  Bàgé,  f  8).  —  Hrestnnde,  i6i5  (Lo 
Guemen,  éd.  Philipon).  —  Troupes  hrnntamUs, 
1 65o  (  Guichnnon ,  liresse  cl  Bugej ,  part.  1 , 
ch.  3t).  —  Rreuatufs  et  genliUhommeii  hresinm, 
i65o  (Guichenon,  Rugey,  p.  8).  ^ —  Brayasanda , 
1661  (pièce  patoisp,  à  la  suite  de  l'Enrôlement 
de  Tivan).  —  Les  Bressans,  1808  (Slat.  Bossi, 
p.  839).  —   Noéls  bressans,    i845  (éd.  Leduc). 

—  Poésies  bressanes,    i846  (Ann.  de  l'Ain). 
Bressim.  lieu    dit,    c"*  de    Saint-Didier-scir-Cliala- 

ronne. 
Bressan,  localité  disparue,   c"°  de  Saint-Martin-dii- 

Fréne.  ■ —  Bressan,  xviii'  s.  (Cassini). 
Bressands  (Les),  h.,  c'"  de  Vésine. 
Bresse  (La),  anc.    province  du   duché    de   Savoie, 

unie,  en  1601,  à  la  Généralité  de  Bourgogne.  — 

Saltus  Brexius,  \'  s.  (D.  Bouquet,  t.  III,  p.  106). 

—  Brixia,  1094  (Bec.  des  chartes  de  Cluny,  t.  V, 
p.  33).  —  Brexia ,  1106  (bulle  de  Pascal  H, 
citée  par  Valois,  N.  G.  s.  v.).  -  -  Bressia,  iiig- 
1 1.56  (Bec.  des  chartes  de  Cluny,  t.  V,  n"  4i'i3  ). 

—  Breyssi,  iaa8  (Carlul.  lyonn.,  t.  1,  n"  3/18). 

—  Breiuia,  ia63  (Arch.  nat. ,  P  i366,  c.  1687). 

—  Brissia,  1281  (Dubouchet,  Maison  de  Coli- 
gny,  p.89).  —  Breyssia,  i3i4  (Carlul.  de  Bourg, 
n°  la).  —  Breysse,  i384  (Bibl.  Dunib.,  t.  I, 
p.  3io).  —  Breisse ,  1898  (Guigue,  Docum.  de 
Dombes,  p.  354).  —  Breyssy,  i436  (arch.  de  la 
Cote-d"Or,  B  696,  1'°  i5a  r°).  —  Bresse,  i564 
{ibid.,  B  594,  {"  1  r").  —  Breissi  et  Breissy, 
1655  (Lo  Guemen  ,  éd.  Philipon). 

Le  nom  de  Bresse  parait  s'être  appli(|ué  à  la 
vaste  plaine  limitée  par  la  Saône,  le  llhône  et 
l'Ain,  y  compris  l'ancien  pagns  de  Dombes.  — 
De  pagn  Dmnbensi ,  ubi  Briscia  dicitur,  var. 
lirissia,  viii'  s.  (Vita  Treverii  1,  3,  A  A.  SS. ,  i6ja- 
nuar.,  11,  .33;  D.  Bouquet,  t.  111,  4ia). 

Dans  le  langage  politique  et  administratif,  ce 
nom  de  Bresse  qui  ne  désignait  à  l'origine  que  la 
Terre  de  Bàgé,  —  Nos  Amedeus.  ,  .  dominus 
teirae  Bauifinci  el  Cohijpnaci ,  i3oi  (Cartul.  de 
Bourg,  u°  -^  );  —  Palria  Breyssiae,  Reversimontis , 
Dumbarum  et   Vallisb/mae,  ihlt']  {ibid.,  n°  io5), 

—  finit  par  s'étendre  à  tous  les  pays  situés  entre 


la  Saône  et  l'Aiu,  au  fur  et  à  mesure  qu'ils  tom- 
baient sous  la  domination  des  princes  de  Savoie, 

—  In  comiintu  Viltarii,  infra  Bressiam  situato ,  1 46o 
(Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pi.,  p.  3i),  —  el 
même,  parait-il,  à  la  région  située  entre  l'Ain  et 
le  Jura.  —  Les  seij^neuries  de  Perosj^es  el  Sainl- 
André-de-Briord,  en  deçà  du  BhÔM,  c'est-à-dire  en 
Bresse,  xviii'  s.  (Aubret,  Mémoires,  t.  Il,  p.  i54). 

Tous  ces  pays  formaient  ce  que  l'on  appelait 
au  xvi'  siècle  tria  patrie  de  Bresse" ,  —  Patria 
Bressiae,  i5i5  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr., 
P-  79)-  —  ^^  "'"  Pavs  de  Bresseii,  —  Païs  de 
Bresse,  i56i  (tjartul.  de  Bouq;,  n°  171^. —  l^e 
Pays  de  Bresse,  1734  (Descr.de  Bourgogne);  — 
ou  simplement  tria  Bresse^», — Johannes,  dominnu 
de  Challes ,  guhernalor  Breyssie ,  i5o4  (Cartul.  de 
Saint-Vincent  de  Màcon,  p.  4o6). 

Les  sires  de  Bàgé  faisaient  administrer  leur 
terre  par  un  bailli  dont  les  attributions  judiciaires 
furent  de  très  lx)nne  heure  dévolues  à  un  juriste 
de  profession.  —  \pud  nos  vel  bailliros  nostros, 
ia5o  (Cartul.  de  Bourg,  n"  1  ).  —  E.  de  Kspeyse , 
juges  de  la  cort  de  Baugia,  ia65  (Docum.  lin- 
guist.  de  l'Ain,  p.  i5).  —  Homino  Petro,  domino 
de  Castetlione,  milili  baillivoque  suae  teirae  Bau- 
giaci,et  magistro  Guillelmo  de  Sancto  Gcrmano  ju- 
dici  suo  cjnsdem  lerrae,  1290  (Cartul.  de  Bouc);, 
n°6).  • —  Curia  Baugiaci ,  129a  (Cartul.  iyonn., 
t.  II,  n"  836).  Au  conimen<ement  du  \iv' siècle,  le 
siège  du  bailliage  de  Bresse  fut  transféré  de  Bàgi' 
à  Bourg  et  son  ressort,  à  partir  de  cette  époque, 
s'augmenta  au  fur  el  à  mesure  des  conquêtes  (juc 
faisait  la  maison  de  Savoie  sur  la  rive  droite  de 
l'Ain,  «en  deçà  de  l'Ain)!,  ciVra  Yndis  fluvium.  -- 

—  Bailtirus  terrât  Baugiaci,  1290  (Cartul.  de 
Bourg,  n°  6).  —  Baillivus  m  terra  Baugiaci  el 
Cologniaci,  1294  (arch.  de  la  Côle-d'Or,  B  loS'i'i 
f°  1  v°).  —  BailHnia  Burgi,  i3i4  (arch.  dn 
Rhône,  Laumusse  :  Teyssonges,  chap.  I,  n°  7).  — 
Baillirus  et  jude.r  de  Burgo  in  Breyssia ,  1 3 1  '1 
(Cartul.  de  Bourg,  n"  12).  —  Judex  terrae 
Baugiaci ,  Vallisbonae  et  dira  Yndis  Jluiiuni  pr  ' 
Amedeo,  comité  Sahaudiae ,  i373(Cartul.  de  Bourg. 
n°  ao).  —  Bailtivus  Breyssiae,  Dombartim  et  Vallis- 
bone  ac  baroniae  de  ViUariis,  iIiq6  (Bibl.  Dumb.. 
compl.,  p.  87). A  l'origine,  on  ne  pouvait  appeler  de> 
sentences  du  juge  de  Bresse  qu'au  conseil  du  prince 
qui  n'avait  pas  de  siège  fixe;  en  1891,  le  comte 
Amédée  VII  créa,  à  Bourg,  un  juge  des  appel- 
lations de  Bresse  ([ui  connaissait  non  seulement 
des  sentences  du  juge  ordinaire  ou  juge  mage, 
mais  aussi  de  celles  du  bailli  et  du  châtelain.   — 
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Si  ab  judich  ordiiiarii  sententia  contingent  appel- 
lari,  hiijusmodi  appellatio  coram  judice  noslro  ciiu- 
$arum  appellatioitiim  Breyssiae  ventilari  debeat.  — 
Item  quod  ab  ordinalionibus  et  injunctionihus 
baillivi  Bveyitiae  et  castelluni  liuigi .  .  .  appetlari 
potsit  adjudicem  nottrum  ordinarium  Breyssiae  vel 
jiulicem  causarum  appellationum  Breyssiae,  1891 
{Cartiil.  de  Bourg,  n°  34).  —  Juge  mage  de 
Bresse,  i.')79  (ibid.,  p.  ôy-'i).  —  Juge  d'appel  de 
Breue,  i583  (Hrossard,  ibid.,  p.  697). 

Au  mois  de  juillet  1601,  Henri  IV  créa,  & 
Bourg,  un  siège  présidial  auquel  devaient  res- 
sortir toulcs  les  appellations  des  jnridictions  suhai- 
temes  «tant  du  pays  de  Bresse  que  de  ceux  de 
Bugey,  Verromey  et  Gex,  le  tout  sous  le  ressort 
du  Parlement  de  Bourgogne  séant  à  Dijon  5.  — 
Lteutenant  général,  civil  et  criminel  atu:  bailliage 
de  Bresse  et  siège  présidial  de  Bourg,  1767  (arcli. 
de  l'Ain,  H  889,  C  '12  v"). 

Malgré  cet  édit,  les  seigneurs  en  possession  du 
double  dejp-é  de  juridiction  continuèrent  à  pré- 
tendre que  les  décisions  de  leur  juge  d'appel  res- 
sortissaient  nùment  au  Parlement  de  Dijon,  tout 
au  moins  pour  les  matières  ne  rentrant  pas  sous  le 
premier  clief  de  l'édit  des  Présidiaux;  les  officiers 
du  bailliage  de  Bresse  prétendaient  le  contraire; 
la  contestation  s'éternisa  et  ne  fut  délinitive- 
ment  tranchée  en  faveur  de  ces  derniers ,  qu'à  la 
veille  de  la  Révolution. 

En  1789,  la  Bresse  formait  le  huitième  bail- 
liage principal  du  Gouvernement  de  Bourgogne; 
ce  bailliage  renfermait  1 96  communautés  et 
comptait  i33,oi/i  habitants;  il  était  limité,  au 
levant  par  le  comté  de  Boiirgojpie  et  par  la  rivière 
d'Ain,  au  midi  par  le  Rhône,  au  couchant  par  la 
Saonc,  au  nord  |>ar  la  Bresse  Clialonnaise  et  la 
liaronnie  de  Romenay;  la  Dombes,  principauté  de 
60  paroisses,  s'y  trouvait  enclavée. 

La  Bresse  était  régie  par  le  droit  écrit,  à 
l'exception  de  certaines  matières  qui  continuèrent, 
après  l'annexion  à  la  France,  à  être  réglées  par 
les  statuts  de  Savoie. 

La  Bresse  était  divisée  en  chàtellenies  ou  man- 
dements dont  le  nombre  s'était  accru,  comme  de 
raison,  au  fur  et  à  mesure  des  conquêtes  de  la 
maison  de  Savoie.  Voici ,  d'après  le  «procès-verbal 
de  la  réduction  des  pays  de  Bresse,  Bugey  et  Ver- 
romey à  l'obéissance  du  roy  François  P's,  quelles 
étaient,  en  i53ti,  les  chàtellenies  domaniales  de 
Bresse  :  Bourg,  Treffort,  .Monldidier  (Jura),  Jas- 
seron,  Ceyzériat,  Monlluel,  Mirihel,  Bàgé,  Pont- 
de-Veyle,   SoInl-Trivier-de-Courtes,     Chùtillon- 


sur-Chalaronne,  Pont-d'Ain  et  Pérouges.  En  1784, 
le  nombre  dos  chàtellenies  ou  mandements  de 
Bresse  avait  été  porté  à  aS  (Descr.  de  Bourgogne, 
p.  317). 

Sous  !a  domination  de  la  maison  de  Savoie,  la 
Bresse  étaitun  pays  d'Etats;  aucune  levéededeniers 
ne  pouvait  se  faire,  sans  avoir  été  votée,  au  préa- 
lable ,  par  les  députés  de  la  noblesse ,  du  clergé  et 
du  tiers.  —  Ame  VII,  en  l'an  ifio3,  convoqua 
les  trots  Etats  de  ses  pays  deçà  les  Monls,  en  la 
ville  de  Genève,  pour  avoir  13  deniers  gros  par 
feu  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  part.  I, 
chap.  19).  Après  l'annexion  définitive  à  la  France, 
la  Bresse  fut  réduite  à  la  situation  de  Pays  d'Élec- 
tion. La  taille  et  les  impositions  jointes  étaient 
fixées  chaque  année  par  le  roi  et  le  rôle  des  Elus 
des  Trois-Ordres,  en  l'Election  de  Bourg,  se 
bornait  à  répartir  l'imimt  entre  les  différents 
mandements  du  Pays  de  Bresse.  L'Election  de 
Bourg  ressortissait  au  Parlement  de  Dijon,  fai- 
sant fonctions  de  Cour  des  Aides.  En  vertu  d'un 
arrêt  du  Conseil  d'Etat  du  1 4  juin  161 2, les  tailles 
étaient  personnelles  et  domiciliaires  pour  les  ré- 
sidents en  la  province,  et  réelles  pour  les  fo- 
rains. 

Dans  l'ordre  militaire,  la  Bresse  formait  avec  le 
Bugey  et  le  Pays  de  Gex  une  Lieutenance  géné- 
rale au  Gouvernement  de  Bourgogne,  laquelle 
comprenait  douze  gouvernements  particuliers  : 
Bourg,  Montluel,  Pont-tl'Ain,  Chàtiilon-les-Dom- 
bes,  Pont-do-Vcvlf,  Belley,  Seyssel,  le  Fort  de 
Pierre-Chàlel ,  le  Pont  de  Clianas  et  Lavour,  le 
Pont  d'Arlod,  le  Fort  de  l'Écluse  et  Gex. 

Bresse,  anc.  fief  de  la  chàlellcnie  de  Bourg.  —  Le 
fief  de  Bresse,  à  cause  de  Bourg,  i536  (Gui- 
chenon, Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  34). 

BnEssE  (Pbé-de-),  pré,  r.'"  de  Grièges. 

Bresse  (La),  f.,  c°"  de  Lent. 

Bresse  (La),  lieu  dit,  c"  de  Leyssard. 

Bressieci,  anc.  localité  habitée,  auj.  simple  lieu  dit, 
c'"  de  Lluiis.  —  Breyssiou,  1429  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B.  847,  f  47  v°). 

Bhessolles,  c"  duc°°dc  Montluel.  —  Breissola,  1 176 
eiiv.  (  Guigne ,  Docum.  de  Dombes ,  p.  4 6  ).  — •  Breys- 
sola,  1921  (Cari,  lyonn.,  t.  I,  n"  174).  —  Breys- 
sola,  liga  (pouillé  du  dioc.  de  Lyon;  f  28  v°). 
—  Breyssolle,  1670  (enquête  Bouchu).  —  Bres- 
sotle,  1734  (Descr.  de  Bourgogne).  —  Breissolaz, 
Xïiii'  s.  (dénombr.  des  fonds  des  bourgeois  de 
Lyon,  r  10  v°).  —  Bressoles,  an  x  (Ann.  de 
l'Ain).  —  Bressolles,  1808  (Slat.  Bossi,  p.  172). 
En  1789,  BressoUe  était  une  communauté  du 
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bailliage  et   élection  de  Bourg,  subdélégalion  de 
Trévoux,  mandement  de  Montluel. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  arclii- 
prêtré  de  Clialamont,  était  dédiée  à  saint  Mar- 
cellin;  l'abbé  de  l'Ile-Barbe  présentait  à  la  cure. 
—  Eccleaia  Sanctorum  Marcellini  et  Pétri  in  Bres- 
sola,  971  (Dipl.  du  roi  Conrad,  dans  Bouquet, 
t.  IX,  p.  70a,  d'après  les  Masures  de  l'Ile-Barbe, 
t.  I,  p.  64).  —  Eglise  parrochiale  :  Sainct  Mar- 
cellin de Breyssolaz ,  i6i3  (visites  pastor.,  (^67 v"). 
En  tant  que  fief,  Bressollc  était  de  la  mou- 
vance des  seigneurs  de  Montluel  qui  en  firent 
hommage,  en  1817,  aux  dauphins  de  Viennois. 
Le  traité  de  i355  fit  passer  Bressolle,  avec  toute 
la  seigneurie  de  la  Valbonnc,  dans  le  domaine 
des  comtes  de  Savoie.  La  justice  s'exerçait  au 
bailliage  de  Bourg. 

A  l'époque  intermédiaire,  Bressolles  était  une 
municipalité  du  canton  et  district  de  Montluel. 

BnEsso»,  t.,  c"°  de  Joyon\. 

Brèt,  usine  et  moulin,  c"°  d'Attignat. 

Brêt  (Lb),  h.,  c"'  de  Ciiàtillon-la-Palud. 

Brèt  (Sub-le-),  m°"  is. ,  c'"  de  Chézery. 

Bbèt  (Le),  h.,  c°°  d'Échallon. 

Brèt  (Le  Grand-  et  lb  Petit-),  fermes,  c"°  de  Joyeux. 

Brèt  (Le),  h.,  c"'  de  Reyricux. 

Bretaidières  (Les),  m°°  is.,c.°'  de  Chàtillon-sur-Cha- 
laronnc. 

Bretenïe,  anc.  m'",  c"'  de  Sainte-Croix.  —  Molen- 
dinum  de  Breteiiye,  apud  Sanclam  Crttcem,  1255 
(Bibl.  Dumb.,  t.  II,  p.  i33). 

*Bretièrb  (La),  anc.  lieu  dit,  c"°  de  Bàgé-la-Villc.  — 
En  la  Bretiry,  i538  (censier  de  la  Vavrelte,  P3). 

BniTiGNY,  h.,  c°' de  Prevessin.  —  Britignie,  i332 
(arch.  de  la  Cotc-d'Or,  B  1089,  P  34  r").  — 
Britigner,  1897  (ibid.,  B  logS,  f°  18  r°).  —  Bri- 
ligniez,  iGaS  {ibid.,  B  1167,  C  103  r°).  —  Bre- 
tigny,  xviii'  s.  (Cassini). 

Bhetonsière  (La),  m°°  is.,  c"°  de  Prevessin.  —  Broto- 
neres,  1897  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  1096, 
P  ai5v°).  —  Brotonnière,  xviii*  s.  (Cassini). 

Bretonmère  (La),  f.,  c"*  de  Viriat.  —  Li  Bretoneri, 
i344  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  553,  f°  5  v°).  — 
La  Haute  Bretonnière  et  la  Bame  Bretonnière, 
xviii*  s.  (Cassini). 

Bretouze  (La),  lieu  dit,  c"'  d'Oyonnax. 

Brèts  (Les),  f.,  c'"  de  La-Chapelle-du-Chàlelard. 

Bredil  (Le),  écart,  c""  «le  Biziat. 

Breuil  (Le),  c"°  de  Cerdon.  — •  De  Brolio  de  Cer- 
done,  1299-1869  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B 
io455,  f  91  r°). 

Bbeuii.  (Le),  chat,  et  f. ,  c°'  de  Monthieux. 


Avant  1 789 ,  Le  Breull  était  un  fief  avec  châ- 
teau, de  la  mouvance  des  souverains  de  Dombes. 

—  Les  fiefo  de  Buisson  et  de  Breuil,  1749  (Baux, 
Nobil.  do  Bresse  et  Dorabcs,  p.  igS). 

'*Breii'.le  (La),  anc.  bois,   c'"  de  Saint-André-dc- 

Bàgé. —  Nemus  de  la  Bruelly,    1489  (arch.  de 

l'Ain,  H  79a,  f  31  r°). 
Bbeuvand,  h.,  c°°  de  Saint-Sorlin. 
Bbevassin,  h.,  c°°  de  Monthieux.  —  Brovarcin,  1286 

(Guigue,  Docura.  de  Dombes,  p.  108).  —  Bre- 

vassin,  XMU*  s.  (Cassini);  1867  (stat.  posl.). 
Brève  (Le),  h.,  c"  de  Crans.   —   Brevoi,  xïiii*  s. 

(Cassini).  —  Au  Brève,  iHlf]   (stat.  post.). 
Brevet  (Le),  h.,  c°'  de  Rignieux-le-Franc. 
Brevette  (La),  f. ,  c"  de  Saint-Olive. 
Brevette   (La),   lieu   dit,   c°'  de    Saint-Julien-sur- 

Reyssouze.  —  Au  terroir  de  Saint  Jullien ,  lieu  dit 

en  la  Brevettaz,  1745  (titres  de  la  famille  Phi- 

lipon). 
Brévière  (La),  f.,  c"'  de  Saint-Rambert. 
Brevon  (Le),  ruiss.,  adl.  de  TAlbarine,  c°'  de  Saint- 

Ramhert;  parcours-  4,5oo"'.  • — •  Fontes  repo-ierunt 

irriguas,    inler  quos   ttnum  invenientes   maximum. 

Bebronae  indiderunt  nomen,  ïii'  s.  (  Vita  Domitiani 

1,6,  AA.  SS. ,  1  jul.,  I,  p.  5o  D). 
Bbevon  ,  étang ,  à  ou  près  Crans.  —  Stagnum  de  Bre- 

vone,  i2  5o  (Bibl.  Dumb.,  t.  II,  p.  65). 
Brevonses  (Les),  écart  et  étang,  c°°de  Saint-Marcel. 

—  Les  Brevonnes,  1286  (Guigue,  Docmn.  de 
Dombes,  p.  108).  —  Brevannes,  xviii'  s.  (Cas- 
sini). 

Breïbevent,  h. ,  c°'  d'Ambérieu-cn-Bugey.  —  Brede- 
vant,  xviii*  s.  (Cassini).  —  Breyderent,  i848 
(Etat-Major). 

Bhez  (Le),  grange,  c"'  d'Hauteville. 

Brezix  (Le  Biez-de-)  ,  ruiss. ,  alll.  du  Furans.  —  Voir 
Broisin. 

Bbiandas,  anc.  fief  de  Dombes,  c°'  de  Chaleins.  — 
*Brigendatis.  —r  Briendas,  1347  (Bibl.  Dumb., 
t.  Il,  p.  119).  —  Briandas,  1067  {ibid.,  t.  I, 
p.  48u). 

Briandas  était  une  seigneurie,  en  toute  justice 
et  avec  château  fort,  de  la  mouvance  des  souve- 
rains de  Dombes ,  possédée ,  au  xï°  siècle ,  par  les 
Briandas,  gentilshommes  de  Beaujolais.  Les  Le- 
viste ,  qui  l'acquirent  à  la  fin  du  xvi*  siècle ,  la  firent 
imir  à  leur  comté  de  Montbriand. 

Briandes  (Les),  lieu  dit,  c"  de  Chazey. 

Bbiandière  (La),  anc.  lieu  dit,  c"  de  Miribel.  — 
Briaiidiery,  ilioi  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  660, 
f  16  r°). 

RRIBA^^E  (La),  écart,  c"  de  (ihavevriat. 
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Bridodx,  ('cart  et  élang,  c"'  de  Romans. 

Bbie  (La),  m"  is.,  c"  de  Sainl-Trivier-dc-Courtcs. 

Briel,  loralité  disparue,  c"  de  Messimy.  —  Bi-iel, 

1/197  ('PT-  tles  Messimy,  P  sa  v°). 
Briey,  f. ,  c"  de  Servas. 
BBiyANS,  localité   disparue,  à  ou  près  Saint-Soriin. 

—  Via  tendens  de  Sancto  Satiirnino  versus  Brinans, 
i36/i  (arch.  de  l'Ain,  H  989,  f  89  r°). 

Briugues  (Les),  m°°  is.,  c"  de  Marlieux. 

Bbidses  (Les),  dora.,  c"  de  Sandrans. 

Briod,  ou  Bbioro,  c"°  de  Chavannes-sur-Rcyssouïe. 

—  Briordet  par  adoucitêement  delanffnge  Biiod  ou 
llrioitd,  i65o  (Guichenon,  Bresse,  p.  a6).  — 
Brioude,  187.5  (Guigne,  Topogr.  histor.,  p.  55). 

Dans  l'ordre  féodal,  Briod  ou  Briord  était  un 
fief  sans  justice  du  bailliage  de  Bourg.  Ce  fief  por- 
tait, au  xiï*  siècle,  le  nom  de  Bochailles,  et  appar- 
tenait à  des  gentilshommes  qui  lui  avaient  em- 
prunté leur  nom;  il  entra,  au  xv'  siècle,  dans  la 
famille  de  Briord  qui  lui  imposa  le  sien. 

BRioN,c~du  c°°  de  Nantua.  —  Villa  de  Brione, 
1399-1869  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io455, 
C  rj-j  r°).  —  Brion,  iSgi  (.Aid.,  B.  8i3,  f  5). 
En  1789,  Brion  était  un  village  de  la  paroisse 
de  Géovreissiat,  bailliage  et  élection  de  Belley, 
subdélégation  de  Nantua ,  mandement  de  Mont- 
réal. Son  érection  en  paroisse,  sous  le  vocable  de 
saint  Denis,  date  de  i85i. 

En  tant  que  seigneurie,  Brion  appartenait, 
en  1 090 ,  aux  sires  de  Coligny  de  qui  il  passa ,  un 
siècle  plus  tard,  aux  sires  de  Thoire,  par  suite  du 
mariage  d'Alix  de  Coligny  avec  Humberl  II,  sire 
de  Thoire.  A  la  mort  du  dernier  sire  de  Thoire- 
Villars,  la  terre  de  Brion  entra  dans  la  mouvance 
des  comtes  de  Savoie;  elle  fut,  par  la  suite,  érigée 
en  baronnie  avec,  comme  d<''|)endancos ,  Géovreis- 
siat et  partie  d'iiernore.  —  Castrum  Bvioni», 
1090  (Dubouchet,  Maison  de  Coligny,  p.  3/i). 

Brion,  écart,  c°"  de  Longecombe. 

BiioRD,  e~  du  c°°  de  Lhuis.  —  |  |  {  ioiatenses,  sur 
un  fragment  d'autel  trouvé  à  Briord  (C.I.L.XIII, 
aA6i).  —  BriorI,  ii5o  env.  (Carlul.  lyonn.,  t.  I, 
n°  33).  —  Brihort,  ti5o  env.  (ibid.).  —  Brior, 
ia88(arch.  de  la  Côle-d'Or,  B  1339).  —  De 
Rriordo,  i355  (liirf.,  B  796,  f  ai  T°).  —  BHord, 
1587  (pouillé  du  dioc.  de  Lyon,!*  i4  v°). 

En  1789,  Briord  était  une  communauté  du 
bailliage,  élection  et  subdélégation  de  Belley, 
mandement  de  Rossillon. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  arclii- 
prélré  il'Anibronay,  était  dédiée  à  saint  Jean- 
Baptiste;  le  droit  de  présentation  à  la  <:ure,  qui 


appartenait,  au  xiii*  siècle,  aux  évêques  de  Belley, 
passa  depuis  lors  aux  archevêques  de  Lyon.  — 
Briort,  i95o  env.  (pouillé  du  dioc.  de  Lyon, 
1^  i5  v"). 

Vers  le  milieu  du  m'  siècle,  il  existait  une 
abbaye  à  Briord;  cette  abbaye,  bien  que  située  au 
diocèse  de  Lyon,  dépendait  des  évoques  de  Bellev. 

—  In  epiteopatit  Itigdunensi .  .  .  abbatia  Briortii, 
xi'  s.  (Estiennot,  Antiquitates,  p.  laS  et  ii8). 

Dans  Tordre  féodal,  Briord  était  une  dépen- 
dance de  la  seigneurie  de  Saint-André-de-Briord. 
\   l'époque   intermédiaire,    Briord    était    une 
municipalité   du    canton   de    Lhuis,   district   de 
Belley. 

Kriord  ,  c"  de  Chavannes-sur-Reyssouze. —  Voir  Bbiod. 

Briqdei,  écart,  c°'  de  Bourg. 

Brisqcet  (Le),  ruiss. ,  alTl.  du  Rhône. 

Bbisquei,  t.,  c"*  de  Léaz. 

IIbivaz  ou  Bbive  (La),  torrent;  naît  au  sud  du 
massif  de  la  Morgne,  traverse  Marchamp,  Seil- 
lonnas  et  Briord,  et  va  rejoindre  le  Rhône  à  Mon- 
tagnieu,  après  un  parcours  de  10  kilomètres.  — 
Aqua  de  Briva,  1^29  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  847,  f  i5  r"). 

Brives  ,  m"  is. ,  c"*  de  Seyssel. 

Broces,  c°'  de  Chaveyriat.  —  Voir  Brosses. 

Broces  (Les),  bois,  c"*  de  Saint-Marcel.  —  Nemu» 
de  let  Broce»,  1  a36(Guigue,  Docirni.  de  Dombes, 
p.  108). 

Broces  ou  Brosse,  c"'  de  Sandrans.  —  La  seigneurie 
de  Broces,  i65o  (Guichenon,  Bresse,  p.  106). 

Broces  ou  Brosse  était  ime  seigneurie  en  toute 
justice  du  fief  de  Bàgé  qui  fut  annexée ,  vers  i56o, 
à  la  seigneurie  de  Sandrans. 

Brocette  (La),  anc.  lieu  dit,  c"  de  Feillens.  —  En 
lu  Brocela,  i325  env.  (terr.  de  Bàgé,  f"  i3).  — 
En  la  Broyceta,  i3a5  env.  (ibid.). 

Brocuiers,  lieu  dit,  à  ou  près  Lagnieu.  —  Essartam 
de  Brochiers,  ia56  (arch.  de  l'Ain,  H  807). 

Brodier,  locaUté  détruite,  à  ou  près  Saint-Cyr-sur- 
Menthon.  —  Décima  de  Broder,  xii'  s.  (Cartul.  de 
Saint-Vincent  de  Màcon,  p.  36i). 

Brodï,  h.,  c"  d'illiat.  —  Brodi,  wiii*  s.  (Cas- 
sini). 

ItROor,  m°°  is.,  c°*  de  Romans. 

Brogset,  h.,  c°*  de  Saint-Sulpice. 

Brognim,  h.,  c'"  de  Sainl-Germain-les-Paroisses.  — 
Apud  Brognins,  i359  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B844,  P97v°);  i385(ii.<i.,  B  845,1*  i58  r"). 

—  Apud  Brogninum,  i4a9  (ibid.,  B  847, 
f"ai5  y"). 

Broillat,  f. ,  c"'  de  Montréal. 

9- 
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*Broillk  (La),  localité  disparue,   c'"  de  Curtafond. 

—  Rrolea,  i55o  env.  (Bil>l.  Dumb.,  t.  II,  p.  72). 
BROlS^:n^T,  anc.  fiof  de  Bresse,  c"'  de  Croltet. 
BnoisiN  (Le),   miss.,  alll.   du  Furens.    —    Bief  de 

Brezin,  1875  ((îuigue,  Topof|r.  liistor.). 

Bbox AS ,  lieu  dit ,  c""  de  Lpyment. 

Bbo.vdkillkre  (L.i),  h.,  c""  de  Saint-Paul-de-Varax. 

BRONDELitnES  (Les),  écart,  c"°  de  (;iianoz-CliiUenay. 

BBOsDiÈnK  (La  Grande-  cl  La  Petite-),  hameaux, 
c"  de  Bàj;é-la-Viile. 

Broma  ,  anc.  villajje  et  fief,  c°'  de  Villette.  —  Braunn , 
1335  env.  (arcli.  de  l'Ain,  H  a38).  —  Broanna , 
i3,'j5(BibL  Dumb.,  t.  II,  p.  iSa).  —  Bronna. 
i354  (arch.  de  l'Ain,  H  3oo).  —  Apud  Bronn , 
1^97  (arch.  du  château  de  Ricliemont). 

Le  village  de  Brona  a  disparu  vers  le  connnen- 
cement  du  xïii*  siècle;  il  parait  avoir  été  situé  sur 
remplacemonl  et  dans  le  voisinage  de  Gravagneux. 
Son  église ,  dédiée  à  saint  Etienne ,  n'avait  plus , 
au  XV*  siècle,  que  le  titre  de  chapelle.  —  Violetum 
tendens  de  Feugeria  apud  capellam  Sancti  Stephtini 
de  Brona,  iài6  (arch.  du  chat,  de  Richemont).  — 
Il  y  a  [a  Villette]  une  église  nommée  Brône ,  où  il 
y  avait  ci-devant  des  religieuses,  1666  (enq. 
Bouchu).  L'église  de  Brona  fut  abandonnée  en 
1753. 

Le  fief  de  Brona  ou  Brône  était  possédé  au 
xiii'  siècle  par  des  gentilshommes  qui  en  portaient 
le  nom;  il  fut  uni,  vers  1980,  à  celui  du  Vcrnay 
dont  il  suivit  dès  lors  le  sort,  (l'était  une  dépen- 
dance de  la  seigneurie  de  Richemont.  —  Sofredut 
de  Brauna,  laaS  env.  (arch.  de  l'Ain,  H.  288). 

—  Pars  bonorum  loci  et  poypiae  de  Brona  perlinen- 
tium  domino  du  Veriiay,  i5i3  (arch.  du  chat,  de 
Saint-Maurice-do-Rémens).  —  Le  village  et  fief 
de  Bronna,    i65o  (Guichenon,  Bresse,  p.  126). 

—  Les  seigneuries  du  Vernay  et  de  Brona,  1756 
(L'abbé  Marchand,  Etudes  arcliéoL,  pièces  justi I. , 
n-S). 

Broka  (Fontaine  de),  c"*  de  Villette.  Cette  fontaine 
est  l'objet  d'un  culte  dont  l'origine  paraît  remonter 
à  l'époque  celtique.  C'est  dans  son  voisinage  que 
fut  construite  i'égiso  de  Brona,  où  so  trouvait  une 
chapelle  dédiée  à  ]\olre-Danie-de-Pitié  dont  le 
culte  était  associé  à  celui  de  la  fonlaine. 

Brona  (Le  Bief-de-),  affl.  du  lirunetan,  c"'  de  Vil- 
lette. 

Brône,  f. ,  c'"  de  Joyeux.  —  Brosna,  i5)3  env. 
(Bibl.  Duudi. ,  t.  II,  p.  71).  —  Brnsne,  xviii'  s. 
(Cassiai). 

Brosse  ou  Broces  ,  h.  et  cbi'it. ,  c"*  de  Ghaveyriat.  — 
Broces,  1289  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. , 


p.  3t).  —  Apud  Brodas,  1289  (ibid.).  —  La 
Brosse,  tlx^l  (terr.  des  Chabeu,  P"  84).  — 
Brosse,  xviii'  s.  (Cassini). 

Brosse  ou  Broces  était  un  fief  sans  justice,  avec 
maison  forte,  de  la  mouvance  des  sires  de  Bàgé, 
possédé  originairement  par  des  gentilhommes  qui 
en  portaient  le  nom.  — ■  Hugo  de  Broces ,  domicellus , 
1279  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr.  p.  17). 

Brosse  (La),  ancien  fief,  c"'  de  Reyrieux.  —  La  terre 
de  Brosse,  1789  (Baux,  Nobil.  de  Bresse  et  Dom- 
bes,  p.  196). 

La  terre  de  Brosse  fut  érigée  en  fief,  en  1785, 
par  le  duc  du  Maine,  souverain  de  Dombes. 

Brosse  (La  Grande-  et  La  Petite-),  hameaux,  c"  de 
Saint-Trivier-sur-Moignans.  —  La  Broci,  i324 
(terr.  de  Peyzieux). 

Brosse,  c"  de  Sandrans.  - —  Voir  Broces. 

Brosse  (La),  écart,  c°*  de  Vandeins. 

Brosses  (Les),  h.,  c°'  du  Bourg-Saint-Christophe. 

—  De  Brossiit,  1876  (arch.  do  la  Côtc-d'Or, 
B  688,  f  5  r°).—  Brocia,  i386  (arch.  de  l'Ain, 
H  29).  —  Brossia,  )388  (ibid.). 

Brosses  (Les),  h.,  c°'  de  Chalamont. 

Brosses  (Les),  écart,  c"  de  Chanoz-Chàtcnay. 

Brosses  (Les),  h.,  c°'  de  Courtes. 

Brosses  (Les),  h.,  c'"  de  Frans.    —    Broces,   1264 

(Bibl.  Dumb.,  t.  1,  p.  iGi). 
Brosses  (Les),  h.,  c°'  de  Leyraent. 
Brosses  (Les),  écart,  c"  de  Mionnay. 
Brosses  (Les),  bois,  c°'  de    Saint-André-de-Corcy. 

—  Nemus  de  les  Broces,  1299-1369  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  io455,  f  86  r°).  —  Nemut  de 
Brociis,  1299-1869  {ibid.,  f"  87  v°). 

Brosses  (Les),  anc.  lieu  dit,  c°*  de  Saint-Cyr-sur- 
Menthon.  —  Les  Brosses  dudict  Torna,  1680  env. 
(terr.  de  Saint-Cyr-sur-M.,  f  ii'9). 

Brosses  (Les),  b.,  c°'  de  Saint-TrIvier-dc-Couries. 

Brosses  (Les),  h.,  c"  de  Vernoux. 

BROTTEAr-DE-GiRON  (Le),  pàturo ,  c'"  de  Loves.  • — 
Brotellum  de  Gyron,  1285  (Polypt.  de  Saint-Paul 
de  Lyon,  p.  98). 

Brotieaux  (Les),  pâture,  c"'  de  Beynost.  —  lier  ten- 
dens de  Sancto  Mauricio  de  Beynn  ad  Brolellos  de 
Beyno,  i483  (arch.  du  Rhône,   terr.   de  Miribel, 

ri4i). 

BrotteaijX  (Les),  f.  et  prés,  c"  de  Jujurieui. 

Bbou,  faubourg  de  la  ville  de  Bourg.  —  Brovii 
saltus,  \'  s.  (Guiclienon,  Bresse,  p.  26,  d'après 
Fustailler).  —  Brou,  io84  (Guichenon,  Bresse  et 
Bugey,  pr. ,  p.  91).  —  Brout,  i5i3  (Brossard, 
Cartul.  de  Bourg,  p.  55i).  —  Brot ,  1579  (ibid., 
p.  595).   —   Prioralus   Brovii,    1671    (Bénéficia 
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(lioo.  higd.,  p.    aSg).   —  liiou.r,  xmi'  s.  (Cas- 
sini  ). 

Brou,  dont  la  création  remonte  à  l'époque  gallo- 
romaine,  précéda  comme  centre  de  population  le 
cattrum  burgondo  de  Bourg,  mais  du  jour  où  les 
comtes  de  Savoie  eurent  fait  de  Bourg  la  capitale 
administrative  de  la  Bresse,  Brou  déclina  rapide- 
ment; au  commencement  du  xv'  siècle,  ce  n'était 
déjà  plus  (ju'im  village.  —  Villagium  de  lirou, 
i'ii8  (Brossard,  Oartul.  de  Bourg,  p.  i.S8). 

Ce  village  n'en  resta  pas  moins ,  pendant  un 
siècle  encore,  la  i)aroisse  de  Bourg  (jui  n'avait 
alors  qu'une  chapelle  rurale  dédiée  à  Notre-Dame. 
L'église  de  Brou,  diocèse  de  Lyon,  arcliiprétré  de 
Bàgé,  était  dédiée  à  saint  Pierre;  l'abbé  d'Am- 
bronay  présentait  à  la  cure.  —  Parrochia  eccle$iae 
S.  Pétri  Je  Brou,  io84  (Guirbenon,  Bresse  et 
Bugey,  |ir. ,  p.  gt).  —  Ecelesia  parrochiali»  Beati 
Pelri  de  Brou,  i464  (Brossard,  Cartul.  de  Bourg, 
p.  356).  En  iHoS,  le  pape  Jules  II  érigea  la  cha- 
pelle Notre-Dame  de  Bourg  en  église  paroissiale, 
au  lieu  et  place  de  Saint-Pierre  de  Brou. 

Bbou  (  Eglise  de ) ,  monument  historique ,  c°'  de  Bourg. 
Dans  la  première  moitié  du  x*  siècle,  Gérard, 
évéque  de  Màroii ,  avait  fondé  à  Brou  un  prieuré  qui 
dépendait  de  l'abbaye  d'Ambronay;  c'est  sur  l'em- 
placement de  ce  prieuré  que  Marguerite  d'Autriche, 
veuve  du  duc  de  Savoie  F'hilibert  le  Beau,  Gt élever, 
sous  le  vocable  inattendu  de  saint  Nicolas  de  To- 
lentin,  la  merveilleuse  église  où  reposent,  dans 
des  tombeaux  d'un  art  et  d'une  richesse  incompa- 
rables, le  duc  Philibert,  sa  mère,  Marguerite  de 
Bourbon  et  Marguerite  d'Autriche  elle-même.  — 
Prioralu»  S.  Pelri  de  Brou,  nrdini»  Sancli  Bene- 
dicti,  i4.3o  (Brossard,  Cartul.  de  JSourg,  p.  175). 
— •  Coenobium  Brouvieiue,  xvi*  s.  (Guichenon, 
Bresse,  p.  a6,  d'après  Ménard).  —  Conventu» 
S.  Mcolaide  Tolmtino  de  Brouz,  i5l9  (Brossard, 
Cart.  de  Bourg,  p.  55 1). 

Broiiiu.abd  (Lk),  f.,  c"'  de  Mantenay-Montlin. 

BiociLLAT,  h.,  c"*d'lzenave.  — ■  BruUia,  iSg'i  (arch. 
de  la  Cole-d'Or,  B  8i3,  f  7).  —  BruUiaz,  i484 
(ihid.,  B  8a4,  f  334  r").  —  BruUaz,  i563 
(iii</.,  B  io453,  r  i44  r").  —  Brulial,  xtim*  s. 
(Cassini).  —  Brouillai,  1847  (stat.  post.). 

Brouillit  (Le),  lieu  dit,  c"  de  Beplonges.  —  Ou 
Broilliat,  tliQU  (arch.  de  l'Ain,   H  790,  f'  i7r°). 

Brocillattes  (Les),  f. ,  c"'  du  Plantay. 

Bnociu.E,  écart,  c°*  de  Curtafond. 

BnovAssiN.  —  Voir  Brevassin. 

Bnovii^RE,  étang,  c"*  de  Saint-André-le-Bouchoux. 

BlOTir.RES  (Les),  h.,  c'"  de  Certines. 


Broïonnes  (Les),  étang  de  109  hectares,  c""  de  La 
Peyrouze,  Monthicux  et  Saint-Marcel. 

Bbovv.  f.,  c"°  de  Saint-André-le-Bouchoux. 

Broïat,  f. ,  c°'  de  Saint-Didier-de-Fonnans. 

Broyère  (La),  lieu  dit,  c"*  de  Bàgé-le-Villo.  —  La 
Broyry,  i538  (censier  de  la  Vavrette,  f  169). 

Broyère  (La),  c"  de  Montrevel.  —  LaBroyri,  i4io 
env.  (terr.  de  Saint-Martin,  f  6  r°). 

Broyère  (La  Grande-),  h.,  c°'  de  Saint-Jean-sur- 
Veyle.  —  Broiere,  vilaige  parroitsien  de  Sainct 
Jean  des  Adventures ,  1578  (arch.  de  l'Ain, 
H8i4,  rSaS).  ~  La  Broyère,  i63o  {ibid., 
H,  816). 

Broyère  (La),  h.,  c"' de  Saint-Julien-sur- Veyie. — 
La  Broyeri,  H72  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey, 
pr. ,  p.  17).  —  Brtterla,  1989  {'^'d-,  pr.  p.  21). 

*Broyèrée  (La),  anc.  lieu  dit,  c"°  de   Bdgé-la-Ville. 

—  Broyerata,  1 344  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  55a, 
P  i5  v"). 

Bboyères  (Les  Grandes- et  Petites-),  hameaux ,  c"  de 
Bàgé-ia-Ville.  —  Lei  Broyre»,  iSSg  (arch.  de 
l'Ain,  H  862,  f  16  v°).  —  Cnmmunilas  Broeria- 
rum,  i4oa  {ibid.,  H  928,  f  2  v°).  —  En  le» 
Grandz.  Broeret,  i538  (censier  de  la  Vavrette, 
f  5o).  —   Grandes  et  Petites  Broieres   (Cassini). 

Broyères  (Les),  c°"  de  Dommartin-de-Larenay.  — 
Les  Broyères  de  Cormaignod,  i636  (arch.  de 
l'Ain,  H  863,0"  121  r°). 

BiOYÈBETTES  (Les),  anc.  mas,  c°*  de  Montrevel.  — 
Les  Broyei-etes,  t4io  env.  (terre  de  Saint-Martin, 
r  96  v°).  —  Les  Broereles,  i4io  env.  (ibid., 
r  a4  v°). 

*Bboyselle,  localité  disparue,  à  ou  près  Crottet.  — 
A.  de  Broyselan,  iSS"]  (arch.  du  Rhône,  terr.  de 
.Sermoyer,  c.  aa).  —  Versus  Bruyselan,  1387 
{ibid.,  c.  46). 

BnuciACiis,  anc.  villa  gallo-romaine  qui  était  située 
au  territoire  de  Saint-Genis-sur-Menthon.  —  In 
Lugdunensi  pago,  in  villa  Bruciaca,  g>'^-g!>a 
(Bec.  des  chartes  de  Cluny,  t.  1,  n°  3a3).  —  In 
agro  Cosconiacense ,  in  villa  Brociaco,  967  {ibid., 
t.  II,  n°  1924). 

Bbi:cins,  localité  disparue  qui  était  située  dans  le 
pays  de  Gex.  —  In  comilalii  Equestrico ,  in  villa 
Brucins,  1000  env.  (Mallet,  Chart.  inéd.,  n°  3). 

Bbueil  (Le),  anc.  lieu  dit,  c"°  de  Manziat.  —  Pra 
du  Btveyl,  lU'jZ  (arch.  de  la  Cote  d'Or,  B.  678). 

Bbueil  ou  Brueili.bs,  ancien  village,  c"*  de  Mont- 
ceaux.  —  In  villa  Broalias,  in  pago  Lugdunensi, 
927-942  (Rec.  des  chartes  de  Cluny,  1. 1,  n°  899). 

—  Bruit,  1 149-1 156  {ibid.,  t,  V,  n°  4i43).  — 
Brueille,  xïiii'  s.  (Aubret, Mémoires,  t.  I,  p.  365). 
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Le  village  do  Brueilles  fut  donné,  en  1097,  par 
Eudes  d'Albucinia  et  Oyend  de  Jayat  au  doyenné 
de  Monlberthoud,  obéancc  de  Cluny. 

Bbbei,,  localité  disparue,  à  ou  près  Dompierre-de- 
Ohalamont.  —  Jocerandus del Bruel ,  1385  (Polypt. 
de  Saint-Paul  de  Lyon,  p.  95). 

BncBL,  h.,  c°°  de  Saint-Didicr-d'Aussiat.  — •  Bruex, 
iSaS  env.  (terr.  de  Bàgé,  P  i4).  —  Brueil, 
i3i5  (arch.  du  Rhône,  terr.  de  Saint-Martin, 
I,  f°  5).  —  Apud  Bi-olium,  iSSg  (arch.  de  l'Ain, 
H  862,8°  176  v°).  ■ —  Bi-uel,  parrochie  Saiicti 
Desiderii  Ouciaci,  1^95  cnv.  (terr.  de  Saint- 
Martin,  f°  29  r°). 

Bbuels  (Les),  h.,  c"' de  Saint-Marlin-le-Chàtel. 

Rbuine  (Port  de  ia),  m°°  is. ,  c"  de  Saint- Vulbas. 

Rbcibe  (La),  f.,  c"  de  la  Tranclière. 

Broke  (La),  f. ,  c°"de  Corbonod. 

Bbunet  (Le),  ruiss. ,  affl.  de  la  Veyle. 

Brunet,  h.  et  étang,  c"'  de  Châtenay. 

Bhcnet,  écart,  c°'  de  Montluel. 

Brunetan  (Le),  ruiss.,  afll.  de  l'Ain,  coule  sur  le 
finage  de  Villelte. 

Bbcnières  (Les),  écart,  c"°  de  Loyes. 

Bruno,  h.,  c°'  de  Saint-Gcorges-de-Rcnon. 

Bbcno,  h.,  c"  de  Jayat. 

Brutoria  villa,  nom  primitifdeDompierrre-de-Cha- 
lamont.  —  Unus  niansus  m  pago  Lugdunense  atque 
parrochia  de  cnpella  que  est  Beati  Pelri,  in  Bru- 
toria villa,  1096-1124  (Cart.  de  Saint- Vincent  de 
Màcon,  n°  5i  1). 

Brcx,  b.,  c"de  Feillens. 

Bruïdobr,  localité  disparue,  c'"de  Montceaux.  —  El 
Bruydour,  ia85  (Polypt.  de  Saint-Paul,  p.  66). 

Bruyère  (La),  b.,  c"  de  Brégnier-Cordon. 

Bri-ïière  (La),  h.  et  cbàt. ,  c""  de  Saint-Bernard.  — 
Bruieritt,  117G  cnv.  (Bibliotb.  Duinb.,  t.  II, 
p.  44).  —  La  Bruyery,  1280  {ihid. ,  t.  I,  p.  i84). 
--  La  Brtiere,  entre  Riortier  et  Saint  Bpmart 
d'Anse ,  1 3  5 1  (  Guigne ,  Docum.  de  Dombes ,  p.  3  3  9  ). 
• — Brueria,  1891  (Bibl.  Dumb. ,  t.  I,  p.  Sis).  — 
La  Bruyère  en  Dombet,  i665  (Masures  de  flle- 
Barbe,  t.  Il,  p.  a6i). 

Avant  1789,  il  y  avait,  à  la  Bruyère,  un 
prieuré  de  Bénédictines,  sous  le  vocable  de  la 
Sainte-Vierge,  qui  avait  dépendu,  à  l'origine,  de 
l'abbaye  d'Ambronay.  Ce  prieuré  fut  uni ,  en  1 653 , 
à  celui  de  Blyes,  puis,  en  1740,  au  chapitre  des 
dames  de  Neuville.  — •  Monasterium  Beatae  Mariae 
de  Brueria,  xii'  s.  (Bibl.  Dumb.,  t.  II,  p.  44). 

Bruyère  (La),  b.,  c"'  de  Saint-Jean-sur-Veyle. 

Bruyère  (La),  écart,  c"'  de  Tramoyes. 

Bruyères   (Les),    écart,    c"'   de  Cordieux.    —    La 


Brueri,  1299-1369  (ardi.  de  la  Cote-d'Or, 
B  io455,  f°  11  r°).  —  Mansus  deBruyeria,in 
parrochia  de  Corzieu,  1399-1869  [ibid.,  P  ig  v";. 

Bruyères  (Les),  h.,  c""  de  Courtes. 

Bruyères  (Les),  h.,  c"'  de  Gorrevod. 

Bruyères  (Les),  h.,  c"  de  Joyeux. 

Bruyères  (Les),  h.,  c°°  de  Marboz. 

Bruyères  (Les),  écart,  c"'  de  Mizérieux. 

Bruyères  (Les),  h.,  c°"  de  Péronnas. 

Bruyères  (Les),  h.,  c"  de  Reyricux. 

Bruyères  (Les),  b.,  c°'  de  Saint- Didier-dc-For- 
mans. 

Bruyères  (Les),  h.,  c"  de  Saintc-Euphémie. 

Bruyères  (Les),  h.,  c°*  de  Saint-Jean-sur-Veyle. 

Bruyères  (Les),  h.,c"'  de  Saint-Nizicr-lc-Désert. 

Bruyères  (Les),  b.,  c"  de  Savigncux. 

Bruyères  (Les),  h.,  c"  de  la  Tranclière. 

Bruyères  (Les),  h.,  c°"  de  Trévoux. 

*Bbuykttière  (La),  anc.  mas,  à  ou  près  Savigneux. 

—  Mansus  de  Bruieteri,  1248  (Bibl.  Dumb.,  1. 1. 
)>.  i5o). 

BuAiLLEs,  h.,  c°'  de  Courtes. 
Bdandières  (Les),  lieu  dit,  c"'  de  Vaux. 
BuAz,  m'"  is.,  c"  de  Lavours. 
Bublanse,  section  de  la  c°'  de  Chàtillon-la-Palud.  — 
Buhlanna,  xiii's.  (Guigue,  Topogr.  histor.,  p.  69). 

—  Villa  Ptibliana,  i338  (Chevalier,  Inv.  des  Dau- 
phins, p.  t84).  —  Bublane,  i65o  (Guichenon, 
Bresse,  p.  89).  —  Bublanne ,   xviii'  s.  (Cassini). 

Avant  la  Révolution,  Bublanne  était  une  com- 
munauté du  bailliage, élection  et  subdélégation  de 
Bourg,  mandement  de  Varambon. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prètré  de  Chalamont,  était  dédiée  à  saint  Georges 
et  était  une  annexe  de  celle  de  Chàlillon-la-Palud: 
le  prieur  de  Villette  en  était  collateur.  —  Bo- 
blan[a],  capella,  laSo  env.  (pouillé  du  dioc.  de 
Lyon,  fur").  —  Parrochia  de  Pubiens  et  de 
Castellione,  laSS  (Guigue,  Docum.  de  Dombes. 
p.  i3a,  d'après  un  vidimus  du  mv"  s.).  —  Bu- 
blane, annexe  de  Châtillon-la-Pahid  ;  patron  : 
S.  Georges,  i654-i655  (visites  pastorales). 

Dans  l'ordre  féodal,  Bublanne  dépendait  de  la 
baronnie  de  Châtillon-la-Palud.  En  1376,  Girard 
de  la  Palud  reconnut  que  celte  terre  était  du  fief 
des  sires  de  Beaujeu  ;  elle  passa  par  la  suite  sous  la 
suzeraineté  des  dauphins  de  Viennois,  puis,  en 
i355,  sous  celle  des  comtes  de  Savoie.  La  justice 
s'exerçait  à  Bourg. 
Bublanne  (Le  Biez-de-),  affl.  de  l'Ain,  c"  de  Bu- 
blanne. 
BucHAiLLE,  écart,  c"  de  Corveissiat. 
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BicHEcoTE  (La),  anc.  porte  de  Monlluel.  —  Porta 
de  Buschicota,  1276  (Bibl.  Dumb.,  t.  II,  p.  9o3). 

RùcHErKn,  anc.  iieu  dit,  c°*  de  Saint-Sorlin.  — 
Molare  de  Buschifer,  1275  (arch.  de  l'Ain, 
H.  332 ).  —  Buchifert,  i364  (ibid.,  H  989, 
r  37  r°). 

KicHEPOTiÈRE  (La),  anc.  mas,  à  ou  près  Bàgc-la- 
Ville.  —  Manaut  de  la  Buschipoteri ,  1280  (arch. 
du  Rhône,  titres  de  Lamuusse,  chap.  I,  n°  3). 

BicBER  (Le),  f.,  c°'  de  Chavanncs-sur-Reyssouze. 

Bl'Chet  (Le),  anc.  lieu  dit,  c"  de  Saint-Cyr-sur- 
Menthon.  —  Territoire  de  Buchet,  i63o  env. 
(terr.  de  Saint-Cjr-sur-Menthon ,  f  89). 

Bl'Chez,  écart,  c°°  de  Bàgé-la-Ville. 

Bl'chiannes  (Les),  écart,  c"  de  Cortincs. 

BtcaiFER,  lieu  dit,  c"  de  Proulieu. 

BiCLAs,  f.',  c°*  de  Luthézicu. 

BccLAS  (Le),  f.,  c°'  du  Plantey. 

BucLE-LoBP,  précipice,  sur  la  c°'  de  Ghampfromier. 

fÎLCLE-Loup,  fermes,  c"  de  RufBeu. 

BcDiAX,  f. ,  c°*  de  Thoiry. 

BuELÉ,  m""  is. ,  c'"  de  Frans. 

Bi'ELLAS  ou  Blelle,  c"  du  c""  do  Bourg.  -  -  Bodella, 
10.59  (Chirtlet,  Hist.  de  l'abb.  de  Tournus,  pr. , 
p.  3i3).  —  Budella,  1190  env.  (CartuL  lyonn., 
t.  I,  n°  6a).  —  Boella,  1365  (arch.  de  la  Cote- 
d'Or,  B  564,  9).  —  Buella,  i3a5  env.  (pouillé 
ms.  de  Lyon,  P  »).  —  Buela,  i536  (Guichenon, 
Hresse  et  Bugcy,  pr.,  p.  43).  —  Buelle  ou  Buella», 
1734  (Descr.  de  Bourgogne).  —  Buelle,  xviii'  s. 
(Aubret,  Mémoires,  t.  II,  p.  )54).  —  Buellaz, 
wiii'  s.  (Cassini);  1808  (Stat.  Bossi,  p.  68). 

Avant  1790,  Buellas  était  une  communauté  du 
bailliage,  élection,  subdélégation  et  mandement 
de  Bourg. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prétré  de  Sandrans,  était  dédiée  à  saint  Martin; 
Tabbé  de  Tournus  présentait  à  la  cure.  Dès  le 
début  du  xii'  siècle ,  les  religieux  de  cette  abbaye 
avaient  un  prieuré  à  Buellas.  —  In  pago  Lugdu- 
netue  aeccletiam  quae  est  in  honore  Sancti  Martini, 
i/gi  (Rec.  des  chartes  de  Cluny,  t.  III,  n°  9266). 

—  Eccleiia    Sancti   Martini   de    Butella,    J119 
(  ChilHet ,  Hist.  de  l'abb.  de  Tournus ,  pr. ,  p.  4  0  0). 

—  Prioratus    de   Budella,    U90    env.    (Cartul. 
lyonnais,  t.  I,  n"  63). 

Dans  l'ordre  féodal,  Buellas  était  une  dépen- 
dance de  la  lerrc  de  Ràgé;  au  iviii*  siècle,  il 
faisait  partie  de  la  seigneurie  de  Corgcnon. 

.A    l'époque    intermédiaire,    Ruellas  était   une 
municipalité  du  canton  et  district  de  Bourg. 
BciifAHS,  h.,  c"  de  Chàtillon-sur-dhalaronne.  —  Boe-    | 


)i«ni;»,var.  Boeneng,  984  (Cartul.  lyonn.,  t.  I,n°9). 

—  Buenens,  j  35o  env.  (pouillé  de  Lyon,  f°  1 1  r°). 

—  Btiennens,  iSali  (terr.  des  Peyzieux).  —  fiui- 
nan,  1784  (Descr.  de  Bourgogne).  —  Biienant, 
xviii'  s.  (Cassini). —  Buenens,  xviii*  s.  (Aubrot, 
Mémoires,  t.  II,  p.  181  et  35). 

Avant  1790,  Buénans  était  une  comnmnauté 
du  bailliage,  élection  et  subdéiégation  de  Bourg, 
mandement  de  Chàtillon-les-Dombes. 

Son  église  paroissiale,  annexe  de  celle  de  Châ- 
tillon-les-Dombes,  diocèse  de  Lyon,  archiprètré 
de  Sandrans,  était  dédiée  à  saint  Martin;  le  cha- 
pitre de  l'église  métropolitaine  de  Lyon  en  était 
collateur.  C'était  la  mère-église  de  Chàtillon.  — 
Eccletia  de  Boenena,  984  (Cart.  lyonnais,  t.  1, 
n°  9).  —  Eccletia  de  Buenens  et  Chastellionis 
Dombarum,  1587  (pouillé  du  dioc.  de  Lyon, 
f  12  r°).  —  Buenans,  mère  église  de  Chastillon, 
i656  (visites  pastorales,  f  272). 

En  tant  que  fief,  Buénans  était  de  la  mouvance 
des  sires  de  Bàgé.  La  haute  justice  appartenait 
anciennement  aux  seigneurs  de  Mézériat  qui  la 
vendirent,  en  1287,  à  Guy  de  Saint-Trivier-cn- 
Dombes.  Au  xïiii*  siècle,  la  terre  de  Buénans  était 
l'un  des  membres  du  comté  de  Chàtillon. 

BuEMc  ou  BuBENC.  —  Voir  Boha». 

BoET,  h.,  c""  d'Arbigny. 

BcFFiÈREs,  ancien  fief,  c""  de  Serrières  de  Briord.  — 
Domus  fortis  de  Bufreyres  (corr.  Bujfeyres),  1887 
(Chevalier,  In  vont,  dos  arch.  des  dauphins  de 
Viennois,  p.  i84).  —  Buffiéres,  jC5o  (Gui- 
chenon, Bugcy,  p.  42). 

Fief  avec  maison  forte  de  la  mouvance  des  sei- 
gneurs de  la  Tour-du-Pin. 

BoFFLETS  (Les),  h.,  c"  de  Monlagnal. 

Bdoe  (La), lieu  dit,c°'  de  Bellignal. —  En  la  Bugy, 
i437  (arch.  de  la  Côte-d'Or,   B  8i5,  f  878  r°). 

Buges,  h.,  c"'  de  Saint-Rambert.  • —  Buges,  1869 
(arch.  de  l'Ain,  H.  1).  —  Bouge,  xvii'  s.  (ibid., 
H  43).  —  Beuge,  1745  (ibid.,  H  25). 

BoGET,  anc.  province  du  duché  de  Savoie,  unie, 
en  »6oi,  à  ia  Généralité  de  Bourgogne.  —  Bel- 
licetiti»  de  Bellicium  itBelleys.  —  Terra  de  Beu- 
zeis,  1195  env.  (Guigue,  Cartul.  de  Beaujeu, 
p.  5i);  1.263  (Arch.  nat.,  P  i366,  c.  1487).  — 
Beugesium,  1294  (Méra.  soc.  d'hist.  de  Genève, 
t.  XIV,  p.  24o).  —  Byougesium,  1808  (ibid., 
t.  IX,  p.  21 3).  —  Beugeys,  1872  (Guichenon, 
Savoie,  pr. ,  p.  336).  —  Teira  Beugesii,  xv'  s. 
(arch.  de  l'Ain,  H  357).  —  Beugeis,  i563  (arch. 
de  la  Cote-d'Or,  B  io453,  f°  177  r").  —  Beugey, 
161 8-1 61 4  (visites  pastor.,  f  121  r").  —  Pays 
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de  Beugeyê,  i633  (arcli.  de  TAin,  H  358).  ■ — 
Bugey,  1729  (arch.  de  l'Ain,  H  358). 

Le  Bugcy  forrespondait  à  l'ancienne  circon- 
scription du  vicus  de  Belley,  qui,  comme  son 
voisin  le  l'icii»  de  Genève ,  fut  érigé ,  par  la  suite , 
en  diocèse,  puis  en  comté.  —  Maibi  Debm  et 
AiiiNi   ctPiDiNEs   II   Apbonics    Gemellinus   testa- 

MENTO     LEGAVIT     VICANIS   BeLLICENSIBUS,  11°  OU   JIl'  S. 

(Corpus  Inscr.  Latin.,  t.  XIII,  n°  sSoo).  —  Vtn- 
centius  epiêcopus  ecclesiae  Belisenns,  567  ou  670 
(Maassen,  Concilia,  p.  i4i,  1.  3).  —  Ex  parte 
Bellicetuis  Castri,  vii°  s.  (Vita  Domiliani,  AA.SS., 
1  jul.).  —  Comitatus  Belicensis ,  86 1  (D.  Bouquet, 
t.  VIII,  p.  398).  —  Comitatus  BellicensU,  io3i- 
io45  (Philipon,  Origines  du  dioc.  et  du  comté 
de  Belley,  p.  176).  • —  Amedeus,  cornes  Belicon- 
sium,   >o45  (ibid.,  p.  177). 

Le  diocèse  ou  comté  de  Belley  s'étendait  sur  les 
deux  rives  du  Rhône,  aux  départements  actuels 
de  r.\in,  de  l'Isère  et  de  la  Savoie.  La  partie 
du  Bugey  située  au  département  de  l'Isère  dépen- 
dait ,  au  moyen  âge ,  du  Viennois  savoyard  ;  elle  fut 
réimie  à  la  France  par  le  traité  de  Paris  de  i355; 
celle  située  au  département  de  l'Ain  le  fut  par  le 
traité  de  Lyon  de  1601  et  l'on  prit,  à  dater  de 
cette  époque,  l'habitude  de  la  designer  sous  le 
nom  de  Bugey  de  France,  pour  la  distinguer  du 
Bugey  de  Savoie  qui  ne  fut  définitivement  réuni 
à  la  France  qu'en  1860.  —  In  comitatu  Belicensi, 
in  agro  vel  villa  cui  vocabulum  est  Tresia,  cum 
ecclesia  in  honora  heati  Mauricii  dicata  (Traizc, 
c°°  d'Yenne,  Savoie),  933-1000  (Philipon,  Orig. 
du  dioc.  de  Belley,  p.  i65).  —  In  pago  Belicemi , 
in  agro  Vesoroncensi ,  in  villa  quae  vocalur  Cal- 
liscus  (  Vézeronce ,  c""  de  Morestel  et  Chalet ,  c"'  la 
Bâtie -Divisin,  c°°  de  Saint-Geoire,  Isère),  993- 
1 000  [ibid.).  —  In  cotnilaln  Bellicensi,  in  pago  vel 
in  villa  Sancti  Genesii  (Saint-Genis-sur-Guier  ou 
d'Aoste,  Savoie),  1028  {ibid.,  p.  170).  —  Chd- 
tellenies  de  Bugey  :  8°  Seyssel,  g°  Yenne,  10" 
Sainl-Genis-d' Aoste ,  ia°  le  Ponl-de-Beauvoisin , 
i536  (Procès-verbal  de  l'annexion  des  pays  de 
Bresse,  Bugey  et  Valromey,  à  la  France,  dans  Gui- 
cbenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  55).  —  Bugey  de 
France,  xviii'  s.  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  869  et 
925,  cotes). 

Le  nom  de  Bugey  qui  ne  s'appliquait,  à  l'ori- 
gine, qu'aux  seuls  pays  compris  dans  les  limites 
du  diocèse  de  Belley,  s'étendit,  au  furet  à  mesure 
des  conquêtes  de  la  maison  de  Savoie,  à  tous  les 
pays  situés  entre  le  Rliônc  et  l'Ain,  y  compris  le 
Valromoy,  la  Michaille  et  la  Terre  de  Nantua  qui 


se  défendaient  encore  au  \vi*  siècle  de  dépendre 
du  Bugey.  —  Mandement  de  Matajfellon,  bailliage 
de  Beugeys,  i563  (ibid.,  f  190  r").  —  Rillie  en 
Beugeys,  i563  (ibid.,  f  ai  r°).  —  La  Servelle 
[paroisse  de  Leyraent],  au  pays  de  Beugeys,  en 
Savoye,  i563  (arch.  de  la  Côle-d'Or,  B  io453, 
f°  i58  r°).  —  Nanlua  en  Bugey,  1723  (arch.  de 
l'Ain,  C389). 

Au  xm'  siècle,  le  Bugey  propre  ainsi  que  les 
pays  situés  entre  l'Ain  et  le  Jura ,  au  diocèse  de 
Lyon,  étaient  administrés  par  le  bailli  du  Vien- 
nois savoyard.  Vers  la  fin  de  ce  même  siècle,  on 
voit  apparaître  un  bailli  spécial  pour  le  Bugey,  la 
Novalaise  et  les  pays  du  diocèse  de  Lyon  dont  on 
vient  de  parler.  C'est  à  la  même  époque  que  Tad- 
ministralion  de  la  justice  fut  confiée  à  un  officier 
particulier  ou  juge  mage,  dont  le  siège  fut  fixé 
successivement  à  Saint-Bambert,  à  Rossillon  et  à 
Belley,  et  dont  la  juridiction  finit  par  s"étendre 
sur  tous  les  pays  qui  forment  aujourd'hui  les  ar- 
rondissements de  Belley  et  de  Nantua.  —  /.  de 
Caslellario  miles,  bayllivut  etjudex  in  Viennesio, 
pro  PItilippo  comité  Sabaudie,  1272  et  1282 
(Cartul.  lyonn.,  t.  II,  n°'  772  et  776,  jugement 
rendu  pour  les  Chartreux  de  Portes  contre  les 
moines  de  Saint  Rambert).  —  B.  Draconus, 
judex  in  Viennesio,  Novalesia  et  Beugesio,  1291 
(ibid.,t.ll,  n°  83o).  ■ —  Amedeus,  cornes  Sa- 
baudie, dileclis  ballivo  et  judici  suis  Bengesii,  1296 
(ibid.,  t.  II,  n°  84 1).  —  Judex  Beugesii,  Nova- 
lesie  et  apud  Sanctum  Regnebertum  Jurensem ,  l320 
(arch.  de  l'Ain,  H.  276).  —  Patria  et  baillivatus 
Beugesii,  i444  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  769 ^. 
—  Judicatura  Beugesii,  l\ovallesie,  Veromesii  et 
Teire  Monlanie,  1671  (arch.  de  l'Ain,   H  357). 

Au  xïi°  siècle,  le  bailliage  de  Bugey  était  divisé 
en  treize  chàtellenies  ou  mandements  :  Rossillon, 
Saint-Rambert,  Saint-Germain,  Chàteauneuf.«n- 
Valromey,  Saint-Martin-du-Fréne,  Montréal,  Ma- 
tafelon,  Seyssel,  Yenne,  Saint-Genis,  Ballon,  le 
Pont-de-Beauvoisin  et  Poncin  (Guichenon,  Bresse 
et  Bugey,  pr. ,  p.  55).  Au  xviii' siècle,  ce  bailliage, 
diminué  du  Bugey  de  Savoie,  ne  comptait  plus 
que  dix  chàtellenies.  En  1789,  le  bailliage  de 
Bugey  comprenait  195  communautés,  avec  une 
population  totale  de  110,925  habitants. 

(j'était  le  neuvième  bailliage  principal  du  Gou- 
vernement de  Bourgogne  :  il  y  avait  juge  ordi- 
naire et  juge  d'appel.  Les  sentences  de  ce  dernier 
ressortissaient,  ])ar  appel,  au  présidial  de  Bourg 
qui  en  connaissait,  suivant  les  cas,  en  dernier 
ressort ,  ou  à  charge  d'appel  au  Parlement  de  Dijon. 
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—  In    majori  cuiia   Beugesii,    1077    (Gall.  rhr. , 
t.  XV,  instr.,  c.  345). 

L'annexion  fit  perdre  au  Biigey  la  situation  de 
pays  d'Etats  dont  il  jouissait  sous  la  maison  de 
Savoie,  pour  le  transformer  en  pays  d'Election. 
Un  édil  de  mars  1601  créa  une  élection  à  Belley 
et  une  autre  à  Gex ,  mais ,  en  1 6o.5 ,  un  nouvel 
édit  réunit  ces  deux  élections  en  une  seule,  sous 
le  titre  d'Élection  de  Belley.  —  En  l'ealeclion  nou- 
vellement eilablie  à  Bellay,  ou  re»»orti»sent  les  pays 
de  Beugey  et  Valromey  et  le  bailliage  de  Gex,  160.^) 
(arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  770).  —  En  l'élection 
de  Bugeyet  (jex,  i65o  (Guichenon,  Bugey,  p.  Iio). 

—  L'élection  de    Beugey,    1661    (arch.    de  l'Ain, 
H  .'iSS). 

Le  Bugey  forma  une  subdélégation  de  Tlnten- 
daiicc  de  Bourgogne,  sous  le  nom  de  subdéléga- 
tion de  Belley,  jusqu'en  1777,  époque  à  laquelle 
on  en  démembra  le  Haut-Bugey  pour  en  former 
une  subdélégation  particulière,  sous  le  nom  de 
subdélégation  de  Nantua.  Les  circonscriptions  de 
ces  deux  subdélégalions  correspondaient  respecti- 
vement à  celles  des  arrondissements  de  mêmes 
noms. 
BcGEi  (Le  Bas-),  nom  donné,  à  partir  du  commen- 
cement du  XIX*  siècle,  à  la  partie  méridionale  de 
l'arrondissement  de  Belley  ainsi  qu'au  canton  de 
Poncin,  arrondissement  de  Nantua.  —  Le  Val- 
romey, les  enfilons  de  Belley,  le  Bas-Bugey,  1808 
(Stat.  Bossi,  ]).  g).  —  Le»  vins  du  Va'romey 
et  det  environs  de  Belley,  ceux  du  Bas-Bugey , 
1808  [ibid.,  p.  10).  —  La  région  qui  s'étend  au- 
dessous  de  la  faille  d'Ambérieu  et  au  pied  de  la 
chaine  du  Orand-Colnmbier  est  le  Bas-Bugey,  i885 
(Géogr.  de  l'Ain,  p.  58). 

BtoEï  (Le  Hait-),  nom  donné  improprement,  au 
xix'  siècle,  à  la  portion  occidentale  de  l'arrondis- 
sement de  Nantua  et  à  la  portion  septentrionale 
de  l'arrondissement  de  Belley. 

Bic.ET  (Le),  section  cadastrale  de  la  commune  de 
Saint-lîenoll. 

Bdgevsieii,  habitant  du  Bugey.  —  Les  Bressans  et  les 
Bugèsiens,  i65o  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey, 
jKirt.  I ,  chap.  3  ).  —  Noels  Bressans .  .  .  suivis  de 
six  noels  Bugistes,  i845  (éd.  Philibert  Leduc).  — 
Chansons  et  lettres  patoises  bressanes,  bugey- 
siennes...,  1881  (ibid.).  —  Le  Bugiste,  190 4 
(journal  ipii  se  publie  à  Belley).  — -  Le  Jura 
bugiste,  i885  (Géogr.  de  l'Ain,  p.  7a).  —  On  a 
dit  de  même  Geneviste. 

Bugiste,  habitant  du  Bugey.  —  Voir  BoGErsicN. 

BiGXE,  écart,  c°*  de  Brion. 


BuGNox  (Le),  h.,  c""  d'Échallon. 

Bdiffin  (Le),  ruiss.,  afil.  du  Moignans. 

BuiGNE,  f. ,  c"°  de  Belevans. 

BuiB  (Le),  f.,  c°*  de  Saint-Trivicr-sur-Moignans. 

BuiRE  (La),  lieu  dit,  c""  de  Vandeins. 

BuiRELS  (Les),  h.,  c."  de  Oottet. 

Buis  (Le),  ruiss.,  afll.  de  l'Ain. 

Biiis   (Le),    ruiss.,    afll.  du    Rhône,   c""  de   SaLnt- 

Sorlin. 
Bdis  (Le  Rocher-be-),  mont.,  c'"  de  Vaux. 
Buis,  h.,  c"  de  Chanoz-Chàtenay.  —  Buit,  xvni*  s. 

(Cassini).  —  Les  Buis,  i84i  (Etat-Major). 
Bois,  h.,  c°"  de  Villebois.  —  Voir  Bonis. 
Buis  (Les),  h.,  c"'  de  Sulignat. 
BuisET  (Le),  anc.  fief,  c""  de  Pérouge. 

Le  Buisct  était  un  arrière-fief  de  la  seigneurie 
de  Meximieux. 
'BcissiÈBE  (La),  localité  disparue,  c""  de  Saint-Mau- 
rice de  Beynost.  —  La  Buyseri,  1820  env.  (Doc. 
linguist.  de  l'Ain,  p.  95). 
Buisix  ou  Biizm   (Le),   ruiss.,   adl.    de  l'Albarine; 
prend  naissance  au  Rocher  de   Buis,   à  la  limite 
des  communes  de  Vaux   et  de  Lagnieu,  traverse 
le  finage  d'Ambutrix  et  atteint  l'Albarine,  à  Saint- 
l)enis-le-Chosson ,  après  un  parcours  de  1 0  kilo- 
mètres. —    Vadum   de  Boysins,  xiii'  ou    xiv'  s. 
(Guiguc,  Topogr.  histor. ,  p.  60). 
Boisson  (Le),  h.,  c"*  de  Briord. 
Boisson  (Le),  anc.  fief,  c"'  de  Saint- Jean-de-Thuri- 
gneux.  —  Le  sieur  de  Buisson  et  de  Breuil,  1667 
(Bibl.  Dumb.,  t.  I,  p.  48a). 

Le  Buisson  était  un  fief  sans  justice  de  la  prin- 
cipîfuté  de  Dombes. 
Boisson  (Le),  m"'  is.,  c""  de  la  Tranclière. 
Boisson  (Le),  f.,  c°'  de  Villette. 
BcissoNNEis  (Les),  f.,   c'"  de  Saint-Didier-d'Aussiat. 
BuissONMèBE   (La),   h.,  c""  de  Condeyssiat.  —   La 
liuyssonniere, paroisse  de  Condeyssiat,  i565(arch. 
de  la  Côtc-d'Or,  B.  692,  f  5o3  r"). 
BuLFONT,  anc.  lieu  dit,  c""  de  Rignieux-le-Franc.  — 

Bill/ont,  1274  (Docum.  de  Dombes,  p.  191). 
BuLiNGE,  locaterie,  c"*  de  Villette. 
BuLix  (En),  anc.  lieu  dit,  c"°  de  Premeysel.   —  En 

Bulix,  1577  (arch.  de  l'Ain,  H  86g,  f  127  r"). 
BuLi.ABT,  localité  disparue,  à  ou  près  Lagnieu.   — 

Bullart,  i3i3  (arch.  de  l'Ain,  H.  289). 
BoLUENs,  triage,  c'"  de  Saint-Vulbas. 
*BiiLiE0,  localité  disparue,  c""  do  Saint-Trivier-sur- 
Moignans.  —   Bulleu,  i3a4  (lerre  de  Peyzieux). 
BoLLioN,    localité   disparue,   c"' de    Chaveyriat.    — 
Bullion,  parrochie    Chaceyriaci,    i443    (arch.  de 
l'Ain,  H  793,  r  649  r"). 
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BuLoz ,  f. ,  c"  d'Hotonnes. 
RuNAZ ,  h. ,  c°'  de  Baneins. 
BuBiNGE,  lieu  dit,  r""  de  Manziat. 
BiRBANCHE  (La),   c"  du  c""  de  Virieu-le-Grand.  — 
Loctcs  qui  vulgo  dicitur  Yulbaenchies ,   1080  env. 
(Guidienon,  Savoie,  pr.,  p.  663).  —  Super  Vul- 
ècncAm»,  11 3o  env.  (Guigue,  Cartul.de  Saint-Siil- 
pice,p. 5). —  Vilbenchia» ,  i  tia  (ibid.,  p.  19).  — 
Vulbenchia,  ia48   (arch.   do  l'Ain,   H  943).   — 
Vurbenchia,  tS5ç)  (arch.  de  la  Côto-d'Or,  B  844, 
f  8  v").  —  La  Bulbenche,  i549  (ibid.,  B  863). 
- —  La  Borbanche,  i58o   (Guichenon,   Bresse  et 
Bugey,  pr.,  p.   196).  —   La  Bourbenche,   1670 
(enquête  Bouchu).  —  La Burbenche ,  1784  (Dcscr. 
de  Bourgogne). 

En  1789,  la  Burbanche  était  une  commu- 
naulé  du  bailliage,  élection  et  subdélégation  de 
Belley,  mandement  de  Bossillon. 

Son  église  paroissiale,  annexe  de  celle  <le  Bos- 
sillon, diocèse  de  Belley,  archiprètré  de  Virieu, 
était  dédiée  à  la  Siiinte  Vierge;  l'évêque  de  Belley 
présentait  à  la  cure.  —  Ecclesia  de  Vulbenchia, 
1248  (arch.  de  l'Ain,  H  a'iS).  —  Ecclesia  de  la 
Bourbanche,  sub  vocabulo  Béate  Marie,  j4oo  env. 
(pouillé  du  dioc.  de  Belley). 

Vers  io3o,  l'abbaye  de  Savigny,  en  Lyonnais, 
fonda  à  la  Burbancbe  un  prieuré  qui  passa,  à  la 
fin  du  siècle  suivant ,  à  l'abbaye  de  Cluny,  laquelle 
l'unit  au  prieuré  d'Innimond.  —  Dormis  Vulben- 
chie,  isSg  (arch.  de  l'Ain,  H  343).  —  Prieuré 
de  la  Burbenche ,  i65o  (Guichenon,  Bugey,  p.  60). 
Dans  l'ordre  féodal,  la  Burbanche  était  une 
dépendance  du  comté  de  Rossillon. 

A    l'époque  intermédiaire,  La  Burbanche  était 
une  municipalité  du  canton  de  Virieu-le-Grand, 
district  de  Belley. 
BcRBANNE  (La),  écart,  c"  de  Belley.  —  Bourbatme , 

xviii*  s.  (Gassini). 
BuRDET  (Le),  h.,  c"'  de  Passin. 
*Blrdili,4t  (En),  anc.  lieu  dit,  c"* de Bouvenl.  —  En 
Burdillia,    iUk)  (arch.  de  la  Gote-d'Or,  B  766, 
P  3i  r").  ■ 

BuRjoN,  11.,  c°*  d'Evoges. 
Bcrlanchère  (La),  h.,  c"'  de  Grosiée.  —    [m  Bnur- 

lanchère,  i84o  (cadastre). 
BuRLANDiER  (Le),  h.,  c°"  de  Lalleyriat. 
Bi'RLAT,  f. ,  c'"  de  Cbalamont. 

BiRONicDS,  localité  disparue,  à  ou  près  Saint-Jean- 
sur-Reyssouze.  — In  Burnnico,  987-962  (Cart.  de 
Saint- Vinrent  de  Mécon,  p.  Bg). 
BunsiN,  section  cadastrale  de  la  commune  de  Sainte- 
Julie. 


BiRTiNS  (Les),  m°°  is.,  c"'  de  Crottet. —  Au  village 
des  Burtins,  paroisse  de   Crottet,  1767  (arch.  de 
l'Ain,  H  889,  f"  9  4  r»). 
BiRTiNS  (Les),  f.,  c"'  de  Marboz. 
Bds,  h.,  c"  de  Viriat.  —  Bu,  1272  (Cart.  lyonnais, 
t.  II,   n°  691).  —  Buz,  parrochie  Viriaci,   i468 
(arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  586,  f  896  r"). 
BcsiN,  quartier  de  la  c""  de  Vaux. 
BussA  (La),  m"  is.,  c"de  Saint-Rambert. 
Bdssade  (La),  m°°  is.,  c""  de  Gex. 
Bcssart  (Le),  lieu  dit,  c'"  de  Genay.  —  Pro  mutelhi 
suo  vocato  0  Buczart  silo  in  Sagonna,  1299-1869 
(arch.  de  la  Gôte-d'Or,  B  io455,  f  89  r"). 
BussESAY,  lieu  dit,  c°'  de  Manziat. 
BussiGES,  h.,  c"'  de  Civrieux.   —   In  pago   Lucdu- 
nensi ,  in  villa  quae  dicitur  Buscitgas,    994-1089 
(Rec.  des  chartes  de  Cluny,  t.  III,  n"  9980).  — 
Buissiges,   1236  (Guichenon,    Bresse  et   Bugey, 
pp.,  p.  949). —  Buxiges,  1285  (Polypt.  de  Sainl- 
Paul  de  Lyon,  p.  81).    —    Buciges,   1825   env. 
(pouillé  ms.  du  dioc.  de  Lyon,  f*  8).  —  La  com- 
munaulté  de   Bussiges,   1876  (arch.   du    Bhône. 
terr.    de    Bussiges,    f°  Sg).    —    Bussige,    1789 
(pouillé  du  dioc.  de  Lyon,  p.  67). 

En  1789,  Bussiges  était  une  communauté  du 
bailliage  et  élection  de  Bourg,  de  la  subdélégalioii 
de  Trévoux  et  du  mandement  de  Villars. 

Son  église  paroissiale,  annexe  de  Saint-Marcel, 
diocèse  de  Lyon,  archiprétré  de  Dombes,  était 
dédiée  à  saint  Marc,  après  l'avoir  été  à  Notre- 
Dame  des  Lumières;  le  droit  de  présentation  à  la 
cure  passa,  au  xvu"  siècle,  de  l'abbé  de  l'Ile 
Barbe  au  seigneur  d'Ombreval.  —  Parrochia  de 
Buisseges,  1187  (Bibl.  Sebus. ,  p.  969). —  Notre- 
Dame  de  Bussiges,  i665  (Masures  de l'Ile-Barbe , 
t.I,p.  4g4). 

Dans  l'ordre  féodal,  Bussiges  était  une  dépen- 
dance de  la  seigneurie  de    Montribloud,  laquelle 
était  de  l'ancien  fief  des  sires  de  Villars. 
BussioNT,  cliàl.,  c""  de  Saint-André-de-Corcy. 
BussiN  (Grand-  et  Petit-),  fermes,  c"  de  Loyes. 
BossisGiLM.    iocalilé    disparue  qui    était    située    au 
mandement  de  Rossillon.  —  De  Bussingio,  i433 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  848,  f  187  r°). 
BussizE  (Le),  ruiss. ,  afll.  du  Morbier. 
Bbsst  (Le),  ruiss.,  afll.  de  la  Galonné. 
BossY,  domaine,  c"  de  Cesseins. 
Bussv,  h.  et  rhàl.  en  ruines,   c"'  d'Izernorc.   —  De 
Bussili ,  i94o  (arch.  de  l'Ain, H  868).  — Bussiz, 
I9g9-i36g   (arch.  de  la  Cote-d'Or,    B    io455. 
f  22  r°).    —    De  Buxillo,    I9gg-i36g   (ibid., 
1*28    v°).    —    De    Bussilh,    1999-1869    (ibid.. 
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S"    aU    r").    —    Hitssix,    i483    (ibid.,    15    SaS, 

f   i84   r°).   —   Bussy,    1/199    (arcli.    de    l'Ain, 

H  35g).   —  Buxi,  i5oo  (arch.  de  la  (Vile-d'Or, 

B  8io,  r  a65  r"). 

Bussy  élail  un  fief  avec  château-fort  et  en  toute 

justice,   de   la   mouvance  des  sires  de  Tlioire.  — 

W.  de  Bu»$ili ,  miles,   xiii'   s.  (arch.    de    l'Ain, 

H.  355).  - 
Hci  (Le),  ruiss. ,  affl.  du  Sevron. 
IkTïSTCT.  —  Voir  Botextui. 
BcTiLLONS  (L»s),  h.,  c"  de  Bàj;é-la-Viile. 
Bcviène  (La),  ruiss.,  afll.  de  l'irance. 
BiïARi)  (Le),  ruiss.,  alll.  du  Grand-Rieux,  coule  sur 

le  territoire  de  Genay. 
Bi'ïAT  (Ef(),   anc.  lieu  dit,  c°'  d'Arbigny.  • —  Apud 

.Migniacum ,  loco  dicto  en  Buyat,  i448  (arch.  du 

Rbone,  terr.  de  Sermoyer,  f°  16). 
BuTAT,  localité  disparue,  à  ou  près  Crottet.  — Buyei, 

1978   (arch.   du  Rliône,    titres    de     Laumusse, 

chap.  Il,  n°  a 6). 
BuïAT  (Le),  anc.  lieu  dit,  à    ou  près  Guéreins.  — 


En  Buiat,  1385  (Polypt.  de  SainUPaul  de  Lyon, 

p.  69). 
BcïiT,   ancienne  maison  noble,  c'"   de  Montceaux. 

Buyat  fut  érigé  en  fief,  en   lySS,  sous  le  nom 

de  Montval.  —  Fief  et  maison  dite  anciennement 

Buyat  et  à  présent  appelée  Montval,  1777  (Baux, 

Nobil.  de  Bresse  et  Dombes). 
BuïAi,  h.,  c°"  de  Rigneux-le-Franc.    —  Del  Buyat, 

1385   (Polypt.  de  Saint-Paul,   p.   3o).   —  Del 

Buyaz,  i35o  env.  (arch.  Rhône,  titres  des  Feuil- 

lées). 
BcYAT  (Le),  h.,  c"'  de  Saint-Jean-de-Niost.  —  hta 

lo  chimin  del  Buyat,  i330  env.  (Docum.  linguist. 

de  l'Ain ,  p.  97  ). 
BuïAi  (  Le  ) ,  localité  disparue ,  à  ou  près  Saint^Martin- 

du-Mont.  — Johan  del  Buyat,   i34i  env.  (terr. 

du  Temple  de  Mollissole ,  f°  sa). 
BuYER,  écart,  c°*de  Mézériat. 
Blïet,  écart,  c°*  de  Courtes. 
BizELLE  (La),  h.,  c°*  de  Divonne. 
Bt,  h.,  c"  de  Grièges. 


Caberotte  (La),  écart,  c"  de  Loyettes. 

Cabiotte  (La),  vigne  et  cellier,  c"  de  Briord. 

Cabosnet,  f. ,  c"  de  Ville». 

Cabobse  (La),  écart,  c"*  de  Saint-André-de-Bâgé.  — 

Cabome,  xviii*  s.  (Cassini). 
CiiccBE  (La),  chat.,  c°*  do  Sainl-Nizier-le-Déseit. 
G1BIIIS8AT  (Le),  h.,  c°'  de  Saint-Benoit. 
CABtT,  f. ,  c"  de  Chalamont. 
Cachet,  f.,  c°'  de  Viliars. 
Cacuiaz,  écart,  c°*  de  Saint-Martin-de-Bavel. 
Cacdifakt,  ancien  nom  d'un  bief  et  d'un  moulin  à 

Juis,  c°*  de  Savigneux.  (Aubret,  Mémoires,  t.  Il, 

p.  937). 
Cacoberids,  localité  disparue  qui  était  située  dans 

i'ager  de  Cossicu.  —  Villuta  Cacoberii,  869  (Gui- 

chenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  935). 
Cadales  (Les),  h.,  c"  de  Certines. 
Cadales  (Les),  f. ,  c"  de  Condeyssiat. 
Cadales  (Les),  h.,  c"'  de  Saint-Denis-le-Ceyzériat. 
Cadalu  ou  Gadoles  (Les),  f. ,  c"*  de  Vandeins. 
Cadallk,  f. ,  c"*  de  Saint-Nizier-le-Bouchoux. 
Cadalles  (Les),  m°"  isol.,  c""  de  Saint-Étienne-sur- 

ReysRouze. 
Cadalles   (Les),  f. ,  c°'  de   Saint-Trivier-sur-Moi- 

gnans. 
Cadivos,  anc.  nom  d'une  localité  de  l'og-er  de  Cha- 


veyriat.  —  In  pago  Ltigdunensi ,  in  agro  Cuvaria- 
riacenii,  in  villa  Cadavos,  997  (Recueil  des  chartes 
de  Cluny,  t.  III,  n°  3898). 

Cadelles  (Les),  anc.  lieu  dit,  c°°  de  Péronnas.  - — 
En  les  isles,  a  présent  en  les  Cadelles,  1784  (les 
Feuillées,  carte  sa). 

Cadets  (Les),  h.,  c°"  d'Atlignat. 

Cadole  (La),  f.,  c°'  de  (;urciat-Dongalon. 

Cadoles  (Les),  h.,  c"  de  Châtillon-sur-Chalaronne. 

Cadoles  (Les),  h.,  c""  de  Sandrans. 

Cadot  (La),  écart,  c"'  de  Cbanoz-Châtenay. 

Cadot  (La),  h.,  c""  de  Chaveyriat.  —  Cadoux, 
xviu"  s.  (Cassini). 

Caffardière  (La),  anc.  lieu  dit,  c"*  de  Jasseron.  — • 
In  introilu  syhae  Jasseronis,  loco  dicto  la  Caffar- 
dière, io84  (Guiclienon,  Bresse  et  Bugey,  p.  93). 

CArriEii ,  f. ,  c""  d'Hotonnes. 

Cafpolièhes  (Les),  ruiss.,  affl.  du  Sevron. 

Caginère  (La),  f.,  c'"  de  Chavannes-sur-Reyssoiize. 

Caillât  (Le),  ruiss.  affl.  du  Morbier. 

Caillât,  h. ,  c"  de  Sainl-Étienne-sur-Chalaronne. 

Caillât,  f.,  c"  de  Saint-Nizier-le-Désert.  —  Chez- 
Caillat,  1847  (stal.  posl.). 

Caillato>  (Le),  h.,  c"'  de  Lurcy. 

Cailleries  (Les),  f.,  c"*  de  Buellaz. 

Cailles  (Les),  h.,  c"'  de  Cruzilies-les-Mépillat. 
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Caillets,  11.,  c"'  de  Crottcl.  —  Ez  Caillât»,  por- 
rochio  de  Crollet,  1757  (arcli.  de  l'Ain,  H  889, 
f  35  v°).  —  CaiUet,  xviii"  s.  (Cassini). 

Caillotibbrs  (Les),  écart,  c"  de  Saint-Elienne-sur- 
Clialaronne. 

Caillou  (Le),  écart,  c""  de  Saint-Elienne-sur-Cha- 
laronne. 

Galahanoret  (Le),  lieu  dit,  c"*  d'Arandas. 

Calamaz  (F0MAINE-),  lieu  dit,  c"°  de  Leymenl. 

Calame,  étang,  c"'  de  Mionnay. 

Calandrière  (La),  lieu  dit,  c"°  de  Grosléc. 

Calcium,  localilé  détruite  qui  parait  avoir  été  située 
au  c°°  de  Trefforl.  —  Treaforcium,  Calcium, 
iilth  (arch.  de  l'Ain,  H  5j). 

Calesdras  (Les),  h.,  c"°  de  Bitiat. 

Calèvaz  (La),  ni°"  isol.,  c"'  de  Villes.  —  Calève, 
j843  (État-Major). 

Californie  (La),  m°"  isol.,  c"°  de  Collonges. 

Câline  (La),  ruiss. ,  naît  sur  le  territoire  de  Bc- 
nonces,  traverse  Conand  et  se  jette  dans  l'Alba- 
rine,  à  Saint-Rambert.  —  La  duis  de  Calonan, 
1928  (arch.  de  l'Ain,  H  aaS);  1275  (ibid., 
H  29a).  —  Calona,  1298  (ibid.,  H  225).  — 
Calunna,  19'49  (ibid.,  H  270). —  Câline,  xviii' s. 
(  Cassini  ). 

Calinière  (La),  lerrit.  sur  les  rives  de  la  Câline, 
c"  de  Bénonces. 

Calinière  (La),  lieu  dit,  c""  de  Briord. 

Cilles  (Les),  c."  de  Chanoz-Chàlenay. 

Callimacbaz,  m""  isol.,  c'"  de  Saint-Sorlin. 

Calonge,  ruiss.,  c°'  de  Chaneins. 

Calonoes  (Les),  lieu  dit,  c"'  de  Saint-Etienne-de- 
Reyssouze. 

Calongettes  (Les),  localilé  disparue  à  ou  près 
Lagnieu.  —  Molare  de  Calungetes,  1967  (arcli. 
de  l'Ain,  Il  292). 

Calosna,  var.  de  *Caloxa,  nom  primitif  des  Fon- 
taincs-d'Or,  ruiss.  afll.  du  Rhône,  c"'  de  Lagnieu. 
—  Calonna,  vu" ou  viii's.  (Vila  Domitiani,  2,10, 
AA.SS.,1  juL.l,  p.  5i  F). 

Calorne  (La),  riv. ,  alll.  de  la  Saône. 

Calonnia,  nom  primitif  de  Lagnieu.  —  Erat  quidam 
vir  Lntinus  iiomine.  .  .  nobilissimus ,  in  praedio  suo 
quod  dicebalur  pridem  Calonnw ,  a  fonte  qui  Ca- 
lonna vocabatur  trahen»  vocabulum;  sed  hic  vir, 
cum  esset  poten»  et  inclylu»,  voluit  a  namine  suo 
fonti  et  villae  trahi  vocabulum,  id  est,  a  Lalino, 
Fons  Latinus,  inde  et  villa  Latiniacu»,  quae  nomina 
usque  in  hodiemum  diem  et  fons  et  villa  retinent, 
vu"  ou  viii°  s.  (Vita  Domitiani,  9,10,  AA.  SS., 
ijuL,I,p.5iF). 

CALur,  f.,  c"'  de  Saint-Jean-de-Thuiigneux. 


Calvaire  (Le),  h.,  c"'  de  Chalex. 

Calvaire  (Le),  village,  c"'  de  Parcieux. 

Cambray,  triage,  c"'  de  Souciin. 

Ce  territoire  est  redevable  de  son  nom  à  la 
rilln  Cameracus  mentionnée,  au  ix  siècle,  dans  le 
testament  d'Aurélien  pour  Saint-Benoît-de-Ces- 
sieu  (Guichenon,  loco  cil  ,  pr.,  p.  296). 

Camelière,  II.,  c"  de  la  Tranclièro. 

Cameracus,  localité  depuis  longtemps  détruite  qui 
était  située  dans  Vojrer  de  Cessieu.  —  Cameraci, 
859  (Guichenon,  Bres.se  cl  Bugey,  pr. ,  p.  226). 

Camet,  f. ,  c"*  de  Saint-Nizier-le-Déserl.  —  Chezr- 
Camé,  1847  (stat.  post.). 

Camp  (Le),  camp  du  xiv*  corps  d'armée,  c"°  de  Sa- 
thoiiay.  Ce  camp  a  été  établi  par  le  maréchal  de 
Castellanne,  sous  le  second  Empire. 

(^amusette  (La),  écart,  c""  de  Belley. 

Canard,  domaine,  c"°  de  Saint-Trivier-sur-Moignans. 

Canards  (Les),  h.,  c'"  de  l'olliat. 

Canne  (La),  f. ,  c"'  de  Sainl-Nizier-le-Désert 

Cantinière  (La),  grange,  c""du  Poizat. 

Cette  grange  est  redevable  de  son  nom  à  une 
ancienne  cantinière  de  la  Grande-Armée  qui  l'ha- 
bitait encore  il  y  a  peu  d'années. 

Canton  (Le),  h.,  c"°  de  Jasseron.  —  Canton-f Evé- 
que ,  grange,  18^7  (stat.  posl.). 

Canton,  écart,  c""  de  Mionnay. 

Canton-Gaillard  (Le),  f.,  c"°  de  Coiigny. 

Capettes  (Les),  f.,  c"'  de  Billiat. 

Capettes  (Les),  f.,  c"°  de  Foissiat. 

Capettes  (Les),  h.,  c"'  de  Salavre. 

Capinière,  étang,  c"'  de  Saint-Georges-de-Renon. 

Capitan  (Le),  ruiss.,  afll.  do  la  Voyie. 

Capitan  (Le),  f. ,  c'"  de  Montliieux. 

Capitan,  étang,  c"°  delà  Tranclière. 

Capucins  (Les),  h.,  c"°  de  Seyssel. 

Caquet,  h.,  formant  avec  Miribel  et  la  Palud  le  vil- 
lage chef-lieu  de  la  c""  d'Échallon. 

Caouetant,  écart,  c"°  de  Lurcy. 

Carabassières  (Les),  lieu  dit,  c"'  de  Lacoux. 

Cabavellière  (La),  anc.  lieu  dit,  c"'  de  Faramans. 
—  TeiTa  vocata  de  la  Caravellieri ,  i386  (arch. 
de  l'Ain,  H  99). 

CiBAviLLiÈREs  (Les),  lieu  dit,  c"°  de  Llmis. 

Cabavelles  (Les),  lieu  dit,  c'"  d'Echallon. 

Carême,  écart,  c"'  de  Reyrieux. 

Cariât  (Le),  f. ,  c"'  de  Sainl-Marcel. 

Carillon  (Le),  h.,  c"°  de  Loyetles. 

Cabillon  (Le),  écart,  c"*  de  Mogneneins. 

Cabisse,  h.,  c"°  de  Cuissiat. 

Cable,  f. ,  c""  de  la  Peyrouse. 

Carlier  (En),  f.,  c""  de  Chaneins. 
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Cabjiklites  (Lks)  ,  h.,  c"'  de  Mizérieux. 
Cab;<ièbi!,  étang,  c°' de  Châtillon-sur-Chalaronne. 
CiBos,  h.,  c"  d'Izieu. 
CinoMUEs  (Les),  h.,  c"'  de  Savigneux. 
Caeoxnièbe  (Li) ,  m""  isol.,  c"°  de  Jasseron. 
Cabonnikbe  (La),  luilcrie,  c°*  de  Romans. 
Cabonsikbes  (Les),  h.,  c"  de  Bourg. 
Cabosnièbes   (Les),   tuilerie,   c°*    de   Châtillon-sur- 

Clialaronne. 
Cabox!iièbks  (Les),  li. ,  c°'  de  Varambon. 
Cabouge,  écart,  c"  de  Dagneux. 
Cabolce  (Le),  h.,  c'"  de  Marboz. 
Caboioe  (Le),  h.,  c"°  de  MontrcveL 
Caboige  (Le),  h.,  c"'  de  Villemolier. 
Cabocelix,  anc.  m"°  isoL,  c°*  de  Biziat.  —  Carque- 

lin,  xïiii'  s.  (Cassioi). 
CiBBAGE  (Le),  anc.  lieu  dit,  c"  de  Bagé-la-Vilie. 

—  Loco  dicta  in  campo  du   Carra ge ,  atià»  en  la 

Contba,  ih'Mi  (censier  de  la  Vavrelte,  f°  67). 
Cabbige  (Le),  écart,  c"*  de  Ciianoz-Châtenay. 
Cabbige  (Le),  écart,  c'"  de  Uommarlin. 
Cabbige  (Le),  II.,  c°'  de  Griègcs. 
Cabbage  (Le),  L,  c"*  de  Saint-Cyr-sur-Menthon.  — 

Le  Carrage  lieriion ,  i63o  env.  (terr.  de  Saint- 

L'yr-sur-Monthon ,  f  79). 
Cabbage  (Le),  b.,  c"'  de  Saint-Didier-d'Aussiat. 
CiBBACDiÈBEs  (Les),  fermes  et  m'°,  c"  de  Genay. 
Cabbe  (Le),  b.,  c"  d'Arbigny. 
Cabbe  (Le),  b.,  c"*  de  Benonces. 
Caibe  (Le),  b.,  c"  de  (ieyzérien. 
Cabbe  (Le),  h.,  c"*  de  Dagneux. 
Cabbe  (Le),  h.,  c°*  de  Lbuis. 
CiBBK  (Le),  h.,  c"  de  Saint-Bernard. 
Cabbe  (Le),  b.,   c"*  de    Saint-Maurice-de-Gour- 

dans. 
Cabre  (Le),  b.,  c°*  de  Saint-Olive. 
Cabbe  (Le),  b.,  c'"  de  Sergy. 
Cabbe-Bastiasd  (Le),  écart,  c"°  de  Cormarancbe. 
Cirbe-d'Amost  (Le),  b.,  c"'  de  Boz. 
Cibbe-d'Amost  (Le),  b.,  c"*  de  (ihevroux. 
Cirbe-d'Amout  (Le),  écart,  c°*  de  Saint-Bambert. 
Cabbe-d'Avabd  (Le),  écart,  c"  de  Saint-Ramberl. 
Cabre-des-Mebles  (Le),  f. ,  c°*  de  Virial. 
CABBEFouB-nEs-bAHEs  (Le),  bois,  c"'  de  Bourg. 
Carbe-Govet  (Le),  écart,  c"'  d'Aranc. 
CiRREL,  anc.  étang,  c°°  de  Mioiinay. 
CiBBET,  écart,  c'"  de  Saint-Nizier-ie-Déserl. 
Carrukd,  ruiss.,  alIL  de  la  Chevalqiieuo. 
Cabbiat  (Les),  b. ,  e°*  de  Monlmerle. 
Carbiat,  écart,  c°"  de  Sainl-Marcoi. 
Cariiaz  (La),  écart,  c"  de  Sainl-.Sorlin. 
Cabbiaz  (La),  b.,  c"  de  Villcliois. 


Carrière  (La),  cbâi.,  c"  de  Crotlet La  Carrière, 

paroisse  de  Crotlet,  1767  (arcb.  de  l'Ain,  H  889, 
r  9o5  v"). 

Carbignand,  lieu  dit,  c""  de  Laiz. 

Carron  ,  anc.  fief,  c"*  de  Saint-Germain-les-Paroisses. 

Carronnes  (Les),  écart,  c""  de  Savigneux. 

Carronnière  (La),  m""  isol.,  c'"  d'Ambérieu-en- 
Bugey. 

Carronnière  (La),  écart,  c'"  d'Attignat. 

Carronnière  (La),  b. ,  c"  de  Chalamont. 

CARBONNiÈrE  (  La  ) ,  f . ,  c"  de  Châtillon-la-Paliid. 

Cabronmèbe  (La),  h.,  c°'  de  Cbaveyriat. 

Cabeonnière  (La),  m™  isoi.,  c°°  de  Crottet.  —  La 
Carronnière,  paroisse  de  Crnttet,  1767  (arcb.  de 
l'Ain,  H  839,fi4i  r°). 

(iARRONfiiÈRE  (La),  b.,  c"°  de  Dompierre-sur-Chala- 
ronne. 

Carronnière  (La),  écart,  c""  d'Illiat. 

Carronnière  (La),  b.,  c"  de  Jasseron. 

Carronnière  (La),  c"*  de  Loyes.  —  Terra  sita  subtu» 
la  Caroneri,  1371  (Bibi.  Dunib. ,  t.  II,  p.  178). 

Carronnière  (La),  b.,  c°°  de  Perrex. 

(iARBOiSNiÈRE  ( La ) ,  b. ,  c"'  de  Romans. 

Cabronnièbe  (La),  tuilerie,  c'"  de  Saint-Germain- 
sur-Bcnom. 

Carronnière  (La),  b.,  c°'  de  Saint-Marlin-le-Chàlel. 

Carronnière  (La),  f.,  c"  de  Saint- Olive.  —  La 
Quarraniri,  i3G5   (Compte   du  prévôt  de  Juiz). 

Carronnière  (La),  tuilerie,  c"°  de  Saint-Paul-de- 
Varax. 

Cahronmèbe  (La),  tuilerie,  c"°  de  Sandrans. 

CiRRONNiÈRE  (La),  b  ,  c°*  de  Varambon. 

CiRRONNiÈRE  (La),  f.,  c"  de  Villette.  —  La  Carron- 
nière du  Vernay,  1847  (stat.  posl.). 

(^VRRONNiÈRES  (Les),  b. ,  c°'  dc  Pérounas. 

CjRnouGE  (La),  b.,  c"*  de  Bény. 

Cabbcge,  m°°  isol.,  c°'  de  Saint-Jean-sur-VeyIe. 

Cabbï  (Les),  h.,  c°°  de  Saint-Nizier-le-Déserl. 

Cabtafaï  ou  CuRTAFAï,  auc.  fief,  c"*  de  Jujurieux. 
—  Carlafai,  1789  (Alman.  de  Lyon,  v°  Juju- 
rieux ). 

Cartabt  (Les),  écart,  c""  d'Argis. 

Cabtaz,  écart,  c°"  de  Pouillat. 

Cartelets  (Les),  écart,  c°°  de  Vonnas. 

Carteuncues  (Les),  b.,  c""  de  Marboz. 

Cakterasciies  (Les),  lieu  dit,  c"*  dc  Saint-Jean-sur- 
Reyssouze. 

Cabtebon-Bozei  (Le),  h.,  c"'  de  Peyzieux. 

Cabton  (Le),  b.,  c"*  de  Lurcy. 

Cabtonnerie  (La),  écart,  c°"  de  Rillieux. 

Caruge-de-l'Orme,  m"'  isol.,  c°'  de  Cbavannes-sur- 
Reyssouze. 
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Cabvérut,  m""'  isol. ,  c°°  de  Saint-Sulpice. 

Casabgiae,  Ioc.  détr.  qui  paraît  avoir  ëlé  située  non 
loin  de  Talissieu.  —  Casargias ,  Talussiacum ,  1 1 4  4  , 
d'après  une  copie  du  xvn*  s.  (arch.  de  l'Ain,  H  5i). 

Cascade  (La),  m°°  isol.,  c'"  de  Belmont. 

Cascade-de-Cerveïrieu  (La),  cascade  de  5o  mètres, 
sur  le  Sèran,  c"*  d'Yon-Artemare. 

Cascade-de-Charabotte  (La),  cascade  sur  i'Albarine, 
à  Hauteville. 

Cascade-de-Charmine  (La),  cascade  sur  i'Oijjnin, 
c°"  de  Matafelon. 

Cascades-de-Glandied  (Les),  cascades  superposées 
formées  par  le  Gland ,  c""  de  Brégnier-Cordon. 

(ÎAscADE-DE-iA-DoBCHE  (La),  c""  de  Clianay. 

Oascabe-de-la-Folge  (La),  c"  de  Cerdon. 

Cascade-de-la-Planciiette  (La),  c'"  de  Charix. 

(ùse-Froide  (La),  écart,  c'"  de  Vcscours. 

(ùsEENEs  (Les),  h.,  c"  de  Léiei. 

CASSE-GAiLLon,  h.,  c°*  de  Maillât. 

Gasset  (Le),  chat.,  c'"  de  la  Boisse. 

Gassières  (Les),  f.,  c'"  de  Proulieu. 

Cataonoles  (Les),  h.,  c°*  de  Thézillieu. 

Catacmolles  (Les),  écart,  c'"  de  Belley. 

Gatalanna  (La),  lieu  dit,  c°'  de  Simandre-sur-Su- 
ran. 

GiTHELiNE  (La),  h.,  c"  de  Grozet. 

Gatherine  (La),  ruiss. ,  afll.  de  la  Sereine. 

Gatimel,  h.,  c°'  de  Pérouges. 

Gatimières  (Les),  f.,  c"  de  Saint- Nizier- le -Dé- 
sert. 

Gatolière  (La),  auc.  lieu  dit,  c""  de  Replonges.  — 
En  la  Catoliri,  versus  Moiititlia ,  i344  (arch.  de 
laGote-d'Or,  B553,  P  43  r°). 

(IkTos  (Le),  anc.  lieu  dit,  c"  de  Bàgé-la-Viiie.  — 
Teira  appellata  du  Caton,  i538  (censier  de  la 
Vavrette,  f°  126). 

Gaton  (Le),  h.,  c""  de  Mogneneins. 

(jAtons  (Les),  écart,  c°'  de  Curlafond. 

Gatraï  (d'en  bas  et  d'en  haut),  écarts,  c"  d'Ochiaz. 

Gatton  (Le),  h.,  c"'  de  Ceyzérieu. 

Gadchat,  étang,  c"'  de  la  Ghapelle-du-Ghàtclard. 

Gacdie,  anc.  fief,  c"*  de  Saint- Bénigne. 

*Gacssiat,  localité  disparue,  c"'  de  Saint-Didier- 
d'Aussiat.  —  Causiat,  1617  (arch.  de  l'Ain, 
G  77).  —  Villaige  de  Cautiaz,  parroisse  de 
Sainct  Didier  d'Aussiat,  i636  (arch.  de  l'Ain, 
H  863,  f  273  r").  —  Caussiaz,  i636  (ibid. , 
f  274  r").  —  Cauciaz,  jC36  (ibid.,  f  275  v"). 

Cabx,  fontaine,  c"'  de  Montanges. 

G'atanerids,  anc.  mas,  qui  devait  être  situé  non  loin 
de  Belley.  —  Mnnsus  Cavanerii,  vers  io4o  (Gui- 
gne, Gartul.  de  Saint-Sulpice,  p.  a6). 


Ge  mas  fut  donné,  vers  io4o,  à  i'église  de 
Belley,  par  Amédée,  comte  de  Belley. 

Caïazeau,  f. ,  c"'  de  Monlracol. 

Gavetant,  f ,  c°*  de  Montréal. 

Gavets  (Les),  Ioc.  disparue,  c"  de  Gras. —  Villaige 
des  Caret ,  imrroisse  de  Craz,  i564  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  597,  f  357  r"). 

Gavilie  (La),  ruiss.,  alll.  de  la  Neuville. 

Gaïin  (La),  fermes,  c°'  de  Genay. 

Gazain,  h.,  c"  de  Genouilleux. 

Cazard  (Le),  h.,  c°°  de  Gordieui. 

Gazeau  oh  Gazot  (Le),  h.,  c"*  de  Saint- Marcel.  — 
Les  Cazeaux,  xviii*  s.  (Gassini).  —  Le  Cnzot , 
i84i  (Élat-Major). 

Au  xv!!!"  siècle,  Gazeau  était  un  fief  sans  justice 
du  mandement  de  Villars. 

Geignes,  c"°  du  c°"  d'Izemore.  —  Cyeimiea,  1299- 
1869  (arch.  de  la  Gôte-d'Or,  B  io455,  f  16  r'). 
—  Cei/nies,  1894  (ibid.,  B  818,  f  1  7).  —  Cie- 
gne,  xviii'  s.  (Gassini).  —  Ceigne,  hameau  d'Ela- 
ble»,  1808  (Stat.  Bossi,  p.  tia);  1869  (Ann. 
de  l'Ain). —  Ceignes,  i88i  (ibid.). 

En  1789,  Ceigne  était  un  village  de  la  paroisse 
d'Etable.  Il  y  avait  dans  ce  village  une  chapelle 
rurale  dédiée  à  sainte  Catherine.  De  nos  jours. 
Geigne  est  le  chef-lieu  de  la  commune  et  son  an- 
cienne chapelle  a  été  érigée  en  église  paroissiale: 
Élables  n'est  plus  qu'un  hameau. 

Ceillat,  h.,  c"°  de  Chavannes-sur-Suran.  —  Seilla, 

xvni'  s.  (Gassini).  —  Ceillat,  1847  (stal.  post.). 

A    l'époque    intermédiaire,    Ceillat    était    une 

municipalité  du  canton  de  Ghavannes,  district  de 

Bourg. 

Celle  (La),  m°°  isol.,  c*"  de  Virieu-le-Petit. 

Celiière,  h.,  c°*  de  Montrevel. 

Gendres  (Les),  écart,  c°'  de  Chalamont.  —  Chez-les- 
Cendres,  iSli']  (slat.  post.). 

Censé  (La),  f.,  c°'  de  Peron. 

Cepeï  (Le),  Ioc.  disparue,  à  ou  près  Meximieux.  — 
St.  del  Ccpey,  1385  (Polypt.  de  Saint-Paul,  p.  58). 

*Cepete  (La),  anc.  mas,  c°'  de Rignieux-le-Franc.  — 
Mansus  de  Cepeia,  11 45  env.  (Guigne,  Docum. 
de  Dombes,  p.  35). 

Géi'oise  (La),  anc.  lieu  dit,  c"*  de  Bàgé-la-Ville.  — 
La  Cepouse,  i366  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  553, 
f  6  r°). 

Gérarge,  h.,  c°'  de  Longecombe. 

Cebbabeï  (En),  anc.  lieu  dit,  c"*  de  Tossiat.  —  En 
Cerbarey,  1784  (les  Feuillées,  carte  34). 

Gebdon,  c"'  du  c°°  de  Poncin.  — -  Cerdon,  laiô 
(arch.  do  l'Ain,  H  368).  —  Cerdun,  1920  (Gui- 
gne,   Obit.   lugdun.   eccles.,    p.    196).   —   Apad 
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Cerdonem,  ia55  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  769). 

—  Le  Bourg  de  Cerdon,  177a  (litres  <Io  famille). 
Sous  l'ancien  régime,  Cerdon  était  un  bourg 

du  Pays  de  Bugey,  élection  dé  Bélley,  subdélé- 
gation de  Nantua  et  mandement  de  Poncin.  La 
justice  mage  et  la  justice  d'appel  s'exerçaient  avec 
celles  du  marquisat  de  Saint-Rambert  et  ressor- 
tissaient  comme  elles,  suivant  les  cas,  au  parle- 
ment de  Dijon  ou  au  présidiat  de  Bourg.  —  Cn$- 
I^Lum»  Poncini  et  Cerdoni»,  1 46o  (Giiichenon, 
Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  3i). 

L'église  paroissiale  de  Cerdon,  diocèse  de 
Lyon,  arcliiprêtré  de  Nantua,  était  dédiée  à  saint 
Jean-Baptiste:  elle  avait  été  fondée,  au  dire  de 
Gnichenon,  par  les  sires  de  Tlioire-Villars,  à  qui 
les  pouillés  des  xv"  et  xvi*  siècles  en  attribuent  le 
patronage  temporel.  Celte  église  fut  érigée  en 
collégiale,  en  1^79,  avec,  comme  annexes,  les 
cures  de  Sainl-AIban,  de  la  Calme  et  de  Mcri- 
gnat  et  la  chapelle  de  Préau.  Au  xviii*  siècle,  le 
chapitre  du  lieu  présentait  à  la  cure.  —  Capel- 
lanu»  Cerdonif,  1235  (Duboucliel,  Maison  de 
Coligny,  p.  39).  —  Le  Hourg  de  Cerdon.  Eglise 
collégiale  de  Saincl  Jean-Baptitte,  161 3  (visites 
pastorales,  f  119  v°).  —  Cerdon  ;  chapitre  coin- 
poié  d'un  doyen-curé  et  de  5  chanoines,  à  la  col- 
lation du  seigneur,  1789  (poiiillé  du  dioc.  de 
Lyon,  p.  ia()). 

En  tant  que  seigneurie,  fJerdon  fut  possédé  à 
l'origine  par  des  gentilshommes  qui  en  portaient 
le  nom,  probablement  sous  la  suzeraineté  des 
sires  de  Coligny.  —  Signum  Bosonis  de  Cerdone, 
ii5o  env.  (Gall.  christ.,  I.  XV,  instr.,  c.  811). 

—  Dans  la  seconde  moitié  du  xu'  siècle,  le  do- 
maine utile  en  était  entré  ou  rentré  dans  la 
maison  dR  Coligny.  Alix  de  Coligny  porta  en  dot 
à  Humberl  II  de  Thoire  la  terre  de  Cerdon  qui 
resta  dans  le  domaine  des  sires  de  Thoire-Villars 
jusqu'en  l'ioa  qu'ils  la  vendirent  aux  comtes  de 
Savoie.  Vers  1 5 1  .^  ,  Cordon  fut  compris  dans  la 
dot  de  Philiberte  de  Savoie,  marquise  de  Gex, 
femme  de  Julian  de  Médicis,  duc  de  Nemours. 
Rentrée  dans  le  domaine  des  ducs  de  Savoie, 
en  i5q4,  la  seigneurie  de  Cerdon  entra,  vers 
1670,  dans  l'apanage  de  Jacques  de  Savoie,  duc 
de  Memours,  dont  la  postérité  en  jouit  jusqu'au 
commencement  du  xïiii'  siècle.  La  famille  de 
Quinson  la  possédait  en  1789,  en  litre  de  ba- 
ronoie. 

A  l'époque  intermédiaire,  Cerdon  était  une 
municipalité  du  canton  de  Poncin,  district  de 
Saint-Ramberl. 


Cebf  (Lk),  m°"  isol.,  c""  de  Saint-Étienne-sur-Reys- 

souze. 
Cebin,  h.  et  m'°,  c""  de  Marchamp.  —  Cirins,  i385 

(arch.  de  la  Côle-d'Or,  B  845,  f°  aOa  v"). 
Cerises  (Les),  m°°  isol.,  c°*  de  Joyeux. 
Cerisier  (Le),  écart,  c"'  de  Chevillard. 
Cerisiers  (Les),  f.,  c"°  de  Marlieux. 
Cehnaz,  écart,  c°*  de  Léiex. 
CïBSouiLLE  (La  ) ,  ruiss. ,  afll.  de  l'Ange ,  c"'  d'Oyonnax. 

—  Ripperia  de  Sasolly,  ilii'j  (arch.  de  la  Cote- 
d'Or,  B  8i5,  r  283  v°).  —  Cersouille,  xviii'  s. 
(Cassini);  i844  (État-Major). 

Certixand,  lieu  dit,  c"  d'Échallon. 

(^ERTisES,  c"  du  c°"  de  Pont-d'Ain.  —  Essnrlines, 
i3io  (arch.  du  Rhône,  litre  de  Laumusse:  Teys- 
songe,  chap.  i,  11°  7).  —  Essertines,  i3a5  env. 
(poiiillé  ms.  de  Lyon,  C  9).  —  Sartines,  i564 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  598,  P  536  v°).  — 
Serlines,  i65o  (Guichcnon,  Bresse,  p.  56).  — 
Certines,  i655  (^ites  pastorales,  P  946). 

Sous  l'ancien  régime ,  Certines  était  une  com- 
munauté du  bailliage,  élection  et  subdélégalion 
de  Bourg,  mandement  de  Pont-d'Ain. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  ar- 
chiprélré  de  Trefforl,  était  dédiée  à  saint  Chris- 
tophe. Les  religieuses  de  Saint-André-le-Haut  de 
Vienne  avaient  un  prieuré  à  Certines,  sous  le 
vocable  de  saint  Maurice ,  et  leur  abbesse  pré- 
sentait à  la  cure  de  cette  paroisse.  (]e  droit  de 
collation  passa  au  xvii'  siècle  à  l'archevêque  de 
Lyon  et  au  siècle  suivant  au  chapitre  de  Bourg. 

—  Ëssartincs  (pri.),  ia5o  env.  (pouillé  de  Lyon, 
r  la  v°).  —  Pri'or  de  Essertines,  i365  env.  (Bibl. 
nat.,  lat.  ioo3i,  fig  r°). 

Dans  l'ordre  féodal,  (Jertines  était  une  dépen- 
dance de  la  seigneurie  de  Genoud  ou  Genost. 

A  l'époque  intermédiaire,  Certines  était  une 
municipalité  du  canton  de  Pont-d'Ain,  district  de 
Bourg. 
Cebveirieu,  section  de  la  c°'  d'Yon-Artemare.  — 
Silveriacus,  11 35  (arch.  de  l'Ain,  H  4oo).  — 
Cerveriacus,  1 144  (iiirf.,  H  5i,  copie  du  xvii'  s.). 

—  Cerveyriacus ,  i3ia  (Guigne,  Cartul.  de  Saint- 
Sulpice,  p.  i46).  —  Serveriacus  et  Seneyriacus , 
XIV*  s.  (Guigne,  Topogr.  histor. ,  p.  65).  —  Ser- 
verieu,  1600  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  p.  20). 

—  Ceri'eirieu,  i65o  (Guichenon,  Bugey,  p.  43). 

—  Cerveyrieu,  1670  (enquête  Bouchu). —  Ser- 
verieu,  XTin"  s.  (Cassini). 

En  1 789 ,  Cerveyrieu  était  une  communauté 
de  l'élection  et  subdélégation  de  Belley,  mande- 
ment et  justice  de  Valromey. 
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Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Genève,  ar- 
chiprêtré  de  Flaxieii,  était  sous  le  vocable  de 
saint  Martin  et  à  la  collation  du  prieur  de  Nan- 
tua;  elle  n'existait  déjà  plus  en  1784.  Cerveyrieu 
était,  au  xii'  siècle,  le  chef-lieu  d'une  obédience 
des  moines  de  Nantua,  unie  par  la  suite  au 
prieuré  de  Talissieu. 

Dans  l'ordre  féodal,  Cerveyrieu  était  une  sei- 
gneurie du  Valromey  possédée  à  l'origine  par  des 
gentilshommes  qui  en  portaient  le  nom.  Les  de 
Luyrieui,qui  en  étaient  en  possession  vers  i3oo, 
reçurent,  en  1819,  de  Louis  de  Savoie,  inféoda- 
tion  de  la  justice  haute,  moyenne  et  basse.  Au 
xïiu'  siècle,  Cerveyrieu  était  une  seigneurie  du 
bailliage  de  Belley.  —  Pons  de  Silveriaco,  11 35 
env.  (arch.  de  l'Ain,  H  4 00). 

A  l'époque  intermédiaire,  Cerveyrieu  formait 
avec  Yon  une  municipalité  du  canton  de  Virieu- 
le-Grand ,  district  de  Belley. 

En  1808,  Cerveyrieu  dépendait  de  la  com- 
mune de  Virieu-le-Petit. 
Ckhvoise  (La),  "h.,  c"  de  Belley. 
Cesseins  ,  c°'  du  c""  de  Saint-Trivier-sur-Moignans.  — 
*Cictncu».  —  Apud  Cicentem,  987-99^  (Rec.  des 
chartes  de  Cluny,  t.  III,  n°  1  748).  —  Cicem,  i3a'i 
(terr.  de  Peyzieux).  —  Cyceym,  1  4 18  (arch.  de  la 
Côle-d'Or,  B  io446,  P  497  v").  —  Sicens,  1687 
(pouillé  de  Lyon,  f°  i3  v°).  —  Cessins,  xviu"  s. 
(Aubret,  Mémoires,  t.  Il,  p.  .563).  —  Cesseins, 
an  X  (Ann.  de  l'Ain). 

En  1789,  Cesseins  était  une  conmiunauté  de 
la  principauté  de  Domhes,  élection  de  Bourg, 
sénéchaussée  et  subdélégation  de  Trévoux,  châ- 
tellenie  de  Montmerle. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  ar- 
chiprétré  de  Dombes,  était  sous  le  vocable  de 
l'Assomplion;  le  droit  de  collation  à  la  cure,  qui 
appartenait  primitivement  aux  abbés  de  la  Chaise- 
Dieu,  passa,  au  xvii'  siècle,  au  chapilre  de  Bel- 
leville.  - —  Ciiratus  de  Sicens,  i355  env.  (pouillé 
ms.  de  Lyon,  f°  8).  —  Cesseins  en  Dombes;  vo- 
cable :  Assomption ,  1 654-1 655  (  visites  pastorales  ). 

A  l'époque  intermédiaire,  Cesseins  était  une 
municipalité  du  canton  de  Montmerle,  district 
de  Trévoux. 
CissuT,  h.,  c"°  d'Izernore.  —  Capella  de  Cessiaco, 
12  45  (D.  P.  Benoit,  Hist.  de  Saint-Claude,  t.  1, 
p.  646).  —  Seysia,  1299-1869  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  io455,  f  98  v°).  — -  Secia,  1299- 
1869  (ibid.,  f  100  r°).  —  Seyssia,  1299-1869 
(ibid.,  1"  io5  r°).  —  Seyssiacus,  iliiQ  (ibid., 
B    807,    P  42   r").    —   Seyssiaz,   i5o8    {ibid.. 


B  8a8,  f  589  r°)  —  Seissiaz,  i554  {ibid., 
B  883,  1*  1  r°).  —  Ceyssia,  i6i3  (visites  p.is- 
torales,  f°  181  r°).  —  Cessia ,  i65o  (Guichenon, 
Bresse,  p.  3i).  —  Cessial,  xviii*  s.  (Cassini). 

Cessieu  ,  village  chef-lieu  de  Saint-Bcnoit-de-Cessieu. 
—  Locus  de  Saxiaco,  869  (Guiclienon,  Bresse  et 
Bugey,  pr.,  p.  226).  —  Saysseu,  i95o  (Grand 
cartul.  d'Ainay,  t.  I,  p.  11).  —  Sayssiacus,  1260 
env.  (pouillé  du  dioc.  de  Lyon,  C  i5  v").  — 
Sanctus  Benedictus  de  Seysseu,  i35o  env.  (pouillé 
de  Lyon,  f°  i3  v°).  —  Saysiaciit,  1  889  (arch.  de 
l'Ain,  H  222).  —  Seyssieu,  xyui'  s.  (Cassini).  — 
Saint-Benoit,  an  x  (Ann.  de  l'Ain). 

Au  IX*  siècle,  Cessieu  était  le  chef-lieu  d'un 
ager  du  pagus  de  Lyon  qui  correspondait  à  peu 
près  au  canton  actuel  de  Lhuis.  —  Lochs  de 
Saxiaco  silus  in  pagn  Lugdunensi ,  tion  longe  a 
Rhodano  Jluvio,  in  agro  Saxiacensi,  809  (Gui- 
chenon, Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  2  25). 

Cessieu,  h.,  c"'  de  Saint-Germain-lcs-Paroisses.  — 
Seyssiacus,  1869  (arch.  de  la  Côle-d'Or,  B  844, 
f  io3  r°).  —  Seysseu,  1859  {ibid.).  —  Seys- 
siou,  i385  {ibid.,'B  845,  f  149  r°).  —  Seys- 
sieux,  xviii"  s.  (Cassini).  —  Ceyssieux,  1808 
(Stat.  Bossi,  p.  ia4).  —  Cessieux,  i844  (Etat- 
Major).  —  Seyssieux,  1847  (stat.  post.). 

Cessillieux,  triage,  c"*  de  Souclin. 

Cessors,  h.,  c"'  de  Saint-Jean-sur-Reyssouze.  — 
Sessors,  i44i  (arch.  de  la  CAte-d'Or,  B  724, 
P  66  r").  —  Cessors,  i563  {ibid.,  B  io45o, 
f  3o2  v").  —  Cessort,  1808  (Stat.  Bossi,  p.  97). 

Cessï,  c"  du  c°°  de  Gex.  —  Villa  Seyssiacensis , 
1091  (Bibl.  Sehus.,  p.  299).  —  Seissiacus,  1198 
(Rec.  des  chartes  de  Cluny,  t.  V,  n°  4876).  -^ 
Sessie,  180 5  (Hist.  de  Genève,  t.  II,  p.  86).  — 
Sessye,  i3ii  (Mém.  Soc.  d'hist. 'de  Genève, 
t.  XIV,  p.  872).  —  Sessier,  i4oo  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  1229).  —  Sessiez,  1497  {ibid., 
B  1124,  (°  76  r°). —  Cessiez,  1678  (arch.  du 
Rhône,  H  a383,  f  2g4  r°).  —  Seyssi,  1660 
(Bihl.  Sebus.,  p.  280).  —  Sessy,  1780  (Carte  de 
Cliopy).  —  Cessy,  1744-1750  (arch.  Rhône  : 
titres  des  Feuillées). 

En  1789,  Cessy  était  une  communauté  du 
bailliage  et  subdélégation  de  Gei  et  de  l'élection 
de  Belley. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Gex,  archi- 
prêlré  du  Haut -Gex,  était  sous  le  vocable  de 
saint  Denis;  l'abbé  de  Saint-Claude  présentait  à 
la  cure.  Il  y  avait  à  Cessy  un  prieuré  de  l'ordre 
de  Saint-Benoit,  fondé  au  xi'  siècle  par  les  reli- 
gieux de  Saint- Claude;    l'église   de  ce   prieuré 
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était  dédiée  à  Sainte-Marie.  —  Ecclesia  Setjs- 
êiaci,  II 10  (Bibl.  Sebns.,  p.  i83).  —  Ecclesia 
de  Setsiaco  cum  prioratu,  ii84  (Dunod,  Hisl. 
des  Séquan.,  t.  I,  pr. ,  p.  69).  —  Cura  de 
Setiie,  i3'i4  env.  (pouillé  du  dioc.  de  Genève). 

Gessy  était  une  dépendance  de  ia  haronnie  de 
Gex. 

A  l'époque  intermédiaire,  Ccssy  était  une  mu- 
nicipalité du  canton  et  district  de  Gei. 
Cetriz,  b.,  c°*  de  Lompnas. 

CErzKRiAT,  ch.-l.  de  c°°  de  l'arrondiss.  de  Bourg- 
en-Bresse.  —  Saitiriacui  de  Monte  seu  Reversi- 
monlis,  io84  (Guicbenon,  Bresse  et  Bugey,  pr., 
p.  ga).  — ■  Saysiriacus ,  1819  (arch.  de  l'Ain, 
F  i3a);  1829  (Carlul.  de  Bourg,  n°  l'i);  i3(i4 
(arch.  de  l'Ain,  H  22);  i5i5  (pancarte  des 
droits  de  cire).  —  Saysiria,  i325  env.  (pouillé 
ms.  du  dioc.  de  Lyon,  f  9  r°);  i466  (arcb. 
comm.  de  Bourg,  CC  aS,  f  18).  ■■—  Suitiria , 
i34i  env.  (terr.  du  Temple  de  Moliissole ,  f"  1  r"). 
—  Ceytiria: ,  iSSg  (arcb.  de  l'Ain,  E  436).  — 
Sayteria-en-Rerermont ,  j544  (Mémoires  bistor., 
1. 1 ,  p.  1  43  ).  —  Ceyieria  le  Revermont ,  1  563  (  arcb. 
de  la  Côte-d'Or,  B  io449,  f"  laS  r°).  —  Cey- 
tiria le  Rerermont ,  i563  (arch.  de  l'Ain,  H  928, 
f"  1  r°).  —  SniJiri'ai  le  Rerermont,  1.564  (arcb. 
de  la  Côte-dOr,  B  SgS,  f  a4o  r").  —  Seiteria, 
1670  (enquête  Boucbu).  —  Seitiria,  1671  (Béné- 
ficia dioc.  lugd.,  p.  a57).  —  Cézeiriat,  1784 
(Descr.  de  Bourgogne). —  Ceyzeriat,  1799  (Dé- 
Dombr.  de  Bourgogne).  —  Ceyieriat  au  Revei-- 
tnonl,  tviii*  s.  ((Jassini).  • —  Ceteriat ,  an  X  (Ann. 
de  l'Ain).  — •  Ceyzeriat,  an  xiii  (ihid.). 

Au  moyen  âge,  Ceyzeriat  était  le  chef-lieu 
d'une  chàlellenie  de  Bresse,  mais  dès  le  xvi*  siècle, 
ce  titre  lui  était  disputé  par  Jasseron  qui  finit 
par  l'emporter.  —  Canletlanus  Sayiiriaci  in  Rêver- 
limante,  i3a9  (Brossard,  Carlul.  de  Bourg, 
p.  37).  —  La  chattellenie  de  Jasieron  et  Ceziriaz, 
i536  (Guicbenon,  Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  4o). 

En  1789,  Ceyzeriat  était  une  communauté  du 
bailliage,  élection  et  subdélégation  de  Bourg, 
mandement  de  Jasseron,  justice  du  marquisat 
de  Treffort,  laquelle  g'eierçait  à  Pout-d'Ain. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  ar- 
oliiprétré  de  Treflbrt,  était  dédiée  à  saint  Lau- 
rent; le  droit  de  présentation  à  la  cure,  qui  appar- 
t<Miait  primitivement  à  l'abbé  d'Ambronay,  passa, 
en  j5i6,  au  chapitre  de  Pont-de-Vaux.  —  Les 
moines  d'Ambronay  possédaient  un  prieuré  à  Cey- 
zeriat. —  l'arrucliia  de  Saytiria  de  Revermont, 
1379  (Guicbenon,  Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  20). 


- — •  Prior  de  Saisiria,  iSsb  env.  (pouillé  ms.  du 
dioc.  de  Lyon ,  f"  1  ).  —  Eccletia  parrochialis 
Saticti  Laurentii  Saysiriaci,  i48a  (arcb.  de  l'Ain, 
E  435).  —  Ceysiriaz.  Ejrlise  parrochiale  :  Saint- 
Laurent,  i6i3  (visites  pastorales,  f  107  r°). 

Ceyzeriat  appartenait,  nu  xn"  siècle,  aux  sires 
de  Coligny.  En  1807,  Etienne  de  Coligny  le  vendit 
à  Amédée  V,  comte  de  Savoie;  il  resta  uni  au  do- 
maine de  la  maison  de  Savoie  jusqu'en  1  586  qu'il 
fut  vendu  à  Joacliim  de  Rye, lequel  l'annexa  à  son 
marquisat  de  Treflbrt. 

A  l'époque  intermédiaire,  Ceyzeriat  était  ia 
municipalité  chef- lieu  du  canton  de  ce  nom, 
district  de  Bourg. 
Ceïzébiat-de-Bbesse,  anc.  nom  de  Saint-Denis-le- 
Ceyzériat.  —  Saisirie  de  Rreysse,  1344  (Cartul. 
lyonn.,  t.  I,  n°  898).  —  Saisiriacus  in  Breyuia, 
i35o  env.  (pouillé  du  dioc.  de  Lyon,  f  16  r"). 

—  Sayteriaciis ,  lAga  (ibid.,  t"  34  r°).  —  Saint- 
Dent»,  1670  (enquête  Boucbu);  1784  (Descr.  de 
Bourgogne).  —  Saint-Denis-le-Ceyzériat ,  xïiii"  s. 
(Cass.).  —  Saint-Denis ,  ans  x-\iii  (Ann.  de  l'Ain). 

—  Saint-Denis-de-Ceyzériat ,    i84i   (Etat-Major). 

—  Saint-Denis,  i846-i88i  (Ann.  de  l'Ain).  — 
Saint-Denis-le-Ceyzériat,  1847  et  1887  (stat. 
post.). 

Cetz^bied,  c"  du  c°°  de  Virieu-le-Grand.  —  Saisi- 
reu,  ii84  (Hist.  de  Genève,  t.  Il,  p.  89).  — 
Saisiriacut,  xn*  s.  (Guicbenon,  Bresse  et  Bugey, 
pr.,  p.  177).  —  Saisireus,  i24a  (arch.  de  l'Ain, 
H  4oo).  —  Saisiriacus,  I34a  (ibid.).  —  Saysi- 
riacus ,  laOS  (ibid.).  —  Seysiriacus,  i3i3  (arch. 
de  l'Ain,  H  4oo);  i844  (pouillé  du  dioc.  do 
Genève);  1498  (arcb.  de  la  Côte-d'Or,  B  809, 
r  678  r°).  —  Saytiriu,  1889  (arcb.  de  l'Ain, 
H  333).  —  Sayssirieu,  i33fl  (ibid.,  H  aaa).  — 
Seysirieu,  i563  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io453, 
r  318  r°);  1609  farch.  de  l'Ain,  H  4oa).  — 
Seyseriea,  i65o  (Guicbenon,  Bugey,  p.  io4). 
• —  Seizirieu,  1670  (enquête  Bouchu).  —  Cé- 
teirieu,  1784  (Descr.  de  Bourgogne).  —  Séze- 
rieu,  1790  (Dénombr.  de  Bourgogne).  —  Ceyse- 
rieu,  xïiii*  s.  (Cassini).  . — •  Cézerieux,  an  x  (Ann. 
de  l'Ain).  —  Ceytèrieu,  i848  (ibid.). 

Sous  l'ancien  régime,'  Ceyzcrieu  était  une  com- 
munauté de  l'élection  et  subdélégatioii  de  Belioy, 
mandement  de  Rossillon  et  justice  du  marquisat 
de  Vairomey. 

Ceyzérieu  était  le  chef- lieu  d'un  doyenné  du 
diocèse  de  Genève. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Genève,  ar- 
cb iprétré  de  Flaxieu,  était  dédiée  à  saint  André; 
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le  doyen  du  lieu  présentait  à  la  cure.  —  Decanui 
(le  Sesiriaco,  i  i3o  env.  (Guigue,  Carlul.  de  Saint- 
Sulpice,  p.  6). —  Curatu»  Seysiriaci,  i3i3(arch. 
de  l'Ain,  H  'loo). 

Les  religieuses  de  l'abbaye  de  Saint-Pierre  de 
Lyon  possédaient  à  Ceyzérieu  un  prieuré  qui  leur 
avait  été  donné,  au  vn'  siècle,  par  saint  Enne- 
mond,  archevêque  de  Lyon.  —  Prior  Seysiriaci, 
11)5  env.  (  Guichenon ,  Bresse  et  Bugey ,  pr. , 
p.  333).  Au  xmi'  siècle,  ce  prieuré  était  uni  au 
chapitre  de  la  cathédrale  de  Belley. 

Dans  l'ordre  féodal,  Ceyzérieu  était  une  dé- 
pendance du  marquisat  de  Valroraey. 

A  l'époque  intermédiaire,  Ceyzérieu  était  la 
municipalité  chef-lieu  du  canton  de  ce  nom, 
district  de  Belley. 
Cézeil,  écart,  c""  de  Saint-Étienne-sur-Chalaronne. 
Cézille,  h.  et  ra'°,  c'"  de  Jayat.  —  Sezilles,  lali'] 
(arch.  du  Rhône,  titres  de  Lauiiiusse,  Kpaisse, 
chap.  I,  n°  4).  —  CezilU ,  xvin"  s.  (Cassini). 

En  tant  que  fief,  Cézille  relevait  de  la  sirerie 
de  Bâgé.  —  Domus  de  Setille»  cum  forlalitiis  et 
fnssatis,  1372  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr., 

CéziN,  anc.  villa  gallo-romaine,  auj.  simple  lieu  dit, 
c"'  de  Belley.  —  *Caesi(inum. 

Chabois  (Chez-),  h.,  c""  de  l'Abergement-de- 
Varey. 

Chacilouz  ou  Chachoves,  anc.  lieu  dit,  c" de  Mont- 
revel.  —  Les  Chaciloues,  i4jo  env.  (terr.  de 
Saint-Martin,  P  13  v°).  —  Nemora  as  Chaci- 
louz, i4io  env.  (ibid.,  f°  16  r°). 

Chacipol,  anc.  lieu  dit,  c"'  do  Montrevel.  —  Pra- 
lum  vocalum  Chacipol,  i4io  env.  (terr.  de  Saint- 
Martin,  f  6  r"). 

Chaffangèkes  (Les),  f.  et  étang,  c'"  de  Mariieux. 

Cbaffaud  (Le),  écart,  c""  de  Viliai-s. 

Chaffaut,  anc.  fief,  c"°   de   Massieux.  —  La  rente 

noble  de  Chaffaut,  —  la  maison  forte  de  Chaffaut, 

1677  (Baux,  Nobil.  de  Bresse  et  Dombes,  p.  196). 

(Je  fief  était  assis  partie  en  Dombes,  partie  en 

Franc-Lyonnais. 

Chaffaut,  h. ,  c°'  de  Moniracol. 

Chaffobd,  écart,  c""  de  Montrevel. 

Ghaffoux,  h.  et  m'",  c"'  de  Saint-Etienne-du-Bois. 
—  Chaffaut,  i536  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey, 
pr.,  p.  4i).  —  Chufatix,  xviii*  s.  (Cassini).  — • 
Moulin  Chaffou,  i844  (État-Major).  —  Chaf- 
foux,  iHIfj  (stat.  post.). 

En  tant  que  fief,  Chaffaut  était  une  seigneurie 
avec  maison  forte  démembrée  de  la  terre  de 
Saint-Étienne-du-Bois,  vers  i35o.   —   La  sei- 


gneurie du  Chaffaut,  —  la  maison  de  Chaffaut, 
paroisse  de  S.  Etienne  du  Bois,  i65o  (Guichenon, 
Bresse,  p.  3i). 

Chagenot,  ioc.  disp.,  à  ou  près  Champagne.  — 
Chagenot,  i345  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  75.0, 
Ubie).  —  Chaginot,  i345  (ibid.,  f  108  r°). 

Chaone,  Ioc.   disp.,  à  ou  près  Condamine-la-Doye. 

—  Chagna,  1296  (arch.  de  l'Ain,  H  870). 
Chagne  (La),  h.,  c°*  de  Saint-Just. 

Chagnieux,  h.,  c"*  d'Ambérieu-en-Bugey.  —  Eschn- 
gnieu,  i34/i  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  870, 
1^  12  v°).  —  Eschagniou,  i44i  (ibid.,  B  765, 
f  6  r°). 

Chaiu,aï,  h.  et  ruiss.,  c"*  de  Plagnes. 

Chailliouïbe  (La),  ruiss.,  alll.  du  Moignans. 

Chaillouvke,  f.  et  étang,  c°*  de  Bouligneux.  ■ — 
Chaliovrat,  xviii*  s.  (Cassini). 

Chaillocvres,  château  et  fermes,  c°'  de  Chaneins. 

—  In  pago  Lugdunensi ,  in  villa  Chalobras,  968- 
971  (Cartul.de  Saint-Vincent  de  Màcon,  n"  34o). 

—  De  Chalovris,  iiig  (Guichenon,  Bibl.  Sebus. . 
p.  330).  —  Chailloures,  iili'j  (Cartul.  de  Saint- 
Vincent  de  Mâcon,  p.  36o).  —  Challiouvres , 
i536  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  p.  43).  — 
Chalioiivre,  1567  (Bibl.  Dumb.,  t.  I,  p.  /181).  - — 
Challiottvre,  1 683  (arch.  de  l'Ain,  E  607).  — 
Chailloiivres ,  xvni*  s.  (Aubret,  Mémoires,  t.  Il, 
p.  391).  —  Chailliouvre,  1847  (stat.  post.). 

Chaillouvres  était  une  seigneurie  en  toute  jus- 
lice  et  avec  château  fort,  de  l'ancien  fief  de  Vil- 
lars,  possédée,  dès  le  xi*  siècle,  par  des  gentils- 
hommes de  même  nom  et  armes;  cette  terre 
passa,  en  i4o3,  sous  la  suzeraineté  des  sires  de 
Beaujeu;  elle  fut  érigée  en  baronnie  vers  la  fin 
du  XVI*  siècle.  —  Quidam  miles  Jilius  Vigonis  de 
Chaliouros  (lis.  Chaliouras),  1080  env.  (Bec.  des 
chartes  de  Cluny,  t.  IV,  n°  8577). 

ChaIne  (La),  ruiss.  affl. ,  de  la  Grande-Veyle. 

Chaintre-be-i.'Ebable  (La),  anc.  lieu  dit,  c°°  de  la 
Boisse.  —  La  Chaintri  de  l'aiserahlo,  filfj  (Gui- 
gue, Docum.  de  Dombes,  p.  130). 

Chaise-Neive  (La),  Ioc.  disp.,  à  ou  près  de  Bouli- 
gneux. —  Chesanova,  1299-1369  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  io455,  f  47  r°). 

Chaises  (Les),  ruiss.,  afll.  du  Sevron. 

(jHaissieb,  Ioc. disp.,  à  ou  près  Ambéricu.  —  Chays- 
siou,  iVtb  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  870. 
r  i4  r°). 

Chaix,  h.,  c°'  d'Injoux.  —  Chey,  i563  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  io453,  P  95  r°). 

Chalabosd,  écart,  c"*  de  l'Hôpital. 

Chal  (La),  anc.  lieu  dit,  c"*  d'Arbent.  —  In  monta- 
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jpiia   <le    Aibenco,   iii  loco    dicto    la    Citai,    iio5 
(censier  d'Arbenl,  f  *6  r°). 

Chal  (La),  anc.  lieu  dit,  c"'  d'Écliallon.  —  La 
Chai,  i36j  (arch.  de  l'Ain,  H  53). 

Chalabelant,  anc.  quartier  de  Chàtillon-sur-Chala- 
ronne.  —  Jaxta  vicum  «eu  ruam  diclain  de  Cha- 
labelant,  182 4  (terr.  de  Peyzieux). 

Chalabhon,  m""  isol.,  c""  de  Clianeins. 

Cbalabboîi.ne,  lieu  dit,  c"  de  Belleydoux. 

Chalaciec,  anc.  mas,  à  ou  près  Chalamont.  —  Muh 
de  Chalacieu,  xiv*  s.  (Aubret,  Mémoires,  t.  II, 
p.  987). 

•^HALAMANDBAï,  lieu  dit,  c"*  de  Cliavannes-sur- 
Reyssoiize. 

CiiALAMAxs,  territoire,  c"'  de  Bénonces. 

Chalame  (Le  Cbét-de-),  mont.,  c°*  de  Cliampfro- 
mier.  —  De  molari  diclo  de  Chalarno,  iSag 
(arch.  de  l'Ain,  H  53). 

CiiALAiiiA,  lieu  dit,  c°*  de  Gex. 

Chalahondets,  c°*  de  Ciyrieux.  —  Chalamondey» , 
ia86  (Polypt.  de  Saint-Paul  de  Lyon,  p.  8a). 

'^HALAHONDiÈBES  (Les),  anc.  lieu  dit,  c""  de  Curta- 
fond.  —  En  ht  Chalamondireê ,  ligo  (terrier  des 
Chabeu,  t°  l>b). 

Chai.amosdièbes,  anc.  lieu  dit,  c"  de  Miribel.  — 
CItalamondieres ,  i4o8  (arcL.  de  la  Côte-d'Or, 
B  660,  r  48  r").  —  Chalamondieri,  i433  (arch. 
du  Rhône,  terrier  de  Miribel,  f"  35  r°). 

CHALAMOKDiiiES,  loc.  disp. ,  c°'  de  Polliat.  —  Le» 
Chalamondireê,  i4io  env.  (terrier  de  Saint-Mar- 
tin, P  i3i  v°). 

Cbalahom,  cb.-L  de  c°°  de  l'arrond.  de  Trévoux. 
- —  De  Calomonte,  i096-ia4i  (Carlul.  de  Saint- 
Vincent  de  Mâcon,  n°  5n);  1149  (Bibl.  Se- 
bus.,  p.  3ai).  —  Chalomont,  iai4  (Bibl. 
Dumb.,  t.  II,  p.  75).  • —  Chalamont,  1371 
(Arch.  nat.,  P  i366,  cote  oi3).  —  De  Cha- 
lomonte,  1871  (Docum.  de  Dombes,  p.  179). 
—  Chalamont  en  Dombet,  i65o  (Guichenon, 
Bresse,  p.  96). 

En  1789,  Chalamont  était  une  ville  de  la  prin- 
cipauté de  Dombes,  élection  de  Hourj;,  séné- 
chauss<-e  et  subdélégation  de  Trévoux;  c'était  le 
chef-lieu  d'une  des  plus  importantes  cbiitellenies 
dombistes.  —  Mandamentum  ac  caitellama  ac 
juridietto  Cahmontit,  i44o  env.  (arch.  de  la 
Cote-d'Or,  B  370  1er,  C  a  i^). 

Dans  l'ordre  ecclésiastique,  Chalamont  était  le 
chef-lieu  d'un  archiprétré  du  diocèst,'  de  Lyon 
comprenant  quarante-tiuatre  paroisses,  dont  qua- 
rante en  Bresse  et  quatre  en  Dombes,  et  huit 
annexes  dont  sept  en  Bresse  et  une  en  Dombes. 


—  Archipre$biter  de  Chalamont,  i2i4  (Grand 
cartul.  d'Ainay,  t.  II,  p.  73). 

La  première  église  paroissiale  de  Chalamont 
fut  celle  du  prieuré  de  Saint-Martin,  à  un  quart 
de  lieue  de  la  ville;  ie  prieur  du  lieu  présentait 
à  la  cure,  au  nom  de  l'abbé  d'Ambronay.  —  Ec- 
clesia  Chalomonlis,  )35o  env.  (pouillé  de  Lvon, 
f"  10  r°).  —  Chalamont  :  Eglise  parrochiale  : 
Sainct  Martin,  i6i3  (visites  pastorales,  f°  84  \°). 

Il  y  avait,  dès  le  xi'  siècle,  dans  l'intérieur  de 
la  ville,  une  chapelle  avec  cure,  dédiée  à  Notre- 
Dame  et  à  la  collation  des  abbés  de  la  Chaise- 
Dieu  qui  tenaient  ce  droit  des  archevêques  de 
Lyon,  et  le  faisaient  exercer  par  le  prieur  de 
Mont-Favrey;  au  xiii*  siècle,  le  droit  de  piésen- 
tation  à  la  <ure  appartenait  indivisément  aux 
abbés  de  la  Cliaise-Dieu  et  à  ceux  d'Ambronay;  ces 
derniers  en  devinrent  seuls  titulaires  au  xv'  siè- 
cle, et  le  conservèrent  jusqu'à  la  Révolution.  Vers 
la  6n  du  xvi'  siècle,  la  chapelle  de  Notre-Dame 
fut  érigée  en  église  paroissiale,  mais,  en  1789, 
ce  n'était  encore  qu'une  annexe  de  Saint-Martin. 

—  Ecclesia  Sancte  Marie  de  Chalamont  {capella 
cum  cura),  i35o  env.  (pouillé  de  Lyon,  f*  1 1  r°). 

—  Notre  Dame  de  Chalamont,  église  dans  l'en- 
ceinte de  la  ville ,  sur  une  montagne  de  fascheux 
abord,  i655  (visites  pastorales,  f"  79,  81).  — 
Notre  Dame,  annexe  de  Saint-Martin-de-Chala- 
tnont,  1789  (pouillé  du  dioc.  de  Lyon,  p.  52). 

L'église  de  Saint- Martin  et  celle  de  Notre- 
Dame  sont  aujourd'hui  supplantées  par  l'église 
de  Saint-Roch  qui  fut  fondée  en  iGay. 

II  y  avait,  en  outre,  une  chapelle  dans  l'hô- 
pital de  Chalamont.  —  La  chapelle  de  l'hôpital 
de  Chalamont,  i6i3  (visites  pasiorales,  f°  84  v°). 

En  tant  que  seigneurie,  Chalamont  apparte- 
nait, au  XI*  siècle,  i  une  puissante  famille  qui  en 
portait  le  nom;  en  1213,  Alard  de  Chalamont 
vendit  ses  droits,  sur  la  ville  et  le  château,  à 
Guichard  VI,  sire  de  Beaujeu,  qui  en  fit  ie  chef- 
lieu  d'une  châtellenie.  —  Caslrum  de  Calamonte , 
1049-1109  (Rec.  des  chartes  de  Cluny,  t.  IV, 
n°  3o3i).  —  Stephanus  de  Calamunt  (ibid.). 

En  1698,  la  judicature  du  châtelain  de  Chala- 
mont fut  élevée  au  rang  de  bailliage  particulier, 
sous  le  ressort  du  parlement  de  Dombes.  Ce  bail- 
liage fut  supprimé  en  1772  et  réuni  à  la  séné- 
chaussée de  Trévoux. 

A   l'époque  intermédiaire,  Chalamont  était   le 
chef-lieu  d'un  canton  du  district  de  Montlucl. 
Chalamont  (Le  Petit),  f.,  c"*  de  Condeyssiat. 
Chalamont  (So«),  lieu  dit,  c"*  d'Izernore. 
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Chiumost  (Es),  anc.  lieu  dit,  c"°  de  Montréal.  — 
En  ClinlamoiU,  16.37  (m'cli-  de  la  Cote-d'Or, 
1?  8i5,  f  37  r"). 

Chai.imont,  lieu  dit,  c'"  de  Poncln. 

Chal\!Ioni,  f. .  c°'  de  Sandrans. 

Cnii.ASB,  1',,  c"  de  Villctte. 

Chalindré,  h.,  c"'  de  Saint-Denis-le-Ceyzériat.  — 
Chalaiulre,  i84i  (Etat-Major).  —  Chalaitdnj, 
1847  (stat.  posl.). 

Chilibet,  loc.  disp. ,  c"°  de  Saint-Marcel.  —  Clta- 
/rt)e(,  1399-1369  (arch.  de  la  (]otc-d'Or,  B  io455, 
f  /.3  r")." 

Ghalabeï,  étang,  c""  d'Ambérieu-en-Dorabes. 

CiiALARONNE  (La),  rivière,  sort  do  l'étang  du  Grand- 
Birieiu,  passe  à  Viliars,  à  Chàlillon  et  à  Saint- 
Etienne,  et  se  jette  dans  la  Saône  au  dessous  de 
Tlioissey,  après  avoir  parcouru  plus  de  Sa  kilo- 
mètres. —  In  teiTitorio  Lugduiieiisi ,  jtixta  flumen 
cujus  vocalmlum  est  Calarona,  vi*  s.  (Vita  Desi- 
derii  cpiscopi  Vionnensis,  7,  AA.  SS.  28  maii, 
V,  p.  203  D).  —  In  villa  Prisciniaco,  super 
Jlitvium  Calarona,  i\°  s.  (Adonis  martyrolo- 
giuni,  cité  par  D.  Bouquet,  I.  III,  p.  485, 
note  a).  —  Chalurona,  lia  II  (terrier  de  Pey- 
zieux).  —  Chalarina,  i34i  (Guigne,  Docum.  de 
Dombes,  p.  887).  —  Challarona,  i4i8  (arch. 
de  la  Côte-d'Or,  B  io446,  f  687  r").  —  «1- 
vière  de   Chalarotme,   1612   (Bibl.  Dumb. ,  t.  I, 

p.  039  ). 

Chalaronse  (La  Petite-),  ruiss. ,  affl.  de  la  Chaia- 
ronnc. 

Chalatesières,  f.,  c"*  de  Saint-Etienne-du-Bois. 

Cbai-avray,  écart,  c"°  de  Chanay. 

(Jhalaï  (Le),  ruiss.,  a(ll.  de  l'Irance. 

Chale  (La),  anc.  lieu  dit,  c""  de  Saiiit-Benoîf-do- 
Cessieu.  —  Terra  sila  en  Chala,  127:^  (Grand 
cartul.  d'Ainay,  t.  II,  p.  i43).  —  TeiTa  de  Cha- 
lariu,  1273  {ibid.,  p.  i42). 

Cuale-Ronde  (Le  Mollakd-de-),  mont.,  c""  de  Bé- 
nonces.  —  Molare  de  Chalrionda,  1228  (arcb.  de 
l'Ain,  H  925);  1975  (i/iid.,  II  322). 

GiiALÈciiiÈRE  (La),  anc.  lieu  dit,  c"*  de  Oivrieux.  — 
La  Clittlascheri,  1 25C  (Guigne,  Docum.  de  Dombes, 
p.  i34).  —  La  Chalescheri ,  ia58  (iliid.,  p.  i4G). 

(JHALEiss,  c°°  du  c°"  de  Saint-Trivier-sur-Moignans. 

—  De  Chaling»,  gSi  ( (Cartul.  lyonn.,  t.  I,  n°  9). 

—  Chateni,  iiSa  (Guigne,  Docum.  de  Dombes, 
p.  49).  —  Chalenz,  1260  onv.  (pouillé  <le  Lyon, 
f  18  v").  —  Chttlleins,  iS-ib  (Bibl.  Dumb.,"l.I, 
p.  98).  —  Chaleyns,  i4i8  (arch.  de  la  Gole- 
d'Or,  B  io446,  r  02  i  r").  —  Clialeins  en  Domhes, 
1662   (Guichenon,    Dombes,  t.    I,   p.   48).  — 


Chalins,    x\in'    s.    (Aubiet,.  Mémoires,    t.    II, 
p.  i64). 

En  1789,  Clialeins  était  une  communauté  de 
Il  souveraineté  de  Dombes,  sénéchaussée  et  sub- 
délégalion  de  Ti-évoui,  âection  de  Bourg  et  châ- 
tellenie  de  Villeneuve. 

.Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prêlré  de  Dombes,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Julien:  le  chapitre  métropolitain  de  Lyon  présen- 
tait à  la  cure.  —  Ëcchsia  de  Chalingo,  var.  : 
ChalenjTO,  984  (Cart.  lyonn.,  t.  I,  n°  9).  — 
ChaVems,  congrégation  de  Farins  ;  patron  du  Heu: 
S.  Jutlien,  martyr,  1719  (visites  pastorales). 

En  tant  que  fief,  Chalcins  relevait  originaire- 
ment de  la  sirerie  de  Viliars;  c'est  une  des  terres 
qui  furent  cédées,  eni4o2,aux  sires  de  Beaujeu 
par  Humbert  VII,  dernier  sire  de  Thoire-Villars. 
En  1725,  le  duc  du  Maine,  souverain  de  Dombes, 
la  démembra  de  son  domaine  et  l'aliéna  on  toute 
justice  à  Daniel  Le  Viste  de  Briandas. 

A   l'époque  intermédiaire,  Chalcins  était  une 
municipahté  du  canton  de   Montmerle,  district 
de  Trévoux. 
CiiALET-At-PaiscE  (Le),  m°°  isoL,  c""  de  Gex. 
(^halet-d'Ecoraxs  (Le),  chalet,  c°"  de  Collonges. 
(^HALEX,  c"*  du  c""  de  Collonges.  —  Chabot,  i3o8 
(S|)on,  Hisl.  de  Genève,  9'  édil.,  l.  II,  p.  89). 
—  Chalois,  i332  (arch.  de  la  Cole-d'Or,  B  1089. 
r  39  r°).  —  Chaloex,  i344  (pouillé  du  dioc.  de 
Genève).  —   Chalay,    1897    ("rfli-  de  la   Côte- 
d'Or,  B  ioq6,  f"  1  r°).  —  Challex,  i437  {ibid., 
B  1287).  —   Chalex,  17B4  (Descript.  de  Bour- 
gogne).   —    Challaix,   1788   (arch.   du    Rhône, 
H  2628,  f  i.T  r°).  —  Chalais,  xviii'  s.  (Cassini). 
Sous  l'ancien   régime,  Chalex  était  une  com- 
n)unauté  du  bailliage  et  subdélégation  de  Gex  et 
de  l'élection  de  Bellcy. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Genève,  ar- 
chiprélré  du  Bas-Gex,  élait  dédiée  à  saint  Mau- 
rice; l'évêque  de  Genève  en  était  collateur.  — 
Les  moines  de  Saint-Pierre-de-Safigny  avaient 
fondé  un  prieuré  à  Chalex.  —  Parrochia  de  Cha- 
loys,  1298  (Mém.  Soc.  d'hisl.  de  Genève ,  t.  XIV, 
p.  275). 

Dans  "l'ordre  féodal ,  Chalex  était  une  sei- 
gneurie avec  maison  forte  de  la  mouvance  des 
comtes  de  Genève. 

A    l'époque    intermédiaire,   Chalex    était    une 

municipalité    du    canton    de  Thoiry,  district   de 

Gex. 

Chalev,  c"'   du  c°"   de  Sainl-Rambert.   —  Clialey, 

1261  (arch.  de  l'Ain,  H  226).  —  Challey,  1493 
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(aroli.  de  la  Côle-d'Or,  B  89/1,  P  50 1  v").  — 
Chalay,  l'jiti  (Descr.  de  Bourgogne).  —  Challay, 
1790  (Dénombr.  de  Bourgogne). 

En  1789,  Chaley  était  une  communauté  du 
liailliage,  élection  et  'suMélégation  de  Belley, 
mandement  de  Rossillon. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Bellejr,  ar- 
cliiprètréde  Virieu,  était  dédiée  à  la  sainte  Vierge; 
sa  fondation  ne  remonte  pas  au  delà  du  xïi* siècle; 
c'était  une  annexe  de  l'église  de  Lacoux.  —  Cha- 
ley, succursale,  Xïiii'  s.  (dassini). 

A    l'époque  intermédiaire,    Chaley    était    une 
municipalité  du  canton  et  district  de  Saint-Ram- 
berl. 
CutLKTA,  loc.  disp.,  à  ou  près  Miribel.  —  Chaleya, 

i38o  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  659,  1"*  a  v"). 
CBiLKrniiT  (Lr.   BiEZ-),  ruiss. ,  adl.  du  Borrey.  — 
Fvns  de  Challeyria,  iliSg  (arch.  de  J'Ain,  H  365). 
Chiligsat,  loc.  détr. ,  c"de  Coligny  ((^assini). 
Chalix  (Le),  ruiss.,  alll.  de  la  Reyssouzc. 
Challit,  village  détr.,  c"°  de  Plagne. 
GHtLLKHAG!<E,  écart,  c"  de  Bàgé-la-Ville. 
Chilles  (Grand  et  Petit),  hameaux,  c"  de  Bourg. 
—  Chttlles,  1290   (Brossard,  Corlul.  de   Bourg, 
p.  i3).  —    Chalet,  i335  env.  (  terrier  de  Teys- 
songe,  f"  a  v"). 

(Jialles  était  une  siMgneurii'  en  toute  justice  et 
avec  château,  de  la  mouvance  des  sires  de  Bàgé; 
son  plus  ancien  seigneur  connu  est  Pierre  de 
Ohalles  qui  vivait  vers  iSoo.  —  Domut  fortù 
lie  Challes,  \!xi~j  (Brossard,  Cartul.  de  Bourg, 
p.  a^io). 
Challes,  h.  et  châl.,  c"  de  Saint-Didier-sur-Chala- 
ronne.  —  Châles  en  Uomhes,  1669  (Guichenon, 
Dombes,  p.  3o). —  Terre  et  seigneurie  de  Châles, 
paroisse  de  Saint-Didier-de-Valin ,  1675  (Baux, 
Nobil.  de  Bresse  et  Dombes,  p.  199). 

En  tant  que  fief,  Challes  était  une  seigneurie 
avec  château  fort,  anciennement  appelée  le  Chà- 
telard  de  Broyos,  de  Breul  ou  de  Brosses,  et  de 
la  mouvance  des  sires  de  Bcaujen,  souverains  de 
Dombes.  Cette  seigneurie,  qui  était  en  toute  jus- 
tice, fut  acquise,  vers  le  milieu  du  xiv°  siècle, 
par  une  branche  de  la  famille  de  (ihalles  qui  lui 
imposa  son  nom;  en  1736,  elle  arriva  aux  de 
Vallin ,  gentilshommes  du  Dauphiné ,  qui  la  firent 
ériger  en  comté,  par  le  prince  de  Dombes,  sous 
le  nom  de  Saint-Didier-dc-Vallin. 
Challbs-db-Boha»,  h.,  c"'  d'Hautecour.  —  Chalez 
Buenci,  i433  (titres  du  rhàt.  de  Bohas).  — 
Cl  aile  de  Buhene ,  lis.:  Rulieiic,  xviii"  s.  ((;assini). 
CnAiiEs-i.A-Moi(TAGiiE,    c"'  du    c°°   d'Izemore.  — 


Châles,  1299-1369  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  10455,  f  99  r").  —  Challes,  i563  (ibid., 
B  io-'i53,  1*  i43  v").  —  Châles  de  la  Montagne, 
xviii*  8.  (Cassini). 

En  1789,  Challes-la-Montagne  était  une  com- 
munauté de  l'élection  de  Bolley,  de  la  subdéléga- 
tion de  Nanlua,  et  de  la  justice  de  Saint-Ram- 
hert. 

Son  église  paroissiale,  annexe  de  celle  de  Cer- 
don  puis  de  celle  de  Sainl-Alban,  diocèse  de  Lyon, 
archiprêtré  do  Nantua,  était  sous  le  vocable  de 
saint  Pierre;  l'abbé  de  Saint-Claude  en  était  col- 
lateur.  —  Challes,  annexe  de  Cevdon;  patron  spi- 
rituel :  S.  Pien-e,  i65/i-i655  (visites  pastorales, 
f°  120).  —  Challes,  annexe  de  Saint-Atban,  1789 
(pouillé  du  dioc.  de  Lyon,  p.  126). 

Dans  l'ordre  féodal,  Challes-la-Monlagne  rele- 
vait des  baronnics  de  Cerdon  et  de  Poncin. 

A  l'époque  intermédiaire,  Challes  était  une 
municipalité  du  canton  de  Leyssard,  district  de 
Nantua. 

Chalonge,  h.,  c"°  de  Seyssel.  —  De  Chatongio, 
i388  (censier  d'Arbont,  T  34  v°). 

*Ciialoxges  (Les),  loc.  disp.,  à  ou  près  Saint-Julien- 
sur-Reyssouze.  —  Les  Calunges  Bernardi  Tanel, 
1379  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  18). 

Chalonièhe  (La),  Icrrit.,  c"  de  Renonces. 

*Ciiàlonne,  loc.  détr.  qui  était  redevable  de  son 
nom  à  la  Calona,  auj.  la  Câline,  affl.  de  l'Alba- 
rine.  —  Chaalonna,  1199  (arch.  de  l'Ain,  H  937); 
laaa  (ibid.,  H  34i).  —  Chalona,  1209  (arch. 
de  l'Ain,  H  2  43). 

Chalodrs,  anc.  mas,  c"'  de  Belevant.  —  Chalours, 
1286  (arch.  nat.,  P  488,  c.  34). 

Chalus,  loc.  disp.,  à  ou  près  Saint-Martin-le-Châtel. 

—  Chttluz,  i4io  env.  (terrier  de  Saint-Martin, 
f"  io5  r"). 

Chalvetan,  anc.  iieu  dit,  c""  de  Civrieux.  —  Ad 
Chalvetan,  1356  (Bibl.  Dumh.,  t.   Il,  p.   i35). 

Chaly,  usine,  c"'  de  Journans.  —  Chalix,  xviii'  s. 
(Cassini);  i843  (cadastre).  —  Le  moulin  de 
Chaly,  1847  (stat.  post.). 

Chalï  (Socs-),  écart,  c°'  de  Jujurieux. 

Chamagnat,  h.,  c"'  de  .Saint-Alban.  —  Chamagnia, 
1399-1369  (arch.  de  la  (;ôte-d'Or,  B  io455, 
f"  82   r").  —  Chamagniaz,  i54i  (ibid.,  B  935). 

—  Chamagnat,  1808  (Stat.  Bossi,  p.  113). 
Cbahailledx,  lieu  dit,  c'"  de  Lhuis. 
Cbamambard,  f.,  c"*  de  Saint-Denis-le-Ceyzériat.  — 

Moulin  de  Chamanbard,  xvni'  s.  (Cassini). 
Chamahdbaï,  h.,   c"  de    Cormoz.   —    Chamandrey, 
1373  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  16). 
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—  Chamaiidreis,  pan-oehie  Foissiaci,  liSfl  (arch. 
de  la  Côte-d'Or,  B  723,  P  386  r").  —  Chaman- 
dray,  ïïiii*  s..  (  Cassini  ). 

En  1789,  Chamandray  était  un  village  de  la 
paroisse  de  Foissiat,  bailliage,  élection  et  subdé- 
iégalion  de  Bourg,  mandement  de  Saint-Tri vier, 
justice  du  duché  de  Pont-de-Vaux. 

Dans  l'ordre  féodal,  Chamandray  était  de  l'an- 
cien fief  des  sires  de  Bàgé;  à  la  veille  de  la  Révo- 
lution, il  relevait  du  duché  de  Pont-de-Vaux. 

Chamandbe,  h.,  c"  de  Foissiat.  —  Chamandre, 
iii6  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  719  table).  — 
Chamendres,  1670  (enquête  Bouchu). 

En  1789,  Chamandre  était  un  village  de  la 
paroisse  alternative  de  Foissiat  et  de  Lescheroux; 
ce  village  dépendait  de  la  baronnie  de  Saint-Ju- 
lien-sur-Reyssouse . 

Chamandbet,  f.,  c""  de  l'Abergement-Clémentiat  — 
Chamandry,  1811  (cadastre). 

Chamakel,  écart,  c"  de  Passin. 

CHAHABosMÈnE  ( La ) ,  anc.  lieu  dit,  c"*  de  Rele- 
vans.  —  En  la  Chamaroiteri ,  1296  (Grand  cartul. 
d'Ainay,  t.  I,  p.  46o). 

CBAMABTmiiBE  (La),  anc.  lieu  dit,  à  ou  près  Genay. 

—  In  manso  de  Pt'oleu,  vertus  la  Chamartineri , 
1999-1369  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  ioi55, 
f  19  v°). 

Cbaiib\foht   (Le),  ruiss. ,  afll.    du  Riez,  coule  sur 

le   territoire  de  la  commune    de   Jujurieux.    — 

Chambaz  fort,  1791  (titres  de  la  fam.  Bonnet). 
Chambards  (Les),  h.,  c°"  de  Cruzille-ies-Mépillat. 
Chambakel,   anc.    lieu   dit,    c°*    de    Montanay.  — 

Chambarel,  1266  (Bibl.   Dumb. ,  t.  Il,  p.  i36). 
Chambabieux  (Le),  ruiss.  afll.  de  la  Morte. 
Chambarou-les-Pierkes,  h.,  c."°  de  Saint- Julien-sur- 

Veyle. 
Chambe  (La),  anc.  lieu  dit,  c°'  de  Saint-Bonoît-de- 

Cessieu.  —    En    Chamba,  127a    (Grand  cartul. 

d'Ainay,  t.  Il,  p.  lia). 
Chambéreins,  domaine  rural,  c"'  de   Saint-Trivier- 

sur-Moignans. 
Chambernon,  h.,  c"'  d'IUiat. 
Chambert,  h.,  c"'  de  Villeneuve. 
Cbambertadx  (Les),  h.,  c"*  de  Saint-Didier-de-For- 

mans. 
Chambébt,  grange,  c"*  d'Hauteville. 
Chambièbe  (La),  anc.  mas,   à  ou  près  Crottet.  — 

Mansus  de  la  Chambert,  1228  (Cart.  lyonnais,  t.  I, 

n"  alxo). 
Chambière   (La),  h.,  c°"  de    Saint-Denis-le-Ceyzé- 

riat.  —    Chambieri,   in   parrochia    Saisiriaei   de 

Breissia,   1272    (Guichenon,    Bresse    et    Bugey, 


pr. ,  p.  i5).  —  Chambm-ia,  i4i6  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  768,  f  807  r°).  —  La  Chambiry, 
i564  (ibid.,  B  594,  f  675  r"). 

Chambo,  anc.  lieu  dit,  à  ou  près  Briord.  —  Chamho, 
1  i.5o  env.  (Cart.  lyonnais,  I.  I,  n°  33). 

CnAMBOiD  (Le),  ruiss.,  afll.  du  Rhône. 

Chambon  (Le),  lieu  dit,  c°*  de  Jujurieux.  —  Au 
territoire  de  Jujurieux,  lieu  appelé  en  Chambon, 
1788  (litres  de  la  fam.  Bonnet). 

Ghambos,  h.,  c°'  d'Haulecour.  —  Chambnz,  xviii"  s. 
(Cassini).  —  Chambod,  i843  (Etat-Major). 

Cbambroyart,  anc.  lieu  dit,  c"  de  L»yment.  — 
Locu»  rulffaritcr  appeltnlu»  Chamhroynrd  ^  1899 
(Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  186). 

Chambuerd,  loc.  disp. ,  à  ou  près  Brégnier-Cordon. 
—  Jocelinus  de  Cordon,  milef,P.  de  Chamhuerl. . . , 
qui  sunt,  ut  dicitur,  de  dyocesi  Bellicensi,  1272 
(Grand  carlul.  d'Ainay,  t.  II,  p.  147). 

Chambï,  f.,  <■"'  de  Bàgé-la-Ville. 

Chameland,  f. ,  c"'  de  Corcelles. 

Chamerande,  h.,  c°'  de  Condeyssiat. 

Cbameravde,  h.,  c°'  de  Saint-Bénigne.  —  In  pago 
Lugdunensi,  in  villa  Cameranda,  995  (Bec.  des 
chartes  de  Ciimy,  t.  III,  n°  2801).  —  Chama- 
randa,  1372  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr., 

p-ig)- 

Cbaiierlan,  h.,  c"' de  Bâgé-la-Ville. —  Chambarlenc, 
J999  (Cart.  lyonnais,  t.  I,  n°95i).  —  Manms  a» 
Chamerlem,  i366  (arch.  de  la  Côte-d'Or.  B  553, 
f  19  r°).  —  Chamerlant,  1847  (stat.  post.). 

Cbamillibu,  lieu  dit,  c"' de  Peyrieux. 

Chamoise,  massif  de  montagnes,  sur  les  c""  de  Pol- 
lieu  et  de  Gressin -Rocheforl.  —  Mons  de  Cha- 
moysi,  1861  (Gall.  christ.,  t.  XV,  instr. ,  c.  827); 

Cbamoise,  mont.,  c°"  de  Port  et  de  Saint-Martin-du- 
Fresne. 

Chahoizet,  lieu  dit,  c""  de  Boz. 

Cbamonal,  h.,  c°"  de  Marboz. 

Cbamosse,  lieu  dit,  c""  d'Arbigny. 

Chamoux,  f.,  c"'  de  Lagnieu.  —  Chamou,  1191 
(Guichenon,   Bresse  et   Bugey.  pr.,  p.  9  34). 

Cbamoux,  lieu  dit,  c'"  de  Saint-Martin-ilu-Fresne. 

Cbamp  (Le),  h.,  c"'  de  Saint-Benoit.  —  E.  del 
Chauns  (lis.  :  Ckanm),  1973  (Grand  cartul.  d'Ai- 
nay, t.  II,  p.  i48). 

Cbampacse  ou  Cbampagne-en-Valrombï,  ch.-l.  de  c"" 
de  l'arrond.  de  Belley.  —  Campania,  19  44  (arch. 
de  l'Ain ,  H  4  00  ).  —  Champagnia ,  1 3 1 8  (  Guigue , 
Cartul.  de  Saint-Sulpice,  p.  109).  —  Mentura 
Champaignie ,  1 433  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  848  , 
f«.37r°). 

Au  xviii'  siècle,  Champagne  était  un  bourg  du 
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Pays  de  Vairomey,  élection  et  subdélégation  de 
Beliey,  mandement  du  Vairomey  et  justice  du  mar- 
quisat de  Rougemont ,  laquelle  ressortissait  au  bail- 
liage de  Beliey. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Genève,  ar- 
ohiprètré  du  Bas-Valromey,  était  dédiée  à  saint 
Symphorien;  le  chapitre  de  Beliey  présentait  à  la 
cure.  —  Ecdesxa  Campanie,  iâ58  (Guigue,  Car- 
ful.  de  Saint-Sulpice,  p.  ii3). 

L'église  de  Champagne  faisait  partie  de  l'ancien 
patrimoine  de  l'église  de  Beliey  qui  y  possédait  un 
prieuré,  sous  le  vocable  de  saint  Symphorien;  ce 
prieuré  était  apparemment  le  chef-lieu  de  l'an- 
cienne obédience  diocésaine  de  Beliey  dite  du 
Vairomey;  il  n'est  plus  mentionné  dans  les  actes 
postérieurement  au  xiv*  siècle.  —  Eccletia  de 
Cnmpanieu,  1191  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey, 
pr. ,  p.  334). —  Prior  de  Champnignia ,  i365  env. 
(Bibl.  nat.,  lat.  ioo3i,f  88  r"). 

Champagne  était  une  dépendance  de  la  sei- 
gneurie (le  Vairomey;  c'était  un  (ief  sans  justice 
possédé  par  des  gentilshommes  qui  on  portaient 
le  nom  et  relevant  de  la  seigneurie  de  Luirieux. 
A  l'époque  intermédiaire,  Champagne  était  la 
municipalité  chef-lieu  du  canton  de  ce  nom,  dis- 
trict de  Beliey. 

Chabpag.'ve,  f.,  c"  de  Genay.  —  Ten-a  de  Champai- 
gneu,  ■ —  terra  ad  latchiam  tita  m  Campania, 
laSg  (Cari,  lyonnais,  t.  Il,  n"  555).  —  Ckam- 
pagni,  m  parrnchia  de  Genay,  lagg-iSCg  (arcli. 
de  la  Cote-d'Or,  B  io455,  f  87  r"). 

Chimpagne  (En),  lieu  dit,  c"* d'Izernore.  —  Champa- 
gm,  i/lig  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  807,  TOor"). 

GnAHPAGite,  h.  et  m'",  c°*  de  Virial.  —  Champanhi, 
i335  env.  (terr.  de  Teyssonge,  f  a8  v°).  — 
Champagiii,  i335  (ibid.,  f  i()  v°).  —  Villagium 
de  Champaijrny,  m  parrochiatu  Viriaci  in  Breysiia, 
1873  (arch.  du  Rhône,  titres  de  Laumusse,  Teys- 
songe, cliap.  I,  n°  19).  —  Champagnia,  i468 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  586,  P  867  r").  — 
Ckampagny,  ià68  {ibid.,  f  468  v*).  —  Cham- 
paigne,  i563  (arch.  de  l'Ain,  H  938,  f  98  r"). 

Cbampigue,  h.  et  m'°,  c°*  de  Vonnas.  —  In  vicaria 
Casnia,  in  villa  que  vocatur  Campania,  937-943 
(Rec.  des  chartes  de  Cluny,  1. 1,  n'  38o). 

Cbampagkes  (Les),  h.,  c°'  de  Virignin. —  Per  campus 

de  la  Champagne ,  i36i  (Gall.  christ.,  t.  XV, inir. , 

c.  837). —  CAampa^e, 173  4  (Descr.de  Bourgogne). 

Le  village  des  Champagnes  dépendait,  eni789, 

de  la  justice  des  évéques  de  Beliey. 

*CiiAiiPAGKOLE,  localité  disparue,  à  ou  près  Sainl- 
André-d'Uuiriat.  —  In  capella  que  est  in  honore 


Sancti  Andreae,  ad  Vureacvm  et  Campaniolam 
villutam,  917  (Chartes  de  Cluny,  t.  I,  n°  3o5). 

Cbampalab,  localité  disparue,  c"°  de  Saint-Marlin-le- 
Chàtel.  —  Champalar,  i4io  env.  (terr.  de  Saint- 
Martin,  f  ii5  y"). 

CuAMPANELiE,  h.,  c"*  de  Saint-Didier-sur-Chalaronne. 

—  Inagro  Tosiacensi. . .  Campanet,  960-961  (Bec. 
des  chartes  de  Cluny,  t.  II,  n°  iog7). 

Gramp-Araiibert,  loc.  disp.,  à   ou  près  Saint-Sorhn. 

—  La  Foreal  de  Champ-Arambert ,  i65o  (Guiclie- 
non,  Bugey,  p.  92). 

Ciiamp-ab-Madre  (Le),  lieu  dit,  c""  de  Montréal. 
Champ-aux-Jbifs  (Le),  anc.  lieu  dit,  c"'  de  Bàgé-la- 

Ville.  —  Loco  diclo   ou   Champt  ou  Juifi,  i533 

(censier  de  la  Vavrette,  f  363  ). 
'Chahpaye,  f.,  c"  de  Mionnay. 
Champ-Baron  (Le),  ham.,  c°*  de  Saint-Julien-sur- 

Veyle. 
Champ-Battc  (Le),  h.,  c"*  de  Foissiat. 
Champ-Bertin  (Le),  f.,  c"'de  Chàtillon-sur-Chalaronne. 
Cuahp-Bessay  (  Le  ) ,  f.,  c°*  de  Chàtillon-sur-Chalaronne. 
Champ-Billard  (Le),  f. ,  c,°'  de  Saint-Nizier-lc-Désert. 

—  Chambillard,  1847  (stat.  post.). 
Champ-Chetalier  (Le),  écart,  c°*  de  Saint-Bénigne. 
Champ-Colovra  (Le),  lieu  dit,  c°*  d'Ambronay. 
Champ-Codrbk  (Le),  lieu  dit,  c"  de  Boyeux-Saint- 

Jérôme. 

Cbamp-de-Buiat  (Le),  h..  c°*  de  Chanoz-Chàtenay. 

Champ-de-Brou  (Le),  écart,  c"'  de  Bourg. 

Chahp-de-Chadx  (Le),  h.,  c"°  de  Cerlines. 

Champ-de-Joux  (Le),  f. ,  c'"  de  Brénod. 

Cbamp-de-la-Croix  (Lk),  anc.  lieu  dit,  c"  de  Cur- 
taflbnd.  —  Loco  dicto  en  la  Chana,  seu  ou  Champl 
de  la   Cruyi,  tliQO  (terrier  des  Chabeu,  f  55). 

Champ-de-Mahs  (Le),  lieu  dit,  c"*  de  Sainle-Julie. 

Champ-des-Morts  (Le),  f. ,  c"*  de  Sandrans. 

Chahpdor,  c°'  du  c."  de  Brénod.  —  Candobrium, 
1169  (arch.  de  l'Ain,  H  365).  —  De  Chandoro, 
J198  (Bec.  des  chartes  de  Cluny,  t.  V,  n°  4876). 

—  D»  Chandouro,  1198  (ibid.,  n"  4876).  —  De 
Candolbrio,  laoo  env.  (arch.  de  l'Ain,  H  855); 
1310  (ibid.);  laii  (ibid.,  H  356  et  357);  '^>3 
(ibid.,  H  357);  i34i  (ibid.,  H  363). —  De 
Chandobrio,  issa  (ibid.,  H  368).  —  De  Cando- 
brio,  is34  (ibid.,  H  368).  —  De  Chandouro, 
1334  (i6irf.,H  363);  1348  (ibid.,  H  357  et  368); 
1359  (ibid.,  H359);  i3i4  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  9s5).  —  Apud  Campumdubrium ,  iltgi  (arch. 
de  la  Côte-d'Or,  B  859,  P  788).  —  Champ- 
douroz,  i563  (ibid.,  B  io453,  f  64  r").  — 
Chandoroz,  xvi"  s.  (arch.  de  l'Ain,  H  87,  f  10 
v").  —  Champdorei,   i65o   (Guichenon,  Bugey, 
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p.  106).  —  Chandore  en  Bugey ,  1G70  (enquête 
Bouchu).  —  Ckampdore,  1790  (Dénombr.  de 
Bourgogne).  —  Champdor,  XTiii*  s.  (Cassini).  — 
Champ  d'or,  1799  (État  général). 

Avant  la  Révolution,  Champdor  était  une  com- 
n)unauté  du  bailliage  et  élection  de  Belley,  de  la 
subdéiégation  de  Nantua  et  du  mandement  de 
Saint-Ramberl. 

Champdor  était  le  chef-lieu  d'un  archiprêtré  du 
diocèse  de  Genève;  son  église  paroissiale  était  dé- 
diée aux  saints  Ours  et  Victor;  le  droit  de  présen- 
tation à  la  cure  passa  successivement  du  prieur  de 
Nantua  au  doyen  de  Ceyzérieu,  puis,  en  1606, 
au  chapitre  de  Belley.  —  Ecclesia  [de]  Chandoro, 
1198  (Rec.  des  chartes  de  Cluny,  t.  V,  n°  4375). 
—  Capellanua  de  Chandohrio,  122a  (arcli.  de 
r.4in,  H  368).  —  Capellanus  de  Cliandouro  et  de 
Corcelles,  1948  (ihid.,  H  363).  —  Chandore  el 
Corcelle,  archiprêtré  de  Chandore,  178^  (Descr. 
de  Bourgogne). 

La  seigneurie  de  Champdor  parait  avoir  fait 
partie ,  à  l'origine ,  de  la  Terre  de  Saint-Rambert 
à  la  possession  de  la([uclle  les  abbés  du  lieu  asso- 
cièrent, en  1096,  les  comtes  de  Maurienne,  plus 
tard  comtes  de  Savoie.  En  1 3 1 8 ,  Champdor 
fut  inféodé  par  Amédée  V,  comte  de  Savoie,  à 
Jean  de  Luyrieux;  en  i355,  Amédée  VI,  dit  le 
Comte  Vert,  céda  son  droit  de  suzeraineté  à  Hum- 
bert  VI  de  Thoire-Villars,  à  la  réserve  de  l'hom- 
mage; en  1/12/1,  ce  droit  de  suzeraineté  Gt  retour 
à  la  maison  de  Savoie  par  suite  de  la  vente,  à  elle 
consentie,  de  la  Terre  de  Montagne  par  le  dernier 
sire  de  Thqjre-Villai-s. 

K  l'époque  intermédiaire,  Champdor  était  une 
municipalité   du   canton  de  Brénod,   district  de 
Nantua. 
Chimpdossin,    h.,  c'"  de   Belmonl.    —    Voir   Chan- 

DOSSIN. 

Chaiip-du-FrÈ!«e  (Le),  ane.  lieu  dit,  c"'  de  Bàgé-la- 

Ville.  —  Loco  dicta  ou  Chainpt  du  Fresnoz,  i538 

(ccnsier  de  la  Vavrette,  P  43). 
CBAMP-Dn-Loup  (Le),  anc.  lieu  dit,  à  ou  près  Talis- 

sieu.  —  In  campo  lupi,   12  65    (arch.    de   l'Ain, 

H  âoo). 
Chanp-dd-Molabd  (Le) ,  dom.  rural ,  c""  de  Ghavannes- 

sur-Reyssouze. 
Champ-du-Tii,  (Le),  anc.  lieu  dit,  c"  de    Bàgé-la- 

Vilie.  —  Loco  dicto  in  campo  du  TU,  liSg  (arch. 

de  l'Ain,  H  79a,  f°  61  r°). 
Ghampeigne  (Le);  ruiss. ,  afll.  de  la  Brivaz. 
Cbampeillok,  h.,  c"  de  Belley. 
CBiiiP£iLL0N,h.,  c°'  de  Poncin.  —  Villa  de  la  Cueli 


et  de  Cliampellion,  1299-1369  (arch.  de  la  Côte- 

d'Or,  B  10455,  r  i6'v''). 

Ghampeillon  dépendait  de  la  seigneurie  de  la 

Cueille. 
Chahpel,  h.,  c°'  de  Goligny. 
Champellabt,  anc.  lieu  dit,  c"  de  Saint-Martin-le- 

Chàtel.  —  En  la  comba   Champellart,  i4g5  env. 

(terr.  de  Saint  Martin,  f  27  r°). 
CuiMPELLET,  h.,  c°*  de  Montcel. 
Champebolv,  h.,  c"  de  Chézery. 
CuAMPPAvnE,  h.,  c"'  de  l'eyziem. 
CuAMProuHiiiA ,  lieu  dit,  c"' de  Serrières-sur-Ain. 
Champ-Foubnier,  écart,  c"*  de  Chànoz-Chàtcnay. 
GsAMp-FnAKçois,  anc.  lien  dit,  à  ou  près  Bénonces. 

—  Im  cula  de  Chainpfranceis ,  1228  (arch.  de 
l'Ain,  H  925). 

CiiAMPFiioiD,  h.,  c."°  de  Clianay. 

Champfbomier,  c°°  du  c°"  de   Chàtillon-de-Michaille. 

—  Chanfromer,  i34'i  env.  (pouillé  du  dioc.  de 
Genève). —  Chanfromier,  1784  (Descr.  de  Bour- 
gogne). 

Avant  la  Révolution  Champfromier  était  une 
communauté  du  bailliage  et  élection  de  Belley,  de 
la  subdélégatioji  et  mandement  de  Nantua. 

Champfromier  était  le  chef-lieu  d'un  archiprê- 
tré du  diocèse  de  Genève:  son  église  paroissiale, 
dédiée  à  saint  Martin  d'Auxerre ,  était  à  la  colla- 
tion du  prieur  de  Nantua. — •  Archiprêtré  de  Chan- 
Jromier,  1734  (Descr.  de  Bourgogne).  —  Ecclesia 
Sancti  Martini  Altissiodoremis ,  986  env.  (Guiche- 
non ,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  9o5).  —  Ecclesia 
Cainpi fromerii ,  1899  (arch.  de  l'Ain,  H  53).  , 

Li  paroisse  de  Champfromier  faisait  parlie  de 
la  Terre  de  Nantua  et  ressortissait  à  la  justice 
des  religieux  de  cette  ville. 

A  l'époque  intermédiaire,  Champfromier  for- 
mait avec  Forens  une  municipalité  du  canton  de 
Chàtillon,  district  de  Nantua. 

Champ-Gentil,  f.,  c°"  d'Echallon. 

Champgrillet,  écart,  c"  de  Saint-Etienne-sur-Cha- 
laronnc. 

Champieb,  m°°  is. ,  c"'  de  Feillcns. 

Chiupignat,  lieu  dit,  c°'  de  Cuisiat. 

Champin,  h.,  c"  de  Foissiat. 

CHAMPio.NNiÈnE  (La),  h.,  c"  d'Ambrouay.  —  De 
Championeria ,  i436  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  696,  f'24i  r°). 

Champ-Jacouei  (Le),  h.,  c"'  de  Courtes. 

Cbamp-Jacob  (Le),  h.,  c" de  Confort. 

Champlàtbe,  écart,  c"*  de  Foissiat. 

Champ-Loup  (Le),  m°°  is. ,  c°'  de  Chevroux. 

CuAMP-LtNAB  (Le),  anc.  lieu  dit,c°*  de  Neuville-sur- 
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Renon.  —  Camput  Lunari  prope  rivum  de  Ruonum, 

1370  (Cart.  lyonnais,  t.  II,  n°  681). 
Champ-Martin  (Le),  écart,  c°*  de  Vcscours. 
CaiMP-MAUDiT  (Le),  lieu  dit,  c"°  d'Injout. 
Chaiii>-Mosta:«ces  (Le),  f. ,  c"'  de  Lancrans. 
CHA!lP-^'ErsEï  (Le),  anc.  lieu  dit,  c°*  de  Saint-Cyr- 

sur-Menlhon.  —  Au  champ  Neytey»,   i63o   env. 

(terr.   de   Saint-Cyr-sur-Mentlion ,   f"    3t    r°).  — 

Au  dicl   Toril  a,  lieu   dicl    en  la   mara   d*   Champ 

Neytey,  i63o  env.  [ibid.,  I*  91). 
Champollon  ,  cliât. ,  c°'  de   Sainl-Jean-le- Vieux.  — 

ChampoUon,  mandement  de  Varey,  i563  (arch.  de 

la  Cote-d'Or,  B  io453,  f  53  r°). 

Avant  1789,  ChampoUon  était  un   petit   fief, 

avec   château ,  du  bailliage  de  Belley.  — •  A.   du 

Lourat,  feigneur  de   Chnmpolon  en  Bugey,    i6Ga 

(Gaichenon,  Dombes,  t.  I,  p.  67). 
Ciiaiipols,  anc.  lieu  dit,  à  ou  près  Lagnieu.  —  Ter- 

ragium  de  ChampoU ,  \  ^ho  (arch.  de  l'Ain,  H34i). 
CHAlllPO^NliiRE  (La),  Ioc.  disparue,  c'"  de  Montrevel. 

—  Vertu»  la   Champoniri ,    lAio   env.    (terr.  de 
Saint-Martin,  f  8  r"). 

Ciiaxpiiehont,  f. ,  c"'  de  Rignieux-le-Franc.  — ■  Cham- 

prtnumt,  i536  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. , 

p.  43). 

Dans  l'ordre   féodal,  Champremont   était    un 

lief,  avec  maison  forte,   mouvant  originairement 

de  la  sirerie  de  Villars. 
CiiAiiPRioRD,  11.,  c"*  d'Anglefort. 
CuAMpiiioND,  écart,  c°*de  Jayat. 
CBAMPnoMOXT,  f.,  c"*  de  l'Ahergi-ment-Clémenciat. 
Cbamps  (Les),   Ioc.    disparue,    c°*   de    Druillal.  — 

Jaquemez  del  Chant,  i43i  env.  (terr.  du  Temple 

de  Maillissole,  P  a  v°). 
Chaup-Salé  (Le),  anc.  lieu  dit,  c"  de  Bàgé-la-Ville. 

In  parruchia  Baugiaci  ville,  loco  diclo  en  Champt 

Sala,  i538  (Censier  de  la  Vavrette,  f  ail). 
CHAiir-SARRAziH(LE),  lieu  dit,  c"  de  Condamine-la- 

Doye. 
Cbaupteins,  h.,  c"'  de  Jassans.  —  Voir  Chasteins. 
Cbamptel,   h.,   c°'   de    Brens.  —    De    Chainpetello, 

liliU  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  798,  f  igS   r°). 

—  Ckampetel ,  mandement  de   Thuy,  1679  (arch. 
de  l'Ain,  H  871,  C  1  r°). 

CBiMP-TBOuvà  (L«),  f.,  c"  d'Échallon. 

Cbaiipve!<t,  m°°  i*. ,  c°*  de  Chanoz-Chàtenay. 

Cbavpvekt,  b. ,  c"'  de  Polliat.  —  Chanvant,  pan-ochie 
l'oilliaci,  i4io  env.  (terr.de  Saint-Martin,  P  i  87 
v").  —  Champvenl,  i4i6  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  743,  f"  a45  v").  —  Molendinum  de  Campovento, 
i4a5  (arch.  du  Rhonc,  Saint-Jean,  arm.  Lévy, 
vol.  43,  n°    1,   P    1     v").  —    Champvent ,    iSby 


(arch.  du  Rhône,  Saint-Jean,  arm.  Lévy,  vol.  43. 

n"  I,  P  3  v"). 
Chanâ  (La),   anc.  lieu   dit,  c"°   de    Curlafond. — 

En  la  Chana  iltgo  (terr.  des  Chabeu,P  55). 
Cbanai,(La).  anc.  lieu  dit,  c"  de  Bàgé-la-Ville.  — 

En  la  Chanal,  i344  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  55a, 

Chanal,  h,  c°"  de  Biziat.  —  Chanalx,  liga  (arch. 
de  l'Ain,  H  794,  P  174  r°). 

Chakal,  h.,  c"  de  Fareins.  —  De  Canali,  1379 
(Guigue,  Doc.  de  Dombes,  p.   31 3). 

Cbafcal  (La),  Ioc.  disparue  aux  environs  d'Arvières, 
c"' de  Lochieu. —  La  Chanal,  ia44  (arch.  de 
l'Ain,  H  àoo). 

Chanal  (LA),c°'de  Saint-Martin-le-Châtei. —  Plancia 
de  la  Chanal,  i4io  env.  (terr.  de  Saint-Martin. 
Pii3r°). 

Chanadx  (Les),  c"*  de  Saint-Trivier-sur-Moignans.— 
Les  Chasnauz,  i3a4  (terr.  de  Peyzieux). 

Chanaveholes  (Les),  Ioc.  disparue  à  ou  près  Vieu 
d'Izenave.  —  A  via  charraretci  que  ascendit  per 
les  Chanaverolei ,  iMaa  (arch.  de  l'Ain,  H  368). 

Chanavette  (La),  c°*  de  Replonges. —  La  Chana- 
vêla,  1 3 9 5  env.  (terr.  de  Bâgé ,  f°  17). 

Cbanaï  (Le),  ruiss.,  affl.  de  la  Loëze. 

Cbanaï  (Le),  ruiss.,  affl.  du  Morbier. 

Cbinay  (Le),  ruiss.,  afll.  de  la  Saône. 

Cbanat,  c°*  du  c°°  de  Seyssel.  —  Chagnay,  i365 
env.  (Bibl.  nat.,  lat.  ioo3i,P88,  v°). —  Chaney, 
i4oo  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  908,  P  54  r°).^ 
Chanay,  i46i  (ibid.,  B  90g,  P  36  v°). —  La 
communauté  de  Chanay  du  mandement  de  Seyssel, 
1  536  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  59). 
—  Chanay  en  Michaille ,  près  de  Dorches,  i65o 
(Guichenon,  Bugey,  p.  44). 

En  178g,  Chanay  était  une  communauté  du 
bailliage,  élection  et  subdélégalion  de  Belley, 
mandement  de  Seyssel. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Genève, 
archipréiré  de  Champfromier,  était  dédiée  à 
saint  Victor.  Le  droit  de  collation  à  la  cure, 
d'abord  possédé  par  les  religieux  de  Nantua,  passa 
par  la  suite  à  l'évêque  de  Genève.  —  Ecclesia  de 
Chaney,  1198  (Bibl.  Sebus.,  p.  3oo). 

Dans  l'ordre  féodal ,  Chanay  dépendait  origi- 
nairement de  la  partie  du  domaine  des  comtes  de 
Genève  qui  entra  par  mariage  dans  la  maison  de 
Savoie,  vers  1070.  En  i35o,  Amédée  VI  comte 
de  Savoie  en  détacha  une  petite  partie  qu'il  in- 
féoda, en  loute  justice,  à  Philippe  de  Bussy,  sei- 
gneur d'izernore.  Le  surplus  de  cette  terre  ne  l'ut 
inféodé  qu'en  1 584 ,  par  le  duc  Charles-Kmmanuel , 
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à  Galois  de  Vignod ,  seigneur  de  Dorches.  —  Le 

fief  du  Chanay,  à  cause  de  Seyitel,  i536  (Guiche- 

iioii,  Bresse  et  Bufjey,  pr.,  p.   60).  — •  Le  Cha»- 

teau   de   Chaney,  i563   (arch.  de  ia  Côte-d'Or, 

B  io453,f  42  r"). 

A   l'époque   inlermédiaire,   Chanay   était   une 

municipalité  du   canton   de   Seyssel,   district    de 

Beilcy. 
Cbanaï  (Le),  anc.   mas,    c"*    de    Bàgé-la-Ville. — 

Mansus  del  Chanei ,  i36G  (arcli.   do  la   Cùte-d'Or, 

B553,  f  4  v°). 
GHANtY  (Le),  ham.,  c"  de   Dommartin-de-Larenay. 

Apud  lo  Chanei,  i344   (arch.   de   la    Côte-d'Or, 

B  55a,  P  94   r°). 
Chanay,  h. ,  c°'  de  Mizérieux. 
CiiAKAY  (Lï),   c"'    de   Pont-de-Veyle.    —     Chanay, 

i536  (Guiclienon,  Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  4i). 

—  Le  Chanay  Mont-Jouvent ,  dans  la  paroisse  du 
Pont  de  Veyle,  i65o  (Guiclienon,  Bre:^se,p.  3a). 
■ —  Chasney,  i664  (titres  du  chat,  de  Bohas). 

C'était  un  ancien  llet',  avec  maison  forte,  de  la 
Terre  de  Bàgé. 

Chaicay  (Le),  h.,  c"°  de  Tenay. 

Chanaï-d'Izernobï,  anc.  seigneurie  du  bailliage  de 
Belley,  c"'  de  Chanay.  — •  Izernore  de  Chaney, 
1670  (enquête  Bonchu). 

Cette  seigneurie  était  redevable  de  son  surnom 
aux  de  Bussy,  seigneurs  d'Izernore ,  qui  en  avaient 
reçu  inféodation,  en  i35o,  d'Amédée  VI  comte 
de  Savoie;  elle  était  en  toute  justice  et  avec  mai- 
son forte, et  comprenait,  avec  une  petite  partie  de 
Clianay,  les  villages  de  Surjoux  et  de  l'Hôpital. 

Chanate  (Hadte  et  Basse),  hameaux,  c°"  de  Courtes. 

Chanat-Feillens  (Le),  anc.  fief  de  Bresse,  c"*  de 
Dommartin-de-Larenay.  — ■  Le  Chanay-Feillena , 
i65o  (Guichenon, Bresse,  p.  32). 

Le  Chanay  était  une  seigneurie,  avec  maison- 
forte,  de  la  mouvance  des  sires  de  Bàgé;  son 
surnom  de  Feillens  lui  vient  de  Hugues  de  Feillens, 
vidame  de  Genève,  qui  la  possédait,  en  1820, 
sous  la  suzeraineté  des  comtes  de  Savoie. 

CiiANAïs  (Les),  m°"  is,,  c"  de  Faramans. 

Chanaz,  chat,  c"'  de  La\ours.  —  Castellanus  liossel- 
lionis  et  tie  Chanaz,  1293  (arch.  de  l'Ain,  H  273). 

—  Le  fief  de  Chanaz,  à  cause  d'ïenne,  t536 
(Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  60).  — 
Cliana,  1607  (Guichenon,  Savoie,  pr. ,  p.   .549). 

En  1789,  Chanaz  était  une  seigneurie  du  bail- 
liage de  Belley;  le  château  était  sur  la  paroisse  de 
Laveurs,  au  département  actuel  de  l'Ain,  mais  la 
seigneurie  avait  emprunté  son  nom  à  une  paroisse 
située  de  l'autre  côlé  du  Bhône  et  qui  fait  aujour- 


d'hui partie  du  département  de  ia  Savoie.  Avant 
la  Bévolulion,  cette  paroisse  de  Chanaz  dépendait 
du  bailliage,  élection  et  subdclég.Ttion  de  Belley, 
mandement  de  Bossillon. 

L'église  de  Chanas  dépendait  du  diocèse  de 
Genève,  archiprêtré  de  Flaiieu.  —  Ecclesia  de 
C/ias»a8, 1198  (Rec.  des  chartes  de  Cluny,  t.  V, 
n°  4375). 

Chanay  (La),  h.,  c"'  de  Germagnal. 

Chance-Berty,  écart,  c"°  de  Cormoz. 

Cbanciedx,  lieu  dit,  c°°  de  Montagnieu. 

CHANCY-PonosY,  fa.,  c"'  de  Pougny. 

Chandée,  h.  et  chat.,  c"'  de  Vandeins.  —  Guilielmus 
de  Chandeya,  domicellu»,  127a  (Guichenon, 
Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  1 5  ).  —  De  Chantleyacu , 
i3i4  (Guichenon,  Savoie,  pr. ,  p.  i4i). —  De 
Chandeaco,  i4i6  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  743, 
f  187  r°).  —  Chandee,  mandement  de  Bourg, 
i536  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  52). 
En  tant  que  fief,  Chandée  était  de  la  mouvance 
des  sires  de  Bàgé  ;  c'était  une  seigneurie ,  en  toute 
justice  et  avec  chàteau-fort;  son  plus  ancien  pro- 
priétaire connu  est  Hugues  de  Chandée  qui  en  fit 
hommage,  en  127a,  à  Amédée  V  de  Savoie.  En 
1789,  la  seigneurie  de  Chandée  ressortissait  au 
bailliage  de  Bourg. — •  Dominas  de  Chandea,  i326 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  763). 

Chandée,  écart,  c""  de  Mézériat. 

Chandeliers  (Les),  écart,  c"  de  Condeyssiat. 

Chandelle  (Sous-la-),  anc.  lieu  dit,  c"*  de  .Saiut- 
Martin-du-Mont.  — ■  Lieu  dict  soub  la  Chandalla , 
i555  (arch.  de  l'Ain,  H  913,  P  i5  V). 

Chanuians  (En),  anc.  lieu  dit,  c"  de  Rignieux-le- 
Franc.  —  En  Chandians,  1385  (Polypt.  de  Saint- 
Paul  de  Lyon,  p.  29). 

Cbandossin,  h.,  0°'  de  Belmont.  —  Chandotsins, 
i385  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  845,  P  a68  v"). 
—  Cliandossin,  i634  (arch.  de  l'Ain,  H  872, 
Pôgv"). 

En  1789,  Ghandossin  était  une  communauté 
du  bailliage,  éleclion  et  subdélégation  de  Belley, 
maiideraent  do  Vairomey. 

Son  église  paroissiale,  annexe  de  Belmont, 
diocèse  de  Genève,  archiprêtré  du  Bas- Vairomey, 
était  dédiée  à  saint  iMarlin;  l'abbé  de  Saint-Claude 
en  était  collateur.  —  In  pago  Gebennensi ,  .  .  . 
ecclesia  de  Candosmn  (lis.  Candosino),  li84  (Du- 
nod,  Hist.  des  Séquan. ,  t.  I,  pr. ,  p.  69). —  Chan- 
dotsin,  paroisse  annexe  de  Belmont,  fjHi  (l)escr. 
de  Bourgogne). 

Dans  l'ordre  féodal,  Chandossin  dépendait  de 
la  seigneurie  de  Belmont. 
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Ghaxddre,  nom  d'une  montagne  de  la  c"°  de  Béon. 

—  Cha.dura,  1 135  env.  (arch.  de  l'Ain,  H  4oo). 

—  Chandura,  roche  »ur  Luifrieu,  vulgairement 
PietTe  Chandure,  iviii'  s.  [ibid.). 

Chàse  (Le),  f.,  c°*  de  Vouvray.  —  Chanoz,  xviii'  s. 
(Cassini). 

Chàne  ou  CiiÎNoz,  11.,  c°*  de  Bélijjneux.  —  Territn- 
rium  del  Ch<uno,  1200  (Guigue,  Doc.  de  Dombes, 
p.  78).  —  Channo,  1269  (Polypt.  de  Saint-Paul 
de  Lyon,  app.,  p.  19.5).  —  Chano,  ia85  (ibid., 
p.  117). —  Chanoz,  paroitse  Belligneiix ,  1670 
(enquête  Boucliu).  — Châne,  i84i  (Etat-Major). 
Avant  1790,  Chàne  ou  Chanoz  était  une  com- 
manauté  du  bailliage  et  élection  de  Bourg,  de  la 
subdéiégation  de  Trévoux  et  du  mandement  de 
Montlucl. 

Dans  l'ordre  ecclésiastique,  Chanoz  dépendait 
de  la  paroisse  de  Béligneux.  Au  xv*  siècle,  il  y 
avait  à  Chanoz  une  chapelle  rurale  dédiée  à  Faint 
André  et  desservie  par  le  curé  de  Béligneux.  — 
La  Chane,  chapelle,  i655  (visites  pastorales, 
P  46).  —  Saint-André  :  Chanoz,  xviil*  s.  (Cass. ). 
11  y  avait  à  Chàne  un  ancien  hôpital  qui  dé- 
pendait de  l'abbaye  de  Saint-Sulpice-en-Bugey. — 
Hospilalit  de  Chaatno,  1176  (Guigue,  Doc.  de 
Dombes,  p.  47). 

Dans  l'ordre  féodal,  Chanoz  dépendait  de  la 
baronnie  de  Pérouges. 

Chanée  (La),  h.,  c"  de    Bàgé-la-Ville.  —   Chanée, 
wni'  s.  (Cass.). —  La  Chanéaz,  1847  (stat  post.). 

Chanée  (Haute-  et  Basse-),  hameaux,  c'"  de  Courtes. 

—  Im  Chanea,  paiTochie  de  Courtoux,  l4i6 
(arcb.  de  la  Côte-d'Or,  B  717,  f  i3i  r").  ^ 
JU  Chaneaz,\klx^(ibid.,  f  822  r°). 

Chanées  (Les),  écart,  c°*  de  Biziat. 
'(.'hàxe-Fobillocx,  anc.  lieu  dit,  à  ou  près  Replonges. 

h-alum  de  Chaîne  Foillous,  i9o6(aiTh.  du  Rhi'mo, 

titres  de  Laumusse,  chap.  Il,  n°  a). 
CuAKEiNs,  c"*  du  c""  de  Saint-Trivier-sur-Moignans. 

—  Chanen»,  1234  (Bibl.  Dumh.,  t.   II,  p.  lo'i). 

—  Chaneim,  i325  (Guigue,  Doc.  de  Dombes, 
p.  3o3). —  Charment,  i5o6  (pancarte  des  droits 
de  cire).  —  Chanin»,  xriii*  s.  (  Aubrel,  Mémoires, 
t.  ll,p.  i38). 

En  1789,  Chaneins  était  une  communauté  de 
la  souveraineté  de  Dombes ,  sénéchaussée  et  subdé- 
légation de  Trévoux,  élection  de  Bourg  et  chàtel- 
lenie  de  Montmerle. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prélré  de  Dombes,  était  sous  le  vocable  de  l'As- 
somption; le  droit  de  présentation  k  la  cure  avait 
passé,  au  xviii*  siècle,   du   prieur   de  Neuville  à 


l'archevêque  de  Lyon.  —  Curattu  de  Chaneim, 
iSa.^  env.  (pouillé  ms.  de  Lyon,  f  8).  —  Cha- 
neins en  Dombes;  vocable  :  Assomption,  i654- 
16.55  (visites  pastorales,  f  4o). 

Au  commencement  du  xiii'  siècle,  la  seigneurie 
de  Chaneins  était  possédée  par  Hugues  de  Riottiers, 
sous  la  suzeraineté  des  sires  de  Viilars,  auxquels 
succédèrent  les  sires  de  Beaujeu,  eu  1234.  Au 
xviii*  siècle,  Chaneins  était  une  dépendance  du 
comté  de  la  Bâtie.  —  La  seigneurie  de  Chanains , 
1662  (Guichenon,  Dombes,  t.  I,  p.  56). 

A  l'époque  intermédiaire,  Chaneins  était  une 
municipalité  du  canton  de  Saint-Trivier-sur-Moi- 
gnans, district  de  Trévoux. 

Chaseins,  lieu  dit,  c"  de  Passin. 

Chanelet  (Le),  h.,  c"*  de  Saint-Cyr-sur-Menthon. — 
Ez  Chant'lets,  paroiste  de  Saint  Cyr,  1767  (arch. 
de  l'Ain,  H  889,  f°  477  v°).  —  Chaneley,  xvui"  s. 
(Cass.). 

(Ihanelièkes  (Les),  anc.  lieu  dit,  c°"  de  Genay.  — 
Apud  Genay,  in  territorio  de  les  Chanelieres,  i48o 
(arch.  du  Rhône,  terr.  de  Genay,  fia). 

Charelle  (La),  anc.  lieu  dit,  c°*  de  Saint-Martin- 
du  Mont.  —  Buec  de  la  Chanella,  i34i  env. 
(terr.  du  Temple  de  Moliissole,  f°  20  v°). 

Chankbat  (Le),  h.,  c"  de  Mizérieux. 

CuANÉs  (Les),  ruiss. ,  affl.  de  la  Mètre. 

Chànes  (Les),  h.,  c"  de  Savigneux. 

Chasei  (Le),  ridss. ,  alll.  de  l'Arbère,  c"'  de  Di- 
vonne. 

CflA>ETS  (Les),  écart,  c"'  de  Chanoz-Chàtenay. 

Cbanettièees  (Les),  anc.  lieu  dit,  c"  de  Bàgé-la- 
Ville.  —  Loco  dicto  en  les  Chaneltire» ,  l538 
((^ensier  de  la  Vavrette,  T  336). 

Chaneï  (Le),  loc.  disparue,  c"  de  Bàgé-la-Ville.  — 
Apud  luz  Chanei,  1899  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  .554,  f°  147  r°). 

Cha>ev  (Le),  h.,  c°'  de  Tenay. 

Chaneï  (Le),  loc.  disparue,  c"*  de  Valeins.  —  Jtusta 
ruani  seu  vicum  don  Chaney,  i3a4  (terr.  de  Pey- 
zioux). 

Cdaneïe  (Le  B01S-DE-),  c"°  de  Montmerle. —  Nemnra 
de  Chaneya,  iSiU  (terr.  de  Peyzieux).  —  En 
Chanea,  i324  (ibid.). 

Chanpan,  h.,  c"*  de  Manziat.  —  Chanfaign,  i344 
(arch.  de  la  Côte-<l'Or,  B  552,  f  61  r").  — 
hi  parrochia  Manziaci,  in  chaiTcria  publica  villagii 
de  C/m«/anM 588  (Consier  de  la  Vavrette,  P  4 60). 

Cuamsieu,  loc.  disparue,  à  ou  près  Prérnillieu.  — 
Subtus  rochariutn  de  Parmillicu,  et  exinde  usque 
ad  nucem  de  Chanisyeu,  1289  (Cart.  lyonnais, 
t.  H.n"  821). 
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Cbanolukres  (Les),  ioc.  disparue,  à  ou  près  Ver- 
sailloux.  —  Chanolere»,  )985  (Polypt.de  Saint- 
Paul  de  Lyon,  p.  108). 

Chàsos  (Les),  lieu  dit,  c"'  de  Faramans.  —  En  les 
Chanos,  i386  (arcli.  de  l'Ain,  H  ag). 

Chàkoï-Vuiei  (Lb),  anc.  lieu  dit,  à  ou  près  Leyment. 
De  Leement  per  molare»  ttsque  ad  Chasnum  Vialei, 
1220  env.  (arch.  de  l'Ain,  H  288). 

Chànoz  (Le),  anc.  lieu  dit,  c"'  de  Renonces.  — • 
Jmcus  qui  dicitur  li  Chasnoz,  1  276  (arch.  de  l'Ain , 
H  922). 

Gbanoz,  cli.-l.  de  la  e"  de  Chanoz-Chàlenay.  —  De 
quodam  maïuo  quod  nominalur  Curtriberto  (corr. 
Curtrobei-lo) ,  sito  in  pago  Lugdunemi,  in  loco  qui 
vocatur  Catnus,  9g3-io48  (Rec.  des  chartes  de 
Cluny,  t.  III,  2210).  —  Chaîna,  i95o  env. 
(pouillé  de  Lyon,  f°  1 1  v°).  —  Chano,  1298 
(arch.  du  Rhône,  titres  de  Laumusse  :  Epaisse, 
chap.  I,  n°  16).  —  CImnoz,  l'igS  (pancarte  des 
droits  de  cire).  —  Chasne,  i65o  (Guiclienon, 
Rresse,  p.  83).  —  Chanos ,  1784  (Descr.  de  Rour- 
gogne). 

En  1789,  Chanoz  était  une  communauté  du 
bailliage  et  élection  de  Rourg ,  de  la  subdélégation 
de  Trévoux  et  du  mandement  de  Chàtillon-les- 
Dombes. 

Son  éjjlise  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prêtré  de  Sandrans,  était  dédiée  à  saint  Martin; 
l'archevêque  de  Lyon  en  était  collateur. —  Ecclesia 
de  Chasno;  erma,   labo   env.   (pouillé  de  Lyon, 

r  11  v°). 

Dans  l'ordre  féodal,    Chanoz  dépendait  de  la 

baronnie  de  Chàlenay. 

A  l'époque    intermédiaire,    Chanoz    était   une 

municipalité  du  canton  et  district  de  Chàtillon-ies- 

Dombes. 
Chànoz  (Le),    anc.  lieu  dit,  c°"   de   Faramans.  • — 

Campus  querci  seudel  Chano  gallice,  i364  (arcli. 

de  l'Ain,  H  29,  f  2). 
Châdoz  (Le),  écart,  c"  de  Reyssouze. —  Le  Channz, 

i84.5  (État-Major). 
Chànoz,  h.,  c"'  de  Rigneux-le-Franc. 
Chànoz  (Le),  anc.   nias,   c"'  de   Saint-Cyr-sur-Men- 

thon.  — -  Mansus  del  Chano,  in  parrochia  de  Sancto 

Cirico,  1979  (Guichenon,  Rresse  et  Rugey,  pr., 

p.   90). 
Chànoz,  h.,  c°°  de  Vongnes.  —  Apud  Channx,  i4oo 

env.  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  R  770). 
Chanoz-Ciiàtenaï,  c"°  du  c""  de  Cliàtillon-snr-Cha!a- 

ronne.   —    Chanoz    Chastaney,    1670     (enquête 

Rouchu).  —   Chanoz-Chdtenay,    1790  (Dénombr. 

de  Rourgogne).  —  Channes,  1792  (État  génér.). 


—  Chanoz,  an  x  (Ann.  de  l'Ain). —  Chanoz-Chà- 
lenay, 18^7  (stat.  posl.). 

Chanscoiis,  anc.  lieu  dit,  c"'  de  Condamine-la-Doye. 

—  In  Chanzcors,  1296  (arch.  de  l'Ain,  H  870). 
Chantaïbil,  écart,  c"°  de  Cormoz. 
Chanteobone,  h.,  c"  de  Monlmerle. 
Ghanteclair,  f. ,  c"'  de  Jassans. 
Chante-Grillet,  h.,  c"'  de  Massieux. 
Chante-Grillet,  écart,  c"'  de  Mionnay. 
Chante-Grillet,  f. ,  c°'  de  Villeneuve. 
Chante-Gbis  ,  h. ,  c"'  de  Villette. 
Cbante-Gbive,  lieu  dit,  c"  de  Proulieu. 
Chanteiss  (Le),  h.,  c"'  de  Jassans.  —  Les  Chantins, 

xviii"  s.  (Cassini). 
Chanteins,  h.,  c°*  de  Villeneuve.  —  Chantens,  1209 
(Cart.  lyonnais,   t.   II,   n°    555).  — •    Chanteynz, 
lagg-iSôg  (arch.   de  la   Côte-d'Or,   R    io'i55, 
r°  /ig  r°).—  Chantenz,  1299-1869  (iM.,ri8v°). 

—  Chanleins,  1687  (pouillé  de  Lyon,  P  i3  r"). 

—  Chantin,  1(569  (Guichenon,  Dombes,  t.  I, 
p.  80).  —  Champteins,  1789  (pouillé  de  Lyon, 
p.  68).  —  Chantins,  xviii*  s.  (Aubret,  Mémoires, 
t.    II,  p.  280). 

Avant  1790,  Chanteins  était  une  communauté 
de  la  souveraineté  de  Dombes,  élection  de  Rourg, 
sénéchaussée  et  subdélégation  de  Trévoux,  man- 
dement de  Villeneuve. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prétré  de  Dombes,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Roch  après  avoir  été  sous  celui  de  l'Assomption  ; 
le  doyen  de  Vlontberthoud,  au  nom  de  l'abbé  de 
Cluny,  présentait  à  la  cure.  C'était  une  annexe  de 
celle  de  Montagneux.  —  De  ecclesia  de  Cheantens, 
11/19-1156  (Rec.  des  chartes  de  Cluny,  t.  V, 
n°  /ii43). —  Ecclesia  Montaigniaci  et  de  Chantens, 
i85o  env.  (pouillé  de  Lyon,  f  19  r°).  —  Notre- 
Dame  de  Chanleins,  annexe  de  Montagnimix,  i655 
(visites  pastorales,  f  53). 

Dans  l'ordre  féodal ,  Chanteins  dépendait  de  la 
seigneurie  de  Villeneuve. 

A  l'époque  intermédiaire,  Chanteins  était  une 
municipalité  du  canton  de  Sainl-Trivier,  district 
de  Trévoux. 

Cbanteloip,  f. ,  c"  de  Crans. 

Chantelouve,  lieu  dit,  c°'  de  Ruffieu.  —  En  chanta 
lova,  i845  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  R  776, 
f  38  v°). 

Chantemerle,  lieu  dit,  c"  de  Rourg.  —  Pralum  de 
Chantamerlo,  1887  (arch.  de  l'Ain;  fonds  de  N.-D. 
de  Rourg). 

Chaniemerle,  h.,  c"'  Rrens.  —  Chantamerloz ,  1679 
(arch.  de  l'Ain,  H  871,  f  9o4  r"). 
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Chantsmerle  (Es),  lieu  dit,   c°'  de    Jujurieux.  -^ 

Lieu  appelé  en  Chantamerloz ,  1788  (titres  de  la 

fam.  Bonnet). 
Chantemerlk,  écart  et  anc.  fief,  c°'  de  Montellier. — 

Utdricus     de     Chantamerlo ,    1326     (Guichenon, 

Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  a5o) 
Chantemeule,  h.,  c"  de  Peyrieux. 
Ci]AKTEiiERLK,h.,  c"  de  Saint-Dldier-de-Formans. 
Chantemerle,  Ioc.  disparue,  c°*  de  Viriat.  —  lier  ten- 

lUiu  de  Btirgo  apud  Chantamerte ,  i335  env.  (terr. 

de  Teyssonge ,  f °  ■>  8  v°  ). 
Ghantenid,  écart,  c"*  de  Jassans. 
Chanie-Poilet,  dom.  rural,  c°'  de  Relevans. 
Chaste-Raise,  c"  de  Montceaux.  —    Les   castes   de 

Chanta    Rana,    138.^    (Polypt.    de    Saint -Paui, 

p.  64). 
Chanterelle,  cliàt.,  c"*    de    Saint-Trivier-sur-Moi- 

gnans. 
Chavtighiec,  h-,  c""  d'Arandai. 
Chantossax  ,  h. ,  c'"  de  Veyziat.  —  Voir  GoATOiiitAx. 
Cbanut,  II. ,  c"'  de  Peyrieux. 
Chamvsa,  lieu  dit,  c"'  de  Lompnas. 
Chante.'st  (Grakd-  et  Petit-),  11,  c"  de  Bàgé-la- 

Ville.  —  Chôment,  i344  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 

B  55a,  (*  16»°). —  CAaHren,i359  (arch.  de  l'Ain, 

H  869  ,  P  1  a  r').  —  Chanvem,  iSSg  (lAiVi.,  P"  h  r°). 

—  Grand  et  Petit  Champvent,  xtiii*  s.  (Cassini). 

—  Chaiœant,  1867  (slat.  post.). 

Chauves,  h.,  c°"  de  Lagnieu.  —  Chenves,  iSag 
(arch.  de  l'Ain,  H  3oo).  —  Chauves,  i65o  (Gui- 
rhenon,  Bugey,  p.  44). 

Chanves  était  une  seigneurie  avec  maison  forte, 
de  l'ancien  fief  des  sires  de  (Joligny,  possédée ,  en 
ia55,  par  des  genlilshommes  qui  en  portaient  le 
nom. —  B.  de  Chinves,  miles,  i355  (Guigue, 
Doc.  de  Dombes,  p.  i33). 

Chapatan,  h.,  r.°'  de  Sainl-Reniy.    . 

Chapeau,  écart,  c°*  de  Cerlines. 

Chapeaux  (Les),  f.,  c'"  de  Romans. —  Chapex,  1847 
(stal.  posl.). 

Chipelar,  h.,  c"*  de  Saint-André-d'Huirial.  — 
Ez  maisons  des  Chapelans ,  1767  (arch.  de  l'Ain, 
A  839,  (°  4.5  r°).  —    Chapelan,  wiii*   s.  (Cass.). 

Chapelans  (Les),  écart ,  c"  de  Cormoranclie. 

Chapelle  (La),  anc.  chapelle  rurale,  c"  d'Arhent. — 
Versus  CapeUam,  i4o8  (censier d'Arhent,  f°*9  v°). 

—  Adam    Arbenci,  juxta    capellam   dicti     loti, 
liio  {ibid.,  (°'5-j  v°). 

Chapelle  (La),  écart,  c"*  d'Arlod. 

Chapelle  (La),  heu  dit,  c'"  de  Bohas.  —  Le  pré  de 

la  Chapelle,  i544  (litres  du  chat,  de  Bohas). 
Chapelle  (La),  h.,  c"*  de  (ihavornay. 


Chapelle  (La),  anc.  lieu  dit,  c"  de  Collonges.  —  Jn 
terrilorio  de  Excorens,  loco  dicta  Capella,  1497 
(arch.  de  la  Côle-d'Or,  B  na5,  f  100  r°). 

Chapelle  (La),  hâtiment  rural,  c°*  de  Fareins. 

Chapelle  (La),  h.,  c"°  de  Feillens. 

Chapelle  (La),  écart,  c"  de  Lélex. 

Chapelle  (La),  m°°  is.,  c"  de  Lescheroux. 

Chapelle  (La),  h.,  c°°  de  Lompnieu. —  Apud  Capel- 
lam, i345  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  775,  f  54  r°). 

—  La  Chapelle,  paroisse  de  Lompnieu,  i54a 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  863). 

Chapelle  (La),  h.,  c"°  de  Saint-Martin-du-Mont.  — 
La  Chapella,  j34i  (terr.  du  Temple  de  Mollis- 
sole,  f  93  v°).  —  /;»  monte  de  Capella,  i436 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  696,  P  946  r°).  —  La 
Chapelle,  paroisse  de  Saint-Martin-du-Mont,  1783 
(arch.  de  l'Ain,  H  916,  f  38i  v°). 

Chapelle  (La),  h.,c°"  de  Saint-Martin-le-Chàtel. — 
Apud  Sanctum  Martinttm  Castri  et  Capellam, 
i4io  env.  (terr.  de  Saint-Martin,  f  1). 

Chapelle  (La),  h.,  c'"  de  Sainl-Nizier-le-Désert.  — 
Mansus  de  Capella,  la 60  (BihI.  Dumh. ,  t.  I, 
p.  i55). 

Chapelle  (La),  m°°  is. ,  c°' de  Suliguat. 

Chapelle  (La),  anc.  fief,  c°'  de  Surjoux. —  Chapelles, 
i65o  (Guichenon,  Bugey,  p.  45). —  La  Chapelle, 
château,  1847  (slat.  posl.). 

La  Chapelle  était  nu  fief  en  toute  justice,  avec 
maison  nohle,  démcmhré,  vers  ]430,  de  la  sei- 
gneurie de  Chàtillon-de-Michaille  pour  former 
l'apanage  de  Claude  de  Chàtillon.  Cette  terre 
comprenait  la  région  qui  s'étend  entre  la  rivière 
de  Veseronce,  SaintGcrmain-de-Joux,  Montanges, 
le  Rhône  et  la  Valserine. —  La  seigneurie  de  Cha- 
pelle en  Michaille,  1677  (Baux,  Nohil.  do  Bugey, 
p.  93). 

Chapelle  (La),  f.,  c°*  de  Vcrsailleux. 
Chapelle-de-l'1le  (La),  c"'  de  Serrières-de-Briord. 
Chapelle-de-la-Madeleine  (La),    c°'   de  la  Tran- 

cliere. 

Cette  chapelle  est  vraisecnhiahlement  l'ancienne 

église  paroissiale  de  Prin.  —  Voir  ce  nom. 
Chapelle-du-Cuâtelahd  (La),  c"  du  c°"  de  Villars. 

—  Villa  que  dicitar  Capella,  1049-1 10g  (Bec 
des  chartes  de  Cluny,  t.  IV,  n°  3o3i).  —  Capella 
de  Castellario,  i35o  env.(pouillé  deLyon.f  1 1  r°). 

—  Capella  Cattellarium ,  1369  (Bibl.  Dumh., 
I.  I,  p.  3o3). 

En  1789,  la  Chapelle-du-ChiUelard  était  une 
communauté  de  la  souveraineté  de  Domhes,  séné- 
chaussée et  subdélégation  de  Trévoux,  chàtellenie 
du  ChÂtelard. 
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Son  église  paroissiale ,  diocèse  de  Lyon ,  archl- 
prêlré  de  Sandrans,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Pierre;  le  prieur  de  Saint- Pierre-de-Màcon,  pré- 
sentait h  la  cure  Cette  église  est  aujourd'hui 
ruinée;  la  paroisse  est  desservie  par  celle  de  Beau- 
mont.  —  Ecclesia  de  Sancto  Gernmno  quae  sila 
est  ititra  ecclesiam  de  Capella  et  eccUtiam  de 
Marlico  (lis.  Marliaeo),  1106  ( Rpc.  des  chartes  de 
Cluny,  t.  V,  n°  383g).  —  Prior  de  Capella,  i3.5o 
(pouillé  de  Lyon,  Pi  1  v°). —  Ecclesia  de  Capella, 
aliàt  du  Chastelard,  1671  (Bénéficia  dioc.  lugd. , 
p.  aSi). 

Dans  l'ordre  féodal ,  la  paroisse  de  la  Chapelle 
était  une  dépendance  de  la  seigneurie  du  Chàte- 
lard,  laquelle  fut  érigée  en  comté,  en  1726,  par 
le  duc  du  Maine,  souverain  de  Dombes. 

A  l'époque  intermédiaire,  la  Chapelle-du-Chàte- 
lard  était  une  municipalité  du  canton  de  Marlieux, 
district  do  Cbàtillon-Ies-Dombes. 

La  réorganisation  de  l'an  viii  attribua  La  Cha- 
pelle au  canton  de  Chalamont;  sous  la  Bestaura- 
tion,  cette  commune  fut  rattachée  au  canton  de 
Châtillon-sur-Clialaronne  dont  elle  fit  partie 
jusqu'au  jour  où  elle  entra  dans  la  formation  du 
canton  de  Villars. 

Chapelles  (Les),  h.,  c"  de  Marboz. 

Chapelle-Sainte-Marie  (La),  anc.  chapelle  du  châ- 
teau de  Châtillon-sur-Chalaronne.  —  Capella 
Béate  Marie,  in  castro  Castellionis  Domharum, 
1863  (Guigue,  Doc.  de  Dombes,  p.  366). 

Chapelle-Sainte-Mabie  (La),  anc.  chapelle  rurale, 
c"'  de  Chavevriat.  —  Capella  lieate  Marie  Virgi- 
nis,  vocata  d'Eguirenda,  1697  (terrier  des  Cha- 
beu,f''  78). 

Chapellon,  écart,  c"*  de  Lélex. 

Chapiat,  h.,  c""  de  Leyssard. —  De  exarto  de  Cliapia , 
i356  (arch.  de  l'Ain,  H  53).  —  Chappiaz,  parro- 
chie  Leysardi,  1010  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  773,  f  176  r").  —  Chapiat,  1808  (Stat. 
Bossi). 

Chapiat  fut,  sans  aucun  doute,  le  chof-lieu  pri- 
mitif de  la  paroisse  de  Leyssard  qu'un  pouillé  du 
\iv*  siècle  appelle  encore  du  double  nom  de  Leys- 
sard et  Chapiat.  —  Ecclesia  de  Leysart  et  Chapia, 
i35o  env.  (pouillé  de  Lyon,  f°  i3  r°). 

Chapin,  écart,  c"'  de  Monlceaux. 

Cbapioeï,  f. ,  c"°  de  l'Abergement-Clémentiat. 

Chaponsat,  lieu  dit,  c°'  d'Ami)érieu-en-Buj;ey. 

*Chaponuièbe  (La),  Ioc.  disparue,  c°*  de  Sainl-Cyr- 
sur-Menthon.  —  La  commune  de  la  Chaponyre , 
i63o  env.  (terr.  de  Saint-Cyr-sur-M.,  f  33). 

Chaponnière  (La),  écart,  c°'  de  Vieu-en-VaIromey. 


Chaponno,  anc.  lieu  dit,  c™  de  Miribel.  —  Te\Ta 
Chaponm,  ia85  (Polypt.  de  Saint-Paul,  p.  92). 

Chaponnot,  m'°,  c°'  de  Grièges. 

Chai'ouoi,  écart,  c""  de  Sainl-André-d'Huiriat.  — 
Chaponod,  xviii"  s.  (Cassini). 

Chappes,  h.,  c"'  de  Longecombe.  —  Apnd  Chappes, 
i'i33  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  868,  f  106  v") 

Chapcis,  chat,  et  anc.  fief  de  Bresse,  c""  de  Romans. 
—  Grand  Chapui»,  xviii"  s.  (Cassini). 

Cbapuis  (Les),  écart,  c°'  de  Chanoz-Chàlenay. 

Chapcis  (Les),  h.,  c"  de  Sermoyer. 

Chapcisière  (La),  Ioc.  disparue,  c"  de  Saiut-Martin- 
le-Châtel.  —  Loco  dicta  en  la  Chapuysiri ,  in 
manso  Guillelmi  Chapuyt,  i4io  env.  (terr.  de 
Saint-Martin,  f°  /i6  v°). —  Loco  dicta  en  la  Chap- 
pmjHsiry  apud  Sanclam  Martinum  Castri ,  1696 
(arch.  de  l'Ain,  H  856,  f  aG  r"). 

Chapl'zat,  f. ,  c°'  de  Billiat. 

Charirotte-les-Moulins,  usines,  c"  de  Longecombe. 

Charabotte-le-Village,  h.,  c"  de  Longecombe.  — ■ 
Li  Escharabota ,  1270  (arch.  de  l'Ain,  H  271). — 
Charahotta,  i433  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  848, 
f  1 06  r°). 

Chabaillin  ,  h.,  c"*de  Chavornay. —  De  Charalin,  \u'  s. 
(arch.  de  Machurat;  titres  de  Saint-Sulpic^,  n°  1, 
cité  par  Guigue  dans  la  Topogr.  histor.  de  l'Ain, 
p.  78).  —  Charalim,  1807  (Guichenon,  Bugey, 
p.  66).  —  De  Charalino,  i4oo  env.  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  770).  —  Chai'allins,  1  '193  (ibid., 
B  869,  f  702). 

Cbarascis,  c"*  du  c°"  de  Champagne.  —  Charencins 
i365  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  775,  P  8a  v").— 
De  Cliarincino  in  Feromesîo,  xiv*  s.  (Guigue,  Topogr. 
hislor.  p.  79).  —  Charencin,  1670  (enquête. 
Bouchu).  —  Charancin,  1786  (Descr.  de  Bour- 
gogne). 

Avant  la  Révolution,  Charancin  était  une  com- 
munauté de  l'éleclion  et  subdélégation  de  Belley, 
manden)ent  de  Valromey  et  justice  du  marquisat 
de  même  nom. 

Son  église  paroissiale ,  diocèse  de  Genève ,  ar- 
chiprêtré  du  Bas-Valromey,  était  sous  le  vocable 
de  la  Circoncision  et  de  Sainl-Oyend;  le  droit  de 
présentation  à  la  cure  passa,  en  1606,  du  doyen 
de  Ceyzérieu  au  chapitre  de  Belley.  —  Cura  de 
Charancins ,  i366  (pouillé  du  dioc.  de  Genève). 

Charancin  était  une  dépendance  du  marquisat 
de  Valromey. 

A  l'époque  intermédiaire,  Charancin  était  une 
municipaUlé  du  canton  de  Champagne,  district  de 
Belley. 
Charangeat,  h.,  c°'  de  Beaupont  et  de  Domsure.  — 
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Chareingia ,  iZo"]  (Dubouchet,  Maison  de  Coligny, 
p.  102). —  Charengia ,  i65o  (Guichenon,  Bresse, 
p.  9).  —  Cliarengeat  et  Charanjat,  1867  (stat. 
post.). 

Charantaïsod,  h.,  c"  de  Lliuis.  —  Charentono,  liag 
(arch.  de  la  Cole-d'Or,  B  8/17.  f  Uk  v").  —  Cha- 
rantanoz,  Xïiii*  s.  (Cassini).  —  Charantaimod , 
18&0  (cadastre). 

Charatal,  h.,  c°'  de  Chaveyriat. 

Charbillat,  h. ,  c"  d'Izernore.  —  Grangia  de  Cherbi- 
liaco,  1 299-1869  (arch.  de  la  Côle-d'Or,  B  io455, 
r  92  r").  —  CharbiUa,  lagg-iSôg  {ibid.,  C  84 
r°).  —  Charbiliacus,  ilid']  {ibid.,  B  8i5,f°2or°). 
—  Charbilliat,  xmi'  s.  (Cassini). 

Charsoil,  loc.  disparue,  à  ou  près  Feillens. —  Char- 
boil,  ia65  (Cari,  lyonnais,  n°  64o). 

Charbon  (Le),  c°'  de  Chéiery. 

Charboîoaz,  h.,  c°*  de  Douvres. 

(JiARBO.'ïNiER,  clang,  c°"  de  Joyeux  et  de  Villars. 

Chabbossièbe  (Le  Ruissead-de-),  afll.  du  Rhône. 

(^iiARBOS.MtRE  (La),  h.,  c"'  de  Chézcry.  —  Charbon- 
eria,  1829  (arch.  de  l'Ain,  H  53). 

Charbonmère  (La),  m°°  is.,  c°'  du  Poiziat. 

CiiARBOxsiÈRRs,  écart,  c"  de  Birieux.  —  Mantu»  de 
Charbonnere$ ,  1186  (Masures  de  rile-Barbe,t.  1, 

p.   124). 

Charbonnières  (Les),  lieu  dit,  c"  de  Chàtillon-sur- 

Chalaronne.  — •  Le*   Charboneret ,  i3a4  (terr.  de 

Peyzieui). 
CiiARBo.NNiiiaES,  h.,  c"  de  Corbonod.  —  Afud  Char- 

boneriai,  i45ô  (arch.  de  la  Gôte-d'Or,  B  916, 

r.yor-). 
(Jharbonsières,  écart,  c"  de  Romans.  —  Apud  Car- 

bonarias,  11 45  (Bibl.  Dumb.,  t.  H,  p.  36). 
Charboxnières  (Les),  loc.  disparue,  c"  de   Saint- 

Didier-d'Aussiat  —  Let  Charboniret,  i439  (arch. 

de  l'Ain,  H  792,  T  678  v°). 
Charbonnières  (Les),  écart,  c°*  de  Sainl-Élienne-sur- 

Reyssouie. 
Charbonniez  (Le),  ruiss.,  aOl.  de  la  Petite-Chala- 

ronne. 
Cuabbonod,  h.,  c"  de  Massignieu-de-Rives. 
Chardenost,  anc.  lief  de  Dombes,  c"  de  Dompierre 

de  Chalamont. —  Chardenott,  1662   (Guicbeuon, 

Dorabes,  t.  1,  p.  5o).  —  La  rente  noble  de  Char- 
denott, 1786  (Baux,  Nobil.  de  Bresse  et  Dombes, 

p.  201). 

Le   fief  de    Chardenost,   érigé   au  xt'    siècle, 

consistait  en  une  rente  noble  assise  dans  les  chà- 

tellenies  de  Chalamont  el  de  Lent. 
Chardenost,  anc.  péage  sur  la  Veyle ,  c°'  de  Dompierrc- 

de- Chalamont.  —   Le  péage   du  gué  de   Charde- 


)»o«t,  xnii*  s.  (Aubret,  Mémoires,  t.  II,  p.  i33). 
En  i3o8,  Humbert  V  de  Tlioire  et  de  Viilars 
abandonna  aux  sires  de  Beaujeu  les  droits  qu'il 
prétendait  sur  ce  péage  qui  fit  dès  lors  partie  de 
la  seigneurie  de  Dombes. 

Chardonnav,  loc.  détruite,  c"'  de  Saint-Olive,  — 
Guicherdu»  del  Chardoney,  1299-1869  (arch.  de 
le  Côte-d'Or,  B  io455,  f  49  r°). 

Chardonnaï,  élang  de  22  hectares,  c"°  de  Saint- 
Olive.  —  Stagnum  de  Chardoney,  1478  (arch. 
de  la  Cote-d'Or,  B  970  ter,  f  36 1  r°). 

Cbareïziat,  f.,  c"°  de  Priay. 

Chabeïzut,  h.,  et  anc.  fief,  c"  de  Saint-Etienne- 
du-Bois. —  Dominas  Cheyreyaiaci ,  i468  (arch. 
de  la  Côte-d'Or,  B  586,^827  \°).—  Charey>iaz, 
i468  {ibid.,(°  498  r"). —  Chareystiacus ,  i5i2 
rarch.  de  l'Ain,  H  920,  f°  i5  r°). — ■  La  teigneurie 
de  Chareytia,  i65o  (Guichenon,  Bresse,  p.  35). 

—  Charaiziat,  xviii'  s.  (Cassini). 

Chareyzial  était  un  fief,  avec  moyenne  et  basse 
justice,  mouvant  originairement  des  sires  de  Coli- 
gny; il  ne  consistait,  en  1878,  qu'en  un  domaine, 
une  rente  noble  et  une  forêt. 

Chargeonnières  (Les),  lieu  dit,  c"  de  Sainte-Julie. 

Charoix,  écart,  c"  de  Valeins. 

Cbargnin  (En),  lieu  dit,  c°°  de  Virignin. 

Charières  (Les),  h.,  c°'  de  Chàlillon-la-Palud, 

Charieu,  loc.  disparue,  c"  de  Rignieux-le-Franc.  — 
Chureu,  ia85  (Polypt.  de  Saint-Paul  de  Lyon, 
p.  36).  —  Chayreu,  1286  (ibid.). 

Gharignin,  m°°  is. ,  c°'  de  Belley. 

Charillieu  (En),  lieu  dit,  c°'  de  Chazey-Bons. 

Gharillieu,  m""  is. ,  c°*  de  Magnicu. 

Cbarillon  (Le),  ruiss.,  alll.  de  l'Ousson. 

Charinaz  (d'en-bas  et  d'en-hact),  hameaux  de  la  c"  de 
Meyriat.  —  Charina,  i436  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  696,  f  207  r"). 

Charinaz,  bois,  c°'  Poncin. 

Charine  (La),  ruiss.,  alll.  du  Sevron,  c°"'  de  Meil- 
lonas  et  de  Saint-Etienne-du-Bois. 

Charine  (En),  lieu  dit,  c"  de  Saint-Martin-du-Mont. 

—  En  Charina,  i555  (arch.  de  l'Ain,   H   918, 
f  78  r°). 

Chariot,  h.,  c"  de  Conand. 

Charisselies,  h.,  c"'  de  Baneins. 

Charii  c'"  du  c°°  de  Nantua. —  Carisium,  11 45 
(Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  a  18  et  arch. 
de  l'Ain,  H  5i);  1259  (arch.  de  l'Ain, H859). — 
In  Charisio,  i85o  {ibid.,  H  53).  —  Chary,  i356 
(Docum.  linguisl.  de  l'Ain,  p.  188).  —  Charix, 
i483  (arcli.  de  la  Côte-d'Or,  B  8a3,  f  344  r°). 

—  Chariz,  161 3  (visites  pastorales,  f  128   i*). 
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Kn  1789,  Charix  était  une  communauté  du 
bailliage  et  élection  de  Belley,  de  la  subdélégation 
et  mandement  de  Nanlua. 

Son  église  paroissiale  fit  partie  du  diocèse  de 
Lvon,  archiprètré  d'Ambronay,  jusqu'en  174a 
qu'elle  fut  cédée  à  i'évéché  de  Saint- Claude,  archi- 
prètré de  Septmoncel;  elle  était  dédiée  à  saint 
Amand;  le  droit  de  collation  à  la  cure,  exercé 
primitivement  par  les  prieurs  de  Nantua ,  passa  à 
la  fin  du  xvii°  siècle  aux  archevêques  de  Lyon.  — 
CapeUanut  de  Charit,  1369  (Cart.  lyonnais,  t.  II, 
n°  563  ).  —  Chariz  :  Eglise  pai-rochiale  :  Sainct 
Aman,  161 3  (visites  pastor. ,  f  123  r°). 

Charix  était  une  dépendance  de  la  Terre  de 
Nantua;  les  religieux  de  cette  ville  en  remirent 
la  garde,  en  1270,  aux  sires  de  Thoire-Villars. 
. —  Garda  de  Charig,  1270  (Bibl.  Sebus., 
p.  436). 

A  l'époque  intermédiaire,  Charix  était  une 
municipalité  du  canton  et  district  de  Nantua. 

Charix  (Sur),  h.,  c°'  de  Chanay.  —  Citra  Chareit, 
versus  Rhodamim,  1228  (Bibl.  Sebus.,  p.  gS). 

Chariz  (Sur),  lieu  dit,  c"  de  Colomieu. —  Sur 
Charix  et  Sur  Charis,  i835  (cad.). 

Charjonnières  (Les),  lieu  dit,  c'"  d'Hautecour. 

Charlemagne,  h.,  c"'  de  Bàgé-la-Ville. 

Charlet,  h.,  c"  de  Montceaux. 

Charlia,  loc.  détruite,  à  ou  près  Vieu  d'henave.  — 
Charlia,  lagg-iSGg  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  io455,r  85  v"). 

Chahlua,  h.,  c"*  de  Dompierre-de-Chaiamont.  — 
De  Caroloco,  1264  (Bibl.  Dumb. ,  t.  1,   p.   160). 

—  Charliaco,  xiii'  s.  (Guigue,  Doc.  de  Bombes, 
p.  64,  d'après  une  copie  d'Estiennot). —  Charlua, 
i8i7  (stat.  post.). 

Avant  1790,  Charlua  était  une  communauté 
du  bailliage,  élection  et  subdélégalion  de  Bourg, 
mandement  de  Saint-Paul-de-Varax. 

Dans  l'ordre  ecclésiastique,  cette  communauté 
dépendait  de  la  paroisse  de  Dompierre-de-Chala- 
mont. 

Dans  l'ordre  féodal,  c'était  une  terre  de  la 
baronnie  de  Richement. 
Charlha  (Le  Grand-  et  Le  Petit-),  hameaux,  c°"  de 
Saint-Martin-ie-Chàtel.  —  De  Karoloco,  i3i4 
(  arch.  du  Rhône ,  titres  de  Laumusse  :  Saint-Martin , 
chap.  Il,  n°  5).  —  De  Cariloco ,  j835  env.  (terr. 
deTcyssonge,  C  19  r°).  —  Cherlua,  i345  (arch. 
du  Rhône,  terr.  de  Saint-Martin,  t.  I,  P  29  r°). 

—  Chierlua,  parrochie  Sancti  Martini  Castri, 
i4io  env.  (terr.  de  Saint-Martin,  f°  82  v°).  — 
Charluat,  xviii*  s.  (Cassini). 


Charmagne,  loc.  disparue,  c"*  do  Confort.  —  Char- 

mayna,  Xïiii"  s.  (Cassini). 
Charmais  (Le),  m°°  is. ,  c"*  de  Prévessin. 
Charmasse  (La),  lieu  dit,  c°"  d'Hautecour. 
Charme  (La),  h.,  c°*de  Bény. 
Charme  (La),  h.,  c°'  de   Cormoz. 
Charmé  (La),  f. ,  c"  de  Domsure. 
Charme  (La),  f.,  c""  de  Malafretaz. 
Charme  (La),  écart,  c"*  de  Montrevel. 
Charmeil,  h.,  c"  d'Altignal.  —  Charmel,  patrochie 

Attigniaci,  i468  (arch.  de  la  Côle-d'Or,  B  586, 

f  298  r°). 
Charmes  (Les),  h.,  c°"  de  Curcial-Dongalon.  —  Les 

Chaiines,  parrochie    Curciaci,    t43g    (arch.    de 

la  Côte-d'Or,  B  728,  f  565  r"). 
Charmes  (Les),  h.,  c"'  de  Gorrevod. 
Charmes  (Les),  h.,  c"'  de  Guéreins. 
Charmes  (Les),  h.  et  m'",  c°*  de  Sermoyer. 
Charmettr  (La),    lieu  dit,   c"  de   Chanay.  —   La 

Charmetaz,  i4oo  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  908, 

P  50  r°). 
Charmettes  (Les),  m°"  is.,  c'"  de  Craz. 
Chahmettes  (Les),  f. ,  c"'  d'Hotonnes. 
Charmieux,  lieu  dit,  c"  de  Groslée. 
Charmil,  anc.  lieu  dit,  c"  d'Ambérieu-en-Bugey.  — 

En  Charmil,  i42  2  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  875, 

f  260  y"). 
Charmilles  (Les),  m°°  is. ,  c"  de  Cballex. 
Charmillieu,  loc.  détruite,    à   ou   près   Miribel.  — 

Charmilleti ,  1285  (Polypt.  de  Saint-Paul,  p.  28). 
Cbarmili.ec,  loc.  disparue,  à  ou  près   Montanay.  — 

Chnrmilteu,    1253    (Guigue,    Doc.    de    Domibes, 

p.  180). 
CHARMi>E,h.,  c"  de  Matafelon. —  Charmenes,  «299-, 

1869  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io455,  f  81  r°). 

—  Charmines,  i3o6  [ibid.,  B  ioâ54,  P  4  r°). — 

Carreria  publica  lendens  de   Charmenes  apud  Ma- 

thafellonem,  i4i9  {ibid.,  B  807,  f  3  r°).  —  Char- 

menne,  xviii*  s.  (Cassini). 
Charminière  (La),  loc.  disparue,   à  ou    près  Curta- 

fond.  —  Charminiri ,  i4io  env.  (terr.  de  Saint- 
Martin,  f  12  v°). 
Charmioux  (Les),   ruiss. ,  c°*  d'Ambronay.  —  Juxta 

becium    dictum  les   Chartniouz,    i84a    (arch.    de 

l'Ain,  H  94). 
Charmo>èche.  lieu  dit,  c"'  de  Matafelon. 
Chahmont,  h.,  c°'  de   Natlages.  —  Charmant,   thli'j 

(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  834,  P  58  v"). 
Chahmont,  h.,  c°"  de  Neuville-sur-Renon.  —   Char- 
mont,  1828  (arch.  du  Rhône,  titres  de  Laumusse, 

chap.  II,  n"  38). 
CuARMONTEy,  bois,  c"'  de  Jujurieux.  —  In  pendiso  de 
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venu»  Chenaveya  et  de  dicto  creto  tendendo  ad  Char- 
monteil,  1299-1369  (arcli.  delà  Cote-d'Or,  B 
10I55,  f  118  v°).  —  Le  communal  de  Chamton- 
tay,  1771  (arch.  de  l'Ain,  G  89). 

Chàbiiocx,!].,  c°*de  Coligny.  —  Charmoi,  i3i8(Du- 
boucliet,  Maison  de  Coligny,  p.  109).  —  Charmou, 
prope  Cotegniacum,  ilisb  (extent.  de  Bocarnoz, 
f  3  v").  ~  Charmoux,  i4a5  (ibid.,  P  4  v°). 

CHiRMr,  m""'  is. ,  c"'  de  Confort. 

CHAEii*r(LB),  b.  ,c'"de  Pirajoux. —  Apud  h  Chamay, 
1807  (Diibouchft,  Maison  de  Coligny,  p.  io3). 

CBiBKiY,  anc.  lieu  dit,  c°'  de  Replonges. —  Charnai, 
1319  (Cart.  lyonnais,  t.  I,  n°  i63). 

Chabnai  (La),  f. ,  c°"  de  Champfromier. 

Charniz  (La),  f.,  c°*  de  Chézery. 

Obarnïi-Got  (Le),  f. ,  c"  de  Giron. 

Cbabn!eu,  loc.  disparue,  à  ou  près  Ambérieu.  — 
Chamieu,  i344  (arch.  de  la  Cole-d'Or,  B  870, 
1°  96  r°).  —  St.  de  Chattiiaco,  liaa  (ibid., 
B  875,  (°  6  v").  —  Charniouz,  itiaa  {ibid., 
f"7»"). 

Cbabroz,  c"du c°° de Meximieux.  —  Charnauz,  1 953 
(arch.  du  Rhône,  Saint-Paul,  obéance  de  Chazey, 
chap.  I,  n°  1). —  CItamotuc,  i32,5  env.  (pouillé 
ras.  de  Lyon,  P  7). —  Charnaux,  in  Valtebona, 
liog  (arch.  de  la  (^ôle-d'Or,  B  760,  P  1  r").  — 
Chanvoz,  i536  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. , 
p.  59);  1670  (enquête  Bouchu).  —  Charnos, 
1780  (Descr.de  Bourgogne). —  Chari)oux,xvui's. 
(dénombrement  des  fonds  des  bourgeois  de  Lyon, 
P  «8  r°).  —  Chariinxtd,  xviii'  s.  (ibid.,  à  la  table). 
Avant  1790,  Charnoz  é(ait  une  communauté  du 
bailliage,  élection  et  subdélégatiori  de  Bourg, 
mandement  de  Gordans. 

Son  église  paroissiale ,  annexe  de  celle  de  Mexi- 
niieux,  diocèse  de  Lyon,  archiprétré  de  Chalamonl, 
était  sous  le  vocable  de  l'Assomption;  l'abbé 
d'Ambronay  présentait  à  la  cure.  — •  Eccletia  de 
Charnauz,  laSo  env.  (pouillé  de  Lyon,  P  10  v°). 
—  Charnoz,  annexe  de  Meêsimieux;  vocable  : 
Aê$nmplion ,  i654-i655  (visiles  pastorales,  P  97). 
En  iaS5,  Guichard  d'Anthon  prit  Charnoz  en 
lief  d'Amédée  V  de  Savoie.  En  1789,  Charnoz  était 
une  déptMidance  de  la  seigneurie  de  Gourdans. 

A  l'époque  intermédiaire,  Cliarnoz  était  une 
municipalité  du  c""  de  Meximieux ,  district  de  Mont- 
luel. 

Cu.tR0G<iiEi)x,  anc.  quartier  de  Miribel.  —  Charoi- 
gneu,  1285  (Polypt.  de  Saint-Paul,  p.  23).  — 
Charognieu,  i433  (arch.  du  Rhône,  terr.  de 
Miribel,  P  13).  —  Charonieu,  i433  (ibid., 
P57). 


CUAKOCPE  (Le  Molabd-be-),  mont.,  c°*  de  Gex. 
Charpexet  (Grand-  et  Petit-), domaines,  c'"  du  Mon- 

lellier.  —  W.  del  Charpeiiey,  1  a 5o  (Cart.  lyonnais, 

t.  I,n''  45o). 
Charpesnes  (Les),  ruiss. ,  afll.  de  l'irance. 
Chahpennes  (Les),  f.,  c°"  de  Saint-Olive. 
Charpenxes  (Les),  f.,  c"  de  Versailleux. 
Chabpet  (Le),  f.,  c""  de  Villemotier. 
Chakpin,  f.,  c"'  de  Saint-André-de-Corcy. 
CiiABPiîiE   (La),   anc.  lieu   dit,  c°°  de  Bàgé-la-Ville. 

—  £11  la   Charpena,    i366    (arch.  de  la   Côte- 
d'Or,  H  553,  P  5r"'). 

CiiARpiNE  (La),  f.,  c"  de  Chevroux. 

Cbarpine  (La),  anc.  lieu  dit,  c"*  de  Joyeux.  - —    La 

Charpena,    1299-1369   (arch.   de    la    Côte-d'Or, 

B  io455,P58  v°). 
CnARPi3iE  (La),  lieu  dit,  c"'   de    Pougay.    —    Laz 

Charpiitaz,  «497  (arcli.  de  la  Côte-d'Or,  B  ii25, 

PiSôr"). 
Charpine  (Li),   h.,   c"'  de   Saint -Denis -le- Ceyzé- 

riat. 
Cbarpis,  f.,  c°*  d'Hotonnes. 
Cbarragîiabens,  localité  disparue,  c'"  de  Bouligneux. 

—  Charragnarent ,  i3i2  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B573). 

Cbabban  ,  h. ,  c"'  de  Servignat. 

Ciiarbests  (Les  Gbands-),  h.,  c"*  de  Saint-Trivier- 

de-Courtes. 
Cbabbet    (Le),    b.,    c°*  de    Sainl-Julien-sur-Reys- 

souze. 
Chabbets  (Les),  h.,  c°*  de  Saint-Étienne-sur-Reys- 

souze. 
Cbarbière  (La),  h.,  c"°  de  Beaurcgard. 
Chabrière  (La),  h.,  c"  de  (Jormaranche. 
CiiABBiÈRE  (La),  h. ,  c°"  de  Sairit-Maurice-de-Gour- 

dans. 
Chabrière  (La),  h.,  c"*  de  Sergy. 
Chabbière  (La  Gbande-),  h.,  c"*  Je  Genay. 
CuABBiÈRE  (La  Gba:ide-),  h.,  c"*  de  Grièges. 
Cbabbière  (La  Grande-),  h. ,c"  de  Montanay. 
Chabbière  (La  Grande-),  h.,  c'"  de  Replonges. 
(Jharbière  (La  Gbande-),  anc.  fief,  c'"  de  Villars.  — 

Feudum  magnae  carreriae  de  Villart,    1827  (Val- 

bonnais,  Hist.  du  Dauphiné,  pr.,  p.  211). 
Chariuèbes  (Les),  f.,  c"  de  Champfromier. 
Charisièbes  (Les),  h.,  c"*  de  Chàtillon-la-Palud. 
*Charrièbes,  anc.  lieu  dit,  c"    de   Passin.  —  En 

CUarreyret,  i845  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  776, 

P  2  v"). 
Chabbières  (Les),  h.,  c"  de  Saint-André-de-Bàgé. 
Charron  ,  h. ,  c°'  de  Champagne.  —  De  Charoiio  de 

(Jtampania,  i33o  (Guigue,Topogr.  histor.  p.  81). 
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—  Charon,  i3û5  (arch.  de  la  Côte-d'Or,   B   776, 
table). 

CHARTiÈBes  (Les),  h.,  c"°  de  Diuillat. 

Chartbbose-d'Abïière  (La).  —  Voir  Arvikre. 

Chabtredse-de-Mbybiat  (La).  —  Voir  Meïrut. 

Chaetrecse-de-Montiieele  (La).  —  Voir  Montmerle. 

Chartreuse-be-Seillon  (La).  —  Voir  Seillon. 

Chartreuse  (La),  anc.  lieu  dit,  c"'  d'Arbent.  —  En 
la  Chartrota,  1^07  (censier  d'Arbent,  f°  *a3  v"). 

Chartrosse  (La),  lieu  dit,  c""  de  Murs-Gélignieu. 

Cbarvet  (Le),  écart, c'"  de  Polliat. 

Charïeïron,  f. ,  c"'  de  Corbonod. 

Cbabveïron  ,  h. ,  c°'  de  Lagnieu. 

Chabveiron  (Le),  anc.  lieu  dit,  c°*  de  Songieu.  — 
Ou  Charveyron,  i345  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  775,r  4  r"). 

Chabvieux,  h.,  c"'  de  Conand.  —  Charvieu,  i3o4 
(arch.  de  l'Ain,  H  274).  —  Charviouz,  i3i4 
(ibid.).  ■ —  Chaneu,  i3i4  [ibid.). 

Chasans,  c"'  de  Treffoft.  —  Chasaiis,  1272  (Cart. 
lyonnais,  t.  II,  n°  691). 

Chasabkt,  anc.  lieu  dit,  à  ou  près  Ccrdon.  —  Cha- 
sarey,  1299-1369  (arch.  de  la  Côlc-d'Or.  Bio455, 
f  94  r°). 

Chaselet,  anc.  bois,  c°'  du  Plantay.  —  Netniis  de 
Chatelet,  1299-1869  (arch.  de  la  Gole-d'Or, 
B  10455,1*02  r°).  " 

Chaselles,  anc.  fief  de  Dombes,  c"*  de  Chalamont. 

—  Le  fief  de  Chaselle,  i564  (Baux,  Nobii.  de  Bresse 
et  Dombes,  p.  201). 

Chassagse  (Le  Rdissead-de-),  ruisseau  qui  coule  sur 

le  territoire  de  Chalamont. 
Chassagre  (La),  h.,  c"'  de  Crans. —  Cassania, 
1168  (Bibl.  Sebus.,  p.  324).  —  Cauagma,  ia6i 
(Poiypt.  de  Saint-Paul  de  Lyon,  app. ,  p.  87).  — 
Clintsaigni ,  1286  (ibid.,  p.  53).  —  Chassaigny, 
1285  (ibid.,  p.  34).  —  Cha»$aignia,  1826  env. 
(pouillé  ms.  de  Lyon,  f  1).  —  Chassagnia,  iig6 
(arch.  de  l'Ain,  H  801).  —  La  Chassagne, 
i65o  (Guichenon,  Bresse,  p.  35).  —  La  Chat- 
taigne,  1671  (Bénéficia  dioc.  lugd.,p.  260). 

En  tant  que  fief,  la  Chassagne  était  une  sei- 
gneurie en  ton  le  j  ustice ,  avec ,  comme  dépendances , 
les  paroisses  de  Crans,  Rigneux-le-Franc  et 
Samans,  ainsi  que  les  terres  de  Bécerel,  de  Mont- 
Hugon  et  de  Rébé;  cette  seigneurie  était  du  fief 
des  abbés  de  la  Chassagne  et  ressortissait  au 
bailliage  de  Bourg.  —  Jurisdictio  Chassagnie, 
1 495  (arch.  Rhône  :  titres  des  Fouillées).  —  Le  fief 
de  Chassai gne ,  à  cause  de  Chastillon,  i536  (Gui- 
chenon, Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  49). 
CnAssAGtiE  (La),  anc.  abbaye,  c"  de  Crans.  —  Do- 


mus  de  Cassania,  1170  env.  (Gall.  christ.,  t.  IV  , 
iuslr. ,  c.  20).  —  Abhatia  Chassaniae ,  ordinis  cis- 
tercietisis,  i432  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey, 
pr. ,  p.  i55).  —  Abbatia  II.  Mariae  de  Cassania, 
i54o  env.  (Guigue,  Doc.  de  Dombes,  p.  62).  — 
Le  sieur  abbé  de  Chassaigne,  i6i5  (B.  Ochard, 
Lo  Guemen,  édit.  Philipon,  p.  9).  —  Monastère 
de  Chassagne,  en  Bresse,  1662  (Guichenon,  Hisl. 
de  Dombes,  t.  I,  p.  194). 

L'abbaye  de  la  Chassagne,  ordre  de  Citeaux, 
diocèse  de  Lyon ,  était  sous  le  vocable  de  la  sainte 
Vierge;  elle  avait  été  fondée,  en  ii63,  par 
Aynard,  abbé  de  Sainl-Sulpice,  sur  les  terres  à 
lui  données  par  Etienne  II ,  sire  de  Villars. 
Chassagne,  h.,  c"*  de  Cras-sur-Reyssouze.  —  Chas- 
saigne, paroisse  de  Craz,  i564  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  597,  P  i33  r").  —  Chassagny,  i468 
(ibid.,  f°  i4  r°).  —  Chassaigne,  1763  (arch.  de 
l'Ain,  H  899,  f>  4i2  r°). 
Chassagre  ioc.  disparue,  c"*  de  Béreyziat.  —  Chas- 
sagnia,  paiTochie  Rereysiaci ,  l439  (arch.  de 
l'Ain,  H  792,  r  734  v°).  —  Chassagny,  i533 
(arch.  de  l'Ain,  H  8o3,  f°  433  r").  —  Cha,- 
saigne  et  Chassagne,  i636  (ibid.,  i"  3oi  r°  et 
3o5  v"). 
Chassagne  (Grande-  et  Petite-),  hameaux,  c°'  de 
Confrançon.  —  Chasaigni ,  in  parrochia  de  Con- 
françon,  127g  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. , 
p.  21).  —  Chasiagni,  i4io  env.  (terr.  de  Saint- 
Martin,  f°  63  v°).  —  Chassagny,  i443  (arch.  de 
l'Ain,  H  793,  r  589  r°).  —  Chassaigne,  1670 
(enquête  Bouchu). 

En  1789,  Chassagne  était  un  village  de  la  pa- 
roisse de  Confrançon,  bailliage,  élection  et  subdé- 
légation de  Bourg,  mandement  et  justice  d'appel 
de  Bàgé. 

Dans  l'ordre  féodal ,  c'était  une  seigneurie  avec 
maison  forte  de  la  mouvance  des  sires  de  Bâgé, 
possédée,  en  1272,  par  Antoine  de  Saint-Cyr  et 
hommagée,  en  1280,  à  Amédée  V  de  Savoie. 
En  1789,  Chassaigne  dépendait  du  marquisat  de 
Bàgé.  —  Domus  de  Chnxsaigni ,  cum  fossalis  et 
forlalitiis,  1272  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey. 
pr.,p.  i5). 
Chassagne   (La),  c°°  de  Feillens.  —  La  Chassagni. 

i325  env.  (terr.  de  Bàgé,  f  i3). 
Chassagne  (La),  lieu  dit,  c°'  de  Manziat.  —  Pra- 
heraa  Manziaci  appellata  de  la  Chassagny,  lli']5 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  673). 
Chassagne  (La),  lieu  dit,  c"  de  Matafelon.  —  £11 
Chassagny,  i4i9  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  807, 
f  111  r°). 
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Chassaone  (La),  lieu  dit,  c'"  de  ilessimy.  —  En 
Chassagni,  1889  (leir.  des  Messimy,  P  la  r°). 

Chassacne  (La),  anc.  inas,c"'  de  Mionnay.  —  Man- 
»u»  de  la  Chattagni,  lag'i  (Guigue,  Doc.  de 
DoDibes,  p.  24 2). 

Chassagne,  dom.  et  cliàt.  ,c"'  de  Neuvilie-sur-Rcnon. 

—  Chastagni,  1399-1869  (arch.  de  la  Cote- 
d'Or,  B  io455,  f  5  v°).—  La  Chattaigne,  tkhx 
(Bibl.  Dumb.,  t.  I,  p.  87/1). 

En  taul  que  fief,  la  Chassagne  n'apparaît  pas 
avant  l'an  i4oo;  c'était  une  seigneurie,  avec  basse 
justice,  qui  mouvait  de  la  terre  de  Bàgé. 

CuAssiGNES  (Les),  ruiss. ,  alll.  du  Toison. 

Chassagnes  ( Les) ,  étang ,  c"  d'Ainbérieux-en-Domlies. 

Chassagnes  (Les),  loc.  détruite,  c'"  de  Saint-Ger- 
main-sur-Renon.  —  Le»  Chassagne»,  1299-1869 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io/i55,  P  5  r°). 

Chassaouettes  (Les),  h.,  c'"  de  Béreyziat. 

Cbassagnoie,  local,  disparue,  c"*  de  Ja'yat.  —  Man- 
sus  de  Chassttignola ,  1271  (Cart.  lyonnais,  t.  11, 
n°  684). —  Chassa gniola ,  1 3 10  (arch.  du  Rhône, 
titres  de  Laumusse,  chap.  1,  n°  7).  —  Chaisay- 
gmU,  i3io  (ibid.). 

Chassagnon,  écart,  c"  de  Lagnieu.  —  Chassaynion, 
i25o  (arch.  de  l'Ain,  H  34i). 

Chassamiei,,  anc.  lieu  dit,  c"*  de  Saiut-Etienne-du- 
Bois.  —  Pratum  dictum  de  Chassamiei,  l385  env. 
(terr.  de  Teyssonge,  1*  1 1  r°). 

Ohassein,  anc.  heu  dit,  à  ou  près  Villebois.  — 
Chassein,  1244  (Cart.  lyonnais,  t.  1,  n°  890). 

CuAssENAL,  h.,  c°'  de  Fareins. 

Chassièbes,  in°°  is. ,  c"'  de  Lagnieu.  —  Chaceres, 
i3i3(arch.  de  l'Ain,  H  289).  —  Chaisières, 
iviii'  8.  (Cassini). 

Chassibu,  loc.  disparue,  à  ou  près  Ceyzerieu.  — 
Chassiou,  1498  (arch.de  la  Côte-d'Or,  B  869, 
f  683). 

CuAssiGNOLE,  h.,  c"'  de  Saint- André-le-Panoux.  — 
/h  parrochia  Sancli  Andreae  h  Panos,  Chasseinola , 
1272  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  i.5). 

—  Chasseyiiola ,  1372  (ibid.,  p.  1 5 ).  —  Chassi- 
gniola,  i844  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  553  ,  f  1 1 
v°).  —  ChassigHols ,  1663  (Guichenon,  Hist.  de 
Oooibes,  t.  1,  p.  96).  —  Chassignol,  iSk'j  (stat. 
post.  ). 

CinssiosoLE,  f. ,  c"*  de  Viriat. 
CiiAssiGNOLES  (Les),  ruiss.,  atll.  de  l'Irance. 
CiiAssiN,  écart,  c"  de  Neuville-sur-Renon. 
Chassin,  c°*  de  Vieu-en-Valromey. 
Chassi»,  h.,  c°*  de  Vonnas.  —  Voir  Sachins. 
Chassinol,  écart,  c"  de  Fareins. 
CuAssipOL,  anc.  fief,  c""  de  Saint-Bénigne. 


Chassipolebie  (La),  anc.  fief,  c°'  de  Dommartin.  — 
Le  Jief  de  la  Chassipolerie  de  Dompmarlin,  i536 
(Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  Sa). 

Chassonod,  h.,  c"  de  Passin.  —  Chasenno,  1344 
(arch.  de  l'Ain,  H  4oo).  —  Chassonot,  i845 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  776,  lable).  —  Chas- 
sono,  i845  {ibid.,  f°  101  r°).  —  Chassonoud  et 
Chassonod,  i5i3  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  868). 

CiiASTANEïA ,  anc.  nom  d'un  ruisseau  de  la  commune 
de  Crans.  —  In  parrochia  de  Cram,  inter  lo  bez 
dictum  de  Chastaneya,  1374  (Guigue,  Doc.  dé 
Dombes,  p.  191). 

Cbatagnebeï  (Le),  anc.  mas,  c""  de  Rignieux-le- 
Franc. —  Mansus  del  Chatanyerey,  1285  (Polypt. 
de  Saint-Paul  de  Lyon,  p.  38). 

Ciiatagneï,  anc.  hois,  c"'  de  Civrieux.  —  Supi-a 
nemore  da  Chalagney,  1299-1869  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  io455,P  80  r°). 

CiiAiAiGNAT  (Le),  h.,  c"  de  Cohgny. 

CiiATAiGMEBAiE  (Li),  m™  is. ,  c"°  de  Lagnieu. 

CiiATAiGNEEs  (Les),  h.,  c°°  de  Collonges. 

*CiiÂTAsiÈEE  (La),  anc.  lieu  dit,  c"°  de  Reyrieux.  — 
Terra  Chastaneri,  1309  (Cait.  lyonnais,  t.  11, 
n°  555). 

CuATANT,  m'°,  c"*  de  Saint-Jean-sur-Vejle.  — ■  Cha- 
tent,  i533  (arch.  de  l'Ain,  H  80a,  C  751  r°). 

Château  (Le),  h.  et  chat.,  c°°  d'Amareins. 

Cbàtead  (Le),  h.  et  chat.,  c""  de  Beauregard. 

Châteac  (Le),  h.,  c°'  de  Chanoz-Chàtenay. 

Château  (Le),  h.,  c"  de  Çertines. 

Château  (Le),  h.,  c"*  de  Coligny. 

Château  (Le),  m°°  is.,  c"°  de  Confort. 

Château  (Le),  h.,  c"°  de  Feillens. 

Château  (Le),  h.  et  chàl.,  c"'  de  Francheleins. 

Château  (Le),  h.  et  chat.,  c"'  de  Ferney-Vol- 
taire. 

Château  (Le),  h.    et  chat.,  c°*  de  Gorrevod. 

Château  (Le),  h.  et  chat.,  c°°  de  Lompnes. 

Château  (Le),  h.,  c"'  de  Loyettes. 

Château  (Le),  h.  et  chat.,  c°"  de  Lurcy. 

Château  (Le),  m°"  is.,  c""  de  Matafelon. 

Château  (Le),  ruines,  c"'  de  Mérignat. 

Château  (Le),  h.  et  chat.,  c'"  de  Parcieux. 

Château  (Le),  h.  et  chat.,  c"  de  Peyrieux. 

Château  (Au),  vill.,c""deSaint-Alban. —  Auvillage, 
soit  au  château,  1826-1 835  (cadastre). 

Château  (Le),  bourg  et  chat.,  c°°  de  Saint-Didier- 
de-Formans. 

CuiTEAu  (Le),  chat.,  m°"  et  lieu  dit,  c"'  de  Saiut- 
Julicn-suj^Reyssouze. 

Château  (Le),  h.,  c°*  de  Saint-Nizier-le-Désert. 

Château-Abtoub  (Le),   anc.    chât.-fort,    à   ou   près 

i3. 
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Lacoux.   —    Caitrum    Avtoudi,    1270   (arcli.   do 
l'Ain,  H  371). 

CiuTKiii-BocHABD,  anc.  fief,  c"'  de  Nattages.  — 
Chafteau-Bochard ,  i65o  (Giiiclienon,  Bngey, 
p.  46).  —  Château-Bouchard,  lySi  (Descr.  de 
Bourgogne,  p.  58o). 

C'était  une  seigneurie,  avec  cli.Ueau-fort  et  en 
toute  justice,  démembrée,  à  la  lin  du  xvi*  siècle, 
de  la  seigneurie  de  Nallagcs. 

Chàteaii-de-Bkcebei,  chat,  déjà  en  ruines  au  xvii' 
siècle,  c"'  de  Viriat.  —  L'ancien  château  de  Bèce- 
rel,  eiitre  Curtarange»  et  Uniirepus,  duquel  on  voit 
ancore  le»  vestifreit,  i65o  (Guiclienon,  Bresse, 
p.  10). 

Chàteau-de-Béost,  anc.  cliàt.-fort,  c"°  de  Vonnas. — 
Le  château  de  Heosl,  duquel  il  ne  reste  aujourd'hui 
qu'une  basiecoiir  et  des  masures ,  1 65o  (Guichenon, 
Bresse,  p.  10). 

Châti!*d-de-Gkx  (Le),  anc.  chàl.-fort,  c"  do  Gcx. — 
Cttstrum  Gaii,  i4oi  (arcli.  de  la  Côte-d'Or, 
B  1097,  f°  10  r°).  —  €ex  le  Château  et  Gex  la 
Ville,  Xïiii'  s.  (Cassini). 

Château-de-l'Abergement  (Le),  anc.  chàt.-fort  en 
ruines,  c"'  de  l'Aliergement-Clémenciat. 

Ce  château  était  situé  en  Bresse  irfors  la  grosse 
tour  appelée  la  Tour-Chaheu,  qui  estoit  sise  en 
Domljes»,  1676  (limitations  de  Bresse  et  do 
Dombes). 

Château-de-Mabtignat-sub-l'Ile  (Le),  anc.  cliàt.-fort, 
c"'  de  Martignat.  —  On  appelle  ce  chasieau  Mar- 
tigna  snr  l'Isle,  à  cause  que  le  chasteau  de  l'isie  est 
au  dessous,  i65o  (Guichenon,  Bugey,  p.  67). 

Ciiâteau-de-Po>t-d'Ai\  (Le),  c""  de  Pont-d'Ain, anc. 
résidence  des  comtes  puis  ducs  de  Savoie,  quand 
ils  venaient  en  Bresse.  C'est  dans  ce  château  que 
naquit  et  mourut  Philibert  le  Beau.  wLes  prin- 
cesses de  Savoie»,  dit  Guichenon,  sy  venoient 
accoucher  et  y  faisoient  élever  leurs  enfants». 

CnÀTAi-DE-TEBBE  (Le),  11.  ot  chât. ,  c"'  de  la  Cha- 
pelIc-du-Châtelard. 

Chàteau-de-Terbe  (Le),  f.,  c°*  de  Versailleux. 

Chïteau-uk-Toiibnas  (Le),  anc.  chât.-fort,  c"*  de 
Sainl-Cyr-sur-Menthon. —  Forteressia  cum  fossatis 
de  Tornos,  corr.  Tornat,  1272  (Guichenon, 
Bresse  et  Bngey,  pr. ,  p.  1 4  ). 

CiiiTEAu-DE-VABEV  (Le),  anc.  cliât.  fort,  c"'  de  Saint- 
Jean-le-\  ieux.  (Test  sous  les  murs  de  ce  château 
qu'Edouard,  comte  de  Savoie,  fut  vaincu,  en  i32Ô  , 
parGuigue  V,  dauphin  de  Viennois. 

ChWeau-di'-Soleil  (Le),  chât.,  c"'  de  Beynost. 

CHtTEAii-FaoïD  (Le),  anc.  chât -fort,  c"'  de  Tahssien. 

Chàteau-Gaillabd,  c"'  du  c°"  d'Ambérieu-sn-Bugey. 


—  Caitrum  Gaillavdi,  1892  (Guichenon,  Bresse 
et  Bugey,  pr.,  p.  187). —  Cltasteaugaillard ,  1711 
(arch.  de  l'Ain,  G  3i). 

Avant  la  Bévolution,  Château-Gaillard  était  une 
communauté  du  bailliage,  élection  et  subdélégation 
de  Belley,  mandement  de  Saint-Germain-d'Am- 
bérieu. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prêlré  d'Ambronay,  était  dédiée  à  sainte  Foy; 
c'était  un  ancien  doyenné  à  la  nomination  des 
abbés  d'Ambronnay.  Elle  apparrait,  pour  la 
première  fois ,  sur  le  procès-verbal  des  visites  dio- 
césaines de  i655;  c'était  une  annexe  de  celle 
d'Ambérieu.  —  Chasteau  Gaillard,  annexe  d'Am- 
bérieu;  patronne  spirituelle  :  Sainte  Foy,  i654- 
i6'>5  (visites  pastorales). 

En  tant  que  fief,  Chàteau-Gaiilard  était  une 
seigneurie,  en  toute  justice  et  avec  chàtcau-fort, 
de  l'ancien  domaine  des  sires  de  Coliigny;  le  comte 
Vert  la  démembra  de  la  seigneurie  de  Saint-Ger- 
main-d'Ambérieu  dont  elle  faisait  originairement 
partie,  pour  l'inféoder  à  Jean  de  Longccombe,  en 
1357,  puis  à  Aynard  de  Clermont,  on  i365.  — 
Johachinus  de  Claromonte,  miles,  dominus  Cattri 
Gailtardi  et  Aile  Rippe ,  i385  (arch.  de  la  Cote- 
d'Or,  B  871,  f  871  v°).  —  Le  fief  de  Chasteau 
gaillard,  à  cause  de  S.  Germain,  i536  (Gui- 
chenon, Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  69).  —  La 
mayson  forte  de  Chasteau  Gaillard,  l563  (arch. 
de  la  Cole-d'Or,  B  io453,  f  191  v°). 

A  l'époque  intermédiaire,  Château-Gaillard  était 
une  municipalité  du  canton  d'Ambérieu,  district 
de  Saint-Rarabert. 

Ciiâteal-Gaillabd,  h.,  c"'  de  Genouilleux. 

Chàieac-Gaillabd  (Le),  chat.,  c"'  de  Sainl-André- 
le-Panoux. 

Chàteau-Gaillabd,  écart,  c"'  de  Saint-PauI-de- 
Varax. 

Chàteau-Gaillabd,  m"  is. ,  c'"  de  Tramoyes. 

Chàteau-Gaillabd,  anc.  quartier,  c'"  de  Trévoux, 
auj.  les  Ursulcs. 

Chàteau-Gabnier,  f.  et  anc.  fief  de  Dombes,  c"  de 
Chaleins.  —  La  seigneurie  de  Château -Garnier, 
1789  (Baux,  Nobil.  de  Bresse  et  Dombes, 
p.  202). 

Ce  petit  fief,  démembré  de  la  seigneurie  de 
Chaleins,  en  1729,  était  avec  moyenne  et  basse 
juslire,  et  comprenait  la  portion  septentrionale  de 
la  paroisse  do  Chaleins. 

Chàteau-Gibod,  h.,  c"  de  Saint-Jean-sur-Reyssouze. 

—  Château-Giroux ,  xviii'  s.  (Cassini). 
Chàtbau-Lahron,  h.,  c°'  de  Belley. 
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Chàtead-Letet,  anc.  chat. ,  c"  de  Saint-Édenne-sur- 

Reyssouze  (Cassini). 
CaÎTEAnHEiF,  il.  ot  anc.  chat.,  c"  de  Songieu.  —  Cas- 
trumnovum,  1201  ((^aitiil  lyonnais,  t.I,  n"  83).  — 
7/1  cattriê.  . .  Cattri  nofi,  I3;)4  (Mém.  de  la  Soc 
d'Iiisl.  de  Genève,  I.  XIV,  p.  9  4o). —  Chatlel- 
iiuef  en  Verromeys,  i33o  (Guichenon,  Savoie,  pr. , 
p.  64o).  —  ChaateaunenJ' ,  1683  (Guichenon, 
Biesse  et  Bujjcy,  pr. ,  p.  188). 

Ghàtcatineuf  était,  au  moyen  àgp,  la  capitale 
du  Vairomey  et  le  siège  de  la  justice  du  pays.  — 
Catlnwt ,  villa ,  mandatum  et  ten-itorium  Castri 
iVofi,  1 383-1 39 1  (Guichenon,  Savoie,  pr.,p.a5i). 
En  1789,  c'était  un  village  de  la  paroisse  de  Son- 
gieu, élection  et  subdélégation  de  Bellev,  mande- 
ment de  Vairomey  et  justice  du  marquisat  de  ce 
nom. 

En  tant  que  fief,  Ghàteauneiif.  et  son  mande- 
ment passèrent  des  comtes  de  Genève  à  ceux  de 
Maiirienne,  vers  1070.  Alix,  fille  du  comte  de 
Maurienne,  Araédée  III,  porta  en  dot,  versiiSo, 
la  seigneurie  de  Chiiteauneuf  à  Hunibert  III,  sire 
de  Beaujeu,  dans  la  postérité  duquel  elle  resta 
jusqu'en  1383  qu'elle  fut  aliénée  à  Louis  de  Savoie, 
baron  de  Vaud.  Rentrée  en  1.539,  ''^"*  'e  do- 
maine des  comtes  de  Savoie,  elle  resta  unie  à  ce 
domaine,  sauf  de  brèves  interruptions,  jusqu'en 
i.iSa  qu'elle  fut  cédée,  avec  la  seigneurie  de 
Virien-le-Grand  et  en  titre  de  comté,  à  René  de 
Savoie,  femme  de  Jacques  d'Urfé.  En  février  161  a, 
le  comté  de  Gliàteauneuf  fut  érigé  en  marquisat , 
sous  le  nom  de  Vairomey,  en  faveur  du  fils  puiné 
de  Jacques  d'Lrfé,  Honoré  d'Urfé,  l'auteur  du 
roman  de  WUtiée. 

La  terre  de  Châteauneuf  était  possédée,  au 
XII 1'  siècle,  sous  la  suzeraineté  des  sires  de  Beau- 
jeu,  par  des  genliishommes  qui  en  portaient  le 
nom.  —  Petrut  Falconii  de  Cattro  iVopo,  laoi 
(Cari,  lyonnais,  t.  I,  n°  83).  —  N'Anlelmu»  de 
Chttstello  Novo,  laaa  (arch.de  l'Ain,  H  368).  Le 
château  était  déjà  ruiné  au  xvii'  siècle  (Guiche- 
non, Bugey,  p.  46). 

CiiiTEii-Ntir  (Le),  anc.  rhilt.,  c°'  de  Pérouges.  — 
lier  lendeiu  de  Perogii»  ver$us  Castrum  novum, 
1376  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  687,  P  5  r"). 

Chàteai-Picqi'et  (Le),  h.,  c"*  de  Villemotier. 

ChIteic-Rouge  (Le),  chat.,  c°'  de  Ghatenay. 

Chàteau-Rolge  (Le),  anc.  fief,  r"*  de  Lompnieu. 

Le  fief  du  Ghàteau-Rouge  était  une  dépendance 
de  la  seigneurie  de  (JwUeauneuf-pn-Valroiney. 

Chàteal-Roux  (Le),  anc.  fief  de  Donibes,  c"  de 
Uompierre-de-Clialaronne. 


Châteauvieij  ,  h.  et  chàl. ,  c"*  de  Neuville-sur-Ain.  — 
Cha$lel-vieil ,  i455  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey, 
part.,  I,  p.  81). —  Caslrum  velus,  i4C6  (arch. 
de  la  Côte-d'Or,  B  io448,  P  t  v°).  —  Cha»leau- 
vieux,  i536  (Guichenon,   Bresse  et  Bugey,  pr., 

P-  'i')- 

Châleauvieux  était  une  seigneurie,  en  toute 
justice  et  avec  chàteau-fori ,  qui  portait  primitive- 
ment le  nom  de  Morestel.  (^elte  terre  appartenait, 
en  1380,  à  Amédée  V  de  Savoie  qui  l'échangea 
cette  même  année  à  Humbert  IV,  sire  de  Thoire- 
Villars.  Celui-ci  l'inféoda  peu  après,  avec  les  vil- 
lages de  Gravellcs  et  de  Confranchette ,  à  Hum- 
bert de  Luyrieux,  seigneur  de  la  Cueille,  qui  fit 
bâtir  un  nouveau  château,  non  loin  de  l'ancien. 
La  fille  de  ce  seigneur  porta  en  dot  le  vieux  château 
de  Morestel  à  Jean  de  la  Gélière  qui  le  fit  recon- 
struire et  lui  donna  le  nom  de  Chàleauvieux  pour 
le  distinguer  de  celui  d'Humbert  de  Luyrieux.  En 
1 3 58,  la  seigneurie  de  Chàleauvieux  arriva  par 
arhat  à  Aymon  de  Coucy,  seigneur  de  Thol ,  qui  y 
joignit  la  seigneurie  de  Morestel  qu'il  avait  acquise, 
en  i343,  de  son  beau-père,  Jean  de  Luyrieux. 
(;es  deux  seigneuries  réunies  sous  le  nom  de 
(Chàleauvieux  furent  érigées  en  comté  en  1669. 
Le  comté  de  Chàleauvieux  avait  comme  dé- 
pendances Neuville -sur-Ain,  les  Fcuillées,  Mey- 
riat,  Gravelles,  Thol,  partie  de  Grand-Corent 
et  de  Villeversurc  et  la  moyenne  cl  basse  justice  à 
Turgon;  il  ressorlissait  au  bailliage  de  Bourg.  — 
Dominu»  Caitriveteris ,  i433  (Brossard,  Carlul  de 
Bourg,  p.  a  1 1  ).  —  Mandament  de  Chasleau  Vieulx, 
i555  (arch.  de  l'Ain,  H  913,  C  19  r"). 
Château-Vilain,  loc.  disparue,  c"'  do  Loyes.  —  Fons 
de  Chagtel   Vilan,  ia85    (PolypL  de  Saint-Paul, 

P-  9')- 
(Jhàtel   (Le),  f.,  c'"  d'Arbent.  —   Loco   vocato  en 

Chalet,  i388  (censier  d'Arbent,  f  82  r"). 
(j'hàtel  (Le),  h.,  c°*  de  Dagneux. 
Chàtel-d' en-Bas ,  h.,  c"'  de  Culoz. 

CllÀTEL-D'EN-HACT.h. ,   C°'  dc    CuloZ. 

C11ATELAN  (Le),  ruiss. ,  alTl.  de  la  Valserine. 

Chateland  (Le),  ruiss.,  alU.  de  la  Chalaronne. 

Chàtelard  (Le),  ruiss.,  alll.  du  Rhône. 

CiiÂTELARD  (Le),  lieu  dit,  c"  d'Anglefort. 

(Chatelird  (Le),  lieu  dit,  c"  de  La  Balme. 

(CiiATELABD  (Le),  ficu  dit,  0°'  de  Clialey. 

CiiÀTELAnD  (Le),  lieu  dit,  c""  de  Champdor. 

CiiATELARD  (Le),  Hcu  dit,  c"  de  Conand. 

Chàtelaiid  (Le),  loc.  détruite,  à  ou  près  Messimy. 
—  lier  lendem  a  ponte  du  Chatellar  versui  eccletiam 
Maytimiaci,  1890  (terr.  des  Messimy). 
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ChItelarb  (Le),  section  de  la  c°*  de  La-Chapelle-du- 
ChAtelard.  —  Castritm  dou  Chastellart,  1377 
(arch.  de  la  Côle-d'Or,  B  869).  —  Caitellarium . 
lagg-iSGg  {ibid.,  B  io?i55,  f  5  r°).  —  Ajmd  lo 
Chaitellart,  in  castra  dicti  loci,  1399-1869  {ibid., 
B  io455,  f  5  v°).  —  Le  Chatlellart  lez  Ckaslitlon 
en  Bombes,  i/ioa  (Bibl.  Duinb. ,  t.  I,  p.  33o).  — 
Le  chasteau  du  Chastelard  en  Dombes,  i65o 
(Guichenon,  Bugey,  p.  5i). 

En  1789,  le  Chàtelard  était  le  rhef-liou  d'une 
des  chàlelienies  de  la  principauté  de  Dombes.  — 
Chastellenia  de  Chastellard,  iôgS  (Guigne,  Bibl. 
Dunib.,  t.  I,  p.  598). 

En  tant  que  seigneurerie ,  le  Chàtelard  dépen- 
dait originairement  du  fief  des  sires  de  Villars; 
en  1894,  Humbert  VII  de  Thoire-Villars  en  donna 
la  jouissance  à  Isabelle  d'Harcourt,  sa  femme,  jouis- 
sance qu'il  réserva  expressément  dans  la  cession 
qu'il  fil,  en  i4o2,  à  Louis  II  de  Bourbon,  de  la 
plus  grande  partie  de  la  Terre  de  Villars.  A  la 
morl  d'Isabelle,  survenue  en  lUIiS,  Charles  de 
Bourbon,  prince  de  Dombes,  prit  possession  du 
Chàtelard  et  en  fil  le  chef-lieu  d'une  de  ses  chà- 
lelienies. En  1735,  le  duc  du  Maine,  souverain 
de  Dombes,  érigea  la  seigneurie  du  Chàtelard  en 
coni(é,avec  comme  dépendances  les  paroisses  de  La 
Chapelle  et  de  Beaumont  et  partie  de  celles  de 
Romans  et  de  Percieu.  Le  comté  du  Chàtelard  était 
en  toute  justice. 

CHATELino  (Le),  lieu  dit,  c.°°  de  Condamine-la- 
Doye. 

Cbàteladd  (Le),  m°"  is.,  c""  de  Crotlet. 

CiiÀTELABD  (Le),  loc.  dispacuc ,  c"°  de  Groissiat.  — 
Ou  Chasiellard ,  i/)83  (arch.  de  la  Cotc-d'Or, 
B  828,  f°  44o  v°). 

CuÀTELARi)  (Le),  lieu  dit,  c°°  de  Groslée. 

Chàtelard  (Le),  lieu  dit,  c"*  de  Leyssard. 

CuÀTELARD  (Le),  lieu  dit,  c'"  de  Marboz. 

Chàtelard  (Le),  loc.  disparue,  à  ou  près  Miribcl. — 
lier  tendens  de  Miribello  ad  lociim  dictum  le  Chas- 
tellar,  i/io5(arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  660,  P  3  v»). 
—  Lucus  du  Chastellart,  i433  (arch.  du  Rhône, 
leiT.  de  Miribel,  f  .52). 

Chàtelard  (Le),  f. ,  c"*  de  Montcet. 

Chàtelard  (Le),  h.,  c"°  de  Peyrieux. 

Chàtelard  (Le),  f. ,  c""  de  Rulfieu.  —  Loco  dictn  ous 
Chastellars,  i345  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  775, 

Chàtelard  (Le),  lieu  dit,  c°*  de  Sainte-Julie. 
Chàtelard  (Le),  h.   et  m'°,  c"*  de  Saint-Remy. — 

Catlrum  de  Cattellario  in  Brissia,    i355    (Bibl. 

Dumb. ,  t.  I,  p.  3oo).  —  Domus  fortis  vocata  de 


Castellario ,  situata  in  castellania  Corgenonis ,  supra 
riparia  Vêle,  14/17  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  Bio443, 
p.  57). —  Place  et  seignorie  du  Chasiellar  en 
Bresse,  t46a  (Bibl.  Dumb.,  t.  I,  p.  38o). 

Le  Chàtelard  était  une  seigneurie,  avec  moyenne 
et  basse  justice  et  avec  cbàteau-fort ,  de  la  mou- 
vance  des  sires  de  Bàgé. 

Chàtelard  (Le),  lieu  dit,  c"'  de  Vaux. 

Chàtelard  (Le),  lieu  dit,  t"  de  Veyziat. 

Chàtelard  de  Broyés,  de  Brosses  ou  de  Breul  (Le), 
anc.  fief,   c"°  de  Saint-Didier-sur-Chalaronne. 

Cette  terre  était  en  toute  justice  et  de  la  mou- 
vance des  sires  de  Beaujeu,  seigneurs  de  Dombes: 
elle  fut  acquise,  vers  le  milieu  du  xiv°  siècle,  par 
une  branche  de  la  famille  de  Châties  qui  lui  donna 
son  nom.  —  Voir  Challes. 

Chàtelarb-de-Commcnal  (Le),  c"  d'Arbent. —  Rétro 
lo  Chalellarl  de  Comonal,  i4o7  (censier  d'Arbent, 
f  *a2  v"). 

Chàtelard-de-Don  (Le),  c"  de Vieu-en-Valromey. — 
Loco  dicta  ou  Chastellart  de  Dans,  i46i  (arch. 
de  la  Cole-d'Or,  B  909,  f  26  r°). 

Chàtelard-de-Luïbe  (Le),  anc.  chàt.-fort  en  ruines, 
c°°  de  Injurieux.  —  Le  Chastellard ,  mandement 
de  Poncin,  i536  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey, 
pr. ,  p.  58). —  Le  Chastelard  de  Luyres,  i65o 
(Guichenon,  Bugey,  p.  47).  —  Le  Chastellard  en 
Beugei,  1675  (arch.  de  l'Ain,  H  208). 

Le  Chàtelard  de  Luyre  était  une  seigneurie  en 
toute  justice  et  avec  cbàteau-fort;  au  xnn'  siècle, 
celte  terre  dépendait  de  la  baronnie  de  Cbàtil- 
lon-de-Corneilie.  —  A  Saint-Jean  le  Vieux,  en  la 
chambre  criminelle  et  par  devant  le  juge  du  Chatel- 
lard  de  L'huires,  1786  (titres  de  la  famille  Bon- 
net). 

Chateleins,  f. ,  c°*  de  Villeneuve. 

Chàtelet  (Le),  lieu  dit,  c'"  d'Aranc. 

Chàtelet  (Le),  écart,  c"  d'Attignat. 

Chàtelet  (Le),  granges,  c°"  de  Belleydoux. 

Chàtetet  (Le),  lieu  dit,  c'"  de  Brégnier-Cordon. 

Chàtelet  (Le),  c"  de  Dompierre. 

Chàtelet  (Le),  c"*  de  Feillens.  — -  La  tepa  del  Chà- 
telet, 1895  env.  (terr.  de  Bàgé,  f  i3). 

Chàtelet  (Le),  m"  is. ,  c"  de  Joyeux.  —  Castrum 
Castelleti,  i447(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io443, 
p.  81). 

Chàtelet  (Le),  lieu  dit,  c°*  de  Jujurieux. 

Chàtelet  (Le),  lieu  dit,  c"*  d'Oyonnax. 

Chàtelet  (Le),  c"  de  Replonges.  —  Del  Chàtelet  de 
Replunge,  i3a5  env.  (terr.  de  Bàgé,  f°  17). 

C'est  sans  doute  ce  qu'on  appelait  au  xviri' siècle 
la  tour  de  Replonges;  voir  ce  nom. 
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Châteiet  (Le),  loc  détruite,  à  ou  près  Saiiit-Benoit- 
de-Cessieu.  —  P.  de  Chattelet,  1579  (Grand 
cartul.  d'Ainay,  t.  Il,  p.  lia). 
CiiÀTELET  (Le),  loc.  disparue,  c"*  de  Saint-Didier- 
d'Aussiat. —  Le  Clialellet,  i43()  (arcli.  de  l'Ain, 
H  79a,f'673  v°). 
Chàtïlït  (Le),  h.,  c°'  de  Saint-Elienne-du-Bois.  — 
Domuifortit  de  Cfutelleto,  prope  Sanctum  Stepha- 
num  del  Bochoujc,  1988  (arfh.  de  la  Côte-d'Or, 
B  io4i,  (°  16  r°). —  Lefefdu  ChasteUel , à  catite 
de  Trefforl,  i  536  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey, 
pr. ,  p.  5o).  —  Le  Grand  et  le  Petit  Chdielet, 
x¥iii'  s.  (Gassini). 

Dans  Tordre  féodal,  le  Chàlelet  était  une  sei- 
(rneurie,  en  toule  justice  et   avec   maison    forte, 
relevant   originairement   des    sires   de    Coligny; 
Amédée  V,  comte  de  Savoie,  la  remit,  en  I985, 
à  Hugues  de  Chandée,  à  titre  de  fief  de  retraite; 
elle  fut  érigée   en   baronnie  en  1766.  —    G.   de 
(ihandeaco,  dominus  de  Chatellet,  i446   (arch.   de 
la  Cole-d'Or,  Bio/i88,  f  a  v"). 
ChUelei  (Le),  c"'  de  Saint-Genis-sur-Mentlion. 
Ghïtelet  (Lk),  h.,c°'  de  Saint-Jean-siir-Beyssouze. 
CrItilet  (Le),  h.,  c"*  de  Sermoyer. 
Chàtelet  (Le),  écart,  c"*  de  Villes. 
Chatelets  (Les),  lieu  dit,  c"*  de  Grièges. 
*Chàtelieb(Le),  loc.  disparue,  r°*de  Bény.  —  Prope 
lo  Chnileller,  i353  (Carlul.  lyonnais,  1. 1,  n'igg). 
Ghàtellebie  (La),  écart,  c"*  de  Ponl-de-Vaux. 
Chàteraï,  anc.  bois,  r"'  de  Bey.  —  Nemu»  de  Chatta- 

.ley,  1976  (BibL  Dumb.,  t.  II,  p.  188). 
Chàtesaï,  c"*  du  c°°  de  Chalamont.  —  Mamut  de 
Gatlanelo,  ii43(Bibl.  Dnmb. ,  t.  II,  p.  33).  — 
Gkttttattei,  1919  (Cart.  lyonnais,  t.  I,  n"  11 3). — • 
Chaitaneii ,  i  a  49  ( anh.  du  Uhone ,  titres  des  Feuil- 
lets, chap.  I,  n°  3). —  Chattaney,  i9  5o  env. 
(pouillé  de  Lyon,  1*  11  r°).  —  Chataney,  i466 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io488,  f  ii3  r"). -- 
Chalenay,  1  iga  (pouillé  do  Lyon,  f  93  v°).  — 
€ha*tenay,  161 3  (visites  pastorales,  T  88  r°).  • — 
Ghateney  -  le»  -  Dombet ,  1743  (pouillé  de  Lvon, 
p.  33). 

En  «789,  Cli.itenay  était  une  communauté  de 
l'éleclion  de  Bourg,  située  partie  en  Bresse  et  par- 
lie  en  Domlfes;  la  partie  de  Bresse  ressorlissait  au 
bailliage  de  Bourg  et  la  partie  de  Dombes  à  la 
sénéchaussée  de  Trévoux;  celte  dernière  dépen- 
dait de  la  cht^tcllpuie  de  Chalamont. 

L'église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archiprétré 
de  Ghalamont,  était  sous  le  vocablt;  de  saint 
Pierre;  le  droit  de  présentation  à  la  cure  apparte- 
nait aux  religieux   d'Ambmnay    qui    possédaient 


un  prieuré  dans  la  paroisse.  —  Prior  Ca»taiieti, 
11 15  env.  (arch.  de  l'Ain,  H  918).  —  Parr-oekia 
de  Chattaneis,  1949  (arch.  du  Rhône,  titres  des 
Feuillees ,  chap.  i ,  n°  9  ).  —  La  dicte  perroisse  des 
Feuilléet  ou  de  Satcnay,  i6it)  (les  Feuillees,  titres 
communs,  n°  9). —  Chaslenay.  Egliie  pnrrocliiale : 
Sainct  Pierre,  )6i3  (visites  pastorales,  f  88  r°). 
(^hâtenay  avait  été  acquis  par  les  sires  de 
Bcaujeu,  en  même  temps  et  probablement  de  la 
même  manière  que  Chalamont;  il  resta  uni  à  leur 
domaine  jusqu'en  1728,  date  à  laquelle  le  duc  du 
Maine,  souverain  de  Dombes,  en  aliéna  la  justice. 
A  l'époque  intermédiaire,  Chàtenay  était  une 
municipalité  du  canton  de  Chalamont,  district  de 
Monllucl. 
CHÂTExir,  section  de  la  c"  de  Chanoz- Chàtenay.  — 
Chastaney,  ia65(arch.  du  Rhône,  titres  de  Lau- 
musse  :  Epaisse,  chap.  i,  n"  g).  —  Chatanay, 
1 .530  (Guichenon ,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  4 1).  — 
Ghaiteiiay,  t65o  (Guichenon,  Bresse,  p.  87).  — 
Ghateney,  xvui'  s.  (Aubret,  Mémoires,  t.  11, 
p.  1  49).  —  Chàtenay,  xviii*  s.  (Gassini). 

(ihàlenay  était,  à  l'origine,  une  seigneurie, 
avec  moyenne  et  basse  justice  et  avec  château-fort, 
possédée  par  des  gentilshommes  de  même  nom , 
sous  la  suzeraineté  des  sires  de  Bàgé.  Des  Chàtenay 
cette  terre  passa  aux  de  Feiilens  puis  aux  de 
Monspey  qui  en  acquirent  la  haute  justice,  en 
l'fjS,  du  comte  de  Pont-de-Veyle,  et  la  firent 
ériger  en  baronnie  par  le  duc  de  Savoie. 
Châtesat,  loc.  disparue,   c""  de  Lagnieu.  —   Juxta 

Castanetum,  1990  (arch.  de  l'Ain,  H  807). 
Chàtenaï,  c™  do  Villeneuve.  —  Nemus  de  Chaslaney, 

1974  (Guigue,  Doc.  de  Dombes,  p.  ig3). 
Chatenev,  loc.  disparue,  c"*  de  Civrieux.  —  Jn  loco 
qui    dicitur    Ghateney,    prope    Syvriacum,    i3l3 
(Guigue,  Doc.  de  Dombes,  p.  agi). 
Chatevosses,  fermes,  c"*  de  Cerdon. 
Chatières,  anc.   lieu  dit,    à    ou  près    Lagnieu.  — 

Chateret,  I9i3  (Cart.  lyonnais,  t.  1,  n"  117). 
Châtillon,  h.,  c"*  de  Belley. 
Chàtu,lon,  anc.  fief,  c"'  d'EsIrez. 

Ce  fief  apparaît,  pour  la  première  fois,  au  com- 
mencement du  xviii'  siècle;  c'était  alors  une  dé- 
pendance de  la  seigneurie  de  la  Beyvière. 
Châtillon  (En),  lieu  dit,  c""  d'izenore. 
CaÂTinoN,  h.,  c°'  de  Lent. 
CbItillon,  lieu  dit,  c"'  de  Momay. 
Châtillon  (Sods),  lieu  dit,  c°"  de  Prémillieu. 
Châtillon,   loc.   disparue,  c"*   de   Saint^André-de- 
Corcy.  —  Ghatlellon,  in  parrochia  Sancti  Andrée 
de  Gorzeu,  1944  (Bibl.  Dumb.,  t.  II,  p.  116). 
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Cbàtillon,  loc.  disparue,  à  ou  près  Sainl-Benoil-tle- 
Cessieu.  - —  Feudum  Thummbei-li  de  Casteltione, 
1372  (Grand  carlul.  d'Ainay,  t.  Il,  p.  i45). 

Chàtillon-au-Val-de-Bohan,  lof.  détruite,  c"*  d'Hau- 
lecourt.  —  Chastillon  au  Val  de  Buenc,  i65o 
(Guifhonon,  Buj;cy,  p.  11). 

Chàtillon-de-Corxelle,  II,  o"°  de  Boyeux-Saint- 
Jërôme.  • —  Catlrum  de  Castetiione  in  Cornella , 
1827  (arch.  de  l'Ain,  H  857).  • —  Chattillon  de 
Cornelle,  i563  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  270  tei; 
r  81  r"). 

Avant  la  Révolution,  Chàlillon- de -Corneille 
était  une  communauté  du  bailliajje  et  élection  de 
Belley,  de  la  subdélégation  de  Nantua  et  du  man- 
dement de  Saint-Rambert. 

Son  église  paroissiale,  annexe  de  Saint-Jérôme, 
diocèse  de  Lyon,  arcbiprëtré  d'Ambronay,  ne  da- 
taitque  du  premier  quart  du  xviii' siècle;  elle  était 
dédiée  à  Notre-Dame  et  le  seigneur  du  lieu  en 
était  coliateur.  —  Chdtillon,  annexe  de  Saint- 
Jérome  1789  (Fouillé  de  Lyon,  p.  1 1). 

Dans  l'ordre  féodal,  Chàtillon-de-Corneille  était 
une  baronnie  en  toute  justice  et  avec  chàteau-forl, 
du  domaine  des  sires  de  Coligny,  de  qui  cette 
terre  passa  successivement  aux  sires  de  la  Tour-du- 
Pin,  vers  1200,  et  aux  sires  de  Villars,  en  1837. 
Humbert  VII  de  Thoire-Villars  en  fit  hommage 
au  comte  de  Savoie  en  1875,  et  la  vendit  vingt 
ans  plus  tard  à  Perceval  de  Moyria ,  dans  la  posté- 
rité duquel  elle  resta  jusqu'au  milieu  du  xviii"  siècle. 
• —  Baronia  Cattellionis  de  Cornella,  1299-1869 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io455,  f  ii3  v°).  — 
Hoc  quod  St.  de  Cologniaco  habet  apud  Castellionem 
de  Cornella  et  apud  Varey,  quod  tenet  a  comité 
Géhenne,  i3o3  (ibid.,  (°  16  v°).  —  Humbertus 
dalphinut,  .  .  tradidit  Humberlo  de  Thoria  et  de 
Vilariis,  eaitrum,  villam  et  mandamentum  Caslil- 
lionis  de  Cornella,  1887  (Chevalier,  Invent,  des 
dauphins,  n°  994).  —  L.  de  Moyria,  dominut 
Cattellionis  Cornelle,  lU'jo  (arch.de  la  Côte-d'Or, 
8270  (cr,  f  36i  r").  —  Le  fief  de  Chastillon  de 
Corneille,  i536  (Guirhenon,  Bresse  et  Bugey,  pr., 

P-59)- 

Le  seigneur  de  Chàtilion-de-Corneilie  jouissait 
du  double  degré  de  juridiction,  sous  le  ressort  du 
Parlement  de  Dijon.  —  Juge  ordinaire,  civil  et 
criminel  de  la  terre  de  Chastillon  de  Cornelle,  1761 
(litres  de  la  fam.  Bonnet).  —  En  la  justice  des  appel- 
lations dti  comté  de  Chatillon  de  Cornelle ,  1770 
[ibid.y  —  Chatillon- de- Corneille  :  juge  civil  et 
criminel,  juge  d'appel,  i']Hçf    (Alman.    de   Lyon). 

Chatillon  était   le  chef-lieu    d'une    chàtellenie 


seigneuriale.  —  Mandamentum  de  Chatellion, 
1299-1869  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io455, 
f  ii3  y"). 

Les  dépendances  de  la  baronnie,  puis  comté 
de  Chatillon  de  Corneille,  étaient  Boyeux,  Cha- 
tillon, le  Chàtelard  de  Luyro,  Corneille,  Mérignat, 
Montgriffon,  Nivolet,  Poncieux,  Saint-Jérôme  et 
la  Tour  de  Jujurieux. 
Chàtillon-de-Michulle,  ch.-l.  de  c°°  de  l'arr.  de 
Nantua.  —  Ad  Castellionem,  1116  (arch.  de  l'Ain, 
H  855). —  Castellio  in  Michallia,  1277  (arch.de 
la  Côte-d'Or,  B  1229).  —  Castellio  de  Michalia, 
1378  (Mém.  Soc.  d'hist.  de  Genève,  t.  XIV, 
p.  407).  —  Chastellion ,  1809  (arch.  de  l'Ain, 
H  58).  —  (Chastillon  en  Michaille,  i568  (arch. 
de  la  Côte-d'Or,  B  ioi53,  P  86  r").—  Chastillon 
de  Michaille,  1G68  (arch.  de  l'Ain,  E  483). 

Avant  la  Révolution,  Chatillon  de  Michaille 
était  un  bourg  du  pays  de  Bugey,  bailliage  et  élec- 
tion de  Belley,  siibdélégation  de  Nantua,  mande- 
ment de  Seyssel. 

Son  église  paroissiale,  annexe  de  celle  d'Ardon, 
diocèse  de  Genève ,  archiprêtré  de  Champfronnier, 
était  dédiée  à  saint  Michel;  le  prieur  de  Nantua 
en  était  coliateur.  —  Ardon  et  Chdtillon  de  Mi- 
chaille, 1784  (Dcscr.  de  Bourgogne,  p.  229). 

En  tant  que  fief,  Chatillon  de  Michaille  était 
une  seigneurie  en  toute  justice  et  avec  château- 
fort,  possédée  dès  le  xii'  siècle,  par  des  gentils- 
hommes qui  en  portaient  le  nom,  sous  la  suzerai- 
neté des  comtes  de  Genève,  puis  successivement 
sous  celle  des  seigneurs  de  Gex,  des  dauphins  de 
Viennois  et  des  comtes  de  Savoie  Ii355j.  Ses  dé- 
pendances étaient  Chatillon,  Ardon,  Musinens, 
Ocliiaz,  Tacon,  Voiivray.  —  Willelmus  de  Cas- 
teltione, 11 58  (arch.  de  l'Ain,  H  5i).  —  Cas- 
trum  de  Castellione  in  Michallia,  1277  (arch. 
de  la  Côte-d'Or,  B  1929). —  Feodum  Castellionit 
in  Michallia,  1285  {ibid.,  B  1229).  —  Le  chas- 
teau  de  Chastillion  appelle  le  Chasteau-Vieulx ,  qui 
est  tumbé  en  ruyne  de  si  long  temps  qu'il  n'est  mé- 
moyre  d'homme,  i563  (ibid.,  B  io453,f''  2o3  r°). 

A  l'époque  intermédiaire,  Chatillon  et  Ardon 
formaient  une  municipalité  du  canton  de  Ch.î- 
tiilon-de-Michaille,  district  de  Nantua. 
Chàtii-lox-ia-Palud,  c"°  du  c°°  de  Chalamont.  — 
Apud  Chastellon,  1255  (Guigne,  Doc.  de  Dombes, 
p.  i83).  —  Caitrum  Castellionis  et  burgum, 
1255  (ibid.,  p.  182).  —  Castellio  Paludi»,  1387 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io454,  f  36  v°). — 
Chastillon  de  la  Palu ,  1492  (Guichenon,  Savoie, 
pr. ,  p.  446). —  Chalillon-la-Pallu,  1789  (Alman. 
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de  Ljon).  —  Cliatitton-de-Bulbanne ,  1790  (Dé- 
nombr.  de  Bourgogne). 

En  1 789 ,  Cliàlillon-la-Palud  était  iine  com- 
munauté du  bailliage,  élection  et  subdélégation 
de  Bourg,  mandement  de  Loyes. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prétré  de  Chalamont,  était  sous  le  vocable  de 
saint  I  renée  ;  le  prieur  de  Villette  présentait  à  la 
cure. —  Errletia  de  Chnxlelton;  lioblan,  cap[ella]. 
laSo  env.  (pouillé  de  Lyon,  f  11  r°).  —  Pa>ro- 
cliia  de  l'ublent  et  de  Catteltione  que  ad  prioiatuiii 
de  Vtlteta  pertinent,  ia55  (Guigne,  Doc.  de 
Donibes,  p.  i3a).  —  In  patTochia  de  Castellione , 
$ive  deVileta,  live  de  Publent,  sive  de  Pesay,  12  55 
(ihid.),  —  ChatlMon  la  Palud, patron  du  lieu  :  tainl 
Irénée,  i654-iC55  (visites  pastorales,  f  95). 

Cbàlillon-la-Palud  était  une  seigneurie  en  toule 
justice  et  avec  chàteau-forl,  de  l'ancien  fief  des 
sires  de  Coligny,  possédée  au  conimencement  du 
viii°  siècle  par  la  maison  de  la  Palud.  La  sei- 
gneurie de  Cbàtillon  fut  érigée  en  baronnie,  au 
commencement  du  xvii"  siècle,  avec,  comme  dé- 
[iondances,    Bublanne,  (.'rans,  Mollon  et  Rignal. 

—  Guigo  de  Palude ,  dominui  Castellionii ,  1817 
(Grand  cartul.  d'Ainay,  I.  1,  p.  i6()).  —  Catlel- 
lania  et  inandamentuin  Canlellioni»  Palhidit,  i!x'6h 
(arrli.  de  la  Cnte-d'Or,  B  370  ter.  f  l'i  r"). 

A  l'époque  iniflrmédiairc,  Chàlillon-la-Palud était 
une  numicipaiilé  du  canton  de  Cbalamont,  district 
de  Monlluel. 
CHWitLO»-siR-CHiLAiio!«si!,  cli.-l.  dc  c°°  dc  l'arr.  de 
Bourg.  —  In  pago  Lufrdunenti .  .  .  juxia  ccutrum 
quod dicilur  Ca»tellio,  loig-i  109  (Bec.  des  cbarics 
de  Cliiny,  t.  IV,  n°  3oo6).  —  Chatleillon,  1186- 
1198  (Bibl.  Dninb.,  I.  II,  p.  Sa).  —  Cha$teUon, 
1 2/1 4  (Guigne,  Doc.  de  Dombes,  p:  117). — 
CatteUio  in  Dumbit,  n5i  (arch.  du  Rlione,  la 
Platièrc ,  vol.  1 4 ,  n"  3  ).  —  Catteilio  Dombarum , 
137/1  (arch.  de  la  Côlc-d'Or,  B  io444,  f  7  r").— 
(jOtlei.io  »upra  (Jalaronam,  iaiio{ibid.,  l''4r°). — 
Catteilio  de  l'Aallarnna ,  1  agg-i  869  (  ibid,,  B  1  o455, 
P  11  r").  —  Chaiteyllion  en  Domhe»,  i3a4  (  Gui- 
rlienon,  Dombes,  1. 1,  p.  8,  note  1).  — ■  Chattilloit, 
1  553  (arcli.  do  la  Côte-d'Or,  B  7O9,  4 ,  f  8ao  v"). 

—  Cattillio  de  Dombet,  patriae  Breniae,  i56i 
(Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  i33).  — 
Chattellion  de  Dombet,  i563  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  10449,  f  80  t").  —  Chatillonde  Dombet. 
et  non  pat  Chatillon  let  Dombet ,  comme  l'on  dit  abu- 
tivemeiit,  1O62  (Guichenon,  Hist.  de  Dombes,  1. 1, 
p.  7).  —  ChattiVon  let  Dombet,  1670  (enquête 
Bouchu).  —  Chàlillnn-Ut- Dombet,  1784  (Descr.  de 


Bourgogne);  1789  (pouillé  de  Lyon,  p.  i52). — 
Chdttllon  de  Dombet  et  Chatillon  en  Dombes,  xviii'  s. 
(Aubrel,  Mém.,  t.  il,  p.  27  et  297).  —  Chd- 
lillon-let-Dombet  :  Châtillon-sur-Chalaronne ,  1798 
(Index  des  noms  révolution.). 

En  »7Hg,  Chàtillon-les-Domlies  était  une  ville 
du  bailliage,  élection  et  subdélégalion  de  Bourg. 
La  chàteiienie  ou  mandement  dont  cette  ville  était 
le  chef-lieu  comprenait  Allianeins ,  Baneins ,  Béreins, 
Chanoz-Chàtenay,  Chatillon,  Clénienciat,  Dom- 
pierre,  Fleurieux,  Neuville-los-Dames,  Romans, 
Saint-Georges-<le-Renon ,  Sandrans ,  Saint-André- 
le-Bouchoux,  Saint-Cyr.  —  In  mandamento  de 
Chaiellion,  1299-1369  (arch.  de  la  Cote-d'Or, 
Bio455,  f  ii3  v°).  —  Cattellania  Casiellionit 
Dombarum,  iS']']  {ibid.,  B  564,22). 

L'église  paroissiale,  diocèse  dc  Lyon,  arclii- 
prélré  de  Saint- André,  était  sous  le  vocable  de 
saint  Vincenl-de-Paule;  le  chapitre  métropolitain 
présentait  à  la  cure.  La  paroisse  de  Chatillon 
existait  déjà  au  xii'  siècle  :  —  Eccletia  de  Çattel- 
lione,  ji53  (Grand  cartul.  d'Ainay,  t.  1,  p.  5o). 
C'était  une  annexe  de  la  paroisse  de  Buenans  :  — 
Eccletia  de  Buenent  et  Ckastellionis  Dombarum, 
1687  (pouillé  de  Lyon,  ("la  r°).  L'église  de  Cha- 
tillon fut  érigée   en  collégiale,  en  1602. 

Il  y  avait,  au  moyen  âge,  dans  l'inlérieur  du 
château ,  une  chapelle  dédiée  à  la  sainte  Vierge  :  — 
Capella  de  Cattellione,  iiig-iiaS  (Guigne,  Doc. 
de  Dombes,  p.  3i).  —  Capella  Béate  Marie,  in 
Castro  Castellionis  Dombarum  fondata ,  1 3')3  (Grand 
cartul.  d'Ainay,  I.  I,  p.  266). 

Chatillon  tenait  le  sixième  rang  parmi  les  villes 
dn  [)ays  de  Bresse,  qui  envoyaient  des  dépulésaiix 
Etjits  de  la  Province.  Elle  formait  un  corps  muni- 
cipal, sous  ladireclion  de  deux  syndics  qui  avaient 
certaines  attributions  de  police  judiciaire. 

Dans  l'ordre  militaire,  Chàlillon  était,  dopnis 
le  commencement  du  xviii'  siècle,  le  siège  d'un 
gouvernement  particulier  dans  la  lieutenance 
générale  de  Bresse ,  Bugey  et  Gex. 

Dans  l'ordre  féodal,  Chatillon  était  une  seigneurie 
en  toute  justice  et  avec  chàleau-fort,  possédée, 
dès  le  commencement  du  xi'  siècle ,  par  des  gen- 
tiishonimes  qui  en  portaient  le  nom  :  —  Hugo  de 
Cattellione,  1028  env.  (Cartul.  de  Saint -Vincent, 
n°  517).  A  la  fin  du  xi'  siècle,  l'hommage  dc  Cha- 
tillon appartenait  aux  Enchaînés  de  Montmcrie  qui 
le  cédèrent,  vers  1101,  à  Humbcrt,  sire  de  Beau- 
jeu.  En  1288,  Sibille  de  lieaujeu  le  porta  en 
dot  à  Renaud  de  Bàgé  qui  le  vendit,  en  1272,  à 
Philippe,  comte  de  Savoie  et  de  Bourgogne,  lequel 
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le  laissa  à  son  neveu  Amédée  V,  coinle  de  Savoie. 
La  seigneurie  de  CliàtiUon  resta  unie  au  domaine 
comial  jusqu'à  la  conquête  de  la  Bresse  par  Fran- 
çois I",  en  i535.  Restituée  au  duc  Emmanuel 
Philibert,  en  iSTig,  elle  fut  érigée  en  comté,  en 
i56i,  et  cédée,  à  titre  d'échange,  à  Jean-Louis 
de  Costa,  de  qui  elle  passa  successivement  aux 
d'Urfé  (i  564  ) ,  au  maréchal  de  Lesdiguières  (i  6 1 5  ) 
et  à  Gaston  d'Orléans  (i615). 

Le  comté  de  Chàtillon-ies-Dombes  comprenait, 
avec  le  chef-lieu,  Buénans,  Fleurieux  et  Saint- 
Cjr-sur-Chalaronne.  La  justice  ordinaire  ressortis- 
sait  à  la  justice  d'appel  du  comté.  En  1784,  il  y 
avait  encore  contestation  sur  le  point  de  savoir  si 
c«tte  dernière  ressortissait  nùnnent  au  parlement 
de  Bourgogne ,  pour  les  matières  visées  au  second 
chef  de  l'Edit  des  présidiaux,  ou  au  bailliage  de 
Bresse.  En  1789,  le  ressort  de  celle  dernière  juri- 
diction l'avait  emporté. 

A  l'époque  intermédiaire,  Châtillon-les-Dombes 
était  la  municipalité  chef-lieu  du  canton  et  district 
de  ce  nom. 
Chàtillonnet,  lof. disparue,  c°° d'Ambérieu-on-Bugcy. 
—  Iter  tenden»  a  Sancto  Cermann  vei-tu»  Chastel- 
lîonet,  tlilii  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  765, 
r  a  v°). 
Cbàtillonnbt,  h.,  c"*  de  Bohas.  —    Chaitellionnel , 

io43  (titres  du  château  de  Bohas). 
Ohatillonnbt,  anc.  lieu  dit,  c""  de  (Jorcelles.  —  Jn 
lerrilorio ,  de  Corcellis,  en  Chateillyonet ,  i3i4  (arcli. 
de  la  Cole-d'Or,  B  gaS). 
Chàtillosnet  (Le),  lieu  dit,  c"'  de  Grièges. 
Chàtillonnet,  écart  et  m",  c°*  de  Saint-Boys.  —  De 
Cattelionelo ,    i35o    env.   (Bibl.    Dumb.,    t.    II, 
p.  67). 

Avant  1790,  Chàtillonnet  était  un  fief  de  Bugey 
avec  château.  —  La  leigneurie  de   Chàtillonnet, 
1601  (Baux,  Nobil.  de  Bugey,  p.  27).  —  Rep-i»e 
defefde  la  seigneurie  des  Marches  et  du  château 
et  fief  de  Chàtillonnet,  17^0  {ibid.,  p.  5o). 
CbAtilloniiet  (Le),  loc.  disparue,  c"  de  Vieu-d'Ize- 
nave.  —  Le  Joral  de  Chastellionet,  1627  (arch.de 
l'Ain,  H  369). 
Chàiilloss  (Les),  h.,  c"  de  Lent. 
Chatonace  (La),  anc.  lieu  dit,  c"*  de  Replonges.  — 
Li  Chalonaci,  i344  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  5.52, 
r  37  r"). 
Chatonnas  ou  Chatonnax,  h.,  c°°  de  Veyziat. —  Cha- 
tonna,  1299-1 869  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  10 455, 
1*  17  v"). —   Chatona,    i4io  (censier  d'Arbent, 
r  *3a  r").  —  Chatonax,  i563  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,  B   io453,  f   89  r").  —    Chalonaz,  i563 


{ibid-tf"  lahr").  — Chatonnax,  1847  (stat.  post.) 

—  Chatonnas,  i85o  (cadastre). 

Dans  l'ordre  féodal,  Chatonnas  était  une  dépen- 
dance de  la  seigneurie  d'Esmondaux. 

CuAioNNAï,  Heu  dit,  c"  de  Groslée. 

CuATONNiÈBES  (Les),  h.,  c"'  de  Sainl-Etienne-du- 
Bois. —  Chatoneres ,  1272  (arch.  du  Rhône,  titres 
de  Laumusse  :  Teyssonge,  chap.  11,  n°  1).  —  Cha- 
tonyeres,  i468  (arch.  de  la  Côle-d'Or,  B  586, 
f  48 1  r°). 

GiiATONOD ,  section  de  la  c"*  de  Saint-Champ-Cbatonod. 

—  Chattonot,  i346  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  84 1, 
f"  55  r°).  —  Chatono,  i36i  (Gallia  chr.,  instr., 
c.  837).  —  Chatonos,    1670  (enquête  Bouchu). 

—  Chatonod,    1790  (Dénombr.  de  Bourgogne). 
Avant  la  Révolution,  Chatonod  était  une  com- 
munauté du  bailliage ,  élection  et  subdélégalion  de 
Beliey,  mandement  de  Rossillon. 

Son  église  paroissiale,  annexe  de  celle  de  Saint- 
Champ,  diocèse  et  archipréiré  de  Beiley,  était 
dédiée  à  saint  Maurice;  l'archiprêtre  de  Beiley 
présentait  à  la  cure. —  Ecclesia  de  Chattonod,  »uh 
vocabulo  Sancti  Mauritii,  i4oo  env.  (pouillé  de 
Beiley).  —  Chatonod,  paroisse  annexe  de  Saint 
Champ,  1734  (Descr.  de  Bourgogne). 

Dans  l'ordre  féodal,  Chatonod  était  une  dépen- 
dance de  la  seigneurie  de  Beiley  et  ressortissait, 
en  première  instance,  à  la  justice  de  l'évèque. 

Chatopieu,  anc.  lieu  dit,  à  ou  près  Lagnieu.  — 
Territorium  qui  vulgaliter  appellatur  de  Chatopieu, 
124a  (arch.  de  l'Ain,  H  226). 

Châtre  (La),  lieu  dit,  c"'  de  Lhuis. 

Chalcey  (Le),  h.,  c°°  de  Torcieu. 

Cbaucipia,  loc.  disparue,  à  ou  près  henave. —  Chau- 
cipia,  1299-1869  (arch.  de  ta  Côte-d'Or,  io455, 
f  83  r"). 

Chabçon,  nom  primitif  de  la  commune  de  Saint 
Denis-le-Chausson. —  Chauçon,  1  2  25  env.  (arch. 
de  l'Ain,  H  287).  —  Domus  leprosorum  de  Cltau- 
zons,  12  25  (ibid.,  H  288). —  Pons  de  Chauczons, 
i844  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  870,  C  2  r°).— 
Villa  de  Chauczon,  i844  (ibid.,  f ']  r°).  — 
Chausson,  1670  (enq.  Bouchu).  —  Chotton, 
1847  (stat.  post.). 

Chauçon,  qui  se  trouvait  sur  le  grand  chemin 
de  Bresse,  possédait,  au  xiii'  siècle,  une  lépro- 
serie. —  Domus  leprosorum  de  Chauzon»,  ia85 
(arch.  de  l'Ain,  H  a 38).  —  Iter  publicum  Brissie 
tenden»  de  ponte  Lecherie  versu*  pontem  de  Chau- 
czons,  i4aa  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  875 
f  48  r°). 

Chaudanne,  f. ,  c°'  de  Champfromier. 
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Chaudatie  (Li),  f. ,  c'"  de  Vouvray. 

Chacdblette  (Li),  m°°is.,  c°*  de  Champfromier. 

Chacdièrks  (Les),  loc.  disparue,  c"'  do  Maillât.  — 
Munagium  de  les  Chaudere» ,  titum  m  territorio  de 
Mallia,  laGa  (arch.  de  l'Ain,  H  870). 

CiiAUDTs  (Les),  h.,  c°*  de  Jayat.  —  Le»  Chaudis, 
iTiii'  S.  (Cassini). 

Chaugeat,  il.,  c"  de  Montafelon.  —   Voir  CaonoEiT. 

Chadue  (La),  grange,  c°"  de  Cormaranche.  —  La 
Chautna,  1847  (slat  post.). 

Chaume  (La),  anc,  lieu  dit,  c™  de  Civrieui.  —  La 
Chôma,  1379  (Bibl.  Dumb.,  I.  II,  p.  209). 

Cbasmes  (Les),  h.,  c°*  de  Dompierre-de-Chalamont. 
—  Le»  Châmet,  1847  (stat.  post.). 

Cbai'iies  (Les),  iocateries,  c™  du  Montellier. 

CHACMES-DE-L'ALBAniKE  (Les),  c"  de  Brénod.  — 
Calmae  Albarone,  1187  (Guigue,  Cartul.  de  Saint- 
Sulpice ,  p.  34). 

Chauhois  (Le),  m°°  is.,  c"  de  Geï. 

CHAtMONT,  étang,  c"  de  Villeneuve. 

Chaussée  (La),  écart,  c"  de  Saint-Trivier-sur-Moi- 
gnuu. 

Cbausséis  (Les),  f. ,  c^de  Saiidrans. —  Le  Chauuet, 
1811  (cadastre). —  Chau»»ey,  1847  (stat.  post.). 

Chaui,  11.,  c°'  de  Jujiirieux.  — -  Chaux,  1611  (arch. 
de  Jujurieux). —  Chavdx,  161 3  (ibid.). 

Chaux,  finage,  c°*  de  Saint-Alban.  —  En  Chaux,  soil 
aux  Charbonnière»  (cadastre). 

Chaux  ,  écart,  c°*  de  Saint-iNiziei^le-Bouchoui. 

Chaux  (Grand-  et  Peut-),  fermes,  c"  de  Saint-Paul- 
de-Varax. 

Chadx  (Les),  grange,  c°*  d'Anglofort. 

Chaizand,  m""  is.,c°'de  Sainl-Marlin-le-Châtel. 

CuATACiiBES,  loc.  disparue,  c"  de  Genay.  —  Cha- 
vacieres,  1399-1866  (arch.  do  la  CAtc-d'Or, 
B  io4.55,  (*  89  r"). 

Chatagyat,  nom  primilif  de  la  paroisse  de  Saint- 
Jean-siir-Veyle. —  Villa  Cavaniacu»,  ioo4-ioi9 
(Rec.  des  chartes  de  Cluny,  t.  Il,  n°  a6o5).  —  In 
agro  Tomacenti ,  in  villa  Cavaninco  et  in  ripa  Vêle , 
1018-1080  (Cartid.  do  Saint-Vincent  de  Màcon, 
n°  464).  —  Charaignincus  ot  Chavaniacu» ,  io-]li- 
1096  (ibid,,  11°  548).  —  Chavaigne»  <u«  Veiln , 
laSo  env.  (pouillé  de  Lyon,  f  i4  v°,  add.  du 
xiv'  siècle).  —  Chavaigneu,  i35o  env.  (poiiillé 
de  Lyon,  f  i5  »').  —  Chavagnia  »upra  Velarn, 
1359  (arch.  do  l'Ain,  H  863,  f  6a  r°).  —  Cha- 
eaignia,  1492  (pouillé  de  Lyon,  f  33  v*). — 
Chatania,  1687  (pouillé  de  Lyon,  P  17  v°).  — 
Chavagna,  i65o  (Guichenon,  Bro'^e,  p.  89).  — 
Dans  l'ordre  ecclôsiaslifjue,  Chavagnal-sur-Veyle 
était  une  paroisae  du  diocèse  de  Lyon,  archiprétré 


de  Bàgé;  au  commencement  du  xvii°  siècle, 
l'église  de  Chavagnat  perdit  son  titre  de  parois- 
siale et  fut  remplacée  par  l'église  de  Saint-Jean 
des  Aventures  qui  existait  déjà  en  1489.  —  Par- 
rochia  de  Charaigniaco  supra  Velam,  1260  (ardi. 
du  Rhône,  titres  de  Laumusse  :  Epaisses,  chap.  1, 
n"  6).  —  Ecclesia  Sancti  Johannis  Chavaigniaci , 
1439  (arch.  de  l'Ain,  H  79a,  f  55  1°).  —  Saiiil- 
Jean-des-Adrenture»,  prieuré-cure,  i654  (visites 
pastorales,  f  38o). 

Chavagnat,  loc.  détruite,  c°°  de  Replonges.  —  Cha- 
vaignia.  i439  (arch.  de  l'Ain,  H  793,  f  819  r°). 

Chavagnat,  h.,  c"*  de  Sainl-Jean-sui-Reyssouze.  — • 

Chavagniacui ,  parrochie  Sancti  Johannis  supra  Reys- 
sosam,  i4g4  (arch.  de  l'Ain,  H  797,  f°   388  r°). 

Chavagnat,  h.,  c°*  de  Vandoins. 

Chavjgneix,  écart,  0°*'  d'Ambérieui-en-Dombes. — 
Chavagneu,  1299-1369  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  io455,  ri9  v°). —  Chavagneux,  i845  (État- 
Major). 

Chavagseux  (Le  Biez-de-),  ruiss.,  affl.  du  Menthon. 

Chavagbeox,  chat,  et  h.,  c"'  de  Genouilleux.  —  Ca- 
baniacus ,  885  (D.  Bouquet,  t.  IX,  p.  889).  — 
Cahanniacus,  892  (ibid,,  p.  674).  —  Chavagneu, 
1299-1869  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io455, 
f  19  v°).  —  Chavaigniacus ,  i365  (Bibl.  Dumb., 
I.  Il,  p.  a55).  —  Chavagneux  en  Domhes  i65o 
(Guichenon,  Bresse,  p.  iSa). —  Chavaigneux, 
i665  (Masures  de  l'Île-Barbe,  t.  II,  p.  488). 
En  1789,  ChavagnoHX  était  un  village  de  la 
paroisse  de  Genouilleux. 

Dans  l'ordre  féodal,  c'était  une  seigneurie  en 
toulejuslice  et  avec  château  posséiléeen  franc-alleu, 
à  la  fin  du  xm"  siècle,  par  Milon  de  Vaux  qui, 
ou  i3io,  la  prit  en  fiof-ligo  de  Guichard  VIII, sire 
de  Beaujeu.  La  seignonrie  de  Chavagneux  s'éten- 
dait sur  toute  la  paroisse  de  Genouilleux.  —  Cas- 
ti-um  et  mandamentum  de  Chavagntaco,  i38i 
(Bibl.  Dumb.,  t.  I,  p.  394). 

Chavagneux,  anc.  péage,  c""  de  Genouilleux.  ■ —  La 
terre  de  Chnvagnetix  et  droit  de  péage  sur  le  grand 
chemin  de  Lyon  à  Màcon,  1749  (Baux,  Nobil.  de 
Bresse  et  Domhes,  p.  2o4). 

Le  péage  de  Chavagneux  était  une  dépendance 
de  la  seigneurie  du  même  nom  :  il  se  levait  sur  la 
.Saône  et  sur  la  route  de  Lyon  À  Màcon.  Dès  le 
xni*  siècle,  les  droits  de  |)éagc  sur  la  Saône  étaient 
perçus  au  port  de  Belleville. 

Chavagneux,  h.,  c""  de  Mexiniieux.  —  Chavaigneu, 
1371  (Bibl.  Dumb.,  t.  II,  p.  178).  —  Chavai- 
gnia,  1371  {ibid.,  p.  175).  —  Chavagneu,  laSS 
(Polypt.  de  Saint-Paul  de  Lyon,  p.  ga).  —  Cha- 
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raffuia,    1285   {ibid.,    p.    98).  —    Chavagnieii 

xviii*  siècle  (déuombr.  des  fonds  des  bourgeois  de 

Lyon,  f  aS  v°). 
CuAVAiLLES  (Les),  ruiss. ,  aQI.  du  ruisseau  de  Neu- 
ville. 
Chaïailles,  f,  c"  de  Civrieux. 
Chaval,  anc.   lieu  dit,  c°°    de    Chazey-sur-Aiii.  — 

Comba  Chaval,    laSS  (Poiypt.   de  Saint-Paul  de 

Lyon,  p.  78). 
Chavaleiks,  h.,  c°°  de  Chaleins. 
Chavaliacus,  loc.  qui  parait  avoir  été  siluée  près  de 

(Ihaleins.   —  Petrus  litifus  de  Cluivaliaco,  iiig 

(Rer.  des  chartes  de  (Iluny,  t.  V,  n°  /|i4o). 
Chaïanav,  f. ,  c'"  de  Doininarlln.  —  Chavaney,  laSg 

(arcli.  du   Rhône,  titres  de  Laumussc  :  Épaisse, 

chap.  I,  n°  2). 
Chavanxe  (Lb),  ruiss.,  alU.  de  l'Albarine. 
Chavanne  (La),  loc.  disparue,  c°'  de  Collonges.  — 

Lat    Chavanaz,    1^97  (arch.    de   la     Côte-d'Or, 

B  iia5,  fgS  r"). 
Chavannk  (La),  f.,  m'"  et  scierie,  c'"  de  Corcelles. 
Chava\nk  (La),  loc.  disparue,  c"*  de  Lompnieu.  — 

La    Chavaima,    i365    (arch.    de    la    Côte-d'Or, 

B  775,  f  56  r"). 
Chavannes  (Les),  grange,  c"  de  Belleydoux. 
Chavasnes  (Basses-  et  Hautes-),  fermes,  c°"  de  Bou- 

ligneux. 
Cbavannes,  anc.  lieu  dit,  c'"  de   Corbonod.  —  En 

Chavanne»,  i/joo  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  908, 

f  UU  r°). 
Chaïamnes,  11.,   c"°   de    Crotlet. —    De    Chavanni», 

i3o3  (Cartul.  lyonnais,   t.  I,   n°    gi). —    Cha- 

vagnei,  iSgS  (arch.  du  Rhône,  Saint-Paul,  terr. 

de  Crottet).  —  De  Cabanis,  parrochie   de   Crotel , 

itiSg  (arch.  de  l'Ain,   H  799,    f    619    v").  — 

Chavanea,  ililtS  [ibid.,  H  798,  C  80  r°). 

En  1789,   Chavannes  était  un   village    de    la 

paroisse  de  Croltct,  bailliage,  élection  et  subdéié- 

galion  de  lîourg,  mandement    de    Bàgé,  jusiice 

d'appel  de  Pont-de-VeyIe. 

Dans  l'ordre  féodal,  c'était  une  seigneurie  en 

toute  justice,  relevant  originairement   du  fief  de 

Bàgé.   —    Ogeriut   de   Chavannis,    iao3    (Cart. 

lyonnais,  t.  I,  n°  91).  —  Poypin,  cum  foi-teressia 

elfossalis,  tita  apud  C/iar««es,  1272  (Guichenon, 

Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  i4). 
Chavannes  (Les),  h.,  c"'  de  Marsonnas. 
CiiAVANXEs  (Basses-),  écart,  c'"  de  Villars. 
Chivanxes  (Les),  loc.  disparue,  e'"  de  Volognat.  — 

Les    Chavanet,    t488    (arch.    de    la    Côte-d'Or, 

B  8a3,  f»  ag  r»). 
CiiAVASMEs-sun-BETssoiJZE,    c"°  du  c""   dc   Ponl-do- 


^aux.  —  In  Lucdunense .  .  .  in  Cavannas,  gao 
(Roc.  des  chartes  de  Cluny,  t.  I,  n°  aaa).  —  De 
Chabannis,  1186-1198  (Bibl.  Dumb.,  t.  II, 
p.  52). —  Chnvanes,  isii  (arch.  du  Rhône,  titres 
do  Laumusse  :  Saint-Martin,  chap.  Il,  n"  1).  — ■ 
Chavannes,  1895  env.  (pouilié  ms.  de  Lyon, f  9). 

—  De  Cabanis  supra  Ruyssotam,  liSg  (arcli.  de 
l'Ain,  H  79a  f  585  v°).  —  Chavagnes  supra 
Reyssosam,  i533  (ibid.,   H   8o3,  r'7o5  r"). 

Sous  l'ancien  régime,  Chavannes-sur-Reyssouze 
était  une  communauté  du  bailliage,  élection  et 
subdéicgation  de  Bourg,  mandement  de  Pont-de- 
Vaux  et  justice  d'appel  du  duché  du  même  nom. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prétré  de  Bàgé ,  était  dédiée  à  saint  Martin  ;  le  droit 
de  présentalion  à  la  cure  appartenait  au  chapitre 
de  Pont-de-Vaux  après  avoir  appartenu,  jusqu'au 
Xïi'  siècle ,  i  l'abbé  de  Tournus.  —  Ecclesia  de 
Cavaniiis,  1119  ((ibilllel,  Hist.  de  l'abb.  de 
Tourniis,  p.  /loo). 

En  tant  que  fief,  Chavannes  relevait  originaire- 
ment des  sires  dc  Bàgé;  c'était  une  seigneurie 
avec  moyenne  et  basse  jusiice  et  avec  château.  En 
i/i5a,  Jean,  seigneur  de  Chavannes,  obtint  du 
duc  de  Savoie  inféodalion  do  la  haute  jusiice  tant 
dans  la  paroisse  do  Chavannes  que  dans  celles 
dc  Vescours,  d'Arbigny  et  de  Saint-Elienne-sur- 
lieyssouze.  En  1789,  la  seigneurie  de  Chavannes, 
diminuée  de  Vescours,  était  l'un  des  membres  du 
duché  de  Ponl-dc-A  aux. 

A  l'époque  intermédiaire,  Chavannes-sur-Reys- 
souze élait  une  municipalité  du  canton  et  district 
de  Pont-de-Vaux. 
Chavannes-sub-Soran  ,  c'"  du  c°°  de  Treffort.  —  De  " 
Chavannis,  ii3i  (l)uboucliet.  Maison  de  Coligny, 
p,    35).  —  De   Chabanis,  1874   [ibid.,   p.   ia3). 

—  De  Cabanis  supra  Suranum,  1/168  (arch.  de  la 
Côlc-d'Or,   B  586,  (°  469  v"). 

En  1789,  Chavannes-sur-Suran  était  une  com- 
munauté du  bailliage,  élection  et  siibdélégalion  de 
Bourg,  mandement  de  Treffort. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  df  Lyon,  archi- 
prètré  de  Treffort,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Pierre,  et  à  la  collation  do  l'Abbé  de  Saint-Claude. 

—  Ecclesia  de  Cavannis  cum  prioralii  et  capclla  de 
Longomonle ,  11 84  (  Dunod,  Hist.  des  Séqnan.,  1. 1, 
pr. ,  p.  69  ).  ■ —  Chavanes  ;  patron  du  lieu  :  S.  Pierre, 
i654-i655  (visites  pastorales). 

A  l'époque   intermédiaire,  Chavannes  élait  la 
municipalité  chef-lieu  du  canton  de  ce  nom,  dis- 
trict de  Bourg. 
CiiAVANOs,  anc.  mas,  c'"  de  Domniarlin. —  In  manso 
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de  Chavanoi  »ito  in  parrochia  de  Sancto  Martino  de 
Laronai,  laSg  (Cart.  lyonnais,  t.  I,  n°  3'44). 

Chaïanosse,  h.,  c"  de  Marsonnas.  —  Chavanosseï , 
parrochie  Marczonaci,  ligG  (arcli.  de  l'Ain, 
H  856,(^470  r"). —  Chavanousse,  x»ni' s.  (Cass.) 

Chavans,  ioc.  disparue,  c°"  de   (londamine-la-Doye. 

—  Chavans,  1396  (arcli.  de  l'Ain,  H  870). 
Chavant,  h.,  c"'  de  Chanoz-Chàlenay. 
CiiAïARGNiER,    loc.    disparuc ,    c"°    de    Marlieux.  — 

Chavargnier,  1/108    (  Bibl.    Dumb.,    1,    70). 

Chavarnuï,  loc.  disparue,  c"'  de  Marlieux.  —  L,^  firf 
du  Giroud,  tout  Chafariiey ,  xiv°  s.  (Aubret,  Mé- 
moires, t.  II,  p.  197). 

Ghavatiàre  (La),  h.,  c"'  de  Chalamont. 

Chaval'x,  h.,  c""  de  Chaveyriat.  —  Iii  paguln  Ltidu- 
tWHte  ,inagvo  Cavariacente ,  in  villa  Cadavoi,  997 
(Itoc.  dos  chartes  de  Oiûny,  t.  111,  n°  aSgS). 

Dans  l'ordre  féodal,  Cliavaux.  était  une  sei- 
gneurie, avec  moyenne  et  bassin  justice  et  avec 
maison  foite,  de  la  mouvance  des  sires  de  Bàgé. 
La  teigneurie  et  maison  fm-te  de  Cliaraux,  i65o 
(Guichcnon,  Bresse,  p.  4o). 

(iiMVAix,  anc.  mas,  c"  de  Neuville-sur-Renon.  — 
Mantut  de  Chavaux  situm  in  paiTochia  Noviltae, 
1373  (Guiclienon,  Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  16). 

Chaviz,  f. ,  c"  de  Chàlillon-la-1'alud. 

Chaves  (Haïtes-),  h.,  c"*  de  Savigneux. 

Chaveibiat,  c"*  du  c""  de  Chdtillon-sur-Chalaronne. 

—  In  pago  Lugdunenti,  in  agro  Yuolniacenti ,  ad 
locum  Cavariaco,  9.33-987  (Rec.  des  chartes  de 
Cluny,  t.  I,  n"  4i4).  —  Fitcum  indominicatum 
quirocatur  Cavariacui ,  976  (ibid.,  t.  II,  n"  i4o5). 

—  Chnvarincni ,  99'!  (ihid.,  t.  III,  n°  a  a 55).  — 
Charniriacitt ,  ia5o  env.  (pouiliédu  dioc.  de  Lyon, 
1*  Il  v").  —  Chavayriacut ,  i395  env.  (pouillé 
ms.  du  diocèse  de  Lyon,  T  7).  —  Chaveyriacui , 
1878  (arcb.  de  la  Cote-d'Or,  B  6a5).  —  Chavay- 
ria,  1865  environ  ( Bibl.  nat. ,  lai.  lOoSi,  P*  i5  v°). 

—  Chaveiriacut ,  1878  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  57/1,  f°  io5  r°).  —  Chaveyria,  i'ii7  {ibid., 
B  636,  f  a  v°).  —  Chaveriacut ,  i443  (arcb.  de 
l'Ain,  H  798,  P  6a8  r°).  —  Chaveyriaz,  1086 
(Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  43).  —  Cha- 
veriaz,  i584  (arch.  du  ltliàne,la  Plalière,  vol.  i4, 
n*  3i).  —  Chateria,  i65o  (Guichenon,  Bresse, 
p.  4o).  —  Chaveyria,  1670  (enquête  Bouchu). — 
Chavériat,  1784  (Descr.  de  Bourgogne).  —  Cha- 
veyriat ,  an  X  (  Ann.  de  l'Ain  ). 

A  répo(|ue  rodoiphienne,  Chaveyriat  était  le  chef- 
lieu  d'un  ager  du  comté  de  Lyon.  —  In  agro  Ca- 
variaco, ad  teiTOvi  Sancii  Johanni»,  998  (Rec. 
des  chartes  de  Cluny,  t.  III,  n"  1959). 


En  1789,  Chaveyriat  était  une  commimauté  du 
bailliage,  élection,  subdélégalion  et  mandement  de 
Bourg. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prêtré  de  Sandrans,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Jean-Baptiste;  ral)bé  de  Cluny  présentait  à  la  cure. 
11  y  avait  à  Chaveyriat  un  prieuré  de  l'ordre  de 
Cluny.  —  Villa  que  vocalur  Cavariacui,  cum 
ecclesia  que  est  dicata  in  honore  tancli  Johannit, 
943-993  (Rec.  des  chartes  de  Cluny,  1. 1,  n"  658). 

—  Altare  Sancti  Johannit  Baptiste  Cavariacentit 
ecc/esiV,  967  {ibid.,  t.  II,  n°  1337).  —  A-ior  de 
Chaveyriaco,  i365  env.  (Bibl.  nat.,  lat.  10081, 
f»  i5  v»). 

Chaveyriat  était,  au  moyen  âge,  le  chef-lieu 
d'un  doyenné.  —  Domnus  Geraldus,  decanus  de 
Chavariaco ,  1 100  (Rec.  des  chartes  de  Cluny,  t.  V, 
n°  3708).  —  Decanalus  Chaveyriaci,  1878  (arch. 
de  la  Côte-d'Or,  C  690). 

Originairement,  Chaieyriiil  dépendait  do  la  sei- 
gneurie de  Bàgé.  Les  religieux  de  Cluny  avaient  la 
moyenne  et  basse  justice  sur  une  partie  de  la  pa- 
roisse. Au  xviii'  siècle,  Chaveyriat  était  partagé 
entre  cinq  seigneurs,  y  compris  le  roi  qui  avait  la 
haute  justice  sur  toute  la  paroisse  et  la  faisait 
exercer  au  bailliage  de  Bresse. 

A  l'époque  intermédiaire,  Chaveyriat  était  une 
municipalité  du  canton  et  district  de  Chàtillon-les- 
Dombes. 

CiiAviLLE,  f.,  c"' de  Marsonnas. 

CiiATiLLiEu,  m°"  isol.,  c"  de  Brcns  (cadastre). 

Chavillieu,  h.,  c'"  de  Iximpnieu.  —  Chavilliou, 
i845  (arch.  do  la  Côte-d'Or,  B  775,  table). 

CiiAviLiiEU,  h.,  c""  de  Pngieu.  —  Chaviliacut, 
1 157  (Gall.  christ.,  t.  XV,  instr. ,  c.  81 1).  —  Chn- 
villimi,  i499  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  847).  — 
Chavillieu,  xviii'  s.  (Cassini). 

Chavinses,  localité  détruite,  c"*de  Lagnieu.  —  Cha- 
rinnei,  1985  (arch.  de  l'Ain,  H  989). 

•  ^HAvoLLEv,  h.,  c"'  de  Ceyzériou.  — ■  Chavolay,  i346 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  84 1,  P  Sa  r°).  —  Cha- 
volex,  xvin*  s.  (Cassini). 

Chavoh-d'Amont  et  Chavon-d'Avil,  quartiers  de  Bré- 
nod.  —  Chavon  d'Avard,  1887  (cadastre). 

Chavori.at,  anc.  lieu  dit,  c"°  de  Loyes.  —  Chavorlay, 
1371  (Biblioth.  Dumb., t.  II,  p.  178). 

Ghavornay,  c°*  du  c°"  de  Champagne.  —  Chavornay, 
1 198  (Rec.  des  chartes  de  Cluny,  t.  V,  n°  4876). 

—  Chauvornay,  1958  (Guigue,  Cartul.  de  Saint- 
Sulpice,  p.  lia).  —  Chavorniacui ,  laôS  (arcb. 
de  l'Ain,  H  4oo). 

Lu  1789,  Chavornay  était  une  communauté  du 
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bailliage,  élection  et  subdélf'gation  deBelley,  man- 
demoiil  de  Rossillon. 

Dans  l'ordre  ecclésiastique,  c'était  le  chef-lieu 
d'un  archiprélré  du  diocèse  de  Genève;  son  C);lise 
paroissiale  élait  dédiée  à  saint  André;  le  droit  de 
présentation  à  la  cure,  qui  appartenait  au  xii'  siècle 
aux  religieux  de  Nantua,  passa  par  la  suite  aux 
évèques  de  Genève.  —  Ecclesia  de  Chnvornay,  i  i  pS 
(Bihiioth.  Sebus. ,  p.  3oo). 

Au  iviu*  siècle,  (îliavornay  était  une  dépen- 
dance du  manjuisat  de  Rouf^emont. 

A  l'époque  intermédiaire,  Chavornay  était  une 
municipalité  du  canton  de  Champagne,  district  de 
Belley. 

Ghaïorno,  écart,  c""dc  Belley. 

CHATuissiAT-LE-GnAUD  et  i,e-Petit,  hameaux ,  c""  do 
Ghavannp-sur-Suran.  —  Grand  et  Petit-Chatessin , 
xïin°  s.  (Cassini). 

A  l'époque  intermédiaire,  Chavuissiat  était  une 
municipalité  du  canton  de  Chavannes,  district  de 
Bourg. 

Ghazales  (Lks),  f. ,  c"'  de  Chéiery. 

Chazabdb  (La),  localerie,  c"*  de  Ghalamont. 

Ghazbaij  (Le),  h.,  c"'  de  Guéreins. 

Chazeau,  h.,  c°*de  Saint-Sulpice. —  Chazmts,  1386 
(arch.  du  Rhône,  titres  de  Laumusse,  ch.  I,  n°  18). 

—  Chasaulx,  parvochie  Sancti  Sulpicii,  ligi 
(arch.  de  l'Ain,  H  797,  f°  33 1  r"). 

Chazeaux  (Les),  localité  détruite,  c"*  de  Druillat.  — 
Les  Chaseauht , 'pnrroeste  de  Drulliaz ,  i554  (arch. 
de  l'Ain,  H  919.  f  s68  r°). 

Cbazelet,  h.  r°"  de  Villars.  —  De  Chnseleto.  1890 
(arch.  do  l'Ain,  H  Sc!). 

Ghazei.i.k,  h.,  c"*  de  Marsonnas. 

CiiAZELLES,  h.,  c°°  de  Saint-André-ie-Panoux. 

Chazelles,  h.,  c"'  de  Saiul-Elienne-sur-Chalaronne. 

—  Casellas,  98 4  (Cart.  lyonnais,  t.  I,  n°  9).  — 
De  Chatellù,  1269  (Bililioth.  Dumb.,  t.  II, 
ij.  i48).  —  Chazelles  en  Dombes ,  i65t  (Ma- 
sures de  l'Ile-Barbe,  t.  Il,  p.  Sai). 

Sous  l'ancien  régime,  Chazelles  était  une  com- 
mimauté  de  Dombes,  élection  de  Bourg,  séné- 
chaussée et  subdélégation  de  Trévoux,  chàtellenie 
do  Thoissey. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prètré  de  Dombes ,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Biaise;  le  chapitre  métropolitain  de  Lyon  en  était 
collateur.  En  tant  que  paroissiale,  cetle  église  lut 
remplacée,  au  xv'  siècle,  par  celle  de  Sainl- 
Ltienne-sur-Chalaronne,  mais  elle  subsistait  encore 
commccbapelle  rurale, auxviii"  siècle. —  Capella  de 
Chasellet,  laSo  env.  (pouillé  de  Lyon,  P  i3  r°). 


Chazelles  était  une  seigneurie,  en  toute  justice 
et  avec  château  fort,  de  l'ancien  palrimoino  de 
l'église  métropolitaine  de  Lyon  qui  la  céda,  en 
i353,  aux  sires  do  Boaujeu,  en  échange  de  la  sei- 
gneurie de  Montanay.  Au  wiii'  siècle,  la  seigneu- 
rie de  Chazelles  s'étendait  sur  partie  des  paroisses 
de  Saint-Etionne  et  de  Dompierre-sur-Chalaronne; 
les  seigneuries  de  Beaumont,  Bésoneius  et  Ville- 
Solier  en  étaient  membres. 
Chazelles  (Le-buisseau-de-),  affl.  du  Lapeyrouze. 
Chazey,  section  de  la  c"'  de  Chazoy-Bons.  —  Chnzey, 
1  390  (Gall.  chr.,  t.  XV,  instr. ,  c.  3ao).  —  Chasey 
prope  Bellicitim,  i343  (Guichenon,  Savoie,  pr. , 
p.  179). 

En  1789,  Chazey-les-Beliey  était  une  commu- 
nauté du  bailliage,  élection  et  subdélégation  de 
Belley,  mandement  de  Rossillon. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  et  arrhiprètré  de 
Bolley,  était  dédiée  à  saint  Véran;  le  droit  de  pré- 
sentation à  la  cure  appartenait  an  sacristain  de 
l'église  cathédrale  de  Belley.  —  Eccletia  de  Chazey, 
stib  rocabiilo  Sancti  Verani,  làoo  env.  (pouillé  du 
dioc.  de  Belley). 

Au  wiii'  siècle,  Chazey  et  son  hameau  Rothonod 
dépendaient  du  comté  de  Rossillon. 

A  l'époque  intermédiaire,  Chazey  était  ime  um- 
nicipalité  du  canton  ot  district  de  Belley. 
Chazey,  1'.,  c°' de  Versailleux. 
Chazet-Bons,  c"  du  c°°  de  Belley. 

Cette  commune  est  formiM?  des  anciennes  pa- 
roisses de  Chazey  et  de  Bons.  —  Chazey- Rolonod, 
an  X  (aun.  de  l'Ain).  —  Chaaey ,  hameaux:  Bons, 
Cressieux  et  Rothonod,  1808  (Stat.  Bossi,  p.  laS). 

—  Chazey-Rons ,  i346  (Ann.  do  l'Ain). 
Chazeï-siir-Ain,  c'"du  c""  de  Lagnieu.  —  De  Caseto, 

1176  (Polypt.  de  Saint-Paul  de  Lyon,  app. , 
p.  1 48).  —  Chatei,  131  s  (arch.  de  l'Ain,  H  288). 

—  Chasey,  1939  (ihid.).  —  De  Cateto  super 
Vndim,  1  956  (Polypt.  de  Saint-Paul,  app.,  p.  182). 

—  De  Chnselo  super  Yndini,  laôi  {iliid..  p.  187). 
— ■  Cliascy  sur  la  rivière  d'Eyns,  \blih  (arch.  de 
la  Cote-d'Or,  B788,  P  1  r"). 

Sous  l'ancien  régime,  Chazey-sur-Ain  élait  un 
bourg  avec  mairie  du  pays  de  Bugey,  bailliage, 
élection  et  subdélégation  de  Belley,  mandement 
de  Saint-Sorlin. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  arclii- 
prêtré  d'Ambronay,  était  dédiée  aux  saints  Pieire 
et  Paul;  le  droit  de  présentation  à  la  cure  appar- 
tenait au  chapitre  de  Saint-Paul  de  Lyon.  —  Ca- 
pellaniis  de  Caseto,  1176  (Polypt.  de  Saint-Paul, 
a))p. ,    p.    i48).   —    Chazey;  patrons    du    lieu: 
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(.  Pierre  et  t.  Paul,  i.65A-i655  (visites  pastorales, 
Tgo). 

IJLazcy  était  une  seigneurie  en  toute  justice  du 
(ioinainc  primitif  des  sires  de  Coligny,  de  qui  elle 
passa  aux  sires  de  la  Tour-du-I'in,  plus  lard  daupliins 
de  Vicnuuis,  qui  la  cédèrent,  en  t'ii\h  à  Philippe 
de  Valois;  en  i355,  le  roi  Jean  et  le  dauphin,  son 
fils,  la  rétrocédèrent  à  Ainédée  VI ,  comte  de  Savoie. 
Au  ivni'  siècle  la  sel|;neurie  de  Chazey  comprenait 
Rignieu  le-Désert.  La  justice  s'exerçait  à  Sainl- 
itamlicrt.  —  Dominut  (ihateli,  xiv'  s.  (  arch.  de  la 
Cote-d'Or,  B887). 

A  l'époque  intermédiaire,  (Jliazoy  iHail  uni>  luu- 
nici|>alité  du  canton  de  Lagnieu,  district  de 
Saint-ltaml>ert. 

CiiAZOT  (Lb),  aill.  du  Brevon,  c™  de  Saint-ltambeil. 

*Ch4zot  ,  localité  détruite  qui  était  située  au  canton 
de  Bagé.  —  In  pago  Lugdunemi ,  m  rilla  Kaiot, 
io3o  env.  (Rec.  des  chartes  de  (Jluny,  t.  IV, 
n"  s847). 

C'iuiOT  (Lk),  h.,  c°*  de  Guéreins. 

liiikUNiKu,  anc.  bam.  de  (>ontrevoz,  aujourd'hui  sec- 
lion  du  la  conunune  de  Chégnieu-la-ltaiuie.  — 
ApuU  llalmam  et  (Jieygneu,  i35g  (arcli.  de  la 
Côtc-d'Or,  B  8/i/i,  C  «7  r").  —  Chtygniacut, 
i385  (ibid.,  B  845,  C  i3  r°).  —  Cheigniou,  i385 
(tbid.,  B  845,  r  91  r").  —  Chinieu.  1736  (arch. 
de  l'Ain,  H  gSG,  T  3o  r").  —  Cheyiiieu,  imi'  s. 
(Cassioi). 

(wiÙMiEu,  lieu  dit,  c'*  de  Murs-Gélignieu. 

CHiiG:(Ui;-LA-BALiiE,c**  du  c°°  de  Virieu-le-Grand.  -  - 
Conlrevoz,  hameaux:  ,  .  .  Oiénieux  et  La  Balme, 
1808  (Stat.  Uossi,  p.  i5o). 

La  commune  de  (>hégnicu-la-Bahuc  fut  cn'ée  par 
décret  du  38  avril  i855. 

Son  églis<-  paroissiale  est  sous  \k  vocable  de  saint 
Claude,  patron  de  l'ancienne  chapelle  rurale  de  la 
Baime. 

GHELirMEs  (Lis),  h.,  e°*  de  Bércyziat. 

Cbiixtiiis  (Les^,  anc.  lieu-dit,  c°*  de  Sumognat.  — 
Lt$  Chentreê,  l'iig  (arch.  de  la  Cote-d'Or, 
B  807,  r  a4  r"). 

Chchilut,  h.,  c"  de  Lcscheroux.  —  Villa  Cammilia- 
ciM,  938-936  (Cart.  de  Saint-Vincent  de  Mécon, 
n'  335).  —  Oiimilliacut,  1379  (Guichenon, 
Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  30);  i443  (arch.  de  la 
Cote-d'Or,  U  736,  f  713  r").  —  Chimilia,  j439 
(ibid.,  B  733,  r*  373  r°j.  —  Apud MoiUem  Chimil- 
liaci ,  parrocliie  de  Leecheroux,  i443  (i&t(i.,B  736, 
f  713  r";. 

En  tant  que  fief,  Cheniillat  n'apparait  pas  avant 
le  XTi*  siècle;  il  relevait  du  bailliage  de  Bourg. 


CHEmLUeu,  h.,  c"  de  Natlages.  —  Chautiacut  (lis. 
Chamiliacut) ,  t  ih"]  (Gall.  christ.,  t.  XV,  instr. , 
c.  3i  1).  —  De  Chimitliaci),  1258  (Guigue,  Cartul. 
de  Saint-Sulpice,  p.  iiu).  —  Chimilliou,  i343 
(arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  837,  f  38  r").  —  Che- 
milliaau,  ia()5  env.  (Bilil.  nat.,  lat.  i()o3i, 
1"  i«ov°).  —  Cheinilieit  de  Parveii ,  1790  (Déuouibr. 
de  Bourgogne). 

En  1789,  (Jheniillieu-de-Parves  était  une  com- 
munauté du  bailliage,  élection  et  subdélégation  de 
Bclley,  mandement  de  Kossillon. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  et  archiprétré  de 
Belley,  était  dédiée  à  saint  André;  le  prieur  (l'Or- 
donnas, succédant  à  l'abbé  de  Cluny,  préscntiiit  à 
la  cure.  — •  EccUtia  de  Chemiltien,  tub  vocabuhi 
Saiicti  Andrée,  i4oo  env.  (pouillé  du  dioc.  de 
Belley). 

Dans  l'ordre  féodal,  Chemillieu  relevait  de  la 
seigneurie  de  Pierre-tihâlel. 

A  l'époque  inU;rmédiaire,  (ihemillieu  et  Parves 
formaient  une  municipalité  du  canton  et  district 
de  Il(>llcy. 
C11K1111.1.IBU,  h.,  c°'  de  Passin.  — •  Ckamitliacuê  in 
Vermneiio,  xii'  s.  (Guijpie,  Topogr.  hisfor. ,  p.  98). 
—  Chimilieu,  xu'  s.  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey, 
pr.,  p.  177).  —  CliimiUiacui ,  1368  ((juiguc, 
Cartul.  de  Saint-Sulpice ,  p.  1 1 3  ).  ^ — •  (Jiiiiiilliou , 
i345  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  770,  table). 

Avant  I  79U,  (iheinillieu  dé|ieudait  de  l'élection 
el  subdélégalion  de  Bclley,  mandi^juent  de  Valro- 
mey  et  justice  du  marquisat  de  ce  nom. 

Son  église  paroissiale,  annexe  de  Passin,  diocèse 
de  Genève,  archiprétré  du  Bas-Valromey,  était 
dédiée  à  saint  Pierre;  la  famille  d'Antiocho,  succé- 
dant i  l'abbé  de  (-'luny,  présentait  à  la  cure.  — 
Chemilieu,  annexe  de  Pauin,  1734  (l)escr.  de 
Itourgofjne). 
CiiEMiLLON,  iVort,  c"'  de  Saint-Nizier-le-Désert. 
Chemin  u'Ambroxat  (Le)  ,  anc.  chemin  public  allant 
d'Andu'ouay  à  (ilialaniont.  —  Iter  jntMicuin  vulga- 
rtter  appellalum  Avtbrogniaci  et  per  (juod  iltir  a 
dicta  loco  Amlirogniaci  ad  diclum  locum  Catomontie, 
i44o  env.  (arch.  do  la  (V)te-d'Or,  B  270  (»r, 
f  a  r°). 
Chehin-Romiin,  voie  antique  qui  passait  entre  Bé- 
nonces  et  Ordoimas  el  qui  était  sans  doute  un 
tronçon  de  la  voie  romaine  de  Lyon  à  Genève  par 
Pontr-<le-Chéruy,  Serrières-de-Briord,  les  Hôpitaux 
et  Seysscl.  —  Ab  oriente  [itenunciae],  chiminut 
romanuê  et  Ordinatue,  ii4i  (arch.  de  l'Ain, 
11  343).  — •  Chiminum  romanum,  Ordinalum, 
Mornium,   Arenarium  de  llenuncia,  1171    (ibid,, 
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H  219).  —  Chiminum  rnmanum ,  supra  Hoipitale 
vetut,  iaa8  (t'éiV/.,  H  aaS).  —  In  grangia  de 
Tapora  et  in  duobus  prati»  de  Qummant.  .  .  addide- 
rant  pascua  usqiie  ad  chiminum  yomanum,  1229 
(accord  entre  les  Chartreux  de  Portes  et  les  frères 
de  Plomb,  dans  Guijpie,  Carlul.  de  Saint-Sulpicc, 

P-73)- 
Chehinant,  11.,  c°'de  Saint-Jean-lc-Vieux.  —  Chimi- 

nant,  iSao  (arch.  de  la  Cole-d'Or,  B  889). 
Chemins  (Les),  h.,  c°'  de  iMarboz. 
Chesalette,  h.,  c"  de  Corcclles. 
Chenatal,  montagne,  c°'  de  Ceyzériat. 
Chenaïel,  h.  et  chat.,  c"' de  Jujurieux.  —  Chenaveya^ 
lagg-iSôg  (arch.   de    la    Côte-d'Or,    B    io655, 
f°  118  v°).  —  Chanavea,   i56.3  {ibid,,  B  io653, 
1°  »46  r°).  —    Chenavel,   i6o5  (arch.   de  Juju- 
rieux).  —    Chenavpz,    161 3    (visites    pastorales, 
P  iiSr"). 

Dans  l'ordre  féodal,  Chenavel  était,  une  seigneu- 
rie, en  toute  justice  et  avec  château,  du  fief  des 
sires  de  Thoire-Villars.  —  Chasteau  de  Chenavel, 
161 3  (visites  pastorales,  f  ii5  r°). 
Chenaï  (Le),  écart,  c°'  de  Massignieu-de-Rives. 
Chekaï  (Le),  h.,  c°'  de  Parves. 
Ghenaz,    h.,    c"    d'Echenevex.    —    Chenaz,    i436 
(arch.   de  la  C6tc-<rOr,   B   1098,   P  89  r°).  — 
Chena,  1^97  {ibid.,  B  liai,  f"  1  r°).  —  Chenat, 
1691-1695  (arch.  du  Rhône,  H  3193,  P  12  r°). 
Chêne  (Le),  ruiss.,  afll.  de  la  Saône. 
Chêne  (Le),  h.,  c'"  de  IJeaupont. 
Chèxe  ou  Chènoz  (Le),  h.,  c"°  de  Chanay.  —  Chey- 
niiz,    ibi'i    (arch.    de   la    Côle-d'Or,    B    goi, 
P  63  r°).   —   Chemoz,    1726   (arch.  du  Rhône, 
H  a58,  table). 
Chéhe  (Le),  c°°  de  Manziat.   —   Vev»u»  lo  Chano, 

1344  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  55a,  P  67  r"). 
Cbèke  (Le),  h. ,  0°°  de  Peyrieu. 
CBÈNE-DE-RivoinE  (Le),  iieu-dit,  c°'  d'Hotonnes.  — 
Ou  Chaignn  de  Itevoyria,  i345  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  773,  P  3'i  r"). 
Chesevieb,  lieu-dit,  c°'  de  Passin.  —  En  Cheneveir, 
>345  (arch.  de  la  Côle-d'Or,  B  775,  P  101  v°). 
Chenevièbes  (Les),  anc.  lieu-dit,   c°*  de  Bâgé-k- 
Ville.  —  fin  les  Chenevieres,  i538  (censier  de  la 
Vavretle,    P   18).    —    En  la  Cheneviery,   i538 
{ibid.,  (°  109). 
Chenevieres  (Les),  h.,   c"'  de   Confrançon.  —  Les 
Chenevirei,      liSg    (arch.     de     l'Ain,    H   79a, 
f°  697  v°). 
Chenevieos  (Les),   anc.   lieu  dit,  c"  d'Arbent.  — 
Es  Chenavien,  iào6  (censier  d'Arbent,  f°*i7r°). 
Chenil  (Le),  écart,  c°"  de  Champfromier. 


Chébabai)  (Le), ruiss.,  alll.  d^s  Échets. 
*CHERDnNA,  localité  détruite,  à  ou  près  Genay.  — 
Juxta  lo    cruys    de   Cherdonan  1399-1369,  (arch. 
de  ia  Côte-d'Or,   B   io455,  f  89  r"). 
Chéhinai.,  h.,  c°'  de  Curtafond.  —  Chivinal,  parro- 
cbie    de    Cortaffon   i4io   env.    (terr.    de    Saint- 
Martin,   f°  59  v°).  —   Chirina,   i464  (arch.   du 
Rhône,  Saint-Jean,    arm.    Lévy,  vol.    42,  n°   2, 
f°  3  r°).  —  Cirina,  1496  (arch.  de  l'Ain,  H  856, 
f  555   r°).  —    Cherinal,   1675  {ibid.,   H  862, 
f°  98  V»). 
Chêiiinal,  h.,  c"  dePolliat. 

Cherlua,  anc.  lieu-dit,  c"  de  Bàgé-la-Ville.  —    En 

Cherluaz,  i538  (censier  de  la  Vavrette,  f°  111). 

Cbermaille,  lieu-dit,  c°*  de  Ceyzériat.  —  Chennaille, 

ili'i-]  (Brossard,  Carlul.  de  Bourg,  p.  924). 
Chervambui  (Bois  de),  c"°  de  Seillonnas. 
Chessiedx,  h.  et  m'°,  c'"  de  Lagnieu.  — De  Cassiaeo, 
1170  env.  (Gall.  christ.,  t.  IV,  c.   21).   —  Chay- 
sie,  xilf]  (arch.  de  l'Ain,   H  270).  —  Chaisteu, 
1275  {ibid.,  H  222).  — Chaysseu,  1285  (Polypf. 
de  Saint- Paul  de  Lyon,  p.  81).  —   Chaytsiaciis , 
1829  (arch.   de  l'Ain,   H   3oo).  —  Chaysiacus, 
i364   {ibid.,    H  989,   f  75  r°).   —   Cheyssiacus , 
i385  (arch.  de  ia  Côte-d'Or,  B  871,  f°  288  r"). 
La  seigneurie  de  Chessieux  mouvait  originaire- 
ment de  la  seigneurie  de  Coligny;  on  n'eu  trouve 
plus  trace  à  dater  de  ia  fin  du  xiv' siècle.  —  Wido 
et   Berardas    de    Chaisiaco,   milites,     laao   env. 
(arch.de  l'Ain,  H  3i5).  —  P.  de  Chaysseu,  miles, 
1285  (Polypt.  de  Saint-Paul  de  Lyon,  p.  81).  — ■ 
Dnminns  Humberlus  de  Chaysiacus,  1 364  (arch.  de 
l'Ain,  H  989,  f°  75  r°). 
Ciieti-(;ha«ip,  anc.  lieu-dit,  c°'  de  Polliat.  —   Terra 
vocata  Cheyti  champ,    i4io  env.  (terr.  de  Saint- 
Martin,  P  137  r°). 
Chevalereys,  anc.  nom  d'un  gué  du  Borray,  c°' de 
Condamine-la-Doye.    —    Vadttm    Chevalereys   de 
Borrays,  1296  (arch.  de  l'Ain,  H  870). 
Chevalerie  (La),  lieu-dit,  c'"  de  Druillat. 
Chevalier  (Le),  ruiss.,  alll.  du  Bourdon. 
Chevalier,    écart,   c"  de  Saint-Mzier-le-Bouchoux. 
Ghevalièbe  (La),    anc.  mas.,  c°'   de  Chàtillon-sur- 
Chalaronne.  —  Martsus  de  la  Chavallieri,  1299- 
1869  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io455,  f°  1 1  v°). 
Chevalière  (La),  f. ,  c"'  de  Sandrans. 
Cheïallet  (Le),  ruiss.,  aill.  du  Morbier. 
Chevai.()Dede  (La),  ruiss.,  affl.  du  Menthon. 
Cheïignat,  h.,  c'"  de  Courmangoux.  —  Chiviniacus, 
i563  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io45o,  P  18  r"). 
—  Chivignat,  1670  (enquête  Bouchu).  —  Chevi- 
giiiat,  i784(Descr.  de  Bourgogne). 
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Sons  l'ancien  régime,  Chevignat  était  un  village 
de"!  paroisses  de  Prcssiat  et  de  Gourmangoiix , 
liailliage,  élection  etsubdélégalion  de  Bourg,  man- 
dement de  Coligny. 

Dès  le  commencement  du  xfii'  siècle,  la  sei- 
gneurie de  Chevignat,  qui  avait  titre  de  baronnic, 
était  unie  au  comté  de  (loligny. 

Ghetillard,  c"  du  r™  de  Brénod.  —  Villa  de  Chi- 
vitliaco,  x°  siècle  (Guiclieuon,  Bresse  et  Bugey, 
pr.,  p.  9i5).  —  -Won»  Chiviliaci,  1169  (arch.  de 
l'Ain,  H  355).  —  Grangia  de  Mont  Chiviltiart, 
1379  (ibid.,  H  38o).  —  Montcheviltart ,  ligh 
(arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  8i3,  f  8).  —  aetiV- 
lart,  1894  [ibid.,  f  16).  —  Apud  Montent  Chiril- 
liarditm,  ià84  (ibid.,  B  8aà,  f  38o  r").  — 
Chivilliard,  i656  (arch.  de  l'Ain,  H  859). 

En  1789,  Chevillard  était  une  communauté  du 
bailliage  et  élection  de  Belley,  de  .la  snbdélégation 
et  mandement  de  Nantua. 

Son  église  paroissiale,  annexe  de  celle  de 
Saint-.Martin-du-Fréne,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prétré  de  Nantua,  était  dédiée  à  saint  Théodule; 
le  prieur  de  Nantua  présentait  à  la  cure.  — 
L'éghte  de  Chivillard ,  souhz  le  vocable  de  »ainct 
Théodore,  annexe  de  S.  Martin  du  Presne,  t6i3 
(visites  pastorales ,  f°  12a  v°). 

En  tant  que  (ief,  Chevillard  était  anciennement 
de  la  mouvance  des  sires  de  Thoire-Villars  qui  en 
inféodèrent  la  justice  aux  (Jhartretix  de  Mevriat, 
en  i366. 

A  l'époque  intermédiaire,  Clievillard  était  une 
municipalité  du  canton  de  Montréal,  district  de 
Nantua. 

Crevjllard,  grange,  c°*  d'Echallon. 

Ghevinif.re,  h.,  c"°  de  Gurtafond.  —  Cheveniere, 
pnrioi»$e  de  Curtafmit,  1768  (arch.  de  l'Ain, 
H  899,  f  97  y"). 

GiiÈvREs  (  L'iLE-DBS-),  île,  c°"  de  Saint-Benoit. 

CiiEvREUSE,  localité  disparue,  c"*  de  Chàlillon-sur- 
(.'halaronne.  —  Chevreute,\nii'  s.  (Gassini). 

Cbevrikr  (Le),  ruiss.,  alll.  de  la  Serra. 

GuEVRiiR.  h. ,  c°' d'Anglefort. 

CoévRiEux,    lieu-dit,  c"' de  Briord. 

GDEVRiL,h.,  c°*de  Vieu-d'Yzenavc. —  Cbivril,  i3o3 
(arch.  de  l'Ain,  H  874).  —  Apud  ChevriUum, 
i5o3  (arch.  de  la  Gôte-d'Or,  B-8i8,  P  58 1  r"). 

CsEVROTAirtE,  m°°  isolée,  c"  de  Saint-Bambcrt.  — 
Cnbrotana,  ia88  (Guigue,  Carlul.  de  Saint-Sul- 
pice,  p.  i4j).  —  Chabrntanna,  )83a  (arch.de 
l'Ain,  H  3).  —  Chevrotanna,  1382  (ibid.). 

Ghevroux,  c"*  du  c"  de  Pont-de-Vaux.  —  In  pago 
Lttcdunemi.  . .  in  villa  (jivrosio.  .  .  unum  curtilem 


qui  terminât  a  mane  terra  Sancti  Martini,  994- 
1089  (Rcc.  des  chartes  de  Gluny,  t.lll,n°  998a). 
—  7n  Givroso  (au  dos  de  l'acte  précédent).  — 
In  villa  Caprosio,  978-981  (Chifflet,  Hist.  de 
l'abb.  de  Toumus,  pr. ,  p.  288).  —  Chi- 
vrotis,  i344  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  559, 
f°  58  ï°).  —  ChievroHi,  i344  {ibid.,  B  552, 
f°  9  r°).  —  Chivroux,  lihi)  (arch.  de  l'Ain, 
H  869,  f  85  v°).  —  ChietToux,  i366  (ibid., 
•  B  553,  f"  i5,  r°).  —  Chevroiix,  1489  (arch.  de 
l'Ain,  H  792,  f°  543  r°).  —  Chevrons,  i65o 
(Guichenon,  Bresse,  p.  54). 

Avant  1790,  Ghevroux  était  une  communauté 
du  bailliage,  élection  et  subdélégation  de  Bourg, 
mandement  de  Bigé. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prêtré  de  Bàgé,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Martin  ;  l'abbé  de  Tournus  en  était  collaleur.  Les 
religieux  de  Tournus  possédaient  un  prieuré  à 
Ghevroux.  —  Ecdetia  de  Cabrosio,  1119  (Chif- 
flet, Hist.  de  l'abb.  de  Tournus,  p.  4oo).  —  Deca- 
n«»  de  Chievrous,  i844  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  559,  f°  36  v°).  —  Prior  de  llaugiaco  et  de 
Chivrotix  (Caprosio),  i365  env.  (Bibl.  nat.,  lat. 
ioo3i,  f"  21  r°). 

En  tant  que  fief,  GhevToux  dépendait  ancienne- 
ment de  la  terre  de  Bàgé;  au  xvni'  siècle,  c'était 
une  seigneurie  relevant  du  marquisat  de  Bàgé, 
pour  la  plus  grande  partie  et  notamment  pour  le 
clocher;  les  hameaux  de  Varambon  et  de  Fromen- 
tal  relevaient  du  duché  de  Pont-de-Vaus. 

A  l'époque  inlennédiaire,  c'était  une  municipa- 
lité du  canton  et  district  de  Pont-de-Vaux. 
Cheïht,  c"'duc°"de  Gey.  —  Chivriacus,  1264  (Méni. 
soc.  d'hist.  de  Genève,  t.  XIV,  p.  70).  —  Chi- 
vrier,  1270  (arch.  de  la  O'ite-d'Or,  B  1987); 
i344  env.  (pouillé  du  dioc.  de  Genève);  i437 
(arch.  de  la  Gôte-d'Or,  B  1  100,  f  1  r°).  — 
Chivrie,  ia88  (ibid.,  B  1229);  i339  (ibid., 
B  1089,  f°  16  v°). —  Chivriez,  1679  (arch.  du 
Bhône,  H  aigi,  f°  887  r").  —  Chirries,  1578 
(ibid.,  H  2388,  f  5i5  1°).  —  Chevnj,  xmi'  s. 
(Gassini). 

En  1789,  (;hevry  était  une  communauté  du 
bailliage  et  élection  de  Belley  et  de  la  subdélégation 
do  Gex. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Genève,  archi- 
prôlré  du  Haut-Gex,  était  dédiée  à  saint  Maurice. 
—  Ecclesia  de  Chivriaco,  1264  (Mém.  soc.  d'hist. 
de  Genève,  t.  XIV,  p.  70). 

(ihevry  était  une  dépendance  de  la  baronnie  de 
Gex. 
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A  i'époque  intermédiaire,  Clievry  était  une 
municipalité  du  canton  et  district  de  Gex. 

Chez-Ballet,  h.,  c°°  de  Tossiat. 

(JHKz-BtRTHBT,  11.,  c°"  de  Viilette. 

Chkz-Bonai,  h.,  c°°  de  Chalamont. 

Chez-Bontemps ,  écart,  c'"  de  Faramans. 

CBEz-Boun.LiuD,  h.,  c"'  d'Anglefort. 

Chez-Brdnrt,  h.,  c"  de  Chàtenay. 

Chez-Bdclat,  h.,  c""  du  Piantay. 

Chez-Cabraï,   il.,  c"*de  Viilette. 

Chez-Ohabois,  11.,  c°*  de  l'Abergement-de-Varey.  — 
Qutbtiel,  1867  (stat.  post.). 

CflézERY,  c'"  du  c°°  de  Collonges.  —  Chetiriams, 
xiu*  s.  (Gall.  christ.,  t.  XVI, c.  iyS). —  Cheysiria- 
cu$,  i3a9  (arcli.  de  l'Ain,  H  53).  —  Cheytirier, 
i344  env.  (pouilié  du  dioc.  de  Genève).  —  Chey- 
terie ,  i365  env.  (Bibi.  nat.,  lat.,  ioo3i,  f°  89  r"). 
—  Chiitirier,  i3()7  (arch.de  la  Cote-d'Or,  B  logS, 
f°  iSa  r").  —  Cheyseriei;  i55/i  (ibid.,  B  laoo, 
f°  5»i  r°).  —  Cheiserier,  ib'js  (arcli.  du  Rhône, 
H  2191,  table). —  Cheysei-y,  1675  (arcli.de  l'Ain, 
H  ao8).  —  Cheiieri ,  1G80  (ibid.).  —  Chezety, 
1790  (Dénombr.  de  Bourgogne). 

En  1789,  Chézery  était  une  communauté  du 
bailliage  et  élection  de  Belley  et  de  la  suhdéiéga- 
tion  de  Gex.  Cette  communauté  est  au  nombre 
de  celles  que  le  traité  de  Lyon  de  1601  réservait  au 
duc  de  Savoie;  sa  réunion  à  la  France  date  du 
traité  de  Turin  de  1760. 

L'église  paroissiale,  diocèse  de  Genève,  archi- 
prétré  de  Champfromier,  était  dédiée  à  l'Assomp- 
lion  et  à  saint  Laurent;  l'abbé  de  Chézery  présentait 
à  la  cure.  —  L'abbaye  de  Chézery,  de  l'ordre  de 
Citeaux ,  avait  été  fondée ,  en  1 1 4o,  par  Amédée  111 , 
comte  de  Mauiienne;  elle  était  sous  le  vocable  de 
Notre-Dame.  —  Lamberlut,  abbas  de  Chesiriaco, 
1 1 57  (Gall.  clir.,  t.  XV,  instr. ,  c.  3i  i).  —  Cura  de 
Cheyairier,  i344  env.  (pouilié  du  dioc.  de  Genève). 
Dans  l'ordre  féodal,  Chézery  était  une  seigneu- 
rie, eu  toute  justice,  possédée  par  les  abbés  du 
lieu,  sous  la  garde  des  sires  de  Thoire-Villars, 
puis  sous  celle  des  comtes  de  Savoie.  La  terre  de 
Chézery  comprenait,  avec  le  chef-lieu,  Forens, 
Lélex,  Mciitière,  La  Rivière,  et  partie  de  Champ- 
fromier et  de  Montanges. 

La  commune  de  Chézery  n'appartient  au  Pays 
de  Gex  ni  par  son  histoire,  ni  par  sa  situation 
topographique;  elle  n'en  fat  pas  moins  atlribuée 
au  district  de  Gei  par  le  décret  du  aS  janvier  1 790 
qui  créa  le  département  de  l'Ain.  C'était,  durant 
la  période  intermédiaire,  l'une  des  municipalités 
du  canton  de  Collonges,  au  district  de  Gex. 


Chézery  (Le  Val-de-),  vallée  de  la  Valserine.  — 
Valu»  Cheysiriaci ,  1698  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  )  162,  f°  485  r°).  —  Le  Val  de  Cheiseri,  1680 
(arch.  de  l'Ain,  H  308). 

Le  traité  de  Lyon  réservait  cette  vallée  aux  ducs 
de  Savoie;  elle  ne  fut  réunie  à  la  France  qu'en 
1 760 ,  par  le  traité  de  Turin. 

Chez-Félix,  écart,  c'"  de  Faramans.  —  Le  mas  Félix, 
j847  (stat.  posl.  ) 

Chez-Gavet,  h.,  c"*  de  l'Abergement-de-Varey. 

Chez-Gibadd,  h.,  c'"  de  Boz. 

Chez-Jouannet,  anc.  m°°  isolée,  c"  de  Bàgé-la-Ville. 

—  Cheuz  Johannet,  i538  (censier  de  la  Vavrette, 
f"  i3). 

Chez-la-Gonine,  anc.  écart,  c"'  de  Bàgé-la- Ville.  - — • 

Chie»  ta  Gonina,   i34/i   (arch.  de  la   Côte-d'Or, 

B  552,  f  18  r°). 
Chez-Lasdas,  localité  disparue,  c"°  de  Saint-André- 

de-Bàgé.  —  Chiz  Landas,  i439  (arch.  de  l'Ain, 

H  79a,  f°  lU  r°). 
Chez-le-Comte,  h.,  c"  d'Échenevex. 
Chez-le-Duc  ,  h. ,  c""  de  Chàtenay. 
Chez-le-Geai ,   h.,    c'"    de   Chàtenay.   —  Le  Geai, 

1847  (stat.  post.). 
f^HEz-LES-ARNOcx,  localité  disparue,  c"  de  Faramans. 

—  Chez  lo»Arnouz,  i364  (arch.  de  l'Ain,  H  aa). 

—  Prata  ah  Arnouz,  i364  (ibid.). 
Cuez-les-Cendres,  b. ,  c"'  de  Chalamont. 
Chez-les-Collet,  h.,  c°*  de  Lélex. 
Cuez-les-Feillets,  h.  ,c'"de  Versailleux. 
Chez-Macnih,  b.,  c"  deLoyes. 
Chez-Mblati,  h.,  c."*  de  Tossiat. 

Chkz-Rolet,  anc.  m°"  isolée,  c"'  de  Bàgé-la-Ville.  — 
Cheuz  Rolet,  i538  (censier  de  la  Vavrette,  P  17).  ■ 

Chien-Pendu  (En),  anc.  lieu-dit,  c"*  de  Polliat.  — 
En  chyn  pendu,  i4to  env.  (terr.  de  Saint-Martin, 
f°  128  v"). 

Chierel,  anc.  lieu  dit,  c"'  de  la  Boysse.  —  Pralum 
Chierel,  1247  (Biblioth.  Dmiib.,  t.  II,  p.  119). 

Cbillia,  nom  primitif  de  la  commune  de  Grièges.  — 
Chillie ,  1260  env.  (pouilié  du  diocèse  de  Lyon, 
f°  19  v°).  —  Chilliacus,  1272  (Guichenon,  Bresse 
et  Bugey,  pr.  ,p.  18).  —  Chiliacus,  iSai  (Guigue, 
Docum.  de  Bombes,  p.  998).  — •  Chillia,  1 325  env. 
(pouilié  ms.  de  Lyon,  f°  8).  —  Chillies,  i5o6 
(pancarte  des  droits  de  cire). 

Chillia  était  le  nom  d'une  ancienne  villa  gallo- 
romaine  <[ui  disparut  ou  fut  absobée ,  au  moyen  âge , 
par  une  localité  voisine  du  nom  de  Greyge  ou 
Griège.  Au  xvi*  siècle,  Cbillia  était  encore  le  chef- 
lieu  de  la  paroisse;  son  église,  diocèse  de  Lyon, 
archiprètré  de  Dombes,  était  sous  le  vocable  de 
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saint  Gcngouit;  le  sacristain  du  chapitre  Je  Four- 
ïière,  succédant  à  l'archevêque  de  Lyon,  présen- 
tait à  la  cure.  Au  siècle  suivant,  l'église  de  Chillla 
n'était  ])lus  qu'une  chapelle  rurale  d'ailleurs  très 
fréquentée,  si  l'on  s'en  rapporte  au  procès-verbal 
de  la  visite  diocésaine  de  i656.  —  Ecclesia  de 
Chillie,  1200  env.  (pouillé  de  Lyon,  1"  12  v°).  — 
PatTOchia  Chiliaci,  1692  (arch.  de  l'Ain,  H  794, 
f°  63  r°).  —  Tout  proche  de  ladite  églUe  [(/e 
Greyge^,  du  côté  de  bite,  ett  une  chapelle  dédiée 
à  saint  Gengoux,  i656  (visites  pastor. ,  f°  889). 
En  tant  que  lief,  (^liillia  était  possédé  au 
xm'  siècle  par  des  gentilshommes  qui  en  portaient 
le  nom. —  Vuardu$  de  Chillia,  domicellut,  1272 
(Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  19). 

Cbillut,  lieu  dit,  c°'  de  Saint- Martin-le-Cliàtel. 

Chiloup,  lieu  dit,  c°*  de  Boyeux-Saint-Jérôme. 

CiiiLoup,  anc.  Gef  et  chat.,  c'"  de  Dàgneui.  —  Chi- 
/au,  xviii*  s.  (Cassini). — CAi/oup,  1  788  (Alinari. 
de  Lyon). 

Au  imi*  siècle,  ce  fief  relevait  de  la  seigneurie 
de  Saintfi-Croii. 

Cbilovp,  h.,  c°*  de  Meyriat. 

Cbiloup,  h.  et  chat.,  c°"  de  Saint-Martin-du-Mont. 
—  A  Chillou,  en  la  dicte  parroche  de  Drulia  et  de 
Sainl-Martin-du-Mont ,  i35o env. (arch.  du  Rhoni!, 
titres  des  Feuillées).  —  Chiloa,  1878  (arch.  de  la 
Cote-<l'Or,  B  .J74,  r  87  r°).  —  Chiloux ,  i536 
(Guiihenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  58).  — • 
Chiloup,   i65o  (Guichenon,  Bresse,  p.  Iti). 

Dans  l'ordre  léodal ,  Ohiloup  était  une  seigneurie, 
avec  maison  forte ,  possédi'e ,  au  commencement  du 
xiv'  siècle,  par  des  gentilshommes  qui  en  portaient 
le  nom,  probablement  sous  la  suzeraineté  des 
comte»  de  Savoie.  Au  xvii*  siècle,  le  fief  de  Chiloup 
était  mouvant  do  la  terre  de  Varamhon.  —  Moite 
Guicher»  de  Chillou ,  chivalier$,  j35oenv.  (arch. 
du  Hhone,  titres  des  Fouillées). 

Cbiloux,  localité  disparue,  c°'  de  Pirajoux.  —  Chi- 
toux,  parrochie  de  Pirajoux,  i468  (arch.  de  la 
Cote-d'Or,  B  580,  T  687  v°). 

CiiiNTBKs  (Les),  f.,  c"  de  Saint-Olive.  —  Le»  Chein- 
tre»,  1847  (staL  post). 

CiiiNTB,  section  de  la  c°'  de  Briord.  —  Saccrdo»  de 
Chinret,  1  i4i  (arch.  de  l'Ain,  H  2  43). 

CiiiocTiN,  h.,  c"  de  Biziat. 

CHiniKcx,  lieu-dit,  c"  de  Lhuis. 

Chirolins  (Le),  ruiss.,  alll.  de  la  Ltmgevavre. 

CniRoLAXs,  étang,  c°*  de  Mionnay.  —  L'ettang  de 
Chirolant,  i5ao  (arch.  du  Rliône,  titres  de  Pole- 
teins). 

Cbissakova,  localité  disparae,  à   ou  près  Civrieux. 


—  Chistanova,    1285    (Polypt.   de    Saint-Paul, 
^  p.  85). 

CiioiN,  grange,  c"  de  Cordon. 

Choin,  écart,   c"'  de  La  Peyrouse.  —  Choin,  i683 

(arch.  de  l'Ain,  E  607). 

Choin  était  originairement  un  lief  sans  justice, 

démenJjré  do  la  Torre  de  Villars,  en   i3oi,  j)ar 

Humbert  V  de  Thoire-Villars.  En  1789,  c'était  une 
'seigneurie  du  bailliage  de  Bourg.  —  Seigneur  de 

Choin,  i665(Masures  del'île-Barbe,  t.  II,  p.  42o). 
('hoisï,  écart,  c"'  de  Chazey-Bons. 
Cholière  ,  f. ,  c°'  de  La  Peyrouse. 
Chouettes  (LEs),f. ,  c"  de  Lent. —  Chaumette,  i84j 

(État-Major).  —  Chaumettes,   1847  (stat.  post.). 
Chomeïboex,  grange,  c""  d'Hotonnes. 
CHoxoNE,h.,  c°'  de  Viou-en-VaIromey.  —  Chongny, 

i345  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  776,  f  110  v°). 
Chorel,  écart,  c"  de  Trofl'ort. 
CiiosAZ,  11.  et  m'",   c"    de  Seillonnas.   —    Chosax, 

i4a9  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  847,  f"  i5  r").  — 

(',ho»az,  XTiii'  s.  (Cassini). 
(^uossoN ,  c"'  de  Saint-Denis-le-Chosson.  — ■  Voir  Chao- 

ÇON. 

Choldamse,  écart,  c"  de  Champfromier. 

OouDAxs,    h.,    c"    de    Saint-Jean-de-Gonviile.  — 

Choudem,  xviii's.  (Cassini). 
Chohoeat,  h.,  c°'  de  Matafelon.  —  Chougia,   1299- 

1369  (arch.  de  la  Côto-d'Or,  B  io455,  1^  80  v"). 

—  Choulgia,  1894  (ibid.,  B  8i3,  P  3o).  — 
Songea,  liig  {ibid.,  B  807,  (°  4i  v°).  —  Apud 
Chaugiacum,  i483  {ibid.,  B  8a3,  C  3i8  r").  — 
Chougiaz,  i5oo  {ibid.,  B  810,  P'174  r°).  — 
Chaugiaz,  i563  {ibid.,  B  io453,  P  191  r").  — 
Changeât,  1670  (enquête  Bouchu).  —  Chaugiat, 
xviii'  s.  (Cassini).  —  Chaugeat,  1808  (Stat. 
Bossi).  —  Chougeal,  1847  (stat. post.). 

Ciioi  IL,  anc.  fief,  c"  de  la  Peyrouse. 

An  xïiu'  siècle,  ce  fief  était  une  dépendance  de 
la  soiguourie  de  Glaroins. 

Ciiurlbs,  h.,  c"*  de  Meillonnas. 

CiBEiss,  h.,  anc.  fief  de  Dombes  et  chat.,  c°"  de  Mi- 
zérieux.  —  Siben»,  1296-1369  (arch.  de  la  Côle- 
d'Or,  B  io455,  P  29  r°).  —  Sybens,  1999-1369 
(ibid.,  f  4o  r°).  —  Civins,  i356  (Grand  cartul. 
d'Ainay,  t.  I,  p.  665).  —  De  Civinin ,  i3()0  env. 
(ibid.,  p.  659).  —  Cibeint ,  x\'m' s.  (Cassini). 

Cibeins  était  une  seigneurie  en  toute  justice 
mentionnée  dès  l'an  1097;  acquise,  en  1228,  par 
l'église  mélropoUtaine  de  Lyon,  elle  passa  en  i33i 
à  Guichard  VIII,  sire  do  Beaujeu,  qui  l'aliéna, 
vers  i386,  aux  Cholier  dont  les  descendants  la 
possédèrent   jusqu'à    la    Révolution.   Cette  terre, 
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dont  dépendaient  les  paroisses  de  llizéricux  et  de 
Sainlo-Eupliémic,  fut  érigée  en  comté  par  le 
prince  de  Dombes,  en  1721. 

CiBEiNS  (Le-boisskac-de-),  riùss.,  affl.  du   Formons. 

CiLiA,  c°*  de  Feillens. —  CiVi'n,  i3a5  env.  (terr.  de 
Bàgé,  f  i3). 

CiLiuA,  anc.  nom  d'une  montagne,  à  ou  près  Ville- 
bois. —  In  monte  Cilima,  1220  env.  (arch.  de 
l'Ain,H3i5). 

C11.LE1,  anc.  lieu  dit,  c"°  de  Bressolles.  —  In  pairu- 
chia  de  BreissoUa,  condainiiia  de  Cillei,  1280 
(Guigne,  Docum.  de  Dombes,  p.  92). 

CiiiA\DBES,  anc.  mas,  c"  de  Clialaniont.  —  Mansus 
de  Cimaiulres,  laôa  (Biblioth.  Dumb.,  t.  II, 
p.  i5(j). 

Cimandres  était  originairement  du  fief  des  sei- 
gneurs d'Anthon ,  de  qui  il  passa  aux  seigneurs  de 
Roussillon  puis,  en  1262,  aux  sires  de  Beaujeu. 

*CisiANDiiEs,  localité  disparue,  c""  de  Vonnas.  —  In 
agro  Vattoniaceiise ,  in  villa  qui  dicitur  Batesia- 
masmn,  in  locuin  qui  dicilttr  Cimandrias ,  970  env. 
(Bec.  des  chartes  de  Cluny,  t.  II,  n°  laSi). 

CiKiEB  (Le),  h.,  c°'  de  Jassans. 

Cinq-Saules  (Lïs),m°°  isol.,  c"'  de  Laiz. 

Cin()-Vernes  (Les),  b.,  c'"  de  Saint-Étienne-du- 
Bois. 

"CioNiÈHEs  (Les),  anc.  lieu  dit,  c"°  de  Feillens.  — 
En  les  Cioneres,  i3a5  env.  (terr.  de  Bàgé,  f  i3). 
—  En  les  Cionires,  )3a5  env.  (ibid.). 

CiBiED  (Le),  lieu  dit,  c"  de  Groslée. 

CiBiEZ,  anc.  fief,  c°'  de  Ccrdon.  —  Cyria,  xiv' s. 
(Guigue,  Topogr.  liistor. ,  p.  io3). —  Ciriez, 
i65o  (Guicbenon,  Bugey,  p.  '19).  —  La  maison 
de  Ciries,  dans  le  bourfir  de  Cerdon,  i65o  (tbid.). 

GiSETTES  (Les),  localité  disparue,  c°'  d'Ambérieu-en- 
Bugey.  —  Les  Ciselés,  i'àhU  (arcb.  de  la  Côte- 
d'Or,'B870,  r  6  v"). 

Citadelle  (La),  f. ,  c°'  de  Meximieux. 

Cité  (La),  m»"  isol.,  c°'  de  Gex. 

CiTEioE  (La),  ruiss.,  affl.  de  Reyssouze,  c"'  de  Gras. 

Citerne  (La),  11,  c°'  de  Malafretaz. 

*CiTEis,  localité  détruite,  à  ou  près  Villeneuve,  sur 
la  roule  de  Sainl-Trivier  à  Villefranclie,  —  Grain- 
gia  de  Cyteys,  1399-1369  (arcb.  de  la  Gôte-d'Or, 
B  io4.5â,  f°  59  r").  —  Iter  iendens  de  Cyleis  ver- 
sus Villam  Francham,  1299-1369  {ibid.,  f°  5l  v"). 

CivRiEux,  c"'  du  c""  de  Trévoux.  —  Sivriacus,  984 
(Garlul.  lyonn.,  t.  1,  n°9).  —  Syvreu,  laSoenv. 
(pouillé  du  dioc.  de  Lyon ,  1'  1  3  r").  —  Syvriacus, 
1268  (Grand  cartul.  d'Ainay,  t.  11,  p.  i3o).  — 
Sivreu,  laSS  (Polypl.  de  Saint-Paul  de  Lyon, 
p.  lai). —  Sivrieu,  1662  ( Guicbenon ,  Dombes , 


t.  I,  p.  193).  —  Ctvrteu,  xTiii*  s.  (dénombr.  des 
fonds  des  bourgeois  de  Lyon,  f°  ai  v°).  — 
Civrieux,  an  x  (Ann.  de  l'Ain). 

En  1789,  Civrieux  était  une  communauté  du 
Francs-Lyonnais,  élection  et  sénéchaussée  de  Lyon, 
bien  que  les  trois  (|uarts  de  son  territoire  fussent 
de  Dombes  ou  de  Bresse. 

Son  église  jiaroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prèlré  de  Dombes,  était  sous  le  vocable  des  saints 
Denis  et  Biaise  ;  le  chapitre  métropolitain  de  Lyon 
présentait  à  la  cure.  —  Ecctesia  de  Sivriaco ,  986 
(Cartul.  lyonnais,  t.  I,  n°  9);  1096  (Bec.  des 
chartes  de  Cluny,  t.  V,  n°  3693). 

En  tant  que  fief,  Civrieux  dépendait,  depuis  le 
xiT  siècle,  du  domaine  de  l'église  métropolitaine 
do  Lyou;  la  justice  s'exerçait  à  Genay. 

A  l'époque  intermédiaire,  Civrieux  formait  avec 
Bernoud  une  municipalité  du  canton  et  district  de 
Trévoux. 
Civrieux    (Le-ruisseau-de-),  ruiss.,  affl.   du   Grand- 

Birieux. 
CizE,  c"°  du  c°°  de  Ceyzériat. —  Sici ,  1 35o  env.  (pouillé 
de  Lyon,  f°  i4  v°).  — Sisi,  i365  env.  (bibl. 
nat.,  lat-,  ioo3i,  f°  20  r°).  —  Size,  i563  (arch. 
de  la  Cote-d'Or,  B  io453,  f  33i  r°).  —  Cize, 
1670  (enquête  Bouchu). 

Avant  1790,  Cize  était  une  communauté  du 
bailliage,  élection  et  siibdélégation  de  Bourg, 
mandement  de  Villereversure. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prètré  de  Treffort,  était  dédiée  à  TAssouiplion  ; 
l'archevêque  de  Lyon  en  était  collaleur.  —  Ecclesia 
de  Syliiiiaco  cum  capella  Saiicte  Marie  Desien  (lis. 
de  Sicia),  11 84  (Dunod,  Hist.  des  .Séquan. ,  t.  I, 
pr.,  p.  69).  —  Ecclesia  de  Sici,  1  aSo  env.  (pouillé 
de  Lyon,  f°  13  v°,  addition  du  xiv"  siècle).  — 
Sire;  vocable  :  l'Assomption,  i6ô4-l655  (visites 
pastorales). 

Cize  dépendait  de  la  baronnie  de  Buenc,  la- 
quelle passa  au  xiii°  siècle  de  la  suzeraineté  des 
sires  de   Coligny   sous  celle  des  sires  de  Thoire. 

A  l'époque  intermédiaire,  Cize  était  une  muni- 
cipalité du  canton  de  Chavannes,  district  de 
Bourg. 
CiziEu,  lieu-dit,  c""  de  Briord. 
CizoD,  h.,  c"°  de  Clialles-la-Montagne.  —  Villa  de 
Cysos,  1399-1369  (arch.  de  la  Côle-d'Or,  B  io455, 
P  16  v°).  —  Cisos,  i3o6  {ibid.,  B  io454, 
f°  10  r°).  —  Cizoz,  i563  {ihid.,  B  io4d3, 
f  1  43  r").  —  Cizot,  Xïiii"  s.  (Cassini). 

En  1789,  Cizod  était  un  village  de  la  paroisse 
de  Challes-la-Monlagne  et  relevait  comme  elle  des 
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bai'onuies  de  Cerdon  et  de  Ponciii.  Le  premier 
degré  de  juridiction  s'exerçait  à  Challes. 

Cliie  (La),  h.,  c"'  de  Lent.  —  La  Clay,  parrochie 
Longi  Campi,  1/107  (  arch.  de  la  Cote-d'Or, 
15  585,  f  307  r°). 

Claie  (La),  b.,  c°°  de  Péroiiges.  —  Trevium  de  la 
Glay,  1376  (arcli.  de  la  €6le-d'0r,  B  687,  f  5  v"). 

Claie  (La),  anc.  lieu  dit,  c"°  de  Saint-Martin-le- 
Chàtei.  —  La  Cleya,  l'igS  env.  (terr.  de  Saint- 
Martin,  f  3  4  v°). 

Claie  (La),  écart,  c"' de  Viliars.  —  La  Claye,x\ ni' s. 
(Ca-isiiii). 

*CniEs  (Les),  anc.  lieu  dit,  c"  d'Ozan.  —  In  villa 
Osaiiiio  iinum  pralmn  qnem  vocanl  ad  Cledas,  ggi- 
1(182  (lier,  des  charles  de  Cluny,  t.  III,  9389). 

CLAin  (Le),  ruiss.,  alll.  de  l'Irancc. 

Claibe-Combe  (La),  m°"  isol. ,  c"  de  Traraoyes. 

*Clai«efost,  localité  disparue,  à  ou  près  Confort.  — 
Clarafom,  i553  (arcli.  de  ia  Côte-d'Or,  B  769, 
r-  810  r"). 

'CLAiKEroM,  localité  disparue,  à  ou  prés  Miribel.  — 
De  Claro  Fonte,  ia85  (Polypt.  de  Saint-Paul  de 
Lyon,  p.  94).  —  Johnnz  de  Clarajont,  i3ao  env. 
(Docum.  linguist.  do  l'Ain,  p.  97). 

Claire-Fostaine,  source  aboudaule  el  li.,  c°°  de 
Virieu-le-Grand. 

Claisok  (La),  h.,  c"  de  Saint-Elienne-du-Bois.  — 
La  Claysnn,  i5i2  (arcli.  de  l'Ain,  H  920, 
f*  i5'i  r"). 

Clapie»  (Le),  écart,  c"*  de  Bourg. 

Clapiers  (Les),  h.,  c°"  de  Saint-Denis-le-Ceyzériat. 
—  Unfjue  ad  cortem  den  Clappier» ,  ir)86  (Guiclie- 
non,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  92).  — •  Ad  locum 
dictum  lo  Clapiz,  ilt3']  (Brossard,  Cartul.  de 
Bourg,  p.  9  4o).  —  Le  Clappier,  i56à  (arch.  de 
la  Cote-d'Or,  B  Sgi,  f  696  r*).  —  U»  Clapieri, 
XTiii's.  (Cassini). 

CiAnETiÈBES  (Les),  h.,  c°*  de  Dniillat. 

Clausittes  (Les),  écart,  c°'  de  Korens. 

Clavage,  anc.  maison  forte,  c"  de  Saint -André - 
d'Huiriat. 

Clateal  (Le),  écart,  c°'  de  Saint-Jean-de-Niort. 

Clatelière  (La),  fermes,  c°"  d'Hotonnes. 

Clatabds  (Les),  h.,  c"*  d'illiat. 

CiAïEs  (Les),  h.,  c"' de  Vonnas. 

Clavette  (La),  anc.  lieu-dit,  c"'  de  Buellas.  —  La 
Clayela,  i'ii7  (arcb.  de  la  (;ôle-d'Or,  B  6a6, 
r  i(ii  r-|. 

CLcr-GEiiiAiN  (La),  b.,  c"*  de  Mizérieux. 

CtEPs  ou  Clés  (Les),  h.,  c°*  de  Saint-André-le- 
Panoui.  —  Ije»  Cle»,  i564  (arcb.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  .J92,  r  373  r°). 


Cléïexciat,  section  de  la  commune  de  i'Abljergeiuent- 
Clémenciat. —  In  agro  Clemenciacense ,  inipsa  ailla, 
967  (Rec.  des  chartes  de  Cluny,  t.  II,  n°  1096). 

—  Clemencie,  i9  5o  env.  (pouillédu  dior.  de  Lyon, 
f^  i3  v°).  —  Cletnenciacus ,  1979  (Cuichenon, 
Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  17).  —  Clemencia,  lisli 
(terr.  de  Peyzieux).  —  Clemencia  en  Bresse,  166a 
(Guicbenon,  Hist.  de  Dombcs,  t.  I,  p.  94).  — 
Clémentia,  1808  (Stat.  Bossi ,  p.  i63).  —  Clé- 
mentiat,  i84i  (Etat-Major). 

Avant  1790,  Clémenciat  était  une  communauté 
du  bailliage,  élection  et  subdélégation  de  Bourg, 
mandement  de  Cbàlilion-lcs-Dombes. 

Son  église  paroissiale ,  diocèse  de  Lyon ,  archi- 
prétré  de  Dombes,  était  dédiée  aux  saints  Clair 
et  Didier;  le  prieur  de  Neuville  présentait  à  la 
cure  au  nom  de  l'abbé  de  Saint-Claude.  —  Eccle- 
»ia  de  Clemenciaco ,  1174  (Dunod,  Hist.  des 
Séquan. ,  t.  I,  pr. ,  p.  69). 

En  tant  que  seigneurie,  Clémenciat  appartint, 
du  XII*  au  xiv'  siècle,  à  des  gentiisbommes  qui  en 
portaient  lo  nom.  —  Dominas  Pontius  de  (Clemen- 
cia, miles,  1279  (Guicbenon,  Bresse  et  Bugey, 
pr. ,  p.  20).  Au  xïiii*  siècle,  Clémenciat  était 
divisé  entre  deux  seigneuries  :  le  clocber  et  partie 
de  la  paroisse  dépendait  de  la  baronnie  de  l'Aber- 
gemenl,  laquelle  relevait  du  comté  de  Montrevel, 
le  reste  dépendait  du  comte  de  Béreins. 

A  l'époque  intermédiaire,  Clémenciat  était  une 
municipalité  du  canton  et  district  de  Châtillon- 
les-Dombes. 

CLEMENrnBV,  anc.  mas.,  c"  de  Polliat. 

Clément,  écart,  c"°  de  Romans. 

Clehoz  ,  localité  disparue ,  à  ou  près  Collonges.  —  C/e- 
moz,  I  497  (arch. delà  Côte-d'Or,  B  1 1  a5, f°  1  igr"). 

Clehciiière  (La),  anc.  mas.,  à  ou  près  Birieux.  — 
Mansus  de  la  Clenchieri,  1 299-1  SCg  (arcb.  delà 
Côte-d'Or,  B  io4â5,  f  3  v"). 

CLÉON,b.,c°*  de  (j'orcelles.  —  De  cloinn  nsque  ad 
fagum  de  Corller,   I2i3  (arcb.  de  l'Ain,  H  3^7). 

—  Cloons,  i24o  (arcb.  de  l'Ain,  H  368).  — 
Cleon,  ia45  (Polypt.  de  Saint-Paul  de  Lyon, 
app.,p.  174). 

Il  v  avait,  au  moyen  Age,  à  Cléon,  un  prieuré 
rural  dépendant  du  monastère  de  Blyes.  —  Eccle- 
sia  de  Cloyon,  monialium  pri.,  i95o  env.  (pouillé 
de  Lyon,  fi 5  v"). 
Clerdan  (Grand-  el  Petit-),  hameaux  et  anc.  fief,  c"' 
de  Romans.  —  La  seigneurie  de  Clerdan  dite  du  Chd- 
telard,  1754  (Baux,  Nobil.  de  Bresse  et  Dombes, 
p.  2o3).  —  Petit  el  Grand  Clerdent,  xviu'  s. 
(Cassini).  —  Clerdan,  1847  (stat.  post.). 
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(llerdan  fut  érigé  en  fief,  en  1736,  par  le  duc 
du  Maine,  souverain  de  Dombes;  ce  fief  consistait 
en  une  maison  située  au  hameau  de  Cierdan ,  pa- 
roisse de  Romans  et  en  domaines  ruraux  situés 
dans  la  paroisse  de  la  Chapelle,  le  tout  dépendant 
de  la  seigneurie  du  Châtelard.  La  même  année,  le 
prince  unit  les  ruines  du  château  du  Châtelard  au 
fief  do  Clerdan  qu'il  érigea  en  comté  sous  le  nom 
du  Châtelard. 

*Clerjons  (La  Tbbbe-adi-),  anc.  lieu  dit,  c'"  de 
Civrieuï.  —  Terra  auz  CAerzom,  i  985  (Polypl.  de 
Saint-Paul  de  Lyon,  p.  86). 

Clermost,  h.,  c"'  de  Sainl-Didier-d'Aussiat.  —  De 
Claromonte,  ia36  (arch.  du  Rhône,  titres  de  Lau- 
musse,  chap.  11,  n°  i6).  —  Clarmotit,  i365 
(arch.  du  Rhône,  terr.  de  Saint-Martin,  I,  f  1 1  r°). 
En  tant  que  fief,  Ciermont  relevait  de  la  sirerie 
de  Bâgé;  il  était  possédé  aux  xiii'  et  xiv"  siècles 
par  des  gentilshommes  qui  en  portaient  le  nom. 

—  DominusA.de  Claromonte,  iSSy  (Guicheiion, 
Savoie,  pr. ,  p.  167). 

Clermonts  (Les),  h.,  c"  de  Foissiat.  —  Ctarmont, 
i33.^  env.  (terr.  de  Teyssonge,  f  27  r°). —  Cier- 
mont, xvni*  s.  (Cassini). 

Cleï,  «ncien  nom  d'une  montagne  située  entre  Apro- 
monl  et  Oyonnax.  —  La  montagny  de  Ctey, 
xiï'  s.  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  aSi). 

Clevriat,  h.,c°'  de  Salavre. —  Cleyria,  iliOQ  (arch. 
delà  Côte-d'Or,  B  621  bis).  —  Cleyriat,  i836 
(cadastre). 

Cleïzieu,  c°'  du  c°°  de  Saint-Rambert.  —  Cleiseti, 
laaS  (arcli.de  l'Ain,  H  807).  —  Clayseu,  laSg 
(ihid.,  H  273).  —  Cleyseu,  i33()  [ihid. ,  Haaa). 

—  Cleyssiacus,  iSôg  (ibid.,  H  1  ).  —  Cteisiou, 
xiï"  s.  (arch.  de  la  Côled'Or,  B  887).  —  Cleseu, 
ilig-2  (pouillé  du  dioc.  de  Lyon,  f  ag  v°).  — 
Cleysiacus,  i5o8  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  792, 
f  379  r°).  —  Cleysiou,  t5o8  (ibid.,  f  1  r°).  — 
Cleysieu,  mandement  de  Sainct  Rambert  en  Beugeys, 
i553  [ibid.,  B  io453,  f°  90  r°).  —  Chizieti  en 
Bugey,  1670  (enquête  Bouchu).  —  Clezieu,  178g 
(pouillé  du  dioc.  de  Lyon,  p.  12).  —  Cleyiieu, 
1790  (Dénomb.  de  Bourgogne).  —  Clézieux,  an  x 
(Ann.  de  l'Ain). 

En  178g,  Cleyzieu  était  une  communauté  de 
l'élection  et  subdélégation  de  Belley,  mandement 
de  Saint-Rambert  et  justice  du  marquisat  de  même 
nom. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prèlré  d'Ambronay,  était  dédiée  à  Saint  Martin; 
l'abbé  de  Saint-Rambert  présentait  à  la  cure.  — 
Ecclesia    Sancti  Martini   de    Cleysieu    (lis.    Cley- 


seu), 1191  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr., 
p.  334). 

Originairement,  Cleyzieu  était  du  fief  des  sires 
de  Coligny  de  qui  il  passa,  vers  laoo,  aux  sires 
de  la  Tour-du-Pin,  depuis  dauphins  do  Viennois, 
puis,  en  )336,  aux  comtes  do  Savoie.  En  1576, 
Cleyzieu  fut  compris  dans  le  marquisat  de  Saint- 
Rambert. 

A  l'époque  intermédiaire,  Cleyzieu  était  une 
municipalité  du  canton  et  district  de  Saint- 
Rambert. 

Cloche-Etang  (La),  h.,  c"  de  Marsonnas. 

*Cloon  ou  Cléon,  localité  disparue  qui  était  située 
entre  Renonces  et  Blyes.  —  Dcmus  de  Cloun  in 
Meria,  ia66  (Guigne,  Cartul.  de  Saint-Sulpiœ, 
p.  127). 

Clos-d'Arkona  (Le),  ancien  domaine,  c°"  do 
Poncin.  —  Sa  maison  de  Poncins  appellée  clos 
d'Arbona,  i3()3  (Masures  de  l'Ile-Barbe,  t.  I, 
p.  38.). 

CLOs-DE-BocAR^oz  (Le),  anc.  lieu  dit,  c°*  de  Coligny. 

—  Vinea  sive  clausum  predtcte  domus  de  Bocarno , 
vocatmn  Clos  de  Bocarno,  liaS  (extent.  de  Bo- 
carnoz  ). 

Clos-de-Villars  (Le),  anc.  lieu-dit,  c"  de  Reyrieux. 

—  .ipud  Raireu ,  clausum  de  Villars,  1226  (Ma- 
sures de  l'Ile-Barbe,  1. 1,  p.  139). 

Closel,  f. ,  c"  de  Rignioux-le-Franc.  —  Closel,  1385 
(Poiypt.  de  Saint-Paul  de  Lyon,  p.  82). 

Closettes  (Les),  h.,  c°°  de  Forens. 

Closure  (La),  anc.  mas,  c°"  de  Curtafond.  —  Lucn 
diclo  en  la  Girardiri,  seu  en  ta  Clausura,  i4go 
(  terrier  des  Chabeu ,  f°  2  a  ). 

Closure  (La),  écart,  c"  de  Saint-Germain-de- 
Renon. 

Closure  (La),  anc.  mas,  c°'  de  Saint-Nizier-le- 
Désert.  —  Mansus  de  Clausura,  laiS  et  la 60 
(Biblioth.  Dumb.,  t.  I,  p.  i5o  et  i55). 

Closures-aux-Boubdoss  (Les),  anc.  mas,  c"  de  Feil- 
iens. —  Les  clnsures  als  Bordons,  i335  env. 
(lerr.  tie  Bàgé,  f  8). 

Cloux,  h.,  c""  de  Cruzilles. 

Clbse  (La),  c"*  de  Collonges,  très  ancienne  paroisse 
depuis  longtemps  supprimée.  —  In  pagu  Geben- 
nensi,  ecclesia  de  Clusia,  1 184  (Dunod,  Hist.  des 
Séquan.,  t.  I,  pr. ,  p.  69).  —  Villarium  de  Clusa, 
laaS  (Biblioth.  Sebus. ,  p.  75).  —  In  clusa  de 
Gayo,  1386  (Valbonnais,  Hist.  du  Dauphiné,  pr. , 
p.  37).  —  Voir  Fort-de-l'Ecluse. 

Cuise  (La),  villa;;e  dépendant  pour  une  partie  de 
Nanlua  et  pour  l'autre  de  Montréal.  • —  La  Mala- 
diere  de  la  Clusa ,  1 356  ( Docum.  linguisl.  de  l'Ain , 
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p.  137).  —  Via  tendent  de  Cluta  versus  Senoches , 
1^37  (arcli.  de  la  Côte-d'Or,  B  8i5,  f  i3  r"). 

Closkix,  localité  disparue,  à  ou  près  Montaiiay.  - — 
Apud  Cluseuz,  laôa  (Cart.  lyonnais,  t.  H, 
n«59i). 

CoBERTBOiiD,  11.,  c°*  de  Dommartin-de-Larenay.  — 
Corbertout ,  1  aSS  (arch.  du  Rhône,  titres  de  Lau- 
musse,  cliap.  i,  n°  i3).  —  Corbertoud,  l'ioi 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  557,  (°  2/19  r°).  —  De 
Corbertodo,  i4oi-i4o4  (ibid.,  B  56'i,  3).  — 
Cobertnut,  )  43()  (arch.  de  l'Ain  ,  H  792,  f  jâir'). 

—  Cnbertud,  1.536  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey, 
pr. ,  p.  4a).  —  Cobei-lhoud ,  i636  (arch.  de  l'Ain, 
H  863,  P  22a  r").  —  Coberlhod,  i65o  (Guiche- 
non, Bugey,  p.  56). 

Coberthoud  était  une  seigneurie  avec  poype  et 
maison  forte  relevant  originairement  des  sires  de 
Bàgé;  son  plus  ancieu  possesseur  connu  est  Guil- 
laume de  Goberlhoiid  qui  vivait  de  ia3o  à  i35o  et 
dont  les  deux  fdies  firent  hommage  de  la  terre  de 
Coberthoud  à  Amcdée  V  de  Savoie,  en  1372.  — 
Domw  fortis  de  Corbertoud,  1273  (Guichenon, 
Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  |5).  —  Poypia  fortis  de 
Corbertoud,  1373  (ibid.,  p.  ta).  —  Le  seigneur 
de  Coberthoud,  i636  (arch.  de  l'Ain,  H  803, 
P  356  r°). 

CocHÈiie  (Li),  h.,  c"*  de  la  Tranclière.  —  La  Co- 
eheri,  i3/ii  env.  (terr.  du  Temple  de  Mollissolo, 
f  iU  r").  —  Im  Cochiri,  i44o  env.  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  370  tei;  P  3  v°).  —  Afud  Cochc- 
riam,  t  Itgb  (arch.  du  Rhône,  titres  des  Feuillets). 

CocBtTTiÈBE  (L*),  anc.  lieu  dit,  c°*  de  Bàgé-la-Vilte. 

—  La  (Jochattiry,  i53B  (censier  de  la  Vavrette, 
P  •;.3o). 

CocBiTTiiRE  (La),  anc.  lieu  dit,  c"  de  Sainl-Cyr-sur- 
Menthon.  —  La  Cochalire,  i63o  env.  (terr.  de 
Sainl-Cyr-sur-M.,  P  i83). 

CocuoLiÈRE  (La),  t.,  c°'  d'Holoruies. 

CociAcus  VILLA,  localilc  depuis  longtemps  détruite  qui 
devait  être  située  dans  le  voisinage  de  Lurcy.  — 
Ilemque  Luperciaco  et  Cociaco,  85o  (Diplôme  de 
l'empereur  Lothaire  pour  l'église  de  Lyon,  dans 
D.  Bouquet,  t.  VIII,  p.  3go). —  Vicumtiue  Ambaria- 
cum  ttlque  lleltiniacum (con.  Ilulliniacuiii),  Luper- 
ciacum  eliam  et  Coliacum,  885  (dipl.  de  Charles 
le  Gros  pour  l'église  de  Lyon,  ibid.,  t.  IX,  339). 

—  Luperliacum  etiam  et  Cocciacum,  899  (Dipl.  de 
Louis  l'Aveugle,  ibid.,  t.  IX,  p.  674). 

CociKV,  c"*  de  Sainte-Croix.  —  Code,  1219  (Cart. 
lyonnais,  t,  1,  n"  161).  — •  Coce,  1233  (Guigne, 
Topogr.,  p.  107).  —  Coceu,  i-ili']  (Guigne,  Doc. 
de  Dorahes,  p.  131).  —  Cociou,  i394  (arch.  du 


Rhône,  titres  des  Feuillées  :  titres  communs, 
chap.  II,  n°  1).  —  Cossieu  en  Bresse,  près  Mi- 
rehel,  1734  (Descr.  de  Bourgogne). 

Les  chevaliers  de  Saint-Jeau-de-Jérusalem  pos- 
sf'daicnt  une  maison  à  Cocieu ,  longtemps  avant  la 
suppression  de  l'ordre  des  Templiers;  cette  maison 
était  membre  de  la  commanJerie  des  Feuillets  ou 
Feuillées. —  Coceus , hospital ,  laSoenv.  (pouilléde 
Lyon,  P  1 1  r°).  —  Preceptor  Foliarum  et  de  Cociou, 
iSaA  (arch.  du  Rhône  :  fonds  de  Malte,  titres  des 
Feuillées).  —  Le  membre  de  Cossieux,  1788  (les 
Feuillées,  titres  communs,  n°  1). 

La  chapelle  de  l'hôpilal  de  Cocieu  était  dédiée 
à  Notre-Dame  et  à  saint  Jean-Baptiste. 
CocoGNK,  h.,  c""  de  Saint-Genis-sur-Menthon.  — 
*Cosconia.  —  In  pngo  Lugdunensi  :  Cosconacum 
cnm  ecclesia,  980  env.  (Cart.  de  Saint-Vincent-de- 
Màcon,  p.  288).  —  In  potestate  Cosconaci,  980 
env.  (ibid.).  —  Quoquonyes,  parrochie  Sancti 
Genesii,  i443  (arcli.  de  l'Ain,  H  793,  P  584  r°). 

—  Coquognies,   iltÇ)l>  (ibid.,  H  797,  P  38i   r°). 

—  Apud  Cocognes,  i533  (arch.  de  l'Ain,  H  8o3, 
P  1  r°).  —  Cocogne,  xviip  s.  (Cassini). 

CocoLANNAz  (La),  lieu  dit,  c"  de  Champdor. 
"CocoxsiÈBE  (La),  anc.  lieu  dit,  c°*  de  Péronnas.  — • 

La  Coconiry,  1784  (les  Feuillées,  c.  13). 
CoHOT,  anc.  mas,  à   ou  près  Lurcy.   ■ —   Mnnsus  de 

Cnhot,  1096  (Rec.    des    chartes   de  Cluny,  t.  V, 

n"  3703).  —  Var.  de  B  :   Coohol  (ibid.,   note  3). 
*Con.LARDitBE  (La),  anc.   lieu  dit,  c°'  de  Bàgé-la- 

Ville.  —  La   Coillardiri,  i439  (arch.  de  l'Ain, 

H  792,  P  35  r»). 
CoiNTiER  (Le),  h.,   c""  de  Gucreins.  —  Le  Cointy, 

1847  (stal.  posl.). 
CoiMiÈREs   (Les),   h. 

mont. 
CoiRON,  lieu-dit,  c°'  de  Ceyzériat. 

(Brossard,  Cart.  de  Bourg,  p.  3  44) 
CoiBON,  f. ,  c""  de  Condeyssiat. 
CoiRON,  h.,  c"  de  Saint- Alban.  —  Coyron,  xsm'  s. 

(Cassini). 
CoiSELET,  b.,  c"*  de  Matafelon.  —  Coheysel,   1387 

(censier  d'Arbent,   P  36  r°).   —   Coeysel,   1887 

(ibid.,  P  a5  r»).  — .  Coysel,  1887  (ibid.,  P  aa  v"). 

—  Coiselet,  i65o  (Guichenon,  Bugey,  p.  5o). 
Dans  l'ordre  féodal ,  Coiselet  était  une  seigneu- 
rie en  toute  justice  et  avec  maison  forte,  du  fief  des 
sires  de  Thoire.  En  1  789,  c'était  une  seigneurie  res- 
sortissante au  bailliage  de  Belloy.  —  Domus  fortis  de 
Coysello,  1  4 1  5  (censier  d'Arbent,  f°  *69  v").  —  Le 

jief  de   Coyselel,  à  cause  de  Matafelon  en  Bugey, 
i536  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  5i). 


c°"  de   Dompierre-de-Chala- 
Coyron,  l437 
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CoLASDs  (Les),  écart,  c"  de  Saint-André-d'Huiriat. 
■ —  Colem,  1757  (arcb.  de  l'Ain,  H  889,  f  45  r°). 

Coi.-de-Cboset  (Le),  col  duMont-Jiira,  sur  la  c"°  de 
Croset. 

CoL-DE-LA-FiiJCiLLE  (Lk),  col  du  Mont-Jupa,  à  1,823 
mètres  d'altitude,  sur  la  c'"  de  Gex. 

OoL-DE-Poii  (Le),  moutajjne  (|iii  domine  Nantua  de 
la  liauteur  de  i,o'i8  mètres.  Elle  est  plus  particu- 
lièrement connue  sous  le  nom  évidemment  déformé 
de  Mont  d'Ain. 

CoLiGNï,  cb.-l.  de  c°°  de  l'arrond.  de  liourj;.  —  Co- 
loniacns,  1188  (Gniclienon,  Bresse  et  Bugey,  pr. , 
p.  948);  i3o4  (Duboucliet,  Maison  de  Coligny, 
p.  82);  i556  ((juirheuon,  Bresse  et  Bugey,  pr. , 
p.  97).  —  Cohnhen,  1  298  (Bibliotli.  Dumb. ,  1. 11, 
p.  89).- —  Colonia,  1228  (Duboucliet,  ouvr.  cite, 
p.  45). —  CoJoniou,  1288  (Cart.  lyonn.,  t.  1, 
n°  821).  —  Cologtiie,  1946  (ihid.,  p.  63); 
i434  {ibid.,  p.  168).  —  Cohgnia ,  i25o  env. 
(pouillé  de  Lyon,  f  i5  r°). —  Cohijrniacus ,  1261 
(arrh.  de  l'Ain  ,  H  396);  1887  (arrli.  de  la  Cote- 
d'Or,  B  548,  P  4i  r°).  —  Ctdoijpùncns ,  1284 
(Cart.  lyonnais,  t.  II,  n°  789). —  Coloijrne,  1284 
(Dubouchet,  ibid.,  p.  9A);  i355  (Guichenon, 
Savoie,  pr.,  p.  199);  i434  (Dubouchet,  ibid., 
p.  162).  —  Castrum  de  Coloignein,  ]  286  (ibid., 
p.  19).  —  Colungne,  1385  (Bibliotli.  Dumb.,  t.  1, 
p.  9o4).  ■ —  Cologne,  1289  (Guichenon,  Bresse 
et  Buf;ey,  part.  I,  p.  58).  —  Dp  Coloneiaco,  xiii"  s. 
(arch.  de  l'Ain,  H  988).  —  Colognacn»,  1802 
(Brossard,  Cart.  de  Bourjj,  p.  17).  —  Cologna, 
i3o4  (Dubouchet,  ïéiy.,p.  98);  i855  (Guichenon, 
Savoie,  pr. ,  p.  198). —  Colloigniacus ,  i325 
(pouillé  ms.  de  Lyon,  P  9).  —  Colonier,  1869 
(Dubouchet,  ibid.,  p.  118).  —  Mensura  Cole- 
Ifiiiaci,  ili2b  (arch.  du  Rhône,  H  2759).  — 
Colegnia,  ilisb  (arch.  du  Rhône,  H  9759).  — 
Collignia ,  i48o  (Dubouchet,  ibid.,  p.  186); 
1  55o  env.  (cens.  d'Esguérande,  f  1). —  CoUeignia, 
1457  (ibid.,  p.  316). —  Cologna  en  Bresse,  i536 
(Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  56).  — 
Collognia,  i563  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  io449, 
f  i4i  r°).  —  Collogny,  i568  {ibid.,  (°  900  r°). 
—  Colligny,  1670  (enquête  Rouchu).  —  Collo- 
gniat ,  1 6  7  4  (  les  Feuilices ,  lit  res  communs ,  n"  18, 
f°22). —  Coligny  :  Nanl-Coteau ,  1798  (Index  des 
noms  révolution.).  —  Couligna,  patois  actuel  (Re- 
vue des  patois,  i"année,  p.  161),  ou  plulôt  Cou- 
kgna. 

Sous  l'ancien  régime ,  Coligny  était  une  commu- 
nauté du  bailliage,  élection  et  subdélégation  de 
Bourg. 


Dans  l'ordre  ecclésiastique,  Coligny  était  le 
chef-lieu  d'un  archiprètré  du  diocèse  de  Lyon.  Son 
église  paroissiale,  dédiée  à  saint  Martin,  était  à 
la  collation  de  l'abbé  de  Saint-Claude.  Les  religieux 
de  cette  abbaye  possédaient,  à  Coligny,  un  prieuré 
également  dédié  à  saint  Martin,  et  qui  leur  fut 
confirmé,  ainsi  que  réghse  paroissiale,  par  l'em- 
pereur Frédéric  Barberousse,  en  11 84. —  Guido, 
aschipresbyler  Colotiiaci ,  1090  (Dubouchet,  Mai- 
son de  Coligny,  p.  34).  —  Ecclesia  de  Coloniaco , 
cum  prioralu  et  capella  de  Pelraym-,  1 1 84  (  Dunod, 
Hist.  des  Séquan.,  t.  I,  pr.,  p.  69).  —  Colligny; 
patron  du  lieu:  S.  Martin,  i654-i655  (visites 
pastorales,  f  i83). 

La  seigneurie  de  Coligny  était  possédée,  dès  le 
commencement  du  %'  siècle,  par  ime  famille  qui 
en  portait  le  nom,  sous  la  suzeraineté  des  comtes 
de  Bourgogne.  —  Apud  castrum  t/uod  vocalur 
Coloniacum,  974  (Dubouchet,  Maison  de  Coligny, 
p.  39).  —  Manasses  [VI]  domiiius  de  Coloniaco 
quondam,  pro  remedio  nnimae  siiae,  patris  sui 
Manasms  [  V]  et  antecessorum  suoriim,  1090  {ibrd., 
p.  34).  —  Humbertus  [/],  dominas  de  Coloniaco, 
1090  [ibid.).  —  Guerricus  de  Coloniaco,  11 58 
(ibid.,  p.  38).  ■ —  Humbertus  [II]  de  Coloniaco, 
1 161-1 190  (Guigne,  Topogr.  histoc,  p.  i56).  — 
Aytne  [I]  de  Coloniaco,  1188  (Biblioth.  Dumb., 
t.  I,  p.  i3i). —  Hugo  de  Coloniaco,  iiçfU  env. 
(arch.  de  l'Ain,  H  287).  —  Hugo  Coloniaci  Hiero- 
solymam  petens ,  1202  (Dubouchet,  ibid.,  f.  lia). 
■ —  Witlelmus  de  Coloniaco,  1209  (ibid.).  — 
N'Ayme  [II]  de  Coloniaco,  1228  (arcb.  de  la 
Cote-d'Or,  B  564,  2).  —  Willelmus  [II]  de  Colo- 
niaco Vetere,  mort  avant  1970  (Guichenon, 
Bresse,  p.  43).  —  Stephanus  [II]  de  Coloniaco 
[vetere],  1388  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey, 
pr.,  p.  io5). 

La  terre  de  Coligny,  —  Mandamentum  et  tota 
ten-a  de  Colonia,  1  228  (Dubouchet,  Maison  de  Co- 
ligny, p.  45),  —  Feudum  Coloniaci,  1249  (arcb. 
de  la  (lole-d'Or,  B  564,  8),  —  nous  apparaît  dès 
le  début  du  xin"  siècle  divisée  en  deux  :  Coligny- 
le-Vieux  et  Coiigny-le-Neuf.  —  Coloniacus  novus, 
1306  (Dubouchet,  ibid.,  p.  4i).  —  Coloigniaci 
veteris,  1897  ('*"'•)  P-  i46).  —  En  la  cour  de 
Colognie  le  viex,  1  434  (ibid.,  p.  16g).  —  La  com- 
munauté de  Cologna  le  neuf,  i536  (Guichenon, 
Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  48). 

Guillaume  II,  seigneur  de  Coligny-le-Vieux,  ne 
laissa  qu'une  lille,  Marguerite,  - —  Margarita 
domina  Cologniaci,  1828  (Masures  de  llle- 
Barbe,  t.  I,  p.    'i56),  —  qui   porta  la  terre  de 
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Coligny-ie-Vieui  en  dol  à  Guy  de  Monlluel.  En 
i33i,  Jean,  fils  de  ce  dernier,  donna  celte  terre 
à  Etienne  II  de  Coligny,  seigneur  d'Aiidelnt  et 
tige  de  la  célèbre  maison  de  Coligny. 

Vers  1 2 1  0 ,  la  seigneurie  do  Coligny-le-Neiif  fut 
portée  en  dot  à  Albert  II,  sire  de  la  Tonr-du-Pin, 
par  Béatrix ,  fille  ainée  d'Hugues  de  Coligny.  — 
Alberlus  (le  Turre ,  dominus  de  Cohgniaco,  I5a8 
(Guigiie,  Carlul.  de  Saint-Sulpice ,  p.  7a). —  Bea- 
trix  de  Coloniaco  [noco],  1388  (Cartul.  lyonnais, 
L  I,  n°  3gi).  —  Dominium  de  la  Tor  et  de  Colo- 
niou ,  1  a38  (ibid. ,  t.  I ,  n"  3a  1).  —  Humherlut  conto 
d'Alhon.  . .  leignorde  la  Tor  et  de  Cnlungne,  ia85 
(Arcb.  nal.,P  1 366  ,  cote  1489). 

Des  sires  de  la  Tour-du-Pin,  Coligny-le-Neuf- 
passa  successivement  à  Robert,  duc  et  comte  de 
Bourgogne  (1  a85),  puis  à  Amédée  V,  comte  de  Sa- 
voie (1289).  En  1337,  Aymon,  comte  de  Savoie, 
inféoda  Coligny -le -Neuf  à  Edouard  I",  sire  de 
lieaujeu,  dans  la  postérité  duquel  il  resta  jusqu'en 
iSag  qu'il  fut  vendu  au  duc  Charles  de  Savoie, 
lequel  l'aliéna  |)cu  après,  sous  la  réserve  du  rachat 
j)er[)étuel.  En  i563,  le  duc  Emmanuel-Philibert 
céda  celle  faciillé  de  rachat  à  Gaspard  de  Coligny.  ' 
amiral  de  France,  qui  réunit  la  seigneurie  de 
Coligny-lo-Neuf  à  celle  de  Coligiiy-le- Vieux ,  sous 
le  litre  de  comlé.  Charles  de  Coligny,  fils  de 
l'amiral,  vendit  Coligny -le -Vieux,  en  1629,  et 
transmit  <;olignv-le-Neur  à  son  fils  Gaspard  II  qui 
mourut  en  i64G,  laissant  comme  unique  héritière 
sa  fille  Anne,  femme  de  Georges,  duc  de  Wur- 
temberg et  de  Teck ,  dont  les  descendants  reprirent 
le  fief  de  Coligny  en  1779.  Les  dépendances  de 
cette  terre  étaient  Coligny-le-Neuf,  Courmangoui , 
.?aint-Remy-du-Mont .  Beanpont  Chevignat,  la 
(iorbatière,  Poisoux,  Roissiat,  Belvey  et  Mont- 
juif. 

A  l'époque  intermédiaire,  Coligny  était  la  mu- 
nicipalité chef-lieu  du  canton  de  ce  nom,  district 
do  Bourg. 

CouGi»T-LE-B*s  et  Coliokt-le-Haut,  quartiers  du 
bourg  de  Coligny. 

C0L1.ADAXCHE  (Ew),  anc.  lieu-dit,  c"*  de  Perronas.  — 
£11  CoUadanchy,  1784  (les  Feuillées,  c.  i3). 

Collet  (Lb),  h.,  c°* de  Champfromier. 

CoLiKT  (Le),  h.,  c°"  de  Montanges. 

CoLLiARD  (Le-RcissEAD-DE-),  alll.  de  la  Doye-des- 
Neyrolles,  coule  sur  le  territoire  des  Neyrolles. 

CoLLUBD  (Sun),  granges,  c"'  des  Neyrolles. 

•CoLLiE  (En),  anc.  lieu  dit,  c"  d'Ambérieu-en-Bugey. 
—  En  CoUi,  1844  (arrh.  de  la  Côle-d'Or,  B  870, 
f  ia3  r"). 


CoLLioNNAS,  localité  disparue,  c"°  de  Villemotier.  — 
Collionnaii,  village  de  la  paroisse  de  Villemoutiei; 
1734  (Descript.  de  Bourgogne). 

Avant  1 790 ,  Collionnas  était  un  village  de  la 
paroisse  de  Villemolier,  bailliage ,  éleclion  et  sub- 
délégalion  de  Bourg,  mandement  de  Coligny. 

Dans  l'ordre  féodal ,  c'était  une  dépendance  du 
marquisat  de  Treffort. 

CoLLiOBBE  (Le),  ruiss.,  alll.  du  Poinaret. 

*CoLLioijROSA ,  anc.  nom  de  vallée  et  de  montagne,  à 
ou  près  Brénod.  —  Vallit  Coliurom,  ii36  (arch. 
de  Brenod). —  Mon»  Collourota ,  nG.'j  env.  (arch. 
de  l'Ain,  H  359). 

CoLLONGE  (Le   BiEz-DE-),  Tuiss. ,  afH.  de  l'Appeura. 

CoLLONGE  (Le  Biez-de-),  ruiss. ,  alTl.  du  Moine. 

CoLLONOE,  h.,  c""  de  Francheleins.  —  Colongia, 
i3a5  (Guigue,  Docum.  de  Dombes,  p.  3o3). 

CoLLOHGE,  h.,  c"*  de  Saint-Didier-d'Aussiat.  —  Apud 
Colungei,  1 439  (arch.  de  l'Ain,  H  79a ,  f"  659  r"). 
—  Colonges,  i443  {ibid.,E  798,  f  588  r°).' 

CoLLONGE  (La),  c°'  d'Illiat.  —  La  Collonge,  à  Itliat, 
xïiii''s.  (Aubret,  Mémoires  Dombes,  t.  II,  p.4a9). 

Collonge  (La),  h.,  c°'  de   Marsonnas. 

CoiLONGB  (La),  localité  disparue,  c'"  de  Saint-Jean- 
de-Thiirigneux. —  La  Collonge,  ih'jh  (arch.  du 
Rhône,  terr.  de  Bussiges,  f°  17).  —  La  Collongi , 
1575  (iW.,  1*67). 

Collonge,  h. ,  c"  de  Saint-Sorlin.  —  Colonge,  1786 
(arch.de  l'Ain,  H  966,  P  4  r°). 

Colloncïs  (Le  BiEz-DE-),  ruiss.,  alll.  de  la  (talonne, 
c"  (le  Ch.nneinset  de  Soint-Trivicr. 

Collonges,  ch.-l.  de  c""  de  l'arrond.  de  Gex.  —  Col- 
longes,  i4oi  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  1097, 
f"  168  r").  — •  Collunges,  i44i  (ibid.,  B  iioi, 
r  a45r'').  —  Colonges,  i46o  (ibid.,  B  769  Ai's, 
1"  5  r°).  —  Collonge,  xviii"  s.  (Cassini). 

En  1789,  Collonges  était  une  communauté  du 
bailliage  et  subdélégation  de  Gex  et  de  l'élection  de 
Belley. 

Son  église  paroissiale,  annexe  de  Farges,  dio- 
cèse de  Genève,  archiprètré  du  Bas-Ges,  était 
dédiée  à  saint  Théodule;  le  droit  de  présentalion 
à  la  cure,  qui  appartenait,  au  xiii'  siècle,  à  l'abbé 
d'Ainay,  était  passé  dejiuis  au  prieur  de  Nantua. 

Dans  l'ordre  féodal,  (Collonges  élail  une  dépen- 
dance de  la  baronnie  de  la  Pierre. 

A  l'époque  intermédiaire,  Collonges  était  lamu- 
nici|ialité  chef-lieu  du  canton  de  ce  nom ,  district 
de  Gei. 

Collonges,  écart,  c"'  de  Domraartin. 

CoLLO?iiES,  h.,  c""  de  Saint-Etienne-sur-Clialaronne. 

Collonges  (Les),  h.,  c"  de Saint-Genis-sur-Menlhon. 

16 
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-=—    Colonges  et    Collonge»,    i536    (Guichenon, 

Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  4 a). 
CoLLOHGis,  h.,  c°*  de  Saint-Sorlin. 
(^OLOBRios,  anc  vilia,  au  nord-ouest  du  département. 

—  In  pago  Lugduiwnae,   i»  villa   Calobrio,  968- 
971  (Cartul.  de  Sainl-Vincent  de  Mâcon,  n°  333). 

CoLOGNAT,  h.  et  m'°,  c°°  d'Aranc. 

CoLOGNiED  (En),  lieu  dit,  c°°  d'Ambérieu-en-Bugey. 

—  En  Colognieu,  i344  (arch.  de  la   Cote-d'Or, 
B  870,  f  sa  r°). 

CoLOMBAN,  écart,  c°'  de  Fareins. 
Colombe  (La),  localité  disparue,  c°'  de  Saint-Marlin- 
ie-Chàtel.  —  La  Culumba  de  Cormaczuyna,  i4io 
env.  (terr.  de  Saint-Martin,  f  4  r°). 

CoLOMBïNCHES ,  anc.  lieu  dit,  c°'  de  Viriat. —  Colom- 
benche»,  i335  euv.  (terr.  de  Teyssonge,  f  i5  v°). 

Colombier  (Le),  ruiss. ,  atll.  de  la  Sane. 

Colombier  (GuAiNE-DU-GRAND-)  ou  di  VALROUEr, 
second  chaînon  du  Jura,  dans  le  département  de 
l'Ain. 

Colombier  (Le-Grand),  monl.de  1,534  mètres  d'alti- 
tude, au-dessus  de  Culoz.  —  En  Colombiers ,  i643 
(arch.  de  l'Ain,  H  4o3). —  Granges  du  Colombier, 
1750  (ibid.,  H  407). 

Colohbier-de-Gex  (Le),  mont,  de  1,691  mètres  d'al- 
titude, dans  la  chaîne  du  mont  Jura,  sur  les 
communes  de  Gei  et  d'Kchenevex.  —  Colomby- 
de-Gex,  i844  (État-Major). 

Colombier  (Le),  écart,  c"  de  Biziat. 

Colombier,  h.,  c°'  de  lirens. 

Colombier,  h.,  c'"  de  Courtes.  — Apud  Colomberinm , 
i44a  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  726,  f  609  r»). 

Colombier  (Le),  écart,  c"  de  Montracol. 

Colombier  (Le),  h.,  c°°  de  Saint-Jean-sur-Reys- 
souze. 

Colombier  (Le),  h.,  c'"  de  Saint-Juhens-sur-Reys- 
souzc. 

Colombier,  h.,  c"' de  Saint-Martin-du-Mont. 

Colombier  (Le),  f. ,  c"*  de  Saint-!Nizier-le  Désert. 
Le  Colombier  était  un  petit  fief  de  Dombes. 

Colombier  (Le),  h.,  c'"  de  Saint-Reiny. 

Colombier  (Le),  anc.  fief  sans  justice,  c"°  de  Sainl- 
Trivier-de- Courtes. 

Colombier  (Le),  écart,  c"'  de  Saint-Trivier-sur-.VIoi- 
gnans. 

Colombier  (Le),  h.,  c"'  de  Sandrans. 

Colombier  (Le),  h.,  c'"  de  Sermoyer. 

Colombier  (Le),  h.,  c"'  de  Tossiat. 

Colombier  (Le),  écart,  c°°  de  Vernoux. 

*Colombière  (La),  localité  disparue,  c°*  de  Rignieux- 
ie-Franc.  —  La  Columberi,  1  a85  (Polypt.  de  Saint- 
Paul  de  Lyon,  p.  37). 


CoLOM bière  (La),  ancvfiefde  Dombes,  c°'  de  Savi- 

gneux.  Ce   petit  fief,   sans  justice,  se  composait 

d'une  maison  et  d'un  domaine. 
CoLOMBs  (Les),  localité    disparue,   c"  de    Cormoz. 

- — Apiid  Domos  Colombornm,   iliig  (arch.  de  la 

Cote-d'Or,  B  722,  f*'445r''). 
CoLOMiEii,  c"  du  c°"  de  Belley.  —  Villa  de  Colomiaco, 

i354  (arch.  de  la  Cole-d'Or,  B  843,  P  i36  r"). 

—  Colomiou,  2354  [ibid.).  —  Colomeu,  i359 
(ibid.,  B  844,  f  119  r°).  —  Colomiacus,  i433 
(ibid.,  B  848,  f  18  v").  —  Colomyou,  1498 
(ibid.,  B  794,  f  i55  r").  —  Collomieu,  i64o 
env.  (arch.  de  l'Ain,  G  i44).  —  Colomieii,  1670 
(enquête  Bouchu);  1807  (Slat.  Bossi):  1876 
(Ann.  de  l'Ain).  • —  Colomieux,  an  x  (ibid.). 

En  1789,  Colomieu  était  une  communauté  du 
bailliage,  élection  et  subdélégation  de  Belley,  man- 
dement de  Rossillon. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Belley,  archi- 
prélré  dArbignieu,  était  dédiée  à  saint  Appolli- 
iiaire;  l'évéque  de  Belley  en  était  collateur.  — 
Capellanus  do  Colomiaco,  i365  env.  (Bibl.  nal., 
lai.  ioo3i,  f  120  v").  —  Ecclesia  de  Coullomieu , 
sub  vocabulo  Sancti  Appollinaris ,  i4oo  env, 
(poiiiilé  du  dioc.  de  Belley). 

Dans  l'ordre  féodal,  Colomieu  dépendait  du 
comté  de  Rossillon. 

A  l'époque  intermédiaire ,  Colomieu  était  une 
municipalité  du  canton  et  district  de  Belley. 
CoLOMiEH,  chapelle  rurale,  c"  de  Vieu-d'Yïenave. 
CoLONGE  (La),  anc.  lieu-dit,  c°'  d'Ambérieu.  —  La 

Colungi,  1392  (arch.de  la  Cote-d'Or,  B887). 
CoLosGE  (La),   localité  disparue,  c"  de  La   Boisse. . 

—  La  Colungi,  lah']  (Guigue,  Docum.  de 
Dombes,  p.  lao). 

CoLONOE  (La),  h.,  c"°  d'Rliat.  —  Colongia,  l3•^5 
(BiblioUi.  Dumb. ,  t.  1,  p.  94).  — La  Colonge , 
166a  (Guichenon,  Dombes,  t.  I,  p.  66). 

La  Colonge  était  une  seigneurie  de  Dombes, 
en  toute  justice  et  avec  château,  possédée  au 
xiv'  siècle,  par  des  gentilshommes  qui  en  portaient 
le  nom;  par  la  suite,  celle  seigneurie  fut  érigée  en 
baronnie.  En  1 789,  la  Colonge  ressortissait  à  la 
8énéchau--sée  de  Trévoux.  —  Le  fief  de  la  maison 
de  la  Colonges ,  xviii'  s.  (Aubrel,  Mémoires,  t.  H, 
p.  83). 

Colonges,  h.,  c°'  de  Curciat-Dongalon.  —  Apud 
Colongia»,  i4i6  (arch.  de  la  Gôte-d'Or,  B  719, 
table). 

Colonges  (LE3),c°*de  Mexiraieux.  —  Les  Colonges, 
1285  (PoKpt.  de  Saint  Paul  de  Lyon, p.  5i). 

CoLOKGEs,  h.,  c"'  de   Saint-Elienne-sur-Chalaronne. 
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—  Villagium  de  Coloniriis  Essors,  x\n'  ?.  (Guigue, 
Topogr.,  p.  loo).  —  Colimges,  iSai  (terr.  de 
Peyzieui). 

Eii  1789,  Golonges  était  un  village  de  la  pa- 
roiss;^  de  Saint-Élienne-sur-Chalaronne,  élection 
de  Bourg,  sénéchaussée  et  siibdélégalion  de  Tré- 
voui,  chàtellenie  do  Thoissey. 

Dans  l'ordre  féodal,  Golonges  était  une  seigneu- 
rie avec  chàleau  fort  de  la  mouvance  des  sires  de 
Bàgéi  qui  Guillaume  de  Francheleins  en  lit  liom- 
niage,  en  i3o3;  dans  la  seconde  nioilié  du 
xiv*  siècle,  cette  terre  passa  on  ne  sait  comment 
"ous  la  suzeraineté  des  sires  de  Benujeu,  souve- 
rains de  Dombos. —  Lm  seigneurie  de  Colonges , 
près  Besenins,  xïin'  s.  (Aubrot,  Mémoires,  t.  II, 
p.  3oi). 
CoLoycES,  f°'  de  Saint-Genis-fur-Menthon. 

Colonges    était  une   seigneurie'  avec   poype   et 
maison  forte  de  la  mouvance  des  sires  de  Bàgé.  — 
La   mais'in  forte   de   Colonges,  en  la   paroisse  de 
S.  Genys  sur  Menthon,  i655  (Guichenon,  Bresse, 
p.  I,h). 
CoLONGETTES  (Les),  localité  disparue,  à  ou  près  La- 
gnieu.  —  Molare  de  Coluni;etes ,  1966-1267  (arch. 
de  l'Ain,  H  387). 
Colonne  (La),  bois,  c°*  d'Izernore. 
CoLONNE-Qo'oN-LÀciis  (Li),  lieu  dit,  c"  de  Mata- 

felon. 
CoLORKES  (Les),  territoire,  c"  d'Izernore.  —  In  fine 
de   les  Colonnes,    l'ug  (arch.    de    la    Côle-d'Or, 
B  807,  f  37  r*). 

("est    le   territoire  où   se   dressent  encore  les 
colonnes  de  l'ancien  temple  gallo-romain  d'Isarno- 
durum. 
CoiouB  (Le),  anc.   lieu-dit,    r"    de  Loves.  —  Al 

Colour,  1J71  (Biblioth.  Dumb. ,  t.  H,  p.  178). 
CoMiniN  (Le),  ruiss.,  afll.  du  Borrey. 
ComBiN,    grange,    c°*   de    Corcelles. 
CoiiBA BONNE,  h.,  c"*  d'Illiat. 

CoMBADENS  (El),  auc.  lioii-dlt,  c"   d'Ambëripu-en- 
Bugey.  —    En  Combadcns,  lAaa  (arch.  de  la  Cole- 
d'Or,  B  87.'),  f  361  r"). 
ComB  (La),  ruiss.,  afll.  de  la  Reyssouze. 
Co«w  (La),  écart,  c"  d'Atlignat. 
Combe  (La),  lieu-dit,  c~  de  la  Boisse.  —  La  Comba, 

uib'j  (Biblioth.  Dumb.,  t.  II,  p.  118). 
Combe  (La),  c"  de  Farges.  —  In  terrilorio  de  Hey- 
rens,  loco  dictn  en  laz  Combat,   1^97  (arch.  de  la 
Cole-d'dr,  B  iia.5,  f  99  v"). 
Combe  (La),  h.,  c"  d'Innimont. 
Combe  (La),   h.,  c°*  de  Jujurieiix.   —  La   Comba, 
1611  (arch.  de  injurieux). 


En  1789,  la  Combe  était  un  fief,  sans  justice, 

du  bailliage  de  Belley. 
Combe  (La),  lieu   dit,  c"*  de   Péronnas.  —  En   ta 

Combaz,  1734  (les  Feuillées,  c.  11). 
CoMBE  (La),  écart,  c°' de  Saiut-Élienne-du-Bois. 
Combe  (La),  h.,  c°*  de  Saint-Jean-de-Thurigneus. 
Combe  (La),  écart.,  c°'de  Souclin. 
CoMBE-À-LA-DoNSE  (La),   écart,   c"  de   Chanay.  — - 

Combat  a  la  Donne,  xviii' s.  (Cassini). 
CoMBE-iu-tocp  (I.a),  lieu  dit,  c°'de  l'Abergement-de- 

Varey. 
CoMBE-AD-Loop  (La),   c"'   de   Bâgé-la- Ville.    —    La 

Comba    ou   lou,    i356   (arch.  de   la    Côte-d'Or, 

B  5.53,  r  93  r°). 
CoMBE-Aii-Loop   (Lv),  c"  de    Boyeux-Saint-Jérôme. 

La  Combe  au  loup,  1 769  (litres  de  la  fam.  Bonnet). 
CoMBE-Au-BOi  (La),  lieu  dit,  c"'  de  Douvres. 
(]0MBE-Aii-B0i  (La),  c"   de  Neyron.  —  A   Neyron, 

lieu  appelle  en  la  Combe  au  Rey,  1670  (arch.  de  la 

C<'.te-d'Or,  B  768,  f  348  r»). 
(Iombe-aox-Abchebs  (La),  bois,  c°"  de  Bénonces  et 

d'Arandaz. 
CoMBE-Aux-MoiNES  (La),  licu  dit,  c°*  de  Coligny. 
Cohbe-Bandier    (La),   m"    isol.,  c°*   de   Champfro- 

inier. 
*Combe-Beneyte  (La),  localité  disparue,  c""  de  Lomp- 

nieu.  —  En  la  Comba  Beneytan,   i345  (arch.  de 

la  Côte-d'Or,  B  776,  f  65  r°). 
Combe-Bbeissole  (La),  c"  de  Bressolles.  —  La  Comba 

de   Breissolan,   i3oo-i325  (Docuni.  lingnist.   do 

l'Ain,   p.    91).   —     En    Breissolan,     i3oo-i395 

(ibid.). 
Combe-Chazoée  (La),  ruiss.,  afll.  du  Messeson,  c°'  de 

Thoiry. 
Combe-de-l'Obme  (La),  h.,  c""  de  Chevillard. 
CoMBE-DEs-FossKS  (La),  c"*  de  Condamine-la-Doye. 

—  Comba  de  les  fasses,    i3oo   (arch.   de  l'Ain, 
H  368). 
Combe-de-Vacx  (La),  ?iiiss.,  afll.  de  l'Oignin. 
Combe-de-Vadx  (La),  ruiss.,  afll.  du  Vondru. 
Combe-de-Vaux  (LA),c°"de  Châtillon-de-MichalIle. — 
Au  tm-roir  de    Ardon.   en  la    Combaz  de    Vaulx, 

1693  (arch.  du  Rhône,  H  269). 
(^ombe-de-Valx  (La),  granges,  c"'  de  Saint-Martin- 

du-Fresne. 
(,'ombe-d'Evda7.  (La),  section  de  la  c"  de  Champ- 

fromier. 
CoMBE-DiNAN  (La),  lieu-dit,  c"*  de  Saint-Alban. 
CoM«E-DD-BoB«AT   (La),   à   Oissellaz,    c°'    de   Vieu- 
d'Izenave.  —  Camput  de  Comba   de  riu  Borrey, 

1288  (arch.  de  l'Ain,  H  368). 
CoMBE-Du-Roï  (La),  c"  de  Chazey.  —  Cumba  Régis 

16.        . 
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ex  parlé  de  Cha»ei ,  laia  (Giiigue,  Cartiil.  de 
Saint-Sulpice,  p.  54). 

CoMBE-Du-SAfiE  (Li)',  111°°  isol. ,  c"°  dc  Poncin. 

Combe-du-Val  (La),  vallée  du  Borrey,  c°"  de  Sainl- 
Martin-du-Fresne  et  de  Maillât.  —  La  vallée  du 
Borrey,  appelée  la  Combe  du  Val,  i885  (Géogr.  de 
l'Ain,  |).  55). 

Combk-du-Verneil  (La),  c"°  do  Civrieux.  —  Comba 
del  Verneil,  1299-1369  (arcli.  de  la  Côle-d'Or, 
B  io655,  1"  3i  v°). 

CoMBE-KosTEVAï  (La),  grange,  c""  de  Lalleyriat. 

Combe-Latal  (La),  miss.,  afll.  du  Suinan,  coule  sur 
le  territoire  de  la  c°*  de  (^ourniangoux. 

"Combe-Lekesse  (La),  à  ou  près  Miribel.  —  Fons  de 
Cumba  Luereci,  ia85  (Polypt.  de  Saint-Paul, 
p.  26).  —  Combalereci,  i433  (arcli.  du  Rlione, 
terr.  de  Miribel,  S°  7).  —  Combalurici ,  i633 
(ibid.,    C    87).   —    Combaleressi ,   i433    (ibid., 

f  99)- 
CoMBE-SsiNT-BEiiNAnD    (La),     c'"    d'Auibronsy.    — 

Comba  Sancti  Demardi,  i4a2  (arch.  de  la  Côle- 
d'Or,  B  875,1»  48o  r"). 
CombeSainte-Mabie  (La),  c'"de  Corcelles.  —  Comba 

Sanele   Marie,    i3t4    (arch.    de    la    Côte-d'Or, 

B925). 
Combe  Saint-Martin  (La),  vallée,  c°°  de  Saint-Martin- 

de-Bavel.  —  Comba  Sancti  Martini,  1200  (Gall. 

christ,  t.  XV,  instr. ,  c.  3i4). 
CosBEnGiN,  f.,  c°'  d'Injoux. 
CoMBEBT  (La),  h.,  c""  de  Moulanges. 
Combes  (Les),  ruiss.  afll.  du  Moignans. 
Combes  (Les),  loc.   disparue,    c"'  de  Ceyzériat.   — ■ 

Apud  les    Combe»,    i/i37    (Brossard,    Cartiil.   de 

Bourg,  p.  2 4 3).  —  De   Combi»,  paiTocliie  Saysi- 

riaci,  i483  (arch.  de  l'Ain,  E  435). 
Combes   (Les),  c'"   de   Druillal.   —  En  le»  Corées, 

1 34 1  env.  (  terr.  du  Temple  de  Mollissole ,  P  33  v°). 
Combes  (Les),  h.,  c"'  d'Etrez. 
CoMBF.s  (Les),  écart,  c""  de  Gex.  —    Comba  Gaii, 

1 4  '1 1  (  arch.  de  la  Côtc-d'Or,  B  1 1 0 1 ,  P  4  4 1  r°  ). 
Combes  (Les),  h.,  c"°  de  Jasseron.  — -  Apud  Combas, 

maiidamenti  Ja»»eroni»,  i483  (arch.  dc   la  Côte- 

d'Or,  B  699). 
Combes  (Les),  h.,  c"'  de  Massieux. 
Combes  (Les),  écart,  c"°  da  Mizérieux. 
Combes  (Les),  h.,  c"*  de  Saint-Germain-de-Joux. 
Combes  (Les),  écart,  c""  de  Saint-Marliu-le-Châtel. 
Combes  (Les),  h.,  c"*  de  S;iinl-Remy. 
Combes-de-Bebmont   (Les),    c'"   dc    Saint-Marfiu-ie- 

Chàtcl.  —  Le»  combe»  de  Bermont,  1  4g6  (arcli.  de 

l'Ain,  H  856,  P  i3  r"). 
CojiBES-DC-GuÉ  (Les),  anc.  lieu  dil,  c"'  de  Bégé-la- 


Ville.  —  Le»  combe»  du  ga,   i344  (arch.  de  la 

Côle-d'Or,  B553,  f  10  r°). 
Combet  (Le),  ruiss.  afll.  de  la  Semine. 
CoMBET  (Le),  h.,  c"'  de  Saint-Alban. 
CoM  BETTE  (La),   c""  d'Anglefort.  —  La   Combetaz , 

i4oo  (arch.  de  la  Côtc-d'Or,  B  903,  f  36  r°). 
CoMBETTB  (La),  m°°  is. ,  c"°  de  Chauipfromier. 
CoMBETTES  (Les),  cuiss. ,  c'"  dc  Soucliu. 
CoMBETTEs  (Les),    Hcu  dll,  c'"  d'IlHat.   —  Pré  des 

Combettes,  1612  (Bilil.  Dumb. ,  I.  1,  p.  5i8).  — 

Pré  de  la  petite  Combette,  1612  (ibid.,  p.  SaS). 
C'est  dans  le  pré  des  Combettes  que  se  trouve 

la  source  du  bief  d'Avanon  qui  servait  autrefois  de 

limite  à  la  Bresse  cl  à  la  Dombes,  et  qui  sépare 

aujourd'hui  l'arrondissement  de   Bourg  de  celui 

de  Trévoux. 
CoMBOz  (Le),  ruiss.  alll.  de  la  Serra. 
CoMiioz,  f. ,  c°°  d'Hotonnes. 
CoMBOZ,  écart,  c"  de  Soiigieu.  —  En  Conbouz,  1364 

(Guigne,  Topogr.,  p.  111). 
CoHBRiEu,  loc.  disparue,  entre  Lagiiieu  et  Saint  Ram- 

bert.  —  un  de  Balma  de  Combrieu,  i342  (arch. 

de  l'Ain,  H  270). 
(^OMBnsE  (La),  f. ,  c"°  de  Virial. 
CoMEi.iÈRE  (La),  h.,  c"*  dû  la  Tranclière. 
CoMiREs  (Les),  I'.,  c"  de  Reyssouze.  —  Le»  Cornière» 

(cadastre). 
CoMMAXDEBiE  (La),  h.,  c°°  de  Brens.  —  Voir  Acotkd. 
CoMMANDERiE  (La),  11.,  c"*  dc  Chàtcnay.  —  Voir  Les 

Feuillets. 
CoMMANDEiuE  ( La ) ,  commanderlc  des  Hospitaliers  de 

Saint-Jean-de-Jérusalem,  c°'  de  Crottet  (Cassini). 
CoMMVNBtiuB   (La),    c"°    de    Sainte-Croix.   —   Voir 

CociEU. 
(Communal,  écart,  c"'  d'Arbent.  —  Rétro  lo  Chatellarl 

de  Comonal,  i4o7  (ccnsier  d'Arbent,  f  *33  v°). 
Communal,  h.,  c"°  de  Ghampfromier. 
Commdnaux  (Les),  h.,  c"'  de  Cerlines. 
(hMMCNADX  (Les),  h.,  c"°  de  Loyes. 
Communaux  (Les),  h.,  c'"  de  Rancé. 
Communaux  (Les),  écart,  c""  de  Sainte-Olive. 
Communaux  (Les),  écart,  c"  de  Suhgnat. 
Communaux  (Les),  h.,  c"'  de  Treflort. 
Communaux  (Grands-  et  Petits-),  hara\  c'"  dc  Villars. 
Communaux  (Les),  h.,  c"'  de  Villeneuve. 
Communaux  (Les),  h.,  c"'  dc  Villelte. 
CoMMUNAux-DE-Juis  (Les),  écai't,  c'"  de  Savigneux. 
Commune  (La),  h.,  c"'  de  Bey. 
Communes  (Les),  écart,  c"'  dc  Lent. 
Communes  (Les),  h.,  c"'  de  Plrajoux. 
(Communes  (Les),  écart,  c°*  de  Saint-Martin-le-Ghàtel. 
Communes  (Les),  h.,  c'"  de  Vescoui-s. 
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Communion  (Le  Biez-be-),  ruiss.  alll.  du  Gaz,  coule  à 
limite  des  communes  de  Croltet  el  de  Replonges. 

Compagnie  (La),  h.,  c"'  d'Echallon. 

CoMPENDiENSis  VILLA,  ioc.  détruite  qui  était  située  à 
ou  près  Montceaux.  —  In  agro  Detenense,  in  villa 
Compenitiensi .gii'j-ggli  (Roc.  des  chartes  de  Cluny, 
I.  111,  11°  lyàS). 

Comte  (Le),  écart,  c"°  de  Clianoz-Chétenay. 

CoMTE-Dt-SATONBiÈBE  (Le),   écarl ,  c""  de  Marchamp. 

CoNASD,  c"'  du  c°°  de  Saint-Ramberl.  —  Ab  aquilone 
[Portarum]  Caliianlum,  ii4i  (arcli.  de  l'Ain, 
H  aia).  —  ()uaunant,  laat)  (ibid,,  H3ii).  — 
De  Cano  Monte,  1280  (Cartul.  lyonnais,  t.  I, 
n°  966).  —  nu  de  Cauno  monte,  mita  (arch.  de 
l'Ain,  H  270).  —  De  Caunanlo,  tslifi  (Cartul. 
lyonnais,  I.  I,  11°  879).  —  Chaunant,  laSg  {ibid., 
t.  11,  n°  8a  1).  —  Conan,  i385  (arcli.  de  la  Côte- 
d'Or,  B871,  P  .3i3  v").  —  Caunand.  x?ii'  s. 
(arcli.  de  l'Ain,  H  271).  —  Conand,  grange, 
Xïii*  s.  (arch.  de  l'Ain,  H  218  :  vue  cavalière  de  la 
chartreuse  de  Portes).  —  Cauiionf,  jviii*  s.  (arch. 
de  l'Ain,  H  4o).  —  Conan,  i8i  i  (cadastre). 

En  1  789,  Conand  était  un  village  de  la  paroisse 
d'Arandas,  bailliage,  élection  et  subdclégalion  de 
Belley,  mandement  de  Saint-Rambert. 

(ionand  fut  érigé  en  paroisse,  sous  le  vocable 
de  saint  Domitien,  le  3t  mars  1837,  puis  en 
commune,  par  décret  du  6  septembre  <865. 

Dans  l'ordre  féodal,  Conand  était,  à  l'origine, 
une  dépendance  de  la  terre  de  Saint-Rambert. 

Conaiid.(Le),  h.,  c"  de  Lhuis. 

Cosche  (La),  f.,  c°'  de  Belleydoui. 

Conçue,  lieu  dit,  c°*  de  Corcelles.  —  Pratum  de 
Conchi,  ia3'i  (arch.  de  l'Ain,  H  363). 

Couche  (La),  anc.  quartier  de  Miribel.  —  La  Conchi, 
i3ao  env.  (Docum.  linguist  de  l'Ain,  p.  98).  — 
La  Conchia,  i38o  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B659, 
I*  1  r°).  —  Conchia  Miribelli,  i433  (arch.  du 
Rhône,  terr.  de  Miribel,  f°  3). 

Coscbe-de-Vascia  (La),  c"  de  Miribel.  —  La 
Conchi  d'Avancia,   ia85  (Polypt.   de  Saint-Paul, 

p.   l33). 

CoKCBES  (Les),  ermitage  et  chapelle,  c"*  de  Ramasse. 

- —    yotre-Dame-den-Conchet ,    xviii'   s.   (Cassini). 
CoNCHiÈiK  (La),  anr,  grange,  à  ou  près  TossiaL  — 

Granfria  de  la  Concheyra,  13^9  (Guigue,  Docum. 

de  Dumbes ,  p.  1  a  6  ). 

Au  xiii'  siècle,   cette  grange  était  une  dcpen 

dance  de  la  commanderie  des  Feuillets. 
Co>DA\iisE    (1-a),    m'°,  c"   de    Alalafrelaz;   en  patois 

La  Condamena. 
CoNOtMiNE  (La),  c"'  d'Ars.  —  La  condamina  d'Arz, 


1399-1369  (arch.  de  la  Côte-d'Or.  Bio455, 
f  8  v"). 

CoNDAMiNE,  anc.  territoire  à  ou  près  Renonces.  — 
Apud  Chalona,  in  territorio  de  Condamina,  ia8o 
(Cartul.  lyonnais,  t.  H,  n"  76/1). 

CoNDAMiNE,  h.,  c"°  de  Luthézieu.  —  Condamina, 
i345  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B775,  table). 

En  1789,  Condamine  était  une  communauté  de 
l'élection  et  subdélégation  de  Belley,  du  mande- 
ment de  Vairomey  et  de  la  justice  du  marquisat 
de  ce  nom. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Genève,  archi- 
prêtré  du  Bas-Valromey,  était  sous  le  vocable  de 
saint  Etienne;  c'était  une  trfilleuleTi  de  celle 
de  Luthézieu;  elle  avait  déjà  disparu  en  1734. 

Dans  l'ordre  féodal,  Condamine  était  une  dé-, 
pendance  do  la  seigneurie  des  abbés  de   Saint- 
Sulpice,    laquelle    ressortissait    au    bailliage    de 
Belley. 

Condamine  (La),  Ioc.  disparue,  c"°  de  Replonges.  — 
La  Condamina,  i344  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  5.52 ,  r  36  r"). 

Condamine-de-Fat  (La),  anr.  lieu  dit,  c""  d'Arbent. 

—  In  leiTitorio  de  Arbenco,  vocato  en  la  Conda- 
mina de  Fay,  i/iai  (censicr  d'Arbent,  f"  i3  r°). 

Condamine-la-Belloire,  h.,  c"*  de  Samognat.  — ■  Apud 
Condamina,  1399-1369  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
R  io'i55,  f°8i  r°).  —  Carreria  publica  tendent  de 
Cohdanuna  venu»  Yiernontm ,  1 4 1 9  (ibid. ,(°aS  v°). 

—  Contamina,  liig  (ibid.,  P  a3  v°).  —  Conda- 
mina  Belloyrie,  i483  (ibid.,  R  828,  f   i53  r"). 

—  Condamina  de  laz.  Belloyriz,  i484  (ibid., 
(°  i5i  r°).  —  Coiulaminaz,  i5oo  (ibid.,  R810, 
f  95  r°).  —  Contaminaz  Bellorie,  i5o3  (ibid., 
R  839,  f  692  r°).  —  Condaminiz  et  la  Itelloire, 
1670  (enquête  Bouchu).  —  Condamine  de  la 
Beloire,  xviii'  s.  ((lassini).  —  Condamine-la- 
Belloie,  en  français  local. 

CoxDAMiSE-LA-DovE,  c'"  du  c°"  de  Brénod.  —  Conda- 
mina, laaa  (arch.  de  l'Ain,  H  368).  —  Condamina 
delà  Doyt,  1  376  (ibid.,  H  370). —  Contamina  de  la 
Duyt,  i3o5  (ibid.,  H  871).  —  Condemine  la Doyt, 
1394  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B8i3,  f  8). — 
Condamina  de  la  Duyt,  i4o4  (arch.  de  l'Ain, 
H  359).  —  Communitan  Condamine  Ducit,  i484 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B82'i,  P  887  r°).  — 
Condaminaz,  i.5oo  (ibid.,  R810,  f  283  r°).  — 
Condamine  de  la  Doy,  1637  (arch.  de  l'Ain, 
H  369).  —  Condamine -la- Doy,  1790  (Dénombr. 
de  Roiirgogne). 

En  1789,  Condamine-la-Doye  était  une  commu 
nauté  de  l'élection  et  du  bailliage  de  Relley,  sub- 
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délégation    de   Nantua,    mandement   de    Saint- 
Ranibei't. 

Dans  l'ordre  ecclésiastique,  Condamine,  qui 
avait  peut-être  été  paroisse  au  xiii"  siècle,  n'était 
plus,  au  xv",  qu'un  village  de  la  paroisse  de  Vieu- 
d'Izenave,  diocèse  de  Lyon,  archiprêtré  d'Am- 
bronay.  —  In  paiTochialibui ...  et  de  Condamina 
de  la  Doya,  1296  (areli.  de  l'Ain,  H  870).  —  De 
Balmelo  et  de  Contamina,  paiToehie  de  Viuz,  iâ33 
(arcli.de  l'Ain,  H  867).  Entre  178'!,  et  17/18, 
Condamine  fut  érigée  en  paroisse  annexe  de 
Vieil- d'Izenave.  — ■  Condamine,  annexe  de  Vieux- 
d'Izenave,  I7'i3  ( pouillé  de  Lyon ,  p.  66). 

En  tant  que  fief,  Condamine  ap|)arlenait  pri- 
mitivement aux  seigneurs  du  Balmoy,  probahjo- 
ment  sous  la  suzeraineté  dos  abbés  de  Saint-Ram- 
bert;  ces  seigneurs  cédèrent  successivement  leurs 
droits  aux  religieux  de  Meyriat  et  à  ceux  de 
Nantua.  Ces  derniers  placèrent  leurs  possessions 
sous  la  garde  des  sires  de  Thoire,  qui  finirent 
par  s'arroger  la  suzeraineté  sur  Condamine  qu'ils 
unirent  à  leur  châtellenie  de  Saint-Martin-du- 
Frêne.  Les  droits  des  sires  de  Thoire  passèrent, 
en  liai,  aux  comtes  de  Savoie. 

A  l'époque  intermédiaire,  Condamine-la-Doye 
était  une  municipalité  du  canton  de  Montréal , 
district  de  Nantua. 

Condahive-Saint-Jean  (La),  c"  de  Biziat.  —  Conda- 
mina Sancli  Johaimi»  que  est  m  parochia  de  Bi- 
siaco,  1337  (Grand  Cartul.  d'Ainay,  t.  II,  p.  86). 

CoNDAMiNKS  (Lks),  auc.  llou  dit,  c"'  de  Veyziat.  — • 
Les  Condamines,  il  19  (arch.  de  la  Cotc-d'Or, 
B807,  f"  16  r°). 

ConDAMiNiEBS  (Les),  loc.  disparue,  c°'  de  Saint-Cyr- 
sur-Mentlion.  —  Condainyniers ,  i63o  onv.  (terr. 
de  Saint-Cyr-sur-Mont,  f  119). 

CciBEMNANs ,  anc.  nom  de  ruiss. ,  i  ou  près  Saint- 
Rambert. —  Juxla  fonlem  qui  dicitur  (ad)  Condem- 
nant,  vu"  s.  (Vita  Doniitiani,  kK.  SS.,  )  juL). 

CoNDEïssiAT,  c°"  du  c°"  de  ChAtilion-sur-Chalaronne. 
—  In  Condesceaco  (lire  Condosceaco)  villa ,  917  (Rec. 
des  cbartes  de  Ciuny,  t.  I,  n°  2o5). —  Condosseu, 
1157  (Cartul.  lyonnais,  t.  I,  n°  87).  —  Condos- 
syacus,  ia'i5  (arch.  du  Rhône,  la  Platière, 
vol.  i4,  n°  a). —  Conâuxiacus-et  Conduxia,  laSi 
{ibid.,  vol.  i4,  n"  3  et  A).  —  Condoysia,  138a 
{ibid.,  vol.  i4,  n°  8).  —  Conduissya,  jaS'i 
(Bibl.  Dumb. .  t.  II,  p.  aa3).  —  Conihysiacus, 
taH.5  (Guigue,  Docum.  de  Dombes,  p.  a3i).  — 
Conduyssia,  1385  (arch.  du  Rlione,  la  Platière. 
vol.  i4,  n°  31  joint).  —  Condnissia,  1287  (ibid., 
vol.  i4,  n"  33).  —  Condeissia,  1299-1869  (arch. 


de  la  Côte-d'Or,  B  io4.55,  f  4  r°).  —  Condes- 
siacut,  1825  env.  (pouillé  ms.  de  Lyon,  f  7  ).  — 
Condeyssia,  1878  (arch.  de  la  Côlc-H'Or,  B574. 
f  87  r°).  —  Condeissie ,  i4i6  (Registres  consul, 
de  Lyon ,  p.  3  ).  —  Condeyssie ,  1  4 1 7  (  ibid. ,  p.  49). 
—  Condeyssiacu» ,  1693  (arch.  de  l'Ain,  H  794, 
f°  3a3  v°).  —  Condeyssiaz ,  1688  (arch.  du  Rhône, 
la  Platière,  vol.  i4,  n°  17).  —  Condeyssial ,  i564 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  8693,  f  5o3  r°).  — 
Condessia,  xïiii°  s.  (Aubret,  Mémoires,  t.  II, 
p.  99).  —  Condeyssia,  xvui*  s.  (Cassini).  — 
Condessiat,  181  1  (cadastre).  —  Condeissiat,  1876 
(Ann.  de  l'Ain). 

Avant  1790,  Condeyssiat  était  une  communauté 
du  bailliage,  élection  et  subdélégation  de  Bourg, 
mandement  de  Villars. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prêtré de  Sandrans,  était  dédiée  aux  saints  Julien 
et  Laurent;  le  droit  de  présentation  à  la  cure 
appartenait  au  prieur  de  la  Platière,  à  Lyon, 
dont  les  religieux  possédaient  un  prieuré  à  Con- 
deyssiat. —  Ecclesia  Sancli  Juliani  fundata  in  ter- 
ritorio  quod  dicitur  Condoiseu,  1093  (Cartul.  Ivon- 
nais ,  t.  I ,  n°  1 1  ).  —  Ecclesia  de  Condoisias  (pri.  ) . 
isSo  env.  (pouillé  de  Lyon,  f  1 1  r°).  —  Ecclesia 
Sancli  Juliani  de  Conduissya,  1984  (Guigue, 
Docum.  de  Dombes,  p.  228). 

Dans  l'ordre  féodal-,  Condeyssiat  dépendait  de 
la  baronnie  d'Haiivet,  sauf  le  village  de  la  Buis- 
sonnière  qui  était  de  la  justice  du  roi,  laquelle 
s'exerçait  au  bailliage  de  Bourg. 

A  l'époque  intermédiaire,  Condeyssiat  était  une 
municipalité  du  canton  de  Marlieux,  district  de 
Chàlillnn-les-Dombes. 
CoNDiÈRE,  m'",  c"  de  Léaz. 

CoNDiEU,  loc.  disparue,  à  ou  près  Seyssel.  —  Con- 
diouz,  i4i3  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  Bgoi, 
f  186  v"). 
CoNDON,  section  de  la  c"  d'Andert-Condon.  — 
Apud  Condons,  1859  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  844  ,  f  7/1  "'■).  —  Àpud  Condonem.  i433  iihid., 
B848,f  9  r"). 

En  1789,  Condon  était  une  ctimmunauté  du 
bailliagt ,  olecticn  et  subdélégalion  de  Belley, 
mandement  de  Rossillon. 

Son  église  paroissiale ,  annexe  de  celle  d'Andert , 
diocèse  et  archiprêtré  de  Belley,  était  dédiée  à 
saint  Théodule.  Elle  est  aujourd'hui  l'église  parois- 
siale d'Andert-Condon,  par  suite  de  l'abandon 
de  l'éj^ise  d'Andert,  en  1829.  —  Ecclesia  de 
Condon,  stih  l'ocabulo  Sancti  Theoduli,  1  4oo  env. 
(pouillé  du  dioc.  de  Belley). 
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Dans  l'ordre  féodal,  Condon  dépendait  du 
comté  de  Rossillon. 

A  l'époque  intermédiaire,  Condon  formait  avec 
Andcrt  une  municipalité  du  canton  et  district  de 
Belley. 

CoNDOSAz  (La),  f.,  c"  d'Argis. 

CÔNE  (Le),  ruiss.  alU.  de  la  Veyie,  c.°"  de  Bourg,  de 
Saint-Denis-le-Cejzériat  et  de  Saint-Remi;  — 
Hipperia  de  Conno,  1878  (arch.  de  la  Côlc-d'Or, 
Btia5).  —  Aqua  dou  Cono,  i4ii  (Brossard, 
Gartul.  de  Bourg,  p.  lai).  —  Aqua  Cogni,  ilif] 
(arch.  de  la  Cote-d'Or,  8678,  f  aoi  r°).  — 
Aqua  Coni,  liag  (Brossard,  Carlul.  de  Bourg, 
p.  174).  —  Le  Cono,  i5û3  (Mém.  Iiistor. ,  t.  I, 
p.  lai). 

•  -osFiGNO!»,  écart,  c'"  de  Clialex. 

(>osrLESS,  bois,  c"  de  Bénonccs.  —  Cumba  de  Con- 
fient ubi  confiuunl  due  aque,  1  aa8  (àrch.  de  l'Ain, 

H  335). 

CoNPLEKS,  c"'  de  Saint-Cyr-sur-Menthon.  —  Venus 
la  planchi  de  Confient,  i314  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  55a,  f  10  r°). 

Au  xiï'  siècle,  Conflens  était  un  petit  Cef, 
avec  poype,  qui  devait  être  assis  au  confluent  du 
Mentlion  et  du  ruisseau  de  iMenthon. 
<;oKïLEss,  h.,  c"'  de  SainUMaurice  d'Echazeaux, 
au  (onfluent  du  Sançon  et  de  l'Ain.  —  Garda  de 
Confient,  i39()-i369  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  jn455,f  90  r°).  —  Confiant,  ivin*  s.  (Cassini). 

Avant  1790,  Conflens  était  un  village  de  la 
paroisse  de  Corveissiat,  bailliage,  élection  et  sub- 
délégation de  Buurg,  mandement  de  Montdidier. 

Dans  l'ordre  féodal,  Conflens  était  une  sei- 
gneurie en  toute  justice,  et  avec  château  fort, 
possédée,  à  la  lin  du  xiir'  siècle,  par  Renaud  de 
Bourgogne,  comte  de  Monlbéliard,  sous  la  suze- 
raineté du  comte  de  Bourgogne  En  1789,  c'était 
une  seigneurie  du  bailliage  de  Bourg. 
(,'o!<FOBT,  c°'  du  c°°  de  (iollongcs.  —  Catira  Balonit 
el  Granditconfort ,  l'iSi  (Chevalier,  Invent,  des 
dauphins,  p.  176,  n"  994).  —  Confort,  i553 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  769,  f  8a4  v").  — 
Grand-Confort,  i65o  (Guichenon,  Généal.  de 
Bugey,  p,  337). 

Il  y  avait  à  Confort  une  chapelle  rurale  dédiée 
à  Notre-Dam<Mles-.Sept-Douleurs,  fondée,  dit-on, 
par  saint  Roland,  abbé  de  Chézery,  mort  vers  laoo. 
Cette  chapelle  est  aujourd'hui  l'église  paroissiale 
de  Confort. 

Le  château  de  Confort  était  possédé,  au  com- 
mencement du  xiv'  siècle,  par  les  sires  de  Thoire- 
Villars,  sous  l'hommage  des  dauphins  de  \  iennois. 


Il  fut  remis,  en  1387,  à  Aimon,  comte  de  Savoie, 
par  Hunibert,  dauphin,  qui  inféoda,  en  échange 
au  sire  de  Thoire  la  baronnie  de  Chàtillon-de- 
Corneille. 

D'abord  simple  homeau  de  Laucrans,  Confort 
fut  érigé  en  comnmne  vers  1857. 

CoNFRAfiCBEssE,  h.,  c"'  de  Cras-sur-Reyssouze. 

CoxFBANcuESSE,  h.,  c"*  de  Saint-Martin-le-Chàtel. — 
Confi-ancheichi ,  1387  (Carlul.  lyonnais,  t.  II, 
n°  816).  —  Confrancechi ,  i345  (arch.  du  Rhône, 
terr.  de  Saint-Martin,  I,  f  n  r").  —  Confran- 
cheehy,  pan-ochie  Sancli  Martini,  ligS  euv.  (arch. 
de  l'Ain,  terr.  de  Saint-Martin,  f  )8  r°).  — 
(Jonfrancechy,  ligS  (ibid.,  f  3i  v°).  — •  Confran- 
teiche,  1675  (arch.  de  l'Ain,  H  863,  f  182  v°). 

—  Confranchetse ,  1677  (ihid.,  f  33  v°). 
Cosfbancbette-d'en-Bas  et  d'en-Haci, hameaux,  c°"  de 

Saint-Martin-du-Mont.  —  Confranchetchat ,  i34i 
env.  (terr.  du  Temple  de  Mollissole,  f°  30  r°).  — 
Cnnfranchetes ,  i35o  env.  (arch.  du  Rhône,  titres 
des  Keuillées).  —  Confranchettes ,  1783  (arch.  de 
l'Ain,  H  916,  f  4oi  r°).  —  Confranchelle , 
xviii'  s.  (Cassini). 
CoNFBANçoN,  c""  du  c°"  de  Montrevel.  —  In  pago 
Lugdunente,  in  agi'o  Cotconiacense ,  in  villa  qui 
dicitur  Curie  Francione,  997-1081  (Bec.  des  chartes 
de  Cluny,  t.  II,  n°  ai  1 1).  —  In  agro  Coaconiacente , 
in  villa  qui  nuncupatur  Corfrancione ,  999-1083 
[ibid.,  t.  III,  n°  3/195). —  Villa  Corte  Francionit, 
x'  s.  (Carlul.  de  Saint-Vincent  de  Mâcon,  n°  484). 

—  Corfrançon»,    laSo    env.    (pouillé    de    Lyon,  ■ 
f  i4  v").  —  Confranczon,  1836  env.  (pouillé  ms. 
de  Lyon,  f  9).  —  Confranton,   i563  (arch.  de 
l'Ain,  11993,  f°  600  v°).  —  Confrançon,    1687 
(pouillé  du  dioc.  de  Lyon,  f  18  r°). 

En  1789,  Confrançon  était  une  communauté 
du  bailliage,  élection  et  subdélégatiou  de  Bourg, 
mandement  de  Bàgé. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prêtré  de  Bourg,  était  dédiée  à  saint  Pierre;  le 
chapitre  de  Saint-Vincent  de  Màcon  en  était  col- 
lalenr.  —  In  pago  Lugdunenii ,  villam  Curli  fran- 
cionit, cum  eccletia  Beali  Pétri,  980  env.  (Carlul. 
de  Saint-Vincent-de-Mâcon,  n°  496).  —  Parro- 
chia  Coifranczoïiis,  i439  (arch.  de  l'Ain,  H  79a , 
r  687  v°). 

La  paroisse  de  Confrançon  était  divisée  entre 
plusieurs  seigneuries  :  la  seigneurie  de  Confrançon 
proprement  dite  et  les  seigneuries  d'Anières-les- 
Bcis,  de  Montburon  et  de  Montfalconnet.  ^  Con- 
françon, à  cause  de  Bauge,  i586  (Guichenon, 
Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  58). 
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A  l'époque  intermédiaire,  Confrançon  était  une 
municipalité  du  canton  de  Pont-de-Veyle ,  district 
de  Châtillon-les-Dombes. 

CoNrRENOz,  anc.  bois,  à  ou  près  Saint-Rambert.  — 
Le  boit  de  Confrenoz,  i58o  (Guichenon,  Bresse  et 
Bugey,  pr. ,  p.  j  96  ). 

CoNG.  anc.  bois,  c"°  de  Rossillon.  —  Nemu»  de  Cong, 
1250  (Cartul.  lyonnais,  t.  II,  n°  629). 

CoNJOCLE,  h.,  c'"  de  Chanipfromier. 

CoiraiCLE,  m"  is. ,  c°'  de  Laucrans. 

GoMORCEL,  anc.  lieu  dit,  c"*  de  Civrieux.  —  Conorcel, 
1379  (Bibl.  Dumb.,  t.  II,  p.  aog). 

CossiEDx  (Socs),  lieu  dit,  c"'  de  l'AbergementKlc- 
Varey. 

CoNSTANTiNiÈBE  { La ) ,  anc.  mas,  c°'  de  Saint-André- 
de  Corcy.  —  La  Constantimère ,  \'ô']h  (arch.  du 
Rhône,  terr.  de  Bussiges,  f  la). 

GoNSTANTiNiÈRE  (La),  c"  ùe  Saint-Jean-sur-Veyio.  — 
La  Constantiniri ,  iMi'â  (arch.  de  l'Ain,  H  795, 
r  a/18  r"). 

CoNTAMEXAz  (La),  lien  dit,  c"'  de  Gormoranche. 

Contamine  (La),  écart,  c'"  de  Chaleins. 

GoNTAMiNE,  h.,  c°'  de  Chanay.  —  Contamina,  i5oi 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  916,  P  721  r°).  — 
Contaminaz,  1  726  (arch.  du  Rhône,  H  958,  table). 

Content  (Le),  h.,  c'"  de  Sainte-Croix. 

GoNTENTiNiÈitE  (La),  écart,  c'"  du  Plantay.  —  Manaïus 
a  la  Contantinieri ,  1299-1869  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,  Bio455,  f°6i  r"). 

CoNTORS,  loc.  disparue,  c""  de  Talissieu.  —  Contors, 
in  temtorio  de  Amaysiaco,  i3i2  (Guigue,  Cartul. 
de  Saint-Sulpice,  p.  i46). 

CoNTREvoz,  c"'  du  c""  de  Virieu-le-Grand.  —  De 
Contreivo,  ii4i  (arch.  de  l'Ain,  Ha4a).  — 
Conirevoê,  i354  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B8Û3, 
f  a5  r°).  ^ — Apud  Contvevo,  i354  (ibid.,  P  4i  r"). 
—  Contrevoz,  i58o  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey, 
pr.,  p.  196). 

Avant  1790,  Contrevoz  était  une  communauté 
du  bailliage,  éleclion  et  subdélégation  de  Belley, 
mandement  de  Rossillon. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Genève,  ar- 
chiprétré  de  Virieu,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Romain;  l'évéque  de  Belley  nommait  à  la  cure.  — - 
Eccleiia  de  Contrevoz,  gub  vocabulo  Sancti  Romani, 
i4oo  env.  (pouillé  du  dioc.  de  Belley). 

Dans  l'ordre  féodal ,  Contrevoz  relevait  du  comté 
de  Rossillon. 

A  l'époque  intermédiaire,  Contrevoz  était  une 
municipalité  du  canton  de  Virieu-le-Grand,  dis- 
trict de  Belley. 

CoNVERT  (Les),  h.,  c"°  de  Pirajoux. 


CoNziEU,  c"*  du  c°"  de  Belley.  —  Conzeu,  ia79 
(Grand  cartul.  d'Ainay,  t.  II,  p.  i46).  —  Con- 
siacus,  1 365  env.  (Bibl.  nat. ,  iat.  ioo3i,f°  lao  v°). 

—  Conziacut,  i385  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B845,  f  127  v").  —  Conziou,  i385  (ibid., 
f  190  r°).  —  Comieu,  i536  (Guichenon,  Bresse 
et  Bugey,  pr.,  p.  57).  —  Conzieu,  i58o,  ibid., 
pr.,  p.  196). 

Sous  l'ancien  régime,  Conïieu  était  une  com- 
munauté du  bailliage,  ('lection  et  subdélégation 
de  Belley,  mandement  de  Rossillon. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Belley,  archi- 
prètré  d'Arbignieu,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Sébastien;  le  prieur  du  lieu  présentait  à  la  cure. 
Cette  église  avait  été  donnée  à  l'abbaye  de  Clunv, 
vers  l'an  1100,  par  l'évéque  de  Belley  Ponce  I". 

—  Ecclesta  de  Cnnziaco,  guh  vocabuJo  Sancti 
Sebattiani,  i4oo  env.  (pouillé  du  dioc.  de  Bellev). 

Les  religieux  de  Cluny  possédaient,  à  Conzieu, 
un  prieuré,  sous  le  vocable  de  saint  Pierre;  les 
prieurs  avaient  la  justice  haute,  moyenne  et  basse 
sur  les  hommes  de  ce  prieuré.  — ■  Prior  Conziaci, 
ia46  (Bibl.  Sebus.,  p.  49o).  —  Ecclesia prioraliis 
Conziaci,  i343  (Guichenon,  Savoie,  pr.,  p.  172). 
A  l'époque  intermédiaire,  Conzieu  était  une 
municipalité  du  canton  de  Saint-Benoît,  district 
de  Belley. 

CopET  (Le),  ruiss.  alll.  du  Rhône. 

CopiN  (Le),  ruiss.   afll.    de  la   Blanche. 

CoQciLLON,  h.,  c'"  de  Certines. 

CoRAUN,  f.,  c'"  de  Relevans.  —  Corellins,  i3a4 
(lerr.  de  Peyzieiix). 

CoRAND,  étang,  c"'  de  Chaveyriat. 

CoRBiTiÈRE  (La),  écart,  c°'  de  Proulieu. 

Corbeille,  h.,  c"'  de  Saint-Jean-sur-Reyssouze. 

CoRBEREAL  (Le),  autre  nom  de  l'Anversin,  afll.  du 
Borrey. 

CoRCET  (Sur),  écart,  c'"  de  Chevroux. 

CoRBET,  m"  is. ,  c'"  de  Laiz. 

CoHBET  (Le),  h.,  c"'  de  Saint-André-le-Panom. 

CoRBiE,  f. ,  c"'  de  Péronnas. 

CoRBiER,  étang,  c°°  de  Certines. 

Corbière  (La),  anc.  chat,  fort,  c"  de  Chalex.  — 
Castrum  Corberie,  xiii*  s.  (Guigue,  Topogr. , 
p.  ii4).  —  Ce  château,  qui  relevait  des  comtes 
de  Genève,  fut  pris  et  rasé,  en  iSao,  par  le  comte 
Amédée  \  de  Savoie. 

Corbière  (La)    m""  is.,  c""  de  Gex. 

Corbière  (La),  m°"  is. ,  c"*  de  Villette. 

CoRRiN,  f. ,  c""  de  Vandeins. 

CoRBiNE  (La),  m""  is.,  c"'  de  Montracol. 

CoRBONOD,  c'"  du  c™  de  Seysscl.  —  Corbonou,  i365 
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cnv.  (Bibl.  nal.,  lat.  ioo3i,  P  89  r°).  —  Cor- 
bonot,  i4oo  (arch.  de  la  C6U>-d'0r,  Bgo3, 
r  38  r°).  —  Corbono,  i4i3  {ibid.,  Bgoi, 
f  81  r").  —  Corbùnouê,  iti3-j  {ibid.,  B8i5, 
f  45o  f*). —  Courimnod,  i563  (arch.  de  la  Cote- 
d'Or,  B  io453,  1"  55  r°).  —  La  communauté  de 
Corhonoz,  1  536  (  Giiiclienon ,  Brosse  et  Bufjey,  pr. , 
p.  59).  —   Corhnnod,  xnii*  s.  (Cas^i). 

En  1 78g,  Corlionod  était  une  communauté  du 
bailliage,  élection  et  subdélégalion  de  Belley,  et 
de  la  chàtellcnle  et  mandement  de  Seyssel. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Genève,  archi- 
prètré  de  Champfromier,  était  sous  le  vocable  de 
saint  Maurice;  l'évéquc  de  Genève  en  était  colla- 
teur.  —  Cui'O  de  Corbonot,  i344  env.  (pouillé  du 
dioc.  de  Genève). 

Au  point  de  vue  féodal,  Corbonod  était  une 
dépendance  de  la  seigneurie  de  Seyssel,  laquelle 
jiassa,  en  1601,  du  domaine  ducal  de  Savoie  dans 
le  domaine  de  la  couronne  de  France. 

A  l'époque  intermédiaire,  Corbonod  était  une 
municipalilé   du   canton   de   Sevssel,    district  de 
Belley. 
CoRBOBuoLT,  anc.  villa,  à  ou  près  Chanoï-Chàtenay. 
—  In  agro  Casmacense,  m  villa  CnrborgoU,  942- 
954  (Réf.  des  chartes  de  Cluny,  t.  I,  n°  601). 
CoiiBOZ,  écart,  c"*  de   Saint-Marcel. 
ConBocHix,  h.,  c'"  de  Ciianoz-Cliâtcnay. 
CoBBT,  écart,  r"  de  Péronnas.  • 
CiiBCKiBTTB,  11.,  c"*  de  \ leu-d'Izcnave.  —  Corcelleten , 
i484  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  894,  f  34i  r°). 

Ce  petit  village  avait  été  donné,  en  i368,  par 
Hunlfcorl,  sire  de  Thoire-Villars,  au  seigneur  de 
la  Cueille,  en  augmentation  de  fief. 
(>>BCBLLK,  écart,  c'"  de  Pont-de-Vaux. 
CoRCELLES,  c°'  du  c°"  de  Bréuod.  —  Villa  que  Mor- 
celez nuncupatur,  191 7  (Cart.  lyonnais,  t.  I, 
n°  147).  —  Corcellet,  ia34  (arch.  de  TAin, 
H  363).  —  Corcelei,  1934  {ibid.,  H  363).  — 
De  Corcellii  Gebenncmn»  diocesi»,  i343  {ibid., 
H  36'i).  —  Communitai  Corcellarum ,  1489  {ibid., 
H  365). 

En  1789,  Corcelles  était  une  communauté  du 
bailliage  et  élection  de  Belley,  de  la  subdélégation 
de  Nantua  et  du  mandement  de  Saiiit-Banibert. 
.Son  église  paroissiale,  annexe  de  l'archiprétré 
de  Chandore,  diocèse  de  Genève,  était  sous  le 
vocable  de  saint  Martin  :  le  prieur  de  Nantua  pré- 
sentait à  la  cure.  —  Eccleiia  [de]  Corcellet,  1 198 
(Rec.  des  chartes  de  Cluny,  t.  V,  n"  4376  et  4376). 
—  Vicariu»  de  Corcrllii,  lago  (Cartul.  lyonnais, 
t.  Il,  n°  895). 


Corcelles  paraît  avoir  fuit  originairement  partie 
de  la  terre  de  Saint-Ranibert,  à  la  possession  de 
laquelle  les  abbés  du  lieu  associèrent ,  en  1 096 , 
les  comtes  de  Maurienne,  plus  tard  comtes  de 
Savoie.  En  i355,  Aniédée  VI  dit  le  Comte  Vert, 
céda  ses  droits  à  Humbert  VI  de  Thoire-Villars, 
à  la  réserve  de  l'hommage.  En  i4a4,  à  la  mort 
d'Humbert  VII  de  Thoire-Villars,  la  suzeraineté 
immédiate  de  Corcelles  fit  retour  à  la  maison 
de  Savoie.  Au  xviii'  siècle,  Corcelles  était  l'un 
des  membres  du  marquisat  de  Rougemont,  lequel 
rossortissait  an  bailliage  de  Belley. 

A  l'époque  intermédiaire,  Corcelles  était  une 
municipalité  du  canton  de  Brénod,  district  de 
Nantua. 

Corcelles,  h.  et  m'°,  c'"  de  Chavannes-sur-Reyssouze. 
—  In  pago  Lugdunense ,  in  villa  Covlocella»  (lire 
Corlicellas  ) ,  886-997  (Cartul.  de  Saint  -  VincenI , 
n"  390).  —  In  pago  Lugdunensi,  in  villa  Corci'l- 
lis,  in  Jluvio  Piesosia ,  g54-g86  (  ibid.,  n°  39i). 

Corcelles,  h.,  c'"  de  Chavannes-sur-Suran. 

A  l'époque  intermédiaire,  Corcelles  était  une 
municipalité  du  canton  de  Chavannes,  district  de 
Bourg. 

Corcelles,  Ioc.  détruite  qui  a  donné  son  nom  à 
l'étang  de  Coicelles,  c"'  de  Crans.  —  Vnum  man- 
sum  in  Corcellat,  1049-1 109  (Rec.  des  chartes  de 
Cluny,  t.  IV,  n*  3o3i). 

Corcelles,  h.,  c°"  de  Foissiat. 

Corcelles,  écart,  c"'  de  Genouilleux  et  ancien  fief 
de  Dombes.  —  Doniu»  fortis  de  Courcellis,  i36i 
(Bibl.  du  Lyonnais,  p.  466).  —  Cl.  Chainpier, 
teigneur  de  la  Bastie  et  Corcelles,  1667  (Bibl. 
Dumb. ,  t.  I,  p.  477). 

Corcelles,  h.,  c"  de  Griéges.  —  De  Corcellis,  iSgS 
(arch.  Hn  Rhône,  terr.  de  Sermoyer,  S  37).  — • 
Corcelte , pan-oitie  de  Griége,  1767  (arch.  de  l'Ain, 
H839,  f  38  r°). 

Corcelles,  h.,  c°'  de  Matafelon.  —  Coreelles,  i4!>i 
(censier  d'Arbent,  f  "SS  r"). 

Corcelles,  Ioc.  détruite,  à  ou  près  Messimy.  —  lier 
tendent  de  Meynimiaco  ad  mamum  de  Corcellei, 
i538  (terr.  des  Messimy,  f  7). 

Corcelles,  Ioc.  détruite,  c'"  de  Monthieux.  — 
(irangia  de  Corcelles,  i3o4  (Guigue,  Docuni.  de 
Dombes,  p.  367). 

Corcelles,  Ioc.  détruite,  à  ou  près  Romans.  — 
Décima  de  Curcellit,  11 43  (Guigue,  Docum.  de 
Dombes,  p.  34). 

Corcelles,  h.,  c"  de  Saint-Etienne-sur-Chalaronne. 

Corcelles-en-Albon,  h.,  c"  de  Saint-Étienne-snr- 
Reyssouze.  —  Corcelles,  i344  (arch.  de  la  Côte- 
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d'Or,  B  352,  f  i4  v").  —  Corcellet  en  Albon, 
i4oi  {ibid.,  B556,  f"  33  r°);  i636  (arch.  de 
TAia,  H  863,  f  399  r°).  —  Corcellae  en  Arbon, 
parrochie  Sancti  Slephani  supra  Reyisoêam,  ih^U 
(arch.  de  l'Ain,  H  797,  f  q37  v°).  —  Corcelle  en 
Albon,  i847  (slat.  post.). 

(JoBCELLES,  f.,  c""  de  Saint-Marcel.  —  Décima  de 
Curcellit,  11 43  (Giiigue,  Docum.  de  Dombes, 
p.  34).  —  Apud  Corcelles,  in  paiTOchia  Sancti 
Marcelli,  xiv'  s.  (Guigne,  Topogr.,  p.  116).  — 
Mansut  de  Corcelle»,  i.53o  (arch.  du  Rhône, 
terr.  de  Bussiges,  f"  10). 

CoBCgiLES,  chat,  et  h.,  c°'  de  Trévoux.  —  Corcellet, 
1 100  env.  (Bec.  des  cliartes  de  Cluny,  t.  V,  n°  3789). 
—  Vercheria  de  Corcellis,  ia64  (Bibl.  Oumb., 
t.  I,  p.  iSg).  —  Granjria  de  Corcelles,  i3o4 
(arch.  du  Rhône,  Saint-Jean,  arni.  Jacob,  voi.  .53, 

CoRCgi,LKS,  ioc.  disparue  qui  a  laissé  son  nom  à  un 
étang  de  la  commune  do  Versailleux.  —  Elang 
Corcellet,  1867   (Carte  hydrogr.  de  la   Dombes, 

f"-9)- 

GOBOI.   — ■  Voir  SilNI-ANDBK-DK-CoHCÏ. 

GoRDANS,  Ioc.  disparue,  c"'  de  Genay.  —  Cordons, 
1285  (Polypt.  de  SaintrPaul  de  Lyon,  p.  i4i). 

GoRDEAii  (Le),  écart,  c"°  de  (;havaniics-sur-Reys- 
souze. 

Cordelières  (Les),  écart,  c°'  de  Faramans.  —  Les 
Cordelières,  1985  (chartular.  Sabaudiap,  f*  ia(5). 

CoRDENNE,  anc.  mas,  c"°  de  Civrieux.  —  Manius  de 
Cordeyno,  1261  (Guigue,  Docum.  de  Dombes, 
p.  iSa).  —  Cordenno,  in  parrochia  de  Syvveu, 
1279  {ibid.,  p.  3l3). 

CoRDiERS  (Les),  h.,  c'"  d'Attignat. 

CoBDiEU,  anc.  fief  de  la  chàtellenie  de  Bàgé.  —  Le 
Jiefd'utte  grange  appelée  Cordieu,  à  cause  de  Bauge , 
i536  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  5).  — 

Cordieox,  c"'  du  c°°  de  Montluel.  —  Corzeu,  ia55 
(Bibl.  Dumb.,  t.  Il,  p.  i33).  —  Corzeu  in  Bressia, 
1371  (Guigue,  Docum.  de  Dombes,  p.  i85).  — 
Corteu  et  Corzieu,  1999-1369  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  io4.j5,  T  19).  — '  Cm-zie,  i33o  (Du 
Chesne,  Dauph.de  Viennois,  pr. ,  p.  47). —  Cor- 
ziacus  villa,  i55o  env.  (pouiilé  du  dioc.  de  Lyon, 
f  10  r°).  —  Cordiacut,  i45o  env.  (Bibl.  Dumb., 
t.  II,  p.  71).  —  Cordieu  la  Ville,  i536  (Gui- 
chenon, Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  52). 

Sous  l'ancien  régime,  Cordieux  était  une  com- 
munauté du  bailliage,  élection  et  subdélégation 
de  Bourg,  mandement  de  Villars. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prétré  de  Chalamonl,  était  sous  le  vocable  de  saint 


Romain  :  le  prieur  de  Birieui  présentait  à  la  cure. 
—  /«  archipretbyteratu  Calomontit,  eccletia  de 
Corzeu,  1260  env.  (pouiilé  de  Lyon,  f"  10  v°).  — 
Parrochia  Corziaci  Ville,  1297  (Guigne,  Docum. 
de  Dombes,  p.  246).  —  Cordieu;  patron  du  lieu: 
saint  Romain,  1 654-1 655  (visites  pastorales,  f  3i). 

Cordieux  dépendait  originairement  du  fief  de 
Villars.  Au  commencement  du  xviii"  siècle,  le 
seigneur  du  Monlellier  et  celui  de  Sure  s'en  dis- 
putaient la  moyenne  et  basse  justice,  ainsi  que  les 
droits  honorifiques;  la  haute  justice  appartenait 
au  roi. 

A  l'époque  intermédiaire,  Cordieux  était  une 
municipalité  du  canton  de  Meximieux,  district 
de  Montluel. 
Cordon,  section  de  la  c°'  de  Brégnier-Cordon.  — 
De  Cordone,  laSo  (Grand  cartul.  d'Ainay,  t.  1, 
p.  i53).  —  Cordun,  1269  (Cartul.  lyonnais, 
t.  II,  n°  675).  —  Cordon,  127a  (Grand  cartul. 
d'Ainay,  I.  II,  p.  147). 

En  1789,  Cordon  était  un  village  de  la  paroisse 
de  Brégnier,  du  bailliage,  élection  et  subdélégation 
de  Belley,  mandement  de  Rossillon. 

Il  y  avait  à  Cordon  une  chapelle  rurale  qui  fai- 
sait partie  des  dotations  du  prieurt'<  de  Saint- 
Benoit  de  Cessieu.  —  Capella  de  Cordono  (lire 
Cordone),  11 53  (Grand  cartul.  d'Ainay,  t.  I, 
p.  5o). 

Dès  le  xii'  siècle.  Cordon,  en  tant  que  fief, 
était  possédé  par  des  gentilshommes  qui  en  por- 
taient le  nom.  —  Ismido  de  Cordone,  1297  (Cartul. 
de  Saint- André-le-Bas ,  p.  309).  —  Castrum  Cor- 
doni»,  i444  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B793, 
f  367  r°).  —  Le  JieJ  de  Cordon,  a  cause  de 
S.  Genys,  i536  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey, 
pr.,  p.  59). 

Le  château  de  Cordon  était  le  chef-lieu  d'un  des 
plus  anciens  mandements  du  Bugey;  les  comtes  de 
Savoie  en  possédaient  la  suzerainel<î  tlès  le  com- 
mencement du  xii'  siècle;  c'était  alors  une  dépen- 
dance de  leur  Terre  de  \  iennois.  Cordon  lut  remis, 
en  même  temps  que  le  Valromey,  à  Hunibert  III 
de  Beaujeu  pour  former  la  dot  de  sa  fenmie 
Auxilie  de  Savoie.  Il  rentra,  en  i366,  dans 
le  domaine  direct  des  comtes  de  Savoie.  La  sei- 
gneurie de  Cordon  avait  comme  dépendances  Bré- 
gnier, Evieu  et  Pluvy  ;  elle  était  en  toute  justice , 
y  compris  le  dernier  supplice,  à  charge  d'appel 
au  bailliage  de  Belley.  —  Mandamenlum  de  Cordon 
verrai  Bellicium,  1290  (Gall.  christ.,  t.  XV,  instr. , 
c.  3ao). 

A  l'époque  intermédiaire.  Cordon  formait  avec 
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Brégnicr  iim^  mimicipaliti'  d\\  iant(in  Ao  Saint- 
Benoit,  district  de  Belley. 

CoRDONNES  (Les),  m°°  is. ,  c"  de  ilontlm'l. 

CoREST,  anc.  fief,  c°'de  Chaveyriat.  —  Hugo  de  Corens, 

domkeUu»,  iSaS  fCartul.  lyonnais,  t.  I,  n°  SaSV 

Corent  était  une   seigneurie,  avec   château  et 

avec  moyenne  et  basse  justice,  de  l'ancien  fief  des 

sires  de  Bàgé. 

Gobent,  h.,  c"  de  Genouilleui-.  —  Corent,  i48o  env. 
(Bibl.  Dumb.,  t.  Il,  p.  71). 

CoREMT  (G»4ND-),  c"  de  Geyrériat.  —  Voir  Grand- 

CORENT. 

CoRENT  (Petit-),  h.,  c°*  de  Simandre-sur-Suran.  — 
Corent  la  Ville,  1276  (Dubouchet,  Maison  de 
Coligny,  p.  Hçf).  —  Petit  Coran,  xviii"  s.  (Cassini). 

CoRFERou,  f. ,  c"  de  Saint-Genis-sur  Menthon.  — 
Villagium  de  Corferiou,  parrochie  Sancti  Gènes» 
supra  Menthonem,  i533  (arch.  de  l'Ain,  H8o3, 
("201  ï°). 

CoRGENON  (Li  Grand-  et  le  Petit-),  hameaux,  c"  de 
Bnellas. —  Corgenon,  191a  (arch.de  l'Ain,  H  807). 

—  Corjonon,  1  aig  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  564). 

—  De  Corgenone,  1999-1369  (ibid.,  B  io4.55. 
f  5  r'). 

Au  x"  siècle,  Corgenon  était  le  cbef-lii'u  d'une 
popsté  du  pagus  de  Lyon.  —  Potestas  una  quae 
vocatur  Curie  Genono,  994  (Rec.  des  cliartes  de 
Chmy,  t.  II,  n°  a  a  65). 

V.n  1789,  c'était  un  village  de  la  paroisse  de 
Bueltaz,  bailliage,  élection,  subdélégation  et  man- 
dement de  Bourg. 

En  tant  (|ui' fief,  Corgenon  était  une  seigneurie , 
en  toute  justice  et  avec  château,  de  la  mouvance 
des  anciens  sires  de  Bàgé,  qui  fut  inféodée,  vers 
ia85,  à  Guichard  de  Chaumont.par  Amédée  Vde 
Savoie,  mari  de  Sibille  de  Bàgé.  La  terre  de  Cor- 
genon fut  érigée  en  baronnie  du  bailliage  de  Bourg 
au  commencement  du  xviii'  siècle  avec,  coimne 
dépendances,  Corgenon,  Buellaz,  Montracol, 
Saint-Remy  près  Bourg,  Servas  et  partie  de  .Saint- 
André-le-Panf>ax. —  ('apella  de  Castro  Corgmonis, 
1 1  uifChilHet,  Hist. del'abb.  deTournus.  p.  4o<i). 

—  CoMtrum  et  mandamentum  Cnrgenonis,  i4oa 
(arch.  de  la  ttte-d'Or,  B  io444,  f  19  r").  — 
Le  fief  de  Corgenon,  a  cause  de  Bourg,  i536 
(Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  ."ja). 

CoRGEST,  h.  et  anc.  fief  de  Bresse,  c°*  de  Jayat.  — 
G.  de  Corgent,  13  85  (Cartul.  lyonnais,  t.  II, 
n°  8o3). 

CoBOENTiN,  h.,  c°'  de  Saint-Etienne-sur-Revssouze.  — 
In  Lugdunenti  pago,  in  villa  Curte  Vientine  siltis, 
loSi-ioôa  (Cartul.  de  .Saint -Vincent  de  Mâcon, 


n°  443).  — •  Corgenteyn,  i4oi  (arcli.  de  la  Côte- 
d'Or,  B556,  f°  25  r°).  —  In  parrochia  Sancti 
Stephani  «upra  Reyssosam,  apud  Corgentein,  i533 
(arch.  de  l'Ain,  H  8o3,  f°  63o  r°).  —  Corgentin, 
16S6  (ibid.,  H  863,  f  a93r°). 

CoRiAN  (Le),  ruiss.  afll.  du  Menthon,  coule  sur  le 
territoire  de  la  c°"  de  Confrançon. 

CoRiAT  (La),  lieu  dit,  c°°  d'Ambronay. 

CoRiAT  (La),  lieu  dit,  c"'  de  Briord. 

*ConiLLE  (La),  anc.  nom  de  l'un  des  ruisseaux  qui 
prennent  leur  source  sur  le  territoire  de  la  t°'  de 
Bénonces.  —  Fons  Corily,  1200  (Gall.  christ., 
t.  XV,  instr.,  c.  3t5). 

CoRLEi9Eis,anc.  lieu  dit,  c°'  de  Manziat.  —  En  Cor- 
leyseis,  i344  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  552, 
f  58  r"). 

CoRLETSo!» ,  anc.  fief,  c°'  de  Chaveyriat.  —  Domut  de 
Cvrleyson,  cum  fortaliliis,  ia7a  (Guichenon, 
Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  17).  —  La  tour  et  sei- 
gneurie de  Corleyson,  i563  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  10449,  f  920  r°). 

Corleyson  était  un  fief  avec  maison  forte ,  mais 
sans  justice,  de  la  terre  de  Bàgé,  possédé,  eniaSo, 
par  un  gentilhomme  qui  en  portait  le  nom;  au 
xviii'  siècle,  ce  fief  ressortis«ait  au  bailliage  de 
Bourg. 

CoRtiBB,  c°*  du  c"  d'Hauteville.  —  Corler,  iai3 
(arch.de  l'Ain,  H  867).  —  Corliere,  1399-1869 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io455,  f  aa  r").  — 
Apud  Corlier,  1399-1369  (ibid.,  f°  84  r°).  — 
DeCorlerio,  1399-1869  (i6id.,  f*  1 13  v°). —  Cor- 
lieu,  i33o  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  part.  I. 
p.  64).  —  De  Corliaco,  1894  (arch.  du  Rhône, 
terr.  de  Reyrieux,  f  7). 

En  «789,  t.'orlier  était  une  communauté  du 
bailliage,  élection  et  subdélégation  de  Belley,  man- 
dement de  Saint-Bambert. 

Son  église  paroissiale,  annexe  d'Aranc,  diocèse 
de  Lyon,  archiprêtré  d'Ambrtmay,  était  sous  le 
vocable  de  sainte  Agathe;  elle  apparaît,  pour 
la  première  fois,  au  xviii'  siècle.  —  Courlieu, 
annexe  de  Haranc;  patronne  du  lieu  :  sainte  Agathe, 
(655  (visites  pastorales,  f  80). 

Corlier  était  une  seigneurie  en  toute  justice  et 
avec  château,  du  domaine  primitif  des  abbés 
de  Saint-Rambert  qui  s'associèrent  en  pariage  les 
comtes  de  Savoie,  vers  la  fin  du  xi"  siècle.  Au 
siècle  suivant,  Corlier  était  possédé  par  les  sei- 
gneurs de  Rougemont,  sous  la  suzerainett!  de  la 
maison  de  Savoie,  laquelle  céda,  en  i3o4,  tous  les 
droits  qu'elle  avait  sur  cette  terre  aux  sires 
de   Thoire-Villars,   è    la    réserve   de    l'hommage. 

>7- 
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Dniiiiis  foitis  de  CorJerto,  i33^i  (arrli  de  la  Cole- 
d'Or,  B  io454,  f  ill  r°).  —  Corlin;  justice  de 
Rnugemont,  1784  (titres  de  la  fam.  Bonnet). 

A  l'époque  intermédiaire,  Corlier  était  une 
municipalité  du  canton  d'Aranc,  dislricl  de 
Saiiit-Bambert. 

ConMÈRK  (Li),  lieu  dit,  c"'  d'Kvosges. 

CoBi.ovGE,  f. ,  c°°  de  Saint-Nizier-ie-Désert. 

CoBM ici-ANCiiK ,  h.,  c'"  de  Ri\ji[é-la-\ ille.  —  Corma- 
clanche,  xviii*  s.  (Cassini). 

C0RMA6NIODD,  loc.  détruite,  c"'  de  Saint-Didier- 
d'Aussiat.  —  Cormagniout,  parinchie  Sancti  Desi- 
derii  Ouciaei,  lûSg  (arcli.  de  l'Ain,  H  799, 
1*671  v°).  —  Mombarboii  el  Cormagiiioud ,  i533 
(ibid.,  H8o3,  f  aià  r°).  —  Cormaignod,  i636 
{ibid.,  HS63,  répert.). 

CoRMANECHE,  loc.  disparue,  c"'  de  Saint-Didier- 
d'Aiissiat.  —  Cormanechi ,  parrochie  Sancti  Desi- 
derii  Ouciaei,  1  û  1 0  env.  (  terr.  de  Saint-Martin , 
r  77  r«). 

CoRiiARANCHE,  c°'  du  c°°  d'HauteviUe.  —  In  eodem 
pago  Genevense,  in  villa  quae  dicitur  Cormarinca, 
io55  (Gall.  christ.,  t.  IV,  instrum.,  col.  79).  — 
Cnrmarenchi,  nia  (Guijjue,  Cartul.  de  Saint- 
Svdpice,  p.  18).  —  Cormarenchia ,  1  1 46  env. 
(Gall.  christ.,  t.  XV,  inslr. ,  c.  3o8).  —  Corma- 
renchiin  Valromesio ,  laao  (Du  Can{;e,  s.  v.  Collia). 
—  Cormarenche,  1670  (enquête  Bouchu). 

Avant  la  Révolution,  Cormaranche  était  une 
communauté  du  bailllan[e,  élection  et  subdélé- 
gation de  Belley,  mandement  de  Rossilîon. 

Son  église  paroissiale,  annexe  de  celle  d'Haute- 
viUe, diocèse  de  Genève,  arcbiprêtré  de  Champ- 
dor,  était  sous  le  vocable  de  saint  Martin.  — 
Cnvinaranclie ,  »uccur»ale,  xviii'  s.  (Cassini). 

Au  xiii'  siècle,  la  terre  de  Cormaranche  était 
unie  à  la  seigneurie  do  Valromey  qui  appartenait 
alors  aux  sires  de  Beaujeu.  A»  xviii'  siècle,  c'était 
une  seigneurie  du  bailli  ige  de  Belley. 

A  l'épo(pie  intermédiaire,  Cormaranche  était 
une  municipalité  du  canton  d'HauteviUe,  district 
de  Belley. 

CoRMARKSfiiiE,  loc.  détruite,  à  ou  près  Sainl-Mnrtin- 
le-ChiUel.  —  Cormareschia ,  1496  (arrh.  de  l'Ain, 
H  S.'iB,  1"  435  r").  —  Cormarescbp ,  1768  {ibid., 
H  899,  ("419  r"). 

*CoRMA8SExciiK,  anc.  mas,  c'"'  de  Bâgé-la-Ville.  — 
Mamtis  de  Cormassenchi ,  i344  (arch.  de  la  Cote- 
d'Or,  B553,  f  9.3  r°). 

ConiiAssiNB,  11.,  c."*  de  Curtafond.  —  In  pago  Liidn- 
nenie,  in  agrn  Cosconiacense ,  in  villa  qui  dicitur 
Cormacionn,  926  (Rec.  des  chartes  de  Cluny,  I.  1, 


n°  355).  —  Cormaçuina,  i345  (arch.  du  Rhône, 
terr.  de  Saint-Martin,  I,  f  «3  v°).  —  Corma- 
czuinaz,  i4oi  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  564,3). 

—  Cmvuizuyna ,  in  pativchia  Cortoffontis,  1496 
(arch.  de  l'Ain,  H  856,  f  373  r").  ~  Cm-ma- 
czuyna,  i4g6  {ibid.,  f  876  r°).  —  Cormassuyne , 
1675  {ibid.,  H  869,  f"  119  r").  —  Cormattina  , 
xïiii'  s.  (Cassini). 

ConMOMOLE,  h.,  c""  de-Boissey.  —  Cormombloz  i4oi 
(arch.  de  la  Cotc-d'Or,  B  557,  f  81  r°).  — 
Cormomhle,  parrochie  de  Boissey,  i4g4  (arch. 
de  l'Ain,  H  797,  (°  346  r°).  —  Cormonble. 
xviii"  s.  (Cassini).  —  Cormnnibre,  i845  (Etat- 
Major  ). 

Cormomhle  était  un  ancien  fief  de  ta  Bresse. 

—  Slephanus  et  Otgeiius  de  Corimmanblo  (lire 
Cortimomblo),  milite»,  1107-1194  (Cartul.  de 
Saint-Vincent  de  Mi'icon,  n°  556). 

CoRMonAN,  h.,  c"  de  Villercversure.  —  De  Cormo- 
rancn,  i5o5  (titres  du  chét.  de  Bohas).  —  Cor- 
moran, i655  (visites  pastorales,  f  917). 

CoBMOBANCHE,  c"*  du  c°"  du  Pout-de-Veylc.  —  In 
Cormolingias  villa,  968-97)  (Ciartul.  de  Saint- 
Vincent  de  Màcon,  n°  37).  —  Villa  Cormarenchia, 
1093  env.  {ihid.,  n°  517).  —  Cormerenchia , 
1096-1194  {ibid.,\).  356).  —  Cormarenc,  1178 
(Gall.  christ.,  t.  XVI,  instr.,  c.  87).  —  Corma- 
renchi,  1 979  (Guichenon ,  Bresse  et  Bugey,  p.  ai); 
1499  (pouillé  du  dioc.  de  Lyon,  f  36  v°).  — 
Cormarenchia,  1288  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  793).  —  Cormarenchy,  i548  (pancarte  des 
droits  de  cire).  —  Cormarenche,  i56o  (Guiche- 
non, Bresse,  p.  75).  —  Cormaranche»,  i656 
(visites  pastorales,  f  388).  —  Cminaranche» ,  ■ 
1670  (enquête  Bouchu).  —  Cormaranche,  1707 
(arch.  de  l'Ain, H  889, f° 588  r°);  i79o(dénombr. 
de  Bourgogne).  —  Cormoranche,  an  x  (Ann.  de 
l'Ain). 

Avant  1790,  Cormoranche  était  une  commu- 
nauté du  bailliage,  élection  et  sid)délégation  de 
Bourg,  mandement  de  Pont-de-Veyle  et  justice 
d'appel  du  comté  de  ce  nom. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  arcbi- 
prêtré de  Dombes,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Didier  ;  l'abbesse  do  Saint-André-le-Haut  de  Vienne 
présenta  à  la  cure  jusqu'au  xvii*  siècle  ,  époque  où 
cedroit  passa  au  chapitre  de  Bourg.  —  Iji  Lugdunensi 
epitcopnlu,  eccle»ia  Sancti  Desiderii  de  Cormarenc. 
1173  (Gall.  christ.,  t.  XVI,  instr.,  e.  87).—  Prior 
de  Cormarenchi,  i35o  env.  (pouillé  de  Lyon, 
fi9  v°).  —  Cormaranche  ;  patron  :  Saint  Didier, 
1719  (visites  pastorales). 
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Dans  l'ordre  féodal,  Cormoranclie  relevait  du 
comté  de  Pont-de-Veyle. 

A  l'époque  intermédiaire,  Connoranche  était 
une  municipalité  du  ranton  de  Pont-de-Veyle, 
district  de  Chàtillon-les-Dombes. 

CoRiioB\ND,  loc.  détruite  qui  a  laissé  son  nom  à  un 
étanfj  de  la  commune  de  (^hâtenav. 

GoBHOREY,  écart,  c°*  de  Saint-Cyr-sur-Menthon.  — • 
Co<-morey,  i836  (cadastre). 

GuRMoz,  c°'  du  c°"  de  Saint-Trivier-de-tJourtos.  — 
Cormnz,  i3a5  env.  (pouillé  ms.  de  Lyon,  f°  9).  — 
Cormouz,  l'doo  env.  (pouillé  de  Lyon,  f  i5  r°). 
—  Cormo,  iSC")  env.  (Bibl.  nat. ,  lat.  looSi, 
t°  «0  v°).  —  Cormotius,  1^189  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  799,  P  ài6  r°).  —  Cormos,  i5o6  (pan- 
carte des  droits  de  cire);  1784  (Descr.  de  Bour- 
jjojjne).  —  Cormoz,  1789  (arcli.  de  l'Ain,  E5o7). 
En  178;),  Cormoz  était  une  communauté  du 
bailliage,  élection  et  subdélégation  de  Bourg, 
mandement  de  Sainl-Tri\ier  et  justice  d'appel  du 
comté  de  même  nom. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prélré  de  Coligny,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Pancrace;  i'arcbiprétre  de  Coligny  présentait  à  la 
cure.  —  Parrochiatut  df  Cormo,  i3<)7  (Dubou- 
chct.  Maison  de  Colignv,  p.  io3). 

Ix"  clocher  et  la  ])lus  grande  partie  de  la  paroisse 
relevaient  du  comté'  de  Saint-Trivier;  le  reste  dé- 
pendait de  la  si'igncurie  de  Montjouvent. 

A  répof|uc  intermédiaire,  Cormoz  était  une 
numicipalitc  du  canton  de  Saint-Trivier,  district 
de  Pont-de-VauT. 

CoKMoz ,  b. ,  c°*  de  Château-Gaillard.  —  llli  de  Cor- 
mou,  1989  ((^artul.  lyonnais,  t.  II,  n"  8ai).  — 
Cormoz,  mandamenti  Cattri  Calliardi,  i344  (arch. 
de  la  G6te-<rOr,  «87.'),  f   19H   v°). 

Les  hospitaliers  de  Saint-Jean-de-iénisalera 
avaient  une  maison  à  Cormoz.  —  Le  membre  de 
Cormouz,  161 5  (les  Feuillées  :  titres  communs, 
n"  a  ). 

On  a  découvert,  en  1869,  à  Cormoz,  un  grand 
nombre  de  stjpultures  antiques;  les  corps,  wsim- 
plement  inhumés  ou  imparfaitement  incinérésTi, 
reposaient  au  centre  d'un  cercle  de  gros  cailloux. 
On  a  ri'cueilli  dans  ces  tombeaux  des  armes  et  des 
bijoux  en  bronze,  ainsi  que  des  perles  en  émail 
(Guigne,  Topogr.  bistor. ,  p.  lan). 

GoRiioz  (H*tT-  et  Bas-),  hameaux,  c°*  de  Glézieu. 

GoEHOX,  f.,  c°*  de  Saint-André-d'Huiriat. 

GoRNAMÈREs  (Les),  écart,  c°'  de  Boissey. 

GoRXiLoup,  écart,  c°'  de  \illereversure.  —  Corneloux, 
i466  (arch.  de  la  C»te-d'Or.  B  io448,  l"  9  v°). 


—  Tm  rente  appelle  Cornaloup  en  Bresse,  i563 
{ibid.,  B  10449,  f°  i58  y°). 

CoRNANS,  h.,  c"°  de  Saint-Etienne-sur-Beyssouze.  — 
Apud  Cornant  et  Sanctum  Stepliamtm,  i4oi  (arch. 
de  la  Côte-d'Or,   B.5.56,   f  69  r"). 

CoRNATÉE  (La),  écart,  c"'  de  Beyssouze. 

CoRNiTiÈHE  (La),  h.,  c°'  de  Saint-Maurice-de-Gour- 
dans. 

CoRNATON,  h.,  c"'  de  Confrançon.  —  Cornaton,  par- 
rochie  de  Confrancznn ,  1 4 1  o  env.  (  terr.  de  Saint- 
Martin  ,  f  57  v°). 

En  tant  que  fief,  Cornaton  était  une  seigneurie 
avec  justice  moyenne  et  basse  et  avec  cheïteau  fort, 
de  l'ancien  lief  de  Bàgé,  possédée,  au  xiii'  s.,  par 
des  gentilshommes  qui  en  portaient  le  nom.  — 
H.  Miles  de  Cornalum,  1919  (arch.  du  Rhône, 
titres  de  Laumusse.  chap.  II,  n°  3).  —  Dominus 
Comatonis,  i5oi  {ibid.,  Saint-Jean,  arm.  Lévy, 
vol.  43,  n"  3,  P  70  v"). 

CoRMAToy,  h.,  c"*  de  Montcel. 

CoRNAïES  (En),  anc.  lieu  dit,  c°'  de  Mionnay.  —  En 
Cornaves,  1817  (Dociun.  linguist.de l'Ain,  p.  83). 

CoRSAvi^,  grange,  c"°  de  Saint-Sorlin. 

CoBUEiLLAT,  lieu  dit,  c"°  d'Arbigny, 

CoRSEiLLE,  petit  b.  de  la  c"'  de  Boyeux  Saint-Jérôme 
(|ui  a  donné  son  nom  à  Ch.îtillon-de-Corneille.  — 
Comelia.  —  Baronia  Cattellionis  de  Cornella,  1999- 
1869  la'"f'i.  de  la  Côte-d'Or,  B  1045.5,1*  118  v"). 

—  Corneille,  i65o  (visites  pastorales).  —  Cor- 
nelle,  an  xii  (titres  de  fam.);  1847  (stat.  post.). 

Corneilles  (Les),  écart  et  triage,  c"*  de  Boissey. 

CoRNELLAZ,  grange,  c"°  d'Hauteville. 

Cornes  (Les),  m""  is. ,  c"°  de  Ge.v. 

Cornet  (Le),  h.,  c"*  de  Cormoranrbe. 

CoRNiGEs,  loc.  disparue,  c'"  de  Saint-Cyr-sur-Men- 
thon. —  Corniges,  1899  (arch.  de  la  Gôtc-d'Or, 
B554,  f  194  r°). 

CoRNiLLON,  anc.  château  fort,  c°"  de  Saint-RamlKMt. 

—  Castrum quod dicitur  Curnillioni»,  1 1 9()  ( Guigne, 
Topogr.,  p.  i9o).  —  Cornilons,  J196  (arch.  de 
l'Ain,  H  1,  copie  du  xvii'  s.).  —  Castiitm  quod 
dicitur  Cornillions,  1998  {ibid.,  H  1).  —  Castrum 
quod  dicitur  Curnillions,  i465  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,  B795). 

Le  château  fort  de  Cornillon,  qui  dominai!  au- 
trefois la  petite  \ille  de  Saint-Ramberl,  resta 
au  pouvoir  des  religieux  de  cette  ville  jusqu'en 
119O  que  l'abbé  Bégnier  le  donna  à  Thomas, 
comte  de  Maurienno  et  de  Savoie;  Amédée  IV  le 
remit  en  apanage,  en  1969,  à  son  frère  Guil- 
laume qui  le  légua,  en  1958,  à  sa  fille  Béatrix. 
femme   du  dauphin   de  Viennois.    A   la   mort  de 
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Béatrix,  il  fit  retour  au  domaine  des  comtes 
de  Savoie  dont  il  ne  sortit  plus.  C'est  un  de  ceux 
qui  furent  démantelés  par  Biron,  en  i5g5. 

Cohniole-Bbbnabd  (La),  défilé  entre  Parves  el  Mas- 
signieu.  —  Golelus  de  Rorret,  alia$  Itupis  de 
Corniola  Bemarl,  i36i  (Gall.  christ.,  t.  XV, 
instr, ,  c.  837). 

CoKNOiSEï,  anc.  nom  d'une  forêt  située  à  Bénonces. 
—  Nemu$  de  Comoùel,  1276  (arcli.  de  l'Ain, 
H  939). 

ConNON,  anc.  fief  de  Dombes,  au  mandement  de 
Lent.  —  De  Cornone,  iû4i  (arch.  de  la  Côle- 
d'Or,  B  724,  f  178  r°).  —  Dominus  de  Comon, 
tlt66{ibid.,  B  io488,f  3  r°). 

CoKNDAZ  (La),  f.,  c°"  d'Echailon. 

CoBscs  (Les),  h.,  c"  de  Marloz. 

CoBNUi,  h.,  c"  de  Reyrieux. 

CoRNiTiEN,  écart,  c"'  de  Boissey. 

CoBOBEKT  (En),  lieu  dit,  c"'  de  Laiz  (cadastre). 

Coron,  h.,  c°'  de  Beliey.  —  Coronae  villa,  86i 
(D.  Bouquet,  t.  VIII,  p.  898).  —  Coroiu,  i343 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  887,  f°  26  r").  — 
Villa  de  Cornne,  i36i  (Gall.  christ.,  t.  XV,  instr., 
c.  827).  —  Caitellanus  Coronit,  i36i  {ibid., 
c.  898).  —  Coron,  i36i  (GaU.  christ.,  f.  XV, 
instr.,  c.  897). 

CoKPBTBDS  VILLA ,  loc.  depuis  longtemps  disparue  qui 
paraît  avoir  été  située  sur  le  territoire  de  la  com- 
mune de  Chaveyriat.  —  In  pago  Lucdunensi,  in 
villa  Corpetro,  994-1082  (Rec.  des  chartes  de 
Ciuny,  t.  II,  9  2  83). 

CoBBATiÈBE  (La),  h.,  c"'  de  Saint-Maurice-de-Gour- 
dans. 

CoRREBiE  (La),  anc.  ferme  de  la  chartreuse  de 
Montmerle,  c"'  de  Lcscheroux.  —  La  Correrie, 
maison,  i849  (cadastre). 

CoBBEBiE  (La),  h.,  c"'  de  Péronnas.  —  Domus  paroi 
Seillionis  dicta  la  Correrie,  i34i  (Brossard,  Cartui. 
de  Bourg,  p.  33). 

Correrie  (La),  m°°  is.  près  des  ruines  de  la  char- 
treuse de  Meyriat,  c'"  de  Vieu-d'Izeuave.  — 
Con-erie,  xnii'  s.  (Cassini). 

CoRHET,  f. ,  c°°  de  Mailieux. 

CoBBiAZ  (La),  lieu  dit,  c"°  de  Lhuis. 

CoBRiAz  (Les),  lieu  dit,  c°'  d'Aranc. 

Corridor  (Le),  h.,  c"  de  Bàgé-la-Ville. 

CoRROBERT,  h.,  c°°  de  Clianoz-Chàtenay.  —  De  quodain 
maïuo  quod  nominalnr  Curlriberto  (corr.  Curtro- 
berto),  lito  in  pago  Lugdunensi,  in  loco  qui  vocatur 
Catnus,  998-1048  (Rec.  des  chartes  de  Cluriy,  t.  III, 
3310).  —  In  pago  Lugduneme,  in  agro  Cainenêi , 
(H  villa  Curt  Ruberti,    1000   env.  {ibid.,  t.    III, 


^9507).  —  Corroberl,  i65o(Guichennn,  Bresse, 
p.  47). 

Corrobert  dépendait,  en  1789,  d"  la  paroisse 
de  Chanoz-Chàlenay,  bailliage,  élection  ot  subdé- 
légation de  Bourg,  mandement  de  Cliàtillon-ies- 
Dombes. 

Dans  l'ordre  féodal ,  c'était  une  seigneurie  en 
toute  justice  du  fief  des  sires  de  Bàgé,  possédée, 
an  ïiiî"  siècle,  par  des  gentilshommes  qui  en  por- 
taient le  nom.  Au  xviii*  siècle,  Corrobert  était 
une  seiffncurie  du  bailfiage  de  Bourg.  —  Dominus 
Guicharihu  de  Corobert,  1272  (Guichenon,  Bresse 
et  Bugey,  pr. ,  p.  1 7  ). 

Corrobert,  h.,  c"  de  Mézériat. 

Corrobert,  anc.  mas,  c°*  de  Monthieux.  —  Mansus 
de  Corrobert,  in  baronia  de  Monteouz,  1299-1869 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io455,  f  19  r"). 

Cobroge  (La),  loc.  disparue,  c°'  de  Bény.  —  La 
Corroge,  i5i2  (arch.  de  l'Ain,  H  990,  f  107  r°^. 

*CoRROiiANÈCHE,  loc.  détruite  de  l'ager  de  Chanoz- 
Châtenay.  —  In  agro  Casniacence ,  in  villa  Corte- 
romanisca,  954-994  (Rec.  des  chartes  de  Cliiny, 
t.  II,  n°  957). 

CoBBOMANÉcHE,  loc.  dispanio ,  c"  de  Saint-Didier- 
d'.Aussiat.  —  Apud  Corrumaneschi ,  in  parrochia 
Sancti  Desiderii  d'Aucia,  1277  (Cartui.  lyonnais, 
t.  II,  n°  780). 

CoRRioN  OU  CoRROs,  ruiss.  alll.  de  la  Veyle.  — ■  Ad 
locum  quo  in  dicta  ripparia  Vêle  intrat  becium  vul- 
gnriter  appellalitm  de  Corion,  i44o  env.  (arch.  de 
la  Cote-dOr,  B  270  1er,  f  3  r°).  —  Bedutn 
de  Comon,  i44o  env.  [ibid.,  f  i5  r°).  — ■  La  ri- 
vière de  Coron,  i65o  (Guicheuon,  Bresse,  p.  96). 

Cors,  loc.  disparue  de  la  chàtellenie  de  Grosiée.  — 
Apud  Cors,  i855  (arch.  delà  Côte-d'Or,  B796, 

CoBSANDON,  nom  primitif  du  château  de  la  Brosse, 
c°'  (le  Chaveyriat.  —  Nobilis  Claudius  de  Cor- 
sanduno,  alias  de  la  Brosse ,  1  II  g"]  (terr.  des 
Chabeu,  C  84).  —  Nobilis  Cl.  de  Corsandon, 
1497  (ibid.,  f  69). 

Corsant,  h.  et  chat.,  c°'  de  Perrex. —  Corsan,  ia48 
(Cartui.  lyonnais,  t.  I,  n°  48i).  —  Corzans, 
1994  (Guigue,Topogr. ,  p.  121).  —  Corsant,  par- 
rochie  de  Pères,  1492  (arch.  de  l'Ain,  H  794, 
f  349  1°).  —  Coursant,  1680  env.  (terr.  de  Saiiit- 
Cyr-sur-Menlhon,  C  78).  —  Corsan,  1762  (arch. 
de  l'Ain,  E  118). 

En  1789,  Corsant  était  un  village  de  la  paroisse 
de  Perrex. 

Dans  l'ordre  féodal,  c'était,  à  l'origine,  un  lief 
sans  justice  de  la  mouvance  des  sires  de  Bàgé;  en 
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i3o6,    Perraud    de    Corsant    obtint    d'ËiJouard 
de  Savoie,  sire  d»»  Bàgé,   la  jusiice  moyenne  et 
basse.  La  concession  de  la  haute  justice  eut  lieu 
en  lâai.  Au  Xïiii'  siècle,  &)rsant  était  une  ba- 
ronnie  en  toute  justice  du  bailliage  de  Bourg.  — 
Henricui  dt  Corsant,  1372  (Guichenoii,  Bresse  et 
Bugey,  pr. ,  p.  i4).  —  Domiu  JorUt  de  Cortant, 
liai  (ibid.,  pr. ,  p.  09). 
CoHSENDON,    anc.    mas,    c°*   de   Crans.    —    Maasu» 
de  Corteitdon,    i34o  env.   (Guigue,   Docuni.   de 
Dorabcs,  p.  62). 
CoRsi.N,  écart,  c°"  de  Saint-Julien-sur-Veylo. 
CoRTiDm,  loc.  disparue,  à  ou  près  Viriat.  —  Cai- 
tadaiii,  i335  env.  (terr.  de  Teyssoiige,  f  i5  r"). 
*CoiiTAi90s,  anc.  villa  qui  parait  avoir  été  située  près 
de  Viriat.  —  In  agro  Martiacente  (corr.  Maritia- 
ceme),  in  villa    Corttuione.  .  .     terminât    a    mane 
Jluvio  Retciota,  996-1018  (Cartuk  de  Saint-Vin- 
cent de  Mâcon,  11°  391  ). 
CoRTiiABLEiNs,  loc.  dlspafue,  qui  était  située  dans  la 
(hâtellenie  de  Bourg.  —  Cortrableui,  1878  (arch. 
de  la  Côte-d'Or,  B  574 ,  T  81  r").  —  Corti-ableim , 
1878  {ibid.,  P  91  r°). 
CoRïAîiGEi.,    h.,    c°*   de   Saint-Martin-le-Cbàtel.    — 
De  (^orvandelo,  1238  (arili.  du  Rlione,  titres  de 
Laumasse,  cbap.  i).  — •  In  parrochia  Sancti  Mar- 
tini Cattri,  in  villa  de  Corvnndello ,  1277  (Cartul. 
lyonnais,  t.  II,  n"  73o).  —  De  Carvanduolo,  i3i4 
(arcb.  du  Rhône,  litres  de  Laumusse:  SainlrMartin , 
chap.  Il,  n°  .5).  —  Conandellot ,  i()75  (arch.  de 
l'Ain,  H  86a,  f°  78  v°).  —   Corvangeloi,  xviii*  s. 
(Cassini).  —  Corvangel,  1847  (stat.post.). 
CoRTKissuT,  c""  du  c""  de  TrcObrl.  — •  Curveysia,  ia58 
(Guigue,  Topogr.,  p.  lai).  —  Corveysna,  1399- 
1369  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io455,  f  90  r"). 
—  Curvayuiat,  1670  (enquête  Bouchu).  —  Cor- 
veit$iat,  tucc,  xtiii*  s.  (Cassini). 

Avant  1790,  Corveissiat  était  une  communauté 
du  bailliage,  élection  et  subdélégalinn  de  Bourg, 
mandement  de  .Montdidier. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  arcbi- 
prétrc  de  TrelTort,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Georges;  l'abbé  de  Sainl-Claud"'  présentait  à  la 
cure.  —  Courveistia,  annet*  de  Saint-Maurice  dt 
Chaza;  patron  du  lieu:  Saint  Georget,  i654-t655 
(visites  pastorales,  f  2o4). 

En  tant  que  fief,  Corveissiat  relevait  originai- 
rement des  sires  de  Thoire-Villars;  les  Chambul, 
qui  en  sont  les  plus  anciens  seigneurs  connus, 
reçurent  concession  de  ces  dynastes  do  ia  moyenne 
et  basse  justice,  en  i3o7,  et  de  la  haute  justice, 
en  i36ï.  Au  xtiii*  siècle,  Corveissiat  était  divisé 


entre  la  seigneurie  de  Corsant  et  celle  de   Con- 
tiens. 

A  l'époque  intermédiaire,  Corveyssiat  était  une 
municipalité  du  canton  de  Chavannes,  district  de 
Bourg. 

CosiNciN  (En),  lieu  dit,  c°'  d'Ambronay.  —  *Cosan- 
tianum.  —  In  praeria  Ambroniaci ,  loco  dicto  en 
Cosancin,  i43o  (arch.  de  l'Ain,  H  i4i).  —  Ce 
territoire  a  emprunté  son  nom  à  la  Cousance, 
affl.  de  l'Ain. 

CossiiD,  écart,  c"  de  Bouligneui. 

Cossigui,  h.,  c°'  de  Jujurieiix.  —  Cocieu,  i6o5 
(arch.  de  Jujurieux).  —  Cocieux,  1758  (titres  de 
la  fam.  Bonnet).  —    Cottieux,  i8a6  (cadastre). 

—  Le  Piltion,  1847  (stat.  post.). 

CossiEux.  f. ,  c"  de  Monlluel.  —  Coceu,  1247  (Bibl. 

Diiinb. ,  I.  II,  p.  tao). 
CossoxoD,  h.,  c°*  de  Fitignieu.  —  Couonot,  i345 

(arch.  de  la  Cole-d'Or,  B  77."),  table).  —  Cottom , 

i545  [ibid.,  f  85  v°).  —  Cottonod,  i563  (arch. 

de  la  Côte  d'Or,  B  io453,  P  17  r°). 
Gossï  (En),  anc  lieu  dit,  c"  de  Lurcy.  —  En  Cotty, 

i536  (terr.  des  Messimy,  f  47). 
CosTAiGNOLE  ( La ) ,  auc  lieu  dit,  c°"  de  Bàgé-la-Ville. 

—  Apud  Etcotai,  en  la  Cottaigniola ,  i344  (ibid., 
B55a,  f  1.1  r"). 

Costal  (Lb),  f. ,  c"  de  Malafretaz. 

Costa  RGK,  anc.  maison  forte  et  tief  près  de  Corgenon, 

c"'  de    Buellas.   —   Domu»   de  Cotlargio,    i436 

(Brossard,  Cartul.  de  Bourg,  p.  a33). 
CosTES ,  anc.  chapelle  rurale ,  c"*  de  Seyssel. 
CoTARB  (Le),  f. ,  c°'  de  Montcey.  —  Du  Cotel,  par- 

rochie  de  Moncelx,  i443  (arch.  de  l'Ain,  H  798  , 

P  687  r"). 
CoTAiES,  anc  lieu   dit,  c"'  de  Goiigny.  —  fin  Co- 

tare»,  t4a5  (eilentes  de  Bocarnoz,  T  ii  r°). 
Côte  (La),  écart,  c"  de  Belley. 
Côte  (La),  écart,  c°*  de  Bourg. 
Côte  (La  Grand-),  vignoble,  c°°  de  Cerdon.  —  Costa 

de  Cerdone,   1399-1869  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 

B  io455,r  85  r°). 
Côte  (La),  h.,  c"  de  Coligny. 
Côte  (La),  h.,  c""  d'Echallon. 
Côte  (La  Gaiinki-  et  La  Petite-),  h. ,  c°*  de  Lancrans. 
GÔTi  (La),  écart,  c°'  de  Lent.  —  Costa,  parrochie 

Longi    Campi,    1467    (arch.    de    la     Côte-d'Or, 

B585,  r*  160  r"). 
CÔTi  (La),  h.  c~  de  Lliuis.  —  Costa,  laao  (arch. 

de  l'Ain,  H  307). 
Côte  (La),  h.,  c"'  de  Meximieui. 
Côte   (La  Petite-),  h.,   c°'   de    Miribel.  —   Costa 

MiribelU,  laaj  (Masures  de  i'île-Barbe,  t.   1, 
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p.     ià3).    —    Costa   Sancti    Desidei-ii   MiribelU , 
i433  (arch.  du  Rhône,  terr.  d«  Miribel,  f  s). 
Côte  (La),  h.,  c""  de  Neuvil|p-siir-Renon. 
Cote  (Grande- et  Petite-),  hameaux,  c"°  de  Neyron. — 
Cotta  de  Neyrone,  i/i33  (arch.  du  Uhône,  terr.  de 
Miribel,  l*6o). 
Côte  (SoDS-Li-),  h.,  c°'  de  Saint-Maiirice-de-Rémcns. 
Cotbaugnon  (Le),  ruiss. ,  affl.  du  Lion. 
CoTEAnoNON,  m""  is. ,  c°'  de  Gex. 
Coteaox  (Les),  écart,  c'"  de  Moî»neiieins. 
CÔTE-DKs-FoiGES  (La),  bois,  c""  de  Chazey-Bons.  — 
Nemus  de  Costa    de   les  Foges,    i3a8    (Guigue, 
Cartulaire  de  Saint-Sulpice ,  p.  j6i). 
CôteDruet  (Lt),  h.,  ."•d'Écballon. 
Gotenan,  anc.  mas,  à  ou  près  Chaieins.  —  Mansus 
de   Cothenan  et   mansus  de    Cototian,   1399-1869 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io/i55,  f  5i  v"). 
Côte-Saint-Didier  (La),  c°'deMiribeL  —  CostaSancti 
Desidfi-ii  MiribelU,  i433  (arch.  du  Rhône,  terr. 
de  Miribel,  P  65). 
Côte  Saint-Germain  (La),  h. ,  c"'  de  Beynost.  —  Costa 
Sancti     Geiinani,     1247    (Guigue,     Docum.    de 
Donibcs,  p.  i3o). 
Coter,  lieu  dit,  c°*  de  Saint-Benoit. 
CÔTES  (Les),    territoire,    c"  d'Ars.    —    Boscum  in 
costis  d'An,  1299-1869  (arch.  de  I.t   Côte-d'Or, 
B  io455,  f  9r°'). 
Côtes  (Les),  terri  loire,  c""  de  Cerdon.  —  Duas  vineas 
sitas  in  costts  de   Cerdone,  1299-1869  (arch.  de 
Côte-d'Or,  B  io455,  f°  84  r"). 
Côtes  (Les),  écart,  c"*  de  Neuville-sur-Benon. 
Côtes  (Les),  h.,  c"  de  Saint-Denis-le-Ceyzériat.  ■ 
En  les  Costes ,  pan-oisse  de  Saint  Denis,  1784  (les 
Feuillées,  carte  5). 
Côte-Savin  (La),  h.,  c'"  de  l'Abergemcnt-de-Varcy. 
CÔTES-RoTiES  (Les), lieu  dit,  c'"  d'Ecballon. 
Côte-Tombe  (La),  h.,  c"°  de  Pizay. 
CÔTE-VovANT  (La),  écart,  c'"  de  Faramans. 
Coteï  (Le),  ruiss.,  naît  sur  le  finage  de  Faramans, 
coule  sur  les  confins  de  Pizay  et  de  Bre?solles,  tra- 
verse Dagneux  et  se  jette  dans  un  bras  du  Rhône, 
à  Niévroz.  —  Cursus  aquede  Cotay,  ia83  (Guigue, 
Docum.  de  Dombos,  p.  924). 
Coteï,  m°"  is.,  c°'  de   Saint-André-d'Huiriat.  —  In 
décima  de    Cotay.    ia72   (Guichenon,    Bresse   et 
Bugey,  pr.,  p.  17). 
CoTiÈRE  (La),  c"'  de  Civrieux.  —  Terra  de  la  Cotieri, 
in  paiTochia  de  Syvreu,  1399-1369  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  io455,  f  3i  v"). 
CoTiEL'x ,  lieu  dil ,  c'"  de  Lliuis. 
Coton,  écart,  c"*  de  Chalillon-sur-Chalaronne. 
CoTONENx,  anc.  villa  qui  était  située  dans  l'ager  de 


Boissey.  —  In  pago  Lugdunensi ,  in  agro  liuscia- 

cense ,  in  villa  Cotoneiuc,  ()!>(>  (Ree.  des  chartes  de 

Cluny,  t.  I,  n°  674). 
CoTTEï,  h. ,  c'"  de  Bey. 
CoTTiÈRE  (La),  ruiss.  alll.  du  Moignans. 
CoTTiÈRE  (La),  anc.  fief,  dans  les  c""  de  la  Chapelle- 

dii-(/hàlelard  et  de  Saint-Germain-sur-Renon.  — 

La   Coltièi-e,   1662   (Guichenon,    Dombes,    t.    I, 

p.  68).  —   Le  fief  de  la   Cotlière,   1679  (Baux, 

Nobil.  de  Bresse  et  Dombes,  p.  207). 
CoTTON  (Le),  ruiss.  afil.  de  la  Saône. 
GoTTON,  h.,  c"  de  Chàtillon-sur-Chalaronne. 
CoTTONiÈRES  (Les),  lieu  dit,  c"  de  Saint-Benoît. 
CoiARDEs  (Les),  h.,  c'"  de  Marboz.  —  Les  Cuardis, 

pariochie  Marbnsii ,   i468  (arcli.  de  la  Côte-d'Or, 

B586,  r395  v"). 
CouABLES  (Les),  h.,  1'"  de  Saint-Didier-d'Aussiat. 
CoiABLES  (Les),  h.,  c"°  de    Saint- Genis- sur- Meti- 

thon.  —  Les  Coirles ,  i884  (cadastre). 
CoiBEBTOtx,  doin.,  c"'  de  FeiUens. 
CoiiBLANG  (Le),  ruiss.  afH.  de  l'Arvière. 
Coiciioux  (Les),  h.,  c°°  de  Mogneneins. 
CouCHOcx,  écart,  c°'   de    Sermoyer.   —    Couchoud, 

xviii*  s.  (Cassini). 
*CoociAT,  loc.  disparue,  c"  de  Saint-Didier-d'Aussiat. 
—  De  Couciacn  pai-rochie  Sancti  Dtsiderii  Oucinct, 
i439  (arch.de  l'Ain,  H  792  ,  1*672  v°).  —  Coucia, 
1439  (lAid.,  1*670  v»). 
CoucocAN ,  lieu  dit ,  c'"  de  Vaux. 
CoiiD  (Le),  f. ,  c°°  de  Monthieux. 
CoDDE  (Le),  ruiss.  affl.  du  Lion. 
CooniÈBE  (La),  ruiss.  alll.  du  Rhône. 
CouEN ,  f. ,  c"*  de  Peyzieux. 
CouiLLONNAT,  loc.  disparue,  c"'  de  Courmangoux.    - 

Couillonnat,  xviii"  s.  (Cassini). 
CouLAiNE  (La),  m°°  is.,  c°"  de  Lélei. 
CoiLEï   (Le),    raiss.    alll.   du    Seran,   c°"  de   Son- 

CoiLovBETTE  (La),  anc.  lieu  dit,  c"  de  Talissieu. 

Coupe  (La),  f.,  c"  de  Dagneux. 

Coupées  (Les),  écart,  c°' de  Saint-Rénigne. 

Coupées  (Les),  h.,  c"  de  Foissiat. 

CoupT,  h.,  c"*  de  Vanchy. 

Cour  (La),  écart.  c°'  de  Fraiis. 

Cour  (La),  h.,  c"  de  Loyeltes. 

Courbassandre,  h.,  c°*  de  Saint-Trivier-de-Courtes. 

Codrbasse  (La),  m°°  is. ,  c"  de  Saint-Trivier-de- 
Courtes. 

Courbasses  (Les),  f. ,  c'"  de  Saint-Etienne-sur-Reys- 
souze. 

CouBBATiÈRE  (La),  h.,  c"'  de  Courmangoux.  —  Iter 
publicum    lendens  de    Cnrbaterimn  apud    Coitnan- 
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gonem,    i'ii6    (arch.  de    la    Cote-d'Or,   B743, 
r  374  r°). 

Avant  la  Révolution,  la  (lourbatière  était  un 
village  de  la  paroisse  de  (^ourmangoux ,  bailliaffc, 
élection  et  subdélégation  de  Bourg,  mandement  de 
Coligny.  Ce  village  relevait  du  fomté  do  Coligny 
pour  la  haute  justice,  et  de  la  baronnie  de  Verjon 
pour  la  moyenne  el  la  basse. 

CociuiiTii;!iE  (La),  quartier  de  la  c"  de  Jujurieux.  — 
La  Courhatière ,  i()55  (visites  pastorales). 

CotimiiTiÈBE  (La),  anc.  lieu  dit,  c'"  de  Rignieui-le- 
Franc.  —  Terra  de  la  Corbatery,  1  a  85  (Polypt.  de 
Saint-Paul  de  Lyon,  p.  34). 

l^oDBBe  (La),  ruiss.  affl.  de  TAnge. 

CouRBB  (La),  lieu  dit,  c"  d'Arbent.  —  In  territorio 
lie  Arbenco,  in  loco  vocato  la  Corba,  iAo5  (censier 
d'Arbent,  f  3  r"). 

Coi  BBE  (La),  Ioc.  disparue,  c"  de  Corcdles.  —  Locus 
i/iii  dicititr  Cniba,  laS'i  (arcli.  do  l'Ain,  H  363). 

CocBBiKBE  (La),  ruiss.  alfl.  de  la  Sereine. 

CotBBox,  écart,  c°"  de  Saint-Marcel. 

CoL«-DE-BioM  (La),  écart,  c°*  de   Chanoz-Châtenay, 

CouBJOL,  f. ,  c°'de  Villes. 

CocRLAïDON,  lieu  dit,  c°°  de  Saint-Sorlin. 

CoLRMAXGOUX,  c"' du  c""  de  TrefTort.  —  Connangona, 
laSo  env.  (pouillé  de  Lyon,  f°  i.5  r°).  —  Cor- 
mangon,  i3.5o  env.  (pouillé  de  Lyon,  f  i5  r°). 
—  Cnrmengoux,  i4o9  (arcli.  de  la  Cole-d'Or, 
B  6a  1  hit,  f°  1  r").  —  ApttH  Cormangonfin ,  i4iG 
(ibid.,  n  743,  f  374  r").  —  Cormangnut,  )4i6 
(ibid.,  B  743,  f  I  r°).  —  Cormango» ,  i5o6  (pan- 
carte des  droits  de  cire).  —  Connangoud,  1687 
( |)Ouillé  de  Lyon ,  f  17  r°). —  Courmengnz,  i654: 
1655  (visites  pastorales,  (°  191).  —  Connangoua; 
1670  (enq.  Bourliu).  —  Courmangoax ,  1790 
(  Dénomhr.  de  Bourgogne  ). 

Avant  1790,  Courmangoux  était  une  commu- 
nauté du  bailliage,  élection  et  sul>délégation  de 
Bourg,  mandement  de  Coligny. 

Son  église  jiaroissiale ,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prêlré  do  tloligny,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Oyen;  l'abbé  de  Saint-Claude  présentait  à  la  euro. 
— -  Eceletia  de  (Jnrmnngnn,  lire  Cnmwngon,  11 84 
(Uunod,  Hist.  des  Séquan.,  t.  I,  pr.,  p.  6y)  — 
Cnrmangoiix  ;  églite  pairochiale  :  S..  Ouyan ,  1 6 1 3 
(visites  pastorales,  f"  171  v"). 

Dans  l'ordre  féodal,  Courmangoux  était  une 
di'pendance  de  Coligny-le-Neuf. 

A  l'époque  intermédiaire,  Courmangoux  était 
une  municipalité  du  canton  de  TrefTort,  district 
de  Bourg. 

CouBîio!»,  anr.  lief  de  f)ombes,  chàtellcnic  de  Lent. 


Cournon    était   une   seigneurie,    avec    maison 
forle,  poss('dée,  en  i33G,  par  Jean  de  Cournon. 

Coi  ROUGE  (La),  h.,  c"  de  Bény. 

CoiiRBERiE  (La),  h.,  c°'  de  Bénonces. 

CooBRERiE  (La),  m°°  is.,  c"'  de  Simandre-sur- 
Suran. 

CouBS,  h.,  c°'  de  Bâgé-la- Ville.  —  In  pago  Lugdu- 
nense,  m  agro  Ralgiacense,  in  villa  que  vocatur 
Curte,  971-977  (Carl.de  Saint- Vincent  de  Mâcon, 
n"  33o).  —  In  ip»n  comilatu  \^Lugdunpnsi^,  in 
villa  Curd»,  987-988  (Bec.  des  chartes  de  Cluny, 
t.  III,  n°  1744).  —  Injine  Balgiacensi,  in  Curti, 
io3i-io6i  (Cart.  de  Saint-Vincent  de  Màoon, 
n°  110).  —  Cort,  parrochie  Ratigiaci  ville,  i4oi 
(arch.  de  la  Côto-d'Or,  B  556,  f  69  r").  — 
Court,  )538  (censier  de  la  Vavrelte,  f  383).  — 
Coure,  1847  (stal.  post  ). 

Cours  (Les),  anr.  lieu  dit,  c"  de  Bàgé-la-Ville.  — 
Loco  dicin»  es  Travers  et  mine  dicitur  en  les  Cartes, 
i538  (censier  de  la  Vavrette,  f  180). 

Cours,  h.,  c°"  de  Domsure. 

CoHEsoN,  grange,  c°'  de  Thoiry. 

GouBS-ViEii.LEs  (Les),  h.,  c"  de  Crottct. 

CocRT,  h.,  c"  d'Anglefort. 

CouBTELoup,  lieu  dit,  c'"  de  Saint-Cyr-sur-Mentlion. 

Coorte-Rav  (La),  anc.  lieu  dit,  c"*  de  Laiz.  —  En 
la  Curtaz  Rey,  149a  (arch.  de  l'Ain,  H  794, 
î°  «78  r"). 

CooBTES,  c"*  du  c°"  de  Saint-Trivier^le-Courlcs.  — 
Cortos,  1955  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  564).  — 
Curtoz,  1979  (Guichonon,  Bresse  et  Bugey.  pr. , 
p.  18).  —  Cortoz,  1-Ï79  [ibid.,  p.  18).  —  Cor- 
toux,  i359  (arch.  de  l'Ain,  H  86a,  P  78  v").  — 
Courtniix,  i4i6  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  717, 
r  i3i  r°).  —  Courtfiz,  i4i6  {ibid.,  B  717  pas- 
sim).  —  Curies,  149a  (pouillé  du  dioc.  de  Lyon, 
r  34  r").  — ■  Villaige  de  Curtoux,en  la  chastellenie 
de  Saint-Trivier,  i563  (arch.  de  la  Cote-d'Or, 
B  io45o,  f  398  v°). —  Courtoux,  xviii*  s.  (Cas- 
sini).  —  Courtes,  1847  (stal.  post.). 

En  1789,  Courtes  ou  Courtoux  était  une  com- 
munauté du  iKiilliago,  élection  et  subdélégation 
de  Bourg,  mandement  et  justice  d'appel  do  Saint- 
Trivier-de-Coiirtos. 

Son  église  paroissiale ,  diocèse  de  Lyon ,  arrhi- 
prêlré  de  Bégé,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Hilaire;  le  grand  custode  de  Saint-Jean  de  Lyon 
présentait  à  la  cure.  —  Ecclesia  de  Cortoux, 
i35o  env.  (pouillé  de  Lyon,  [°  i5  v°). 

Dans  l'ordre  féodal,  Courtes  était  une  dépen- 
dance du  comté  de  Saint-Trivier. 

A   l'époque    intermédiaire.  Courtes  était    une 
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iimnicipalité  du  canton  de  Saint-Trivrier,  district 

de  l'ont-de-Vaux. 
Coubti-de-Senkïe  (Le),  lieu  dit,  c"'  de  Ghampfro- 

micr.  —  En  patois  :  li  corli  de  çenèvo. 
CouRTiL-RoEiN  (Le),  domaine  rural,  c"  de  Chevroux. 

—  Courty-Hobin  (cadastre). 

CouKTioux  (Les),  lieu  dit,  c"  de  Bâgé-la-Vilie. 

CoiBTioiix  (Les),  écart,  c"  de  Saint-Rambert. 

CouRTOui'BLE,  h.,  c"'  de  Matafelon.  —  Cnrthoflo, 
i3o6(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io45/i,P'3r'').— 
Villa  de  Cortojlo,  l^3^  {ibid.,  B  io45/i,  f  ai  r°). 

—  Cortojlot,  i5oo  (ibid.,  B  810,  f"  298  r"), 
1670  (enquête  Boucliu).  —  La  commune  de  Cor- 
tofie,  i582  (Guichouon,  Bresse  et  Bugoy,  pr., 
p.  98).  —  Cortophle,  18^7  (st.il.  post.). 

CouRziEU,  loc.  disp. ,  c"'  de  Lu  Boissc.  —  Trivium 
de  Cm-zeu,  1266  (Guigue,  Voies  antiques ,  p.  i33). 

Cousance  (La),  ruiss.,  prend  naissance  sur  le  terri- 
toire d'Anibroiiay  et  tombe  dans  le  Seyniard  à 
Douvres.  — Rivus  qui  Cusantia  nuncupalui;  1137 
(Guigue,  Cari,  de  Saint-Sulpice,  p.  3G).  —  Per 
Lusandrias  usque  ad  fontem  ubi  oriliir  Cosantia, 
1169  (arcli.de  TAin,  H  35.')). —  Locus  ubi  orituv 
Quuianci  et  inde  per  Quusaiwi  quousque  Quusaitci 
intral  in  Henz,  iai3  (l'ii'rf.,  H  357).  —  liivus 
Cusancie,  I2i3  (arch.  de  l'Ain,  H  357). 

CoussEVAissE  (Le),  ruiss.,  aifl.  de  la  lieyssouse. 

CocTELiEH,  h.,  c°'  d'Ambronay.  —  Coteilieu,  1280 
(arch.  de  l'Ain,  H  9'j).  —  Cotellyu,  i34'i  (arch. 
de  la  Côte-d'Or,  B  870,  f  167  r°).  —  Cotelliou, 
i344  (ibid.,  f  ih-j  v"). — lier  lenden»  de  Cotelliacc 
apud  Douvres,  i3go  (arch.  de  l'Ain,  H  g'i).  — 
Cotlelieu,  1670  (enquête  Bouchu).  —  Cottelieux, 
1755  (titres  de  la  fam.  Bonnet). 

CoDTEUL  (Le),  f.,  c"*  du  Grand-Abergemenl. 

CoiivEsi  (Le),  f.,  c°"  de  Chàlillon-la-Palud. 

CoDTEST  (Le),  f. ,  c°°  de  Romans. 

CoBVEis  (Les),  ruiss.,  alll.  du  Lapeyrouse. 

GouvETS  (Les),  h.,  c"*  de  Saint-Didier-d'Aussiat.  — 
En  la  Cnuvela,  i^Sg  (arch.  de  l'Ain,  H  79a, 
r  65o  r°).  —  Le»  Couvet»,  parroisse  de  Saint- 
Didier  d'Aucial,  1753  (161V/.,  H  899,  r  33G  r°). 

CovA  (La),  lieu  dit,  c"  de  Douvres. 

CovEs  (Les),  f. ,  c"'  de  Saint-Etienne-sur-Reyssouse. 

CoïERXos,  localité  disparue  qui  parait  avoir  été  si- 
tuée sur  les  confins  de  Belley  el  de  Chazey-Bons. 

—  Usque  ad  bachalum  de  Cooeriws,  1290  (Gall. 
Chr. ,  t.  XV,  instr.,  c.  32o). 

Le  Gallia  cliristiana,  qui  reproduit  le  texte  de 
Guichenon,  écrit,  à  tort,  Cnverne». 
CoTET,  chat.,  c""  de  Groissiat. 
CoDX  (La),  ruiss.,  alll.  du  Sérun. 


Coux,  h.,  c"  de  Renonces.  —  /n  territorio  quod  di- 
citur  Colii,  1117  env.  (Cart.  lyonnais,  t.  1, 
n°  19).  —  Lm  grange  de  Coux,  xtii'  s.  (arch.  de 
l'Ain,  H  218).  —  Cou,  1847  (stat.  post). 

G02  (Source  de),  source  (|ui  se  jelte  dans  la  Seraine 
à  Montantes. 

Coz  (Le),  ruiss.,  aUl.  de  la  Valserine. 

CozANCE,  riv.  et  m'".  -~  Voir  Cousance. 

CozoN  (Le),  ruiss.,  alfl.  du  Furans. 

Cramass  (Le),  ruiss.,  alll.  de  la  Fontaine. 

Cramass,  écart  et  m'°,  c""  de  Leyssard.  — Cramanc, 
1299-1369  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  io455, 
f  95  r"). 

Gramieux,  r"'  d'Ambronay,  — ■  Ijes  communaux  de 
Cramieux ,  1765  (titr.  de  fam.). 

Crangeat,  h.,  c'"  d'Attignat. —  Crangia,  i335  env. 
(terr.  de  Teyssonge,  f  16  r°).  —  Apud  Cran'gia- 
cum,  i335  env.  (ibid.).  —  Crangiat  et  Crangiac, 
1654  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  ôga,  f  167  et 
177).  - — •  Crangeat,  1670  (enquête  Bouchu). 

Avant  1790,  Crangeat  était  ime  communauté 
du  bailliage,  élection,  subdélégation  et  mande- 
ment de  Bourg. 

Au  spirituel,  c'était  une  dépendance  de  la  pa- 
roisse d'Altignat. 

Crangeat  était,  à  l'origine,  un  fief  sans  justice 
de  la  mouvance  des  sires  de  Bàgé  ;  en  1 3o6 , 
Amédée  V,  comte  de  Savoie,  en  concéda  la 
moyenne  et  basse  justice  à  Oger  de  Crangeat; 
l'attribution  de  la  haute  justice  aux  seigneurs  de 
Crangeat  ne  date  que  de  i644.  —  J.  de  Cran- 
giaco,  baillivua  Monti»  lupelli,  1897  (Guigue, 
Docum.  de  Dombos,  p.  35i). —  Le  fief  de  Cran- 
geac,  à  cause  de  Bourg,  i535  (Guichenon, 
Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  49). 

A  l'époque  intermédiaire,  Crangeat  était  une 
municipalité  du  canton  de  Montrevel,  district  de 
Bourg. 

Crans  (Le),  ruiss.,  affl.  de  l'Armaille. 

Crans  (Le),  ruiss.,  afll.  du  Rhône. 

Grass,  c"  du  c°"  de  Chalamont.  —  Crans,  i433 
(arch.  de  l'Ain,  H  i4i).  —  Cranl,  1587  (pouillé 
de  Lyon,  f  11  v°).  —  Cran,  1699  (Bibl.  Durait. , 
t.  I,  p.  p.  654). 

En  1 789 ,  Crans  était  une  communauté  située 
partie  en  Bresse  et  partie  en  Dombes;  la  partie 
de  Bresse  dépendait  du  bailliage,  élection  et  suli- 
délégation  de  Bourg,  mandement  de  Loves;  la 
partie  située  en  Dombes  ressortissait  à  la  séné- 
chaussée de  Trévoux. 

L'église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  arohi- 
prêlré   de  Chalamont,    était  sons   le   vocable  de 
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l'Assomption-,  Talibô  <rAnibronay  présontait  à  la 
rure.  —  Ecclena  de  Crant;  dii-uta,  laSg  env. 
(pouillddc  Lyon,  (°  ii  r°).  —  Crans.  Egliite  par- 
rochiale  :  Nottre  Dame,  i6i3  (visites  pastorales, 
P  8 1  v°  ).  —  Cest  dans  cette  paroisse  que  les  sires 
(le  Villars  avaient  fondé  l'abbaye  de  la  (;hassaf;ne. 

La  partie  située  en  Bresse,  et  notamment  le 
i-lorher,  était  du  lief  des  seigneurs  de  Chàtillon- 
la-Palud;  en  lyaS,  le  dur  du  Maine,  souverain 
de  Dombes,  f«da  la  justice  haute,  moyenne  et 
basse  de  la  partie  située  en  Dombes  aux  seigneurs 
de  Châtillon  qui  la  rétrocédèrent  aux  religieux 
de  la  Chassagnc. 

A  l'époque  intermédiaire,  tyrans  était  une  mu- 
nicipalité du  canton  de  Ohalamont,  district  de 
Montluei. 
Crapéou,  h.,  c"  de  Conzieu.  —  Crai/payeu  et  Con- 
zeu,  i359  (arrh.  delà  Côte-d'Or,  B  844,  f  ti8 
v").  —  Crajmyou,  i385  (ibid.,  845,  f  i4f!  r°). 

—  Crapeyacut,    i4a9  {ibid.,  B  847,  f*  58  v°). 

—  Cinppeu,  i563  (iftiW.,  B  io453,  f  9s  r").  - 
Crappeou,  i65o  (Guiihenon,  Bugey,  p.  Sa). 

Crapéou  était  un  fief  de  Bugey,  en  toute  jus- 
tice, mais  sans  château. 

Oripier,  f. ,  c"'  de  Lagnieu. 

Cbis  (La),  anc.  lieu  dit,  c"  de  Farges.  —  Suljtun 
Heyren»,  locn  dicto  en  laz  Cra,  1497  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  iiaS,  f  90  r"). 

Cms  (La),  écart,  c"*  de  Niévroi.  —  La  Cra,  1447 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io443,  p.  61).  —  Fm 
Cra«,.i65o  (Guichenon,  Bresse,  p.  48). 

La  Cras  était  une  seigneurie  avec  maison  forte 
possédée  au  xiii'  siècle  par  des  seigneurs  qui  en 
portaient  le  nom.  C'él.nit  une  dét>endance  de  la 
seigneurie  de  Slontluel.  Au  xviii*  siècle  La  Cras 
ressortissait  au  bailliage  de  Bourg.  —  Dnmuê 
fortin  de  la  Crat  tita  in  rillapa  de  Nievrn,  man- 
damenti  Montinlupelli ,  j35o  env.  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  io444,r  iar°).—  U  fief  de  laCra, 
à  caiite  de  Montluei,  1 536  (Guichenon,  Bresse 
et  Bugey,  pr. ,  p.  5o). 

Cbas  (La),  anc.  lien  dit,  c"  de  Saint-ltenoit-de- 
Gessieu.  —  Nucet  de  la  Cra,  197a  (Grand  cartul. 
d'Ainay,  t.  Il,  p.  i4a). 

Cbas,  lieu  dit,  c"'  de  Viriat.  —  Terra  tita  en  Cra, 
i335  env.  (terr.  de  Teyssonge,  f*  ag  r"). 

Cras-db-Bollaiit  (Li),  anc.  lieu  dit,  c°*  de  Saint- 
.Sorlin.  —  In  locn  qui  dicitur  Cra  de  Bttllart, 
I9i3  (Cart.  lyonnais,  t.  I,  n°  117). 

Chas  ou  Cras-sdr-Rbtssocze,  c°*  du  c"°  de  Montrevel. 

—  De  Crauo,  1373  (Guichenon,  Bresse  et  Bu- 
gey, pp.,  p.  ao).  —    Crai,    i355   env.  (terr.   de 


Teyssonge,  f  ^3  v").  —  Craz,  i5o4  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B597,  passim).  —  Crat,  i65o  (Gui- 
chenon, Bresse,  p.  61).  —  Craz,  an  x  (Ann.  de 
l'Ain). 

.\van(  1791»,  Cras-sur-Reyssouze  était  une  com- 
munauté du  bailliage,  élection  et  subdélégafion 
de  Bourg,  mandement  de  Lange. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prêtré  de  lto\irg,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Jean-Baptiste:  le  chapitre  de  Saint-Vincent  de 
Mécon  présentait  à  la  cure.  —  Eccleaia  de  Cra, 
laSo  env.  (pouillé  de  Lyon,  f"  i4  v°). 

En  tant  que  fief,  Cras  dépendait  originaire- 
ment de  la  terre  de  Bâgé;  au  xvin'  siècle,  c'était 
un  membre  de  la  baronnie  de  Langes. 

A  l'époque  intermédiaire,  Cras-sur-Revssouze 
était  une  mimicipalité  du  canton  de  Montrevel, 
district  de  Bourg. 

Crasst,  h.  et  chAt.,  c°'  de  Vesenex-Crassy.  —  Crade, 
1938  (Méra.  Soc.  d'hist.  de  Genève,  t.  XIV, 
p.  96).  —  Creysie,  1934  (arch.  de  la  CAte-d'Or, 
B  1999).  —  Craeiacu»  et  Cr acier,  i437  {ibid., 
B  noo,  1*  5i9  et  554).  —  Cratsy,  1670  (en- 
quête Bouchu).  —  Crassier,  hameau  de  Vesene.T- 
Crassy,  1887  (stat.  post.). 

En  1789,  Crasgy  était  un  village  de  la  paroisse 
de  Divonne,  bailliage  et  subdélégation  de  Gex, 
élection  de  Belley.  —  Crassy,  paroisse  de  Divonne, 
1734  (Descr.  de  Bourgogne),  mais  aux  xiv*  et 
xv*  siècles,  c'était  une  paroisse.  —  Cura  de  Cra- 
cier,  i344  env.  (pouillé  de  Genève).  —  Parrochia 
Craciaci ,  apud  Visinay,  i437  (arrh.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  1100,  f  5i9  r"). 

En  tant  que  fief,  Crassy  était  possédé  dès  le 
xii'  siècle,  sans  doute  sous  la  suzeraineté  des  sires 
de  Gex,  par  des  gentilshommes  qui  en  portaient 
le  nom.  —  Terra  de  Crade,  1950  (Mëm.  soc. 
d'Iiist.  de  Genève,  t.  XIV,  p.  34).  —  La  sei- 
gneurie de  Crassier,  au  bailliage  de  Gex,  i643 
(Baux,  Nobil.  de  Bugey  et  Gex,  p.  ii5). 

A  l'époque  intermédiaire,  Crassy  formait  avec 
Vesenex  une  municipalité  du  canton  et  district 
de  Gex. 

Cbatct,  h.,  c"*  de  Vandeins. 

Cbaz  (La),  h.,  c°"  de  Certines. 

Cbaz  (Sous-),  écart,  c"  do  Chàtillon-dc-Michaille. 

Cbaz  (La),  anc.  lieu  dit,  c"'  de  (luloz.  —  In  vinoblio 
Culi ,  loco  dicto  en  la  Craz,  1498  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  859,  f  17). 

Craz  (La),  écart,  c°*  de  Montagnat.  —  La  Cta, 
i536  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  4o). 

Craz  (La),  h.,  c"*  de  Mnntcet. 
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Cbaz  (Li),  h.,  f"°  de  Sauvcrny. 

Chaz  ou  Cbaz-kn-Michaille,  c""  du  c°°  de  Châtillon- 
do-Micliaille.  —  Craz,  i365  env.  (Bibl.  nation., 
lat.  io(i3i  ,  f  89  r").  —  Cra,  i'i6i  (arcli.  de  la 
Côte-d'Or,  »  909,  f  '192  r°).  —  Craz  en  Mi- 
chaille,  1577  (arcli.  de  l'Ain,  H  869,  f  11  r°). 
En  1 789 ,  Craz  était  une  communauté  du  bail- 
lia(;e  et  élection  de  lîellcy,  de  la  subdélégation  de 
Nantua  et  du  mandement  de  Seyssel. 

Son  éfilise  paroissiale,  diocèse  de  Genève,  ar- 
cliiprètré  de  Champfromier,  était  sous  le  vocable 
de  saint  Maurice,  après  avoir  été  sous  celui  de 
saint  Eusèbc;  le  droit  de  présentalion  à  la  cure, 
qui  appartenait  au  xiii°  siècle  à  l'abbé  de  Saint- 
Claude,  passa  par  la  suite  au   prieur   de   Nanlua. 

—  Cura  de  Craz,  i3'i4  env.  (pouillé  de  Genève). 
En  tant  que  fiel,  (.'raz  dépendait,  au  wiii*  siècle, 

de  la  seigneurie  de  Genissiat. 

A  l'époque  intermédiaire,  Craz-en-Michaille 
était  une  municipalité  du  canton  de  Billiat,  dis- 
trict de  Nantua. 

Cré  (Lb),  m°"  is. ,  c°*  de  Sermoyer. 

Cbkdo  (Le  Grand-),  1,608  mètres  d'altitude,  mon- 
tagne de  la  chaîne  du  mont  Jura.  Son  nom  actuel 
est  une  déformation  populaire  de  Crêt-d'Eau. 
Le  Credo  appartient  aux  communes  de  Collonges, 
Léaz,  Confort  et  Lancrans.  — Le  long  de  la  mon- 
tagne appelée  Grand  Credo,  1607  (Guichenon, 
Savoie,  pr. ,  p.  S'ig). 

Crédo  (Le),  écart,  c"*  do  Lancrans. 

Credo  (Le),  h.,  c"°  de  Léaz. 

Gré-de-Chal*me  (Sous-le-),  écart,  c"°  de  Forens. 

Creffion,  h.,  c"°  de  Saint-Genis-sur-Mentlion. 

Creizin,  lieu  dit,  c'"  de  Conzieu. 

Crémardières  (Les),  h.,  c"'  de  Saint-Nizier-le-Dé- 
sert. 

Crkhiecx,  lieu  dit,  c"°  d'Aranc. 

CïÉNAUs,  h.,  c°'  de  Saint-Didier-sur-Chalaronne.  — ■ 
Le  moulin  de  Crénan,  xvui*  s.  (Aubry,  Mémoires, 
t.  11,  p.  /i63). 

Chenets  (Les),  h.,  c'"  de  Montcet. 

Crêpes  (Les),  écart,  c™  de  Neuville-sur-Ain. 

Cbépiat,  11.,  c'"  de  Mornay.  —  Crepia,  i39'i  (arch. 
delà  (^ote-d'Or,  1$  81 3,  f°  17).  —  Crepiacu», 
ii83  (arch.  de  la  Coto-d'Or,  B  8a3,  f°  189  r"). 

—  Crepiaz,  i5o3  (arcli.  de  la  Côte-d'Or,  B  839, 
P  674  r°).  —  Crépial ,  xvni*  s.  (Cassini). 

Crépieox,  h.,  c""  de  Rillieux.  —  Crispiacu»,  ii83 
(Masures  de  l'Ile  Barbe,  t.  I,  p.  116).  —  Cre»- 
pieu,  i665  {ibid.,  t.  1,  p.  a 00). 

H  y  avait,  au  moyeu  âge,  à  Crépicux,  une 
t'glise    paroissiale   dont   la    collation    appartenait 


aux  abbés  de  Pile-Barbe.  —  Ecchsia  de  Critpiaco. 
1 183  (Masures  de  l'He-Barbe,  1. 1,  p.  116). 

Crépignat,  h.,  c"'  de  Viriat.  —  Creipignia,  1378 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  574,  P  112  r").  — 
Crépi gniaz,  paroisse  de  Fleyriaz,  1 56 4  (arch.  de 
la  Côte-d'Or,  B  696,  f  ai8  r°). 

Crept,  h.,  c°"  de  Seillonnas.  —  Villula  Crepti,  8.59 
(Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  2  2.5).  — 
Crep.,  l'iig  (arch.  de  l'Ain,  H  993).  —  Creyp, 
i355(arch.  delà  Côte-d'Or,  B  796,  f"  69  r"). 
—  Cret,  1/199  ('*'''■'  B  847,  (°  7  r°).  —  Crept, 
xmi'  s.  (Cassini). 

Cbk.sançom  (Le),  ruiss.,  alTl.  du  Renon,  c"'  du  Plan- 
tay. 

Cressia,  localité  disparue,  à  ou  près  Miribel.  — 
Creyssia,  i38o  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  669, 
f"  9  v"). 

Cbessieu,  h.,  c""  de  Chazey-Bons.  —  Villula  Cres- 
siaci,  869  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr., 
p.  S25).  —  Villa  Craciacus,  1110  (Bibl.  Sebus., 
p.  182).  —  Craysiou,  1988  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  1299).  —  Creyssiacns ,  1293  (arcli.  de 
l'Ain,  H  1  ).  —  Creyssiou,  i359  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  844,  f  i4i  v"),  'i385  {ibid.,K 
845,  1"  979  v°).  —  Creyssieu,  i65o  (Guichenon, 
Bugey,  p.  Sa).  —  Cressieu,  1670  (enquête 
Bouchu).    —     Cressieux,    1808     (Stat.      Bossi, 

p.    193). 

En  1789,  Cressieu  était  une  communauté  du 
bailliage,  élection  et  subdélégation  de  Belley, 
mandement  de  liossillon. 

Son  église  paroissiale,  annexe  de  Bons,  diocèse 
et  archiprètré  de  Belley,  était  sous  le  vocable  de 
la  Sainte  Vierge;  l'évèque  de  Belley  en  était  col- 
lateur.  —  Ecclesia  île  Cressieu,  snb  rocabulo  Beale 
Marie,  i4oo  env.  (pouillé  de  Belley). 

Au  xii'  siècle,  Cressieu,  en  tant  que  fief,  ap- 
partenait à  des  gentilshommes  qui  en  portaient 
le  nom.  —  Domnus  Hugo  de  Crecyaco,  11 36 
(Cart.  lyonnais,  t.  I,  n°  99).  — Au  commencement 
du  xiv'  siècle,  Cressieu  appartenait  au  domaine 
des  comtes  de  Savoie;  il  en  fut  détaché,  en  1 343, 
pour  être  inféodé,  en  toute  justice,  à  Sorfel  de 
Monibrc'on.  Au  xmi'  siècle,  c'était  une  simple 
seigneurie  rele\unt  directement  du  roi. 
Cbessieux,  localité  disparue,  c""  de  Villeneuve-Agne- 

reins.  —  Cressieux,  \^\n'  s.  (Cassini). 
Cbessin,  section  de  la  c'"  de  Cressin-Rocbeforl.  — 
De  Creysino,  1167  (Gall.  clir.,  t.  XV,  instr. , 
c.  3 11).  —  Creysins,  i343  (Chartes  de  la  Tour 
de  Douvres,  p.  69).  —  Creyssins,  i346  (arch, 
de  la  (;ôte-d'Or,  B  84 1,  P  10  r").  —  Apud  Creys- 
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«l'num,  i4a9  (arch.  de  la  Côle-d'Or,  B  8/17, 
(°  39a  r°).  —  Crtêtin,   1670   (enquête   Bourhu). 

Avant  la  Révolution,  Gressin  était  une  commu- 
nauté du  bailliage,  éle<'tion  et  subdélégation  de 
Bolley,  mandement  de  Rossillon. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Genève,  ar- 
rliiprétré  de  Flaiieu,  était  sous  le  vocable  de 
Saint  Etienne;  c'était  une  anneic  de  celle  de 
Pollieu.  —  Cretiin,  annexe  de  Pnltieu,  1670 
(enquête  Bouchu).  —  Archiprètré  de  Flacieu  : 
Pollien  H  Cretsin ,   1784   (Descr.  do  Bourgogne, 

p.   9»9). 

En  tant  que  fief.  Gressin  relevait,  aux  xvu"  et 
xmi*  siècles,  de  la  seigneurie  de  Rocbefort,  mais 
au  moyen  âge  c'était  une  dépendance  de  la  sei- 
gneurie de  Bclley. 

A  l'époque  intermédiaire.  Gressin  était  une 
municipalité  du  canton  de  Geyiérieu,  district  de 
Belley. 

Gsr^ssiK-RocHEFORT,  c'"  du  c°"  de  Belley.  —  Cresfin, 
an  X  (Ann.  de  l'Ain).  —  Cressin ,  hameaux  Ito- 
ckefort  et  Parcieux,  1808  (Stat.  Bossi,  p.  ia3). 
—  (Jresgin-ltnchefort,  i84ti  (Ann.  de  l'Ain). 

Gbest  (Le),  f. ,  c'"  de  Rigneux-le- Franc. 

Ci*t(Le),  h.,  c"  de  Chézery. 

Gkèt  (Le),  h.,  c"'  d'Echallon.  —  De  Cretlo,  parro- 
chie  Etchalonit,  tSpS  (arch.  de  l'Ain,  H  53). 

GïÉT  (Le),  mont.,  c'"  d'Hautecourt. 

C»iT  (Le),  écart,  c"  d'Hotonnes. 

GiiÉT  (Le),  c"'  de  Martignat.  —  El  (Jreit  de  Marti- 
g-nio,  1999-1369  (arch.  de  la  GôttMl'Or,  B  io45.5, 
l""  80  v°). 

Gbèt  (Le),  m""'  is.,  c"*  de  Peron.  —  Creêt,  i554 
(arch.  delà  Gote-d'Or,  B  1199,  f*  453  r°). 

G»bt(Lb),  h.,  c"'  de  Pougny.  —  Vilta  Crète,  919 
(Hist.  patr.  monum.,  t.  Il,  chart.,  p.  111).  — 
Pou/tnier  et  Cret,  i4oi  (arch.  de  la  Gôte-d'Or, 
B  1097,  r  i46).  —  Via  publica  tendem  de  Creêto 
vertu»  Challex,  1497  (arch.  de  la  Gôtc-d'Or, 
B  1125,  r  i5o  v"). 

G«ÈT  (Li),  anc.  mas,  c"*  de  Rignieui-le-Franc  — 
Mantut  del  Crett,  ia85  (Polypt.  de  Saint-Paul  de 
Lyon ,  p.  3 1  ). 

(^iiÉT  (Le),  écart,  c'"  de  Sergy.  —  De  Crento  de  Ser- 
gier,  1897  (arch.  de  la  (;ote-d'Or,  R  1096, 
P  1 58  r") 

GKiT-.u-MERLE(LE),  pic  du Mont-Jiira ,  de  i45o  mè- 
tres d'altitude,  à  la  limite  des  c""  de  Forens  et 
de  ilaute-Muiune  (Jura). 

GnèT-DE-REAUREKARD  (Le),  mont  de  1,969  mètres 
d'altitude,  c""  du  Poiiat  et  de  Vouvray. 

Gnib-DE-GiiALAiiE  (Le),   pic  de   i,548  mètres  d'alti- 


tude, dans  la  chaîne  du  Grand-Golombier.  —  Le 
Cré  de  Ckalame,  1847  (stat.  post.  v°  Forens). 

Grèt-de-la  Goutte  (Le),  pic  de  i,(5a4  mètres  d'alti- 
tude, c""  de  Lanrrans. 

Grèt-»b-la-Nei(;e  (Le),  pic  de  1,798  mètres  d'alti- 
tude, c""  de  Lélex  et  de  Tlioiry. 

Grèt-»e-Mars  (Le),  lieu  dit,  c'"  d'Izemorc. 

Grèt-de-Pont  (Le),  montagne,  c°°  de  Souclin. 

Grèt-des-Fobrcbe3  (Le),  anc.  lieu  dit,  c"°  de  Son- 
gieu.  —  In  cresto  de  forchis,  i345  (arch.  de  la 
Gôte-d'Or,  B  775,  P  a  v"). 

Grkt-des-Ordijïbes  (Le),  pic  du  Mont  Jura,  de 
i,i58  mètres  d'altitude,  sur  la  c,'"  de  Ghamp- 
l'romier. 

(iBÈT-DE-SuBAN  (Le),  moutagne,  c""  de  Brénod. 

Grèt-du-Grochet  (Lb),  à  ou  près  Lochieu.  —  Le  cret 
de  la  montaijpie  du  Crochet,  xïiii°  s.  (arch.  de 
l'Ain,  H  4o9). 

Gbkt-dc-Mont  (Le),  pic  du  Mont  Jura,  de  i,38o  mè- 
tres d'altitude,  c""  de  Ghampfromier  et  de  Fo- 
rens. 

(Jbèt-du-Nu  (Le),  pic  de  i,r).)5  mètres  d'altitude, 
c°"  d'Injoux. 

(Ibét-dd-Pebtuis  (Le),  mont,  c"°  de  Songieu.  —  /« 
crefto  tlou  perluyg ,  1345  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  775,  r  8  v°). 

Gbbt-Matbieu  (Le),  pic  du  Mont  Jura,  de  1,976  mè- 
tres d'altitude,  c°"  de  Belleydoux  et  de  Ghamp- 
fromier. 

(Jr^t-sur-l'Augeb  (Le),  pic  du  Mont  Jura,  de 
i,afia  mètres    d'altitude,   c'"  de  Ghampfromier. 

GB(h'A(Lt),  c'"  de  Forens. 

t^Rh'A!!,  m"'  is.,  c""  de  Saint-Bernard. 

Gr^k  (La),  ruiss.,  afll.  duJugnon. 

(iRiiTE-BARBiER  (La),  écart,  c"°  de  Lélex. 

GHiiTE-PELÉE  (Lt),  lieu  dit,  c"*  de  Brénod.  — Crêta- 
Pela,  1887  (cadastre). 

(;bkte»  (Les),  écart,  c"  de  Saint-Jean-de-Thun- 
gneiix. 

Gbètet  (Le),  h.  c""  d'Echallon. 

Gbétin,  écart,  c°°  de  Neyron. 

GRêTS  (Les),  h.,  c."'  de  Bourg. 

Gbets  (Les),  anc.  lieu  dit,  c"  de  Viriat.  —  In  cretis 
de  Viria,  i33â  env.(terr.  deTeyssonge,  t"  17  r°). 

Greuse  (La),  ruiss.,  alR.  de  l'Irance. 

Cbeose  (La),  h.,  c°°  de  Frans.  —  De  Croza,  197* 
(Gnigue,  Docum.  de  Dombes,  p.  189). 

Greuse  (La),  f,  c°'  de  Versailleui. 

Greuse-Bonnet  (La),  ruiss.  alR.  du  Rhône. 

Gbeusks  (Lis),  écart,  c"  de  Bàgé-la-Ville. 

Greoses  (Les),  h.,  c"'  de  Genouilleux. 

Gbebses  (L»s),  écart,  c'"  de  Peyzicux. 
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Cbedses   (Les),    h.,  c°"   de   Saint -Didier- de- For- 

mans. 
r-BECSETTES  (Lks),  chàt.  fit  étan(i[ ,  r°'de  la  Chapelle- 

dn-Chàtelard. 
Creux  (Le),  h.,  c°'  de  Replonges.   —  Terra  Sancti 

Pétri  ex   Crotula,   in  pago   Lugdunente,   in   agro 

Spinaceme,  in  villa   Rinplongio  (lis.    Ruiplongio), 

j'  s.  (Cart.  de  Saint-Vincent  de  Mâcon,  n°  871). 
Credi  (Les),  écart,  c°*  de  Ghaveyriat. 
CREti-DE-L'ALAiGNiER  (Le),  lieu  dit,  c°'  de  Cliamp- 

dor.  —  Le  Gros  de  l'Ataignier,    1887   (cadastre). 
CREtix-DE-LA-REiNE  (Le),  lipu  dit,  c°'  de  Tenay. 
Credx-t>d-Battoir  (Le),  ruiss.  alll.  de  l'Albarine. 
Creux-du-Locp  (Le),  lieu  dit,  c°*  de  Gex. 
Creux-bo-Lodp  (Le),  m"  is.,  c""  de  Raneé. 
Creux-du-Nast  (Le),  f,  c°*  d'Hotonnes. 
Credx-dc-Nant  (Le),  m°°  is. ,  c"  de  Lhuis. 
Creux-Dcrant  (Le),  li.,  c"  de  Chavomay. 
Cbeux-Gdillon  (Le),  chat.,  c"  de  Jassans. 
Cbeux-Mabnant  (Le)    écart,  c"'  de  Forens. 
Ckeux-Perhet  (Le),  écart,  c™  de  Marchamp. 
Creozat  (Le),  h.,  c"  de  Frans. 
Cbeuzes  (Les),  f*,  c™  de  Cruzilles-les-Mépillat. 
Credzet  (Le),  écart,  c"  de  Genay.  —  Tenementum 

de  Crosa,  laSS  (Polypt.  de  Saint-Paul,  p.  ia6). 
Cbeozets  (Les),  h.,  c"  de  Riziat. 
Cbetelle  (La),  f.,  c"*  de  Meximieut. 
CBêvB-PoDRCEAo,  lieu    dit,    c"'    de   la   Boisse.   — 

En   Creva  porcel.    12^17    (Bibl.    Dumb. ,    t.    Il, 

p.  131  ). 
Gbible,  grange,  c""  de  Lorapnes. 
Cbic  (Le),  m°"  is.,  c""  d'Apremont. 
Cbochèbe  (La),  h.,  c"*  de  Condeyssiat.  —   Via  vici- 

nalis  tendens    apud    Crnchiere,  i4i7(arrh.  de  la 

Gote-d'Or,  B  626,r4  r°). 
Cboches  (Les),  anc.  lieu  dit,   c"'   de  Péronnas.  — 

Les  Croches,  i46i    (Brossard,  Cartul.  de  Bourg, 

p.  33). 
Crocbière  (La),  anc.  lieu  dit,  c"°  de  Bàgé-la-Ville. 

—  En  la  Crachin,    t366  (arch.  de  la  Gôte-d'Or, 

B  553,1^  h  r"). 
Croci,  h.,  c"'  de  Saint-Tri vier-de-Courte». 
Groibiet  (Le  Bief-de),  c°*  de  Montenay. 
Croisée  (La),  h.,  c"  de  Courtes. 
Croisée  (La),  h.,  c'"  de  Saint-André-de-Bâgé. 
Croisette  (La),  localité  disparue,  c°'  de  Genay.  — 

Ad  Crucetam,  in  parrochia  de  Genay,  i  a85  (Polypt. 

de  Saint-Paul  de  Lyon,  p.  196). 
Croisette  (La),  h.,  c"°  de  Loyes. 
CiioiSETTES  (Les),  ruiss.  afll.  de  la  Veyle. 
Cboissieui,  localité  déiruite  qui  a  légué  son  nom  à 

un  étang  de  la  commune  de  Versailleux.  —  Etang 


Croissiettx,  18.57  (Carte  hydrogr.  de  la  Dombes, 
f"  8). 
Croix  (La),  ruiss.,  alïl.  de  l'Irance. 
Croix  (La),  h.,  c"  d'Arbigny.  —   Le   Curtit  de  la 

Croix  (cadastre). 
Croix  (La),  h.,  c°'  de  Chazey-Bons. 
Croix  (La),  écart,  c"  de  Dagneux. 
Cboix  (La),  h.,  c"  de  Marsonnas. 
Choix  (La),  h.,  c"  de  Messimy.  —  Mansus  de  Cruce, 

in  parrochia  Messimiaci,  1A99  (terr.  d"8  Messimy, 

Pair").  —  Le  mas  de  la    Croix,    i532   (ibid., 

f°  ag).  —  Dp  cruce  Rainisparmarum  Meyssimiaci , 

i538  (tiMZ.,f  a4). 
Croix  (La),  h.,  c"  de  Mizérieux. 
Croix  (La),  h.,  c"  de  Montcef. 
Croix  (La),  écart,  c°"  de  Monthieux. 
Choix  (La),  h.,  c°*  de  Neyron. 
Croix  (Soos-laI,  écart,  c""  d'Ochiaz. 
Croix  (La),  11,  c'"  de  Péronnas. 
Croix  (La),  h.,  c"*  du  Plantay. 
Choix  (La),  chàt.  et  f",  c"'   de  Saint-André-le-Bou- 

choux.    —  Juxia  viam    Cruds,    1386   (Polypt.  de 

Saint-Paul  de  Lyon,  82). 
Croix  (La),  h.,    c"'  de  Saint-Cyr-sur-Mcnthon.  -^ 

P.  de  Cruce,  isi'j  (Cart.  lyonnais,  t.  I,  n"  3i4). 
Choix  (La),  h.,  c°'  de  Saint-Jean-sur- Veyle. 
Croix  (La),  h.,  c"  de  Sermoyer. 
Croix  (La),  h.,  c°*  de  Vandeins. 
Croix  (La),  écart,  c"  de  Villeneuve. 
Croix  (Les),  h.,  c"  de  Domsiire. 
Croix  (Les),  anc.  mas,  c"'  de  Rignieux.  —  Mansus 

del  Crues,  in  parrochia  de  Rigniaco,    1374   (Bibl. 

Dumb.,  t.  II,  p.  186). 
Cboix-Bésite    (La),    écart,     c,"     d'Ambérieux-en- 

Dombes. 
Croix-Blanche  (La),  h.,  c"  de  Cormoz. 
Croix-Blanche  (La),  h.,  c"  de  Montanay. 
Cboix-Blanche  (La),   h.,    c"    de    Saint-André-de- 

Corcy. 
Croix-Blanche  (La),  h.,    c"  de    Saint-Trivier-de- 

Courtes. 
Cboix-Cabbon  (La),  h.,  c°'  de  Cbaleins. 
Choix-ChUon  (La),  h.,  c°"  de  Geovreissiat. 
Croix-Colliv  (La),  h.,  c°'  de  Replonges.  —  In  vico  de 

Ciiice,    i344   (arch.   de   la    Côte-d'Or,    R    552, 

f  46  r°).  —  De  Cruce,  paiTochie  Replongii,  liSg 

(arch.  de  l'Ain,  H  798,  P  263  v°).  —  La  Crois 

Colin,  parroisse  de  Replonge,  1670  (arch.  de  l'Ain, 

H807,  f  i83  r"). 
Croix-Cordée  (La),  h.,  c"'  de  Villemotier. 
Croix-d'ahgent  (La),  lieu  dit,  c"  de  Saint-Trivier- 

sur-Moignans. 
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Cboii-dï-Bois  (La),  h.,  c"  de  Jayal. 
Croix-de-la-Dent  (La),  signal,  à  la   limite  des  c"' 

de  Rlgnat  et  de  Saint-Marlin-du-Monl. 
Cboix-de-la-Poiencï  (La),  écart,  c"  de  Marboz. 
Croii-dk-Mission    (La),  h.,    c°"    de   Châlillon-sur- 

Ghalaronne. 
Cbou-de-Missio»  (La),  lieu   dit,  c""   de  Simandre- 

sur-Suran. 
Cboix-de-Piebre    (La),   h.,  c"    de   Confrançon.  — 

Apud  la   Croyi,   liSg  (areli.  de  l'Ain,   H   79a, 

r  697  v°).  —  Croix  de  Pierre,  lïiii*  s.  (Cassini). 
<JROii-DE-PiEBBE  (La),    11.,  c""    de    Neuvllle-sur- 

Renon. 
Croix  de  Saint-Claude  (La),   lieu  dit,   c°*   de   Gor- 

revod. 
(^boix-des-Madades  (La),  c"*  de   Crottet.  ■ —  Audil 

Crottet,  lieu  dit  vert  la  Croix  det  Malade»  ou  vers 

le»    Monceaux,  autrement  en   la    Co»ta,  a  fre»enl 

ter»   l'Hoitne  de  Bagé,     1737   (arcli.    de    l'Ain, 

H  889,  P  361  y"). 
CROix-DoRtE  (La),  localerie,  c°*  de  Chalamont. 
Cboix-d'Olssiai  (La),   c"'   de  Pont-d"Ain.   —   lier 

tendent  de  cruce  Auciaci  ad  eccle»iam   ip»iu»  loci, 

liUçt  (arch.  de  l'Ain,  H  801). 
Croix-du-Chatelan  (La),  lieu  dit,  c°'  de  Toreieu. 
Crou-Gcéri!»  (La),  h.,  c"*  de  Crottet. 
Crou-Jean-Jacques   (Sous  et  Sur   la),    1*',    c°"  de 

Vouvray  et  d'Ocbiaz. 
Croh-le-Moise  (La),  écart,  c"de  Lurcy. 
Cioix-Pelue  (La),  écart,  c°'  de  Confrançon. 
Cboix-Ramead  (La),  h.,  c"  de  Loyettes. 
Croix-Rouob  (La),  11,  c°*  de  Polliat. 
Croix-Saint-Ambboise  (La),  h.,  c°°  de  Sandrans. 
Cnoix-SoBLix  (La),  lieu  dit,  c°'  de  Proulieu. 
Geoix-Tiasdos  (La),  h.,  c'"  de  Fareins. 
Cboix-Verte  (La),  li.,  c"  de  Grièges. 
Choix- Vebie  (La),  h.,  c"'  de  Replonges.  —  La  Croit 

Verde,  parroitte   de    Heplonfre,    1670    (arch.  de 

l'Ain,  H  807,  f  a58  r°). 
Gboix- Vieilles  (Les),  11,  de  Saint-Cyr-sur-Menthon. 
Cboxant,  vignoble,  c°"  de  Serriùres-sur-Ain.  — •  Vi- 

gnoblium    de    Cronant    de    MUpuy»,     1399-1369 

(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  to455,  f  96  r°). 
CaopET,  b.  et  m'",  c"*  de  Beaupont. 
Cbopet,  h.,   e"  de  Neyron.  —  Croptt,  1176   env. 

(Guigne,  Docum.  de  Dombcs,  p.  47). —  Croppet, 

1597-1643  (Bibl.  Dumh.,  I.  Il,  p.  73). 
Cropet,  f.,  c°"  de  Saint-Trivier-sur-Moignans. 
Cbopitet,  h.,  c"  de  Manziat.   —    Corpeteil,    i359 

(arch.  de  l'Ain,  H   86a,  f  17  r").  —   Cropeteii, 

i4o2  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  556,  f  335  r°). 

—  Cropeté,  xtiu*  s.  (Cassini). 


Cbosai  (Le),  c"  de   Souclin.  —  Al  Crotat,   laao 

(arch.  de  l'Ain,  H  807). 
Cbose  ^La),  ruiss.  alll.  de  i'Ousson. 
Cbose  (La),  localité  disparue,  c'"  d'Etrez.  —  Crota, 

paiTochie  d'E»tre»,  i468  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 

B  586,  f*  ail  r"). 
Cbose  (La),  anc.  mas,  c"'  de  Genay.  —  Cni»a,  1307 

(Gnigue,  Doc.  de  Dombes,  p.  i4i).  —  Mantu»  de 

Cro»a,   i48o  (arch.  du  Rhône,  lerr.  de  Genay, 

1^7)- 

Crose  (La),  c""  de  Pirajoux.  —  La  Crotaz,  parro- 
chie  de  Pirajoux,  i468  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  586,  P  534  r°). 

Croses  (Les),  anc.  lieu  dit,  c"'  de  Coligny.  —  Loco 
dictoe»  Croie»,  1 4 25  (extentes de  Bocarnoz,  P  570). 

Cboses  (Les),  h.,  c°'  d'Illial. 

Cboses  (Les),  h.,  c°"  de  Peysieux. 

Cbosette  (La),  localité  détruite,  c"  de  Martignat. 
—  De  Croteta,  in  parroclUatu  de  Martigniaco, 
1399-1369  (arcb.  de  la  Côte-d'Or,  B  io455, 
P  85  v°). 

Crosets  (Les),  anc.  étang,  c°*  de  Montrevel.  —  Sta- 
frnum  de»  Cro»ei ,  1 4 1  o  env.  (  torr.  de  Saint-Martin , 
P  30  v°). 

(]rotelle  (Lac  de),  c"  de  Groslée. 

Crotpans,  anc.  lieu  dit,  à  la  limite  de  Chéteauneuf  et 
de  Lompnes  —  Crotpan»,  laSi  (Guichenon, 
Bresite  et  Bugey,  pr. ,  p.  1 87  ). 

Cbots  (Les),  écart,  c"  de  Replonges  (Cassini). 

Cbotte  (La),  h.,  c°*  d'Ornei. 

Cbotte-au-Lodp  (La),  bois,  sur  le  territoire  de  la 
c°'  de  Vesancy. 

Cboitet,  c"'  du  c°"  de  Pont-de-VeyIe.  —  In  Crotel, 
in  pago  Lugdunente,  in  agro  Turniaco,  893-937 
(Cartul.  de  .Saint-Vincent  de  Màcon,  n°  887).  — 
In  agro  Tromacemi  {corr.  Tornacen»i) ,  in  villa  Cro- 
teldi,  ioi8-io3o  {ibid.,  n°  464).  —  Crotel, 
1339  (Cart.  lyonnais,  t.  1,  n°  3  54).  —  Crotez, 
i35o  env.  (pouillé  de  Lyon,  P  i4  v°).  —  CroteU, 
1376  (arch.  du  Rhône,  litres  de  Lauinusse, 
chap.  II,  n°  3'i  ).  — •  Croteyl,  1887  (ibid.,  terr.  de 
Serinoyer,  S  46).  —  De  Crolellio,  i35o  (ibid.).  — 
Cro««(,  i636  (arch.  de  l'Ain,  H  863  ,  P  1  v").  — 
Crotez,  1789  (Pouillé  de  Lyon,  p.  83). 

Avant  1790,  Crottet  était  une  communauté  du 
bailliage,  élection  et  subdélégation  de  Bourg, 
mandement  et  justice  d'appel  de  Bàgé. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prétré  de  Bàgé,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Paul;  le  chapitre  de  Saint-Paul  de  Lyon  présen- 
tait à  la  cure.  —  Eccletia  de  Crotel,  1 149-1 156 
(flec  des  chartes  de  Cluny,  t.  V,  n°  4i48). 
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En  tant  que  fief,  Crotlel  parait  avoir  appartenu, 
au  xii"  siècle,  à  des  ({cntilshonimes  qui  en  por- 
taient le  nom.  —  Vuillelmus  de  Croteil,  1*90  env. 
(Cari,  lyonnais,  t.  1,  n°  Gi).  —  Au  xv  11' siècle, 
c'était  un  membre  du  marquisat  de  fiàgé. 

A  l'époque  intermédiaire,  Croltet  était  une  mu- 
nicipalité du  canton  de  Ponl-de-Veylc,  district  de 
Chàtillon-les-Dombes. 

Oroiï,  f.,  c"°  de  Saint-Nizier-le-Désert.  —  Chez- 
Crotti,  1847  (stat.  posl.). 

CaouPFE  (La),  h. ,  c"'  de  Beaupont. 

Ckoupoutï  (Le),  ruiss.  alTl.  de  la  Reyssouze. 

Cboupoltï,  ni°°  is. ,  c""  de  Mantenay-Montlin. 

Crouset,  anc.  fief,  c°"  de  Genay.  —  Crozat,  1281 
(Bibl.  Dumb. ,  1.  II,  p.  311). 

Croijte  (  La  ) ,  jjrange,  c'"  de  Cbarix.  —  Pré  de  la 
Crute,  XTiii*  s.  (Cassini). 

Ckovelh,  écart,  c'"  de  Songieu. 

CnoïAi,  h.,  c'"  de  Saint-Jean-sur- Veyie.  —  Croyat, 
parroisse  de  Saint-Jean  des  Advantures ,  iSyS  (arch. 
de  l'Ain,  H  8i4,  f  56»  r"). 

Croz  (Le),  écart,  c'"  de  Guéreins. 

Croz  (Le),  écart,  c°*  de  Replonges. 

Crozat  (Le),  m™  is.,  c"'  de  Neuville-sur-Ain. 

Crozat  (Le),  f.,  c"'  de  Confort. 

Cbozats  (Les),  m°"  is. ,  c"'  de  Lélex. 

Croze  (La),  h.  et  anc.  fief,  c™  de  Belley.  —  Ln  mai- 
ton  de  la  Croze  en  Bugey,  i6()5  (Baux,  Nobil.  de 
Bugey,  p.  35). 

Croze  (Grande-  et  Petite-),  f",  c""  de  Loyes.  — 
Apud  Crosam,  1271  (Bibl.  Dumb.,  t.  II,  p.  178). 

Croze  (La),  h.,  c'"  de  Marboz. 

Croze  (La),  h.,  c"  de  Versailleux.  —  St.  de  Crosa, 
1285  (Polypl.  de  Saint-Paul  de  Lyon,  p.  108). 

Crozençon  (Le),  ruiss.,  alll.  de  ia  Saône. 

Crozes  (Les),  b.,  c"*  de  Saint-Didier-sur-Cbala- 
ronne. 

Crozet  (Le),  ruiss.  atll.  du  London. 

Crozet,  c"*  du  c°°  de  Gex.  —  Croset,  i332  (arch. 
de  la  Côte-d'Or,  B  1089,  1'  3  v°).  —  Apud  Cro- 
setum,  1/487  ('l''d.,  B  noo,  f  876  r°).  —  Cro- 
zet, 1790  (Dénombr.  de  Bourgogne). 

Avant  la  Révolution ,  Crozet  était  une  commu- 
naulé  de  l'élection  de  Belley  ,  bailliage  et  subdélé- 
gation de  Gex. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Genève,  ar- 
cbiprétré  du  Haul-Gex,  était  sous  le  vocable  des 
saints  Jacques  et  Philippe. 

Au  xiii*  siècle,  les  Templiers  possédaient  à  Cro- 
zet une  maison  qui,  aprt's  la  suppression  de  leur 
ordre,  passa  aux  cbovalicrs  de  Saint-Jean-de-Jéru- 
salem. Celte  maison  qui ,  au  xvi*  siècle ,  était  mem- 


bre de  la  f ommand^rie  de  la  Chanx-en-Vand ,  fut 
#unie,  au  siècle  suivant,  à  celle  des  Fouillées.  — 
Crosel  et  Maconex,  membres  dépendant  de  la  cmn- 
maiulerie  de  ta  Chaux  en  Vaud,  1078  (arch.  du 
Rhône,  H  3888).  —  Visite  du  Croset  :  il  n'y  a 
aucun  catholique  à  Croset  ni  atix  environs,  1616 
(arch.  du  Rhône,  litres  des  Feuillées). —  Membres 
de  Croset  et  Maconay,  dépendans  de  la  dicte  coni- 
manderie  des  Feuilles,  1689  (ibid.). 

V.n  tant  que  fief,  Crozet  relevait  de  la  baronnie 
de  Gex. 

A  l'époque  intermédiaire,  Crozet  était  une  mu- 
nicipalité du  canton  de  Thoiry,  district  de  Gex. 

Crozet  (Le),  h.,  c"°  de  Marboz. 

Crozet,  h.,  1"'  de  Polliat.  —  De  Croseto,  ilish 
(arcb.  du  Rhône,  S.  Jean,  arm.  Lévy,  vol.  42. 
n°  1,  f  20  r°).  —  Crozet,  paroisse  de  Potliac, 
i558  (ibid.,  vol.  43,  n°  1 ,  P  3a  r"). 

Crozet  (Le),  h.,  c"'  de  Saint-Boys.  —  Le  Croset, 
pairoisse  de  Sainct  Buel,  1077  (arch.  de  l'Ain, 
H  869,1^3o8r°). 

Crozette  (La),  f.,  c"'  de  Cerlines. 

Cbozevens,  h.,  c°' de  Monlrevel.  —  Crozevens,  piir- 
rochie  de  Cveil,  i44o  env.  (terr.  de  Saint-Martin, 

f  99  n 

Cbuets  (Les),  localité  disparue,  c"  de  Rignieux- 
le-Franc.  —  Mansus  del  Crues,  in  parrochia  de 
Rijpieu,  1285  (Polypt.  de  Saint-Paul,  p.  3o).  — 
Mansus  del  Crueys,  1285  (ibid.,  p.  107). 

Crbets  (Les),  h.,  c"  de  Sulignat.  —  Ijes  Crues, 
137a  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.   17). 

Cruies  (Le-Biez-des-),  ain.  de  droite  du  Furans. 

Crbix  (Le),  h.,  c"*  de  Druillat. 

Cruiza  (La),  écart,  c"  de  Sermoyer. 

Cruza  (La),  h.,  r°'  de  Chanay. 

Cruzile  (En),  lieu  dit,  c"*  de  Pressiat. 

Crbzilles  ou  Crcziiles-les-Mépillat,  c"*  du  c°°  de 
Pont-de-VeyIe.  —  In  agro  Beto ,  in  villa  Crusilias , 
968  (Bec.  des  chartes  de  Cluny,  t.  II,  n°  1233). 

—  Cruisilles,  1260  env.  (poiiillédeLyon.P  i3  r°). 
Crusilles,  i3a5  env.  (pouillé  ms.  de  Lyon,  t''  8). 

—  Crusilliez ,  ihh'i  (arch.  de  l'Ain,  H  798, 
f  474  r°).  —  Crusillies,  1493  (ibid.,  H  794. 
f°  8  r°).  — •  Cruzilles,  i656  (visites  pastorales, 
P  891).  — ■  Crozilles,  1748  (pouillé  de  Lyon, 
p.  4i  ).  —  Cruzille,  1767  (arch.  de  l'Ain,  H  889, 
f  58o  v°).  —  Crusilles,  xviii's.  (Cassini). —  Cru- 
zilles-les-Mépillat,  1876  (Ann.  de  l'Ain). 

En  1789,  Cruzilles  était  une  communauté  du 
bailliage,  élection  et  subdélégation  de  Bourg, 
mandement  de  Pont-de-Veyle  et  justice  d'appel 
du  comté  de  ce  nom. 


DEPARTEMENT  DE  L'AIN. 


145 


Son  église  paroissiale ,  diocèse  de  Lyon ,  archi- 
prètré  de  Dombes,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Denis  ;  l'abbé  de  Cluny  présentait  à  la  cure.  —  Est 
mttem  ecclesia  in  honore  beati  Dyonim  consecrata , 
de  qua  dono  quurtiim  partent,  in  eilla  Cruxillit,  et 
etl  fila  in  pago  Lugdunensi,  gs'i-çf'iti  (liée,  des 
chartes  de  Cluny,  t.  1,  n"  aBg).  —  Ecclesia  que 
est  in  pago  Lugdunensi,  in  honore  beali  Dionisii 
dedicata,  in  villa  que  dicitur  Crusilicas,  ggS-io.Sa 
(l'W.,  t.  ll(,  n°  1996).  —  l'arrochia  de  Crusilles, 
la^ll  (Bihl.  Duiiib.,  t.  II,  p.  »88).  —  Saint 
Denis  de  Cruzilles,  1719  (visites  pastorales). 

Dans  l'ordre  fiiodal,  Cruzilles  était  une  dépen- 
dance du  comté  de  Ponl-de-Vcyle. 

k   l'époque  intermédiaire,    Cruzilles  était   une 
municipalité  du  canton  de  Pont-de-Veyle ,  district 
de  Chàlillon-les-Dombes. 
Crdzilles,  c'"  de  Grosiée.  —  Dei  la  croix  de  Crui- 
zilles  qu'est  du    mandement   du  sieur  de   Grolée, 
i58o  (Guicbenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  196). 
CiÀRDEs  (Lks),  anc.  lieu  dit,  à  ou  près  Bàgé-la-Ville. 
—  An  les  Cuardes,  iSSg  (arch.  de  l'Ain, H  i^Ga, 
i"  a5  r").  —  En  la  Cuarda,  i538  (Censier  de  la 
Vavreite,  T  355). 
CuBLiisE,  f.,  c"  de  La  Balme-Sappel. 
Cu BLOND,  écart,  c""  de  Belley. 

CucuiBT  (Le),    ruiss.,  c"'  de   Groslce.  —  llivus  de 
Cucharl,  i355  (arch.    de  la   Côte-d'Or,   B   79C, 
f  1  a  r°). 
CiciiET,   localité  disparue,  c"'  de  Jasserou.  —  Cu- 
cA«(,  ia83    (Guicbenon,    Bresse    et   Bugey,   pr., 
p.   aj). 
CucHBT,  h. ,  c"'  de  Murs-Gélignieu. 
CucHiT,  écart,  c"*  de  Saint-Rambert. 
CtCBET,  anc.  fief,  c°*  de  Saint-Sorlin.  —  Poncius  de 
Cuchet,  iai3  (arch.  de  l'Ain,  H  289).  —  Perro- 
netus  de   Cucheto,   domicetlus,    i334   (Chevalier, 
Invent,  des  dauphins,  n°  loyi).   —   Castrum  de 
Cucheto,  1337  (Valbonnais,  Hist.   du  Dauphiné, 
pr. ,  p.  35o).  —  Le  château  de  Cuchet,  démoli  et 
détruit  depuis  plusieurs  siècles,  i5a8  (Baux,  Nobil. 
de  Bugey,  p.  80). 

Cuchet  était  une  seigneurie,  avec  château  fort, 
possédée  originairement  par  des  gentilshommes 
qui  en  portaient  le  nom ,  sous  la  suzeraineté  des 
sires  de  (inligny,  puis  sous  celle  des  sires  de  la 
Tour-du-Pin.  Eu  1355,  l'Iionimage  en  passa  aux 
~omtes  de  Savoie.  Aux  xvii'  et  xviii"  siècles,  Cu- 
chet relevait  du  mar(piisat  de  Saint-Sorlin. 
Cuchet,  localité  disparue,  à  ou  près  Segny.  —  Ter- 
ritorium  de  Cuchet,  1897  (arch.  de  la  (Jote-d'Or, 
B  1096,  f  63  r"). 


CicHox  (Le),  m""  is.,  c'"  de  Saint-Rambert. 

CucuEK,  h.,  c"°  de  Jujurieux.  —  Cucuens,  1606  et 
1607  (arch.  de  Jujurieux).  —  Cliquera,  167a 
(ibid.).  —  Cuquen,  l'jçfi  (titres  de  la  l'am.  Bonnet). 

—  Cucuen,  xviii's.  (Cassini). —  Cucoin,  i8a6  (ca- 
dastre). 

CoÈGBEjb.,  c"°  de   Bourg.   —    Cuegro,    i335   env. 

(terr.  de  Teyssouge,  P  4  v°).  —  Cngro ,  i335  env. 

(iii«f.,f'  38  v°). 

Cuègre  était  un  fief  de  Bresse.   —  Dominas  de 

Cuegro,    i4a5    (Brossard,    Cartul.     de    Bourg, 

p.  159). 
Cl'eille  (SoR-ii-),  f. ,  c"'  d'Arbent.  —  Sus  lu  Cuoli, 

ifiob  (censier  d'Arbent,  f  5  r°). 
Cbeille  (La),  h.  et  cliât.,  c°'  de  Poncin.  —  Domus 

de  In  Cuoli  et  villa  de  la  Cuoli,  1399-1369  (arch. 

de  la  Côte-d'Or,  B  10/1 55,  f  16  v").  —  La  Cohj, 

i465-i/i66  (Docum.  linguist.  de  l'Ain,  p.   78). 

—  La  Colly,  i465-i466  (ibid.).  —  La  Cuyllie, 
i563  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io453,  f  98  r°). 

—  [m  Cueille,  i734(l)escr.  de  Bourgogne). 

Le  château  de  ta  Cueille  {*Cijllia)  est  situé  sur 
une  colline  qui  domine  l'Ain. 

En  1789,  la  (Jueille  était  un  village  de  la  pa- 
roisse de  Poncin. 

Dans  l'ordre  féodal,  c'était  une  baronnie,  en 
toute  justice  et  avec  château  fort,  du  fief  des  sires 
de  Tlioire,  possédée  à  la  fin  du  xiu*  siècle  par  les 
seigneurs  de  Coligny-le-Vicux  qui  la  vendirent, 
en  1399,  à  Humbert  de  Luyrieux,  le<juel  eut  in- 
féodalion  de  la  justice  haute,  moyenne  et  basse 
d'Humbert  V  de  Tlioire -Villars,  eu  i3o4.  Au 
xïiii'  siècle,  la  Cueille  ressortissait  au  bailliage  de 
Belley.  —  G.  de  Luyriaco,  dominus  Cuillie,  i46(> 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io448,  f"  1  r°).  —  Le 
seigneur  de  la  Cueille,  xv"  s.  (Olivier  de  la  Mar- 
che, Mém.  IV,  l.  I,  chap.  la). 

Cueille  (La),  f. ,  c""  de  Saint-Rambert. 

CuERGUE,  lie»  dit,  c""  de  Vaux. 

Cuerla  (La),  lieu  dit,  c"*  de  Saint-Étiennc-sur- 
Reyssouze. 

CuEBRE  (Le  S10NA1.-DE-LA-),  niont.de  i,446  mètres 
d'altitude  qui  domine  Culoz. 

CuERS,  localité  disparue,  c"°  de  Sergy.  —  Cuers, 
1897  (arcli.  de  la  Côte-d'Or,  B  1096,  f  5a). 

(-UKT,  II.,  c"'  de  Montrevel.  —  Cuel,  i-jSa  (arcli. 
du  Rhône,  titres  de  Laumusse  :  Epaisse,  chap.  i, 
n"  8).  —  Cuyl,  i3i5  (ibid.,  Teyssonge,  chaji.  1, 
n°  5).  —  Cueil,  i345  {ibid.,  terr.  de  Saint-Mar- 
tin, 1,  r  ai  r°J.  —  Cuyel,  i35o  env.  (pouillé 
de  Lyon,  f  i5  v°).  —  Cuer,  ligS  env.  {ibid., 
f  3i  r°).   —   Cuel,   i65o  (Guicbenon,  Bresse, 
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p.  107). —  Cuet-Ut-Montrevel ,  178g   (PouiUé  de 
Lyon,  p.  38). 

Avant  1790,  Cuët  étail  une  communauté  du 
bailliage,  élection  et  subdélégation  de  Bourg, 
mandement  de  Xlontrcvel. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prétré  de  Bourg,  était  sou?  le  vocable  de  saint 
Oyen;  le  droit  de  présentation  à  la  cure,  qui  appar- 
Icnait  primitivement  à  l'abbé  de  Saint-diaude , 
passa  au  xvu''  siècle  à  l'arcbevêque  de  Lyon.  — 
Prioratus  de  Kuet,  n  8/1  ( Dunod ,  Hisl.  des  Séquan. , 
l.  I,  pr.,  p.  6g).  —  PaiTOchia  de  Cueil,  i335 
env.  (terr.  de 'f  eyssonge ,  f°  19  v°). 

Au  iviii'  siècle,  Cuët  dépendait  de  la  seigneu- 
rie (le  Biolières,  laquelle  relevait  directement  du 
bailliage  de  Bourg. 

A  l'époque  intermédiaire ,  Cuët  était  une  muni- 
cipalité du  canton  de  Montrevel ,  district  de  Bourg. 

CuET,  ancien  fief  de  Dombes,  c"*  de  Chaleins. 

Ce  petit  fiel'  qui  ne  consistait,  au  xiv"  siècle, 
qu'en  un  moulin  et  ses  dépendances,  prit,  par  la 
suite,  le  nom  de  Novet  et  fut  uni,  au  xviii"  siècle, 
au  comié  de  jMessimy. 

CuÉTAss,  b.,  c°°  de  Saint-Jean-sur- Veyle.  —  Citetan, 
i63o  (arch.  de  l'Ain,  H  816). 

CoFFiGNES,  lieu  dit,  c°"  de  Saint-Jean-le-Vieux.  — 
En  Cuffignet,  1757  (arcb.  de  l'Ain,  H  839, 
r  a84  V»). 

CuPFiN ,  anc.  bois,  à  ou  près  Souclin.  • —  Nemus  de 
Cufin,  1938  (arcb.  de  l'Ain,  H  aaS).  —  Cuffin, 
1376  {ibid.,  H  333). 

*Clgsissiec,  localité  disparue, c"'  de  Songieu.  —  Cu- 
irnistiou,  i345  (arch.   de  la  Côte-d'Or,  B    77Ô, 

f  9  r°). 

CuiRUT,  lieu  dit,  c°°  de  Cbampdor. 

Cdikon,  h.,  c°*  de  Bourg. 

Coias  (Les),  f. ,  c°'de  Saint-Nizier-le-Désort. 

CcisET  (Le),  b.,  c"'  de   Saiut-André-le-Panoux.  — 
vuage  de   Cuytiac,  paroisse  de  Saint-André  le 
Panoulv,  1.564  (arch.  de  la  Côte-d'Or,    B   Sga, 
f  168  r°). 

CcisiAT,  c"*  du  c""  de  TrelTorl.  —  Ciiisiacus,  laSo 
env.  (pouillé  de  Lyon,  f  la  r°).  —  Cuysiacus, 
lagg-iSôg  (arcb.  de  la  Côte-d'Or,  B  io455, 
g 4  r°).  —  Cuysia,  i3a5  env.  (pouillé  m»,  de 
Lyon,  r  9).  —  Cuisiaz,  i563  (arcb.  de  l'Ain, 
H  923,  f  93  r°).  —  Cuisia,  1670  (enquête 
liouchu).  —  Cuizia,  x\m°  s.  (Aubret,  Mémoires, 
I.  II,  p.  agt).  —  Cuiziat,  1790  (Dénombr.  de 
Bourgogne).  —  Cuisiat,  18^7  (stal.  post.). 

En  178g,  Cuisiat  était  une  communauté  du 
bailliage,   élection  et    subdélégation    de    Bourg, 


mandement  doTreiïopt  et  justice  d'appel  du  mar- 
quisat de  ce  nom. 

Son  éjjlise  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prélré  de  Coligny,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Clément,  pape;  le  prieur  de  Gigny  présentait  à  la 
cure.  —  Ecclesia  de  Cuysia,  i35o  env.  (pouillé 
de  Lyon,  T  i4r°). 

Le  clocher  et  partie  de  la  paroisse  dépendaient 
du  marquisat  de  TrelVort;  le  reste  relevait  de  la 
seigneurie  de  la  Motte  et  de  celle  de  Montfort. 

A  l'époque  intermédiaire,  Cuisiat  était  une 
municipalité  du  canton  de  Treffort ,  district  de 
Bourg. 

CmsuT  (Le  Biez-se-),  ruiss.  afll.  du  Soliian. 

Cuissoxsièbes  (Les),  f.,  c"'  de  Cormaranclie. 

CuLACHON,  écart,  c"'  de  Saint-Andrc-ie-Panoux. 

CutARDS  (Les),  h.,  c°'  de  Sainl-André-d'Huiriat. 

CuLATTE  (La),  domaine,  c""  d'Ambérieux-en-Dombes. 

CuLAZ  (La),  territoire,  c°*  de  Farges.  —  La$ 
Oulaz,  i4g7  (arch.   de  la   Côte-d'Or,  B    iiaS, 

f  90  V). 

CnLAZ  (La),  lieu  dit,  c"  de  Miribel.  —  Terra  de  la 
Cula,  ia85  (Polypt.  de  Saint-Paul,  p.  aS). 

Cblaz  (La),  écart,  c°'  de  Vieu-en-Valromey. 

Gul-de-Lahï  ,  f. ,  c""  d'Arbent.  —  Cudelary,  xvm*  s. 
(Cassini). 

Cbl  ou  Creu  de  la  May  (Le),  f. ,  c""  de  Cbâtillon- 
de-Michaille. 

CuLES  (Les),  anc.  Heu  dit,  c°°  de  Lantenay.  —  En 
les  Cilles,  ia9g-i36g  (arcb.  de  la  Côte-d'Or, 
B  io455,l*  8a  v"). 

CoLES  (Les),  lieu  dit,  c"'  de  Mézériat.  —  En  les 
Cules,  149a  (arch.  de  l'Ain,  H  794,  f  3o8  r"). 

CuLoz,  c'"  du  c°"  de  Sesyscl.  —  De  Cullo,  11 35  env. 
(arch.  de  l'Ain,  H  ûoo  :  copie  de  i653).  —  De 
Culo,  i4i3  (arcb.  de  la  Côte-dOr,  B  go4 , 
f-  176  r°).  —  Habitalor  Culi,  i4g3  (ibid.,  B  85g, 
r  8).  —  Culoz,  i563  (ibid.,  a  io453,  f  100  r"). 
—  Ctile,  i643  (arcb.  de  rAin,H  ûoa).  —  Culos 
et  Cule,  1734  (Descr.  de  Bourgogne).  —  Colle, 
xviii'  s.  (arch.  de  l'Ain,  H  4 00).  —  Culoz,  an  x 
(Ann.  de  l'Ain).  —  Calloz,  i846  (ibid.). 

L'inscription  suivante  se  lit  sur  un  autel  de 
a"  75  sur  o"  60  trouvé  à  Culoz  :  s.   acg.    deo 

MARTI  SEBOMOÎII    DUNATI   CASSIA  SATORNINA  EX  TOTO  V. 

S.  L.  M.  (C.I.L.,  XIII,  a53a). 

Avant  la  Bévoiulion,  Culoz  était  une  commu- 
nauté du  bailliage,  élection  et  subdélégation  de 
Bolley,  mandement  de  Rossillon. 

Son  église  paroissiale,  annexe  de  celle  de  Béon, 
diocèse  de  Genève,  archiprêtré  de  Flaxicu,  étail 
sous  le  vocable  de  saint  Martin  ;  le  prieur  d'Angle- 
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fort  présentait  à  la  cure.  —  Patrochia  Cuit,  lâgS 
(arcli.  de  la  Cole-a'Or,  B  8.19,  f  70). 

Ciiloz  dépendait  originairement  d'i  comté  de 
Genève;  compris  dans  la  dot  de  Jeanne  de  Genève, 
il  enira,  vers  1070,  dans  la  maison  des  comtes 
de  Maurienne,  plus  lard  comtes  de  Savoie.  Au 
début  du  xiii'  siècle,  la  terre  de  Culoz  était  unie 
à  la  seigneurie  de  Valromcy,  laquelle  appartenait 
alors  aux  sires  de  Beaujeu;  au  xviii'  siècle,  c'était 
une  simple  seigneurie  du  bailliage  de  Bugey.  — 
Catlrum  Cu/i,  i4i3  (arch.  de  ia  Gote-d'Or, 
B  904,  f  175  r°).  —  la  fief  du  château  de  Culoz 
à  coûte  de  Seytsel,  i536  (Guichenon,  Bresse  et 
Bugey,  pr. ,  p.  60). 

A  l'époque  intermédiaire,  Culoz  était  une  muni- 
cipalité du  canton  de  (-'eyzérieu ,  district  de  Belley. 
CoiicissES  (Les),  localité  disparue,  c°'  de  Replonges. 

—  Le»  Cu»ci$tet,  ia65  (Garlul-.  lyonn.,  t.  II, 
n°639). 

CuNiàRE  (La),  f. ,  c°'  de  Chavannes-sur-Reyssouze. 

CosiLLïs  (Les),  localité  disparue,  à  ou  près  Lomp- 
nes.  —  Fotu  de  Cunillia»,  laSi  (Guichenon, 
Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  1 87  ). 

CuNiLLiÈRE  (La),  anc.  lerrit. ,  c"'de  Bàgé-la-Ville.  — 
En  la  Cunitiri,  i344  (arch.  de  ia  CAte-d'Or, 
B  553,1^  1  v°). 

CuNiLLiiRES  (Les),  lieu  dit,  c°'  de  la  Boisse.  —  Le» 
CmùUere»,  1347  (Biblioth.  Dumb.,  1. 11,  p.  119). 

Cdrissieui,  lieu  dit,  r°'  de  Cleyzieu. 

Ccsissin.  lieu  dit,  c'"  de  Passin. 

CnaBiiLiAT,  localité  depuis  longtemps  délniile,  c'" 
de  Saint-Etiennc-siir-Reysiiouze.  —  En  Curhilliat , 
i366  (iircli.  de  la  Gôte-d'Or,  B  553,  f  60  r"). 

CoBCiAT-DoNGALOii,  c"*  du  c*"  de  Saint-Trivier-de- 
Courles.  — Inpago  Lugdunenti,  in  agi-o  lioma- 
naeo,  in  villa  Curtiaco,  980  (Rec.  des  chartes  de 
Cluny,  t.  1,  n*  776).  —  Au  dos  du  même  acte  : 
In  Curciaco,  Lncdunn  (ihid.).  —  Cursia,  i3a5 
env.  (pouillé  nis.  de  Lyon,  P  9).  —  Curlia,  i3()5 
env.  (  Bibl.  nation.,  lat.  ioo3j  ,  P  ai  v°).  — 
Curciaz,  tkSg  (arch.  de  la  Gôte-d'Or,  C  344  r"). 

—  Curcia,  1  563  (ibid.,  B  io45o,  T  398  r°).  — 
Curliat,  i656  (visites  pastorales,  f  889 ).  — 
Curtiat  Ihmfrallon,  1790  (Dénombr.  de  Bour- 
gogne). —  Curciat-Dongalon ,  1808  (Slat.  Bossi, 
p.  96;;  1876  (Ann.  de  l'Ain). 

Sous  l'ancien  régime,  (^urciat  était  une  com- 
munauté du  bailliage,  élection  et  subdélégalion 
de  Uourg,  mandement  de  Saint-Trivier  et  justice 
d'appel  du  comté  de  ce  nom. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  arclii- 
prétré  de  Bilgé,  était  dédiée  à  saint  Laurent;  le 


prévôt  de  Saint-Pierre  de  Jlàcon  en  était  collateur. 

—  Ecclesia  de  Curtia,  i35o  env.  (pouillé de  Lyon, 
f  i5  v°).  —  Prior  de  Curtia,  i35o  env.  {ihid., 
f  16  r°).  — •  Ecclesia  Sancti  Laurenlii  de  Curcia, 
1687  (pouillé  de  Lyon,  T  17  v°). 

Dans  l'ordre  féodal,  Curciat  dépendait  origi- 
nairement du  lief  des  sires  do  Bâgé;au  xviii' siè- 
cle ,  c'était  un  menil)re  du  comté  de  Saint-Trivier. 
A  répo<[ue  intermédiaire,  Curciat-Dongalon 
était  une  municipalité  du  canton  de  Saint-Trivier, 
district  de  Pont-de-Vaux. 

GcBE  (La),  ruiss.,  alU.  de  la  Gravière. 

Cdbe  (La),  ruiss.,  alil.  de  la  Sane-Vive. 

GuBFiN,  11.,  c""  de  Viiiereversure. 

CiiBiAiso!».  —  Voir  ConLAisoN. 

Cdblin,  h.,  c°' de  Saint-Martin-le-Chàtel. —  Curleyn, 
i4io  env.  (terr.  de  Saint-Martin,  (°  81  r°).  — 
Curlein,  iltg5  env.  (ibid.,  T  a5  v°).  —  Curlens, 
1496  (arch.  de  l'Ain,  H  856).  —  Curlin,  1670 
(ibid.,  H  86a,  r  91  r").  ~  Curlint,  1677  (ibid.. 
H863,f  96  r").' 

Cubnii,lats(Le8),  h.,  c"  de  Montagnat. 

(JoKON,  anc.  mas,  à  ou  près  Chalamont.  —  Mannus 
de  Curon,  1049-1 109  (Rec.  des  chartes  de  (îliiny, 
t.  IV,  n°3o3i). 

Cdbsiss,  localité  disparue,  c"'  de  Segny.  —  Curtins, 
1573  (arch.  du  Rlume,  H  aa83,  f  ai4  r"). 

Cbbtaban,  h.,  c"* de  Condeyssial. —  C«r(aion,  iviii's. 
(Cassini). 

Curlaban  (Curtis  Abbanis)  est  un  exemple  inté- 
ressant de  l'emploi,  dans  nos  régions,  des  formes 
burgondes  faibles  en  a,  an-,  en  regard  des  for- 
mes franqucs  en  0,  on-. 

Cdrta BLANC,  h.,  c"  de  Montaj;nal. 

CuRTABiANC,   h.,     c"°    de   Saint-André-le-Panoux. 

—  Cortablenê,  lUà'j  (arch.  de  la  Cote-d'Or, 
B  io443,  p.  67).  —  Curtableiiê,  i564  (ibid., 
B  59a,  P  393  r»). 

CuRTAFOND,  c""  du  c°"  de  Montrevei.  —  In  pagoLug- 
dunente ,  in  fine  Cosconacente ,  in  villa  Cortefredone , 
938-937  (Carlul.  de  Saint-Vincent  de  Màron, 
n°  3i4).  —  Cortefont,  ia48  (arch.  du  Rhône, 
titres  de  Laumusse  :  Épaisse,  chap.  i,  n°  5). — 
Cortafonz,  i35o  env.  (pouillé  de  Lyon,  f  i4  v°). 

—  De  Cortafonte,  i835  env.  (terr.  de  Teyssonge, 
P  30  v").  —  Curtafonl,  io85  env.  (ibid.,  (°  6  r"). 

—  Cortaffon,  i345  (arch.  du  Rhône,  terr.  de  Saint- 
Martin,  1,  r  a4  v°).  — De  Curtoffoiite,  iSSg 
(arch.  de  l'Ain,  11  862,  f  71  v°).  —  Curtaffon, 
1675  (ibid.,  H  85a,  C  71  r°).  —  Curlaffnnd, 
1763  (>bid.,  H  889,  f  a43  r°).  —  Curlafim , 
1789  (Pouillé  de  Lyon,  p.  38). 

»9- 
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En  1789,  (^urtaFond  était  une  communauté  du 
hailliaffe,  élection  et  sulidéléjjalion  de  ]!ourg, 
mandement  de  Montrevei. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prétré  de  Bourg,  était  sous  le  vocable  de  l'Assomp- 
tion; le  droit  de  présentation  à  la  cure  qui  ajiparte- 
nait  primitivement  à  l'archevêcpie  de  Lyon ,  passa , 
au  commencement  du  xiv°  siècle,  au  chapitre  de 
Saint-Mzier  de  Lyon.  —  Curatiis  de  Curlafonz, 
i3h5  cnv.  (ponillé  ms.  de  Lyon,  f  9). 

Ourtal'ond  était  une  seigneurie  avec  château 
fort  qui  dépendait  originairement  du  fief  des  sires 
deBâgé;  au  xviii*  siècle,  il  relevait,  pour  une 
partie,  du  marquisat  de  Saint-Marlin-le-Châtel 
et  pour  l'autre  de  la  seigneurie  de  Biolières.  — 
Donjo  etfortalitia  tie  Curtofonle,  1379  (Gnichenon, 
Brosse  et  Bugey,  pr. ,  p.  16). 

A  l'époque  intermédiaire,  Curtafond  était  une 
municipalité  du  canton  de  Montrevei,  district  de 
Bourg. 

CuRTAKBiï,  h.,  c'"  de  Bourg.  —  Curtafvey,  liaS 
(Brossard,  Carlul.  de  Bourg,  p.  iBg).  —  Cnrtafey, 
i65o  (Guichenon,  Bresse,  p.  24). 

Gurtafrav  était  une  seigneurie  avec  maison 
forte,  située  aux  portes  de  Bourg;  son  plus  ancien 
seigneur  connu  est  Galois  de  la  Baume,  grand- 
maître  des  Arbaleslriers  de  France.  Elle  passa, 
vers  l'an  i4oo,  dans  la  famille  de  Bouvens  dont 
elle  prit  le  nom. 

CuRTArKEY,  anc.  fief,  c""  de  Jujurieux.  —  Levet,  sei- 
frnnir  de  Malaval  et  de  Cnrtafrey,  1778  (titres 
de  la  famille  Bonnet). 

CuBTALiNS ,  h.  et  anc.  fief,  c'"  de  Mézériat.  —  Cor- 
telms,  1373  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. , 
p.  17). —  Cortalliit,  parrochie  Mayseriaci,  i4/i3 
(arch.  de  l'Ain,  H  798,  f  658  r").  —  Curtallins, 
XTiii"  S.  (Cassini). 

CcRTARiNGES,  h.,  c"'  de  Viriat.  - —  Cortarenges,  197a 
(Cart.  lyonnais,  t.  Il,  n°  691).  —  Corterenges, 
1.563  (arch.  de  l'Ain,  H  998,  f  871  v»),  —Cur- 
tnraiiges,  i6.5o  (Guichenon,  Bresse,  p.   in). 

L"s  Templiers  possédaient  à  Curlaringes  une 
maison  dont  on  ne  trouve  plus  trace  après  la  sup- 
pression de  leur  ordre  ;  cette  maison  dépendait  de 
la  préceplorerie  de  Laumusse.  —  Maison  du 
Temple  de  Curlaringes,  1697  (invent,  de  Lau- 
musse, d'après  un  acte  de  1933). 

CuRTAvox,  f.,  c"°  de  Bàgé-la-Ville. 

GuBTELET,  anc.  fief,  c"'  de  la  Ghapelle-du-Chàtelard. 
—  Curtalet,  i665  (Masures  de  l'Ile-Barhe,  t.  Il, 
p.  /116). 

CuiiTELET,  11.,  c'"  de  Saint-Georges-sur-Ronon. 


CuRTEi.ETS  (Les),  écart,  c""  de  Chanoz-Châlenay. 

Ci'BTETRELLE,  h.,  c"°  de  Chevroux.  —  In  pago  Lug- 
dunensi ,  in  villa  Givrosio.  .  ,  et  in  alla  villa  voca- 
bulo  Curtestrilo,  994-1089  (Rec.  des  chartes  de 
Cluny,  t.  m,  n°  9289).  —  Cortetrilloz,  i4oi 
(arch.  de  ia  Côte-d'Or,  B  557,  f  806  r").—  Cw- 
telrelliiz  (  Cassini  ). 

CuRTiEux  (Les),   anc.  lieu  dit,  c"°  de  Bàgé-la-Ville. 

—  En  les  Chienevieres ,  alias  es  Cmlieux ,  i538 
(ceiisier  de  ia  Vavrette,  f  67). 

CuRTii.  (Le  Biez-de-),  ruiss.,  alll.  de  l'Oignin. 
CuRTiL,  localité  disparue,  à  ou   près   Mézériat.   — 

Ad  Curlilis  villam,  910-937  (Rec.  des  chartes  de 

Cluny,  t.  I,  n°  149). 
Chrtil,   m°"   is. ,   c°'  de   Samognat.   —  De   Cmli- 

libns ,  parrochie  de  Samonia,  i388  (censier  d'Ar- 

bent,f  88  r"). 
CuRTiL,  écart,  c°*  do  Seyssel. 
*CuRTii.AGE  (Le),  anc.  lieu  dit,  c"  de  Civrieux.  — 

El  Curtilajo,  19  8.5  (Polypt.  de  Saint-Paul ,  p.  35). 
Cdriilars  (Les),   localité  détruite  qui   était   située 

à   ou  près  Neuville-sur-Renon.   —    llomines  del 

Curlilnrs ,    1272   (Guichenon,    Bresse  et  Bugey, 

pr. ,  p.  17).  —  Aymo  de  Curtilars,   1379  [ihid.). 
En  tant  que  (ief,  les  Curtilars  relevaient  des 

sires  de  Bàgé. 
Cl'Rtil-Blanc  (Le),  h.,  c°'  de  Sermoyer. 
CuRTiL-BoisSET  (Le),  écart,  c°*  de  Bàgé-la-Ville. 
CiiRTiL-BouRDON  (Le).  écact,  c"'  de  Chavannes-sur- 

Reyssouze. 
Curtil-Froment    (Le),    c"'     de   Mantenay.   —  Au 

curtil  Fromint,   1745  (litres  de  la  famille   Phi- 

lipon). 
Curtil-Jambon  (Le),  écart,  c°°  d'Ozan. 
CuRTiL-JoLï  (Le),  écart,  c'"'  d'Arbigny. 
(àiRTiLis-MABiANUs,  locaiité  disparue,  c"  de  Manzial. 

—  Villa  Curlilis  Mariani,  987-962  (Carlul.  de 
Saint-Vincent  de  Màcon,  p.  59). 

CiRTiLUÈRE  (La),  h.,  c°°  de  Montrevei. — Villa  de  ta 
Ctirtiliri ,  i845  (arch.  du  Rhône,  terr.  de  Saint- 
Martin,  I,  P  10  v°).  —  La  Curtilliri,  ikio  env. 
(lerr.  de  Saint-Martin,  f  94  v°). —  Curtelleria, 
i4io  env.  [ibid.,  f  18  v°).  —  Village  de  la  Cur- 
teliere ,  parroisse  de  Cuet,  1677  (arch.  de  l'Ain, 
H  868,  f  5  v"). 

CuRTiu.ÈRE  (La),  h.,  c"  de  Saint-Trivier-de-Courtes. 

—  Curlellieres ,  parrochie  Sancti  Tniienï  de  Cur- 
ieux, 1439  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  722, 
f  98  r"). 

CuETii.LiÈRES  (Les),  h.,  c"  de  Servignat.  —  Curlil- 
lieres,  i4i6  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  718, 
table). 
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C'ubtil-Massin  (Le),  Ii.,c"*  de  Vescours. 

CoKTii-RippE  (Le),  écart ,  c"°  d'Arbigny. 

CcRTiLS  (Les),  h.,  c°°  de  Montrevei.  —  Village  de 
Curtil ,  paroitse  de  Ctitl,  1675  (arch.  de  l'Ain, 
H  862,  P  '43  r").  —  VUtage  des  Curtils,  1768 
(ihid.,  H  899,  f  190  r°). 

CiRTiL-ViEui  (Le),  lieu  dit,  c"'  de  Bàgé-la-Vilie.  — 
Loco  dicto  ou  Ve)-neys,  et  nnnr  dicitnr  mt  Curtil 
vintuc,  1538  (censior  df  laVavrette,  f  117). 

CiRTioi'X,  fermes,  c"*  de  Montracol.  —  Curtious, 
1878  (arch.  de  la  Côle-d'Or,  B  574,  f"  )o8  r"). 
—  Cnurlioux,  1^17  (ibid.,  B  6->6,  P  16  v°).  — 
Curtieulx,  1/1/17  (ihid.,  B  lo/l43,  p.  67). 

CiRTioix  (Les),  lieu  dit,  c"  de  (iurlafond.  —  B» 
Curlinuv,  1^90  (terrier  des  Cliabeu,  f  !iâ). 

CuJiTis  MoBLiNGUs,  localité  détruite  qui  parait  avoir 
été  située  près  de  Chavannes-sur-Reyssoiize.  —  In 
l.uciliinense,  m  riln  que  vocatur  Sntmngiuco,  et  in 
dotanna»  seu  in  Curie  Morlingo,  920  (Rec.  des 
chartes  de  Cluny,  1. 1,  n°  999). 

CiRTis  Waldorisca,  anc.  villa  qui  élait  située  au 
nord-ouest  du  département  de  l'Ain.  —  In  pago 
Lugdiinenn ,  in  villa  que  dicitur  Curli»  Waldo- 
nitca.  968-971  (Carf.  de  Saint-Vincent,  n°  .325). 

CuRVECBS  (Les),  h.,  c"'  de  Chavannes-sur-Reyssouzc. 

CiRtiLLE,  h.,  c"'  de  Vonnas.  —  Curville,  xviu"  s. 
(Cassini).  —  Corcille,  18/17  ("tat.  post.). 

Cosi5,  écart,  c"'  de  Fareins. 

CissET,  h. ,  e°'  de  Saint-André-le-Panoux. 


CuTELARD,  écart,  c'"  de  Lescherou'i. 

*CuTiPiÈRE  (La),   anc.   mas,  c"'  de  Dommartin-de- 

Larcnay.  —  Mansu»  de  la  Cutiffiri,   i3/i4   (arch. 

de  la  Côte-d'Or,  B  559 ,  f  2/1  r°). 
CovERGNAT,   11.,   c'"  d'Amans.    —    Cuvemia,    1937 

(Cari,  lyonnais,  t.  I,  n°  299). 
Cdterrï,  fermes,  c"°  d'Ochiaz. 
CcviLLAC  (Le),  ruiss. ,  aIR.  du  Seran. 
Cdzenabds  (Les),  écart,  c"'  de  Chanoz-Châtenay. 
CuziEu,  c°'  du  c°°  de  Virieu-le-Grand.  —  Cussieu, 

i354  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  843,  f  io8  r°). 

—  Cusiacu»,  i439  (ibid.,  B  847.  P  169  r°).  — 
Cuzieu,  xïiii'  s.  (Cassini);  i85o  (Ann.  de  l'Ain). 

—  CuzieiiT,  an  x  {ibid.). 

Avant  la  Révolution ,  Cuzieu  élait  une  commu- 
nauté du  hailliage,  élection  et  suhdélégation  de 
Belley.  niaudement  de  Rossillon. 

Son  éfjlise  paroissiale,  diocèse  et  archiprétré 
de  Belley,  élait  sous  le  vocable  de  saint  Oyen;  le 
doyen  du  chapitre  de  Belley  présentait  à  la  cure. 

—  Hector  ecclefiae  de  Cttitia,  liellicemis  dioresis, 
1958  (Gall.  chr.,  t.  XV,  instr.,  c.  3i8).  —  Ec- 
clesia  de  Cusieu  xiih  rniabulo  Sancti  Eagendi, 
l'ioo  env.  (pouillé  de  Belley). 

Dans  l'ordre  féodal,  Cuzieu  dépendait  du 
comté  de  Rossillon. 

A  l'époque  intermédiaire,  (iUzieu  était  une  mu- 
nicipalité du  canlon  de  Virieu-le-Grand,  district 
de  Belley. 


D 


Dadain  (Le),  ruisH.  alTl.  du  Rhône,  c"  de  Serrières- 
de-Briord.  —  Dadain,  xviii*  ».  (Cassini). 

Dagalliers  (Les),  h.,  c"'  de  Crotlef.  —  Village  det 
Dngalliers,  paroi$»e  de  Crottet,  1767  (arch.  de 
l'Ain,  II  889,  C  47  v"). 

Dagkecx,  c"*  du  c°"  de  Monllueli  —  Dagniacu»,  89a 
(D.  Bouquet,  t.  IX,  p.  674).  —  Danniacu»,  1  io3 
(Gui|;ue,  Docum.  de  Dombes,  p.  39).  —  Daigniui, 
1199  (arch.  de  l'Ain,  H  237).  —  Dagnieu,  1336 
(Bibl.  f^ebus.,  p.  149).  —  Danneu,  1360  env. 
(pouillé  de  Lyon,  f  11  r').  —  Dagneu,  i95o 
(Cari,  lyonnais,  t.  I ,  n°  45o).  —  Daigiieu,  I255 
(Guigue,  Docum.  de  Dombes,  p.  i38).  —  Dai- 
gniacuê,  1268  (Cari,  lyonnais,  t.  II,  n°  617). — 
Dagnieu  prêt  Montluel,  it)55  (visites  pastorales, 
f°  19).  —  Dagnieur,  1789  (pouillé  de  Lyon, 
p.  5i).  —  Daigneux,  1790  (Dénombr.  de  Bour- 
gogne). 


En  1789,  Dagneux  était  une  communauté  du 
bailliage  et  élection  de  Bourg,  de  la  subdélégation 
de  Trévoux  et  du  mandement  de  Montluel. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prétré de  Chalamont,  était  dédiée  à  saint  Nizier, 
après  l'avoir  été  à  saint  Martin;  le  chapitre  de 
Saint-Paul  de  Lyon  présentait  à  la  cure.  — •  Da- 
gniacum  etiam  habentem  capellam,  885  (Dipl.  de 
Charles  le  Gros  pour  l'église  de  Lyon,  dans 
D.  Bou(piet,  t.  IX,  p.  339).  —  Ëcclenia  de 
Dagniaco,  iio3  (Guigne,  Docum.  de  Dombes, 
p.  ag.  )  —  Eccletia  Sancti  Martini  de  Dagnieu , 
ia36  (Bibl.  Sebus.,  p.  149).  —  Dagnieu:  Eglise 
parrochiale,  Sainct-Nizier,  161 3  (visites  pasto- 
rales, f  68  r"). 

Dans  l'ordre  féodal,  Dagneux  était  une  dépen- 
dance de  la  seij[neurie  de  Montluel.  —  Cl.  Bal  a 
fait  le  Jief  de  sa  maison  de  Dagnieu ,   à  cause  de 
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Montluel,  i53fi  (Giiiolienon,  Bresse  et  Bu;;ey,  pr., 
p.  5o). 

A  i'époque  intermédiaire,  Dagneux  était  une 
municipalité  du  canton  et  district  de  Montluel. 

Dagnière  (La),  Ioc.  disparue,  c"'  de  Crottet.  —  La 
Dagniri,  iSgS  (arcli.  du  Rhône,  terr.  de  Ser- 
moyer,  S  3 1  ). 

Dagmns,  Ioc.  disparue  qui  paraît  avoir  été  située 
dans  le  canton  de  Belley.  —  *Danmanus,  —  Dai- 
gnins,  1199  (arch.  de  l'Ain,  H  287). 

Dagnins  (Les),  anc.  mas,  c"'  de  Montrevel.  —  Maxus 
ai  Dagnins,  i^iio  env.  (terr.  de  Saint- Martin, 
C  6  v"). 

Dagnon  ,  h.  et  domaine  rural ,  c"  de  Saint-Tri vier-sur- 
Moignans.  —  Dagnon,  iSai  (terr.  de  Pcyîieux). 
—  Daignon,  iHli']  (stat.  post.). 

Dauvoï,  h. ,  c"°  de  l'Abergement-de-Varey.  —  Utque 
ad  montem  qui  luperetninet  oppido  qui  dicilur  Dnl. . . 
1169  (arcl).  de  l'Ain,  H  355).  —  Daluvoy,  i6i5 
(arcli.  de  Jujurieux).  —  Ualivoy,  i8j)  (titres  de 
k  famille  Bonnet). 

Dalle,  h.,  c'"  de  PouillaL 

A  i'époque  intermédiaire,  Dalle  était  une  mu- 
nicipalité du  canton  de  Cha vannes,  district  de 
Bourg. 

Dalles  (Les),  h.,  e"°  de  Mézériat. 

Dalloï,  h.,  c"'  de  Saint-André-ie-Panoux.  —  Alloy, 
xviii'  s.  (Cassini). 

Damagke,  P,c"*  de  Ceyzériat. 

Dahaize  (La),  ruiss.  aUl.  du  ruiss.  de  Montriiion. 

Dames  (Les),  anc.  lieu  dit,  c°*  de  Saint-Martin-lc- 
Chàt«l.  —  En  les  Dames,  i^igG  (arcli.  de  l'Ain, 
H  856,  f  i64  r"). 

Dames  (Les),  h.,  c"  de  Vernoux. 

Damiens  (Les),  anc.  f. ,  c'"  de  Montrevel  (Cassini). 

Dampierre,  étang,  c"  de  Versaiileux. 

Danenches,  f.,  c"*  de  Bény.  —  Danenehei,  i536 
(Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  ia);  i563 
(arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  io45o,  f  i5  r");  i65o 
(Guichenon,  Bresse,  p.  49). — -  Dananehe , xi\ii' i. 
(Aubret,  Mémoires,  t.  II,  p.  aôg). 

En  1789,  Danenches  était  un  village  de  la  pa- 
roisse de  Bény,  bailliage,  élection  et  subdélégation 
de  Bourg,  mandement  de  Montrevel. 

Dans  l'ordre  féodal ,  c'était  une  seigneurie  avec 
maison  forle,  moyenne  et  basse  justice,  de  l'an- 
cien fief  des  sires  de  Goligny-le-Neuf ,  possédée  au 
xiii'  siècle  par  des  gentilshommes  qui  on  portaient 
le  nom. 

Au  xviii'  siècle,  Danenches  était  une  dépen- 
dance du  comté  de  Montrevel,  ainsi  que  Bény. 

Dangereuse  (La),  f. ,  c°*  de  Brénod. 


Dangereuse  (La),  m°"  is.,  c'"  de  Lagnieu. 
Dahaise-de-la-Fouoère,    anc.    nom  d"une  montagn»! 

située  à  ou  près  la  Burbanche.   —  Rupes  que  vo- 

calur  Daraysi  de  la  Feugeri,  laSg  (arcli.  de  l'Ain, 

H  3^3). 
Dahanche,  h.,  c"°  de  Bolozon. 
Darbon,  lieu  dit,  c"  de  Pont-de-Vaux. 
Darbon,  lieu  dit,  c°'  de  Saint-Julien-siir-Reyssouze. 
Darbonsaï,  anc.  lieu  dit,  c"  d'Ambronnay.  —  Loco 

dicto  Darbonay,  l'ia/i  (arch.  de  l'Ain,  H  gi). 
Darbonne  (La),  m°"  is.,  c'"'  de  la  Boisse. 
Dahbosnes  (Les),  écart,  c"'  de  Chavannes-sur-Reys- 

souze.  — ■  Patois  :  Le  Darbonne ,  f. ,  pi. 
DARBosmiiKEs  (Les), h.,  c°°  de Saint-Andni-d'Huiriat. 
Darbuire  (La),  Ioc.   disparue,  à  ou  près  Ambérieu- 

en-Bugey.  —  Iter  de  la  Darbmjri  tenden»  versus 

Ambeyriacum ,     làoi    (arch.    de    la    Gôte-d'Or, 

B  765). 
Dardaine  (La),  h.,  c"  de  Bagé-la-Ville. 
Dardet  (Le),  ruiss.  affl.  de  l'Ange. 
Dardilia,   nom    primitif   de    I)ompierre-de-Chala- 

inont.  —  In  parrochia  de  Dotntio  Petro  et  de  Dai- 

di/m, lagg-iSOg  (arch.  de  la  Côtc-d'Or,  B  io45i), 

f  3  v°). 
Dabizole,  m""  is. ,  c""  de  Verjon.  —  Arizole,  xviii'  s. 

(Cassini). 
Dadjatière  (La),  m°"  is. ,  c°'  de  Villemotier. 
Daujats  (Les)  ,  li.,c°'de  Marboz. 
Dadi'hihe  (La),  lieu  dit,  c'"  d'Ambérieu-en-Bugcy. 
Dauphine  (La),  lieu  dit,  c°"  de  Simandre-sur-Suran. 
Daïalletns,  anc.  mas,  à  ou  près  Cordieux.  —  Man- 

sus  Davalleyns,  1399-1869  (arch.  de  la  Cote-d'Or, 

B  10445,  f  i3  v'). 
Davanod,  h. ,  c"'  de  Biiliat.  —  Davanoi,  i563  (arcli. 

de  la  Côte-d'Or,  B  io453,  f  95  r").  —  Davanod, 

Xïiii'  s.  (Cassini). 
Davrols  (Les),  h.,  c°'  d'Aisne. 

1847  (stat.  post.) 
Dazir,    h.,    c"°    de    Chavornay. 

(Guigne,  Topogr. ,   p.    i3i). 

(Guichenon,  Bugey,  p.  64).  • 

quête  Bouchu).  —   Dasin, 
Deau(Le),  h.  et  chat.,  c""  de 

Deaulx,  ilfjH  (Bibl.   Dumb., 

Le  Deau,  1567  (ibid.,  t.  1,  p.  657).  —  Le  Daulr, 

1789  (Alman.  de  Lyon).  —  Les  Deaux,  itiii'  s. 

(Cassini).  —  Le  Deaux,  i84i  (Etat-Major). 
En  1789,  le  Deau  ou  Daulx  était  un  village  de 

la  paroisse  de  Saint-Didier-de-Vallin,  principauté 

de   Dombes,  élection  <lc  Bourg,  sénéchaussée  et 

subdélégation  deTn-voux,  chàtellenio  de  Thoissey. 
Dans  l'ordre  féodal ,   c'était  une  seigneurie  en 


—  Les  Davroiur, 

—  Dttsita,   i4a2 

—  Dassin,    i65o 
—  Dazin,  1670  (en- 

i843  (État-Major). 
Mogneneins.  —  Le 
compi',  p.  97).  — 
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toute  justice  et  avec  diàloau,  de  la  mouvance  des 
sires  de    Beaujcu,  souverains    de     Dombes.   — 
La  maison  forte  du  Deau  prêt  Thoissey,  xviii"  s. 
(Aubret,  Mémoires,  t.   II,  f  ag4).  —  La   terre 
du    DauLc,  parante    de    Saint -Didier -de -Valin, 
1755    (Baux,     Nobil.    de    Bresse     et     Dombes, 
|i.  ao8). 
Deil  (La  Tolu-du-),  anc.  fief,  c"  de  Revonnas.  — 
La  Tour  du  Deau  de  Revnna,   i563  (arcb.  de  la 
Cotc-d'Or,  B  loàSo,  C  aà5  r"). 
Oéioiim(La),  écart  et  m'°,  tf"  de  Feillens. 
Debost  (Les),  11,  c°'  de  Garnerans. 
DÉcuAMps  (Les),  h.,  c"  de   Saint-Cyr-sur-Mentbon. 
—  G.  de  Campis,  ii43  (arcb.  de  l'Ain,  H  798, 
f'  558  r°).   —   Deschamps.    iG3o  env.  (terr.  de 
Saint-Cyr-sur-Montlion,  f'  i84). 
DecHABGiA,  loc.  disparue,  à  ou  près  Biigé-la-Viile.  — 
Subtus  Dechargia  corain  Raiijriacuiii,  i3/i4  (arcb. 
de  la  ate  d'Or,  B  55a,f°5v''). 
Oicuitonnit  (La),  ruiss.  afll.  du  Thoissey. 
Déee-'is  (Le),  anc.  lieu  dil,  c°°  de   Montmerle.  — 

Terre  del  DeJJ'ens ,  1 3  9  4  (  lerr.  de  Peyzieux  ). 
Dâgletacme,  h.,  c"  de  Biziat.  —  Gletaigrie,  i33i 
(Jnénin,  Nouv.  hist.  de  Toumus,  pr.,  p.  a44).  — 
Dej;tetagne ,  iviii*  s.  (Cassini). 
Dégotet   (Le),  anc.  nom  de  ruisseau,  c°'  de  Seil- 
lonnas.  —  Fini»  del  Degotel  ubi  intrat  riviim  qui 
dicitur  Silaona,  1909  (Guif^ue,  Cartul.  de  Saint- 
Sulpice,  p.  45). 
Dégotet  (Le),  II,  c"'  de   Feillens.   —  Le  Dégotet, 

XVIII*  s.  (Cassini). 
Degiéria  (La),  f.,  c°*  de  Mionnay. 
Deheriouz,  loc.  disparue,  c"'  de  Sainte-Olive.  —  En 
Deneriouz,    1399-1369  (arcb.   de    la    Côte-d'Or, 
B  io455,  r  49  r"). 
Dehièbes  (Les),  II,  c"  de  Pizay. 
Dénigres  (Les),  h.,  c"  de  Sainte-droix. 
Dentelière  (La),  f.,  c°*  de  Montrevel. 
Destines  (Les),  b.,  c"  de  Tramoves. 
DÉi't.MTouDAZ,  h.,  c"  de  Corbonod. 
Dergis  (Le  Grasd-),   b.,  c°*  de   Longecombe.  — 

Graitd-Dergil,  XTiii*  8.  (Cassini). 
Ueiois-Michaud  (Lk),   h.,  c"   de  Longecombe.  — 

Dergil-Michaud ,  xtiii*  8.  (Cassini). 
DERGis-SAiiiTE-ANiiE  (Le),  h.,  c°'  de  Longeeoml)c. 
Debonziède  (La),  f. ,  c'"  de  Relcvans. 
Derrière-la-Tour,  lieu  dit,  c""  d'Haulocourt. 
Descorhia  ,  anc.  porte  de  Montluel.  —  Porta   Des- 

corhia,  in-jli  (Bibl.  Dunib. ,  t.  Il,  p.  ao3). 
DÉSERT  (Le),  écart,  c"°  de  Mogneneins. 
DÉSERT  (Le),  écart,  c'"  de  Priay. 
DÉSERTE  (La),  étang  et  anc.  rente  noble,  c"'  de  Chala- 


mont.  —  La  rente  de  la  Déserte,   189 5   (Aubret, 
Mémoires,  t.  II,  p.  355). 
Déserte  (La),  c"'  de  Genay.  —  Terra  de  la  Déserta, 
sittt  in  parrochia  de  Genay,  1 367  (Guigue,  Docum. 
de  Dombes,  p.  i6t  ). 
Déserte  (La),  écart,  c"  de  Marsonnas. 
DÉSERTES  (Les),   anc.  lieu  dit,  c"*  de  Mionnay.  — • 
Due   vercherie  dicte  de  les  Désertes,    1288  (Bibl. 
Dumb.,  t.  II,  p.  a3i). 
Dkserteï  (Le),  loc.  disparue,  à   ou  près   Péronnas. 

—  Au  Désertey,  1784  (les  Feuillées,  carte  10). 
Désirs   (Les),  h.,  c""  de  Saint-Julien-sur-Veyle.  . — 
Z)e»iV,  iviii"  s.   (Cassini).  —  Les   Déserts,    lilfj 
(stal.  post.). 
Devant-les-Portes,  lieu  dit,  c'"  de  Matafeion. 
Devat  (Le),  b.,  c"*  de  Jassans. 
Devaï  (Le),  b.,  c°°  de  Mantenay-Montlin.  —  Devet, 

1847  (stat.  post.). 
Detens  (Le),  b.,  c°*  de  Lcscheroux.  —  Le  Devens, 

i4i6  (arcb.de  la  Côte-d'Or,  B  718,  table). 
Devens   (Le),  c"*  d'Ornes.  —   Au  Devens,  soubz  la 
vellaz  de  Macconnay,  1691-1695  (arch.  du  Rbône, 
H  3193,  f  aoo  r°). 
Deveiit,  anc.  lieu  dit,  c°*  de  Bouvent.  —  Vertus 
Boveyn,  subtus  Deveyn,  i4i9  (arcb.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  766,  fa  2  r°). 
Devet»  (Les),  h.,  c"  de  Dommartin. 
Deïeybs,  anc.  bois,  à  ou  près  Brens.  —  Nemus  de 
Deveyns,  i3a8  (Guigue,  Cartul.  de  Saint-Sulpice , 
p.  161). 
Devins  (Les),  II,  c°*  de  Marboz.  —  Une  poypefos- 
taliée  tituée  audict  Debvens,  var.  Devens,  mande- 
ment de  Marboz,   i563   (arcb.  de  la  Ccite-d'Or, 
B  io'i49,  P  358  r').  —  Le  Devens,  i363  (arcb. 
de  l'Ain,  H  92a,  f"  3aa  v°).  —  Devins,  xviu'  s. 
(Cassini). 
Devises  (Les   Grandes-  et   Les   Petites-),  fermes, 
c"°de  Rignieux-le-Franc.  — Mansus  de  les  Devises, 
1380  (Polypt.  de  Saint-Paul  de  Lyon,  p.  53). 
Dévora  (Le),  ruiss.  alll.  do  la  Reyssouze. 
Dévoras,  f.,  c"  d'Injoiix. 

DucissiAT,  b.,   c"  de  Cbaveyriat.  —  In  agro  Cava- 
riaco,  in  villa  Dunsiaco ,  rorr.  Dttisiaco,  996-1030 
(Rec.  des  cbartes  de  Cluny,  t.  III,  u°  3817).  — 
Duysia,  parrochie   Chaveyriaci,    i443    (arch.   de 
l'Ain,    H  798,  r  634   v").   —   Duystia,    iliga 
(ibid.,  H  794,  r  336  v").  —  Dhuitiaz,    i563 
(arcb.    de   la    Cote-tl'Or,    B    10449,  table).    — 
Dhuitiat,  i84i  (Étal-Major). 
Dhbt  (La),  lieu  dit,  c°"  de  Jujurieux. 
DaoTs  (La),  fontaine  et  ruiss.,  c"  de  Simandre. 
Dhtïs,  11.,  c°°  de  Chavannes-sur-Suram.  —  Duys, 
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au  mandement  de  Treffoit,  i563  (arch.  de  la  Côte- 
(l'Or,  B  10/153,  r  laa  r").  —Dhuy,  i8/i4(ÉUt- 
Major). 

A  l'époque  intermédiaire ,  Dhuys  était  une  muni- 
cipalité du  canton  de  Cliavannes,  district  de  Bourg. 

DiDELiÈBE  (La),  anc.  lief,  c"'  de  l'Abergemcnt-Clé- 
menciat.  —  La  maison  de  la  Didelière,  xvm°  s. 
(Aubret,  Mémoires,  t.  II,  p.  807). 

DiDONSE,  écart,  c°°  du  Grand-Abergement. 

DiEBs  (Le),  m°"  is. ,  c°'  de  Cliamfiomier. 

DiEu-LE-Fii,  f",  c°"  de  Bouligneux.  —  Dieu-le-FUs, 
xmi'  s.  (Cassini). 

DiuNETiÈBE  (La),  loc.  disparue,  c""  de  Saint-André- 
de-Bàgé.  —  La  Dignelliri,  liSg  (arch.  de  l'Ain, 
H  79a,  r  55  r"). 

DiGNiÈBE  (La),  anc.  mas,  c°°  de  Marlieux.  —  La 
Digneri,  in  parrochia  de  Maiiieu,  1399-1869 
(fiefs  de  Villars,  arch.  de  la  Côte-d'Or,  IJ  ioi55, 
f  20  r°).  —  La  Digniri,  i3ao  (Bibl.  Dumb. , 
compl',  p.  81). 

DiME  (La),  h.,  c™  de  Montanay. 

Dîmes  (Les),  ruiss. ,  afll.  du  Dévora. 

Dîmes  (Les),  h.,  c"'  de  Fcillens. 

Dîmes  (Les),  h.,  c"°  de  Laiz. 

DImes  (Les),  f.,  c"'  de  Saint-Nizier-le-Désert. 

DiMiÈBE  (La  Gbange-),  loc.  disparue,  c"°  de  Viri- 
gnin.  —  Giaiigia  Dimiery ,  i3Gi  (Gall.  christ., 
t.  XV,  instr. ,  c.  837). 

DiHos  (Les),  écart,  c""  de  Chevrouï. 

DiMGiEB,  h.,  c'"  de  Salavre.  —  Dengier,  l'iiG  (arch. 
de  la  Côte-d'Or,  B  743,  I"  879  r°).  —  Dingei; 
Xïiii*  s.  (Cassini). 

A  l'époque  intermédiaire,  Dingier  était  une 
municipalité  du  canton  de  Coligny,  district  de 
Bourg. 

DiOTS  (Les),  h.,  c'"  de  Montrcvel. 

DioTTES  (Les),  h.,  c"°  de  Coligny. 

Disse,  forét  de  sapins,  c""  de  Gex. 

DiïONNE  (La),  source  puissante  et  d'une  admirable 
pureté  qui  a  donné  son  nom  à  la  commune  où  clic 
sourd  et  qui  forme  la  rivière  de  Versoix. 

DiïoNNE  (La),  anc.  nom  de  la  Versoix. 

DivoNNE,  c"'  du  c°"  de  Gex.  —  Divonna,  1187  env. 
(.Vlém.  Suisse  Rom.,  t.  XX,  p.  198).  —  Divona, 
1 16/1  (Mém.  Soc.  d'hist.  de  Genève,  t.  XIV  p.  10); 
1369  (ibid.,  p.  106);  i/i3a  (Guichenon,  Bresse 
et  Bugey,  pr.,  p.  i58).  —  Dyvona,  i385  (arch. 
de  la  Cole-d'Or,  B  1833,7).  —  Dyvone,  de  la 
diocèse  de  Genève,  1898  (Guigne,  Docuni.  de 
Dombes,  p.  357).—  Dyvonne,  1609  ;  Guichenon, 
Savoie,  pr.,  p.  iga).  —  Divonne,  1676  (arch. 
du  Rhùiie,  titres  des  Feuillées). 


Avant  la  Bévohition,  Divonne  était  une  commu- 
nauté du  bailliage  et  subdélégation  de  Gex  et  de 
l'élection  de  Belley. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Genève,  ar- 
chiprétré  du  Haut-Gex,  était  dédiée  à  Saint- 
Etienne;  le  droit  de  présentation  à  la  cure  ap- 
partenait aux  abbés  de  Saint-Claude  à  qui  l'évéque 
de  Genève  l'avait  concédé,  en  1101.  Il  y  avait  à 
Divonne  un  prieuré  sous  le  vocable  de  Saint- 
Anastase,  fondé  au  xii°  siècle  par  les  religieux  de 
Sainl-Claude.  —  Ecclesia  Divoiwe,  1110  (Bibl. 
Sebus. ,  p.  183).  —  Ecclesia  de  Divona  cumprio- 
ratu,  ii8-'i  (Dunod,  Hist.  des  Séquan. ,  t.  I,  pr., 
p.  69).  —  Jacobut  prior  de  Divona,  monachu» 
Sancti  Eugendi  Jaremis ,  ia34  (arch.  de  la  Cote- 
d'Or,  B  1339). 

En  tant  que  lief,  Divonne  était  une  dépendance 
de  la  baronnlc  de  Gex.  — ■  Feudum  de  Divona, 
1335  (Bibl.  Sebus.,  p.  75).  —  Caslrum  de  Di- 
vona, 1385  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  1339).  — 
Ludovicus  de  Jenvilla,  doniinus  Divone,  1897 
(ibid.,  B  1090,  f  26  r"). 

A  l'époque  intermédiaire,  Divonne  était  une 
municipalité  du  canton  et  district  de  Gex. 

DoBEBGE.Ioc.  disparue,  c""  de  Saint-André-d'Huiriat 
(Cassini). 

DocBET  (Le),  m""  is. ,  c"  de  la  Tranclière. 

DoLOGSE,  lieu  dit,  e"°  de  Bénonces. 

DoM  (Le),  mont.,  c""de  Nantua  et  de  Saint-Martin- 
du-Fresne.  —  La  montagne  de  Dom,  xiï'  s.  (Gui- 
chenon, Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  a5i). 

Domaine-du-Chàteac  (Le),  f. ,  c°'  de  Chevroux. 

DoMAiNE-NoïEL  (Le),  f . ,  c"°  de  Lurcy. 

DoMAiNE-\iEux  (Lk),  f.,  c"  d'Amarcius. 

DoMANGE  (En),  lieu  dit,  c""  d'Izernore. 

DoMBEis,  aijc.  nom  des  habitants  de  la  Dombe.  — • 
Franciscus  Donbeit,  1383  (Cart.  lyonnais,  t.  Il, 
11°  776).  - —  Marlinus  Dombeys ,  liSg  (arch.  de 
l'Ain,  H  793,f  366  r"). 

Dombes  (La  ou  Les),  anc.  pays  situé  sur  la  rive 
gauche  de  la  Saône,  dans  l'arrondissement  actuel 
de  Trévoux.  —  Duo  pueruli  de  pago  Dumbensi , 
ulii  Briscia  dicilur,  juxla  jhivium  Ararit  sire  Sa- 
gonnae,  vu*  ou  viii' 8.  (AA.  SS.  januar.  II,  33). 

—  Marchia  Dombarum,  1836  (Guigne,  Docum.de 
Dombes,  p.  802).  —  Terra  de  Dombis,  i865 
(ibid.,  p.  348).  —  Patria  Dombarum,  i468  (arch. 
de  la  Côte-d'Or,  B  586 ,  f  1  r").  —  Du  côté  de 
Dombes,  1612  (Bibl.  Dumb.,  t.  I,  p.  519).  — 
LaDiimbcs,  i65o  (Guichenon,  Bresse,  p.  io3). 

—  La  Dombes  occidentale,  xvm'  s.  (Aubret,  Mé- 
moires, t.  II,  p.   4 12).   —  Monseigneur   vint  en 
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Uombes,  \viii°  s.  (AuLrct,  Moiiioircs ,  t.  Il, 
p.  899).  —  Histoire  de  Dombet,  1808  (Slal.  Bossi, 
p.  36o). 

La  Dombes  correspondait  aux  deux  seuls  archi- 
prélrés  de  Dombos  el  de  Sandrans;  l'arrliiprêtré 
de  Uialamont  n'en  faisait  pas  |>artic,  aussi  la 
terre  de  la  \all)onne,  qui  était  comprise  dans  cet 
arcliiprèlré ,  est-elle  nettement  opposée  à  la 
Dombes  dans  les  textes  ofllciels.  —  Pallia  Breijs- 
liae,  Iterenimoiilit ,  Diwibarum  el  Vallisbonae, 
i443  (Brassard,  Cartul.  de  Bourg,  n°  100).  — - 
Ce  n'est  qu'à  partir  du  xv"  siècle  que  l'Iiabitude 
se  prit  de  donner  le  nom  de  Dombes  ou  de  Dombes 
Orientale  à  la  |)Ortion  de  rarrhiprêtré  de  (Ibala- 
mont  que  les  sires  de  Beaujeu,  seigneurs  de 
Domlws,  avaient  acquise  au  xiii'  siècle.  —  La 
leigneurie  de  Chalamont,  au  payt  de  Dombet, 
i5a3  (Aubret,  Mémoires,  t.  III,  p;  3a5).  - —  La 
Dombet  orientale,  xviii'   s.   (ibid.,  t.   II,  p.  4ia). 

Au  xiv'  siècle,  la  Dombes  appartenait  à  quatre 
seigneurs  diflërenls  :  les  comtes  de  Savoie,  sires 
de  Bàgé,  dominaient  sur  le  canton  actuel  de 
«Cliatillon-de-Dombess;  les  sires  de  Beaujeu  pos- 
sédaient Thoissey,  Montmerle,  Beaurcgard,  Saint- 
Trivier-en-Dombes,  Cbalamont,  Marlicux,  Lent 
el  leurs  mandements;  les  sires  de  Thoire-Villars, 
Trévoux,  Ambérieui-en-Dombes,  La  Chapelle-du- 
Chàtelard,  Villars,  Villeneuve,  Bouligncux,  Saint- 
André-de-Corcy  et  leurs  mandements;  enfin,  le 
petit  pays  connu  sous  le  nom  de  Franc-Lyonnais 
ap[)arteuait  à  l'Eglise  raélrnpolitaine  de  Lyon. 

Dans  les  actes  olliciels  du  xv°  siècle,  la  Dombes 
de  Bàgé,  qui  correspondait  au  canton  actuel  de 
Cliàtillon-sur-Clialaronne,est  nettement  distinguée 
et  de  la  Bresse  propre  et  de  la  Dombes  de  \  illars 
—  Judex  Itieyttiae,  Domharum  et  Vallitbonae  ac 
cih-a  Indit  jlurium,  i4o'i  (Brossard,  Cartul.  de 
Bourg,  n°  46).  —  Judex  lireiftiiae ,  Dombarum  et 
ValUtbonae  baroniaeque  de  Villarii»  ac  dira  Yndit 
Jlucium,  i4a7  {ibid.,  n"  (Sp).  • —  Par  contre,  à  la 
même  époque,  la  chancellerie  des  comtes  de  Bour- 
bon donne  parfois  le  nom  de  Bresse  à  la  Dombes 
de  Beaujeu  et  à  celle  de  Nillai-s.  —  Le  prince 
pourvut  Dalmait  de  Cballet  de  l'office  de  maître  de» 
eaux  et  foréU  do  »c«  pa'j'  de  Iteaujnloit,  tant  au 
côté  du  royaume ,  comme  en  ton  fay»  de  Urette , 
i463  (acte  cité  par  Aubret,  Mémoires,  t.  III, 
p.  43).  —  Amberieux-eii-Hre»te,  iviii*  s.  (ibid., 
p.  63,  d'après  un  acte  de  i'i66).  Mais  au 
siècle  suivant  l'usage  s'établit  de  désigner  sous 
le  nom  de  Bresse  la  portion  de  la  Dombes 
qui  était  soumise  à  la  maison  de  Savoie,  et,  sous 


celui  de  Dombes,  les  pays  que  les  comtes  de 
Bourbon  possédaient  à  l'orient  de  la  Saône. 
Cela  n'empêcha  pas,  d'ailleurs,  la  capitale  de  l'an- 
cienne Domljes  de  Bàgé  de  conserver  jusqu'au 
xïiii'  siècle  le  nom  de  tr  Chàtillon-en-Dombes» 
ou  «de  Dombes"). —  Ckastellio  in  Duinbis,  1261 
(Guigue.  Docum.  de  Dombes,  p.  138). —  Ca»- 
lellio  Dombarum,  1862  (ibid.,  p.  346).  —  Chas- 
tillon  en  Dombes,  i4oa  (Bibl.  Dimib.,  t.  I,p.33o). 

—  Chàlillon  de  Dombes,  j66a  (Guichenon, 
Dombes,  t.  I,  p.  ag);  xviii'  s.  (Aubret,  Mémoires  , 
t.  II,  p.  539). 

A  dater  du  xvi"  siècle ,  le  nom  de  souveraineté 
de  Dombes,  ou  simplement  celui  de  Dombes,  rem- 
plaça ceux  de  tt  Beaujolais  ou  de  Bourbonnais  à  la 
part  de  l'empire»,  qui  désignaient,  à  l'origine, 
la  portion  de  l'ancien  pagu»  Dumbensis  soumise 
à  l'autorité  des  sires  de  Beaujeu,  ou  de  leurs 
successeurs  les  comtes  de  Bourbon.  —  Le  pays  de 
Beaujolois  à  ta  part  de  l'empire,  iltgft  (acte  cité 
par  Aubret,  Mémoires,  t.  III,  p.  ia4).  —  Doini- 
nium  Uorbonii , a  parte  imperii,  i5i5  (Guichenon, 
Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  7g.  —  l'rincipalus  Dum- 
barum,  1728  (arch.  de  l'Ain,  G  37).  — -  La  sou- 
veraineté de  Dombes,  xviii'  s.  (Aubret,  Mémoires, 
t.  III,  p.  56). 

Les  sires  de  Beaujeu  n'avaient  qu'un  seul 
bailli  pour  administrer  leurs  états  des  deux  rives 
de  la  Saonc,  cet  officier  portait  le  titre  de  bailli 
de  Beaujolais  et  Dombes,  ou  simplement  de 
bailli  de  Beaujolais.  —  Baitli  de  Beaujolois,  1875 
(acie  cité  par  Aubret,  Mémoires,  t.  II,  p.  3i6). 

—  Bailli  de  Beaujolois  el  Dombes,  i4og  (ibid., 
p.  453).  —  Bailli  du  Beaujolois  à  la  part  du 
royaume  et  de  l'empire,  1 49g  (ibid.,  t.  III,  p.  i4o). 
La  justice  était  rendue  par  un  juge  ordinaire  et 
par  un  juge  des  appellations,  sous  le  ressort  du 
grand  conseil  de  Moulins.  —  Juge  d'appel  du 
Beaujolois,  i4a5  (acte  cité  par  Aubret,  Mémoires, 
t.  II,  p.  507).  —  Juge  ordinaire  de  Beaujolois 
el  Dombes,  i46i  (ibid.,  t.  III,  p.  36).  Ces  magis- 
trats jugaient  suivant  le  droit  romain.  —  En 
i533,  François  I"  créa  le  Parlement  de  Dombes 
qui  remplaça,  comme  cour  suprême,  le  Graud 
Conseil  de  Moulins.  —  Supremum  ParlamenUim 
Dumbarum,  i533  (Lettres  de  François  I").  Ce 
parlement  fut  supprime  en  1771  et  remplacé  par 
une  sénéchaussée,  si'ant  à  Trévoux,  sous  le  res- 
sort du  Parlement  de  Bourgogne. 

Les  villes  qui  députaient  aux  Etats  de  Dombes 
étaient  Chalamont,  Lent,  le  Chàtelard,  Thoissey, 
Bcauregard,    Montmerle,    Villeneuve,    Trévoux» 
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Amliérieiix,  Lignieu  et  Saint-Trivier,  i'i85  (Aii- 

href,  Mémoires,  t.  111,  ]>.  io5). 
UoHBcs   (AiicHipnÉTiiK   de),   ai'(lii|ii'otré   de  l'ancien 

diocèse  de  Lyon.  —  Avchipresbiler    Dambavum, 

1  317  (Giiijjue,  Docum.  de  Donibes,  p.  77). 
UoMBEsiÈKE  (Li),  lieu  dit,  c"°  de  Douvres. 
UoMBiSTE,  habitant  de  la  Donibes.  —  Les  Dombistes, 

xviii'  s.  (Aubret,  Mémoires,  t.  II,   p.   436).  — 

Chiinsons  paloises    hrcssaniien    fl  doinbi»te>,   i88t 

(éd.  Leduc). 
DoMENAS,  loc.  disparue,   à    ou   près   Traraoyes.  — 

Dmneitat,    laoo   (Guigue,   Docum.   de   Dombes, 

p.  73). 
DoMENGE  (Le  Bois-),  anc.  bois,  c"°  de  Replonges.  — 

Verms  Bot  Domenjo,  i34'i  (arcli.  de  la  Cote-d'Or, 

lî  .559,  f  38  r°). 
DoMENGiEB  (Le  Pré-),  anc.  lieu  dit,  c'"  de  Conda- 
mine-la-Doye.  —  Piatum  Dnmengiier,  i3o4  (arch. 
de  l'Ain,  H  371). 
DoMÈZES  (Les),  lieu  dit,  c"°  de  Saint-Bénigne. 
DoMiiARTiN  ou  Doiimabtis-de-Lake:(AY,  c"°  du  c°"  de 
Bàgé-le-Châtel.  —  De  Donmo  Mailino,  1100 
(Rec.  des  cbarles  de  (Jluny,  t.  V,  n°  S']tiU).  — 
Domnus  Martinus  de  Larona,  1372  (arch.  du 
Rhône,  titres  de  Laumusse  :  Teyssonge,  chap.  11, 
n°  1).  —  Pavrochia  de  Donno-Martiiw ,  1279 
(Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  ao).  — 
Domnus  Martiims  de  Larrenaco,  1284  (arch.  du 
Rliône,  titres  de  Laumusse,  chap.  1,  n°  i4).  — 
Sanctut  Martinus  Larenna,  i365  env.  (Bibl.nat. , 
ifit.  ioo3i,  f°  21  v°).  —  Apud  Dompnuin  Mar- 
linum,  i4oi  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  557, 
f  378  r°).  —  Dompnus  Martinus  de  Larena, 
i548  (pancarte  des  droits  de  cire).  —  Sanctus 
Martinus  de  iMrenay,  1687  (pouillé  de  Lyon, 
f  18  r°).  —  Dommartin  de  Larrenay,  i65o  (Gui- 
chenon, Bresse,  p.  4l).  —  Dommartin-de-Larnay, 
1789  (Pouillé  de  Lyon,  p.  33). 

En  1789,  Dommartin  était  une  communauté 
du  bailliage,  élection  et  subdélégation  de  Bourg, 
mandement  do  Bàgé.  Il  y  avait  contestation  sur  le 
point  de  savoir  si  In  justice  ordinaire  de  Dom- 
martin rcssortissait  à  la  justice  d'appel  du  mar- 
quisat de  Bàgé  ou  au  bailliage  de  Bourg. 

]>'égljse  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  arclil- 
prètré  de  Bàgé ,  qui  était  à  l'origine  sous  le  vocable 
de  saint  Martin,  passa  soUjS  celui  de  saint  Biaise; 
le  droit  de  présentation  à  la  cure,  qui  apparte- 
nait, au  XIII*  siècle,  aux  religieux  de  Saint-Pierre 
de  Màcon,  arriva  parla  suite  au  prieur  de  Nantua. 
—  Medietas  cujusdam  eccleiiae  in  honore  beali 
Martini  dicatae,  in  Lugdunensi  episcopatii  situe,  in 


rilla  quae  vocalur  Domnus  Martinus  constructae, 
loag-ioSo  (Rec.  des  chartes  de  Climy,  t.  IV, 
n"  2830).  —  Ecdcsia  Sancti  Martini  de  Larena 
ipri.),  ia5o  env.  (pouillé  de  Lyon,  T  i4  r°). 

Dans  l'ordre  féodal,  Dommartin  dé])endait  de 
la  seigneurie  de  la  Pérouse;  c'était  un  ancien  fief 
(les  sires  de  Bàgé. 

A  l'époque  intermédiaire,  Dommartin  était  une 
municipalité  du  canton  de  Bàgé-le-Chàtel,  district 
de  Pont-de-Vaux. 

DoMPiERUE,  11.,  c""  de  Poiliat.  ~  Apttd  Damperro, 
isU-2  (arch.  du  Rhône,  titres  de  Laumusse  :  Saint- 
Martin,  chap.  Il,  n°  3).  —  Apud  Dompiro,  i4io 
env.  (tcrr.  de  Sainl-Marlin,  f  laG  r°).  —  Chas- 
tellanus  de  Dompno  Petro,  parrochie  Poilliaci, 
i467  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  585,  f  10  r"). 

DoMPiERBE,  f,  c"'  de^eseours.  — Intoco  qui dicitur 
Dompera , lire  Dompero,  ii3i  (Bec.  des  chartes  de 
Cluny,  t.  V,  n°  4oao).  —  Apud  Domperro,  lalta 
((^art.  lyonnais,  t.  I,  n"  376). 

DoMPiEBnE-DE-CiiALAMONT,  c""  du  c°°  dc  Pont-d'Ain. 

—  De  Donna  Petro,  laSo  env.  (pouillé  de  Lyon, 
f'  11  r°).  —  Apud  Dompero,  1286  (Polypt.  de 
Saint-Paul  de  Lyon,  p.  94).  —  DeDonPero, 
1299-1369  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io455, 
f  59  r").  —  Dampero,  1376  (Arch.  nat.,P  1391, 
cote  544).  —  Dont  Piero,  i34i  env.  (lerr.  du 
Temple  de  MoUissole,  f"  i4  r°).  —  Dompiero, 
i34i  env.  {ibid.,  f  a6  v").  —  Parrochia  de  Dom- 
picrre,  i436  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  696, 
1"  297  v°).  —  De  Dompnopetro,  i446  (Brossard, 
Cartul.  de  Bourg,  p.  3o4).  —  Dompierre  de  Cha- 
tamonl,  i65o  (Guichenon,  Bresse,  p.  i4).  — 
Dompierre  en  Dombes,    1670    (enquête   Bouchu).   ' 

—  Dompierre,  1790  (Dénorabr.  de  Bourgogne). 
En  1789,  Dompicrre-de-Chaiainont  était  une 

communauté  de  l'élection  de  Bourg,  de  ia  subdé- 
légation de  Trévoux  et  de  la  chàtelienie  de  Cha- 
lamont.  Cette  communauté  était  située  partie  en 
Bresse,  partie  en  Dombes  :  la  partie  dc  Bresse 
ressorlissait  au  bailliage  de  Bourg  et  la  partie  de 
Dombes,  à  la  sénéchaussée  de  Trévoux. 

L'église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prètré  de  (^halamont,  était  sous  le  vocable  des 
saints  Pierre  et  Maurice.  L'abbé  d'Ambronay  pré- 
sentait à  la  cure;  les  religieux  d'Ambronay  possé- 
daient un  prieuré  à  Dompierre.  —  In  pago  Lugdu- 
nense  alque  pnrrocltia  de  capella  que  est  beati  Pétri, 
1096-1134  (Cart.  de  Saint-\ incent  dc  Màcon. 
n°  5i  1).  —  Capella  de  Domno  Petro,  1 136  (Grand 
cartul.  d'Ainay,  t.  H,  p.  91).  —  Ecclesia  de  Domno 
Petro,  11 53  (ibid.,  t.  I,  p.  5o).  —  Dompierre  : 
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Eglise  paridchiale ,  Sniiicl  Pierre,  161 3  (visites 
pastorales,  f°  88  v').  —  Dotnpierre  :  Patrons  du 
lieu,  saint  Pierre  et  saint  Maurice,  i655  (visites 
pastorales,  f"  75). 

Dans  l'ordre  féodal ,  la  partie  de  Dompierre 
située  à  l'Ouest  de  la  Veyle  relevait  anciennement 
des  sires  de  Villars;  celle  située  à  l'Est  de 
cette  rivière  était  du  fief  des  souverains  de 
Dombes.  Celte  dernière  était  une  dépendance  de 
la  baronnie  de  Belvey  que  Louis,  sire  de  Beaujeu, 
inféoda  à  Guillaume  de  Juis,  en  1376. 

A  l'époque  intermédiaire,  Dompierre  était  une 
municipalité  du  canton  de  Pont-d'Ain,  district  de 
Bourg. 
DoMpiERBE-snR-CBAi-AKOiraE,  c"'  du  c°°  de  Tlioissey. 

—  Dumpero,  1269  (Guigne,  Docum.  de  Dombes, 
p.  i48).  —  Don  Pero,  iSsli  (terr.  de  Peyzieux). 

—  Z>onnu<  Petrus,  iSaS  env.  (pouillé  ms.  de 
Lyon,f°  8).  —  Dompero,  i35o  env.  (pouillé  de 
Lyon,  P  j  1  v°).  —  Dompierre,  i655  (visites  pas- 
torales, f  46).  —  Dompierre-de-Chalaronne , 
1789  (Pouillé  de  Lyon,  p.  69). 

Avant  la  fiévolution ,  Dompierre-de-'Jhalaronne 
était  une  communaqlé  située  partie  en  Bresse  et 
partie  en  Dombes;  la  partie  de  Bresse  dépendait 
du  bailliage,  élection  et  subdélégation  de  Bourg, 
mandement  de  Cliâtillon-Ies-Dombes;  la  partie  de 
Dombes  ressortissait  à  la  sénérliausséo  de  Trévoux. 

L'église  de  Dompierre-sur-Ohalaronne,  diocèse 
de  Lyon,  arcbiprétré  de  Dombes,  était  sous  le  vo- 
cable de  saint  Georges,  après  avoir  été  sous  celui 
de  saint  Pierre;  le  droit  de  collation  à  la  cure, 
qui  appartenait  primitivement  au  cbapitrc  de 
l'église  métropolitaine ,  ])assa ,  postérieurement  au 
xt"  siècle ,  à  l'abbé  d'Ainay  qui  en  était  en  pos- 
session à  l'époque  de  la  Révolution.  —  Ecclesia 
de  Donna  Petro,  i9  5o  env.  (pouillé  de  Lvon, 
fiSr"). 

En  tant  que  fief,  Dompierre  relevait  pour  la 
plus  grande  partie  du  comté  de  Baneins,  en  Bresse; 
l'église  et  la  maison  curiale  a|)partenaient  à  la 
Doml)cs  et  relevaient  de  la  seigneurie  de  Cliazelles 
en  Dombes. 

A  l"épo<|ue  intermédiaire,  Dompierre-sur-Clia- 
laronne  était    une    municipalité    du    canton    de 
Tlioissey,  district  de  Tn'voux. 
DonpiERiiii-siB-VKïLK.  —  Voir   Dompikrbe-de-Cbali- 

■OST. 

D011P1.0VB,  f.,  c"  de  Champfromier. 

DoHsi'RE,  c°*  du  c""  de  Coligny.  —  Donceres,  la.lo 
env.  (pouillé  de  Lyon,  f°  i5  r°).  • —  Dnncieur, 
i3a5  env.  (pouillé  ms.  de  Lyon,  f  9).  —  De 


Donczuerro,  i365  env.  (Bibl.  nat. ,  lat.  ioo3i, 
f°  20  r°);  l'iga  (pouillé  de  Lyon,  f°  3a  v").  — 
De  DompsueiTO,  1891  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  s-^obis,  f"  i85).  —  De  Donceurio,  1/108  (Du- 
bouchet.  Maison  de  Coligny,  p.  109).  —  Don- 
seurro,  1687  (pouillé  de  Lyon,  f°  17  r").  — 
Domseure,  1670  (enquête  Bouchu).  —  Domp- 
senrre,  1789  (pouillé  de  Lyon,  p.  Sg).  — 
Donsueroz,  xviii°  s.  (Cassini).  —  Domsure,  1790 
(Dénombr.  de  Bourgogne). 

Domsure  faisait  partie,  en  1789,  du  bailliage, 
élection  et  subdélégation  de  Bourg,  mandement 
de  Saint-Trivier-de-Courtes  et  justice  d'appel  du 
comté  de  ce  nom. 

•Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  arclii- 
prétrc;  de  Coligny,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Théodore;  les  moines  de  Gigny,  qui  possédaient 
un  prieuré  à  Domsure,  présentaient  à  la  cure.  — 
Prior  de  Donczuerro,  l'isb  env.  (pouillé  ms.  de 
Lyon,  f  1).  —  Ecclesia  de  Donczuerro,  i35o  env. 
(pouillé  de  Lyon,  f°  i5  r°).  —  Donczuerro  pour 
*  Don  Çuerro  remonte  à  Dominus  *  TheiidSrus. 

Dans  l'ordre  féodal,  Domsure  était  une  sei- 
jpieurie  avec  moyenne  et  basse  justice,  du  fief  des 
prieurs  du  lieu;  la  liaule  justice  appartenait  au 
roi  qui  la  faisait  exercer  par  les  olliciers  du  bail- 
liage de  Bresse.  Primitivement,  Domsure  était 
une  dépendance  de  la  sirerie  de  Coligny. 

A  l'époque  intcnnédiaire,  Domsure  était  une 
municipalité  du  canton  de  Coligny,  district  de 
Bourg. 

Dox  (Le  Molabd-de-),  montagne  sur  le  territoire  des 
communes  d'Innimont,  de  Contrevoz  et  de  Saint- 
Gerinain-les-Paroisses.  —  Le  Molartde  Dons,  i58o 
(Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  196).  — 
Molard  Dedon  (Etat-Major). 

DoN,  b.,  c"'  de  Vieu.  —  Apud  Dauns,  1170  env. 
(Guigue,  Topogr. ,  p.  i34,  d'après  un  titre  delà 
fabrique  de  Vieu). —  Dons,  1367  (Guigue,  Cartul. 
de  Saint-Sulpice,  p.  i3o).  —  Dons  in  Verromesio, 
i'i4i  (arcli.  de  la  Cole-d'Or,  B  724,  P  3  r").  — 
Don,  1808  (Stat.  Bossi). 

DoNAiixHE,  h.,  c°'  de  Cuzieu. 

Donchkbe  (La),  lieu  dit,  c"'  do  Groslée. 

DoNCHÈREs  (Les),  lieu  dit,  c"'  de  Douvres. 

DoNciiET  (Le),  h.,  c""  de  Monlajpiat. 

DoxciiET(LE),h.,  c"'  de  Saint-Maurice-de-Gourdans. 

D0NDALIÈBE  (La),  lieu  dit,  c""  de  Saint-Jean-sur- 
Reyssouze. 

DosiscHE  (La),  lieu  dit,  c,"'  de  Marboz. 

DoNxiER  (Le),  b.,  c""  de  Saint-Maurice-de-Gour- 
dans. 
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DoNsiEix  (Lk),  lieu  dit,  c'"  de  Saint-Jean-le-Vieux. 

DossoNNAZ,  11.,  c"'  de  la  ïranclière.  —  Mlla  que  ili- 

citur  Donçona,  1967  (Bibl.  Dumli. ,  t.  II,  )i.  i63). 

—  Donczona ,  i3Ai  env.  (tcrr.  du  Temple  de 
Alollissolc,  f°  ] '1  r°).  —  Donzona,  i35o  env. 
(arch.  du  Rliôno,  titres  des  Fcuillces).  —  Don- 
zonita,  i35o  env.  (ibid.).  —  Apud  Donczona», 
i'i36  (arcli.  de  la  Cote-d'Or,  B  696,  P  282  r°). 

—  Don$OHiia:,  1808  (Slat.  Bossi). 
Dunsonnaz  relevait   de    la   seigneurie  de  Va- 

rambon. 

DoNsi^RE,  écart,  c°'  de  Ghalamont.  —  Donzueroz, 
xvin'  s.  (Cassini).  —  Onauéroz,  18/11  (État- 
Major).  —  Grand  Onzuére  el  Petit  Onzuére,  18^7 
(stat.  post.). 

DoBANCDE ,  m°"  is. ,  c"°  de  Bolozon. 

DoRCHE  (La),  a(ll.  du  Rhône,  coule  à  la  limite  des 
communes  de  Corbonod  et  de  Chanaj.  — •  Aqua 
Dorchie,  1/161  (arcIi.  de  la  Cote-d'Or,  B  909, 
f»  36  r°), 

DoBcuE,  11.,  C."'  de  Clianay.  —  Dorcliia,  1116 
(Guiclionon,  Bresse  et  Bujjey,  pr.,  p.  200),  1370 
(ibid.,  pr.,  p.  18/1).  —  De  Dorchi{i),  1 1 16  (arcli. 
de  l'Ain,  H  355,  d'après  un  vidiinus  de  i'i33). 

—  Dulchi,  1269  (Menestricr,  Hist.  Consulaire  De 
bell.  et  indue,  p.  3).  —  Durchi,  i36/i  (arcli.  de 
la  ville  de  Lyon,  BB  367).  —  Dorchia  parrochie. 
de  Chanel/,  i5oi  (arch.  de  la  Cotc-d"Or,  B  916, 
r  787  v°).  —  Dorehes,  i65o  (arch.  du  Rhône, 
H  /12/19,  table). 

En  178g,  Dorche  n'était  plus  depuis  longtemps 
qu'un  village  de  la  paroisse  de  Chanay,  mais  il  y 
avait  eu  anciennement  dans  ce  village  une  église 
paroissiale ,  sous  le  vocable  de  saint  Jcan-Baptisle  et 
à  la  collation  du  prieur  de  Nantua.  —  Ecclesia 
Doche,  corr.  Dorche,  1198  (Rec.  des  chartes  de 
Cluny,  t.  V.  n°  /t375). 

Dans  l'ordre  féodal,  Dorche  était  une  seigneurie 
en  toute  justice  et  avec  chât(^au-fort ,  possédée  au 
commencement  du  xii'  siècle,  par  une  branche  de 
la  famille  du  Balmey  qui  en  fit  hommage  à  Pierre  II , 
comte  de  Savoie,  en  1357.  —  Millelmus  dominut 
Dorchiae,  mites,  1116  (Gall.  christ.,  t.  XV,  instr., 
r.  3o6).  —  Casirum  de  Dorchia,  1286  (Valbon- 
nais,  Hist.  du  Dauphiné,  pr.,  p.  87).  —  Cattet- 
lania  Seijsseîli  et  Dorchie,  1/100  (arch.  de  la  Côtc- 
d'Or,  B  903,  P  6a  r°). 

DoRiER  (Le),  h.  c""  de  Massieui. 

DoRNiEux,  h.,  c"°  de  Briord.  —  Diiriiinu ,  1/199 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  8/17,  f  63i  r"). 

DoRTE  (La),  ruiss.  afll.  de  la  Semine. 

DoRTA!(,  c"'  du  c°"  d'Oyonnax.  —  Cellam  Dorlinnim, 


85'i  (Dipl.  de  Lothairc  pour  Saint-Oyend-de-Joux, 
apud  D.  Bouquet,  t.  A  III,  p.  39/4).  —  Dortenc 
i3o5  (arch.  de  l'Ain,  H  368);  iSaô  euv.  (pouillé 
ms.  de  Lyon,  f°  8);  1/197  (Masures  de  l'ile- 
Barbe,  I.  I,  p.  445).  —  De  Dortinco,  1999-1369 
(arch.  de  laCôte-d'Or,  B  io455  (f  87  r°,  98  r°, 
etc.).  —  DeDorthinco,  U99-1369  (lAid.,  PSov";. 

—  De  Dorlenco,  1399-1869  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  io455,  f  79  r");  1869  (ibid.,  B  995); 
i4oo  (ccnsier  d'Arbent,  f  34  v°);  i447  (arch. 
do  la  Côte-d'Or,  B  771,  f  47  r");  i536  (lAiW., 
B  767,  jwïjim).  —  Dortans,  i536  (Guichcnon, 
Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  4i);  i6i3  (visites pasto- 
rales, f  i37v°);i65o  (Guichenon, Bugey, p.  54); 
1671  (Bénéficia  dioc.  lugdun.,  p.  954).  —  Dor- 
tanc,  ia63  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io453, 
f  ii4  r°).  —  Dortan,  i563  (ibid.,  (°  124  r"); 
1670  (enquête  Bouclm).  —  Dorlaiit,  1790  (Dé- 
nombr.  de  Bourgogne);  1808  (Stat.  Bossi).  — 
Dortan,  an  x  (Ann.  de  l'Ain). 

Avant  la  Révolution,  Dortan  était  une  commu- 
nauté du  bailliage  et  élection  de  Belley,  subdélé- 
gation de  Aanlua  et  mandement  de  Montréal. 

Son  église  paroissiale  avait  appartenu  au  dio- 
cèse de  Lyon,  archiprêtré  d'Ambronay,  jusqu'en 
1742  qu'elle  fut  cédée  au  diocèse  de  Saint-Claude; 
elle  était  dédiée  à  Saint-Martin;  l'abbé  de  Saint- 
Claude  présentait  à  la  cure.  —  Ecclesia  de  Dor- 
dingo,  lis.  Dorlingo,  11 84  (Dunod,  Hist.  des 
Séquan.  t.  I,  pr. ,  p.  69).  —  Ecclesia  de  Dor- 
lenco el  MonlecHijseUu .  1687  (pouillé  de  Lyon, 
f  1 4  r"). 

Dès  la  fin  du  xii"  siècle,  la  seigneurie  de  Dor- 
tan était  possédée,  sous  la  suzeraineté  des  sires 
de  Thoire,  par  des  genlilsliomines  qui  en  portaient 
le  nom  et  dans  la  postérité  desquels  elle  resta 
jusqu'en  1708  qu'elle  fut  vendue  à  Pierre  Gau- 
thier, trésorier  do  France,  à  Lyon.  —  Lambertus 
miles  de  Dortenc,  iai5  (arch.  de  l'Ain,  H  368). 

—  Domus  forlis  de  Dorlenco,  1878  (arch.  de  la 
Côte  d'Or,  B  926). 

A   l'époque  intermédiaire,   Dortan    était    une 

municipalité   du  canton   d'Oyonnax,   disirict  de 

Nanlua. 
Dortan  (Le  Bois-),   c"  de  Bény.  ■ —  Bois  Dortani , 

xviii'  s.  (Cassini). 
Dorvant,    h.,  c""  de  Torcieu.   —  Dorvand,   i6oa 

(Baux,  Nohil.  de  Bugey,  p.  57). 

Ce  lillago  dé])endait  en  partie  de  la  seigneurie 

de  ilontferrand. 
Douai  (La),  ruiss.  alll.  de  l'Albarine. 
Douai  (La),  granges,  c"*  d'Argis  (cadastre). 
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DoLicELLE,  c"°  do  Parvcs.  —  Peiiuisium  de  Doucella, 
i36i  (Gall.  clirist.,  I.  XV,  insir.,  c.  837). 

DoïOET,  h.,  c"'  de  Montrcvc!. 

DorcHAiBE  (Lv),  lieu  dit,  c°'  de  Seillonnas. 

DoiBs  (Les),  écart,  c°°  de  Saint -Jean-de-Thu- 
i-iffncux. 

DoisE  (La),  ruiss.,  (■"'  doLuUiézieu. 

DoLUÈRE  (La),  ioc.  disparue,  à  ou  près  Saint-Didier- 
d'Aussiat.  —  Im  Doucin,  i345  (arcii.  du  Rhône, 
lerr.  de  Saint-Marlin,  I,  f  11  r°). 

DocfiE  (Le),  lieu  dit,  c°*  de  Cerlines.  —  Ou 
Douvroz,  1667  (arcli.  de  la  Côte-d'Or,  B  585, 
f  h  T'). 

DoijvBE  (Le),  lieu-dit,  c"'  de  Coligny.  —  Praeria 
rocnta  dit  Douvre,  1  /ia5  (arch.  du  Rhône,  H  2759). 
—  Loco  dicta  ou  Dnuvro,  1/1 2  5  (ibid.). 

DoirBE  (Le),  c"*  de  Cruzilles-les-Mépillat.  —  Le 
Douvroz  de  Meipelliaz,  liga  (arrh  de  l'Ain, 
H  794,  f  85  v"). 

DotvBES,  c"'  du  c""  d'Ambérieu-en-Bugey.  —  Villa 
de  Dolvrei,  1227  (Duhouchet,  Maison  de  Coli- 
gny, p.  43).  —  Dolvvet,  1280  (arch.  de  l'Ain, 
H  94);  i3i6  (Chartes  de  la  Tour  de  Douvres, 
p.  4o).  —  De  Dovrit,  iSaS  (ibid.,  p.  5i).  — 
Dovre»,  i344  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  870, 
f  i58  r").  -  -  Douvre*,  1890  (arch.  de  l'Ain, 
H  (fit).  —  Dolvre»  ou  Douvret  en  Bugey,  i65o 
(Guichenon,  Bugey,  p.  55). 

En  1789,  Douvres  était  une  communauté  du 
bailliage,  éleclion  et  subdélégation  de  Belley, 
mandement  de  Saint-Cennain-d'Amhérieu. 

Son  église  paroissiale,  annexe  de  celle  d'Am- 
hronay,  diocèse  de  Lyon,  était  sous  le  vocable 
des  saints  Pierre  et  Paul.  —  Dolrret,  1260 
env.  (pouillé  de  Lyon,  f°  i5  r°).  —  Eccletia 
Sancii  Peiri  de  Dorret,  i42  2  (arch.  de  l'Ain, 
G  82).  —  Douvret,  nimere  d'Amboumay,  1789 
(pouillé  de  Lyon,  p.  i3). 

En  1200,  la  seigneurie  de  Douvres  était  pos- 
sédée par  des  gontilslmmmos  de  même  nom ,  sous 
la  suzeraineté  des  abbés  d'Ambronay;  de  ces  gen- 
tilshommes, elle  passa  aux  d'Oncicux  qui  obtinrent 
des  abbés  d'Ambronay,  en  i346,  concession  de  la 

>  justice  haute,  moyenne  et  basse.  —  Stephanui 
d'Onceu,  dnmiiiii»  de  Don-e»,  1860  onv.  (Grand 
cartul.  d'Ainay,  I.  I,  p.  C58). 

A  l'époque  intermédiaire,  Douvres  était  une 
municipalité  du  canton  d'Ambronay,  district  de 
Saint-Ramhert. 

DoivBES  (Les),  lieu  dit,  r"  do  Bàgé-la-Ville. 

DouriES  (Les),  lieu  dit,  c"  de  Bény. 

Douvres  (Em),  anr.  lieu  dit,  c"  de  Charancins.  — 


En  Douvres,  i345  (arch.  de  la  Côte-d'Or, B  770, 
f  83  r"). 
Douvbes  (Les),  h.,  c"°  de  Cuisiat.  —  Douvres,  i586 
(Guiclienon,    Bresse    et  Bugey,  pr. ,  p.  42).  — 

—  Douvre,  i844  (Elat-Major). 

DoLVRES,  sur  les  confins  de  Lompnes  et  de  Songieu. 

—  Golelum  de  Dovres ,  1281  (Guichenon,  Bresse  et 
Bugey,  pr. ,  p.  187). 

DouvBES,  anc.  mas,  c"°de  Veyziat.  —  Exceptis  mansis 
de  Dovres  et  de  Sinicia,  1299-1869  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  io455,  f  17  v"). 

Dobx  (Les),  f.,  c°*  d'Hotonnes. 

DoïAZ  (La),  lieu  dit,  c"  de  Reyssouze. 

Dors  (La),    miss.   affl.   du   London. 

Dots  (La),  ruiss.  affl.  de  la  Semine. 

Dots  (La),  ruiss.  alTI.  du  Solnan,   c"'   de   Cuisiat. 

Dots  (La),  ruiss.,  c"'  de  Montanges.  —  Venus  la 
doyt,  1890  (arch.  de  l'Ain,  H  53). 

Dots  (Sib  la),  m""  is.,  c"  de  Dortan. 

Dots  (La),  f. ,  c°"  d'Echallon. 

Dots  (La),  anc.  lieu  dit,  c"*  d'Izernore.  —  En  h 
Doyt,  i4i9  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  807, 
P  4o  r°).  —  Ou  monteynde  la  Doyt,  i4i9  (ibid., 
f  37  r°). 

Doïs-de-Condamise  (La),  ruiss.  affl.  du  Valey,  coule 
sur  le  territoire  de  Condaminc.  —  La  Doyt,  1278 
(arch.  de  l'Ain,  H  870).  —  Ripparia  de  la  Doyt 
de  Condamina,  129!  (ibid.,  H  870).  —  Lm  Duy» 
de  Condamina,  i4o4  (ibid.,  H  869).  —  Apud 
Coiulaminam  Ducis,  i484  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  824,  f  387  r°).  —  La  Doy,  xvi'  s.  (arch.  de 
l'Ain,H87,  Pior"). 

Doïs-de-la-Panièbk  (La),  ruiss.,  c°'   dé  Geovresset. 

—  h  terri torio  de  Gevreysteto ,  tupra  la  doua  de  la 
fontana   de   la  Paneri,   i4io   (censier   d'Arbent, 

f  42  v'). 
DoTS-DE-MEni.oz  (La),  ruiss.  affl.  du  lac  de  Nantua. 

—  Li  Doys  des  Merloz,  1870  (tabl.  alph.). 
Dots-de-Seuanette  (La),   ruiss.,   c"   de  Saniognal. 

—  Li  doit   de  Semaneta,  11 58   (arch.  de  l'Ain, 
H  5i). 

Dots  (Les),  lieu  dit,  c"'  d'Innimont. 

DmcHiAz,  f. ,  c°*  d'Injoux. 

Drats  (Les),  écart,  c"'  de  Polliat. 

Drenoiilles,  écart,  c°'  de  Chevroux.  —  De  Dre- 
noilliit,  t844  (arch.  de  la  Côle-d'Or,  B  552, 
P  11  r°).  —  Dronoilliet,  i4oi  (ibid.,  B  557, 
f  36a  r°).  —  Drenollies ,  parrochie  Caprotii,  i538 
(censier  de  la  Vavrctte ,  f  295). 

Drilleret  (LE),f.,  c°'  de  Birieux. 

Droghin  ,  b.,  c"*  de  Parves. 

Droisin  ,  Ioc.  disparue ,  à  ou  près  Ordonnas.  — ■  £11 
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Drmjsim,  i385  (areh.  de  ia   Côte-d'Or,   B8.'i5, 

f  l32  v"). 
Droizellb  h.,   c"  de   Foissiat.  — •  DroiseUe,  i845 

(État-Major). 
Drojat  (Le),  miss.,  c"'  de  Songieu. 
Droh,  c°"  du  c°°  de  Ceyzériat.  —  Droin,  i  a  1 3  (Cart. 

lyonnais,   I.    I,  n°   121).  —    Drttyn,  iSsB  env. 

(pouillé  de  Lyon,  f°  9);  1687  (pouillé  de  Lyon, 

f  16  r").  —  brun,   i35o   env.  (ibùl. ,  f"  i/|  v°). 

—  Dron,  i4i6  (arcli.  de  la  Côle-d'Or,  B  7^8, 
f  II  r°).  ■ — •  De  Dntnco,  i483  (arcli.  de  l'Ain, 
E  435).  —  La  communauté  de  Drunc,  i53G 
(Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  Sa).  —  La 
chapelle  de  Drons,  i563  (arcli.  de  l'Ain,  H  923, 
f  6  ï°).  —  DrmU,  i563  (arch.  de  la  Cote-à'Or, 
B  10449,  ^  ^62  r°).  —  Droum,  1655  (visites 
pastor.).  —  Drum,   1670  (enquête  Boucliu). 

En  1789,  Drom  était  une  communauté  du 
bailliage,  élection  et  subdélégation  de  Bourg, 
mandement  et  Justice  d'appel  de  Trcffort. 

Son  église  paroissiale  avait  fait  partie  du  diocèse 
de  Lyon,  arcbiprètré  de  TrefTort,  jusqu'en  174a 
qu'elle  avait  été  cédée  au  diocèse  de  Saint-Claude; 
elle  était  sous  le  vocable  de  saint  Thyrse  et  à  la 
collation  de  l'abbé  de  Saint-Claude.  —  Ecclesia 
Sancli  Thir»i  de  Dron,  ii84  (Dunod,  Hist.  des 
Séquan.,  t.  I,  pr. ,  p.  69). 

En  tant  que  fief,  Drom  dépendait  originaire- 
ment de  la  sircrie  de  Coligny;  au  xviu"  siècle, 
c'était  un  membre  du  marquisat  de  TrefTort. 

A  l'époque  intermédiaire,  Drom  était  une  mu- 
nicipalité du  canton  de  Ceyzériat,  district  de 
Bourg. 

Drouioz,  territ.,  c°*  de  Bénonces. 

Drouïières  (Les),  lieu  dit,  c"°  de  Feillens. 

Drugeï  (Le),  m°°  is. ,  c"'  de  Champfromier. 

DiDiiLAT,  c""  du  c"  de  Pont-d'Ain.  —  Durlies, 
ia5o  env.  (pouillé  de  Lyon,  f°  12  v°).  —  De 
Durlia,  i34i  env.  (terr.  du  Temple  de  Mollissole, 
f"  16).  —  Durllies,  i35o  env.  (pouillé  de  Lyon, 
f"  i4  v°).  —  De  Drulia ,  i35o  env.  (arcli.  du 
Bhône,  litres  des  Fcuillées).  —  De  Drulinz,  i35o 
env.  (ibid.).  —  Druillies,  i365  env.  (Bibl.  nat., 
lat.  ioo3i,  f  19  r°).  —  Druyiles,  1687  (pouillé 
de  Lyon,  f  i5  v°).  —  Drulliaz,  i554  (arch.  de 
l'Ain,  Hgi2,f  1  r°).  —  Druillaz,  mandement  île 
Varambon,  en  Rresie,  i642  {ibid.,  H  801).  — 
Drouillal,  i655  (visites  pastorales,  f  io4).  ■ — • 
Drullia,  1671  (Bénéficia  dioc.   Lugd.,   p.  267). 

—  Drulliat,  1743  (pouillé  de  Lyon,  p.  83). 
Avant  1790,  Druillat  était  une  communauté  du 

bailliage,   élection    et   subdélégation   de    Bourg, 


mandiMnent  de  Varambon    et  justice  d'appel   du 
marquisat  de  ce  nom. 

Son  église  parois^ale ,  diocèse  de  Lyon ,  arcbi- 
prètré de  Treflbrt.  était  sous  le  vocable  de  saint 
Georges  et  à  la  collation  de  l'abbé  d'Ambronay.  — 
En  la  paiTochi  de  Durlia,  i34i  env.  (terr.  du 
Temple  de  Mollissole,  f  25  v°). 

Il  y  avait,  à  Druillat,  un  prieuré  fondé  par  les 
religieux  d'Ambronay.  Dès  les  premières  années  du 
xiii'  siècle,  les  Templiers  possédaient  dans  celte 
paroisse  une  maison  connue  sous  le  nom  de 
Temple  de  Mollissole,  qui  passa  aux  chevaliers 
de  l'ordre  de  Malte  après  la  suppression  de  l'ordre 
du  Temple.  C'était  un  des  membres  de  la  comman- 
derie  des  Feuillées. 

Druillat  faisait  originairement  partie  de  la  Terre 
de  Coligny;  au  xvin°  siècle,  c'était  une  dépendance 
du  marquisat  de  Varambon.  La  justice  seigneuriale 
s'exerçait  à  Pont-d'Ain. 

A  l'époque  intermédiaire,  Druillat  était  une 
municipalité  du  canton  de  Pont-d'Ain,  district  de 
Bourg. 

Drdillet  (Le),  loc.  disparue,  c"*  de  Foissiat.  ■ —  El 
Drulliez,  i335  env.  (terr.  de  Teissonge,  T  96  r"). 

DauiLLET  (Le),  h.,  c"*  de  Saint-Cyr-sur-Menlhon.  — 
Apud  lo  Dntlliey,  i359  (arch.  de  l'Ain,  H  862, 
f  63  r°).  —  Le  Drulley,  parrochie  Sancti  Cirici, 
iligi  {ibid.,  H796,  f°  1  r").  —  Druillay,  xviii*  s. 
(Cassini). 

Druillet  (Le),  h.,  c"'  de  Sainl-Jcan-sur-Veyie. — 
Li  Drulley,  i3o6  (arch.  du  Rhône,  titres  de  Lau- 
musse,  Teyssonges,  ch.  I,  n"  5).  —  Apud  luz 
Drulliey,  1899  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  554, 
f°  12  4  r° ).  —  Drulliey,  in  puii-ocliia  Chavaigniaci 
supra  Velam  i539  (arch.  del'Ain,  H  802,  f°5i  1  r"). 
—  Druillay,  xviii*  s.  (Cassini). 

Drdilloot,  anc.  lieu  dit,  c°*  d'Ambronay.  —  En 
Drulliout,  1292  (arch.  de  l'Ain,  H  123). 

Dhdts  (LEs),f. ,  c"'  de  Saint-Georges-sur-Renom. 

Dobbv,  f. ,  c'"  de  Civrieux. 

Duchières  (Les),  lieu  dit,  c"  de  Béreyziat.  ■ —  En 
les  Duchire»,  i439  (arch.  de  l'Ain,  H  792, 
f  728  r"). 

Ducs  (Les),  écart,  c"*  de  Saint-Jufien-sur-Vcyle. 

Duet  (Li),  ruiss.  afil.   du  Rimai. 

DuiGRACos,  loc.  disparue,  à  ou  près  Songieu.  —  Mo- 
lare  de  Duigracos,  laSi  (Guichenon,  Bresse  ot 
Bugey,  pr.,  p.  187). 

Dura  Foesci,  anc.  lieu  dit ,  c°*  de  la  Boisse.  —  Pra- 
tum  de  Dura  Foesci,  19 '17  (Bibl.  Dumb. ,  t.  H, 
p.  119). 

DuBAND  (Le  Mas-),  11,  c""  de  Chàtillon-la-Palud. 
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DunANDiÈBE  (La),  loc.  disparuc ,  c°'  de  Saint-Olive. 

—  Duranitieri ,  1399-1369  (arcb.  de  la  Côte-d'Or, 

B  io'i55,  f"  49  v°). 
DiRANDiÈBE  (La),  b.  et  château,  c"°  de  Sainl-Sorlin. 
En  tant  que   fief,   ia  Durandière  relevait   du 

mai-quisat  de  Saint-Sorlin.  —  La  nuiison-forle  de 

Buiê  de  la  Durandière,  1602  (Baux,  Nobil.  de  Bugey, 

p.  .8). 
DuRESiAiy,  aiic.  lief  de  Bàgé,  à   ou  près  Courtes.  — 

Doinu»  de  Durestain,  1272  (Guicbenou,  Bresse  et 

Bugey,  pr.,  p.  18). 


DunLASDE,  b.,  c"  de  Sainl-Élienne-du-Bois. 

DuRLET  (Le),  ruiss.  afll.  de  l'Ain,  coule  sur  le  terri- 
toire de  ia  c"  de  Druillat. 

DcRLivANS  (Le),  ruiss.,  c"  de  Baneins.  —  Riperia  de 
Durlivant,  1296  (Guigue,  Docum.  de  Dombes, 
p.  245). 

Duïs  (La),  lieu  dit,  c"'  d'Ambérieu-en-Bugey. 

Dots  (La),  lieu  dit.  c"'  de  Mérignat. 

Ouïs-de-Marchon  (La),  c"  d'Arbent.  —  Johaimes  de 
la  Duys  de  Marchoii,  i4o7  (censier  d'Arbent, 
TaS  r"). 


E 


Ecailler,  11,  c°'  d'Hautecour. 

EcASSARS  (Les),  b.,  c"  de  Beliey. 

EcAssiÈRES  (Les),  fermes,  c"  de  Proulieu. 

EcDAGNiEU,  loc.  disparue,  à  ou  près  Salnl-Ramberl. 
■ — fc'jc/ianieu,  .1288  (Guigue,  Cartul.  de  Saint- 
Suipice,  p.  i/ia).  —  Etchagneu  et  Etchagnieu, 
i344  (arcb.  de  ia  Côte-d'Or,  B  870,  f  21  r°).  — 
Echagniou,  l344  (ihid.,  i°  65  r°). 

EcuAiLLEB,  m"°  is. ,  c"  de  Villars. 

ÉtuAi.LoN,  c°'  du  c°°  d'Oyonnax.  —  Villa  Etcalone 
nuiicapalu,  1 169  (arcb.  de  i'Am,  H  355).  —  De 
Enchalone ,  1399-1369  (arcb.de  la  C6te-d'0r, 
B  io455,f'  10a  v°).  —  Etchahn,  1270  (Bibl. 
Sebus.,  p.  426).  — Apitd  Etchalloiiem ,  i363 
(arcb.  de  l'Ain,  H  53).  —  Echalon,  i365  cm. 
(Bibl.  nal.,  lat.  loo3l,  f  SS).  —  Enchallon ,  i536 
(Guiclienon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  54). 

En  1789,  Ecballon  était  une  communauté  du 
bailliage  et  élection  de  Ifclley,  de  ia  subdélégation 
et  mandement  de  Nantua. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Genève,  ar- 
chipiétré  de  Clianipfromier,  était  sous  le  vocable 
de  Saint-Maurice;  le  prieur  de  ^antua  présentait 
à  la  cure.  —  Presbiler  de  Encaloite,  11 58  (Cart. 
lyonnais,  t.  1,  n°  38). —  Parrochia  Enchulunis, 
i3y5  (arcb.  de  l'Ain,  H  53). 

Dans  l'ordre  féodal,  Ecliailon  était  une  dépen- 
dance de  la  baronnic  de  Nantua,  laquelle  apparte- 
nait aux  religieux  du  lieu  ;  il  ressortissait  à  la 
justice  de  la  mense  conventuelle  dont  les  appels  se 
relevaient  au  bailliage  de  Bclley.  — •  Prepositu»  de 
Etchatlone,  i322  (arcli.  de  l'Ain,  H  53). 

Il  y  avait,  à  Efhallon,  nne  seigneurie  avec  mai- 
son forte  qui  relevait  des  prieurs  de  Nantua.  ^ 
Domui  fnrlis  de  Eichalliine ,  i3Ga  (arcb.  de  l'Ain, 
H  53).  • — ■  Il  y  a  nne  muiton  forte ,   laquelle  porte 


le   nom  d'Eschallon,   i05o    (Guicbenon,    Bugey, 
p.  55). 

A  l'époque  intermédiaire,  Ecballon  était  une 
municipalité  du  canton  d'Oyonnax,  district  de 
Nantua. 

ÉcuANABX  (Les),  ruiss.  afll.  de  l'Ain.' 

ÉcHANAtix  (Les),  f. ,  c""  de  Sainte-Croix.  —  Les 
Chanauz,  1285  (Polypt.  de  Saint-Paul  de  Lyon, 
p.  86).  —  Commanderie  des  Feuillets.  . .  Cossieu 
et  les  Clianaux,  membre  troisième,  1674  (les 
Feuillées ,  titres  com.,  n°  18).  —  Domaine  des  Echa- 
neattx,  1788  [ibid.,    n°   1). 

EcHARMELLES  (Les),  graugc ,  c"*  de  Cbavornay. 

ÉcHABSAGE  (L'),  m°°  is.,  c"'  de  Gex. 

EcuACD  (L'),  mont.,  c""  d'Ambronay  et  de  l'Aberge- 
ment-dc-Varey. 

EcHAUD  (Le  Grabd-),  afll.  du  Rhône;  coule  à  la  li- 
mite des  communes  de  CoUonges  et  de  Pougny. 

EcBAUD  (L'),  f. ,  c°'  de  Sutrieu. 

ËcuAv  (L'),  ruiss.,  c°°  de  Rossillon.  —  Aqua  del 
Echay,   1359   (arch.   de   la    Côte-d'Or,   B    844, 

,  ^  5  r°). 

EcuAZEAtx,  h.,  c°°  de  Monlanges. 

ËciiELA,  loc.  disparue,  c°°  de  Bouligneux.  —  Les- 
cheria  d' Echelon,  i3i2  (arch.  de  la  Côte-tl'Or, 
B  573).  —  Echtlan  est  le  cas  ohl.  d'Echela. 

Echelles  (Les),  chat,  et  anc.  lief,  c"  d'Ambérieu-en- 
Bugey.  —  La  jwypi  (juillehni  de  Scalis,  domicelli. 
i344  (arcb.  de  la  Côte-d'Or,  B  870,  f  32  r°).  — 
lier  per  quod  itur  de  Scalis  ad  Varellias,  1892 
(ibid.,  B  887).  —  Les  Eschielet ,  l'igs  (ibid.).  — 
La  maison  des  Eschelles,  sur  le  chemin  d'Am- 
bérieu  à  S.  Ranibert,  i65o  (Guicbenon,  Bugey, 

KciiELLEs  (Les),  anc.  fief,  c'"  de  Jujurieux.  — 
De  Scalis,    1399-1369  (arcb.   de  lu   Côte-d'Or, 
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B  10Û55,  i*  ga  r").  • —  De  les  Eschieles,  1299- 
1869  {ibid.,  f  92  v").  —  Les  Eschelles,  en  h 
paroisse  de  Jusurieu,  1600  (Gulclienon,  Buf[oy, 
p.  55).  —  La  tour  de  Jujurieux  ou  des  Echelles, 
1789  (Alman.  de  Lyon). 

Ce  fief  était  possédé,  au  commencement  du 
xh"  siècle,  par  des  gentilshommes  du  nom  et 
armes  des  Echelles  de  qui  il  passa,  par  mariage, 
en  1 33o ,  dans  la  maison  de  Moyria.  Au  wiii'  siècle, 
c'était  une  dépendance  de  laliaronnie  de  Chàlillon- 
dc-Corneillc.  Le  fief  dos  Echelles  comprenait  une 
partie  des  paroisses  de  Jujurieux  et  de  Saint-Jean- 
le -Vieux. 

Echelles  (Les),  loc.  disparue,  à  ou  près  Montréal. 
—  Les  Eschieles,  1299-1869  (arch.   de  la  Côte- 

^  d'Or,  B  io/i55,f°92  v°). 

ÉoHENEVEX,  c"  du  c°°  de  Gex.  —  Eschciipvay,  1890 
(arch.'dc  la  Cote-d'Or,  B  109Û,  i"-  117).  —  Ex- 
chenemiij,  lig?  {iijid.,  B  11 2/1,  T  aogr")  — Ey- 
cheiievay,  1497  (ibid.,  répert").  —  Exchenevex, 
1528  (ibid.,  B  1 160,  I^i84  r°).  —  Ëcherenai  (sic), 
1780  (Cartt?  de  Chopy).  — •  Eschenevex,  ijlili- 
1750  (arch.  du  Rhône,  titres  dos  Fouillées). 

En  1789,  Échonevev  n'était  qu'un  village  de  la 
paroisse  de  Cessy,  diocèse  de  (}enève,  archiprétré 
du  Haut-Gex. 

EcHEBOLiES  (Les),  h.,  c"  de  Montanay.  —  Les  Es- 
chiroles,  1  275-1.300  (Docum.  linguist.  de  l'Ain  , 
p.  81).  —  U Escheroles ,  i  288  (Guigne,  Docum. 
de  Uomhes,  p.  235).  —  Apud Leschieroles ,  lagg- 
1869  (arch.  de  la  Côte  d'Or,  B  io455,  f"  3o  r"). 

EcHESSEBOîi ,  m°"'  is.,  c"  de  Saint-Cyr-sur-Menthon. 

EciiETS  (Le  Ruisse\u-des-),  alU.  de  la  Saonc.  — 
Las  la  vireiri  d'Eschays,  1375-1800  (Docum. 
linguist.  de  l'Ain,  p.  80).  —  Aqua  d'Escheys, 
i288(Bil)l.  Duml).,  t.  Il,  p.  280).  —  Aqua  d'Es- 
chays,  1288  (ibid.,  p.  281). 

EcBETs  (Les),  h.,  c"  de  Chanay. 

EcHETS  (Les),  h.,  c"'  de  Mirihel.  —  Eschuis,  127,")- 
1800  (Docum.  linguist.  de  l'Ain,  p.  80).  —  Es- 
chays,  i285(Polypt.  de  Saint-Paul ,  p.  21).  — 
/.«  vila  de  las  Echais,  1817  (ibid.,  p.  83).  — 
Locus  d'Esches,  i483  (arch.  du  Rhône,  lorr.  de 
Mirihel,  f  78). 

ÉcHETS  (Les),  marais,  c"'  de  Tramoyes.  ■ —  Uims  pis- 
cator  in  Eschais,  1235  (Bil)l.  Scl)us.,p.  4i7).  — 
L'Esches,  1288  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr., 
p.  127).  —  Lacus  d'Eschex,  i4o5  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  660,  f"  1 89  r°).  —  L'estang  d'Eschecs , 
i535  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  /lo). — 
Imcus  Escarrnrmn ,  seu  ul  ritlgo  dicilur  les  Eschets, 
patriae  liressiae,  i50i  (ibid.,  pr.,  p.  i34).  —  Le 


lac  d'Ecliels,  16G2   (Guichenon,    Dombes,  t.  I, 
p.  281). 

Le  vaste  marais  des  Ecliets  était  une  dépendance 
de  la  seigneurie  de  Mirihel;  en  1826,  Guichard 
de  Boaujeu  et  le  dauphin  de  Viennois  s'en  parta- 
gèrent la  propriété  et  la  juridiction.  Les  comtes  de 
Savoie,  devenus  seigneurs  dos  Echcts  en  suite  du 
traité  de  Paris  de  i355,  entreprirent  le  dessèche- 
ment de  cet  étang,  mais  cette  entreprise  échoua  à 
j)eu  près  complètement.  En  1592,  le  duc  de  Savoie 
érigea  les  Ecliets  en  seigneurie. 
EcuLDEs  (Les),  ruiss.  a(ll.  du  ruiss.  de  Thoisscy, 
coule  sur  la  c"  de   Saint-Didier-sur-Chalaronne. 

—  La  rivière  des  Echiers,  xviii'  s.   (Auhret,  Mé- 
moires, t.  II,  p.  468). 

ÉcLAis  (L'),  ruiss.  afll.  de  l'irance. 

Eclats  (Les),  m°"  is. ,  et  m'",  c"  de  Chcignicux-la- 

Bahne.  —  Les  Eclaz,  i844  (État-Major). 
Écluse  (L'),  c°°  de  Léaz.  • —  Voir  Fort-l'Écluse. 
ÉcocuARDS  (Les),  village,  c'"  de  Pirajoux. 
ÉcoFFiER,  h. ,  c"'  de   Sulignat.   — ^Escojferi,    1233 

(BihI.  Durah.,  t.  II,  p.  97). 
Ecole  (L'),  ruiss.  afll.  de  l'Ange. 
École,  lieu  dit,  c'"  de  Lhuis.  —  En  Ecola,  i3i3 

(arch.  de  l'Ain,  H  46). 
EcoNANS,   anc.   lieu  dit,   à  ou  près    Sandrans.    — - 

Cumlm  d'Esconanl,    1388    (Bihl.    Dumh.,  t.    II, 

P-97)-^ 
EcoPET   (L'),    anc.   lieu   dit,   c"*  de   Bàgé  -  la -Ville. 

—  L'Escopez,   i85g   (arch.   de  l'Ain,    H   862, 
_  f  ao  r"). 

ÉcopET,  h.,  c""  de  Vernoux.  —  Escopay,  i4i6  (arch. 
de  la  Côte-d'Or,  B  719,  tahle).  ■ —  Escopey,  1716 
(arch.  du  Rliône.  litres  de  Laumusse,  cli.  IV).  — 
Ecopay,  xviii'  s.  (Cassini).  —  Escopets,  l845 
(État-Major).  —  Écopels,  1847  (stat.  post.). 

Les  Templiers,  auxquels  succédèrent  les  cheva- 
liers deSaint-Jean-de-Jérusalom,  possédaient  une 
maison  à  Ecopct.  —  Domus  milicie  Templi  d'Esco- 
pay,  1 2  2  7  (  Guigne ,  Topogr. ,  p.  iji  2  ).  —  Preceplor 
domus  de  Escopay,  1268  (Cart.  lyonnais,  t.  11, 
n°67i). 

EcoRANS,  h.,  c'"  de  Collonges.  —  Escorenz,  1277 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  laag).  —  Escorens, 
i4oi  (ibid.,  B  iog7,  f  i38  r");  iU^g  (ibid., 
B  1282,  6);  1600  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey, 
part.  III,  i).  —  Excorens,  i4oi  (arch.de  la  Côte- 
d'Or,  B  1097,  f  126  r°);  i554  (ibid.,  B  119g, 
f  4g2  r°).  —  Ecorans,  iSIfj  (stat.  post.). 

En  tant  que  fief,  Ecorans  était  une  seigneurie, 
avec  chiUcau-fort,  possédée  en  1278  par  Léonète, 
dame  de  Gex,  sous  la  suzeraineté  de  Béatrii  de 
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Faucigny.  —  Cusirum  île  Escoveni,  1277  (arcli. 
de  la  Côte-d'Or,  B  1229). 

EcoBCBEBCEÇi',  f. ,  c"  de  Coiionges. 

EcoRCBELODP,  c°*  de  naffneiix.  —  Domus  milicie 
Templi  d' Eicorclielo ,  1271  (Giiigiie,  Topogr. , 
p.  189).  —  Donim  templi  île  Corchylou,  1288 
(Guiguc,  Dociim.  de  Dombes,  p.  3a4). 

Après  la  supprossion  de  Tordre  des  Templiers, 
la  maison  d'Écorcheioiip  fut  donnée  par  les  comtes 
de  Savoie  aux  clievalinrs  de  Saint-Jean  de  Jérii- 
salem  qui  l'unirent  à  leur  comraandeiie  des  Fouil- 
lées.—  Domu»  il' Eneonhiloup ,  l'iSi  (arch.  de 
l'Ain,  H  801).  —  Commaiiderie  tien  Feuilletz  :  Es- 
corcheloup,  membre  quatrième ,  1674  (les  Fcuillécs  : 
titres  communs,  n*  18).  —  Le  membre  de  Monl- 
luel,  autrement  d'Ecorcheloup,  1788  (les  Feuil- 
iées,  titres  comnmns  n°  1). 

EconJOLES  (Les),  lieu  dit,  c°'  de  Vouvlniy. 

EcoTAT  (L'),  ruiss.  alU.  de  l'Ain,  coule  sur  le  terri- 
toire (le  injurieux  et  de  Mérignat. 

EcoTAT,  lieu  dit,  c°'  de  injurieux.  —  Au  lieu 
appelé  en  Ecotey,  1 788  (titres  de  la  famille  Bonnet). 

EcoTAr,  lieu  dit,  c"  de  Mérignat.  —  In  vinnio- 
4/(0  Miriiiiaci,  loco  dicta  en  Etcotay,  lit  io  (arch. 
de  l'Ain,  E  48o). 

ÉcoTAi  (L'),  ruiss.  afl1.de  l'Albarine,  c"  de  Brénod. 
—  Torren»  d'Encotay,  lùbi  (arch.  de  l'Ain, 
H  359).  —  Becium  d'Etcolay,  xv'  s.  {ibid.). 

ÉcoTAT  (L'),  ruiss.,  c'"  de  Faramans.  —  Riparia 
il'Ecolay,  i3G4  (arcli.  de  l'Ain,  H  29  P  2).  — 
Ripperin  il'Eicotuy.   |386  (ibid.,  H  39). 

ÉcoTAï,  h.,  c"  lie  Bâgéla- Ville.  —  De  Etcotacn, 
u86  (Bibl.  Dunib.,  p.  52).  —  Eicotai,  i3à4 
(ai-ch.  de  la  Côte-d'Or.  B  552,  P  7  v°).  —  Eê- 
cotay,  1899  (ibid..  B  55 '1,  (°  i43  r°).  —  Apud 
Encotey,  in  parrochia  Baugiaci  ville,  1 533  (arch. 
de  l'Ain,  H  8o3  ,  f°  297  r").  —  Etcntiay.  1572 
(iAirf.,H8i3,  r  5o5  r°).  —  Ecotey,  1707  (arch. 
de  l'Ain,  H  889,  r439  v'). 

ÉcoTAT  (L'),  lieu  dit,  c°*  d'Izernore. 

ÉcoTora  (Lis),  lieu  dit,  c°*  de  Keyssouze. 

ÉcoisfLEs),  m"  is. ,  c"'  de  Chanay. 

ÉcouKLis  (Les),  écart,  c"  de  Chanoz-Châtenay. 

ÉcniviBix  (  GBAND-et-PETiT),  hameaux,  c''  de  Massi- 
gnieude-Rives.  —  Etcruriacut,  i8i8  (arch.  de 
la  Côte-d'Or,  B  795).  —  E$crivyou,  i348  (ibid., 
B  887,  f  77  v°).  —  Etcriviacun,  1346  (iAi(/., 
B  84i,  r  59  r").  —  Ercriviacuê,  i4o9  (ibid., 
B  84a).  —  Eserimeux,  i536  (Guichenon,  Bresse 
et  Bugey,  pr.,  p.  5  a).  —  E»criaeuj;  de  Bugey, 
166a  (Guichenon.  Dombes,  I.  I,  p.  76).  — 
Ecrivieu,  xvm'  <.  (Ca?.sini). 


En  1789,  Écrivieux  était  un  village  de  la  pa- 
roisse de  Massignieu,  bailliage,  élection  et  subdé- 
légation de  Belley,  mandement  de  Rossillon. 

Au  xv*  siècle,  il  y  avait  à  Ecrivieux  une  église 
paroissiale,  sous  le  vocable  de  saint  Pierre  et  à  la 
collation  du  chapitre  de  Beliey;  au  xviii'  siècle, 
C(!tte  église  n'était  plus  qu'une  succursale  de  celle 
de  Massignieu.  —  Eccle»ia  d'Escririeu ,  sub  vocabulo 
nancti  Pétri,  i4oo  env.  (Fouillé  de  Belley).  — 
Ecrivieu,  tuccursale,  xïiii'  s.  (Cassinl). 

Dans  l'ordre  féodal,  Ecrivieux  était  une  sei- 
gneurie en  toute  justice  possédée  dès  la  seconde 
moitié  du  xiv'  siècle  par  des  gentilshommes  qui 
en  portaient  le  nom;  au  xviii'  siècle,  c'était  im 
dépendance  de  la  baronnie  de  Rocliefort.  —  Lance- 
lotlu»  de  Encniviato,  i36i  (Gail.  christ.,  t.  XV, 
instr.,  c.  827). 

A  l'époque  intermédiaire,  Ecrivieux  et  Massi- 
gnieu formaient  une  municipalité  du  canton  et 
district  de  Belley. 

EcBOSES  (Les),  localité  disparue,  c°*  de  Saint-Ram- 
berl.  —  Ijes  Ecrotes,  1690  (nrch.  de  l'Ain, 
H  i3). 

ÉcDLAZ  (L'),  f. ,  c"'  de  Champfromier. 

ÉcDLAi  (L'),  f.,  c"  d'Échallon. 

ÉciiïiLLON,  h.,c°*  de  Leyssard.  —  Escavillon.  i563 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io453,  f  i43  r°). 

ÉcuTiLLONS  (Les),  anc.  lieu  dit,  c"°  de  Brens. —  Au 
terroir  de  Brens,  lieu  iliit  niir  Efcuvillions ,  i645 
(arch.  de  l'Ain,  H  878,  f°  aai  r°). 

Érro^DBAs  (L'),  li.,  c'"  de  Gonfrançon. 

En  1789,  Effondras  était  un  \illago  de  la  pa- 
roisse de  Confrançon ,  bailliage ,  élection  et  sul>- 
délégation  de  Bourg,  mandement  et  justice  d'appel 
de  Bàgé.  C'était  une  dé|)endance  du  marquisat  de 

,  B^gé. 

Egassieux  (Les),  écart,  c'"  de  Saint-André-d'Huiriat. 

Égeï,  h.,  c°*  d'Anglefort.  —  Eysiey»,  i4i3  (arch. 
de  la  Côte-d'Or,  H  9o4,  f  i.'ja  r°). —  Eysieyt, 
parrochie  Injlafolli.  i5io  (ibid.,  B917,  (°  iU']T°). 
— ■  Eytier,  xtiii*  s.  (arch.  de  l'Ain,  H  4oo).  — 
Egey,  xïiii*  s.  (Cassini). 

Il  y  avait  à  Egey  une  chapelle  rurale  sous  io 
vocible  de  Saint-Symphorien  (Cassini). 

Egiei;,  h.,  c°'  (le  Rossillon.  —  De  Effiaco  i3hç) 
(arch.  delà  Côte-d'Or,  B  844,  f  iov°).  —  Egeu, 
1359  {ibid.,  f  II  r").  —  Egiou,  i385  (arch.  de 
la  Côte-d'Or,  B  845,  (°  65  r");  i4oo  env.  (ibid., 
B  770).  —  Apud  Nyvoletum  et  Egion,  corr. 
Eginu,  >upi-a  Roisillionem ,  i386  (Gall.  christ., 
t.  XV,  instr.,  0.  33i).  —  Egiout,  1499  (arch. 
de  la   Côte-d'Or,  B  847,  f  l'ii    r°).   —  Egieu, 
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xïiii'  8.  (Gassini).  —  Egieux,  1808  (Stat.  Bossi, 
p.  i5i). 
EsLETAiGNE   (L'),   loc.    détruite,  c°'  de    Chaveyriat. 
Egletin,  f.,  c"  de  Saint-Trivier-sur-Moignans. 
EeLisE  (L'),  h.,  c""  de  Loyettes. 
Eglise  (L'),  h.,  c°*  de  Montanay. 
Eglise  (L'),  village,  c°*  de  Parcieux. 
Eglise  (L'),  h.,  c°°  de  Sormoyer. 
Églises  (Les),  anc.  mas,  c°"  de  Genay.   —  Manaus 
de  les  Egteêes,  ia68  (Grand  cart.  d'Ainay,  t.  II, 
p.  i3o). 
Eglisette  (L'),  lieu  dit,  c."  d'Oyonnax. 
Egreley,  loi!,  disparue,  c°'d'Illlat  (Cassini). 
Egrelles  (Les),  f. ,  c"  de  Chaveyriat. 
Egbelos,  anc.  lieu  dit,  c°°  de  Tossiat.  —  En  Egrelos, 

1734  (les  Fouillées,  carte  35). 
Eguéhande,  f. ,  c""  de  Chaveyriat.  —  In  pago  Lucdu- 
nense ,  in  agro  Casnenue ,  in  villa  qui  dicilur  }  vue- 
vanda,  gSo-gga  (Rec.  des  chartes  de  (Jluny,  t.  I, 
n°  1077). —  Esguerendu,  ililti  (arch.  de  l'Ain, 
H  793,  f  634  r°).  —  Esgierenda,  lùga  {ibid., 
H  7;)4,  f  3a8  v°).  —  Eguirenda,  parrochie  Cha- 
veyriaci,  ikg']  (terr.  des  Chaheu,  1'  68).  —  Es- 
guerande,  i536  (Guicheuon,  Bresse  etBugey.pr., 
p.  4o).  —  Eguevnnde ,  xviii"  s.  (Cassini).  —  Lea 
Guéi-ande»,  i84i  (Etat-Major). 

Il  y  avait,  à  Éguérande,  une  chapelle  rurale 
dédiée  à  la  Vierge,  —  Capella  Béate  Marie  Vir- 
ginia vocata  d'Eguirenda,  iliQ']  (terr.  des  Cha- 
beu,f78). 

La  seigneurio  d'Eguérande  n'apparaît  pas  avant 
le  commencement  du  xv*  siècle;  elle  rcssorlissait 
au  bailliage  de  Bourg.  —  Haguette  de  Bertonde, 
dame   d' Eaguerande ,    i45o  (  Giiichenon ,    Bresse, 
p.  5o).  —  Le  fief  d'Eaguirende  ou  d'Eaguerende , 
à  cttuae  de  Bourg,  i536  (Guichenon,  Bresse  et 
Bugey,  pr.,  p.  5  a). 
*Êguébande,  loc.  disparue,  c°*  de  Neuville-sur-Renon. 
—  In  finibua  Podiniacenae ,  Emuranda  (corr.  Evui- 
randa),  954-96a  (CartuL   de    Saint-Vincent  de 
Màcon .  n°  3 1 7  ). 
Egukts  (Les),  f. ,  c"  de  Savigneux. 
Eilloux,  h.,  c"  de   Corbonod.    —    Eliouz,    i4oo 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  903 ,  P  44  r°).  —  Ea- 
liou,  i4i3  {ibid.,  B  904,  f  81  r").  —  Eyliouz. 
parrochie  Corbonodi,   i5o4  {ibid.,  B  916,  f"  355 
r").  — ■  Ailloux,  xnii"  s.  (Cassini). 
Elan  (Sur  i'),  f.,  c"  de  Champl'romier. 
Electio»  de  Belleï. 

Le  Bugey  qui,  avant  son  annexion  détinitive  à 
la  France,  était  pays  d'Etats,  fut  transformé  en 
pays  d'Election  par  l'édit  de  mars  1601,  dans  les 


mêmes  conditions  et  sous  le  même  ressort  que  la 
Bresse.  L'élection  de  Bugey  comprenait  les  deux 
arrondissements  actuels  de  Belley  et  de  Nantua. 
En  i636,  un  édit  réunit  les  élections  de  Bugey  et" 
de  Gex  en  une  seule,  sous  le  nom  d'Election  de 
Belley.  —  L'Election  de  Bugey  et  Gex,  i65o 
(Guichenon,  Bugey,  p.  ig). 
Election  de  Bonne. 

L'annexion  à  la  France  fit  perdre  à  la  Bresse  la 
situation  de  pays  d'États  dont  elle  avait  joui  sous 
les  comtes ,  puis  ducs  de  Savoie  ;  un  édit  de  mars 
1601  créa  l'Élection  de  Bourg,  avec,  comme  res- 
sort, les  arrondissements  actuels  de  Bourg  et  de 
Trévoux,  moins  la  souveraineté  de  Dombes.  Pla- 
cée à  l'origine  sous  le  ressort  de  la  Généralité  de 
Lyon ,  l'élection  de  Bourg  passa ,  par  la  suite ,  sous 
le  ressort  de  la  Généralité  d'Autun  et  enfin,  en 
i63o,  sous  celui  du  Parlement  de  Dijon,  faisant 
fonctions  de  Cour  des  Aides.  Après  l'annexion  de 
la  souveraineté  de  Bombes  à  la  France,  un  arrêt 
du  Conseil  d'État,  en  date  du  1"  juin  1781,  unit 
à  l'élection  de  Bourg  l'ancienne  Intendance  de 
Trévoux. 
Election  de  Gex. 

Sous  le  gouvernement  de  la  maison  de  Savoie , 
le  pays  de  Gex ,  comme  ceux  de  Bresse  et  de  Bu- 
gey, était  pays  d'États;  le  gouvernement  français 
le  réduisit  à  la  situation  de  pays  d'Élection ,  sous 
le  ressort  de  la  généralité  de  Lyon,  puis  sous  celui 
du  Parlement  de  Bourgogne.  L'édit  de  i636,  qui 
unit  l'élection  de  Gex  à  celle   de  Bugey,  décida 
en  même  temps  que  le  pays  de  Gex  payerait  la 
dixième  partie  des  impositions  qui  seraient  faites 
sur  l'élection  de  Belley. 
ËHBAS,  h.,  c"'  de  Chanoz-Chàtenay. 
Embier  (L'),  ruiss.  atll.  de  la  Reyssouze. 
Embouchls  (Les),  lieu  dit,  c"'  de  Marchamp. 
Embouteilleb  (L'),  m°°  is.,  c°"d'Arbent.  —  L'Embo- 

telliour,  i4o6  (censicr  d'Arbent,  f  16  v°). 
Émir  (L'),  lieu  dit,  c"'  de  Pont-d'Ain. 
Emondaux,  h.,  c"°  de  Dortan.  —  De   Monda,  i4i9 
(arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  766,  f»  66  r").   —  Es- 
mondaux,  i563  {ibid.,   B    io453,  P  89  r°).    — 
Etnondau,  i844  (État-Major). 

En  1789,  Eiuondaux  était  un  village  de  la  pa- 
roisse de  Dortan.  Dans  l'ordre  féodal ,   c'était  une 
seigneurie  de  l'ancien  lief  de  Thoire  et  du  ressort 
du  bailliage  de  Belley. 
Émohnets  (Les),  h.,  c'"  de  Chaveyriat.  —  Lea  Emo- 

neta,  xviii*  s.  (Cassini). 
Empire  (L'),  m°°  is.,  c""  de  Romans. 
Encura  (La  Croix-de-l'),  c'"  de  Ceyzériat.  —   Ad 
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cnu:em  vulgariter  appellatam    de    l'encura,    i437 
(Brassard,  Cartul.  de  Bourj;,  p.  9  43). 
Endraïe  (L'),  lieu  dit,  c°"  de  Brénod. 
Enfer  (L')  ,  ruiss.  affl.  de  la  Reyssouze. 
ExpER  (L'),  ruiss.  affl.  du  Salençon. 
ExFEB  (L'),  écart,  c"  de  Magnieu. 
En  FER  (L'),  m",  c"  de  Marboz. 
EsFER    (L'),    m",    c°*    de    Saint -Jean -sur -Reys- 
souze. 
Erfondre-Vaissel,  anc.  iieu  dit ,  c"  d'Ambérieu. — 
En   Emfondra  vaisiel,  i344   (arch.  de  la   Cote- 
d'Or,  B  870,  r  5  r*).  —   Enfindm  vaittel,  i3û4 
{ibid.,  1*  97  r"). 
Ejigigses,  anc.  lieu   dit,  c°'  de  Loves.   —   Brnielht» 
d'Engigne»,  1371   (Bibl.  Dumb.,  t.  II,  p.  174). 
Engorgièrbs(Les),  anc.  lieu  dit,  c°*  de  Ceyzériat.  — 
Vinea  de  le$  Engorgière> ,  iliS'j  (Brossard,  Cartul. 
de  Bourjj,  p.  2  43). 
Enhe  (L'),  torrent,  affl.   du  Rhône,  c°*  de  Poiijjny. 
(Guij;ue,Topo{;r. ,  p.  i4o,  cite  les  formes  anciennes 
Eynaz,  Ennaz,  Heynaz,  Heyiw  et  Hernie). 
Entre-Roche,  m"  is. ,  c"*  de  Murs-Gélignieu. 
ENYERSiiH  (L'),  m'°,  c°*  de  Maillât. 
ExvERsis  (Les),  lieu  dit,  c"  d'Ambérieu.  —  Et  En- 
vertif,    )34i,   (arch.   de   la  C6te-d'0r,    B   76.5, 
r-Sr"). 
Ehïersis  (Lra),  Heu  dit,  c"*  de  Champfromier. 
Entersis  (L'),   c"  de  Corbonod.  —    En    l'Eneerti». 

i4oo  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  goS.  f  39  r"). 
Ehtersis  (Les),  lieu  dit,  c"  de  Jujurieui. 
Ektersis  (Les),  anc.  lieu  dit,  c°*  de  Vieu-d'Iienave. 
—  Loai»  de  Ilalmeto,  terra  vocata  ht  Envertiz, 
xiT*  s.  (arch.  de  l'Ain,  H  369). 
Epaisse,  h.,  c°'  de  Bàgé-la-Vitle.  —  Eupeiiiu,  i  199 
env.  (Guigue,  Docum.  de  Doml)es,  p.  56).  —  Eê- 
peti,  1198  (Bibl.  Dumb.,  t.  II,  p.  61).  -—  E»- 
peiti,  1335  (arch.  du  Rhône,  Laiimusse  :  Épaisse, 
chap.  I,  n"  1).  —  Etpeiinia,  ia65(Cart.  lyon- 
nais, t.  II,  n'  64o).  —  Eitpey$$\,  i3a5  env. 
(terr.  de  Bàgé,  f  8  ).  —  E$peytte,  i35o  env. 
(arch.  du  Rhône,  fonds  de  Malle).  —  EspeyBiiii ^ 
j366  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  553,  f  4o  r").  — 
Expeyêti,  1899  (ibid.,  B  554,  f°  160  r°).  — •  Êx- 
peiuia,  j4io  env.  (terr.  de  Saint-Martin,  f"  53 
v°).  —  Epeyue.  i636  (arcB.  de  l'Ain,  H  863, 
0-334  v»). 

Il  y  avait  à  Epaisse,  dès  1171,  une  maison  de 
l'ordre  de  Saint-Jean-de-Jérusalem.  — ■  Domun  hos- 
jiilalti  JerotolimiUini  d'Enpeiti,  1171  (Guigne, 
Topogr. ,  p.  1 4  o  ).  —  Precepinr  domu»  de  Eupeyiixia 
hntpitali»  Sancti  Jnhatmig  Jheromlimilani .  1971 
(Cartul.  lyonnais,   t.  II,  n"  684).  —  Reygnautz 


de    Fay,  comandours  de  la   Muet   el  de  Espeytne , 
i343-i358  (Docum.  linguist.  de  l'Ain,  p.  65). 

La  chapelle  d'Epaisse  était  sous  le  vocable  de 

saint  Jean-Baptiste;   un    acte  du   xiv'   siècle   lui 

donne  le  titre  de  paroissiale.  —  Pmroche  de  Es- 

peiaae,    i3o4   (Dubouchet,    Maison  de   Coligny, 

,  P-  83). 

Epenedi  (L'),  m°"  is.,  c"  de  Crozet. 
Eperon  (L'),  m",  c"'  de  Saint-Martin-du-Mont. 
EpERRY,  h.,  c°*  de  Chéiery. 

Épessaole,  loc.  disparue,  c°!.  d'Altignat  (Cassini). 
EpET,  écart  et  m'",  c""  de  Chêtillon-sur-Chalaronne. 
— •  Apud  Espeyt,  1988  (Guichenon,  Bresse  et 
Bugev,  pr.,  p.  si).  —  Espey,  i463-iâ68  (arch. 
de  l'Ain,  H  846,  f  66  r").  —  Epey,  xvni'  s. 
(  Cassini  ). 

En  tant  que  fief,   Epey  était  une  seigneurie, 
avec  château-fort,  mouvant  de  la  sirerie  de  Bàgé; 
son  plus  ancien  seigneur  connu ,  Péronin  d'Estrées, 
vivait  en  i35o.  —  Chasleau  et  maimn  forte  d'Et- 
pey,    i563    (arch.    de  la   Côte-d'Or,   B   10449, 
f°  983  r").  —  G.  d'Urfé,  seigneur  d'Espey,  i455 
(  Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  part.  1 ,  p.  81). 
Epeïa  (L'),  ruiss.  affl.  de  la  Chalaronne.  —  Ripparia 
d'Eêpeya,  i4i8  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io446, 
f  537  r"). 
Kpeïs,  écart,  c""  de  Vonnas. 
Epeïssolard,   m'",  c"'  de   Saint-Genis-sur-Menthon. 

—  Epeiisolard,  xviii'  s.  (Cassini). 
EpEïsoLLEs,  anc.  fief,  c""  de  Vonnas.  —  Espitola, 
1389  (Guigue,  Topogr. ,  p.  i4i).  —  Espeisola, 
i335  env.  (terr.  de  Teissonge,  f°  19  r°).  — 
Epeytêola,  i5o3  (arch.  de  l'Ain,  E  495).  — 
Eipey»»oleii,  i65o  (Guichenon,  Bresse,  p.  5i); 
i665  (Masures  de  l'Ile-Barbc,  t.  I,  p.  477).  — 
EpeyêtoUes,  paroitse  de  Vonnaz,  1767  (arch.  de 
r\in,  H  889,  f  447).  —  Epeistole»,  en  Breite, 
xviii'  s.  (  Aubret,  Mémoires,  t.  II,  p.  9). 

Épeyssoles  était  une  seigneurie  avec  moyenne 
et  basse  justice  et  maison  forte,  du  fief  des  sires 
de  Bàgé,  possédée  originairement  par  des  gentils- 
hommes qui  on  portaient  le  nom  et  qui  en  re- 
))rirentle  fief  de  Sibille  de  Bàgé,  en  1989;  au 
xviii'  siècle,  Epeyssoles  ressortissait  au  bailliage 
de  Bourg.  —  I^  Jtefd'Egpeysolles  a  cause  de  Baugé , 
i536  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  Sa). 
Epi-d'Oh.  —  Voir  Bourg-en-Bhesse. 
Epi-d'Or,  f. ,  c"'  de  Mionnay. 

EpiEBHE,  ch.  et  anc.  fief,  c'"  de  Cerdon.  —  Terri- 
lorium  quondam  nemorosum  Esperiarum  1935  (Du- 
boiiciiet.  Maison  de  Cohgny,  p.  89).  —  Vinea 
d'Eypieres,   1999-1869  (arch.  de   la  Côte-d'Or, 
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B  loiârj.Pgi  r").  —  Eijpierre,  i3oG  (iiiV/.,  B 
io454,  f  3  v°).  —  En  Etperes,  1367  (arcli.  de 
l'Ain,  H  359). 

Le  lerriloire  (rKpleri'edppcndail  originairement 
de  la  terre  de  Coligny.  —  Le  jirf  d'Epierre  aux 
chaiireux  de  Meyriat,  1789  (Abiiau.  de  Lyon). 

Epine  (Le  Bois-de-l'),  anc.  bois,  sur  la  rive  gauche 
de  la  Saône ,  au  nord  de  la  Veyle.  —  Tertia  pars 
de  Bosco  Ciiptivo  et  de  Sjuiia,  1182  (Cartul.  de 
Saint-Vincent  de  Màoon,  n°  5o8). 

EpisE  (L'),  anc.  mas,  c'"  de  La  Boisse.  —  Mansus 
de  t'Espina,  lah"]  (Guigue,  Docum.  de  Dombes, 

,  P-  '>9)- 

Epine  (L'),  écart,  c'"  de  Montrevel. 

Épineux  (L'),  écart,  c"'  de  Oozet. 

Épineï  (L'),  f.,  c°'  de  Cras-sur-Reyssouse.  —  L'Epi- 
nay,  xîiii*  s.  (Cassini). 

Epinev  (L'),  II.  et  anc.  fief,  c"°  de  Saint-Didier-sur- 
Chalaronne.  —  Le  sieur  de  l'Epinay,  1567  (Bibl. 
Dimib.,   t.  1,  p.  /i83). 

L'Epiney  était  un  petit  fief  de  Dombes,  avec 
basse  justice  et  maison-forte. 

Epineï  (L'),  anc.  mas,  c"  de  Manziat.  —  Maiisus 
de    l'Etpiney,     iSSg    (arrh.    de    l'Ain,   H   86a, 

^  P  25  r"). 

Episodx  (L'),  anc.  lieu  dit,  c"  de  Condamine-la- 
Doye.  —  Campus  Spiiiosus,  lagb  (arcli.  de  l'Ain, 

^  H  370). 

ÉpiNoiix,  b.,  c™  de  Manziat.  —  In  fine  Spinacensi , 
in  ipsa  villa  Spinaco,  loo/i  env.  (Cart.  de  Saint- 
Vincent  de  Màcon,  11°  fig).  — •  Espinnua,  1277 
(arcb.  du  Rhône,  titres  de  Laumusse,  cbap.  I, 
n°  12).  —  Epinoux  (  Cassini  ). 

En  tant  que  fief,  Epinoux  était  une  seigneurie 
avec  maison-forte,  relevant  des  sires  de  Bâgé.  — 
6'miV/o  d'Espmous,  domicellus,  1272  (Guichenon, 
Bresse  et  Biigey,  pr. ,  p.  16).  —  Domus  d'Espinoux, 
1272  (ibid.,  pr.,  p.  17). 

EpiNOijX  (L'),  loc.  disparue,  c'"  de  Saint-Bernard. 
—  LEspinous,  1264  (BibL  Dunib.,t.  1,  p.  1O2). 

Epinooza  (L'),  écart,  c"°  de  Seysscl. 

Éplirtaz  (Les),  écart  et  chat.,  c""  de  Belley. 

Eppicier  (L'),  anc.  lieu  dit,  c"°  d'Arbent.  • —  Juxia 
crucem  vocalam  a  l'Eppicier,  i4o8  (censier  d'Ar- 
bent, f  11  r°). 

Equaibes  (Les),  anc.  lieu  dit,  c""  de  Saint-Didier- 
d'Aussiat.  —  Loco  dicto  es  Equaiios,  ihio  env. 
(terr.   de  Saint-Martin  ,  T  78  v°). 

Ebbépin  (L'),  lieu  dit,  c'^de  Priay. 

Ermilant  (L'),  f.,  c"'  du  Grand-Abergement. 

Ebu  (L'),  riv.  a(|l.  du   Rhône,   c"'  de  Nattages. 

EaiTS  (Les),  ferme  abandonnée,  c'"  de  Marignieu. 


EsGHALiEB  DE  Balhe  ( L' ) ,  auc.  Ueu  dit,  c°'  de  Cer- 
don.  • —  Al  eschalier  de  Uatma,  1299-1869 
(  arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io455,  f  91  r°). 

Eschalon  (L'),  loc.  disparue,  à   ou   près  Bénonces. 

—  Qua  semila  ab  eodem  ihimino  ronumo  ascendit 
versus  l'Eschulnun,  1228  (arch.  de  l'Ain, HaaS). 

EscHALONES  (Les),  aiic.  lieu  dit,  à  ou  près  Poncin. 

—  En  Eschaloiies,  1299-1369  (arch.  de  )a  Côte- 
d'Or,  B  io45."i,  P  94  V"). 

EsciiANiERS,   loc.   disparue,  c"  de  Lhuis.   —   Apud 

Eschaners,  i3i3  (arch.  de  l'Ain,  H  46,  f°  7  v"). 
E30haud(L'),  f.,  r'"  de  Songieu. 
EscHENACx  (Les),  m°"  is.,  c°'  d'Argis  (cadastre). 
EscLOijs,    anc.    heu    dit,    c'"    de    Feiilens.  —   En 

Esclous,  1825  env.  (terr.  de  Bàgé,  P  i3). 
EscociEu ,  ioc.  disparue ,  à  ou  près  Serrières-de-Briord. 
Pascua  d'Escocier,  1  a  5 1  (  arch.  de  l'Ain ,  H  226). 
EscoFFiEB  (L"),  b.  c"'  de  Sulignat. 
EscoBCHiA,  ancienne   porte   de   Montluel.  —  Porte 

d'Escorchiu,  1 443  (Bibl.  Dumb.,  compl',  p.  90). 
*EscRiGNE,  loc.  disparue,  à  ou  près  PoUieii.  —  Molare 

vocalam  de  Escrini,    i36i  (Gali.    clirist. ,   t.   XV, 

instr.  c.  827).  — Nemusd'Escrigni,  i36t(iiirf.). 
EscKiLiE,  loc.  détruite,  à  ou  près  Matafelon.  —  Es- 

crilli,  1299-1869  (arch.  delà  Côte-d'Ur,B  io455, 

Pi7v°)."'       _    ^^ 
EscnînEix.  —  Voir  Ecrivieix. 
EscijiLLiEU,  loc.  disparue,  à  ou  près  Souclin.  —  Es- 

cuilleu,  1228  (arcb.  de  l'Ain,  H  225).  —  £»c«i- 

lieu,  1275  {ibid.,  H  229). 
EscuLAz  (L'),  forêt  de  sapins,  c"'  d'Hauteville. 
EscipiE,  anc.  lieu  dit,  c"'  de  Veyziat.  —  A  lu  cruys 

de  Escupie,  i4io  (censier  d'Arbent,  P  5i  v°).— . 

En  Escopia,  i4io  {ibid.,  P  58  v°). 
EspANiA,  anc.  lieu  dit,  c"°  de  Veyzial.  —  EnEspama, 

i4io  (censier  d'Arbent,  P  84  v"). 
EsPAKONNiÈRE  (L'),  loc.  dispacue ,  c'"  de  Treffort.  — 

Domus  de   l' Esparroneri ,  1272    (Cart.   lyonnais, 

t.  11,  n"  691). 
EspiEhBES,  h.  et  anc.  fief,  c""  de  Conand.  —  Rivulus 

d'Eperes,  usque   ad   locum    ubi   idem    rivulus    in- 

tral  Calonam,  1228  (arch.  de  l'Ain,  H   325).  — 

Espierres,  xvin'  s.  (Cassini). 
EspiNAssE  (L'),  anc.   nom  de  montagne,  à  ou  près 

Bénonces.   —    M»ns  Espinacii,    1171   (arch.   de 

l'Ain,   H  a  19).    —    Crista    de   Espinacio,    1228 

{ibid.,  H  9. ah). 
EspixAssE  (L'),  anc.  mas,  c"'  de  Versailleui. 
EspiNASSES  (Les),  c""  de  Genay.   —    Apud  Genay,  in 

territorio  de  les  Espinaces,  i48o  (arch.  duRhône, 

terr.  de  Genay,  1°  4  I. 
EssAiLLANTs  (Les),  Usine,  c"'  de  Chaley. 
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EssABBs  (Les),  domaine  rural,  c'"  de  Saint-Trivier- 

sur-Moifjnans. 
EssiBET     (L'),     écart,    c"'    de     Saint-Gcnis-sur- 

Menllion. 
EssABioN  (V),  forêt  de  sapins,  c""  de Longecombe et 

d'Hauleville. 
EssABT  (L'),  écart,  c'"  de  Garnerans. 
EssiRTiiiz,  ioc.  disparue,   à    ou  près  Serrières-sur- 

Ain.  —  Apud  E»sarliuz,  1399-1369  (arch.  de  la 

Côte-d'Or,  lî  io/i55,  r  9.5  r°). 
EssiBTS  (Les),  h.,  c"'  d'Ecliailon. 
EssABTS  (Les),  I*  c"  de  Lescheroux. 
EssABTS  (Les),  écart,  c"'  de  Poiliat. 
EssABTS  (Les),  looaterie,  c'"  de  Relovans. 
EssAiiis  (Les),  écart,  c"'  de  Vernoux. 
EssEBT  (Sur  l  ),  m""  is.,  c°*  de  Lélex. 
EssEBTi.NES.  —  Voir  Cebtinks. 
EssEBTiREs,  ioc.  disparue,  à   ou  près  Conand.   — 

Coêla  tP Ettertines .  1338  (arch.  de  l'Ain,  HfîaS). 
EssEBTS  (Les),  f. ,  c°*  d'Injoux. 
Essieu,  h.,  c°'  de   Saiat-Gennain-lcs-Paroisses.   — 

Ayieu,    i354  (arcli.  do  la  Côte-d'Or,   B  8A3, 

f  lai  r°).  —  De  Ay»taco,  iSSg  (liirf.,  B  844, 

r  69   r").   —  Aytneu,  iSôij  (ibid.,  [°  86  v°).  — 

Aynsiou,    i385   (ibid.,    B   845,  f    196   v").  — 

Eytiieux,  xïiii'   s.   (Cassini).  —    Ettieux,    i847 

(stat.  post.  ). 
EsTELiÈREs  (Les),  h.,  c"  de  Villelte. 
EsTEBi',  anc.   nom  de  forêt,  à  ou  près  Marciilieux, 

c"  de   Saint-Vulbas.   —    Nemu»  de  Etterp,  1913 

(arch.    de   l'Ain,    H    338). 
EsTRA  (Sous-l),    anc.  Heu   dit,   c"  d'Arlient.  — 

Loco  diclo  tubtut  l'ettra,   i4o6  (censicr  d'Arbent, 

i*  17  v'). 
EsTBA  (L'),  voie  antique,  c°*  de  Civrieui.   —   Terra 

«te  o  l'Eêlra,   ia85  (Polypt.   de  Saint-Paul   de 

Lyon,  p.  85). 
EsTBA  (L'),  voie  antique,  c"*  de  Gondamine-la-Doye. 

—  Via  del  eilra,  1276  (arch.  de  l'Ain,  H  370). 
EsTBA  (Le   Moulin-de-l  ),   c"  de  Massicux.  —  Pro 

inoUiidiiw  de  l' Etira  «1/0  ih  parrochia  de  Macteu, 
juxta  rivum  dicli  loci,  1399-1369  (arch.  de  la 
GôtcKl'Or,  B  io455,  f  4a  r°). 
Etables  ,  11. ,  c"*  de  Geignes.  —  De  Stabutii ,  1  a  au  env. 
(Guigue,  Topogr. ,  p.  i43).  —  Eitrablos,  laâo 
«nv.  (pouillé  de  Lyon,  f"  i5  v").  —  Eitrables, 
1399-1869  (arch.  de  la  (iôte-d'Or,  B  io455, 
f  84  r°).  —  E$lttblet,  1399-1869  (liid.,  f  85  r"). 

—  Ettrablo»,     1399-1369     (ibid.,     B    io455, 
1*99^°).  —  Ettabioz,    1670  (enquête   Bouchu). 

—  Établet,  c"  du  c"  d'hnnore,  1876  (Ann.  de 
l'Ai»). 


En  1789,  Étables  était  une  communauté  de 
l'élection  de  Belley,  subdélégation  de  Nantua, 
mandement  de  Poncin,  justice  de  Saint-Rambert. 
Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  arclii- 
prétré  de  Nantua ,  était  sous  ie  vocable  de  Saint- 
Laurent;  le  prieur  de  Nantua  présentait  à  la  cure. 
—  Ecclesia  d'Êtabtes ,  1 3  5o  env.  (  pouillé  de  Lyon , 
r  13  v°). 

Dans  l'ordre  féodal,  Etable  était  une  dépen- 
dance de  la  baronnie  de  Poncin. 

A  l'époque  intermédiaire ,  Rtables  était  une 
municipalité  du  canton  de  Leyssard ,  district  de 
Nantua. 

Etables  (Les),  h.,  c"'  de  Virignin. 

F^TAîicHE  (L'),  f. ,  c'"  de  Bréno<l. 

Etamchk  (L'),  f.,  c'"  de  RuITieti. 

ÉiAKG  (L'),  ruiss.  affl.  de  l'Albarine. 

Étano  (Le  Gband-),  ruiss.  affl.  du  Porcelet. 

Éting  (L'),  m°°  is.,  c"  de  Boissey. 

Etang   (L'),   f. ,   c"  de    Neuville-sur-Reuon. 

Etang  (L'),  h.,   c""  de  Saint-Jean-sur-Reyssouze. 

Etang  (L'),  f. ,  c"'  de  Saint-Julien-sur-Reyssouze. 

Etang  (Le  Gb»nd-),  lieu  dit,  r"'  de  Saint-Martin- 
le  Ghàtel. 

Etang  (L'),  écart,  c'"  de  Vernoux. 

Étang-Abrahaii  (L'),  étang,  c"°  de  Lent. 

Etang-Ansebme  (L'),  étang,  c"' do  Saint-André-de- 
(^orcy. 

Etang-Balanget  (L'),  étang  de  45  hectares,  c"'  de 
Rouligueux. 

Etang-Baraille  (L'j,  anc.  étang,  c"*  de  Genay.  — 
Stagnum  Baralli  de  Genay,  1363  (Cart.  lyonnais, 
L  II,  n"  6i4). 

Etang- Bassinan  (L'),  étang,  c™  de  Sainl-André-le- 
Panoux. 

Etanc-Grand-Baiaillabd  (L'),  c'"  de  Saint-Paul-de- 
Varax ,  l'un  des  plus  grands  étangs  de  la  Dombos. 

Etang-Beacjeu  (L'),  étang,  c"'  do  Romans. 

Etang-Bebnan  (L'),  étang,  c°'  de  Chàtcnay. 

Étang-Besenan  (L'),  étang,  c"'  de  Saint-Germain-de- 
Renon. 

Etang-Besson  (L'),  vaste  territoir»,  c"'  de  Feillens. 

ÉTANfi-BisiEnx  (L'),  étang,  c°'  de  Birieux. 

Étang-Bonnet  (L'),  écart,  c'"  de  Vernoux. 

Étang-Boselange  (L'),  étang,  c"'  de  Rigneux-ie- 
Franc. 

Étang-Bosselan  (L'),  étang,  c""  de  Chàtenay. 

Etang-Boufpi.ers  (L'),  étang,  sur  les  communes  de 
(iivrioux  et  de  Saint-Jean-de-Thurigneux. 

Étang-Cocagne  (L'),  étang,  c"'  de  Sandrans. 

Etang-Corldzon  (L'),  étang,  c"'  de  Condeyssiat. 

Étang-Cormoban  (L'),  étang,  c"°  de  Chàtcnay. 
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Étang-Cobrobebt  (L'),   étang,  c°"  de  Neuvilie-sur- 

Renon. 
Etang-Cboissieux  (L'),  étang,  c"*  de  Versailieux. 
Étang-Cbbtil  (L'),  écart,  c"  de  Boissey. 
Étasg-Dampiebbe  (L'),  écart,  c"  de  Versailieux. 
Étang-d'an  (L'),  f. ,  c""  de  Civrieux. 
Éiang-de-Bàgé  (L'),  anc.  étang,  c,°"  de  Bâgé-la-Vilie. 

—  Juxta   stagnum   Baugiaci,    |3Û4  (arcli.  de  la 
_  Côte-d'Or,  B  SSa,  P  lo  v°). 

Étang-de-Bodbg  (L'),  anc.  étang,  c°'  de  Bourg.  — 
Terra  in  cauda  stanni  Burgi,  1/117  (arcli.  de  ia 
Côte-d'Or,  B  578,  f  89  r°). 

Étang-de-Chalatbondine  (L'),  anc.  étang  à  on  près 
Bàgé-la -Ville.  —  Stangnum  de  Chalavrondiim , 
i344  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  55a,  f  i3  v"). 

Eiang-de-Chatonnax  (L'),  anc.  étang,  c"'  de  Veyziat. 

—  In  itagiio  de  Chatona,  i4i9  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  766,  f  29  r"). 

Eiang-dk-Cheïboux  (L'),  anc.  étang,  auj.  desséché, 

c"'  de  Chevroux. 

En  1808,  cet   étang   couvrait  68  hectares  et 

s'empoissonnait  de  11,000   à   13,000  alevins,  à 

deux  ans. 
Etang-deChodciogne  (L'),  anc.  étang,  à  ou  près  Saint- 

André-de-Corcy.  —  Juxta  stagnum  de  Chouciogny, 

1399-1869   (arch.   de  ia   Côte-d'Or,   B   ioû55, 

f  36  r"). 
Étang-Coneisieo  (L'),  anc.  étang,  c"de  Chalamont. — 

Etang  Coneysieu,  1699  (Bibl.  Dumb.,t.  1,  p. 653). 
Étang-de-Cboset   (L'),   anc.   étang,   c°'   de    Saint- 

Martin-le-Chàlel.  —  Stangnum  dointis  Tenipli  vo- 

catum  de  Croset,    1^196  (arch.  de  l'Ain,  H  S.'iC, 
^   f  9/11  v"). 
Étang-de-Fesilles  (L'),  anc.  étang,    c'"   de   Saint- 

Martin-le-Chàtel.   —  Stagnum  de  Fenillies,  1696 

env.  (terr.  de  Saint-Martin,  f°  16  r°). 
Etasg-de-Fi,anchelard  (L'),  anc.  étang,  c""  de   Vil- 

lars.  —   Stagnum  de  Flanchefaril ,  1877  (Masures 
^  de  l'Île-Barbe,  t.  I,  p.  533). 
Etamg-de-Jassans  (L'),  aujourd'hui  desséché,  c°°  de 

Saint-Nizier-le-Bouchoux. 
Eta!(g-de-la-Blarb»se  (L'),  étang,  c""  du  Montellier. 

—  Stannum  de  la  Blareysi,  1999-1369  (arch.  de 
la  Côte-d'Or,  B  io455,  f  58  r"). 

Étang-de-la-Cboix  (L'),  anc.  étang,  c°'  de  Viriat.  — 
Stagnum  crucis  de  Fluyria,  i335  env.  (terr.de 
Teyssonge,  f  98  v°). 

Etamg-de-i.a-Douvrière  (L'),  étang,  c"'  de  Lent. 

FItang-de-i-a-Droièbe  (L'),  étang,  c°"  de  Marlieux. 

Etang-de-la-Faï  (L'),  étang,  c°°  de  Saint-André-de- 
Corcy.  —  Stagnum  vocatum  de  la  Fay,  in  parrochia 
Sancti    Andrée    de     Cordyeu,     i353     (arch.    du 


Rhône,    titres   des   Feuillées  :    litres   communs, 

chap.  II,  n°  5). 
Étang-de-la-Joive  (L'),  étang,  c"°  de  Viilars.  —  Stag- 
num de  Jueria,  1877  (Masures  de  l'Ite-Barbe,  t.  I, 

p.  533). 
Étang-de-la-Léchèbe  (L'),  anc.  étang,  c""  de  Mion- 

nay.  —  Terra  in  qua  sohbat  esse  stangnum  de  la 

Lescheri,  1988  (Bibl.  Dumb.,  t.  Il,  p.  980). 
Étasg-de-la-Léchère-d'Armondes,  anc.  étang,  c"°  de 

Chalamont.  —  Super  quodam  stanno  sito  in  castel- 

lania  Cahmontis,  vocato  de  la  Lechieri  d'Armondes, 

i433  (arch.  de  l'Ain,  H  i4i). 
Étang-de-la-Lagnia  (L'),  anc.  étang,   c"  de  Curta- 

fond.  —  In  stagno  de  la  Lagnia ,  1490  (terr.  des 
^  Chabeu,  f  58). 
Etang-de-la-Petite-Léchèbe   (L'),    étang    desséché, 

c"'  de  Sainte-Croix.  —  L'estang  de   la  f'etite-Lé- 

chère,  1788  (Les  Feuillées  :  titres  comni. ,  n°  1). 
Étang-de-la-Poêpe  (L'),  étang,  c"  de  Villettc. 
Étang-bb-la-Potière  (L'),  anc.  étang,  c"'  de  Monl- 

revel.  —  Stagnum  de  Poleria,   i4io   env.    (terr. 

de  Saint-Martin,  P  5  v").   —  Stagnum  de  la  Po- 

tiery.  i4io  env.  (ibid.,  f°  79  v°). 
Étang-de-la-Poïpe  (L'),  étang,  c°' de  Sandrans. 
Eta«g-de-i.a-Roussière    (L'),  l'un  des  grands  étangs 

de  la  Dombes,  c°*  de  Saint-André-de-Corcy. 
Étang-de-la-Val  (L'),  anc.  étang,  c"'  de  Foissiat.  — 

Stagnum  dictum  de  la  Val,  juxta  Foissiacum,  i3i3 

(Guichenon,  Savoie,  pr. ,  p.  160). 
Etang  de  ia  Vavre  (L'),  étang,  c""  de  Saint-Jean-de- 

Thurigneux.    —  Stagnum   de    la    Varra,    1999- 

1869  (arih.  de  la  Côte-d'Or,  B  io455,  f  34  v"). 
Étang-de-la-Victoibe  (L'),  étang,  c°"  d'Anibérieux- 

en-Dombes. 
Étang-de-l'Obsière  (L'),  étang,  à  ou  près  Veyziat. 

—  Iter  per  quod  itur  de  Monte  versus  stagnum  de 

Lorseri ,  i4i9  (censier  d'ArbenI,  P  66  r°). 
Étang-de-Maconod  (L'),  étang,  c°"  de   Brénod.   — 

Stagnum     de    Macono,     laia    (arch.    de    l'Ain, 
^  H  359). 
Etang-de-Montebno2  (L'),  anc.  étang,  c°'  de  Péron- 

nas.  —  Stagnum  de  Monternaus,  itiSj  (Brossard, 

Cartul.  de  Bourg,  pr  524).  —  L'étang  de  Monter- 

nod,  1784  (les  Feuillées,  carte  11). 
Étang-de-Monthiedx  (L'),   écart,  c"  de  Monthieux. 

■ —  Etang  de  Montieu,  1699  (Bibl.  Dumb.,  t.   I, 

p.  658). 
Étang-de-Poi8iedx  (L'),  écart,  c°"  d'Ambérieux-en- 

Dombes. 
Étang-de-Polleteiss  (L'),  anc.  étang,   c°'  de   Mion- 

nay.  —  De   las   l'estanc  de   Pelntens,   1275    env. 

(Docum.  iinguist.  de  l'Ain,  p.  78). 
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Étang-de-Pousseï  (L'),  étang,  sur  les  c""  de  Saint- 
André-de-Corcy  et  de  Mionnay.  —  Slagnum  de 
Puczay,  1399-1869  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  lô/iS.'),  P35  r°). 

ETANG-DEs-i>RÉs-LïOBABD(L'),anc.  étang ,  c"*  d'Ainbé- 
rieux-en-Dombes.  —  L'estang  de  prai  Lyobard, 
1575  (arcli.  du  Rliôiie,  terr.  de  Bussigcs,  f  33). 

Etaxc-be-Saillard  (L'),    anc.   étang,   c°'  de  Saint- 
André-de-Corcv. —  Juxta  rivumjlueiitein  a  stagna  de 
Saitlart  ver»u»    itagnum  de   Pelotent,    1299-1369 
(arch.  de  la  Cùte-d'Or,  B  io455,  f  87  r°). 
Cet  étang  est  aujourd'hui  un  bois. 

Etaho-de-Saiste-Euphémie  (L'),  anc.  étang,  c"'  de 
Sainte-Euphémie.  —  Stagnum  Sancte  Euphemie, 
1399-1869  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  io455, 
r  4o  r°). 

etaho-de-Sai.ntk-Oi.ive  (L'j,  anc.  étang,  c""  de  Saint- 
Olive.  —  Iter  tenden»  de  ttanno  Sancti  Ylidii  verm» 
nemut  de  Ambayriaco,  1399-1369  (arch.  de  la 
Cote-d'Or,  B  io/i55,  f"  69  r"). 

Etang-de-Saint-Véband  (L'),  anc.  étang,  c"'  de 
Mionnay. 

ÉTAiie-DES-BiiEvaNAES  (L'),  étang,  c"  de  Monlhieux. 
—   Stagnum   de   la    Brevonnaz,    i53o    (arch.  du 
Bhone,   terr.  de  Bussiges,  f°  5).    —    L'étang  det 
Brevonne$,   1699  (Bibl.  Uumb.,  t.  I,  p.  053). 
Cet  étang  couvrait  i48  hectares,  en  1808. 

Etang-des-Celles,  anc.  étang,  c'"  de  Peronnas.  — 
Stagnum  det  Cellet,  1^87  (Brossard,  Cartul.  de 
Bourg,  p.  5a3). 

Etang-des-Cosches  (L'),  anc.  étang,  à  ou  près  Saint- 
AndriMle-Corcy.  — -  Stagnum  de  Cunchet ,  1299- 
1869  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io455,  f  86  r"). 

Etang-des-Esdoxhièees  (L'),  anc.  étang,  c"  de  Cha- 
lamont.  —  Etang  det  Endonnieret,  1699  (Bibi. 
Dumb.,  t.  I,  p.  653). 

£tang-des-Fol'rcues  (L'),  étang,  c""  de  Dompierre. 
• —  Etang  det  Fourchet,  1699  (Bibl.  Dumb.,  t.  I, 
p.  653). 

Etahg-oes-Gbanges  (L'),  anc.  étang  et  anc.  fief  de 
Bresse,  à  ou  près  Montluel.  —  Le  fief  de  l'ettang 
det  Granget,  à  caute  de  Montluel,  i536  (Guichc- 
non,  Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  5i). 

Etang-des-Mabes  (L'),  anc.  étang,  c"'  de  Saint- 
Martin-le-Chàtel.  —  Stagnum  det  Maret,  i4io 
env.  (terr.  de  Saint-Martin,  f  70  v°). 

Etanu-de-Sothoxnaï  (L'),  étang,  sur  les  communes 
du  Plantay  et  de  Chalamonl. 

Ëtamg-des-Rages  (L'),  étang,  c°*  de  Saint-Niïier-le- 
Déseri. 

Étahg-dis-Rekardières  (L'),  étang,  c°*  de  Meil- 
lonnas. 


Étang-des-Thios  (L'),  étang,  c"'  de  Montracoi. 
Étang-des-Thous  (L'),  étang,  c°"  de  Sainte-Olive. 
Eiang-des-Suettes  (L'),  étang,  c"°  de  Marlieux. 
Etanb-des-Vavres  (L'),  étang,  c"°  de  Marlieux. 
Cet  étang  couvrait  io5  hectares  en  1808. 
Etang-de-Vebcel  (L'),  étang  aujourd'hui  desséché, 

sur  les  c""  de  Cormoz  et   de   Curciat-Dongalon. 
Etang-de-Verne  (L'),  anc.  étang,  c"'  de  Lagnieu.  — 

Calcaria  ttanni  de  Vei-no,    ia6a   (arch.  de  l'Ain, 

H  387). 
Etang-dd-Bochet  (L'),  anc.  étang,    c°'  de  DruiUat. 

—  Etang  tilué  a  Rotsettet,  lieu  dit  au  Bochet,  au- 
trement l'étang  du  Bochet,  1783  (arch.  de  l'Ain, 
H  916,  f  i3  r"). 

Étang-du-Gband-Birieux  (L'),  étang,  c°°  de  Bl 
rieui. 

C'est  le  plus   grand   étang  de   la  Donibes;  sa 
contenance  était,  en  1808,  de  3i6  hectares  (stat. 
Bossi ,  p.  5 1 'j ) ;  il  semait  890  hectolitres  d'avoine . 
Etang-do-Grand-Genoud  (L'),  étang,  c'"  de  Certines. 
Cet  étang  est  à  peu  près  entièrement  desséché . 
Etasg-du-Grand-Glareiss  (L'),  c"  de  la  Peyrouse. 
Cet  étang  mesurait  387  hectares  en  1808;   il 
semait  667  hectolitres  d'avoine  et  s'empoissonnait 
de  80,000  alevins,  à  deux  ans. 
ÉTANG-Dn-GHA!<i>-MARAis  (L'),   étang,   c"  de    Dom- 
pierre. 

Cet  étang  mesurait  8a  hectares  en  1808. 
Etang-du-Joschet  (L'),  anc.   étang,  c'"  de  Birieux. 

—  L'ettang  du  Jonchey,  paroitie  de  Birieu  ,  i665 
(Masures  de  l'Ile-Barbe,  t.  11,  p.  /118). 

Etang-du-Moulin  (L'),  c"'  de  Coumiangoux.  —  Vet- 
lang  Au  molin  de  Cormengoux ,  i4oa  (arcli.  de  la 
Côte-d'Or,  B631  bit,  f  6  r°). 

Etang-du-Sapei  (L'),  anc.  étang,  c°°  de  Montluel. 

Etang-Flamarehs  (L'),  étang,  c"*  de  Bouligneux. 

Etano-Forèt  (L'),  étang  de  79  hectares,  c"'  de 
Bouligneux. 

Etang-Giroud  (L'),  m°°  is.,  c°'  de  Bàgé-la-Ville. 

ëtang-Gband-Cartelet  (L'),  étang  de  7a  hectares, 
c""  de  Saint-Germain-de-Renon  et  de  Marlieux. 

Etasg-Graxd-Pouilleux  (L'),  étang,  c"'  de  Ville- 
neuve. 

Etang-Gbano-Richasneux  (L'),  étang,  c°°  de  la  Pey- 
rouzc. 

Étang- LA-PoïPE  (L'),  étang,  c"  de  Priay. 

Étaks-Lauzdn  (L'),  anc.  étang,  c"'  de  Cordieux. 

Etang-Louvre  (L'),  étang,  c"°  de  Bouligneux. 

Étang -LuiSANDREs  (L'),  anc.  étang,  c°'  de  Pe- 
ronnas . 

Etang-Magnebx  (L'),  étang,  c"°  de  Monthieux. 

Étang-.Mareins  (L'),  étang,  c°"  de  la  Peyrouze. 
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Éiaxg-Mépillat  (L'),  anr.  étang,  c""  de  Saint-Nizier- 

ie-Boudioux. 
Eting-Mohklan  (L'),  étang,  c"'  de  la  Peyrouze. 
Étang-Moïoge  (L'),  étang,  c"*  de  Saint-Trivier-sur- 

Moignans. 
Etang-neuf-de-Poisucx  (L'),  étang,  e"'  d'Ambérieux- 

en-Dombes. 
Etang-Neyrieix  (L'),  étang,  c°'  de  Jovoiix. 
Etakg-Pagseux  (L'),  étang,  c"  de  Chalamont. 
ETA^•G-PouILLEl:x   (Gband  et   Petit),  étangs,  c°"  de 

Villeneuve-Agnereins. 
ÉTANG-PRÉPiGNEDX  (L'),  étang,  c"  de  Faramans. 
Etang-Protandimère     {V),    étang,    c°'   de    Saint- 
Marcel. 
Etang-Quincieux  (L'),  étang,  c°*  de  Sandrans. 
Etang-Romasans  (L'),  étang,  c"°  de  Sandrans. 
Etangs  (Les),  ruiss.  adl.  du  Bourdon. 
Etang-Saint-Aïbin  (L'),  étang,  c'"  de  Rércyziat. 
Étadg-Saist-Babthéleiiï   (L'),   étang,   ("'  de  San- 
drans. 
Etaîio-Saint-Didiek  (L'),  étang,  c°'  du  Plantay. 
Étang-Saint-Nizier,  f,  c"'  de  Saint-Nizier-ie-Déserl 
Éiang-Salariebx  (L'),  étang,  c""  do  Bouligneux. 
Etato-Sothonnaï  (L'),  étang,  c"*  du  Plantay. 
Etang-\ahaikbonset  (L'),  étang,  c"°  de  SaintrTrivier- 

sur-Moignans. 
Etang-Vernage  (L'),  étang,  c°'  de  Joyeux. 
Étang-Vernange  (L'),  étang,  c"*  de  Civrieus. 
Étang-Vebnozan  (L'),  étang,  c°'  de  Villars. 
Etang-Verpillière  (L'),   étang,  c°'  de  Saint-Trivier- 

siir-Moignans. 
Éteppes  (Les),  f. ,  c""  do  Villeneuve. 
Eters  (Les),  m"  is.,  c"'  d'Apremont. 
Etoile  (L'),  b.,  c"'  de  Montracol. 
Etodrneabx  (Les),  f.,  c"  de  Sainte-Olive. 
Etol'rkel  (L'),  h.,  c°'  de  Pougny.  —   L'Ettornel, 
t-'i97  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  iia5,  f  188  r"). 
—  L'Estournel,  1788  (arch.  du  Rhône,  H  3628, 
,  f"  5  r"). 
Etournelles  (Les),    écart,   c"'  de    Chàtillon-de-Mi- 

chaille. 
Etra  (Sods-l'),  lieu  dit.  c"  de  Coudamine-la-Doye . 
Etbables  (Les),  lieu   dit,  c°'   de  l'Abergcment-de- 

Varey. 
Etbaix  (Les),  écart,  c"'de  Forens. 
Etbanginaz,  h.,  c"*  de  Corbonod. 
Étbaz  (L'),  lieu  dit,  c'"  d'Ambérieu-en-Bugey. 
Étraz  (L'),  loc.   disparue,  0"'  de    Chàtillon-de-Mi- 

cbaillo.  —  Etraz,  xviii'  s.  (Cassini). 
Etbaz  (L'),  f.,  c"'  de  Montaiiges. 
Etre  (L'),   nom  donné  au   cours   inférieur    de    la 
Loutre,  afïl.  de  la  Veyle. 


Étbets  (Les),  h.,  c"*  d'Echallon. 

Etrez  (Les),  ruiss.  alll.  de  la  Gravière. 

Étbéz,  c"*  duc°°  dcMontrevel.  —  *SlraUi». —  EHrcx, 
1256  (arch. du  Rhône,  titres  dcLaumusse,  Teys- 
songe,  chap.  i,  n°  1).  —  Eatree»  ,  1  393  (ibid.).  — 
Estrez,  i/i4a  (arch.  de  la  (lôte-d'Or,  B  736, 
f  659  r").  —  Entré,  1  566  (îM,  B  697,  Pin  r"). 
—  Eslrees,  xviii'  s.  (Aubret,  Mémoires,  t.  Il, 
p.  289).  —  Eirée,  xviii'  s.  (Cassini). 

En  1789,  Etrcz  était  une  communauté  du 
bailliage,  élection  et  subdélégalion  de  Bourg, 
mandement  de  Lange. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  do  Lyon,  archi- 
prétré  do  Bourg,  était  dédiée  à  saint  Martin;  le 
prieur  de  Gigny  on  était  coHateur.  —  Parrochiu 
d'Estres,  ia53  (Cart.  lyonnais,  t.  I,  n°  687).  — 
Estrez  :  église  parrochiale ,  sainct  Martin  le  Bon- 
choux  d'EsIre,  i6i3  (visites pastorales,  f  178  v"). 
Dans  Tordre  féodal,  Etrez  était  une  dépendance 
de  la  baronnic  de  Lange. 

A  l'époque  intermédiaire ,  Etrez  était  une  mu- 
nicipalité du  canton  de  Montrevcl,  district  rlo 
Bourg. 

Etréz,  h.,  c°'  de  Lescheroux.  —  Ettres,  parrochie  de 
Lesclieroux,  i4i6  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  717, 
f  359  r°). 

Etbéz  (Les),  h.,  c"  de  Montcoaui. 

Etréz  (Les),  h.,  c'"  de  Montcet. 

Étroubles  (Les),  h.,  c°"  de  Malafretaz. 

Évieu,  h.,  château  et  forêt,  c"*  de  Saint^Benoit.  — 
Fons  de  Evouz,  1 199  (arch.  de  l'Ain,  H.  287). — 
Evoux,  1330  (('6(W.,  H  807). —  Apud  Eriu,  1373 
(Grand  Cartul.  d'Ainay,  t.  II,  p.  1 44).  —  Forexta 
de  Eviu,  1287  (i6(W.,  t.  I,  p.  101).  —  Eviea, 
i65o  (Guichenon,  Bugey,  p.  63);  xïiii*  s.  (Cas- 
sini). —  Evieux,  1808 (Stat.  Bossi,  p.  i35). 

En  1789,  Evieu  était  un  village  de  la  paroisse 
de  Saint-Benoi't-de-Cessiou ,  bailliage,  élection  et 
siibdclégation  do  Belley,  mandement  de  Rossillon. 
En  tant  que  fief,  Evieu  était  une  seigneurie  en 
toute  justice ,  unie  dès  la  fin  du  xiii'  siècle  à  la  sei- 
gneurie de  Cordon  dont  elle  suivait  encore  le  sort 
au  xïiii*.  De  même  que  Cordon,  Evieu  était  une 
ancienne  dépendance  du  Viennois  Savoyard. 

EïiEux,  loc.  détruite,  auj.  simple  lieu  dit,  c"  de 
Briord. 

ÉvoGÈRES  (Les),  lieu-dit,  c'"  d'Ochiaz. 

ÉvoRiNS,  anr.  nom  de  source,  à  ou  près  Brens.  — 
Fons  de  Evoriiis,  1861  (Gall.  chr. ,  t.  XV,  insfr. , 
c.  837). 

Etoges,  c°"  du  c°°  de  Saint- Rambert.  — •  Villa  que 
Evoge  dicitur,    1187  (Guigue,  Cartul.  de  Saint- 
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Sulpice,p.  36).  —  Evogge,  1 169  (arch.  deTAin, 
H.  355).  —  De  Evogiis,  iai3  (ibid.,  H   357). 

—  La  terra  Peron  de  Foge»,  1 34 1  env.  (lerr. 
du  Temple  de  Mollissole,  S°  aa  v°).  —  Evogii, 
1359  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  844,  f  100  v°). 

—  Evosges,  1730  (arcli.  de  i'Ain,  G  379).  — 
Evoge,  xviii' s.  (Cassini).  —  Evoges,  1808  (Stat. 
Bossi,  p.  i44).  —  Evosgt,  an  \  (Ann.  de  l'Ain). 

En  1789,  Evoges  était  une  communauté  de 
l'élection  et  subdélégalion  de  Belley,  mandement 
et  justice  de  Saint-Rambert. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Beiley,  archi- 
prètré  de  Virieu,  était  sous  le  vocable  de  l'As- 
somption, après  avoir  été  sous  celui  des  saints 
Martin  et  Théodule:  l'abbé  de  Saint-Rambert 
présentait  à  la  cure.  —  Ecclesia  Sancli  Martini  de 
Vaugiis  (corr.  de  Evogiit),  1191  (Guichenon, 
Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  a34).  — Egcletiad' Evoges, 
»ub   vocahuto    sancti   Martini    et   sancti    Theoduli, 


lûoo  env.  (pouilié  dudioc.  de  Belley).  • — ■  L'égline 
S.Martin  d'Evoge,  xvii°  s.  (arch.  de  l'Ain,  H  1). 
Dans  l'ordre  féodal ,  Evoges  dépendait  originai- 
rement de  la  Terre  de  Saint-Rambert;  au  wiii'  siè- 
cle ,  c'était  un  membre  du  marquisat  du  même  nom. 
A  l'époque  intermédiaire,  Evoges  était  une 
municipalité  du  canton  et  district  de  Saint-Ram- 
bert. 

Etredx  (Les),  f.,  c"'  de  Saint-André-le-Bouchoux . 

EvBON,  h.,  c°"  de  Martignat.  —  Evron,  1299-1369 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io455,  P  89  v°).  -^ 
Apud   Yvrom,   1999-1369   (ibid.,  f°  90  v°).  — 

_  Evrom,  1894  {ibid.,  B  8i3,  f  18). 

EvouKS  (Les),  lieu  dit,  c'"  de  Chanay. —  LetEvoués 
et  les  Evouais  (cadastre). 

EvocAi  (L'),  ruiss.  aDl.  de  l'Oignin,  c°*  de  Mornay. 

Evuaz,  vill.,  c°'  de  Champfromier.  —  Combe  d'Evoaz 
1 84 4  (État-Major).  —  Im  Combe  d'Evuaz  lili-j 
(stat.  post.). 


i 


Faget,  m°°  is.,  c"*  d'Arbigny. 

Fagit  (Le),  f.,  c"  de  Jasseron. 

FiGKK  (Graude-  et  Petite-),  fermes,  c°"  de  Cl- 
vrieuj. 

Fagot,  f. ,  c""  de  Civrieux. 

F>GOT  (Le),  écart,  c"  de  Parcieux. 

Faia,  localité  disparue  qui  dépendait  du  fisc  de 
Romans.  —  Fisctis  Homaiiis  cum  rillutit  his  nomi- 
nibus  Nerviniacus,  Faia,  917  (Rec.  des  chartes 
de  Cluny,  t.  I,  n°  3o5). 

Faisardièbe  (La),  f. ,  c"'  de  Saint-André-le-Bou- 
clioux. 

Faisses  (Les),  ruiss.  aiïl.  de  la  Reyssouzc. 

Faisses  (Les),  granges,  c"*  de  Boyeux-Saint-Jérorae. 
—  Les  Granges  de  Feysse,  1847  (s!«t.  post.). 

Faisses  (Les),  anc.  lieu  dit,  c"  de  Songieu.  —  In 
Faijtsii»  de  liassiaco,  i3à5  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  775,  1'  17  V'').  —  In  les  Faysses  de  liat- 
tiou,  i345  {idem,  (°  18  r*). 

Faissoles,  b.,  c°*  de  Courtes.  —  Fayssolles,  pan-o- 
rochie  de  Courtoux,  i4i6  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  717,  f°  169  r°).  —  Feystolet,  i442  (arcli.  de 
la  Côle-d'Or,  B  726,  f  356  r'). 

Falaves  (Les),  lieu  dit,  c"*  d'Ambutrix. 

Falatier,  m°"  is. ,  c"'  de  Lochieii. 

Falcornet  (Le),  h.,  c°'  de  Sulignat. 

Falconrière  (La),  localité  disparue,  c"  de  Chàtil- 
lon-la-Palud  (Cassini). 


Falcossière  (La),  h.  et  chat.,  c"  de  Saint-André- 
d'Uuiriat. —  Falconeria,  i466  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  io488,  f  ii6  r").  —  La  Falamniere, 
i536  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  4i). 
En  1789,  la  Falconnièrc  était  un  village  de  la 
paroisse  de  Saint-André-d'Huii-iat.  Dans  l'ordre 
téodal  c'était  une  seigneurie  avec  maison  forte  de 
l'ancien  fief  des  sires  de  Thoire-Villars  qui  en  re- 
çurent l'hommage,  en  i334,  de  Guillaume  de 
Tanay.  —  Domus  fortis  de  Falconeria  in  caitellania 
Ponlisvele,  ililx'j  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  101 43, 
p.  i45). 

Falgies  (Les),  anc.  chemin,  c°' d'illiat.  —  Chemin 
appelé  des  Falgues,  1619  (Bibl.  Dumb. ,  t.  I, 
p.  5i8). 

Fallot  (Le),  h.,  c"  de  Mionnay. 

Falodet,  f.,  c°*  de  Condeyssiat.  —  Farquet,  18A1 

.   (Étal-Major). 

Falqoet,  h.,  c"'de  Vilette. 

Fange  (La),  ruiss..  alîl.  de  l'Ange. 

Fange  (La),  f. ,  c°'de  Saint-Nizier-le-Désert. 

Fariiires,  c°"  de  Poncins.  —  Costa  de  Fanieres, 
1399-1369  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io455, 
f  94  v°). 

Faou,  lieu  dit,  c°'  de  Mornay. 

Farabout  (Le),  ruiss.  afll.  du  Furens. 

Farabovt,  écart,  c"*  de  Chazey-Bons. 

Fara MANDE  (La),  f.,  c""  de  Saint-Eloy. 
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Faramans,  c°*  du  c°°  de  Meximieux.  ■ —  Faramans, 
laoi  (Cart.  lyonnais,  t.  I,  n"  83). —  Pharamanz, 
1  a5o  env.  (pouillé  de  Lyon,  T  1 1  r°).  ■ —  Parn- 
manlz,  i.'îaS  env.  (pouillé  ms.  de  Lyon,  f"  7).  — 
Faramanz,  i364  (arcli.  de  l'Ain,  H  92).  — Fnra- 
manx,  i365  env.  (Bil)l.  nat.,  lat.  ioo3i,r°  ili  v°). 
En  1789,  Faramans  était  une  communauté  du 
bailliage,  élection  et  subdélégation  de  Bourg, 
mandement  de  Pérouge. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prétré  de  Chalamont,  était  sous  le  vocable  de 
saint  Vincent;  le  droit  de  collation  à  la  cure  ap- 
partenait à  l'abbaye  de  Saint-Rambert-de-Joux 
dès  1191,  époque  à  laquelle  il  lui  fut  confirmé 
jar  le  pape  Célestin  IlL  —  Cella  Sancii  Vincentii 
(h  Faramans,  1191  (Guiclienon, Bresse  et  Bugey, 
pr.,  p.  aS'i).  — Ecclesin  tic  Faramanz,  i35o  env. 
(pouillé  du  dioc.  de  Lyon,  f°  10  r°).  —  Fara- 
tnans  :  Eglise  parrochiale ,  Sainct  Vincent,  i6i3 
(visites  pastorales,  f"  7/1  r°). 

Dans  l'ordre  féodal,  Faramans  dépendait  ori- 
ginairement de  la  seigneurie  de  Meximieux;  au 
xviii'  siècle,  c'était  une  dépendance  de  la  baron- 
nie  du  Bourg-Saint-Chrislopbe  ;  la  justice  ordi- 
naire s'exerçait  à  Montluel. 

A  l'époque  intermédiaire,  Faramnns  était  une 
municipalité  du  canton  de  Meximieux,  district  de 
Montluel. 
Fahambox,  écart,  c""  de  Saint-Julien-sur-Veyle. 
Fahaïellièbe  (La),  lieu  dit,  c°*  de  Douvres. 
Fabcbrï,  écart,  c°°  d'Illiat. 
Fabdellan,  ruiss. ,  c""  de  Lompnas.  —  Fons  de  Far- 

dellam,  1275  (arcb.  de  i'Ain,  H  292). 
Fareiss,  c°'  du  c°"  de   Saint-Trivier-sur-Moignans. 

—  Farenx,  943  (Rec.  des  cbartes  de  Cluny,  t.  I, 
n°  631). — Farencus,  998  {ibid.,  t.  111,  n°2/i66). 

—  Farens,  1  l/ig-J  ib6{ibid.,  t.V,  a°  litliS);  laSo 
env.  (pouillé  de  Lyon,  f°  i3  v°);  i365  env. 
(Bibl.  nat.,  lat.  ioo3),  (°  16  v").  —  Fareins 
1567  (Bibl.  Dumb.,t.  I,  p.  478). 

Avant  la  Révolution,  Fareins  élait  une  commu- 
nauté de  la  principauté  de  Dombes,  élection  d» 
Bourg,  sénécbaussée  et  subdclégatiou  de  Trévoux, 
châtellenie  de  Beaurogard. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lvon ,  arcbi- 
prélré  de  Dombes,  était  .sous  le  triple  vocable  de 
l'Assomption ,  de  Saint-Denis  et  de  Saint-Martin; 
le  doyen  de  Montbertlioud ,  au  nom  de  l'abbé  de 
Cluny,  présentait  à  la  cure.  —  Ecclesia  in  honore 
beatissime  Vir/rinis  Marie  Dei  genitricit  dicala ,  cnni 
omni  tuo  presbitevatu  H  parrochin .  .  .  Est  sita  ipsa 
ecclesia  in  comitalu  Lugdunense,   in  villa  et  ajpv 


que   dicitur  Fnren.r ,  9^3   (Bec.    des  cbartes  de 

Cluny,  t.    I,   n°   621).   —  Ecclesia   de    Farens, 

i3.5o  env.  (pouillé  de  Lyon,  f  11  v°).  —  Farin; 

patron  du  lien  :  la  Sainte  Vierge,  Saint  Denis  et 

Saint  Martin,  1719  (visites  pastorales). 

Fareins  était  une  seigneurie  en   toute  justice 

du  ressort  de  la  sénécbaussée  de  Trévoux. 

A   l'époque    intermédiaire,    Fareins  était  une 

municipalité  du  canton  de  Montmerle,  district  de 

Trévoux. 
Fabeiss-iez-Beauregabd,  h.,  c"°  de  Fareins. 
Fabge  (La),  b.,  c°'  de  Cormoranclie. 
*Farge  (La), localité  disparue,  c""  de  Loves.  —  Juxta 

Fabricam,  1971   (Guigne,  Docum.  de    Dombes, 

p.  .78). 
Fabge  (La),  localité  détruite,  c"'  de  Saint-Cyr-sur- 

Menlbon.   —    ]n  pairochia  Sancti   Cirici,  en  la 

Fargi,    iltg$  (arch.  de  l'Ain,  H  796,  f  77  r°). 

—  La  Farge,  i63o  env.  (terr.  de  S'-Cvr-sur-M., 

fa,). 
Farge  (La),  localité  disparue,  c"°  de  Sermoyer.  — 

La  Fargi,  i285   (Polypt.  de   S'-Paul,  p.   ia3). 
Fargkonnière  (La  Ghande-  et  La  Petite-),  fermes, 

c°*  du  Rancé. 
Faeges,    c""  du  c""  de  Collonges.  —  Apud  Farges, 

1337   (arcb.   de  la  Côle-d'Or,  B  1299).  —  De 

Fargiis,    1397   ('*"^-'    '^  '096'  ^  ''M-  —Cen- 
sura  de  Farges,   1^97   (arch.  de   la    Côte-d'Or, 

R  1195, f  91  r°). 

En   1789,   Farges   était  une  conmiunauté  du 

bailliage  et  de  la  subdélégation  de  Gex ,  et  de  l'é- 

lection  de  Belley. 

Son  égli.se  ])aroissiale,  diocèse  de  Genève,  ar- 

chiprêtré  du  Bas-Gcx,   était  sous   le  vocable  de 

saint  François,  après  avoir  été  sous  celui  de  saint 

Brice;  le  chamarrier   de  Nantua   présentait  à  la 

cure.  —  Parrochia  de  Farges,  1^97  (arcb.  de  la 

CôteKi'Or,  B  iiaS,  Tiii  r°). 

Farges  était  une  dépendance  de  la  baronnie  de 

la  Pierre. 

A    l'époque    intermédiaire,    Farges  était  une 

municipalité  du  canton  de  Collonges,  district  de 

Gex. 
Farges  (Les),  localité  disparue,  c°'  de  Montrevel.  — 

Les  Farges,   liio  env.   (terr.   de   Saint-Martin, 

f  16  r"). 
Farget,  localité  disparue,  c"'  de  Saint- Etienne-sur- 

Reyssouze.  —  Farget,   i366   (arcli.  de  la  Côte- 

d'ér,  C  55  v°). 
Farget,  b. ,  c°'  de  Saint-Martin-du-Mont. 
Farlbins,  anc.  mas,  c°"  de  Montanay.  —  Farlins, 

xviii'  s.  (Aubret,  Mémoires ,- 1.  Il,  p.  58). 
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FATiEn,  h.,  c"°  de  Pevîieux.  —  lier  per  quod  ilur  de 

Fater  apud  eccle.iiam  de   Payse,   iSai  (lerr.   de 

Peyzieux). 
Fatï,  h.  et  m'°,  c°*  de  Grièges. 
Fau,  m",  c"  de  Viilette. 
Facbourg  (Le),  II,  c°*  de  Charix. 
Facboubo  (Le),  11,  c°*  de  Flaxjeii. 
FAUBorno  (Lk),  h.,  c°'  de  Montceaux. 
Facbocbo  (Le),  h.,  c"  de  Nattages. 
Faubocbg  (Gbaxd-  et  Petit-),  c"  de  Pont-de-Veyle. 

—  Au  grand  feaubourg  de  Pont  de  Veyle,  1767 

(arch.  de  l'Ain,  H  889,  f*  78  v»). 
Faibourg-des-Gbanges  (Gbani>-   et   Petit-),    c°*  de 

Pont-de-Vaux. 
Fadcille  (La),  coi  et  h.,  c"  de  Gex. 
Fatekge   (La),  c°*  d'Arbent.  —  In  hco  diclo  la  Fa- 

vergi,  1/107  (eensier  d'Arhient,  f  *20  v"). 
Fatergb  (La),  il.  et  m",  c"'de  Ctiampaffne. 
Faverge  (La),  iicu  dit,  c"*  de  Condamine-ia-Doyc. 
Faverge  (La),  écart,  c"  de  Feiliens. 
Faterge  (Li),  m™   is.   et  anc.  fief,  c°"  de  Parves- 

Nattage. 

(hélait  une   seignourcrie    en    toute   justice  et 

avec   maison  iioljje ,    du    ressort  du   bailliage   de 

Belley. 
Faviess  (Le),  ruiss.,  alll.  du  Fombleins. 
Faïieb  (Le),  ruiss.,  allL  du  Taroz  ou  Tard. 
Favieb  (Le),  f. ,  c"  de  Meximieux. 
Fatièhe  (La),  terrif. ,  r"  de  Bénonces. 
Fatillo»  (Le),  h.,  c"' d'Ecliallon. 
Favres,  écart,  c"  di-  Bi/.iat. 
Fat   (La),   bois,  1"  de  Saint-Martin-du-Mont.   — 

La  ripa  de  la  Faij,   i34i  env.  (terr.  du  Temple 

de   Mollissole,   f"  sa   r°).  —  Li  Iniec  de  la  Fay, 

i34i  env.  (idem,  f°  20  v°). 
Fat  (Le),  localité  disparue,  à  ou  près  Arbent.  — 

Vertan  Fay,  i4o8  (censier  d'Arbent,  f°  *6  v°). 
Fai(Le),  h.,  c"*  de  la  Burbanche. 
Fat  (Le),  anc.   mas,  c'"  de  Loves.  —  Maïuu»  del 

Fay,  1271   (Bil)l.  Dumb.,  I.  H,  p.  176). 
Fat  (Le),   h.,   c°*  do  Mézériat.   —  Fay,  panochie 

Mayteriaci,     i44.3     (arch.     de    l'Ain,     H    998, 

f  654  y"). 
Fat  (Le),  h.,  c"  de  MouUnges. 
Fat  (Le),  f. ,  c~  du  Montellier.  —  Mamm  del  Fay, 

i3s6  (Bibl.  Dumb.,  t.  II,  p.  86). 
Fil,  h.,  c"  de  Peyrieux.  —  Fay,  parrochie  Peyriaci, 

i444  (arch.  de  la  Côle-d'Or,  B  798,  P  8,5  r°). 
Fat   (Le),   bois,  c"  de   Saint-André-de-Corcy.  — 

Aemu«  del  Fay,  in  parrochia  Sancti  Andrée,  1399- 

1869  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  io455,  f  57  r"). 
Fat,  h.',  c"  de  Souclin.  —  /n  monlihu»  tupra  tanc- 


tum  Saturninum ,  in  patrnchia  de  Vilabois,  quod- 
dam  territoriiim  quod  dicitur  Fat,  laao  (arch. 
de  l'Ain,  H  807).  —  Pratum  situm  in  terri- 
torio  de  Fay,  juxla  pratum  ecclesie  de  Souclin, 
19  53  (arch.  de  l'Ain,  H  807).  —  In  Inco  qui 
Fagum  aire  Nemut  del  Fayey  vulgariler  appel- 
latur,  1256  (arch.  de  l'Ain,  H  807). 

Fat  (Le),  h.,  c"  de  Villemotier. 

Fatard  (Le),  f.,  c"'de  l'Abergement-Clementiat. 

Fatard  (Le),  f.,  e""  de  Mionnay. 

Fatat,  bois,  c"  de  Saint-Jean-le- Vieux. 

Fate  (La),  anc.  mas.,  à  ou  près  Chàtonay.  —  Mnn- 
susdeFaye,  1246  (Guigue,  Docum.  de  Dombes, 
p.  118). 

Fatet  (Le),  localité  disparue,  c"'  de  Bàgé-la-Ville 
(Cassini). 

Fatet  (Le),  écart,  c"'  de  Jasseron. 

Favet  (Le),  h.,  c"*  de  Saint-Étienne-du-Bois. 

Faieite  (La),  bois,  c°*  d'Ambronay. 

Faïbcx  (Le),  f.,  c"  de  Sainte-OUve. 

Fatole,  anc.  lieu  dit,  c"°  de  Beynost.  —  En 
Fayolan(s),    ia85   (Polypt.  de  S'  Paul,  p.  91). 

Faïole,  bois,  c"*  de  Loyes.  —  Nemus  de  Fayolan, 
1271    (Guigue,  Docum.   de  Dombes,   p.    179). 

Fatole,  h.,  c"'  de  Chalamont.  —  Fayola,  i3oi 
(Bibl.  Dumb.,  t.  I,  p.  220). 

Fatole,  h.,  c'"de  Chevroux.  —  Apud  Fayolaz,  i4oi 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  567,  f  870  r°).  — 
Carreria  publica  tendent  a  villagio  de  Feola  ad 
eccleiiam  Caproaii,  ilfjï)  [ibid.,  B  578). 

Faïole  (La),  ruiss.,  alll.  du  Toison. 

Faïollet,  h.,  c'"  de  Sainl-Trivier-dc-Conrtcs. 

Faîsess,  localité  détruite,  à  ou  prés  de  Saint-Tri- 
vier-sur-Moignans.  —  Faysens,  1178  (Bibl.  Se- 
1ms.,  p.  77). 

Fegkbes,  h.,  c"  de  Peron.  —  In  villa  Felgeriaê, 
912  (Hist.  patr.  monum.,  Charf.,  t.  II,  p.  3).  — 
Villa  de  Feygeres,  1289  (Mém.  Soc.  d'hist.  de 
Genève,  t.  XIV,  p.  218).  —  Feygieret,  i554 
(arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  1200,  P  178  r"). 

Feigieb  (Le),  c"*  de  Pouilly-Saint-Gonis. —  In  teiri- 
torio  de  Fleyer,  loco  diclo  ou  Feygier,  1897  (arcli. 
de  la  Côtc-d'Or,B  1095,  P  174  r°). 

Feignodx,  h.,  c°*  de  Confrançon.  —  FenîOMa:,xviii*  s. 
(Cassini). 

Feilleks,  c"*  du  c°"  de  Bdgé-ic-Cliàtel.  ■ —  In  pago 
Lugdunense ,  in  fine  Spinacense,  m  vdla  Feltns , 
996-1018  (Cartul.  de  Saint-Vincent  de  Màcon, 
n°  3a4).  —  Félins,  1 186-1 198  (Guigue,  Docum. 
de  Dombes,  p.  52);  i365  env.  (Bibl.  nat.,  lai. 
looSi,  P  21  v°).  - —  Felint,  1206  (archiv.  du 
Rhône,  titres  de  Laumusse,  chap.  11,  n°  a);  1825 
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pnv.  (terr.  de  Bàgé,  P  8);  i3'ii  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  559,  l""  7  v").  —  Felienz,  i343- 
i358  (Doc.  iinguist.  de  l'Ain,  p.  65).  —  Fellimz, 
1378  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  564).  —  Fellens, 
1899  {ihid,  B  554,  f  a43r°).  —  Felliens.  i4oa 
(arch.  de  l'Ain,  H  928,  r  i4r'');  i538  (cens.de 
la  Vavrette,  f"  89).  —  Feliem,  i4i2  (Brossard, 
Cart.  de  Bourg,  p.  laS).  —  De  Felenis,  i439 
(arch.  de  l'Ain,  H  792,  f  360  r°).  —  Feillienz, 
1473  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  578).  —  Feillens, 
1697  (terrier  des  Chabeu,  C  70);  i65o  (Gui- 
chenon,  Bresse,  p.  62). 

Sous  l'ancien  régime,  F"eillen8  était  une  com- 
munauté du  bailliage,  élection  et  subdélégation 
de  Bourg,  mandement  et  justice  d'appel  de 
Bâgé. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  arclii- 
prétré  de  Bàgé,  élail  sous  le  vocable  de  saint 
Rambert,  après  avoir  été  sous  celui  de  Notre- 
Dame;  le  prévôt  de  Saint-Pierre-dc-Màcon  nom- 
mait à  la  cure.  —  Aimo,  presbiter  de  Félins, 
1096-11 30  (Cartul.  de  Saint-Vincent  de  Mâcon, 
n"  576).  -^  Ecclesia  de  Felim,  (pri-),  isSo  cnv. 
(pouillé  du  dioc.  de  Lyon,  f  1 4  r°). 

Feillens  était  une  seigneurerie  en  toute  justice 
de  l'ancien  fief  des  sires  de  Bàgé,  possédée,  vers 
l'an  1100,  par  Gauthier  de  Feillens,  dans  la 
postérité  duquel  elle  resta  jusqu'à  la  Révolution. 
—  GaJterius  de  Félins,  1082  (Rec.  des  chartes  de 
Cluny,  t.  IV,  n°  3593  ). —  Ihmus  fortis  de  Felliens, 
\lxh-]  (arch.  de  la  Côle-d'Or,  B  io443,  p.  5).  — 
Le  fief  de  Felliens  a  cause  de  Bougé,  i5o6  (Gui- 
chenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  5  a). 

A  l'époque  intermédiaire,  Feillens  était  une 
municipalité  du  canton  de  Bàgé-le-Châtel,  district 
de  Pont-de-Vaux. 

Feiilen-s-Chabeh,  anc.  fief,  c""  de  Feillens. 

C'était  une  seigneurerie  avec  château,  moyenne 
et  basse  justice,  démembrée,  au  xiii°  siècle,  do 
celle  de  Feillens;  son  surnom  lui  vient  des  Cha- 
beu qui  la  possédèrent  de  i436  à  1587.  — 
Feillem-Chaheu ,  i65o  (Guichenon,  Bresse,  p.  52). 

FïiLiETS,  h.,  c"'  de  Versailleux. 

FÉLiciAT,  f.  et  anc.  fief  de  Bresse ,  c"*  de  Vonnas.  — 
J.  de  Feliciaco,  1276  (arch.  du  Rhône,  titres  de 
Laumufse,  chap.  I,  n°  9).  • — •  Felicia,  xtiii'  s. 
(Cassini). 

Fklicieux,  localité  détruite,  à  ou  près  Rignieux-le- 
Franc.  —  St.  de  Feliceu,  12  85  (Polypt.  de  Saint- 
Paul  de  Lyon,  p.  3i  ). 

F£lik  (La),  f.,  c""  de  Bàgé-la-Ville. 

Feuvolt.  localité  disparue,  à  ou  près  Sermoyer.  — 


Décima  de  Felivolt,  1 1  go  env.  (Cart.  lyonnais,  1. 1, 
n"  61). 

Félon  (Le),  affl.  du  Borrey,  c""  d'Oulriaï  et  de  Vieu- 
d'Izenave. 

Fejiille(La),  ruiss.,  affl.  de  la  Veyle. 

Féne,  h.,  c"°de  Cuzicu.  —  Faine,  1847  (slat.  post.). 

Fenestha,  localité  disparue  ou  nom  de  montagne,  à 
ou  près  Par\es.  — Rupes  de  Feneslra,  i36i  (Gall. 
chris.,  t.  XV,  instr. ,  c.  827). 

Fenièkes,  h.,  c"  de  Thoiry.  —  Feneres,  i4oi 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  1097,  f  17  r°).  — • 
Fenieres,  i554  {ibid.,  B  1200,  f°  892  r°).  — 
Fenyres ,  1571  (arch.  du  Rliône,  H  2191, 
f  223  e°). 

Fenille,  chat,  et  f. ,  c"  de  Saint-Martin-le-Châtel. 
. —  Fenilles,  iaa4  (arch.  du  Rhône,  litres  de  Lau- 
niusse,  chap.  II,  n°  7).  —  Fenillies,  i4io  env. 
(terr.  de  Saint-Martin,  P  6  r°).  —  Village  de 
Feuille,  1675  (arch.  de  l'Ain,  H  862,  f  71    r°). 

Fe^onièbe  (La),  écart,  c°'  du  Plantay.  —  Feno- 
nieres,  1999-1869  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
H  io455,  f'6i  r"). 

Fenouillettes  (Les),  écart,  c'"  de  Saint-Marlin-du- 
Mont. 

FÉ01.E  (La),  f. ,  c"  de  l'Abergement-Clémenciat.  — 
Ilei-  per  qiiod  itur  de  la  Fayola  apud  Clemencia, 
i324  (terr.  de  Peyzieux).  —  La  Feole,  i46G 
(arcli.  de  la  Côte-d'Or,  B  io448,  P  1  v").  —  La 
Fiolle,  1847  (stat.  post.). 

En  tant  que  fief,  la  Féole  était  une  seigneu- 
rie, avec  chàteau-fort,  possédée  en  127a  par 
Jacques  de  la  Féole ,  sous  la  suzeraineté  des  sires 
de  Bàgé;  l'hommage  en  arriva,  on  ne  sait  com- 
ment, aux  d'Anligny  qui  le  cédèrent,  en  1807, 
aux  sires  de  Thoire-Villars.  —  Dominiis  Jacobus 
de  Fayola,  miles,  1272  (Guichenon,  Bresse  et 
Bugey,  pr. ,  p.  17).  . —  Le  fief  de  la  Fyole,  1612 
(Bibf.  Dumb.,  t.  I,p.  5i8). 

Febakd  (Le),  ruiss.,  atll.  du  Loeze. 

FEnÉGNEN,  h.,  c."'  de  Saint-Geiiis-Pouilly. 

Ferin  (Le),  h.,  c."°  de  Saint-Didier-de-Formans. 

Fernev-Voltaibe,  ch.-l.   de  c°°  de  i'arrond.  de  Gex. 

—  Fernaij,  1286  (Hist.  de  Genève,  t.  II,  p.  »4); 
1897  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  1096,  P  a5i  r°]; 
i436  (ibiil.,  B  1098,  P  5ia  r").  —  Femey, 
1526  (arch.  delà  Côte-d'Or,  B  ii48,  PSiSr"); 
1678  (arch.  du    Rhône,   H    2888,  P  705    v"). 

—  Fernex,  1670  (enquête  Bouclm).  — Feriiey  : 
Fetiiey-Vol taire,  1 798  (Index  des  noms  révolution.). 

—  Femey, iA/i6, 1809,  1876  (Ann.  de  l'Ain).  — 
Ferney-Voltaire ,  1881  (ihid.). 

En  1789,  Ferney  ou  Fernex  était  une  commu- 
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nauté  du  bailliage  et  de  la  subdélégation  de  Gex, 
élection  de  Belley. 

Son  église  paroissiale  dépendait  du  diocèse  de 
Genève,  archiprêlré  du  Haut-Gex.  —  Cura  de  Fer- 
nay,  i34'i  env.  (pouillé  du  dioc.  de  Genève). 
Vers  1760,  Voltaire  la  fit  démolir  et  la  remplaça 
par  une  chapelle,  avec  celte  inscription  :  Deo 
frexil    Voltaire. 

Ferncy  était  une  seigneurie  en  toute  justice 
possédée,  dès  le  xri*  siècle,  par  des  gentilshommes 
de  mémo  nom:  la  justice  s'exerçait  à  Gex.  - — 
Humbei'tu»  de  Feriiay,  miles,  laai  (Guichenon, 
Savoie,  pr. ,  p.  78). 

A  l'époque  intermédiaire,  Ferney  était  la 
municipalité  chef-lieu  du  canton  de  ce  nom,  dis- 
trict de  Gex. 

Kebseï,  f. ,  (,"'  de  Lalleyriat.  —  Feruay,  wni*  s. 
(Cassini). 

Ferrages,  écart,  c°* de  Challex. 

FERRtNDE  (La),  écart,  c°*  de  Bàgé-la-Ville. 

Ferbvmdière  (La),  écart,  c"°  de  Lhuis. 

Ferraxoière  (La),  h.,  c"  de  Perrei. 

Febrands  (Les),  h.,  c°*  de  Sermoyer. 

Ferbibï,  h.,  c"de  Guéreins. 

Febrièbe  (La),  h.,  c'"  de  Beaupont.  —  Aptid  Ferre- 
nam,  1807  (Dubouchet,  Maison  de  Coligny, 
p.  10a).  —  Ferrièret,  i65o  (Guichenon,  Bresse, 

P-  9  )• 

Febiièbe  (La),  f.,  c°*de  Saint-Martin-du-Fresne. 

Ferrières,  h.,  c"*  de  Corcelles.  —  In  Ferreriii, 
li65  env.  (arch.  de  l'Ain,  H  SSg).  —  Vertut 
Ferreria»,  1809  (ibid.,  H  53).  —  Fereres,  la'ig 
(ibid.,  H  3(i3j.  — Fm-CT-p»,  ia56  (lAÙ/.,  H363); 
(ihid.,  W  36i).  —  Ferrières,  i3o6  (arch.  de  la 
CAte-d'Or,  Bio'i54,f  lor*). 

Febbolièbe  (La),  localité  disparue,  à  ou  près  Curta- 
fond.  —  Ferrollieria,  i33.')  env.  (terr.  de  Teys- 
songe,  r  ai  r°).  —  Ferrolyeria,  in  parrochia 
Cnrtnffnntis ,  1  liQO  (terrier  des  Chabeu,  f  aS). 

Ferbolièbe  (La),  h.,  c°"  de  Pressiat.  —  La  Ferro- 
liry,  i4io  env.  (terr.  de  Saint-Martin,  f°  i3i  v'). 

—  Iter    tendent  de  Preittiaco  apud    Ferroleriam , 
t'a 6  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  768,  f  3  y'). 

Ferruaz,  f.,  c°"  de  Farges. 

FKRTé  (La),  localité  disparue,  à  ou  près  Montrevet. 

—  La    Ferta,    i345  (arch.  du   Rhône,  terr.  de 
Saint-Martin,  I,  f  10  v»). 

Fertés  (Les),  anc.  mas.,  c"*  de  Bouligueux.  — 
Mantnt»  de  ht  Ferles,  in  paiTOchia  de  BuUigueu, 
1399-1 36g  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io/i55, 
f  ao  r"). 

FescHiED,   localité  disparue,  à  ou  près  Versailleux. 


—    Feschieti,    la  85    (Polypt.    de    Saint -Paul, 
p.  108). 
Fesexs  ,  localité  disparue ,  à    ou    près    Romans.   — 
Décima   de    Fesens,    11 43    (Guigue.   Docum.  de 
Dombes,  p.  34). 

Fétans,  chat.,  f.  et  m'°,  c'"  de  Loyes.  —  Festans, 
1385  (Polypt.  de  Saint-Paul,  p.  54).  —  Festan, 
xin°  s.  (Guigue,  Docum.  de  Dombes,  p.  63).  — ■ 
Fetans,  1399-1869  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  io455.r  i'i4  v")";  i55o  onv.  (Bibl.  Dumb., 
t.  II,  p.  7a). 

En  tant  que  fief,  Fétans  relevait  originaire- 
ment de  la  sirerie  de  Villars.  . —  La  seigneurie 
de  Feitans,  i563  (arch.  delà  Côte-d'Or,B  10449, 
f  3o6  r"). 

Fétass,  chàl.  et  f. ,  c°"  de  Trévoux.  —  Fetans, 
1399-1869  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io455, 
l''ii4v°);  i536  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey, 
pr. ,  p.  4a);  xmi's.  (Aubret,  Mém.,  t.  II,  p.  5 11). 
Il  existait  à  Fétans,  vers  la  fin  du  xvi°  siècle, 
une  maison-forte  en  roture  qui  fut  érigée  en  fief, 
avec  basse  justice,  en  1601,  par  Henri  de  Bour- 
bon Montpensier,  souverain  de  Dombes.  —  Fief, 
terre  et  seigneurie  de  Fetan,  1678  (Baux,  Nobil. 
de  Bresse  et  Dombes,  11°  ai  1). 

Fedcièrb  (La),  c"*  de  Condami ne-la- Doye.  —  La 
Feugeri,  1995  (arch.  de  l'Ain,  H  870). 

Feugièbe  (La),  c'"  de  Montréal.  —  La  Feugieri, 
1437  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  8i5,  f  19  v°). 

Fedgibre  (La),  anc.  lieu  dit,  c°*  de  Viriat.  — La 
Feugeri,  i835  env.  (terr.  de  Teyssouge,  f°  a8  v°). 

Feugièbes  (Les),  c"*  de  Conand.  —  Les  Feugieres, 
i3i5  (arch.  de  l'Ain,  H  375). 

Fedillasses  (Les),  f.  et  anc.  chat.,  c"'  de  Divonne.  — 
Château  des  Feuillasses ,  176g  (arch.  du  Rhône, 
titres  des  Feuillées). 

Feciliées  (Les),  11,  c°*  de  Versailleux.  — Foillets, 
1847  (stat.  post.  ). 

Feuilles  (Les),  écart,  c"*  de  Bàgé-la-Ville.  . —  Apud 
les  Faillies,  i366  (arch.  de  la  Côte  d'Or,  B553, 
r  1 1  r°). 

Feuilles  (Les),  h.,  c"  de  Mézériat. 

Feuilles  (Les),  h.,  c°*  de  Villereversure. 

En  tant  que  fief,  ce  village  relevait  origi- 
nairement de  la  sirerie  de  Coligny;  c'était  une 
seigneurie  en  toute  justice  qui,  depuis  1569,  était 
unie  à  la  seigneurerie  de  Chateauvieux.  —  La 
seigneurie  des  Feueilles,  i65o  (Guichenon,  Bresse, 
p.  53). 

Feuilles  ou  Feuillées  (Les),  h.,  c"  deChàtenay.  — 
Les  Follies,  i3ao  env.(Docum.  lingulst.  de  l'Ain, 
p.    98).    —    Castellania    et    mnndamentum    Calo- 
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montis  el  FoUarum,  i434  (arcli.  de  ia  (^ôte-d'Or, 
B  370  ter,  f°  13  r°).  —  Apud  Folias,  ililio  env. 
(  ibid. ,{°  5  r°).  —  Patois  :  Le  Folié.  —  Franc,  local  : 
Les  Feuillets. 

Sous  l'ancien  régime,  les  Feuilles  étaient  une 
communauté  du  bailliage  et  élection  de  Bourg, 
subdélégation  de  Trévoux  et  mandement  de 
Varambon. 

11  y  avait  dans  ce  village  une  chapelle  dédiée  à 
saint  Jean-Baptiste  et  desservie  par  le  curé  de 
Chàtenay;  cetle  chapelle  tenait  lieu  d'église  pa- 
roissiale. 

Les  Feuilles  étaient  le  siège  d'une  anc.  comman- 
derie  de  Malte.  —  Dnmus  Uospitalis  Jeivsolimilaiii 
(h  les  Faillies,  13  46  (arch.  du  Khone,  titres  des 
Feuillées,  chap.  i,  n°  1). —  Preceptor  de  Foilliis, 
1 373  (arch.  du  Rhône,  litr.  des  Feuillées:  chap.  11 , 
n°  a).  —  Domus  Foylliarum,  i3i()  (arch.  de 
l'Ain,  H  399).  —  Preceptor  FoUarum,  182 4 
(arch.  du  Rhône ,  titres  des  Feuillées  :  titr.  comm. , 
chap.  II,  n°  1).  —  La  maison  del  hospital  de  les 
Follies,  i43i  env.-  (terr.  du  Temple  de  Mollis- 
sole,  r  i4  r°).  —  Les  Feuillets,  i4G3-i 408  (arch. 
de  l'Ain,  H  846).  — La  Commanderie  des  Follies, 
i555  (arch.  de  l'Ain,  H  giS,  f  84  v").  —  Le 
Feulies  eu  Bresse,  1616  (arch.  du  Rhône,  titres 
des  Feuillées).  —  Cummandeitr  des  Feuilles  (arcli. 
du  Rhône,  titres  des  Feuillées  :  La  Chaux  en  Vaud , 
chap.  III,  n"  5).  —  Les  Fueillées ,  i65o  (Guiclic- 
non,  Bresse,  |).  55).  — La  commanderie  des  Feuil- 
lets en  Bresze,  1693  (arch.  du  Rhône,  titres  des 
Feuillées:  La  Chaux  en  Vaud,  chap.  m,  n°  5). 
Contrairement  à  ce  qu'avance  Guichenon,  la 
maison  des  Feuillées  appartenait  aux  chevaliers  de 
Saint-Jeaii-de-Jérusalem,  près  d'un  siècle  avant 
la  suppression  de  l'ordre  du  Temple. 

Cette  maison  devint  le  chef-lieu  d'une  com- 
manderie qui  comprenait  six  membres  :  les  Feuil- 
lées, membre  premier,  la  Chaux  en  Vaud,  membre 
second,  Cocieu  et  les  Clianaux,  membre  troisième, 
Escorcheloup,  membre  quatrième,  le  Temple 
de  Molisolle,  membre  cinquième  et  le  Temple  de 
Villars,  membre  sixième  (arch.  du  Rhône;  les 
Feuillées,  titres  communs,  1"  carton,  n°  18). 

Feblion  (Le),  h.,  c"'  de  Beaupont. 

Feu-Percé  (Le),  anc.  lieu  dit,  c°°  d'Echalion.  — 
Teira  sita  in  locovocato  ou  FuaPercia,  1895 (arch. 
de  l'Ain,  H  53). 

Fevrodx,  b.,  c°*  de  Vaux. 

FiAGEOLET,  f. .  c"'  de  ChàtiUon-sur-Clialaronne. 

Fiance  (La),  f. ,  c"  de  Saint-Nizier-le-Désert. 

FicBiN,  h.,  c"' d'Echalion. 


FiEuv  (Les),  lieu  dit,  c'"  de  Messiiny.  —  Terra  vo- 
cata  los  Fiouz,  1890  (lerr.  desMessimy). 

FiUAT,  h. ,  c"'  de  Montanay. 

FiLioLï,  h.,  c"' de  Villars. 

Fin  (La),  h.,  c"'  de  Pougny. 

Fiole  (La),  f. ,  c°*  de  i'Abergement-Clémentiat. 

FioLET,  f. ,  c"'  de  Saint-Nizier-le-Désert. 

FioBx  (Les),  f. ,  c"  de  Saint-Etienne-sur-Chala- 
ronne. 

FiscALS  VILLA,  localité  détruite ,  à  ou  près  Chalamont. 

—  Duos  mansos  in  villa  Fiscals  qui  fuerunt  Ste- 
phani  de  Calamunl,  1049-1109  (Rec.  des  chartes 
de  Cluny,  t.  IV,  n°  3o3i). 

FiTiGNiEC ,  c"'  du  c°°  de  Champagne.  —  *Fustiniacits. 

—  Futignyou,  i345  (archiv.  de  la  Côte-d'Or,  B 
775,  table).  —  Fitigniacus,  i345  (ibid.,  P  86 
r").  —  Fittigneou,  i345  (ibid.,  C  86  v").  — 
Fitigniou,    i563   (ibid.,    B   io453,    P    317  ï°). 

—  Fitignieu,  i634  (arch.  de  l'Ain,  H  873, 
f  46  r").  —  Fitignieux,  1790  (Dénombr.  de 
Bourgogne).  —  Fitigneux,  an  x  (Ann.  de  l'Ain). 

En  1789,  Fitignieu  était  une  communauté  de 
l'élection  et  suhdélégalion  de  Belley,  du  mande- 
ment de  Vairomey  et  de  la  justice  d'appel  du 
marquisat  de  ce  nom. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Genève,  ar- 
chiprêtré  du  Bas -Vairomey,  était  sous  le  vocabli> 
de  saint  André;  c'était  une  annexe  de  celle  de 
Champagne. 

Dans  l'ordre  féodal,  Fitignieu  était  une  dépen- 
dance du  mar(|uisatde  Vairomey. 

A  l'époque  intermédiaire ,  Fitignieu,  était  une 
municipalité  du  canton  de  Champagne,  district  de 
Belley. 

FivOLLES,  f. ,  c"°de  Virieu-le-Pelit.  —  Fivolles ,  grange , 
i643  (arch.  de  l'Ain,  H  4o3). 

Flaciaciis,  anc.  villa  gallo-romaine  depuis  longtemps 
détruite,  c"*  de  Saint-Jean-sur-Veylc.  —  In  agro 
Tromacensi  (corr.  Tornacensi) ,  in  villa  Croteldis 
et  in  villa  Flaciaco ,  ioi8-io3o  (Carlul.  de  Saint- 
Vincent  de  Màcon,  n"  464).  —  In  pago  Lugdu- 
nensi,  in  agro  Torniacensi ,  in  villa  Flaciaci,  1060- 
1 108  (ibid.,  n°  87).  —  Mansus  de  Flaciaco,  situs 
in parrochiatu  Chavaigniaci ,  1 387  (arch.  du  Rhône, 
titres  de  Laumusse,  chap.  1,  n"  19). 

Flageolièbe  (La),  anc.  mas.,  c"°  de  Monlceaux.  — 
La  Flajolery,  i385(Polypt.  de  Saint-Paul,  p.  67). 

Flagiec,  lieu  dit,  c°'  de  Belley. 

Flamabess,  locaUté  depuis  longtemps  détruite  qui  a 
légué  son  nom  à  un  étang  de  la  commune  de 
Bouligneux.  —  Elang  Flamarens,  1857  (Carte 
hydrogr.  de  la  Dombes,  feuille  8). 
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c"   de    Bcny.    —  Flamim,  xviu*  s. 
—  Les  Flmnaiiis,  18/17  (s'st-  post.). 
iieii  dit,  c"*  de  Saint-Élienne-sur- 


r. ,    c°'    de    Dompieire-de-Cliala- 


Flamexs  ,    Il 

(Cassini). 
Flakdre  (Em), 

Reyssouze. 

Fl.ANI>BI!tE    (Ll) 

mont. 
Fi.AiTDBiuE,  localité  disparue  ou  anc.  lieu  dit,  à  ou 

près  Izcna»p.  —   En  Flandrinan,   1467  (arcli.de 

l'Ain,  E  108). 
Flicellière,  localité  détruite,  à  ou  près  Bénonces. 

—  Flacilteria ,  1228  (arch.  de  l'Ain,  H  aa5). 
Flaceluèbes,  localité  détruite,    à   ou   près    Cliala- 

mont.  —  lier  publicum  de  Colotnonte  venus  Flacei- 
Ueret,  )433  (arch.  de  l'Ain,  H  lii). 
Flachère  (La),  localité  disparue,  à  ou  près  Arandas. 

—  Li  Flncheii,   i.î.32   (arcli.  de  l'Ain,  H  3ia). 
Flaiiec,  c°'  du  c°"  de  Virieu-le-Grand.  —  Flaceu, 

i346  (arch.  d"  la  Côte-d'Or,  B  84i,  f  3  v").  — 
Flaceou,  i346  {ibid.,  C  ItS  r").  —  Flaciou,  t346 
(ibid.,  f  48  r").  —  Flaciacus,  i429  (ibid., 
B  867,  r  407  v").  —  Flaxiacm,  ihi^h  (Guiche- 
non,  Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  194). —  Flaxieu  et 
Flaccieu,  i65o  (Guichenon,  Bugey,  p.  67).  — 
Flaxieux,  1790  (Dénombr.  de  Bourgogne). 

Avant  la  Révolution  Flaxieu  était  une  commu- 
nauté du  bailliajre,  élection  et  subdélégation  de 
Belley,  mandement  de  Rossillon. 

Flaxieu  était  le  cbef-lieu  d'un  archiprétré  du 
diocèse  de  Genève;  son  église  paroissiale  était  dé- 
diée à  saint  Maurice. 

La  terre  de  Flaxieu  dépendait  del'ancienoe  sei- 
gneurie de  Bugey.  Possédée,  à  l'origine,  par  des 
gentilshommes  ([ui  en  portaient  le  nom,  elle  fut 
érigée  en  baronnie,  en  1  496,  par  Philippe,  duc  de 
Savoie,  avec,  comme  dépendances,  Marignieu  et 
Billieu.  —  Le  chnttenu  et  maison  forte  de  Flaxieu, 
i563  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  10553,1"  ia6r°). 

A  l'époque   intermédiaire,    Flaxieu   était   une 
municipalité  du  canton  de  Ceyzérieu,  district  de 
Belley. 
FiAviEs  (Les),  f. ,  c°"  de  Saint-Jean-de-Gonville. 
Fliichcbe    (La),   h.,    c°*    de    Chavannes-siir-Reys- 

soiize.  —  La  Fléchiire,  1847  (stat.  post.). 
Fléchères,    chat.,    c"*   de   Fareins.   —   Flacheria, 
1890  (terr.  des  Messimy).    —    FlaclUri,    i4oi 
(ibid.).  —  Fteschère,   1067  (Bibl.  Dumb.,  t.  I, 
p.  478).  —  Flèchent,   1699  (ibid.,  p.  657). 

II  y  avait  dans  le  château  de  Fléchères  une 
chapelle  sous  le  vocable  de  saint  Bernard  où  l'on 
administrait  les  sacrements  et  qui  avait,  au 
xvii*  siècle,  le  titre  d'église  paroissiale.  Cette  cha- 
pelle fut,  par  la  suite,  unie  h  l'église  de  Saint- 


Olive.  —  il  y  n  paroisse  à  Fléchères,  1663  (Gui- 
chenon, Dombes,  t.  1,  p.  80).  —  Saint-Bernard 
de  la  Flaschiere,  aujourd'hui  Fleschere  et  Sainte 
Olive,  i665  (  Masures  de  rile-Barbe,  t.  11, p.  479). 

Fléchères  était  une  baronnie  de  Dombes  en 
toute  justice  et  avec  chàteau-forl.  Ses  plus  an- 
ciens seigneurs  connus  sont  les  palatins  de  Riotliers, 
seigneurs  de  Saint-Olive,  qui  la  possédaient  dès 
les  premières  années  du  xiu"  siècle.  Fléchères  fut 
érigé  en  baronnie,  à  une  date  inconnue,  mais  an- 
térieure à  i55o.  —  Domus  fortis  de  Flacheres, 
1298  (Bibl.  Dumb.,  t.  II,  p.  2S2).  —  Seigneuries 
de  Fléchères  et  Sainte  Olive,  i54o  (Baux,  Nobil. 
de  Bresse  et  de  Dombes ,  p.  a  1 2  ). 
Flescuanges  ou  Fesclanges,  ancienne  villa  qui  parait 
avoir  été  située  non  loin  de  Civrieux.  —  Fies- 
changes,  var.  Fesclamges  villa  quam  Artaudus 
cornes  dédit  Sancto  Stephano  [^Lugdunensi^,  984 
(Cart.  lyonnais,  t.  I,  n"  9). 
Fleubieux,  vill.,  c"*  de  Châtillon-sur-(jhalaronne.  — 
Floriacus,  1118  (Cartul.  de  Saint- Vincejil-de- 
Màcon,  p.  343).  — DeFluire,  laBo  env.  (pouillé 
de  Lyon,  f  i3  r°).  —  Fluires,  cas.  suj.  xiv'  s. 
(ibid.,  f  i3  v°,  add°°).  —  Fluyreu,  i324  (terr. 
de  Peyzieux).  —  Fluyriacus,  i325  env.  (pouillé 
ms.  de  Lyon,  (°  8).  —  Fluyrieu,  i463-i468 
(arch.  de  l'Ain,  H  846,  f  28  r°).  —  Floyriacus, 
i5o6  (pancarte  des  droits  de  cire).  - —  Ftoiriacus, 
i548  (ibid.).  —  En  la  parroisse  de  Flurieu, 
proche  la  ville  de  Chastillon-les-Dombes ,  1600 
(Guichenon,  Bresse,  p.  5i).  —  Fleurieu,  i656 
(visites  pastorales,  f  281).  —  Fleurieux-en- 
Dombes  ,  1743  (Pouillé  de  Lyon,  p.  4i). 

En  1789,  Fleurieux  était  une  communauté  du 
bailliage,  élection  et  subdélégation  de  Bourg, 
mandement  et  justice  d'appel  de  Chàtillon-les- 
Dombes. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prétré de  Dombes,  était  sous  le  vocable  des  saints 
Laurent  et  Didier;  les  chanoines  de  Saint-Just  de 
Lyon  en  furent  collateurs  jusqu'en  lôSa,  qu'elle 
fut  unie  au  chapitre  de  Chàtillon.  —  Ecclesia  de 
Floriaco,  1096-1120  (Cartul.  de  Saint-Vincent- 
de-Màcon,  p.  344).  —  Pairochia  de  Fluyria, 
(arch.  de  l'Ain,  H  862,  (°  76  v"). 

Dans  l'ordre  féodal,  Fleurieux  était  un  des 
membres  du  comté  de  Chàtillon-les-Dombes. 

A  répo(|ue  intermédiaire.  Fleurieux  était  une 
municipalité  du  canton  et  district  de  Chàtillon-les- 
Dombes. 
Flevbieiix,  h.,  c°'  de  Mognencins. —  Flureu,  1299- 
1869  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io455,  P  4o  r°). 


176 


DÉPARTEMENT  DE  L'AIN. 


—  tluyreu,  in  puirochia  de  Mogninem,  iSa/l 
(Icrr.  de  Peyiieux).  —  Flui-ieu,  i66a  (Guiclie- 
non,  Dombes,  t.  I,  p.  io8).  —  Fleurie,  166 a 
{ibid.,  t.  I,  p.  ia4).  —  Fleurieux,  iviii*  s.  (Au- 
bret,  Mémoires,  t.  Il,  p.  4 10).  —  Flurieux,  1847 
(stat.  post.). 

FiEinviLLE  (Le  Pokt-de-),  pont  sur  ia  Saonc  qui 
relie  Ponl-de-Vaux  à  Fleurville,  c"'  de  Verizet, 
Saône-et-Loire. 

FiBUTBON,  f.,  c"  de  Divonne. 

Fi.ÉviEu,h.,  c"'de  Briord.  — Flayviou,  i429(arch. 
de  la  Côle-d'Or,  B  847,  f°  626  r°).  —  Flévieux, 
1808  (Stat.  Bossi,  p.  i35). 

Fleïhiat,  b.,  c"°  de  Viriat.  —  Flovies,  c.  suj.  laSo 
env.  (pouillé  de  Lyon,  f°  i4  v°).  —  Floyriacus, 
i3ia  (arch.  du  Rhône,  titres  de  Laumusse  Tcis- 
songe,  chap.  i,  u°  8). —  Floyna,c.  rég.  i335 
env.  (terr.  de  Teyssonge,  f°  1  v°).  —  Floiria, 
i335  env.  (ibid.,  f  17  r").  —  Fluivia,  i335  env. 
(ibid.,  f  17  r°).  —  Fluyreu,  i335  env.  (ibid., 
(°  %8  v°).  . —  Fluyria,  iSSg  (arch.  de  l'Ain, 
H  86a,  1*76  v°),  1/192  (pouillé  de  Lyon,  r34r''). 

—  Fluiriacu»,  1878  (arch.  de  la  Cote-d'Or, 
B  574,  1°  17  r°).  —  Fleyriacus,  i464  (Brossard, 
Carlul.  de  Bourg,  p.  36o).  —  De  Fleyriaz,  i563 
(arch.  de  l'Ain,  H  9a3,  f°  219  v°).  —  Fleuria, 
1587  (pouillé  de  Lyon,  f  17  v°).  —  Fleiria, 
i65o  (Guichenon,  Bresse,  p.  98).  —  Fleyria , 
1670  (enquête  Boucbu). —  Fleyriat,  1808  (Stal. 
Bossi, p.  65).  —  Flériat,  1847  (stat.  post.). 

En  1789,  Fieyriat  était  une  communauté  du 
bailliage,  élection,  subdélégation  et  mandement  de 
Bourg. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  arcbi- 
prêtré  de  Bourg ,  était  sous  le  vocable  de  la  Trans- 
lation de  saint  Martin,  c'était  une  annexe  de  Vi- 
riat; le  droit  de  nomination  à  la  cure  appartenait 
à  l'abbé  de  Saint-Claude  qui,  à  dater  du  x\°  siècle, 
le  délégua  au  prieur  de  Jasseron.  —  Ecclesia  de 
Flariacu,  lis.  Floriaco,  11 84  (Dunod,  Hist.  des 
Séquan.,  t.  I,  pr.  p.  69).  —  Ecclesia  de  Fleiria, 
xvi"  8.  (pouillé  de  l'abbaye  de  Saint-Claude,  l'W., 
t.  I,  p.  LXXiï).  —  Fleyria:  Eglise  paiTochiale , 
Sainct-Martin ,  161 3  (visites  paslorales,  f  g't  r°). 

—  Fleyria,  annexe  de  Viria,  t6â6  (  visites  pasto- 
rales, rsa;^). 

Dans  l'ordre  féodal,  Fleyriat  dépendait  ancien- 
nement du  fief  des  sires  de  Bàgé;  au  xvin*  siècle, 
la  seigneurie  de  Fleyriat  était  unie  à  celle  de 
Viriat. 

A  l'époque  intermédiaire,  Fleyriat  était  une 
municipalité  du  canton  et  district  de  Bourg. 


FiiKS,  écart,  c°'de  Crozel. 

Fliks,  h.,  c°'  de  Saint-Genis-Pouilly. —  Fleye,  1277 
(arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  1229).  —  Fleyer,  i?i4 
(ibid.);  1437  (ibid.,  B  1100,  f  267  r');  1628 
(ibid.,  B  1107,  f  ii3  r°).  —  Flyez  et  Flyer, 
1573  (arch.  du  Rhône,  H  2191,  f"  715  et  826). 

—  Flye,  1744-1750  (arch.  du  Rhône,  titres  des 
Feuillées  ). 

Flies  était  une  seigneurie  avec  chàteau-fort 
possédée  originairement  par  des  gentilshommes  de 
même  nom,  sons  la  suzeraineté  des  sires  de  Gex 
qui,  en  1278,  la  prirent  en  fief  do  Béatrice  de 
Faucigny,  comtesse  douairière  de  Viennois.  — 
Lyoneta  domina  de  Jas  recognovit  se  tenere  in  feu- 
ditm  a  domina  Béatrice  dominium  castri  de  Fleye, 
1278  (Chevalier,  Invent,  des  Dauphins,  n°  i648). 

Flox  (Le),  ruiss. ,  afll.  du  Borrey,  c°"  d'Aranc  et 
d'Izenave. 

Flox  (Le),  ruiss.,  afll.  de  la  Brivaz,  coule  sur  le  ter- 
ritoire d'innimond.  —  Rivus  de  Fions,  1429 
(arch.  de  la  Côle-d'Or,  B  847,  P  4»  r°). 

Flon  (Le),  ruiss.,  afll.  du  Seran,  coule  sur  le  terri- 
toire de  Bclmont  et  d'Artemare. 

Flon  (Le),  ruiss.,  c"°  de  Vesancy.  —  Aquadouz.  Fions, 
1397  (^fch.  de  la  Côte-d'Or,  B  1096,  P  63  r"). 

Flokeîicb,  f.,  c"°  de  Brénod. 

Florence  (Le  Modlin-de-),  c"' de  Marboz.  — •  Mou- 
lin-de- Floranche,  xvKi's.  (Cassini). 

FLoniMotci,  anc.  cbàteau-fort,  auj.  simple  lieu  dit, 
c'"  de  Gex.  • —  Castra  de  Gayo  et  de  Florido 
Monte,  i353  (Chevalier,  Invent,  des  dauphins, 
n"  i46i). 

Flouget  (Le),  ruiss.,  c"  de  Gex.  —  Aqua  de  Flou- 
gez,  1390  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  logi; 
f  28a  r°). 

FiDiz  (La),  h.,  c"  d'Echallon. 

Fluigeau  (Le),  ruiss.,  afll.  du  Grand-Rieux. 

Fluivel  (Le),  anc.  lieu  dit,  c"'  de  Samognat.  — 
• — ■  Ou  Fluyvel,  i4i9  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  807,  f  10  v"). 

Fldmet,  m'",  c°"  de  Maillât. 

Fluvon,  f. ,  c°'  de  Lhopital. 

FoissiAT,  c"'  du  c°°  de  Montrevel.  —  Inpago  Luc- 
duneiise ,  in  fine  Blamacense ,  in  quarta  Fulcia- 
cense,  lis.  Fusciacense ,  gaS  (Rec.  des  chartes  de 
Cluny,  t.  I,  n°  aSi,  d'après  une  copie).  —  Foys- 
siacus,  1268  (arch.  du  Rhône,  titres  de  Lau- 
musse, Teyssonge,  chap.  i,  n°  i).  • —  Foistiacus, 
i3i2  (Guichenon,  Savoie,  pr. ,  p.  160).  —  Foy- 
siacus,  i335  env.  (terr.  de  Teyssonge,  S°  ai  v°). 

—  Foisiacus,    i335    env.    (ibid.,   f  26  r°).  — 
Foyssiacus  m  Bressia,   j355  (Guichenon,  Bresse 
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el  Bugey;  pr.,  p.  io4).  —  Foi/stia,  ii68  (arcli. 
de  la  Cote-d'Or,  B  586,  f  29  v°).  —  Foissia, 
i535  (Guichcnon,  Bresse  cl  Bugey,  pr. ,  p.  34). 

—  Foysies,  i5'i8  (panrarte  des  droits  de  cire). 

—  Foissiac,  i563  (arcIi.  de  l'Ain,  H  92a, 
(°  433  r°).  —  Foissiaz,  i563  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  io45o,  f  4a  v");  1789  (pouiiié  de 
Lyon,  p.  39).  —  Foyssial,  i656  (visites  pasto- 
rales, f  32  4).  —  Foiêtia,  xviii*  s.  (Aubret,  Mé- 
moires, t.  II,  p.  296).  —  Foissiat,  an  x  (Ann.  de 
l'Ain). 

Sous  l'ancien  régime,  Foissiat  était  une  commu- 
nauté du  bailliage,  élection  et  subdélégalion  de 
Bourg,  mandement  et  justice  d'appel  do  Montrevel. 
Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prétré  de  Bourg,  était  dédiée  aux  saints  Denis  et 
Didier;  le  prieur  de  Gigny  en  était  collateur.  — 
Eccletia  de  Foissia ,  laSo  env.  (pouillé  de  Lyon, 
f  i4  v°).  —  Foissiaz.  Eglise  parrochiale;  Saint 
Denyt  et  Saint  Didier,  i6i3  (visites  pastorales, 
f  180  r"). 

Dans  l'ordre  féodal ,  Foissiat  était  une  seigneu- 
rie en  toute  justice,  du  fief  de  Bàgé.  Possédée  au 
xiii'  siècle  par  des  gentilshommes  de  mêmes  nom 
et  armes,  cette  seigneurie  fut  donnée,  en  i355, 
par  Amé  V,  comte  de  Savoie,  à  Guillaume  de  la 
Baume,  dont  la  postérité  en  jouissait  encore  en 
1789,  en  titre  de  baronnie  et  comme  membre  du 
comté  de  Montrevel.  —  Cattrum  Foyssiaci,  1249 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  564,  a). 

A  l'époque  intermédiaire,  Foissiat  était  une 
municipalité  du  canton  de  Montrevel,  district  de 
Bourg. 

FoLATiÈBE  (La),  localité  disparue,  c"'  de  Curtafond. 
— •  Apud  la  Foulaliry,  1490  (terr.  des  Chabeus, 
r  57).  —  Foulateria,  1490  (ibid.). 

FoLATiKBE  (La),  11.,  c°'  de  Polliat. 

FoLATiinE  (La),  anc.  lieu  dit,  c°*  de  Viriat.  —  Enla 
Foulatiri,  i335  env.  (terr.  deTeyssonge,  1"  17  r°). 

—  In  Foulateria,  )335  env.  (ibid.). 
FoLATiÈBE  (La),  h.,  c"'  de  Virignin. 
FoL-EssenT  (Eu),  m°°  is.,  c"  de  Gex. 
Folie  (La),  h.,  c°*  de  Bourg. 

Foti»  (La),  11.  et  m'",  c""  de  Crottet. 

Folie  (La),  écart,  c™  de  Saint-Étienne-sur-Chala- 

ronne. 
FoLiET,  cliàt. ,  c°*  de  Foissiat. 
FoLioLSE  (La),  ruiss.,  c"'  de  Montréal.  —  Becium 

de  Folioiua,  i437  (arch.  de  la  Cole-d'Or,  B8i5, 

f  ai  v°).  —  Becium  de  Folliouia,   i437  [ihid., 

C  349  r"). 
FoiXATiÈKE  (La),  anc.  nias.,  c°'  de  Montauay.  —  Le 


mas  de  la  Follatiere,  à  Montanay,  xviu"  s.  (Au- 
bret, Mémoires,  t.  II,  p.  58). 

FoLLiET  (Le),  h.,  c°'  de  Crans.  —  Folliet,  xviii"  s. 
(Cassini). 

Folliet,  anc.  maison-forte,  c'"  de  Peron.  —  Domus 
forlis  de  Folliet  sita  supra  Logra,  1397  (arch.  de 
la  Côte-d'Or,  B  1096,  f  98  r°). 

FoxBLEiNS  (Le),  ruiss.  —  Voir  Font-Bleins. 

Fond  (Le),  écart,  c"*  d'Evoges. 

Foutaise  (La),  ruiss.  atll.  de  l'Ain. 

Fontaine  (La),  ruiss.,  affl.  du  Fombleins. 

Fontaine  (La),  ruiss.,  alll.  de  la  Reyssouze. 

Fontaine  (La),  ruiss.,  alU.  de  la  Saône. 

Fontaine  (La),  ruiss.,  alll.  du  Soinan. 

Fontaine  (La  Grande-),  ruiss.,  affluent  du  Rhône, 
c"'  de  Cuioz. 

Fontaine  (La  Mère-),  ruiss.,  alll.  de  l'Arvière. 

Fontaine  (La  Sainte-),  fontaine  abondante,  c""  de 
Flaxieu  (Stat.  Bossi,  p.  i5o). 

Fontaine  (La),  f.,  c°"  de  Condeyssiat.  —  Fontana, 
in  parrochia  de  Condoysia,  1282  (arch.  du  Rhône, 
la  Platière,  vol.  i4,  n"  8). 

Fontaine  (La),  h.,  c"'  de  Corbonod. 

Fontaine  (La).  vilL,  c"  de  Parcieux. 

Fontaine  (La),  h.  et  anc.  fief  de  Dombes,  c°'  de 
Rancé. — •  Le  fief  de  la  Fontaine,  1662  (Guiche- 
non,  Dombes,  t.  I,  p.  74).  —  La  Fontaine-en- 
Bresse,  i665(Masuresdc  l'Ile-Barbe,  t.  ll,p.342). 

Fontaine  (La),  domaine  rural,  c"°  de  Relevans. 

Fontaine  (La),  c""  de  Replonges.  —  La  Fonlanna, 
149a  (arch.  de  l'Ain,  H  79D,  f'  17  r°). 

FoNTAisR  (La),  anc.  fief  assis  à  Collonge,  faubourg 
de  Saint-Sorlin.  —  Apud  la  Fontana,  iai3 
(Carlul.  lyonnais,  t.  I,  n"  120). 

La  Fontaine  était  une  seigneurie  avec  maison 
forte,  possédée,  du  xii'  au  xviii'  siècle,  par  des 
gonlilshommos  qui  en  portaient  le  nom  et  dont 
l'hommage  passa  successivement  des  sires  de  Coiigny 
aux  sires  de  la  Tour-du-Pin,  aux  dauphins  de 
Viennois  et  enfin,  en  i355,  aux  comtes  de  Savoie. 
Au  xviii'  siècle,  la  Fontaine  relevait  du  marquisat 
de  Saint-Sorlin.  — ■  Artoldui  de  Fonte,  ii4i 
(Gall.  Christ.,  t.  IV,  instr. ,  c.  16).  —  G.  de  Fonte, 
miles  de  Sancto  Saturnino,  laao  env.  (arch.  de 
l'Ain,  H  3i5).  —  Guiffredut  de  la  Fontana,  1262 
{ibid.,  H.  287). 

Fontaine  (Derbièbe-la-),  écart.  c°'  de  Saint-Sorlin. 

Fontaine  (La),  h.,  c"°  de  Savigneux. 

Fontaine  (La),  écart,  c"*  de  Sergy. 

Fontaine-à-l'Ocrs  (La),  lieu-dit,  c°'  de  Matafelon. 

FoNTAiNE-AU-LoDP  (La),  licii-dit,  c"'  de  Renonces. 

Fostaine-Hésite  (La),  ruiss.,  alll. de  la  Valserine. 
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FoxTAiNB-BiNiiE  (La),  11.,  c°'  de  Chézery. 
Fontaire-Bénite  (La),  f.,  c°*  de  Reyrieux. 
FoMAiKE-CisE  (La),  source,  c"  d'Izernore. 
Fostaine-de-Feb  (La),  écart,  c"  de  Saint-Jean-sur- 

Vcylc. 
FoMTAiNE-DE-PiNACou  (La),  afil. du  VeyroTi ,  coulesur 

le  territoire  de  Mérijjnal. 
Fo:(TAixF.-DES-MEnyEiLLES  (La),  ruiss. ,  aUL  du  Rhône. 
FoNTAiNE-DE-ToRsiN  (La),  ruiss. ,  c°°  d'Oyonnax.  — 

Fonlana  de  Tortin,   liSy  (arcli.de  la  Côte-d'Or, 

B  8i5,  P  283  v°). 
Fostaine-d'Or  (La),  ruiss.,  alll.  du  Rhôae,  c"*  de 

Lagnieu. 
FoMTAiNE-Du-FEn  (La),  lieu-dit,  c'"  de  Seillonnas. 
Fontaine-db-Renard  (La),Ii.,c°*  de  Saint-Jean-sur- 

Royssouze. 
Fontaine-Manon  (La),  m°°  is. ,  c"  de  Vancliy. 
FoNTAiNE-NoiDE  (La),  éoart,   c"*  de  (lorveissial. 
Fontaine-Noire  (La),  lieu  dit,  c"  d'Ecliallon. 
Fontaine- Reine   (La),    source,    c°*    de    La-Balme- 

Sappel. 
Fontaines  (Les),  ruiss.,  affl.  des  Leschères. 
Fontaines,  h.,  c"'  de  Certines.  —  Fontanes,  i34i 

env.  (terr.  du  Temple  de  MoUissole,  f°  16  r°). — 

Fontannes,  i34i  env.  (ibid.fC  9  r°). 
Fontaines,  anc.  mas,  c°°  de  Châtenay.  —  In  parro- 

chia  de   Chastaneis,   nuinius  dicta»   de  Fontanis, 

lalig  (Ribl.  Dumb.,  t.  Il,  p.  133). 
Fontaines  (Les),  écart,  c"'  de  Chevroux. 
Fontaines  (Les),  h.,  c°"  de  Corbonod.  —  Fontanes, 

i/ii3   (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  90A,  P  81  r"). 
P'ontaines  (Les),  écart,  c°*  de  Genouilleux. 
Fontaines  (Les),  b.,   c"°   de    Saint-Jean-sur-Reys- 

souze. 
Fontaine-Saiée  (La),  lieu  dit,  c°'  de  Villereversure. 
Fontaines-Baron  (Les),  ruiss.,  afll.  duRliône,  coule 

sur  le  territoire  d'Iiijoux. 
Fontaine-Tiède  (La),  lieu  dit,  c"*  de  Cbampdor. 
Fontaneis,  ancienne    grange,   c"*  de  Cliarix    (Cas- 

sini). 
Fontanelle,  localité  détruite,  c°°  de  Ciirtalond.  — 

Fontanella,    i345    (arcb.    du   Rliône,    terr.    de 

Saint-Martin,  I,  P  18  r°).  —   La  Fontanna  de 

Fontanellan,   i345  (ibid.,  (°  i3  v°).  — •  La  martz 

de  Fotanellan,  lâio  env.  (arch.  de  l'Ain,  terr.  de 

Saint-Martin,  (°  61  v°). 
Fontanelle,  f.  et  chat. ,  c"  de  Savigneux. 
Fontanelles  (Les),  ruiss.,  afll.  du  Solnan. 
Fontanelles,  écart,  c"'  d'Ambérieux-en-Dombes.  — 

De    Fontanellis,     1326    (Guichenon,     Bresse    et 

Bugey,  pr.,  p.  aSo).  —  Fontaneles,  laSg  (Cart. 

lyonnais,  t.  Il,   n°  555).  —  FonlaneUe» ,    i334 


(Grand  cortul.  d'Ainay,  I.  1,  p.  igi).  —  Fonta- 
nelle,   1667   (Bibl.   Dumb.,   t.   I ,   p.   482). 

Fontanelles ,  anciennement  la  Maison  Bouquet , 
était  une  seigneurie   de  l'ancien  fief  de  Villars, 
possédée,  à  partir  du  xiii*  siècle,  par  des  gentils- 
hommes qui   en  portaient  le  nom.   — -  Dominu» 
Albertus    de    Fontanellis,     1272    (Grand    cartul. 
d'Ainay,  t.  I,  p.  3ig).  —  La  maison  de  Boequel 
de   Laije,   appelée   Fontanelle,   xviii'  s.    (Aubret, 
Mémoires,  t.  Il,  p.  5io). 
Fontanelles  (Les),  lieu  dit,  c°'  de  Marsonnas.  — 
En  la  paroisse  de  Marssona ,  lieu  dit  ez  Fontanelles, 
1763  (arch.  de  l'Ain,  H  899,  P  187  r"). 
Fontanesse,  m°°  is.  ,c™  de  Charix. 
Fontanet,  écart,  c°°  de  Saint-Trivier-de-Conrtes. 
Fontanette,  m^is.,  c°'  d'injoux. 
FoNTANiEU,  lieu  dit,  c"'  de  Brégnier-Cordon. 
Fontanilles  (Les), localité  disparue,  c"'  d'Ambérieu- 
en-Bugev.    —    Fontanilles,    i344    (arch.   de   la 
Côte-d'Or,  B  870,  P  35  r"). 
Fontahamiel,  h.,   c"  de  Lescheroux.  • —  Apud  Pon~ 
tem  mellis ,  parrochie  da  Lescheroux ,  1 4  A  2  (  arch.  de 
la  Côte-d'Or,  B  726,  P  i5  r").  —  Fontaramie, 
XTiii'  S.   (Cassini).  —   Fontalamier,    i845  (Etat- 
Major). 
Font-Bernallin  (La),  ruiss.,  afll.  de  la  Saône,  coule 

sur  le  territoire  de  la  c°*  de  Parcieui. 
Font-Bleins  (Le),  ruiss.,  afll.  du  Formans,   c°"   de 
Savigneux,  Mizérieux  et  Sainte-Euphémie.  —  La 
rivière    des    verneis  d'Ars   appelée   de    Fontblein, 
xviii"  s    (Aubret,  Mémoires,  t.  II,  p.  .')io). 
Font-Bleins,  h.,  c'"  de  Savigneux. 
FoNT-Dn-GoRS  (La),  ruiss.  ,c"' de  Druillat.  —  Jotta  lo 
violet  tendent  de  Hossetes  fers  la  Font  del  Gors ,  1 34 1 
env.  (terr.  du  Temple  de  MoUissole,  P  35  r°). 
FoNTENAiLLE,  m°°  is. ,  c"*de  Pressiat. 
Forats  (Les),  h.,  c"  de  Jayat. 
FoHAïs  ou  Forets  (Les),  h.,  c"  de  Monlrevel. 
Force  (La),  m""  is. ,  c"  de  Vanchy. 
Forens,   c"°  du  c""    de   Chàtillon-de-Michaille.    — 
Forans,  1670  (enquête  Bouchu). 

En  1789,  Forens  était  un  village  de  la  pa- 
roisse de  Chézery,  bailliage  et  élection  de  Belley, 
subdélégation  de  Nantua,  mandement  de  Seys- 
sel. 

Forens  fut  érigé  en  paroisse,  sous  le  vocable  de 
saint  Laurent,  le  28  août  1808. 

A  la  difierence  de  Chézery  qui  resta  à  la  Sa- 
voie jusqu'au  traité  de  Turin  de  1760,  Forens 
fut  réuni  à  la  France  par  le  traité  de  Lyon ,  en 
1601. 

Dans  l'ordre  féodal, ce  village  était  une  dépen- 
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dance  de  la  seigneurie  de  Chézery  qiii  apparte- 
nait à  l'abbé  du  lieu. 

A  l'époque  intermédiaire,  Forens  et  Champfro- 
nier  formaiont  une  municipalité  du  canton  de 
Cliàtillon-de-Michaille,  district  de  Nantua. 

FoBEST  (La),  h.,  c°*  de  Cormoramhe. 

FoBESTEï  (Le),  anc.  grange  à  ou  près  Lochieu.  — 
Grange  du  Foretley,  1609  (arch.  de  l'Ain, 
H4o9). 

FoRESTiBBS  (Les),  h.,  c"'  dj  Montagnat. 

FoBÈT  (La),  ruiss.,  atH.  du  Solnan. 

FoRÈT  (La),  h.,  c°'  de  l'Abergement-de-Varey. 

FoBiT(LA),  h.,  c"'  d'Arbignieu. 

FoBÈT  (La),  f. ,  c"'  de  Bàgé-la-Ville.  — •  Foretla, 
i344  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  55a,  f  9  r').— 
Maruus  de  la  Forett,   i3à/i  {ibid.,  f  i.3  v"). 

FoBèT(LA),  f. ,  c°*  de  Cliaveyriat.  —  Foreêta,pttr- 
rochie  Cliaveyriaci ,  î  iflo  (arch.  de  l'Ain ,  H  879  iis , 
f  82  v°).  —  La  Forez,  1^97  (Terrier  des  Cha- 
bcu,  (°  78).  —  Foret,  xmi'  s.  (Cassini). 

FoBÉT  (Li),  h.,  c"*  de  Cormoranche.  —  Maïuus  de 
Foreata,  in  parrochia  de  Cormarenchi,  1279 
(Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  ai). 

FoBKT  (La),  h.,  c°°  de  Courtes.  —  Foretla ,  parro- 
chie  de  Courtoux ,  i4i6  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  717,  f  178  v°).  —  Foreêt,  ihtti  {ibiil.,B  72/1, 
r  3i4  r"). 

FoBÈT  (La),  h.,  c"  do  Curtafond. — Apud  Forettam, 
i335  env.  (terr.  de  Teyssonge,  C  ao  v"). 

FoBÈT  (La),  h.,  c"  de  Malafrelaz.  — •  De  Foretta, 
i345  (arch.  du  Rhône,  terr.  de  Saint-Martin,  I, 
f  12  v°).  —  La  Forc«(e,  XTiii*  s.  (Cassini). 

FoBKT  (La),  écart,  c'"  de  ilantenay-Montliii. 

FoRÈT  (La),  h.,  c"  de  Marboz.  —  La  Forett,  i563 
(arch.  de  l'Ain,  H  992,  P  822  v°). 

FoBÉT  (La),  h.,  c"*  de  Marsonnas.  —  Foretta, 
i4io  env.  (terr.  de  Saint-Martin,  P  98  v°).  — 
La  Forett,  parroitte  de  Marttona,  1763  (arch.de 
l'Ain,  H  899,  P  188  v"). 

FoBÉT  (La),  écart,  c°"  de  Mionnay. 

FoBÈT  (La),  h.,  c"  du  Montellier. 

Forêt  (La),  m°°  is. ,  c°"  de  Pcyrieu. 

FoBÉi  (La),  h.,  c™  de  Polliaf. 

Forèt(La),  f.,  c"'  de  Saint-Gcorges-sur-Renon. 

FoBÉr  (La),  locaterie,  c"  de  Saint-Nizier-le-Désert. 

Forêt  (La),  écart,  c"  do  Saint-Sulpice. 

Fobêt-d'Arïières  (La),  forêt  domaniale,  consei-va- 
tion  de  Màcon,  inspection  de  Belley,  cantonne- 
ment d'Artemare.  Cette  forêt  qui  mesure  un  peu 
plus  de  378  hectares  est  peuplée  de  feuillus  et  ré- 
sineux; antérieurement  au  décret  de  1789,  elle 
appartenait    aux  chartreux    d'Arvières.    La    forêt 


d'Arvières  s'étend  sur  les  communes  de  Lochieu 
et  de  Brénai. 

Forêt-de-Gene»rais  (  La  ) ,  forêt  de  sapins ,  c°*  de  Thé- 
zillieu. 

Foeèt-de-Jaiuodx  (La),  forêt  de  sapins,  c°'deThé- 
zillieu, 

Forèt-de-Lare«as  (La),  forêt  domaniale  de  feuillus, 
c°*  de  Certines.  —  La  Forest  de  Larina,  i536 
(Guichenon, Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  5i). 

Fobét-de-Meïbiat  (La),  forêt  domaniale,  conser- 
vation de  Màcon,  inspection  et  cantonnement  de 
Nantua.  Cette  forêt  couvre  53 1  hectares  et  est  en- 
tièrement peuplée  de  résineux;  elle  a  passé  du 
domaine  des  chartreux  do  Meyriat  dans  celui  de 
l'État,  en  vertu  du  décretdu  2novembre  178g.  — 
La  forêt  de  Meyriat  est  située  sur  les  communes 
de  Vieu-d'Izenave  et  de  Condamine-la-Doye. 

FoBÈT-DE-MoNTBÉAi.  (La),  forét  communalo  peuplée 
de  résineux.  — -  Nemm-a  Mnntis  regalis,  1487 
(arch.de  la  Côte-d'Or,  B  3i5,  f  269  r"). 

FoBÉT-DE-PoRTES  (La),  forêt  domaniale,  conservation 
de  Màcon,  inspection  de  Belley,  cantonnement 
d'Ambérieux-en-Dombes.  Cetle  forét,  qui  couvre 
878  hectares,  est  peuplée  de  feuillus  purs  ou  mé- 
langés; elle  est  redevable  de  son  nom  à  la  Char- 
treuse de  Portes  qui  en  resta  propriétaire  jusqu'au 
décret  du  a  novembre  1789  portant  suppression 
des  bénéfices  ecclésiastiques. 

FoRÊT-DE-PoTOD  (La),  forét  de  sapins,  sur  les  c°" 
d'Apremont  et  d'Echallon. 

FoBÊT-DE-RossiLLON  (La),  forét,  c°"  de  Rossillon.  — 
Foretta,  i43o  (Brossard,  Cartul.  de  Bourg, 
p.  208). 

Le  fief  de  la  foret  de  Rossillon  relevait  de  la 
seigneurie  de  Grammont. 

Forèt-de-Saint-Jean  (La),  h.,  c°°de  Saint-Genis-sur- 
Menthon. 

Fobèt-de-Saint-Martis  (La),  bois,  c""  de  Curtafond. 

Forêt  DE  Seillon  (La),  forêt  domaniale,  conserva- 
lion  de  Màcon,  sous-inspection  et  cantonnement 
de  lîourg. 

Cetle  forêt  s'étend  sur  61 4  hectares,  qu'elle 
emprunte  aux  communes  de  Péronnas  et  de  Mon- 
tagnat; elle  est  entièrement  peuplée  de  feuillus 
mélangés.  Antérieurement  au  décret  du  2  no- 
vembre 1789,  la  forêt  de  Seillon  appartenait  à  la 
Chartreuse  de  ce  nom.  —  Nemut  Seiltonis,  1878 
(Brossard,  Cartul.  de  Bourg,  p.  49).  —  En  la 
forett  de  Seillon,  iG5o  (Guichenon,  Bresse, 
p.  107). 

Forét-Saint-Jean  (La),  anc.  forêt,  c""  de  Saint-Tri- 
ïier-sur-.Moignans. 

33. 


180 


DEPARTEMENT  DE  L'AIN. 


FonÊT-SAiME-MiniE  (La),  lieu  dit,  r"  de  Condeys- 
siat. 

FoRêr-DES-MocssiÈRES  (La),  forêt  de  sapins,  c""  de 
Brénod  et  du  Petit-Abergeracnt. 

FoBÈT-DES-OiEs  (La),  anc.  bois,  c"°  de  Saint-Jean- 
de-Tliurigneux.  —  La  forêt  de»  Oies,  xviii'  s. 
(Aubret,  Mémoires,  t.  II,  p.  /129). 

Forèt-bc-Eobt-de-l'Eclcse  (La),  forêt  domaniale, 
conservation  de  Màcon,  inspection  de  Nantua, 
cantonnement  de  Châtillon-de-Michaille.  Cette 
forêt,  qui  ne  mesure  pas  plus  de  87  hectares,  est 
entrée  dans  le  domaine  de  l'Etat  par  suite  d'ac- 
quisitions et  de  legs  récents;  elle  est  peuplée  do 
feuillus  mélangés. 

FoBGE  (La),  m°°  is.,  c°"  de  Gex. 

Fonr.E  (La),  h.,  c"*  d'Oyonnax. 

FonjATTiÈRES  (Les),  localité  disparue,  c"'  de  Tossiat. 
—  En  le$  Forjattiret,  1784  (les  Feuillées, 
carte  â). 

FoRMAHS  (Le),  rivière,  naît  à  Ars,  traverse  Mizé- 
rieux,  Sainte-Eupliémie  et  Saint-Didier  et  va  se 
jeter  dans  la  Saône,  entre  Saint-Bernard  et  Tré- 
voux, après  un  cours  de  6,5oo  mètres. —  In  ipsa 
villa  [Arlis]  unum  mulnarium  quod  est  super  aqua 
Folmoda  volvente,  980  env.  (Petit  rartul.  d'Ainay, 
n°  181).  —  *Formoa7is,  \m'  s.  et  au  cas  obi. 
Ritut  de  Formoan,  is&li  (Bibl.  Dumb. ,  t.  1, 
p.  i63);  i3o4  (Guigue,  Docum.  de  Dombes, 
p.  268).  —  Formons,  i3oo  {ibid.,  p.  aSg).  — 
La  rivière  de  Formons,  1663  (Guicbenon,  Dom- 
bes, t.  I,  p.  77). 

Formoans,  auj.  Formans,  remonte  à  *Fohnod- 
incu-s,  dérivé  de  Folmoda,  au  moyen  du  sulUxe 
-inco-. 

Formarêche  (La),  anc.  lieu  dit,  à  ou  près  Thé- 
zillieii.  —  La  Foiinaretchi ,  1364  (arch.  de  l'Ain, 
H  àoo). 

Fornacuerel,  anc.  lieu  dit,  c""  d'Anglefort.  —  En 
Fornacherel,  i4do  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  908 , 
P  86  r"). 

FoRNERiE  (La),  m°°  is. ,  c"'  de  Belley. 

F'oRNET  (Le),,  h.,  c""  d'Echallon. 

Fort  (Le),  ruiss. ,  afll.  du  Baillet. 

Fort  (Le),  f. ,  c"'  de  Brénod. 

Fort  (Sods-le-),  lieu  dit,  c"*  de  Tenay. 

Fort-Barat  (Le),  f. ,  c"  de  Marlieux. 

Fort-de-Pierbe-Châtel  (Le),  fort,  c""  de  Virignin. 

Fort-de-Bossettes  (Le),  localité  détruite,  c""  de 
Druillat.  —  Li  fort  de  Rossetes,  1841  env.  (terr. 
du  Temple  de  MoUissolle,  (°  34  r"). 

Fort-dks-Bancs  (Lb),  fort,  c""  de  Virignin. 

Fort-de-Vancia  (Le),  fort,  c"*  de  Miribel. 


Ce  fort  fait  partie  de  la  nouvelle  enceinte  for- 
tifiée de  Lyon. 

FoRTiÈRE  (La),  anc.  fief,  à  ou  près  Lagnieu.  — • 
Peints  Fortis  quondam  dominus  domusfortis  de  la 
Forten,  1829  (arch.  de  l'Ain,  H  3oo). 

Fobt-Janot  (Le),  h.,  c"'  de  Saint-Maurice-de-Gour- 
dans. 

Fort-l'Ecluse  (Le),  fort,  c"  de  Léaz.  —  Castrum  de 
Clusa,  1377  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  isag).  ■ — ■ 
Clusa  de  Gayo,  1386 ^Chevalier,  Invent,  des  dau- 
phins, n°  i6o5).  —  La  Cluse  de  Gaz,  1393 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  1287).  —  Domusfortis 
de  Clusa  de  Gaio,  i8o5  (ChevaUer,  Invent,  des 
dauphins,  n°  1667). 

Le  Pas-de-l'Écluse ,  que  domine  le  fort  du 
même  nom,  a  été  décrit  avec  une  grande  pré- 
cision par  César  :  rsErant  omnino  itinera  duo, 
quitus  itinerihus  domo  exire  passent  [  Helvetii]  : 
unum  per  Sequanos,  angustum  et  difficile,  inler 
montem  Juram  et  flumen  Rhodanum,  vix  qua  »m- 
guli  carri  dticerenttir,  mons  nutem  altissimus  im- 
pendebat,  ut  facile  perpauci  pnhibei-e  passent 
(fl.  G.,  I,  6,  1,  éd°°  Kùbler). 

11  y  avait  un  péage  au  Pas-de-1'Ecluse.  —  Li 
pioges  de  la  cluse  de  Gaz,  1293  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  1287). 

Le  village  de  la  Cluse  appartenait,  au  xii' siè- 
cle, aux  religieux  de  Saint-Claude  qui  en  avaient 
reçu  confirmation,  en  11 84,  de  l'empereur  Fré- 
déric-Barberousse  ;  c'était  une  dépendance  du 
comté  de  Genève.  Cédé,  en  13  35,  par  l'abbaye 
de  Saint-Claude  à  Amédée  II ,  sire  de  Gex ,  qui  y 
fit  construire  une  maison-forte,  il  fut  hommage, 
en  1378,  à  Béatrix,  dame  de  Faucigny,  par 
Lionette,  dame  do  Gex;  en  1296,  Guillaume 
de  Joinville,  sire  de  Gex,  le  vendit  à  Amédée  V, 
comte  de  Savoie. 

Au  xviii'  siècle,  le  rFort-de-la-Clusen  était  le 
siège  d'un  gouvernement  particulier,  avec  garni- 
son, dans  la  lieutenance  générale  de  Bresse  et 
Bugey. 

Fort-Sarrazin  (Le),  c"*  d'Ambronay. 

On  donne  ce  nom  aux  vestiges  de  terrassements 
qui  subsistent  encore  dans  la  plaine  d'Ambronay, 
non  loin  de  la  gare  du  chemin  de  fer  de  Paris  à 
Genève.  Ces  terrassements  sont  sans  doute  ceux 
que  firent  faire,  au  xiv"  siècle,  les  dauphins  de 
Viennois,  alors  maîtres  du  pays.  —  En  faisant 
foncés  et  terraux  grands  au  plan  d'Ambronay,  dez 
Ambronay  jusqu'à  la  riviei'e  d'Enz,  i33o  (Du 
Chesne,  Dauphins  de  Viennois,  pr.,  p.  47).  — 
Fort    Sarasin,   raie,   xviii'   s.    (Cassini).  —   La 
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Motte  Sairasin,  ancien  fort  miné,  i8i3  (État- 
Major). 

FoBTiiNi!  (La),  h.,  c°"  de  Lent. 

FoBT- Vieil,  h.,  c°*  de  Flaxieu. 

FosïT,  h.,  c""  de  Cruzillcs-les-Mépillat.  —  Foset, 
i443  (arch.  de  l'Ain,  H  798,  f  .")ii  r"). 

FossARD  (Le),  anc.  bois,c"'  de  Dommartin-de-Lare- 
nay.  . —  Neinu>  doti  Foitart,  xv*  s.  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  D  .■370). 

FossBAU  (Le),  écart,  c"  de  Bénonccs. 

FnssE-Ao-Loup  (La),  m°°  is.,  c"  de  Chevroux. 

FossEBBURE,  c°'  de  Trévoux.  —  A  fottatit  Caitri 
tuque  ad  fottata  de  Fotsebi-une,  i3oo  (BibL 
Dumbcnsis,  t.  I,  p.  69). 

FossÉ-DEs-EcBETs  (GiiASD-),  fossé  qui  traverse  ie 
Grand-Marais-dcs-Echets,  c°*  de  Tramoyes. 

FossÉ-DEs-PBAiniES-BERSALiN  (Le),  riiiss. ,  afll.  de  la 
Saône,  c"  de  Reyrleux. 

Fossé -Noi«  (Le),  mis*.,  afll;  de  la  Grande - 
Veyle. 

FosSBSs,  anc.  maison-forte,  c*  de  Relcvans.  - —  6a- 
mai$on  de  Fossens  site  dans  la  paroisse  de  Saint- 
Cire,  près  Chdtilton,  i344  (acte  cité  par  Auhret, 
Mémoires,  t.  II,  p.  a53). 

Fosses  (Les),  ruLss. ,  afll.  de  la  Saône,  c"  de  Mont- 
ceaux.  —  Rivulus  de  Fossas ,  1 3  a  4  (  terr.  de 
Peyrieux). 

Fosses  (Les),  h.,  c"  de  Condeyssiat. 

FossiEB,  b.,  c"  de  Cbarancins.  —  Fossiou,  i345 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  776,  T  82  v°).  —  Fo»- 
sieui,  1847  (slat.  post.). 

Fossr,  écart,  c°*  de  Condeyssiat. 

Fou  (Le),  ni°"  is.,  c"  de  L'HôpiUL 

FocGE  (La),  ruiss. ,  afll.  du  Marlieu. 

F0B0E  (La),  localité  disparue,  c°*  d'Arbent.  —  La 
Fogi,  i4o7  (censier  d'Arbent,  T  19  v").  —  /(er 
per  quod  itur  de  Monte  apud  Fogiam,  i4ia(tAiW., 
r  64  v"). 

FoDSE  (La),  cascade,  c"  de  Cerdon. 

FocoE  (La),  anc.  bois,  c°*  de  Coligny.  —  Nenwra 
de  Fougi,  i495  (extentes  de  Bocamoz,  C  s  r°). 

FouGE  (La),  c"*  de  Dortan.  —  La  Fogi,  i4ig 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  766,  f  t6i  r"). 

F0D6E  (La),  localité  disparue  ou  mont.,  c"  de  Son- 
gieu.  —  Molare  de  la  Fogy,  i345  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B775,f"  8  v"). 

FocGEMAGNE,  étang  et  bois,  c"'  de  Coligny.  —  Ne- 
mora  de  Foucimagni,  i4a5  (arch.  du  Rhône, 
H  3759).  — ■  Fougimagni,  i4a5  (extentes  de  Bo- 
camoz, P  10  r°). 

Fougère  (La),  ruiss.,  afll.  de  l'Irancc. 

Fougère  (La),  m™  is.  et  anc.  fief  de  Bresse,  sans 


justice,  c"°  de  Chevroux.  — •  La   Fougiere,  t536 
(Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  4  a). 

FoOGÈBE  (La),  anc.  lieu  dit,  c°"  do  Songieu.  —  En 
la  Fyougery,  i345  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  776, 
f  8  v°).   —  En  la  Fyugeri,   i345  {ibid.,  f  9  r'). 

P'ougèbe-du-Pebebat  (La),  anc.  lieu  dit,  c°*  de  Re- 
plonges. —  Li  Fougery  del  Peret'at,  ia65  (Cart. 
lyonnais,  t.  Il,  n°  689). 

Fougères  (Les),  c°*  de  Lescheroux.  — Les  Feougires 
et  les  Fugirei,  i335  eiiv.  (terr.  de  Teyssonge, 
P  26  v°).  — •  De  Fougeriis,  i335  env.  (ibid.). 

Fougères  (Les),  anc.  lieu  dit,  c°"  de  Replonges.  — 
En  les  Fougires,  i344  (arcli.  de  la  Côte-d'Or, 
B  552,  r  36  r°). 

Fougères  (Les),  écart,  c"  de  Saint-Just. 

FounLAND,  écart,  c°'  de  iNeuviUe-sur-Renon. 

FouiLLOusE  (La),  anc.  lieu  dit,  c"  de  Tramoyes,  — 
La  Fvillouse  et  la  Folliouse,  i536  (Guichenon, 
Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  45). 

FouiLLOux  (Les),  h.,  c°'  de  Sainte-Croix. 

Fouine  (La),  lieu  dit,  c."'  de  Feillens. 

FociAisE  (La),  locaterie,  c"'  de  Villette. 

Foulon  (Le),  f.  et  m'°,  c'"  de  Laiz. 

Foulon  (Le),  usine,  c"*  de  Nantua. 

Foulon  (Le)  ,  c°"  de  Saint-I)idier-de-Formans. 

Four  (Le),  écart,  c"  de  Chalamont. 

FouR-À-CnAux  (Le),  m°°  i». ,  c'"  de  Uagneus. 

Fourches  (Les),  écart,  c°*  d'Amareins. 

Fourches  (Les),  lieu  dit,  c""  d'Ambronay. 

Fourches  (Les),  anc.  lieu  dit,  à  ou  près  Bégé-la- 
Ville.  — •  Versus  Furchas,  i344  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  55a,  r  i5  r°). 

FotBCHEs  (Les),  anc.  mas,  c'"  do  Bouligneux.  —  Le 
mas  des  Fourches,  dans  la  paroisse  de  Boulignieu , 
i3i4  (acte  cité  par  Aubret,  Mémoires,  t.  Il, 
p.  i48). 

Fourches  (Les)',  f. ,  c'"  de  Chaleins. 

Fourches  (Les),  écart,  c°"  de  Cras-sur-Reyssouze. 

Fourches  (Les),  f.,  c°"  d'Elrez. 

Fourches  (Les),  f.,  c°'  de  Faramans. 

FouBCHES  (Les),  lieu  dit,  c°*  de  Gex. 

Fourches  (Les),  anc.  lieu  dit,  c"  de  Loves.  —  Terra 
de  Furckis,   1271  (Bibl.  Dumb.,  t.  Il,  p.  178). 

FouBCHES  (Les),  c"°  de  Miribel.  —  Prnpe  ecclesiam 
Sancii  Martini  Miribetti,  in  loco  diclo  les  Forches, 
i433  (arch.  du  Rhône,  terr.  de  Miribel,  f  90). 

Fourches  (Les),  h.,  c°*  de  Montceaux. 

Fourches  (Les),  m°°is.,  c""  du  Plantay. 

Fourches  (Les),  anc.  lieu  dit,  c°*  de  Saint-Bernard. 
—  Ten-a  de  les  Forches,  iafi4  (Bibl.  Uumb.,t.  I, 
p.  162). 

Fourches  (Les),  h.,  r"'  de  Saint-Martin-le-Châtel. 
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Fourches  (Les),  domaine  rural,  c"'  de  Saint-Tri- 
ïier-siir-Moignans. 

Foiir-de-15agé  (Le),  anc.  four,  c"*  de  Bourg.  — •  Le 
four  de  Baugie,  liaS  (Brossard,  Cart.  de  Bourg, 
p.  i53). 

FoiBMis  (Les),  f.,  c°*  de  GhiUiilon-de-lVIichaille. 

FouRNACBE  (La),  localité  disparue,  c"'  d'Ambérieu- 
en-Bugey.  —  La  Fornachi,  i34i  (arch.  de  la 
Côte  d'Or,  B  870,  P  2  r").  —  Furtmchia,  i344 
(ibid.,  f°  4  v").  —  Joh.  de  Fomachia  de  Ambey- 
riaco,  iltoi  {ibid.,  B  765). 

FouRNACHE  (La),  anc.  lieu  dit,  c'"  de  Ueplonges.  — 
Versus  la  Fornachi,  i344  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  55a,f  4o  r»). 

FouRNACHES  (Les),  écart ,  c°"  de  Saint-Julien-sur- 
Veyle. 

FoBRNiEcx,  h.,  c"'  de  Gliaieins.  —  Le  chemin  de 
Foumieu  a  Fareim,  1(162  (Guichenon,  Dombes, 
t.  I,  p.  79). 

FocRs  (Les),  m°°  et  m'",  c"'  de  Saint-Julien-sur- 
Beyssouze. 

FooRQUEVAux,  anc.  fief,  c°"  de  Trévoux  et  de  Saint- 
Didier-de-Formans.  —  Le  sieur  de  Forquevaux, 
i.'567  (Bibi.  Duuib.,  t.  1,  p.  /182). 

Seigneurie  en  toute  justice  et  avec  château,  du 
domaine  des  sires  de  Tlioire-Villars.  Cette  seigneu- 
rie ne  consistait ,  au  xiv'  siècle,  qu'en  un  moulin 
appelé  successivement  le  Mouiin-Bataillard  et  le 
Moulin-Blanc:  vers  i4i5,  Isabelle  d'Harcourt, 
femme  de  Humbert  VII  deTboireut  de  Viliars,  fit 
bâtir,  près  du  moulin ,  un  ch.iteau ,  que  Charles  de 
Bourbon,  seigneur  de  Dombes,  donna  en  fief,  en 
1 4 A 3,  au  lombard  Simon  de  Reverdi.  Colui-ci  le 
légua  à  son  parent,  François  de  Reverdi,  seigneur 
de  Fourquevaux,  en  Toulousain,  qui  lui  donna 
son  nom. 

FoDRïiÈRE,  11.,  c'"  de  Frans. 

Fonx  (Les),  f. ,  c°"  de  Sandrans. 

FoczAi,  écart,  c°'  d'Amareins. 

FoïABD  (Le),  écart,  c°*de  Mionnay. 

FoïON  (Le),  écart,  c"  de  Sulignat. 

Foz,  h.,  c°°  de  Gruzilles-les-Mépillat.  — •  Village  de 
Foz,  parroisse  de  Cruzilles,  1767  (arch.  de  l'Ain, 
H  839,f  261  v°). 

Fraîche-Fontaine  (La),  ruiss. ,  alU.  du  Suran. 

Fraibï  (La),  lieu  dit,  c"de  Montagnieu. 

Fraissières  (Les),  h.,  c""  de  Saint-André-le-Panoux. 

France,  h.,  c"'  de  Bressoiles. 

France,  écart,  c"*  de  Jasseron. 

France,  h.,  c°"  de  Meillonnas. 

FRANCAr.is  TERRA ,  auc.  lieu  dit ,  c"'  de  Replonges.  — 
In  villa  Rinplongio  (  lis.  Ruiplongio  ) .  .  .   a   cercio 


terra   Francalis,  x'  s.  (Cart.  de  Saint-Vinceut  de 
Mi'ifon,  n°  371). 

Fbanceis  ,  anc.  étang ,  c°*  de  Bàgé-la- Ville.  —  Stag- 
nuin  dictum  Franceis,  i344  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,  C  55a,  f  9  v°). 

Franchelbins,  c°'  du  c°°  de  Saint-Trivier-sur-Moi- 
gnans. —  Franchelens,  iili'j  (Carl.de  Saint-Vin- 
cent de  Màcon,  p.  36o);  1378  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  548,  f  11  v°).  —  Franchiler.s , 
1)  5o  onv.  (Guigue,  Cartul.  de  Saint-Suipice , 
p.  4);  1890  (terr.  des  Mossimy).  —  Francheleyiis , 
1299-1309  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io455, 
f  la  r°).  • —  Franchileyns ,  1299-1369  [ibid.). 
—  Francheleins ,  i34i  env.  (lerr.  du  Temple  de 
Mollissole,  f°  i3).  —  Franchelleins ,  i365 
(Guigue,  Docum.  de  Dombes,  p.  348). —  Fran- 
chilleyns,  i4i8  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io446, 
f  5oi  r°).  —  Fratichelita ,  i455  (Guichenon, 
Bresse  et  Bugey,  part.  I,  p.  81);  1790  (Dénombr. 
de  Bourgogne). 

Avant  la  Révolution,  Francheleins  était  une 
communauté  de  la  principauté  de  Dombes,  élec- 
tion de  Bourg ,  sénéchaussée  et  subdélégation  de 
Trévoux,  chàtellenie  de  Montmcrle. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
piêtré  de  Dombes,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Martin;  l'abbaye  de  l'Ue-Barbe  jouit  du  droit  de 
présentation  à  la  cure  jusqu'à  sa  sécularisation, 
époque  à  laquelle  ce  droit  passa  aux  archevêques 
de  Lyon.  —  Prior  de  Franchelins,  1168  (Ma- 
sures de  rile-Barbe,  t.  I,  p.  111).  —  Ecclesia 
de  Franchinens,  1260  env.  (pouillé  de  Lyon, 
f°  l3  r°).  — •  Framhelins  en  Dombes  :  Patron  du 
lien,  S.  Martin,  i655  (visites  pastorales,  P  aa). 
En  tant  que  fief,  Francheleins  était  une  seigneu- 
rie en  toute  justice  et  avec  chàteau-fort,  possédée, 
dès  le  xii'  siècle,  par  des  gentilshommes  de  même 
nom,  sous  la  suzeraineté  des  seigneurs  de  Saint- 
Trivier,  lesquels  étaient  vassaux  des  sires  de 
Beaujeu,  souverains  de  Dombes.  —  B.  de  Fran- 
chelens, miles,  1  287  (Guigue,  Docum.  de  Dombes, 
p.  110).  —  Bastita  de  Franchelleins,  i365(iéi(/., 
p.  348). 

A  l'époque  intermédiaire,  Francheleins  était 
une  municipalité  du  canton  de  Montmerle,  dis- 
trict de  Trévoux. 

Franchise  (La),  f.  et  anc.  fief  de  Dombes,  c°'  de 
Dompierre-tle-Cbalauiont.  —  Mansus  de  la  Fran- 
cheise,  i434  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  370  ter, 
t  i5  r°).  —  .Seigneurie  de  ta  Franchise,  1689 
(Baux,  Nobil   do  Brosse  et  Dombes,  p.  ai 5). 

Franchises  (Les),  h.,  c"°  do  Fareins. 
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Fbaxclieu,  11.,  c"  de  Marboz.  —  Fran-lieu,  1.536 
(Guiclienon,  Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  4 a). 

Au  point  de  vue  fi'odal,  Franclieu  était  une 
seigneurie  avec  maison  forte,  de  la  justice  de 
Marboz.  —  La  inaiton  forte  de  Franclieu,  i65o 
(Guichenon,  Bresse,  p.  54). 

FiiARCoRiM  (Terra),  anc.  lieu  dit,  c'"  d'Asniùres, 
par  opposition  à  Terra  tervoniui.  —  In  villa  Atne- 
riat,  a  maiie  terra  Frnncoruin,  \' s.  (Gart.  Saint- 
Vincent  de  Màcon,  n°  5oû). 

Fra.vdeuère  (La),  f. ,  c"  de  Vandeins. 

Fbasly  (Le),  ruiss.,  afil.  du  Rhône. 

Fbaxs,  c"*  du  c°°  de  Trévoux.  — ■  Frentn,  lisez  Freitct, 
984  (Cart.  lyonnais,  t.  I,  n°  9).  —  Frens,  1177 
(Bibi.  Sebus.p.  77);  i35o  env.  ([«uillédeLyon, 
r  II  v°).  —  Frenz,  laaS  (Guigue,  Uocum.  de 
Dombos,  p.  8.5).  — Freyna,  1399-1869  (arch.de 
la  Côtc-d'Or,' B  jo455,  fir").  "—  Freim,  i33i 
(Bibl.  Dunib.,  t.  I,  p.  387).  —  Freings,  i363 
(acte  cilé  par  Aubret,  Mémoires,  t.  II,  p.  291). 
—  Frant,  1567  (Bibl.  Dumb. ,  t.  I,  p.  478).  — 
Fri'nct ,  1669  (Guichenon,  Dombes,  t.  I,  p.  17). 
Avant  la  Révolution,  Frans  était  une  com- 
munauté de  la  principauté  de  Dombes,  élection 
de  Bourg ,  sénéchaussée  et  subdélégation  de  Tré- 
voux, châteilenie  de  Beauregard. 

Son  église  paroissiale ,  diocèse  de  Lyon ,  archi- 
prètré  de  Dombes,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Etienne  et  à  la  collation  du  chapitre  métropoli- 
tain de  Lyon.  —  Eccleiia  de  Frenz,  laBi  (Gui- 
gne, docum.  de  Dombes,  p.  94).  —  Frans  :  pa- 
tron du  lieu.  Saint  Ettienne,  1719  (visites 
pastorales  ). 

Au  point  rie  vue  féodal ,  Frans  était  une  sei- 
gneurie en  foute  justice  avec  chàteau-fort,  possé- 
dée, dès  le  XI*  siècle,  sous  l'hommage  des  sires 
de  Villars,  par  des  gentilshommes  du  nom  et  armes 
de  Frans.  Le  domaine  utile  de  cette  terre  passa 
par  vente,  en  i3a5,  aux  sires  de  Beaujeu,  qui 
en  acquirent  l'hommage,  en  i4oa,du  dernier 
sire  de  Thoire-Villars.  —  Aczo  de  Frens,  1186 
(Masures  de  l'Ile  Barbe,  t.  I,  p.  124). 

A  l'époque  intermédiaire,  Frans  était  une  mu- 
nicipalité du  canton  et  district  de  Trévoux. 

Fbass  (Le  BiEZ-DE-),  ruiss.  aQl.  de  la  Saône. 

Fraptergia,  localité  détruite,  c"' de  Saint-Jean-sur- 
Veyle.  —  In  jinrrnchia  de  Charaigniacn  supra  Ve- 
lam,  in  loco  gui  rocatur  Frnpiergia,  i25i  (Cart. 
lyonnais,  t.  I,  n°  453). 

Frarie  (La),  lieu  dit,  c"  d'Ambérieu-en-Bugey. 

Frarie  (La),  lieu  dit,  c"  d'Izemore.  —  La  Frary 
(cadastre). 


Frase  (La),  f. ,  c"°  de  Baneins. 

Frasse  (La),  f. ,  c°*  de  Giron. 

Frasses  (Les),  fermes,  c°'  d'Ochiaz. 

Frasses  (Les  Grandes-),  grange,  c°'  du  Petit-Aber- 

gement.  —  Les  Froisses,  i345  (arch.  de  la  Cète- 

d'Or,  B  775,  f  10  v"). 
Fraïte  (La),  localité  disparue,   c"  d'Asnières.  — 

LaFrayti.  i325  env.  (terr.  de  Bàgé,  f°  5). 
Fbazil  (Le),  localité  disparue,  c°*  de  la  Cliapelle- 

du-Chàtelard).  —  Frazil,    1699   (Bibl.   Dumb., 

t.  I,p.  655). 
FnÉAS  (Le),  ruiss.,  affl.  du  Veyron. 
Fbébdge,  écart,  c"  de  Saint-Germain-de-Joux. 
Fbeidaigoe,  h.,  c"  de  Bény.  —  Frigida  aqua,par- 

rochie  de  Begny,    i468   (arch.  de  la  Côte-d'Or, 

B  586,  r  5ao  v°).  —  Freydegue,  i563  (arch.  de 

l'Ain,  H  99a,  P  189  r"). 
Frémone,  b. ,  c"*  de  Marboz. 
Frêne  (Le),  ruiss.,  affl.  de  la  Reyssouze. 
Frêne  (Le),  anc.    lieu    dit,    c°"   de    Confrançon. 

—  Campo  denmninato  Franno,  lis.  Frainn, 
999-io3a  (Rec.  des  chartes  de  Cluny,  t.  III, 
n°  3493). 

Fb*ne(Le),  localité  disparue,  c"' de  Gorcelles. — 

—  Campus  de  Fraino,  ia34  (arch.  de  l'Ain, 
H  363). 

Fb<ne  (Le),  f.,  c°"  de  Mantenay-Montlin. 
Frêmelières   (Les),  anc.  lieu   dit,  c°'  de  Bàgé-la- 

Ville.    —  En  le»  Freynellires ,  i344  (arch.  de  la 

Côle-d'Or,  B55a,  f  iS-t°). 
Fbéiiei  (Le),  anc.  lieu  dit,  c°*  de  Gorcelles.  —  Li 

Freinei,    1234  (arch.  de  l'Ain,  H  363).  —El 

Freyney,  1949  (liid.). 
Fressieii,  lieu  dit,  c°'  de  Bellev. 
Fretaï,  m""  is. ,  c"*  de  Birieiix. 
Frètaz  (La),  h.,  c°"  de  Mionnay. 
Frètaz  (La).  m'°,  c"  de  Péronnas. 
FiETiKRE  (La),  f.  et  anc.  fief  do  Bresse,  c"  de  Cur- 

clat-Dongalon. 
*Frialuèbes.  localité  disparue,  à  ou  près  Bénonces. 

—  Molare  de  Frialleriis,  1976  (arch.  de  l'Ain, 
H  922). 

FniLLAGE  (Le),  h.,  c""  de  Béréziat. 
Froide-Fostaine,  anc.  lieu  dit,  c"'  d'Izernore.  — 

Comba   de    Fontana    Freyda,    i4ig  (arch.  de  la 

Côte-d'Or,  B  807,  f°  97  r"). 
Froidière  (La),  écart,  c°°  de  Chalamont.  —  La 

Fridière  1847  (stat.  post.). 
Fromarèciie,  localité  disparue,  à  ou  près  Loyes.  — 

Apud  Fromareschi,    1971    (Bibl.  Dumb.,   t.  II, 

p.  174). 
Fromental  (Le),  ruiss.,  afH.  de  la  Reyssouze. 
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Fromental,  h.,  c"*  de  Chevroui. —  Fromenial,  iSSg 
(arcli.de  l'Ain,  H  86a,  f  3  r"). 

Fromentâl,  lieu  dit,  c"  de  Manziat.  —  Ou  Froiiien- 
tal,  i344  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B55a,  1*66  0. 

Fbomental,  écart,  c"°  de  Romans. 

Fkomentaox  (Les),  c"'  de  Crottet.  —  t"«  Fromenlaz 
de  0-otel,  i35o  (arcli.  du  Rliône,  terrier  de  Ser- 
moyer). 

Froment  AUX  (Les),  lieu  dit,  c"'  de  Replonges.  —  On 
Fromentaz,  i3i4  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  55a, 
f°  38  r").  —  En  Frommlallet,  i344  [ibid., 
1°  6o  r°).  —  Fromentalia,  liSg  (arch.  de  l'Ain, 
H  79a,  f°  335  r"). 

Fboiientes,  h.,  m'"  et  tour  en  ruines,  c"'  de  Neu- 
ville-sur-Ain. —  Fromente»,  1878  (arch.  de  la 
Cote-d'Or,  B  548,  (°  1  r").  —  Bourg  de  Frn- 
mentet,  1783  (ibid.,  H  917,  f°  1  1 1  r°). 

En  tant  que  fief,  Frouientes  était  une  baronnie 
en  toute  justice  et  avec  chàteau-forl,  relevani 
originairement  de  la  seigneurie  de  Revermont. 
La  souveraineté  et  le  ressort  de  cette  terre  pas- 
sèrent successivement  aux  sires  de  la  Tour  du  Pin 
(vers  ia3o),  à  Robert,  duc  de  Bourgogne  (1 385) 
et  enfin  à  Amédée  V,  comte  de  Savoie  (1389). 
Le  domaine  utile  de  Fromenlcs  passa  en  1 436  de 
la  maison  de  la  Baume  à  celle  de  Coligny-le- 
Vieui;  en  i538,  Louise  de  Montmorency,  veuve 
de  Gaspard  de  Coligny,  vendit  la  seigneurie  de 
Fromenles  aux  seigneurs  de  Chàteauvieux  et  de 
Verjon  qui  l'unirent  àieur  terre  de  Chàteauvieux , 
dont  elle  suivit  dès  lors  le  sort.  — •  Humbertus  de 


Balma,  dominus  Fromentarum ,  i383  (Guiche- 
non,  Savoie,  pr. ,  p.  aao).  —  Baronie  de  Fro- 
imiilet,  i563  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  10449, 
f °  1 67  r°).  —  Les  seigneurie»  de  Buenc  et  de  Fro- 
menles, 1665  (Masures  de  l'Ile-Barbe,  t.  II, 
p.  a38). 

Fbomenïière  (La),  anc.  lieu  dit,  c"'  de  Buenans.  — 
En  la  Fromenlieri ,  in  parrochia  de  Buenens,  1399- 
1869  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io455,  f°  1 1  r°). 

Fbonville,  h.,  c"'  de  Coligny. 

Fruitière  (La),  localité  détruite,  c°'  de  Simandre- 
sur-Suran  (Cassini). 

FoiiÉE,  h.,  c"°  de  Poliiat. 

Forens  ou  FonANs  (Le),  afll.  du  Rhône,  naît  dans 
la  combe  des  Hôpitaux,  traverse  la  Burbanche, 
Rossiiion,  Contrevoz,  Pugieu,  Cliazey-Bons  et 
Andert-Condora,  limite,  à  l'ouest,  la  commune 
de  Belley  et  va  se  mêler  au  Rhône ,  sur  le  finage 
de  la  commune  de  Brens,  après  avoir  parcouru 
plus  de  3o  kilomètres.  —  Aqua  mater  de  Fu- 
rans,  1390  (GalL  Christ.,  t.  XV,  instr.,  c.  3ao). 
—  Aqua  de  Furans ,  i385  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  845,  f°  13  v°).  —  Aqua  de  Furan,  1899 
(ibid.,  15  767  ter,  f  3  r°).  —  La  rivière  de 
Furan,  i65o  (Guichenon,  Bugey,  p.  108).  —  Le 
Fnrans,  i844  (Etat-Major).  —  Le  Furens,  1887 
(stat.  post.). 

FuRANS,  h.,  c"'  do  Brens,  —  A  Champetel  et  Furans, 
1679  (arch.  de  l'Ain,  H  871,  P  1  r°). 

FuRCBE  (La),  ruiss.,  affl.  du  Rhône. 

Fïoux,  h.,  c"'  de  Saint-Etienne-sur-Chalaronne. 


G 


Cabaret,  écart,  c"'  d'Hotonnes.  —  En  Gnbarel, 
i345  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  776,  f  3  v").  — 
Fia  publica  tendens  de  Castro  non  versus  montem 
de  Gabarel,  i34C  (iii<i.,  f"  7  r°). 

Gabet  (Le),  locaterie,  c"'  de  Monlluel. 

Gabonnières  (Les),  h.,  c"  de  Pont-de-Veyle.  — 
Aux  Gabonnières  près  Pont  de  Veyle,  paroisse  de 
Laix,  1767  (arch.  de  l'Ain,  H   889,  P  76   r"). 

Gacourreaux  (Les),  h.,  c"*  de  Loyottes. 

Gabourreacx  (Les),  h.,  c"*  de  Saiat-Vulbas.  —  Le 
vitlaige  appelé  les  Gabourreaulx ,  i563  (arch.  de 
la  Côte-d'Or,  B  io453,  f  180  r°). 

Cachet  (Le),  ruiss.  afll.  du  Pomaret. 

Gachet,  h.,  c"°  de  Saint-André-de-Bàgé.  —  Apud 
I¥a  Gachet,  1489 (arch.  de  l'Ain,  H  79a  f  55  r°). 


—  En  Gachet,  1073   (arch.  de  l'Ain,  H    8i3, 

f  97  '•'•). 
Gadeban  (Le),  ruiss.  afll.  du  Solnan. 
Gadillières  (Les),  lieu  dit,  c°' de  Saint-Maurice-de- 

Rémens. 
GADmiÈRE  (La),  m°°  is.,  c°°  de  Saint-Rambert. 
Gadioles  (Vers),  m°°  is. ,  c°'  de  Chevroux. 
Gadrosson,  loc.  disp.,  c"'  de  Pont-de-Veyle  (Cass.). 
Gagère  (La),  anc.  mas,  à   ou  près  Dompierre-de- 

Chalamont.  —  Li  mas   de  la   Gajeri ,  i34i  env. 

(terr.  du  Temple  de  Molissole,  P  80  v°).  —  Ceuz 

de  la  Gajeri,  l34i   env.  (ibid.). 
Gagèbe  (La),  c"*  de  Montrevel.  —  La  Gagiri,  i4io 

env.  (terr.  de  Saint-Martin,  f  1 1  r"). 
Gagèbes  (Les),  lieu  dit,  c"'  de  Bàgé-la-Ville.  —  En 
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les  Gagires,  i3i4  (arch.  de  la  Côle-d'Or,  B  559, 

P  17  r"). 
Gagère-Sarbazin  (La),  anc.  domaine,  c°*  de  Re- 
plonges. —  Gageria  quam  ienet  %nor  Jocerandi 
San-aceiii,  iao6  (Cart.  lyonnais,  t.  I ,  n°  99). 
Gaoère-Vai,et  (La),  anc.  domaine,  à  oa  près  Re- 
plonges.—  Gageria  de  Valet,  1219  (Cart.  lyon- 
nais, t.  I,  n°  i63). 

Gailla.id  (Le),  h.,  c°'  de  Faramans. 

Caillasses  (Les),  h.,  e'"  de  Faramans. 

Gaillardes  (Les),  h.,  c"  de  Rancé. 

GAiLLAHDitnE  (La),  anc.  mas,  c"  de  Pérouges.  — 
Mamus  de  la  Gailliardieriz ,  1876  (arch.  de  la 
Côle-d'(Jr,  B  687,  P  5  r"). 

Gaillardin,  11.,  c'"  de  Cliallei. 

Gaillahdos,  écart,  c°'  de  Francheleins. 

Gaillards  (Les),  h.,  c°*  de  Saint-Denis-le-Ceyzé- 
riat. 

Gaillats  (Les),  écart,  c°*  de  Chalamont. 

Gaillebead  (Le),  écart,  c°"  de  Mionuay.  ■ —  Gail- 
lebol,  1873  (Dénombr.). 

Gaillot  (Le),  h.,  c°'  de  Villette. 

Gaines  (Les),  écart,  c°'  de  Saint-Genis-sur-Men- 
Ihoii. 

•jaité  (La),  f.,c"  de  Romans. 

Galas  (Les),  m°°  isol. ,  c°*  de  Gex. 

Galères  (Les),  écart,  c°*  de  Lagnieu. 

Galésières  (Les),  lieu  dit,  c"°  de  Seillonnas. 

Galette  (La),  écart,  c"  de  Lcscheroux. 

Galèze  (La),  m°°iBol.,  c°*  de  Soyssel. 

Gallanciions  (Les),  II,  c"*  de  Chàlilloii-de-Michaille. 


iGaa    (arch.    du   Rhône, 
de    Cruzilles-les-Mépillat 


—  Les    Gallanchons , 
H  959). 

Gallieu,   Ioc.    disp. ,    c" 
(Cassini). 

Gallipière  (La),  c°*  de  Bolias.  —  En  la  Gallipiere, 
i563  (titres  du  chàt.  de  Bohas). 

Galoppe  (La),  écart,  c"'  de  Curciat-Doiigalon. 

Galos  (Le),  anc.  fief  de  Bàgé,  situé  à  ou  près  Mar- 
soniias.  —  Feodum  dictum  lo  Galos,  1372  (Gui- 
chenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  18). 

Gambï  (Les),  h.,  c""  de  Saiiit-Cyr-sur-Menthon.  — 
Nnel  Guemliij,  laboureur  du  village  de  Tornai, 
iC3o  env.  (terr.  de  Sainl-Cyr-sur-Mentbon ,  f°  20 
et  passim).  —  Pierre  Guemltij  de  Tomai,  i63o 
env.  (ibid.,  f"  34).  —  Gambis,  iviii"  s.   (Cass. ). 

—  Les  Gambij,  1847  (slat.  post.). 

Ga!(dam  viiES ,  ior.  disp.,  c°*  de  Montrevel.  — •  En  la 
mart  <le  Gandamares,  i335  env.  (terr.  de  Teis- 
soDge,  f  ao  r"). 

Ga:«delmodis  Terra,  loralilé  disparue  à  ou  près 
Bénonces.    —    Terra    Vandehnodis    quam    diciint 


etiam  Cultes,  ii/ii  (arch.  de  l'Ain,  H  342).  — 
Terra  Gandelmodis ,  1 1 4 1  (  même  titre ,  publié 
par  Guichenon,  Bresse  et  Bugcy,  pr. ,  p.  93a, 
d'après  le  Carlulaire  de  Portes). 

Garamboudièbe  (La),  anc.  mas,  c"  du  Plantay.  — 
Mansux  de  la  Garamboudieri ,  1399-1369  (arch. 
de  la  Cote-d'Or,  B  io455,  f  61  v°). 

Garamboi'bc  ,  m'°,  c"'  de  Neuville-sur-Renon. 

Garamboz,  écart,  c"*  de  Birieux. 

Garaudière  (La),  Ioc.  disp.,  c'"  de  Saint-Genis-sur- 
Menthon  (Cassini). 

Garavakd,  h.,  c"°  de  Bény.  — •  Garavant,  xviii'  s. 
(Cassini). 

Garde  (La),  chût,  et  f.,  c°'  de  Bourg. 

Garde  (La),  écart,  c"'  de  Cordieux.  —  La  Garde, 
i536  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  42). 

Gabde  (La),  écart,  c"*  de  Marsonnas. 

Garde  (La),  h.  et  cbâi.,  c"  de  Vonnas. 

Gardes  (Les),  b.,  c°*  d'Ars. 

Gardinière  (La), local,  disparue,  c""  de  Replonges. — 
La  Gardiniri,  i344  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  559  , 
r  38  r°). 

Gardon   (Le),  ruisseau  afll.  de  l'Ain,  c""  de  Mollon. 

Gardon  (Le),  ruisseau  affl.  de  l'Albarine.  —  Aqiia 
Gardants,  i385  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  871, 
P  3o9  r°). 

Gardon,  b.,  c"' de  Mollon. 

Gare  (La),  h.,  c"*  de  Corbonod. 

Gare  (La),  b.,  c°*  de  Culoz. 

Gabehboz  (Le),  ruisseau  afll.  de  la  Pclite-Chala- 
ronnc. 

Gabenre  (La),  m""  is. ,  c."*  d' Ambérieux  -  en - 
Doinbes. 

Garenne  (La),  m°°  is. ,  c"*  de  Grosiée. 

Garennes  (Les),  écart,  c°*  de  Sainte-Euphémie. 

Gaboasson,  h.,  c"*  de  Jayat.  —  Guargaczon,  par- 
rochie  Jayaci,  i4io  env.  (terr.  de  Saint-Martin, 
P98  v").  —  Gargasson,  t4io  env.  {ibid.,  f°i  v°). 

Gariannes  (Les),  h.,  c"*  de  Sulignat. 

Gabiannes  (Les),  écart,  c""  de  Vonnas. 

Gabin,  f. ,  c"*  de  Joyeux.  — •  Grange-Garin,  1847 
(stat.  post.). 

Gabnebass,  c"*  du  c"  de  Thoissey.  —  Guarnerens, 
1274  (Bibl.  Dumb. ,  t.  II,  p.  188). —  Gamerens, 
1288  (arcb.  de  la  Côte-d'Or,  B  795);  i334 
(terr.  de  Peyzieux);  i65o  (Guichenon,  Bresse, 
p.  56).  —  Garnereins,  1567  (Bibl.  Dumb.,  t.  I, 
p.  48 1).  —  Garnerun,  1743  (pouillé  du  dioc. 
de  Lyon,  p.  4a).  —  Garnerans,  xviii"  s.  (Aubrot, 
Mémoires,  t.  II,  p.  5). 

Avant  la  Révolulion,  Garnerans  était  une  com- 
munauté de  la  principauté  de  Dombes,  élection 
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de  iiourg,  scnédiaussée  et  subdciégation  de  Tré- 
voux, chàlelienic  de  Tlioisscy. 

La  paroisse  de  (jarneraiis  ne  fat  érigée  qu'en»  700 
avec,  comme  circonscription,  la  jiartie  du  terri- 
toire de  Bey  située  en  Dombes;  l'église  paroissiale, 
diocèse  de  Lyon,  arcliiprètrc  de  Dombes,  était 
sous  le  vocable  de  saint  Jean-Bapliste;  le  seigneur 
tVi  lieu  présentait  à  la  cure.  —  Saint  Jean  Ba- 
tiste de  Gurnerans,  1719  (visites  pastorales). 

La  seigneurie  de  Garncrans  était  en  toute  jus- 
tice et  avec  cbàteau  fort;  elle  était  à  clieval  sur 
l'Avanon,  affluent  de  la  Saône  qui  servait  de  li- 
mite à  la  Dombes  et  à  la  Bresse,  et  c'est  dans  ce 
dernier  pays  qu'était  situé  le  château.  Dès  la  fin 
du  xi'  siècle ,  la  terre  de  Garnerans  était  possédée 
par  des  genlilsbommes  de  mêmes  nom  et  armes; 
en  i3i5,  Hugues  de  Garnerans  reconnut  que  sa 
seigneurie  relevait  de  toute  ancienneté  des  sires  de 
Beaujeu.  La  terre  de  Garnerans  fut  érigée  en 
comté,  vers  la  fin  du  xvii'  siècle.  —  Dominus 
Otiigo  de  Garnerem,  1272  (Guichenon,  Bresse 
et  Bugey,  pr.,  p.  18). 

A  répo([ue  intermédiaire,  Garnerans  était  une 
municipalité  du  canton  de  Thoissey,  district  de 
Trévoux. 

Gis  (Le),  lieu  dit,  c""  de  Grosiée. 

Gaspabd  (Le),  ruisseau  alU.  du  Moignans. 

GissE  (La),  grange,  c"*  de  la  Tranclière. 

Gasses  (Les),  h.,  c'"  de  Péronnas. 

Gadues  (Les),  b.,  c"°  de  Pirajoux. 

Gaotuiek  (Le),  h.,  c"  de  Rigneux-le-Franc. 

Gactuier,  écart,  c""  de  Servas. 

Gactiiièhe  (La),  m"  is.,  c°'  de  Billiat. 

Gavant,  b. ,  c"'  de  Tossiat. 

Gaïillon,  écart,  c"°  de  Cormorancbe. 

Gaz  (Le),  ruisseau  afll.  de  la  Grande-Veyle. 

Gaz  (Le),  grange,  c°°  d'Apremont. 

Gaz  (Le),'  h.,  c"'  de  Niévroz. 

Gaz  (Le),  gué,  c"'  de  Peyzieu.  —  Le  chemin  public 
tendant  au  ga  de  Peyzieu,  1677  (arch.  de  l'Ain, 
H  869,  i°  )86  r"). 

Gazagnes  (Les),  b.,  c°'  de  Domsure. 

Gaz-au-Loup  (Le),  lieu  dit,  c"°  de  Bobas.  —  Loco 
dicto  ou  gaz  au  loup,  i5o6  (titres  du  cbât.  de 
Bobas). 

Gaz-de-Banc  (Le),  b.,  c"°  de  Treflort. 

Gaz-de-Thcet  (Le),  gué,  c"°  de  Vonnas.  — •  Jouxte 
ta  charriere  tendant  du  gad  de  Thuer  au  molin  de 
Martial,  \6io  env.  (terr.  de  Saint-Cyr-sur-Mar- 
liat,  f°  33  r"). 

Geai  (Le),  ruisseau  afll.  de  l'Ouroux. 

Geaï  ou  Geï,  grange,  c"°  de  Cbarix. 


Geai  (Le),  b.,  c"°  de  Cliatenay. 

Geefe,  h.,  c°"  de  Cbavannes-sur-Bevssouze. 

Geille,  11.,  c""  d'Oyonnax.  —  Locux  de  Giero,  1^19 
(arcb.  de  la  Côle-d'Or,  B  7G6,  f  i3i  r').  — 
lier  tende)is  de  Oyonna  en  Geitio,  ili'A'j  [ibid., 
B  8i5,  f  285  r°).  —  Apud  Gyelo,  ilift-j  (ibid., 
B77».  f'Sv"). 

Gelière  (La),  Ioc.  détr. ,  c""  de  Beaupont.  —  Apud 
Geleriam,  i3o7  (Duboucbet,  Maison  de  Coiigny, 
p.  102).  —  La  Gelière,  entre  les  deux  rivières 
de  Solenan  et  de  Sevron,  i65o  (Guirbenon, 
Bresse,  p.  9). 

Gelière  (La),  b.,  c"°  de  Confrançon.  —  La  GeUière, 
xyiii"  s.  (Cassini). 

Gelière  (La),  f.,  c°°.  de  Viriat.  — •  Getleria,  1827 
(arcb.  du  Bbône,  titres  de  Laumusse  :  Teyssonge, 
chap.  I,  n"  9).  —  Geleria,  ).335  env.  (terr.  de 
Teyssonge,  f°  1  v").  —  La  Gelière,  tC5o  (Gui- 
cbenon,  Bresse,  p.  55). 

La  Gelière  était  une  seigneurie,  avec  moyenne 
et  basse  justice,  de  l'ancien  fief  de  Bàgé,  pos- 
sédée, dès  1260,  par  des  gentilshommes  qui  en 
portaient  le  nom;  au  xviii'  siècle,  elle  ressortis- 
sait  directement  au  bailliage  de  Bourg.  —  Domut 
fortis  de  Gelleria,  1467  (arcb.  de  la  Côte-d'Or, 
B  io4/i3,  p.  Ui).  —  Le  fief  de  la  Gelière,  àcause 
de  Bourg,  i536  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey, 
pr.,  p.  5i). 

Gelières  (Les),  Ioc.  disp.,  à  ou  près  de  Bourg.  — 
Versus  domos  nuncupatos  de  les  Gellieres,  1/120 
(Brossard,  Cartul.  de  Bourg,  p.  1/12). 

Géligmeu,  village,  c"'  de  Murs-Gélignieu.  —  Ju- 
linneu,  i25o  (Grand  cartul.  d'Ainay,  t.  I,  p.  11). 

—  Gelyniacus,  i25o  (ibid.,  t.  I,  p.  11).  —  Juli- 
gneu,  1292  (ibid.,  t.  Il,  p.  207). —  Julligniacus , 
tUliti  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  798 ,  f°  347  r").  — 
Giligniacus,  iligS  (ibid.,  B  79^,  f°  296  r°).  — 
Gellignieu,  i64o  env.  (arch.  de  l'Ain,  G  i44). 

—  Gelignieu,  i65o  (Guichenon,  Bugey,  p.  76). 

—  Gilignieu,  1670  (enquête  Bouchu).  —  Gelli- 
nieu.  1734  (Descr.  de  Bourgogne).  —  Getignieux , 
1790  (Dénombr.  de  Bourgogne).  —  Geligneux, 
1808  (Stal.  Bossi,  p.  135). 

On  a  trouvé  à  Geligneux  le  monument  funé- 
raire de  M.  Rufius  Catullus,  ruralor  nautorum 
Rhodanicorum  (C.  I.  L.,  XUI,  24g4). 

En  1789,  Geligneux  était  une  communauté  du 
bailliage,  élection  et  subdélégation  de  Belley, 
mandement  de  Hossillon. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Beliey,  arcbi- 
prétré  d'Arhignieu ,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Sylvestre;  le  prieur  de   Saint-Benoît  de   Cessieu 
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présentait  à  la  cure  au  nom  de  l'abbé  d'Ainay.  — 
Ecclesia  de  Oeliniaco,  ii53  (Grand  Cartul.  d'Ai- 
nay, t.  I,  p.  5o). —  Ecclegia  de  GUignieu,  sub 
rocabulo  Sancti  Sylvestri,  i4oo  env.  (pouillé  du 
dioc.  de  Belley). 

Dans  l'ordre  féodal,  Gélijjneux  était  à  l'origine 
une  dépendance  du  Viennois  savoyard,  mande- 
ment de  Cordon:  au  xviii'  siècle,  c'était  un  mem- 
bre de  la  seigneurie  de  Mur. 

A  l'époque  intermédiaire,  Gélignieux  et  Mur 
formaient  une  municipalité  du  canton  de  Saint- 
Benoit,  district  de  Belley. 

Geuse  (La),  anc.  lieu  dit,  c"°  d'Arbent.  —  In  monte, 
loco  vocato  en  ta  Gellena,  i388  (censier  d'.\rbent, 
f»  39  r"). 

Gelinikre  (La),  anc.  mas  et  étang,  auj.  lieu  dit, 
c°'  de  Sandrans.  —  Le  mas  de  ta  Gitiniry,  i3o8 
(acte  cité  par  Aubret,  Mémoires,  t.  Il,  p.  i36). 

—  L'étang  de  la  Getiniri,  1396  [ibid.,  p.  356). 
Gemellis  Villa,  loc.  détr.  qui  était  située  dans  Vager 

de  Gcnay.  —  /«  agro  Ganniacente ,  in  rilta  Gempttis , 

((58  (Rcc.  des  chartes  de  Cluny,  t.  II,  n°  io5i). 
Gesallioox.  loc.  détr.,  à  ou  près  Polliat.  —  Genat- 

lioux,  lûio  env.  (lerr.  de  Sainl-Martin,  f°  iSa  r°). 
Genasd  (Le),  II.,  c°*  de  la  Burbanche. 
Gexabdièbe  (Li),  m°°  is.,  c"  de  Mogneneins. 
Gesaï,  c'"  du  c°°   de  Trévoux.  —  *Gaiennacus  ou 

Gaiênacuf,  de  Gaiennu»  ou  Gaiënu»,  m*  ou  iv*  s. 

—  Jaennacut,  1186  (Masures  de  l'Ile  Barbe,  I.  I, 
p.  124).  —  Gehenai,  laa.^  (Cart.  lyonnais, 
t.  I,n°  3i4).  —  Gainai,  laSt  (Gulgue,  Docum. 
de  Dombes,  p.  96).  —  Gettennai/,  laSo  ((irand 
Cartul.  d'Ainay,  t.  Il,  p.  55);  1286  (Polvpt. 
de  Saint-Paul  de  Lyon,  p.  119).  —  Gennaij,  1  2  53 
(Guigue,  Docum.  de  Dombes,  p.  i3o). —  Gennai, 
ia57  (Bibl.  Dumb. ,  t.  11,  p.  i^a).  —  Geenay, 
1267  (Grand  Cartul.  d'Ainay,  t.  II,  p.  68). — 
Geynay,  1380  (Bibl.  Dumb.,  t.  I,  p.  178).  — 
Genay,    laHû   (Polvpt.    de    Saint-Paul,  p.    125). 

—  Jaynay.  1299-1369  (arch.  de  la  Côte-d'Op, 
B  io455,  fs'v'). 

On  trouve  de  temps  à  aulre,  à  Genay,  des  mé- 
dailles et  des  objets  gallo-romains,  et  c'est  dans 
cette  localité,  que  M.-C.  Guigue  a  découvert,  en 
1869,  le  cippe  portant  une  inscription  bilingue, 
grec(|ue  et  latine. 

Aux  temps  rodolpliiens,  Genay  était  le  chef-lieu 
de  \'agev  Ganiacenii»  ou  Janiacensis. 

En  1789,  Genay  était  la  capitale  du  Franc- 
Lyonnais;  il  faisait  partie  ^dc  l'élection  et  de  la 
siibdélégation  de  Lyon  et  ressorlissait,  pour  la 
justice,  à   la   sénéchaussée  et  siège  présidial  de 


celte  ville,  dont  les  appels  se  relevaient  au  parle- 
ment de  Paris. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prêtré  de  Chalamonl,  fut  d'abord  sous  le  vocable 
de  saint  Bonnet;  elle  passa,  par  la  suite,  sous 
celui  de  sainte  Marie-Madeleine.  Les  chanoines- 
comtes  de  Lyon  en  étaient  collateurs.  — •  Ecclesia 
de  Jaeniiico,  98a  (Cart.  lyonnais,  t.  I,  n°  9). 

En  tant  que  fief,  Genay  était  une  seigneurie 
en  toute  justice  possédée,  au  xiii°  siècle,  par  des 
gentilshommes  qui  en  portaient  le  nom ,  —  St.  de 
Geenay,  mites,  1900  (Masures  de  l'Ile  Barbe, 
t.  I,  p.  i3o),  —  sous  la  suzeraineté  des  sires  de 
Villars.  Au  xviii*  siècle,  la  terre  de  Genay  appar- 
tenait aux  chanoines-comtes  de  Lyon;  elle  fut 
érigée  on  baronnie,  vers  1750. 

A  l'époque  intermédiaire,  Genay  était  une  mu- 
nicipalité du  canton  et  district  de  Trévoux. 

Gendo.is  (Les),  h.,  c"  de  MontracoL 

Gksetat  (Le),  écart,  c"'  de  Vei-sailleux.  — -  Mansiis 
del  Genestey,  t985  (Polypt.  de  Saint-Paul,  p.  108). 

Gesetet  (Le),  lieu  dit,  c"*  de  Messimy.  — •  Au  Ge- 
netey,  j538  (lerr.  des  Messimy,  f°  i4). 

Geneteï,  anc.  fief  de  Bégé,  c"  de  Monlracol.  — 
Mansns  de  Genetey .  .  .,  in  parrocliia  de  Monracol , 
1279  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  20). 
—  Louis  de  la  Baume,  seigneur  de  Genetey, 
ià55  (ibid.,  part.  I,  p.  81). 

Genetièiie  (La),  h.,  c°' de  Massieux. 

Gesets  (Les),  f.,  c"'  de  Saint-Germain-sur-Renon. 

Geneite  (La),  h.,  c"°  de  Polliat. 

Genette  (Lv),  écart,  c""  de  Vandeins. 

Genettes  (Les),  f.,  c"'  de  Viriat. 

Gexevav,  grange,  c"°  de  Bény. 

Gehève  (La),  ruisseau  alfl.  de  la  Chalaronne. 

Genève,  étang  de  34  hectares,  sur  les  communes  de 
Bouligneux,  Sandrans  et  la  Chapelle-du-Ch;Ue- 
lard.  —  Gebenna ,  1  407  ( Guigue ,  Topogr. ,  p.  1  62  ). 

Geneveïe,  anc.  lieu  dit,  c"'  de  Miribcl.  —  Tei-rito- 
rium  de  Geneveya,  i433  (arch.  du  Rhône,  terr. 
de  Miribel,  f°  2  4). 

Gehevoss  (Les),  h.,  c°*  de  Ceyzériat. 

Genevbev,  écart,  c"*  de  Niévroz. 

Gedevbky,  h.,  c°*  de  Tliéziilieu. 

GENEVRièRE  (La),  c"  de  Saint-Cyr-sur-Menthon.  — 
La  GeM'vriere,  i63o  env.  (lerr.  de  Saint-Cyr- 
sur-Menthon,  f°  196). 

Gexicières  (Les),  usine,  c°'  de  Virieu-le-Grand. 

Genin  (Lac).  —  Voir  Lac  Geni>(. 

Gexissiat,  h.,  c"'  d'Injoux.  —  Gignissiacus ,  i44o 
(arch.  de  l'Ain,  H  4o)).  —  Ginissie,  i563  (arch. 
de  la  Cole-d'Or,  B  io'i53,  f°  36  r").  —  Ginis- 

alt. 
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fiaz,  i563  [ibid.,  (°  i3a  r°).  —  Genissia,  i65o 
(Guichenoii,  Bugey,  p.  57).  —  Genissiat,  xviii'  s. 
(Cassini). 

Avant  la  Révolution,  (îenissiat  était  une  com- 
munauté du  bailliage,  élection  et  subdélégation 
de  Belley,  mandement  de  Seyssel. 

Son  église  paroissiale,  annexe  de  celle  d'In- 
joui,  diocèse  de  Genève,  archiprétré  de  Champ- 
fromier,  était  sous  le  vocable  de  saint  Martin. 

Comme  seigneurie,  Genissiat  n'apparait  pas 
avant  le  commencement  du  xiv*  siècle;  cette  sei- 
gneurie appartenait  alors  à  des  gentilshommes  de 
mêmes  nom  et  armes;  elle  était  en  to'ute  justice 
et  avec  maison  forte.  —  Le  Jtef  de  Genissia,  a 
cause  de  Seyssel,  i536  (Guichenon,  Bresse  et 
Bugey,  pr.,  p.  Sg). 
Genod,  h.  etcbàt. ,  c"°  de  Ccottet.  —  Genos,  1186 
(Bibl.  Sebus. ,  p.  j4i);  1276  (arch.  du  Rhône, 
litres  de  Laumusse,  Teyssonge,  chap.  i,  n°  a). 
— •  Genox,  i3i5  {ibid.,  chap.  i,  n°  5).  —  De 
Genosco,  i35o  {ibid.,  lerr.  de  Sermoyer). —  Ge- 
nost,  ià66  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io448,  f  1 
v").  —  Genod,  i65o  (Guichenon,  Bresse,  p.  5G). 

—  Genoud,  xvin'  s.  (Cassini). 

Genod  ou  Genoud  était  une  seigneurie  de  l'an- 
cien fief  des  sires  de  Bàgé,  à  qui  elle  fut  hom- 
magée,  en  1272;  au  xviii"  siècle,  cette  seigneurie 
ressortissait  nùment  au  bailliage  de  Bourg.  — 
Umbertus  de  Genos,  miles,  ij86  (Bibl.  Sebus., 
p.  1 4 1  ).  —  Le  fief  de  Genost ,  a  cause  de  Baujré, 
i536  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  52). 

Gknoud  (Le),  ruisseau  alll.  de  la  Leschère. 

Genoud",  h.,  c"°  d'Ambronay.  —  Genoz,  i36i  (arch. 
de  l'Ain,  H  i5).  —  Genos,  i4io  [ibid.,  H  k).  — 
Genost,  i4io  (ibid.).  —  Genoud,  1670  (en- 
quête BoHchu);  xTiii'  s.  (Cassini). 

Genoed,  écart  et  chat.,  c"  de  Certines.  —  Genos, 
i34i  env.  (lerr.  du  Temple  de  Moliissole,  P  i4  r"). 

—  Genost,  i65o  (Guichenon,  Bresse,  p.  56). — 
6VnoM(/,  xviii*  s.  (Cass.);  i8'i3  (Etat-Major). 

Genod  ou  Genoud  était  une  seigneurie  en  toute 
justice  et  avec  château,  de  l'ancien  fief  des  sires 
de  Coligny;  au  xviii'  siècle,  la  justice  de  Genod 
ressortissait  nument  au  bailliage  de  Bourg. 

Gexocillat,  fermes,  c"°  de  Reyrieux. 

Genouilleux,  c°*  du  c°"  de  Thoissey.  —  Decimae  de 
Genoliaco,  868  (Cart.  lyonnais,  t.  I,  n°  3).  — 
Genohacum  qtioque  villam  cum  portn  et  mercato 
habenlem  cafellam  et  mansos  inter  absos  et  ves- 
titos  trifrinla  très,  885  (Dipl.  de  Charles  ie  Gros, 
apud  D.  Bouquet,  t.  IX,  p.  33());  89a  (Dipl. 
de  Louis  l'Aveugle,  ibid.,  (.  IX,  p.  674).  —  6'c- 


noiUeus,  c.  suj.  i25o  env.  (pouillé  de  Lyon, 
f  i3  v°).  —  Genoilleu,  c.  rég.  1290  (Guigue, 
Docum.  de  Dombes,  p.  a  38).  —  GInuUiacus. 
1299-1369  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io455, 
f  8  v°).  —  Ginulleu,  i3i7-i3i8  (Docum.  hn- 
guist.  de  l'Ain,  p.  8'i).  —  Genollen,  i324  (lerr. 
de  Peyzieux).  —  Genolhien,  i325  env.  (pouillé 
ms.  de  Lyon,  f°  8).  —  Genoylleu,  i35o  env. 
{ibid.,  f°  la  r°).  —  Gemuilleu,  i66a  (Guiche- 
non, Dombes,  t.  I,  p.  35).  —  Genoillieu,  i66."i 
(Masures  de  l'Ile-Barbe,  t.  I,  p.  58i).  —  Ge- 
nouilleux,  1790  (Dénombr.    de    Bourgogne). 

En  1789,  Genouilleux  était  une  communauté 
de  l'élection  de  Bourg,  sénéchaussée  et  subdélé- 
gation de  Trévoux,  chàtellenie  de  Monlmerle. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prétré de  Dombes,  était  sous  le  vocable  des  saints 
Pierre  et  Paul;  le  chapitre  de  Saint-Just  de  Lyon 
en  était  collateur.  —  Ecclesia  de  Genoilleu,  i2  5o 
env.  (pouillé  de  Lyon,  f°  i3  r°).  —  La  paroisse 
de  saint  Pierre  de  Genolleu,  1662  (Guichenon, 
Dombes,  t.  I,  p.  63).  —  Genouilleux  :  Patrons 
du  lieu,  saint  Pierre  et  saint  Paul,  1719  (visites 
pasiorales). 

En  tant  que  fief,  Genouilleux  était  une  dépen- 
dance de  la  seigneurie  de  Chavagneux. 

A  l'époque  intermédiaire,  Genouilleux  était  une 
municipalité  du  canton  de  Montmcrie,  district  de 
Trévoux. 
Gentille  (La),  chat,  et  ferme,  c""  de  Montluel. 
Genvais,  h.,  c"'  de  Bénonces.  —  La  grange  de  Jan- 

raix,  xvii"  s.  (arch.  de  l'Ain,  II  218). 
Geoffraïs  (Les),  h.,  c"°  de  Vandeins. 
Geordes  (Les),  h.,  c""  de  Cormoz.  —  Jordes,  i4i6 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  718,  table);   xviii'  s. 
(Cass.).  —  Geordes,  i845  (État-Major). 
Geokgette  (La),  ruisseau  alTI.  du  Seran. 
Geovressei,    c°*    du   c°"    d'Oyonnai.  —  Jevreyssel , 
1299-1869   (arch.   de   la   Côte-d'Or,  B   io455, 
f°  gS  v°).  —  De  Gevreysseto,  i4io  (cens.  d'Ar- 
bent,  f°  *42  v°).    —    Gevreysctum,  i4ig   (arch. 
de  la  Côte-d'Or,  B  766,  f°  45  r°).  . —  Gevreysset, 
1447  {ibid.,  B  771,  f°  1  r").  —  Apud  Gevreis- 
setum,  i5o3   {ibid.,  B  829,  f°  178  r°).  —  Ge- 
vretset,  1790  (Dénombr.  de  Bourgogne).  —  Ge- 
rreysset,  1808  (Stat.  Bossi,  p.  116). —  Geovreys- 
set,  an  x  (Ann.  de  l'Ain). 

En  178g,    Geovreisset  était  une  communauté 
du  bailliage  et  élection  de  Belley,  de  la  subdélé- 
gation de  Nantua  et  du  mandement  de  Montréal. 
Son  église  paroissiale,  dont  la  fondation  ne  pa- 
raît pas  remonter  au  delà  du  xvii°  siècle,  appar- 
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linl  au  diocèse  de  Lyon,  archiprétré  de  Nanlua, 
jusqu'en  lyia,  qu'elle  fut  cédée  au  diocèse  de 
Saint-Claude;  elle  était  dédiée  à  saint  Jean-Bap- 
lisle;  l'aumônier  de  Nantua  en  était  coilateur. 

A  l'époque  intermédiaire,  (iéovreisset  était  une 
municipalité  du  canton  d'Oyonnax,  district  de 
Xantua. 
Geoïreissut,  c"°  du  c""  de  Nantua.  —  Gevreissia, 
laiff  (arch.  de  l'Ain,  H  355).  —  Gevrestiacus , 
lati  (ibid.,  H  356).  —  Gevreyssiacut ,  1299- 
1869  (arch.  deb  Côte-d'Or,  B  io455,  f°  84  v"). 
— ■   Gevreysiia ,  1896  (ibid..  B  io'i54,  f°  a  v°). 

—  Gyvreisaia ,  i365  env.  (Bibt.  nat. ,  lat.  ioo3i, 
f"  i8v°).  —  Gevresia,  i3o4  (arcb.  de  la  Cote-d'Or, 
B  8i3,  f  3).  —   Gevresya,  iSg'i  (ibul.,  f  7). 

—  Gevrei$»iacus ,  i483  (ibid.,  B  8a3,f°  i84r°). 

—  Gyvreyssia ,  i4ga  (pouillé  de  Lyon,  f°  açf  v°). 

—  Gevreysfiaz ,  i5o3  (arch.  de  la  (^ole-d'Or 
B  8a8,  f  GSg  r°).  —  Givrittia,  i655  (visites 
pastorales,  f°  ai8).  —  Gevrettiat,  1670  (enquête 
Boucliu).  —  Gerreissittt,  1734  (Descript.  de 
Bourgogne).  —  Gerreisiat,  1808  (Stiit.  Bossi, 
p.  loa);  1876  (Aiin.  de  l'Ain).  —  Geovreyttiat, 
an  X  (  ibid.  ). 

En  1789,  Geovreissiat  était  une  communauté 
du  bailliage  et  élection  de  Belley,  subdélégatioo 
de  Nantua  et  mandement  de  MontréaL 

.Son  église  paroissiale,  diocèse  de*  Lyon,  arclii- 
prélré  du  Nantua ,  était  sous  ie  vocable  de  saint 
Martin;  elle  faisait  originairement  partie  du  pa- 
trimoine de  l'Eglise  de  Beiley,  qui  en  reçut  confir- 
mation du  pape  Innocent  II,  en  ii43.  Le  droit 
de  prisentation  à  la  cure  passa,  on  ne  sait  com- 
ment, au  iiii'  i-iècle,  au  prieur  de  Nantua.  La 
paroisse  de  Geovreissiat  est  une  de  celles  qui 
furent  délacbées,  en  17 4 a,  du  diocèse  de  Lyon, 
pour  former  le  diocèse  de  Saint-Claude.  —  Curatus 
de  Gevreytsia,  i39  5  env.  (pouillé  ms.  de  Lyon, 
f  8).  —  Gerreyttet  d'Alonjfeon  (corr.  Gevreysiia) , 
annexe  d' ïzeriwroit ,  $011$  le  vocable  de  S.  Martin, 
i()i3  (visites  pastorales,  f°  i3i  r°). 

En  tant  que  fief,  Geovreissiat  était  possédé  au 
XIII*  siècle  par  des  gentilshommes  de  même  nom, 
sous  la  suzeraineté  des  sires  de  Tboire;  au 
xnii*  siècle,  c'était  une  dépendance  de  la  ba- 
ronnie  de  Brion.  —  U.  de  Gei-reitêia,  laii 
(arch.  de  l'Ain,  H  307). 

A  l'époque  intermédiaire,  Geovreissiat  était  une 
municipalité  du  canton  de  Montréal,  district  de 
Nantua. 
Gebcet,  11.,  c"*   de   Bàgé-la-Ville.  —    Gerbais,  sei- 
gneurie,   i455    (Guichenon,   Bresse    et    Bugey, 


part.  I,  p.    81).   —   Gerbasii,  i5ai   (ibid.,  pr., 
p.  198). 

GtniNs  (Le),  ruisseau  affl.  du  Rhône. 

Gerlans,  anc.  fief,  c"°  de  Saint- André-le-Bouchoux. 

Gbbmagn.it,  c"°  du  c°°  de  Trcffort.  —  Germaniacns , 
1  aSo  env.  (pouillé  de  Lyon,  f°  19  r°).  —  Germai- 
gnia,  i335  env.  (pouillé  ms.  de  Lyon,  f°  g).  — 
GermanieSjC.  SU].,  i35o  env.  (pouillé  de  Lyon, 
f°i4  v°). —  Germaniat,  i655  (visites  pastorales, 
f°  ai8).  —  Gennagnal,  \su\°  s.  (Cassini). 

En  1789,  Germagnat  était  une  communauté 
du  comté  de  Bourgogne. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  arclii- 
prolré  de  Treflbrt,  est  une  de  celles  qui  entrèrent, 
en  174a,  dans  la  composition  du  diocèse  de  Saint- 
Claude  ;  elle  était  dédiée  à  saint  Germain  ;  le  prieur 
de  Gigny  présentait  à  la  cure.  —  Ecclesia  Germâ- 
mes [de'\  Tolongion,  i35o  env.  (pouillé  de  Lyon, 
f°  i4  v°).  —  Ecclesia  de  Germania  de  Tholojone, 
i365  env.  (Bibi.  nat.,  lat.  ioo3i,  f°  19  r°). 

A  l'époque  intermédiaire,  Germagnat  était  une 
municipalité  du  canton  de  Cbavannes,  district  de 
Bourg. 

Germain,  h.,  c"'  de  Savigneux. 

Gebmanï,  h.,  c"*  de  Traraoyes. 

Gebmomièrk  (La),  f.,  c°'  de  Saint-Just. 

Gebmole,  Ioc.  disp.,  à  ou  près  Bàgé-la-Ville.  — Jar- 
mola,  ia55  (arch.  du  Rhône,  titres  de  Laumusse). 

Gebonville,  lieu  dit,  c"' de  Poiicin. 

Gers  (Sur-i.e),  m°"  is.  ,c"'  de  Montanges. 

Gervais,  écart,  c"*  de  Lagnieu.  —  Prope  villnm  Lii- 
tiniad,  supra  terriloi-ium  quoil  dicitur  Gerveis, 
iai3  (Cari,  lyonnais,  I.  I,  n"  117).  —  Apnd 
Gerveil,  laao  (arch.  de  l'Ain,  H  307).  —  Geriel , 
1  964  (ibid. ,  H  989).  —  Domus  de  Gerreyl,  1 96(1- 
1367  (ibid.,  H  987).  —  Gerveyl,  i344  (arch 
de  la  Côte-d'Or,  B  870,  f  lag  v").  —  Gervais 
xviii*  s.  (Cassini).' 

Gervais  (La  Pobte-de-),  anc.  porte  du  bourg  de 
Lagnieu.  —  Porta  de  Gervel,  ia64  (arch.  dt 
l'Ain,  H  389). 

Gervais,  Ioc  disp.,  c"'  de  Polliat.  — •  Mas  des  Gei 
viiijs,  patToisse  de  Polliac,  i558  (arch.  du  Rhône 
Saint-Jean,  arm.  Lévy,  vol.   43,  n°  1,  f°  60  r°), 
—  Jean  Gênais,  cuthurier  des  Gervais,  a  présent 
demeurant  à  Corgenon ,  iSôg  (ibid.,  f°  49  r°). 

Gervais,  section  cadastrale  de  la  c"'  de  Tbézillieu. 

GivRiEux,  h.,  c"*  de  Chàtillon-la-Palud.  —  Gevrius, 
i354  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  843).  —  De 
Gevriuo,  i354  (ibid.).  —  Communitas  de  Ge- 
vriaco,  t443  (Guigue,  Topogr. ,  p.  i64). 

Gevrin,  L.,  c"°  d'Andert-Condon.  —  *Gabrianus. — 
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C'etriiu,  )359  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  8/i'i, 
f  80  v°);  i-'iac)  {ibid.,  B  8Ù7,  f  177  v°).  ~  De 
Gevrino,  i385'(.iiW.,  B  845,  f  23a  r"). 

Lo  bameau  de  Gevrin,  qui  faisait  autrefois 
partie  de  ia  commune  de  Pugleu,  c°°  de  Virieu- 
Îe-Grand ,  a  été  rattaché  à  la  commune  d'Andert- 
Condon  par  la  loi  du  i3  juillet  1886. 

Gevkim,  lieu  dit,  c"°  de  Conzieu. 

Gex,  ch.-l.  d'arrond.  du  départ,  de  l'Ain  —  De 
Gayo,  iia'i  (Hist.  de  Genève,  a'  édit.,  t.  II, 
p.  5);  i3o6  (arch.  de  la  Côle-d'Or,  B  ta37): 
1497  {ibid.,  B  1125,  f°  i48  v°).  —  Gai, 
na8  env.  (Mém.  Soc.  d'hist.  de  Genève,  t.  Il, 
part,  a,  p.  a4);  129a  (arch.  delà  Côle-d'Or, 
B  1237).  ■ —  Gaix,  1187  (Mém.  Suisse  Rom., 
t.  XX,  p.  198);  1296  (Mém.  Soc.  d'hist.  de 
Genève,  t.  XIV,  p.  253).  —  Jaz,  1160  env. 
(ibid.,  t.  XIV,  p.  379);  lagO  (l'iî'd.,  p.  a59). 
—  Jat,  iaa5  (Bibl.  Sebus.,  p.  76).  —  Gez, 
1237  (arcbj  de  la  Côte-d'Or,  B  564);  1897 
{ibid.,  B  1095,  f°  a3  r°);  1576  (Guichenon, 
Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  69);  i65o  (Guichenon, 
Bugey,  p.  53).  —  Jayz,  laS'i  (Mém.  Soc.  d'hist. 
de  Genève,  t.  XIV,  p.  a4)  —  Jay,  ia36  (Hist.  de 
Genève,  a"  édit.,  t.  II,  p.  53).  —  Jaiz,  ia5i 
(arch.  de  de  la  Côte-d'Or,  B  1 239).  —  Jojc,  1  a65 
(arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  678).  —  Jais,  1267 
(Gall.  christ.,  I.  XV,  c.  167).  —  Jays,  1276 
(Bibl.  Sebus.,  p.  8a).  —  Jacium,  1378  (Mém. 
Soc.  d'hist.  de  Genève,  t.  XIV,  p.  4o6).  —  Geyz, 
1389  (ibid.,  t.  XIV,  p.  3i3). —  Jez,  1398  {ibid., 
t.  XIV,  p.  335).  —  De  Gaio,  1819  (arch.  de  la 
Côle-d'Or,  B  laag).  • —  Ges,  i4i6  (Rog.  consul, 
de  Lyon,  p.  35).  —  Gex,  iSSg  (Guichenon, 
Savoie,  pr.,  p.  5ii).  —  Gey,  1689  (Le  Cruel 
Assiègement).  —  Gais,  1694  (Docum.  linguist. 
de  l'Ain;  p.  157). 

Au  temps  de  l'empire  romain,  Gex  était  une 
des  stations  militaires  de  la  voie  qui  contournait, 
au  nord,  le  lac  Léman;  on  a,  en  efl'et,  trouvé  dans 
celte  ville,  une  pierre  portant  cette  inscription: 

STATIO  MILITUM. 

En  1789,  Gex  était  la  ville  principale  du  pays 
du  mémo  nom  ;  c'était  une  communauté  de  l'élec- 
tion de  Belley,  — ■  Election  de  Bugey  et  Gex, 
i65o  (Guichenon,  Bugey,  p.  45)  —  et  le  siège  du 
dixième  bailliage  principal  du  Parlement  de  Dijon, 
où  ce  bailliage  ressortissait  et  au  premier  chef,  au 
Présidial  de  Bourg,  —  La  baronnie  ou  bailliage 
de  Gex,  1607  (Guichenon,  Savoie,  pr.,  p.  549). 
—  Bailliage  de  Get,  1616  (arch.  du  Rhône,  titres 
des  Feuillées). 


Il  y  avait  à  Gex  une  chnlellcnie  royale  dont  le 
pouvoir  était  restreint  aux  cas  marqués  par  les 
Statuts  do  Savoie,  —  le  bailliage  connaissant,  en 
première  instance,  des  affaires  conlontieuses,  —  et 
une  mairie  qui  avait  la  police.  Gex  formait  un 
gouvernement  particulier  dans  la  Lieutenance  gé- 
nérale de  Bresse,  Bugey  et  Gex. 

Cette  ville,  qui  dépendait,  au  xiv"  siècle,  du 
doyenné  d'Aubonoe,  au  diocèse  de  Genève,  de- 
vint par  la  suite  le  clief-lieu  de  l'archiprètré  du 
Haut-Gex,  qui  comprenait,  au  xviii'  siècle,  vingt- 
et-uno  paroisses  ou  succursales.  Son  église  parois- 
siale était  sous  le  vocable  de  saint  Picrre-aux- 
Licns.  —  Curatus  de  Gez,  i865  env.  (Bibl.  nat. , 
lat.  ioo3i,  f°  88).  —  Ecclesia  Gaii,  1897  (arch. 
de  la  Côte-d'Or,  B  1096,  f°  247  r"). 

Possédée,  au  xii'  siècle,  par  des  gentilshommes 
qui  en  portaient  le  nom.  —  Dalinalius  de  Gayo, 
iia4  (Gall.  christ.,  t.  XV,  instr. ,  c.  149).  — 
Beatrix  de  Jaz,  vers  1160  (Mém.  Soc.  d'hist.  de 
Genève,  t.  XIV,  p.  879), —  la  seigneurie  de  Gex, 

—  Caslrum  de  Jas,  1S35  (Bibl.  Sebus.,  p.  70). 

—  Feodum  de  Jacio,  1808  (^albonnais,  Hist.  du 
Dauphiné,  pr. ,  p.  i4i).  —  Mandameulum  et  res- 
êortum  Caslri  Gaii,  1897  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  1095,  f°  1  r°),  —  arriva  on  ne  sait  comment 
aux  comtes  de  Genevois,  vers  1188,  —  Amedeus 
[de  Geneva~\,  dominus  de  Jas,  I2a5  (Bibl.  Sebus., 
p.  75).  En  ia5a,Léonette,petito-llllcd'Amédéedo 
Genève,  la  porla  en  dot  à  Simon  de  .loinville,  — 
Symoii  de  Joiivilu,  dominus  de  Jaz,  ia64  (arch. 
de  la  Côte-d'Or,  B  1987).  —  Leouela  domina  de 
Jays,  1376  (Bibl.  Sebus.,  p.  8a),  —  dans  la  fa- 
mille duquel  elle  resta  jusqu'en  i844  qu'elle  fut 
léguée  par  Hugard  de  Gex  à  Hugues  de  Genève , 
seigneur  d'Anthon,  —  Guillaume  de  Joinville, 
sire  de  Jayz,  i3oo  (arch.  de  la  Côle-d'Or, 
B  1  387  ).  Amédée  VI  de  Savoie  s'en  empara  de  vive 
force,  en  i353,  et  prit  le  titre  de  baron  de  Gex. 
Vendue,  en  i455,  par  le  duc  Louis  de  Savoie  à 
Jean,  bâtard  d'Orléans,  comte  de  Dunois,  elle 
fut  rachetée,  en  i46C,  par  Améilée  IX.  Le  duc 
Charles  l'érigea  en  marquisat  en  i5i5. 

Tour  à  tour  prise,  perdue  et  reprise  par  les 
Bernois  et  les  Genevois,  dans  le  courant  du 
xvi"  siècle,  la  ville  de  Gex  était  au  pouvoir  de  ces 
derniers,  à  l'époque  où  le  traité  de  Lyon  l'an- 
nexa à  la  France. 

A  l'époque  intermédiaire,  Gex  était  une  muni- 
cipalité iki  c""  et  district  de  Gex. 
Gex-la-Ville  ,  quartier   de   la   ville  de  Gex.  —  De 
Gaio  villa,  1819  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  laag). 
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—  Gez  la  villa,  iSia  {Mil.).  —  Gez  la  vêla, 
1890  (ibid.,  B  logi,  f°  3oi  r").  —  Gez  la  villaz, 
1897  (ibid.,  B  «096,  rgôr").  —  Gey,  Gey, 
Sugey  et  Gey  la  vella,  iSSg  (Le  Cruel  Assiège- 
ment).  —  Gex  la  ville,  itiii'  s.  (Cassini). 

CEx-LE-CHÀTEii'  ou  LE-BouRG,  (juarlicr  principal  de 
la  ville  de  Gex.  —  Burgum  Gaii,  1890  (arch. 
de  la  Côte-d'Or,  B  1099,  f"  299  r°).  —  Cnstrum 
Gaii,  1890  (ibid.,  f  86  r°).  —  Porta  Gaii  a 
lacii,  1897  (ibid.,  B  1096,  f°  96  r°).  —  Burgum 
lèovuin  Gaii,  i4oo  env.  (ibid.,  B  1339).  —  Gex- 
Ip-Chdteati,  xviii*  s.  (Cassini). 

GiiiOLOxNiÈRE  (La),  h.,  c'"  de  Sainl-Martin-Ie-Châtel. 

—  Gebeliniri,  w'  s.  (Guigue,  Topogr.,  p.  i65).  — 
Lu  Gibnllonnifre ,  paroisse  île  Saint- Martin  -  le- 
Chiolel,  1768  (arcli.  de  l'Ain,  H  899;  PS/ia  v"). 

GiBKT  (Le),  lieu  dit,  c°*  de  Lliiiis. 

GicLEBANs,  lieu  dit,  c"'  de  Farge».  -■—  En  Giclerons, 
1^97  (arch.  de  la  Côle-d'Or,  B  iiaS,  f"  toi  r°). 

GiEB  (Le),  lieu  dit,  c""  de  Vaux. 

Giet-de-i.a-Bataille  (Le),  lieu  dit,  c"  d'Anglefort. 

GiGXEn,  écart.,  c"°  de  Reyricux. 

Gigsez,  h.  et  m'°,  c"  de  Corbonod.  —  Gignieys  el 
Gignez,  1/118  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  904, 
f°  83  r°).  —  Gigneys ,  parrocliie  Corbonodi,  i5o4 
(ibid.,  B  916,  f°  1  r°).  —  Gignay,  1670  (en- 
quête Bouchu).  —  Gigney,  xïiii*  s.  (Cassini  ). 

GioNosE  (La),  fontaine,  c"  de  Pont-d'Ain.  —  />n 
fontaine  de  Gigniozan,  1O09  (arch.  de  l'Ain, 
H  914,  r  5  r'). 

GiG!tO!C  (Le),  ruisseau  alll.  de  la  Ueyssouze,  c"*  de 
Virial.  —  Itiparia  de  Gignion,  i885  env.  (terr. 
de  Teyssonge,  P  i4  v°). 

GiuÈBE  (La),  ruisseau  alll.  du  Junion. 

GiLiEi'X,  lieu  dit,  c'"  de  Seillonnas. 

Gilotière  (La),  écart,  c""  de  Messimy. 

Giox,  11.,  c"'  de  Grièges.  - —  Ginns,  parrochie  Chi- 
liaci     149-3   (airh.  de   l'Ain,  H   794,  f  63  r"). 

GiRARDiKRE  (La),  anc.  lieu  dit,  c°'  de  Curtafond.  — 
Iju  Girardiri,  l'igo  (terrier  des  (Hiabeu,  f°  a  a). 

GiRAUD  (Le),  f.,  c°°  de  Bigiiieux-le-Franc. 

GiBAtoièiE  (La),  écart,  c'"  de  Romans. 

GiRAviui  (Le),  ruisseau  alU.  du  Solnan. 

GiRiAT,  h.,  c°'  de  Peyriat.  —  Ciriacus,  la.'io  env. 
(pouillé  de  Lyon,  f°  i5  r°).  —  Ginn,.i394 
(arcli.  de  la  Cùle-d'Or,  B  818,  f°   17). 

Avant  la  Rinolution,  Giriat  était  une  commu- 
nauté do  l'élection  de  Bclley,  subdclégation  de 
Nanlua,  mandement  de  Montréal  et  justice  du 
comté  de  ce  nom. 

Giriat  possédait,  au  xiii*  siècle,  une  égli?»e  pa- 
roissiale qui   était   à   la   collation   de   l'abbé   de 


Saint-Claude;  cette  église  fut  supprimée  au  siècle 
suivant  et  Giriat  rattaché  à  la  paroisse  de  Volo- 
gnat.  —  Ciriacus  :  abbas  S.  Eugendi,  xm'  s. 
(pouillé  de  Lyon,  f°  t5  r°). 

Dans  l'ordre  féodal,  Giriat  dépendait  de  la 
seigneurie  de  Vologiiat,  laquelle  relevait  du  comté 
de  Montréal. 

GiRiEo,  loc.  détr. ,  c""  de  la  Boisse.  —  Giriacut, 
1092  (Cartul.  lyonnais,  t.  I,  n°  11);  1178 
(Menesirier,  De  bell.  et  indue,  p.  87);  i334 
(Valbonnais,  Hisl.  du  Daupbiné,  pr.,  p.  aSa). 
—  Gireu,  1206  (Cart.  lyonnais,  t.  I,  n°  97). — 
Gyreu,  ia85  (Polypt.  de  Saint-Paul  p.  46).  — 
Girieu,  i65o  (GuicLenon,  Bresse,  p.  56). 

Le  château  fort  et  le  village  de  Girieu  étaient 
possédés,  en  1178,  par  la  maison  Le  Déchaux, 
sous  la  suzeraineté  du  comte  de  Forez,  dont  les 
droits  passèrent  cette  année -là  aux  archevêques 
de  Lyon.  En  i35o  le  dauphin  de  Viennois  s'em- 
para de  vive  force  du  château  et  le  détruisit  de 
fond  eu  comble;  il  ne  reste  plus  trace  aujour- 
d'hui ni  du  village,  ni  du  château.  —  H.  li 
Dechnuz,  dominus  de  Gireu,  tall']  (Guigue, 
Dociiin.  de  Dombes,  p.  119).  —  Casltttm  de 
Gyrinco,  silumprope  Montemlupellum ,  i3o4  (ibid., 
p.  372  ).  —  Le  chttstel  et  mandement  de  Girieu, 
II»'  s.  (Ducbesne,  Hist.  des  Dauphins,  pr. ,  p.  5i). 
Girieu  était  une  très  ancienne  cliapellenie  ru- 
rale, considérée,  au  xiv"  siècle,  comme  paroisse 
annexe  de  la  Boisse.  —  Capella  de  Giriaco,  1093 
(Cart.  lyonnais,  t.  1,  n°  ii).  — Ecclesia  de  Buxa, 
cum  iluabus  capellis  appendentibus ,  scilicet  Mon- 
tislupelli  et  Giriaci,  laSo  env.  (pouillé  de  Lyon, 
r  10»°). 

GiRiEDx,  écart,  c"  de  Grosiée. 

GinoDiÈRE  (La),  h.,  c"*  de  Saint-Aiidré-de-Bàgé.  — 
Les  Girouderes,  1273  (Guichenon,  Bresse  et 
Bugey,  pr. ,  p.  17).  —  Apud  Girouilerias,  jmito- 
chie  Suncti  Andrée  Baugiaci,  1899  (srcli.  de  la 
Côte-d'Or,  B  554,  f  103  r").  —  Ijes  Giromlires , 
1439  (arch.  de  l'Ain,  H  792,  1"  49).  —  Les 
Giraudières,  1673  (ibid.,  H  81 3,  f"  11  r°).  — 
Les  Giraudires,  1673  (ibid.,  réperl.).  — -La  Gi- 
raudire,  1673  (ibid.,  f°  io3  v").  —  La  Girou- 
dière,  1716  (arch.  du  Rhône,  titres  de  Lau- 
musse,  chap.  iv). 

Giron  (Le  Marais-de),  affl.  de  l'Ain. 

Giron,  c"'  du  c""  de  Châlillon-de-Michaille. 

En  1789,  Giron  était  une  communauté  du 
bailliage  et  élection  de  Belley,  de  la  suhdélégation 
et  mandement  de  Nantua.  Son  église  parois- 
siale, annexe  de  l'archiprétré  de  Champfromier, 
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au  diocèse  de  Genève,  était  sous  le  vocabl' 
de  l'Assomption.  —  Giron,  succursale,  xviii'  s. 
(Cassini). 

Giron  dépendait  de  la  Terre  de  Nantua  :  Giron- 
devant  où  était  l'église  était  de  la  justice  du  prieur 
de  Nantua,  tandis  que  Giron-derrière  ressortlssait 
à  la  justice  de  la  mense  conventuelle. 

A  l'époque  intermédiaire.  Giron  était  une 
municipalité  du  canton  d'Oyonnax,  district  de 
iNantua. 

GinoN,  écart,  c"*  de  Charnoz. 

GiBON,  anc.  lieu  dit,  c"'  de  Loyes.  —  Brotellum  df 
Giron,  1271  (Bibl.  Dumb. ,  t.  H,  p.  174). 

GiRON  (Le),  h.,  c""  do  Sainte-Croix. 

GiBODD  (Le),  h.  et  anc.  fief  de  Dombes,  c"^  de  San- 
drans.  —  Le  fief  du  Giroud,  1807  (Mémoires, 
t.  II,  p.  127). 

GinocDiÈRE  (La),  loc.  disp. ,  à  ou  près  Trévoux.  — 
Girouderia,  1264  (Bibl.  Dumb.,  t.  I,  p.  iSg). 

GiRoux  (Les),  b. ,  c"°  de  Marboz. 

GiRoux  (Le),  b.,  c""  de  Pizay.  , 

Glaie  (La),  h.,  c"'  de  Pérouges.  —  La  Claie,  i'Jhi 
(État-Major). 

Glainieh,  loc.  disp.,  à  ou  près  Miribel.  —  Mo- 
rellus  de  Gtayneu,  ia8.5  (Polypt.  de  Saint-Paul 
p.  22). —  G/cneu,  i4i 4  (arcb.  de  l'Ain,  H  809). 

Gland  (Le),  torrent,  se  forme  à  Conzieu  par  la 
réunion  de  l'Ajjnens  et  du  Setrin,  traverse  Saint- 
Bois  et  Premeyzel,  forme  les  belles  cascades  de 
Giandieu  et  va  se  jeter  à  Saint-Benoît,  dans  un 
ancien  lit  du  Rbône,  après  un  parcours  de  i4  ki- 
lomètres. —  Terra  si  ta  ultra  Glan,  1272  (Grand 
cartul.  d'Ainay,  I.  II,  i42).  —  In  parochia  Sancii 
Uenedicti  de  Saysseu,  a  rivo  de  Glandiu,  1272 
{ibid.,  t.  II,  p.  i45). 

Glandieo  ,  b. ,  à  cheval  sur  les  c°"  de  Brégnier-Cordon 
et  de  Saint-Benoit-de-Cessieu.  —  Glandeu,  I2i4 
( Grand cortul.  d'Ainay,  t.  I,  p.  m).  —  Glandiu, 
1272  (ibid.,  t.  II,  p.  i45).  —  Glandiacus,  i444 
(arcb.  de  la  Côte-d'Or,  B  798,  f  12  r").  — 
Glandiouz,  1498  {ibid.,li  794,  f°  5  r").  — 
Giandieu,  i.'')77  (arcb.  de  l'Ain,  H  869,  f°  3  v°). 

Glindon,  anc.  mas,  à  ou  près  Chàtillon-sur-Cbala- 
ronne.  —  Mansus  de  Glandon,  1288  (Guichenon, 
Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  21). 

Glands  (Les),  h.,  c"'  de  Saint-.Iulien-sui^Reyssouze. 

Glinne  (La),  écart,  c"°  de  Bàgé-le-Cbàtel. 

Glannes,  loc.  disp.  qui  était  située  au  pays  de 
Gex.  —  In  comitalu  Equestrico,  in  villa  Glannis, 
994-1049  (Mallet,  Cbarles  inédites,  n°  4). 

Glabeins  (Le  Grand-),  ruiss.  alTl.  de  la  Cbalaronne. 

Glareins,  b.  et   cbàt. ,  c""   de  la   Peyrouse.  —  In 


pa/fu  Lugdunense,  in  ajp-o  Priciacense,  in  villa 
Lierenco,  91)8-971  (Cartul.  de  Saint-Vincent  de 
Alàcon,  n°  812).  —  In  villa  de  Lierons,  lis.  :  Lie- 
rons, 11 49  (Rec.  des  cbartes  de  Cluny,  1.  V, 
n°  4i4o).  ■ —  Liarens,  laaO  (Guichenon,  Bresse 
et  Bugey,  pr.,  p.  200).  —  Lyarenz,  i345  (arcb. 
de  la  Côte-d'Or,  B  io455,  f°  a  r").  ■ —  Lyarens, 
1877  (Masures  do  l'Ile-Barbe,  t.  I,  p.  533).  — 
Glarens,  l'iSa  (arcb.  du  Rhône,  terr.  de  Rey- 
rieux,  f°  8).  —  Lyarens  ou  Glarens,  i64o  (Gui- 
chenon, Bresse,  p.  66).  —  Liareins,  wiii'  s. 
(Aubret,  Mémoires,  t.  II,  p.  428).  —  Glarins, 
xviii'  s.  (ibid.,  t.  II,  p.  348). 

En  1789,  Glareins  était  un  village  de  la  pa- 
roisse de  la  Peyrouse,  bailliage  et  élection  de 
Bourg,  mandement  de  Villars. 

Dans  l'ordre  féodal,  Glareins  était  une  sei- 
gneurie, en  toute  justice  et  avec  maison  forte, 
possédée,  au  xiii'  siècle,  par  des  gentilshommes 
de  même  nom,  sous  la  suzeraineté  des  sires  de 
Villars.  —  Hommagium  domini  de  Lyarens,  1299- 
1869  (arcb.  de  la  Côte-d'Or,  B  io455,  f°  a  r°). 

Glareins,  f. ,  c"'  de  Monthieux. 

GLARGiN,b.,  achevai  sur  les  c""  de  Belmont  et  de  Lu- 
thézieu. —  C/orgiH»,  i345  (arcli.  de  la  Côte-d'Or, 
B  775,  table).—  Glargins,  i84ô  {ibid.,[°S6  v°). 

Glf.ctes  (Les),  anc.  lieu  dit,  c'"  de  Bàgé-la-Ville. — 
En  les    Glcctes ,    i538   (Censier   de   la   Vavretle, 

,  f°  57). 

Glenans  (Le),  ruisseau  alll.  du  Rbône.  —  Inter 
domum  milicie  Templi  de  Escorcheho  et  riperiam 
de   Glenans,  1271  (Bibl.  Dumb.,   I.  II,  p.  178). 

—  Inter  Rodanum  et  riperiam  dictam  Glenans, 
1271  (Guigne,  Docum.  de  Dombes,  p.  i83). 

Glenne  (La),  ruisseau  alll.  de  la  Cbalaronne. 
Gletagin,  loc.  détr.,  à  ou  près  Chaveyriat.  • —  Cle- 
tagin  et  Gletagin,  13.^9  (arch.  de  l'Ain,  H  862, 

Gletagnes  (Les),  h.,  c'"  de  Sulignat. 

Gleteins,  h.,  c""  de  Jassans.  —  De  Gleten,  1066 
(Ciievalier,  Cartul.  de  Saint-Bernard,  n°  189).  — 
Glctens,  12.58  (Bibl.  Dumb.,  t.  II,  p.  i4.'));  1873 
(arcb.  de  la  (-ote-d"Or,  B  920).  —  Gleteins,  la'j'i 
(Arcb.  nal. ,  P  18G6,  c.  i48i).  —  Gleytens,  1299- 
1869  (arcb.  de  la  Côte-d'Or,  B  io455,f°  80  v°). 

—  Gletans,  1820  env.  (Docum.  linguist.  de  l'Ain, 
p.  94).  —  Gleteyns,  1894  (arcb.  du  Rhône,  terr. 
de  Reyrieux,  f°  8).  —  Gleltens,  1691  (terr. 
des  Messimy,  f°  26  v°).  —  Glectains,  lâa'd 
(Bibl.  Dumb.,  t.  I,  p.  433).  —  Gletliiu,  i586 
(Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  h'<).  — 
Gli'lleins,  iCG.")    (Masures   de  l'Ile-Barbe,   t.   Il, 
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p.  35g). —  Gletin»,  xviii'  s.  (Aubret,  Mémoires, 
I.  11,  p.  199). 

Très  ancien  fief,  avec  château  fort,  mais  sans 
justice,  de  l'ancien  domaine  des  sires  de  Villars. 
Son  plus  ancien  seigneur  connu  est  Mcard  de 
Gleteins  qui  vivait  en  i  oGO.  La  seigneurie  de  dé- 
teins fut  comprise  dans  la  vente  qu'Humbert  Vil 
de  Thoiro-\  illars  fit  à  Louis  11  de  Bourbon  de  la 
portion  occidentale  de  ses  terres  de  Donibes,  le 
1 1  août  1  '102.  —  Li  chatteh  de  Gleyteiu,  lagg- 
1869  (arch.  de  la  Cole-d'Or,  B  io4,55,  f  80  v"). 
—  Domintu  Thomat  de  <?/<>(*«»,  1  a 99- 1  869  (ibid. , 
r  1  r"). 

GiBTiN,  fieu  dit,  c"*  de  Saint-Trivier-sur-Moignans. 

GiETTARD,  anc.  fief,  t"  d'Ambérieu-en-Bugey.  — 
Gleltard,  ou  village  d'Ainbérieu,  i536  (Guiclie- 
non ,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  .")  1  ). 

Gi-EiTiN,  m""  is.  et  anc.  fief,  c"'  de  ïramoyes. 

(-e  petit  fief,  anciennement  avec  cliàteau ,  dé- 
pendait de  la  seigneurie  de  Miribel.  —  Glettins, 
a  cauie  de  Miribel,  1.536  (Guichenon,  Bresse  et 
Bugey,  pr. ,  p.  5i). 

Glièkk  (La),  lieu  dit,  c"*  de  .Serrières-<le-l!nord. 

Giiek(La),  écart,  c°'  de  Chàlillon-dc-.Micliailie.  — 
La  Glière,  i843  (Ktat-Major). 

GoBË  (La),  ruisseau  alll.  du  Lavecui. 

GoBET,  h.,  c""  de  Belleydoux. 

GoBELLETTiKRE  (La),  anc.  uias ,  c'"  de  Saint-André-de- 
Corcy.  —  Johannela  filia  quondam  Pétri  Gobeleti 
pro  manto  »uo  de  la  Gobelleleri,  1399-1369  (arcii. 
de  la  Cote-d'Or,  B  lo'i.i."»,  C  87  r°j.  —  Gobelle- 
ieria,  1999-1369  (ihid.,  f°  37  v°). 

GoDiHus  (Le),  écart,  r"*  de  Loyettes. 

GoHON,  loc.  disp.,  à  ou  près  Bepiouges.  —  Guil- 
lermu»  de  Gohoii,  ia65  (Cart.  lyonnais,  t.  Il, 
n°  689). 

GoirFO>c<(iàBR  (La),  ruiss.  afiB.  du  Salençon. 

GoiLLE  (La),  ruiss.  afll.  du  Tréjon. 

GoiBE  (La),  ruiss.  alB.  du  Petit-Loéie,  c"'  de  Re- 
plonges. —  Apud  Mon»,  ab  aquu  qutie  dicilur 
Gofjvi  nxjup  tipud  Buuj^imum,  1372  (Guichenon, 
Bresse  et  Bugey.  pr. ,  p.  1  4  ). 

GonTiÈKE  (La),  c""  de  .Neyron.  —  En  la  Gojutiere, 
1.570  (arch.  de  la  C6te-d'0r,  B  7G8,  i°  355  r"). 

G01.ET-DE-LA-G0BGE  (Le),  anc.  Heu  dit,  c"  de  Co- 
nand.  —  In  comba  el  Golel  de  la  Gnrgi,  1387 
(Cari,  iyomiais,  t.  II,  n°  8i5). 

Gou;t-bes-Mlbs  (Le),  m°"  is. ,  c'"  de  Cliampfromier. 

Golet-dc-Roebet  (Le),  défilé  entre  Parves  el  Massi- 
gnieu.  —  Golelus  del  IlotTet,  alius  Kupi»  de  Cor- 
nioltt  Bernarl,  i36i  (Gall.  christ.,  t.  \\,  instr., 
C  837). 


Gollet  (Le),  h.,  c""  de  Lluiis. 

Gollet-au-Loop  (Le),  fieu  dit,  c"'  de  Lhuis. 

GoLiËTA  (La),  écart,  c"  d'Apremont. 

G01.UAT  (Le),  lieu  dit,  c"  de  Salnl-Benoil. 

Gollies  (Les),  étang,  c"'  de  Marlieui. 

GoMANDBï,  f. ,  c"°  de  Sandrans. 

GoNDRA.'»,  étang,  c'"  de  Servas. 

GoNDiBANs,  anc.  nom  d'un  ruisseau  de  la  commune 
de  Condamine-la-Doye.  —  Pralum  dictum  de 
Gonduran,  l'igG  (arch.  de  l'Ain,  H  870).  — 
Fons  de  Gonduran»,  1800  {ibid.,  H  868).  — 
La  gorgi  de    Gonduran»,  1800   {ibid). 

GoNENiÈRES,  loc.  détc. ,  c°°  de  Bouligneui.  —  lier 
tendens  de  Gonenere»  vertu»  Sanctum  Triverium, 
i3ia  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  078). 

GoNE.NS,  loc.  disp.  qui  était  située  dans  la  rhàtel- 
lenie  de  Grosiée.  —  Apud  Gonenz,  i355  (arch. 
de  la  Cote-d'Or,  B  791),  f  '19  r"). 

GoNissiAT  (Le),  ruiss.  afll.  du  Bhone. 

GoNviLLE.  —  Voir  Saist-Jeas-de-Gonviixe. 

GoBDANS,  loc.  disp.,  auj.  simple  lieu  dit,  c°'  de  Ge- 
nay.  —  Gordan»,  1 '180  (arch.  du  Rhône,  terr. 
de  Genay,  f"  10).  —  Gordunl  (cadastre). 

Gorges  (Les),  ruiss.  alll.  du  Rhône,  c"'  de  Vanchy. 

Gouges  (Les),  f. ,  c'"  de  Vouvray. 

GoBGiN  (Le),  h.,  c"'  d'innimont. 

GoRGOLLioN  (Le),  écart,  c"'  de  Mévroz. 

GoBGOLLioN  (Le),  pàluies  et  prés,  c"'  de  Gonand. 

GoRGONs,  anc.  lieu  dit,  à  ou  près  Monlluel.  —  Teira 
de  Gorgon»,  i35o  (Cart.  lyonnais,  I.  I,  n°  45o). 

Gorine-en-Galère,  lieu  dit,  c"'  de  Saint-Uidior-sur- 
Chalaronne. 

GoRLAND,  étang,  c"°  de  Villars. 

GoRiios,  écart,  c"°  de  Saint-André-d'Huiriat.  — 
Connoz  (Etal-Major). 

GoRREVoD,  c"  du  c°°  de  Pont-de-V  aux.  —  Ten-a  de 
Correvoldo,  1096-1  ia4  (Cart.  de  Saint-Vincent  de 
.Màcon,  n°  57^).  —  Gorrevolt,  1170  env.  (Bibl. 
Dumb.,  t.  Il,  p.  lia).  —  Gorrecout,  i335  env. 
(pouillé  ms.  de  Lyon,  f"  10).  —  De  Gonevodo, 
1878  (arch.  de  la  Côle-<rOr,  B  548,  f°  3  r").  — 
Gorrevod,  i588  (arch.  de  l'Ain,  H  808,  f" 784  r"). 
—  Gorrevoud,  1587  (pouillé  de  Lyon,  f°  17  \"). 
En  1789,  Gorrevod  était  une  communauté  du 
bailliage,  élection  et  subdélégation  de  Bourg, 
mandement  et  justice  d'appel  de  Pont-de-\aiix. 
Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prètré  de  Bàgé,  était  dédiée  aux  saints  Pierre  lit 
Paul  ;  le  prieur  de  Saint-Pierre  de  Mâcon  en  fut 
collateur  jusqu'en  i5i6  qu'elle  fut  unie  au  cha- 
pitre de  Ponl-de-Vaux.  —  Eccletia  de  Gorrecot, 
i25o  env.  (pouillé  du  dioe.  de  Lyon,  f°  i4  r"). 
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—   Parroehia   Gorrevodi,  lig'i   (arcli.   de  l'Ain, 
H  797,  f°io4  v"). 

Gorrevod  était  une  seigneurie,  en  toute  jus- 
tice et  avec  château ,  de  l'ancien  fief  des  sires  de 
Bàgé  ;  possédée  au  xii°  siècle  par  des  gentilshommes 
de  mêmes  nom  et  armes,  cette  terre  fut  unie, 
en  iSai,  au  comté  du  Pont-de-Vaux  érigé  en  fa- 
veur de  Laurent  de  Gorrevod  par  Charles,  duc  de 
Savoie;  en  i6a3,  le  comté  de  Pont-de-Vaux  ayant 
été  érigé  en  duché,  la  seigneurie  de  Gorrevod 
lui  fut  unie  eu  titre  de  baronnie.  —  G.  de  Gor- 
revoll  ,1170  env.  (  Guigue ,  Docum.  de  Dombes , 
p.  4a).  —  Domus  fortis  de  Gourrevoud,  i'i47 
(arch.  de  la  Gôte-d'Or,  B  io443,  p.  89). 

A  l'époque  intermédiaire,  Gorrevod  était  une 
municipalité  du  canton  et  district  de  Pont-de- 
Vaux. 

G0R8,  anc.  lieu  dit,  c"*  de  Condamine-la-Doye.  — 
Pratum  dictum  de  Gor»,  t'ioo  (arch.  de  l'Ain, 
H  368). 

GoTET  (Lk),  ruiss. ,  à  ou  près  .Souclin.  —  Foim  de 
Golet,  1930  (arch.  de  l'Ain,  H  807). 

GoiEï  (Lb),  anc.  mas,  c"°  du  Plantay.  —  Munsiis 
del  Gotey,  1399-1369  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  10455,  f°  6a  r"). 

GoTRAZ,  h.,  c"  de  Brens. 

GoTiE  (La),  anc.  mas,  c"*  de  Rignieui-le-Franc.  — 
Mamus  dictus  de  Gota,  ia85  (Polypt.  de  Saint- 
Paul  de  Lyon,  p.  3a). 

GoTTES  (Lïs),  ruiss.,  c"'  de  Saint-Didier-d'Aussial. 

—  RipaHa  de  les  Goles,  1 4 1  o  env.  (  terr.  de 
Saint-Martin,  f°  67  r°). 

GoTiKS  (Les),  anc.  bois,  c"°  d'Ambronay.  —  Nemus 
de  ht  Golet,  i4o4  (arch.  de  l'Ain,  H  94). 

GoTTES  (Les),  lieu  dit  et  étang,  c"  de  Civrieux.  — 
Terra  de  la  Gota,  ia85  (Polypt.  de  Sainl-Paui 
de  Lyon,  p.  83). 

GoTTKs  (Les),  h.,  c"'  de  Saint-Didier-d'Aussiat.  — 
Johaimetus  de»  Goles,  parrochie  Sancti  Desiderii 
Ouciaci,  i4io  env.  (terr.  de  Saint- Martin, 
f°  77  v°).  —  De  Gottez,  ih'i<)  (arch.  de  l'Ain, 
H  79a,  f°  687  r°).  —  Les  Gotleu,  i845  (ÉUl- 
Major).  —  Patois  bressan  :  U  Gottè,  plur.  fém. 

G0TTEITAZ  (La),  h.,  c"  d'Apremont. 

GoTTC  (Le),  h.,  c"'  de  Priay. 

GouCHEBONNE  (La),  ruiss.  artl.  du  Glenans. 

Godille  (La),  loc.  détr.,  c'"  de  Bàgé-la-Ville.  — 
Goillia,  i4o3  (arch.  de  l'Ain,  H  gaS,  f°  18  r"). 

—  La  Golly,  i4oa  [ibid.).  —  La  Goilly,  i4oa 
(ibid.,  f°  a6  r^).  --  Les  GoUiet,  i538  (cens,  de 
la  Vavrette,  f  355). 

GouiLLE  (La),  h.,  c°*  de  Brénod. 


GouiLLE  (La  Grande-  et  La  Petite-),  écarts,  c""  de 
Gex. 

GotiiLLE  (La),  h.,  c°*  de  Montcet. 

GouiLLE  (La),  11.,  c°'  de  Saint-André-de-B;igé. 

GouivHE,  lieu  dit,  c°°  de  Pirajoux. 

GouLET-Aux-Loups  (Le),  c"'  de  Lochieu.  —  Antra 
Iwporum,  ii35  env.  (arch.  de  l'Ain,  H  4oo).  — 
Anlra  luporum,  vulgiùremeiit  te  Goulet  aux  Loups, 
xviii'  s.  (ibid.,  H  4oo). 

Goulu  (Le),  écart,  c°'  de  Fareins. 

'Goupillons,  loc.  disp.,  à  ou  près  Montcey.  —  Iter 
teiulem  de  Moncellis  e»  Vulpillions,  i4iG  (arch. 
de  la  Côle-d'Or,  B  743,  C  186  r"). 

GoupiRON,  h.,  c"*  de  Montracol.  —  Via  leiideiis  de 
Monlrucol  a  Corpiroii,  i4i7  (arch.  de  la  Cote- 
d'Or,  B  6a6,  f°  au  r°).  —  Courpiroit,  1847 
(stat.  post.). 

GouR  (Le),  ruiss.  alll.  du  Borrey. 

Gous  (Le),  ruiss.  alll.  du  Fombleins. 

Gourd  (Le),  grange,  c"*  de  Lompnes. 

GoDBDANS,  h.  et  chat.,  c°°  de  Sainl-Jean-de-^'iost. — 
Porta  major  burgi  de  Gordans,  ia83  (Bibi. 
Dumb.,  t.  Il,  p.  a-îG).  —  Le  chastel  de  Gor- 
don», i33o  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  part.  1, 
p.  65).  —  De  Gordanis,  i5oa  (ibid.,  pr.,  p.170), 
—  Gordant,  1670  (enquête  Bouchu).  —  Gour- 
dan,  xïiii"  s.  (Aubret,  Mémoires,  t.  H,  p.  484). 
En  1789,  Gourdans  dépondait  du  bailliage  et 
élection  de  Bourg;  c'était  le  dief-heu  d'un  petit 
mandement  de  Bresse  qui  comprenait  Saint-Mau- 
rice, Gourdans  et  Charnoz. 

Au  XII*  siècle,  il  y  avait  à  Gourdans  une  église 
paroissiale  sous  le  vocable  de  saint  Jean-Baptislo; 
celte  égUse,  diocèse  de  Lyon,  archiprèlré  de  Cha- 
lamont,  était  unie  à  celle  de  Saint-Jean-de-Niost; 
le  prieur  de  Niost  présentait  à  la  cure,  au  nom 
de  l'abbé  de  l'Ile-Barbo.  A  partir  du  xiii'  siècle, 
Gourdans  n'est  plus  qu'un  village  de  la  paroisse 
de  Saint-Jean-de-j\iost.  —  Ecclesiae  de  Aoyosco 
et  de  Gordanis,  ii83  (Masures  de  l'Ile-Barbe, 
t.  1,  p.  116).  —  Curahis  de  Noyosco  et  Gordans, 
i395  env.  (pouillé  manuscrit  de  Lyon,  ("7). 
— -  Ecclesia  de  Gordans  et  île  Neosco,  1687  (ibid., 
f  1 1  r"). 

Dans  l'ordre  féodal,  Gourdans  était  une  dé- 
pendance du  Vieimois  Savoyard;  celte  terre  fut 
détachée,  vers  1370,  du  domaine  des  comtes  do 
Savoie  pour  fornior  l'apanage  de  Tliomas  111  de 
Savoie  qui  l'inféoda,  en  toute  justice,  à  Guicliard, 
seigneur  d'Anthon  en  Dauphiné;  elle  passa,  par 
vente,  aux  dauphins  de  Viennois,  au  commence- 
ment du  xiv'  siècle.  Comprise  dan.-  la  cession  du 
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Dauphiné  à  la  France,  la  seigneurie  de  Gourdans 
fui  rétrocédée  aux  ccimtes  de  Savoie  par  le  roi 
Jean  et  son  fds  Charles,  le  5  janvier  i355.  Elle 
fut  érigée  en  baronnic,  en  1697,  par  le  duc  Phi- 
libert. La  terre  de  Gourdans  comprenait  les  trois 
paroisses  de  Sainl-Jean-de-Niost,  de  Saint-Mau- 
rice-de-Gourdans  el  de  Charnoz.  —  Aalardu», 
prepotitut  de  Gardant,  1196  env.  (arch.  de  l'Ain, 
H  387).  —  Cattrum  de  Oordaiu,  Lugdunewiis 
diocent,  iSSS-iSgi  (Guichenon,  Savoie,  pr., 
p.  95l). 

GouneoDiixoN  (Lk),  lieu  dit,  c°*  de  Saint-Martio-le- 
Chàtd. 

GocBus,  h.,  c"  de  Fareins. 

GoBTBUï  (Les),  loc.  délr.,  c°*  de  Curciat-Dongalon. 

—  Le»  Goutruy,  parrochie  Cttrciaci,  iù3c)  (arch. 
de  la  Côte-d'Or,  B  793,  f°  548  r°). 

•GocTTAiLLiÈRES  (Les),  anc.  lieu  dit,  c"  de  Manziat. 

—  En  le»  (jotaitlires ,  i344  (arch.  de  la  Côle- 
d'Or,  B  553 ,  f  59  v°). 

Goutte  (La),  h.,  c'"  de  Biziat. 

GoiTTE  (La),  h.,  c"  de  Saint- André-d'Huirlat. 

Gouttelette  (La),  ruiss. ,  c"  de  Saint-Jean-de-Gon- 

ville.  —  Rirultit   qui   GtiUula  dicitur,  ii5o  env. 

(Guifjue,  Topogr. ,  p.  169). 
GoiTTEs  (Les),  b.,  c"  de  Neuville-sur-Renon. 
GoCTiE-SAiST-noMAix  (La),  ruiss.  afll.  de  la  Saône. 

—  /.«  giMte  Saint-Romain,  xviii*  s.  (Aubret,  Mé- 
moires, I.  II,  p.  &10). 

Goi.ttet  (Le),  ruiss.,  c"  de  Renonces.  —  La  fon- 
taine de  Gultet,  XTii*  s.  (arrh.  de  l'Ain,  H  318). 

—  Le  govtet  d'Art,  xvii'  s.  [ibid.). 
Gotard,  écart,  c"  de  .Montafjnat. 

GoTARDE  (La),  h.,  c"'  de  Snint-Trivier-de-Courtes. 

Graberet  (Le),  écart,  c"  de  Fareins. 

Grabost,   h.,    c"  de   Saint-Elienne-sur-Chalaronno. 

Graille  (La),  h.,  c"*  de  Saint-Élienne-sur-Chala- 
ronne. 

Gbaiiiia  (Le),  ruiss.  alll.  du  Rhône. 

Gramhont,  h.  et  chat.,  c"  de  Ceyzërieu.  —  Oppidum 
quod  rocatur  GraïuUtniont,  11 35  env.  (arch.  de 
TAin,  H  'loo;  copie  de  1 633).  —  De  Gramli- 
monte,  13!)0  env.  (ihid.,  H.  3i5).  —  Gramont, 
1 343-1 358  (Docum.  linguist.  de  l'Ain,  p.  t>5). — 
Grnntmont.  i385  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  845, 
f  368  v°). 

En  1789,  Gramraont  était  un  village  de  la 
paroisse  de  Ceyze'rieu ,  bailliage ,  élection  et  suli- 
(lélégation  de  Belley,  mandement  de  Rossillon. 

Dans  l'ordre  féodal,  Graramont  était  une  sei- 
gneurie en  toute  justice  et  avec  château-fort  pos- 
sédée, au   vi*  siècle,   par  des  gentilshommes  de 


même  nom,  sous  la  suzeraineté  des  comtes  (\c 
Jlauricnne,  successeurs  des  comtes  de  Genève.  — 
Humhertiis  de  Grandi  Monte,  1100  env.  (Cartul. 
de  Saint-André-le-Ras,  p.  378).  —  Castrum 
Grandimontit ,  ikk']  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
R  io443,  p.  149).  —  Casiellanu*  Grandis 
montit,  1493  (arch.  de  l'Ain,  H  359).  ' —  Au 
xTiii'  siècle,  c'était  une  seigneurie  du  bailliage 
de  Relley  (jui  avait  comme  dépendance  la  forêt  de 
Rossillon. 

Grammont,  anc.  seigneurie,  c"*  de  Cuisiat.  —  Le  fief 
de  Grammont,  à  cause  de  Treffort,  i536  (Guiche- 
non, Rresse  et  Rugey,  pr. ,  p.  5o). 

Grammont,  écart,  c"  de  Sandrans. 

Ghancia  (Lk),  ruiss.  afll.  du  Rhône. 

Gbasd-Abergesient  (Le),  c"  du  c°°  de  Rrénod.  — 
Alberjament,  1198  (Rec.  des  chartes  de  Cluni, 
t.  V,  n°  4375).  —  De  Alieijamento ,  1198  (ibid., 
n°  4376).  —  De  Atbergamento ,  1909  (arch.  de 
l'Ain,  H  359).  —  Albergamentum  Mngnum,  i345 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  776,  table).  ~  Alber- 
gement,  1 365  env.  (Bibl.  nat. ,  lat.  ioo3i,  f°89v°). 
—  Abergement  te  Grand,  xvi*  s.  (arch.  de  l'Ain, 
H  87,  f  7  r").  —  Le  Grand  Abbergement,  1670 
(enquête  Rouchu). 

Sous  l'ancien  régime,  le  Grand- Abergement 
était  une  communauté  du  \alromey,  élection  de 
Belley,  subdélégalion  de  N.intua,  justice  d'appel 
du  marquisat  de  Valromcy. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Genève,  ar- 
chiprétré  du  Haut-Vairomey,  était  dédiée  à  saint 
Amand.  Le  droit  de  présentation  à  la  cure  qui 
appartenait  au  xii'  siècle  au  prieuré  de  Nantua, 
passa,  par  la  suite,  au  doyen  de  Ceyzérieu,  puis, 
(Ml  1  ()o() ,  à  l'évéque  de  Belley.  —  Erclesia  Alber- 
gamenli ,  1198  (Bibl.  Sebus.,  p.  3oo). 

A  répo(|uc  intermédiaire,  le  Grand- Aberge- 
gemenl  était  la  municip.ilité  chef-lieu  du  canton 
de  ce  nom,  district  de  Nantua. 

Grand-Avignom  (Le),  h.,  c°*  de  Cormoz. 

Gband-Badian  (Le),  écart,  c"'  de  Thoiry. 

Gba!«d-Bel-Air,  écart,  c°*  de  Chanoz-lJliitenay. 

Grand-Bernoub  (Le),  écart,  c'"  de  Civriem. 

Gband-Bourg  (Le),  h.,  c"  de  Savigneux. 

GRifD-BucHii  (Le),  h.,  c'"  de  Loyes. 

Gba»d-Bi;ïa  (Le),  h.,  c"  de  Saint-Jean-de-Nio«t. 

Gbaxd-Cballes  (Le),  h.,  c"  de  Bourg-en-Bresse. 

Grind-Champ  (Le),  f.  et  anc.  fief  sans  justice,  c°' de 
Jayat.  —  Grand  Champ,  i536  (Guichenon,  Bresse 
et  Bugey,  pr. ,  p.  4i). 

Grasd-Cdamp  (Le),  f.,  c"'  de  Lent.  —  Grandis 
Cnmput,  1374  (Bibl.  Dumb.,  t.  11,  p.  188). 
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Gband-Chaiiiieins  (Lk),  11.,  (■'"'  de  Sorvignat. 

Grasd-Ciiabsï  (Lb),  h.,  c"'  de  Versailleiix. 

Graxd-Chemin  (Le),  h.,  c°'  de  Donipierre-sur-Cha- 
laronne. 

GnAND-CiiiiMiN  (Lk),  11.,  c'"  de  Sainle-Euphémie. 

GBAfD-CiiEMiN  (Le),  11.,  c'"  de  Vandeins. 

Graxd-Collonges,  11.,  c"  de  Curciat-Dongalon. 

Grasd-Corent,  c"*  du  c"°  de  Ceyzériat.  —  Cwens, 
j2.")o  env.  (pouillé  de  Lyon,  f°  la  v°).  —  Co- 
reiit,  i3()5  env.  (  Bibl.  mit.,  tal.  ioo3),  P  19  v"). 

—  Coreiic,  iSaS  env.  (pouillé  ms.  de  Lyon,  f°  ()). 
• —  Coran,  i'jlti  (pouillé  de  Lyon,  p.  83).  — ■ 
Grand  Coran,  xviii*  s.  (Cassini). 

Eli  1789,  Grand-Corent  éUit  une  communauté 
du  bailliage,  élection  et  subdélégalion  de  Bourg, 
mandement  de  Treffort. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  ar- 
cliiprêlré  de  ïreflbit,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Léger;  i'arclievê([iie  de  Lyon  nommait  à  la  cure. 

—  Ecclesia  de  Garent,  i35n  env.  (pouillé  de 
Lyon,  f°  i4  r°).  —  Corent  :  patron  du  lieu, 
S.  Léger,  i65û-i655  (visites  pastorales ,  f°  ai4). 

Dans  l'ordre  féodal,  Grand-Corent  était  une 
dépendance  de  l'ancienne  sirerie  de  Coligny.  — 
Rainaldtts  et  Ganceraniius  de  Corent,  militet,  1116 
(Diiboucliet,  Maison  de  Coligny,  p.  34). 

A  répo((ue  intermédiaire,  Grant- Corent  était 
une  municipalité  du  canton  de  Chavannes,  dis- 
trict de  Bourg. 

Grand-Côte  (La),  vignoble,  c"'  de  Cerdon.  — •  In 
Costa  de  Cerdone,  1299-1369  (arcli.  de  la  Côte- 
d'Or,B  10455,  P  85  r"). 

Ghand-Cdeh  (Le),  h.,  c""  de  Chézory. 

Grand-Dergit  (Le),  b.,  c"°  de  Longecombe.  —  Grand 
Derf'il,  xviii'  s.  (Cassini). 

Grande-Belle-Vavbe  (La),  h.,  c°'  de  Foissiat. 

Grande-Chabbière  (La),  II,  c'"  de  Genay. 

Graxde-Chabbièbe  (La),  b.,  c"'  de  Montanay. 

Granbe-Chabrière  (La),  h.,  c"'  de  Replonges. 

Grande-Cro/e  (La),  11,  c'"  de  Loyes. 

Grande-Route  (La),  h.,  c"'  de  Certines. 

Grandes-Raies  (Les),  h.,  c°'  de  Sainl-Remy. 

Grand-Essert  (Le),  II,  c"  de  Chézery.  —  Le  Grand 
Euevt,  1675  (arch.  de  l'Ain,  H  208).  —  Le 
Grand  Excert ,  paroisse  de  Cheiteri ,  1680  (ibid). 

Grandette  (La),  ruiss.  alll.  du  Brevon. 

Grand-Fontaine  (La),  lieu  dit,  c"  de  Bàgé-ia-Ville. 
—  Versus  la  Grand  Fonlaunn,  i3/i4  (arch.  de  la 
Cole-d'Or,  B  55a,  f"  18  r"). 

(JBANB-GuiLi,ALiiE  (Le),  11.,  c"°  de  Saïnt-Didier- 
d'Aussiat. 

Graud-Maison  (La),  II,  c"*  du  Monlellier. 


Grand-Matrigna  (Le),  h.,  c°'  de  Saint-Nizier-le- 
Bouchoux. 

Grand-Montillet  (Le),  faubourg,  c"  de  Belley. 

Grand-Mortier  (Le),  h.,  c°'  de  Grièges. 

Grand-Moulin  (Le),  h.,  c"  de  Maillât. 

Grand-Peuplier  (Le),  h.,  c"*  de  Beynost. 

Grand-Pont  (Le),  h.,  c°*  de  Montréal. 

Grand-Port  (Le),  h.,  c"  de  Loyettes. 

Grand-Pré  (Le),  lieu  dit,  c""  de  liobas.  —  Au  lieu 
dit   Grand  Pra,  i543  (titres  du  rbàt.  de  Bohas). 

Grand-Pbé  (Le),  écart,  c"*  de  Thoiry. 

Grand-Reï  (La),  anc.  lieu  dit,  c"'  de  Bâgé-la-Ville. 
—  En  la  Grand  Rey,  i538  (censicr  de  la  Va- 
vrelle,  f°  179). 

Grand-Rielx  (Le),  ruiss.  alTI.  de  la  Saône. 

Grand-Riv(ii.i,et  (Le),  h.,  c"  d'Amareins. 

Grand-Rongeon  (Le),  h.,  c"'  de  Cormoz. 

Grinds-Charrends  (Les),  h.,  c"' de  Saint-Trivier-de- 
Courtes. 

Grands-Charrents  (Les),  h.,  c"'  de  Servignat. 

Grands-Communaux  (Les),  h.,  c'"  de  Villars. 

Grands-Cours  (Les),  II,  c°*  de  Marboz. 

Grads-Moulins  (Les),  11,  c"  d'Oyonnax. 

Geanu-Sonville  (Le),  h.,  c"'  de  Saint-Trivier-de- 
Courtes. 

Grands-Pbalies  (Les),  écart,  c"*  de  Vesenei- 
Crassy . 

Grand-Tard  (Le),  b.,  c"'  de  la  Burbanche. 

Grand-Vaillon  (Le),  h.,  c"'  d'Apremonl.  —  Grand- 
Vaillon,  xviii'  s.  (Cassini). 

Grandval,  II,  c""  de  Saint-Trivier-de-Courtes.  — 
Apud  Grandem  Vallem,  1279  (Guichenon,  Bresse 
et  Bugey,  pr. ,  p.  18).  —  De  Grandivalle,  par- 
rochie  Sancti  Tnrerii  de  Curtoux,  1439  (s^cli.  de 
la  Côle-d'Or,  B  722,  f  78  r"). 

En  1789,  Grandval  était  un  village  de  la  pa- 
roisse de  Saint-Trivier,  baiilage,  élection  et  sub- 
délégation  de  Bourg,  mandement  et  justice  d'appel 
de  Saint-Trivier. 

Grand-Vianère  (La),  h.,  c'"  de  Sandran». 

Grand-Vigne  (La),  anc.  terril.  ,c"'  de  Ràgé-la-Ville. — 
En  la  Grant  Vigni,  i344   (arcli.   de  la  Côte-d'Or, 
B  559,  r  6  v"). 
Grand-Villard,  h.,  c"°   de   Lescberoux.  —  Giand- 
Villars,  xviii'  s.  (Cassini). 

Avant  la  Révolution,  Grand-Villard  était  un 
village  de  la  paroisse  de  Lescberoux ,  bailliage ,  élec- 
tion et  subdélégation  de  Bourg,  mandement  de 
Saint-Trivier-de-Courtcs. 

Dans  l'ordre  féodal,  c'élait  une  dépendance  du 
comté  de  Saint-Trivier. 

A  l'époque,  intermédiaire,  Grand-Villard  était 
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une  municipalité  du   canton  de  Coligny,  district 

de  Bourg. 
Gband-Villabs,  h.,  c"  de  Treffort. 
Grange  (La),  ruiss.  afll.  de  la  Sereine. 
Grange  (La),  h.,  r°*  d'Arlod. 
Gbaxse  (La),  anc.  domaine  rural,  c'"  de  Ceyzérieu. 

Li  Grangi,  ig4a  (arch.  de  l'Ain,  H  ioo). 
Grange  (La),  h.,  c°*  de  Cliavannes-sur-Reyssouze. 
Grange  (La),    anc.   domaine,   c"    de    Courtes.    — 
(jrangia  de  Courtoz.  lûiO  (arch.  do  la  Cole-d'Or, 

B  717,  f°  2o5  r"). 
Gringe   (La),  c"  d'Izenavc.  —   Li  grii/ig-i   de  Yti- 

nnva,  1399-1369  (arch.  delà  Côte-d'Or,  B  io455, 

f»  78  r'). 
Grange  (  La  ) ,  f. ,  c°*  de  Montcet.  — •  Grangi  de  Mon- 

celUs,    i4i6    (arch.    de   la  Côte-d'Or,   B  743, 

f  186  r°). 
Gravbe-à-l'Ours  (La),  grange,  c"  de  Port. 
G«A^GEAT  (Le),  ruiss.  alU.  du  Sevron. 
Grange-aih-Moihes  (La),  h.,  c"'  de  Songieu. 
tJBANOE-BÈGiiE  (La),   h.,  c°*  do  Oruillat. 
Grange-Billard  (La),  domaine,  c"'  de  Lompncs. 
Grange-Blanche  (La),  h.  et  chat.,  c"*  de  Parcieui. 
Grange-Bocle  (La),  h.,  c°*  de  Dagneux. 
Gringe-Bohijoet  (La),  h.,  c°'  de  Pirajoux. 
Gringe-Capon  (La),  h.,  c°'  de  Lompnes. 
Gbinge-d'Abbon  (La),  h.,  c"' de  Lompnes. 
Gbinge-oe-Beauel  (La),  anc.  grange,  c"  de  Saint- 

Trivier-sur-Moignans.  —   Une  grange  appellée  de 

liejuaz,  tiêe    en    la  parroi$ie    de    lièrent,  i563 

(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  10469,  f*  170  v°). 
Gbance-de-Béost  (La),  f.,  c"  d'Iiliat. 
Gringe-de-l'Abbé  (La),  anc.  domaine  rural,  c"*  de 

Miribel.  —  (irangia  Abbati»  qiue  tila  ett  in  cotta 

MiribeUi ,  1299   (Masures   do    l'Ile-Barhe,    t.   I, 

p.  i43). 
Gringe-de-la-Fivole  (La)),  f.,  c"*  de  Virieu-le-Petit. 
Gbanoe-de-la-Todr  (La),  f.,  c"'  de  Corbonod. 
Gbinob-de-la-Tour  (La),  f.,  c"*  de  Loye». 
GRtNGE-DE-.MiBiBEL  (La),  c°*  de  MiribcL  —  Grangia 

dtMiribello,  iaoo(Guigue,  Docum.  de  Dombei, 

,..73). 
Grange- DE-. VIoNTLtEL    (La),    c"'   de    Montluel.    — 

Grangia  de  Monte  LujuHi,  1200  (Guigue,  Docum, 

de  Dombes,  p.  78). 
Grangb-de- Portes  (La),  anc.  grange,   à  on    prè^ 

Villebois.  —  lier  de  Yillabitxo  ad  grangiam  Por- 

taram,  i38i  (arch.  de   la   Côte-d'Or,   B  1937). 
Gringe-des-Boir  (La),  h.,  c"  de  Courmangoux. 
Gr»nge-di-Félï  (La),  h.,  c"*  d'ilaulevillc. 
GBiNGE-ni-LANciEo  ( La ) ,  grange,  c"*  de  Sainl-Mar- 

lin-du-Fresne. 


Grange-dd-Lood  (La),  grange,  c"'  de  Cormaranche. 
Grance-du-Mont   (La),  Ioo.  disp.,  c°'  de  Chevillard. 

—  In  territorio  grangie  Monli»  Chivilliaci,  1994 
(arch.  de  l'Ain,  H  876). 

Grange-Gabin  (La),  écart,  c"°  de  Joyeux. 
Grange-Jean-Bal  (La),  anc.  Hef,  c"'  de  La  Peyrouse. 

—  G.  de  Nancuyiia,  domintu  Grangie,  1 5o5  (titres 
du  chat,  de  Bohas).  —  La  Grange  ou  la  Grange 
Jean  Bal,  i65o  (Guichenon,  Bresse,  p.  61). 

Ce  fief,  qui  n'avait  que  la  basse  justice,  tirait 
son  nom  de  son  premier  possesseur,  Jean  Bal ,  qui 
le  tenait  d'Humbert  V  de  Thoire-Villars. 

Grange-Maman  (La),  f. ,  c'"  de  Sainl-Denis-le-Ceyzé- 
riat.  —  Lei  home»  de  Maman.  i4i4  (Brossard, 
Carlul.  de  Bourg,  p.  ia8).—  Une  gi'ange  tite  au 
territoyre  de  SainclDenys  de  Sayiiria , prè»  Bourg, 
(ippellée  Maman,  i563  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  io45o,  f°  970  r°). 

Grange-Meunier  (La),  h.,  c"'  de  Curciat-Dongalon. 

Grange-Midan  (La),  I.,  c""  d'.\mbronay. 

Grange-Neote  (La),  b.,  c°'  de  Foissiat. 

Grange-Nedte  (La),  écart,  c"*  de  Marboz. 

Grince-Necte  (Lt),  b.,  c"'  do  Péronnas. 

Gbangeon  (Le),  petit  bâtiment  rural,  c"'  do  l'Aber- 
gemenl-de-Varey. 

Gbangeon  (Le),  f. ,  c"'  d'Oyonnax. 

GrangE'Patard  (La),  écart,  c'"  do  Montrevel.  —  Le 
domaine  Patard,  commune  de  Guet,  1768  (arch. 
de  l'Ain,  H  899,^184  r"). 

Grange-Pichod  (La),  h.,  c"'  de  Foissiat. 

Granoebie (La),  f.,  c"  de  Tramoyes. 

Grange-Bodge  (La),  f. ,  c°*  de  Sainte-Julie. 

Grange-Bougkmont  (La),  f. ,  c"' de  Brénod. 

GRANciEs,  ("'  du  c°"  d'Izernoro.  —  Grange»,  i33.5 
onv.  (pouillé  ms.  de  Lyon,  PS).  —  Grainge», 
1894  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  898,  f°  80).  — 
De  Grangii»,  1619  (ib,d.,  B  807,  f°  80  r*).  — 
Grangia,  i655  (visites  pastorales,  f°  198). 

En  1789,  Granges  était  une  communauté  de 
l'élection  et  bailliage  de  Belley,  de  la  subdéléga- 
tion de  Nantua  <'t  du  mandement  de  Matafelon. 

Son  église  paroissiale,  diocèst;  de  Lyon,  archi- 
prétré  de  Nantua,  est  une  de  celles  qui  entrèrent , 
en  1741,  dans  la  compo-iilion  du  diocèse  de  Saint- 
(ilaude;  elle  était  sous  le  vocable  do  saint  Antoine; 
l'arcbevéque  de  Lyon  en  était  collateur.  —  Ec- 
clttia  de  Grange»,  i35o  env.  (pouillé  de  Lyon, 
f  i3  r"). 

A  l'époque  intermédiaire.  Granges  était  une 
municipalité  du  canton  de  Sonthonnax,  district 
de  Nantua. 

Granges  (Les),  écart,  c"*  de  l'Abergemcnt-de-Varey. 
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Grasses  (Les),  écart,  c"  d'Ambutrix. 

GsANSES  (Les),  h.,  c"'  de  Belleydoux. 

Grinces  (Les),  h.,  c"  de  Chavannes-siir-Reyssouze. 

Granues  (Les),  anc.  hameau  de  Jioui'g.  —  De  Gran- 

giis,  1878  (Brossard,  CartuL  de  Bourg,  p.  5o). 
Granges  (Les),  h.,  c"'  de  Chanoz-Cliâtenay. 
Graxoes  (Les),  ioc.  disp. ,  c°'  de  Chàtillon-sur-Cha- 

laronne.  —  Iter  per  qund  itur  de  Fluyreu  apud 

les  Oranges  y  i3a4  (terr.  de  Peyzieux). 
Granges    (Les),   écart,    c"'   de    Chaveyriat.   —  De 

grangia,  parrnchie  Chaveyriaci,  1I97  (terrier  des 

Chaheu,f''  98). 
Granges  (Les),  h.,  c"' de  Cliéiery. 
Granges  (Les).  Il,  c°'  de  Dagneuj. 
Granges  (Les),  écart,  c""  de  Faramaiis. 
Granges  (Les),  h.,  c°*  de  Meximieui. 
Granges  (Les),  h.,  c°*  de  Montagnieu. 
Granges  (Les),  écart,  c"  (l'Ordonnas. 
Granges  (Les),  h.,  c"'  de  Passin.  —  Grangia,  1^09 

(Guigue,  Topogr. ,  p.  179). 
Granges    (Les),    faubourg    de   Pont-de-Vaui.    — 

Grangiae  Ponlis  vallium,  ili^li   (arch.  de   i'Ain, 

f  i79  r°). 

En  1789,  les  Granges  étaient  un  village  de  la 

paroisse  de   Pont-de-Vaux ,  bailliage,  élection  et 

subdélégation   de  Boorg  et  justice  du  duché  de 

Pont-de-Vaux. 
Granges  (Les),   h.,  c'"  de  Saint-Maurice-de-Gour- 

dans. 
Granges  (Les),  b.,  c"'  de  Trévoux. 
Granges  (Les),  h.,  c""  de  Viriat. 
Granges-Besson  (Les),  écart,  c"  de  Jasseron. 
Granges-de-Dautot  (Les),  m™'  isoi.,  c°'  de  l'Aber- 

gomenl-de-Varey. 
GRtNGES-BE-LtizET  (Les),  écart,  c"' d'Hauteville. 
Ghinges-des-Bois  (Les),  h.,  c°'  de  Meillonnas. 
Gra"<ge-Size  (La),  anc.  fief,  c"°  de  Francheleins.  — 

Le  fief  de  la  Grange-Size  dans  la  paroisse  de  Fran- 

cWi'n»,  xTiii's.  (Aubret,  Mémoires,  t.  II,  p.  188). 
Granges-la-Tohr  (Les),  h.,  c°'  de  Nantua. 
Granges-Maieval  (Les),  h.,  c°*  d'Aranc. 
Granges-Margcin  (Les),  h.,  c"*  de  Servas. 
Granges-Moloron  (Les),  h.,  c°°  d'Hautevilie. 
Granges-Neuves  (Les),  h.,  c°'  de  Bcreyziat. 
Granges-Noires  (Les),  h.,  c°"  de  Moniceaux. 
Granges-Phion  (Les),  écart,  c""  du  Montellier. 
Granges-Robert  (Les),  écart,  c"  de  Sainte-Julie. 
Granges-Rouges  (Les),  écarl,  c°'  de  Cerdoii. 
Gbanges-sur-Veïle  (Les),  écart,  c"  de  Saint-Remy. 
Grange-Taborf-t  (La),   anc.   domaine  niral,  c"  de 

rAliergenionl-de-Varey.   —   La    Grange   Taburet, 

xviii"  s.  (titres  de  la  famille  Bonnet). 


Grangetière  (La),  anc.  lieu  dit,  c'"  de  Bàgé-la- 
Ville.  ■ —  En  la  Grong-id'j-y,  l538  (censier  de  la 
Vavrettc,  f°  laa). 

Granginge,  h.,  c°*  de  Lochieu. 

Graniaz  ,  m°°  is. ,  c"*  de  Billiat, 

Gramllon  (Le),  écart,  c'"  de  Perrex. 

Gkapillon  (Le),  h.,  c"°  de  Vandeins. 

Grasse-Vache,  anc.  lieu  dit,  c°"  de  Taramans.  — 
Usque  ad  nmlare  de  Grassa  Vaclii,  isoi  (Cart. 
lyonnais,  t.  I,  n°  83). 

Geassiiîres  (Les),  écart,  c"'  de  Saint-Paul-de-Varax. 

Grateneins,  h.,  c"*  d'Amareins. 

Grattes  (Les),  h.,  c"*  du  Sault-Brénaz. 

Grattoux,  h.,  c°*  de  Saint-Bapibert.  —  De  Oratorio, 
1681  (arch.  de  l'Ain,  H  45).  —  Gratou,  1770 
(ibid.,  H  i).  —  Gratoux,  xvii'  s.  [ibid.,  H  '42). 

Graïagneux,  h.  et  anc.  fief,  c"  de  Villette.  — 
Mansus  de  Orivignieu,  laSo  (Guigue,  Docura.  de 
Dombes,  p.  65). 

Le  hameau  de  Gravagnieu  dépendait  ancienne- 
ment de  la  Terre  de  Villars. 

Graïeins,  h.  et  anc.  fief,  c"  de  Villeneuve. —  Graveas, 
1299-1369  (arch.  de  la  Cole-d'Or,  B  io455, 
f°  5a  r").  — •  Oraveins,  liah  (Bibl.  Dumb. ,  t.  I, 
p.  94).  —  Gravaint,  166a  (Guichenou,  Dombes, 
t.  I,  p.  89).  —  Gravins,  xviii'  s.  (Aubret,  Mé- 
moires, t.  II,  p.  229). 

Graveins  était  une  seigneurie  en  toute  justice  et 
avec  château  (|ui  passa,  en  i/ioa,  de  la  suzerai- 
neté des  sires  de  Tlioire-Villars  sous  celle  des  sires 
de  Beaujen,  souverains  de  Dombes.  Son  plus  an- 
cien seigneur  connu  est  Jean  de  Graveins  qui  col- 
labora, en  iSaS,  à  la  rédaction  des  coutumes  de 
Dombes.  La  terre  do  Graveins  fut  érigée  en  comté , 
sous  le  nom  de  Sève,  en  1708. 

Geaïelens,  m°"  is.,  c"'  de  Bigneux-le-Franc. 

Gravelle,  Ioc.  disp.,  c""  di"  Miribel.  —  Grangia  de 
Gravella,  i985  (Polypt.  de  Saint-Paul  p.  a3). 

Gravelles,  h.,  c°'  de  Salnt-Martin-du-Mont.  — 
Gravelles,  i3ài  env.  (terr.  du  Tfmple  de  Mollis- 
sole,  f°  ao  r°).  ■ —  De  Gravellis,  i35i  (Guigue, 
Docum.  de  Dombes,  p.  34o). 

En  1789,  Gravelles  était  un  village  de  la  pa- 
roisse de  Saint-Marlin-du-Monl. 

Dans  l'ordre  féodal,  Gravelles  appartenait,  au 
xiii'  siècle,  aux  sires  de  Thoire-Villars  qui  l'avaient 
sans  doute  acquis  des  sires  de  Coligny.  Au  wiii*  siè- 
cle, la  terre  de  Gravelles  dépendait  du  conilé  de 
Châteauvieux. 

A  l'époque  intermédiaire,  Gravelles  était  une 
municipalité  du  canton  de  Pont-d'Ain,  district  de 
Bourg. 
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Geaïes  (Les),  h.,  c°*  de  Bourg. 

Gritet  (Lk),  ruiss.  affl.  du  MaliYert. 

Graïei,  h.,  c°'  de  Saint-André-d'Huiriat. 

Gravier,  f.  et  aac.  fief,  c°'  de  la  Peyrouze. 

Au  Xïiii' siècle,  la  «eigneurie  de  Gravier  était 
une  dépendance  de  la  seigneurie  de  Glareins  et 
ressortissait  comme  elle. 

Ghavière(La),  ruiss.  alll.  de  la  Reyssouze. 

Gravière  (La),  h.,  c"  de  Fois-siat. 

Gravillons  (Les),  h.,  c°*  de  Cormoranche. 

Gratai  (La),  granges,  c°*  de  Saiot-Boys. 

Grave  (La),  écart,  c°'  de  .Mizérieuï. 

Grebelles  (Les),  h.,  c""  de  Saint-Trivier-de-Courtes. 

Gheffets  (Les),  écart,  c"*  de  Beauponl. 

Greffets  (Les),  II,  c°'  de  Coroioranclie. 

Greffets  (Les),  h.,  c"*  de  Manzial. 

Greffets  (Les),  h.,  c"'  de  Viriat. 

Greffis,  m"°  is.,  c™  de  Cuzieu. 

Grelonce,  f.,  c"  de  Fareins.  —  Graviiongn,  1176 
env.  (Guigue,  Docum.  de  Dombes,  p.  45).  — 
Grielunjii,  1  igS  env.  (iii</.,  p.  60).  —  Gfielongi, 
n33  (Ifibl.  Dumb.,  I.  II,  p.  97).  —  lier  Itndens 
lie  Mayttimiaco  vertu»  Gravilongam,  j38g  (terr. 
des  Messimy,  f°  9  v").  —  Grilonge,  i536  (ibid., 
{'   60).  —    Grelonge,  i536   {ibid.,  1°   q3). 

Le  monastère  de  Grclonges,  fondé  au  m*  siècle, 
j>ar  les  sires  de  Beaujeu ,  était  prioiitivement  situé 
dans  une  ile  de  la  Saône;  celte  ile  ayant  été  em- 
portée par  une  inondation,  en  tj68,  les  reli- 
jpeuses  transférèrent  leur  couvent  sur  le  territoire 
do  la  commune  actuelle  de  Fareins.  —  Domus 
de  Gruiilonga,  1176  euv.  (Guigue,  Docum.  de 
Dombes,  p.  65).  —  Eccletia  de  Gravilonga, 
laSi  (BibL  Dumb.,  t.  II,  p.  96).  —  Moniale» 
de  Orietongi,  ia33  (ibid,,  p.  97). 

Gremaz,  h.,  c°'  de  Thoiry. 

Ghenalon,  II.,  c"'  de  Treffort. 

Grevoble,  écart,  c"'  de  Mionnay. 

Greioiillière  (La),  ruiss.  aQI.  de  la  Reyssouze, 
c"  de  Bourg. 

Grenooillièri  (La),  anc.  lieu  dit,  c"  d'Ambérieu- 
en-Bugey.  —  In  loco  vocato  la  Granolliery,  l38o 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  873,  f°  aa  r°). 

Grenï,  h.,  c"'  de  Peron.  —  (jrignier,  1397  (arcli. 
de  la  Cott'-d'Or,  B  logô,  f"  93  r");  i554 
{ibid.,  B  laoo,  f°  188  r°).  —  Greny,  xnii'  s. 
(Cassini). 

Il  y  avait  à  Greny  une  chapelle  rurale,  dédiée 
à  saint  Louis,  après  l'avoir  été  à  saint  Etienne. 

En  tant  que  fief,  Gn>ny  était  une  seigneurie 
du  bailliage  de  Gex. 

Grepelin,  h.,  c°*  du  Poizat. 


Gréi'illon  (Le),  écart,  c""  de  Servignal. 

Grksiecx,  lieu  dit,  c™  de  Seillonnas. 

Ghésim,  h.,  c°"  de  Léaz.  —  Grissins,  i46o  (arch.  de 
la  Côte-d'Or,  B  769  bi»,  f°  35i  r°).  —  Gris»in, 
ii6o  {ibid.,  f°  8  r").  —  Gritin,  i553  (arch.  de 
la  Cote-d'Or,  B  769,  f"  5i/i  r°). 

Grète  (Le),  ruiss.,  c"'  de  Viriat. 

Grevelière  (La),  f.  lit  anc.  fief,  c""  de  Goiifraiiçon. 

—  Le  JieJ  de  la  Gripetiere,  a  caute  de  Baugé , 
i53fi  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  5a). 

—  La    Grivillière ,  i65o    {ibid.,  Bresse,  p.   61). 
Gbevet  (Le),  ruiss.  aiS.  du  Fombleins. 
Grevillv,  heu  dit,  c"'  d'Arbignv. 

Gre(,  hospice  et  m'",  c"'  de  (Jorbonod.  —  Grei, 
i65o  (Guichenon,  Bugey,  p.  58).  —  Grex, 
xviii'  s.  (Cassini). 

Grex  était  un  fief  avec  maison  forte  possédé,  à 
l'origine,  par  les  seigneurs  de  Chàtillon-de-Mi- 
challle. 

GiÉzÉRiAT,  h.,  c"°  de  Sainl-Julien-sur-Rcyssonze.  — 
Greyeeriacu» ,  parrochie  Sancti  Jullini  eupra  [leys- 
snzam,  ligi  (arch.  de  l'Ain,  H  797,  f°  a68  r"). 

—  Greytiriacut ,  i533  {ibid.,  H  8o3,  f°  678  r°). 
Gréziat,  h.,  c"  de  Sainl-Cyr-sur-Menlhon.  —  Gra»- 

siacut,  1119  (Juenin,  Nouv.  hist.  de  Tournus. 
pr. ,  p.  j45).  —  Grtisia,c.  rég.  i  373  (Guichenon, 
Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  i4).  —  Graytiacu» ,  is-ji 
(arch.  du  Rhône,  titres  de  Laumusse,  rhap.  11, 
n"  ai).  —  Greijsmcui ,  i3a5  env.  (pouillé  ms.  de 
Lyon,  f°  7). — ■  Grayties,  c.  suj.  iS.'jo  env. (pouillé 
de  Lyon,  f°  1 1  r"). —  Greytfiticii»,  l'ibg  (arch.  de 
l'Ain,  H  8Ga,  f"  63  r°).  —  Greyiieu,  i365  env. 
(Bibl.  nat.,  lai.  ioo3i,  f°  i5  v°),  —  Greisiacu», 
1899  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  B   554,  f°  106  r°). 

—  Greysiaz,  157a  (arch.  de  l'Ain,  H  8i3, 
f°  610  r°).  —  Greytia,  iC56  (visites  pastorales, 
f°  387).  —  Greyiieu,  1671  (Bénéficia  dioc. 
lugd.,  p.  a5i).  —  Greyziat,  1670  (enquête 
Bouchu).  —  Gréfial,  xviii"  s.  (Cassini). 

En  1789,  Gréziat  était  une  communauté  du 
bailliage,  élection  et  subdélégation  de  Bourg, 
mandement  et  justice  d'appel  de  Bàgé. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  arclii- 
prètré  de  Sandrans,  était  dédiée  aux  saints  Jac- 
ques et  Philippe;  l'abbé  de  Tournus  en  était  coi- 
lateur.  —  Ecclesia  Sancti  Jacobi  de  Graniiaco, 
1119  (Juenin,  JNouv.  hist.  de  Tournas,  pr., 
p.  i45).  —  Eccletia  de  Grayuiaco, ^  ia5o  env. 
(pouillé  du  dioc.  de  Lyon,  f°  11  v°). 

Dans  l'ordre  féodal ,  Gréziat  dépendait  du  mar- 
qui-^at  de  Bàgé. 
GiiÈGES,  c"'  du  c""  de  Pont-de-Veyle.  —  In  pago 
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Lugtlunemi,  m  villa  Orecin,  yg^-ioiS  (Cart. 
Saint-Vincent  de  Màcon,  n"  471).  —  Gregium, 
laya  (Guichenon,  Bresse  et  Bufjey,  pr. ,  p-  '8); 
i/ii3  (arcli.  de  l'Ain,  H  798,  f°  ^90  r°).  — 
Grege,  1670  (liiV/.,  H  807,  f°  233  r°).  —  Griege, 
i63o  env.  (terr.  de  Sainl-Cyr-sur-Menthon, 
f°  J93  il»).  —  Greige,  i656  (visites  pastorales, 
r389). 

En  1789,  Grièj;es  était  une  communauté  du 
bailliage,  élection  el  siibdéléj;ation  de  Bourg, 
mandement  de  Pont-de-VeyIe. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  arclii- 
prètré  de  Dombes,  était  dédiée  à  saint  Martin; 
le  chapitre  de  Fourrière  nommait  à  la  cure.  — 
In  fanochia  de  Gregio,  1272  (Guichenon,  Bresse 
et  Biigey,  pr. ,  p.  18).  —  Ecctesia  de  Chillia,  alias 
de  Greche,  1671  (Bénéficia  dioc.  lugd. ,  p.  aSa). 

—  Griege  :  Patron  Saint  Martin,  1719  (visites 
pastorales).  —  Voir  Chillia. 

Dans  l'ordre  féodal,  Grièges  était  membre  du 

comté  de  Pont-de-VeyIe. 

A   l'époque    inleimédiairc,   Grièges   était   une 

municipalité  du  canlon  de  Pont-de-VeyIe ,  district 

de  Chàtiilon-les-Dombcs. 
Ghieux,  lieu  dit,  c"*  de  Lhuis. 
Gbiffon  ,  h. ,  c"*  de  Fareins. 

Grifkonnière  (La),  h.  et  chat.,  c"°  de  Bàgé-la-Ville. 
Griffonnièbe  (La),  anc.  fief  avec  moyenne  et  basse 

jusiice,  c"  de  Viliemolier. 
Grillatikbe  (La),   écart,   c'"  de   Saint-Marcel.  — 

Manstis  de  la  Grillaleri,  1299-1869  (arch.  de  la 

Cote-d'Or,  B  io455,  f°  3  v"). 
Grille  (La),  écart,  c"'  de  Cormoz. 
Grillerin,  chat,  et  f. ,  c"°  de  Revonnas. 
Griliet(Le),  ruiss.  alB.  de  la  Galonné,  c°'  de  Ces- 
seins. 
Grillet  (Le),  écart,  c'"  de  Grilly. 
Grillet  (Le),  h.,  c"*  de  Pizay. 
Grillet  (Le),  h.,  c'"  de  Sainte-Croix. 
Grilleis  (Les),  h.,  c"'  de  Bény. 
Grili.ets  (Les),  h.,  c"'  de  Lent. 
Gbilletz  (Les),  h.,  c°'  de  Saint-Marcel. 
Gbillièbe  (La),  anc.  lieu  dit,  c"  de  Cuioz.  —  In 

vinnblio  Culi ,  loco  dicto  en  la  Griliery,  1498  (arch. 

de  la  Cote-d'Or,  B  SSfl ,  f  ii). 
Gbillon,  écart,  c"  de  Moniracol. 
Gbili.t,  c"*  du  c°°  de  Gex.  —  Graliacu».  1271  (arch. 

de  la  Cote-d'Or,  B  1287).  —  Grelie,  iSSa  (ibid., 

B  1089,  lable).  —  Grei Hier,  1882  (ibid.,  i°  35  v"). 

—  Greyllie,  i865  env.  (Bibi.  nat.,  lat.  looSi, 
f"  89  r°).  —  Greyllier,  1897  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,    B1096,  f°  a5  r°).  —   Greylliacm,  1897 


{ibid.,  f°  1  ].')  r°). — ■  Grilier,  1890  {ibid.,  B  1094, 
f°  270  r°).  —  Greylliez,  1578  (arch.  du  Rhône, 
H  2888,  f°  682  r").  —  Greilly,  1660  (Bibl. 
Sebus. ,  p.  65).  —  Grilly,  1691-1695  (arch.  du 
Rhône,  H  2192,  f°  3o4  r°). 

Grilly  dépendait,  en  1789,  du  bailliage  et  sub- 
délégalion  de  Gex,  élection  de  Belley. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Genève,  ar- 
chiprétré  du  Haut-Gex,  était  sous  le  vocable  de 
saint  Benoit;  l'abbé  d'Ainay  présentait  à  la  cure. 

—  Cura  de  Greiller,  i844  env.  (pouillé  du  dioc. 
de  Genève).  —  In  pan'Ochia  Greyliaci,  apiid 
Greylier,  ilii'j  (arch.  de  la  Côtc-d'Or,  B  1100, 
f°  6 1 7  r°). 

En  tant  que  fief,  Grilly  relevait  originairement 
des  comtes  de  Genevois,  de  qui  il  passa  aux  sires  de 
Gex.  Au  xviii'  siècle,  la  jusiice  de  Grilly  s'exerçait 
à  Gex.  —  N'Antelmus  de  Graillie,  1126  (Bilil. 
Sebus.,  p.  65).  —  Cattrum  de  Grellie,  a-jl 
(arch.  de  la  Côte  d'Or,  B  1  229).  —  Gaston  de  Foy, 
dominas  de  Greyliaco,  1897  {ibid.,  B  1096, 
fioir"). 

A  l'époque  intermédiaire,  Grilly  était  une  mu- 
nicipalité du  canton  et  district  de  Gex. 

GBiMABDiiiRES  (Les),  h.,  c°*  de  Saint-Niiier-le-Dé- 
sert. 

Gbimont,  anc.  péage,  à  ou  près  Faramans.  —  Pedu- 
gium  de  Grimant,  ia85  (Guigne,  Docum.  de 
Dombes,  p.  281). 

Gbingebbia  ,  anc.  nom  de  rocher,  à  ou  près  Lompnes. 

—  Vsque  ad  petram  Gringerbiam ,  1281  (Guiclie- 
non,  Bresse  et  liugey,  pr. ,  p.  187). 

Grisabds  (Les),  h..  c°*  d'Étrez. 

Gbisembo,  écart,  c'"  de  Birieux. 

Gbisieux,  triage,  c°'  de  Villebois. 

Gbivaidièee  (La),  f. ,  c"'  de  Saiiil-Genis-sur-Men- 

thon. 
Griveïrins,  Ioc.  délr.,  à  ou  près  Pollieu.  —  Locus 

de  Griveyvim,  1861  (Gall.  christ.,  t.  XV,  instr., 

c.  827).  —  Rupis  de  Griveyrins,  1861  {ibid.). 
Grobe  (La),  h.,  c"*  de  Priay. 
Gbobeï  (Le),  anc.  lieu  dit,  c°'  de  Tossiat.  —  Au 

Grobey,  1784  (les  Feuillées,  carte  89). 
Gbobos,  écart,  c"  de  Sainl-Martin-le-Chàtei. 
Gbogniex,  écart,  c'"  de  Seyssel. 
Gboin  ou  Gbouik  (Le),  alTl.  de  l'Arvière. 
Groin  ou  Gbouin  (Le),  source  intermittente,  affl.  de 

la  Brivaz,  sur  le  territoire  de  Marchamp. 
Gboise  (La),  affl.   de  l'Annaz,  c""   de   Peron,   de 

Challei  et  de  Farges.  —  Amnis  qvidicilur  Grosia, 

Il 48  env.  (Guigne,  Topogr.,  p.  176). 
Groissiat,  c"*  du  c°"  d'Oyonnas.  —  Groitya,  1894 
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(arch.  de  la  Côle-d'Or,  B  8j3,  f°  5).  —  Gniùia, 
iZgli  (ibid.,  f  la).  —  Groyotincus ,  i48;i  (ibid, 
B  828,  f°  i'i4  r°).  —  Groissiaz,  i5o3  (ibid., 
B  839,  f°  374  r°).  —  GroiWfl,  i65o  (Gulche- 
non,  Bugcy,  p.  67).  —  Gioiuiat,  xviii'  s.  (Cas- 
sini);  i85o  (Ann.  de  l'Ain). 

Avant  la  Révolution,  Groissiat  clait  une  com- 
munauté de  l'élection  de  Belley,  subdélégalion  de 
Nantua ,  mandement  et  justice  de  Montréal. 

Son  église  paroissiale,  annexe  de  Martignat, 
diocèse  de  Lyon,  archiprèlré  de  Nanlua,  était  sous 
le  vocable  de  Notre-Dame;  le  curé  de  Dortan,  an 
nom  de  l'abbé  de  Saint-Claude,  présentait  à  la 
cure.  —  Eccleiia  de  Marliniaco  cum  capella  de 
Groêtiaco,  u84  (Diinod,  Hist.  des  Séquan., 
I.  I,  pr. ,  p.  69).  —  Groitsia,  annexe  de  Marli- 
gniat,  sous  le  patronage  de  Notre  Dame,  i655 
(visite»  pastorales,  f°  36). 

Dans  l'ordre  féodal,  Groissiat  dépendait  du 
fief  des  sires  de  Thoire-Villars,  qui  l'unirent,  en 
i368,  à  la  seigneurie  de  Martignat.  Au  xïiii'  siè- 
cle, c'était  un  membre  du  comté  de  Montréal. 

A  l'époque  intermédiaire,  Groissiat  était  une 
municipalité  du  canton  de  Montréal,  district  de 
Nanlua. 
Gbos-Bois  (Le),  anc.  bois,  c"°  de  Civricux.  — •  Pro 
nemore  dicta  Gros  Buec,  taSS  (Polypl.  de  Saint- 
Paul  de  Lyon,  p.  87). 
Gbosbou,  h.,  c""  de  Cliàtillon-sur-Clialaronno. 
GnosBoz  (Les),  h.,  c"*  de  Sainl-Élienne-du-Bois. 
G  BOSBOZ ,  b.  et  anc.  fief,  c'"  de  Villcmotier.  —  Grosbos- 
la-Tournelle,  1727  (Baux.  Nobil.  de  Bresse,  p.  68). 
Gbo5-Cbè>e  (Le),  écart,  c"  de  Crottel. 
G«os-Jea<c,  11.,  c"  de  Ncuïille-siir-Benon. 
GiinsiiE,  c"'   du   c°"    de   Lbiiis.  ■ —    Grolea,   127a 
(Grand   cartul.   d'Ainay,   t.  II,   p.   i4i);  i353 
(arch.   de   la    Cote-d'Or,  B  800);   i438    (ibid., 
B  799).  —  Grollea,  1873  (Grand  cartul.  d'Ainay, 
I.  I,  p.  g.")). —  Groleya ,  1387  (ibid.,  p.  lo3); 
i35.5  (arch.  de  la  Côtc-d'Or,  B  796,   f  1  r"). 
—    Grolée,  i43i   (Bibl.  Dnmb.,  t.  I,  p.  344). 
Groslée,  1670  (enquête  Boucbu). 

En  1789,  Grosiée  était  une  communauté  de  la 
justice  du  comté  de  ce  nom,  de  l'élection  et  suh- 
dél^alion  de  Belley,  mandement  de  Rossillon. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  arclii- 
prétré  d'Ambronay,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Cvriaque;  le  prieur  de  Saint-Benoit-de-Cessieu 
présentait  à  la  cure.  —  Eccksia  Sancti  Cirici 
L'iiaci,  1587  (pcuillé  du  dioc.  de  Lyon,  f°  i5  r°) 
• — •  Eglise  pnrrochialf  Saint  Syriaque  de  Grolée, 
1694  (ardi.de  l'Ain,  G  87). 


La  commune  de  Grosiée  est  redevable  de  son 
nom  au  château  fort  que  Jacques  de  Grosiée, 
sénéchal  de  Lyon,  fit  bâtir,  vers  1180,  dans  la 
paroisse  d'Huilieui. 

En  tant  que  seigneurie,  Grosiée  était  du  fief 
des  sires  de  la  Tour-du-Pin,  antérieurement  à 
l'alliance  de  cette  maison  avec  celle  de  Coligny. 
Des  sires  de  la  Tour-du-Pin,  dauphins  de  Vien- 
nois, la  terre  de  Grosiée  passa,  en  i355,  aux 
comtes  de  Savoie;  elle  fut  érigée  en  comté,  en 
i58o,  par  le  duc  Charles-Emmanuel,  avec,  comme 
dépendances,  Grosiée,  Lhuis,  Lompnas,  Mar- 
champ,  Innimond,  Ordonnas  et  la  baronnie  de 
Nérieu.  Le  comte  de  Grosiée  possédait  les  deux 
degrés  de  juridiction  ;  sa  justice  d'appel  ressortis- 
sait  nument  au  parlement  de  Dijon  et  au  premier 
chef  de  l'Edit,  au  pré-idial  de  Bourg.  —  Jacelino 
de  Groleya,  chiraler,  1820  env.  (Docum.  linguisl. 
de  l'Ain,  p.  96).  —  Lejtefde  Grolée,  a  cause  de 
Rossillon,  i536  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. , 

A  l'époque   intermédiaire,  Grosiée    était   mie 

municipalité    du    canton    de    Lhuis,   district   de 

Belley. 
Gbos-Loip  (Le),  h.,  c"'  de  Replonges.  ■ —  Grosloup, 

parroissc    de   Replonge,   1670    (arch.    de    l'Ain, 

H  807,  f°  60a  r°). 
Gros-Pebpdis  (Le),  ruiss.  afH.  de  la  Brivaz. 
Ghos-PlIne  (Le),  grange,  c"  de  Belleydoux. 
Grosse-Pierre  (La),  h.,  c'"  de  Lagnieu. 
Grosskï,  b.,  c'"  de  Domsure. 
Grossï,  chat. ,  c°'  de  Massignieu-de-Rives. 
Grotte   (La),  anc.   lieu  dit,   c"'   de  Mcssimy.    — 

Loco  dicto  en  la  Crotte,  i533  (terr.  des  Messiniy, 

f  aa). 
Gruat  (Le),  écart,  c°°  de  Beaupont. 
Grimer,  anc.  bois,  à  ou  près  Tramoyes.  —  Aemu» 

Gruiner,    1  a  00   (  Guigne .   Docum.    de    Dombes , 

Grissillox,Ioc.  disp.,à  ou  près  Lochieu.  —  Cumhn 

Grussillonnis,  11 35  env.  (arch.  de  l'Ain,  H  4oo). 
Gruière  (La),  h.,  c"  de    Cormoz.  —  Apud  Gru- 

ei-ias,  i4i6    (arch.    de  la    Côte-d'Or,    B    718, 

table). 
Gruïère  (La),  lieu  dit,  c"  de  Jujurieux. 
Grcvère  (La),  anc.  maison  noble,  c"°  de  Saint-Jean- 

de-Gonville. 
Gié-de-Rbnox  (Le),  c°"  du   Plantay.  —  Juxta  ga- 

cyiim  seu  gaz   de  Ruennon,  de  Sancto  Desideno, 

1399-1369   (arch.   de  la  Côte-d'Or,  B  io4.)5, 

f"  ()i  r°). 
Gd^-de-Tempier  (Le),  c"*  de  Lagnieu.  —  Km   71m 

36 
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venitur  a  territorio  de  Vernio  ad  domum  de  Ger- 
veyl,  per  vadum  de  Tempier,  1366-1967  (arch.  de 
FAin,  H  387). 

Giik-dk-Thoel  (Le),  c"'  de  Poliiat.  —  Iter  tendens  a 
loco  PoUiaci  ad  gadum  de  Thuet,  i4a5  (arch.  du 
Rhône,  Saint-Jean,  armoire  Lévy,  vol.  4a,  n°  1, 
f°  17  v").  —  Le  ga»  de  Tuel,  iSSg  (ibid., 
vol.  /i3,f°3  v"). 

GuKDON  (Lk),  luiss.  afll.  du  Sevron. 

Gim-DD-BoKGKiL  (Lk),  c"°  d'Ambérieu-en-Bugey.  — 
El  ga  del  Borgeil,  i3û4  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  870,  f°  32  r°).  —   Versut  lo  ga  del  Borgez 
i344  (ibid.). 

GoÉLiN,  h.,  c°°  de  Malafretaz. 

Gdbiette,  écart,  c°"  de  Seyssel. 

GoiNOKs  (Les),  h.,  c°'  de  Montcel. 

GuéBANDES  (Les),  ruiss.  affl.  de  la  Voyle. 

Gu<BANDES  (Les),  f.,  c""  de  Chaveyriat.  —  Voir 
Eguérandes. 

GuEHCY,  h. ,  c"°  de  \  iltetle. 

Gdère  (Rdisseab-de-),  affl.  de  gauche  du  Virollef, 
c°'  de  Replonges.  —  Versus  planchiam  de  Goyri, 
i344  (arch.  de  la  Côle-d'Or,  B  55a,  f  87  v°). 

GuiEEiiis,  c°'  du  c°°  de  Thoissey.  —  Guirrenz,  taSS 
(Polypt.  de  Saint-Paul  de  Lyon,  p.  61).  —  Guir- 
rens,  1286  {ibid.,  p.  6a).  —  Guierrens,  i35o 
env.  (pouillé  de  Lyon,  f  la  r").  — Guierreins , 
1A18  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io446,  P  459 
r").  —  Guieirant,  1  iga  (pouillé  de  Lyon ,  f°  27  v°). 
—  Guerrins,  1662  (Guichenon,  Dombes,  t.  I, 
p.  35).  —  Guereint,  1698  (Bibl.  Dumb.,  t.  1, 
p.  599);  i85o  (Ann.  de  l'Ain). 

En  1789,  Guéreins  était  une  communauté  de 
l'élection  de  Bourg,  subdélégation  et  sénécliaussée 
de  Trévoux,  chàlelienie  de  Monlmerle. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  arclii- 
prétré  de  Dombes,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Marcelin  et  à  la  collation  de  l'abbesse  de  Saint- 
Pierre  de  Lyon.  —  Parrochia  de  Guirrem,  ia85 
(Polypt.  de  Saint-Paul  de  Lyon,  p.  64).  —  Guer- 
reins  :  Patron  du  lieu,  S.  Marcelin,  i655  (visites 
pastorales,  f°  3o). 

En  tant  que  fief,  Guéreins  dépendait  du  comté 
de  la  Bàlio. 

A  l'époque  intermédiaire,  Guéreins  était  une 
municipalité  du  canton  de  Monlmerle,  district  de 
Trévoux. 

Guerres  (Les),  h.,  c"  de  Priay.  —  Chez-les-Guers , 
i843  (État-Major). 

GcERBETS  (Les),  h.,  c"  de  Saint-Trivier-de-Courtes. 

Gijerri,  anc.  fief,  à  ou  près  Vonnas,  mouvant  de  la 
Terre  de  Villars.  —  Feodum  de  Gueiri  et  de  Sa- 


c/ii>«,  i299-i369(arch.de  la  Côte-d'Or,  Bio455, 

f  5  r").  " 
GuÉTANT,  11.,  e"'  de  Saint-Jean-sur-Veyle.  —  Cuelan, 

parrnisse  de  Smnt-Jean  des  Advanlures,  1 578  (arch. 

de  l'Ain,  H  81 4,  P  609  r°).  —  Cuettan,  1767 

()Aid.,H839,f*'3i3  r°). 
Gué-Veeger  (Le),  gué,  c"°  d'Ambronay.  —  Li  gas 

Verger,  i4a4  (arch.  de  l'Ain,  H  94). 
Guichardan  (Le  Mas-),  anc.  mas,  c"'  de  Montceaui. 

Mansns  Guichardan ,  ia85  (Polypt.  de  Saint-Paul 

de  Lyon,  p.  61). 
GuiCHARDETS  (Les),  h.,c"''  do  Saint- Didier-d'Aussiat. 

—  De  Guicherderia ,  i4io  env.  (terr.  de  Saint- 
Martin,  f°  4  r°).  —  Au  village  des   Guichardet, 

parroisse  de  Saint  Didier  d'Auciat,  1768  (arch. 

de  l'Ain,  H  899,  f  817  r°). 
Gbichon,  h.,  c"'  de  Rignieux-le-Franc. 
GuiGARDS  (Les),  écart,  c"'  de  Groslée. 
Gbignebois,  h.,  c°'  d'Étrez. 
GuiGNiÈRES  (Les),  h.,  c°°  de  Dompierre-de-Chaia- 

mont.  • —  Guinières,  1847  (stat.  post.). 
GuiLLAMÉ,  écart,  c""  de  Montceaux. 
GviLLARD  (Le),  h.,  c°'  de  Messimy. 
Gcillarbes  (Les),  h.,  c"'  de  Rancé. 
Gbillaedom,  écart,  c"°  de  Franrheleins. 
GuiLLADMEs   (Les),   h.,    c"    de    Saint-Julien-8ur- 

Veyle.  • 

GuiLLEMiÈREs   (Les),  h.,  c°°  de  Saint-Cyr-sur-Men- 

ihon. 
GuiLLEMOTS  (Les),  h.,  c"°  de  Chavannes-sur-Reys- 

souzc. 
GuiLLEHMEs  (Les),  h.,  C™  de  Dommartin. 
Guillermettes  (Les),  h.,  c°°  de  Bourg. 
GuiLLERHiN,  h.,  c"°  de  Fareins. 
Gi'iLLERMOT  (Le),  ruiss.  alfl.  du  Moignans. 
Glillets  (Les),  écart,  c"*  de  Chaveyriat. 
GuiLLETS  (Les),  h.,  c°°  de  Montracol. 
GiiLLON  (Le),  h.,  c°'  de  Rigneux-le-Franc. 
GontoNNEs  (Les),  ruiss.  alll.  du  Maiiverl. 
GniLLOT  (Le),  ruiss.  affl.  du  Menthon. 
GiiiLLOTiÈRE  (La),  h.,  c""  de  Guéreins. 
GuiLLOTiÈRE  (La),  écart,  c°*  de  Leyment. 
GuiLLOTiÈRE  (La),  h.,  c°*  de  Lhuis. 
Guinguette  (La),  h.,  c°°  de  Malafretaz. 
GtiiRONNiÈRES  (Les),  anc.  mas,  à  ou  près  Saint-Ni- 

zier-le-Désert.  —  Mansut  de  les  Guironeres,  laôo 

(Bibl.  Dumb.,  t.  I,  p.  i55). 
Gunières  (Les),  écart,  c°'  de  Chevroux. 
GuRTATis,  loc.  détr.  qui  paraît  avoir  été  située  à  ou 

près  Araudas.  —  Fons  Gurtatis,  nions  Espinacii, 

U71  (arch.  de  l'Ain,  H  219). 
GuTTACii  (FoNs),  source,  à  ou    près  Bénonces.  — 
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Font  Guttttcii,  liai  env.  (Guichenon,  Bresse  et 

Bugey,  pr.,  p.  aaS). 
Gît  (Lk),  ruiss.  aiïl.  de  l'Irance. 
Gbïesnahds  (Lgs),  h.,  c°*  de  Mézériat. 
GoïBON  (Le),  ruiss.  affl.  de  ia  Petile-Veyle. 


Gi'ïois  (Les),  11.,  c°°  de  Monlrevel. 
GuvoTTEs  (Les),  écart,  c"*  de  Coligny. 
Gï,  anc.  fief,  c"  d'Ambérieu-en-Bugey.  —  Gy,  i65o 
(Guichenon,  Bugey,  p.  69). 


H 


Haies  (Lbs  Geakdes-),  ruiss.  affl.  de  la  Grande- 
Planche. 

Haies  (Les),  h.,  c"  de  Saint-Etienne-du-Bois. 

Hairams,  h.,  c"  de  Farges.  ■ —  Eyrent  et  Heyrem, 
1788  (arch.  du  Bhône,  H  5628,  f  86  r").  — 
Voir  AiBA-fs. 

Hardies  (Les),  h.  et  chat.,  c"*  de  Genouilleux. 

Harens,  loc.  détr. ,  à  ou  près  Genay.  —  Ha- 
rem, 13  96  (Guchenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. , 
p.  a49). 

Hait-dc-Most  (Le),  écart,  c°'  de  Sandrans. 

Hacte-Cha-nal  ,  anc.  fief,  c"*  de  Chaleins. 

Hacte-Chanée,  h.,  c~  de  Courtes.  —  Haute-Otanea, 
lïiii*  s.  (Cassini). 

Haites-Chates ,  écart,  r.°*  de  Savigneux. 

Hautecoes,  c"'  du  c""  de  Ceyzérial.  —  Alta  Curia, 
1299-1869  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io455, 
f  io3  V*). —  Artacourt,iu\'s.  ( Guigue ,  Topogr. , 
p.  178).  —  Aulacort,  i8o4  (arch.  de  l'Ain, 
H  871). —  Haultecour,  i6.').5  (visites  pastorales, 
f  ail).  —  Autecoiir,  17/13  (Pouillé  du  dioc.  de 
Lyon,  p.  81).  —  Hautecour,  an  x  (Ann.  de  l'Ain); 
1867  (ibid.). 

En  «789,  Hautecour  était  une  communauté 
du  bailliage,  élection  et  subdélégation  de  Bourg, 
mandement  de  Villereversure. 

Au  XIII*  siècle,  Hautecour  dépendait,  pour  le 
spirituel,  de  la  paroisse  de  Bohan,  dont  le  chef- 
lieu  parait  avoir  été  transféré  dans  la  première 
de  ces  localités  au  xv'  siècle.  L'église  était  sous  le 
vocable  de  saint  Laurent;  le  chapitre  de  Màcon  et 
le  prieur  de  Nantua  s'en  disputèrent  longtemps  la 
collation,  qui  finit  par  rester  à  ce  dernier.  — 
Curatu»  de  Alta  Cun'o  et  de  Buenc,  iSsh  env. 
(pouillé  ms.  de  Lyon,  f°  9).  —  Ecole  fia  de 
liuenco,  aliat  de  Alta  Curia,  i35o  env.  (ibid., 
("lit  T°).  —  Parochia  Altae  Curiae,  1/117  (ti'''es 
du  châl.  de  Bohas).  —  Ecdetia  de  Buencn  alias 
Aile  Curie,  1687  (pouillé  de  Lyon,  f°  16  v").  — 
.S.  Laurent  de  Haultecour,  i655  (visites  pasto- 
rales, f°  211). 

Hautecour  relevait  de  la  baronie  de  Bohan. 


A  l'époque  intermédiaire,  Hautecour  était  une 
municipalité  du  canton  de  Ceyzériat,  district  de 
Bourg. 

Haute-Pierre,  anc.  fief  sans  justice,  c""  de  Mont- 
luel.  —  Haute  Pierre,  a  cause  de  Montluel,  i536 
(Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  5i). 

Haute-Plime  (La),  h.,  c°"  de  Bourg. 

Hasterive,  h.,  c"*  de  Saint-Jean-le-Vieux.  — 
Villa  Altae  Ripae,  ia68  (Bibl.  Sebus. ,  p.  2/17). 

—  Ayud  Altatii  Rippam,  1299-1869  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  io455,  f°  io5  r°).  —  Village 
d'Aulterive,   1689  (titres  de  la  famille  Bonnet). 

Hauterive  était  une  dépendance  de  la  seigneurie 
de  Château-Gaillard.  —  Johackinus  de  Claromonte, 
mile»,  dotninus  de  Surgeres,  Castri  Galliardi  et 
Allé  Rippe,  i885  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  871, 
f°  279  v").  —  Johachtn  de  Clarmont,  tire  d'Aule 
Rive,  iSS5  (ibid.,  f  sSi  r°). 

Hautes-Corcelles ,  h.,  c°*  de  Grièges. 

Haute-Serte,  II.,  c"*  de  Chavannes-sur-Beyssouze. 

Haitk-Serïe,  h,,  c"*   de    Saint-Jean-sur-Reyssouze. 

—  Alla  Serva,  i4oi  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  556,  f  7  r").  —  Haulte-Seire,  i563  (ibid., 
B  10450,^298  v"). 

Haitehile,  ch.-l.  de  c°°  de  l'arrond.  de  Belley.  — 
Alta  villa,  1187  (Guiguc,  Cartul.  de  Saint-Sul- 
pice,  p.  36);  i9i8  (arch.  de  l'Ain,  H  857).  — 
.SiVt'fl  que  est  inter  Allai»  Villam  et  Candobrum, 
1 169  (ibid.,  H  855).  —  Aute  Ville,  «563  (arch. 
de  la  Côte-d'Or,  B  io453,  f  64  r"). 

En  1789,  Hauteville  était  une  communauté  du 
bailliage,  élection  et  subdélégation  de  Belley, 
mandement  de  Rossillon. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Genève,  ar- 
chiprétré  de  Champdor,  était  sous  le  vocable  de 
Notre-Dame;  l'évéque  de  Genève,  succédant  à 
l'abbé  de  Saint-Sulpice,  en  était  collateur. 

Dans  l'ordre  féodal,  Hauteville  relevait  de  la 
seigneurie  de  Lompnes. 

A  l'époque  intermédiaire,  Hauteville  était  la 
municipalité  chef- lieu  du  canton  do  ce  nom, 
district  de  Belley. 

16. 
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HititciLLE-DE-BoNS,  loc.  di'lr. ,  à  ou  [)ri''s  Peron.  — 
Altni:illa  de  Bonis,  1897  (arch.  de  la  Côle-d'Or, 
Bioge.Pgar"). 

Haci-Ge.\,  arehiprêtrû  de  l'ancien  diocèse  de  Ge- 
nève. Cet  arcJiiprèlré ,  démemliréau  xvi'  siècle,  du 
dojenné  d'Aubonne,  comprenait  ai  paroisses  ou 
succursales. 

Hadt-Valromeï,  arcliipi'otn!  do  l'ancien  diocèse  de 
Genève.  Cet  arcliiprèlré,  démembre  du  doyenné  de 
Ceyzérieu,  comprenait,  au  xvin'  siècle,  8  pa- 
roisses ou  succursales. 

HiiivET,  anc.  fief,  c"*  de  Condeissial.  —  Hauoé'lum , 
1469  (Guichenon,  Bresse  et  Kugey,  pr. ,  p.  1.59). 
• —  Haûuet,  i536  (ibid.,  p.  5i).  —  Ahuet,  108/4 
(arcli.  du  Rhône,  la  Platière,  vol.  lU,  n°  3i).  — 
Hauvet,  i64a  (arcli.  de  l'Ain,  H  801). 

Hauvet  était  une  seijjneurie,  en  toute  justice 
et  avec  chiileau ,  de  l'ancien  fief  des  sires  de  Bàgé. 
Celte  terre  resta  unie  au  comté,  puis  martjuisat 
de  Villars,  de  i45o  à  1666  qu'elle  en  fut  dis- 
Iraile  en  titre  de  baronnie.  Au  xïiii'  siècle,  la 
baronnie  d'Hauvet  avait,  comme  dépendances, 
Hauvet  et  partie  de  Condeyssiat,  PoUiat  et  Mont- 
cel. 

Haïes  (Les),  h.,  c"°  de  Vonnas. 

Herdage,  11.,  c"'  de  Sainl-Jean-de-ïliurigneux. — 
IIH  de  Albarges,  1356  (Guigtie,  Dorum.  de 
Dombes,  p.  i35).  —  Albages,  xvi'  s.  (arch.  du 
Rhône,  terr.  de  Bussiges,  f°  16). 

Hebdevacue,  h.,  c""  de  Beyrieux.  — Alba  Vacca, 
xiii'  s.  (Guigue,  Topogr. ,  p.  180). 

Hebuitace  (L'),  f.  c"'  de  Saint-Georges-sur-Renon . 

Heches  (Les),  h.,  c'"  de  Meillonnas. 

Heïriat,  h.,  c'"  de  Sonthonnax-la-Montagne.  • — 
Ayria,  1299-1 869  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io455, 
f°  87  r°).  • —  Eyria,  1299-1869  [ibid.,  f°  89  r°). 
— Eyriactis,  1299-1  869,  (ibid.,  C  9'!  v°). — ■  Eria, 
189'!  (ibid.,  b"8i3,  f  17).  —  Heyria,  1895 
(arch.  de  l'Ain,  H  58).  —  Eyriaz,  i488  (arch. 
de  la  Côte-d'Or,  B  8a3,  (°  io5r°). —  fleyriacus, 
i5oo  (ibid.,  B  810,  f°  a45  r").  —  Heyriaz, 
i5o8  (ibid.,  B  839,  f°  679  r°).  —  Erya,  i65o 
(Guichenon,  Bugey,  p.  55).  —  Heiria»,  1784 
(Descr.  de  Bourgogne).  —  Heiriat,  xviii*  s.  (  Cas- 
sini  ). 

Avant  la  Bévolulion,  Heyriat  était  un  village 
de  la  paroisse  de  ^iapt,  bailliage  et  élection  de 
Belley,  subdélégalion  do  Nantua  et  mandement 
de  Montréal. 

Dans  l'ordre  féodal,  c'était  une  seigneurie  en 
toute  justice  et  avec  château,  mouvant  ancienne- 
ment  des  sires  de  Thoire;    Sonlhonnax-la-Mon- 


tagno  en  dépendait.  —  Dominus  Eyriaei,  i4i9 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  766,  f°  i65  r").  — 
Castrum  Heyiiaci,  ikU']  (ibid.,  B  io433,  p.  157). 

Heïi\iebx,  lieu  dit,  c"'  de  Mornay. 

lIivERSAGE,  anc.  lieu  dit,  c"'  de  Songieu.  ■ —  En 
Yvernajo,  i3'i5  (arcli.  de  la  Côte-d'Or,  B  776, 
flSr"). 

HivERsiÈBEs  (Les),  anc.  mas,  à  ou  près  Saint-Paul- 
de-Varax.  —  Manstis  de  Yvprneres,  ia48  (Bibl. 
Dumb. ,  t.  I,  p.  i5o).  —  Mansus  de  les  Iverneres, 
ia6o  (ibid.,  p.  i55). 

HoBERTiÈBES  (  Les  ) ,  auc.  mas,  c"°  de  Versailleux.  — 
Les  Hoberteres,  1285  (Polypt.  de  Saint-Paul, 
p.  108). 

lIosciiETS  (Les),  écart,  c"°  de  Dompierre-sur-Chala- 
rounc. 

IloLiKERNE,  lieu  dit,  c"  de  Mornay. 

HôpiïAi.  (L'),  ruiss.  afll.  de  la  Gravière. 

Hôpital  (L'),  c"'  du  c°"  de  Chàtillon-de-Michaille. — 
Hospitah  de  Chanei,  iigS  env.  (Guigue,  Docum. 
de  Dombes,  p.  69).  —  Hospitale  de  Chaiiay, 
i365  env.  (Bibl.  nat.,  lat.  10081,  f  89  r").  — 
Hospitale,  i5o4  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  916, 
f  838  r").  —  L'Hospilal,  i563  (ibid.,  B  io453, 
f°  55  r°).  —  Le  village  de  l'Hospital,  l65o  (Gui- 
clienon,  Bugey,  p.  44).  —  L'Hospital  de  Dorchei, 
1724  (arrh.  du  Rhône,  H  a 58,  table).  —  L'Hô- 
pital sur  Dorches,  1789  (arch.  de  l'Ain,  C  4a5). 
Avant  la  Révolution,  l'Hôpital  était  une  com- 
munauté du  bailliage  et  élection  do  Belley,  sub- 
délégation de  Nantua ,  mandement  de  Seyssel. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Genève,  ar- 
cliiprèlré de  Chanipfromier,  était  sous  le  vocable 
de  saint  Jean-Baptiste  et  à  la  collation  du  com- 
mandeur de  Compessière  en  Genevois;  au  xvu* siè- 
cle, elle  était  desservie  par  le  curé  de  Craz.  — 
Lhopilal,  paroisse  du  diocèse  de  Genève,  1784 
(Descr.  de  Bourgogne).  La  paroisse  do  l'Hôpital 
doit  son  origine  et  son  nom  à  une  maison  des  hos- 
pitaliei's  de  Saint-Jeau  de  Jérusalem  mentionnée 
dès  le  xii"  siècle  et  qui  était  membre  de  la  com- 
manderie  do  Genevois.  —  Hospitalarius  de  Cha- 
nay,  1965  env.  (Bibl.  nat.,  lat.  ioo3i,  f°  95  r°). 
—  Maison  et  liospital  de  Dorches,  membre  dépen- 
dant de  la  commanderie  de  Genevois  et  Compesiéres , 
1693  (arch.  du   Bliône,  H  a59). 

En  tant  que  fief,  l'Hôpital  relevait  do  la  sei- 
gneurie de  Chanay. 

Hôpital  (L'),  heu  dit,  c"°  de  Bény. 

Hôpital  (L'),  m°°  is. ,  c"'  de  Chanay. 

Hôpital  (L'),  lieu  dit,  c"'  de  Château-Gaillard. 

Hôpital  (L'),  h.,  c""  de   Cliazey-sui^Ain.  —  Ltter 
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hoêpilale  et  crucem  que  est  ex  parle  Jluminis  qui 
dieitur  Em,  laia  (arch.  de  l'Ain,  H  a38).  • — 
In  pan-ochia  de  Chatelo  mper  Vndim,juxta  viam 
Hoipilali»,  iaSa  {Pohpt  de  Saint-Paul,  p.  76). 

—  Apud  Chasetum,  in  lerritorio  de  Ho>pitali, 
juxia  viam  tendentem  de  Loyes  versu»  Amhvo- 
niacum,  i365  (arc)i.  de  l'Ain,  H  989,  f°  /17  r°). 

Hôpital  (L'),  f.,  c°'  d'Étrez. 

Hôpital  (L'),  h.,  c"  de  Montrevel.  —  Hoêpitale, 
juxta  iler  publicum  tendent  de  Sancto  Martino 
Castri  apud  Peloset,  i4io  env.  (terr.  de  Saint- 
Martin,  PiSir"). 

Hôpital  (L'),  lieu  dit,  c"  de  Prémillieu. 

Hôpital  (L'),  c"'  de  Replonj;es.  —  Versun  hospitale 
Ueplongii,  lASg  (arcli.  de  l'Ain,  H  793  ,  f°  359  v°). 

HôpuAL  (L'),  c°"  de  Saint-André-de-€orcy.  —  Ki'o 
Ilmpitalis,  ta85  (Polypt.  de  Saint-Paul  de  Lyon, 
p.  81).  —  Hotpitale  de  Chassagnuél,  1980  (ibid., 
p.  87). 

Hôpital  (L'),  h.,  c"'  de  Sainte-Julie.  —  Hospitalis 
Sancte  Jutite,  ia»o  (arch.  de  l'Ain,  H  807).  — 
L'Hoipilal,  1.5/iû  (arcli.  de  la  Côte-d'Or,  B  788, 
f  981  r"). 

Ce  hameau  est  redevable  de  son  nom  à  la 
maison  qu'y  possédaient,  dès  le  xii'  siècle,  les 
chevaliers  de  Saint-Jean  de  Jérusalem.  —  Ec- 
rletia  Sanctae  Marine  de  lloipilalari,  1191  (Gui- 
chenun,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  a3'i).  —  Frntre$ 
ho»pitalarii  Sancte  Julile,  1199  (arch.  de  l'Ain, 
H  287).  —  lloipitati»  Sancte  Julile,  laaa  (Cart. 
lyonnais,  t.  1,  n°  187).  L'hôpital  de  Sainte-Julie 
se  confond  probablement  avec  l'hôpital  Aymin. 

Hôpital  (L'),  anc.  lieu  dit,  c"*  de  Saint-Olive.  — 
Veriut  locum  dictum  l'Oipital,  juxta  huxum  de 
MoUi$uola,  1399-1869  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  io45o,  f°  ig  v°).  —  Davanl  l'eipital,  i865 
(Compte  du  prévôt  de  Jiiis,  S  16). 

Hôpital  (L'),  anc.  lieu  dit,  c"  de  Viriat.  —  L'E>- 
pital,  i835  env.  (terr.  de  Teyssonge,  (("iti  r°). 

Hôpital-d'.\ii  BéBiBU  (  L'),  anc.  hôpital ,  c"'  d'Ambérieu- 
en-Bugey.  —  Hotpitate  fabrice  Ambeyriaci,  1 88 1 
(Guigue,  Voies  antiques,  p.  89,  n.  5). 

Hôpital-d'Aiibbosaï  (L'),  c"  d'Ambronay.  —  Iht- 
pitale  Ambrimiaci,  i39j  (ibid.,  p.  88,  n.  8). 

Hôpital-d'Abbkst   (L'),  anc.  hôpital,  c'"  d'Arhent. 

—  Ilotpitale  de  Arbenco,  i4a3  (Guigue,  Voies 
antiques,  y.  84,  n.  ao). 

HôpiTAL-DE-Bic^  (L'),  anc.  hôpital,  c"  de  Bàgé-le- 
Chi\tel.  —  Ilotpitale  Baugiaci,  ia.5o  (  Guiclie- 
non,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  6.5). 

HôpiTAi.-i)E-Bor,ABSoz  (L'),  septième  mmnbre  de  la 
rommandcrie  de  Laumussc,  c"*  de  Coligny. 


Hôpital-db-Chalamo.xt  (L'),  anc.  hôpital,  c"*  de 
Chaiamont.  —  Hospitale  Calomontit,  i3g5  (Gui- 
gue, Voies  antiques,  p.  88,  n.  44). 

Hôpitai-le-Chanoz  (L'),  anc.  léproserie,  c"*  de  Bë- 
iigneux.  —  Hospitale  de  Chaatno ,  1176  env. 
(Guigue,  Docum.  de  Dombes,  p.  47).  —  Hospi- 
tale de  Chaîna,  laaô  (Guigue,  Obit.  lugd.  eccles., 
p.  ao4).  —  H.  monachui  Sancti  Sulpitii,  magiiter 
domu»  de  Channo,  1369  (Guigue,  Docum.  de 
Dombes,  p.  16g). 

Hôpital-de-Chassagnol  (L'),  c°'  de  Saint-André-de- 
Corcy. —  Hotpitale  de  Chattaigneu ,  1380  (Polypt. 
de  Saint-Paul  de  Lyon,  p.  89).  —  Hotpitale  de 
Chaitagnuel ,  198,5  {ibid.,  p.  87). 

llopiiAL-DE-CuÀTiLLoB  (L'),  c°*  de  Chàtillon-sur- 
Chalaronne.  —  Beala  Maria  hotpitali»  Castellionit , 
1874  (Guigue,  Voies  antiques,  p.  90,  n.  57). 

Hopital-de-Cbauçon  (L'),  anc.  léproserie,  c°"  de 
Sainl-Denis-le-Chausson.  —  Leproti  de  Chauzon, 
1996  (Guigue,  Obit.  lugd.  eccles.,  p.  ao4).  — 
Domut  leprosorum  de  Chauzon»,  ia35  (arch.  de 
l'Ain,  titre  de  Portes). 

H6pitai.-de-Chazet  (L'),  anc.  hôpital,  c"' de  Chazey- 
sur-Ain.  —  Domum  tuam .  .  .  sitam  apud  Cha- 
setum ,  légat  pro  faciendo  unam  hospitale  pro  hot- 
pitando  Christi  paupere»  hic  inlervenientet ,  1894 
(Guigue,  Voies  antiques,  p.  ga,  n°  6g). 

Hôpital-de-Coi.igst  (L"),anc.  maison  de  l'ordre  de 
Saint-Jean  de  Jérusalem.  —  Hospitalis  Colegniaci, 
uniii  ex  membrit  Giniaci,  i4a5  (extentes  de  Bo- 
carnoz,  f°  8  v). 

Hôpital-de-Ladiosse  (L'),  anc.  ch.-L  de  la  com- 
manderie  de  Laumusse.  —  Hotpitale  de  la  Muci, 
ia5o  env.  (pouillé  de  Lyon,  f*  i4  v°). 

Hôpital-de-la-Vavbette  (L'),  anc.  maison  de  l'ordre 
de  Saint-Jean  de  Jérusalem.  • —  Domut  hospitalis 
Vavrete,  i844  (arch.  do  la  Côte-d'Or,  B  55a, 
l"  30  r°). 

Hôpital-de-Lotes  (L'),  anc.  maison  des  hospitaliers 
de  Saint-Jean  de  Jérusalem.  —  Hospitalis  de 
Loiet,  iigg  (arch.  de  l'Ain,  H  387).  — •  Hospi- 
talis de  Loyet,  i864  (arch.  de  l'Ain,  H  98g, 
P  68  r°). 

Hôpital-de-Macosnex  (L'),  anc.  maison  des  cheva- 
liers de  Saint-Jean  de  Jérusalem,  c"'  d'Ornox. 

Cette  maison  qui  avait  appartenu  primitive- 
ment aux  Templiers  entra  dans  le  patrimoine  des 
hospitaliers  de  Saint-Jean  de  Jérusalem ,  après  la 
suppression  de  l'ordre  du  Temple;  d'abord  ratta- 
chée à  la  commanderie  de  la  Chaux-en-Vaud, 
elle  passa,  par  la  suite,  à  la  commanderie  des 
Feuillées.    —   Fvalev    Hugii,   preceplor  domut  de 
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Macnnay,  1277  (Mém.  Soc.  d'Iiist.  de  Genève, 
t.  XIV,  p.  i56).  —  Hospital  de  Maconnay,  lAoo 
env.  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  laag).  —  Pre- 
ceptor  de  Maconex,  i433  (arch.  du  Rhône, 
litres  des  FeuiHées:  la  Chaux-en-Vaud,  chap.  11, 
n°  a).  —  Croset  et  Maconex  membres  dépendant 
de  la  commanderie  de  la  Chaux  en  Vaud,  1678 
(ibid.,  H  a383).  —  Membres  de  Croset  et  Ma- 
conay,  dépendants  de  ladicte  commanderie  des 
Feuilles,  1689  (arch.  Rhône  :  titres  desFeuillées). 

HôpiTAL-DE-MiRiBEL  (L'),  anc.  hôpital,  c"  de  Mi- 
ribel.  —  Hector  hospitalts  Miribelli,  j433  (arch. 
du  Rhône,  terrier  de  Miribel,  f°  81). 

HôpiTAL-DE-MoNTLiiEL  (L'),  anc.  hôpital ,  c°"  do  Mont- 
luel.  —  Charitas  Montis  lupelli,  1  2  36  (  Blbl.  Sebus. , 
p.  lig).  —  Hospitale  Montis  lupelli  et  recluseria 
ejusdem  loci,  i3a3  (Masures  de  l'Ile-Barbe,  t.  I, 
p.  458).  —  Hostel  Dieu  de  Montluel,  161 3  (visites 
pastorales,  f  7  1  r°). 

Hôpital- DE -MomnÉAL  (L'),  anc.  hôpital,  c"°  de 
Montréal.  —  Hospitale  Montis  regalis,  i4a5 
(Guigue,  Voies  antiques,  p.  99,  n°  117). 

HôpiTAL-DE-MoNTREVEL  (L'),  anc.  hôpital,  c°'  de 
Montrevel.  —  Hospitale  Montis  Revelli,  ili3'] 
(Guigue,  Voies  antiques,  n°  117  bis). 

HôpiTAL-BE-MiisiNENS  (L'),  anc.  maison  des  cheva- 
liers de  Saint-Jean  de  Jérusalem,  membre  de  la 
commanderie  de  Genève  ou  de  Compesière. 

Hôpital-de-Nantua  (L'),  anc.  hôpital,  c'"  de  Nantua. 

—  Hospitale  Nantuaci,  1899  (Guigue,  Voies 
antiques,  p.  99,  n°  lao). 

Hôpitai-b'Epaisse  (L'),  maison  de  l'ordre  de  Saint- 
Jean  de  Jérusalem,  c"°  de  Bàgé-la-Ville.  —  Do- 
mus  hotpitalis  d'Epeisi,  1286  (Cart.  lyonnais, 
t.  I,  n'Sio).  —  Praires  hospitalis  d'Epeissi,  1388 
(ibid.,  t.  I,  n°  SaS).  —  Domus  hispitalis  Ex- 
peissie,  i4lo  env.  (terrier  de  Saint-Martin, 
f°  94  v").  C'est  à  cette  maison  qu'avaient  été  re- 
mises ,  en  1 3 1 2  ,  les  possessions  de  l'ancien  temple 
de  Laumusse.  —  /.  de  Ferrariis,  baillivus  et  judex , 
in  Terra  Bauginci.  .  .  mandamus  quatenus  omnes 
domos  et  grangias  que  quondam  fueninl  de  ordine 
mililie  Templi  Guillelmo  de  Ulmo,  preceptori  domus 
Hospitalis  de  Espeissia  deliberelis,  19  nov.  i3l2 
(arch.  du  Rhône,  fonds  de  Malte,  H  26). 

HôpiTAL-DE-PoxciN  (L'),  anc  hôpital.  —  Maladeria 
de  Poncins,  1  33 '1  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  f°  i4  v°). 

—  Hospitale  de  Poncins,  1869  (Bibl.  Durab., 
I.  I,p.  8o4). 

Hôpital-de-Pomi-»e-Vaiii  (L'),  hôpital,  c°'  do  Ponl- 
de-Vaux.  —  Hospitale  Pùntis  Vallium,  1894 
(Guigue,  Voies  antiques,  p.  10a,  n°  189). 


Hôpital-de-Replonges  (L'),  anc.  maison  des  cheva- 
liers de  Saint-Jean  de  Jérusalem.  —  Hospilalarii 
de  Replonge,  ia86  (arch.  du  Rhône,  litres  do 
Laumusse,  chap.  i,  n"  19). 

Hôpital-de-Revoibe  (L'),  anc.  maison  des  chevaliers 
de  Saint-Jean  de  Jérusalem ,  c"'  de  Pérouges.  — 
Domus  sire  grangia  dicta  de  la  Revoyri,  si  la  prope 
castrumde  Perogiis,  128a  (arch.  du  Rhône,  litres 
des  Feuillées).  —  Hospitalis  de  Revoyri,  ia85 
(Polypt.  de  Saint-Paul  de  Lyon,  p.  54). 

Hôpital-be-Saint-Labrent  (L'),  anc.  hôpital,  c"°  de 
Sainl-Laurent-les-Màcon.  —  Hospitale  heati  Lau- 
rencii  prope  Matisconem,  1861  (Guigue,  Voies  an- 
tiques, p.  1 1  2  ,  n°  201). 

Hôpital-de-Saixt-Julie!»  (L'),  anc.  hôpital,  c"  de 
Saint-Julien -sur-Reyssouze.  —  Hospitale  Sancti 
Juliani  super  Royssotam,  i43i  (Guigue,  Voies 
antiques,  n°  aoo). 

Hôpital-de-Saint-Rambert  (L'),  anc.  hôpital,  c"*  de 
Saint-Rambert-en-Bugey.  —  Juxta  riam  hospitio- 
lum  parvuhim  propter  pauperes,  vu'  s.  (Vita  Do- 
mitiani,  1,6,  AA.  SS. ,  1  jul.  I,  p.  5o). 

Dès  le  xiiT  siècle  cet  hôpital  n'est  plus  qualifié 
que  de  recluserie.  —  Luminaria  béate  Marie  Mag- 
daleiic  exislentis  in  recluseria  Sancti  Ragneberti, 
i43i  (Guigue,  Voies  antiques,  p.  118,  n°'  207 
et  2o5). 

Hôpiial-be-Saint-Reiiï-du-Most  (L'),  c"'  de  Salavre. 
—  Ecctesia  beatae  Mariae  de  hospitali  de  Monte 
Sancti  Remigii,  i323  (Masures  de  l'Ile-Barbe, 
t.  l,  p.  457). 

Hôpital-de-Saist-Romain  (L'),  anc.  hôpilal,  c°'  de 
Miribel.  —  L'Hospttal  de  Miribel,  1819  ((juigue. 
Voies  antiques,  p.  1 14,  n°  210).  —  Rector  hospi- 
talis ^ncti  Romani ,  i455  (ibid.,  n°  ati). 

Hôpital-de-Saint-Trivieb  (L'),  anc.  hôpital,  c"  de 
Saint-Trivier-de-Courles. 

Cet  hôpital  est  mentionné  dans  un  acte  de  1  a  9a 
(Guigue,  Voies  antiques,  p.  33). 

Hôpital-des-Feuillées  ou  Fedillets  (L'),  anc.  ch.-l. 
d'une  commanderie  de  l'ordre  de  Malte,  c°'  de 
Chàtenay.  —  Domus  hospitalis  Jerosolimitani  de 
les  Foillies,  i4a6  (Guigue,  Docum.  de  Dombes, 
p.  ij8).  —  St.,  preceptor  hospitalis  de  Foliis, 
1388  (Cart.  lyonnais,  l.  II,  n°  817). 

HApital-de-Teïssonge  (L'),  c""  de  Saint-Etiennc-du- 
Hois,  anc.  maison  de  l'ordre  de  Saint- Jean  de 
Jérusalem,  cinquième  membre  de  la  comman- 
derie de  Laumusse.  —  Johannes  de  Genos,  admi- 
nistrator  domus  Jherosolimitani  hospitalis  de  Tays- 
songia,  1373  (Cari,  lyonnais,  (.  II,  n°  691).  — 
Domus    hospitalis    Jerosolimitani   de    Teyssongia, 
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1299  (ibid.,  t.  II,  n°  836).  —  Theitmnge ,  mem- 
bre deppendant  de  la  commanderie  de  la  Musse, 
i563  (arcli.  de  l'Ain,  H  998,  f°  689  r°). 

HôpiiAVDE-TossiAT  (L'),  anc.  hôpital,  c"'  de  Tos- 
siat.  —  Hospilale  Tociaci,  liog  (Guigue,  Voies 
antiques,  p.  117). 

HôpiTiL-DE-TBKyocx  (L'),  c"  de  Trévoux.  —  Do- 
mum  suam  sitam  apud  Trevox  diclua  testator  dat 
pro  hospitaU  ihi  faciendo,  iSgt  (Guigue,  Voies 
antiques,  p.  117,  n"  aSi). 

HôpiiAL-NÉMT-ET-TASiï  (L'),  maison  des  hospitaliers 
de  Saint-Jean  de  Jérusalem,  c"*  de  Cliazey-sur- 
Ain.  —  Hoipitale  Aymini,  laôG  (arch.  de  l'Ain, 
H  287).  —  Domus  de  Tanaiea,  laoo  (Guigue, 
Docum.  de  Dombes,  p.  78).  —  Domus  Hnspitalis 
n' Aymini  et  de  Loyet,  l364  (ibid.,  H  989, 
f  68  ï°).  —  Les  Hospitaliers  de  Nemy  Taney,  rière 
le  Bugey,  1786  (ibid.,  H  966,  f°  t'io  1°). 

Celte  maison  était,  au  xviii*  siècle,  l'un  des 
membres  de  la  commanderie  de  Saint- Georges 
de  Lyon;  elle  comprenait,  avec  les  anciennes  pos- 
sessions de  l'hôpital  Aymin ,  celles  de  l'hôpital  de 
Loyes,  ainsi  que  les  biens  qui  avaient  appar- 
tenu à  l'ancien  temple  de  Tanay  (voir  ce  nom), 
sur  les  communes  de  Ghazey,  de  Blyes  et  de 
Loyes. 

Hi'jpital-Notbe-Daiie  (L'),  anc.  hôpital,  c"'  de  Bourg- 
en-Bresse.  — ■  Hospitale  béate  Marie  de  Burgo, 
i36o  (Guigue,  Voies  antiques,  p.  87,  n*  89). 

HôpiTAirNoTBï-DAME  (L'),  anc.  hôpital,  c**  de  Co- 
ligny.  —  Uospitalis  béate  Marie  Coloigniaci,  1 3 1 6 
(Guigue,  Voies  antiques,  p.  9a,  n°  70). 

Hôpital-Noire-Daiie  (L'),  anc.  hôpital,  c°*  de  Tref- 
ford.  —  Hospitale  béate  Marie  de  Trejfforcio,  1861 
(Guigue,  Voies  antiques,  p.  117,  n°  a3o). 

Hopital-Sainte-Cathebisk  (L'),  anc.  hôpital,  c"'  de 
Sainl-Trivicr-sur-Moignans.  —  Hospitale  Sancti 
Triverii  Dombarum,  iSgS  (Guigne,  Voies  anti- 
ques, p.  Ii5,  n°  917).  —  Capella  béate  Cathe- 
rine Virginis  hospitalis  Sancti  Triverii,  i3g5 
(ibid.,  n°  ai8). 

Hôpitaux  (Les),  h.,  c"  de  la  Burbanche.  —  Inde, 
nd  chiminum  Rumauum  supra  hospitale ritus,  1398 
(arch.  de  l'Ain,  titre  des  Portes).  —  Hospitale, 
i385  (arcjj.  de  la  Côte-d'Or,  B  845,  f  89  v°). 
—  Roche  et  montagne  des  Hôpitaux,  i58o  (Gui- 
chenon,  Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  196). 

Cette  localité ,  qui  est  située  sur  l'ancienne  voie 
romaine  de  Lyon  à  Genève,  est  redevable  de  son 
nom  à  deux  maisons  de  secours  ([ui  existaient 
déjà  au  xiii'  siècle. 

En    tant  (|ue    Hef,  c'était   une  seigneurie  en 


toute  justice,  démembrée,  en  1779,  du  comté 
de  Rossillon. 

HoBMET  (L'),  h.,  c°'  de  Saint-Sorlin. 

HosTEL,  écart  et  anc.  seigneurie,  c"°  de  Belmont-en- 
Valromey.  —  Ostel,  i845  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  775,  table).  —  Domus  fortis  de  Hostello,  1447 
(ibid.,  B  io488,  p.  187).  —  Le  chasteau  d'Hostel 
en  Vairomey,  i65o  (Guichenon,  Bugey,  p.  59). 
Primitivement,  Hostel  était  une  dépendance  de 
la  seigneurie  de  Belmont-en-Valromey.  Celte  sei- 
gneurie, bien  que  située  en  Vairomey,  ressortis- 
sait  au  bailliage  do  Belley. 

HosTiAz,  c"  du  c°°  de  Saint-Rambert.  —  In  villa 
Hostias,  itao  (Guigue,  Cartul.  de  Saint-Sulpice, 
p.  18).  —  Territorium  Hostiarum,  ii3o  env. 
{ibid.,  p.  5). 

En  1789,  Hostiaz  était  une  communauté  du 
bailliage,  élection  et  subdélégation  de  Belley, 
mandement  de  Rossillon. 

Son  église  paroissiale,  annexe  de  Longecombe, 
diocèse  de  Belley,  archiprétré  de  Virieu,  était 
sous  le  vocable  de  saint  André;  l'évêque  de  Belley 
nommait  à  la  cure.  —  Ecclesia  parrochialis  apud 
Hostias,  194 a  (Guigue,  Cartul.  de  Saint-Sulpico, 
p.  85).  —  Ecclesia  d'Ottiaz,  sub  vocabtilo  Sancti 
Andrée,  i4oo  env.  (pouillé  du  dioc.  de  Belley). 
En  tant  que  fief,  Hostiaz  fut  donné,  en  1  i3u, 
par  Amédée  HI,  comte  de  Mauricnne,  à  l'abbaye 
de  Sainl-Sulpice  qu'il  venait  de  fonder;  c'était, 
au  xviii*  siècle,  une  seigneurie  en  toute  justice  du 
ressort  du  bailliage  de  Belley. 

A  l'époque  intermédiaire,  Hosliaz  était  une 
municipalité  du  canton  et  district  de  Saiiit-Ram- 
bcrt. 

HoTAix  (Les),  ruiss.  affl.  du  Furens. 

HoTEAux  (Les),  grotte  habitée  à  l'époque  néoli- 
thique ,  c"'  de  Rossillon. 

HoTONNE,  c°*  du  c°°  de  Brénod.  —  Osthona,  i345 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  776,  table).  —  Ostona, 
l345  (ibid.,  C  18  v").  —  Hostonai,  1887  (ibid., 
B  809).  —  Otona,  1899  (*>rch.  de  l'Ain,  H  94). 

—  Otthona,  i4i8  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  904, 
f°  lia   v°).  —  Hostona,  i4i8   (ibid.,  f"  G9  r°). 

—  Hostonne,  i556  (ibid.,  B  809).  —  Hotonne. 
1734  (Descr.  de  Bourgogne);  xmi"  s.  (Cassini). 

En  1789,  Hotonne  était  une  communauté 
de  l'élection  et  subdélégalion  de  Belley,  mande- 
ment de  Vairomey. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Genève,  ar- 
chiprétré du  Haut-Valromey,  était  sous  le  vocable 
de  saint  Romain;  révé(|uo  de  Belley  succédant  au 
doyen  de  Ccyzérieu,  en  était  collateur.  —  Cwa 
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<h  Othona,  i354  env.   (pouillé  du  dioc.  de  Ge- 
nève). 

En  tant  qnc  (ief,  Hotonne  sui\lt  le  sort  de  la 
seigneurie  de  ^'al^omey,  dont  il  ne  cessa  jamais  de 
faire  partie. 

A  l'époque  intermédiaire,  Holomie  était  une 
municipalité  du  canton  du  Grand -Abergement, 
district  de  Nantua. 

HoTTAux  (Les),  écart,  c"'  de  Lompnes. 

HoDssoM  (L'),  ruiss.  affl.  du  Rhône. 

Huches  (Les),  11,  c°*  de  Sainl-André-de-Bàgé.  — 
Apud  Monz  et  les  Uches,  iai6  (Cart.  lyonnais, 
t.  I,  n°  laa).  —  Locus  de  ht  Huches,  iSSg 
(arch.  de  l'Ain,  H  79a,  f°  4a  r"). 

HcEMOZ,  loc.  disp.,  à  ou  près  Lochieu.  —  Dixmes 
d'Huemoz,  xtii*  s.  (arcli.  de  l'Ain,  H  ItOù).  — 
Territoire  d'Oymoz,  xvii"  s.  (ibid.,  H  iog). 

HoeoNNiÈRES  (Les),  f. ,  c°*  de  Marlieux.  —  Louix  des 
Hugoimières ,  166a  (Guichenon,  Dombes,  t.  I, 
p.  i54). 

H08DENOT8  (Les),  m°°  is.,  c°°  de  Bàgé-la-Ville. 

HiiiLiEU,  h.,  c"'  de  Grosiée.  —  *Ulliacut,  m'  ou 
iv'  s.  —  In  episcopatu  lugdunengi .  .  .  in  potestale 
sanctae  OUvae ,  ecclesia  de  Oleiaco ,  xi'  s.  (  Estien- 
not,  Antiquitates,  p.  ia3,  is4,  4i8). —  Apud 
AuUeu,  lisez:  Oulleu,  1273  (Grand  cartul.  d'Ai- 
nay,  t.  II,  p.  1 45).  —  Apud  Uliaciim  suhtus  Gro- 
lea,  1^169  (visites  pastorales).  —  UUieu,  i438 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  79g). 

L'église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,    archi- 


prètré  d'Ambronay,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Cyriaque;  le  prieur  de  Saint-Benoît  de  Cessiou 
présentait  à  la  cure,  au  nom  de  l'abbé  d'Ainav. 
Il  parait,  d'après  une  charte  notice  du  milieu  du 
XI*  siècle,  que  l'église  d'Huilieux  était  à  celte 
époque  du  patrimoine  de  l'église  de  Belley.  — 
Ecclesia  Sancti  Cirici  Vliaci,  1687  (pouilié  du 
dioc.  de  Lyon,  f°  i5  r°).  —  Saint  Cire  d'Uliac, 
1671  (Bénéficia  dioc.  lugd.,  p.  255). 

Huilieux  est  le  nom  primitif  de  la  paroisse  et 
communauté  de  Grosiée;  c'était  celui  d'une  an- 
cienne villa  gallo-romaine.  Au  xvi°  siècle,  ce  nom 
lit  place  à  celui  de  Grosiée,  qui  jusqu'alors  ne 
s'était  appliqué  qu'au  château-fort  construit,  en 
1180,  par  Jacques  de  Grosiée,  sénéchal  de 
Lyon. 

Dans  l'ordre  féodal,  Huilieux  faisait  originiii- 
rement  partie  des  possessions  des  sires  de  la 
Tour-du-Pin,  sur  la  rive  droite  du  Rhône.  Au 
xviii'  siècle,  c'était  une  dépendance  de  la  sei- 
gneurie de  Grosiée. 

Hdirut,  loc.  détr. ,  c"°  de  Montracol.  —  Apud  Hu- 
riacum,  1878  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  6a5). — 
Huria,  1878  (ibid.). 

Hdirut,  nom  primitif  de  Saint-André-d'Huiriaf. 

Hhmberts  (Les),  b.,  c"°  de  Saint-Etienne-sur-Cha- 
iaronne. 

HnppE  (L'),  h.,  c""  de  Montrevel. 

Hdtains,  écart,  c"  de  Priay. 

Htbignat,  lieu  dit ,  c"'  de  Chavannes-sur-Suran. 


Ibless,  anc.  mas,  à  ou  près  Chaleins.  —  Mansus  de 

Iblenis,    11 4g    (Recueil   des   chartes   de    Cluny, 

t.  V,  n°  4i4o),  var.  :  de  Iblens  (Guichenon,  Bibl. 

Sebus. ,  Lyon,  1660,  p.  3a 0). 
Idolas,  anc.  villa,  à  ou  près  Chanoz-Châtenay.  — 

In  pago  Lugduncnsi ...,  in  villa  que  vocatur  Idolas , 

io4g-iiog  (Recueil  des  chartes  de  Cluny,  t.  IV, 

^3167).  ' 
*l6iAi,  loc.  détr.,  à  ou  près  Bàgé.  —  Ugo  de  Igiaco, 

1186  (BibL  Sebus.,  p.  i4i). 
Igon  ,  ruiss. ,  c,"'  de  Gorrevod.  —  Inter  aquam  de 

Igon   et    aquam  de   Reyssusa,  137 a  (Guichenon, 

Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  19). 
Ijean,  h.,  c"  de  Groissiat.  —  Yjant,  1894  (arch.  de 

la  Côte-d'Or,  B  8i3,  f  3).  —  /«jaii,"i5o3  (ibid., 

B    829,   P    4o3    r°). 
Ilars  (Les),  anc.  lieu  dit,  c'"  de  Messimy.  —  Dou 


verney  doux  }lars,  i365  (Docum.  linguist.  de 
l'Ain,  p.  101).  —  In  parrochia  Meyssimiaci,  loco 
dicto  en  les  ïllars,  1499  ('efier  des  Messimy, 
f  20  r"). 

Ilaoe-de-Chambabin,  île  du  Rhône,  c"  d'Anglefort. 

Ilage-devast-Boursis,  île  du  Rhône,  c"'  d'Angle- 
fort. 

Ile  (En),  lieu  dit,  c'"  d'Ambérieu.  —  Iter  per  quod 
itur  de  villa  de  Chauczon  en  }7a,  i344  (arch.  de 
la  Côte-d'Or,  B  870,  f  7  r").  —  fin  Yla,juxta 
communitatem  ville  Sancti  Gennani,  i344  (ibid., 
1°  18  r°).  —  In  Insula  Arbaronc,  i385  (ibid.. 
f°  11  r°).  —  In  Insula.  loco  dicto  en  Combadens, 
t422  (ibid.,  B    875,   f°    261  r°). 

Île  (L'),  chat,  c"'  de  Cerdon.  —  L'Isle,  1670 
(Guichenon,  Brosse  et  Bugey,  pr. ,  p.  179). 

Ile  (L'),  c"'  de  Marlignat.  —  Li  maison  de  l'Ila  de 
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Martignia,  ia99-i;i69  (arch.  de  la  Côle-d'Or, 
B  ioà55,  f°  sa  i').  —  Domus  fortiê  de  Inmta  de 
Martigniaco,  1399-1869  (ibid.,  1°  97  r°).  — 
ViUa  de  l'Ila,  1387  {ibid.,  B  io454,  f"  ai  r"). 
—  Apud  Martigniacum  liuule,  i5o3  (ibid., 
B  839,  f°  3io  r°).  —  L'hle,  seigneurie  au  ret- 
sort  de  Montréal,  i536  (Giiichcnon,  Bresse  et 
Bugey,  pp.,  p.  58). 

Ile  (L'),  c°'  de  Saint-Cyr-sur-Mentlion.  —  Apud 
Iniulam,  in  parrochia  Sancli  Cyrici,  1279  (Gui- 
ohenon,  Bresse  et  Bujjey,  pr.,  p.  ai);  i34û 
(airh.  de  la  Côle-d'Or,  B  .55-!,  f  10  r°). 

Ile(L'),  I).,  c°*  de  Vonnas.  —  Imula,  is8t  (arch. 
du  Rhône,  titres  de  Laumiisse,  chap.  i,  n"  i3). 

En  tant  que  fief,  l'Ile  était  possédée,  au  xi*  sié- 
rlo,  sous  la  suzeraineté  dfs  sires  de  Bà|jé,  par  des 
gentilshommes  qui  en  portaient  le  nom.  —  Bei-- 
iinrdus  de  Intuin,  1007-1087  (Carlul.de  Saint- 
Vincent  de  Màcon,  p.  84i). 

iLE-BERNARD-SiRRAZiN  (L'),  anc.  lieu  dit,  c"  de 
Sainl-Sorlin.  —  In  alio  prato  qund  diritnr  Inmia 
Remardi  Sarraceni,  iai5  (arch.  de  l'Ain,  H  33o). 

Ile-de-Béard  (L'),  h. ,  c"'  de  Cressin-Rochefort. 

Ile-be-la-Bataillb  (L'),  ile,  c'"  de  Brégnier-Cordon. 

Ile-des-Sables  (L'),  h.,  r"'  de  Brégnier-Cordon. 

Iles  (Les),  h.,  c"  d'Anglefort. 

îiES  (Les),  écart,  c"  de  Champfromier. 

ItEs  (Les),  écart,  r"  de  Collonges.  —  Via  publica 
tendent  de  Pnugnier  vemus  Innttaê,  1497  (arch. 
de  la  Côte-d'Or.  B  1  f!.5,  C  188  r"). 

ItE-socs-QriniEi;  (L'),  c"'  de  Serrières-de-Briord. 
Il  y  avait,  au  ïvi'  siècle,  dans  cette  localité,  un 
ixieiiré  de  l'ordre  de  Saint-Ruf,  sous  le  vocable 
de  Notre-Dame,  dont  la  fondation  remontait,  au 
moins,  au  xii*  siècle.  —  Domut  Iiuule  mbtu»  Qui- 
riacum.  ihg'^  (pouillé  du  dioc.  de  Lyon,  f°  3o  r°). 

Ilettes  (Les),  c°*  de  Saint-Marlin-le-Chàtel.  —  Loco 
dicto  en  les  Yleles ,  jurta  rippnriam  de  Heyssonset, 
1495  env.  (terr.  de  Saint-Martin,  f°  i5  v"). 

Illettes  (Les),  ruiss.  alll.  du  Rhône,  c."  d'Injoux. 

Iluat,  c" du  i°" de  Thoissey.  —  YUia,  138.5  (Guigue, 
Docum.  de  Domheg,  p.  381).  —  filiacut,  i365 
env.  (Bibl.  nat.,  lat.  ioo3t,  f  ifi  v°).  —  Yllies, 
1.5 06  (pancarte  des  droits  de  cire).  —  Village 
d'Illiat,  161a  (BihI.  Dumb.,  t.  1,  p.  5i8).  — 
lllia,  i6.5o  (Guicheno..,  Bresse,  p.  63).  —  Illiaz, 
16.5.5  (visites  pastorales,  f  38).  —  llliat,  an  i 
(Ann.  de  l'Ain);  i85o  (>Ai<i.). 

En  1789,  llliat  était  une  communauté  de  la 
principauté  de  Dombos.  élection  de  Bourg,  séné- 
chaussée et  subdélégation  de  Trévoux,  chàtelienie 
de  Thoissey. 


Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prètré  de  Domhes,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Symphorien  et  à  la  collation  de  l'archevèciue  de 
Lyon,  il  y  avait,  en  outre,  à  llliat,  une  chapelle 
considérée  comme  annexe  de  l'église  paroissiale, 
au  xv'  siècle,  et  qui  était  dédiée  à  saint  Loup.  — 
Eeclesia  d'IIlie,  laSo  env.  (pouillé  du  dioc.  de 
Lyon,  f°  i3  r°).  —  Curutus  de  lllia,  i3a5  env. 
([Kiuitlé  ms.  du  dioc.  de  Lyon,  f°  8).  —  .Saint 
Symplioiten  d'Illiac,  en  Domhes,  congrégation  de 
Toissay,  1719  (visites  pastorales). 

Au  iiii*  siècle,  llUat  était  partagé  entre  le  fief 
des  seigneurs  de  Saint-Trivier-en-Dombes  et  celui 
des  sires  de  Bàgé.  En  1789,  llliat  était  une  sei- 
gneurie de  Domhes  en  toute  justice. 

A  l'époque  intermédiaire,  llliat  était  une  mu- 
nicipalité du  canton  de  Thoissey,  district  de 
Trévoux. 

Illons  (Les),  écart,  c°*  de  Saint-Maurice-de-Gour- 
dans. 

Ilou,  écart,  c"*  de  Montcef. 

IndAed,  h.,  c"'  d'Arandas. 

Lndrizet,  h. ,  c°*  d'Argis. 

Injoux,  c"'  du  c°°  de  Chàtillon-de-Michaille.  —  In- 
giou.  i365  env.  (Bibl.  nat.,  lat.  10081,  f°  89  r°). 

—  Villaiged'lngiouz,  i563(arch.  de  la  Côte-d'Or, 
R  io453,  f°  a5  r°).  —  Injoiur,  1790  (Dénombr. 
de  Bourgogne). 

Avant  la  Révolution ,  Injoux  était  une  commu- 
nauté du  bailliage,  élection  et  subdélégation  de 
Bolley,  mandement  de  Seyssel. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Genève,  ar- 
chiprétré  de  Cliampfroinier,  était  sous  le  vocable 
des  saints  Laurent  et  Diilicr;  le  prieur  de  Villes, 
au  nom  des  religieux  de  Nantua,  présentait  à  la 
cure.  —  Ecelesia  Ingiaci,  1198  (Bibl.  Sebus. , 
p.  3oo).  —  Cura  de  Ingiou,  i344  env.  (Pouillé 
du  dioc.  de  Genève). 

A    l'époque    intermédiaire,    Injoux    était    une 

municipalité    du  canton  de   liilliat,   district    de 

Nantua. 

Innihont,  c""   du  c""   de  Lhuis.  —  Mont  Inivwntis, 

iio5  env.  (Gall.  christ.,  t.  XV,  instr.,  c  3o6). 

—  Territorium  Hynimontii,  laia  (arch.de  l'Ain, 
H  943).  —  De    ïnimonte,  1889  {ibid.,    H  aaa). 

—  Ynimont,  i536  (Guichcnon,  Bresse  et  Bugey, 
pr. ,  p.  .57).  —  Inimont,  i58o  {ibtd.,  pr. , 
p.  196).  —  Innitnond,  1708  (arch.  de  l'Ain, 
E  106,  1°  191  r°);  i85o;  1876  (Ann.  de  l'Ain). 

—  Ennemond,  1784  (Descr.  de  Bourgogne).  — 
Inimond,  an  x  (Ann.  de  l'Ain). 

En  1789,  Innimont  était  une  communauté  de 
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Téleclion  et  subdélégation  de  Belley,  mandement 
de  Rossillon  et  justice  du  comté  de  Groslée. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Belley,  archi- 
prètré  de  Virieu ,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Laurent,  après  avoir  été  successivement  sous  ceux 
de  saint  Syaaphorien  et  de  saint  Pierre.  Le  prieur 
du  lieu  présentait  à  la  cure.  — -  Sanctus  Petni» 
Inittumtit,  iiia  (Guigue,  Cartul.  de  Saint-Sul- 
pice,  p.  3i).  — •  Eccletia  InimoiUi»,  noa  (Recueil 
des  chartci  de  Gluny,  t.  V,  n°  4/107).  ^  Mon» 
qui  Inimons  antiquituê  appellatui;  cum  eeclesia 
qiiae  m  eo  in  honore  beau  Sympliofiani  Martyri» 
comiracta  fuerat,  xiii°  s.  (Guicbenon,  Bresse  et 
Bugey,  pr. ,  p.  197).  —  Ecclesia  île  Inimonle, 
vulgo  Inimontysub  vocabulo  Sancii  Pelri,  1 4oo  env. 
(Fouillé  du  dioc.  de  Belley). 

Il  y  avait  à  Innimont  uo  prieuré  bénédictin 
fondé  antérieurement  au  xii°  siècle,  par  les  moines 
de  Cluny,  et  auquel  fut  uni ,  vers  1 1 60 ,  le  prieuré 
de  la  Burhanclio  qui  avait  été  créé  par  les  moines 
de  Savigny.  ■ —  Domus  Ynimonli»,  1200  (Dubou- 
chet.  Maison  de  Coligny,  p.  35).  —  Olim,  ^em- 
pare Guiflonis  de  Coloniaco,  lune  prions  liti- 
montit,  laoo  env.  (Cart.  lyonnais,  t.   I,n°82). 

—  St.  prior  Vtùmontit ,  ordinis  Cluniaceiui» ,  1  a  .3  9 
(arch.  de  l'Ain,  H  a4.3). 

En  tant  que  seigneurie,  Innimont  passa  des 
seigneurs  de  Briord  aux  prieurs  du  lieu  à  qui 
Amédée  VI,  comte  de  Savoie,  concéda,  en  1HS2, 
la  justice  liaute,  moyenne  et  basse  sur  la  paroisse; 
en  1 58o ,  cette  justice  fut  unie  au  comté  de  Grosléo. 

—  Girardu»  de  Hriort,  olim  dominiu  Inimontis, 
laoo  (Gall.  christ.,  t.  XV,  instr. ,  c.  3i6). 

A  l'époque  intermédiaire,  Innimont  était  une 

municipalité  du  canton  de  Lhuis,  district  de  Belley. 

Intbiat,  11.  et  m'",   c"°  d'Izernore.  —  Heyntriacus, 

i3o6  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  io454,f°  11  r°). 

—  E[n\trya,  t^ll  (ibid.,  B  8l3,  f°  18).  — 
Yntria,  ilitg  {ibid.,  B  807,  f"  36  v°).  —  Iter 
publicum  lenden»  de  Yaemoro  apud  EytUriacum, 
i4i9  (ibid.,  {'  36  v").  —  Enlria,  iû4o  (Gui- 
chenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  209).  —  De 
EiUriaco,  i483  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  893, 
f°  i38  r°).  —  Entriaz,  i5o3  (ibid.,  B  839, 
f°  668  r').  —  Intria,  xïiii"  s.  (Cassinl). 

Iragnon  (L'),  ruiss.  afll.  de  la  Veyie.  —  Juxta  beciuin 

de  Iregaion,  i4io  env.  (terrier  de  Saint-Martin , 

P  i3à  r°). 
Ibiigms  (L'),  lieu  dit,  c'"  de  Saint-Rambert. 
Ibanck  (L'),  rivière,  affl.  de  la  VeyIe.  —  Ripparia 

Herencie,  1/167  (accli.  de  In    Côte-d'Or,   B  î>Sï>, 

f"  49a  r°). 


Ihandes  (Les),  c°°  de  Dagneux.  —  Pratum  de  Lt- 
randtt,  ia85  (Polypt.  de  Saint-Paul,  p.  n'a). 

IsEBABLE  (L'),  anc.  lieu  dit,  c"°  de  la  Boisse.  — 
Pratum  de  Laiserablo,  lisez  :  del  aiserablo,  tili'] 
(Bibl.  Dumb.,  t.  Il,p.  119). 

IsKBABLE  (L'),  loc.  disp. ,  c°*  de  Curtafond.  — 
L'Yserable,  j4io  env.  (terrier  de  Saint-Martin, 
f  6  v°). 

IsEBABLE  (L'),  c"  de  Pouilly-Saint-Genis.  —  En  l'Ey- 
$erablu,  1397  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  logâ, 
f°  8  v°).  —  En  l'Eymrabh,  1397  (ibid.,  f°  aoi  r°). 

IsEBÀBLE  (L'),  c"°  de  Rignieux-le-Franc.  —  Juxta 
l'Ayserablo,  ia85  (Polypt.  de  Saint-Paul,  p.  34). 

IsERÀBLE  (L'),  anc.  lieu  dit,  c"  de  Ruflieu.  —  £11 
l'Eyiterablo,  i345  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B77.J, 
f  45  r"). 

IsEioN  (L'),  anc.  nom  du  ruisseau  des  Prades,  alll. 
du  Formans.  —  Ad  medio  die  herone  percurrente , 
918  (Recueil  des  chartes  de  Cluny,  t  I,  n°  ai  a). 

IsiEux,  anc.  villa  gallo-romaine,  auj.  simple  lieu  dit, 
c"*  du  Sault-Brénaz.  —  *Itiactu. 

IsLE  (L'),  écart,  c."°  d'Oncieu. 

Itorne,  f. ,  c"'  de  Saint-Georges-sur-Rcnon. 

lïBEUx,  étang,  c'"  de  Saint-Olive. 

IvRonx ,  11. ,  c"'  de  Virignin. 

Itoerle,  loc.  disp.,  à  ou  près  Brion.  —  Hi- 
vuerh,  i3o6  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io454, 
f°  a  v"). 

IzBLET,  h.  et  anc.  fief,  c°'  de  Belley.  —  Oyelet, 
i343  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  837,  f  79  r"). 

IzÉNA,  grange,  c"*  de  Chavornay. 

IzENAVE,  c°°  du  c°"  de  Brénod.  —  Ytinava,  ia99- 
1369  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io455,  (°  aa  r°). 
—  Isinava,  1299-1369  (ibid.,  f°  78  r°).  —  Yti- 
tMva,  i3o6  (ibid.,  B  io454,  f°  7  v°).  —  Y»»i- 
nava,  i463  (arch.  de  l'Ain,  G  4o).  —  Apud 
Ysinavaz,  1 484  (arch.  delà  Côte-d'Or,  B  8a4, 
f°  244  r°).  —  Le  villaige  d'Iainava,  i563  (ibid., 
B  io'i53,  f°  aSi  r°).  —  hinave,  i65o  (Guicbe- 
non, Bugey,  p.  5a).  —  Yienave,  1789  (pouillé 
du  dioc.  de  Lyon,  p.  18). 

Avant  la  Révolution,  Izenave  était  une  commu- 
nauté du  bailliage  et  élection  de  Belley,  sulidélé- 
gation  de  Nantua,  mandement: de  Saint-Ram- 
bert. 

Son  église  paroissial^ ,  annexe  de  celle  de  Lan- 
tenay,  diocèse  de  Lyon,  archiprêtré  d'Ambronay, 
était  sous  le  vocable  de  saint  Jean  -  Baptbte.  — • 
Paro'chia  de  Ytinava,  1268  (arch.  de  l'Ain,  H 
182).  —  Isenave,  annexe  de  Lentenay,  i655  (vi- 
sites pastorales,  f°  83). 

Les  sires  de  Coligny  passent  pour  les  plus  an- 
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ciens  seigneurs  d'Izcnave;  leurs  droits  arrivèrent, 
au  XII*  siècle,  aux  sires  de  Tlioire. 

A  l'époque  intermédiaire,  Izenave  était  une 
municipalité  du  canton  de  Brénod,  district  de 
Nantua. 
IzeBNORE,  ch.-l.  de  c"  de  l'arr.  de  Nantua.  —  *hnr- 
iiodurum  (rla  forteresse  d'Isa  rnosji. —  Ovtus  nempe 
est  [Eugendui]  haud  longe  a  vico,  cui  vetuita  pn- 
ganitas  ob  celebritatem  claufuramque  fortistimam 
superstitioiiisiimt  templi  gallica  lingua  harnodori, 
id  est  ferrei  houtti,  indidit  nomen,  tiii"  s.  (Monu- 
menta  d^rmaniae  historica,  t.  III;  Srriptores 
rerum  Merovingicarum,  p.  i54  et  note  3).  — 
De  Vtarnodero,  laçjg-iSôg  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  1  o455 ,  f°  8 1  v°).  —  De  Ysemodero ,  i  399- 
iSÔg  {ibid.,  ('  io5  i*").  —  Yzemore,  i35o  env. 
(pouillé  de  Lyon,  f  i3  r°).  —  Apud  Vêerno- 
dorum,  liig  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  807, 
f°  39  r°).  —  Apud  Ytfernorum,  i5fio  (ibid,, 
B  810,  f°  3o4  r").  —  Eccletia  de  Iseitiorum, 
>587  (Pouillé  de  Lyon,  ('  i4  v").  —  Vmmoroz, 
i6o()  (arrh.  de  Jujurieui).  —  D'Jzemoron,  16» 3 
(visites  pastorales,  f°  i3o  r°).  —  hamore,  i65o 
(Guiehenon,  Bresse,  p.  67).  —  hamore,  1780 
(arcli.  de  l'Ain,  C  43o).  —  Izemore,  an  x  (ann. 
de  l'Ain);  i85o  (ibid.). 

Izernore,  dont  la  fondation  remonte  à  l'époque 
celtique,  parait  avoir  eu,  sous  la  domination  ro- 
maine, une  assez  grande  importance.  On  y  voit 
encore  les  ruines  d'un  temple  de  Mercure.  A  l'épo- 
que mérovingienne,  Izemore  avait  un  atelier  mo- 
nétaire. Au  moyen  âge,  celte  [Xîtitc  ville  était  le 
point  de  convergence  d'un  grand  nombre  de 
routes.  —  Iter  publicum  tendent  di  Ysernoro  apud 
Eyntriacum,  itttg  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  807, 
(°  36  v*).  —  Via  publica  tendent  de  Yaeinoro  apud 
Yvuetlo.  i4i9  {ibid.,  f°  .H 7  v°)5 —  Vin  publica 
tendent  de  Yternodern  apud  Cnndumina,  l'iu) 
(ibid.,  f°  37  r°).  —  Iter  publicum  tendent  de 
Yternndero  apud  Arbencum ,  1 4 1 9  (  ibid. ,  f  °  /|  n  r°). 
• — ■  Iter  publicum  lendeiu  de  Yiemoro  vertiit  Sanc- 
lum  Germanum  de  Beart,  lit  g  {ibid,  f"  la  r°). 
—  Iter  publicum  tendent  de  Yternorri  apud  Matha- 
fellon,  l4i9  (ibid.,  (°  43  v°).  —  Iter  tendent  de 
Veytiacii  apud  Vternndoron,  i4>o  (cerisier  d"Ar- 
bent,  r  .53  r*). 

En  1789,  Izernore  était  une  communauté  du 
bailliage  et  élection  do  Bellcy,  de  la  subdélégation 
de  Nantua  et  du  mandement  de  Matafelon. 

Son  église  paroissiale ,  diocèse  de  Lyon ,  arclii- 
prétré  de  Nantua,  est  l'une  de  celles  qui  furent 
cédées,   en    1743,  à   l'évéché  de   Saint -Claude; 


elle  était  sous  le  vocable  de  l'Assomption.  Dès 
l'an  to5o,  le  droit  de  collation  à  la  cure  apparte- 
nait à  l'évèque  de  Belley,  qui  en  reçut  confirma- 
tion, en  ii49,  du  pape  Innocent  II;  ce  droit  est 
un  des  derniers  vestiges  du  temps  oii  le  diocèse 
de  Belley  allait  rejoindre,  au  nord,  le  diocèse 
métropolitain  do  Besançon.  —  In  Lugdunemi 
episcopatu,  cccleiia  de  Yternovo  {corr.  :  Yternmo), 
11 49  (Gall.  christ.,  t.  XV,  instr. ,  c.  807).  — 
Pi-ior  de  Ytei-norent,  i35o  env.  (pouillé  du  dioc. 
de  Lyon,  f°  lA  r°).  —  Eccletia  de  Yternorum, 
i4i9  (arch.  de  la   Côte-d'Or,  H  H07,  f°  39  i'°). 

—  Décima  Itarnori,  i432  (Guiehenon,  Bresse  et 
Bugey,  pr. ,  p.  i54).  —  Izernore  :  Eglite  par- 
rochiale,  Notre-Dame.  L'église  Notre-Dame  reçoit 
let  tillaget  d'Inctria,  Pamgna,  Vuerloz,  Tigna, 
Ceyttia,  Charbillia,  Kuihij,  t6i3  (visites  pastorales, 
f°  »3t  r°).  —  Izernore;  église  tout  le  vocable  de 
r Assomption  Noslre  Dame,  i655  {ibid.,  f  138). 

Izernore  relevait,  au  moyen  âge,  de  la  sei- 
gneurie de  Bussi. 

A  l'époque  intermédiaire,  Izernore  était  une 
rauiiicipalilé  du  canton  de  Sonthounax,  district 
de  Nantua. 
Inio,  c"  du  c"  de  Belley.  —  Itiacut,  iia5  env. 
(Guigne,  Cartul.  de  Saint-Sulpice,  p.  3o).  — 
Yttiaeut,  1387  (Grand  cartul.  d'Ainay,  l.  I, 
p.  io5).  —  Egieu,  i35.'i  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  843,  f  3o  r").  —  Yiiacus,  i444  {ibid., 
B  793,  f  39  r°).—  Ystiou,  1498  {ibid.,{'  i55  r"). 

—  Eytieu,  1677  (arch.  de  l'Ain,  H  86y,  f"  17  v*). 

—  Izieu,  1670  (enquête  Bouchu). 

En  1789,  Izieu  étail  une  communauté  du  bail- 
liage ,  élection  et  subdélégation  de  Belley,  mande- 
ment de  Rossillon. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Belley,  archi- 
prétré  d'Arbignieu,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Maurice  et  à  la  collation  du  prieur  de  Saint-Be- 
noit de  Cessieu.  —  Eccletia  de  Ytiaco,  11  Sa 
(Bibl.  Dumb.,  t.  II,  p.  87).  —  Capellanut  de 
}'»se«,  Bellirentit  diocetit,  1299  (Grand  cartul. 
d'Ainay,  t.  II,  p.  906).  —  Eccletia  d'Ezieu,  tub 
vocabulo  Sancti  Mauricii,  l4oo  env.  (pouillé  du 
dioc.  de  Belley). 

Izieu  paraît  avoir  fait  primitivement  partie  de 
la  seigneurie  de  Briord,  laquelle  était,  dès  le 
vil*  siècle,  du  fief  des  sires  de  la  Tour-du-Pin. 
Au  xviii*  siècle,  c'était  une  seigneurie,  en  toute 
justice,  du  ressort  du  bailliage  de  Belley. 

.\  l'époque  intermédiaire,  Izieu  était  une  mu- 
nicipalité du  canton  de  Saint- Benoit,  district  de 
Belley. 
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JlCLiÈiiE  (La),  c"  de  Laiz.  —  Domus  de  la  Jasderi, 
(corr.  Jasderi),  cum  receptaculo  el  fostatit,  127a 
(Guiclienon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  17).  —  La 
maison  forte  et  poype  de  la  Jaclière,  i65o  (Gui- 
clienon, Bresse,  p.  61).^  La  Jaclière,  en  Bresse, 
xvni's.  (Aubret,  Mémoires,  I.  II,  p.  378). 

Lt  Jaclière  était  un  fief  avec  poype  et  maison 
forte  de  la  mouvance  des  sires  de  Bàgé. 
Jacodée  (La),  h.,  c'"  de  Trévoux. 
Jacômes  (Les),  h.,   c""  de   Manziat.  —  Jacquemoi, 

xviii'  s.  (Cassini). 
Jacqueuins  (Les),  h.,  c"'  de  Sainl-Etienne-du-Bois. 
Jacques  (Les),  h.,  c°"  de  Vonnas. 
Jacquets  (Les),  11,  c"°  de  Bény. 
Jactus,  ioc.  détr. ,  à  ou  près  Saint -Sorlin.  —  Per 
viam  tendentem  ad  locum  qui  dicitur  Juctus,  iai3 
(Cart.  lyonnais,  t.  I,  n°  117). 
Jaillards  (Les),  h.,  c""  de  Pirajoux. 
Jaillets  (Les),  h.,  c""  de  Bey  et  de  Cormoranche. 
Jailleux,  II.,  c"  de  Montluel.  —  De  Jalleyo,  1168 
(^lasures  de  l'Ile-Barbe,   t.   I,  p.  111).  —  Apud 
Jailleu,    128.5   (Polypt.  de  Saint-Paul  de  Lyon, 
p.   ii3).    —  JailUeu,   iSaS    (Masures  de  i'Ile- 
Barbe,    I.    I,    p.  457).   —   Jaylleu,    i35o  env. 
(pouillé    de    Lyon,    C    10   v°).  —   De  Jalliaco, 
i365  env.  (Bibl.  nat.,  lat.  ioo3i,  f°  i4  v°).  — 
Jallieu,  i.')87  (pouillé  du  dioc.  de  Lyon,  f  11  v°). 
—  Jailieu  proche  Montluel,  iCi'jli  (les  Fcuillées, 
titres  communs,  n°  18,  f°  84).  —  JalUenx,  1743 
(Pouillé  du  dioc.  de  Lyon,  p.  34). 

Jailleux  dépendait,  en  1789,  du  bailliage  et 
élection  de  Bourg,  de  la  subdélégation  de  Tré- 
voux et  du  mandement  de  Montluel. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prélré  de  Chalamont,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Barthélémy,  après  avoir  élé  sous  relui  de  saint  Vin- 
cent; le  chamarier  de  l'Ile-Barbe  présentait  à  la 
cure.  11  y  avait,  à  Jailloux,  un  prieuré  uni  à  la 
prévôté  du  chapitre  do  l'Ile-Barbe.  —  In  Jalliaco, 
ecelesia  Sancti  Vincentii,  11 83  (Masures  de  l'Ile- 
Barbe,  t.  I,  p.  116).  —  Ecelesia  de  Jailleu, 
laSo  env.  (pouillé  de  Lyon,  1°  10  v°). 

Dans  l'ordre  féodal,  Jailleux  faisait  partie  de  la 
terre  domaniale  de  Montluel. 
Jalamonde,   h.,  c'"  d'Atlignat.  —  Jalamondes   i3.55 
(Guichenon,  Savoie,  pr.,  p.  199). 

Jalamonde  était  une    seigneurie  avec   château 


I         fort,  du   fief  des  sires  de   Bâgé,  possédée,  au 
xiii' siècle,  par  la  famille  de  Châtillon-les-Dombes. 

—  Maison  forte  de  Gilamondes ,  ilts']  (Masures  de 
rîle-Barbe,  t.  I,  p.  445). 

Jalinard,  11.,  c°*  du  Petit-Abergement. 

Janeins  (Les),  h.,  c°*  d'Illiat.  (Cassini). 

Jaket  (Le),  ruiss.  afll.  de  l'Ain. 

Janole,  Ioc'  disp.,  c"°  de  Loycs.  —  /»  Jànglo,  1971 

(Guigne,  Docum.  de  Dombes,  p.  177). 
Jabancieu,  Ioc.  disp.,  à  ou  près  Saint- Jean-le- Vieux. 

—  Iter  publicum   tendens  de    Vico   en  Jarancieu, 
i436  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  696,  f  aSa  v°). 

Jabiiosxel  (RocHEns-DE-),  montagne,  c'"  de  Cize. 

Jabbovset  (Le),  lieu  dit,  c"'  de  Dompierre. 

Jabdin,  écart,  c°*  de  Marsonnas. 

Jaugeât,  II,  c°'  de  Martignat.  —  Apud  Jargia, 
1299-1869  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io455, 
f"  90  v°). 

Jabcin,  Ioc.  disp.,  chàtelienie  de  Cliàteauneuf-en- 
Valromey.  —  Jargins,  i345  (arch.  de  la  Cote- 
d'Or,  B  77.5,  table). 

Jabjonod  ,  fontaine,  c"'  de  Champagne-eo-Valromey. 

Jabmollièbes  (Les),  c"  de  Bey.  —  Campus  de  les 
Jarrnoleres,  in  parrochia  de  Beif,  1374  (Guigue, 
Docum.  de  Dombes,  p.  198). 

Jaumollieux,  c°'  d'Ambléon. 

Jabbièbe  (La),  Ioc.  disp.,  c"  de  Miribel.  —  lin  la 
Jnneyri,  i38o  (arch.  de  la  Côle-d'Or,  B  659,- 
f°  3  v°).  —  En  la  Jareri,  i38o  (ibid.). 

Jassans,  c°"  du  c'"  de  Trévoux.  —  Jassans,  1889 
[ibid.,  f°  i3  r°).  —  Jassens,  1743  (Pouillé  de 
Lyon,  p.  4a). 

En  1789,  Jassans  était  une  communauté  de 
l'élection  de  Bourg,  sénéchaussée  et  subdélégalion 
de  Trévoux ,  chàtelienie  de  Beauregard. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prétré  de  Dombes,  élait  sous  le  vocable  de  l'As- 
somption et  à  la  collation  du  trésorier  de  Saint- 
Jean  de  Lyon;  c'était  une  annexe  de  celle  de 
Frans.  —  In  parrochia  de  Jassens ,  1491  (  terrier 
des  Messimy,  f°  2 5  r°).  —  Jassens,  annexe  de 
Frans,  i655  (visites  pastorales,  C  23).  —  Jas- 
sans, annexe  de  Frans;  patron  :  l'Assomption  de 
Notre  Dame ,  1 7 1  9  (  ibid.). 

Jassans  était  une  seigneurie  de  Dombes,  en 
toute  justice,  qui  relevait,  au  xviii'  siècle,  de  la 
baronnie  de  Fléchièrcs. 
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A  l'époque  intermédiairi; ,  Jassans  était  une 
municipalité  du  canton   et  district   de  Trévoux. 

Jassàxs,  h.,  c"  de  Saint-Nizier-ie-Bouchoux. 

Jasserou  ,  c"'  du  c""  de  Ceyzériat.  —  Silva  Jatsermi», 
io84    (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  9a). 

—  Jasieron,  i335  env.  (terrier  de  Teyssonge, 
f  6  r°).  —  Parrochia  Ja»»eroni»,  i483  (arcli.  de 
la  Côle-d'Or,  B  699).  —  La  communauté  dv  Jas- 
$eron,  i536  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr., 
p.  5o). 

En  1789,  Jasseron  était  une  communauté  chef- 
lieu  de  mandemenl,  du  bailliage,  élection  et  sub- 
délégation de  Bourg,  justice  d'appel  du  marquisat 
de  TrelVort,  laquelle  s'exorçait  à  Pont-d'Ain. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prélré  de  Treflbrt,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Jean-Baptiste,  après  avoir  été  sous  celui  do  saint 
Julien,  et  à  la  collalion  do  l'abbé  de  Saint- 
(>laude;  c'est  une  de  celles  qui  furent  cédées, 
en  174a,  au  diocèse  de  Saint-Claude.  Il  y  avait  à 
Jasseron  un  prieuré  de  l'ordre  de  Saint-Benoit  uni 
à  l'abbaye  de  Saint-Claude.  —  Eccletia  de  Ja»- 
seroa,  i3i8  (Dubouchel,  Maison  de  Coligny, 
p.  106).  —  Ecclenia  de  Snncto  Juliam  de  Jatte- 
••0/1,  i5i5  (pancarte  des  droits  de  cire).  —  J<u- 
teron.  EgUie  parrockiale  :  Saint  Jean  Bapliite , 
i6i3  (visites  pastorales,  f  io6  r°). 

Jasseron  était  une  seigneuiie  en  toute  justice 
et  avec  château  fort,  de  la  mouvance  des  sires  de 
Coligny:  en  1807,  Elienne  de  Coii|çny  le  vendit 
à  Amcdéo  V,  comte  de  Savoie.  —  Amedeut  do~ 
mimu  de  Coloniaco  et  Jauerotiit,  ia3o  (Du- 
bouchel, Maison  de  Coligny,  p.  Sg).  —  Cas- 
trum  de  Jatterone,  ia83  (Guichenon,  Bresse  et 
Bugey,  pr. ,  p.  io5).  —  Cattellanut  Jatseronit, 
i3ig  (arch.  de  l'Ain,  E  43a).  —  Mandamenlum 
Jat$eronit,  1897  (Carlul.  de  Bourg,  n"  87).  — 
Prepoiitura  Ja»»eronii,  iliU'j  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  io443,  p.  67).  —  La  chattellainit  de 
Jaturon  et  Ceziriaz,  i536  (Guichenon,  Bresse  et 
Bugey,  pr. ,  p.  4o). 

A  l'époque  intermédiaire,  Jasseron  était  une 
municipalité  du  canton  de  Ceyzériat,  district  de 
Bourg. 

JissBBON,  m"""  is.,  c"*  de  Villetlo. 

J«ssKB()N.MÈBe  (Li),  loc.  disp. ,  c"  de  Sainl-Martin- 
le-Chiilel.  —  En  la  Jatteroniry,  ligG  (arch.  do 
l'Ain,  H  856,f'i8a  r"). 

Jaunbd,  loc.  disparue,  à  ou  près  Rignieux-le-Franc. 

—  Font  de  Jauner,  ia85  (Polypl.  de  Saint-Paul , 
p.  3a). 

Jatoi.noz,   II.,  c"*  de   Saint-Rambert.  —  Javornoz, 


xvii'  s.  (arch.  de  l'Ain,  H  4a).  —  Javornod  (ca- 
dastre). 
Jaïat,  c""  du  c°"  de  Montrevcl.  —  In  villa  de  Jaya, 
1310  (Dubouchel,   Maison  de  Coligny,  p.  45). 

—  Jeta,  laSo  env.  (pouillé  de  Lyon,  f°  i4  r°). 

—  Geya,  1371   (Cari,  lyonnais,  I.  II,  n°  684). 

—  Jayacus,  i4io  env.  (terrier  de  Saint-Martin, 
f  98  v°).  —  Geyacus,  1496  (arch.  de  l'Ain, 
H  8.56,  f  3o4  v-).  —  Jayes]  i548  (pancarte  des 
droits  de  cire).  —  Jaya,  i65o  (Guichenon, 
Brense,  p.  6a).  —  Gayat,  i656  (visites  pasto- 
rales, f°  33i);  an  \  (Ann.  de  l'Ain). 

En  17S9,  Jayat  était  une  communauté  du  bail- 
liage, élection  et  subdélégalion  de  Bourg,  man- 
dement de  Montrevel,  et  justice  d'appel  du  cumlé 
de  ce  nom. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prétré  de  Bourg,  était  sous  le  vocable  de  l'Assomp- 
tion; les  prévôts  de  Saint-Pierre  de  Màcon  jouis- 
saient du  droit  de  collation  à  la  cure,  qui  leur 
avait  été  cédé,  vers  1080,  par  l'archevêque  de 
Lyon.  Quelques  années  après  cette  cession,  les 
religieux  de  Saint-Pierre  de  Màcon  avaient  établi 
un  prieuré  à  Jayal.  —  In  parrochiis  do  Geiia  et 
de  Quel,  laSa  ((larl.  lyonnais,  I.  I,  n°  486).  — 
Eccletia  de  Jaya,  i35o  env.  (pouillé  du  dioc.  de 
Lyon,  f°  16  r°).  —  Pri'or  de  Jaya,  iSôo  env. 
[ibid.]. 

En  tant  que  seigneurie,  Jayat  appartenait  ori- 
ginairement, pour  la  plus  grande  part,  sous  la 
suzeraineté  des  sires  de  Bàgé,  à  des  seigneurs 
qui  en  partaient  le  nom.  —  Per  conailium  hnmi- 
num  iptiui  Vdulrici  [  de  Balgiaco  ] ,  scilicet . . .  Ber- 
nardi  de  Jainco,  1074-1096  (Cart.  de  Saint-Vin- 
cent de  Màcon,  n°  456). 

A  l'époque  intermédiaire ,  Jayat  était  une  mu- 
nicipalité du  canton  de  Saint-Trivier-de-Coiirles, 
district  de  Ponl-de-Vaux. 

Javkbe,  étang,  c"  de  Villars.  —  Stannum  de  la 
Jaery,  i334  (arch.  du  Rhono,  fonds  de  Malte, 
titre  des  Feuillées). 

Javrï  (La),  anc.  lieu  dit,  c"*  de  Crottet.  —  Loco 
diclo  en  la  Jayri ,  iSgS  (arch.  du  Rhône,  terrier 
de  Sermoyer,  f°  37). 

Jaïrk  (La),  h.,  c"'  de  Montagnat. 

Jatssikbks  (Los),  loc.  disp.,  c""  de  Saint-Martin-le- 
Châlel.  —  Apud  Cnnandelln,  loco  dicto  en  le» 
Jaytieres,  1496  env.  (terrier  de  Saint-Martin, 
fgv»). 

Jean-Bighard,  loc.  détr. ,  à  ou  près  Biziat.  —  Jean 
Bichard,  xviii'  s.  (Cassini). 

Jea!(-dk-Pa»is,  h.,  c"' d'Ambériou-en-Bugey. 
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Jeannbt,  f.,  c°"  de  Saînt-Nizîer-le-Désert.  ■ —  Chez 
Jannet,  1847  (stal.  post.). 

JKiHv,  écart,  c°*  de  Chàtenay. 

JéacsiLEH,  f.,  c"  de  Civrieux. 

Jec-dk-l  Arc  (Le),  c°'  de  Pont-de-Vaux. 

JoLio:)s  (Les),  écart,  c°*  de  Guisiat. 

JoLT  (Lk),  h.,  c~  de  Rigneui-le-Franc. 

JoLTs  (Les),  11,  c"'  de  Saint-Genis-sur-Menthon. 

JoHiEii  (Le  Mas-),  anc.  mas,  c°*  de  Clialamont.  — 
Mantut  dictât  Jomitr,  1281  (Bibl.  Dunib. ,  t.  I. 
p.  189). 

Jonc  (Le),  écart,  c°*  de  Grièges. 

Jonc  (Le),  h.,  c"*  de  Trévoux. 

JoNCHÈBE  (La),  anc.  Heu  dit,  c"*  de  Bâgé-la-Ville. 
—  De  Joncheria,  iSSg  (arch.  de  l'Ain,  H  86a, 
f°  2  r°).  —  En  la  Jonchivi,  iSSg  {ibid.). 

JoNCHÈne  (La),  11,  c"  de  Fracs. 

JoNCHÈBEs,  loc.  disp.,  c"'  de  Genay.  —  Terra  de  Jon- 
cherei,  1269  (Cart.  lyonnais,  t.  II,  n°  555). 

JoNcuÈRES  (Les),  c"'  de  Viriat.  —  Pralum  en  Jon- 
chires,  )335  env.  (terrier  de  Teyssonge,  f°  i4  v"). 

JoNCHERET  (Lk),  Tulss. ,  c"'  de  MontUn.  —  Becium 
dou  Joncherey,  i44i  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  724,  f°  10»  r°). 

JoNCHKROLi.ES,  c°'  de  NeyTon.  —  En  Jonchirolhs, 
1570  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  768,  f°  354  r°). 

JoNCBEï,  II,  c°*  d'Ambérieux-eii-Dombes. 

JoxciiEV,  loc.  disp.,  c"°  de  Pouilly.  —  Apud  Jonchey, 
1897  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  1096,  f°  ao6  r°). 

JoNCBEïs  (Les),  h.,  c"  de  Dompierre-sur-Chala- 
ronne. 

J0NC1ÈRE  (La),  écart,  c"*  de  Gorrevod. 

JoRAT  (Le),  montagne,  c°"  de  Lompnes  et  de  Champ- 
dor.  —  Usque  ad  Jorat  que  est  intev  Altam  Villam 
et  Candolbrium ,  I2i3  (arch.  de  l'Ain,  H  837). 

JoRAT  (Le),  écart,  c°"  du  Pelit-Abergemenl. 

Jorat-de-Chatillonnet  (I.e),  mon(.,  c°*  de  Vieu- 
d'izenave.  —  Le  Jorat  de  Chattellionel ,  au  terri- 
toire du  Balmey,  1627  (arch.  de  l'Ain,  H  869). 

JoBDES  (Les),  écart,  c°'  de  Cormoz. 

JoBJON  (Le),  ruiss.  a(11.  de  la  Saône. 

JoDBERis  (Les),  II,  c'"  d'Illiat. 

Jot'OAiN,  h.,  c"  de  Chaleins. 

Joue,  écart,  c"'  du  Monteiller  (Etat-Major). 

JouRDANS  (Le),  affl.  du  Rhône;  coule  sur  le  terri- 
toire de  Culoz.  —  A  meridie  Jordanit ,  1 1 35  env. 
(arch.  de  l'Ain,  H  4oo  :  copie  de  i653).  —  Jour- 
dan,  xviii*  s.  [ibid.,  H  4o2).  —  Le  Jordan, 
jrrosse  fontaine  qui  sort  »ur  Culte,  xviii'  s.  (ibid., 
H  4oo). 

Joi'BNANS  (Le),  (orrent  qui  natt  au  pied  du  Turet, 
à  1871  mètres,  traverse  Gex  et  va  se  perdre  dans 


le  Lion  à  Pouilly- Saint- Genis.  —  Aqua  deJornan, 
1897  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  1096,  f  96  r°). 

—  Le  Journan,  1780  (Carte  de  Chopy). 
JoBBNANs,  h.,  c"'  do  Gex. 

JocBNANs  (Le),  ruiss.  alll.  de  la  Reyssonzo. 

JouBNANS,  t°*  du  c™  de  Pont-d'Ain.  —  Jornent, 
i65o  (Guichenon,  Bresse,  p.  96).  —  Journens, 
1670  (enquête  Bouchu). 

Sous  l'ancien  régime,  Journans  était  une  com- 
munauté du  bailliage,  élection  et  subdélégation 
de  Bourg,  mandement  do  Pont-d'Ain. 

Son  église  parois'^iale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prêtrc  de  TrcETort,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Valérien;  c'était  une  annexe  de  Revonnas.  — 
Jornant.  Eglise  parrochiale  :  Sainct  Valérien,  1618 
(visites  pastorales,  f°  1 10  r°).  —  Journens,  annexe 
de  Revoiinai,  1748  (Pouillé  du  dioc.  de  Lyon, 
P-  83).   ^ 

Dans  l'ordre  féodal,  Journans  était  une  dépen- 
dance de  la  seigneurie  de  Tossiat.  —  La  Tour  de 
Journens,  i65o  (Guichenon,  Bugoy,  p.  47). 

A  l'époque  intermédiaire,  Journans  était  une 
municipalité  du  canton  de  Geyzériat,  district  de 
Bourg. 

JoBX,  nom  donné  au  Jura.  —  Devers  Joux,  1073 
(arch.  du  Rhône,  H  2888,  f  25  r").  —  Saint- 
Germain-de-Joux ,  1881  (Ann.  de  l'Ain). 

Jocx,  forêt,  c°*  de  la  Burbanche.  —  Loci  nemorosi 
que  Jugum  vul/jaliter  vocanlur,  1289  (arch.  de 
rAin,Ha43). 

JoBx  (La),  écart,  c"'  de  Chàtillon-de-Michaille. 

Jonx-NoiBES  (Les),  montagnes,  c°"  de  Vieu-d'Ize- 
nave  et  de  Brénod.  —  Es  jougs  noires  sur  Meyria, 
i65o  (Guichenon,  Bugey,  p.  5o). 

Joox-Vehte  (La),  h.,  c"'  de  Gex. 

J0ÏADM00X  (Le),  ruiss.  afll.  du  Buis. 

JoTEBX  (Le),  ruiss.  afll.  de  la  Chalaronne. 

JoTEBX,  c"'  du  c°°  de  Meximienx.  —  Joiacus,  1070- 
1090  (Cartul.  de  Beaujeu ,  p.  91).  —  De  Joiaco. 
1212  (arch.  de  l'Ain,  H  807).  —  Joyacus,  1260 
(Guigne,  Docum.  de  Dombes,  p.  689).  —  Jnyeu, 
1985  (Polypt.  de  Saint-Paul,  p.  81).—  Joye, 
i3oo   (Guigue,   Docum.    de   Dombes,   p.   261). 

—  Jotouz,  i35o  env.  (pouillé  de  Lyon  ,  f°  10  v°). 

—  Joyeu,  1876  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  688, 
f°89  r°).—Joyou,  1876  (ibid.,  B  687, f  180  r°). 

—  Joyiiz,  1447    (ibid.,  B  691,   f°  476  r°).  — 
Joyeu,  xviii*  s.  (Aubret,  Mémoires,  t.  II,  p.  2). 

—  Joyeux,  an  x  (Aim.  de  l'Ain). 

Avant  la  Révolution,  Joyeux  était  une  commu- 
munaulé  du  bailliage  et  élection  de  Bourg,  sub 
délégation  de  Trévoux,  mandement  de  Viliars. 
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Son  église  paroissiale,  dicxèse  de  Lyon,  arehi- 
prèlré  de  Chalamont ,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Martin  (aujourd'hui  de  l'Assomption);  le  chapitre 
de  Salnt-Nizier  de  Lyon  présentait  à  la  cure.  — 
EccUiia  de  Joieu,  laSo  env.  (pouillé  du  dioc.  de 
Lyon ,  f °  1 1  r°  ).  —  Joyeux.  Patron  du  lieu  :  Saint- 
Martin,  i655  (visites  pastorales,  f°  Hh). 

En  tant  que  fier.  Joyeux  relevait,  au  moyen 
âge,  des  sires  de  Villars;  au  xïiii*  siècle,  c'était 
une  dépendance  de  la  seigneurie  du  Montellier. 
A  l'époque  intermédiaire ,  Joyeux  était  une 
municipalité  du  canton  de  Meximicux,  district 
de  Montluel. 

JuGNON  ou  JuNiox  (Lr),  ruiss. ,  nait  à  Jasseron  et  se 
jette  dans  la  Reyssouze  à  Altij[nat.  —  In  villa 
Corlatione ,  a  circio  fontana  Janiita  (corr.  :  Ju~ 
niona),  a  mane  Jluvio  Re$cio$a,  996-1018  (Cart. 
de  Saint-Vincent  de  Màcon,  n°  33i). 

JiiFs  (Les),  h.,  c"'  de  Lurcy. 

JiiRE  (La),  anc.  fief,  avec  poype,  c"  de  Villars. 

La  poype  de  la  Juire  est  au  milieu  d'un  étang. 

Jois  (Le),  ruiss.  aQI.  du  Fomhleins. 

Jtis,  h.  et  chat.,  c"'  de  Savigneui.  -  In  villa  quae 
dicilur  Judaeit,  969-970  (Recueil  des  chartes  de 
Cluny,  L  11,  n°  1  37a).  —  Illa  terra  in  Judaeis  et 
in  Artit  villam  tita  (ibid,).  —  Ecclena  adJudens, 
11Û9-1156  {ibid.,  n°  4i43).  —  Juex,  1278 
(arcb.  du  Rhône,  titres  des  Feuillées). — Jueys, 
1283  (Cart.  lyonnais,  t.  11,  n°  779).  —  ^««y, 
1189  (Guigue,  Docum.  de    Domhes,   p.    a37). 

—  Juyei,  1399-1369  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  lolihb,  (°  53  v").  —  Juy»,  i355  (Guichenon, 
Savoie,  pr.,  p.  197).  —  Juit,  iSè-j  (Hibl.  Dumb., 
t.  1,  p.  478).  —  Juif,,  1667  {ibid.,  t.  1,  p.  48o). 

—  yu<(,xvui*s.  (AuLret,  Mémoires,  t.  II, p.  77). 

—  Juift,  xvui'  s.  (ibid.,  p.  ab). 

Kn  1789,  Juis  était  une  communauté  de  la 
souveraineté  de  Dombes,  élection  de  Hourg,  sé- 
néchaussée et  siibdélégation  de  Trévoux,  chétel- 
lenie  d'Ambérieux. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prétré  de  Dombes ,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Remy;  le  doyen  de  Montbertlioud ,  au  nom  de 
Tabbé  de  Cluny,  présentaità  la  cure.  —  Ecclena  de 
Judei»,  1095  (Recueil  des  chartes  de  Cluny,  t.  V, 
n°  3698).  —  Juif,  annexe  de  Savignieu,  i(j.55 
(visites  pastorales,  f  16).  —  S.  Remy  de  Juitse, 
annexe  de   Savigneux,  1719  (visites  pastorales). 

Juis  était  une  seigneurie  en  tout«  justice  et 
avec  château,  possé<lée,  dès  le  11*  siècle,  par  des 
gentilshommes  qui  en  portaient  le  nom,  sous  la 
suzeraineté  des  sires  de  Villars.  Au  xvi"   siècle. 


la  seigneurie  de  Juis  fut  érigée  en  baronnie.  — 
Signum  Stephani  de  Judei»,  107^-1096  (Cartul. 
de  Saint-Vincent  de  Màcon,  n°  548).  —  Ugo  de 
Jueit,  1100  env.-(Recueii  des  chartes  de  Cluny, 
t.  V,  n"  3789). —  G.  de  Jueis,  milei,  1376  (Hibl. 
Duinh.,  t.  I,  p.  17a).  —  Caitfum  deJuys,  i  •!99- 
1369  (arch.de  la  Côte-d'Or,  R  io455,  f  118  r°). 

—  Del  chatel  de  Juty» ,  1 365  ( Docum.  linguist.  de 
l'Ain,  p.  101). 

Jgjukieux,  c"  du  c°"  de  Poncin.  — Jutireus,  1260 
env.  (pouillé  du  dioc.  de  Lyon,  f°  i5  r°).  — 
Jusireu,  iSaS  env.  (ibid.,  f°  8).  —  Jusiria,  i365 
env.  (Bibl.  nat.,lat.  ioo3i,  f°  18  v°);  149a  de 
(pouillé  du  dioc.  de  Lyon ,  f"  29  v°).  —  Jiuuriacu» , 
i436  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  R  696,  f°  35i  v°). 

—  Iter  publicum  tenden»  de  loco  Jtuuriaci  apud 
Chaux,  iSao  (ibid.,  B  886).  —  Jujuriacus, 
mandamenli  de  Varey,  iSag  (arch.  de  l'Ain, 
G  3i).  —  Jusurieu,  1687  (pouillé  du  dioc. 
de  Lyon,  f°  i4  v°);  1600  (Guichenon,  Bugoy, 
p.  70).  — Juserieu  en  Bugey,  1 660  (  titres  de  f'ani.), 

—  Juzurieu,  1660  (ibid.).  — Jusurieux,  1668 
(ibid.). —  JuMurieu,  1670  (enquête  Rouchu).  — 
Jufurieu  in  Beuge.no,  1696  (titres  de  la  fam.  Bon- 
net). —  Jujurieu ,  1738  (ibid.).  —  Jujurieux,  tub- 
déUgation  de  Belley,  1767  (arch.  de  l'Ain,  C  Sai). 

—  Jtuurieu  en  Bugey,  xviii*  s.  (Gall.  christ.,  t.  IV, 
col.  317).  —  Jujurieu.T,  arronditsement  de  Belley, 
an  XIII  (  Ann.  de  l'Ain).  —  Jujurieux,  ajTondistement 
deSaiitua,  1808  (Stal.  Rossi).  —  Patois:  Digereu. 

Sous  l'ancien  régime,  Jujuj-Ioux  était  mio  com- 
munauté du  bailliage  et  élection  do  Belley,  suh- 
délégation  de  Naiitua  et  mandement  d'Ainbérieu. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prétré  d'Amhronay,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Etienne  et  à  la  collation  de  l'abbé  d'Ainbronay.  II 
y  avait,  à  Jujurieux,  un  prieuré  de  l'ordre  de 
saint  Benoit  fondé,  au  xi*  ou  xii'  siècle,  par  les 
religieux  d'Ainbronay.  —  Ecclena  S.  Stephani 
Gitiriaci,   x"   s.   (Gall.  christ. ,   t.   IV,   col.   217). 

—  Prior  Juairiaci,  iii5  env.  (arch.  de  l'Ain, 
H  218).  —  Parrocliialis  eccleiia  Jutiriaci,  i44o 
(Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  a 01).  — 
Sancti Stephani Juseriaci ,  i5i5  (Bulle  de  Léon  X, 
apud  Guichenon,  Bresse  et  Rugey,  pr.,  p.   80). 

—  Juzurieu  :  maitre  autel  tout  le  vocable  de 
S.  Etienne,  i655  (visites  pastorales,  f°  110). 

Dans  l'ordre  féodal,  Jujurieux  était  une  dé- 
pendance de  la  seigneurie  de  Varey  à  la(]uellc  il 
avait  été  uni  en  i4io.  —  Philippe  de  Peroge», 
seigneur  de  Jumrieu,  i563  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  io453,f''  iiSr"). 
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A  répo(iuc  interint>diaire,  Jujuricux  était  une 
maniripalité  du  canton  de  Poncin,  district  de 
Saint-Rambert. 

JiLENT,  domaine,  c"'  de  Chàtenay.  —  Juleny,  par- 
roeue  de  Chatteney,  i55i  (arch.  de  l'Ain,  H  91a, 
f°  133  r"). 

Jbllienan  (Le  Champ-), c""  de  Saint-Martin-le-Chàtol. 
—  Catnjnu  JulUenan,  1 4 1 0  env.  (  terrier  de  Saint- 
Martin,  f  37  r"). 

Jboz,  anc.  nom  de  ruisseau,  c"  de  Lompnas.  — 
Le  n'eu  de  Juoz,  1708  (arch;  de  l'Ain,  E  106, 
f  8  r"). 

JnKA  (Le),  chaine  de  montagnes.  —  Monte  Jura 
ahistimo,  qui  etl  inter  Sequanos  et  Hehitios  5  s  av. 
J  .-C.  (  Caesar,  B.  G.  i ,  3 ,  3  ).  —  Pev  quoddam 
deserlum  m  conjinio  videlicet  Lugdunensis  territorii 
Jurae  vicino,  viii'  s.  (Passio  Sancti  Ragneberli, 
apud  Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  33.^). 


JuRANCiEcx,  m°"  is.,  c°'  d'Ambronay. 

Jdrance,  lieu  dit,  c"'  d'Arbigny. 

Jbssieu  (Le),  ruiss.  a(Il.  de  la  Sereine. 

Justices  (Les),    h.,  c°'  de  Chavannes-sur-Reyssouze. 

Justices  (Les),  h.,  c"°  de  Saint-Jean-sur-Reyssouie. 

Jutane  (La),  ruiss.  alU.  du  Porcelet,  c°"  de  Boz  et 
d'Ozan.  —  In  pago  Lucdunensi ,  in  villa  Givro- 
sio .  .  .  unum  curlilem  qui  terminât  a  medio  die 
aqua  Justana,  ggS-ioSs  (Recueil  des  chartes  de 
Cluny,  t.  III,  n"  3382). 

JuiANE  (La),  écart  et  m'°,  c°'  d'Ozan.  —  La  Jut- 
tane  (cadastre).  —  La  Jutane,  18/17  (''t^'-  post.). 
En  1789,  la  Jutane  était  un  petit  fief  du 
duché  de  Pont-de-Vaux. 

JuviNiAcus,  nom  primitif  de  Sainte-Euphémie.  — 
Ecclesia  Sancle  lùiphemie  de  Juviniaco,  iiS.Î 
(Masures  de  l'Iie-Barbe,  t.  I,  p.  116). 


Labobières  (Les),  loc.  disp. ,  c'"  de  Viriat.  —  G.  de 
let  Ijaboriret ,  i835  env.  (terrier  de  ïeyssonge, 
f  18  r»). 

Lac-d'Ambléon  (Le),  petit  lac,  c""  d'Ambléon. 

Lac-d'Arbobeas  (Le),  petit  lac,  c""  de  Saint-Ger- 
main-les-Paroisses  et  de  Collomieu. 

Lac-de-Bartebans  ou  de-Leïsieu  (Le),  petit  lac,  c"" 
de  Poliieu.  --  Supra  lacum  de  Leysieu,  i36i 
(Gall.  christ.,  t.  XV,  instr.,  c.  827). 

Lac-bes-Bovièhes  (Le),  c"  de  Serrières-de-Briord. 
— ■  Lacu»  de  Boveriis,  isSi  (arch.  de  l'Ain, 
H  226). 

Lac-de-Chaïollet  (Le),  lac,  c'"  de  Ceyzérieu. 

Lac-de-(,'rotel  (Le),  petit  lac,  c°°  de  Grosiée. 

Lac-de-Nantua  (Le),  mesure  2,5oo  m.  de  long  sur 
5oo  à  600  de  large  et  couvre  une  superficie  de 
a,68o  hect.  ;  sa  plus  grande  profondeur  est  de 
i  m.  65o;  situé  à  une  altitude  de  476  m.  il  est 
dominé  de  tous  côtés  par  des  escarpements  à  pic 
de  3oo  à  5oo  m.  qui  lui  donnent  im  aspect  lu- 
gubre. 

Lac-be-Meïriat  (Le),  c"  de  Vieu-d'Izenave. 

Ce  lac  qui  couvrait,  en  1808,  gSo  hect.  est  à 
peu  prf's  entièrement  desséché. 

Lac-de-Mili,ieu  (Le),  auj.  lac  de  Lhuis.  —  Lacus  de 
Milieu,  i355  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  796, 
t°  60  r°). 

Lac-de-Pluïis  (Le),  lac,  c°'  d'Izieu. 

Lac-des-Échets  (Le),  anc.  lac,  c"°  de  Tramoyes.  — 


La»  h  lau  d'Ëschai»,  1275-1800  (Docum.  lin- 
guist.  de  l'Ain,  p.  80).  — -  Iter  tendent  de  Miri- 
bello  verstti  lacum  d'Esches,  i438  (arch.  du 
Rhône,  terrier  de  Miribel,  f°  64).  —  Le  lac 
d'Escheci,  i65o  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey, 
part.  1,  p.  61). 

Le  lac  dos  Echets  n'est  plus  aujourd'hui  qu'un 
vaste  marais.  —  Voir  Les  Echets. 

Lac-de-Silans  (Le),  lac  de  i64o  hect.  situé  à  696  m. 
d'altitude,  à  la  limite  des  communes  de  Charix, 
Lalleyriat  et  le  Poizat.  —  Lacut  Silani,  11 44 
(arch.  de  l'Ain,  H  5i  :  copie  du  xvii"  s.).  — 
Sylan,  i843  (État-Major).  —  .S/Han»,  1847  (stat. 
post.  ). 

Lac-Genin  (Le),  lac  de  089  hectares,  sur  les  com- 
munes d'Echallon,  Oyonnax  et  Apremont.  —  Le 
lay  de  Genin,  xiv"  s.  (Guichenon,  Bresse  et  Bu- 
gey, pr. ,  p.  3  5i).  —  Vers  lo  lay  de  Pra  Gemn, 
i856  (Docum.  iinguist.  de  l'Ain,  p.  188). 

Lâchât,  h.  et  m'°,  c"  de  Premeyzel. 

Lacoux,  c°"  du  c""  d'Haut«ville.  —  Villa  cui  nomen  est 
Colis,  1 169  (arch.  de  l'Ain,  H  355).  —  La  Cou, 
i9i3  (Gnigue,  Cartul.  de  Saint-Sulpice,  p.  67). 
—  Ad  locum  qui  Cotis  sive  Li  Cous  appellatur, 
1318  {ibid.,  p.  68). —  Ab  ipsa  Cote,  12»3  (ibid., 
p.  68  ).  —  Via  carreracia  que  tendit  a  grangia  de 
Couz  versus  Sapetum,  1370  (arch.  de  l'Ain, 
H  271).  —  De  laz  Couz,  1496  (arch.  de  la 
Côle-d'Or,   B  894,  f°  568  r").  —  Lacou,  i65o 


DEPARTEMENT  DE  L'AIN. 


217 


(Guichenon,  Biigev,  p.  5a).  —  La  Cous,  xtiii'  s. 
(Cassini).  • —  Lacoux,  i85o  (Ann.  de  i'Ain). 

Avant  la  Révolution,  la  Cous  ou  Lacoox  était 
une  communauté  du  bailliage,  élection  et  snbdé- 
légation  de  Bclley,  mandement  de  Rossillon. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Belley,  arclii- 
prétré  de  Virieu,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Etienne;  l'abbé  de  Saint-Rambert  présentait  à  la 
cure.  —  Ecclesia  de  la  Couz,  tub  vocabulo  Sancti 
Stephani,  làoo  env.  (Fouillé  du  dioc.  de  Belley). 
Lacoui  était  une  seigneurie  en  toute  justice 
qui  parait  avoir  fait  partie,  à  Porigine,  de  la 
Terre  de  Saint-Rambert.  —  W.  de  Cou,  laia 
(arrh.  de  l'Ain,  H  35g).  —  Ame  de  Villette, 
êeigneur  de  la  Couf,  i455  (Guichenon,  Bresse 
et  Bugey,  part.  I,  p.  8i). 

A  l'époque  intermédiaire,  Lacoui  était  une 
municipalité  du  canton  d'Aranc,  dfstrict  de  Saint- 
Rambert. 

Lic-SAiM-LfoER  (Le),  lac,  c°*  de  Serrières-de- 
Briord.  —  Iaicus  Sancti  Ijeodegarii,  laSt  (arcli. 
de  l'Ain,  H  saô). 

Lacs-dks-Hôpitaux  (Les),  deux  petits  lacs,  c°'  d'Hos- 
tiaz. 

LiDEs  (Les),  ruiss. ,  c°''  de  Vouvray. 

LiDES  (Les),  écart,  c°'  de  Billiat. 

LiDES  (Lis),  h.,  c°"  de  Vouvray. 

Lafaiette  (Le),  ruiss.  afll.  du  Viroict. 

Lafeihakd  (Le),  ruiss.  afll.  de  la  Loëzc. 

Lagxiat,  h. ,  c"*  de  Crn7.illes-les-Mépillat.  — •  *Lati- 
niacut.  —  Ladunacug,  lis.  :  Ladiniacm,  95^-963 
(  Cartul.  de  Saint-Vincent  de  Màcon,  n°  3a6).  — 
iMgniacut .  1893  (arrh.  du  Rhône,  terrier  de  Ser- 
moyer,  G  4i).  —  Lagnia,  iSgS  (ibid.,  G  87).  — 
lAtgniaz,  iSga  (arch.  de  l'Ain,  H,  (° Ç)i  r°). 

Au  x'  siècle,  Lagniat  était  le  chef-lieu  d'un 
ager  qui  comprenait,  entre  autres  localités,  Mé- 
piliat  et  Montgoin  (Cartul.  de  Saint- Vincent  de 
Mâcon,  ch.  3i3  et  SaB). 

En  1789,  ce  n'était  plus  qu'un  village  de  la 
paroisse  de  Mépillat.  —  Lagnat,  parroitse  de 
Metjnllnt,  1757  (arcli.  de  l'Ain,  H  889,  f°  (ioa  r°). 

Lacnieu,  ch.-l.  de  canton  de  l'arrondissement  de 
Belley.  —  Erat  praeterea  quidam  vir  Latinu»  (corr. 
Lnlinius)  nomine.  .  .  in  praedio  suo  quod  dicebatur 
pridem  Calonnia  a  fonte  qui  Calonna  vocahatur  tra- 
hent  vocabulum  ;  »ed  hic  vir,  cum  ettet  poten»  et  in- 
clytiu,  voluil  a  nomine  iuo,fonli  et  villae  trahi  vo- 
cabulum, id  ett,  n  Lalino  (corr.  Latinio)  fons 
Latinu*  (corr.  IjOtiniu»),  inde  et  villa  Laliniacu», 
quao  iiomina  u»que  in  hodiprnum  diem  et  font  et 
villa  retini-iit,  m'  s.  (Légende  de  saint  Domitien, 


apud  Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  280  = 
Vita  Domitiani,  3,10,  A  A.  SS.  i  jul.  I,  p.  5i  F). 

—  Laaniocus,  corr.  iManiacus,  iiaS  env.  (Gui- 
chenon, Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  a  ai).  — •  Lati- 
niacus,  iiig  (Gall.  christ.,  t.  XV,  inst.,c.  809); 
iai3  (arch.  de  l'Ain,  H  289).  —  Villa  Latiniaci, 
1267  (arch.  de  l'Ain,  H  287).  —  Laanieu,  iai3 
(ibid.,  H  389).  —  Laaigneu,  1285  (Cart.  lyon- 
nais, t.  I,  n°  agS).  —  iMnmjacus,  1288  (ibid., 
t.  I,  n°  827).  —  Laniacus,  12^2  (arch.  de  l'Ain, 
H  226).  —  iMnyeu,  12^7  (ibid.,  H  287).  — 
Laigniacus,  tabo  env.  (Fouillé  de  Lyon , f °  1 5 v°). 

—  Laigneu,  laSo  env.  (ibid.,  f°  i5  v°).  —  La- 
nieu,  1363  (Cart.  lyonnais,  t.  II,  n°  6ai). — 
iMgniacus,  1275  (arch.  de  l'Ain,  H  aaa); 
i448  (ibid.,  H  288);  i5o/i  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  803).  —  Laygneii,  1289  (arch.  de 
i'Ain,  H  389).  —  Laygniacus,  1887  (Valbon- 
nais,  Hist.  du  Dauphiné,  pr. ,  p  85o).  —  Lati- 
gniacu»,  1889  (arch.  de  l'Ain,  H  aaa).  —  Lay- 
neu,  i365  env.  (Bibl.  nat.,  lat.  10081,  f°i8v°). 

—  Lagneu,  1890  (arch.  de  l'Ain,  H  299).  — 
Lagnieu ,  1578  (arrh.   de  la  Cote-d'Or,  B  803). 

—  Laynieu,  1687   (pouillé  de  Lyon,  f°   l5  r"). 

—  Let  fossez  de  la  ville  de  Ijuignieu,  1609  (arch. 
de  la  Côle-d'Or,  B  802  ).  —  Lanieu  en  Bugey,  1 600 
(Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  part.  1,  p.  98).  — 
Lagnieiix,  17^3  (pouillé  du  dioc.  de  Lyon,  p.  17). 

—  Lagnieu  :  Fontaine  d'Or,  1798  (Index des  noms 
révolut.  ). 

Avant  la  flévolution,  Lagnieu  était  une  \ille 
de  l'élection  et  siibdélégalion  de  Belley,  du  man- 
dement de  Saint-SoHin  et  de  la  justice  du  mar- 
quisat de  ce  nom. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prétré  d'Ambronay,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Jean-Baptiste:  elle  faisait  partie  du  patrimoine 
primitif  de  l'Eglise  de  Lyon,  qui  en  reçut  confir- 
mation, en  910,  du  pape  Sergius  111;  mais,  dès 
le  xiii'  siècle,  elle  appartenait  aux  moines  d'Am- 
bronay, qui  ])résentaient  à  la  cure  et  avaient  un 
prieuré  dans  la  paroisse.  —  Capellanuê  de  Laa- 
nieu, 1218  (Cart.  lyonnais,  t.  I,  n°  lao).  — 
Parrochitt  Latiniaci,  1269  (ibid.,  t.  II,  n°  657). 

—  P.  prior  Latiniaci  et  monachut  AnAroniacenni» , 
12G8  (arch.  de  l'Ain,  H  289).  —  Ecclesia  S. 
Joannis  oppidi  de  Lagniaco,  Lugdunensis  dioecetis, 
ih-ji]  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  197  ). 
L'église  de  Lagnieu  fut  l'rigée  en  collégiale,  en 
147(5,  par  le  pape  Sixte  IV. 

Lagnieu  dépendait  originairement  de  la  Terre 
de  Coligny;  il  fut  porté  on  dot,  vers  laio,  par 
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Alix  de  Coligny  à  Albert,  sire  de  la  Tour-du-Pin ; 
c'est  une  des  seigneuries  qui  furent  cédées,  en 
i355,  par  les  dauphins  de  Viennois  aux  comtes 
de  Savoie,  en  échange  des  terres  que  ces  derniers 
possédaient  en  Viennois.  —  Nostre  ville  de  La- 
gnieu,  en  nostre  marquisat  de  Saint  Sorlin,  1678 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  15  80  a). 

A  l'époque  intermédiaire,  Lagnieu  était  la 
municipalité  chef- lieu  du  canton  de  ce  nom, 
district  de  Saint-Rambert. 
Laissabd,  h.,  c'"  de  Dommartin. —  L'Ey3sart,ia8i 
(arcli.  du  Rhône,  titres  de  Laumusse,  chap.  i, 
n°  i3).  —  Leyssart,  in  paiTochia  Domni  Martini 
de  Larrenaco,  13  84  [ibid.,  chap.  i,  n"  lû).  — 
Leysart,  iSSg  (arch.  de  l'Ain,  H  863,  f°  33  r°). 

—  Apud  Exertum,  i^oi  (arch.  do  la  Côte-d'Or, 
B  557,  f°  198  r").  —  L'Exart,  i439  (arch.  de 
l'Ain,  H  79a  f°  7,55  r").  —  Leyxart,  i493  (ibid., 
H  796,  f"  373  r°).  —  Laissart,  i()36  (arch.  de 
l'Ain,  H  803,  f°  ai. 5  v"). 

Laiz,  c'"  du  c""  de  Pont-de-VeyIe.  —  Lais,  11. 5a 
(Bibl.Dunib.,t.  U,  p.  87).  —  Layz, 1186  (ibid., 
compl.,  p.  11).  —  Laz,  1938  (.irch.  du  Rhône, 
titres  de  Laumusse,  chap.  1).  —  iMys,  laSo 
(Grand  cartul.  d'Ainay,  t.  I,  p.  9).  —  Laiz,  illgs 
(arch.  de  l'Ain,  H  796,  P  i4i  v°).  —  Leiz.  i5o6 
(pancarte  des  droits  de  cire).  —  Lay,  i5ai 
(Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  ia8).  — 
Lez,  i563  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  loi'u), 
f°  aa6  r°).  —  Laix,  i656  (visites  pastorales, 
f°  383).  —Laiz,  i85o  (Ann.  de  l'Ain). 

En  1789,  Laiz  était  une  communauté  du  bail- 
liage, élection  et  subdélégation  de  Bourg,  man- 
dement et  justice  d'appel  de  Pont-de-Veyle. 

Son  église  paroissiale,  qui  existait  déjà  au 
xii*  siècle,  n'était  plus  qu'une  annexe  de  celle  de 
Pont-de-Veyle,  diocèse  de  Lyon,  archiprètré  de 
Dombes;  elle  était  sous  le  vocable  de  saint  Lau- 
rent et  de  Notre-Dame;  l'abbé  d'Ainay  présentait 
à  la  cure.  —  Ecclesia  Sancti  Laurentii  de  Lai, 
1119-1138  (Guigue,  Docum.  de  Dombes,  p.  3i). 

—  Capella  Sancti  Laurentii  de  Laz ,  1 1 3 (i  (Grand 
cartul.  d'Ainay,  t.  1[,  p.  91).  —  Parrnchia  de 
Lez  et  Pontisvele,  i4'i3  (arch.  de  l'Ain,  H  798, 
f"  3 24  1°).  —  Lays,  annexe  de  Pont-de-Veyle, 
1789  (Pouillé  de  Lyon,  p.  7a). 

Au  point  de  vue  féodal,  Laiz  était  une  dépen- 
dance du  comté  de  Pont-de-Veyle. 

A  l'époque  intermédiaire,  Laiz  était  une  mu- 
nicipalité du  canton  de  Pont-de-Veyle,  district  de 
Chiitiilon-les-Dorabes. 
Liiz ,  h. ,  c°'  de  Doinpierre-de-Chalamont. 


Lajoiné  (Le),  ruiss.  afll.  du  London. 

Lallktbut,  c"  du  c°°  de  Nantua.  —  Aloyria,  (lis. 
Aleyria),  i365  env.  (Bibl.  nat.,  lat.  ioo3i, 
f°  88  v").  —  Alleriacus,  149a  (arch.  de  l'Ain, 
H  359).  —  Alleyrias ,  xn°  s.  (Guigue,  Topogr. , 
p.  198).  —  Laleyriat,  subdélégation  de  Belley, 
1768  (arch.  de  l'Ain,  C  43a).  —  Lalleyriat ,  sub- 
délégation de  Nantua,  1780  (U>id.).  —  L'Alleyriat, 
1790  (Dénombr.  de  Bourgogne).  —  Lalleynaz, 
xviii'  s.  (Cassini). 

Aiant  la  Révolution,  Lalleyriat  était  une  com- 
munauté du  bailliage  et  élection  de  Belley,  de  la 
subdélégation  et  du  mandement  de  Nantua. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Genève,  ar- 
chiprètré de  Champl'romier,  était  sous  le  vocable 
de  saint  Biaise  et  à  la  collation  du  prieur  de 
Nantua.  —  Cura  de  AUeyria,  i344  env.  (Pouillé 
du  dioc.  de  Genève). 

En  tant  que  fief,  Lalleyriat  dépendait  de  la 
Terre  de  Nantua. 

A  l'époque  intermédiaire,  Lalleyriat  était  une 
municipalité  du  canton  et  district  de  Nantua. 

Lalleyriat,  h.,  c°"  de  Serves.  —  Voir  Alleïbiai  (L'). 

Laluisieox,  écart,  c"'  de  Belley. 

Lambouet,  écart,  c"  de  Monthieux. 

Lamboïat,  h.,  c"'  de  Vonnas. 

Lamebeïs  (La),  anc.  étang,  à  ou  près  Châtenay.  — 
Stagnum  de  la  Latnereys,  i44o  env.  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  370  1er,  P  2  v"). 

Lamébieux,  lieu  dit,  c°'  de  Marchamp. 

Lanche  (La),  ruiss.  atll.  du  Rhône,  c"  de  Peyrieu. 

Lanchet  (Le),  h.,  c°°  de  Sainte-Croix.  —  Nemus 
situm  au  Lanchet,  ia85  (Polypt.  de  Saint-Paul 
de  Lyon,  p.  3a). 

Lanciat  (Le),  ruiss.  affl.  des  Anconnans. 

Lascielx  (Le),  grange,  c°°  de  Boyeux-Saint-Jérôme. 

Lancbans,  c°'  du  c°°  de  CoHonges.  —  Lancrenz, 
i3G5  env.  (Bibl.  nat.,  lat.  ioo3i,  f°  88  v°).  — 
Lancrans,  i46o  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  769  bis, 
f°  265  r°).  —  Lancran,  1607  (Guichenon,  Sa- 
voie, pr.,  p.  549).  —  Lancrens,  1790  (Dénoml)r. 
de  Bourgogne). 

En  1789,  Lancrans  était  une  communauté  du 
bailliage  et  subdélégation  de  Gex.  et  de  l'élection 
de  Belley. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Genève,  ar- 
chiprètré du  Bas-Gex,  était  sous  le  vocable  de 
saint  Aniand;  le  droit  de  présentation  à  la  cure 
appartenait  nu  seigneur  de  Balan,  qui  l'avait  ac- 
quis, vers  1670,  du  sacristain  de  Nantua.  — 
Cura  de  Lancrenz,  i344  v.  (Pouillé  du  dioc. 
de  Genève). 
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Lanrrans  est  runc  des  paroisses  dii  pays  de 
Gei  que  le  traité  de  Lyon  réser\ait  aux  ducs  de 
Savoie;  sa  réonion  à  la  France  ne  date  que  du 
traité  de  Turin  (1760). 

A    l'époque   intermédiaire,  Lancrans   ("tait  une 

municipalité  du  canton  de  Collonges,  district  do 

Gei. 

Landaize,  h.,  c°*  de  Culor.   —  Apud  [jindeytiam , 

i/i33  (arcl).  de  la  Cote-d'Or,  B  848,  P  i36  v"). 

—  Ijondesia,  ligS   (ibid.,  B  859,  f  1S9).  — 
Landeysi,  i563  {ibid.,  B  io453,  f°  102  r°). 

Dans  l'ordre  féodal ,  Landaise  et  le  Chàtel-de- 
Culoz  formaient  une  seigneurie  du  bailliage  do 
Beliey. 

La^de!(iîttbs,  écart,  c"  de  Tossial. 

Laides  (Les),  miss.  alU.  de  la  Veyie. 

Lamdes  (Les),  anc.  lieu  dit,  c"  de  Biigé-la- Ville.  — 
Loco  diclo  en  le$  Verchires,  alia»  en  le»  Laiulet, 
i538  (censier  de  la  Vavretle,  f°  ia8). 

Landeïebt,  h.,  c"  de  Bégé-la- Ville. 

Landeïrox  (Le),  ruiss.  afll.  do  l'Ange,  e"  de  Mont- 
réal. —  li'ejpiy  de  iMndeyrom,  xiï"  s.  (Guiclie- 
non ,  Brosse  et  Bugey,  pr. ,  p.  aS  1  ).  —  I,nndeyroii , 
xiï*  s.  {ibid.,  p.  a.5i). 

Landetron,  h.,  c"'  de  Montréal.  —  Loco  dicta  en 
Landeyron,  liSj  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  8i5, 
f  3a  r"). 

Landon  (Le),  ruiss.  affl.  de  la  Reyssouze. —  Riparia 
de  Landon,  i4io  env.  (terrier  de  Saint-Martin, 
f  35  v°).  —  Beeium  de  iMndon,  l'iio  env. 
(ibid.,  ['  4o  v").  —  [yendon,  iliç,;>  env.  {ibid., 
f  .3  V*). 

*La'«dboii.lèbe,  anc.  domaine,  c"'  de  Pcrrei.  — 
Quoddam  mantum  situm  apud  Corsant,  in  parrn- 
chia  de  Pères,  qui  dicitur  man»»>  de  LandroHeri , 
ia7a  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  1 '1  ). 

La!<ge,  écart,  c"'  de  Cras-sur-Reyssouze. 

En  1789,  Lange  était  le  chef- lieu  d'un  man- 
dement du  bailliage,  élection  et  subdélégation  do 
Bourg. 

En  tant  que  fief,  c'était  une  seigneurie  on 
toute  justice  qui  fut  érigée  en  baronnie,en  1.583, 
par  Charles -Emmanuel,  duc  de  Savoie.  Ses  dé- 
pendances étaient  Gras  et  Étrez. 

Langes,  loc.  disp. ,  à  ou  prés  Saint-Alban.  —  Cotta 
de  Lange»,  a  parte  Sancti  Albani,  1999-1369 
Carch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io.'i.')5,  f  9a  r°). 

Langes,  chat,  et  anc.  (ief,  c"*  de  Saint-Siilpice.  — 
Joceranmu  de  Lange»,  laoa  (Recueil  des  chartes 
de  Cluny,  t.  V,  n'  4407).  —  Nobili»  Humbertu» 
de  Langii»,  1  489  (arch.  de  l'Ain ,  H  799 ,  f"  1 6a  r"). 

—  Le  fief  de   Ixinge» ,  a  cau»e  de  Rangé,  1,536 


(Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  5a).  — 
La  maison  forte  de  Langes ,  en  la  parroiite  de 
Sainct  Sulpi»,  i563  (arch.  de  la  Côte-d'Or. 
B  io45o,  f°  a86  r°). 

Langes  était  une  seigneurie,  avec  maison 
forte,  de  la  mouvance  des  sires  de  Bàgé. 
Langes  ou  Mont-de-Lange,  h.  ot  anc.  fief,  c""  de 
Torcieu.  —  De  Langii»,  iai3  (arch.  de  l'Ain, 
H  357);  —  147a  {ibid.,  H  4).  —  Apud  Lan- 
giai,  iaa3  {ibid.,  H  807).  —  Lange»,  laao 
{ibid.,  H  a37).  —  Lange»  en  Bugey,  i65o  (Gui- 
chenon, Bresse,  p.  116).  —  .Mont  de  fjonge, 
lïiii"  s.  (Cassini). 

En  1789,  Langes  ou  Mont-do-Lange  était  un 
village  de  la  paroisse  de  Torcieu.  H  y  eut  à 
Langes,  jusqu'au  xiv*  siècle,  mie  église  parois- 
siale, diocèse  de  Lyon,  archiprêtré  d'Ambronay, 
sous  le  vocable  de  saint  Maurice;  l'abbé  de  Saint- 
Rambert  présentait  à  la  cm'e.  —  Ecclesia  Sancti 
Mauritii  de  Langii»,  1191  (Guichenon,  Bresse  et 
Bugey,  pr. ,   p.   a34).  —   Capellami»  de  Langii», 

I  aa3  (arch.  de  l'Ain,  H  307). 

Dans  l'ordre  féodal.  Langes  était  une  sei- 
gneurie on  toute  justice,  poss«>dée,  dès  le  com- 
mencement du  un'  siècle,  par  des  gentilshommes 
de  même  nom,  sous  la  suzeraineté  des  abbés  de 
Saint-Bambort ,  puis  des  comtes  de  Savoie.  — 
Arthandu»  de  l,angii»,  iaio(Gall.  christ.,  instr. , 
c.  3i6).  —  Domini  de  Lange»  et  de  Mont  Fer- 
rant, ia6o  (arch.  de  l'Ain,  H  271). 

Langiniedx,  granges,  c"  de  Saint-Soriin. 

Langris,  h.,  c"  de  l^ent. 

Lantaï,  étang,  c"'  do  Monthieux. 

Lantekay,  c"'  du  c°"  de  Brénod. —  Lenlenai,  i3o5 
(arch.  do  l'Ain,  H  368).  —  Lentenai»,  ia5o  env. 
(pouillé  de  Lyon.  f°  i5  v").  —  Lentenay,  ia65 
(arch.  de  l'Ain,  H  368);  i65o  (Guichenon,  Bu- 
goy,  p.  63).  —  Lenthenay,  ia99-i369  (arch.  de 
la  Côte-d'Or,  B  io455,  f°  96  r°).  —  Ijenlheney, 
i43o  (Brossard,  Cartul.  do  Bourg,  p.  309).  ■ — 
Ijenteney,  1696  (arch.  de  l'Ain,  G  393,  f°  aa  r"). 
—  Iiuntenay,  1790  (Dénombr.  do  Bourgogne). 

Avant  la  Révolution,  Lantenay  était,  une  com- 
munauté du  baillago  et  élection  do  Beliey,  sub- 
délégation de  IVantua ,  mandement  de  Saint-Ram- 
l>ert. 

Son  église  |iaroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prêtré d'Ambronav,  était  sous  le  vocable  do  l'As- 
somption ot  à  la  collation  do  l'abbé  d'Ambronay. 

II  y  avait  anciennement,  à  Lantenay,  un  prieuré 
bénédictin  fondé  par  les  moines  d'Ambronay.  — 
Capetlanu»    de   lentenai,   i9o5    (arch.   de  l'Ain, 

38. 
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H  3()8).  —  Eccleiia  Deate  Marie  de  Lenteney, 
i358  {ibid.,  G  4o).  —  Lenlenay ;  $out  le  patro- 
nage de  Notre  Dame,  i655  (visites  pastorales, 
f°  8'i). 

Au  point  de  vue  féodal,  Lantcnay  était  une 
soijfiieurie ,  en  toute  justice  et  avec  maison  forte, 
possédée  ori(;inairoraent  par  des  (jentilshommes 
qui  en  portaient  le  nom,  sous  la  suzeraineté  des 
sires  de  Tlioire.  An  xviii"  siècle,  c'était  une  dé- 
pendance du  marquisat  de  Uougemont.  —  Domu> 
Jortis  de  Lenteitay,  1817  (arcli.  de  la  Côte-d'Or, 
B803). 

A  l'époque  intermédiaire,  Lantenay  était  une 
municipalité  du  canton  de  Brénod,  district  de 
Nantua. 

Lanterne  (La),  écart,  c""  de  Romans. 

Lantocillï,  étang,  c"'  de  Birieux. 

Lanzabdière  (La),  ruiss.  affl.  du  Longevans,  c"°  de 
Saint-Eloy. 

Lappe,  1).,  c"  de  Neuville-sur-Renon. 

Lahenaï,  h.,  c°°  de  Dommartin-de-Larenay.  —  De 
Laronai,  laSg  (Cart.  lyonnais,  t.  I,  n°  344).  — 
De  Larrenaco,  1984  (arch.  du  Rhône,  titres  de 
Laumusse,  cliap.  i,  n°  lA).  —  Laronay,  i4oi 
(arcli.  de  la  Cote-d'Or,  B  564,  3).  —  Larrenay, 
)4oi  (ibid.,  B  .557,  f°  aio  r°).  —  La  Renay, 
paiTochie  Dompni  Martini,  i439  (arch.  de  l'Ain, 
H  792,  f°  754  r°).  —  Larenay,  xv°  s.  (arch.  de 
la  Côte-d'Or,  B  670). 

Lahenaz,  f. ,  k"'  de  Lent. —  Laremtl ,  parrochie  Lotigi 
Campi,  i467  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  585, 
f  ^53  r°). 

Largière  (La),  anc.  mas,  c"°  de  Condeyssiat.  — 
Maiisut  de  la  Largeri,  in  parrochia  de  Condeitsia, 
1399-1369  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io455, 
P  4"r°)- 

Laris  (Le),  écart,  c'"  d'Arbent.  — ■  Ou  Lariz,  i4io 
(censier  d'Arbent,  f°  37  v°). 

Larmissière  (La),  anc.  lieu  dit,  c"°  de  Virignin.  — 
Salicetuin  vocatum  de  la  Larmitsiery,  i36i  (Gall. 
christ.,  t.  XV,  instr. ,  c.  327). 

Larnin,  h.,  c"'  de  Brénai.  —  Lamim,  i345 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  776,  f  106  r");  i563 
(ibid.,  B  io453,  f°  2i5  r°).  —  Larmjm,  i345 
(ibid.,  B  775,  table).  —  Apud  Larnianum,  i5o9 
(ibid.,  B  789,  f  5i4  v"). 

LisNiscis,  nom  de  deux  localités  disparues  qui  fai- 
saient partie  du  fisc  de  Romans.  —  Fiscus  Ro- 
nuinia  cum  villuUs  his  nominibus.  .  .  Lasninctu  et 
quicquid  in  alio  Lasninco  habemuê,  917  (Recueil 
des  Charles  de  Cluny,  t.  1,  n°  ao5). 

Lassagxe  (La),  ruiss.  alTl.  du  Menthon. 


*Lassieu,  loc.  déjà  détruite  au  xii*  siècle,  à  ou  près 
Renonces.  —  *Las»iacua.  —  Latsm,  ii4i  (arch. 
de  l'Ain,  H  aûa). 

Lassieu,  écart,  c"  de  Peyrieu.  —  Lattieux,  xviii*  s. 
(Cassini);  1847  (stat.  post.). 

Lassignibl,  h.,  c°°  de  Virignin.  —  Lacigniou,  i343 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  837,  f°  aa  r°).  — 
Lassigniacus,  i36i  (Gall.  christ.,  t.  XV,  instr., 
c.  3a 8).  —  Laasigneux,  1808  (Stat.  Bossi, 
p.  126).  —  Lassigneu,  1847  (stat.  post.) 

En  1789,  Lassignieu  était  un  village  de  la  pa- 
roisse de  Saint-Blaise-de-Picrre-Chàtel,  justice  de 
l'évéché  de  Belley. 

Lassurange,  h.,  c"°  de  Saint-Trivier-dc-Courtes. 

Laites  (Les),  m°°  is. ,  c"*  de  Dortan. 

JjATTfTTE  (La),  f.,  c"'  d'Echallon.  —  In  loco  vocato 
la  Laletta,  1895  (arch.  de  l'Ain,  H  53). 

Laudoens,  anc.  mas,  c"'  de  Miribel.  —  In  manto 
Landoens,  apud  Miribellum,  1335  (Bibl.  Sebus. , 
p.  3.55). 

Laumusse,  chat,  et  anc.  commanderie  de  Malte, 
c"'  de  Crottet.  —  Mucia,  1186  (Bibl.  Sebius. , 
p.  i4i);  I2i3  (arch.  du  Rhône,  titres  de  Lau- 
musse, Sainl-Martin,  chap.  11,  n"  1);  i344  (arch. 
de  la  Côte-d'Or,  B  559  ),  f  4  v").  —  La  Muce, 
1  a  1 9  (arch.  du  Rhône,  titres  de  Laumusse,  chap.  11, 
n°  3);  1965   (Docum.  linguisl.  de  l'Ain,  p.  16). 

—  La  Muci,  laSo  env.  (pouiUé  de  Lyon,  f°  i4 
v");  i358  (Docum.  linguist.  de  l'Ain,  p.  65).  — 
Lamuci,  irî66  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  564,  10). 

—  Miiscia.  laSi  (arch.  de  Rhône,  titres  de  Lau- 
musse, chap.  I,  n°  i3).  —  La  Mucy,  1283  (Bibl. 
Dumb. ,  t.  Il,  p.  920).  —  Muisia,  i4ia  (Bros- 
sard,  Cartul.  de  Bourg,  p.  195);  i4g2  (arch. 
de  l'Ain,  H  795,  f°  338  r°);  i538  (ibid., 
H  896).  —  Im  Musse,  1495  env.  (terrier  de 
Saint-Martin,  f°  6  r°);  1672  (arch.  de  l'Ain, 
H  81 3,  f°  10  r°);  i65o  (Guichenon,  Bresse, 
p.  84).  —  Musia,  1496  (arch.  de  l'Ain,  H  856, 
f°  12  r°).  —  Laumusse,  i63o  env.  (terrier  de 
Saint-Cyr-sur-Menthon,  f°  20);  1675  (arch. 
de  l'Ain.  H  869,  f  35  r");  1763  (ibid.,  H  899, 
f  988  r"). 

I^auinusse,  ou  mieux  la  Muce,  était  le  principal 
établissement  des  Templii-rs  en  Bresse.  Cette  mai- 
son existait  déjà  vers  1180.  —  Ad  sepulturaiii 
domni  Itaynaldi  Balgiacensis ,  in  Mucia  convenis- 
sent,  1167-1184  (Cart.  de  Saint-Vincent  de  Ma- 
çon, n°  629,  n.  1).  ■ —  Fratres  de  Mucia,  1186 
(Bibl.  Sebus.,  p.  i4i).  —  Fratres  mihtie  Tempti 
Jerosolomitani  de  Mucia,  lalio  (arch.  de  l'Ain, 
H  789).  — ■  La  mayson  de  la  chevalleri  del  Templo 
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de  la  Muce.  ia65  (Docum.  linguisl.  do  l'Ain, 
p.  i6).  —  Templarii  de  Mucia,  ia6.j  (Cart.  lyon- 
nais, t.  II,  n°  689).  —  Preceptor  domus  de  La- 
mucy  et  de  Corchylou,  ia83  (Guijjue,  Dorum.  de 
Dombes,  p.  9a5).  —  Domii»  milicie  Tempii  de 
Mucia  et  de  Bella  Villa,  1187  (Cart.  lyonnais, 
t.  II,  n"  816). 

La  chapelle  de  Laumussc  était  dédiée  à  Notre- 
Dame,  —  Beata  Maria  et  dotnui  Templi,  1337 
(Cart.  lyonnais,  l.  I,  n°  3i^),  —  et  desservie 
par  un  prêtre  do  l'ordre,  —  Petrus.  capellanu» 
de  Mucia(co),  1186  (Bilil.  Sebns.,  p.  l'ia).  — 
Frater  Maitinut,  iacerdo$  de  Mucia,  I9i3  (ibid., 
t.  I ,  n°  t  a  1 ). 

Après  la  suppression  de  l'ordre  du  Temple,  la 
maison  de  Laumnsse,  arer  ses  dépendances,  en- 
tra dans  le  patrimoine  des  chevaliers  de  Saint- 
Jean  de  Jérusalem ,  en  vertn  d'une  ordonnance 
du  bailli  et  juge  de  la  Terre  do  liàgé,  —  Man- 
damut  qiiatenus  omnes  donuj$  et  grangias  que  quon- 
damjuerunt  de  online  militie  Templi.  .  .  Guitlelmo 
de  Ulmo,  preceptori  domu»  Uo$pitalit  de  Ëtpeit- 
tia...  detibereti»,  tBia  (arcli.  du  Rhône,  fonds 
de  Malte,  H  a5).  —  Rtygnautz  de  Fay,  coman- 
dourt  de  la  Muci  et  d'Etpeyue,  1 343-1 358  (Do- 
cum. lingiiist.  de  l'Ain,  p.  (55).  —  La  comman- 
derie  de  la  Muue,  157a  (arch.  de  l'Ain,  H  8i3, 
f  10  r°).  —  Laumu$$e,  comnmnderie,  ïïiii*  s. 
(Cassini).  On  continua  néanmoins  à  lui  donner 
parfois  le  titre  de  préceptorerie ,  —  Anthonius  de 
Moneuc,  preceploi'  domu»  Mucie  ordinit  milicie 
Sancti  Johanit  Jhet-utalem,  l'iSg  (arch.  de  l'Ain, 
H  79a,  f*  13  r°).  —  Preceptoria  Muttie,  i538 
(censier  de  la  Vavrette,  f°  1).  —  Praeceptoria  de  la 
Mutte,  1670  (Benelica  dioc.  lugd.,  p.  a6i). 

La  rommandorie  de  Laumusse  comptait  neuf 
laenJjros  :  iMumuae ,  Vavrette ,  Etpeytie ,  le  Temple 
Sainct  Martin,  Theytsongn.  tiemnoz,  Bocarnot  ou 
Coloigniac,  Etcopey,  Etcole,  167!  (arch.  du  Rhône, 
H  3a'48,f''  a  r»). 

Laumusse  était  une  seigneurie  on  toute  justice 
du  bailliage  de  Bourg. 

LitMussE,  h.,  c°*  de  Vernoux. 

LiiiRis,  anc.  (ief,  c"'  di'  Muntlucl. 

LiiRENDiKHE  (La),  cuiss.  alU.  du  Durlet,  c"  de  Va- 
r.imbon. 

Lalbbndikre  (La).  ni°"  is.,  c"  de  Varambon.  —  Al 
tiuu  de  iMuranderi,  i34i  env.  (terrier  du  Temple 
de  Mollissole,  f  3o  v°). 

Lae»i!»ts  (Les),  h.,  c"  de  Cras-siir-Royssouze. 

Laurette  (La  Cuapelle-de-),  chapelle  et  triage, 
r"  de  Sainte-Julie. 


Ladzan,  étang,  c°"  de  Cordieux. 

Ladzanne  (La),  lieu  dit,  c°*  de  l'Abergement-de- 
Varcy. 

Laval,  II,  c"  de  Bàgti-la-Ville.  —  Laval,  i34!i 
(arch.  de  la  Côle-d'Or,  B  Sôa,  f"  aa  r°).  —  De 
Valle,  pan-oehie  Baugiaci  ville,  i439  (arch.  de 
l'Ain,  H  799,  f°  175  r"). 

Laval,  h.,  c°°  de  Foissiat.  —  De  Valle  in  Foiitiaco, 
i335  env.  (terrier  de  Teyssonge,  f°  a6  r°). 

Laval,  h.,  c"'  do  Vonnas.  —  De  Valle,  patTo- 
chie  de  Vonna,  i443  (arch.  de  l'Ain,  H  798, 
f  698  r"). 

Lavancue,  h.,  c'"  d'Anglefort.  —  iMvenches,  i4t3 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  904,  f  i33  r°).  — 
iMvenchet , parrochie  InflafoUi,  i5io  (ié«d.,B  971, 
f  918  r"). 

Lavanche,  m°°  is. ,  c""  de  Ghavornay.  —  Ijxvanchia, 
xii°  s.  (Guigue,  Topogr. ,  p.  197). 

Lavanche  (La),  loc.  disp.,  à  ou  près  Lacoux.  — 
l/ocui  qui  dicitur  la  iMvanchi,  1970  (arch.  de 
l'Ain,  H  971). 

Lavancbes  ou  Lavanche,  loc.  détr.,  k  ou  près  Bàgé- 
la-Ville.  —  P.  de  Lavanchei,  i344  (arch.  de  la 
Côtfrd'Or,  B  559,  f°  1  y').  —  P.  de  LavancKia, 
iWi  (ibid.,  f  3  r°). 

Lavans,  lieu  dit,  c°*  de  Serrièros. 

Lavass,  h.,  c"*  de  Thézillieu. 

Lavar,  h.,  c°'  de  Montagnat.  —  La  Val,  parroi»$e 
de  Montagniat,  i563  (arch.  de  l'Ain,  H  993, 
f°  35  V). 

Lavaret  (Le),  lieu  dit,  c"*  de  Belley. 

Late-Ccl  (Le),  ruiss.  affl.  du  Vengeron. 

Lave!«s,  h.,  c°*  do  Longecombe. 

Lavillat,  h.,  c"'  de  Corveissial.  —  La  Villiat, 
xvui'  s.  (Cassini). 

Lavours,  c°' du  c*"  de  Belley.  —  Lavatorium,  11 35 
env.  (arch.  de  l'Ain,  H  4oo,  copie  de  i653).  — 
Villa  de  Lavour,  i345  {ibid.,  H  4oo).  —  Lavort, 
i346  (arcli.  de  la  Côte-d'Or,  B  84i,  f  47  r°); 
i563  (ibid.,  B  io453,  f°  107  r").  —  Apud  La- 
viirum,  i46o  (ibid.,  B  769  bi»,  f°  39  r°).  —  La- 
vour, 1670  (enquête  Bouchu). 

En  1789,  Lavours  était  une  communauté  du 
bailliage,  élection  et  suhdélégation  do  Belley, 
mandement  de  Rossillon. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Genève,  ar- 
chiprétré  de  Flaiieu ,  était  sous  le  vocable  de  saint 
l'iorre;  le  droit  de  présentation  à  la  cure  apparte- 
nait aux  chanoines  de  Belley,  qui  l'avaient  acquis 
de  l'évéque  de  Genève,  au  commencement  du 
xïii'  siècle. 

Au  XTiu*  siècle,  la  seigneurie  de  Lavours  appar- 
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tenait  aux  abbés  d'Hautecombe ,  en  Savoie;  elle 
ressortissait  au  bailliage  do  Belley. 

A  l'époque   intermédiaire,   Lavours   était   une 
municipalité  du  canton  de  Ceyzérieu,  district  de 
Belley. 
Lavodb  (Lï),  anc.  lieu  dit,  c°"  de  Rignieuï-le-Franc. 

—  Pratum   situm    al   Lavor,   1285   (Polypt.    de 
Saint-Paul  de  Lyon,  p.  34). 

Latocx  (Le),  h.,  c°"  de  Léaz.  —  Le  Lavoux,  i&li'j 

(stat.  post.). 
Latobx  (Le),  anc.  lieu  dit,  c"  de  Pont-d'Ain.  — 

Loco   dicto    du  Lavoux,  l'i'jg    (arch.    de    l'Ain, 

H  8oi). 
Lata,  anc.  lieu  dit,  c°"  de  Curtafond.  —  Terra  dicta 

de  Layam ,  1 335  env.  (torrier  de  Teyssonge ,  f  a  i  v°). 
Lata,  loc.  disp.  qui  parait  avoir  été  située  non  loin 

d'Izenave.  —  Li  feus  est  cil  de  Laya   de   Ysinava , 

1299-1369  (arch.  de   la    Côte-d'Or,    B   io455, 

f  22  r"). 
Lata,  anc.  bois,  c°'  de  Saint-Jean-de-Thurigneuï. 

—  Nemus  de  Laya,  1985  (Polypt.  de  Saint-Paul 
de  Lyon,  p.  85). 

Lava,  anc.  mas,  c°"  de  Saint-Marcel.  —  Mansus  de 
Laya,  in  parrochia  Sancti  Marcelli,  lagg-iSôg 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io455,  f  19  v"). 

Latat,  h.,  c"  de  Boissey.  —  Layacus,  i356  (arch. 
du  Rhône,  terrier  de  Sermoyer);  i439  (arch.  de 
l'Ain,  H  792,  f  26a  v°).  —  Layat,  1847  (stat. 
post.). 

Laïe,  anc.  fief,  à  ou  près  Messimy.  —  Philippus  de 
Laya,  domicellus,  1286  (Polypt.  de  Saint-Paul 
de  Lyon,  p.  69).  —  Huguenin  de  Laye,  seigneur 
de  Maximieu,  1398  (Bibl.  Dumb.,  t.  1,  p.  3'î2). 

Latr,  domaine,  c"' de  Neuville-sur-Rcnon.  —  Laya, 
i395  (Guigue,  Docum.  de  Donibes,  p.  3o3).  — 
Laye,  1898  {ibid.,  p.  353).  —  Leya,  ihgo  (ter- 
rier des  Chabeu,  i°  1). 

Late,  h.,  c"*  de  Saint-Didier-d'Aussiat.  —  Leya, 
1 4 1 0  env,  (  terrier  de  Saint-Martin ,  f °  7  2  v°  ). 

Late,  h.,  c"  de  Sandrans. 

Latebs  (Les),  h.,  c"'  do  Montrevel. 

Laïriat,  m""  is. ,  c"'  do  Montanges. 

Latsens,  anc.  fief,  c"'  de  Saint-Étienne-sur-Cha- 
laronne. 

Ce  fief,  avec  poype,  était  de  la  mouvance  des 
seigneurs  de  Bresse. 

L^AL,  h.  et  anc.  fief,  c"  de  Saint-Bénigne.  — 
Domus  de  Laya  cum  forlalitiis  etfossalis,  1272 
(Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  19).  — 
Dominus  de  Laya,  i344  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  552,  f°  4  v°). —  Domus  fortis  de  Layaco,  man- 
damenti  Ponlisialliutti ,   i447    {ibid.,   B    io443, 


p.   85).  —   Leal,   i536   (Guichenon,   Bresse  et 
Bugey,  pr. ,  p.  42). 

En  1789,  Léal  était  un  village  do  la  paroisse 

de  Saint-Bénigne.  Au  point  de  vue  féodal,  c'était 

•une  seigneurie  avec  maison   forte,   moyenne   et 

basse  justice,  dont  Renaud  de  Léal  fit  hommage, 

en  1272,  à  Amédée  V  de  Savoie,  sire  do  Bâgé. 

—  Ogerius  de  Leia,  iai4  (Cart.   lyonnais,   t.  I, 
n°  122). 

L^AL,  écart,  <■"'  de  Vonnas. 

LiAZ,  c°'  du  c""  de  Collonges.  —  Leya,  127a  (arch. 
do  la  Côle-d'Or,  B  1287).  —  Laya,  1286  {ibid., 
B  1229).  —  jiy"!  »44l  (ibid.,  B  1101, 
f°  432  r°)-,  i46o   {ibid.,  B  769  bis,  f"33i  r"). 

—  Lyaz,  i553  {ibid.,  B  7f)9,  f°  389  r°). —  Le» 
murailles  du  bourg  de  Lya,  i553  {ibid.,  {"  35o  r°). 

—  Leal  en  Sacoye,  i65o  (Guichenon.  Bresse, 
p.  101).  —  Léaz,  i85o  (Ann.  de  l'Ain). 

En  1789,  Léaz  était  une  commimautô  du  bail- 
liage et  siibdélégation  de  Gex,  élection  do  BoUey. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Genève,  ar- 
rhiprétré  du  Bas-Gex,  était  dédiée  à  saint  Araand; 
les  abbés  de  Paverne  présentaient  à  la  cure.  11  y 
avait  à  Léaz  un  prieuré  fondé  par  les  religieux  de 
Payerne.  —  Parrochia  ville  de  Leya,  1279  (arch. 
de  la  Côte-d'Or,  B  1287).  —  Curatus  de  Laya, 
i365  env.  (Bibl.  nat.,  lat.  ioo3i,  C  89  r").  — 
Prioratus  Aye,  i46o  {ibid.,  B  769  A(»,  f°  i44  r°). 

—  Le  prieur  de  Lya,  1^53  {ibid.,  B  769,  f°678v°). 
En  tant  que  seigneurie,  Léaz  appartenait,  au 

xiii"  siècle,  aux  seigneurs  de  Balon  qui  le  vendi- 
rent, en  1272,  à  Simon  de  Joinvillo,  sire  de 
Gex,  dont  le  successeur  le  prit  on  fief  d' Amédée  \ 
de  Savoie,  en  1286,  —  Castrmn  de  Laya,  1285 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  1229).  • —  Le  fief  de 
Leal,  a  cause  d'Yenne,  i536  (Guichenon,  Bresse 
et  Bugey,  pr.,  p.  59). 

Léaz  est  l'une  des  paroisses  du  pays  de  Gex 
que  le  traité  de  Lyon  réservait  aux  ducs  de  Sa- 
voie; sa  réunion  à  la  France  no  date  que  du 
traité  de  Turin  (1760). 

A  l'époque  intermédiaire,  Léaz  était  une  mu- 
nicipalité du  canton  de  Collonges,  district  de 
Gex. 

L^Az,  écart,  c"  de  Brénaz.  —  La  grange  de  Laya, 
i843  (État-Major). 

LiAZ-suR-EsGRiviEU ,  auc.  seigneurie  du  bailliage  de 
Belley,  c"'  de  Mas^ignieu-de-Rives.  —  Domina  del 
Laya,  121 3  (Cart.  lyonnais,  t.  I,  n°  117). 

LÈSE  (La),  grange,  c"  de  Thézillieu. 

Léchaud,  h.,  c"'  de  Belley. 

Lien  ÈRE   (La),   m™  is. ,    c"'   d'Ambérieu-en-Bugey. 
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—  A  la  Lechteri,  i344  (arch.  de  la  Côle-d'Or, 
B  87o,f°i3()  r"). 

LÉcaÈRE  (La),  f.,  c°'  de  Brénod.  —  Lm  Leicheri, 
laGg  (arch.  de  l'Ain,  H  36.S). 

Léchïbe  (La),  écart,  c"  de  BressoUes. 

Léchèbe  (La),  c"*  de  Chézery.  —  La  Lecheie,  1680 
(arch.  de  l'Ain,  H  ao8). 

Léchère  (La),  h.,  c°"  de  Curtafond. 

LÉcaiiiE  (  La  ) ,  ham.  c°'  de  Marsonnas.  —  Matuu»  Gi- 
rardi  de  Lescheria,  situ»  in  parrochia  de  Marzo- 
nay,  1273  (Guiciienon,  Bresse  et  Biigej,  pr. , 
p.  16).  —  La  Lechiri,  i345  (arch.  du  Rhône, 
terrier  de  Saint-Martin,  I,  f°  1  v°).  —  La  Le- 
chiry,  1/196  (arch.  de  l'Ain,  H  856,  C  169  r°). 

Léchèke  (La),  lieu  dit,  c°*  de  Mionnay.  —  La 
Letcheri,  1388  (Guigue,  Docum.  de  Dombes, 
p.  935). 

Léchèbe  (La),  lieu  dit,  c°*  de  la  Pcyrouze.  —  La 
Leschieri,  ia()9-i369  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  iû455,  f°  45  r°). 

LccBÈnE  (La),  lieu  dit,  c"  de  Pouilly-Saint-Genis. 

—  Territorium   de  Lesckiery,  1897  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  1095,  f°  196  r").' 

Léchère   (La),   lieu    dit,  c'"   de    Saint^Martin-le- 

Chàlel.   —   La  Lechiri,    lAio   env.   (terrier   de 

Saint-Martin,  f°  A4  r°).  —  La   Letchere,  lAgS 

env.  (ihid.,  ("  a  r°). 
Léohère-ii'Armoxdes  (La),  c"'  de  Chalamont  —  La 

Lechteri    d'Armondet,    i433    (arch.    de    l'Ain, 

H  i4i). 
Lécuères  (Les),  lieu  dit,  c°'  d'Izernore.  —  Le»  Le»- 

chieret  d' Yzentvre ,  1 4 1 9  (  arch.  de  la  CôteMl'Or, 

B  807,  f°  37  v"). 
Lécuères  I  Les),  lieu  dit,  c"'  de  Tossiat.  —  h  lerri- 

torio  de  les   Leschieyres ,  juxta  villam  que  dicitur 

Donçona,  1367    (Guigue,    Docum.   de   Dombes, 

p.  163). 
Lécherette  (La),  f.,   c"   de   Curciat-Dongalon.  — 

Letchereta,  parrochie  Curciaci,  i439  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  738,  f°  608  r"). 
Lécherolles  (Les),  Ioc.  disp. ,  à  ou  près  Reyrienx. 

—  Apud  Letchirole» ,  ia3i  (Docum.  de  Dombes, 
l'-.95)- 

Lèches  (Les),  lieu  dit,  r"  d'Eyoges.  —  Ad  letcha» 

de  Evogiis,  iai3  (Guigue,  GartuL  de  Siint-Sul- 

pice,  p.  68). 
Lèches  (Les),  anc.  mas,  à  ou  près  Saint-Nizier-le- 

Désert.  —  Mantut  de  le»  Le»che»,  1948  (Bihl. 

Dumb. ,  t.  I,  p.  i5o). 
LÉrn?iDnAS,  h.,  c°"  de  Confrançon.  —  L'Effondras, 

iviii'  s.  (Cassini). 
Lkoneu,  Ioc.  depuis  longtemps  disparue  qui  a  légué 


son  nom  à  un  étang  de  la  commune  du  Plantay. 
—  Etang  Legneu,  1867  (Carte  hydrogr.  de  la 
Dombes,  feuille  8). 

LÉGNEux,  f.  et  étang,  c"'  de  Versailleux. 

Lèlex,  c°'  duc""  de  Gex. 

En  1789,  Lélex  était  une  communauté  du 
bailliage  et  subdélégation  de  Gex,  élection  de 
Belley. 

Son  église  paroissiale,  annexe  de  celle  de  Ché- 
zery,  diocèse  de  Genève,  archiprétré  de  Ghamp- 
fromier,  était  sous  le  vocable  de  saint  Michel; 
l'abbé  de  Chézery  présentait  à  la  cure. 

Au  point  de  vue  féodal,  Lélex  dépendait  de  la 
Terre  de  Chézery.  Sa  réunion  à  la  France  date 
du  traité  de  Turin  (1760).' 

A  l'époque  intermédiaire,  Lélex  était  une  mu- 
nicipahté  du  canton  et  district  de  Gex. 

LÈLiNAz,  h.,  c°'  d'Izieu. 

Lempinet,  lieu  dit,  c"  de  Saint-Jean-le-Vieui.  — 
Letpiney,  xvii'  s.  (titres  de  la  famille  Bonnet). 

Lent,  c"'  du  c°°  de  Bourg.  —  In  comitatu  Lugdu- 
netisi,  Lentis  villam ,  853  env.  (Diplôme  de  l'em- 
pereur Lothaii-e  pour  l'Eglise  de  Lyon,  apud 
D.  Bouquet,  t.  VII,  p.  891).  —  Ecclesia  de 
Ijentis,  984  (Cart.  lyonnais,  t.  I,  n°  9).  —  De 
Lent,  ii45  env.  (Guigue,  Docum.  de  Dombes, 
p.  35).  —  Fossati  ville  de  Lent,  1374  (Bibl. 
Dumb.,  t.  II,  p.  188).—  Villa  de  Lenli,  1887 
(Guichenon,  Savoie,  pp.,  p.  163).  —  Lent  en 
Dombe»,  t655  (visites  pastorales,  f"  aAg), 

En  1789,  Lent  était  une  communauté  chef-lieu 
de  chàtellenie,  de  la  principauté  de  Dombes,  — 
Chastellenie  de  Lent,  1567  (Bihl.  Dumb.,  t.  I, 
p.  478);  —  élection  de  Bourg,  sénéchaussée  et 
subdélégation  de  Trévoux. 

Son  églisi'  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prétré de  Sandrans,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Germain;  le  chapitre  métropolitain  de  Lyon  pré- 
sentait à  la  cure.  —  Ecclesia  de  Lent,  laSo  env. 
(Pouillé  de  Lyon,  f °  ii  v°).  —  Vicayros  de  Lent, 
1376  (Arch.  nat.,  P  1891,  cote  573).  —  Lent: 
Egltse  panochiate,  Saincl  Germain,  161 3  (visites 
pastorales,  f°  90  r°). 

Ijent  appartenait,  au  x'  siècle,  à  des  gentils- 
hommes dont  les  droits  passèrent,  au  xin'  siècle, 
aux  sires  de  Beaujeu.  Depuis  lors.  Lent  resta 
toujours  uni  au  domaine  des  souverains  de 
Dombes.  —  Rainardus  de  Lent,  1100  (Recueil 
des  chartes  de  Cliiny,  t.  V,  n°  8744).  —  Castrum 
de  Lent,  1887  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  548, 
f°  4ir°). 

A    l'époque    intermédiaire,    Lent-en-Dombes 
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était  une  municipalité  du  ranton  et  district  de 
Bourg. 

Lest,  h.,  c°'  de  ViUette.  —  De  Lento,  laSo  (Bibl. 

Duiub. ,  t.  II,  p.  98). 
Lent,    ioo.   disp. ,  c°'  de   Bressolles.  ■ —  Campus  de 

Lento,    laSo    (Guigue,    Docuni.    de    Dombes, 

p.  93). 
Lentet   (Le),   miss.,    c°°  de    Lent.   —   Riperia  de 

Lentetn,  in  parrockia   de   Lent,    ia7'4    (Guigne, 

Docum.  de  Dombes,  p.  198). 
Lentet,  f. ,  c"  de  Chalamont. 
Lépine,  h.,  c°"  de  Malafrelaz. 
Lépinaï,   anc.   fief,  c°°  de  Cras  -  sur  -  Reyssouze.  — 

Lespiney,  \Mili   (Guigue,  Topogr.,   p.  199).  — 

Seigneur  de  Lespiney,  i65o  (Guiohenon,  Bresse, 

P-  63). 

Ce  fief ,  avec  maison  forte,  avait  été  démembré, 

en  lUlilx,  de  la  seigneurie  d'Attignat. 
LfaiED,  lieu  dit,  r°"  de  Lagnieu. 
Leschaux,  h.,  c°°  de  Domsure. 
Leschkre  (La),   ruiss.    affl.  de  la   Reyssouze,  coule 

sur  les  c"'  de  Certines  et  de  Tossiat. 
Lescbèbes  (Les),  ruiss.  afll.  de  la  Valserine. 
Leschèbes  (Les),  h.,  c""  de  Villemotier. 
Lescheiioux,  c"'  du  c°°  de  Saint-Trivier-de-Courtes. 

—  Lescherous ,  1  a  3 1  (  Guichenon ,  Bresse  et  Bu- 
gey,  pr. ,  p.  1  a.)  —  Lescheroux,  i3G5  env.  (Bibl. 
nat. ,  lat.  ioo3),  f°  ai  r°).  —  Lescerous,  i548 
(pancarte  des  droits  de  rire).  —  Lecheroux,  1789 
(Fouillé  de  Lyon,  p,  4o). 

Avant  la  Révolution,  Lescheroux  était  une 
communauté  du  bailliage,  élection  et  subdéléga- 
tion de  Bourg,  mandement  et  justice  d'appel  de 
Saint-Trivier. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prétré  de  Bourg,  était  sous  le  vocable  de  saint 
André  et  à  la  collation  de  l'archevêque  de  Lyon. 

—  Panochia  de  Lescherous,  la/ia  (bibl.  du  Lyon 
nais,  p.  463). —  Lescheroux  :  Eglise  parrochiale, 
S.  André,  i6i3  (visites  pastorales,  f°  181  v°). 

Au  point  de  \ue  féodal,  Lescheroux  était  de 

la  mouvance  des  sires  de  Bàgé. 

A  l'époque  intermédiaire,  Lescheroux  était  une 

municipalité    du    canton    de    Saint -Trivier- de - 

Courtes,  district  de  Pont-de-\  aux. 
Lesehna,  anc.  lieu  dit,  c"'  de  Corbonod.  —  En  Le- 

ternan,    i4oo   (arch.   de  la  Côte-d'Or,   B  908, 

f  39  r"). 
Leudes  (Les),   lieu  dit,   c"'  de  Saint-Trivier-sur- 

Moignans. 
LïBDON  ou  LuiDON,  f . ,  c°"  de  Lompnas. 
Leuïes,  h.,  c"'  de  Coligny. 


Ledzièbe  (La),  h. ,  c°" de  Saint-Trivier-de-Courtes. — 
Loseria,  i4i()  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  718, 
table).  —  La  Losiery,  i439  {ihid.,  B  7a a, 
f  38  r°). 

Levée  (La),  anc.  lieu  dit,  c"'  de  la  Boisse.  —  Pra- 
lum  de  la  Leva,  mk']  (Bibl.  Dumb.,  t.  II, 
p.  119).  —  Pons  Levaie,  is63  (ibid.,  p.  iSg). 

Levée  (La),  h.,  c°"  de  Ceignes,  —  Johannes  de 
la  Leva,  1299-1369  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
Bio455,  f°  78r'').  ' 

Levée  (La),  h.,  c"'  de  Replonges. —  Levala,par- 
rochie  Replongii,  149a  (arch.  de  l'Ain,  H  79.5, 
f°  3)3  r°).  —  La  Ijcva,  1670  (ibid.,  H  807, 
f  a 33  r°). 

Levée  (La),  h.,  c"*  de  la  Tranclière. 

Leteitbe  (La),  lieu  dit,  c"'  de  Brénod. 

Levens,  Ioc.  détr. ,  à  ou  près  Contrevoz.  —  Le- 
vens,  1359  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  844, 
f  54  r°).' 

Levobet,  Ioc  disp.,  à  ou  près  Lochieu.  —  Levorel, 
terres  de  là  le  pont  d'Osan,  xviii'  s.  (arch.  de 
l'Ain,  H  4oo). 

Leïbï,  h.,  c"'  de  Versailleux.  —  Chez-Levri,  18 '17 
(stat.  post.). 

Leymen,  lieu  dit,  c°"  de  Lompnas. 

Levment,  c"'  du  c°"  de  Lagnieu.  —  Lemencium, 
iii5  env.  (Guichenon.  Bresse  et  Bugey,  pr., 
p.  992).  —  Leimenz,  laia  (arch.  de  l'Ain, 
H  a 38).  —  Leimen,  c.  obi.  laaa  (Cart.  lyonnais, 
t.  I,  n°  187).  —  Leemenl,  laaS  env.  (arch.  de 
l'Ain,  H  9  38).  —  VMa  de  Leimenz,  19  3.5  env. 
(ibid.,  H  987).  —  Lemenz,  ia5o  env.  (pouillé 
de  Lyon,  f°  i5  v°).  —  Leymeiiz,  laûO  (Cart. 
lyonnais,  t.  II,  n°  53 1).  —  Castra  Sancti  Germani 
et  de  Ijoymenco,  iSi'i  (Guichenon,  Savoie,  pr., 
p.  i49).  —  De  Leyment,  3890  env.  (pouillé  nis. 
de  Lyon,  f°  8).  —  Leymentz,  i85o  (pouillé  de 
Lyon,  f  i3  r°).  —  Leymen,  i885  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  871,  f  387  r").  —  Leyment  et 
Leymenz,   1617  (arch.  de  l'Ain,  G  4i). 

Avant  la  Révolution,  Leyment  était  une  com- 
munauté du  bailliage,  élection  et  subdélégation 
de  Belley,  mandement  de  Saint-Germain-d'Ambé- 
rieu. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prétré  d'Ambronay,  était  dédiée  à  saint  Jean- 
Baptiste;  l'abbé  d'Ambronay  présentait  à  la  cure. 
Il  y  avait,  dès  le  xii"  siècle,  à  Leyment,  un  prieuré 
des  moines  d'Ambronay.  —  Lemenz  (pri[oratu*\) , 
1  a5o  env.  (pouillé  de  Lyon,  f°  i5  v°).  —  En 
l'église  Saint  Jean  llntisle  de  Leymen,  i493  (Ma- 
sures de  rile-Barbe,  t.  1,  p.  889). 
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Leyraent  était  une  dépendance  de  la  seigneurie 

de  la  Servelte. 

A  l'époque  intermédiaire,  Leyment  était  une 

niiiniripaliti'  du  canton  de  Lagnieu,  district  de 

Saint-Ranibert. 
Lriiiat,  village,  c°'  de  Poncin. —  Leymiacu$,  1999- 

1.369  (="■'■•'•  de  la  Côte-d'Or,  B  ioû55,  f  ()'i  v°); 

i4i9   (arcli.    de   l'Ain,    E    '180).   —   Leymiaz, 

i6o4  (arcli.  de  Jujuricux). 

En  1789,  Leymiat  était  un  village  de  la  pa- 
roisse de  Ponrin  et  dépendait,  au  point  de  vue 

féodal ,  de  la  baronnie  de  la  Cueille. 
Lktnadds  (Lbs),  h.,  c""  de  Garnerans. 
'Lktptedi,  loc.  détr. ,  à  ou  près  Miribel.  —  Leypen, 

1385  (Polypt.  de  Saint-Paul  de  Lyon,  p.  3.5). 
Leyriat,  m°"  is.,  r"'  de  Montanges.  —  *Lariacut.  — 

iMyriat,  iS'iy   (stat.  post.). 
Letrikux,  lieu  dit,  c"  de  Condamine-la-Dove. 
Levrix,  loc.  disp.,  à  ou  près  Sutricu.  —  *Larianus. 

—  £1»  Leyritu,  i34.5  (arcli.  de  la  Côte-d'Or, 
B  775,  f"78  »"). 

Lki'ssird,  c"  du  c°°  d'Izernore.  —  Leyttarl,  1299- 
1.369  (âi^h.  de  la  Cote-d'Or,  B  io'i.j5,  f"  «a  r°). 

—  De  Eanrl,  iSa.')  env.  (pouillé  ms.  de  Lyon, 
f  8).  —  De  exarto  de  Chapia,  1.356  (arili.  de 
PAin,  H  53).  —  Letmrl,  i365  env.  (Bil)l.  nat. , 
lat.  ioo3i,  f°  17  v°).  —  L'Eêtarl,  1671  (  Bene- 
licia  dior.  lugd.,  p.  aS'i).  —  Leytsard  en  Bugey, 
tttbdéUgation  de  Belley,  1764  (arcli.  de  l'Ain, 
C  4a4).  —  Laittard,  1  85o  (Ann.  de  l'Ain). 

Avant  la  Révolution,  Leyssard  était  une  com- 
munauté de  l'élection  de  Belley,  de  la  subdéléga- 
tion di'  Nantua  et  du  uiandement  de  Poncin. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  I.\on,  ar- 
cliiprétré  de  Nantua,  était  sous  le  vocable  de 
l'Assomption;  le  prieur  de  Nantua  présentait  à  la 
cure.  —  Leysmrt,  laâo  env.  (pouillé  de  Lyon, 
f  i5  v°).  —  Eccletia  de  Leytart  et  de  Chapia, 
i35o  env.  (ibid.,  f  i3  r°).  —  Curalu»  de 
Exarto  de  Chapia,  j356  (arch.  de  l'Ain,  H  53). 

Dans  l'ordre  féodal,  Leyssard  dépendait  de  la 
baronnie  de  Poncin. 

A  ré])oque  intermédiaire,  Leyssard  était  la  mu- 
nicipalité clief-lieu  du  canton  de  ce  nom,  district 
de  Nantua. 
Letzikv,  h.,  c"  de  Pollieu. —  *Letincui. —  Leytiou, 
i346  (arch.  de  la  Côt.--d'Or,  B  84i,  f°  19  r"); 
1  '109  {ibid.,  B  84a,  f°  69  r°).  —  Leytieu,  i36i 
(Gall.  christ.,  t.  XV,  instr.,  c.  3a6).  —  Apttd  Ley- 
tiacum,  1493  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  859, 
f°6o9).  —  Lézieu,  18 44  (Etat-Major). 
Léziiox   (Le  Gr.i\d-  et    Le    Petit-),  écarts,  c"  de 


Civrieux.  —  Latiacm,  iio3-iio4  (Recueil  des 
chartes  de  Chmy,  t.  V,  n°  383i). —  Laytiacut, 
1399-1869  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io455, 
f°  19  r°).  —  Lezieu,  xvni*  s.  (Cassini).  —  Le- 
zieux,  i84i  (État-Major). 

Lézienx,  en  tant  que  fief,  était  possédé,  aux 
xiii*  et  xiï'  siècles,  sous  l'hommage  des  sires  de 
Villars,  puis  sous  celui  de  l'Eglise  de  Lyon,  par 
des  gentilshonmies  qui  en  portaient  le  nom.  — 
Artatidui  de  l^iyseu,  miles,  1237  (Guigne,  Do- 
cum.  de  Doinbcs ,  p.  110).  —  G.  et  St.  de  L[a]y>- 
»e«,  milites,  1985  (Polypt.  de  Saint-Paul  de 
Lyon,  p.  183). 

LiziNE,  anc.  chapelle  rurale,  <•"'  de  Billiat. 

Lhcis,  ch.-l.  de  c°°  de  l'arrondissement  de  Belley. 

—  Villula  Lolios  (corr.  :  Lohios'l),  869  (Gui- 
chenon,  Bresse  et  Buj^ey,  pr.,  p.  ri 25).  —  Lueys, 
1191  (ibid.,  pr.,  p.  934);  1999  (arch.  de  l'Ain, 
H  46);  1339  (ibid.,  H  339).  —  Lueis,  1303 
(Recueil  des  chartes  de  Cluny,  t.  V,  n°  kUo'j, 
ms.  D).  —  Lues,  1909  (arch.  de  l'Ain,  H  343). 

—  Luyeis,  i35o  env.  (pouillé  de  Lyon,  f°  i5  v"). 

—  Burgum  novum  et  burgum  vêtus  de  Lueys, 
i3i3  (arch.  de  l'Ain,  H  46).  —  Loys,  itiag 
(arch.  delà  Côte-d'Or,  B  847,  f"  46  r°  el patsim). 

—  Luys,  1499  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  847, 
f°  54  r°);  1703  (arch.  de  l'Ain,  E  106,  f°  7  r°). 

—  L'Huis,  xïii"  s.  (ibid.,  H  1).  —  Lhuis,  1670 
(enquête  Bouchu). 

Avant  1790,  Lhuis  était  une  communauté  de 
l'élection  et  sulnlélégation  de  Belley,  mandement 
deBossillon  et  justice  du  comté  de  Grosiée. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prétré  d'Aiiibronay,  était  sous  le  vocable  de  l'As- 
somption et  à  la  collation  de  l'abbé  de  Saint-Ram- 
bert.  L(;s  religieux  de  cette  abbaye  avaient  fondé 
à  Lhuis  un  prieuré  de  leur  ordre.  —  Cella  Sanclae 
Mariae  de  Lueys,  1191  (Guiclienon,  Bresse  et  Bu- 
gey, pr.,  p.  334).  —  Parrochia  de  Lueis,  1379 
(Grand  cartuL  d'Ainay,  t.  Il,  p.  i46).  — •  Piij- 
ralus  de  Lueys,  i3i3  (arch.  de  l'Ain,  H  46).  — 
Luis,  sous  le  patronage  de  l'Assomption  de  Notre 
Dame,  i655  (visites  pastorales,  f°  65). 

Entant  que  seigneurie,  Lhuis  était  de  l'ancien 
domaine  des  sires  de  la  Tour-du-Pin,  plus  tard 
dauphins  de  Viennois.  Le  traité  de  Paris  de  i355 
attribua  Lhuis  aux  comtes  de  Savoie.  —  Castrum, 
villa  et  mandamentum  de  Luys,  iMi'j  (arch.  de 
la  Cote-d'Or,  B  io443,  p.  ii3).  —  Le  fief  de 
Luys,  a  cause  de  Rossillon,  i536  (Guichenon, 
Bresse  el  Bugey,  pr.,  p.  59). 

A  l'époque  intermédiaire,  Lhuis  était  la  uiu- 
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nicipalité  chef-lieu  du  oanton  de  ce  nom ,  dis- 
trict de  BeUcy. 
LiAOES  (Les),  anc.  mas,  à  ou  près   Dompierre-de- 
Clialamont.  —  Mansus  de  les  Lxjace»,  i  "99-1869 
(ai-ch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io455,  f  3  v").' 
LusDON,  écart,  c°'  de  Pérouges. 
LiAnDET  (Le),  h.,  c°"  de  Villemotier. 
LiATTES   (Les),   étang,   c"*  de   Civrleui.   • —   Terra 
dicta  de  la  Lyata,  iaS5  (Polypt.  de  Saint-Paul 
de  Lyon,  p.  8a). 

Lices  (Les),  anc.  lieu  dit,  c°'  de  Replonges.  —  En 
le$  Licet,  i344  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  553, 
P  38  v"). 

Licui,  section  cadastrale  de  la  c"°  de  Vcyziat.  — 
*Li»»iacut.  —  Juxta  terras  de  Litsiaco,  i4io  (cen- 
sier  d'Arbent,  f"'  Ua  r°  et  68  v°).  —  Iter  per  quod 
itur  de  Veysia  versus Liê$ia ,  i4io  (ibid.,  f°  69  v°). 

LiciED,  loc.  détr.,  à  ou  pri^s  la  Burbanche.  —  *Li- 
ciacus.  —  Rupis  de  Liceu  que  est  super  Vulben- 
chias,  ii3o  env.  (Giiigue,  Cart.  de  Saint-Sul- 
pice ,  p.  5  ).  —  De  Liceo ,  1 1  '1 9  (  ibid. ,  p.  19). 
—  Liciou,  i385  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  845, 
f  87  v"). 

Lie  (La),  h.,  c"'  de  Messimy. 

Lie  (La),  h.,  c"'  de  Replonges.  —  La  Ly,  par- 
rochie  Replongii,  iMg  (arch.  de  l'Ain,  H  799, 
f°  2i3  r°).  — ■  La  Ly,  xviii'  s.  (Cassini). 

Lie-Beumont  (La),  c""  de  Replonges.  —  La  Ly  Ber- 
mont,  parrochie  Replongii,  i439  (arch.  de  l'Ain, 
H  799,  P  387  v"). 

LiE-BoLUOBX  (La),  anc.  lieu  dit,  c"°  de  Bàgé-la- 
Ville.  —  En  la  Ly  Bollioux,  i538  (Censier  de  la 
Vavrette,  p.  ia3). 

LiE-CoLOKONCE  (La),  loc.  disp.,  c"°  de  Feillcns.  — 
La  Li  Coloronce,  j33  5  (terrier  de  Bàgé ,  f°  i3). 

LiE-LosoE  (La),  f.,  c""  de  Bàgé-la-Ville.  —  Pascua 
communia  de  Li  Longi,  y'ihh  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  55a,  f°  19  r").  —  En  la  Ly  Longe,  i538 
(censier  de  la  Vavrette,  f°  aAC). 

LiE-MoccoLSE  (La),  h.,  c""  de  Replonges.  —  La  Li 
tnocousa,  i344  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  55a, 
f°  36  r°).  —  Apud  Lyam  nuncupatam  la  Ly  Moc- 
cousa,  parrochie  Replongii,  ih.iç}  (arch.  de  l'Aiu, 
H  799,  f°'  a.'i8  v°  et  969  r°). 

Lies  (i^Es),  c"*  de  Boissey.  —  Terra  appellata  de  les 
Lyes,  1/175  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  673). 

Lièvres  (Chez-les-),  h.,  c"'  de  l'Abergement-de- 
Varey. 

Lignièees,  anc.  lieu  dit,  c"°  de  Chalamont.  —  Li- 
gneres,  1981  (Bihl.  Dumb.,  t.  I,  p.  189). 

Ligneux,  h.,  c"°  de  Saint-Jean-de-Tluirigneu\.  — 
De  Ligneio,  118G  (Masures  de  l'Ilc-Barbc,  t.  I, 


p.  la'i).  —  Ligniacus,  1187  (Bibl.  Sebus., 
p.  960).  —  Lineu,  1996  (Guichenon,  Bresse 
et  Bugey,  pr. ,  p.  tî/19).  — •  Linheu,  laaO  (Ma- 
sures de  l'île  Barbe ,  t.  1 ,  p.  1  4  o  ).  —  Lignieu , 
i365  env.  (Bibl.  nat.,  lat.  ioo3i,  f°  16  r°).  — 
Ligneu,  1398  (arch.  du  Rhône,  terrier  de  Rey- 
rieux,  f°  4). 

En  1789,  Ligneux  était  le  chef-lieu  d'une 
chàtcUenie  de  Dombes  qui  comprenait,  avec  le 
chef-lieu.  Herbages,  Limandas,  Rancé  et  Saint- 
Jean-de-Thurigneux. —  La  chdtellenie  de  Lignieu, 
1567  (Bibl.  Dumb.,  t.  I,  p.  478). 

Le  château  fort  de  Ligneux  appartenait,  vers 
1100,  à  Adalard  de  Vlllars,  dont  le  fds  Ulric  le 
vendit  à  son  cousin  Etienne  II,  sire  de  Villars. 
Castellum  de  Ligniaco,  1186  (Masures  de  l'Ile- 
Barbe,  t.  I,p.  ia4). 

Les  religieux   de  l'Ile -Barbe  avaient  établi  à 

Ligneux  un  prieuré  de  leur  ordre,  —  Prior  de 

Ligniaco,   1999-1369   (arch.   de    la    Côte-d'Or, 

B  io455,  f  5o  r°). 

LiGNEDX,  f. ,  c°"  de  Rancé. 

LiLETiE  (La),  ruiss.  afll.  de  la  Versoii,  c°'  de  Ver- 

sonnex. 

Lilignod,  c°'  du    c°°  de  Champagne.  —  Lignynot, 

i345  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  775,  table).  — 

Lygnino,  i345  {ibid,,  f°  98  r°).  —  Apud  Liligno- 

dum,  i5oa   {ibid.,  B  789,  f°  600   r°).  —  Lili- 

gnod,  1634  (arch.   de  l'Ain,  H  879,  f°  19  r°). 

En  1789,  Lilignod  était  une  communauté  de 

l'élection  et  subdélégation  de  Belley,  mandement 

de  Valromey  et  justice  du  marquisat  de  ce  nom. 

Son  église  paroissiale ,  annexe  de  celle  de  Son- 

gieu,  diocèse  de  Genève,  archiprètré  du  Haut- 

Valromey,  était  sous  le  vocable  de  saint  Maurice. 

Lilignod   était  une  seigneurie  de  la  mouvance 

des  seigneurs  de  Valromey. 

A  l'époque  intermédiaire,  Lilignod  était  une 
municipalité  du  canton  de  Songicu,  district  do 
Belley. 
Lille,  h.,  c"  de  Saint-Cyr-sur-Menthon.  —  L'isle, 

1847  (stat.  post.). 
L1LLIAT,  h.,  c°'  de  Matafelon.  —  Lillia,  1999-1869 
(arcii.  de  la  Côte-d'Or,  B  io455,  f°  99  r°).  — 
Lilttt,  1887  {ibid.,  B  io454,  f°  91  r°).  —  Liliaz, 
i563   {ibid.,  B   io453,    P  191  r");    1670   (en- 
quête Boucbu). 
Li  magne  (La),  lieu  dit,  c°*  de  Confrançon.  —  La 
Lymagni,  1489  (arch.  de  l'Ain,  H  799  ,f°  704  v°). 
Limagnes  (Les),  territoire,  c"°  de  Saint-Élienne-sur- 
Reyssouze.  —  Terre  de  les  Limagnies,  i4oi  (arch. 
de  la  Côte-d'Or,  B  556,  f°  95  r  ). 
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LiMANDis,  h.,  c"*  de  Rancé.  —  Limamlas,  laaô 
(Guichonon,  Brosso  et  Bugey,  pr.,  p.  aiç)).  — 
Lymaniat,  i365  (Docuin.  linguisl.  de  l'Ain, 
p.  lo5).  —  Lymamla,  xïiii'  s.  (Cassini). 

Sous  rancien  régime,  Limandas  était  une  com- 
manauté  de  la  souveraineté  de  Dorabes,  élection 
de  Bourg,  sénéchaussée  et  subdélégation  de  Tré- 
voui,  chàtellenie  de  Ligneux. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prétré  de  Dombes,  était  sous  le  vocable  de  Notre- 
Dame;  cette  église  perdit  de  bonne  heure  son 
titre  de  paroissiale;  au  xvii'  siècle,  ce  n'était  plus 
qu'une  chapelle  rurale.  —  Parrochia  de  Limandat , 
1186  (Masures  de  l'Ile-Barbe,  l.  I,  p.  lai).  — 
Chapelle  de  Notre  Dame,  au  lieu  de  Limanda, 
i655  (visites  pastorales,  f°  6a).  —  Notre-Dame- 
de-Limandat ,  iHlf]  (slat.  post.). 

Limandas,  qui  dépendait,  à  l'oi-igine,  du  fief  do 
Villars,  passa,  en  i4o9,  sous  la  seigneurie  des 
sires  de  Beaujeu. 

LiMAKS,  anr.  bois,  à  ou  prés  Aranc.  —  Le  boit  ou 
saut  (saltus)  de  Limant,  i384  (acte  cité  par  Au- 
bret,  Mémoires,  t.  Il,  p.  3ao). 

*LiiiANS,  loc.  disp.  qui  a  laissé  son  nom  à  un  étang 
de  la  commune  de  Dompierre-de-Chalamont.  — 
y.  de  Liman,  139g  (Bibl.  Dumb.,   t.  I,  p.  ao8). 

LiMEROL,  h.,  c"  de  Feillens. 

Limite  (La),  h.,  c~  de  Ferney-Voltaire. 

LixGEAT,  h.,  c"'  de  Viriat.  —  Lingia,  i335  env. 
(terrier  de  Teyssonges,  f°  i.')  r°).  —  Lingiacut, 
i3.35  env.  (ibid.);  1/168  (arrh.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  ,586,  f  366  v").  —  Ungiaz,  1 468  (ibid., 
f°  35i  v°).  —   Lingiatz,  1.564  (ibid.,  f  5i  r"). 

—  Lingiat,  i564  (ibid.,  f°  .58  v"). 

LixoEis,  h.,  r"  de  Saint-Jean-sur-Veyle.  —  Lingeiis, 
1  aa8  (arch.  du  Hhône,  titres  de  Laumusse,  chap.  11 , 
n'io);   1439  (arch.  de  l'Ain,  H  799,  f"  ai  r°). 

—  Lingenê,  paiTochie  Chatagniaci  tupra  Velam, 
1493  (ibid.,  H  796,  f°  95  r°).  —  Lingent,  1757 
(ibid.,  H  839,  f°  a44  r").  —  Lingen»,  parroitêe 
de  Saint-Jean-tur-Veyle ,  1757  (ibid.,  f°  3i3  r°). 

Lixgiaz,  h.,  c"'  de  Craz-en-Michaille.  —  Lingiat, 
i4oo  (arch.  de   la    Côte-d'Or,  B  903,  f°  7  r°). 

—  Lingia , parrochie  de  Craz,  i4i3  (ibid.,  B  904, 
f  75  r°).  —  Apud  Ungie,  i455  (ibid.,  B  908, 
f°  434  t').  —  Ungiaz,  wiii*  ».  (Cassini). 

Likikkes  (Les),  lieu  dit,  c"  de  Sermoyer. 

LixoD,  h.,  c"*  de  Vieu-cn-VaIromey.  —  Apud  Lin- 

noui,    i345    (arch.   de    la    Côle-d'Or,    B    775, 

f°  1  07  v'). 
Li5TiLLiN,  lieu  dit,  c"  de  Thézillieu. 
Li:«ioTES,  h.  et  ancien  fief,  c~  de  Pressiat.  —  Hli 


de  Lintoyes,  i4iG  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  743, 
f°  3  r°).  —  Liiitoye,  xviii'  s.  (Cassini). 

LioBARDiÈRE  (La),  anc.  fief,  c""  de  Proulieu.  — 
La  maison  de  la  Liobardiere,  acquise  par  George 
de  Liobard,  seigneur  du  Chdtelard  et  de  Ruffieu, 
1678    (Baux.   NobiL  de  Bugey,  p.  80). 

Le  fief  de  la  Liobardiere,  avec  maison  forte, 
relevait  de  la  seigneurie  de  Ruffieu. 

LiocBER  (Le),  écart,  c""  de  Chevroux. 

Lion  (Le),  torrent,  naît  sur  le  territoire  de  Segny 
et  se  jette  dans  le  London,  à  Pouilly-Saint-Genis. 

Liosnières,  h.  et  anc.  fief,  c""  de  Saint-Étienne-du- 
Bois.  —  W.  de  Leunerias,  ii3i  (Recueil  des 
chartes  de  Cluny,  t.  V,  n°  4oao).  —  Linneret, 
1157  env.  (Cart.  lyonnais,  t.  I,  n°  87).  — 
Liannerei,  laoo  (Masures  de  l'Ile-Barbe,  t.  I, 
p.  i3o).  —  Lionneres,  ia5o  (Brossard,  Cart.  de 
Bourg,  p.  a).  —  P.  de  Lyanneriis,  1377  (arch. 
du  Rhône,  titres  de  Laumusse,  chap.  11,  n°  a5). 

—  Lianeres,  i3a4  (terrier  de  Peyzieux).  —  Lio- 
nieret,  i433  (arch.  de  l'Ain,  H  i4i).  —  Lyon- 
nieret,  i443  (Brossard,  Cart.  de  Bourg,  p.  990). 

—  Lionnieres,  i563  (arch.  de  l'Ain,  H  998, 
f4i4  r°). 

En  1789,  Lionnieres  était  un  village  de  Meil- 
lonnas,  —  Lyonnieres,  parroisse  de  Melliona, 
i563  (arch.  de  l'Ain, H  993,  f°  4i4  r°). 

Dans  l'ordre  féodal,  c'était  une  seigneurie  en 
toute  justice  et  avec  château  fort,  de  l'ancien  fief 
de  Bàgé;  de  1900  à  1870,  celte  terre  fut  pos- 
stîdée  par  des  gentishommes  qui  en  portaient  le 
nom.  —  Dominut  Rerardus  de  Ijyonnieret,  1279 
(Guichonon,  Bn'sse  et  Bugey,  pr. ,  p.  ao).  — 
Château  de  Lyonniere,  xmi"  s.  ((Jassini). 

A  réj)oqiic  intermédiaire,  Lionnieres  était  une 
municipalité  du  canton  de  Treflbrt,  district  de 
Bourg. 

Lioux  (Les),  ruiss.  afll.  du  Ruisseau-de-Loëze,  c""  de 
Saint-Sulpice.  —  Ruitteau-det-Lioux ,  i845  (Etat- 
Major).  —  Bief-det-Liotu: ,  1887  (stat.  post.). 

LipiAcrs,  anc.  villa  gallo-romaine  de  Vager  Raioda- 
censit.  —  In  agro  Baiodacense,  in  villa  Lipiaco, 
899-997  (Cart.  Saint-Vincent  de  Màcon,  n°  387). 

LiRiACis,  anc.  mas,  à  ou  près  Chalamont.  —  Mansut 
de  Liriaco,  1049-1109  (Recueil  des  chartes  de 
Cluny,  t.  IV,  n°  3o3i). 

LiHiAcis,  anc.  fief  de  Bresse,  dont  la  situation  est 
inconnue.  —  P.  dominiis  Liriaci,  i859  (Bros 
sard,  Cart.  de  Bourg,  p.  38). 

LiscA,  loc.  détr. ,  à  ou  près  Chalamont.  —  Et  qmc 
quidhabet  Arlaldut  de  Liica,  1049-1109  (Recueil 
des  chartes  de  Cluny,  t.  IV,n°3o3i). 
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LissiAcus,  loo.  détr.,  à  ou  près  Dénonces.  —  Fini» 
Litu'aci,  isa5  (arch.  de  l'Ain,  H  963). 

LivE  (La),  écart,  c°*  de  Saint-Marcel. 

Liïio.N,  écart,  c°'  de  Bàgé-la-Ville. 

LiïKON,  anc.  fief,  c"'  de  Collonges.  —  Rodulfua  de 
Livroiie,  1277  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  la^g). 

—  Lijvron,  1897  (ibid.,  15  1095,  f°  i48  r°). 

La  seigneurie  de  Livron  était  possédée,  dès  la 
première  moitié  du  xii°  siècle,  sous  la  suzerai- 
neté des  sires  de  Gex ,  par  des  gentilshommes  qui 
en  portaient  le  nom;  au  xviii*  siècle,  c'était  une 
dépendance  de  la  baronnio  de  la  Pierre. 
LocEL,  écart,  c"'  de  \escours. 

LocBiEu,  c"*  du  c°"  de  Champagne.  —  Lnchiacui, 
iaà4  (arch.  de  l'Ain,  H  4oo);  iSoa  (arch.  de 
la  Côte-d'Or,  B  769,  f"  5i/i  v°).  —  Lochiou, 
i345  (ibid.,  B  776,  table).  —  Lochyou,  i345 
(ibid.,  f"  106  v°).  —  Lochieu  en  Verromeyt,  1.563 
{ibid.,B  10453,  f°  177  r"). 

En  1789,  Lochieu  était  une  communauté  du 
bailliage,  élection  et  subdélégation  de  Belley, 
mandement  de  Yalromey. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Genève,  ar- 
chiprétré  du  Bas-Vairomey,  était  sous  le  vocable 
de  i\otre-Dame;  le  droit  de  collation  à  la  cure 
appartenait  à  l'évéque  de  Belley,  qui  y  avait  rem- 
placé, en  1606,  le  doyen  de  Ceyzérieu.  —  Cura 
de  Lochiou,  i3à4  env.  (Fouillé  du  dloc.  de  Ge- 
nève). 

En  tant  que  seigneurie,  Lochieu,  qui  dépen- 
dait originairement  de  la  Terre  de  Yalromey,  en 
fut  démembré,  on  ne  sait  à  quelle  date.  Au 
lïMi'  siècle,  c'était  une  simple  seigneurie  du 
bailliage  de  Belley.  C'est  dans  cette  paroisse  que 
fut  établie,  vers  1 1 36 ,  la  chartreuse  d'Arvière. 

A  l'époque  intermédiaire,  Lochieu  était  une 
municipalité  du  canton  de  Songieu,  district  de 
Belley. 
LocTAVE,  anc.  fief,  c"'  de  Villebois.  —  Loclave, 
au  village  de  Villeboi»,  i65o  (Guichenon,  Bugey, 
p.  69). 

Loctave  était  un  lief,  avec  maison  forte,  rele- 
vant de  la  terre  de  Saint-André-de-Briord. 
LoÊZE  (La),  ruiss.  alll.  du  ruisseau  de  Manziat; 
c""  de  Domniartin,  Bùgé- la -Ville,  Manziat  et 
Feillens.  • —  Juxtu  Luaisiiim,  pontem  d'Ongers, 
i3/i'i  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  .j,j3,  f°  33   v°). 

—  VersuB   Luayiian,    i344    (ibid.,  f"  39    v°). 

—  Luaysia,  i34A  (ibid.,  f°  7  v°).  —  Ripparia 
de  Luayse,  i538  (censicr  de  la  Vavrette,f°  358). 
--  liecium  de  Luay»e,  i538  (ibid.,  f°  358). 
--  Loite,  nv.,  J.ÏI11'  s.  (Cassini). 


LoÊZE  (La  Petite-),  miss.  alll.  du  Virollet,  c""  de 
Saint-André-dc-Bàgé,  Bàgé-le-Châtel,  Bàgé-la- 
Ville,  Beplonges  et  Feillens. 

LoÊZE  (Le  RuissEAi-DE-),  alTI.  du  Lapérouse,  c"'  de 
Domniartin-de-Ijrenay.  —  Ripparia  d'Oysi,  1869 
(arch.  de  l'Ain,  H  86a,  f°  39  v").  —  lier  ten- 
dent de  Monbarbon  ad  priita  d'Oyii,  l35g  (ibid., 
f  /ra  v"). 

LoÈZE  (Gband-  et  Petit-),  h.,  c"  de  Bàgé-la-Ville. 

—  Loati,  1093  env.  (Cart.  de  Sdint -Vincent 
de  Màcon,  n°  617).  —  Loatia,  ii5i  (ibid., 
n°  617).  —   Loaisia,  1167-1186  (ibid.,  n°  69a). 

—  Luuse,  1900  env.  (Cart.  lyonnais,  t.  I, 
n"  79).  —  Loiti,  I9i3  (ibid.,  t.  I,  n°  191).  — 
Loisie,  19  93  (arch.  du  Bhone,  litres  de  Lau- 
musse  :  Saint-Martin,  chap.  11,  n"  9).  —  Lua»i , 
19  38  (ibid..  Epaisse,  chap.  m,  n°  1).  — 
Ijounyie,   laSi    (Cart.    lyonnais,   t.   I,   n°  468). 

—  Luayti,  ia55  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  564);  i366  (ibid.,  B  553,  f  35  r").  — 
Luaiti,  1979  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr., 
p.  i5).  —  Luaifia,  j344  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  559,  P  i3  v°).  —  Loyiy,  i355  (Gui- 
chenon, Savoie,  pr.,  p.  199).  —  Luyasi,  i355 
(arch.   de  l'Ain,  série  E:  compte  de  Montrevel). 

—  Luesy,  1899  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  554, 
f°  i56  r°).  —  Luyatia,  i449  (arch.  de  l'Ain, 
E  990).  —  Lnyie,  i466  (Brossard,  Cart.  de 
Bourg,  p.  496).  —  Loeie  ou  Lnaise,  i65o  (Gui- 
chenon, Bresse,  p.  64  ).  —  Grand-  et  Petit-Lnite , 
xviii'  s.  (Cass.).  —  Grand-  et  Pelit-Loëse ,  i845 
(État-Major). 

Dans  l'ordre  féodal ,  Loëze  était  une  seigneurie 
avec  maison  forte,  moyenne  et  basse  justice, 
de  la  mouvance  des  sires  de  Bâgé,  possédée  du 
\i'  au  xv'  siècle  par  des  gentilshommes  qui  en 
portaient  le  nom.  Le  fief  de  Loéze  fut  luii,  par  la 
suite,  au  marquisat  de  lîàgé.  — -  S.  Hugoni»  de 
Loa$ia,  1096-1134  (Cart.  de  Saint-Vincent  de 
Màcon,  n°  555).  —  Pontiu»  de  Loatia,  ii5i 
(ibid.,  n"  617).  —  Hugo  de  Luayti,  milei,  1979 
(Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  16).  —  Le 
fief  de  IjOete,  à  cause  de  Baugé,  i536  (ibid., 
pr.,p.  5i). 

LoÊZE,  h.  et  anc.  fief,  c'"  do  Bourg.  —  Loyse,  i'ii4 
(Brossard,  Cart.  de  Bourg,  p.  198). 

Loëze  (La),  h.,  chiit.  et  f.,  c""  de  Saint-Cyr-sur- 
Menthon. 

LoÊZE,  territoire  sur  les  bords  de  la  Loëze,  c"'  de 
Vésines.  —  En  Luayti,  i395  env.  (terrier  de 
Bàgé,  f"  lo). 

LoÈzES  (Les),  anc.  lieu  dit,  c"'  de  Feillens.  —  En 
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les  praieres  de  Ut  Luayte»,  iS-JÔ  onv.  (terrier  de 
Bàgé,  fia). 

Loges  (Les),  c°°  de  Chaveyriat.  —  Loco  diclo  en  le» 
Loge»,  iligo  (terrier  des  Chabeu,  f°  gi). 

Looks  (Les),  h.,  c°*  du- Petit-Abergement. 

Loei9  (Le),  11,  c"  de  Guéreins. 

Logis  (Le),  h.,  c"  de  Saint-Cjr-sur-Menllion. 

Logis  (Le),  b.,  c"  de  Saint-Julien-sur- Veyie. 

L»«is-DE-B«EssE  (Le),  écart,  c"°  d'Illiat. 

LoGis-DE-DuMuts  (Le),  écart,  c°'  de  Dompierre-de- 
Chalamont. 

Lo«i5-DES-T rois-Moineaux  (Le),  II,  c"'  d'Amareins. 

Locis-Neue  (Le),  h.,  c""  de  Confrançon.  —  Le  Logi» 
Neuf,  Xïiii*  s.  (Cassini). 

LoGBvs,  Il  et  anc.  fief,  c"  de  Peron.  —  In  Lograti» 
viiiam,  913  (Hist.  pair,  monucn.,  Cliart.,  t.  Il, 
p.  3).  —  La  mey»on  fort  de  Lograi,  i3io  (arcli. 
de  la  Cote-d'Or,  B  1387).  —  La  maiton  fort 
Dardel  de  Folliel,  a»»ist  à  Lograz,  1819  (ihid., 
B  1939).  —  Supra  Logra,  1897  (ihid.,  B  1096, 
f"  98  r°).  —  Liigrat,  xviii's.  (Cassini). 

LoisuT,  ioc.  détr. ,  à  ou  près  Druillat.  —  Initia, 
i3'ii  (terrier  du  Temple  de  Mollissolle,  f°  a  v°). 

LoiziDDES  (Les),  écart,  c"'  de  Montliieux. 

L01ZMES  (Le)    ruiss.  affl.  du  Vondru,  bassin  de  l'Ain. 

LomiAHB  (Le),  f.,  c"'  de  Saint-Marcel. 

Lohbardie  (La),  lieu  dit,  c""  de  Saint-Cyr-siir-Men- 
tlion. 

LoMBADDiÈRE  (La),  f. ,  c"  de  Saintc-Croii. 

"LovBABDiÈREs  (Les),  Ioc.  disp. ,  c"  dc  Crottet.  — 
Apuil  le»  Ijomlmrdire» ,  149a  (arcb.  de  l'Ain, 
H  79?!,  f°  18a  r°). 

LoHBARDièiEs  (Les),  lieu  dit,  c'"  de  Bàgé-la-Ville. 

Lombards  (Les),  Ioc.  disp.,  c"  d'Attignat  (Oass.). 

LoiipsAS,  c°*  du  c°°  de  Lhuis.  —  Lonnax,  n4i 
(Gall.  christ,  t.  IV,  instr. ,  c.  t6);  iC5o  (Gui- 
ciienon,  Bugey,  p.  g'i).  —  Lonna»,  ia5i  (arch. 
de  l'.Ain,  H  aaô);  1889  ('*«''■.  H  aï8).  — 
Lonnaz,  1889  {ihid.,  H  aaa);  1670  (enquête 
Bouchu).  —  IjOmpnacu» ,  liag  (arcb.  de  la  <^ôte- 
d'Or,  B  S'i-j,  C  i3  r').  —  Lompiiax,  liag 
(ihid.,  f"  83  et  8/1);  1708  (arch.  de  l'Ain, 
E  106,  f°  91  r*).  —  Ijompnat,  l'iag  (arcb,  de 
la  Céle-dOr,  B  847,  f  84);  1708  (arch.  de 
l'Ain,  E  106,  f  I  r°);  i85o  (Ann.  de  l'Ain).  — 
iMmta» ,  mmulement  de  Luyt ,  i563  (arcb.  de  la 
Cote  d'Or,  Il  io'i53,  f"  99  r°).  —  Ijnmnat,  1743 
(Descr.  de  Bourgogne). 

Sous  l'ancien  régime,  Lompnas  était  une  com- 
munauti-  dc  l'i-lection  et  subdélégation  de  Bellej, 
<lu  mandement  de  Bossillon  et  de  la  justice  du 
comté  de  Groslée. 


Son  église  paroissiale,  annexe  de  Marchand, 
diocèse  de  Lyon,  arcbiprétré  d'Ambronay,  était 
sous  le  vocable  de  saint  Jacques;  le  prieur  de 
Saint-Benoit-de-Cessieu .  au  nom  de  l'iibbé  d'Ai- 
nay,  présentait  à  la  cure.  —  Parrochia  de  Loniuxs , 
ii48-i!5:î  (Cart.  lyonnais,  t.  1,  n°  3o).  —  Ec- 
cle»ia  de  Lomniaco,  11 53  (Grand  carlul.  d'Ainay, 
t.  1,  p.  5o).  —  Lompnax,  annexe  de  Marchand, 
i655  (visites  pastorales,  f°  67). 

Au  point  de  vue  féodal,  Lompnas  était  une 
dépendance  du  comté  de  Groslée.  —  Baitida  de 
iMinaz,  1887  (Valbonnais,  Hist.  du  Daupbiné, 
pr.,  p.  35o  ). 

A  l'époque  intermédiaire,  Lompnas  était  une 
municipalité  du  canton  de  Lhuis,  district  de 
Belley. 
LoMPNES,  c"°  du  c°°  d'Hauteville.  —  Lomntt,  ia68 
(Guichenon,  Savoie,  pr. ,  p.  76).  —  Ca»tellum 
Lonnarum,  1277  (arch.  de  l'Ain,  H  371).  — 
Catlrum  Lompnarum,  laSi  (Guichenon,  Bresse 
et  Bugey,  pr.,  p.  187).  —  iMmpne»,  1381  (ibid.). 

—  iMmni»,  ia8()  (Valbonnais,  Hist.  du  Dau- 
phiné,  pr. ,  p.  87).  —  De  L'imgni»,  i3i3  (Gui- 
gne, Cartul.  de  Saint-Sul|)ice,  p.  149).  —  De 
Lumpnia,  i3i8  (arch.  de  l'Ain,  H  364).  —  Lo- 
gne»,  i344   env.   (Pouillé  du  dioc.   de  Genève). 

—  Longue»,  i365  cuv.  (Bibl.  nat.,  lat.  ioo3i, 
f"  89  v").  —  Lompne»,  t65o  (Guichenon,  Bu- 
gey, p.  63);  i85o  (Aun.  de  l'Ain). 

En  1789,  Lompnes  était  une  communauté  du 
bailliage,  élection  et  subdélégation  de  Belley,  man- 
dement de  Rossillon. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Genève,  ar- 
chiprétré  de  Chanipdor,  était  sous  le  vocable  de 
saint  Pierre;  c'était  une  annexe  de  l'église  d'Hau- 
teville. —  Curalu»  Longnarum,  i3i3  (Guigne, 
Cartul.  de  Saint-Sulpice,  p.  149). 

Lompnes,  qui  relevait  originairement  des  comtes 
de  Genevois,  fut  compris  dans  la  dot  apportée  par 
Jeanne  de  Genève  à  Amédée  II,  comte  de  Mau- 
rienne,  vers  1070.  Le  cbàteau  de  I-ompnes,  l'un 
des  plus  beaux  du  Bugey,  fut  pris  et  démantelé 
par  les  troupes  de  Biron.  — ■  Catlra  Sancti  Raneberti 
et  de  Lomne»,  1368  (Guichenon,  Savoie,  pr., 
p.  75).  —  Cailrum  de  J/onne»  dictae  Gebennenti» 
dioceti»,  i383-i3<)i  (ihid.,  pr.,  p.  aSi).  —  Lejief 
de  Lompne»,  à  cau»e  de  Ho»»illon,  i53ti  (Gui- 
chenon, Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  .jg). 

Aux  xiii'  et  xiv"  siècles,  Lompnes  était  le  chef- 
lieu  d'une  chàtellenie  domaniale.  —  Ca»lellamts 
Lonnarum,  128a  (Cari,  lyonnais,  t.  II,  n°  776); 
i3iC(arch.  de  l'Ain,  H  868). 
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A  l'époque  inlermôdiaire ,  Lompnes  était  une 
municipalité  du  canton  d'Hauteville,  district  de 
Belley. 

LoMrsiED,  c"'  du  c""  de  Champagne.  —  Logniou, 
i344  env.  (Fouillé  du  dioc.  de  Genève).  —  Lon- 
gniou,  j3i5  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  776,  ta- 
ble). —  Apud  Longitiacum,  i345  [ibid.,  f°  Bg  r°). 
—  Lognyou,  i365  env.  (Bibl.  nat.,  lat.  ioo3i, 
f°  89  v°).  —  Lompniacui,  iSao  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  886).  ■ —  Lompnieu,  i5ia  {ibid., 
B  863). —  Lotnnieu,  1743  (Desc.  de  Bourgogne). 
En  1789,  Lompnieu  était  une  communauté  de 
l'élection  et  suhdélégation  de  Belley,  mandement 
de  Vairomey  et  justice  du  marquisat  de  ce  nom. 
Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Genève,  ar- 
cliiprêtré  du  Haut-V;.lromey,  était  sous  le  vocable 
de  saint  Michel;  l'évéque  de  Belley  présentait  à  la 
cure  depuis  1606;  au])aravaiit  ce  droit  apparte- 
nait au  doyen  de  Ceyzérieu.  —  Pai-rochia  de  Lnii- 
gniou,  i345  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  775, 
f°  5A  r").  —  Eccleiia  de  Longniaco,  i345  {ibid., 
1°  78  r"). 

Dans  l'ordre  féodal,  Lompnieu  était  une  dé- 
pendance de  la  Terre  de  Vairomey. 

A  l'époque  intermédiaire,  Lompnieu  était  une 
municipalité  du  canton  de  Champagne,  district 
de  Boiley. 

LoHY,  h.,  c"'  de  Saint-Genis-sur-Menthon. 

LoîiDON  (Li),  rivière  qui  forme  pendant  une  petite 
partie  de  son  cours  la  frontière  franco -suisse, 
entre  dans  le  canlon  de  Genève  et  se  jette  dans 
le  Rhône  à  Russin,  après  avoir  parcouru  39  kilo- 
mètres —  Aqua  de  Alando>is,i'i()']  (arch.  de  ia 
Côle-d'Or,  B  1096,  f°  ao3  r").  — •  Lm  London, 
riv. ,  1780  (Carte  de  Chopy). 

LôNE-DE-CoNTENT  (Li),  afiî.  du  Rhône,  c""  de  Saint- 
Maurice-de  Gourdans  et  de  Balan. 

LoitGBUET,  h. ,  c"'  de  Monthieux. 

LoNGCHAMP,  h.  et  m'°,  c"'  de  Lent.  —  E»  pasquers 
communauz  vert  Lung  Champ,  1385  (Arch.  nat., 
P  i366,  cote  liSg).  —  Ver»  Lonc  Champ,  ia85 
{ibid).  —  Longo  Campo ,  i'3'ii)  env.  (terrier  de  Teys- 
songe,  f°  a  a  r°).  —  Long  Champt,  i56'i  (arch.  de 
ia  Côte-d'Or,  B  Sgi,  f  i45  r°).  —  Long  Champ, 
j6ia  (Bibl.  Dumb. ,  1. 1,  p.  5 ai). 

En  1789,  Longchamp  était  une  communauté 
du  bailliage,  élection,  subdélégation  et  mande- 
ment de  Bourg. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prétré  de  Sandrans,  était  sous  le  vocable  de  l'As- 
somption et  de  saint  Laurent;  le  chapitre  de 
Saint-Pierre   de  Jlàcon  présentait  à  la  cure.  — 


Ecclesia  Longi  Campi,  laSo  env.  (Pouillé  de 
Lyon,  f°  la  r°).  —  Ecclesia  <A  prior  de  Longo 
Campo,  i3.5o  env.  {ibid.,  f °  »  1  r°).  —  Long- 
champ:  Eglise  parrochiale ,  Satnct  Laurent,  i6l3 
(visites  pastorales,  f°  89  v°). 

Au  point  de  vue  féodal,  Lofiigchamp  était  une 
dépendance  de  la  Terre  de  Bàgé  depuis  ia35, 
date  à  laquelle  les  religieux  de  Sainl-Pierre  de 
Mécon,  qui  en  étaient  seigneurs,  s'associèrent  en 
pariagc  Renaud ,  sire  de  Bâgé. 

A  l'époque  intermédiaire,  Longchamp  était  une 
municijjalilé  du  canlon  et  district  de  Bour;;. 
Longchamp,  anc.  villa  de  l'ager  de  Cocogne.  —  In 
agro  Coscnniacense ,  in  villa  Longo  Campo,  g'iô- 
991  (Recueil  des  chartes  de  Cluny,  t.  I,  n°  696; 
II,  n°  io54).  —  In  villa  Longum  Campum,  967 
env.  {ibid.,  t.  II,  n°  iaa,5). 
LoNGECOMDE,  c"*  du  c°°  d'Hauteville.  —  Villa  que 
dicitur  Longa  Cumba,  li3o  env.  (Guigue,  Cart. 
de  Saint-Sulpice,  p.  5).  —  Longa  Cuinba,  laaa 
(ardi.  de  l'Ain,  H  33o).  —  Longecomba,  i38.5 
(arcli.  de  la  Côte-d'Or,  B  845,  f  5i  r").  — 
Longacomba,  i433  {ibid.,  B  848,  f  jo6  i'). 

En  1789,  Longecombe  était  une  communauté 
du  bailliage,  élection  et  subdélégation  de  Belley, 
mandement  de  Rossillon. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Belley,  arclii- 
prétré  de  Virieu,  était  sous  lo  vocable  de  saint 
Pierre  et  à  ia  collation  de  l'évéque  de  Belley.  Au 
\n°  siècle,  c'était  une  des  églises  de  l'obédience 
diocésaine  de  Vairomey.  —  Capellanus  de  Longa 
Comba,  i365  env.  (Bibl.  nat. ,  lat.  ioo3i,f°  i  aov"). 
—  Eccleiia  de  Longa  Comba  sub  vocabuh  Sancti 
Pétri,  i4oo  env.  (Pouillé  du  dioc.  de  Belioy). 

Longecombe,  qui  faisait  primitivement  partie  du 
comté  de  Belley,  appartenait,  au  xn"  siècle,  pour 
une  partie  aux  seigneurs  de  Grammont  et  pour 
l'autre  à  des  seigneurs  du  nom  de  Nucey,  sous  la 
suzeraineté  des  comtes  de  Savoie.  Cette  terre  de 
Longecombe  n'était,  à  l'origine,  qu'un  simple  fief, 
sans  justice;  Amédée  VIII,  duc  de  Savoie,  en  con- 
céda la  justice  haute,  moyenne  et  basse  à  Jean  de 
Longecombe ,  dans  la  famille  duquel  la  seigneurie 
de  Longecombe  se  trouvait  encore  en  1789.  — 
Jean,  seigneur  de  Longecombe,  i455  (Guichenon, 
Bresse  et  Bugey,  part.  I,  p.  81).  —  Le  fief  de 
Longecombe,  a  cause  de  Rossillon,  i536  {ibid., 
pr.,  p.  59). 

A    l'époque   intermédiaire,    Longecombe    était 
une  municipalité  du  canton  d'Hauteville,  district 
de  Belley. 
LoNCECOLKi,  h.,  c'"  de  Dommartia.  —  Longa  Curlit, 
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9^0  env.  (Guigue,  Topogr.,  p.  306).  —  Villa  de 
Lunga  Curia,  iSSg  (arch.  de  l'Ain,  H  86a, 
f°  33  r°).  —  Longycort,  i4oi  (arch.  de  la  Côle- 
d'Or,  B  557,  table).  —  Longecort,  i636  (arch. 
de  l'Ain,  H  863,  table). 
LoNfiE-CouBT,  loc.  disp. ,  qui  dépendait  du  fisc  de 
Romans.  —  Loiigam  Curtetn,  917  (Recueil  de» 
chartes  de  Ciuny,  t  I,  n°  -loS). 
LoNGEDAR,  anc.   lieu   dit,  c°'   de   Péronnas.   —  En 

Longidan,  1734  (LesFeuillées,  carte  12). 
LoNGEFAN,  loc.  détf. ,  c"  d'Ambérieu-en-Bugey.   — 
Apud  locum  Alemorum,  in  loco  qui  uppellatur  Lon- 
gifan,  1539  (arch.  de  l'Ain,  G  3i). 
LoNGïPAS,    loc.    disp.,  c"'    de   Chazey-sur-Ain.  — 
Campu»  de  Longi  Fan,  ia85  (Polypl.  de  Saint- 
Paul  de  Lyon,  p.  77). 
LoscEFAN,    anc.    lieu    dit,    c°*  'd'Iiernore.    —    En 
Longifan,  liig  (arch.  de  la  Gôte-d'Or,  B  807, 
P  36  ï°). 
LoNGEFAN,  h.,   c"'  de  Saint-Germain -de-Jouï. 
LosGEON  (La),  f. ,  c"  d'izernore.  —  Afud  Dalonjons, 
i483  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  8a3,  f°3i8  r°). 
LoNGEBAT,   h.,  c°*  de   Léaz.  —   l-ongy  ^«J/»f  i46o 
(arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  7(J9  61»,  f  i45  r°).  — 
Lnngirey,  i5û3  (ibid.,   B  769,  4,  f°  827  r*). 

En  1789,  Longeray  était  un  village  de  la  pa- 
roisse de  Léaz,  bailliage  et  élection  de  Belley, 
mandement  de  Seyssel.  Tandis  que  le  traité  de 
Lyon  réservait  au  duc  de  Savoie  te  chef-lieu  de  la 
paroisse,  Longeray  fut  compris  au  nombre  des 
localités  du  pays  de  Gei  cédées  à  la  France. 

H  y  avait  à  Longeray  une  chapelle  rurale,  sous 
le  vocable  di'  saint  Biaise. 

Dans  l'ordre  féodal,  ce  village  était  une   dé- 
pendance de  la  seigneurie  de  Ballon. 
Loxge-Reï  (La),  anc.  lieu  dit,  c"'  d'Anibutrii.  —  In 
territorio  d'Amhutrix,  loco  dicto  en  la  Longy  Reys, 
■  496  (arch.  de  l'Ain,  H  4). 
Longe-Ret  (La),  lieu  dit,  c°'  de    Bàgé-la-Villc.  — 
Loco  diclo  la  Longy  Rey,  i538  (Gensier  de  la  Va- 
vrette,  f°  38). 
Loxi!£-Re»  (La),  c°*   de   Pouilly.  —   En   la  Longy 
Rey,   1897    (arch.    de    la    Cote-d'Or,    B    109.1, 
f"  ao8  r°). 
LoNi;Es,chàt.  et  anç.  ûef,  c'"  de  Sulignat. —  Domus 
/ortie  de  Longua,   1288    (Guichcnon,   Bresse  et 
Bugey,  pr.,  p.  ai).  —  Longe$,  i65o  (Guichenon, 
Bresse,  p.  64). 

Longes  était  une  seigneurie, avec  maison  forte, 
qui  avait  comme  dépendances  Longes,  les  Rebu- 
tins et  partie  de  Sulignat.  La  seigneurie  de  Longes 
relevait  originairement  de  la  Terre  de  Bàgé;  elle 


était  possédée ,  en  1  34o ,  par  Barthélémy  de  Saint- 
Cyr,  dont  le  fils  en  fit  hommage,  en  ia88,  à 
Aroédée  V,  comte  de  Savoie.  Au  xviii"  siècle,  cette 
seigneurie  ressortissait  nûment  au  bailliage  de 
Bourg. 

Longeval,  loc.  disp.,  c"*  de  Veyziat.  —  /n  monte  vo- 
cato  de  Longival,  j4i9  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  807,  f       ). 

LoNGEïANS,  ruiss.  alîl.  de  l'Ain,  c°'  de  Pérouges.  — 
Ripparia  de  Lungevam,  1376  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  687,  f°  17  v°). — •  Ripparia  de  Lotigevans, 
1876  (ibid.,  B  688,  fa  v"). 

Losgevavbe  (La),  ruiss.  alTl.  du  Glenans. 

LoscEVAVBE,  étang,  c°'  de  Chalamont.  —  Longivavra, 
j4o7  (Guigue,  Topogr.,  p.  307). 

LoNGEviLLE,  h.,  c°'  d'Ambronay.  — •  De  Longa  Villa, 
i486  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  696,  f°  289  v"). 

—  Longueville,  1670  (enquête  Bouchu). 
LoNGEViLU,  f.,  c°*  de  Chaveyriat.  —  In  agro  Cas- 

nen*e,  in  villa  que  nominatur  Longavilla,  1001- 
1029  (Recueil  des  chartes  de  Cluny,  t.  III, 
n"  3548).  —  In  pago  Lugdunensi,  111  Longa- 
villa, 1049-1109  (ibid.,  t.  IV,  a°  8167).  —  Loit- 
gavilla.  parrochie  Chaveyriaci,  i443  (arch.  de 
l'Ain,  H  798,  f°  687  r"). 

LoNGEvoT  (Le),  ruiss.,  c"*  de  Sergy.  —  A  Juriafiuil 
aqua  de  Longevoy,  1897  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  1095,  f°  45  r°).  —  Jtixla  nantum  de  Lon- 
gevum,  1897  (ibid.,  f°  66  r°). 

Lo!fGiLEAZ,  loc.  disp.,  à  ou  près  Culoz.  —  Fia  de 
Longileaz,  ih^'i  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  859, 

f°i'"7)- 
LosGMosT,  loc.  détr. ,  c"'  de  Chavanncs-sur-Suran.  — 

Ecclena  de  Cavannii,  cum  prioratii  et  capelta  de 

Longomonte,  ii84   (Dunod,  Hist.   des  Séquan., 

t.  1,  pr.,  p.  69). 
LoNGBis,  h.  et  ancien  fief  de  Dombes,  c"  de  Lent. 

—  Longriê,  1663  (Guichenon,  Dombes,  t.  I, 
p.  95). —  Rente  noble  de  Longrii,  1788  (J.  Baux, 
Nobil.  de  Bresse  et  Dombes,  p.  330).  —  Ma» 
Longry,  xviii*  s.  (Cassini). 

*LoNcsAUT,  loc.  disp. ,  c"'  de  Bey.  —  In  parrochia 
de  Bey,  terra  de  Longo  Saltu,  1274  (Guigue, 
Docum.  de  Dombes,  p.  198). 

LooD,  grange, c"'  de  Cormaranche. —  Laod,  xvii:'  s. 
(Cass.). 

LoBDBE,  h.  et  anc.  fief,  c"'  de  l'Abergement-Clé- 
menciat.  —  Lordre,  i536  (Guichenon,  Bresse  et 
Bugey,  pr. ,  p.  4i).  —  La  maiton  de  l'Ordre  en 
Dombet,  1612  (Bibl.  Dumb.,  t.  I,  p.  52o).  — 
L'Ordre  Vacheresse,  161a  (ibid,).  —  Lordre», 
i65o  (Guichenon,  Bresse,   p.  64).  —  L'Ordre 
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«n  Bresse,  1 665  (Masures   de   l'Ile-Barbe,  t.  II, 

p.  aog). 

Lordre  était  une  seigneurie  en  toute  justice  et 

avec  maison-forte  de  la  mouvance  dessires  deBâjfc; 

celte   seigneurie  élait  située  dans  la  paroisse  de 

Olémenciat  et  ressorlissait  au  bailliage  de  Bourg. 

—  Le  fief  de  Lordret,  à  cause  de  ChaalUlon,  iSSO 

(Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  69). 
LoRETTE,  h.  ,c"*  de  Cioligny. 
LoREiTE  (La  Croix-de-),  écart,  c"°  de  Belley. 
LoRiBu,  lieu  dit,  c"'  de  Pont-d'Ain. 
LoRiEu,  lieu  dit,  c"'  de  Virignin. 
LoRiOL,   h.,   c"'   de   Confrançon.    —   Loriol,    i53() 

(Guichenon,   Bresse   et  Bugey,  pr. ,   p.   5o).  — 

Atnière»  ou  Loriol,  Xfiii'  s.  (Cassini). 

Loriol  était  une  seigneurie  avec  château ,  érigée 

en  comté  en  1743.  —  Voir  Asnières-les-Bois. 
LoRNAY,  loc.  disp.  qui  a  laissé  son  nom  à  un  étang 

de  la  commune  de  Birieux.  —  Jehan  de  Lornay, 

j4/li(Bibl.  Dumb.,  t.  I,p.  874). 
LoHisES  (Les),  écart,  c""  de  Lagnieu. 
Loupe  (La),  ruiss.  affl.  de  la  Versoix. 
Loups  (Les),  lieu  dit,  c"  de  Brénod.  —  Iii  loco  qui 

vocalur  es  lous,  xni"  s.  (arch.  de  l'Ain,  H  35.5). 
Loubre  (Le),  ruiss.   affl.   de   la    Reyssouze,  c"'   de 

Foissiat.  —  Beciuin  de  Louroz,  i468  (arch.   de 

la  C6te-d'()r,B  586,1°  266  r°). 
Lousson,  ruiss.,    c"'  de    Coligny.   —    Ripparia    de 

Louczon,  i495  (arch.  du   Rhône,  H  9759).  — 

La  vielle  et  la  nouvelle  rivière  de  Louison,  1675 

{ibid.,  H  9938,  f°*  37  et  38). 
Loutre  (La),  ruiss.  affl.  de  la  Veyle. 
LoivAT  (Le),  anc.  fief  de  Bugey.  —  Seigneurie  du 

Louvat,    i665  (Masures   de    l'Ue-Barbe,    t.    11, 

p.  A 16). 
LotvATiÈRE  (La),  m°°is.,  c°'  de  Chazey-Bons. 
Louvatière  (La),  anc.  lieu  dit,  c"'  de  Rignieux-le- 

Franc.  —   Tetra  de  la   Lovatery,   1  a85   (Polypt. 

de  Saint-Paul  de  Lyon,  p.  33). 
LoDviÈBE  (La),  f. ,  c°'  de  Marlieux.  —  In  manso  vo- 

cato  lie  la  Loverin,  i34i  (arch.  de  l'Ain,  H  809). 
LoiiïiÈRE  (La),  f. ,  c"*  de  Saint-Genis-sur-Menthon. 
LouïAT  (Le),  écart,  c°*  de  Chaveyriat.  —  Raynaudus 

dou  Luyat,  1979  (Guichenon,   Bresse  et   Bugey, 

pr.,  p.  16). 
LovARECE,  loc.  disp.,  à  ou  près  Brénod.  —  A  »lagno 

[(/e  Macono^  usque  ad  vaduin  de  Lovareci,  191  9 

(Guigue,  Cartul.  de  Saint-Sulpice  ,  p.  59). 
LoïEVANT  (Le),  lieu  dit,  c"'  de  Ceyzériat.  —  Vineae 

dictae  du   Lovenant,  i437   (Brossard,  Cartul.  de 

Bourg,  p.  944). 
Lovetaxia,   loc.   détr. ,   à  ou   près   Saint-Genis-sur- 


Menthon.  —  In  agro  Cntconiaco,  in  villa  Brn- 
ciaco  :  est  unus  [mansus]  m  Lovelama,  974  (Re- 
cueil des  chartes  de  Cluny,  t.  II,  n°  i356). 

LoïAT  (Le),  h.  et  chat.,  c"  de  Charnoz. 

Loïat  (Le),  loc.   disp.,  c"'  de  Saint-Jean-sur-Vejle. 

—  Le  Loyat,  i533  (arch.  de  l'Ain,  H  8o3, 
f°  i85  r»). 

Loyat-Gdinant  (Le),  loc.  disp.,  c°'  de   Saint-Mau- 

rice-de-Gourdans.  —  Apud  lo  Loiat  Guinonl,  I9i4 

(Grand  cartul.  d'Ainay,  t.  II,  p.  79). 
LoïDELiÈRE ,  anc.   lieu  dit,  c"'  de    Bi'igé-la-\ille. — 

En  Loydtrliri,  i344  (arch.de  la  Cole-d'Or,  B  559  , 

f  i3  v"). 
LovDON,  ruiss.,  c°'  de  Lompnas.  —  Le  hiez  de  Loy- 

don,  1703  (arch.  de  l'Ain,  E  106,  f°  89  r°). 
LoïE  (La),  écart,  c"  de  Thézillieu. 
LoïE,  anc.  lieu  dit,  c"'  de  Thoissey.  —  Pré  de  Luye 

ou  du  bailly,  1699  (Bibl.  Dumli. ,  t.  1,  p.  650). 
LoïiîRES ,  loc.  disp. ,  à  ou  près  Boyeux-Sainl-Jérôme. 

—  A  via  d' Argilleires  usque  ad  Loiei es,  1  9 1 3 
(Guigue,  Cart.  de  Saint-Sulpice,  p.  66). 

LoïEs,  c°'  du  c""  de  Meximieux.  —  Lois,  1 145  eiiv. 
(Guigue,  Doc.  de  Dombes,  p.  35).  —  Loiarum, 
11 45  env.  {ibid.,  p.  36).  —  Loyt,  1170  eiiv. 
(Gall.  christ.,  instr. ,  c.  91).  —  Loiet,  1199 
(arch.  de  l'Ain,  H  937);   i995  (ibid.,  H   988). 

—  Burgum  de  Loyes ,  1971  (  Guigue ,  Doc.  de 
Dombes,  p.  177).  —  Mensura  de  Loyes,  19  85 
(ibid.,  p.  55).  —  Le  fossé  de  la  ville  de  Loyes, 
i65o  (Guichenon,  Bresse,  p.  89). 

En  1789,  Loyes  était  une  communauté  du  Pays 
de  Bresse,  bailliage  et  élection  de  Bourg.  —  La 
communauté  de  Loyes,  i536  (Guichenon,  Bresse 
et  Bugey,  pr. ,  p.  5 9).  —  Celait  le  chef-lieu  d'un 
mandement  qui  comprenait  (Jhàlillon-la-Palud, 
Oans,  Loyes,  Rignieux-le-Franc,  Villette-de-Loyes 
et  Viliette-de-RichemonL  —  Mandamenlum  de 
Loyes,   1985   (Polypl.  de  Saint-Paul,  p.  gj). 

Il  n'y  avait  tout  d'abord  à  Loyes  qu'une  cha- 
pelle rurale  dédiée  à  sainte  Madeleine,  dont  la 
possession  fut  confirmée,  en  1191,  à  l'abbaye  de 
Saint -Rambert,  par  le  pape  Célestin  III.  Au 
XIV*  siècle,  cette  chapelle  fut  érigée  en  église  pa- 
roissiale; c'était  une  annexe  de  celle  de  Villieu-, 
l'abbé  de  Saint-Rambert  présentait  à  la  cure.  La 
paroisse  de  Loyes  dépendait  du  diocèse  de  Lyon, 
archiprêtré  de  Chalamont.  —  Ecclesia  de  Vil'.eu 
et  de  Loyes,  i35o  env.  (pouillé  de  Lyon,  f°  10  v°). 

—  Prior  de  Villeu,  i85o  env.  (ibid.).  —  La 
chapelle  de  Sainte  Marie  Madeleine  de  Loyes, 
xv!!!'  s.  (arch.  de  l'Mn,  H  1).  —  Loyes,  annexe 
de  Villieu,  1789  (Pouillé  de  Lyon,  p.  53). 
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Loyes  élait  une  seigneurie  en  toute  justice  et 
avec  château -fort,  possédée,  (1('S  ie  milieu  du 
xn'  siècle,  par  des  gentilshommes  qui  en  por- 
taient le  nom,  sous  la  suzeraineté  des  sires  de 
Villars.  —  Berardux  de  Loyet,  117/1-1176  (Bibl. 
Sebus.,  p.  35i).  —  Cattrum  de  Loyet,  1371 
(Bibl.  Dumb.,  t.  I,  p.  170).  —  Hommagium 
Beraudi  de  Loyes,  1999-1369  (fiefe  de  Aiilars, 
arch.  de  la  Côle-d'Or,  B  10/1 55,  f°  3  r°).  —  Le 
fié  du  chastel  et  du  bourc  de  Ijoe»,  i33o  (Gui- 
chenon,  Bresse  et  Bugey,  part.  1,  p.  65).  En 
ili-ili,  à  la  mort  du  dernier  sire  de  Thoire-Vil- 
lars,  la  terre  de  Loves  passa  sous  lu  suzeraineté 
des  comtes  de  Savoie  qui  l'érigèrent  en  baronnie: 
elle  comprenait  Loyes  et  Sainl-Eloi  et  s'étendait 
sur  la  live  gauche  de  l'Ain,  jusqu'aux  terres  de  la 
Servette,  de  Château-Gaillard  et  de  Chazey. 

A  l'époque  intermédiaire,  Loyes  était  une  mu- 
nicipaUlc   du  canton  de  Méxiniioux,  district  de 
Monilucl. 
LoYBTTE  (La)  , lieu  dit,  c"  de  Brénod.  —  La  Loyellat 

1837  (cadastre). 
LoïETTES,  c"  du  c°°  de  Lagnicu.  —  Lnieles,  laaa 
(Cart.  lyonnais,  t.  I,  n°  187).  —  Loete»,  ia3o 
libid.,  t.  I,  n"  a63).  -  Loyete»,  i339  (arch.  de 
l'Ain,  H  aaa).. —  Loyetas,  i  475  (Brossard,  Cartul. 
de  Bourg, p.  470). —  Loyelte»,  1^93  (Guichenon, 
Savoie,  pr. ,  p./l43).  —  La  communauléde  Loyelte» , 
i536  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  60). 
—  Loyelte:,  i655  (visites  pastorales,  P  45).  — 
Loyelte,  1789  (Fouillé  de  Lyon,  p.  i5). 

Avant  la  Révolution,  Loyeltes  était  un  bourg 
du  pays  de  Bugey,  bailliage,  élection  et  subdélé- 
gation de  Belley,  mandement  de  Sainl-Scrlin. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prclré  d'Ambronay,  élait  sous  le  vocable  des  saints 
Jacques  et  Christophe.  L'abbé  d'Ambronay  pré- 
sentait à  la  cure.  Les  religieux  de  cette  abbaye 
avaient  fondé  un  prieuré  à  Loyetles.  —  Loyetlet 
(prior.),  ia5o  env.  (pouillé  du  dioc.  de  Lyon, 
f  i5  »°).  —  Prior  de  Loyetet,  i3a5  env.  {ibid., 
f°  1).  —  Eccletia  de  Loyetet,  i35o  env.  (ibid., 
f  i3  r°). 

En  tant  que  fief,  Loyettes  dépendait  originai- 
rement du  domaine  de  l'abbaye  d'Ambronay,  qui 
l'inféoda,  en  toute  justice,  vers  laoo,  à  la  famille 
d'Anthon;  cette  terre  fit  retour,  vers  i35o,  aux 
alibés  d'.\mbronay,  qui  la  cédèrent,  en  1871,  à 
AmédéeVl,  comte  de  Savoie.  De  1679  à  1788, 
la  seigneurie  de  l^oyettes,  érigée  en  baronnie,  fut 
unie  au  marquisat  de  Miribel;  elle  avait  roninic 
dépendanci!  la   paroisse  de   Saint-Vulbas.    —  Le 


cliatteau  et  villaige  de   Loyetet,  i563   (arch.   de 
la  Côte-d'Or,  B  io453,  f°  180  r"). 

A  l'époque  intermédiaire,  Loyettes  était  une 
municipalité  du  canton  de  Lagnieu,  district  de 
Saint-Rambert. 

LoïON,  anc.  mas,  c°'  de  Meximieux.  —  Mamu»  de 
Loyon,   ia85  (Polypt.  de  Saint-Paul,  p.  Sa). 

LoïONS  (Les),  h.,  c°"  de  Marboz.  —  Les  Loyont, 
xvni*  s.  (Cassini). 

Loii'E,  loc.  détr. ,  c"°  de  (^rottet.  —  In  parrochia  d» 
Croleit,  loco  dicto  rertut  Loypi,  ihgS  (arch.  de- 
l'Ain,  U  796,  f°  319  r°). 

LoziER  (Le),  f.  et  anc.  fief  de  Bresse,  c'"  de  Cha- 
vannes-sui^Reyssousi'.  —  Lozier,  i65o  (Guiche- 
non, Bresse,  p.  65). 

Dans  l'ordre  féodal,  Lozier  était  une  seigneurie, 
en  toute  justice  et  avec  maison -forte ,  de  l'ancien 
fief  de  Bàgé.  Vers  la  fin  du  xv'  siècle,  la  justice  de 
Lozier  fut  aliénée  à  Laurent  de  Gorrevod,  comte 
de  Pont-de-\  aux.  Le  fief  de  Lozier  portait  ancien- 
nement le  nom  de  Montrichier. 

LoziÈnE  (La),  h.,  c°'  de  Saint-Trivier-de-Courles. 

Ldage,  lieu  dit,  c"'  de  Feillens. 

Ldcain,  écart,  c"°  de  Cerdon.  —  Luquint,  iviii*  s. 
(Cassini). 

Ldcey,  île  du  Rhône,  c°'  de  Cressin-Rochefort. 

Ldcisge,  h.,  c°'  de  Treflbrt. 

Lucï,  h.,  c'"  de  Montracol. 

LuéNAz  (La),  ruiss.  alTl.  du  Rhône,  c'"de  Niévroz. 

LiiipE ,  lieu  dit ,  c"  de  Marchamp. 

LcGNT,  auc.  fief  de  Bresse ,  c"  de  Vescours.  —  Apud 
Lugniacum,  1370  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey, 
pr. ,  p.  19).  —  Domut  de  Loignie ,  1  a  7  a  (  ibid. , 
pr. ,  p.  i5).  —  Lugiiy,  1536  {ibid.,  pr. ,  p.  4a). 
Lugny  était  une  seigneurie,  avec  maison-forte, 
possédée,  en  ia7a,  par  Guillaume  de  Feillens, 
sous  la  suzeraineté  de  Hugues  de  Chàtillon  :  c'était 
un  arrière-fief  de  la  Terre  de  Biigé. 

LuGiiiN,  loc.  déir. ,  c"'  de  Sergy.  —  De  Lugrino  de 
Sergier,  iSag  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  81169. 
I°i3  r"). 

LiiiDE,  buis,  c"'  de  Seillonnas. 

LuiDON,  grange,  c°'  de  Lompnas. 

LuicNEux,  anc.  villa  gallo-romaine,  auj.  lieu  dit, 
<"'  de  Grosiée.  —  liuppit  île  Luyneu,  i355  (arch. 
de  la  Côte-d'Or,  B  796,  f  9  r"). 

LciLLiEui,  lieu  dit,  c"  de  Grosiée. 

LuiMicus  pour  *LiinNiACiis  VILLA,  loc.  détr.  qui  pa- 
rait avoir  été  située  près  de  Thoissey.  —  In  epi- 
tcopatu  Lngdunenti.. .  Luiniacum,  Tussiacmn,  998 
(Recueil  des  chartes  de  Cluny,  t.  III,  n°  a466). 

LtjisA>»BE,  h.,  c""  de  Péronnas. 

3o 
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En  tant  que  6ef,  Luisandre  n'apparait  pas  avant 
le  commencement  du  xvii*  siècle;  c'était  une  sei- 
gneurie du  bailliage  de  Bourg. 

Luisandre,  h.,  c°*  de  Saint-Denis-ie-Geyzériat. 

LiiisANDRES,  montagne  de  8og  mètres  d'altitude, 
c"  de  Saint-Rambert.  —  Pev  Lusandrias  usque 
ad  Jontem  ubi  oritur  CosaïUia,  1169  (arch.  de 
l'Ain,  H  355).  —  Mons  qui  dicitur  Luisandre», 
I9i3  (ibid.,  H  357).  — •  Jusque  a  la  Tille  de 
Luysandre,  i65o  (Guicheuon,  Bugey,  p.  5o).  — 
n  tie  reste  rien  du  chasteau  de  Luisandres  qu'une 
grande  tour;  elle  est  sur  une  fort  haute  mon- 
tagne, dans  la  paroisse  de  Saint-Rambert,  i65o 
(Guiclienon,  Bugey,  p.  65).  —  Luisandre,  xvin*  s. 
(Aubret,  Mémoires,  t.  11,  p.  39o). 

Luisandre  h.,  c"°  de  Saint-Rambert.  —  Locus  Luy- 
sandrie,   i3j4   (cliarlular.  Sabaudiae,   f°   3  v°). 

—  Luyssandres,    i4a3    (arch.  de    la   Côte-d'Or, 
B  8^5,  f°  Û79  v°). —  Luisandre,  xviii*  s.  (Cassini). 

—  £11  Luisendre,  1811  (cadastre). 
Luisandres  était  une  seigneurie,  en  toute  jus- 
tice et  avec  château,  dépendant  anciennement  de 
la  Terre  de  Saint-Rambert.  —  Castrum  de  Luy- 
sandres,  1 387  (Valbonnais,  Hist.  duDauphiné,  pr. , 
p.  35o  ).  —  Le  fief  de  Luisatulres  a  cause  de  S.  Ram- 
bert  en  Bugey,  1 536  (  Guiclienon ,  Bresse  et  Bugey, 
pr.,  p.  5a).  —  La  seigneurie  de  Luisandres ,  i65o 
(Guichenon,  Bugey,  p.  65). 

Luisandre,  iieu  dit,  c°'  de  Saint-Trivier-sur-Moi- 
gnans. 

Luisard,  m'"  et  m°""  is.,  c""  de  Chazey-sur-Ain. 

*LuiSARDiÈRE  (La),  anc.  lieu  dit,  c"*  de  Cerdon.  — 
Yinea  de  la  Loysardieii ,  i3o6  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  io45/i,f'  Gr"). 

Luiset,  c°'  de  Bénonces. 

Luisieu,  h.,  c"'  de  Belley.  —  In  comilatu  Beli- 
censi,  in  Lutiaco,  86 1  (Dom  Bouquet,  t.  VIII, 
p.  398).  —  Ecclesin  de  Luziaco,  1191  (Gui- 
chenon, Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  a34). 

LiiisiEux,  anc.  villa  gallo-romaine,  auj.  simple  lieu 
dit,  c"'  de  Groslée. 

LuissARD-NiNCELis  (Le),  auc.  lieu  dit,  c'"  de  Gar- 
nerans.  —  Lieu  appelé  au  Luissard  Nancelin, 
iio7  (Aubret,  Mémoires,  t.  11,  p.  435). 

LuizAN,  h.,  c"'  de  Cormoranche. 

LuizARD  (Le),  ruiss.  affl.  de  l'Ain. 

LuizARD   (Le),  écart,  c°°  de  Saint-Martin-le-Chàtel. 

Luminaire  (La),  lieu  dit,  c"'  d'Argis. 

Luminaire  (La),  lieu  dit,  c"  de  Bàgé-1  a-Ville.  — 
Terra  dicta  la  Luminaire,  i3/t4  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  553,^10  r°). 

Luminaire  (La),  anc.  iieu  dit,  c°°  de  Chaveyriat.  — 


Pratum  luminarie  ecclesie  Condeysiaci,  1493  (arch. 
de  l'Ain,  H  794,  i"  3i8  r"). 

Luminaire  (La),  écart,  c"'  de  Courtes. 

Luminaire  (La),  f.,  c"  de  Monlenay-Montlin. 

Luminaire  (La),  écart,  c"°  de  Saint-Marlin-le-Chàtel. 

Luminaire  (La),  h.,  c"°  de  Tossiat. 

Luminaires  (Les),  grange,  c""  d'Ambérieui-en- 
Dombes. 

Ldnans  (Le),  ruiss.  affl.  du  Sevron. 

Lunes,  h.,  c"°  d'Hauteville.  —  Lunes,  1670  (en- 
quête Bouchu). 

En  1789,  Lunes  était  un  village  de  la  paroisse 
et  justice  d'Hauteville. 

Lupieu,  h.,  c"'  de  Saint-Rambert.  —  Lopiacus,  lias 
(arch.   de  la  Côte-d'Or,   B  875,  f  479  v"). 

LupoNAS,  h.,  c"*  de  Vonnas.  —  *Lupponatis,  m*  ou 
iv'  s.  —  Lupiniacus,  lis.  Luponacus,  843  (di- 
plôme de  l'empereur  Lolhaire,  ap.  Dom  Bouquet, 
t.  VIII,  p.  879).  —  Loponas,  laSo  env.  (pouillé 
de  Lyon,  f°  11  v").  —  De  Lopona,  i3a5  env. 
{ibid.,  C  7).  —  De  Loppona,  i443  (arch.  de 
l'Ain,  H  793,  f°  633  r").  —  Luppona,  iltçjs 
(ibid.,  H  794,  f°  878  r°).  —  Liipponas,  1670 
(enquête  Bouchu).  —  Luponas,  1671  (Bénéficia 
dioc.  lugd.,  p.  35i).  —  Luponaz,  1745  (arch. 
de  l'A  in ,  E  118).  — -  Luponas  sur  Veyle ,  xviii"  s. 
(Cassini). 

En  1789,  Luponas  était  une  communauté  de 
l'élection,  bailliage  et  subdélégation  de  Bourg, 
mandement  de  Bàgé. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prêtré  de  Sandrans,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Pierre  el  à  la  collation  de  l'archevêque  de  Lyon. 

—  Ecclesia  de  Loponas,  ia5o  env.  (pouillé  du 
dioc.  de  Lyon,  f °  1 1  v°).  —  Luponaz,  vocable  : 
Saint  Pierre,  xviii's.  (Carlul.  de  Savigny,p.  loai). 

En  tant  que  fief,  Luponas  relevait  de  la  ba- 
ronnie  de  Béosl. 

A  l'époque  intermédiaire,  Luponas  était  une 
municipalité  du  canton  et  district  de  Chàtillon- 
les-Dombes. 
LuKcï,  c"'  du  c°"  de  Sainl-Trivier-sur-Moignans.  — 
Luperciacus,  853  env.  (Dom  Bouquet,  t.  VIII, 
p.  390). —  Inpago  Lugdunensi. . .  Ambariacum... 
Luperciacum  eliam,  885   [ibid.,  t.  IX,  p.  889). 

—  Luperliacus,  89!  {ibid.,  I.  IX,  p.  674).  — 
In  villa  Luherciaco,  1096  (Recueil  des  chartes  de 
Cluny,  t.  V,  n°  8708).  —  Villa  de  Lurciaco,  1149 
{ibid.,  t.  V,  n°  4i4o).  —  De  Lurce,  laSo  env. 
(pouillé  de  Lyon,  f°  i3  r°).  —  De  Lurceu,  1367 
(Grand  cartul.  d'Ainay,  t.  11,  p.  69);  i35o  env. 
(pouillé  de  Lyon,   1°  la  r°).  —  Larceus,  c.  suj. 
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i3oo   env.  (pouillé    de  Lyon,   f°  i3  v°,  addit.). 

—  De  Lurcieu,  i365  env.  (Bibi.  nat.,  lat.  ioo3i, 
f°  17  r");  1493  (pouillé  de  Lyon.P  28  r°).  —  De 
Lurcie,  i4i8  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io446, 
f  45i  v°).  —  Lurcy,  iSGy  (Bibl.  Diimb.,  t.  I, 
p.  48o).  —  Leurcy,  i655  (visiies  pastorales, 
P  36). 

En  1789,  Lurcy  était  une  communauté  de  la 
souveraineté  de  Dombes,  élection  de  Bourg,  sé- 
néchaussée et  subdélégalion  de  Trévoux,  chàtel- 
lenie  de  Monlmerle. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prêtré  de  Dombes,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Ktienne  et  à  la  collation  de  l'abbé  de  Cluny.  Il  y 
avait  à  Lurcy  un  prieuré  clunisicn.  —  Eccletia  de 
Lurce,  is.'So  env.  (pouillé  du  dioc.  de  Lyon, 
f°  i3  r°).  —  Prior  de  Liurcieu  et  de  Valens,  i35o 
env.  (ibid.,{'ia  y°). —  Parrochia  Lurciaci,  i536 
(terrier  des  Mcssimy,  f°  47).  —  Lurcy;  patron: 
S,  Etienne,  I7t9  (visites  pastorales). 

Dans  l'ordre  féodal,  Lurcy  était  une  seigneurie 
en  toute  justice  et  avec  chàteau-fort,  du  patri- 
moine primitif  de  l'église  métropolitaine  de  Lyon; 
la  suzeraineté  en  passa,  par  la  suite,  aux  sires 
de  Beaujeu,  souverains  de  Dombes.  —  Domus 
fortis  de  Lurciaco,  i3ia  (Guigue,  Docum.  de 
Dombes,  p.  389).  —  Fonata  cattri  de  Lurcie, 
i4i8  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io446,  f  45i  v°). 
A  l'époque  intermédiaire,  Lurcy  était  une  mu- 
nicipalité du  canton  de  Montmerle,  district  de 
Trévoux. 

LcBiELi,  anc.  villa  gallo-romaine,  auj.  simple  lieu 
dit ,  c"  de  Peyricux. 

LijsciA,  anc.  nom  d'une  forêt  située  à  Neuville-sur- 
Renom.  —  Sylva  Luicia,  1009  (Guichenon, 
Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  1  a  4  ). 

LosiGNiT,  h.,  c°"  de  Cbevroux.  —  Lusi/rnia,  i3a.'> 
env.  (terrier  de  Bâgé,  f°  18).  —  Lunigniacut , 
i366  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  .553,  f°  5  v°).  — 
Lutigniacus,  parrochie  Caprotii,  iligZ  (arch.de 
l'Ain,  II  790,  f°  36i  r').  —  Ltuigniaz,  i538 
(Censier  de  la  Vavrette,  f°  46s).  —  Lutignat, 
i63o  env.  (terrier  de  Saint-Cyr-sur-Menthon , 
f"  3.). 

LiTiiéxiKi,  c"  du  c°"  de  Champagne.  —  Autatiou, 
1389  (Guigue,  Cartul.  de  Saint-Sulpice,  p.  84). 

—  Autayieu,  ia58  (ibid.,  p.  11a).  —  Ouluy- 
oiou,  i345  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  770,  table). 

—  Outay»iacut,  i345  {ibid.,  i°  86  v").  —  Otte- 
«lou,  j365  env.  (BibL  nat.,  lat.  ioo3i,f°  89  v°) 

—  Theineu  ou  Ulhetieu ,  1 65o  (  Guichenon ,  Bugey, 
p.  107).  —  Le  Thetieu,  1670  (enquête  Bouchu). 


—  Teitieu,  1734  (Descript.  de  Bourgogne).  — 
Luteyzicu,  1790  (Dénombr.  de  Bourgogne). 

En  1789,  Lutbézieu  était  une  communauté 
de  l'élection  et  subdélégation  de  Belley,  man- 
dement de  Valromey,  justice  du  marquisat  de 
ce  nom. 

Son  église  paroissiale,  diocî^se  de  Genève,  ar- 
chiprêtré  du  Bas-Vairomey,  était  sous  le  vocable 
des  saints  Antoine  et  Maurice;  le  droit  de  collation 
à  la  cure,  qui  appartenait  primitivement  au  doyen 
de  Ceyzérieu,  passa,  en  1606,  à  l'évèque  de  Bel- 
ley. —  Cura  de  Othesiou,  i344  onv.  (Pouillé  du 
dioc.  de  Genève). 

En  tant  que  fief,  Lutbézieu  fut  possédé  de 
1  i5o  à  i55o  environ,  sous  la  suzeraineté  des  sei- 
gneurs de  Valromey,  par  une  famille  qui  en  por- 
tait le  nom.  —  G.  d'Aulaiiou,  miles,  isSg  (Gui- 
gne, Cartul.  de  Saint-Sulpice,  p.  84). 

A  l'époque  intermédiaire,  Lutbézieu  était  une 
municipalité  du  canton  de  Champagne,  district  de 
Belley. 
LuTZ,  loc.  détr. ,  à  ou  pK's  Saint-Didier-d'Aussiat. 

—  Verms  Lutz,  i4io  env.  (terrier  de  Saint- 
Martin,  f°  75  v°). 

LuvAT,  loc.  déir. ,  qui  paraît  avoir  été  située  près  de 
Bàgé.  —  Guigo  de  Luiat,  laoo  env.  (Cart.  lyon- 
nais, t.  I,  n°  79).  —  Aymo  du  Luyat,  i344  (arch. 
de  la  Côte-d'Or,  B  55a,  f  9  v").  —  Le  Luyat, 
1399  (ibid.,  B  554,  f°  97  r°). 

LiiAT,  anc.  lieu  dit,  c°*  de  Curtafond.  —  Loco 
diclo  en  Luyat,  1/190  (terrier  des  Cliabeu, 
f°  45). 

LiïAT  (Le),  anc.  bois,  c"*  de  Montrevel.  —  Nemu$ 
itel  Luyat,  i335  env.  (terrier  de  Teyssonge, 
f°  ao  r°). 

LiiVRE,  h.,  c"*  de  Jujurieui.  —  D'Argitleirea  usque 
ad  Lni[e)res  et  de  Loire»  vadit  per  twrem  de  Varei, 
iai3  (arch.  de  l'Ain,  H  357).  —  Le  Chastelard 
de  Luyres  en  Bugey,  i65o  (Guichenon,  Bresse, 
p.  1 15).  —  Louyre,  xïiii"  s.  (Cassini).  —  Luyre, 
1808  (Stat.   Bossi,  p.  i3o). 

LinriiEiix,  section  de  la  c°*  de  Béon.  —  Luriacus, 
io5o  env.  (Guigue,  Cartul.  de  Saint- Sulpico, 
p.  27);  ia44  (arch.  de  l'Ain,  H  36o);  i4a7 
(Guichenon,    Bresse    et   Bugey,     pr. ,    p.    i34). 

—  Luyriacus,  xii'  s.  {ibid.,  pr. ,  p.  178);  iag4 
(Mém.  Soc.  d'hist.  de  Genève,  t.  XIV,  p.  a49); 
i355  (arch.  de  l'Ain,  H  i);  i466  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  io448,  f°  1  r°).  —  Luireu,  I3i3 
(arch.  de  l'Ain,  H  989).  —  Luiriacui,  I9i5 
{ibid.,  H  368);  iSgS  (chartul.  Sabaudiae, 
f°  169    v°).   —    Luyreu,    1330    (arch.de  l'Ain, 

3o. 
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H  307);  i3i3  (ihid.,  H  364).  —  LuyHeu, 
i35o  env.  (arcli.  de  ia  Côto-d'Or,  B  io455, 
f  96  r°);  1577  (arcli.  de  l'Ain,  H  869, 
f°  835  r°);  1670  (enqutUe  Bouchu).  —  L«- 
rieu,  iMii  (Bibl.  Dumb. ,  t.  I,  p.  874).  —  Luy- 
rieax,  i454  (Gulchenon,  Bresse  et  Bugey,  pr., 
p.  98).  —  Luirieux,  xyiii*  s.  (arch.  de  l'Ain, 
H   4o2). 

Dans  l'ordre  féodal,  Luyrieux  était  une  sei- 
gneurie de  Bugey,  —  Lefef  île  Luyiieu,  a  came 
de  liotsillon,  i536  (Guirlienon,  Bresse  et  Bugey, 
pp.,  p.  60),  —  en  toute  justice  et  avec  rhàleau-fort. 
—  Ex  Castro  Luriaco,  io5o  onv.  (Guigue,  Cartul. 
de  Saint-Sulpice,  p.  97);  —  possédée  du  xi"  au 
milieu  du  xvi*  siècle,  par  une  famille  qui  en  por- 
tait le  nom, —  Aylardus  deLuyriaco,  1100  env. 
(Nécrol.  de  Nantua).  —  //.  de  Luyreu,  inilcs, 
i3i3  (arch.  de  l'Ain,  H  364).  —  Le  seigneur  de 
Luyrieux,  xv"  s.  (Olivier  de  la  Marche,  Mém., 
1.  I,  rhap.  9 a). 

Lbtseis,  Ioc.  disp.,  c°"  de  Bàgé-la-Ville.  —  Luyseis, 
in  villa  Baugiaci,  i344  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  55a,  f  8  v°). 

LvTSEis,  localité  depuis  longtemps  détruite  et  anr. 
fief  de  Bàgé,  c"  de  Neuville-sur-Renon.  —  Be- 
rardu»  dominus  de  Luseiaco,  ito3-tio4  (Recueil 
des  ohartos  de  Cluny,  t.  V,  n°  389i).  —  Poypia 
sila  desuper  ecclesiam  de  Luyseis ,  197a  (  Guiche- 
non,  Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  17).  —  Terra  de 


Luseys,  197-!  (ibid.).  —  Luyseiz,  xm's.  (Guigue, 
Topogr. ,  p.  919). 

L'église  de  Luyseis,  qui  était  sans  doute  la  mère 
église  de  Neuville,  était  déjà  détruite  vers  le  mi- 
lieu du  xni*  siècle,  —  Ecclesia  de  S.  Andréa  lo 
Boschos;  ecclesia  de  Lu[yms],  hennos;  ecclesia  de 
S.  Georgio,  i95o  env.  (pouillé  de  Lyon,  f°  la 
r°).  Au  milieu  du  siècle  suivant,  ce  n'était  plus 
qu'une  chapelle  rurale,  sous  le  vocable  des  saints 
Jacques  et  Maurice.  Quant  au  chàteau-fort,  les 
ruines  s'en  voyaient  encore,  au  temps  do  Gui- 
rlienon, au  lieu  appelé  la  Poype  de  Ltisey»,  i65o 
(Bil)l.  sebus.,  p.  965).  (Jette  poype  existe  tou- 
jours; on  l'appelle  la  Poype  de  Saint-Jacque» ;c'esl 
tout  ce  qui  subsiste  de  l'ancienne  paroisse  et  de 
l'ancien  château  de  Luyseis. 
Lizi,  Ioc.  disp.,  à  ou  pr<''s  Villars.  —  Concedimus 
in  dicta  platea  de  Luzi  stnnnum  fncere  »eu  con- 
struere,    iSai    (Guigue,    Docum.     de    Bombes, 

Luzï  (Le),  h.,  c"'  de  Domsure. 

Ltaueins.  —  Voir  GunEiss. 

[,YE  (La),  h.,  c"'  de  Bàgé-la-Ville. 

LvMANs,   Ioc.  disp.  qui  paraît  avoir  été  située  non 

loin  d'Aranc.  —  Le  bois  de  Lyinans,  i355  (acte 

cité  par  Guichenon,  Bugey,  p.  5o). 
LïHEiNs,  Ioc.  détr. ,  à  ou  près  Saiut-Didier-sur-Cha- 

laronne.  —  Lymeiits,  1974  (Guigue,  Docum.  de 

Donihes,  p.  198). 


M 


MACiiAno  (Le),  ruiss.  afll.  du  Beyïsouzet. 

Macuahd  (Le),  h.,  c'"  du  Montellier. 

Macuabo  (Le),  écart,  c'"  de  Monlrevel. 

MACHAnn  (Le),  anc.  fief,   c°'  de  Sainte-Kuphémie. 

—  Maschard,  1599  (Guigue,  Fiefs  et  paroisses 
de  l'arrondissemenl  de  Trévoux,  p.  i5i).  —  Beiite 
noble  appelée  Notre -Dame -de -Grâce,  dite  du  Ma- 
chard,  1743  (Baux,  Nobil.  de  Bresse  et  Dombes, 
p.  9o5). 

Petit  fief  de    Domhes  qui  ne  consistait  qu'en 
une  grange  et  une  rente  noble. 
Machabdes  (Les),  écart,  c"'  de  Tossiat. 
MACiiAnDiÈBE  (La),  anc.  mas,  c'"  de  Bàgé-la-Ville. 

—  Mansum  de  la  Mancharderi  situm  in  parrochia 
de Haugiaco villa,  i94'((<'art.  lyon.,  t.  Ijn"  898). 

Maciierel,  Ioc.  disp.,  à  ou  près  Frans.  —  Liter 
Brocet  et  Maeherel,  1964  (Bibl.  Dumb.,  t.  1, 
p.  161).  —  Mascherel,  1964  [ibid.). 


Maciiiraz,  chàt. ,  c°'  de  Vieu-on-YaIromey.  —  Mas- 
chiraz,  1958  (Guigue,  Cartul.  de  Saint-Sulpice, 
p.  lia).  —  Mascherat,  1967  {ibid.,  p.  i3o).  — 
Grangia  de  Machiraz,  i3i3  {ibid.,  p.  iSa).  — - 
Domus  forlis  Machurati,  xv'  s.  (Guigue,  Topogr., 
p.  ai 3).  —  Le  chasteau  de  Mâchera»,  xvii'  s. 
{ibid.). 

Maciiubieux,  fermes,  c"°  d'izenave.  —  Macherieux , 
xviii*  s.  (Cassini). 

Maci-aik,  écart,  c"  de  Confort. 

Maclesex,  Ioc.  détr.,  c"  de  Pouilly-Saint-Genis.  — 
7)1  Maclenex,  in  fine  de  Pirignien,  1897  ("rch.  de 
la  Cote-d'Or,  B  1095,  f°  38  v°). 

Macognin,  anc.  fief,  c'"  de  Ceyzérieu.  —  *Maccon- 
ianut.  —  Macognint,  i346  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  84i,  1"  3  v").  -  Macognin  ,  i65o  (Gui- 
chenon, Bugey,  p.  66). 

Ce  lief  possédé,  à  la   fin  du  xiii'  siècle,  par 
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des  gentilshommes  qui  en  portaient  le  nom ,  rele- 
vait de  la  seigneurie  de  Vairomey. 
Maçonnais,    lieu    dit,   c"'   de    Saint- Etienne -sur- 

Reyssouze. 
Maconneiik  (La),  loc.  disp. ,  à  ou  pi-ès  Bourg-en- 
Bre-se.  —  Font  de  la  Maconela ,  i  4 1 1  (  Brossard , 
Caitul.  de  Bourg,  p.  lai). 
Maconnex,  h. ,  c°'  d'Ornei.  —  Macoiiay,  i  977  (  Mém. 
Suc  d'hist.  de  Genève,  t.  XIV,  p.  i56).  —  Hos- 
pilal  de  Maconay,  i4oo  env.  (arrli.  de  la  Cote- 
d'Or,  B  129J)).  —  Maconex ,  i5i<8  (ibid.,  B  1 160, 
f°  226  r°).  —  La  vella  de  Macconnay,  1G91  (arch. 
du  Rhône,  H  319a,  f°  i58  r").  —  Maconnex, 
xviii*  s.  (Cassini). 

En  1 789 ,  Maconnex  était  un  village  de  la  pa- 
roisse d'Ornex ,  bailliage  et  subdélégation  de  Gei , 
éloflion  de  Belley.  Il  y  avait  dans  ce  village  une 
fliapellc  rurale  dédiée  à  sainle  Madeleine,  et  une 
maison  de  Templiers,  mentionnée  en  1)81,  qui 
passa  i  l'ordre  des  hospitaliers  de  Malte  après  la 
suppression  de  celui  du  Temple.  —  Voir  L'Hô- 
piial-de-Macosskx.  —  La  chapelle  de  Sainte 
Marie  Magdeleine  de  Macconex,  i644  (arch.  du 
niione,  titres  des  Feuillées  :  la  Chaux-eo-Vaud, 
chap.  III ,  n"  û). 
Maconolet,  ioc.  disp. ,  i  ou  près  Vieii-d'lzenave.  — 
Roea  de  Maconoleto,  1116  (Guirhenon,  Bresse  et 
Bugey,  pr. ,  p.  900). 
Maoonob,  h.,  c°'  de  Brénod.  --  llocca  de  Maco- 
noilOy  11 1()  (arch.  de  l'Ain,  H  .3.").'),  d'après  un 
vidimus  de  i4.33.  —  Macono,  laia  (Guigue, 
Topogr. ,  p.  aià). —  Maiconoz,  l'iog  (arch.  do 
l'Ain,  H  .jS  ).  —  De  Macnnodo,  i,joi  (ibid,, 
H  3.)7,  d'après  une  copie  du  xm'  s.).  —  Mat- 
cnnod,  xvi'  s.  (ibid.,  H  53).  —  Macmod,  1670 
(enquête  Bouchu). 

En  1789,  Maconod  était  un  village  de  la  pa- 
roisse de  Brénod,  élection  de  Belley,  subdéléga- 
tion de  Nantua,  mandement  de  Vairomey  et  jus- 
tice <lu  marquisat  de  ce  nom.  Il  y  avait  à  Maconod 
une  chapelle  rurale  sous  le  vocable  de  saint  Ber- 
nard de  Menthon. 
Madeleine  (La),  h.,  c"'  de  Replonges. 
Madeleine  (La),  h.,  c°'  de  Varambon.  —  lier  ten- 
dent de  Priel  apud  Magdalenam ,  i436  (arch.  de 
la  (;6te-<l"0r.  B  696,  1°  a88  r°).  —  Im  Magde- 
leine-de-Varambnn ,  1743  (Pouillé  de  Lyon  p.  34). 
Mafpielx  (Le),  ruiss.  alll.  de  la  Magdeleine,  bassin 

du  Rhône. 
Magdelkine  (La),  ruiss.  alTI.  du  Seran. 
.Magneux,  loc.  depuis  longtemps  détruite  qui  a  laissé 
son   nom   à   un  étang  de   la  commune  de  Mon- 


thieux.  —  Andréa»  de  Magniaco,  1187  (Bibl. 
sebus.,  p.  a6i).  —  Etang-Magneux ,  1867  (Carte 
hydr.  de  la  Dombes,  feuille  7). 

Magnieu,  c"  du  c°°  de  Belley.  —  Maigneu,  1365 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  7O9).  —  Magnieu, 
1390  (Gall.  christ.,  t.  XV,  instr. ,  c.  32o).  — 
Magnyou,  i343  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  837). 
—  Magoiacut,  i385  (iii</.,  B  845,  1°  a.36  v°). 
En  1789,  Magnieu  était  une  communauté  du 
bailliage  et  siibdélégalion  de  Belley,  mandement 
de  Rossillon. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  et  archiprètré 
de  Belley,  était  sous  le  vocable  de  saint  Pierre  et 
à  la  collation  de  l'évéque  de  Belley.  —  Eccletia 
de  Magniaco,  sub  vocabuln  Sancti  Pelri,  1  4oo  env. 
(Pouillé  du  dioc.  de  Belley). 

Dans  l'ordre  féodal,  Magnieu  était  une  dé- 
pendance de  la  seigneurie  de  Belley,  laquelle  ap- 
partenait i  l'évéque. 

A  l'époque  intermédiaire,  Magnieu  était  une 
municipalité  du  canton  et  district  de  Belley. 

Magsin,  h.,  c"'  de  Naltages.  —  Magnyn»,  i343 
(arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  887,  f°  78  r°). 

Magnins,  h.,  c"'  de  Chaiioz-Chàtenay.  —  Magniem, 
1399-1369  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io455, 
f  ii4  v°). 

Magnï,  h.,  c"'  de  Moéns.  —  Magniacua,  ia5o 
(Mém.  Soc.  d'hisl.  de  Genève,  t.  XIV,  p.  39). 

—  Magniez,  i436  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  1098,  f°  53 1  r").  — Magny,  xyiii"  s.  (Cassini). 

Il  y  avait  à  Magny,  très  anciennement,  une 
église  paroissiale,  à  la  collation  de  l'abbaye  d'Ai- 
nay,  à  qui  ce  droit  fut  confirmé,  en  1 153  et  1  35o, 
par  le»  papes  Eugène  III  ot  Innocent  IV.  —  Ec- 
cletia de  Mainniaco,  11 02  (Guigue,  Docum.  de 
Dombes,  p.  38). 

Magot  (Le),  h.,  c"*  de  Tramoyes. 

Magraz,  h.,  c"*  de  Forens. 

.Maholièbes  (Les),  h.,  r"'  de  Biziat.  —  Mayo- 
lliière» ,  1 8 1 1  (  cadastre  ). 

MiiioLiÈiiES  (Les),  h.,  c"*  de  Saint-André-d'Huiriat. 

MAiioLLiènss  (Les),  h.,  c"  de  Laiz. 

Maigres  (Les),  h.,  c°*  de  Saint-Nizier-le-Bouclioux. 

Maillard,  f.  et  anc.  Ilef,  c"'  de  Chàtillon-sur-Cha- 
laronne. 

Miillard,  h.,  c"'  de  Condeyssiat. 

Maillard,  f.  et  anc.   fief  de  Domines,  c"'  de  Lent. 

—  Seigneur  de  Maillard,  i539  (Baux,  Nobil.  de 
Bresse  et  Dombes,  p.  aao). 

Maillât,  c"'  du  c°°  de  Nanlua.  —  Mallia,  1263 
(arch.  de  l'Ain,  H  370).  —  Malliacut,  ia65 
(ibid.,  H  368);    i484   (arch.    de    la  Côte-d'Or, 
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B  824,  f  ioo  r").  —  Maitlia,  1999-1369  (ibid, 
(°  81  r").  —  De  Malliaco,  Ltigdunensis  diocesis, 
i343  (aroh.  de  l'Ain,  H  364).  —  MailUacus, 
i3a5  (tbid.,  H  374).  —  Mailla,  i455  (Giii- 
rhenon,  Bresse  et  Bugey,  part.  I,  p.  81).  —  Mal- 
Uaz,  i563  (arcli.  de  la  Côte-d'Or,  B  io453, 
f°  18a  r°).  —  Malliat,  160a  (arch.  de  Juju- 
rieui).  —  Maillât,  1743  (Pouillé  du  dioc.  de 
Lyon,  p.  66). 

Avant  la  Révolution ,  Maillât  était  une  commu- 
nauté du  bailliage  et  élection  de  Belley,  sulidé- 
légalion  de  Nantua  et  mandement  de  Montréal. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prêtré  de  Nantua,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Irénëe  et  à  la  collation  du  prieur  de  Nantua.  — 
Maillât.  L'église  pan-ochiale  esljtlleule  de  celle  de 
Sainct  Martin  du  Freane,  161 3  (visites  pasto- 
rales, f°  lai  v").  —  Maillât,  annexe  de  S.  Mar- 
tin; patron:  S.  Irénée,  i655  (ibid.,  f°  118). 
—  Maillât,  paroisse,  1789  (Pouillé  de  Lyon, 
p.  137). 

Dans  l'ordre  féodal.  Maillât  clait  une  sei- 
gneurie en  toute  justice  cl  avec  château-fort  de 
l'ancien  fief  des  sires  de  Thoire;  de  la  famille  de 
la  Balme  qui  la  possédait  au  xii'  siècle,  cette  sei- 
gncurerie  passa ,  vers  1380,  à  la  famille  de  Moyria 
qui  en  jouissait  encore  en  1789. 

A    l'époque   intermédiaire,    Maillât    élait    une 

mimicipalilé  du  canton  de  Montréal,  district  de 

Nantua. 

Mailli,  h.,  c"'  de  Domsurc.  —  Morannus  de  Maile, 

1 100  (Recueil  des  chartes  deCluny,  t.  V,  n°  8744). 

"Mailueu  ,  loc.  disp. ,  sur  le  territoire  de  laquelle 

les  chevaliers  du  Temple  avaient   fait  construire 

l'église  d'Acoyeu,  c"'  de   Brens.  —   Campmn  de 

Malliaco,  in  quo  ecclesia  de  Cohiaco,  1149  (GaU. 

christ.,  t.  XV,  instr. ,  c.  809). 

Maillisola,   anc.    maison    de    l'ordre    du  Temple, 

c""  de  Druillal.   —   Josta  lo  buec  de  Maillisola, 

i34i    env.   (terrier    du    Temple    de    MoUissole, 

f"   16   V°).  Voir  MoLLISSOLE. 

Maillisolan  (Le  Biez-be-),  ruiss. ,  c™  de  Druillat.  — 
Li  biez  de  Maillisolan,  i34i  env.  (Docum.  lin- 
guist.  de  l'Ain,  p.  45,  5i,  53). 

Mahlochère,  écart,  c"  de  Villars. 

*Maisils  (Les),  loc.  détr. ,  c"*  de  Lent.  —  Los  Maij- 
niz,  i335  env.  (terrier  de  Teyssonge,  f  aa  v°). 

•MAiNOLiÈnES  (Les),  loc.  disp.,  à  ou  près  Saint-Ni- 
zier-le-Désert.  —  Mansus  de  les  Mainoleres ,  13  48 
et  i960  (Bibl.  Dumb.,  t.  I,  p.  i5o  et  i55). 

*Maisières,  loc.  détr.  qui  paraît  avoir  été  située 
près  de  Brénod.  —  Maserias ,  Brennodum ,  1 1 4  4  , 


d'après    une   copie   du  xvn'  s.  (arch.   de   l'Ain, 
H  5i). 

Maison-Bernaun  (La),  h.,  c"  de  Parcioux. 

Maison-Blanche  (La),  f. ,  c°*  de  la  Peyrouzp. 

Maison-Blanche  (La),  h.,  c"  de  Parcieux. 

Maison-Bouquet  (La),  anc.  fief,  c"  d'Ambérieux-en- 
Dombcs. 

Ce  fief  prit  par  la  suite  le  nom  de  Fontanelle; 
il  était  originairement  de  la  mouvance  des  sires 
de  Villars.  —  Voir  Fontanelle. 

Maison-fobte-I)E-Cuassagne  (La),  anc.  fief  de  Bàgé, 
c""  de  Coiifrançon.  —  Domus  de  Cliassaigiii ,  cum 
fossatis  et  fortalitiis,  1379  (Guichenon,  Bresse 
et  Bugey,  pr. ,  p.  i5). 

MAisoN-roBTE-DE-CeÂTENAi  (La),  auc.  fief  de  Bàgé, 
c"'  de  Chanoz-Chàtenay.  —  Domum  fortem  de 
Chatonay  (corr.  Chatanay),  1979  (Guichenon, 
Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  i5). 

Maison-foute-de-Corlaison  (La),  anc.  fief  de  Bàgé, 
c°*  de  Chaveyriat.  —  Domus  de  Corleyson,  cum 
fortalitiis,  137a  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey, 
pr.,  p.  17). 

Maison-foute-de-Longe  (La),  anc.  fief  de  Bàgé, 
c°*  de  Sulignat.  —  Domus  fortis  de  Ijongua,  1288 
(Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  ai). 

Maison-foute-be-Marmont  (La),  anc.  fief  de  Bàgé, 
c"  de  Saint-André-le-Panoux.  —  Domus  de  Mal- 
mont ,  cum  tota  forterescia  ,  receptacttio  et  fossatis , 
137a  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  17). 

Maison-forte-be-Rillieux  (La),  une.  fief,  c°'  de 
Rillieux.  —  Maison  forte  de  Rillieu,  seigneurie  du 
bailliage  de  Bourg-,  1784  (Descr.  de  Bourgogne, 
p.  521). 

Maison-fobte-be-Sezilles   (La),   anc.  fief  de  Bâgé,. 
c"  de  Jayat.  —  Domus  de  Sesilles  cum  fortalitiis 
et  fossatis,  127a   (Guichenon,  Bresse  et   Bugey, 
pr.,  p.  16). 

Maison-forte-de-Vkbneuil  (La),  c"' de  Confrançon, 
anc.  fief  de  Bàgé.  —  Domus  de  Vernueil ,  in  par- 
rochia  de  Confrançon,  cum  fossatis  et  fortalitia 
tota  et  curtilibus  el  les  Ayes,  1289  (Guichenon, 
Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  21). 

Maison-fohte-be-Vonnas  (La),  anc.  fief  de  Bàgé.  — 
Dnmus  de  Vonna  cum  fortalitiis  ,197a  (  Guichenon , 
Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  1 7  ). 

Maisonnettes  (Les),  écart,  c"  de  Lélex. 

Maisonnettes  (Les),  h.,  c°'  de  Saint-Marcel. 

Maison-Neuve  (La),  écart,  c"'  de  Bereyziat. 

Maison-Neuve  (La),  h.,  c"*  de  Crans. 

Maison-Noire  (La),  f.,  c"  de  Saint-André-le-Bou- 
choux.  —  La  Grange-Noire,  1847  (Stat.  post.). 

Maison-Rouge  (La),  m™  is. ,  c"'  de  Lagnieu. 
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MAiso;«-SA3soii  (La),  m°°  is.,  c°*  de  Léaz. 

Maisoss-Bbolkes  (Lbs),  h.,  c"  d'Illiat. 

Maisoxs-Necïes  (Les),  écart,  c°'  de  Cesseins. 

Maisoxs-Nelves  (Les),  écart,  c"  d'IUiat. 

Maisons-Neives  (Les),  h.,  c"  de  Meximieux. 

Maisons-Rouges  (Les),  h.,  c"  de  Jasseron. 

-\Iaissiat,  h.,  c°'  de  Dortan.  —  Voir  IIeïssiat. 

Maîtbes  (Les),  h.,  c"  de  Sermoyer. 

Majobnas,  h.,  c"  de  Viriat.  —  Maiorna,  i3oû 
(  arch.  du  Rhône ,  titres  de  Laumusse ,  Teyssonge , 
chap.  I,  n°  3).  —  Majomacui,  parrochiae  Fley- 
1-iaci,  i464  (Brossard,  Carlul.  de  Bourg,  p.  366  et 
367).  —  Mazorna,  iâ63  (arch.  de  l'Ain,  II  gaa, 
r°  764  r°).  —  MajoriM,  xïiu'  s.  (Cassini). 

Malabret,  écart,  c°*  de  Chalainont. 

Malabbonoe,  anc.  lieu  dit,  c"'  de  VieuHl'Izenave.  — 
Supra  Malam  Brondam,  1^93  (arcli.  de  l'Ain, 
H  359). 

Malachabd  (Le),  rniss.  aill.  de  la  Veyie. 

Malacuards  (Les),  anc.  mas,  c°'  de  Condamine-la- 
Doje.  —  In  mamo  veleii  al  Malachar»,  lago 
(arch.  de  l'Ain,  H  370). 

-Malaclaï,  anc.  lieu  dit,  c"'  de  PoUiat.  —  Loco  diclo 
en  Malaclay,  1 4 1 0  env.  (  terrier  de  Saint-Martin , 
f''i33r°). 

Malacoir,  anc.  villa,  dans  le  voisinage  de  Bâgé-la- 
ViUe.  —  In  villa  Balffiaco .  .  .  el  in  villa  Male- 
eurtit,  1006-1019  (Recueil  des  chartes  de  Cluny, 
t.  III,  n°  2605  ).  —  lier  tendent  de  Sanclo  Andréa 
apud    Malam    Curiam,    iSûg    (arch.    de    l'Ain, 

H  862,  r  18  v°). 

MiLAcoLR,  h.,  c°'  de  Douvres.  —  Mamu»  de  Mala- 

cort,  199a  (arch.  de  l'Ain,  H  i23). 
Malades  (Les),  lieu  dit,  c°*  de  Romanèche-la-Mon- 

lagne. 
Maladière   (Le   Biez-de-la-),   c"    de   Rignieux-le- 

Franc.  —  liivus  de  Mtitaderia,  ia85  (Polypt.  de 

Saint-Paul  de  Lyon,  p.  55). 
Maladière   (La),  h.,   c"  d'Ambérieu-en-Bugey.  — 

Li   Matadiery,    i385    (arch.    de    la    Côte-d'Or, 

B  871,  f°  3o8  r°). —  Li  Matadieri,  1892  (ibid., 

B  887). 
MiLlDiÈRE  (La),  lieu  dit,  c"  d'Anglefort. 
Maladière  (La),  Ioc.    disp.,  c"   de    Banneins.   — 

Maladière,  \im'  s.  (Cassini). 
Malauièbe  (La),  lieu  dit,  c"'  de  Bcllignat.  —  In 

terrilorio  de  la  Maladière,  1687  (arch.  de  la  Gôte- 

d'Or,  B  8i5,  P  385  r"). 
Maladière  (La),  pâture,  c"*  de  Bénonccs. 
Maladièbe  (La),  c°*  de  Bourg-en-Bresse.  —   Mala- 

deria  liurgi,  tlt'i'j  (Brossard,  Cartul.  de  Bourg, 

p.  aie). 


Maladière  (La),  lieu  dit,  c"'  de  Boyeux-Saint-Jé- 
romc ,  section  de  Chàtillon-de-Cornelle. 

Maladière  (La),  lieu  dit,  c"  de  Cize. 

Maladière  (La),  c""  de  Crottet.  —  Maladeria  de 
Croteyl,  1387  (arch.  du  Rhône,  terrier  de  Ser- 
moyer, c.  39). 

Maladière  (La),  c"  de  Grozet.  —  Supra  maladeriam 
dp.  Croaet,  1897  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  1096, 
f°.7ar»). 

Maladièbe  (La),  lieu  dit,  c"'  de  Cuisiat. 

Maladière  (La),  lieu  dit,  c°°  de  Feillens. 

Maladière  (La),  c°°  de  Genay.  —  Maladeria  de 
Gennay,  ia53  (BibL  Dumb. ,  t.  II,  p.  i3o). 

Maladière  (La),  lieu  dit,  c°°  de  Gex.  —  Maladeria 
Gaii,  i44i  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  1101, 
{"  ôaS  r").  —  Le»  Maladière»,  xviii*  s.  (Cassini). 

Maladièbe  (La),  lieu  dit,  c"*  d'Innimont. 

Maladière  (La),  lieu  dit,  c°*  d'Izernore.  —  En  la 
Maladiery,  1619  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  807, 
C  39  r°). 

Maladière  (La),  écart,  c°*  de  Lancrans. 

Maladière  (La),  écart,  c"  de  Lompnes. 

Maladièbe  (La),  lieu  dit,  c°'  de  Maillât. 

Maladière  (La),  lieu  dit,  c""  de  Marchamp. 

Maladière  (La),  anc.  lieu  dit,  c"°  de  Matafelon.  — 
Loco  diclo  in  Maladeria,  1619  (arch.  de  la  Gôte- 
d'Or,  B807,  f''i02  v°). 

Maladière-de-la-Clusb  (La), anc.  hôpital, c"  de  Nan- 
tua.  —  La  Maladière  de  h  Clusa,  i356  (Docum. 
linguist.  de  l'Ain,  p.  i36). 

Maladière  (La),  m°°  is. ,  c"'  de  Peron. 

Maladière  (La),  c"'  de  Péronnas.  —  En  la  Mala- 
dière, 1784  (les  Feuillées,  carte  99). 

Maladière  (La),  c"  de  Pougny.  —  In  Maladeria  de 
Cretlo,  1Û97  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  11 25, 
f«i59r°). 

Maladière  (La),  lieu  dit,  c"*  de  Replonges.  —  En 
la  Maladiri,  1689  (arch.  de  l'Ain,  H  79a, 
f°  409  v'). 

Maladière  (La),  lieu  dit,  c""  de  Rignat.  —  Vinea 
tita  in  vinoblio  Rigniaci,  loco  diclo  en  la  Mala- 
dière, i5oi  (titres  du  chat,  de  Bohas). 

Maladière  (La),  lieu  dit,  c°'  de  Russillon.  —  Loco 
diclo  a  la  Maladieri ,  i885  (arch.  de  la  Gôte- 
d'Or,  H  845,  f  7  r").  —  Ad  Maladeriam,  i385 
(ibid.,  f  5or°). 

Maladière   (La),  f. ,  c°*  de  Saint-André-d'Huiriat. 

Maladièbe  (La),  lieu  dit,  c°'  de  Saint-Jean-sup-Beys- 
souze. 

Maladière  (La),  lieu  dit,  c"  de  Saint-Julien-sur- 
Reyssouze. 

Maladièbe   (La),  c"'  de  Songieu.  —  Maladeria  de 
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Sonpaco,  i345   (arch.   de   la  Côte-d'Or,  B  776, 
f°  7  r»). 
Maudièbe    (La),   11,  c"  de  Vancliy.  —  La  Mala- 
diere   d'Avanchy,   i553   (ardi.    de  la   (lôte-d'Or, 

B769,  feesr"). 

Maladière  (La),  lieu  dit,  c"'  de  Varambon. 

Malauière  (La),  lieu  dit,  c"  de  Veyziat. 

Maladikbe  (La),  lieu  dit,  c°'  de  Villereversure. 

Maladièbes  (Les),  ruiss.  aflL  de  i'Anconnans. 

Malabières  (Les),  h.,  c"'  de  Chàtillon-sur-Chala- 
ronnc. 

Maladièbes  (Les),  lieu  dit,  c'"  de  Dompierre. 

Maladières  (Les),  bois  et  vignes,  c°*  de  Grosiée. 

Maladièbes  (Les),  lieu  dit,  c°*  de  Leyssard. 

Maladièbes  (Les),  lieu  dit,  c"  de  Lhuis. 

Maladièbes  (Les),  f. ,  c"  de  Marboz. 

Maladièbes  (Les),  c°*  de  Reyrieux.  —  Maladeriae  de 
Reyreu,  1893  (arch.  du  Rhône,  terrier  de  Rey- 
rieux ,  f°  a  ). 

Maladièbes  (Les),  lieu  dit,  c°*  de  Saint-Benoît. 

Maladières  (Les),  lieu  dit,  c°°  de  Saint-Jean-le- 
Vieux. 

Malafbeiaz,  0°'  du  c°°  de  Montrevel.  —  Monla- 
ferta,  laSo  env.  (pouillé  du  dioc.  de  Lyon, 
f  i4  v°,  addit.  du  xit's.).  — ■  MoiUlaferta,  i335 
env.  (terrier  de  Teyssonge,  f°  ao  r").  —  Apud 
Montem  Jtrmitatis ,  i4io  env.  (terrier  de  Saint- 
Martin,  1°  3  4  v°).  —  Monlafreta ,  i4io  env. 
(ibid.yf  3o  v°).  —  De Moiitelafirta ,  liga  (pouillé 
de  Lyon,  f°  33  r°).  —  Malafreta,  i563  (arch.  de 
la  Côte-d'Or,  B  io45o,  f  1  r").  —  Malaferta, 
1687  (pouillé  de  Lyon,  f°  17  v°).  —  Malafretas, 
i65o  (Guichenon,  Bresse,  p.  la).  —  Malafretta, 
i656  (visites  pastorales,  f°  817). 

En  1789,  Malafretaz  était  une  communauté  du 
bailliage,  élection  et  subdélégation  de  Bourg, 
mandement  de  Montrevel  et  justice  d'appel  du 
comté  de  ce  nom. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prétré  de  Bourg,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Marc  et  à  la  collation  de  l'archevêque  de  Lyon.  — 
Ecclesia  Monlis  Firmitalis,  i3.")0  env.  (pouillé  de 
Lyon ,  f °  16  r°  ). 

Dans  l'ordre  féodal,  Alalafretaz  était  une  dé- 
pendance du  comté  de  Montrevel. 

A  l'époque  intermédiaire,  Malafretaz  était  une 
municipalité  du  canton  de  Montrevel,  district  de 
Bwirg. 

Malamard,  h.,  c'"  de  Saint-Denis-le-Ceyzériat.  — 
Malamard,    i43o  (Brossard,  Cartul.   de   Bourg, 

p.   310). 

Malampan,  h.,  c°"  de  Foissiat. 


Malapalus,  étang,  c"*  de  Chalamont. 

Malaraviaz  (La),  ruiss.  alll.  de  l'Arvière. 

Malatrait,  h.,  c""  de  Marboz.  —  Malalray,  x\'  s. 
(Guigue,  Topogr.,  p.  ai 5).  —  Malatrait,  i53() 
(Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  4 a). 

Malatrait  était  un  fief,  avec  maison-forte;  la 
justice  était  celle  de  Marboz. 

Malairaï,  f. ,  c"°  de  Ghàtillon-de-Michaille.  —  £11 
Malatrex,  16a a  (arch.  du  Rhône,  H  259). 

Malatraï,  grange,  c'"  de  Saint-Ramliert. 

Malatraït,  anc.  lieu  dit,  c"*  de  Villes-en-Michaille. 
—  Loco  dicta  en  Malatreyt,  i46i  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  909,  f°  46o  r°). 

Malaval,  h. ,  c°"  de  Marboz.  —  Malaval,  1  377  (arch. 
du  Rhône,  titres  de  Laumusse,  chap.  i,n°  13).  — 
De  Malamlle,  1  378  (arch.  do  la  Côte-<rOr,  B  548, 
P  4  r°). 

En  tant  que  fief.  Malaval  était  une  seigneurie 
avec  château,  de  la  haute  justice  de  Marboz.  — 
Cl.  de  Malavalle,  dominus  dicti  loci  parrochie  Mar- 
hosii,  i468  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  586, 
f°i9ar°). 

Malaïal,  écart  et  chat.,  c"'  de  Saint-Etienne-du- 
Bois. 

Malaval,  h.,  c"  de  Serrières-sur-Ain. 

Malavore,  anc.  bois,  c"'  de  Montluel.  —  Boit  de 
Malavore,  1O74  (les  Feuillées  :  litres  communs, 
n°  18,  f°  84,  d'après  un  acte  de  i348). 

Mal-Brest,  loc.  disp. ,  c°*  de  Condamine-la-Doye.  — 
Munnagium  de  Malbrest,  laôi  (arch.  de  l'Ain, 
H  370).  —  In  territorio  de  Condamina  de  la 
Doys,  Mal  Brest,  1  agB  (Cart.  lyonnais,  t.  II, 
n"  889). 

Malbrest  (Le  Biez-de-),  ruiss.,  c"'  de  Condamine- 
ia-Doye.  —  Ripperla  de  Marhret,  sublus  Conda- 
mina, i34o  (arch.  de  l'Ain,  H  871).  —  Aqua  de 
Malbrez,  subtus  la  duys  de  Condamina,  i4o4 
{ibid.,  H  359). 

Malbbiet,  loc.  détr.,  à  ou  près  Nattages.  —  Ec- 
clesia de  Malbriet,  i36i  (Gall.  christ.,  t.  A, 
instr. ,  c.  837). 

Malblec,  loc.  disp.,  c'"  de  Saint-Trivier-sur-Moi- 
gnans.  —  Iter  per  ijuod  itur  de  Corellin»  apud 
Matbuec,  i3a4  (terrier  de  Peyzieux). 

Malcombe,  h.,  c""  de  Divonne. 

Malebbonde,  f. ,  c"°  des  Neyrolles. 

Malegarde,  loc.  détr.,  à  ou  près  Saint-Maurice-de- 
Gourdans.  —  Et  quod  habeo  in  Malagarda,  11 3o 
env.  (Recueil  des  chartes  de  Cluny,  t.  V,  n°  4oii). 

Maletaverne,  lieu  dit,  c"'  de  Culoz.  —  Loco  dicto 
in  Malatabei-na ,  1498  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  859,  f"  10).  —  Malatac^rna  (patois). 
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Malgarde,  loc.  disp.,  c"*  de  Faramans.  —  Juxla  lo 
biez  teu  rivum  labentem  de  Malgarda  versus 
chauciatam  stagni  de  Faramanz,  i364  (arch.de 
l'Ain,  H  aa). 

Mali?ïbt,  f.,  c"  de  Sandrans.  —  Malivers,  i66a 
(Guichenon,  Hist.  de  Dombes,  t.  I,  p.  96).  — 
Manivert,  iHh']  (stal.  post.). 
Malii,  h.  et  m'°,  c"'  de  Tenay.  —  Villa  de  Malieys, 
ia63  (Giiigue,  Cartul.  de  Saint-Sulpice ,  p.  ia4). 
—  Molendinum  et  batiour  de  Malieys.  .  .  in  pav- 
rochia  de  Tinnay,  ia63  (i6irf.,p.  lai).  —  Malix, 
i4g5  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  8g4,  répertoire). 
Mallaria,  loc.  disp.,  à  ou  prt'S  Souclin.  —  Malla- 

ria,  1230  (arch.  de  l'Ain,  H  807). 
Mallet,  h. ,  c°"  de  Confrançon. 

Mallet  (Les),  h.,  c°°  de  Saint-Nizier-le-Désert. 

Mallbïs,1oc.  disp., à  ou  pn's  Ars. —  Malieys,  lagg- 
1369  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io455,  f°  9  r°). 

Malmolab,  anc.  mas,  c"  de  Jayat.  —  Mansus  de 
Malmolar,  layi  (Cart.  lyonnais,   t.   Il,  n°  684). 

Malmont,  f. ,  c"*  de  Curclat-Dongalon.  —  Malmont, 
ililii  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  724,  f"  168  r°). 

Malpas  (Les),  anc.  lieu  dit,  c"  de  Veyziat.  —  Subtu* 
luz  Malpas,  i4i9  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  807, 
S"  3  v"). 

Malpertcis ,  anc.  lieu  dit,  c"  de  Bénonces.  —  Fagus 
de  Malperluis,  laoo  (Gali.  christ.,  t.  XV,  instr. , 
c.  3i.5). 

Malpertlis  (Le),  c'"  de  Billat. 

On  donne  ce  nom  à  une  vaste  cavité  de  rocher, 
où  le  Bhône  s'engouffre. 

Malpektiis,  lieu  dit,  c"  de  Druillat.  —  Pra  appella 
en  Mal  Perluis,  i34i  env.  (terrier  du  Temple  de 
Mollissole,  f  17  r°). 

Milperilis,  c"  de  Reyricux.  —  Malperluis,  i3o4 
(Guigue,  Docum.  de  Dombes,  p.  969). 

Malpertuis,  écart,  c"'  de  Scyssel.  —  Domus  sita 
Seysselli  en  Malperluis,  i4oo  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  903,  C  ()  r'). 

Mal-Tol,  loc.  disp.,  à  ou  près  Priay.  —  L»  jiras  de 
Mal  Toi,  i34i  env.  (terrier  du  Temple  de  Mollis- 
sole,  f  3o  r"). 

'MaltIcbe,  nom  d'une  anc.  maison  de  Trévoux.  — 
La  maison  de  Malveische,  xvm'  s.  (Aubret,  Mé- 
moires, t.  II,  p.  77). 

Malïernat,  h.,  c"  de  Saint-Julien-su r-Vcyle. 

Mal-Vermeil  (Le),  anc.  lieu  dit,  c"  de  Civricux.  — 
Terra  de  Matvemeyl,  1299-1369  (arch.  de  la 
CôleKi'Or,  B  io455,  f  3i  v"). 

Ma¥oss  (Les),  h.,  r°*  de  Manziat. 

Manans  (Le),  ruiss.  afll.  du  Itliône,  coule  sur  les  ter- 
ritoires de  Vouvray  et  de  Bcllogarde. 


Masay,  11.,  c"'  de  Domsure.  —  A  vado  de  May- 
naes{l)  in  aqua  de  Besançon ,  1373  (Guichenon, 
Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  18).  —  Manay,  i84û 
(Etat-major). 

Manche  (La),  fermes,  c"'  du  Grand-Abergement. 

Mandorne  (La),  aOl.  de  l'Albarine;  coule  sur  les  ter- 
ritoires d'Aranc  et  d'Oncieu.  —  Aqua  de  Man- 
dorna,  i3i4  (arch.  de  l'Ain,  H  3). 

Maneqiix,  loc.  délr. ,  c"  d'illiat.  —  Manequin, 
xïiii'  s.  (Cassini). 

Mange  (La),  anc.  lieu  dit,  c°°  de  Civrieux.  —  Au 
territoire  de  la  Mange,  1675  (arch.  du  Rhône, 
terrier  de  Bussiges,  f"  32). 

Mange  (La),  anc.  mas,  c""  du  Plantay.  —  Mansus 
de  la  Mangi,  1999-1369  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  io45.5,  f6o  r"). 

Mangettes  (Les),  anc.  bois,  3  ou  près  Jasseron.  — 
Sylva  de  les  Mangettes,  io84  (Guichenon,  Bresse 
et  Bugey,  pr. ,  p.  99). 

Mangettes  (Grandes-  et  Petites-),  hameaux,  c°°  de 
Saint-Etienne-du-Bois.  —  In  villa  de  les  Man- 
getes,  i335  env.  (terrier  de  Tcyssonge,  f°  9  r°). 
—  Apad  les  Mangetes,  i335  env.  (ibid.).  —  Le 
villaige  des  Mangetes,  i563  (arch.  de  l'Ain, 
H  393,  f  55o  r"). 

Maniclb,  écart,  c"  de  Contrevoz. 

Manillers  (Les),  h.,  c"*  de  Bény. 

Manillikres  (Les),  anc.  mas,  c"  de  Saint-André-le- 
Panoux.  —  Le  mas  des  Mainglieres,  lis.  Mani- 
glieres,  xiii'  s.  (acte  cite  par  Aubret,  Mémoires, 
t.  II,  p.  29). 

Manins  (Les),  écart,  c"*  do  Montret. 

Manissière  (La),  h.,  c"  de  Lhuis. 

Mantesaï-Mostlin,  c'"  du  c°°  de  Saint-Trivier-<lc- 
Courtcs.  —  In  pago  Liigdunensi .  .  .,  in  fine  Men- 
loniacense,  933-937  (Recueil  des  chartes  de  Cluny, 
t.  1,  n°  4i3).  —  Tarn  in  Cwtiaco  quam  in  Mon- 
tnnaco,  996-1018  (Cart.  de  Saint-Vincent  de 
Màcon ,  n°  397  ).  —  Bernardus  de  Mentenaco,  1100 
(Recueil  des  chartes  de  Cluny,  t.  V,  n°  3744).  — 
Mentonay,ia-]i  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr., 
p.  1 4  ).  —  Menthonay,  i44i  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  794,  f°  100  r°).  —  Mantenay,  1670 
(enciuète  Bouchu).  —  La  communauté  de  Man- 
leney,  1745  (titres  de  la  famille  Philipon).  — 
Manthenay,  1782  (ibid.).  —  Mantenay,  commune, 
an  X  (Ann.  de  l'Ain).  —  Mantenay-Montlin ,  1880 
(Ann.  de  l'Ain). 

Avant  la  Révolution,  Mantenay  était  une  com- 
munauté du  bailliage,  élection  et  siibdélégalion 
do  Bourg,  mandement  de  Saint-Julien  et  justice 
d'appel  du  duché  de  Pont-de-Vaux. 
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Son  église  paroissiale,  annexe  de  Saint-Julion , 
diocèse  de  Lyon,  archiprêtré  de  Bourg,  était  sous 
le  vocable  de  sainte  Marie-Madeleine;  le  prieur  de 
Saint-Pierre  de  Màcon  présentait  à  la  cure.  — 
Parrochia  de  Menthonay,  1272  (Guichenon,  Bresse 
et  Bugey,  pp. ,  p.  18);  liSg  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  72a,  f°  58o  r°).  —  Mantoney,  annexe  de 
Saint-Trivier ;  patron  :  S"  Madeleine,  i656  (visites 
pastorales,  f  333).  —  Mantenay,  annexe  de  Saint- 
Julien,  1789  (Fouillé  du  dioc.  de  Lyon,  p.  4o). 

Dans  l'ordre  féodal,  Mantenay  relevait  ancien- 
nement des  sires  de  Bàgé  à  qui  il  fut  hommage 
en  1373;  au  xvii'  siècle,  c'était  une  dépendance 
de  la  baronnio  do  Saint-Julien;  au  siècle  suivant, 
la  seigneurie  de  Mantenay  fut  unie,  en  titre  de 
baronnie ,  au  duché  de  Pont-de-Vaux.  —  Le  fej 
de  Menthoney,  a  cause  de  Baugé,  i536  (Guiche- 
non, Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  5a). 

A  l'époque  intermédiaire,  Mantenay  était  une 
municipalité  du  canton  de  Saint-Trivier -de - 
Courtes,  district  de  Pont-de-Vaux. 
Mantbèse,  h.,  c"'  de  Saint-Genis-sur-Menthon.  — 
Iter  tendens  de  Menleno  apud  ecclesiam  Sancti  Ge- 
nesii,  i443  (arch.  de  l'Ain,  H  798,  f°  584  r°). 

—  Mentenoz,  i443  {ibid.,  f  586  r°).  —  Men- 
thenoz,  i533  (arch.  de  l'Ain,  H  80 3).  —  Man- 
thene,  xvni'  s.  (Cassini). 

Mantiat  (Gband-  et  Petit-),  hameaux,  c°°  de  Saint- 
Nizier-lc-Bouchou\. 

Mantoux  (Le),  f. ,  c""  de  Confrançon. 

Manut  (Le),  écart,  c"°  de  Clialamont. 

Manziat,  c°*  du  c°°  de  Bàgé-le-Chàtel.  —  In  fine 
Retpiciacense ,  in  villa  Manciaco,  x*  s.  (Gartul.  de 
Saint-Vincent  de  Màcon,  n°  3ii).  —  La  praeri 
de  Manzie,  i39  5  cnv.  (terrier  de  Bàgé,  f°  i5). 

—  Manziacus,  i34'i  (arch.  de  la  Côte -d'Or, 
B  552).  —  Manzia,  i35o  cnv.  (pouillé  de  Lyon, 
f°  16  r°).  —  Mancziacus,  i359  (arch.  de  l'Ain, 
H  862,  f"  17  r°).  —  Manda,  i359  {ibid., 
f°  3o  r°).  —  Mansiacus,  ikk']  (arch.  de  la  Cote- 
d'Or,  B  ioà43,  p.  73).  —  Manaiei,  i548  (pan- 
carte des  droits  de  cire).  —  Manziat,  i636  (arch. 
de  l'Ain,  H  863,  table);  1784  (Descrlpt.  de 
Bourgogne).  —  Manzieu,  xviii'  s.  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  670).  —  Mansiat,  1716  (arch.  du 
Rhône,  titres  de  Laumusse,  chap.  iv). 

En  1789,  Manziat  était  une  communauté  du 
bailliage,  élection  et  subdélégation  de  Bourg, 
mandement  de  Bâgé  et  justice  d'appel  du  mar- 
quisat de  ce  nom. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prêtré dfc  Bàgé,  était  dédiée  à  saint  Christophe; 


le  prieur  de  Saint-Pierre  de  flacon  en  était  coUa- 
teur.  —  Capella  Sancti  Christophori ,  in  villa  Man- 
ciaco, 987-962  (Cartul.  de  Saint-Vincent  de  Mà- 
con, n°  70,  p.  59).  —  Ecclesia  de  Manzia,  i25o 
env.  (pouillé  de  Lyon,  f"  i4  r°). 

La  seigneurie  de  Manziat  était  membre  du 
marquisat  de  Bàgé.  —  Chacipullia  Manziaci, 
i344  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  552,  f  58  r"). 
A  l'époque  intermédiaire,  Manziat  était  une 
municipalité  du  canton  de  Bâgé-le-Chàtel ,  district 
de  Pont-de-Vaux. 

Mabaoe,  h.,  c"  de  Monthieux. 

Mabais  (Le  G11AND-),  marais  qui  se  déverse  dans 
l'Irance. 

Mabais  (Le),  h.,  c°'  de  Marboz.  —  Le  Marett,par- 
rochie  Marbosii,  i468  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  586,  f°  458  r°). 

Mabais  (Le),  f.,  c"  de  Serrières-de-Briord.  —  Le 
Marais,  iviii'  s.  (Cassini). 

Mabais  (Les),  f. ,  c"'  de  Pcron. 

Mabais-de-Cbessin  (Le),  marais  situé  sur  le  terri- 
toire de  Cressin-Rochefort  et  de  Massignieu. 

Mabais-de-Cubsins  (Les),  c"*  de  Segny.  —  Es  ma- 
restz  de  Cursins,  1578  (arch.  du  Rhône,  H  a388, 
f"  ao8  r"). 

Marais-de-Laïoibs  (Le),  vaste  marais  sur  le  terri- 
toire de  Béon,  Cuioz,  Ceyzérieu,  Flaxieu,  Pol- 
lieu  et  Lavours. 

Mabais-de-Malbbonde  (Le),  marais,  c"  de  Brénod. 

Mabais-de-Poistooeuf  (Le),  marais,  c"'  de  Brénod. 

—  Marais  de  Poimbœuf,  1887  (cadastre). 
Mabais-des-Échets  (Le),  marais,  c"  de  Tramoyes. 
Mabambob,  anc.  bois,  c"  de  PoUiat.  —  Rippa  de 

Marambor,  i4io  env.  (terrier  de  Saint-Martin, 

f°i3iv»). 
Mabarïaz  (La  Fobèt-de-),  c°'  de  Lhuis. 
Marbon,   anc.  lief  de  la  cliàtellenie  de  Miribel.  — 

Le  fief  de  Marbon,  a  cause  de  Miribel  en  Bresse, 

i536  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  59). 
Mabbosson,  loc.  disp. ,  qui  était  située  en  Michaillc. 

—  Marbosson,  i545  (arch.  de  l'Ain,  H  38o). 
Mabboz,  c"'  du  c°"  de  CoUgny.  —  Marbosium,  974 

(Dubouchet,  Maison  de  Goligny,  p.  82);  i844 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  870,  f °  1  r°);  i4io 
env.  (terrier  de  Saint-Martin,  f°  24  r°);  1492 
(arch.  de  l'Ain,  E  425).  —  De  Marbo,  1186 
(Bibl.  sebus.,  p.  i42);  1924  (Dubouchet,  Maison 
de  Coligny,  p.  4i);  1 335  env.  (terrier  deTeysson- 
ges,  f°  8  r°);  1587  (pouillé  de  Lyon,f''  17  v").  — 
Marbns,  laoo  env.  (f'ii'ei!.,  f°  l4  v°);  1675  (arch. 
du  Rhône,  H  2288,  f°  4  1°);  xviii' s. (Cassini).  — 
De  Marboysio ,  i.-i%^  (Dubouchet,  Maison  de  Co- 
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ligny,  p.  9o).  —  -Varier,  làûi  (Bibl.  Dumb., 
t.  I,p.  374).  —  De  Marboico,  liga  (pouillé  de 
Lyon,  f°  33  v°).  —  Marbous,  i548  (pancarte  des 
droits  de  cire).  —  Marbou,  iSgi  env.  (Revue 
de  philologie  française,  t.  IV,  p.  a  16). 

En  178g,  Marboz  était  une  communauté  du 
bailliage,  élection  et  subdélégation  de  Bourg, 
mandement  de  Montrevcl. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prétré  de  Bourg,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Martin;  le  prieur  du  lieu,  au  nom  du  prieur  de 
Gigny,  présentait  à  la  cure.  Cette  église  avait  été 
donnée,  en  g7S,  par  Manassî'S  de  Coligny,  aux 
religieux  de  Gigny  qui  fondèrent  dans  la  paroisse 
un  prieuré  également  dédié  à  saint  Martin.  — 
Parrochia  de  Marbo,  1273  (Guichenon,  Bresse  et 
Bugpy,  pr. ,  p.  20).  —  Prior  de  Marbosio, iSaa  env. 
(pomllé  ms.  de  Lyon,  f°  >).  —  Marboz  :  Eglise 
fMrrochiale ,  S.  Martin,  161 3  (visites  pastorales, 
f°i76  y'). 

Dès  le  X*  siècle ,  la  seigneurie  de  Marboz  était 
possédée  par  les  sires  de  Coligny,  sous  la  suze- 
raineté des  comtes  de  Bourgogne  à  qui  Guerric 
do  Coligny  en  fit  hommage,  en  11 5o;  le  domaine 
éminent  de  cette  terre  resta  dans  la  maison  de 
Coligny  jusqu'en  1 23o  environ  que  Béa  tri  x  de 
Coligny,  femme  d'Albert  II,  sire  de  la  Tour-du- 
Pin,  le  recueillit  dans  la  succession  d'un  de  ses 
oncles.  En  1376,  Othon,  comte  palatin  de  Bour- 
gogne, força  Humbert  de  la  Tour  à  lui  fiiire 
hommage  des  seigneuries  de  Marboz  et  de  Tref- 
fort;  quelque  temps  après,  le  comte  Othon  céda 
l'hommage  de  Marboz  à  Robert,  duc  de  Bour- 
gogne, qui  acquit,  en  198.5,  du  même  Humbert 
de  la  Tour  la  seigneurie  directe  de  cette  terre; 
quatre  ans  plus  tard,  Robert  céda  Marboz,  par 
voie  d'échange,  aux  comtes  de  Savoie  qui  le  con- 
servèrent uni  à  leur  domaine  jusqu'en  l35g, 
qu'ils  l'inféodèrent  en  toute  justice  aux  de  la 
Baume,  lesquels  l'unirent  à  leur  comté  de  Mont- 
revel  et  en  jouirent,  en  titre  de  baronnie,  jusfpi'à 
la  Révolution.  —  Ida  ducitta  et  domina  de  Marbo, 
1334  (Dubouchet,  Maison  de  Coligny,  p.  4i).  — 
Ca$trum  H  villa  de  Marbo,  1374  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  io48o).  —  Dominu»  G.  de  Balnm, 
milet,  caêtellanui  Marbotii,  i353  (arch.  de  l'Ain, 
E  942). 

A  l'époque  intermédiaire,  Marboz  était  une 
municipalité  du  canton  de  Coligny,  district  de 
Bourg. 

Mabboz,  lieu  dit,  c°'  d'Ambérieu-en-Bugey. 

Marboz,  lieu  dit,  c"  de  Ncuville-les-Dames. 


Makbi-ire,  h.,  c°'  de  Bégé-la-ViHe. 

Marcaillai  (La),  f.,  c"'  de  Saint- André -d'Hui- 
riat. 

Marcel,  h.,  chat,  et  anc.  fief,  c"'  de  Saint-Jean-de- 
Niost. 

"Marceluèhe  (La),  loc.  disp.,  c"'  de  Miormay.  — 
Li  Marcelleri,  1275  env.  (Docum.  linguist.  de 
l'Ain,  p.  78). 

Marchamp,  c"'  du  c""  do  Lhuis.  —  Villula  Marchan- 
tiaci{1),  85g  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. , 
p.  asS).  —  Marchaant,  ii36  (Cart.  lyonnais, 
t.  I,  n*  93).  —  Marchant,  1320  (arch.  de  l'Ain, 
H  307);  i385  (arch.  de  la  Côle-d'Or,  B  845, 
f°   a64   v°);   i65o  (Guichenon,  Bugey,  p.  g4). 

—  Marchiant,  i9gg-i36g  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  io455,  f  5  v°).  —  Marchianz,  i33g  (arch. 
de  l'Ain,  H  228).  —  Marchanz,  i35o  env. 
(pouillé  de  Lyon,  f  i3  r°).  —  Marchand,  1708 
(arch.  de  l'.Ain,  E  106,  f"  3i3  r°);  1790 
(Dénombr.  de  Bourgogne);  an  x  (Ann.  de  l'Ain). 

—  Marchamp,  1808  (Stat.  Bossi,  p.  i35). 
Avant  la  Révolution,  Marchamp  était  une  com- 
munauté de  l'élection  et  subdélégation  de  Belley, 
mandement   de  Rossillon,  justice    du   comté  de 
Groslée. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prètré  d'Ambronay,  était  dédiée  à  saint  Maurice; 
le  prieur  de  Saint-Benoît  de  Cessieu,  au  nom  de 
l'abbé  d'Ainay,  présentait  à  la  cure.  —  Eccletia 
de  Marciant,  11 53   (Grand  cartul.  d'Ainay,  t.  I, 

i>-  5o)- 

A  l'époque  intermédiaire,  Marchamp  était  une 
mimicipalité  du  canton  de  Lhuis,  district  de 
Belley. 

Marciiamp,  m°°  is. ,  c"'  de  Saint-Germain-les-Pa- 
roisses. 

Marchan,  anc.  lieu  dit,  c"*  de  Replonges.  —  En 
Marchan,  i344  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  553, 
f°  4i  r"). 

Marchant,  anc.  lieu  dit,  c"'  de  Montanges.  —  En 
Marchant,  i3go  (arch.  de  l'Ain,  H  53). 

Marche  (La),  anc.  lieu  dit,  c"'  de  Chcvroux.  —  /n 
alia  villa,  vocabulo  Curlettrilo,  dono  unui»  catn- 
pum  quem  dicunt  in  Marcia,  gg4-io33  (Recueil 
des  chartes  de  Cluny,  t.  III,  n°  3282). 

MiBCHE  (La),  anc.  fief  de  Dombes,  avec  château- 
fort  et  poype,  c"'  de  Thoissey.  —  Hugo  de  Mar- 
chia.  Il 4g  (Recueil  des  chartes  de  Cluny,  t.  V, 
n°  4i4o).  —  Li  Marchi,  1200  (Bibl.  Dumb., 
t.  II,  p.  73).  —  Le  péage  de  la  Marche  ou  Thois- 
sey, xiï*  s.  (acte  cité  par  Aubret,  Mémoires,  t.  II, 
p.  138).  —  La  Marche  était  an  chdteau-fort  situé 
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au  confueiU  de  la  Chalai-oime ,  au  bord  de  la  Saône, 
iviu*  s.  (ibid.,  t.  II,  p.  i3o). 

Mai\ciiérieiix,  h.,  c"  de  Natlafres.  —  Marchtiriacus , 
i447  (arch.  de  la  CôteHl'Or,  B  834,  f°  85  r"). 

MiBCiiES  (Les),  h.  et  chat.,  c"  de  Saint-Benoit.  — 
IiUer  prioratum  Sancli  Benedicti  de  Sayssirieu 
(corr.  Saystieu)  et  Maixhias  de  Cordone,  i359 
(Guiclienon,  Savoie,  pr. ,  p.  187).  —  Les  Mar- 
che», i65o  (Guiclienon,  Biigey,  p.  66). 

Dans  l'ordre  féodai,  le  village  des  Marches  était 
une  seigneurie  en  toute  justice  et  avec  château, 
de  l'ancienne  seigneurie  de  Bugey;  cette  tei're 
était  possédée,  à  la  fin  du  xiii'  siècle,  par  Pierre 
de  Cordon  qui  en  reçut  inféodation,  en  i3oo,  de 
Louis  de  Savoie,  seigneur  de  Bugey.  —  Le  fief  des 
Marches,  a  cause  de  S.  Gcny»,  i536  (Guichenon, 
Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  5 9).  —  Seigneur  de  Cor- 
don et  des  Marches,  i563  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  10453,  f  94  r°). 

Mabchon,  h.,  c"  d'Arbent.  —  Marchion,  1399- 
1869  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io455,  f°  94  v°); 
j447  {ibid.,  B  771,  C  18  r°).  —  Marchon, 
1887  (censier  d'Arbent,  f°  27  v°).  —  De  Mar- 
chone,  i4o5  {ibid.,  f°  *3  r°).  —  De  Marchione, 
i4o8  {ibid.,  {''*io  v"). 

Il  y  avait  à  Marchon  une  chapelle  rurale  sous 
le  vocable  de  saint  Oyen.  Ce  village  relevait  an- 
ciennement du  fief  des  sires  de  Thoire. 

Mabci.it,  h.,  c"'  de  Vandeins. —  De  Marziaco,  i395 
(Guigue,  Docum.  de  Dombes,  p.  3o3).  —  Mar- 
tiat,  «viii*  s.  (Cassini). 

En  tant  que  fief,  Marciat  relevait  ancienne- 
ment des  sires  de  Thoire -Villars.  —  Thomas  de 
Marziaco,  1938  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  564, 
a).  —  Hugo  de  Marzia,  1  399-1369  (fiefs  de  Vil- 
lars, arch.  de  la  Côte-tl'Or,  B  io455,  f°  i4  r°). 

Marciel,  Ioc.  disp. ,  à  ou  près  Arandaz.  —  Usque 
ad  quercum  de  Marceu,  et  inde  usque  ad  fontem 
sublus  rocharium  de  Parmilleu,  198g  (Cart.  lyon- 
nais, t.  II,  n°  821). 

Mabcillai,  Ioc.  disp.,  à  ou  près  Courtes.  —  De 
Marcilliaco,  i44i  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  794, 
f°  917  r").  —  lier  tendens  de  Marcillia  apud  Fo- 
rest,  l44i  {ibid.,  f°  31  4  r°). 

Marcili.ieux,  lieu  dit,  c"°  de  Lompnes. 

MARciLLiEtx,  h.,  c"°  de  Salnt-Vulbas.  —  Molares 
qui  dicuntur  Coste  de  Murs  sive  Coste  Marsiliaci , 
1392  (Cart.  lyonnais,  t.  I,  n°  187).  —  Marsel- 
liou,  1989  (arch.  de  l'Ain,  H  938).  —  Mar- 
sillia,  i35o  env.  (pouillé  de  Lyon,  f  i4  r°).  — 
Marcilliacus ,  i4i9  (arch.  de  l'Ain,  E  48o).  — 
Marsilliacum,  i475(arcli.  de  la  Côte-d'Or,  B  786).- 


—  Marcellie,  i563  {ibid.,  B  io453,  f°  180  r°). 

—  Marcellieu,  xviii'  s.  (Cassini). 

Marcillieux  est  le  nom  primitif  de  la  paroisse 
de  Saint-Vulbas;  il  y  avait  dans  cette  localité  un 
prieuré  de  l'ordre  de  Saint-Benoît.  —  Prior  de 
Marcilliaco,  1 395  env.  (pouillé  ms.  de  Lyon,  f°  1). 

Marcon,  écart,  c°'  de  Mornay. 

Maechaz  ,  f. ,  c°°  de  Saint-Nizier-le-Désert. 

Marot,  h. ,  c"°  d'Ornex. 

Mardaret  (Le),  ruiss.  alU.  de  l'Agnens. 

Mare  (La),  11,  c"'  de  Mézcriat. 

Mare-0u-Temple  (La),  lieu  dit,  c"*  de  Saint-Marlin- 
le-Chàtel. 

Maréchal  (Le),  ruiss.  alTl.  de  la  Douai. 

Maréchal,  h.,  c"°  de  Crans. 

Maréchal,  h.,  c"  de  Sandrans. 

Mareiller,  anc.  lieu  dit,  c°*  de  Châtillon-sur-Chala- 
ronne.  —  Et  tenementum  Mareillerii,  1096-1120 
(Cart.  de  Saint-Vincent  de  Màcon,  n°  676). 

Mareiss,  localité  depuis  longtemps  détruite  qui  a 
légué  son  nom  à  un  étang  de  la  commune  de  La 
Peyrouse.  —  Etang  Mareins,  1867  (Carte  hydr. 
de  la  Dombes,  feuille  8). 

Marens,  écart,  c"'  de  Jassans. 

Marebaie  (La),  bois,  c"'  de  Briord.  —  La  Mara- 
reiaz,  i84o  (cadastre). 

Mares  (Les),  h.,  c""  de  Coligny. 

Mares  (Les),  f. ,  c"°  de  Dommartin.  —  In  temtorio 
de  Coberlout,  loco  ilicto  ou  Mares,  i4oi  (arch. 
de  la  Côte-d'Or,  B  564,  3). 

Mares  (Notre-Dame-des-),  c°'  de  Montluel.  — ■  Ec- 
clesia  de  Mares,  i365  env.  (Bibl.  nat.,  lat.  lOoSi, 
f°  i5  r°).  —  Voir  Montliel. 

Mareste,  lac  au  territoire  de  Virieu- le -Petit.  — 
Maresle,  1660  (Guichenon,  Bugey,  p.  64). 

Mareste,  anc.  fief,  c"'  d'Anglefort.  —  Maresla, lUUo 
(arch.  de  l'Ain,  H  359).  —  Mareste,  i455  (Gui- 
chenon, Bresse  et  Bugey,  part.  I,  p.  81). 

Marestièbe  (La),  h.,  c"*  de  Pirajoui. 

Marette,  écart,  c"  de  Chavannes-sur-Beyssouze. 

Mabfondière  (La),  f. ,  c"*  de  Mionnay. 

Margarime,  anc.  lieu  dit,  c""  de  Saint-Genis-sur- 
Menthon.  —  En  Margarina,  i443  (arch.  de 
l'Ain,  H  793,  f°  617  r"). 

Mabcsolas,  f. ,  c"'  do  Beynost. 

Mabgnolas  ,  anc.  chat,  et  anc.  fief,  c"'  de  Tramoyes. 

Vers  la  fin  du  xvii'  siècle,  la  terre  de  Tramoyes 

fut  démembrée,  en  toute  justice,  du  marquisat  de 

Miribel  pour  former  une  seigneurie  particulière 

sous  le  nom  de  Margnolas. 

Margleron  (Mont-),  montagne,  c"'  de  Druillat. 

Marguins  (Les),  h.,  c"'  de  Cruzilles-les-Mépillat. 
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HiRicRÈRE,  chap.  rurale.  c°'  de  Montanges.  —  La 
Mareichère,  1699  (Guigue,  Topogr. ,  p.  990). 

Cette  chapelle  fut  fondée  par  saint  François  de 
Salles. 

Mabicotière  (La),  anc.  lieu  dit,  c'"  de  Saint-Martin- 
le-Cliiitel.  —  Loco  ilicto  en  la  Maricotieri,  1495 
env.  (terrier  de  Saint-Martin,  (°  18  r°). 

Marignat,  h. ,  c°'  de  Gorrevod.  —  Dotntu  de  Mari- 
gnia,  1979  (Guichenon,  Bresse  et    Bugey,  pr., 

P-  «9)- 

En  tant  que  fief,  Marignat  relevait  ancienne- 
mont  des  sires  de  Bàgé,  à  qui  Ponce  de  Montrin 
lit  hommage,  en  1979,  de  ce  qu'il  tenait  dans  ce 
village. 

Maricxecx,  localité  depuis  longtemps  détruite,  c"*  de 
Faramans.  —  Apud  Faramant .  .  .  pro  manso  de 
Marigneu,  198.")  (Polypt.  de  Saint-Paul ,  p.  190). 

HnnG^iEC ,  c"  du  c°"  de  Virieu-le-Grand.  —  Marigniuu , 
i343  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  887,  f°  77  r°). 

—  Man-ignyou,  i346  {ibid.,   B  Ui,  f°  53  r°). 

—  Villa  de  Marrigttiaco,  i36i  (Gall.  christ., 
t.  XV,  instr. ,  c.  3a6).  —  Marigniacut,  1^09 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  84s,  f  aig  r°).  — 
Mai-rinieu,  1670  (enquête  Bouclai). 

Kn  1789,  Mariguieu  était  une  communauté  du 
bailliage,  élection  et  subdélcgation  de  Belley,  man- 
dement de  Bossillon. 

Son  église  paroissiale,  annexe  de  Vongnc,  dio- 
cèse de  Genève,  archiprélré  de  Flaiieu,  était  sous 
le  vocable  de  saint  Pierre  et  de  la  sainte  Vierge. 
Mariguieu,  paroiste  du  diocèie  de  Genève,  173a 
(Doser,  de  Bourgogne). 

Marignieu  était  une  dépendance  de  la  seigneurie 
de  Flaxieu. 

A  l'époque  intermédiaire,  Marignieu  était  une 
municipalité  du  canton  de  Ceyzérieu,  district  de 
Belley. 

Makiuat,  f. ,  c°'  de  Perrei. 

Marillat,  h.,  c°°  de  Saint- Cyr- sur -Menthon.  — 
Marliaz ,  paiTochie  Sancti  Cirici,  ili^i  (arch.  de 
l'Ain,  H  796,  f°  77  r°).  —  Martial,  1767  {ibid., 
H  889,  f''"ào7  r"). 

Mabillat,  h.  et  anc.  fief  de  Bâgé ,  c°*  de  Viriat.  — 
Marlia,  1 335  onv.  (terrier  de  Teyssonge,  f°  1 4  v°). 

—  De  Marliaco,  1 '168  (arch.  de  la  Cote-d'Or, 
B  58G,  f°  307  r°).  —  Marliaz,  parroitte  de  Vi- 
riaz,  i56à  (ibid.,  B  595,  f  7»  r°).  —  Marlia 
ou  Marrilia,   i65o  (Guichenon,  Bresse,  p.  69). 

—  Marillac,  ivni'  s.  (Cassini). 
Mabise  (La),  miss.  afll.  du  Benon. 

Marimt  (Lb),  chat,  et  étang,  c"  de  Sainl-Nizier-ie- 
Désert. 


Mal^at  (Le),  h.,  c""  de  Marboz. 

Marlieu  (Lb),  ruiss.  afll.  du  Biez. 

Mabliec,  h.,  c°°  de  Taiissieu.  —  Apud  Marliacum, 
1180  (Guigne,  Topogr.,  p.  990).  —  Marleu, 
i356  (ibid.).  —  Via  publica  que  tendit  de  Arta- 
mara  versus  Marlieu,  l'Si a  (Guigue,  Carlul.  de 
Saint-Sulpice ,  p.  i46).  —  Marlieux,  1867  (stat. 
post.  ). 

Marlieux  ,  c°°  du  c°°  de  Villars-les-Dombes.  —  Eeclesia 
de  Sancto  Gennano  quae  sita  est  intra  ecclesiam  de 
Capella  et  ecclesiam  de  Marlico,  lis.  Marliaco,  1 106 
(Recueil  des  chartes  de  Cluny,  t.  V,  n°  8889). 

—  Marliacus,  i3oa  (Bibl.  Dumb.,  t.  I,  p.  937); 
1587  (pouillé  de  Lyon,  f  ta  r°).  —  Marleu, 
1890  (Bibl.  Dumb.,  compiém.,  p.  81).  —  Marlia, 
i43o  (Masures  de  l'Ile-Barbe,   t.  II,  p.   4o3). 

—  Marlies,  l'igS  (pipcarte  des  droits  de  cire).  — 
Marlieu,  i655  (visites  pastorales,  f"  9^7);  1789 
(Pouillé  de  Lyon,  p.  i54).  —  Marlitux,  1790 
(Dénombr.  de  Bourgogne). 

En  1789,  Marlieux  était  une  communauté  de 
la  principauté  de  Dombes,  élection  de  Bourg, 
subdélégation  et  sénéchaussée  de  Trévoux,  châ- 
tellcnie  du  Chàtelard. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prélré de  Sandrans,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Pierre-aux-Liens  et  à  la  collation  des  religieuses 
de  Saint-Pierre  de  Lyon.  —  Ecclesia  de  Marleu, 
i35o  env.  (pouillé  de  Lyon,  f°  1 1  r°). 

En  tant  que  fief,  Marlieux  relevait  des  sires  de 
Thoire-Villars,de  quiil  passa,  par  vente,  en  lioa, 
aux  sires  de  Beaujeu. 

A  l'époque  inlermcnliaire,  Marlieux  était  la 
municipalité  chef-lieu  du  canton  de  ce  nom, 
district  de  Chàtilloii-les-Dombes. 

Marlieux,  h.,  c"*  de  Saint-Maurice-de-Beynost. 

Marharan  (La),  ruiss.  afll.  de  la  Veyle.  —  Mar- 
maran,  riv. ,  xviii*  s.  (Cassini). 

Marnod,  grange,  c"'  de  Lalleyriat. 

Marvondijirf.  (La),  m°°  is.,  c'"  de  Saint-Rarnbert. 

Mahmont  (Lk),  ruiss.  afll.  de  la  Saône,  coule  sur  le 
territoire  de  Frans  et  de  Jassans. 

Mabmont  (Lb),  ruiss.  alR.  du  Sevron. 

Marmont,  h. ,  c°°  de  Bény.  —  Le  fief  de  la  maison 
de  Marmonl,  a  cause  de  Treffort,  i536  (Guiche- 
non, Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  59).  —  Marmont 
en  Revermont,  i65o  (ibid.,  Bresse,  p.  69). 

Marmont  était  un  fief  de  la  mouvance  des  comtes 
de  Bourgogne.  Robert,  duc  et  comte  de  Bour- 
gogne, le  vendit,  un  1989,  à  Jean  d'Andelot,  dans 
la  famille  duquel  il  resta  jusqu'en  i635. 

Mabxokt,  écart,  c"'  de  Pirajoui. 
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Mabmont,  h.,  c"'  de  Saint-André-Ie-Panoux.  —  In 
parrochia  Sancli  Andreae  le  Panos,  de  Malmonte , 
1379  (Guîclicnon,  Bresse  et  lîugey,  pr. ,  p.  i5). 

—  Villa  de  Malmont,  1279  (ibid.,  p.  i5). 
Marmont  était  un  ancien  fief  de  Bàgé  qui  fut 

repris,  en  1979,  d'Amédée  V  de  Savoie,  seigneur 
de  Bresse.  —  Domut  de  Malmont,  ciim  totaforte- 
rescia,  receplaculo  et  Jossatix,  1979  (Guichenon, 
Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  1 7  ). 
Marmont,  h.,  c°*  de  Vonnas.  — •  jDho  campi  in  loco 
qui  dicitur  in  Malomotite  siti,  (jgS-ioiS  (Becueil 
des  chartes  de  Cluny,  t.  III,  n°  99i5).  —  A/ar- 
mon(,  1878  (aroh.  de  la  Côte-d'Or,  B  548,  fi  r"). 

—  De Marmonte ,  parrorhie  de  Vonna,  liga  (arch. 
de  l'Ain,  H794,f"'  385  r°). 

Dans  l'ordre  féodal,  Marmont  était  une  sei- 
gneurie avec  maison-forte,  poype  et  fossés,  ào  la 
mouvance  des  sires  de  Bâgé,  possédée  par  dos 
gentilshommes  de  même  nom  qui  en  firent  hom- 
mage, en  1979,  h  Amédée  V  de  Savoie,  sei- 
gneur de  Bresse.  Il  y  avait  moyenne  et  basse  jus- 
tice; la  haute  dépendait  du  comté  de  Pont-de- 
Veyle.  —  Jacobus  de  Marmont,  dominus  de  Mar- 
mont, itiU']  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io443, 
p.  I  ).  —  Domui  forli»  de  Marmont  sita  in  manda- 
mento  Pontis  Vêle,  ihU']  (ihid.). 

Marmont,  h.,  c"°  de  Curciat-Dongalon.  —  Mar- 
mont. .  .  parroisie  de  Curciaz,  i563  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  io/i5o,  f°  980  r").  —  Marmont- 
Curcia,  i65o  (Guichenon,  Bresse,  p.  70). 

En  tant  que  fief,  Marmont-Curcial  était  une 
seigneurie  de  Bresse ,  possédée  au  commencement 
du  XI  v"  siècle  par  des  gentilshommes  du  nom  de 
Marmont,  sous  l'hommage  des  sires  de  Bàgé.  — 
Le  fief  de  Marmont,  a  cause  de  S.  Trivier,  i536 
(Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pp.,  p.  62). 

Marmont -Vandeins  ,  f.  et  anc.  fief,  sans  justice, 
c"  de  Vandeins.  —  Marmont -Vandains ,  i65o 
(Guichenon,  Bresse,  p.  70). 

Marmottes  (Les),  lieu  dit,  c"°  de  Montagnieu. 

Marnieb,  h.,  c"  de  Saint-Benoit. 

Mabnix,  h.,  c°'  de  Naltages.  —  Marnyx,  i343 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  887,  f  79  r").  —  Mar- 
niez, 1/1/17  ('*'''•>  B  834,  f  53  r").  —  A/oi-nis, 
i447(>W.,f54  r"). 

Marnod  et  Sur-Marnod,  fermes,  c"*  de  Saint-Ger- 
main-de-Joui.  —  Marnod,  xïi"  s.  (arch.  de  l'Ain, 
H87,  fig  v"). 

Marokgï,  h;,  e°'  de  Chalex.  —  Nantum  de  Maron- 
gier,  i4()7  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  11 95, 
f°  i5o  v°). 

Maroîihibrs  (Les),  h.,  c"'  de  Fareins. 


Marphoz,  h.,  c"  du  Bourg-Saint-Christophe.  — 
A  Marfo,juxta  stratam  Lugduni ,  1283  (Polypt. 
de  Saint-Paul  de  Lyon,  p.  53).  —  Marfoi,  i84i 
(Élat-Major). 

Marpoz,  b.,  c°'  de  Saint-Trivier-de-Courtes. 

Marques  (Les),  h.,  c°°  de  Messimy. 

Mars  (Le  Crèt-de-),  lieu  dit,  c"'  d'Izernore. 

Mars  (La  Vt-de-),  lieu  dit,  c"'  d'Izernore. . 

Mars  (Les),  c°°  de  Dommartin-de-Lorenay.  —  Les 
Mars  parrochie  Dompni  Martini,  l'jSg  (arch.  de 
l'Ain,  H  799,  f°  692  r°).  —  /n  mardis  de  la 
Benda,  itiSg  (ibid.,  f  766  r"). 

Marsal,  quartier  de  Bàgé-le-Châtel.  —  In  vico  de 
Marsal,  i344  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  552, 
f°  9  r").  —Porto  de  Marsal,  i344  (ibid.,  f°  9  v"). 

—  In  vico  de  Marsaut,  i344  {ibid.,  f°  10  r"). 
Mars-Borlet  (La),  c°' de  Saint-Martin-le-Châlel. — 

Audit  liarmont,  lieu  dit  en  la  mars  Burlet,  1763 
(arch.  de  l'Ain,  H  899,  f°  100  v"). 
Mars-de-Claïes  (La),  c"'  de  Sainl-Martin-le-Chàtel. 

—  En  la  mars  Giron  ou  en  la  mars  de   Ctayes, 
1763  (arch.  de  l'Ain,  H  899,  f°  177  r°). 

Mars-de-la-Fohtanelik  (La),  c"*  de  Saint-Cyr-sur- 
Menthon.  —  La  Marz  de  la  Fontanella,  iSS'j 
(arch.  du  Rhône,  terrier  de  Sermoyer,  90). 

Mars-dc-Biez  (Les),  c°"  de  Polliat.  —  En  les  marz 
du  Biz,  iliah  (arch.  du  Rhône,  Saint-Jean,  arm 
Lévy,  vol.  49,  n°  1,  f°  90  v°). 

Mabs-dc-Passeur  (La),  Ioc.  disp.,  c°'  de  Saint-Di- 
dier-d'Aussiat.  —  La  mars  du  passour,  1675 
(arch.  de  l'Ain,  H  869,  f  1 35  r"). 

Marseillosnas,  lieu  dit,  c"*  de  Lbuis. 

Mars-Gotiel  (La),  Ioc.  disp.,  c""  de  Saint-Genis- 
sur-Menlhon.  —  La  mars  de  Goviel,  i443  (arch. 
de  l'Ain,  H  798,  f  678  r"). 

Marsoias,  f. ,  c"°  de  Rignieux-le-Franc.  —  Marczr- 
ola,  1876  (arcb.  de  la  Côte-d'Or,  B  688 ,  f  35  r°). 

—  Marsola,   xiv°  s.  (Guigue,  Topogr.,  p.  998). 
— •  Marsolaz,  1847  (stat.  post.). 

Marsoias  était  une  seigneurie,  avec  maison- 
forte,  possédée,  en  i3o8,  par  des  gentilshommes 
de  même  nom,  sous  la  suzeraineté  des  sires  de 
Beaujeu ,  souverains  de  Dombes.  —  Le  fief  et 
maison  forte  de  Marzola,  xtiii*  s.  (Aubret,  Mé- 
moires, t.  II,  p.  635). 
Marsonnas,  c°*  du  c°°  de  Montrevel.  —  Masorna, 
1 180  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  9).  — 
Maiornai,  I9i3  (arch.  du  Rhône,  titres  de  Lau- 
musse,  chap.  11,  n"  8).  —  Marçonay,  i95o  [ibid., 
n"  16).  —  Marz<may,  1979  (Guichenon,  Bresse 
etBugey, pr.,  p.  16).  —  Marzonacus,  1979  {ibid., 
pr. ,  p.  17).  —  Marczonacus,  1996  (arch.  de  la 
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Côle-d'Or,  B  564,  18).  —  Matoma,  i335  env. 
(terrier  de  Teyssonge,  f°  18  r°).  — •  Marczonnas, 
i35o  env.  (pouillé  de  Lyon,  f°  16  r°).  —  Mar- 
zona,  i365  env.  (Bibl.  nat.,  lai.  ioo3i,  f°  ai  r"). 

—  Marcionacut ,  lUig  (arch.  de  i'Ain,  H  799, 
1°  6o4  r").  —  Marczona,  i463  {ibid.,  H  798, 
(°  60a  r°).  —  Martomaz,  i468  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  586,  f  549  v").  —  Marczonaz., 
1496  (arch.  de  l'Ain,  H  856,  f  6  v").  —  Mar- 
ionna»,  i535  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr., 
p.  91).  —  Marczunais,  i548  (pancarte  des  droits 
de  cire).  —  Mariona,  1687  (pouillé  de  Lyon, 
f°  17  ¥°).  —  Martomial,  1677  (arch.  de  l'Ain, 
H  863,  f°  107  v°).  —  Marsona,  1763  {ibid., 
H  899,  f  187  r°).  —  Marsonnaz,  1790  (Dé- 
nombr.  de  Bourgogne). 

En  1789,  Marsonnas  était  une  communauté  du 
bailliage,  élection  et  subdélégaliofi  de  Bourg,  man- 
dement de  Bàgé. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  arclii- 
prétré  de  Coligny,  était  sous  le  vocable  des  saints 
Pierre  et  Paul;  le  prévôt  de  Saint-Pierre  de  Màcon 
en  était  collateur.  —  Vna  ecdetia  que  sila  e»t 
in  pngo  Lugdunenti,  in  villa  Marzoniaco,  et  ett 
dicata  in  honore  Sancti  Pétri,  943-954  (Recueil 
des  chartes  de  Cluny,  t.  1,  n°  584).  —  Parrochia 
de  Marz«nay,  ia36  (arch.  du  Rhonc,  titres  de 
Laumusse ,  cbap.  11,  n°  16).  —  Ecdetia  de  Mar- 
çonai,  pri[orattu],  laSo  env.  (pouillé  de  Lvon, 
fi4r°). 

En  tant  que  fief,  Marsonnas  relevait  ancienne- 
ment des  sires  de  Bàgé;  au  xviii*  siècle,  c'était 
une  dépendance  de  la  seigneurie  de  Bévy  ou  Bey- 
viers  qui  ressorlissait  au  juge  d'appel  du  mar- 
quisat de  Bàgé  ou  au  bailliage  de  Bourg,  y  ayant 
contestation  sur  ce  point.  — -  Jarenlut  de  Maêor- 
naco,  1100  (Recueil  des  chartes  de  Cluny,  t.  V, 
n*  3744). 

A  l'époque  intermédiaire,  Marsonnas  était  une 
municipaUté  du  canton  de  Bàgé-le-Ghàtel ,  district 
de  Pont-de-Vaui. 

Madtil  (Le),  luiss.  aiO.  du  Borrey. 

Maiithèkk  (La),  f.,  c'"  de  Billiat.  —  Marlheraz, 
t843  (Élat-Major). 

Maiitignat,  c"*  du  c°°  d'Oyonnai.  —  Martiniacu», 
1176  (arch.  de  l'Ain,  H  359).  —  Marlignia, 
1367  (Guigne,  Cartul.  de  SaintSulpicc,  p.  i38); 
1337  (arch.de  la  Côte-d'Or,  B  io454,  f  ai  r»). 

—  Martigiiya,  1894  {ibid.,  B  8l3,  f  7).  —  Mar- 
tinia,  ia5o  env.  (pouillé  de  Lyon,  f"  i5  v°).  — 
Martigtiiacut ,  1279  (arch.  de  l'Ain,  H  S']li); 
i5o3  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  829,  f  3io  r"). 


—  Martigniaz,  ^U3^  {ibid.,  B  8i5,  f°  i3  r").  — 
Marligiiiat,  1  563  {ibid.,  B  io45o,  f  67  r°).  — 
Martigna,  1576  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey, 
pr. ,  p.  147).  —  Martignat,  1670  (enquête  Bou- 
chu). 

Avant  la  Révolution,  Martignat  était  une  com- 
munauté du  bailliage  et  élection  de  Belley,  sub- 
délegalion  de  Nanlua  et  mandement  de  Montréal. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prètré  de  Nantua ,  fut  cédée  au  diocèse  de  Saint- 
Claude,  en  1749;  elle  était  sous  le  vocable  des 
sainis  Maurice  et  Biaise;  l'abbé  de  Saint-Claude 
présentait  à  la  cure.  —  Eccle»ia  de  Martiniaco 
ctim  prioratu  et  capella  de  Grossiaco,  11 84  (Du- 
nod,  Hbt.  des  Séquan.,  1. 1,  pr.,  p.  69).  —  Mar- 
tignat :  Eglise  parrochiale ,  Sainct  Biaise  et  Sainct 
Maurice,  i6i3  (visites  pastorales,  f°i33  v°).  — 
Marligniat  :  Patron,  S.  Maurice,  i655  {ibid., 
f°i36). 

Dans  l'ordre  féodal ,  Martignat  était  une  sei- 
gneurie, en  toute  justice  et  avec  château,  possédée 
à  l'origine  par  des  gentilshommes  qui  en  portaient 
le  nom,  d'abord  sous  la  suzeraineté  des  comtes  de 
Bourgogne,  puis  sous  celle  des  sires  de  Thoire; 
au  un'  siècle,  c'était  une  simple  seigneurie  rele- 
vant du  comté  de  Montréal,  sauf  pour  la  justice 
qui  ressortissait  au  bailliage  de  Belley.  —  Evrardus 
de  Martiniaco,  ii64  (Gall.  christ.,  t.  XV,  instr. , 
c.  3i3).  —  G.  de  Martiniaco,  miles,  1379  (arcb. 
de  l'Ain,  H  38o).  —  Domus  jortis  Martigniaci , 
itilf]  (arch.  de  la  (^ôte-d'Or,  B  io443,  p.  39). 

—  Le  chasteau  et  maison  forte  de  Martigniac,  i563 
{ibid.,  B  io453,fi36  r"). 

A  répo<iue  intermédiaire,  Martignat  était  une 
municipalité  du  canton  de  Montréal,  district  de 
iNantua. 

Maktigxat,  lieu  dit,  c""  de  Domsure. 

Martignat  (Change-)  ,  f. ,  c°'  de  Mézériat.  —  De  Mar- 
ligniaco  de  Mayseriaco,  i443  (arch.  de  l'Ain, 
H  793,  P  656  !••). 

Martionat-sur-l'Ile,    anc.  cbàt.-fort,   c"  de  Marti- 
gnat. —  Li  maison  de  l'ila  de  Martignia,  1399 
1369  (arcb.  de  la  Côte-d'Or,  B  io435,  f°  92  r°). 

—  On  appelle  ce  chasteau  Martigna  sur  l'Isle  a 
cause  que  le  chasteau  de  l'Isle  est  au  dessous,  i65o 
(Guichenon,  Bugey,  p.  67). 

MiKTiGNis  (Les),  h.,  c"'  de  Saint-André-de-Bàgé. 

Martignosne,  loc.  disp. ,  à  ou  près  Miribel.  —  lier 
teiuleiis  de  Miribello  ad  locumde  Martignona,  l433 
(arch.  du  Bhône,  terrier  de  Miribel,  f°  63). 

Masti.nas,  h.,  <•''  de  Saint-Maurice-de-Remens.  — 
* Martinatis.  —  Martyniacus,    i339    (Chevalier, 
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Invent,  des  daupliins,  p.  19B).  —  Via  tendens  de 
Chateto  vertus  Martinas,  i364  (arch.  de  l'Ain, 
H  989,  f°  68  r°).  —  S.  Maurice  de  Remens  et 
Marti{g)na,  i65o  (Guichenon,  Bresse,  p.  lao). 
Ce  hameau  ftil  uni,  au  xvi"  siècle,  au  mar- 
quisat de  Varambon. 

Mabtiji-Crknets  (Les),  h.,  c°'  de  Monlcel. 

MARTiNiciiES,  ioc.  détr. ,  c""  de  Crollet.  —  Marti- 
netchet,  1385  (Polypl.  de  Saint-Paul  de  Lyon, 
p.  ia3).  —  Manius  de  Marlineches ,  iSi'j  (arch. 
du  Rhône,  terrier  de  Sermoyer,  Ç  i3).  — •  Marli- 
neches,  parrochiae  de  Crotel,  i35o  (ibid.). 

Mariiset  (Le),  écart,  c°'  de  Cessy. 

Mariixet  (Le),  écart,  c'"  de  Charix. 

Martinet  (Le),  m'°,  c"'  de  Corveissiat. 

Martinet  (Le),  h.,  c"' de  Montréal. 

Martinet  (Le),  usine,  c'"  de  Peron. 

Martinet  (Le),  m",  c"  de  Pugieu. 

Martinet  (Le),  usine,  c"  de  Saint-Ramberl. 

Martinet,  scierie,  c"'  de  Thoiry. 

Martinière  (La),  anc.  mas,  c""  de  l)ompierre-de- 
Chalamont.  —  In  parrochia  de  Don  Pero ,  mansus 
de  la  Marlineri,  1299-1369  (arch.  de  la  Gôle- 
d'Or,  B  10455,  f  59  r"). 

Marlque  (La),  lieu  dit,  c"  de  Lompnas. 

Marvallikbe  (La),  nom  d'une  des  anciennes  portes 
de  Montluel.  —  Porta  de  la  Marvallieii,  1276 
(Bibl.  Diimb.,  t.  11,  p.  9o3). 

Martaux,  Ioc.  disp.,  c"  de  Saint-Jean-de-Gonville. 
Marval  et  Marvaiilr,  1572  (arch.  du  Rhône, 
H  2191,  f°  230  r°). 

Martent,  h. ,  c"  de  Bâgé-la-Ville. 

Mary,  h.  et  m'°,  c"'  de  Sainte-Eiiphémie. 

Marzilhat,  Ioc.  délr.,  à  ou  près  Bàgé -la-Ville.  — 
Iter  tendens  de  Suligna  versus  Marzillia,  liliU 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  552 ,  f°  16  r°). 

Mas-à-la-Jdlienne  (Le),  anc.  mas,  c"  de  Saint- 
Marlin-le-Chàlel.  —  Maxus  a  la  Julliana,  )4io 
env.  (terrier  de  Saint-Martin,  f°  ai  r°).  • —  Cam- 
pus Jullienan,  1/110  env.  (ibid.,  f°  27  r°). 

Mas-au-Juliard  (Le),  anc.  mas,  c°"  de  Veyziat.  — 
Mansus  dictus  ou  Juliar,  apud  Montent,  iltio 
(censier  d'Arbent,  f  *6a  v"). 

Mas-aiix-Cdatrons  (Le),  anc.  domaine,  c"°  de  Jayat. 

—  Mansus  a»  Châtrons,  1372  (Guichenon,  Bresse 
et  Bugey,  pr.,  p.  16). 

Mas-aix-Cointes  (Le),  anc.  mas,  c"  de  Confrançon. 

—  Apud  Anieirs,  mansus  as  60111101,1272  (Gui- 
chenon, Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  i5). 

MAS-Atx-(;iBELiNs  (Le),  anc.  mas,  c"  de  Confrançon. 

—  Apud  Anieres,  mansus  as  Gibelins,  1  27a  (Gui- 
chenon, Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  i5). 


Mas-aux-Lombards  (Le),  anc.   mas,  c"'  de   Bàgé-la- 

Ville.  —  Mansus  as  Lombars,  i366  (arch.  de  la 

Côte-d'Or,  B  553,  f»  6  r°). 
Mas-aux-Martineux  (Le),  anc.  mas,  c"'  de  Bàgé-la- 

Ville.  —  Mansus  as  Martineus,  i366  (arch.  de  la 

Côle-d'Or,  B  553,  T  5  r"). 
Mas-Ballet  (Le),  h.,  c°"  de  Tossiat. 
Mas-Bertin  (Le),  f. ,  c°'  de  Villereversure. 
Mas-Blanc  (Le),  h.,  c"  de  Dompierre-de-Chalamonl. 
Mas-Blondel  (Le),  écart,  c'"  de  Crans. 
Mas-Bolliand  (Le),  anc.  mas,  c"'  de  Béreyziat.  — 

Mansus    Boyllandi   dou   Tronchei,  in  parrochia  de 

Bereysia,  1372  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr., 

p.  16). 
Mas-Bonnet    (Le),   domaine,   c"*   d'Ambérieu-en- 

Bugey. 
Mas-Bonnin  (Le),  h.,  c"'  de  Dompierre-de-Chala- 

mont. 
Mas-Bovèce  (Le),  anc.  mas,  c°"  de  Bàgé-ia-Ville.  — 

Mansus  Boveci,   i366   (arch.    de   la   Côte-d'Or, 

B  553,  f  5  r"). 
Mas-Brochet  (Le),  écart,  c""  de  Saint-Maurice-dc- 

Beynost. 
Mas-Carron  (Le),  écart,  c'"  de  Villettc. 
Maschart,  Ioc.  disp.,  c"*  du  Montellier.  —  Campus 

de     Maschorl,   corr.    Maschart,    1385    (Guigue, 

Docum.  de  Dombes,  p.  280). 
Mas-Cotier  (Le),  écart,  c""  de  Treffort. 
*Ma3-de-Cbasso!(ne  (Le),  anc.  mas,  c""  de  Fareins. — 

Mansus  de  Chassona,  i38g  (terrier  des  Messimy, 

f°  5  r"). 
Mas-de-Clony  (Le),  anc.  mas,  c"'  de  Manziat.  —  De 

manso  de   Clugnia,  i344   (arch.  de  la  Côte-d'Or, 

6  559,^60  r"). 
Mas-de-Laïilers  (Le),  anc.  mas,  à  ou  près  Chdiamont. 

—  Et  mansum  de  Lavilers,  1049-1109  (Recueil 

des  chartes  de  Cluny,  t.  IV,  n°  3o3i). 
Mas-dks-Aillod  (Le),  anc.  mas,  c"'  de  Jujurieux.  — 

Au  maz  des   Aillod,  1738    (titres  de  la   famille 

Bonnet). 
Mas-uks-Petits  (Le),  anc.  mas,  c"'  de  Messimy.  — 

In  paiTochia  Meyssimiaci,  loco  vulgaiiter  appellato 

le    mas   des    Petiz,   1889  (terrier  des    Messimy, 

f°  a3  r°). 
Mas-Didier  (Le),  anc.  mas,  c""  de  Neyron.  —  A  Ney- 

ron,  lieu  appelle  au  maz  Didier,  1570  (arch.  de  la 

Côte-d'Or,  B  768,  f°  43o  r"). 
Mas-»u-Cbèse  (Le),  anc.  domaine,  c"*  de  Saint-Cyr- 

sur-Menthon.  —  Mansum  situm  apud  Thorna  et 

dictum   mansum    de    Quercu,  127a    (Guichenon, 

Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  16). 
Mas-dc-Mortier  (Le),  anc.  mas,  c""  de  Rignieux-le- 
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Franc.  —  Matuiig  del  Morter,  laSS  (Polypt.   de 
Saint-Paul  de  Lyon,  p.  Sa). 

Mas-Fatet  (Le),  anc.  mas,  c"  de  Bàgé-la- Ville.  — 
Mansus  Fayet,  »itu>  in  parrochia  Baiigiaci  Ville, 
1201  (Cart.  lyonnais,  t.  I,  n°  i53). 

Mas-Folliet  (Le),  h.,  c"  de  Crans. 

Mas-Garnieb  (Le),  h.,  c°'  de  Saint-Eloy. 

Mas-Granger  (Le),  h.,  c°*  de  Donipierre-de-Chala- 
mont. 

Mas-Gbas  (Le),  h.,  c°'  de  Forens. 

Mas-Groboz  (Le),  h.,  c°"  de  Treffort. 

Mas-Guisocdet  (Le),  anc.  domaine,  c°'  de  Saint- 
Sulpice.  —  Mamum  Guinochet,  titum  apiid  Sanc- 
tum  Sulpitiutn,  i  «72  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey, 
pr.,  p.  16). 

Mas-Jancs  (Le),  h.,  c"  de  Dompierre-de-Chala- 
mont. 

Mas-Joignï  (Le),  h.,  c°*  de  Cliàtenay. 

Mas-Liutï  (Le),  h.,  c°*  de  Mollon. 

Mas-.Massabd  (Le),  h.,  c"*  de  Dompierre-de-Cbala- 
niont. 

Mas-Mathieu  (Le),  h.,  c"  de  Montanay. 

Mas-Moiboox  (Le),  11.,  c°*  de  Villelle. 

Mason,  écart,  c°*  de  Saint-Sidpice.  —  Dominut  de 
Maêon,  i344  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  55a, 
f  10  v").  —  Mazon,  xïiii"  s.  (Cassini). 

Masonod,  lieu  dit,  c°'  do  Lompnes. 

Masornas,  Ioc.  déir. ,  c"*  de  Péronnas.  —  Matornaz, 
I  oHh  (Guiclienon,  Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  ga). 

il  ts-PEi.t  (Le),  anc.  mas,  c"  de  Leyssard.  —  Mannu 
l'ela  de  Ley»»arl,  lagg-tSôg  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,B  10455,  t°  f]  v"). 

Mas-Piiilii>on  (Le),  anc.  ma»,  c°*  de  Curlafond.  — 
Mantui  Philipon,  i4io  env.  (terrier  do  Saint- 
\liirlin,  f  C3  v°).^ 

Mas-Plomb  (Le),  h. ,c"'  de  Saint-Eloy. 

Mas-Picnes  (Le),  h.,  c"  de  Villctto. 

Mas-Bavet  (Le),  h.,  c"  de  Pérouges. 

Mas-Biixieb  (Le),  village,  c°*  de  Miribel.  —  Afar- 
relter,  ia85  (Polypt.  de  Saint -Paul  de  Lyon, 
p.  i3.3).  —  Mai-iller,  ia85  {Md.,  p.  38).  — 
Jota  lo  chimin  publico  tendent  de  la  vila  de  Mi- 
ribel  vers  la  porta  de  Manier,  i3ao  env.  (Docum. 
linguisl.  de  l'Ain,  p.  gO).  —  Versus  Marillerium, 
i38o  (arch.  de  la  Côle-d'Or.  B  65g,  f°  1  v").  — 
Ju.rta  fostala  antiqtui  se  a  clauswas  loci  du  Mar- 
rellier,  i4o5  (ihid.,  B  660,  f°  i6  t°).  —  Locus 
du  Marrilier,  i433  (arch.  du  Bliône,  terrier  de 
Miribel,  f"  61).  —  Marillet,  xviii*  s.  (Cassini). 
—  Le  Mai-Rillier,  1  808  (  Stat.  Bossi ,  p.  173  ). 

Mas-Roï  (Le),  h.,  c""  do  Villelte. 

Mis-SAiXT-.ANDtoL  (Le),  anc.  mas,  c'"  de   Dagneux. 


—  Mflnsus  de  Sanclo  Andeolo,  1280  (Polypt.  de 
Saint-Paul  de  Lyon,  p.  1 15). 

Mas-Saint-Martis  (Le),  anc.  mas,  c"*  de  Reyrieux. 

—  Apud  Rairen,  mansus  Sancti   Martini,    laaG 
(Masures  de  l'Ile-Barbe,  t.  I,  p.  i3g). 

Masseht,  écart,  c™  de  Saint-Bénigne. 

Masseran,  domaine,  c°"  d'Ambérieux-en-Dombes. 

Massiat,  h.,  c"'  de  Bouvent.  —  Villa  de  Massia, 
iagg-i36g  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io455, 
f  81  v").  —  Massiaz,  i5oo  (ibid.,  B  810, 
f°  465  r°).  —  Massia,  xviii'  s.  (Cassini).  — 
Mnssiai,  1808  (Stat.  Bossi,  p.  ti6). 

Massieux,  c"  du  c°"  de  Trévoux.  —  Maceit,  1328 
(Guigue,  Docum.  de  Doinbes,  p.  87);  i368 
(  arch.  du  Rhône,  Saint-Jean,  arm.  Jacob,  vol.  55 , 
f  3  r°).  —  Maciacus,  laSo  (Grand  cartul.  d'Ai- 
nay,  t.  I,  p.  g).  —  Maceu,  c.  rég.,  ia5o  env. 
(pouillé  du  dioc.  de  Lyon,  f°  i3  v°).  —  Ma(r)ceus, 
c.  suj.,  (ibid.,  addition).  —  De  Maceu  lo  Veit, 
taSg  (Cartul.  lyonnais,  t.  Il,  n°  555).  —  Mac- 
zeu,  tagg-i36g  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io455, 
f  43  r°).  —  Macieu,  i44g  (arch.  du  Rhône, 
arm.  Jacob,  vol.  55,  f°  i5  r°);  1671  (Benef. 
dioc.  lugd.,  p.  254).  —  Matsiacut,  i483  (arch. 
du  Rhône,  terrier  de  Beyrieux,  f"  30).  — • 
Mastieu,  1768  (Bibl.  Dumb.,  t.  1 ,  p.  745).  — 
Mastieux,  an  x  (Ann.  de  l'Ain). 

En  178g,  Massieux  était  une  communauté  si- 
tuée partie  en  Dombes,  partie  en  Franc-Lyonnais. 
La  partie  du  Franc-Lyonnais  dépendait  de  l'élec- 
tion et  subdélégalion  de  Lyon  et  ressortissait, 
pour  la  justice,  à  la  sénéchaussée  et  siège  prési- 
dial  de  celle  ville,  dont  los  appels  se  relevaient 
au  parlement  de  Paris;  bipartie  de  Dombes  dé- 
pendait do  l'élection  de  Bourg,  de  la  subdéléga- 
lion et  mandement  de  Trévoux  et  do  la  séné- 
chaussée do  la  même  ville,  laquelle  ressortissait  au 
parlement  de  Dijon  et,  au  premier  chef,  au  pré- 
sidial  de  Bourg. 

L'église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prétré  de  Domlies,  était  dédiée  à  saint  Barthé- 
lémy, après  l'avoir  été  à  saint  Martin;  l'abbé 
d'Ainay  présentait  à  la  cure.  —  Ëcclesia  de  Ma- 
chiaco,  1 153  ((irand  cartul.  d'Ainay,  t.  1,  p.  5o). 
--  Pan-ochia  de  Maceu,  I25g  (Cart.  lyonnais, 
1.  Il,  n'  555).  —  Matsieu  :  Patron  du  lieu,  Saint 
Barthélémy,  i655  (visites  pastorales,  f  62). 

La  seigneurie  de  Massieux,  partie  de  Dombes, 
relevait  des  siros  de  Tboire-Villars  de  tjui  elle 
passa,  en  i4oa,  aux  siros  de  Beaujeu,  souverains 
do  Dombes.  —  Feudum  Guichardi  de  Maceu, 
1176  env.  (Guigue,  Docum.  de  Dombes,  p.  47). 
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En  tant  que  fiel,  la  partie  du  Franc-Lyonnais 
relevait  des  chanoines-comtes  de  Lyon. 

Massieux  était  ie  chef-lieu  d'une  des  obé- 
diences de  l'abbaye  d'Ainay.  —  ObeiUentiariu»  de 
Maceu,  i3a5  env.  (pouillé  ms.  de  Lyon,  f°  i). 

A  l'époque  intermédiaire,  Massieux  était  une 
municipalité  du  canton  et  district  de  Trévoux. 

Massieix  (Le  Riissïau-be-),  affl.  de  la  Saône,  ap- 
pelé aujourd'hui  le  Grand -Ruisseau.  —  Rivus 
de  Maceu,  i3o4  (Guigue,  Docum.  de  Dombes, 
p.  369). 

Massiedx  (L'Ancienne-Riïière-de-),  anc.  affl.  de  la 
Saône.  —  Per  rivtim  antiquum  de  Maceu,  i.3o4 
(Bibl.  Dnmb.,  t.  I,p.a37). 

Massieux  (Sur-),  m""  is.,  c"'  de  Surjoux. 

Massigneu,  h.,  c""  do  Belmont.  —  Massignyou mbtus 
Belmont,  iSSg  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  84^1, 
fiia  r").  —  Matsigniou  soiihz  la  Balme,  i385 
{ibid.,  B  845,  f°  970  v°).  —  Massigneux,  18Û7 
(stat.  posl.). 

En  1789,  Massignieii  était  un  village  de  la 
paroisse  de  Belmont-en-Valromey. 

Il  y  avait  anciennement,  à  Massignieu,  une 
église  paroissiale,  diocèse  de  Genève,  archiprètré 
du  Bas-Valromey,  sous  le  vocable  de  saint  Oyeii  ot 
à  la  collation  de  l'abbaye  de  Saint-Claude;  unie  à 
l'église  de  Belmont,  l'église  de  Massignieu  n'était 
plus,  au  xvu"  siècle,  qu'une  chapellenie  rurale, 
sous  le  vocable  de  saint  François.  —  Ecclesia  in 
honore  Sancti  Eugendi,  in  pago  Verruinensi  (lis. 
Venumensi)  in  villa  Mazinaco  (corr.  Masiniaco) 
iita,  cum  capella  castfi  adjacentii  scilicet  Belli- 
monlis,  1110  (Bibl.  Sebus.,  p.  18a). 

A  l'origine,  Massignieu  était  une  dépendance 
du  comté  de  Chàteauneuf,  dont  il  fut  démembré, 
en  i586,  pour  être  inféodé,  en  toute  justice,  à 
Pierre  Gauthier  qui  l'annexa  à  sa  seigneurie 
d'Hoslel. 

Massigniei-be-Rives,  c°'  du  c°°  de  Belley.  —  Mas- 
signey,  i365  env. (Bibl. nat.,lat.  ioo3t,  f°  lao  v"). 
—  Massigniaeus ,  l'iog  (arch.  de  la  Cote -d'Or, 
B  842,  f°  68  r°).  —  Massignieu,  i65o  (Gui- 
chenon,  Bugey,  p.  56).  —  Maisigneux-de-Rives , 
1847  (stat.  posl.). 

En  1789,  Massignieu  dépendait  du  bailliage, 
élection  et  subdélégation  de  Belley,  mandement 
de  Rossillon. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  et  archiprêlré  de 
Belley,  était  sous  le  vocable  de  saint  Martin  et  à 
la  collation  du  chapitre  de  Belley.  —  Ecclesia  de 
Massignieu ,  sub  vocabulo  Sancti  Martini ,  1 4 00  env. 
(Pouillé  du  dioc.  de  Belley). 


Au  xvin'  siècle,  la  seigneurie  de  Massignieu 
était  possédée  par  les  comtes  de  Rochefort. 

A  l'époque  intermédiaire,  Massignieu  et  Escri- 
vieux  formaient  une  municipalité  du  canton  et 
district  de  Belley. 

MvssiLLEtx,  m""'  is.,  c"'  de  Murs-Gélignieu. 

Massins,  h.,  c"'  de  Vescours.  —  De  Matino,  laaB 
env.  (arch.  de  l'Ain,  H  22  4). 

Massolière  (La),  triage,  c"'  de  Loyettes. 

Massonens,  anc.  lieu  dit,  c'"  de  Jassans.  —  In  ne- 
more  de  Maczonens,  ad  opiis  chalfagii  domus  de 
Riorterio,  1263  (Bibl.  Dumb.,  t.  II,  p.  167). 

Massonnex,  h.,  c°°  de  Thoiry. 

Massosnikre  (La),  domaine  rural,  c"'  de  Relevans. 

Mas-Tabokbt  (Le),  h.,  c"'  de  Treffort. 

Mas-Tondu  (Le),  anc.  mas,  c"'  de  Saint-Jean-sur- 
Veyle.  —  Mansus  Tondu ,  in  parrochia  de  Clia- 
vaigniaco  super  Velam,  ia44  (Cartul,  lyonnais, 
I.  l,n"'387). 

Mas-Tribolet  (Le),  écart,  c"'  de  Beltans. 

Masures  (Les),  lieu  dit,  c""  de  Brens. 

Mas-Vebnon  (Le),  h.,  c""  de  Dompierre-de-Chala- 
raont. 

Mas-Vicard  (Le),  h.,  c'"  de  Massieux. 

AIatafan,  lieu  dit,  c"*  de  Mérignat. 

Matafelon,  c""  du  c""  d'Izernore.  —  Matliafelon, 
lagi  (arch.  de  l'Ain,  H  870).  —  Apud  Matha- 
felonem,  1399-1369  (arch.  de  la  Cote-d'Or, 
B  io455,  f°  81  r").  —  De  Mattaffellone ,  i3o6 
{ibid.,  B  io454,  f°  9  r°).  —  De  Matajelone, 
i36i  (Carlul.  des  liefs  de  l'Eglise  de  Lyon,  p.  91). 

—  Mata  Fellon,  i386  (censier  d'Arbenl,  f°  17  v°). 

—  Mathafallon ,  l'Sgli  (arch.  de  la  Cote-d'Or, 
B  8i3,  f  3o).  —  Syndiques  et  eschevins  de  Mata- 

felon,  i4i4  (Guichenou,  Bresse  et  Bugey,  pr. , 
p.  a58).  —  Mathafellonis ,  i4i9  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  807,  P  1  r°).  —  Mathafellon,  i4i9 
(ibid.,  i"  20  v°).  —  De  Matafellone,  i44o  (arch. 
de  l'Ain,  H  359).  —  Mataffelon,  1087  (pouillé 
de  Lyon,  f°  i4  v°).  —  Malafelon  en  Bugey,  i536 
(Guichenon,  Bresse  cl  Bugey,  pr. ,  p.  5i). 

Avant  la  Révolution,  Matafelon  était  une  com- 
munauté du  bailliage  et  élection  de  Belley,  de  la 
subdélégalion  de  Nantua;  le  mandement  dont 
cette  con)munauté  était  le  chef-lieu  comprenait 
Heyriat,  Izernore,  Matafelon,  Samognat  et  Son- 
thonnax-la-Montagnc.  —  Chasiellainie  de  Mata- 
felon, i536  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. , 
p.  55).  —  Mandement  de  Matajfetlon,  bailliage  de 
Beugeys,  i563  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io453, 

f°i9or°)._ 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
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prêtre  de  Nantua,  fut  cédée,  en  i-'a3,  au  diocèse 
de  Saint-Claude;  elle  était  dédiée,  au  xvi*  siècle, 
à  saint  Nazaire,  au  xvii'  siècle,  aux  saints  Cyr  et 
Antoine,  et,  au  siècle  suivant,  à  saint  Cyr  et  à 
saint  Julittc;  l'archevêque  de  Lyon  en  était  col- 
laleur.  —  Ecchsia  de  Matafelon,  i35o  env. 
(pouillé  de  Lyon,  f°  i3  r°).  —  Ecchsia  de  Sancto 
Nazaro,  alia»  Matafelon,  i5i5  (pancarte  des 
droits  de  cire).  —  Mataffelon  :  Eglise  parrochiale , 
Sainct  Cire,  i6i3  (visites  pastorales,  f°  137  v°). 

—  Matafelon  :  Patrons  du  lieu ,  saints  Cyr  et  An- 
toine, i655  {ibid.,  f°  i3o).  —  Matafelon,  vo- 
cable: SS.  Cyr  et  Julilte,  xtiii"  s.  (Cartul.  de  Sa- 
vigny,  p.  1 0 1 3  ). 

Matafelon  était  une  seigneurie,  en  toute  jus- 
tice et  avec  chàteau-f )rt ,  de  l'ancien  domaine  des 
sires  de  Thoire;  en  1 4oa  ,  Humbert  Vil  de  Thoiro- 
Yillars  le  vendit,  avec  ses  autres  terres  du  bail- 
liage de  Montagne,  à  AméJée  VIII  de  Savoie. 
Au  xvii'  siècle,  la  seigneurie  de  Matafelon  était 
en  titre  de  baronnie  et  ressortissait  au  bailliage 
de  BoUey.  —  Hugo  de  Mathafelone,  1299-1 869 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  lo'iSS,  f"  17  v").  — 
Afud  Mathafellonetn ,  svbtus  castrum  dicti  loci , 
t/iig  {ibid.,  B  807,  f  air'). 

A  l'époque  intermédiaire,  Matafelon  était  une 
municipalité  du  canton  de  Sonthonnax,  district 
de  Nantua. 

Matapast,  loc.  disp. ,  c°'  de  Foissiat  (Cassini). 

Mathieu  (Le),  h.,  c°*  de  Monlanay. 

Mathieiji  (Les),  h.,  c"'  do  Sainl-Martin-le-Châtel. 

—  Cl.  Mathieu,  laboureur  et  habitant  du  village 
des  Mathieux,  parroisse  de  Saint  Martin  le  Chdtel, 
1763  (arch.  de  l'Ain,  H  899,  f  aSa  r°). 

Mathï  (Les),  h.,  c°*  de  Montagnat. 

Matigsim,  h.  et  anc.  chét.,  c"*  de  Saint-Jean-de-Gon- 
ville.  —  Mategnin,  1780  (Carte  de  Chopy). 

En  1789,  Malignin  était  une  communauté  de 
l'élection  de  Belley,  du  bailliage  et  subdélégation 
de  Gex.  Son  église  paroissiale,  aujourd'hui  sup- 
primée ,  dépendait  du  diocèse  de  Genève ,  archi- 
prétré  du  Haul-Gex. 

Malignin  était  une  simple  seigneurie  du  bail- 
liage de  Gex. 

A  l'époque  intermédiaire,  Matignin  ou  Male- 
gnin  était  une  municipalité  du  canton  de  Ferney, 
district  de  Gex. 

Matonnax,  lieu  dit,  c°*  de  Mornay. 

Mairais  (Les),  h.,  c"'  de  Cras-sur-Reyssouse. 

Matée  (La),  riv.  afll.  de  la  Saône,  coule  sur  le  ter- 
ritoire de  Villeneuve-Agnereins ,  de  Chaleins  et  de 
Messimy.  —  Becium  quod  descendu  de  Castro  de 


Villion  versus   Mayssimieu,  1299-1369  (arch.  de 

la  Côte-d'Or,  B  io455,  f  5i  v").  —  Riparia  de 

Martres,  1890  (terrier  des  Messimy). 
Matrigsat  ( Grand-  et  Petit-) ,  hameaux ,  c°*  de  Saint- 

Nizier-le-Bouchoux.  —  Matrigniacus ,  i4i6(aroh. 

de  la  Côte-d'Or,  B  718,  table).  —  Matrigniacus 

Magnus,   i'ii6    (ibid.).   —   Apud   Matrigniactim 

Magnum  et  Parvum,  parrochie  Sancti  Nicesii  Ne- 

moroti,  liSg  (ibid.,  B  739,  f  371  r").  —  Ma- 

trignia,  iSSg  {ihid.,  i°  376  r°). 
Malclerc,  anc.  fief,  c°'  de  Virieu-le-Petit. 

Mauclerc  était  un  arrière-fief  de  la  seigneurie 

du  Valromey,  relevant  des  chartreux  d'Arvières. 
Madille  (La),  bois,  c°"  de  Injurieux.  —  Bois  de  la 

Mouille,  1836  (cadastre). 
Mapilles  (Les),  f. ,  c""  du  Plantay. 
Maulé  (Le),  ruiss.  afll.  du  Borrey. 
Mailessia  (Le  Grand-  et  Le  Petit-),  hameaux,  c°' de 

Sainl-Nizier-le-Bouchoux.   —    Molessiat,   i8i7 

(stat.  post.). 
Malkiacus   Villa,  loc.   disp.   qui   paraît    avoir   été 

située  sur  la  rive  gauche  de  la  Saône,  non  loin 

de  Màcon.  —  In  pago  Lugdunensi  et  in  villa  Mau- 

riaco,    996-1018   (Cartul.    de   Saint-Vincent   de 

Mâcon,  n°  .54). 
Maussas,  h.,   c"   de  Varambon.  —  Mossan,  1847 

(stat.  post.). 
Mavbes  (Les),  h.,  c"  de  Vescours. 
Mavego  (Le),  anc.  lieu  dit,  c"*  de  Messimy.  • —  El 

Mayego,   ia8i    (Guigue,    Docum.    de    Dombes, 

p.  319). 
Matnats  (Les),  loc.  détr. ,  c°*  de   Saint-Bcnoit-de- 

(^essieu.  —  Les  Maynayt,  la 7.3   (Grand  cartul. 

d'Ainay,  t.  Il,  p.  i45). 
Maysiz    (Le),   anc.    mas,  c""  de    Saint-Marcel.  — 

Mansus  del  Mayniz,  1298   (Bibl.  Dumb. ,  t.  II, 

p.  2 '.3). 
Mazanans  (Le),  ruiss.  afll.  du  Moigiians. 
Mazanans,  f. ,  c°'  de  Saiidrans. 
Maz-Ddrasd  (Le),  village,  c°°  de  Châlillon-la-Palud. 
Maz-Grehalok  (Le),  h.,  c"  de  Treflbrt. 
Maz-Guy  (Le),  h. ,  c"  de  TrcB"ort. 
Mazières,  chapelle  rurale  et  anc.  grange,  c"  d'Hau- 

leville.   —    Mazerias,    ii45   (Guiclienon,   Bresse 

et  Bugoy,  pr. ,  p.   218).  —  Per  viam  veterem  us- 

que  iid  introitum  de  Massieres,  ia8i  (ibid.,  pr. , 

p.  187). 
Maz-Magnin  (Le),  h.,  c"'  de  Châtenay. 
Meai'X,  h.,  c°"  de  l'Abcrgement-Clémenciat.  —  J.  del 

Meauz,  laSg  (Cartul.    lyonnais,   I.  II,  n°  .555). 
Méclikres  (Les),  lieu  dit,  c"°  de   Saint-Martin-le- 

Chàtel. 

3a. 
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Meigniei'x,  loc.  disp.,  c°*  de  Priay  (Cassinî). 

Meilheux,  ioc.  disp.,  c""  de  Montrcvel  (Cassini). 

Meillerêohe,  h.,  c"°  de  Sainl-Genis-sur-Menthon. — 
Meillerrtse,  i834  (cadastre). 

Meillaks,  loc.  disp.,  c°*  d'IUiai.  —  Melinru,  xïiii''s. 
(Cassini). 

Meillonmas,  c°°  du  c°°  do  TrefTort.  —  Una  colonia 
in  villa  Meloniaca  sita,  ]oo4  (Recueil  des  chartes 
de  Cluny,  t.  III,  n°  aSg^i).  —  Meyltona,  iSao 
(Guigne,  Docum.  de  Dombes,  p.  «gS).  —  Mel- 
lona,  c.  rég.,  i35o  env.  (pouillé  de  Lyon, 
f°  l4  v°).  —  Meillonnas  en  Bresse,  i3a5  (Gui- 
chenon,  Savoie,  pr.,  p.  197).  —  Meltiona,  iS'jb 
(arcli.  de  la  Côte-d'Or,  h  769).  —  Meilliona, 
1887  (ibid.,  B  716). —  Meillona,  1897  (Guiche- 
non,  Savoie,  pr.,  p.  247).  —  Burgum  Meillio- 
naci ,  1 4 1 6  (  arch .  de  la  Côte-d"Or,  B  7  6  8 ,  f  °  4  3  r°). 
—  Meillonacu»,  i436  (arch.  de  l'Ain,  série  E, 
parlie  non  invent.).  —  Melionna,  i439  (Grand 
cartni.  d'Ainay,  l.  I,p.  65/).  —  Mellioiiaj;,  lUh'] 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io4'i8,  p.  49).  — 
Meillonas,  1687  (pouillé  de  Lyon,  P  16  r°); 
an  X  (Ann.  de  l'Ain).  —  Meitlonnaz,  161 3 (visites 
pastorales,  f°i02  v°).  —  Meillonnas,  i65o  (Gui- 
chenon,  Bresse,  p.  70).  —  Meltionas,  i655  (vi- 
sites pastorales,  f°  226);  1784  (Descript.  de 
Bourgogne).  —  Metllonna,  1670  (enquête  Bou 
chu).  —  Meillonaz,  i85o  (Ann.  de  l'Ain). 

Sous  l'ancien  régime,  Meillonnas  était  une 
communauté  du  bailliage,  élection  et  subdcléga- 
tion  de  Bourg,  mandement  de  Jasseron. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prétré  de  TrefTort,  fut  cédée,  en  1742,  au  dio- 
cèse de  Saint-Claude;  elle  était  dédiée  à  saint 
Oyen;  le  prévôt  de  Saint-Pierre  de  JLicon  présen- 
tait à  la  cure.  Il  y  avait  anciennement  à  Meil- 
lonnas un  prieuré  des  religieux  de  Saint-Pierre 
de  Màcon,  sous  le  vocable  de  sainte  Agathe.  — 
Mel[{]onas,  pri[oratu»],  laSo  env.  (pouillé  de 
Lyon,  f°  12  v°).  —  Curatiit  de  Meilliona,  1825 
env.  (pouillé  ms.  de  Lyon,  f°  9). 

Meillonnas  était  une  seigneurie,  en  toute  jus- 
tice et  avec  rhdleau-lort,  de  l'ancien  liof  des  sires 
de  Coligny  de  qui  cette  terre  passa  successivement 
aux  sires  de  la  Tour-du-Pin,  vers  1280,  à  Robert, 
duc  de  Bourgogne,  on  1285,  et  à  Amédée  V, 
comte  de  Savoie,  en  1289;  elle  resta  unie  au  do- 
maine comtal  jusqu'en  i325.  —  Dmninu»  Joannes 
de  Corgenon ,  dominns  Millionati,  i388  (Guiche- 
non,  Savoie,  pr.,  p.  220).  —  Cnstmm  Mellionaci, 
iklf]  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io443,  p.  49). 
A  l'époque  intermédiaire,  Meillonnas  était  une 


municipalité  du  canton   de   TrefTort,  district   de 
Bourg. 

Melet  (Le),  ruiss.  alTl.  de  l'Albarine. 

Melogne  (La),  ruiss.  afH.  du  Vondru,  coule  sur  le 
territoire  d'Hauteville  et  de  Cormaranche. 

MisEsiRUEL,  anc.  prieuré  et  anc.  collège  congréga- 
nisfe,  c""  de  Poncin.  —  Prioratut  de  Moneitrol, 
1245  (Bulle  d'Innocent  IV,  dans  D.  P.  Benoit, 
Hist.  de  Saint-Claude,  I.  I,  p.  646).  —  Mones- 
trueil,  prioratus,  1260  env.  (pouillé  de  Lyon, 
f  i5  v°).  —  Monettruel,  i35o  env.  {ibid., 
(°  1  4  r°).  —  Monestreul ,  i44o  (Gulchenon,  Bresse 
et  Bugey,  pr.,  p.  201).  —  Monestreuil,  1687 
{ibid.,  f°  i5  v°).  —  Monestruel,  i65o  (Guiche- 
non,  Bugey,  p.  69). 

En  1789,  il  y  avait  à  Ménestruel  un  prieuré  de 
bénédictins  sous  le  vocable  de  saint  Pierre,  dé- 
pendant de  l'abbaye  de  Saint-Claude  et  fondé, 
croit-on,  par  les  sires  de  Thoire  qui  en  avaient  le 
patronage,  aux  xiv"  et  xv"  siècles.  Ce  prieuré  fut 
uni  à  l'église  de  Poncin  par  bulle  du  pape  Félix  V, 
au  mois  d'août  i4'io. 

Sous  la  Restauration,  les  Frères  de  la  Croix, 
appelés  aussi  Frères  Taborin,  du  nom  de  leur 
fondateur,  s'établirent  dans  les  bâtiments  de  l'an- 
cien prieuré  qu'ils  occupèrent  jusqu'en  1904. 

Ménil  (Le),  h.,  c""  de  Priay. 

Mess,  h.,  c""  de  Leyssard.  —  Mens,  1299-1869 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io455,  f°  17  v°).  — 
Mens,  paiTOchie  Eret-ti,  i5io  {ibid.,  B  778, 
f°  202  r"). 

Mesthène,  h.,  c"°  de  Saint-Genis-sur-Menlhon.  — 
Menteno,  i443  (arch.  de  l'Ain,  H  798,  f  689  r"). 
—  Mantliène,  xviii'  s.  (Cassini). 

Mevtiion  (Le),  riv. ,  naît  à  Curtafond,  traverse  Sainl- 
(jcnis,  puis  Saint-Cyr  où  il  reçoit  le  ruisseau  de 
Menthon,  limite  à  l'Ouest  la  commune  de  Perrex 
et  se  jette  dans  la  Veyie,  après  avoir  parcouru 
i4  kilomètres.  —  Rirolum,  notnine  Mentono,  999- 
1082  (Recueil  des  chartes  de  Cluny,  t.  III, 
n°  2495).  —  Campi  et  tilvae  que  siinl  inter  duos 
bedos  qui  vocanlur  Mentones ,  ioo4  env.  (Caitul. 
Saint-Vincent  de  Màcon,  n"  49).  —  Riparia  de 
Menton,  i4io  env.  (terrier  de  Saint-Martin, 
f°  60  v°).  —  Supra  Mentonem,  i448  (arch.  de 
l'Ain,  H  798,  f  6  v°).  —  Supra  Menthonem, 
i533  (arch.  de  l'Ain,  H  8o3,  f"  1  r").  —  La 
rivière  de  Menthon,  1680  env.  (terrier  de  Saint- 
Cyr-sur-Menthon ,  f°  22  r°).  —  Mantoii ,  1670 
(enquête  Bouchu). —  Menthon,  xviii' s.  (Cassini, 
n°ii7). 

Menthok  (Le  R111SSEAC-DE-) ,  nail  à  Sainl-Didier-d'Aus- 
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sial,  traverse  Saint-Genis  et  se  jette  dans  le  Men- 
Ihon  à  Saint -Cyr.  —  Ripparia  parvi  Mentonis, 
i3à4  (arch.  de  la  Côle-d'Or,  B  553,  f  lo  v°). 

—  Becium  vocatum  de  Mentone,  1689  (a''<"li-  de 
l'Ain,  H  79a,  f°  iibo  r°).  —  Le  by  de  Menthon, 
i63o  env.  (terrier  de  Saint-Cyr-sur-Menthon, 
f°  i84). 

Meniière,  h.,  c°"  de  Chéiery  et  de  Confort.  — 
Mentliière$ ,  1887  (slat.  post.). 

Mentière  (I.a  Coiibe-de-),c"'' de  Chézery. —  Combede 
Mentiere ,  petite  partie  du  Hufrey,  xviii'  s.  (Cassini). 

MÉPiLLiT,  h.,  c"'  de  Cruzilles-les-Mépillat.  —  In 
agro  Ladinaceiise ,  in  villa  Miipiliaco,  988-954 
((^arlul.  de  Saint-Vincent  de  Màcon,  n'  81 5).  — 
Mrspillie,  1977  (arcii.  du  Rhône,  litres  de  Lau- 
iiiusse,  chap.  i,  n°  la).  —  Mispillia,  laôS  (Do- 
cuin.  linguisl.  de  l'Ain,  p.  16).  —  Mespillia, 
i3a5  env.  (terrier  de  Bàgé,  f°  i3).  —  Mepillia, 
iSaa  env.  (pouillé  ms.  de  Lyon,  1°  8).  —  Ec- 
rjetia  de  Metpitleu,  i35o  env.  (ibid.,  1°  ia  r°). 

—  Eccletia  de  Metpillieu,  i365  env.  (Bibl.  nat., 
lat.  ioo3i,  f  >7  r*).  —  Metpiltiacui ,  1898  (arch. 
du  Rhône,  terrier  de  Sermoyor,  Ç  87).  —  Met- 
pellinz,  iliQ-3  (arcli.  de  l'Ain,  H  796,  f*  85  v°). 

—  Metpilla ,  i58()  ((iuichenon,  Bresse  et  Biigey, 
pr. ,  p.  hi).  —  Metpiltiat,  i656  (visites  pasto- 
rales, f°  3gi).  —  Me»piltttt,  1767  (arch.  de  l'Ain, 
H  889,  f°  60a  r°).  —  Mépillial,xvui'  s. (Cassini). 

—  Mépillat,  i85o-i86o  (Ann.  de  l'Ain).  — 
CruziHei-lh-MépiUat ,  1867-1868  (i7;irf.). 

En  1789,  Mépillat  était  une  lommunauté  de 
Bresse,  bailliage,  élection  et  subiléicgation  de 
Bourg,  mandement  cl  justice  d'appel  de  Pont- 
de-Vcyle. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prétré  de  Oomlios,  était  sous  le  vocahlo  de  saint 
Marc;  l'abbesse  de  Sainl-Pierre  de  Lyon  présen- 
tait à  la  cure.  —  Patrochia  de  Metpeillie,  ia55 
(arch.  du  Rhône,  titres  de  Laumusse,  chap.  i, 
n*  7).  • —  Sai'nl  Marc  de  Mépillat,  1719  (visites 
pastorales). 

En  tant  que  Gef,  Mépillat  existait  déjà  au 
II*  siècle;  il  était  alors  possédé  par  des  gentils- 
hommes de  même  nom,  sous  la  suzeraineté  des 
sires  de  Bàgé.  —  Ad  heredet  Mitpiliaco . .  .  Si- 
gnum  :  Mitpiliaco,  988-956  (Carlul.  de  Saint- 
Vincent  de  Màcon,  n°  3i5).  —  Per  contilium 
hominum  iptiu»  Udulrici  \de  Balgiaco],  tcilicet... 
Beiardide  Me$pili[ac]o ,  1074-1096  (Cartul.  de 
Saint-VincenI  de  Màcon,  n*  456).  —  Gauicernnmis 
de  Mitpiliaco,  1096-1 194  (iAi(/.,n°569). —  Hugo 
de  Metpilhe,  laoo   env.   (Cartul.  lyonnais,  t.   I, 


n"  79).  Au  xTiii'  siècle  la  seigneurie  de  Mépillat 
était  membre  du  comté  de  Pont-de-VeyIe. 

A  l'époque  intermédiaire,  Mépillat  était  une 
munici|)alité  du  district  de  Chàtillon-lps-Dombes, 
canton  de  Pont-de-Vcyle.  La  réorganisation  de 
l'an  ïiii  en  Ot  une  commune  de  l'arrondissement 
de  Bourg,  canton  de  Pont-de-Veyle.  A  la  fin  du 
second  empire,  cette  commune  fut  supprimée  et 
son  territoire  réuni  à  la  commune  de  Cruzilles 
qui  prit  le  nom  de  Cruzilles-lès-Mépillat. 

Mépillat  (Grand-  et  Petit-), hameaux, c"  de  Saint- 
Mzier-le-Bouchoux.  —  Metpilliacu»,  i4i6  (arch. 
de  la  Côte-d'Or,  B  718,  table).  —  Metpillia, 
pan-ochie  Sancti  Nicetii  Nemorosi,  1489  (i^id-f 
B  739,  f°  899  r°).  —  Mespilliaz,  1689  (ibid.  , 
i'ili  r"). 

Mépillat  (Le  Roisseau-de-),  ruiss.  afll.  de  la  Sane- 
Mortc. 

Mèplied  (Le),  anc.  lieu  dit,  c°*  de  Mionnay. —  La 
terra  del  Metpler,  1975-1800  (Docum.  linguist. 
de  l'Ain,  p.  80). 

Mepolier  (Le),  lieu  dit,  c°*  de  Briord. 

Mérages,  anc.  fief,  c""  de  Saint-Bénigne.  —  Meraget, 
i5:;6  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  Sa). 
Ce  petit  fief,  avec  maison-forte,  fut  uni,  au 
xmi'  siècle,  au  duché  de  Pont-de-Vaux. 

M^RALitz,  h.,  c"*  de  Brénaz.  —  Melerea,  i345 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  770,  table).  —  Mere- 
leaz,  i5oa  (iind.,  B  789,  t°  5i4  v").  —  Me- 
rallee,  i634  (arch.  de  l'Ain,  H  879,  f  83  r*). 
En  1789,  Méraleaz  était  un  village  de  la  pa- 
roisse do  Brénaz,  élection  et  subdélégation  de 
Belley,  inan<Iemont  et  justice  de  Valromey. 

11  y  avait  à  Méraleaz,  au  xii'  siècle,  une  éji'lise 
paroissiale  dédiée  à  saint  Vincent  et  dépendant 
du  siège  épiscopal  de  Belley.  Cette  église  fut  rem- 
placée, au  début  du  xvii"  siècle,  par  celle  de  Bré- 
nai.  - —  Parochia  de  Melavera,  ii5o  env.  (Gall. 
christ.,  t.  XV,  inslr. ,  r.  3io). 

Méraleaz  était  une  dépendance  de  la  seigneurie 
de  Valromey. 

Mérasde,  m°"  is. ,  c""  de  Lancrans. 

Méralx  (Le),  h.,  c"'  de  Crans. 

Mercière-Ciiomp.t  (La),  loc.  disp.,  c""  de  Saint-Cyr- 
sur-Menthon.  —  En  la  mercery  Chomet,  1680  env. 
(terrier  de  Saint-Cvr-sur-Menthon ,  f°  98). 

Merciers  (Les),  h.,  c""  de  Rillieui. 

Merciers  (Les),  h.,  c"'  de  Viriat. 

Mercoijr,  lieu  dit,  c"°  de  Balan. 

Ce  nom  est  donné  à  une  petite  colline,  où  l'on 
a  recueilli,  à  diverses  époques,  au  dire  de 
M.-C.  Guigne,  des  médailles  antiques. 
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Mebcuhe,  Heu  dit,  c"'  de  Saint-Alban. 
iUncuRiE,  h.,  c°*  de  Condeissiat. 
ilERDAçoN ,  anc.  étang ,  à  ou  près  Ambronay.  —  In 
stagna    de    Merdaczon,    iliali    (arch.    de   l'Ain, 

Mebdançon    ou    Merdaçon    (Le),  ruiss.    afll.   de    la 

Bîennc,  coule  sur   le   territoire  de  Dorlan.  — 

Merdamon,  riv.,  iviu'  s.  (Cassini). 
Mebdançon   (Le),  ruiss.,  c°'   de   Ruffieu.   —   Mer- 

danczon,  i3i5  (arcli.  de   la  Côle-d'Or,  B  775, 

r°  /i4  v°). 
Mebdanson  (Le),  ruiss.  afll.  du  lac  de  Nantua. 
Mebdasson  (Le),  ruiss.  affl.  du  Ravinet. 
Mebdanson  (Le),  ruiss.  afll.  de  la  Saône. 
Mebdaret  (Le),  ruiss.  afll.  de  l'Atbarine,  coule  sur 

le  territoire  de  Longecombe. 
Merdeiçom  (Le),  ruiss.,  c°°  de  Chavaunes.sur-Suran. 

—  Juxla  beycium  de  Merdeyczon,  1601  (arcli.  de 
laCôte-d'Or,  B  556,f°  12  r°). 

JlERnELOs  (Le),  ruiss.  affl.  do  la  Saône,  c°'  do  Mo- 
gneneins. 

Mèhe-Fontaine,  fontaine,  c°°  de  Lochieu. 

Mébèges,  h.,  c"  de  Saint-Didier-sur-Glialaronne.  — 
In  agro  Toiiacensi.  .  .  in  villa  que  dicitur  Me- 
lerges,  960-961  (Recueil  des  chartes  de  Cluny, 
t.  II,  n'  1097).  —  In  villa  Meralgus,  gSa-gDS 
{ibid.,  t.  1,  n°  835).  —  Meregei,  1567  (Bibl. 
Dumb. ,  t.  I,  p.  479).  —  Mérages  en  Bombes, 
173/1  (Baux,  Nobil.  de  Bresse  et  Dombes,  p.  1  o4). 

—  Meresges,  xtiu"  s.  (Aubret,  Mémoires,  t.  Il, 
p.  83).  —  Merege,  xviu*  s.  (Cassini). 

En  1789,  Uérèges  était  un  village  de  la  pa- 
roisse de  Saint-Didier-sur-Chalaronne,  élection  de 
Bourg,  sénéchaussée  et  subdélégation  de  Trévoux, 
cbàtcflenic  de  Thoissey. 

Dans  l'ordre  féodal ,  c'était  une  seigneurie  avec 
maison-forle  et  poype,  possédée  primitivement  en 
franc-alleu;  en  i3o/i,  son  possesseur,  Guigonet 
de  Misériat,  la  prit  en  fief  du  prieur  de  Saint' 
Pierre  de  Màcon.  Cette  terre  passa,  par  la  suite, 
sous  la  suzeraineté  des  seigneurs  de  Dombes; 
elle  était  en  toute  justice,  sous  le  ressort  de  la 
sénéchaussée  de  Trévoux.  —  Terre  et  seigneurie 
(h  Mérèges,  1708  (Baux,  Nobil.  de  Bresse, 
p.  2a4). 

Meherai  (Le),  ruiss.  afll.  du  Renon. 

Mergilliat,  lieu  dit,  c"°  de  Lcscheroux. 

MéRiBEL,  h.,  c"'  de  Gex.  —  De  Miribello  de   Gei, 
1897  (arch.  de  la  Côtc-d'Or,  B  1096,  f°  a63  v°). 

Mériecx  (Le),  ruiss.  afll.  du  Rhône. 

MéBiGNAT,  c"'  du  0°°  de  Poncin.  —  Mirignia,  1299- 
1869  (arcb.  de  la  Côte-d'Or,  B  ioi55,  f°  aa  r'). 


—  Mirinea,  laia  (Guigne,  Cartul.  de  Saint-Sul- 
pice,  p.  5o).  —  Mirigniacus,  i3o6  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  ioi54,  f°  5  r°).  —  Miriniacus, 
l'iio  (arch.  de  l'Ain,  E  I180).  —  Mirigna,  i53G 
(Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  4  a).  — 
Mirignat,  1670  (enq.  Bouchn);  177^  (titres  de  la 
fam.  Bonnet).  —  Mérignal,  i85o  (Ann.  de  l'Ain). 

En  1789,  Mérignat  était  une  roinnmnauté  du 
bailliage  et  élection  de  Belley,  de  la  subdélégation 
de  Nantua  et  du  mandement  de  Poncin. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prêtré  de  Nantua,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Éloi;  c'élait  une  annexe  de  l'église  collégiale  de 
Cerdon.  —  Mérigniat,  annexe  de  Cerdon,  1789 
(Pouillé  du  dioc.  de  Lyon,  p.  127). 

Dans  Tordre  féodal,  Mérignat  était  une  sei- 
gneurie en  toute  justice  et  avec  chàteau-fort  de 
l'ancien  fief  des  sires  de  Thoire;  au  XTiii'  siècle, 
la  justice  s'exerçait  à  Nantua.  — A.  de  Mirinieu, 
miles,  laia  (Dubouchet,  Maison  de  Coligny, 
p.  lis).  —  Le fiej de  Mirigna,  a  cause  de  Cerdon, 
i536  (Guichenon,  Bresse  et  Bngey,  pr. ,  p.  69). 

—  Juge  ordinaire  civil  et  criminel  de  la  terre  de 
Mérignat,  177^  (titres  de  la  famille  Bonnet). 

A  l'époque  intermédiaire,  Mérignat  était  une 

municipalité   du  canton   de   Poncin,   district  de 

Saint-Rambcrt. 
M^.niONAT,  lieu  dit,  c"  de  Lagnieu. 
Mérillat,  lieu  dit,  c°'  de  Villerevcrsure. 
Méringe,  lieu  dit,  c"*  de  Saint-Cyr-snr-Menthon. 
Mérioji  (Le),  h.,  c°"  de  Fareins. 
Merlan,  étang  sur  les  communes  de  Birieux  et  de 

Cordieux. 
Merland,  h.,  c"  d'Ambronay.  —   Collis   superemi- 

nens  Marnanto,  1169   (arch.  de  l'Ain,  H   355). 

—  Mans  super  Marnant,  t2i3  (Guigne,  Cartul. 
de  Saint-Sulpice ,  p.  68).  —  Super  Mamantum, 
iai5  (arch.  de  l'Ain,  H  867).  —  Merlan,  1670 
(enquête  Bouchu). 

Merland  était  anciennement  le  siège  d'un 
prieuré  dépendant  de  l'abbaye  d'Ambronay.  — 
Prior  de  Mariant,  1269  (Cartul.  lyonnais,  t.  II, 
n°  564).  —  Decanus  de  Mariant,  i35o  env. 
(PouiUé  de  Lyon,  f°  lû  r°).  —  Nemus  prions  de 
Mariant,  \hhi  (arch.  de  la  Côtc-d'Or,  B  765, 
f°  2  r°). 

Merlandière  (La)  ,  c°*  d'Ambérieu-en-Bugey. 

Merle  (Le),  h.,  c°"  de  Belleydoux. 

Merle,  anc.  lieu  dit,  c"  de  Bouvent.  —  Loco  dicto 
cnMerloz,  liig  (arch.  de  la  Côle-d'Or,  B  766, 
f  29  v°). 

Meble,  anc.  rente  noble  à  Chalamont.  —  La  rente 
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de  Merle,   xviii'  s.   (Aubret,    Mémoires,    t.    II, 
p.  355). 

Meblet  (Le),  ruiss.  affl.  du  Borrey,  c°"  d'Aranc  et 
d'Izenave. 

Meblet  (Le),  torrent,  afll.  du  Veyron,  c°'  de  Cer- 
don. 

Merlet,  h.,  c"  d'Izenave.  —  Merlerium,  ligS 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  Sgi,  lable). 

Merlières  (Les),  iieu  dit,  c"  de  Lliuis.  —  En  Mer- 
leri,  i3i3  (arch.  de  l'Ain,  H  46,  f  7  r"). 

Meblogne,  f.,  c"  du  Graud-Abergement. 

Merlobe  (Le),  ruiss.  afll.  du  Rbôue. 

Merluz  (Le)  ou  La  Doie-de-Merloz,  ruiss.  affl.  du 
lac  de  Nantua.  —  Venu»  aquam  sive  riparimn 
diclam  Merlo,  iSai  (arch.  de  l'Ain,  H  53).  — 
Le  Merlod,  1875  (tableau  alphabet.). 

Merloz  (Le),  miss.,  c"  de  Tramoyes.  —  Rivus  de 
.\îerlo,  i436  (arch.  du  Rhône,  terrier  de  Mi- 
ribel,  ri33). 

Merloz,  h.,  c°*  d'Haulecourt.  —  Molendinum  de 
Merlou,  i334  (arch.  de  la  Côle-d'Or,  B  loIiU, 
f»  16  r").  —  Merlo,  i33ù  {ibid.,  C  iG  r°).  — 
Merlod,  Xfi'  s.  (arch.  de  l'Ain,  H  87,  f  19  »°). 
Le  village  de  Merloz  relevait  anciennement  du 
fief  des  sires  de  Thoire-Villars. 

Mliimim  (Le),  h.  c"  de  Saint-Jean-lc- Vieux.  —  Le 
Mennand,  i83o  (cadastre). 

MtRODE,  lieu  dit,  c°*  de  Condeyssial. 

^Ierpiis,  h.  et  m",  c'"  de  Serrières-sur-Ain.  — 
Apud  Milpuyt,  1399-1369  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
Bio455,f''  89  v"). 

En  1789,  Merpuis  était  un  village  de  la  pa- 
roisse lie  Serrières-sur-Ain,  relevant  delà  baronnie 
de  Poncin.  —  Apuil  Mylpuyt,  panvchie  Serreria- 
rum,  i5io  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  773, 
r  34a  r'). 

Il  y  avait  eu  anciennement  dans  ce  village  une 
église  paroissiale,  annexe  de  Serrières,  qui  était 
sous  le  vocable  de  saint  Biaise. 

MERTraSE,    m™  is. ,  c°'   de  Sainl-Cyr-sur-Menlhon. 

Mi^:sERiNDiÈRE  (Li),  loc.  déir.,  c"'  de  Bàgé-le-ChàteL 

—  Citrtilis  de  la  Me$eraiideri ,juj:tafonata,  la'ja 
(Guichonon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  i4). 

Meserav,  lieu  dit,  c"'  de  Gei. 
MtsML  (Lt),  écart,  c°*  de  Priay. 
*-Messil-ah-Odets  (Le),  anc.  mas,  c"'  de  Druillat. 

—  Joêta  lo  maigniz  auz  Odez,  i34i  env.  (terrier 
du  Temple  de  Mollissole,  f  35  r°). 

Messerike  (La),  miss.  afll.  de  la  Morte,  bassin  de 
la  Saône. 

Mkssessoii  (L(),  ruiss.  afll.  du  London,  prend  nais- 
sance sur  le  territoire  de  Saint-Jean-de-Gonville, 


sert  de  frontière  à  la  France  et  va  se  jeter  dans 

le  London  à  Possy  (Suisse). 
Messielx,  territoire,  c"'  de  Briord. 
Messigseins  (Le),  ruiss.  afll.  du  Furens. 
Messimj,  c"'   du  c°°  de   Saint-Trivier-sui^Moignans. 

—  //i  pago  Lugdunensi ,  in  villa  Maximiaco ,  967 
(Recueil  des  chartes  de  Cluny,  I.  Il,  n°  loaa).  — 
Mojcimiacue,  1  a5o  env.  (pouillé  de  Lyon ,  f°  1 3  v")  ; 
i5o5  env.  (pancarte  des  droits  de  cire).  — 
Maximeu,  laSg  (Cartul.  lyonnais,  t.  II,  n°  555). 

—  Maytimiacus ,  1366  (inscript,  de  l'église  de 
Genay).  —  Maystimieu,  1299-1869  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  io455,  f°  5i  v°).  —  Mayssimiacus , 
i326  (pouillé  ms.  de  Lyon,  f°  8).  —  Meyssi- 
miacut,  1889  (terrier  des  Messimy,  f°  a); 
i538  (ibid.,  f  i4).  —  Maximieu,  1898  (Bibl. 
Dumb.,  t.  I,  p.  3aa).  —  Meytsimie,  i4i8  (arch. 
de  la  Côte-d'Or,  B  io446,  f  45i  v").  —  Mei- 
simieu,  i420  (Masures  de  i'Ile-Barbe,  t.  I, 
p.  5a 4).  —  Maistimieux  en  Dombes,  i456  (ibid., 
t.  II,  p.  4o3).  —  Meyssimiacu»  in  Dombis,  l'igg 
(terrier  des  Messimy,  f °  a  1  v°).  —  Messimy,  1567 
(Bibl.  Dumb.,  t.  I,  p.  478).  —  Meximieux  en 
Dombet,  i65o  (Guicbonoii,  Bresse,  p.  10).  — 
Maissimieu  et  Maiêsimiear,  i65i  (Masures  de 
I'Ile-Barbe,  t.  II,  p.  4o!  et  4oa).  —  Metsimieux , 
i65i  {ibid.,  p.  4oi). —  Messimy,  1790  (Dénombr. 
de  Bourgogne);  i85o  (Ann.  de  l'Ain). 

En  1789,  Messimy  était  une  communauté  de 
la  souveraineté  de  Doinbcs,  élection  de  Bourg, 
sénéchaussée  et  subdélégation  de  Trévoux,  chàlel- 
lenie  de  Beauregard. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prêtré  de  Dombes,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Pierre  et  à  la  collation  de  l'abbé  d'Ainay.  —  Ec- 
clesia  de  Maximiaco,  1 153  (Grand  cartul.  d'Ainay, 
t.  I,  p.  5o).  —  Messimy,  congrégation  de  Farins; 
patron  du  lieu:  S.  PieiTe,  1719  (visites  pasto- 
rales). 

En  tant  que  seigneurie,  Jlessiruy  apparaît  dès 
le  milieu  du  xm°  siècle  ;  il  était  alors  possédé  par 
Elienue  de  Franchelcins,  sous  la  suzeraineté  de 
la  maison  de  Sainl-Trivier-en-Dombes.  Des  Fran- 
cheleins,  cette  terre  passa  à  des  seigneurs  qui  en 
portaient  le  nom  et  qui  se  reconnurent,  en  1291, 
feudataires  du  sire  de  Thoire  et  de  Villars;  elle 
arriva  ensuite  aux  de  Laye,  gentilshommes  de 
Beaujolais,  qui  après  l'avoir  tenue  quelque  temps 
en  franc-alieu,  en  firent  hommage,  vers  iSoa,  à 
la  maison  de  Bcaiijeu.  La  terre  de  Messimy  fut 
érigée  en  comté,  en  1699,  par  le  duc  du  Maine. 

—  //.    de    Laye,  seigneur    de    Maximieu,    1898 
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(Guigiie,  Docum.  de  Domlxis,  p.  353).  —  Cas- 
Irtun  Meyssimiaci,  i^igo  (terrier  des  Messimy, 
f"  3i  ï°).  —  Une  maison  que  l'on  appelle  encore  à 
présent  le  château  de  Maissimieux ,  i65i  (Ma- 
sures de  rile-Barbe,  t.  Il,  p.  ioa). 

A    l'époque  intermédiaire,  Messimy  était  une 
municipalité  du  canton  do  Montmerle,  district  de 
Trévoux. 
Meiinan,   loc.   disp. ,   c"°    d'Ambérieui-en-Dombes 

(Cassini). 

MÉTR4TS  (Les),  h.,  c"'  de  l'Abergement-Clémential. 

MémiLioTS  (Les),   h.,  c"'   de   Montagnat.  —   Me- 

trellio,    xviii'   s.    (Cassini).   —    Métrillot,  i843 

(État-Major). 

Metz,  h.,   c°'   de  Saint-Julien-sur-Veyle.  —   Metz, 

iviii*  s.  (Cassini);  iSiy  (stat.  post.). 
Meuillat,   h.,   c""   de   Matafelon.   —   Mulia,   1887 
(censier  d'Arbent,  f  19  v°).   —   Mullia,  1887 
(iiiW.). 
Meojon  (Le),  écart,  c°*  de  Dommartin. 
MEiiLE-SAnRAziN  (La),  lieu  dit,  c""  de  Feillens. 
Mednieb,  écart,'  c"  de  Saint-Bcnoît-de-Cessieu. 
Meiroux,  écart,  c"'  de  Crans. 

Meximieux,  ch.-i.  de  c°°  de  l'arrond.  de  Trévoux.  — 
Maximiacus,  iii5  cnv.  (arch.  de  l'Ain,  H  218); 
1876  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  687,  f  5  v°); 
i488  (arch.  du  Rhône,  terrier  de  Miribel, 
f°  i49).  —  Meysimiacus,  1201  (Cartul.  lyon- 
nais, t.  I,  n"  83).  —  Maysimiacus,  1268  (ibid., 
t.  II,  n°  670).  —  Maximeu,  1288  (Bibl.  Dumb., 
t.  1,  p.  181).  —  Messimiacus,  1809-1887  (Giii- 
jjue,  Docum.  de  Dombes,  p.  821-333).  — 
Mayssimeu,  iSaS  env.  (pouillé  ms.  de  Lyon, 
f°  7).  —  Mayssimiacus ,  i8a5  env.  (ibid.,  C  1). 
—  MeyitiminciiH ,  1827  (Bibi.  Dumb.,  t.  I, 
p.  374).  —  Meximiacus,  i334  (Bibl.  Sebus., 
p.  a63);  1896  (arcb.  de  l'Ain,  H  801).  —  Mes- 
timeu,  i343  (Valbonnais,  Hist.  du  Dauphiné, 
pr.,  p.  4.54).  —  Maissime,  xiv"  s.  (Bibl.  Dumb., 
t.  I,  p.  i83).  —  Massimiacua ,  i4o9  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  750,  f°  9  r°).  — •  Maxtmiaeus  in 
Vallebona,  1478  (iltid.,  B  772).  —  Meximieu, 
i544  (ibid.,  B  788,  f°  4i5  r°).  --  Meissimiaeus , 
1587  (pouillé  du  dioc.  de  Lyon,  f°  11  r°).  — 
Meximieux  en  la  Valbonne,  i65o  (Guichenon, 
Bresse,  p.  119).  —  Messimieu,  xviii'  s.  (Aubret, 
Mémoires,  t.  H,  p.  187).  —  Meximieu,  xviii'  s. 
(dénomhr.  des  fonds  des  bourgeois  de  Lyon, 
lablc).  —  Meximieux,  en  Bresse,  xïiii"  s.  (Au- 
brel.  Mémoires,  t.  Il,  p.  20). 

Meximieux  était,  avant  la  Révolution,  une  com- 
munauté du  pays  de  Bresse,  mandement  de  Pé- 


rouges;  il  faisait  partie  de  l'élection  et  de  la  sub- 
délégalioii  de  Bourg  et  rcssorlissait,  pour  la 
justice,  au  présidial  de  celte  ville. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prétré  de  Chalamont,  était  sous  le  vocable  de 
saint  Appolinaire.  Cette  église  avait  été  érigée  en 
collégiale,  en  i5i5,  par  le  pape  Léon  X;  son 
chapitre  se  composai!  d'un  doyen,  de  six  cha- 
noines et  de  six  préhendiers;  il  nommait  à  la 
cure.  —  Ecctesia  de  Ma.riiniaco,  11 83  (Masures 
de  l'Ite-Barbe,  t.  I,  p.  ij6).  —  Capellanus  de 
Maximiaco,    1266     (Cartul.      lyonnais,     t.     II, 

n'-ese). 

L'abbaye  d'Ambronay  possédait  un  prieuré  à 
Meximieux,  dès  le  commencemenl  du  xii'  siècle. 
—  Prior  Maximiaci,  11 1.5  env.  (arcb.  de  l'Ain, 
H  218).  L'église  de  ce  prieuré  élait  dédiée  à  saint 
Jean-Baptiste;  elle  fut  unie,  au  xvi' siècle,  à  la  col- 
légiale de  Meximieux  et  paraît  lui  avoir  imposé  son 
titre.  —  Meximieu  :  Ejrlise  parrochiale,  Saincl 
Jean  Baptiste,  161 3  (visites  pastorales,  f°  76  r"). 

Meximieux  était,  au  xii*  siècle,  le  chef-lieu 
d'un  archiprétré  du  diocèse  de  Lyon,  —  Joannes 
arcliipresbyter  de  Maximiaco,  1149  (Bibl.  Sebus., 
p.  82a).  —  Dès  la  première  moitié  du  siècle  sui- 
vant, cet  archiprétré  se  trouvait  uni  à  celui  de 
Chalamont.  —  De  archipresbyteratu  de  Chala- 
mont :  Ecclesia  de  Maximiaco  juxta  Peroges  (pri[o- 
ratus]),  ia.5o  env.  (pouillé  du  dioc.  de  Lyon, 
f  10  v°). 

Dans  l'ordre  féodal,  Meximieux  était  une  terre 
de  l'ancien  domaine  des  archevêques  de  Lyon  qui 
en  firent  bâtir  le  château,  vers  1170.  L'arche- 
vêque Pierre  de  Tarenlaise  s'associa,  en  1270, 
Louis,  sire  de  Beaujeu,  dans  la  possession  de 
Meximieux.  En  1808.  Guichard  \l  de  Beaujeu 
finit  par  obtenir  de  l'Lglise  de  Lyon  l'abandon  de 
tous  ses  droits  sur  la  seigneurie  de  Meximieux,  à 
la  réserve  de  l'hommage.  Ayant  été  fait  prison- 
nier à  la  bataille  de  Varey,  en  1825,  il  fut  obligé 
de  céder  celle  seigneurie,  pour  sa  rançon,  aux 
dauphins  de  Viennois.  Le  traité  de  Paris,  du 
5  janvier  i855,  fit  passer  Meximieux  dans  le  do- 
maine des  comtes  de  Savoie  qui  l'inféodèrent, 
en  i368,  à  Guillaume  de  Chalamont.  La  terre  de 
Sleximieux  fut  érigée  en  titre  de  baronnie,  le 
i4  août  i.5i4,  par  Charles,  duc  de  Savoie,  puis 
en  titre  de  marquisat,  au  commencement  du 
xvii'  siècle,  par  le  roi  de  France.  Ses  dépendances 
étalent  Meximieux,  la  Valbonne  et  partie  de  Sa- 
mans. 

A  l'époque  inleimédiaire,   Meximieux    était  la 
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miiniripalité  chef-lieu  du  canton  de  ce  nom ,  dis- 
trict de  Montiiicl. 
Meïriat,  c"'  du  c°"  de  Ceyzériat.  ^  Mairia,  laôo 
env.  (pouillé  de  Lyon,  f°  lâ  v°).  —  Mayriaciis, 
J281  (Bibl.  Duinb.,  t.  I,  p.  190).  —  Mai/ria, 
i35o  env.  (pouillé  de  Lyon,  f°  i4  v°).  — 
Meyriacut,  1 '168  (Brossard,  Cartul.  de  Bourg, 
p.  ho-j).  —  Meijriaz,  i563  (arcli.  de  la  Côte- 
d"Or,  B  ioitig,  table).  —  Meyria,  i65o  (Gui- 
chenon,  Bresse,  p.  53).  —  Meyriat,  xviii'  s. 
(Cassini);  iK5o  (Ann.  de  l'Ain). 

En  1789,  Meyriat  était  une  communauté  du 
bailliajje,  élection  et  suMélégation  de  Bourg, 
mandement  de  Ponl-d'Ain. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  arcid- 
prt^tré  de  TrelTort,  était  mère  de  celle  de  Bignat 
dont  elle  linit  par  n'être  qu'une  annexe;  elle  était 
dédiée  à  saint  Ktienne;  l'archevêque  de  Lyon  pré- 
sentait à  la  cure.  —  Curains  île  Meyria,  )3a.") 
env.  (pouillé  ms.  de  Lyon,  f°  9).  —  Mryrial ,  an- 
nexe de  Rignat,  i-]k'i  (Pouillé  du  dioc.  de  Lyon, 
P-83). 

Meyriat  dépendait  originairement  de  la  sei- 
gneurie de  Bcvermont;  au  xviii'  siècle,  c'était  une 
seigneurie,  en  toute  justice,  relevant  du  comié  de 
(^liÂteauvieux.  —  Odo  de  Meria,  laa.î  env.  (arch. 
de  l'Ain,  H  237). 

A  l'époque  intermédiaire,  Meyriat  était  une 
municipalité  du  canton  de  Ceyzériat,  dùtricl  de 
Bourg. 
Meihiat,  anc.  chartreuse,  c°'  de  Vieu-d'Izenave.  — 
Apud  Mairieu,  m  domo  menachontm ,  1417  ((jar- 
tul.  lyonnais,  t.  I,  n"  t  67).  —  Fratre*  de  Mairieu, 
1217  (ihid.).  —  Domut  de  Mayriaco,  i2."jo  env. 
(pouillé  du  dioc.  de  Lyon,  f°  1.")  v°).  —  IJomui 
Mairiaci,  is68  ((iuichenon,  Savoie,  pr.,  p.  76). 
—  Viri  carltitiemeis  de  Meyria,  l'iijh  (arch.  de 
l'Ain,  H  357).  —  Relif^oti  Meyriaci,  l4a8  {ibid.,' 
H  369).  —  Couvent  de  Meyriat,  1.5.57  ('^'<'-> 
H  378).  ■ —  Chartreute  de  Meyria,  i6.5i  (ihid., 
H  3.58).  —  L««  priour  et  reli/rioux  de  Meyriaz, 
1661  {ibid.,  H  3.58).  —  Meyria  en  liugey,  1722 
{ibid.,  H  358).  —  Meyriat,  chartreute,  xviii*  s. 
(Oassini). 

La  chartreuse  de  Meyriat  était  la  sixième  de 
l'ordre;  elle  fut  fondée,  en  1 1  i(i,  sous  le  vocable 
de  Motre-Dame,  par  Ponce  du  Balmey,  chantre  de 
l'éf^ise  métropolitaine  de  Lyon,  (|ui  lui  donna  ce 
qu'il  possédait  dans  la  vallée  de  Meyrial.  Ce  nom 
de  Meyriat  CMariacut)  était  celui  d'une  villa 
gallo-romaine,  depuis  longtemjis  disparue,  mais 
qui  existait  encore  un  xiir  siècle. 


La  seigneurie  de  Meyriat,  qui  appartenait  aux 
chartreux,  ressorlissait  au  bailliage  de  Belley. 

Dès  le  XI 1°  siècle,  les  religieux  de  Meyriat  ima- 
ginèrent de  donner  à  leur  maison  le  nom  do  Ma- 
joraevus. —  Hereinum  Majorevi,  11 36  (arch.  de 
l'Ain,  H  355).  —  Monasteriuin  Sancte  Marte  Ma- 
jorevi,  11 46  (ibid.,  H  355).  —  Prior  Majoraevi, 
ii49  (Gall.  christ,  t.  XV,  instr.,  c.  809).  — 
Fratre»  Majorevi ,  ii64  (arch.  de  l'Ain,  H  356, 
copie  du  xiv°  s.).  —  Domus  Majorevi,  1176  env. 
(Guiguc,  Docuui.  de  Dombes, p.  4ô);  i433  (arch. 
de  l'Ain,  H  355).  —  Clautlrwn  Majorevi,  1211 
{ibid.,  H  356).  —  Prior  predictus  île  Maireu 
atserebat  predictas  possetsioiies  ad  domum  Majo- 
revi pertinere,  1234  {ibid.,  H  363).  —  Valle)n 
Majoraevi ,  aliat  a  congerie  arborum  modo  Maria- 
cum  dictaiii ,  xiii'  s.  (Me  de  Ponce  du  Bahney, 
dans  Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  6).  — 
Ecdesia  Béate  Marie  Majorevi,  1819  (arch.  de 
l'Ain,  H  874).  —  Dumas  Majorevi.  .  .  qitod  Mey- 
rie  vulgariter  appellatur,  1827  (Bibl.  Selius., 
p.  lao).  —  Domiu  Carthuaie  Majorevi,  i483 
(arch.  de  l'Ain,  H  857).  —  Mari  veteres  Mey- 
riaci «eu  Majorevi,  1493  {ibid.,  H  859).  —  Reli- 
gio$i  Béate  Marie  Majorevi,  i523  {ibid.,  H  857). 

Meïriat,  ui°°  forestière,  e"'  do  Vieu-d'Izenave. 

Mevbieix,  lieu  dit,  c"  de  Peyrieu. 

MïTRiKux,  h.,  c"'  de  Saint-Gerraain-les-Paroissos.  — 
Maireu,  1988  (Cartul.  lyonnais,  t.  1,  n°  828).  — 
Mayrtu,  l359  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  844, 
f"  88  v-).  —  Meyriacut,  i385  {ibid.,  B  845, 
f°  i85  r').  —  Meyriou,  i885  {ibid.).  —  May- 
riou,  i385  {ibid.,  f  195  v°).  —  Meyrieu,  1O70 
(enquête  Bouchu).- — Meyrieux,  xyiii"  s.  (Cassini). 
Ce  village  dépendait  de  la  seigneurie  de  Saint- 
•iermain-les-Paroisses. 

Mtrsiss,  loc.  disp.  de  la  chàtellenie  de  Groslée.  — 
Apud  Meytint,  i355  (arch.  de  la  (iôte-d'Or, 
B796,f°49r"). 

Meïssiat,  11.,  c™  de  Dortan.  —  Mcyttia,  1299-1369 
(anh.  de  la  Cole-d'Or,  B  io455,  f  90  r").  — 
Meyttiacut,  1299-1869  {ibid.,  f°  101  v°).  — 
Meitia,  1894  {ibid.,  B  8i3,  f  2  3).  —  Meyn- 
tiaz,  i5oo  {ibid.,  B  810,  f"  454  r°).  — Maisiia , 
xviii"  s.  (Cassini).  —  3/aiMia(,  1847  (stat.  post.). 
En  1789,  Meyssial  était  un  village  de  la  jia- 
roisse  de  Dortan.  H  y  avait  eu  anciennement  dans 
ce  village  une  église  paroissiale  sous  le  vocable 
de  saint  Pierre,  réduite,  jiar  la  suite,  à  l'état  de 
simple  chapelle  rurale.  —  Eceletia  de  Meinsiii , 
Ml'  s.  env.  (Pouillé  de  l'abbaye  de  Saint-Claude, 
dans  Dunod,  Hisl.  des  Séquan.,  t.  1,  pr.,  p.  74). 
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Meyssiat  était  uno  seigneurie  avec  maison-forte, 
de  la  mouvance  des  sires  de  Thoire-Viliars.  — 
G.  de  Meysiiaco,  le  Chastellet,  lAio  (censier  d'Ar- 
bent,  f  43  v°). 
MïvssiAT  (Le  BiKZ-BE-),  ruiss.,  c""  de  Dortan.  — 
Becium  de  Vei-mant,  l'ug  (arcli.  de  la  Cote-d'Or, 
B  807,  f°  8  r"). 
Mézéhiat,  c"'  du  c°"  de  Chàtillon-sui^Chalaronne.  — 
In  comitatu  Lugdunenti,  in  agt-o  Cosconiaco,  in 
villa  Mttsiriaco,  937-969  (Recueil  dos  chartes  de 
Ciuny,  t.  I,  n°  3o6).  —  Apud  Maseriacum  insu- 
lain  unam,  1049-1109  (ibid.,  t.  IV,  n°  3i36).  — 
Maisiriacus,  1074-1096  (Carlul.  de  Saint-Vin- 
cent de  Mâcon,  n°  548).  — ■  Meseriacus,  1076- 
1096  (ibid.,  n°  456).  —  Meisire,  19a 4  (Carlul. 
lyonnais,  I.  I,  n°  207).  —  Maysiriacus,  1272 
(Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  17).  — 
May»eriacut,  i3a5  env.  (pouillé  ms.  de  Lyon, 
r  7).  —  Maysiria,  i365  env.  (Bibl.  nat., 
lat.  ioo3i,  f°  i5  v°).  —  Meyseriacus,  i443 
(arcb.  de  l'Ain,  H  793,  f°  693  r°).  —  Meyssi- 
riacus,  iliçiù  [ibid.,  H  794,  f°  398  r").  —  Mey- 
seria,  149a  (pouillc  de  Lyon,  f°  20  r°);  1587 
(ibid.,  f°  19  r°).  —  Meysseriacu»,  i4g7  (terrier 
des  Chabeu,  f°  83  bis).  —  Mesiriaz,  i536 
(Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  '19).  — 
Meyseriaz,  i563(arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  10669, 
table).  —  Mezeriat,  i656  (visites  pastorales, 
f''3o4). —  Meizé)-iat,  1663  (Guichenon,  Dombes, 
t.  1,  p.  95).  —  Meyseria,  i665  (JNlasures  de 
rîle-Barbe,  t.  II,  p.  336).  —  Meziriat,  1670 
(enq.  Bouchu).  —  Méseiriat,  1786  (Descript.  de 
Bourgogne).  —  Mezeriat-Monlfalcon,  an  x  (Anii. 
de  l'Ain).  —  Mey»ei-iat,  i85o  (ibid.). 

En  1789,  Mézériat  était  une  communauté  de 
Bresse,  baiUiage,  élection  et  subdélégation  de 
Bourg,  mandement  de  Bâgé  et  justice  d'appel  du 
marquisat  de  ce  nom. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prétré  de  Bàgé,  était  sous  le  vocable  des  saints 
Christophe  et  André  et  à  la  collation  de  l'arche- 
vêque de  Lyon.  —  Eccletia  de  medielate  de  Maiti- 
riaco,  laSo  env.  (pouillé  de  Lyon,  f°  1 1  v°). 

Mézériat  est  une  des  plus  anciennes  seigneuries 
de  la  Terre  de  Bàgé,  —  Per  consilmm  hominuin 
ipêius  Vdulvici  de  Balgiaco,  scilicet.  .  .  Joff'redi  de 
Meseriaco,  1076-1096  (Cartul.  de  Saint-\incent 
de  Màcon,  n"  456).  —  Stephanus  de  Masiriacn, 
1 1 00  (Recueil  des  chartes  de  Cluny,  t.  V,  n°  3744). 
Cette  seigneurie,  qui  était  avec  maison  forte 
pOypc  et  fossés,  fut  reprise,  en  1272,  d'Amédée  V 
de  Savoie,  sire  de  Bàgé,  par  Ktienne  de  Chandée. 


Mézériat,  qui  n'eut  jamais  que  moyenne  et  basse 
justice,  relevait,  pour  la  haute,  du  marquisat  de 
Bàgé.  —  Le  fief  de  Mesiriaz,  du  ressort  de  Baugé, 
i536  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  49). 
A  l'époque  intermédiaire,  Mézériat  était  une 
municipalité  du  canton  et  district  de  Chàlillon-ies- 
Donibes. 

MÉZÉRIAT,  f.,  c"*  de  Certines.  —  La  Grange  Mey- 
zeria,  1867  (slal.  post.).  —  Domaine  Mezeyriaa, 
1867  (Carte  hydrogr.  de  la  Dombes,  feuille  3). 

MézÉbine,  lieu  dit,  c°°  de  Biziat. 

Mkzikres  (Les),  f.,  c"'  du  Plantay. 

Miards(Les),  écart,  c'"  de  Vlllemotier. 

MiADDiÈHE  (La),  ruiss.  afll.  de  la  Sereine. 

Michaille  (La),  région  naturelle  limilée  à  l'est  par 
le  Rhône,  à  l'ouest  par  la  chaine  jurassique  qui 
continue,  au  nord,  celle  du  Grand-Colombier,  au 
sud  par  la  Dorche,  affluent  du  Rhône,  au  nord 
par  la  Semine  et  la  Valserine.  —  Le  mandement 
de  Michaille  limitrophe  de  la  Savoye  et  du  Comté 
de  Bourgogne  comprend  tout  ce  petit  pays  qui  est 
entre  le  Rhône,  la  Vauserine,  le  Mandement  de 
Seyssel,  le  Valromey  et  la  Ten-e  de  !\antua,  i65o 
(Guichenon,  Bugey,  p.  48). 

Celte  région  comprend  dans  ses  limiles  les  com- 
munes actuelles  d'Arlod,  Bllliat,  Chanay,  Chà- 
tillon-de-Mlchaille,  Craz,  l'Hôpltal-sur-Dorches, 
injoux,  Muslnens-Bellegarde,  Ochiaz,  Surjoux, 
Villes  et  Vouvray.  —  Villa  in  Michalia,  1166, 
d'après  une  copie  du  xvii'  s.  (arch.  de  l'Ain, 
H  5i).  —  Michellia,  ii35  env.  (ibid.,  H  600: 
copie  de  i653).  —  Casti-um  de  Castellione  in  Mi- 
challia,  1977  (arch.  de   la  Côte-d'Or,  B  1229). 

—  In  tota  MichaUia,  1277  (ibid.).  —  Michaylia, 
1285  (Dubouchet,  Maison    de   Coligny,   p.   96). 

—  Ardon  en  Michaille,  i4i4  (Guichenon,  Bresse 
et  Bugey,  pr.,  p.  958).  —  MichaUia,  i455  (arch. 
de  la  Cote-d'Or,  B  91 5,  f  438  r").  —  Musinens 
en  Michaille,  1609  (Baux,  Nobil.  de  Bugey,  p.  26). 

—  Le  prieuré  de  Ville  est  en  Michaille ,  i65o  (Gui- 
chenon, Bugey,  p.  111).  —  Seigneurie  de  Chanay 
en  Michaille , près  de  Dorches,  i65o  (ibid.,  p.  44). 

—  Chastillon  de  Michaille,  i65o  (ibid.,  p.  48). 

—  La  Chapelle  en  Michaille,  [c""  de  Surjoux], 
1677  (Baux,  Nobil.  de  Bugey,  p.  9 3).  —  La 
Michaille,  en  Bugey,  1764-1780  (arch.  du  Rhône, 
titres  des  Feiiillées). 

Dans  l'ordre  féodal,  ce  petit  pays  relevait  de 
la  seigneurie  de  Chàtillon-de-Mlchaille  qui  passa 
successivement  de  la  suzeraineté  des  comtes  de 
Genevois  sous  colle  des  sires  de  Gex,  des  dau- 
phins de  Viennois  et  enfin  des  comtes  de  Savoie 
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(i35â).  —  Joliannei,  domimis  Ca»tellioni»  m  Mi- 
chalia,  1887  (censier  d'Arbent,  f°  5  r"). 

MicRAiLLE  (La  Haute-),  nom  improprement  donné 
à  la  partie  du  canton  actuel  de  Cliàtilloii-de-Micliaille 
située  au  nord  de  la  Semine  et  du  Combet,  c'est- 
à-dire  à  la  région  formée  par  les  communes  de 
Montanges,  Charapfromier,  Saint  -  Germain  -  de - 
Joux  et  Plagne. 

MiDOST,  anc.  grange ,  c°'  de  Charix  (  Cassini  ). 

MiÉMONT,  mont,  c°*  de  Pollieu.  —  Introilus  rochacii 
»eu  montit  rocati  de  Myeimont,  i36i  (  Gall.  christ., 
t.  XV,  instr.,  c.  3a6). 

MiÈBE  (La),  vaste  territoire,  à  usage  de  pâture,  li- 
mité au  sud  par  le  Rhône ,  au  nord  par  l'Albarine , 
à  l'ouest  par  l'Ain  et  à  l'est  par  les  monts  de  Saint- 
Sôrlin.  —  Terra  que  appellatur  Mena,  aquercu  Via- 
leit  utque  ad  territorium  llospitalii.  de  Loiet,  1 199 
(arch.  de  l'Ain,  H  237).  —  Pascua  de  Meri  que 
protendimtur  a  Rodano  u»que  ad  Alhanmam  et  a 
tnontibus  Sancti  Saturnini  usque  ad  Jluvium  qui 
dicitur  Innii,  1212  (Guigue,  Cartul.  de  Sainl-Sul- 
pice,  p.  5a).  —  Pasciia  Merie,  1290  (arch.  de 
l'Ain,  H  307).  —  Per  tolam  Meriam,  laaS  env. 
(ibid.,  H  237).  —  Domut  Portarum  pascua  per 
Meriam  habel ,  i25i  {ibid,,  H  a 26).  —  Meria, 
XTi's.  (iW.,  H  87,  f°  17  r*). 

MiERE  (Li),  triage,  c°"  de  Saint-Vulbas. 

Ce. triage  n'est  qu'une  faible  portion  du  pâtu- 
rage de  la  Miere  dont  il  ïient  d'être  parlé. 

MiERE  (La  Petite-),  h.,  c"'  de  Saint-Vulbas. 

MiEU  ;edx  (Le),  ruiss.  alll.  do  la  Galonné. 

M1ECGEDI,  étang,  c"  de  Saint-Trivier-sur-Moignans. 

MiEBor,  h.,  c"  d'Anglefort.  —  Meugie ,  i4i3  (arch. 
de  la  Côle-d'Or,  B  90/i,  f°  i43  r").  —  Meugiez, 
i4i3  {ibid.,  f°  i45  r°).  —  Meugier,  parrochie 
hjlafolli,  i5io  {ibid.,  B  917,  f  /188  r").  — 
Mieugy,  xmi*  s.  (Cassini).  —  Mieugi,  18/17  (sl^'- 
post.). 

Mi-Favbe,  écart,  c°"  de  Bégé-la-Ville.  —  Mifavre, 
wiii'  s.  (Cassini). 

MiuELEiiiE,  h.,  c°*  de  Saint-Paul-de-Varax. 

MiGiEC,  h.,  c"*  de  Nattages.  —  Miougiou,  i343 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  887,  f  77  v").  —  Mi- 
gieu,  i65o  (Guichenon,  Bugey,  p.  44). 

En  tant  que  fief,  Migieu  était  une  seigneurie 
en  toute  justice,  démembrée,  au  xvi*  siècle,  de 
celle  de  Nattages  ;  cette  terre  fut  acquise,  en  1 654 , 
par  les  chartreux  de  Piorre-Chàlel  qui  la  conser- 
vèrent jusqu'à  la  Révolution. 

MiG>roTiÈBE  (La),  Ioc.  disp.,  e"  de  Saint-Marlin-le- 
Châlel.  -  lÀ  Migniutiry,  i4io  env.  (terrier  de 
.Saint-Martin,  f"  85  V). 


MicyoTiÈBES  (Les),  h.,  c"  de  Genay.  —  Iter  tendent 
de  /es  Miniotires  ad  ecclesiam  de  Genay,  i48o 
(arch.  du  Rhône:  terrier  de  Genay,  f°  6). 

Muoux,  h.,  c"  de  Gex. 

M1LASCIZE,  écart,  c"  de  Montccaux. 

MiLGiACDS ,  anc.  mas ,  à  ou  près  Chalamont.  —  Maniuf 
de  Milgiaco,  1049-1109  (Recueil  des  chartes  de 
Cluny,  t.  IV,  n'SoSi). 

MiLiATiÈREs  (Les),  écart,  c°'  de  Chàtenay. 

MiLiED ,  h. ,  c"  d'Ozan. 

MiLLEBAT,  écart,  c°*  de  Cruzillos-les-Mépillat. 

MiixERV,  lieu  dit,  c°'  de  Perrex. 

Millet,  écart,  c°'  de  Sandrans. 

Millets  (Les),  h.,  c°'  de  Manziat.  —  Les  Milliets, 
Xïiii"  s.  (Cassini). 

Millianes  (Les),  anc.  Heu  dit,  c"  do  Tossiat.  —  En 
les  Millanes,  1784  (les  Feuillées,  carte  94). 

MiLLiERAMCHE  (La),  anc.  lieu  dit,  c°"  de  Granges.  — 
Costa  de  la  Millierencliy,  1619  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  807,  f  88  r"). 

MiLLiEBENs,  loc.  disp. ,  à  ou  près  Saint-Martin-lc- 
Chàtel. —  Versus  Millierens,  i4io  env.  (terrier 
de  Saint-Martin,  f°  io4  v°). 

MiLLiED,  b.,  c"  de  Lhuis.  —  Vitlula  Milliaci,  869 
(Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  226).  — 
Milieu,  i355  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  796, 
f  60  r").  —  Milliou,  i429  {ibid.,  B  847, 
f  38  r").  —  Milliacus,  i429  {ibid.,  f  58  v"). 
—  Millieti,  i438  {tbid.,  B  799). 

MiHOREYN,  anc.  lieu  dit,  c°*  de  Chaveyriat.  —  In 
terrilorio  de  Tornoux,  loco  dicto  en  Mimoreyn, 
1497  (terrier  des  Chabeu,  f°  67). 

MixDELLE  (La),  lieu  dit,  c°*  d'Inniniont. 

MiMGEA,  h.,  c"*  de  Pérouges. 

Minimes  (Lis),  h.,  c°"  de  Parcieui. 

MioNKAT,  c"*  du  c"  de  Trévoux.  —  Meunais,  c.  suj., 
t25o  env.  (pouillé  de  Lyon,  f°  18  v°).  —  Meunay, 
ia68  (Grand  cartul.  d'Ainay,  t.  II,  p.  i3o).  — 
Mieunay,  i433  (arch.  du  Rhône,  terrier  de  Mi- 
ribel).  —  Meonay,  1270  env.  (Docum.  linguist. 
de  l'Ain,  p.  77).  —  Mionnay,  149a  (pouillé  de 
Lyon,  f  27  v°).  —  Mionay,  i655  (visites  pasto- 
rales, f*  10);  i85o  (Ann.  de  l'Ain). 

En  1789,  Mionnay  était  une  communauté  du 
pays  de  Bresse,  mandement  de  Montannay;  il  fai- 
sait partie  de  l'élection  de  Bourg  ot  de  la  subdélé- 
gation de  Trévoux  et  ressortissait,  pour  la  justice, 
au  bailliage  de  Bresse. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prètré  de  Dombes,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Jean-Baptiste.  Les  dames  de  Saint-Pierre  de  Lyon 
présentaient  à  la  cure;  elles  possédaient  en  outre, 
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à  Mionnay,  un  prieuré  qui  leur  fui  confirme,  en 
ia45,  par  le  pape  Innocent  IV.  —  l'an-ochia  de 
Meunay,  ia63  (Arch.  nat.,  P  i366,  c.  1487).  — 
Li  Pi-ioras  de  Meunay,  ia75-i3oo  (Docum.  lin- 
guist.  de  l'Ain,  p.  79).  C'est  dans  la  paroisse  de 
Mionnay  qu'avait  été  fondée,  au  xni'  siècle,  la 
cliarlreusino  àf  Polotolns. 

Au  point  de  vue  féodal,  Mionnay  dépendit  de 
la  seigneurie  de  Miribel  jusqu'au  xïii°  siècle  date 
à  laquelle  il  passa,  par  vente,  au  marquisat  de 
Neuville-sur-Saône. 

A  l'époque  intermédiaire,  Mionnay  était  une 
municipalité  du  canton  et  district  de  Trévous. 

MioNNAz,  lieu  dit,  c"'  de  Maillât. 

Mioss,  f.  et  anc.  fief  de  Dombes,  c"  de  Monthieux. 
—  Villa  de  Mionz,  116/1  (Gall.  christ.,  t.  XV, 
instr. ,  c.  812).  —  Meuns,  1280  (Poiypt.  de 
Saint-Paul  de  Lyon,  p.  11 5).  —  Meont,  l'iolt 
(arcli.  du  Rhône,  Saint-Jean ,  arm.  Jacob,  vol.  53, 
n"  1).  —  Meons,  paroisse  de  Monteiuc,  tltlts  (Ma- 
sures de  l'ile- Barbe,  t.  I,  p.  4 9.")).  —  La  >ci- 
gtteurie  de  Mions,  166a  (Guichenon,  Dombes, 
t.  I,  p.  io3).  —  Méon,  xviii'  s.  (Aubret,  Mé- 
moires, t.  II,  p.  83).  —  Mion,  xïiii'  s.  (Cassini). 

MiRANDE,  lieu  dit,  c"°  de  Mogneneins.  —  Ten-ae  en 
Miranda,  iSai  (terrier  de  Peyzicux). 

MiBEvoL  (Lk),  ruiss.  affl.  de  l'Ain,  c"°  de  Mollon. 

MiitiBEL,  c"  du  c°°  de  Montiuel.  —  De  Mirebello, 
1191  (Guigne,  Docum.  de  Dombes,  p:  5i). — 
De  Myrebello,  1191  (ibid.).  —  Oppidum  Miii- 
belli,  iai8  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr., 
p.  10).  —  Apud  Miribellum,  laaô  (Arch.  nat., 
P  1890,  c.  475).  —  Lfi  mesura  dp  Miribel,  i3oo- 
iSao  (Docum.  linguist.  de  l'Ain,  p.  88).  — 
Terralia  aiUiqna  ville  Miribelli,  i38o  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  GSg,  f  a  r").  —  liurgum  antiquum 
Miribelli,  i38o  (ibid.,  B  669,  f°  1  r°).  —  Bur- 
gum  inferior  Miribelli,  itiob  (ibid.,  B  660, 
f  54  r").  —  Castellanus  Meribelli,  liao  (Bibl. 
Dumb.,  t.  1,  p.  342).  —  Mirebel,  1499  (arch. 
du  Rhône,  Saint-Paul,  obéance  de  Miribel); 
iC5o  (Guichenon,  Bresse,  p.  57). 

Sous  l'ancien  régime,  Miribel  était  un  bourg 
du  pays  de  Bresse,  élection  de  Bourg,  subdélé- 
gation de  Trévoux  ;  le  mandement  auquel  ce  bourg 
avait  donné  son  nom  comprenait  Caluire,  Miribel, 
Neyron,  Rillicux,  Salhoiiay,  Tliii  et  Tramoyes.  — 
Caslrum  cl  mandainentum  Miribelli,  i38o  (arch. 
de  la  Côte-d'Or,  B  659,  f°  1  r").  —  La  chastel- 
lainie  de  Miribel,  i536  (Guichenon,  Bresse  et 
Bugey,  pr.,  p.  4o).  —  Mandement  de  Miribel, 
j57q  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  768,  f"  3o5  r"). 


Il  y  avait  à  Miribel  deux  églises  paroissiales, 
l'une  dédiée  à  saint  Martin  qui  existe  encore,  — 
Ciipella  de  Miribello,  it83  (Masures  de  l'île- 
Barbe,  t.  I,  p.  116).  —  Ecclesia  Sancti  Martini 
de  Miribel,  lîbo  env.  (pouillé  du  dioc.  de  Lyon, 
f°  10  y").  — Parroisse  de  Saint  Martin  de  Miribel, 
1070  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  768,  f°  3o5  v"), 
—  et  l'autre  dédiée  à  saint  Romain.  Celle  der- 
nière devait  son  origine  à  un  prieuré  fondé  par  les 
religieux  del'lle-Barbe, —  Prior  de  Miribello,  1 168 
(Masures  de  l'lle-Barl)e,  t.  I,  p.  m). —  Cur 
rntus  Sancti  Romani  de  Miribello,  iSaS  env. (pouillé 
nis.  lie  Lyon,  f°  7). —  Prioratus  Sancti  Romani  de 
Miribello,  1875  (Masures  de  l'Ile -Barbe,  t.  I, 
p.  9  1 4).  Le  droit  de  présentation  à  la  cure  appar- 
tenait, pour  la  première,  au  chapitre  de  Saint-Nizier 
de  Lyon,  et,  pour  la  seconde,  à  l'archevêque.  Les 
paroisses  de  Miribel  faisaient  partie  de  l'archi- 
prêlré  de  Clialamonl,  au  diocèse  de  Lyon. 

La  seigneurie  de  Miribel  était  possédée,  à  la 
fin  du  xi'  siècle ,  par  des  gentilshommes  de  même 
nom,  sous  la  suzeraineté  des  comtes  de  Màcon  et 
de  Chàlon;  elle  entra  dans  la  famille  de  Bàgé, 
vers  1  180,  en  suite  du  mariage  d'Ulrich  de  Bâgé 
avec  la  fille  du  comte  Guillaume;  Marguerite,  pe- 
tite-fille d'Ulric ,  la  porta  en  dot ,  en  1  a  1 8 ,  à  Hum- 
berl  \,  sire  de  Beaujeu.  —  Signum  Vidonii  de 
Mirebello,  in  Lngdunensi  pago,  1097  (Guichenon, 
Savoie,  pr. ,  p.  a 7).  —  Guigo  de  lialgiaco,  do- 
minus  Miribelli,  1239  (Masures  de  l'Ue-Barbe, 
t.  I,  p.  i4.'i).  —  Castellmn  Miribelli,  taaa  (Gui- 
chenon, Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  11). 

Guichard  VI  ayant  été  fait  prisonnier  à  la  ba- 
taille de  Varey,  par  le  dauphin  de  Viennois,  fut 
obligé,  en  1827,  pour  prix  de  sa  rançon,  de  lui 
faire  hommage  de  la  seigneurie  de  Miribel. 

Quelques  années  plus  tard,  le  dauphin  Hum- 
bert  11  s'empara  de  Miribel  sur  Edouard  1"  qui 
lui  en  avait  dénié  l'hommage  et  unit  celle  terre  à 
son  domaine  (i348).  Comprise  dans  la  cession  du 
Daupbiné  à  la  France,  la  terre  de  Miribel  fut 
rétrocédée  aux  comtes  de  Savoie  par  le  roi  Jean 
et  son  fils  Charles,  le  5  janvier  i355.  Cette  sei- 
gneurie avait  comme  dépendances  Caluire,  les 
Echels,  Mionnay,  Neyron,  Rillieux,  Thil  (en 
partie),  Sathonay  et  Tramoyes. 

Le  9  mars  1694,  Miribel  tomba  au  pomoir  des 
troupes  de  Henri  IV  qui  en  démantelèrent  le  châ- 
teau. Le  duc  Emmanuel -Philibert  avait  érigé  la 
terre  de  Miribel  en  baronnie,  puis  en  marquisat 
(1679).  Ce  marquisat  comprenait,  en  1789,  Mi- 
ribel, et  une   partie   de  Thil;  il  y  avait  justice 
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ordinaire  et  justice  d'appel;  celte  dernière  ressor- 
tissant niiment  au  parlement  de  Bourgojjne  et,  au 
premier  chef,  au  présidial  de  Bourg. 

Le  chàteau-fort  de  Miribel  était  construit  sur 
une  poype,  —  Poypia  castri  Mirihelli,  iûo5  (arch. 
de  la  Cùte-d'Or,  B  660,  f°  67  r").  —  11  y  avait 
en  outre,  à  Miribel,  une  poype  plus  petite,  sur- 
montée d'une  tour  carrée,  —  Turrit  quadratas 
cum  poypia  parva  m  qua  tila  etl  dicta  turri»,  1837 
(Guigue,  Topogr. ,  p.  a35). 

A  l'époque  intermédiaire,  Miribel  était  une 
municipalilé  du  canton   et  district  de   Montlnel. 

MiiuBEL,  villiige,  cb.-l.  de  la  c°'  d'Echallon. 

MisERET  (Ls  RiisstAL-Dt-),  alTl.  de  la  Saône.  — 
.4  rivo  de  Miêercy,  dicta  trevo  d'Art,  titque  ad 
Safjonam,  i3o4  (Bibl.  Oumb. ,  t.  I ,  p.  387). 

C'est  probablement  ie  ruisseau  appelé  aujour- 
d'hui le  ruisseau  d'Ars. 

MrsÉRiiT  (HAUT-et  Bas-),  hameaux,  c°*de  Saint-Didier- 
sur-Chalaronue. —  Mi>eriaca»,  910-927  (Recueil 
des  chartes  de  Cluny,  t.  I ,  n°  i  ig).  —  In  pagn  Luc- 
dunente,  m  i'i7/a  Mi»iriaco,  looa  (ihid.,  t.  III, 
n°  a55A).  —  Meteriacvu ,  1077  env.  (Cartul.  de 
Saint- Vincent  de  Màcon,  n°  i3).  —  Meyterieu  et 
Meurieu,  16C3  (Guirhenon,  Dombes,  t.  I,  p.  i  to 
el  I  1 1).  —  La  poype  de  Mezirieux  ou  Mezirieu, 
i66a  (ibid  ,  1. 1,  p.  laS  et  ia4).  —  Bas  el  Haut 
Meteriac,  Xïui'  s.  (Cassini).  —  ^fi^iria,  paruiue 
de  Saint  Didier  de  Chataron.e ,  XTiii"  s.  (Aubret, 
Mémoires,  t.  II,  p.  807).  —  Mézeriat,  xviii'  s. 
{ibid.,  t.  11,  p.  fi'iâ).  —  Haut  et  Bas  Miseriat, 
i8'ii  (Klat-Major). 

En  tant  que  lief,  Misériat  était  une  seigneurie 
en  toute  justice  el  avec  maison  forte,  poype  et 
fosses,  possédée,  en  franc-alleu,  au  commence- 
ment du  XI*  siècle,  par  des  gcnlilshomincs  qui  en 
portaient  le  nom;  celte  terre  passa,  en  laS^,  aux 
religieux  de  Saint-Pierre  de  Màcon  qui  en  recon- 
nurent, en  1818,  au  sire  de  Beaujeu,  la  souve- 
raineté el  le  ressort.  —  Berardu»  de  Mitiriaco,  1 08a 
(Recueil  des  chartes  de  Cluny,  t.  IV,  n'  859a). 

HisEBi  (Le),  anc.  lieu  dit,  c"  de  Veyzial.  — Juxta 
quatiulam  moreitam  vocalam  du  Misery,  j4io  (Gen- 
sier  d'Arbent,  f°  *a8  v°).  —  Subtu»  le  Miserey, 
ilno{ibid.,C  33  ï"). 

Misweis,  loc.  depuis  longtemps  détruite,  c°*  de  Ri- 
gnieux-le-Franc.  —  /<er  tendent  de  Mitingo  vei'su» 
Samaiis,  1876  (arch.  de  la  Côle-d'Or,  B  688, 
r°  a  r°).  —  Juxta  vicum  per  quod  ilur  de  Mis- 
singn   versus  burgum  [ P/rogiarum] ,  1876  (ibid., 

MiTA^MÈRES  (Les),  h.,  c'"'  de  Domsure. 


MizÉRiEux,  c"'  du  c°°  de  Trévoux.  —  Misiriacus, 
var.  Missiriacus  et  Miteriacus,  gSi  (Cartul.  lyon- 
nais, t.  I,  n'  9).  —  Meyseriacus  et  Meiseriacus, 
1187  (Bibl.  Sebus.,  p.  a59  et  960).  —  Mise- 
riamtt,  1226  (Guifhenon,  Bresse  et  Bugey,  pr., 
p.  349).  —  Misereu,  1926  (Masures  de  l'ile- 
Barbe,  t.  I,  p.  i4o).  —  Misirieu,  c.  rég.,  laSo 
env.  (pouillé  du  dioc.  de  Lyon,  f°  i3  r°).  —  Mi- 
sereut,  c.  suj.,  xiv'  .s.  {ibid.,  r°i3  v°,  addit.).  — 
Misereu,  1399-1369  (arch.  de  la  Gôte-d'Or, 
B  io455,  f°  53  v°).  —  Miserieu,  i865  env. 
(Bibl.  nat. ,  lat.  ioo3i,  f°  17  r°).  —  Misirieu, 
1499  (pouillé  de  Lyon,  f°  37  v°).  —  Mezerieu, 
i655  (visites  pastorales,  C  .^9).  —  Meyterieu, 
r663  (Guiclieiion,  Dombes,  t.  I,  p.  iti).  —  Mi- 
zerieu,  1789  (Pouillé  de  Lyon,  p.  78).  —  Mize- 
rieux,  1790  (Dénombr.  de  Bourgogne). 

En  1789,  Mizérieux  était  une  communauté  de 
la  principauté  de  Dombes,  élection  de  Bourg,  sé- 
néchaussée et  subdélégation  de  Trévoux,  rhàtel- 
lenie  de  Villeneuve. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prètré  de  Dombes,  était  sous  le  vocable  des  saints 
Martin  et  Sébastien  el  à  la  collation  du  chapitre 
métropolitain  de  Lyon.  -—  Ecclesia  de  Misiriaco, 
984  (Cartul.  lyonnais,  I.  I,  n°  9).  —  Pamchia  de 
Miteriaco,  1186  (Masures  de  l'Ile-Barbe,  t.  I, 
p.  194).  —  Misserieu  :  Patrons,  S.  Martin  et 
S.  Sebastien,  1719  (visites  pastorales). 

En  tant  que  fief,  Mizérieux  fut  compris,  en 
i4oa,  dans  la  vente  qu'Humbert  VII  de  Tbolre- 
Villars  fit  aux  sires  de  Beaujeu  de  la  portion  oc- 
cidentale de  la  sirerie  de  Villars.  En  178g,  c'était 
une  dépendance  du  comté  de  Cibeins. 

A  l'époque  intermédiaire,  Mizérieux  étail  nne 
municipalilé  du  canton  et  district  de  Trévoux. 
MoiiNS,  c°'  du  c°"  de  Ferney-Voltaire.  —  Moyns, 
1311  (Guigue,  Topogr.,  p.  a 36).  —  Villa  de 
Moinx,  ia86  (Hisl.  de  Genève,  l.  Il,  p.  .54).  — 
Mouins,  1267  (Méni.  Soc.  d'hist.  de  Genève, 
t.  XIV,  p.  96).  —  Apud  Moynum,  i436  (arch.  de 
la  Côte-d'Or,  B  1098,  (°  586  r°).  —  Moyn, 
i5a6  {ibid.,  B  ti48,  f  18a  r").  —  Moingz, 
1678  (arch.  du  Rh.ine,  H  2888,  f  66 1  r"). 

En  1789,  Moéns  était  une  communauté  de  l'élec- 
tion de  Belley,  du  bailliage  cl  subdclégation  de  Gex. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Genève ,  archi- 
prèlré  du  llaut-Gex,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Jean -Baptiste.  —  Ciiro  de  Moyns,  i844  env. 
(Pouillé  du  dioc.  de  Genève). 

Moens  était  une  seigneurie  de  la  baronnie  do 
Gex. 
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A  répoque  intermédiaire,  Moëns  était  ime  mu- 
nicipalité du  canton  de  Forney,  district  de  Gex. 
MoGNKNEiNS,  c°'  du  c°°  de  Thoissey.  —  Monianencus. 
Villa  Moianinca,  lis.  Monianiitca,  933-986  (Re- 
cueil des  chartes  de  Cluny,  t.  1,  n°  aio).  — 
In  pago  Lugdunensi,  in  agro  Patiente  (corr. 
Patiaceme),  in  villa  Magunense  (corr.  Mogni- 
neme),  1049-1109  (ibid.,  t.  IV,  n°  SaiS).  — 
Mou)ine[n]$ ,  lis.  Moniinens,  1260  env.  (pouillé  de 
Lyon,  f°  i3  r°).  —  Mongnenens,  xiv°  s.  (ibid., 
f°  i3  v°,  addit.).  —  Monenens,  1299-1369  (arch. 
de  la  Côte-d'Or,  B  io455,  f  19  v°).  —  Mogni- 
nens,  i3a4  (terrier  de  Peyzieux).  —  Moigninens, 
i3a5  env.  (pouillé  ms.  de  Lyon,  f  8).  —  Mogne- 
nen»,  1 365  env.  (Bibl.  nat. ,  lat.  ioo3i,  f  17  r°). 
— •  Moigiiynens ,  149a  (arch.  de  l'Ain,  H  796, 
f°  a3i  v°).  —  Moigneneim,  1567  (Bibl.  Dumh., 
t.  I,  p.  48o).  —  Mognenins  et  Moignenins ,  i665 
(Masures  de  rile-Barbo,  t.  I,  p.  436-/137).  — 
Mogneneins,  1663  (Guichonon,  Hisl.  de  Dombes, 
t.l,p.  107);  i85o(Ann.  de  l'Ain).  —  Moignerins, 
1790  (Dénombr.  de  Bourgogne).  —  Moignenins, 
XTiii'  s.  (Aubret,  Mémoires,  t.  11,  p.  aoo).  — 
Mognenint,  xviii*  s.  {ibid.,  p.  409). 

Avant  la  Révolution,  Mogneneins  était  une 
communauté  de  la  principauté  de  Dombes,  élec- 
tion de  Bourg,  sénéchaussée  et  subdélégalion  de 
Trévoux,  chàtcllenie  de  Thoissey. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prétré  de  Dombes,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Vincent;  l'archevêque  de  Lyon  en  était  collateur. 
—  Ecclesin  de  Mogninen»,  i35o  env.  (pouillé  du 
dioc.  de  Lyon,  f°  la  r").  — •  Mognenains  :  Patron 
du  lieu,  S.  Vincent,  i655  (visites  pastorales, 
f"  33). 

Mogneneins  était  une  seigneurie  en  toute  jus- 
tice et  avec  cbàteau-fort,  de  la  mouvance  des 
sires  de  Beaujeu,  seigneurs  de  Bombes.  Cette 
terre  était  possédée,  dès  le  début  du  xii°  siècle, 
par  des  gentilshommes  qui  en  portaient  le  nom. 
Le  hameau  de  FIcuricux  eu  dépendait. 

A  l'époque  intermédiaire,  Mogneneins  était  une 
municipalité  du  canton  de  Thoissey,  district  de 
Trévoux. 
MocNENEi,  étang,  c"  de  Chalamont. 
MoiGMANS  (Le),  rivière,  naît  sur  les  confins  de  Ville- 
neuve et  de  Saint-Trivier,  traverse  cette  dernière 
commune,  puis  r«lle  de  Baneins  et  gagne  la  Clia- 
laronne  à  Dornpierre,  aprî's  ia,5oo  mètres  de 
cours.  —  liivulus  qui  dicitur  Monienta,  lis.  Mo- 
nienca  et  corr.  Moniencus,  ix'  ou  x'  s.  (Vita  Trc- 
verii,  i,3  AA.  SS.  i6janv.,  Il,  p.  33,  d'après  des 


copies).  —  La  rivièi-e  de  Moignam,  1612  (Bibl. 
Durab.,  t.  I,  p.  5i8).  —  Monian,  1662  (Gui- 
chenon,  Dombes,  t.  1,  p.  4).  —  La  rivière  de 
Moignan,  xviii'  s.  (Aubret,  Mémoires,  t.  II, 
p.  6o3). —  Mognand,  1808  (Stat.  Bossi,  p.  178). 
MoiNANs,  h.,  c"'  de  Meyriat.  —  Moijnens,  i555 
(titres  du  châl.  de  Bohas).  —  Moinant,  xviii"  s. 
(Cassini).  —  Moynans,  1808  (Stat.  Bossi,  p.  70). 

—  Moinam,  1847  (stat.  post.). 

Moine   (La),  Ioc.   disp. ,    c"'  de   Pérouges.  —   Iter 

tendens  de  Perogiis  versus  la  Moyni ,  1876  (arch. 

de  la  Côte-d'Or,  B  688,  f  7  r°). 
Moine  (Lk),  riiiss.  alll.  de  la  Chalaronne. 
Moine  (Le),  h.,  c"  de  Fareins. 
Moine  (Le),  h.,  c"°  de  Francheleins. 
Moine  (Le),  écart,  c"'  de  Saint-Etienne-sur-Chala- 

ronne.  —  Les  Moines,  xviii*  s.  (Cassini). 
Moines  (Les),  h.,  c""  de  Montluel. 
MoiRET,  h.,  c""  d'Anglefort.  —  Fons  fagi  de  Moiret, 

1 135  env.  (arch.  de  l'Ain,  H  4oo,  copie  de  i653). 

—  Le  fayard  de  Moiret,  xviii'  s.  {ibid.,  H  4oa). 
MoiRouDiÈBE  (La),  Ioc.  disp. ,  c°'  de  Replonges.  — 

En  la  Moyroudiri,  i344  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 

B  55a,  f  43  v"). 
MoiRoux,  h.,  c°*  de  Biigé- la -Ville. 
MoiRoux  (Les),  h.,  c"'  de  Vandeins. 
Moissin,  lieu  dit,  c"'  de  Pressiat. 
MoissoNNEï  (Le),  anc.  mas,  à  ou  près  Dompierre-de- 

Chalamont.  —  Mansus  del  Moissoney,  1399-1869 

(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io455 ,  f  3  v°). 
MoissoNNiERS  (Les),  fermes,  c°'  de  Saint-Nizier-le- 

Bouclioux.   —    Villagium   Meyssonerorium ,    i4i6 

(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B   717,  (°  3a4  r*).  — 

Villagium    Meissonerorium ,  i44a   {ibid.,    B  736, 

f°  35o  r°). 
Mojelas,  village,  c°'  de  Saint -Rainbert. 
MoLAHD  (Le),  h.,  c"  d'Ambronay. 
Molard  (Le),  h.,  c°'  de  Beaupont. 
MoLARD  (Le),  h.,  c"  de  Bénonces. 
Molard  (Le),  écart,  c°'  de  Béreyziat. 
MoLARD  (Le),  écart,  c"*  de  Boyeux-Saint-Jérôme. 
Molard  (Le),  h.,  c"  de  Brégnier-Cordon. 
MoLARD  (Le),  fermes,  c"*  de  Brénod.  —  Le  Molard 

de  l'Orge,  1847  (stat.  post.). 
MoLARb  (Le),  h.,  c"'  de  Brion. 
MoLARD   (Le),  écart,  c"   de   Chavannes-sur-Reys- 

soiue. 
MoLARD  (Le),  h.,  c"*  de  Courtes. 
MoLARD  (Le),  h.,  c"  de   Dagneux.   —  Mansus  de 

Molari,  1285  (Polypt.  de  Saint-Paul,  p.  ii4). 
MoLARD  (Le),  h.,  c""  d'Étrez. 
MoLARD  (Le),  h.,  c"°  de  Foissiat. 
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MoLARD  (Le),  anc.  Oef,  c"  de  Genay.  —  Le  fief  du 

Molard,  1789  (Almanach  de  Lyon). 

C'était  un  petit   fief  du  Franc-Lyonnais,  avec 

maison  forte,  possédé  au  m'  siècle  par  les  cadets 

de  la  maison  de  Genay. 
MoLABD  (Le),  h.,  c"  d'Izieu. 
MoLARD  (Le),  h.,  c°'  de  Lantenay.  —  Lifeus  est  ta 

maysvns  fors  del  Molar,  1 399-1369  (arch.  de  la 

Côte-d'Or,    B  io455,   f°  32  r°).  —  De  Molari, 

1399-13G9  (ihid.,  [°  107  r°). 

En  tant  que  fief,  le  Molard  était  une  seigneurie 

avec    maison    forte,  mouvant   anciennement   des 

sires  de  Thoire-Villars  qui  en   firent  hommage, 

en  1875,  aux  comtes  de  Savoie. 
MouBD  (Le),  h.,  c°*  de  Léaz.  —  Ue  Mollario,  i4Co 

(arcb.  de  ta  Cotc-d'Or,  B  769  bù,  f  333  r°).  — 

Au  Mollar,  i553  {ibid.,  B  769,  f  389  r"). 
MouBD  (Le),  h.,  c"*  de  Marboz. 
.MoLARD  (Le),  h.,  c"°  de  Marsonuas. 
MoLAHD  (Le),   c°*  de   Miribel.  —   Venus  h  Molar, 

i433  (arch.  du  Rhône  :  terrier  de  Miribel,  f°  3). 
MoLiBi)  (Le),  h.,  c°*  de  Neuville-sur-Renon. 
MouBD  (Le),  h.,  c"  de  Pirajoux.  —  Apiid  Mola- 

rium,    >3o7    (Dubouchct,    Mai«>n    de    Coligny, 

p.  102). 
MuLARB  (Le),  h.,  c"'  de  Replonges.  —  El  molar  de 

la  Chaiiaveta,  iSah  env.  (terrier  de  B;lgé,  f°  17). 

—  Apud  Molare  Heplongii ,  lUig  (arch.  de  l'Ain, 
H  792,  f°  33 1  r").  —  Carreria  leudens  du  Mo- 
lari apud  Croleil,  liga  (ibid.,  H  790,  f  17  r°). 

—  Le  Mollar,  1570  (ibid.,  H  807,  f  819  v°). 
Molard  (Le),  h.,  c'"  de  Saint-Benoil. 
Molard,  b.,  c"  de  Saint-Jean-sur-Re)«souie. 
Molard    (Le),    b.,  c"'   de   Saint-Jean-sur- Veyie.  — 

Le  Molard,  i536  (Guichcnon,  Bresse  et  Bugcy, 
pr.,  p.  lu).  —  De  Molario,  i55o  env.  (Bibl. 
Dumb. ,  t.  II,  p.  7a). 

En  tant  que  fief,  le  Molard  était  une  seigneurie 
avec  maison  forte  de  la  mouvance  des  sire:i  de 
Bâgé ,  relevant ,  au  xrii*  siècle ,  du  comté  de  Pont- 
de-Veyle. 

Molard  (Le),  h.,  c"'  de  Saint-Martin-du-Monl.  — 
Hutnberl  du  Mularl,  iS'jo  env.  (arch.  du  Rhône, 
titres  des  Fcuillécs). 

En  tant  que  fief,  ce  \illage  était  une  dépen- 
dance du  marquisat  de  Varambon. 

Molard  (Le),  h.,  c"  de  Saint -Mizier-le-Bouchoux. 

AloLAhD  (Le),  b.,  c°*  de  Saint-Sorlin. 

Molard  (Le),  lieu  dit,  c'"  de  Sermoyer.  —  Ou  Mo- 
lar deSennoya,  1897  (arch.  du  Rhône  :  terrier  de 
Seimoyer,  c.  6). 

Molard  (Le),  h.,  c'"  de  Surjoux.  —  Le  Molard  du 


Barrio  de  Sourgiou»,  i65o  (Guichenon,  Bugey, 
p.  44). 

Molard  (Le),  Ioc.  disp.,  c°'  de  Varambon.  —  De 
Molario  de  Varambon,  i466  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  10688,  f"  6  r"). 

Molard  (Le),  h.,  c°*  de  Virignin. 

C'était,  en  1789,  un  village  de  la  paroisse  de 
Saiiit-Blaise-de-Piorre-Chàtel ,  justice  de  l'évêque 
de  Belley. 

Molard-Chanin  (Le),  Ioc.  disp.,  c"'  de  Replonges.  — 
Vei-sus  Molar  Chanin,  l'iUti  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  552,f°36  r°). 

Molaiid-d'Arsiont(Le),  mont,  du  massif  de  Chamoise, 
c""  de  PoUieu  et  de  Gressin- Rocheforl.  - —  Mo- 
lare d'Armant,  i36i  (Gall.  christ.,  t.  XV,  inslr., 
c.  337). 

Molard-de-Bdcuefer  (Lb),  mont,  à  ou  près  Proulieu. 

—  Ecclesia  de  Rufejf  et  inde  prout  tendit  ad  mo- 
lare de  Buchifer,  1266-1367  (arch.  de  l'Ain, 
H  287). 

Molard-de-Cletsieu  (Le),  c""  de  Cleysieu.  —  Crista 

mularis  de  Clayteu,  1289  (Cartul.  lyonnais,  t.  Il, 

n-Sai). 
Molard-de-Colongkttes  (Le),  c"'    de  Lagnieu.  — 

Suntmitas  molaril  de  Colungetes,  1366-1267  (arch. 

de  l'Ain,  H  287). 
Molabi>-de-Corlibr  (Le),  anc.  village,  c"'  de  Corlier. 

—  In  Molari  de  Corlerio,  1887  (arch.  do  la  Côte- 
d'Or,  B  io/i54,  C  3  1  v"). 

Molard-d'Edon  ou  Dedon  (Le),  mont.,  c°"  d'Inni- 

mond  et  de  Gontrevoz. 
Molabd-de-lA'Choix  (Le),  mont.,  c'"  de  Lagnieu.  — 

Molare  crucit  de  Chnysseu,  1367  (arch.  de  l'Ain, 

H  387). 
MoLARD-DE-LA-FoiGE   (Lc),  rochpr,   c"'  do  Songieu. 

—  Molare  de  la  Fogy,  i345  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  77.5,^8  v°). 

Molard-de-l'Aiglvlleron  (Le),  mont,  à  ou  près  La- 
gnieu. —  Subtut  molare  de  l'Aguyllerun,  1266- 
1267  (arch.  de  l'Ain,  H  287). 

Molard-de-l'Obge  (Le),  mont.,  c"'  de  Viou-d'Ize- 
nave.  —  Molard  de  ljOrge,x\ui'  s.  (Cassini). 

MoLARD-nE-MoMTcucHEi  (Le),  moul.,  c"'  de  Veyziat. 

—  JuJla  7Holarem  de  Moncuchet,  i4ig  (arch.de 
la  Côte-d'Or,  B  807,  f  3  r"). 

Molarii-i>e-I'asissière  (Le),   lieu  dit,  c"  de  Juju- 

rieux.  —  Au  lieu  appelé  au  Molard  de  Panissière, 

1788  (titres  de  la  famille  Bonnet). 
Molabd-de-Port  (Le),  c°'  de  Port.  —  In  molari  de 

Porlu,  1270  (Bibl.  Sebus.,  p.  4a8). 
MoLARD-DE-RiouQLE  (Le),  mont.  à  l'est  d'Innimond, 

probablement  l'une  de  celles  qui  forment  le  Mo- 
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lard-Dodon.  —  Subtiis  mohire  de  hiouquo,  laoo 

(Gall.  chrisl.,  t.  XV,  instr.,  c.  3)5). 
MoiARD-DE-RoMESAS  (Le),  iiionl.,  c°°  d'Ambcricu-eii- 

Bufjey.  —  In  molari  de  Ramena»,  i344  (arch.  de 

la  Côt<Ml'Or,  B870,  Pio  r"). 
Molard-d'Esciugne  (Le),  mont.,  à  ou   près  l'ollieu. 

—  Molare  vocatum  de  Escniii  siluta  juxta  cosia- 
cium  de  Chamoixi,  i36i  (Gall.  christ.,  t.  XV, 
inslr.,  c.  837).  — Netnu»  d'Etcrigni,\'Af>\  (ibid.). 

.MoLARD-DES-Evoïs  (Le),  liou  dit,  c"  d'Izernore. 
WoLARD-DE8-Foi!HCHES  (Le),  Upu  dit,  c"'  de  Mornay. 
M0LARD-DES-F0URCHES  (Le),  lieu  dit,  c"  do  Sainl- 

ilaurice-de-Rémens. 
Molard-des-L'res  (Le),  lieu  dit,  c"  de  Brénod. 
Molard-d'Eïiel  (Le),  h.,  c"  de  Saint-Benoit. 
MoLARD-Du-BioLEï  (Le),   mont.,  c°°  de   Vieu-d'Ize- 

navc.  —  A  summitate  molarn  Biolei,  laaa  (arch. 

de  l'Ain,  H  368). 
MoLARDODRï,  h. ,  c"  de  Saint-Trivier-de-Courles. 
MoLET,  h.,  c"  d'Argis. 
MoLÈzE,  f. ,  c°'  de  Villeneuve. 
*MoLiÈRES  (Les),  anc.  lieu  dit,  c""  de  Passin.  —  En 

les  Moleijres,  i345  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  778, 

fioi  v"). 
MoLLAND,  h.,  c""  de  Neuville-sur-Ain. 

Bien  qu'apparicnant  à  une  commune  de  Bresse, 

ce  hameau  est  situé  sur  la  rive  gauche  de  l'Ain. 
MoLLiAT,  écart ,  c°*  do  Lagnieu. 
MoLLiE  (La),  lieu  dit,  c""  de  Rignicux-le-Franc.  — 

LiAMy,  1285  (Polypt.  de  Saint-Paul,  p.  36). 
MoiuÈRES  (Les),  lieu  dit,  c°°  de  Genay.  —  Prata  de 

Molleres,   1257    (Guigue,    Docum.   de   Dombes, 

p.  i4i).  —  En  Molires,  ii8o  (arch.  du  Rhôno, 

terrier  de  (lonay,  f°  5). 
M0LLIES  (Les),  lieu  dit,  c"'  de  Pougny.  —  En  les 

MoUiet,  lioi   (arch.   de   la  Côte-d'Or,  B  1097, 

f°i57r''). 
MoLLiET  (Le),  ruiss.  affl.  du  Rhône,  c"  de  Neyron. 
MoLLissoLE,  anc.  lieu   dit,  c"  de  Bàgo-la-Ville.  — 

A    domn    hospitalis    Vavrete    en    MoiUisola,    l'ôlili 

(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  552,  f°  20  r°).  —  En 

Molisola,  1359  (arch.  de  r.\in,  H  86a,  f"  i4  r°). 

—  MollysoUa',  i4o3  (ibid.,  H  928,  f  36  r°). 
MoLLissoLE,    c°°   de   Druillat.  —   MoiUisola,   1328 

(arch.  de  l'Ain,  H  807).  —  Mollysola,  1286  (Po- 
lypt. de  Saint-Paul  de  Lyon,  p.  95).  —  Mailli- 
sola,  i34i  env.  (Docum.  linguist.  de  l'Ain,  p.  46, 
48,  53  el  passim).  —  MnHiso/a,  1  34  t  env.(i6iVi. , 
p.  5i).  —  La  maison  de  Maillisola,  i34i  env. 
{ibid.,  p.  55).  —  Li  clodets  de  Maitlisolan ,  i34l 
env.  (ibid.,  p.  54).  —  En  Maillisolan,t3lii  (ibid.). 

—  Molisola,  r35o  env.  (arch.  du  Rhône  :   titres 


des  Feuillëes).  • —  Domus  de  Molysola,  1396 (arch. 
de  l'Ain,  H  801).  —  Mollisola,  i443  (161V/., 
H  801).  —  MoUistole,  i554  (ibid.,  H  912, 
f°  16  r°).  —  Molitole,  1674  (arch.  du  Rhône, 
Les  Feuillées,  titres  communs,  n°  18,  f°  100). 

Dès  le  commencement  du  xiii'  siècle,  les  Tem- 
pliers possédaient  à  Jlollissole  une  maison  de  leur 
ordre  qui  pas.sa ,  après  leur  suppression ,  aux  hos- 
pitaliers de  Saint-Jeun  de  Jérusalem.  Mollissole 
était  l'un  des  membre»!  de  la  commanderie  des 
Feuillées.  La  chapelle  du  Temple  de  !\lollissole 
était  dédiée  à  saint  liartliélemy.  —  Li  maisons  de 
Maillisola,  i34i  env.  (Docum.  linguist.  de  l'Ain, 
p.  55).  —  Per  lot  seignors  de  Maillisola,  i34i 
env.  (ibid.,  p.  59).  —  Domus  Templi  Molisole, 
i35o  env.  (arch.  du  Bliône  :  litres  des  Feuillées). 

—  Le  Temple  de  Mollisso!e,  1700  env.  (les  Feuil- 
lées, carte  sans  numéro). 

MoLLON,  c"  du  c°°  de  Meximleux.  —  Motun,  it49 
(Recueil  des  chartes  de  (^luny,  t.  V,  n'  4i4o).  — 
Molons,  c.  suj.,  1367  (Grand  cartul.  d'Ainay,  1. 1, 
p.  188).  —  De  Molon,  1285  (Polypt.  de  Saint- 
Paul  de  Lyon,  p.  i34). —  De  Molone,  1878  (arch. 
de  la  Côte'-d'Or,  B  548,  T  8  r").  —  Molon,  i655 
(visites  pastorales,  f°  27);  1790  (Dénombr.  île 
Bourgogne).  —  Mollon,  an  x  (Ann.  de  l'Ain). 

En  1789,  Mollon  était  une  communauté  du 
pays  de  Bresse,  bailliage,  élection  et  subdéléga- 
tion de  Bourg,  mandement  de  Varambon. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prêtré  de  Clialamont,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Laurent  et  à  la  collation  des  abbés  d'Ambronay 
qui  possédaient,  dès  le  xii"  siècle,  un  prieuré  dans 
la  paroisse,  prieuré  réduit, par  la  suite,  en  sim|>le 
doyenné.  —  Ecclesia  de  Molun,  ia5o  env.  (pouillé 
de  Lyon,  f°  II  r"). 

Après  avoir  été  possédée  en  franc-alleu  par  des 
gentilsh(.mmes  qui  en  portaient  le  nom,  la  sei- 
gneurie de  Molon  tomba ,  vers  le  milieu  du 
xiii'  siècle,  sous  la  suzeraineté  des  la  Palud.  — 
Raymondiis  de  Molon,  1  !49(Bibl.  Sebus. ,p.  823). 

—  A.  de  Molon,  domicellus,  1  487  (Brossard,  Car- 
tul. de  Bourg,  p.  243). (^eux-ci  en  firent  hommage, 
en  1  a55  ,  aux  sires  de  Beaujeu ,  desquels  la  suzerai- 
neté de  Mollon  passa  successivement  aux  dauphins 
de  Viennois  (1837),  à  la  France  (i843)  et  enfin 
à  la  Savoie  (i355).  Au  xvm' siècle,  Mollon  rele- 
vait de  la  baronnie  de  Chàtillon-la-Palud. 

A  l'époque  intermédiaire,  Mollon  était  une  mu- 
nicipalité  du   canton  de   Mexiraieux,  district  de 
Monlluel. 
MoLOS  (Sur-),  écart,  1'"'  de  Bellay. 
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MoMOT,  11. ,  c°'  d'Oncieii. 

MoN.iRD  (Le),   niiss.  alïl.  dii   Rhône,   c°'  d'Injoiix. 

!\IoNCEAix  (Lïs),  h.,  c°'  de  Domsiire. 

MoNCET.   Voir  MoMICET. 

MoNDAix  (Le),  mont,  de  t,o3i  mètres  qui  domine 
Nantua  et  qu'on  appelle  aussi  le  Col  de  Poix.  — 
lit  monte  dicta  Mondeinz  »upra  Nantuacum,  i3^5 
(arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  775,  f  38  r").  —  Les 
Montdaint,  xtiii*  s.  (Cassini).  —  Le  Mont-d'Ain, 
1808  (Stat.  Bossi,  p.  8).  —  Sur  let  Montalns  et 
Sur  let  Montdttint ,  1810  (cadastre).  — lie»  Monts 
d'Ain,   i8'i3  (Étal-Major). 

MoNDEX.tNGE,  ano.  fief,  c"'  de  Messimy.  —  De  Mnn- 
demango,  1390  (terrier  des  Messimy).  —  Monde- 
mang,  i445  (Bibl.  Dumb.,  t.  I,  p.  378).  — 
Mondemangue,  1669  (ibid.,  p.  38i).  —  Monde- 
mange,  xviii's.  ((Jassini). 

MoxDEBOST,  aric.  mas,  c°*  de  Chalamont.  —  Le  mas 
de  Monderost,  a  Chnlamont,  i38i  (acte  cité  par 
Aubret,  Mémoires,  t.  II,  p.  33 'i). 

MoNESTiEB  (Le),  h.,  c°'  de  Oliampfromier. 

MoKET,  h.,  c"  de  Bàgé-la-Ville.  —  Monei,  iZhh 
(arcb.  de  la  Côte-d'Or,  B  .552,  f°  3  r").  — 
Manstt»  de  Monei,  i344  {ibid.,  f°  3  v").  —  Mo- 
rtel, x»iii'  s.  (Cassini). 

.MongTAï  (Le),  b.,  r"'  de  TrelTort.  —  Le  Monestay, 
i()5o  (Guicbenon,  Bresse,  p.  118).  —  Le  Mo- 
neiteij,  iS'fj  (stat.  post.). 

Il  y  avait  anciennement,  dans  ce  village,  une 
église  iKiroissiale,  mère  pids  annexe  de  celle  de 
Treffort  ;  cette  église ,  diocèse  de  Lyon ,  archipnUré 
deTreCTort,  était  sous  le  vocable  de  saint  Pierre 
et  à  la  roUalion  du  prieur  de  Nantua.  —  /><?  Mo- 
netaij,  église  succursale  de  Treffort,  1743  (Fouillé 
du  dioc.  de  Lyon,  p.  83). 

MoNETiEB  (Le),  h.,  c"*  de  Cliampfromier. 

.MoMÉTiioï,  h.,  c°'  de  Saint-Jcan-de-Niost. 

MoNGsixG,  loc.  digp. ,  c"  de  Bey.  —  In  parrochia  de 
Hey...  Mongning,  1274  (Guigue,  Docum.  de 
Dumbes,  p.  198). 

MoMeo!<OD,  b. ,  c°*  de  Sutrieu. —  Mongonol,  i345 
(arcb.  de  la  Cole-d'Or,  B  770,  table).  —  Monl- 
gonol,  i34.T  {ibid.,  C  6  r°). 

Il  y  avait  autrefois,  à  Mongonod,  une  chapelle 
rurale  sous  le  vocable  de  Notre-Dame. 

MoNJirox,  écart,  c'"  de  Villette. 

SIo:sjoc,  loc.  disp. ,  c°*  de  Miribcl.  —  Per  sa  pia  de 
.Monjoc,  i3oo  env.  (Docum.  linguist.  de  l'.Ain, 
p.  87). 

Mn.<ipi.AisiK ,  11.,  c"°  de  desseins. 

.MospDiiTAii. ,  anc.  lief ,  c"'  de  (Jormoranche. 

Moxs,  11.,  c"'  de  Laiz.  —   /«    ptigo   Lugdunenti,  t/i 


ngro  Torniaceiisi ,  in  villa  Montis,  1060-1108 
(Cartul.  de  Saint-Vincent  de  ilàcon,  p.  Si).  — 
/n  terragio  de  Moiiz,  in  parrochia  de  Laz,  ia36 
(Cartul.  lyonnais,  t.  I,  n°  807).  —  Territorium 
de  Mont,  1338  (Guigue,  Docum.  de  Doml)es, 
p.  lia).  —  De  Monte,  i443  (arcb.  de  l'Ain, 
H  793,  f  4i4  r°).  —  Villagium  de  Mons,  i4ga 
{ibid.,  H  794,  f  i55r»). 

Moîis,  anc.  chap.  rurale,  sous  le  vocable  de  saint 
Michel ,  c"°  de  Matafelon. 

MoNs,  h.,  c°'  de  Replonges.  —  /h  pago  Lugdunensi 
in  fine  Respiciacensi ,  in  villa  Montis,  878  (Cartul. 
de  Saint-Vincent  de  Màcon,  n°  61).  —  Inpago  Lug- 
dunensi, in  fine  Balgiacensi,  in  villa  Montis,  io3i- 
1061  {ibid.,  n"  110).  —  Ddulricus  de  Balgiacn 
remittit  consuetudines  in  villa  de  Monte,  1074- 
1096  {ibid.,  n°  456).  —  Villa  que  dicilur  Montis, 
1074-1096  {iliid.,  n°  545).  —  Apud  Monz,  iai4 
(Cartul.  lyonnais,  t.  I,  n"  isa).  —  Apud  Mons, 
1373  (Guicbenon,  Bresse  et  Rugey,  pr. ,  p.  i4). 

—  Mansus  del  Mont,  i344  (arch.  de  la  Côlc- 
d'Or,  B  552,  f°  38  r°). —  Mons,  villaige  purrois- 
sten  de  Replonge,  1670  (arcb.  de  l'Ain,  H  807, 
r  55o  r"). 

MoNs,  h.,  c"*  de  Saint- Jean- sur -lieyssouze.  —  In 
villa  de  .Monte,  xii*  s.  (Guicbenon,  Bresse  et  Bu- 
gey,  pr.,  p.  8). 

Mons,  b.  et  anc.  lief,  c""  de  Sainl-Trivier-sur-Moi- 
gnans.  —  In  Luperliaco  niansos  très.  .  .,  in  Monte 
mansos  duos,  885  (Dipl.  de  Charles  le  (jros  pour 
l'Eglise  de  Lyon,  dans  Dom  Bouquet,  t.  I\, 
p.  339).  —  Mom,  1299-1369  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  io455,  f°  ao  r").  —  .Woii»,  1613  (Bibl. 
Dumb.,  t.  I,  p.  5i8). 

.Mons,  h.,  c°*  de  Veyiiat.  —  Villa  de  Monz,  1299- 
1869  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io4o5,  f°  81  v»). 

—  De  Mont,  1894  {ibid.,  B  8i3,  f°  i%).  —  Apud 
Montem,  i4io  (censier  d'Arbent,  f  62  v°).  — 
Mont,  xviii*  s.  (Cassini). 

Mons    relevait,   au  moyen   âge,   des    sires  de 

Tboire-Villars. 
Mows-CiiiviLLiACiis,  nom  primitif  de  Chevillard.  — 

Apud  Monlem  Chivilliacum ,  laia  (arch.  de  l'Ain, 

H  374,  vidimus  de  1823). 
MoNSPET,  anc.  lief,  c""  de  Bey.  —  Antoine  de  Mons- 

peys,  1897    (Guicbenon,   Savoie,   |ir.,   p.  a47). 

—  .WoHcepey,  1 439  (arch.  de  l'Ain,  H  792, 
f°  354  r").  —  Montpey,  i536  (Guicbenon,  Bresse 
et  Bugey,  pr. ,  p.  4i).  —  Monsepey,  1847  (sl.it. 
post.  ). 

Moiispey  était  une  seigneurie,  avec  château,  de 
l'ancien    fief  de    Bâgé,  possédée,  au  xv°   siècle, 

34 
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par  des  gentilshommes  de  même  nom  ;  celle  lerre 
arriva,  en  i5/i3,  à  Pierre  IJcliard,  bourgeois  de 
Pont-de-Veyle ,  père  de  Bernardin  Uchard,  l'au- 
teUr  de  la  Piedmontoize ,  en  vers  bressans,  et  du 
Guemen  d'oit  povro  labory  de  Breissi.  —  Ber- 
nardin Uchard,  sieur  de  Monspay,  161  5  (Les  La- 
mentations, p.  3,  édit.  Philipon). 

Mont  (Le),  h. ,  c'"  de  Belmont. 

MoNi  (Le),  ruiss.  afll.  du  i\lorliier. 

MosT  (Le),  ruiss.  affl.  du  Solnan. 

Mont  (Le),  h.,  c°°  de  Belmont. 

Mont  (Le),  h.,  c°°  do  Chevroux.  —  Apud  toz  Mont, 
i4oi  (arch.  de  )a  Côle-d'Or,  B  557,  C  882). 

Mo.'«t(Le),  h.,  c°*  de  Feillens.  —  Mont,  xviii"  s. 
(Cassini). 

Mont  (Le),  loc.  délr.,  c"°  de  Genay.  —  Apud  Jais- 
nai ,  in  manso  de  Monte,  1176  env.  (Guijjue,  Do- 
cum.  de  Dombes,  p.  44). 

Mont  (Le),  h.,  c°°  do  Lescheroux.  —  De  Monte  de 
Chimilia,  uno  anno  parrochie  de  Lescheroux  et  alio 
anno  parrochie  Sancti  Nicesii  Nemurosi,  i439 
(arch.  de  la  Cole-d'Or,  B  729,  f  872  v°). 

Mont  (Le),  ioc.  disp.,  c°°  de  Messimy.  —  In  parro- 
chia  Meyssimiaci ,  loco  dicta  en  Mont,  olim  vocato 
l'erraudiere ,  1889  (terrier  des  Messimy,  f°  22  r"). 

—  Au  Mont,  teu  en  les  Perroudieres ,  i538  {ihid., 
f°i3). 

Mont  (Le),  h.,  c°°  de  Sainl-Denis-ie-Ceyzériat.  — 
Le  Mont,  i564  (arch.  de  la  Côle-d'Or,  B  Bgi , 
f  617  v"). 

Mont  (Le),  h.,  c°"  de  Sainl-Étienne-sur-Chaia- 
ronne. 

Mont  (Le),  b.,  c""  de  Vescours. 

MoNTAFAN,  loc.  délr.,  à  ou  près  Man^iat.  —  Es  ver- 
neis  de  Monta/an,  i34/i  (arch.  de  la  Côle-d'Or, 
B  55a,  f  62  r°). 

Montaglat,  loc.  délr.,  à  ou  près  Donipierre-de-Clia- 
lamonl.  —  Montaglay,  ]  299-1 3{)9  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  io455,f°3  v"). 

MoNiAGNAT,  c°'  du  c°"  de  Bourg.  —  Villa  Manta- 
niacus,  101  3  (CbiHIel,  Hist.  de  l'abb.  deTournus, 
p.  297).  —  Montannyes ,  c.  suj.,  1 2 5 0  env.  ( pouillé 
de  Lyon,  f°  12  v°).  —  Montaignia,  c.  rég.,  ia56 
(Bibl.  Dumb.,  t.  Il,  p.  i36).  —  Monteignia  prope 
Burgum,  i365  env.  (Bibl.  nat.,  iat.  ioo3i, 
f°  19  v°).  —  Montagnia,  i335  env.  (terrier  de 
Teyssonge,  f°  16  r").  —  Monlagniacus,  i43(i 
(arch.  de  la  Côle-d'Or,  B  696,  f°  280  r").  — 
Montaigniacus ,  tltè'j  (ihid.,  B  585,  f°  ]4o  r°). 

—  Montegnia,  1^92    (pouillé  de  Lyon,  f  3i  v°). 

—  Montagniat,  j563  (arch.  de  l'Ain,  H  928, 
f°  35   v°).  —    Montagnia   et    Montagnac,    i564 


(arch.  dp  la  Côte-d'Or,  B  698,  f  1  r°).  —  Mon- 
lagniaz,  i5()4  (ibid.,  f°  1  43  v°).  —  Montagnat- 
en-Bresse,  1743  (Pouillé  de  Lyon,  p.  83). 

En  1789,  Montagnal  était  une  communauté  du 
bailliage,  élection,  subdélégation  et  mandement 
de  Bourg. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prêtré  de  Treffort,  élail  sous  le  vocable  de  saint 
Pierre;  l'abbé  d'Ambronay  en  fut  collatcur  jusqu'à 
la  création  de  l'évéché  de  Bourg;  après  la  sup- 
pression de  cet  évéché,  i'égUse  de  Montagnal  resta 
unie  au  chapitre  de  la  collégiale  de  Bourg.  — 
Ecclesia  de  Montagniaco  prope  Burgum,  i5i5 
(pancarte  des  droits  de  cire). 

Montagnal  dépendait  originairement  de  la  si- 
rerie  de  Coligny;  il  passa,  en  1289,  à  la  maison 
de  Savoie.  Au  xviii"  siècle,  le  clocher  cl  partie  de 
la  paroisse  relevaient  de  la  seigneurie  et  justice  de 
Rivoire;  le  reste  élail  divisé  entre  le  roi  et  les 
charlreuï  de  Seillon  qui  n'avaient  que  la  moyenne 
et  basse  justice  sur  leur  portion,  la  haute  appar- 
tenant au  roi. 

A  l'époque  intermédiaire,  Montagnal  était  une 
municipalité  du  canton  et  district  de  Bourg. 
MoNTAiisAT,  h.,  c°'  de  Feillens.  —  In  villa  Monla- 
nittco,  99 ?i  (Recueil  des  chartes  de  Cluny,  t.  III, 
n°  3265).  —  Montagnie,  i325  env.  (terrier  de 
Bàgé,  f°  i5).  —  Montagnac,  xviii"  s.  (Cassini). 
MoNTAoNAT,  h.,c°"  de  Sainl-Jean-sur-Veyle. —  Mansus 
de  Montanie,  1  280  (Cartul.  lyonnais,  l.  I,  n°  262). 

—  Montaigniacus ,  pairncliie  Sancti  Jokannis  Cha- 
vttigniaci  supra  Velam,  i443  (arch.  de  l'Ain, 
H  798,  f°  297  v").  —  Montagnia,  i443  (ibid., 
{°  978  r°).  —  Montagniaz,  i532  (ibid.,  H  802', 
f°  161  r°).  —  Montaignaz ,  1572  (ibid.,  H  8i3, 
f°  6oa  r°).  —  Montagnal,  1703  (ibid.,  H  889, 
f°287r°). 

MoNTAGNEs-NoiREs  (Les),  c""  dc  Vieux-d'Izenave.  — 
Ijes  Montagnes  noires,  sur  Meyria,  xviii'  s.  (Au- 
brel.  Mémoires,  t.  11,  p.  89 0). 

MoNTAGNEDX,  h.,  c'"  de  Sainl-Trivier-sur-Moignans. 

—  Villa  Montaniacus,  glili  (Bibl.  Dumb.,  t.  II, 
p.  5).  —  In  agro  Pertiaco,  in  villa  Montaniaco , 
970  (Recueil  des  chartes  de  Cluny,  t.  II,  n°  ia76). 

—  Montaigneu,  ia88  (Cartul.  lyonnais,  t.  I, 
n°  826).  —  Montaigniacus,  12  44  (ibid,,  t.  I, 
n°  892). —  Montaneus,  c.  suj.,  i25o  env.  (pouillé 
de  Lyon,  f  18  r°).  —  Montngmacus  prope  Sanc- 
lum  Triverium  inDomtiis,  1299-1869  (arch.  de  la 
Côle-d'Or,  B  io455,  f°  45  r').  —  Montagneu, 
18a 4  (terrier  de  Peyzieux).  —  Montagny,  1667 
(Bibl.  Dumb.,  t.  1,  p.  /)8o).  —  Montagnieu,  près 
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Saint  Trivier  en  bombes,  iviii"  s.  (Aubi'et,  Mé- 
moires, t.  II,  p.  160). 

En  1789,  Montagneux  était  une  communauté 
de  la  principauté  de  Dombes,  élection  de  Bourg, 
sénéchaussée  et  subdélégation  de  Trévoux,  clià- 
tellenie  de  Saint-Trivier. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  arcbi- 
prétré  de  Dombes,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Martin  et  à  la  collation  de  l'abbé  de  Cluny.  — 
AEccletia  in  honore  heali  Martini,  tila  in  comitatu 
Lucdunenti ,  in  villa  \hnlaniaco ,  gMt  (Recueil  des 
chartes  de  Cluny,  l.  I,  n"  657).  —  Eccle»ia  Mon- 
tai^nirici  et  de  Chantent,  i35o  env.  (pouillé  du 
dioc.  de  Lyon,  f°  la  r°).  —  Montagnieu:  Patron 
du  lieu,  S.  Martin,  i655  (visites  pastorales,  f°  5a). 

En  tant  que  fief.  Montagneux  était  possédé,  aux 
XII*  et  xiu'  siècles,  par  des  gentilshommes  de  même 
nom,  sous  la  suzeraineté  des  sires  de  Thoirc-Vil- 
lars.  —  liemardut  de  Montagniaco,  1187  (Bilil. 
Sebus. ,  p.  a6i).  —  Guicherdus  de  Montajrniaco , 
domiceUut,  1367  (Carlul.  lyonnais,  t.  Il,  n°  54o). 
MoNT.AGNiEB,  c°*  du  c""  de  Lhuis.  —  Montanneu, 
1930  (arch.  de  l'Ain,  H  •^07).  — -  Montaigninais , 
1439  (arch.  de  la  Côle-d'Or,  B  8/17,  f  16  r°). 

—  Montaigne» ,  i655  (visites  pastorales,  f*  76). 
En  1789,  Montagnieu  était  une  communauté 

du  bailliage,  élection  et  •^ubdélégation  de  Belley, 
mandement  de  Rossillon. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
pri'tré  d'Ambronay,  était  sons  le  vocable  de  saint 
Didier  et  à  la  collation  du  prieur  d'innimont.  — 
Eccleiin  Sancti Detiderii ,  1 191  (Giiichcnon,  Bresse 
et  Bugey,  pr.,  p.  a34).  —  Eccletia  Sancti  Deti- 
derii Mnntagniaci,  1 587  (pouillé de  Lyon,  f°  1 5  r°). 

En  tant  que  fief,  Montagnieu  relevait,  au 
xiir  siècle,  des  seigneurs  de  Briord,  sous  la  suze- 
raineté des  sires  de  la  Tour-du-Pin,  dont  les  droits 
passèrent,  en  i35.t,  â  la  maison  de  Savoie. 

A  répo<|ue  intermédiaire.  Montagnieu  était  une 
municipalité  du  canton  de  Lhuis,  district  de  Bel- 
ley. 
MoKTAiGBE,  anc.  fief,  c'"  de  Vieu-en-Valromey. 

Montaigre  était  une  seigneurie  avec  château 
fort,  démembrée,  au  xv"  siècle,  de  la  seigneurie 
de  la  Balme-f'n-Valromey. 
MoNTAiLLot'x-DB-BisE  et  db-Vent,  liameaux ,  c"  de 
Corbonod.  —  Afud  Montent  Alliodmn,  i455 
(arch.    de   la    Côte-d'tJr,    B    908 ,  f  3oo  r"). 

—  Apud  Montem  Alliodi,  i5o4  (ibid.,  B  916, 
f°  4i5  r°).  —  Mnntaliou,  1670  (enquête  Bouchu). 

—  Montailloux,  xtiii'  s.  (Cassini). 
MoKi.iisE  (La),  lieu  dit,  c°'  de  Champdor. 


MoNTAiNEs  (Les),  ruiss.  alll.  du  Manans,  coule  sur  le 
territoire  de  Vouvray.  —  Bief-det-Montaiues ,  i843 
(État-Major). 

MoNTALAPiAz ,  h. ,  c""  de  Gurciat-Dongalon.  —  Le 
Mont  a  la  piaz,  parrochie  Curciaci,  iliSg  (arch. 
de  la  Côte-d'Or,  B  738,  f°  419  r°). 

MoNTALiBOBD  (Le),  cuiss.  alll.  de  la  Sane. 

MoMTAUBORD,  f. ,  c"*  de  Vescours. 

En  tant  que  lief,  Alontalibord  était  une  sei- 
gneurie du  bailliage  de  Bourg  démembrée  de  la 
terre  de  Saint-Trivier. 

M«NTALiiGnB,  f. ,  c"  de  Servignat.  — •  Montalègre, 
xviii"  s.  (Cassini). 

MosTAMAï,  c""  du  c""  de  Trévoux.  —  Montanesiuin , 
1178  (Ménestrier,  De  bell.  et  indue,  p.  87).  - — 
Montaneyt,  laoi  (Bibl.  Dumb. ,  t.  II,  p.  74); 
i3a5  (pouillé  ms.  de  Lyon,  f°  7);  i4o5  (arch. 
de  la  CôtcKi'Or,  B  6G0,  f'  198  r°).  —  Montaneiz, 
taoi  (Guigue,  Docum.  de  Dombes).  —  Monta- 
iwis,  la 26  (Cartul.  lyonnais,  t.  I,  n°  3i4); 
i5o6  (pancarte  des  droits  de  cire).  —  Montaiiey, 
i536  (tjuichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  48); 
xviii'  s.  (dénombr.  des  fonds  des  bourgeois  de 
Lyon,  f°  18  r°).  —  Montanay,  1790  (Dénombr.de 
Bourgogne). 

En  1789,  Montanay  était  une  communauté  du 
bailliage  et  élection  de  Bourg  et  de  la  subdoléga- 
tion  de  Trévoux.  Le  mandement  de  Bresse  auquel 
il  avait  donné  son  nom  comprenait  Mionuay,  Jlon- 
tanay  et  lionianèche. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prètré  de  Dombes,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Pierre;  le  droit  de  présentation  à  la  cure,  qui  ap- 
partenait primitivement  à  l'abbaye  de  l'Ile-Barbe, 
passa  aux  archevé(|ues  de  Lyon,  à  l'époque  de  la 
sécularisation  de  cette  abbaye;  vers  le  milieu  du 
xviii' siècle,  l'archevêque  Camille  de  Neuville  unit 
ce  droit  i  sa  seigneurie  de  Neuville-sur-Saone; 
en  1789,  la  duchesse  de  Boulïlers  en  était  en  pos- 
session. —  Eccleêia  Sancti  Pétri  in  Montaneitio 
sita,  971  (Dipl.  du  roi  Conrad,  dans  Dom  Bou- 
quet, t.  IX,  p.  70a,  d'après  les  Masures  de  l'Ile- 
Barbe,  t.  I,  p.  64).  —  Pairochia  de  Monlaneit, 
1985  (Polypt.  de  Saint-Paul  de  Lyon,  p.  137). 
En  tant  que  fief,  Montanay  était  une  seigneurie 
eu  toute  justice,  de  l'ancien  patrimoine  des  comtes 
de  Forez  et  de  Lyon,  de  qui  il  passa,  au  xii*  siècle, 
aux  archevêques  de  Lyon  qui  l'inféodèrent  aux  sires 
de  Beaujeu.  La  suzeraineté  de  cette  terre  arriva, 
sans  doute  en  i355,  aux  comtes  de  Savoie; 
Charles  III,  duc  de  Savoie,  l'érigea  eu  baronnie, 
versiSio,  et  l'unit  au  comté  de  Pont-de-Vaux, 
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on  fayeur  de  I^aurenl  de  Gorrevod.  L'archevêque 
(".amille  de  Neuville  de  Vilieroy  acquit  la  seigneurie 
de  Monlanay  en  i63i,  et  la  fit  annexer  à  son 
marquisat  de  Neuville,  dont  elle  faisait  encore 
partie  6111789. —  Caêirum  de  Montaneyt,  ia56 
(Guigue,  Docum.  de  Dombes,  p.  i36).  —  Ba- 
ronia  Montanesii,  i599  (Gniciienon,  Bresse  et 
Bugey,  pr. ,  p.  1 3o  ).  —  Ln  seijpieurie  (h  Mon- 
laney  en  Bresse,  166a  (Guiclienon,  Hist.  de 
Dombes,  t.  I,  p.  5i). 

A  l'époque  intermédiaire,  Montanay  était  une 
municipalité  du  canton  et  district  de  Trévoux.  . 
MoNT.iNET,  11.,  c°°  de  Perrex.  —  Montaney»,  1187 
(Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  9).  —  In 
paiTOchia  de  Pères,  apud  Monlaneis,  1228  (arch. 
du  Rhône,  titres  de  Laiimusse,  chap.  11,  n°  2). — 
Monlaneyt,  ihoS  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  558, 
1°  272  v°).  —  Montaney,  i443  (arch.  de  l'Ain, 
H  793,  f°  644  r°).  —  Montanay,  1670  (enquête 
Bouchu). 

Le  hameau  de  Montaney  formait,  au  xv*  siècle, 
un  fief  du  bailliage  de  Bresse. 
MoNTANiÈRE  (La),  anc.  fief,  c"  de  Moniluel. 

Ce  petit  fief  fut  uni ,  en  1692  ,  au  marquisat  de 
Neuville-sur-Saone. 
MoNTANGE,  c"*  du  c°°  de  Châtillon-de-Michailio. 
—  De  Montangio,  1299-1869  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  10455,  f°  84  V).  "—  Montange,  1670 
(enquête  Bouchu).  —  Montanges,  i85o,  1876 
(Ann.  de  l'Ain). 

Avant  la  Révolution,  Montange  était  une  com- 
munauté du  bailliage  et  élection  de  Belley,  de  la 
subdélégalion  et  mandement  de  Nanlua. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Genève,  ar- 
chiprètré  de  Champfromier,  était  sous  le  vocable 
de  saint  André;  le  prieur  de  Nanlua  présentait  à 
la  cure. —  Cura  de  Montangio;  i344  env.  (Fouillé 
du  dioc.  de  Genève).  —  De  Montangio,  Geben- 
nensis  diocesii,  1889  (arch.  de  l'Ain,  H  53). 

Montange  était  une  dépendance  de  la  Terre  de 
Nantua  et  ressortissait  à  la  justice  du  prieur  de 
celle  ville,  mais  la  garde  en  appartenait,  au  xiï°  siè- 
cle, aux  sires  de  Thoire-Villars.  —  Hoinmagium 
Humberti  de  Montangio,  1299-1869  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  io455,  f°  1  v").  —  Cattellanus  Moii- 
tangii,  1829  (arch.  de  l'Ain,  H  53). 

A   l'époque  intermédiaire,  Montange  était  une 

municipalité  du  canton  de  Chàlillon-de-Michaille, 

district  de  Nantua. 

MoNTANiÈBE  (La),  f.  et  anc.  fief,  c"  de  Montluel. 

MosTANiÈRE   (La),  écart,   c°*  de   Saint- Martin-le- 

Châtcl.   —   La    Montannière ,  paroisse  de  Saint- 


Martin -le- Cliâtel,  l'/CiS  (arch.  de  l'Ain,  H  899, 
f  80  r°). 

MoNTANiKREs  (Lbs),  lieu  dit,  c"'  de  Coligny.  — 
Loco  dicto  en  les  Montanires,  i495  (exlentes  de 
Bocarnoz,  f°  5  r°). 

MoNTApiAN,  h.  et  m'",  c'"  de  .Saint -Etienne -du- 
Bois. 

MosTAPLAN,  écart,  c"*  de  Saint -Jean-sur- Veyle. 

MoNTAREiRES,  loc.  disp. ,  c°'  de  Chàtenay.  —  In  par- 
rochia  de  Chastaneis .  .  .  mansus  dictas  li  Monta- 
reire»  viilgariter,  vel  alio  nnmine  de  Fonlanis,  1249 
(Guigue,  Docum.  de  Dombes,  p.  128). 

MoNTABiEDx ,  f. ,  c°"  de  Saint-Germain-svu"-Renon. 

MoNTARriER,  h.,  chat,  et  anc.  fief,  c°"  de  Virignin. 
Dans  l'ordre  féodal,  Monlarlier  était  une  sei- 
gneurie, eu  toute  justice,  du  bailliage  de  Belley. 

—  Monlarfier,  au  ressort  de  Belley,  i586  (Gui- 
chenon, Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  58). 

MoNTARNOL,  loc.  disp. ,  à  on  pn'S  Bourg.  —  Grangiade 
Montarnol,  1 3  4 1  (Brossard,  Cartul.  de  Bourg ,  p.  34). 

MoNTARQUis,  écart,  c"  d'Echallon. 

MoNTATiN,  h.,  c""  de  Cras-sur-Reyssouze.  —  Mon- 
tatin,  parrochie  de  Cra,  i468  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  586,  fiig  r"). 

MoNTATBAv,  h.,  c°'  d'Ars. 

AIoNTAUBAN,  lieu  dit,  c°'  d'Ambérieu-en-Bugey. 

MoNT-ADx-CnosAZ  (Le),  anc.  mas,  c°'  de  Replonges, 

—  Mansus  de  Monte  ez  Crotaz,  i344  (arcb.  de 
la  Côte-d'Or,  B  502,  f38  r»). 

Montbaubon  ,  loc.  dét. ,  c""  de  Saint-Didier-d'Aussiat. 

—  De  Monbarbon,  i85g  (arch.  de  l'Ain,  H  862, 
f°  4o  r").  —  Monibarbnn,  i4oi  (ibid.,  B  564,  3). 

—  De  Montebarbone ,  i4io  env.  (terrier  de  Saint- 
Martin,  f°  79  v"). —  Monbarbon ,  parrochie  Sancti 
Desiderii  Auciaci ,  1496  (arch.  de  l'Ain,  H  856, 
f  4io  r°).  —  Mominrion,  1496  {ibid.,  f  4ao  r"). 

Mont-Bardon  (Le),  mont.,  c°'  de  Vieu-d'Izenave.  — 
Ad  Monlem  Bardonem,  1116  (Gall.  christ.,  t.  XV, 
iiistr. ,  c.  3o6). 

MoNTBÈGUE,  h.,  c°'  de  Druillat.  —  Pieros  de  Mont- 
beggo,  i34i  env.  (terrier  du  Temple  de  Mollis- 
sole.  f°  35  v°).  —  Vers  Montbego,  t84i  env. 
{ibid.,  f°  26  ï").  —  Apud  Montbegoz,  t436 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  696,  f°  a42  r°).  — 
Montbegos,  xTiii"  s.  (Cassini). 

Montbelaï,  lieu  dit,  c""  de  Grièges. 

*Mont-Bei,lat,  anc.  nom  de  montagne,  c"'  de  Vieu- 
d'izenave.  —  De  Monte  bellnlo,  1809  (arch.  de 
l'Ain,  H  53). 

Most-Beli.iard  anc.  lieu  dit.  c"'  do  Passin.  —  En 
Mont  BeUiarl,  i345  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B 
775,  f  102  r°). 


DÉPARTEMENT  DE  L'AIN. 


269 


Mont-Bérard,  écart,  c"  do  Saint-Étienne-sur-Reys- 
souze. 

Mont-Bernard,  loc.  délr. ,  à  ou  près  Romans.  — 
Montem  Bentardi  vitlulam  ,917  (Recueil  des  chartes 
de  Cluny,  t.  I,  n°  3o5). 

Mont-Bernon  (Le),  mont.,  c"'  de  Vieu-d'Izenave.  — 
De  Monte  Bernon,  laaS  env.  (arcli.  de  l'Ain, 
H  .359). 

MoNTBEBNOM  ,  f. ,  c°*  de  Clialamonl. 

Monlbernon  était  un  petit  fief,  sans  justice,  de 
la  mouvance  des  sires  de  Beaujeu,  seigneurs  de 
Dombes  :  il  consistait  en  un  domaine  rural.  — 
Le  sieur  de  Montbernon ,  1567  (Bibl.  Dumb. ,  t.  1, 
p.  483). 

Mom-Bertau,  lieu  dit,  c"  de  Feillens.  —  En 
Miinberlnn,  iSaS  env.  (terrier  de  Bàgé,  f°  i5). 

Most-Berthod,  anc.  fief,  sans  justice,  c"'  de  Saint- 
Paul -de- Varax. 

Mont-Berthod,  anc.  fief,  c°'  de  ViUereversure.  — 
MiiiU-Birthaud,  chat,  ruiné,  xviii"  s.  (Cassini). 
Montberthod  était  une  seigneurie,  en  toute 
justice  et  avec  chàti'au-fort ,  de  l'ancien  fief  des 
sires  de  Coligny,  de  qui  elle  passa,  vers  1280,  aux 
sires  de  la  Tour-du-Piu,puis,  en  19 80, aux  comtes 
do  Savoie;  cette  lerre  fut  acquise,  en  i()65,  par 
Barthélémy  Gueston  qui  la  fit  unir  à  son  comté 
de  (ihiileauvieux. 

Most-Uerihoii)  ,  anc.  fief,  c"'  de  Lent. 

Mo.nt-Behthood.  h.,  c'"  de  Savigneux.  —  Montber- 
tolt,  1)00  env.  (Recueil  des  chartes  de  (;iuny, 
t.  V,  n"  3789).  —  De  Monte  Bertnidn,  iio3- 
iio4  (16"/.,  t.  V,  d'  38a i).  —  De  Monte  Bertol, 
11/19-1156  {ibid.,  t.  V,  n"  4t43). —  Apud  Mon- 
tem Berloldi,  1 1A9-1 156  (iii(/.). —  Montberlot, 
laai  (Gnichenon,  Dombes,  t.  I,  p.  97,  note  9). 

—  Montbertoul,  1996  (Bibl.  Dumb.,  t.  Il,  p.  86). 
Domu»  Monti»  Berthoudi,  laOo  (Arch.  nat. , 
P  1891,  c.  539).  —  In  campn  monliê  Berthodi, 
l'i-ilt  (terrier  de  Pcyzieux).  —  Kcdetin  Montas 
Bertoudi,  i35o   env.  (pouillé  de  Lyon,  f"  19  r"). 

—  Monbei-loud,    i4i4  (arch.  de   l'Ain,  E  435). 

—  MonftcrtAo*/,  i65o(Guichenon,  Bresse,  p.76). 

—  Muntbertod,  1671  (Bénéficia  dioc.  lugd. , 
p.  953). 

En  1789,  Montberlhoud  était  un  village  de  la 
paroisse  de  Savigneux,  principauté  de  Dombes, 
sénéchaussée  et  suhdélégation  de  Trévoux,  chà- 
tcllenic  d'Amhérieux. 

Il  y  avait,  anciennement,  à  Montberthoud ,  une 
église  paroissiale,  sous  le  vocable  de  sainte  Cathe- 
rine. —  Eccletia  de  Monte  Bertoldi,  iiAp-iiâfJ 
(Recueil  des  chartes  de  Cluny,  t.  V,  n*  4i43).  — 


Ecclesia  quae  dicilur  Montis  Berthodi  prope  Lug- 
dunum,  1987  (Bibl.  Sebns.,  p.  109).  —  Cm-atus 
Montitbertodi ,  iSaô  env.  (pouillé  nis.  de  Lvon. 
P-  8). 

Les  religieux  de  Cluny  possédaient  dans  ce  vil- 
lage un  important  doyenné,  sous  la  sauvegarde 
des  sires  de  Beaujeu,  qui  s'emparèrent  de  la  jus- 
lice  haute  et  moyenne,  ne  laissant  aux  abbés  de 
(jluny  que  la  basse  justice.  —  Prior  de  Monte  Ber- 
loldi, 1096  (Recueil  des  chartes  de  Chmy,  t.  V, 
n"  3708).  —  Decania  de  Monte  Bertoldi,  iitiç)- 
11 56  (ibid.,  t.  V,  n"  4i43).  —  Domu»  de  Mont- 
bertoul, 1996  (Guigne,  Docum.  de  Dombes, 
p.  86). 

M0NTBIAT,  h.,  c°'  de  Neuville-sur-Renon.  —  Monl- 
biez,  1847  (stal.  post.). 

MoNTBLANC,  écart,  e"'  de  Villars. 

MoNTBozoL,  loc.  détr. ,  à  ou  près  Chalamont.  — 
Alius  mansu*  quem  tenet  Durandut  de  Montbozol , 
1049-1 109  (Recueil  des  chartes  de  Cluny,  t.  IV, 
n°3o3i). 

MoxTDRirsiEU,  h.,  c"  de  Contrevoz. —  Montbreytieu , 
i354  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  R  843,  P  54  r"). 

—  Montbraysieu ,  iSôg  {ibid.,  R  844,  f  61  r°). 

—  Apud  Monibrey siacum,  i38i  (ibid.,  B  845, 
f°  200  r°).  —  Monthreyiou,  i385  (ibid.).  — 
Apwl  Montembrisiacum ,  i433  (ibid.,  B  848, 
f°  7  v°).  —  Monbretieu ,  xviii'  s.  (Cassini).  — 
Montbreytieu ,  i844  (Etat-Major). 

MoNTBBiAND,  auc.  chàl.,  c"'  de  Messimy.  —  Monl- 
hrian,  1756  (Baux,  Nobil.  de  Rresse  et  Dombes, 
p.  ■)a9).  —  Montbriant,  wm'  s.  (Cassini).  — 
Château  de  Montbrillant,  i84i  (État-Major).  — 
Montbrian,  iSlf]  (stat.  post.). 

Le  château  de  Montbriand  était  le  chef-Ueii 
d'un  comté  érigé,  en  1756,  par  le  prince  de 
Dombes,  en  faveur  de  Louis  Leviste  de  Briandas. 
Ce  comté,  en  toute  justice,  comprenait  les  sei- 
gneuries de  Briandas.  Chaleins,  Ouroux,  Monl- 
demangue  et  (^havagneux,  ainsi  que  la  plus 
grande  partie  des  paroisses  de  Messimy,  Fareins 
et  Agnereins. 

MoNiBRisoN,  écart,  c°'  de  Chnilex. 

MosTBUissoN,  h.,  c"*  de  Crans. 

MosiBCRON,  h.,  c"  de  Confrançon.  —  Montbuyron, 
i344  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  R  55"!,  f  lo  r"); 
i4io  env.  (terrier  de  Saint-Martin,  f°   80  v"). 

—  Monlbouyron,  1876  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  io'i44,  !"  59  v°).  —  Montboyron,  1876  (ihid.). 
— •  Montburon,  i65o  (Gnichenon,  Bresse,  p.  77). 

En  tant  (jue  fief,  Montburon  était  une  sei- 
gneurie, avec  château- fort,  moyenne  et  basse  jus- 
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tice,  de  l'ancien  fief  des  sires  de  Bàjjé,  ressor- 
tissant au  bailliage  de  Bourf;.  —  Mnnlburon,  a 
cau*e  de  Bauge,  i536  (Giiichenon,  Bresse  et 
Bugey,  pr.,  p.  5o). 
MoNTCEAui,  c""  dn  c°"  de  Thoissey.  —  In  villa  Mon- 
cellit,  943  (Recueil  des  chartes  de  Cluny,  t.  1, 
n°  625).  —  Muacealt,  iiftg-nSô  {ibid.,  t.  V, 
n°  âi43).  —  Moncelz,  laSo  env.  (pouillé  de 
Lyon,  f°  i3  r°).  —  Monceuz,  ia85  (Polypt.  de 
Saint-Paul,  p.  67).  —  Monceauz,  1265  (arcli. 
de  la  Cote-d'Or,  B  56i,  9).  —  Moncez, 
1999-1369  (ibid.,  B  10455,  f°  8  r°).  —  Mon- 
celx,  i365  env.  (Bibl.  nat.,  lat.  ioo3i,  1°  16  v"). 

—  Monceaux,  1789  (pouillé  de  Lyon,  p.  74). 
En  1789,   Montceaux   était  une  communauté 

de  la  Principauté  deDombes,  élection  de  Bourg, 
subdélégation  et  sénéchaussée  de  Trévoux,  chà- 
tellenie  de  Montmerle. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prètré  de  Dombes,  était  sous  le  vocable  des  saints 
Jacques  et  Philippe  après  avoir  été  sous  celui  de 
la  sainte  Vierge  et  de  saint  Andéol;  le  doyen  de 
Montberthoud,  au  nom  de  l'abbé  de  (iluny,  pré- 
sentait à  la  cure.  —  Alodut  in  comitatu  Lucdu- 
nenti,  in  agro  Patiacho,  in  villa  Moncellis,  cum 
aecclesia  in  honore  heale  Dei  genitricis  Marie  cl 
Suncti  Andeoli,  943  (Recueil  des  chartes  de 
Cluny,  t.  I,  n"  626).  —  Curatus  de  Moncellis, 
1825  env.  (pouillé  ms.  du  dioc.  de  Lyon,  f°  8).  — 
Monceaux:  Patrons  du  lieu,  S.  Jaques  et  S.  Phi- 
lippe, 1O55  (visites  pastorales,  f°  38). 

En  tant  que  fief,  Montceaux  relevait  du  comté 
de  la  Bâtie. 

A  l'époque  intermédiaire,  Montceaux  était  une 
municipalité  du  canton  de  Montmerle,  district  de 
Trévoux. 

Montceaux  (Les),  c"°  de  Crottet.  —  Au  dit  Crot- 
tet,  lieu  dit  vers  la  Croix  des  Malades  ou  vers 
les  Monceaux,  1767  (arch.  de  l'Ain,  H  889, 
f°  261  v"). 

MoNTCEL  (Le),  h.,  e"'  de  Saint-Jean-sur-Reyssouze. 

—  Apud  Moncellum  Sancti  Johannis,  i4oi  (arch. 
de  la  Cole-d'Or,  B  550,  f  19  r").  —  Mvncel, 
xyiii'  s.  (Cassini).  —  Montcet ,  1847   (stat.  post.). 

Montcep,  Ioc.  disp.,  c"'  de  Miribel.  —  Nemus  de 
Moncep,  ia85  (Polypt.  de  Saint-Paul  p.  21).  — 
Vinea   de    Monte   Cpp,   12  85    (ibid.,   p.  a3). 

MoxTCEi,  c"'  du  c°"  de  Bourg.  —  Monceuz,  c.  obi. 
plur. ,  i25o  env.  (pouillé  de  Lyon,  f"  11  v°  et 
la  r°).  —  DeMoncellis,  1288  (Guichenon,  Bresse 
et  Bugey,  pr. ,  p.  io5).  —  Monceaitz,  i35o  env. 
(pouillé  de  Lyon,  f°  11   r").  —  Montées,   1 436 


(Brossard,  Cartul.  de  Bourg,  p.  288).  —  Monces, 
i443  (arch.  de  l'Ain,  H  798,  f°  605  r").  —  Mon- 
celx,  i4'i3  (ibid.,  f°  080  r").  —  Montcel,  1789 
(|)ouillc  de  Lyon,  p.  i55).  —  Montcet,  an  x 
(Ann.  de  l'Ain);  1876  (ibid.). 

Avant  1790,  Montcet  était  une  communauté 
du  bailliage,  élection,  subdélégation  et  mandc- 
menl  de  Bourg. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prétré  de  Bourg,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Martin;  le  droit  de  collation  à  la  cure  appartint 
aux  anhevêqiies  de  Lyon  jusqu'en  1186  qu'il  lut 
donné,  par  l'archevêque  Pierre  1",  aux  religieux 
de  Tournas.  —  Curatus  de  Moncellis,  1826  env. 
(pouillé  ms.  de  Lyon,  f  7).  —  Parroisse  de 
Moncel ,  i563  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  10449, 
f  a45  v"). 

Montcet  dépendait  originairement  de  la  sirerie 
de  Bàgé;  au  wiii"  siècle,  le  clocher  et  partie  de 
la  paroisse  relevaient  de  la  batonnie  d'Hauvel ,  le 
reste  relevait  du  roi. 

A  l'époque  intermédiaire,  Montcet  était  une 
municipalité  du  canton  et  district  de  Cbàtillon- 
les-Donibf,s.  La  réorganisation  de  l'an  tiii  main- 
tint Monicet  dans  ce  même  canton.  Sous  la  Restau- 
ration, Montcet  fut  uni  au  canton  de  Bourg. 

MoNTCEi,  h.,  c°'  do  Béreyziat.  —  In  moncelto  de  tle- 
n«ie,  ia48  (ai-cli.  du  Rhône,  titres  de  Laumusse, 
Épaisse,  chap.  i,  n°  0).  —  De  Moncello,  i306 
(arch.  do  la  Côte-d'Or,  B  553,  f  64  r").  —  Mon- 
cellum Bereysiaci,  i4oi  (ibid.,  B  557,  f°i52  r"). 
—  Le  Moncel  de  Bereysia,  i636  (arch.  de  l'Ain. 
H  863,  f°  3o6  v").  —  Moncel,  xviii'  s.  (Cas- 
sini). 

Le  Montcel-de-Bereyziat  était  un  arrière-fief  de 
Bàgé. 

MoNTcÉTT,  h.,  c"°  de  Marboz. 

*Mont-Chantiiison  ,  anc.  lieu  dit ,  c'"  de  Dagneux.  — 
Mont  Chantuisum,  1385  (Polypt.  de  Saint-Paul 
de  Lyon ,  p.  1 1 4  ). 

Mont-Charret,  domaine  rural ,  c°'  de  Saint-Julien- 
sur-Reyssouze.  —  Domaine  de  Saint  Juillien  ap- 
pelle du  Chanay  ou  Montcharrel ,  1745  (titres  de 
la  famille  Philipon).  —  Im  chairière  tendante  de 
Saint  Juillien  a  Montcharrat,  1745  [ibid.). 

Mont-Chabvet  (Le),  mont.,  c""  d'AmWrieu-en- 
Bugey  et  de  Saint-Rambert. 

Mont-Charvet  (Le),  mont.,  c"*  de  Drom. 

Mont-Chàtel,  Ioc.  détr. ,  à  ou  près  Dagneux.  —  De 
Monte  Castello,  1285  (Polypt.  de  Saint-Paul  de 
Lyon,  p.  11 4).  - —  Montchatel ,  xiv"  s.  (Bibl. 
Dumb.,  t.  I,  p.  i83). 
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Mo^t-Gbeiiillat  (Le),  h.,  c"°  de  Lescheroux. 

MoscHO,  loc.  disp. ,  r"'  d'Ars.  —  A  An,  au  lieu  ap- 
pelé Moncko,  xviii'  s.  (Aiibret,  Mémoires,  t.  II, 
p.  3o). 

MoKTAiiniKODX,  h.,  c"  de  Marsounas. 

MoïTCLiiR,  h.,  c"*  de  Foissiat.  —  Monder,  i563 
(arch.  de  l'Ain,  H  gaa,  f°  4oa  v"). 

MoNTcoi!»,  h.,  c°'   de  Perrex. 

MoHTCOUMi,  anc.  fief  sans  justice,  c""  de  Cliala- 
mont. 

MoxTCOBXET,  ano.  cliiUeau-fort,  situé  près  des  Ney- 
rolles  et  du  fiof  des  prieurs  de  Nantua.  —  Mont- 
(jiirnil,  iiv"  s.  (Guigue,  Topof^.,  p.  247). 

MoxTCORNET  (Le),  ruiss.  ain.  du  lac  de  Nantua. 

MoxTCBoissAST,  f.  et  anc.  fief,  c°'  de  Villars. 

MoNTCioziER ,  h.,  c"  de  Doinmartin.  —  Vertus  Mon- 
tent Croterii,  isaS  (arcli.  du  Rhône,  titres  de 
Laumusse).  —  Moncrotier,  pairnchie  Dompni  Mar- 
tini, i439  (arch.  de  l'Ain,  H  79a,  f°  608).  — 
Moncrotier,  parrochie  Sancti  Sulpicii,  lAgi  {ibid., 
H  797,  rSigr"). 

Mokts-d'Ai!»  (Les),  mont.  —  Voir  Mondain. 

.Mokt-b'Ais,  h.,  c"*  de  Saint-Martin-du-Fresne. 

Moki-de-Langes,  h.,  c"  de  Torcieu.  —  De  Monte 
Lanfriarum,  ligb  (arch.  de  la  Côle-d'Or,  B  893, 
f°  i3  r°).  —  Montdelange,xiui'  s.  (Cassini). 

MoM-DE-CoBox  (Le),  montagne,  c°*  de  Belley.  — 
Lique  iid  la  houcheur  del  mont  de  Coron,  i36i 
(Gall.  christ.,  t.  XV,  instr. ,  r.  397). 

MosT-DE-Li-CiupELLE  (Le),  anc.  lieu  dit,  c"'  de 
Saint-Martin-du-Monl.  —  Detoz  lo  buec  del  Mont 
de  la  Chapetla,  i34i  env.  (terrier  du  Temple  de 
Mollissole,  f*  ai  v'). 

Moxt-be-la-Chaui  (Le),  mont.,  c"  d'Arbent. 

.\1o5t-de-la-Racoise,  mont.,  c"  de  Corveissial. 

Most-de-la-Rousse,  mont,  sur  le»  confins  des  c°"  de 
Meillonnas  et  de  Simandre. 

Mo>T-»t-MABNA!«D,  mont. ,  r""  de  Cliarli. 

MoMTD^sERT,  h.,  c"  de  Curciat-Dongalon.  —  Apud 
Montem  Deterium,  parrochie  Curciaci,  liSg  (arch. 
de   la   Côte-d'Or,  B    738,  f"  5o8  r"). 

MoNTDÉsEKT,  h. ,  c°"  de  Villemolier. 

MoKTDiDiEB,  h.  ot  anc.  fief,  c°'  di'  Monlracol.  — 
Im  terre  de  Montdidier  en  Hretse,  i6(J5  (Ma- 
sures de  l'Ile  Barbe,  t.  Il,  p.  48i). 

*Moi«t-d'Ob,    anc.    mas,  c°*  de   Loves.    ■ — •    Mantnt 
dictut  de  Monte  Aureo,  1371  (Bibl.  Damb.,  t.  Il, 
p.  176). 
Montée  (La),  écart,  c**  de  Reyssonze. 
Mc.iTÉE  (La),  11.,  c°*  de  Tossial. 
.MaNTÉfATTï,  h.,  c"  de  Sainl-Jean-sur-Reyssouze. 
.MoNTEiL,  loc.  disp.,  c"  d'Ambérieu-en-Bugev.  — 


Uonteil,  i344  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  870, 
f  ii3  r°).  —  Montel,  liaa  {ibid.,  B  875, 
f  937  r°).  —  Montil,  i/iaa  (ibid.,  f  «58  r°). 
MoNTEii  (Le),  loc.  disp.,  c°'  de  Beynost.  —  Kec- 
cheria  del  Monteil ,  ta85  (Polypt.  de  Sainl-Paut 
de  Lyon,  p.  37). 
MoNTEiLLER  (Le),    h.,   c°*   de    Dompierre-de-(;iiala- 

mont. —  Montelier,  18^7  (stat.  post.). 
Mo!(telliei\(Le),c°*  du  c""  de  Meximieux.  —  Montel- 
ier, 1399-1369  (arch.  de  la  CAle-d'Or,  B  io4.55, 
f°  19  r°).  —  Montellier,  laai  (Guigue,  Docum. 
de  Dombes,  p.  8a).  —  Montelier,  iaa6  (Gui- 
chenon,  Brcsso  et  Bugey,  pr. ,  p.  aSo).  —  Mon- 
teillier,  u64  (areh.  de  l'Ain,  H  389).  —  Ver.ms 
loz  Montellier,  1876  (arrh.  île  la  Cole-d'Or,  B  687, 
f  67  r").  —  Apud  Montislierum ,  iSao  (arch. 
du  Rhône,  titres  de  Poleteins). —  Le  Montiller, 
xïiii'  8.  (Aubrel,  Mémoires,  t.  H,  p.  aoa). 

En  1789,  le  Montellier  était  une  communauté 
du  pays  de  Brosse,  bailliage  et  élection  de  Bourg, 
subdélégation  de  Trévoux,  mandement  de  Vil- 
lars. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prétré  de  Chalamont,  était  sous  le  vocable  de 
sainte  Madeleine;  les  archevêques  de  Lyon  nom- 
mèrent à  la  cure  jusqu'en  i3o.^  qu'ils  cédèrent  ce 
droit  au  chapitre  de  Saint-Nizier  de  Lvon.  —  Ec- 
cletia  de  Montellier,  laSo  env.  (pouillé  du  dioc. 
de  Lyon,  f  1  o  v").  —  Le  Montellier  :  Eglise  pnr- 
rochiale,  Sainct  Ijourent,  161 3  (visites  pastorales, 
f  8a  v"). 

Dans  l'ordre  féodal,  le  Montellier  était  une 
seigneurie,  en  toute  justice,  avec  poype  et  châ- 
teau-fort,  de  la  mouvance  des  sires  de  Thoirc- 
Villars;  celte  terre  fut  érigée  en  marquisat, 
en  i.')83,  par  le  duc  de  Savoie,  Charles-Em- 
manuel. —  Hermondut  de  Montelier,  1187  (Bibl. 
Sebiis.,  p.  361).  —  Castr^im  del  Montelier,  1399- 
i369  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io455,  f"  67  v»). 
—  La  tegniorie  de  Monteillier,  1399-1369  (ibid., 
rior"). 

A  l'époque  intermédiaire,  le  .Montellier  était 
tme  municipalité  du  canton  de  Meximieux,  dis- 
trict de  Muntluel. 
MoNTKLtiER  (Le),  écart,  c"°  de  Chevroux. 
MoNTBPix,  h.,  c°*  de  Bàgé-la- Ville.  —  Magnut  et 
parvus  maneiu  de  Mont  Espin,  1378  (arch.  du 
Rhône,  titres  de  Laumusse,  chap.  11,  n°  31).  — 
Montepin,  j344  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  55a, 
f  9  r°).  —  Montespin,  i536  (Guichenon,  Bresse 
et  Bugey,  pr. ,  p.  42). 

En  tant  que  fief,  Montepin  était  une  seigneurie. 
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avec  maison  forte,  relevant  des  commandeurs  de 
l.aumiisso. 

MoNTBBNOD  (Lk),  ruiss.  alll.  de  la  Veyie. 

Mo.nTEnNosT,  anc.  fief,  c°*  de  Saint-Étienne-sur-Cha- 
laronne.  —  P.  d'Oticeu,  alias  de  Monternout,  i432 
(arch.  de  la  Côle-d'Or,  B  270  bis,  f°  6).  — 
Domus  fortis  de  Montet-nod,  là '17  (arch.  de  la 
Côle-d'Or,  B  io'i3.3,  p.  9).  —  Le  fief  de  Montei- 
nosl,  1789  (Almanacli  de  Lyon). 

MoxTERNoz,  h.,  c°°  de  Péronnas. 

MoNTEBNOZ,  h.,  c*  de  Servas.  —  Paroisses  de  Pe- 
ronai  et  Servat  :  au  mas  de  Monternod,  1784  (les 
Feuillées ,  carte  1 0  ). 

MoNi-EscBAnToN,  anc.  fief,  c"'  de  Rignieux-le-Franc. 

—  Aient  Escherlon,  laSi  (Blbl.  Dumb.,  t.  1, 
p.  189).  —  Mont  Eschalton,  1283  (ibid.,  t.  II, 
[>.  a  18).  —  Res  féodales  quas  leiiet  infeodum  Bar- 
tholomeus  de  Mont  Eschartoii,  in  pnrrocliia  de 
Sam  Mail,  laSô  (Guigue,  Docum.  de  Dombes, 
p.  s3i). 

MoNTEssiBT  (Le),  ruiss.  afil.  du  Menthon. 

MoNTESSUï,  f.,  c"'  de  Chalamont.  —  Super  quodam 
pralo  vocato  de  Montusstiit,  silo  in  praei-ia  Calo- 
montis,  ihiS  (arch.  de  l'Ain,  H  lài). 

MoNTESSiJY,  h.,  c"°  de  Chàtillon-sur-Chalaronne. 

MotiTESsiï,  lieu  dit,  c°°  de  Curlafond.  —  Loco  dicto 
en  Montesuit,  ligo  (terrier  des  Ghabeu,  f  67). 

MoNTESSDT,  h.,  c°°  de  Dommartin. 

MoKTEsscT,  écart,  c"'  de  Mizérieux. 

5IoNTE3suT,  écart,  c°*  de  jMontluel. 

MoNTEssoï,   écart,   c"'   de   Sulignat. 

MoNTET  (Le),  h.,  c"°  de  Cormoz.  —  Le  Monteys, 
i/u6  (arch.  de  la  Cole-d'Or,  B  718,  table).  — 
Les  Monteis,  parrochie  de  Cormo,  ilSg  {ibid., 
B  722,  f  429  r"). 

MoNTET  (Le),  h.,  c°'  de  Marboz. 

MoNTET  (Le),  h.,  c""  de  Montluel.  —  P.  del'Montel, 
i25o  (Carlul.  lyonnais,  t.  1,  n°  i5o).  —  Mansus 
et  homines  del  Moiitel,  i3i.'i  (Guigue,  Docura.  de 
Dombes,  p.  291). 

MoNTKT  (Le),  h.,  c"°  de  Sainl-Didier-d'Aussiat.  — 
Du  Montet,  parrochie  Sancti  Detiderii  d'Oucia, 
l'iio  env.   (terrier  de  Saint -Martin ,  f°  80  r"). 

—  Au  Montel,  1763  (arch.  de  l'Ain,  H  899, 
f  307  r»). 

MoNTEi  (Le),  écart,  c"  de  Tossiat.  —  J.  du  Monteil, 
i/i36  (arch.  de  la  Cole-d'Or,  B  (igG,  f°  372  r°). 

MoNTEZiN,  écart,  c"  d'Illiat. 

Montezan  était  un  fief  de  Dombes  en  toute  jus- 
lice,  démembré,  au  xvi'  siècle,  de  la  seigneurie 
de  Pionneins. 

MoNTFiLCON,  ioc.    disp.,  c""   de  Chanay.   —   Apud 


Monlemfalconem ,   i/i55   (arch.   de  la   Côle-d'Or, 
B  908,  f°  3ii  r°). 

MoNTFALCo»,  h.,  c"  de  Mézérial.  —  De  Monte  Fal- 
conit,  t28i(Guigue,  Docum.  de  Dombes,  p.  219). 
—  Monfalcon,  i325  env.  (pouillé  ms.  de  Lyon, 
f°  7).  —  Monlfalcon,  i35o  env.  (pouillé  de  Lyon, 
f°  1 1  r°).  —  Domus  de  Montefalcone ,  lig.î  (Gui- 
chenon,  Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  igi). 

En  1789,  Montfalcon  était  une  communauté  du 
pays  de  Bresse,  bailliage,  élection,  subdélégation 
et  mandement  de  Bourg. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prètré  de  Sandrans,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Ililaire,  après  avoir  été  sous  celui  de  saint  Sa- 
turnin; le  chapitre  de  Saint-Vincent  de  Màcou 
présentait  à  la  cure.  —  Ecclesia  de  Montefalconis , 
ia5o  env.  (pouillé  du  dioc.  de  Lyon,  f °  1 1  v°). 
Dans  l'ordre  féodal,  Alonlfalcon  était  une  sei- 
gneurie, en  toute  justice  et  avec  château,  de  l'an- 
cien fief  des  sires  de  Bâgé;  cette  terre  fut  érigée 
en  baronnie,  à  la  fin  du  x?i°  siècle;  ses  dépen- 
dances étaient  Monlfalcon  et  partie  de  Mézérial. 
• —  Vilelmus,  miles  de  Monte  Falconis,  11  35  env. 
(arch.  de  l'Ain,  H  4oo). 

A  l'époque  intermédiaire,  Monlfalcon  était  une 
municipalité  du  canton  et  district  de  Châtillon- 
les-Domhes. 

Montfalcon,  mont.,  c"°  de  Souclin.  —  Summilas 
Montis  Falcon,  1220  (arch.  de  l'Ain,  H  807).  — 
Crisla  de  Monte  Falcon,  1275  [ibid.,  H  aaa). 

MoNTFALCONNET,  11.,  c"°  de  Polliat.  —  De  Montefalcn- 
neti,  ia88  (arch.  du  Rhône,  titres  de  Laumusse, 
Saint-Martin,  chap.  1).  —  De Montefalconeto ,  i.5oi 
(ibid.,  Saint-Jean,  arm.  Lévy,  vol.  bs,  n°  3, 
f°  3  v°).  —  Monfalconnet,  1667  (BiU.  Dumb., 
t.  l,p.  /181). 

En  1789,  Montfalconnel  était  un  village  de  la 
paroisse  de  Polliat.  —  De  Montefalconeto,  parro- 
chie de  Poilliaco,  ia86  (arch.  du  Rhône,  titres  de 
Laumusse,  Saint-Martin,  chap.  11,  n"  /i). 

Dans  l'ordre  féodal,  c'était  une  seigneurie,  en 
toute  justice  et  avec  château-fort,  possédée  dès  la 
première  moitié  du  xiii°  siècle,  sous  l'hommage 
des  sires  de  Bàgé,  par  des  gentilshommes  de  même 
nom  et  armes;  cette  terre  fut  érigée  en  baronnie, 
au  XV*  siècle,  par  Charles,  duc  de  Savoie;  les  dé- 
pendances étaient  Montfalconnel  et  partie  de  Con- 
françon.  —  Mavgarita  de  Monte  Falconelo,  1370 
(Gartul.  lyonnais,  t.  Il,  n°  08 1). 

MoNTFARGET,  f. ,  c°'  de  Sainl-Éloî. 

Mo.MFAvBEï,  f.,  c°°  de  Saint-Nizier-ie-Désert.  — 
Monasterium  Montis  Fabritii,  11 58  (Guigue,  Do- 
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ciim.  de  Dombes ,  p.  62),  —  Mont/avreis ,  1281 
(Bibl.  Diimb.,  t.  I,  p.  189).  —  Pi-inr  âi>  Monfa- 
vreys,  i35o  env.  (pouillé  du  dioc.  de  Lyon, 
(°  11  v°).  —  Eccletia  de  Montfam-ey,  1687  {ibid., 
Piar"). 

Cette  loralité  a  donné  son  nom  à  un  très  ancien 
prieuré  de  i'ordre  de  Saint -Benoit  qui  fut  con- 
firmé, en  1116,  à  l'abbaye  de  la  Cliaise-Dieu ,  par 
Gauceran,  archevêque  de  Lyon;  di'S  abbés  de  la 
Chaise-Dieu,  ce  prieuré  passa  aux  abbés  d'Am- 
bronay,  puis  à  l'Kglisc  de  Lyon;  au  ivii'  siècle,  il 
rion  restait  plus  que  des  ruines.  Le  village  de 
Monlfavrey  était,  au  xiii'  siècle,  sous  la  garde 
des  seigneurs  de  (Jhalamont.  Les  sires  de  Beaujeu 
et  ceux  de  Villars  se  disputèrent,  au  commence- 
ment du  siècle  suivant,  la  seigneurie  du  prieuré 
et  du  village  qui  finit  par  rester  aux  premiers  à 
condition  (|u'ils  ne  b.itiraient  aucune  forteresse 
à  Montfavrey. 

L'église  du  prieuré  de  Montfavrey  était  dédiée 
à  saint  Clair;  au  xviii'  siècle,  ce  n'était  plus  qu'une 
chapelle  rurale. 

MoRT-FtE  (Le),  lieu  dit,  c"  de  Mornay. 

MoyTFEiiKiHD,  anc.  m"°  forte,  c°"  de  Lagnieu. 

MoNTEEnBANO,  anc.  fief,  c"*  de  Saint-Maurice-de- 
Goiirdans.  —  De  Monte  Ferraudi,  i/loo  env.  (Bibl. 
Dumb.,  t.  II,  p.  70). 

MiiNTrEDRiND ,  Village  et  m'°,  c°"  de  Tordeu.  —  Mont 
Ferrant,  1260  (arcb.  de  l'Ain,  H  371).  —  De 
Monte  Ferrando,  ia88  (Guigue,  Uocum.  de 
Dombes,  p.  9  35). —  Mont/errant,  1  SU  (arcb.  de 
la  Côte-d'Or,  B  870,  f  9  v").  —  De  Monte/er- 
ramlo,  i385  {ibid.,  B  871,  ('  8  r').       « 

En  tant  que  fief,  Montferrand  était  une  sei- 
gneurie, en  toute  jusiice  et  avec  chileau-fort,  pos- 
sédée, dès  la  fin  du  xii"  siècle,  par  des  genlils- 
liomnies  qui  en  portaient  le  nom,  sous  l'hommage 
des  abbés  de  Saint-Rauibert,  puis  des  comtes  de 
Savoie.  —  Berlio  de  Monte  Ferrant,  mile»,  laaS 
(arch.  de  l'Ain,  H  807).  —  Le  fief  de  Montfer- 
rand, a  cau^e  de  S.  Rambert,  i536  (Giiichenon, 
Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  59).  —  La  maiton  forte 
de  Montferrand  en  Reugeift,  1 563  (arch.  de  la 
Côle-d'Or,  B.o/i53,  f°  191  1"). 

Mcint-Febrat,  h.,  c'"  de  Saint-Jean-sur-Reyssouze. 

Mo>TriiiET,  écart,  c'"  de  Mollon. 

M<i>t-Flbçrï,  anc.  rente  noble,  c"  de  Péronnas. 

MoKT-FoLLET,  h.,  c"  de  Villemolier. 

MoNipoBT,  f.  et  tour  en  ruines,  c~  de  Cuisiat.  — 
De  Monte  Forti,  1/193  (pouillé  de  Lyou,  f  i3  r°). 
—  Montfort,  i536  (Guichcuon,  Bresse  et  Bugey, 
pr.,  p.  4i). 


Eu  J789,  Montfort  était  un  village  de  la  pa- 
roisse de  Cuisiat.  Ce  village  était  le  siège  d'un 
ancien  prieure  dédié  à  Notre-Dame  et  dépendant 
du  monastère  de  Gigny.  L'église  de  ce  prieuré 
était  la  mère  église  de  celle  de  Cuisiat;  au  wii'  siè- 
cle, ce  n'était  plus  qu'une  chapelle  rurale.  —  [Ec- 
cleiia]  Mont  Forlit , prioratus ,  laSo  env.  (pouillé 
de  Lyon,  f°  13  v°).  —  Prior  de  Monteforti,  1687 
(ibid.,l°  16  v°). 

En  tant  que  fief,  Montfort  dépendait  originai- 
rement de  la  seigneurie  de  Revermonl  ;  au  xviii"  siè- 
cle, c'était  une  seigneurie  du  bailliage  de  Bourg. 
—  lUtgo  de  Montfort,  1273  (Guichenon,  Bresse 
et  Bugey.  pr. ,  p.  ao). 

MoîiTFniSE,  f. ,  c"  de  Pirajoui.  —  Monfraize,  xvni's. 
(Cassini). 

MoKTERisE,  b.,  c"'  de  Saint-Elienne-du-Bois.  — •  Mont- 
frnm,  xviii'  s.  (Cassini). 

Mo^TCEFFON,  anc.  fief,  c°'  de  Ccrdon.  —  La  maison 
de  Mongeffon,  177a  (titres  de  la  famille  Bonnet). 

MoNTGELAS,  loc.  disp. ,  c""  de  Chalamont.  — •  De 
Monte  Gela,  1367  (Guigue,  Docum.  de  Dombes. 
p.  lao).  —  Mantut  de  Montgela,  138a  (BibL 
Dumb.,  t.  1,  p.  199).  —  Montgela»,  iviu'  s. 
(Aubrel,  Mémoires,  t.  II,  p.  a 9). 

MoNTGELï  ou  MoNTJDLLï,  montagne  de  la  chaîne  du 
Revermont  qui  a  donné  son  nom  à  un  hameau  de 
Ceyiériat.  —  Ad  ulmum  de  Mongehj,  \hi']  (Bros- 
sard,  Cartul.  de  Bourg,  p.  a 43).  —  Villagium  de 
Moiigeliei-,  parrockie  Saytiriaci,  i48a  (arch.  de 
l'Ain,  E  43.5).  —  Montjully, parroi»»e  de  Ceysiria, 
i563  (ibid.,  H  923,  f°  65  r").  —  Extat  non 
procul  ad  Monli»  Rei>er»i  radice»  Canarea,  a  Julii 
Cae»ari»  Iramitu  [qui  eo  loco  contra  Helvelio»  Gal- 
line  initiantes  ca»triimetatu»  est)  nuncapata.  Co- 
hueret  ab  nliu  latere  monti  panlo  submissiori ,  qui  ea 
de  re  Julii  Mon»  in  hodiernum  usque  diem  nomen 
relinet  (Delexiiis,  Chorégraphia  Sabaudiae).  — 
Le  village  de  Mont-Juli.  .  .  aiiui  nommé  quasi 
Mon»  Julii,  i65o  (Guichenon,  Bresse,  p.  3o).  — 
Mont  Julhj,  xviii*  s.  (Cass.).  —  Le  Mont  Juli, 
1808  (Slat.  Bossi,  p.  68).  —  Mont  July,  i843 
(État-Major). 

Le  nom  de  MontJuly  qu'on  donne  habituelle- 
ment à  ce  hameau  lui  vient  de  ce  qu'au  xvi*  siècle 
certains  érudits,  suivis  par  Guichenon,  ont  voulu 
voir  dans  Mongely  qu'ils  ont  traduit  par  Mon» 
Julii,  le  nom  du  conquérant  des  Gaules.  C'est  à 
une  illusion  du  même  ordre  qu'on  doit  le  change- 
ment de  Sézériat,  au  moyen  âge  Saisiriacum 
{^'Saxariacum) ,  en  Césii-ia  (Guichenon),  puis  en 
Ceyzérint. 

37) 
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MoNiGERBET,  11.,  c"'  dc  Bàgc-la-Ville.  —  De  Montgir- 
berto,  1096-11  ai  (Carlul.  dc  Saint-Vincent  de 
Mâcon,  n°  536).  —  De  Monlegirbert ,  1170  onv. 
(Guigue,  Docum.  de  Dombes,  p.  A  a).  —  Monlc- 
gUbert,  ïu'  s.  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr., 
p.  8).  —  De  Monlegilbertn ,  i3lili  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B55a,  f  i3  v"). 

Montgerbet  était  un  des  plus  anciens  fiefs  de 
Bàgé;  dès  le  commencement  du  \i°  siècle,  il  était, 
à  ce  titre,  possédé  par  des  gentilshommes  qui  en 
portaient  le  nom.  —  Gaucerannus  de  Monte  Gir- 
berto,  1007-1087  (Cartul.  de  Saint-Vincent  de 
Mâcon,  p.  34 1).  —  Rernaidus  de  Monte  Girberli, 
1167-118^  {ibid.,  n°  6a a).  —  Hugo  de  Monte- 
gilbert ,  domicellus  ,1379  (  Guichenon ,  Bresse  et 
Bugey,  pr.,  p.  i4). 

MoNiGEY,  h.  et  anc.  fief  dc  Bâgé,  c°"  de  Dommarlin- 
de-Larenay.  —  Mon  Jay,  iSSg  (arch.  de  l'Ain, 
H  86a,  f°  19  r").  —  Monzjay,  i366  (arch.  de  la 
Côle-d'Or,  B  553,  f  il  r°).  —  Monjay,  i306 
(ibid.).  —  /.  de  liuxi,  domintts  de  Monjay,  liii 
{ibid.,  B  72i,  f°  i5o  r°).  —  Montgey,  xviii'  s. 
(Cassini).  —  Montjay,  i8i7  (stat.  post.). 

MoNTGiKODD,  loc.  détr. ,  c""  de  Montanay.  —  In 
pan-ochia  de  Montaneys,  ad  rivum  de  Monte  Gi- 
roudi,  1 356  (Guigue,  Docum.  de  Dombes,  p.  1 38). 

MoNTOizoN,  h.,  c"'  de  Saint-Etienne-sur-Chalaronne. 

MofiTGLAïAiRE ,  m°"  is.,  c°"  de  Belley. 

MoNTGoiN,  h.  et  chat.,  c"'  de  Gamerans.  —  Villa 
Monsguidinis ,  937-963  (Cartul.  de  Saint-Vincent 
de  Màcon,  p.  59).  —  In  pago  Lugdunenai ,  in 
villa  Monlis  Gudini ,  980  cm.  (ibid.,  n°  igC). 
—  In  villa  Monte  Gudini,  qI)i  eny.  (ibid.,  n°  i88). 
• —  Montguin  en  Dombes,  i665  (Masures  de 
l'Ile-Barbe,  t.  11,  p.  i78). — •  Montgoin,  xyiii'  s. 
(Aubret,  Mémoires,  t.  II,  p.  638). 

Avant  1790,  le  village  de  Montgoin  appartenait 
presque  entièrement  à  l'église  cathédrale  de  Mâcon  ; 
ce  village  ressortissait  à  la  justice  de  Thoissey. 

MoNToniFFON,  village,  c°'  de  Nivollet-Montgriffon. — 
Montgriffon,  i65o  (Guichenon,  Bugey,  p.  71). 

Avant  la  Bévolution,  Montgriffon  était  une 
communauté  du  bailliage,  élection  cl  subdéléga- 
tion de  Belley,  mandement  de  Saint-Rambert. 

Son  église  paroissiale,  annexe  dc  celle  d'Aranc, 
diocèse  de  Lyon,  archiprètré  d'Ambronay,  était 
sous  le  vocable  de  sainte  Anne.  —  Mongriffon, 
annexe  de  Aranc,  i655  (visites  pastorales,  f°8o). 
En  tant  que  fief,  Mont^;riffon  était  une  sei- 
gneurie en  toute  justice,  de  l'ancien  fief  des  abbés 
de  Saint-Rambert.  En  1789,  cette  terre  était  une 
dépendance  de  la  baronnie  de  Chàtillon-de-Cor- 


neille,  à  la  justice  d'appel  dc  laquelle  elle  res- 
soi'tissail.  —  Le  fief  de  Montgriffon,  à  cause  de 
S.  Uamhert,  i536  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey, 
pr.,  p.  59). 

A  l'époque  intermédiaire, Montgriffon  était  une 
municipalité  du  canton  d'Aranc,  district  de  Sainl- 
IJamberl. 

MoNTGRiLLET,  écart  et  anc.  fief  avec  château,  c'"  de 
Lagnieu. 

MoNTGRiuET,  rcutc  noblc  sise  dans  la  cbàtellenie  de 
Monlluel.  —  Pour  une  rente  appelée  de  Bourg, 
alias  de  Montgrillet,  a  cause  de  Monlluel,  i536 
(Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  5i). 

MoNTGRiMODX,  h.,  c""  dc  Feillcus.  —  Montgrimont, 
1835  env.  (terrier  de  Bàgé,  fia).  —  Montgri- 
mont, lioa   (arch.  de  l'Ain,  H  928,  f°  17  r°). 

MoNTiiiEui,  c°'  du  c°"  de  Villai-s-les-Dombes.  — 
Montel,  iaa5  (arch.  de  l'Ain,  H  387).  —  Mon- 
teu,  laSi  (ibid.,  fonds  de  Portes).  —  Monteouz, 
1399-1869  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  ioi55, 
f°'  8  v°,  11  r°,  19  r°,  etc.).  —  Monteux,  i325 
env.  (pouillé  ms.  de  Lyon,  f  7).  —  Monteuz, 
1  35o  env.  (pouillé  de  Lyon,  f  1 1  r").  —  Montieu, 
1075  (arch. du  Rhône,  terrier  de  Bussiges,  f°  82). 
—  Montiou,  1087  (pouillé  de  Lyon,  f°  lar").  — 
Monthieu,  1789  (pouiUé  dc  Lyon,  p.  i55). 

En  1789,  Monihieux  était  une  conmiunauté  de 
la  principauté  de  Dombes,  élection  dc  Bourg,  sé- 
néchaussée cl  subdélégation  de  Trévoux,  cbàtel- 
lenie d'Ambérieux. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  dc  Lyon,  archi- 
pr('tré  de  Sandrans,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Pierre;  les  dames  de  Saint-Pierre  dc  Lyon  pré- 
sentaient à  la  cure.  Ces  religieuses  possédaient,  à 
Monthicux,  un  ancien  prieuré.  —  Parrochia  de 
Monteus,  1387  (Guigue,  Docum.  de  Dombes, 
p.  109). 

En  tant  que  fief,  Monthieux  était  une  sei- 
gneurie, eu  toute  justice,  de  la  mouvance  des 
sires  de  Villars;  vendue,  en  lioa,  aux  sires  dc 
Beaujeu  par  Humbert  VII  de  ïhoire- Villars,  cette 
terre  resta  unie  au  domaine  des  seigneurs  de 
Dombes  jusqu'en  1  SgS  qu'Henri  dc  Bourbon- 
Montpensier  l'aliéna,  avec  toute  sa  justice,  à  Phi- 
libert do  Gaspard.  —  Caslrum  de  Monteux  et 
poypia,  1371  (BihL  Dumb.,  t.  1,  p.  170).  • — 
Baronia  de  Monteouz,  1299-1869  (fiefs  de  \il- 
lars  :  arch.  dc  la  Côte-d'Or,  B  ioi55,f''  19  r"). 
A  l'époque  intermédiaire,  Monihieux  était  une 
municipafité  du  canton  de  Saint-Trivier-sur-Moi- 
gnans,  district  de  Trévoux. 

MoNiiiOLON,  h.,  c""  de  Bouig. 
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MosTHOLON,  aac.  lief  do  Donibes  sans  justice,  c°°  de 
Clialamont.  —  MoiUolon,  i66j  (Guichenon, 
Dombes,  t.  I,  p.  99).  —  Le  fief  de  Monlhnhn, 
i689(Bauï,  Nobil.de  Brosseet  Dombes,p.  192). 

MoMHCOoN,  c"'  de  Dompierre-de-Chalamoiit.  —  De 
Monte  Hiigoni»,  1 280  (Giiigue,  Dociim.  de  Donibes, 
p.  6  '1  ).  —  Mont  Hugon,  1 34 1  env.  { lerrier  du  Tem- 
ple de  Mollissole,  f  35  v°). 

La  terre  de  Montliuj;on  fut  concëdc'e  en  franc- 
alleu,  en  1171,  par  Etienne,  sire  de  Villars,  aux 
abbés  de  la  (ihassagne  qui  la  possédèrent  jusqu'à 
la  Révolution;  en  i368,  les  sires  de  Thoire-Vil- 
lars  concédèrent  aux  religieux  de  la  Chassagne 
la  haute,  moyenne  et  basse  justice  et  le  droit 
de  construire  une  maison-forte.  La  suzeraineté  de 
Monthugon  passa,  en  i4o9,  des  sires  de  Thoire- 
\  illars  aux  sires  de  Beaujeu ,  souverains  de  Dombcs. 

MoNTHUT,  écart,  c"'  du  Monlellier. 

MoNTiF.R!<oz,  h.,  c"'  de  Saint-Jean-sur-Reyssouze.  — 
Montiemoz ,  i563  (arch.  de  la  Côle-d'Or,  B  io45o, 
f°  110  r°).  —  Montiemos,  i65o  (Guichenon, 
Bresse,  p.  80). 

En  tant  que  lief,  Montiernoz  était  une  sei- 
gneurie avec  moyenne  el  basse  justice  et  avec 
chàleau ,  relevant  originairement  des  sires  de  Bâgé 
el  possédée  par  des  gentilshommes  qui  en  por- 
taient le  nom;  en  1667,  Emmanuel -Philibert, 
duc  de  Savoie,  concéda  la  haute  justice  à  cette 
terre.  Au  itiii'  siècle,  Montiernoz  était  un  comté 
(lu  liailliage  de  Bourg.  —  Le  fief  de  Montiernoz  a 
crtiuc  de  Bougé,  iû3()  (Guichenon,  Bresse  el  Bu- 
gey,  pr.,  p.  69). 

Mo!iTiLLET,  anc.  fief,  c"*  de  Malal'elon.  —  Domut 
forliê  Montillieri,  iUlf]  (arcb.  de  la  Cdle-d'Or. 
B  io443,  p.  29).  —  Le  chatteau  et  maison  forte 
de  MonthelUer,  i,563(i4i<f.,B  io4.i3,f''  i27r°).— 
Monlillpl ,  i65o  (Guichenon,  Bugey,  p.  71). 

Montillet  était  une  seigneurie  avec  maison 
forte,  mais  sans  justice,  relevant  originairement 
des  sires  de  Thoire-Villars. 

MoxTiiUACDS,  anc.  villa  gallo-romaine,  à  ou  pW's 
Chaveyriat.  —  Dono  Sanclo  Johanni,  precurtmi 
Domini,  Chavariaeenti ,  campum  in  loco  qui  di- 
cilur  Montiliacuê  situm,  971-972  (Recueil  des 
chartes  de  (;iuny,  t.  Il,  n°  j3o8). 

*MoNTiLLMT,  localité  disparue,  c°*  de  Replonges.  — 
Mnntilliacus,  i3'i'i  (arch.  de  la  Cote-d'Or, 
B  .553,  f  54  r").  -  MontiUia,  i344  (ibid., 
f  43  r'). 

MoNTiLLOx  (Le),  écart,  r°'  de  Vemoux. 

Mo>moD  (Ls),  mont,  du  Revennont,  sur  les  con- 
fins de  Ramasse  i-t  de  \  illereversure. 


MoNTJANGLoiK,  loc.  disp. ,  C™  do  Sermovor.  —  Mon- 
janglour,  1897  (arch.  du  Rhône,  terrier  de  Ser- 
moyer,  P  3).  —  Carreria  tendens  de  eccletia  Ser- 
moyaci,  apud  Monjangleur,  i448  (ibid.,  f°  i4). 

MoNTjANGLOux,  f. ,  c°"  de  Saint-Paul-de-Varax. 

MosTJOLT,  h. ,  c"'  de  Sulignat. 

MoNT-JocvENT,  chat.,  c°°  de  Bohas.  —  Noble  Claude 
de  Montjuvent,  i563   (titres  du  chat,  de  liohas). 

MoNT-JoivENT,  h.,  c°"  de  Chevroux.  —  Mont-Jovent, 
1398  (Bibl.  Dumh.,  t.  I,  p.  822).  —  Montjou- 
vent,  xï"  s.  (arch.  de  l'Ain,  H  53).  —  Monyou- 
vant,  1763  (ibid.,  H  899,  f  288  r°). 

MontJoox  (Le),  nom  local  du  Mont-Jura.  —  A  parte 
montitJurit,  1378  (arch.  de  laCôte-d'Or,  B  1237). 

—  Saint-Germain-de-Joux ,  c"'  du  c°"  deChàtillon- 
de-Micliailli'. 

VIoSTjiE  ou  MoNTJLiF,  auc.  ctaiig,   c"°  de  Jasseron. 

—  Stagnum  de  Montjue,  1905  (Dubouchet,  Mai- 
son de  Coligny,  p.  69). 

MoiTJUTF,  h.,  c"'  de  Marboz.  —  La  ville  de  Mont- 
Juer  qui  siet  dessous  Cohigne,  i3o4  (Dubouchet, 
Maison  de  Goligny,  p.  83).  —  Mnnt-Juifs,  i5o9 
[ibid.  p.  190).  —  Mont-Juif,  xviii'  s.  (Cassini). 
Montjuif  était  une  seigneurie  du  fief  de  Bàgé, 
qui  fut  cédée,  en  1807,  à  Etienne  de  Coligny  par 
Amé  IV  de  Savoie,  pour  être  unie  à  la  baroiuiie 
de  lîeaupont  dont  elle  suivit  dès  lors  le  sort. 

Moxt-Jllt.  —  Voir  Montgelt 

Momt-Lainais  (Le),  mont.,  c'"  de  Saint-Sorlin.  — 
Mons  qui  dicitur  Mons  Lainais,  1218  (arch.  de 
l'Ain,  H  289). 

MoMLAïDON,  h.,  c"'  de  Vonnas. 

MosTLÉOEB ,  h. ,  c"'  de  Mantenay-Montlin.  —  In 
pago  Lugdunensi ,  in  villa  quat  dicitur  Mons  Led- 
gardi,  in  fine  Mentoniacense ,  988-937  (Recueil 
des  chartes  de  Cluny,  t.  I,  n°  4 18).  —  De  Monte 
Lijardo,  parrochie  Sancti  Juliani,  i4i6  (arch.  de 
la  Cote-d'Or,  B  717,  f  884  v").  —  Apud  Montent 
liJardum,\hh-2(ibid.,'R  726,  f"  219  r").  — 
Montligier,  1745  (titres  de  la  famille  Philipon). 

—  Montliger,  1808  (Slat.  Bossi,  p.  98).  —  Mon- 
lèzar,  1847  (stat.  post.). 

Au  XV*  siècle,  ce  village  dépendait  de  la  sei- 
gneurie de  Marmont-Curciat. 

En  1789,  Montléger  appartenait  à  la  paroisse 
de  Saint-Julien-sur-Reyssouze. 

A  l'époqui'  intermédiaire,  il  fut  attribue  à  la 
municipalité  de  Monilin. 
MoNTLiN,  section  de  la  commim(?  de  Mantenay-Mont- 
lin. —  Montlayn,  i4j6  (arch.  de  la  Cote-d'Or, 
B  717,  table).  —  Montluyn ,  parrochie  Sancti  Jul- 
liani  supra   Ruyssosam,    i442  (arch.   de  la  Côte- 
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d'Oi-,  B  736,  r  191  r").  —  Montlin,  1670  (en- 
quête Bouchu).  —  Mondain,  l'^ih  (Dcscr.  de 
Bourgogne).  —  Montlins,  1808  (Stat.  Bossi, 
p.  98). 

En  1789,  Montlin  olait  un  vill.i|;e  de  la  pa- 
roisse cl  mandement  de  Saint-Juiicn-sur-Reys- 
souze,  justice  de  Pont-do-Vaux.  L'organisation  de 
l'an  III  en  lit  une  municipalité  du  canton  de 
Saint-Trivier,  district  de  Pont-de-Vaux.  Un 
décret  impérial  du  6  janvier  1807  le  rattacha 
à  la  commune  de  Mantenay  qui  prit  le  nom  de 
Mantonay-Montiin. 
MoNTLDÈDE  (La),  auc.  ficf,  c"*  de  Trévoux.  — 
In  campo  de  Moiituer,  1264  (Bibl.  Dumb. ,  t.  I, 
p.  161).  — •  Maison  noble  de  Montluède,  167a 
(Baux,  Nobil.  de  Bresse  et  Uombes,  p.  181). 
MoNTLOEL,  cb.-l.  de  c""  de  l'arrond.  de  Trévoux. 
• —  De  Monte  Loelli,  1178  (Ménestrier,  De  bell. 
et  indue,  p.  87).  —  De  Monte  Lupelli,  1900 
(Bibl.  Dumb.,  t.  II,  p.  78).  —  Apud  Montent 
Lupellum,  1280  (Guigue,  Docuni.  do  Dombes, 
p.  92).  —  Mont  Luel,  12^7  (arcli.  de  l'Ain,  H 
370).  —  De  Montelupellu ,  1878  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  548,  T  la  r").  —  Montluel,  i3o'i 
(Duboucliet,  Maison  de  Coligny,  p.  83).  —  Im 
ville  de  Montluel  en  Bretse,  1758  (arch.  du  Rhône, 
titres  de  S.  Paul,  obéanco  de  Dagneux). 

Avant  la  Révolution,  Montluel  était  une  ville 
du  pays  de  Bresse,  bailliage  et  élection  de  Bourg, 
subdélégation  de  Trévoux.  C'était  le  chef-lieu  d'un 
mandement  et  le  siège  d'une  chàtellenie  royale 
dont  le  pouvoir  était  limité  aux  cas  marqués  par 
les  statuts  de  Savoie.  —  Caatellania  MontislupelU , 
i/iÛ7  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  lo'i'ui,  p.  61). 

Il  y  avait  à  Montluel  trois  églises  paroissiales  : 
1°  celle  de  Saint-Etienne,  ancienne  chapelle  du 
prieuré  delà  Boisse,  érigée  en  paroissiale  on  i5i8, 
par  le  pape  Léon  X.  —  Ecclesia  de  Buxa,  cum 
duabut  capelli»  appendenlibus ,  tcilicel  Montiilu- 
pelli,  ia5o  env.  (pouiilé  de  Lyon,  f"  10  v°). 
—  Capella  de  Monlloel,  laSo  env.  (ibid.).  — 
Eglise  Saint-Etienne  de  la  ville  de  Montluel,  1618 
(visites  pastorales,  f*  Cg  r°).  —  Saint-Etienne  de 
Montluel,  annexe  de  la  Boisse,  1789  (Pouiilé  de 
Lyon,  p.  52);  3°  celle  de  Saint-Barthélémy,  an- 
cienne chapelle  du  château.  —  Capella  de  Monte 
ImsHo,  109a  (Cart.  lyonnais,  t.  I,  n"  ti).  • —  Ca- 
pella Sancti  Bartholmnei  de  Montelu]>ello ,  1286 
(Bibl.  Sebus. ,  p.  i5o).  —  Curatus  Sancti  Bar- 
tholomei  de  Montelupello ,  iSaU  env.  (pouiilé  ms. 
du  diocèse  de  Lyon ,  f^  7  ).  —  Eglise  pairochiale  : 
Saint-Barthélémy  de  Montluel,  1618  (visites  pasto- 


rales, f°  79  v°);  8°  celle  de  Notre-Dame-des-Maraîs 
ou  Notre-Dame-de-Bresse  qui  fut  érigée  en  col- 
légiale, en  i58o,  par  le  pape  Clément  VIL  — 
Ecclesia  Béate  Marie  de  Mares,  i45i  (arch.  du 
Rhône,  G  4 2/1).  — Eglise  collégiale  :  Nostre  Dame 
des  Mares  de  Montluel  i6i3  (visites  pastorales, 
i°  70  r°).  —  Notre-Dame  de  Montluel  :  chapitre 
composé  d'un  doyen-curé,  à  la  présentation  du,  cha- 
pitre et  de  5  chanoines  à  leur  collation,  1789 
(pouiilé  de  Lyon,  p.  55).  —  Ces  églises  dépen- 
daient de  l'archiprêtré  de  Chalamont. 

En  tant  que  seigneurie,  Montluel  appartenait 
dès  la  fin  du  xi'  siècle,  à  la  famille  qui  en  portait 
le  nom.  Cette  seigneurie  passa  on  ne  sait  comment 
ni  à  quelle  époque  sous  l'hommage  des  comtes  de 
Savoie.  —  Castrum  quoddam  Monloelli,  xu*  s. 
(Légende  de  Saint-Taurin,  citée  par  Guidienon, 
Bresse ,  p.  81).  —  Humbertus  de  Montelupello , 
J196  (Guichenon,  Savoie,  pr. ,  p.  46).  —  Hum- 
bertus dominus  Montis  Lupelli,  ia85  (Grand 
cartul.  d'Ainay,  t.  I,  p.  464).  —  Guido  de  Mon- 
telupello, 1289  (Dubouchel,  Maison  de  Coligny, 
p.  77).  —  Johannes  dominus  Montis  Lupelli,  1817 
(Grand  cartul.  d'Ainay,  t.  I,  p.  465). 

Entrée  par  donation,  en  1826,  dans  le  do- 
maine des  dauphins  de  Viennois,  la  terre  de 
Montluel  passa  successivement  à  la  Fiance,  en 
i343,  puis  à  la  Savoie,  en  i355. 

Mont-Main,  h.,  c""  de  Scrvignat.  —  Montmeyn, 
parrochie  Servigniaci,  i44a  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  726,  f°  6j3  r°).  —  Villaige  de  Montmain. 
i568  (ibid.,  B  io45o,  f  8oa  r"). 

MoNT-MAnGiiKRON  (Le),  mont.,  c"'  de  Druillat. 

MoNTMEiLLiN  f.,  c"'  de  la  Burbanche. 

MoNTMEHLE,  c"'  du  c°"  de  Thoissey.  —  In  pago  Lug- 
dunensi ,  castrum  qui  vocatur  MoiuMeruli,  1089 
(Recueil  des  chartes  de  Cluny,  t.  IV,  n°  29a 5). 

—  Castrum  quod  Mons  Merlus  vocatur,  1080  en\. 
(ibid.,  t.  IV,  n°  8577).  —  De  Muntmerlo,  1195 
env.  (Cartul.  de  Bcaujeu,  p.  5i).  —  De  Monte 
Meruli,  ia49  (Cartul.  lyonnais,  t.  I,  n°  434). — 
De  Montmerlo,  1807  (Bibl.  Dumb.,  t.  I,  p.  243). 

—  De  Montemerulo,  i3a4  (terrier  de   Peyzieux). 

—  Montmerle,  ilw]  (Bibl.  Dumb.,  t.  I,  p.  84o). 
Avant  la  Révolution,  Monlmerlc  était  une  com- 
munauté de  la  principauté  de  Dombes,  élection 
de  Bourg,  sénéchaussée  et  subdélégation  de  Tré- 
voux. C'était,  depuis  l'an  i4oo,  le  chef-lieu  d'une 
chàtellenie.  —  Chastel  et  mandement  de  Monlmerle, 
i4o7  (Bibl.  Dumb.,  t.  I,  p.  84o). 

Au  xiii"  siècle,  il  y  avait  à  Montmerle  deux 
églises  paroissiales  :  celle  de  Saint-Nicolas  et  celle 
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de  Nolre-Damc-de-Bon-Secours,  située  au  bas  du 
château;  cette  dernière  n'avait  plus  que  le  titre 
de  chapelle  au  xiï'  siècle;  elle  devint,  en  i6o5, 
la  chapelle  des  PP.  Minimes  de  la  province  de 
Lvoii  qu'Henri  de  Bourbon  Jlontpcnsier  venait 
d'appeler  à  Montmerle.  Au  xtiii*  siècle,  l'église 
paroissiale  de  Montmerle,  diocèse  de  Lyon,  ar- 
chlprélré  de  Dombes,  était  toujours  sous  le  vo- 
cable de  saint  Nicolas  (aujourd'hui  saint  Vin- 
rent); l'abbé  de  Cluny  présentait  à  la  cure.  — 
Eccletia  de  Monte  Merulo,  iiig-ilSG  (Recueil 
des  chartes  de  Cluny,  t.  V,  n°  4i43).  —  In  par- 
rochii$  MontiimeruU  et  Sancti  Nicolai  de  Monte- 
mei-ulo,  12  83  (Bibl.  Dumb. ,  t.  I,  p.  198).  — 
Curatut  Sancti  Nicholay,  iSaS  env.  (pouillé  ras. 
di'  Lyon,  PS).  —  Montmeile  :  Patron  S.  Nicolas, 
1719  (visites  pastorales). 

En  tant  que  seigneurie ,  Montmerle  existait  dès 
la  fin  du  xi'  siècle;  il  était  alors  possédé  en  franc- 
alleu  par  des  gentilshommes  qu'on  croit  avoir 
appartenu  à  la  famille  des  Enchaînés  et  qui  re- 
connurent, en  1101,  la  suzeraineté  des  sires  de 
Beaujeu.  A  une  époque  inconnue,  celte  terre  ar- 
riva par  droit  do  fief  à  la  maison  de  Beaujeu  qui 
la  réunit  à  son  domaine.  —  Acardus,  mile»  de 
Castro  quod  cocant  Montent  Merulum,  1096  (Re- 
cueil des  chartes  de  Cluny,  t.  V,  n"  8708).  — 
Aicanlusde  Monteinerulo,  itig  (ibid.,  n°  hifio). 
A  l'époque  intermédiaire,  Montmerle  était  la 
municipalité  chef-lieu  du  canton  de  ce  nom,  dis- 
trict de  Trévoux. 

Montmerle,  anr.  chartreuse,  c°'  de  J^sc.heroux.  — 
Domut  Sanctae  Marine  Montisnierulie ,  xii'  s.  (Gui- 
chenon ,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  8  ).  ■ —  Conven- 
lut  Montitmerulœ ,  lui  (ibid,  pr. ,  p.  121).  — 
Domus  Vallit  Sancti  Siephani  Carthuiientit  ordiniê, 
quam  Montmerle  vncari  comuetit,  1981  (ibid., 
pr. ,  p.  la).  —  Prior  Monlit  Meriiti,  laSa  (Cartul. 
lyonnais,  t.  I,  n°  486).  —  Domu»  Montitmerule , 
cartiuientit  ordinit,  1266  (arch.  de  la  Cote-d'Or, 
B  56 'i,  10).  —  De  Montinerlo,  iSuS  (Masures 
de  rilc-Barbe,  t.  1,  p.  457).  —  Montmerle,  char- 
treuie,  1784  (Descr.  de  Bourgogne). 

La  chartreuse  de  Montmerle  était  la  trente- 
sixième  maison  de  l'ordre;  elle  était  dédiée  à 
Notre-Dame;  ce  n'était,  à  l'origine,  qu'un  prieuré 
de  bénédictins  soumis  à  celui  de  Seillon,  sous 
le  nom  de  Maison  du  Val-Saint-Ktienne;  ce 
prieuré  prit  la   règle  des  chartreux,  eu  laio. 

MoMMERLE,  h.,  c'"  de  TrefTort. 

MoNTMOUB,  chat,  et  f. ,  c"'  de  l^nl.  —  Guillelmui  del 
Monmor,  ia85  (Arch.  nat.,  P  i366,  cote  1489). 


MoNT-MïEmoîiT  (Le),  mont,  du  massif  de  Parves.  — 

Mons    vocatui    de    Myeimont,    i36i    (Gall.   chr. , 

t.    XV,    instr. ,  c.  827). 
MosT-NiïiGNE   (Le),  mont,   du  Rcvermont. 
MoNT-NoTEL ,  loc.  disp. ,  à  ou  près  Romans.  —  S.  de 

Mont  Noyel,  1826  (terrier  de  Peyzieux). 
MosT-OissEL  (Le),  mont.,  c"'  de  Vieu-d'lzenave.  — 

Mons  Oiselli,  1809  (arch.  de  l'Ain,  H  53). 
MoNToissEï  (Le),  pic  du  Mont- Jura,  c"  de  Crozet. 
MoNT-OuïET  (Le),  mont.,  c"°  de  Pont-d'Ain. 
Mont-Olivet,  anc.  rente  noble,  c"  de  Chalaniont. 
•MoHTONNiÈRE  (La),  anc.  lieu  dit,  c"  de  Cruzilles- 

les-Mépillat.  —  IjOco  dicta  en  la  Montonyri,   i443 

(arch.  de  l'Ain,  H  798,  P  5ii). 
MoNioux ,  h. ,  c""  de  Domsure. 
MoNTOz ,  h. ,  et  anc.  fief,   c™  de  Loyes.   —   Maniu» 

de  Monte  Aureo,  laSS  (Polypt.  de  Saint-Paul  de 

Lyon,  p.  3o).  —  Mansus  de  Montor,  i985  (ibid.). 

—  Le  fé  de  Montouz  en  Bresse ,  i83o  (Guichenon, 
Bresse  et  Bugey,  part.  I,  p.  65).  —  Montoz,  l84i 
(État-Major).  —  Monthoz,  1847  (stat.  post.). 

MoNTPASu  (Le),  ruis. ,  afll.  du  Soinan. 

MoNTPELLAs ,  11. ,  c"*  de  Parves. 

Montpellier,  lieu  dit,  c°*  de  Chavannes-sur-Suran. 

MoNiPERTiis ,  écart,  c""  de  l'Abergement-Clémenciat. 

MoNTPLAisANT,  chàt.  et  h. ,  c"  de  Montagnat. 

MoNTPLAisANT,  anc.  fief,  c°*  de  Saint-Sorlin. 

MoNTPLAisiR ,  anc.  lief  du  mandement  de  Bàgé.  — 
Montplaisir,  a  cause  de  Baugé,  i536  (Guichenon, 
Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  5o). 

MoNipopiER,  h.,  c"*  de  Saint-Élienne-sur-Chala- 
ronne. 

MoHTPiiiTAL,  h.,  c"'  de  Saint-André-le-Panour. 

MoNTRAciiï,  h.,  c"*  de  Saint-Nizier-le-Bouchoiu.   — 

Monrachier,    parrochie    Sancti    Nicesii    Nemorosi, 

1489  (arch.  de  la  Cote-d'Or,   B  79a,  f  859  r"). 

Montrachier,    1 586  (Guichenon,    Bresse  et 

Bugey,  pr.,  p.  4i). 

Montrachy  était  une  seigneurie,  avec  château, 
du  ressort  du  bailliage  de  Bresse. 

MoNTBACOL,  c"'  du  c°"  de  Bourg.  —  Ecclesia  de 
Monte  Uaculfo,  1119  (  ChilTlet ,  HisL  de  Tournus, 
p.  4oo).  —  Monracol,  ia65  (arch.  de  la  Cote- 
d'Or,  B  564,9).  — •  Montracol,  1272  (Guichenon, 
Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  16).  —  Monrancol, 
1825  env.  (pouillé  ms.  de  Lyon,  1"  7).  —  Mon- 
racoz,  i85o  env.  (pouillé  de  Lyon,  f  11  r°).  — 
Mont  Racol,  1878  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  696). 

—  Apud  Montem  Racollum,  i4i7  (arch.  de  la 
Cote-d'Or,  B  696).  —  Mont  Racoul,  i447  (ibid., 
B  io448,  p.  67).  —  Morancol,  1687  (pouillé 
de  Lyon,  f°  19  r°). 
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En  1789,  Montracol  était  une  communauté  du 
bailliage,  élection,  subdclégation  et  mandement 
de  Bourg. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prêtrc  de  Sandrans,  était  sous  le  vocable  de 
Saint-Didier;  l'abbé  de  Tournus  présentait  à  la 
cure.  —  Ecclesia  Monlis  llacol;  hermos,  laSo 
env.  (pouilié  de  Lyon,  f"  11  v°).  —  En  la  par- 
roisse  de  Montracol,  i65o  (Guiohenon,  Bresse, 
p.  55). 

Montracol  dépendait  anciennement  de  la  Terre 
de  B%é;  au  xvn'  siècle,  il  relevait  de  la  baronnie 
de  Corgenon. 

A  l'époque  intermédiaire ,  Montracol  était  une 
municipalité  du  canton  et  district  de  Bourg. 
MoNTBÉAi  (Le),  ruiss.,  affl.  de  i'Irance. 
Montréal,  c"  du  c°°  de  Nantua.  —  De  Monteregali, 
ia8o  (arch.  de  l'Ain,  H  272).  —  Apud  Montem 
Begaleni,  1299-1369  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B 
10455,1*  90  r°).  —  La  vi  de  Montréal,  1/412 
(cens.  d'Arl)ent,  f  67  r°).  —  In  burgo  Montisre- 
galis,  juxlafossalia  ville,  il>S-]  (arch.de  la  Côle- 
d'Or,  B  8)5,  f  65  r").  —  Montréal  :  Delilia-de- 
Croie,  1793  (Index  des  noms  révolutionnaires). 
Sous  l'ancien  régime,  Montréal  était  un  bourg 
cbef-lieu  de  mandement  du  paysdeBugey,  élection 
de  Belley,  subdélégation  de  Nantua  et  justice  de 
Montréal.  • —  Castellania  et  mandatiientum  Mon- 
tisregnlu,  1/187  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  85, 
f°  2/18  r°).  —  Mandamentum  castri  Mnntisregahs 
et  resorti  ejusdem,  i/i83  (ibid.,  B823,P  i  r°). 
—  Chatellenie  de  Montréal,  xviii'  s.  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  81 5  cote). 

L'église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archiprê- 
tré  de  Septmoncel,  est  l'une  de  celles  qui  furent 
cédées,  en  l'élit,  an  diocèse  de  Saint-Claude; 
elle  était  sous  le  vocable  de  saint  Maurice  (au- 
jourd'hui de  l'Assomption),  le  prieur  de  Nantua 
présentait  à  la  cure.  Cette  église  avait  remplacé,  à 
la  fin  du  xiu'  siècle,  l'ancienne  église  paroissiale 
deSénoches.  —  Curatut  de  Montréal  et  de  Seno- 
che$,  1825  env.  (pouilié  ms.  du  dioc.  de  Lyon, 
f  S).  —  Ecclesia  de  Senoches  et  de  Monte  Regali, 
i365  env.  (Bibl.  nat.  lat.,  ioo3i,  f  17  v°).  — 
Montréal  :  Ej^lise  parrochiale,  Saint-Maurix , 
161  3  (visites  pastorales,  f  12G  r°). 

La  commune  de  Montréal  est  redevable  de  son 
nom  au  chéteau-fort  qu'Élienne  II  de  Thoire-Vil- 
lars  fit  construire,  vers  1245,  sur  le  territoire  de 
l'ancienne  paroisse  de  Sénoches.  Les  sires  de 
Thoirc-Villars  firent  de  Montréal  le  chef-lieu  de  leur 
bailliage  de  Montagne.  —  Clericus  Montis  Regalis, 


i3oo  (arch.  de  l'Ain,  H  368).  • —  Juxia  violum 
tendent  a  villa  Montisregalit  ad  castrtan  ejusdem 
vici,  iliS'j  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  8i5,  f°2/i9 
r").  —  Le  bailliage  de  Montréal  ou  le  Bailliage 
des  terres  de  Montagne,  i65o  (Guichenon,  Bugey, 
p.  7S>).  En  i/ioa,  Humbert  VII  vendit  à  Aniédée  VIII 
de  Savoie  Montréal  et  son  mandement  dont  Phi- 
lippe, duc  et  comte  de  Bourgogne,  venait  de  foire 
prononcer  la  confiscation  pour  déni  d"hommage 
par  le  Parlement  de  Dôle.  Amédée  VIII  ne  put  en- 
trer en  possession  de  cette  terre  qu'en  1 4  J  4  ;  elle 
resta  unie  au  domaine  de  Savoie  jusqu'en  i566 
qu'elle  fut  aliénée  à  Louis  Odinet,  seigneur  de 
Montfoi't,  qui  la  lit  ériger  en  comté  en  1570. 

Au  xvin°  siècle  le  comté  de  Montréal  avait  comme 
dépendances  Montréal,  Bellignat,  Groissiat,  Oyon- 
nai,  Saint-Martin-du-Fréne,  Volognat  et  les  vil- 
lages de  Giriat  et  do  Peyriat;  il  y  avait  justice 
mage  et  justice  d'appel;  cette  dernière  ressortis- 
sait  nûment  au  parlement  de  Bourgogne  et,  au  pre- 
mier chef,  au  présidial  de  Bourg. 

A  l'époque  intermédiaire,  Montréal  était  la 
municipalité  chef- lieu  du  canton  de  ce  nom, 
district  de  Nantua. 
Montréal,  lieu  dit,  c"'  d'Aranc. 
MoNTBEVEL,  ch.-l.  de  c""  de  l'arrond.  de  Bourg.  — 
Montrivel,  1198  (Guigue,  Docum.  de  Dombes, 
p.  61).  —  Villa  Montisrevelli ,  i4i4  (arch.  de 
l'Ain,  E  475).  —  Montrevel,  xviii"  s.  (Cassini); 
) 85o  (Ann.  de  l'Ain). 

Avant  la  Révolution,  Montrevel  était  un  chef- 
lieu  de  mandement  du  pays  de  Bresse,  bailliage, 
élection  et  subdélégation  de  Bourg. 

Jusqu'au  décret  du  28  août  1808  qui  érigea 
Montrevel  en  paroisse ,  sous  le  vocable  de  Saint- 
Barthélémy,  cette  ville  avait  dépendu,  au  spirituel , 
de  la  paroisse  de  Cuet.  Il  y  avait  dans  le  château 
une  chapelle  desservie  par  sept  chapelains,  à  la- 
quelle on  doimait  parfois  le  titre  de  succursale.  — 
Mont-revel,  suceurs.,  xviii°  s.  (Cassini). 

Entant  que  seigneurie,  Montrevel  était  pos- 
sédé, en  1260,  par  les  seigneurs  de  Chàtillon-les- 
Dombes,  sous  la  suzeraineté  des  sires  de  Bàgé; 
vers  1820,  Alix  de  Châtillon  porta  cette  terre,  en 
dot ,  à  Galois  de  la  Baume ,  dans  la  postérité  du- 
quel elle  resta  jusqu'à  la  Révolution.  Le  petit-fils 
de  Galois  la  fit  ériger  en  baronnie ,  puis  en  comté 
par  Amédée  VIII,  premier  duc  de  Savoie,  en 
1427.  —  Castrum  Montisrevelli,  i3i4  (Guiche- 
non, Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  128).  —  Claude 
de  la  Baume,  comte  de  Mont-Revel,  i45a  (Gui- 
chenon, Savoie,  Savoie,  pr.,  p.  /106).   —   Cornet 
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MontitrevelU ,  t466  (arch.  de  la  Côle-d'Or,  B 
io448,  f  1  r°).  Au  iviri'  siècle,  le  comté  de 
ifontrevel  avait  comme  dépendances  Montrevel, 
Foissiat,  Marboz,  l'Abcrfjement ,  Aisne,  Asnières, 
Bcny,  Jayat,  Malafretaz,  Linj;eat  et  partie  de 
Clémenciat ,  de  Sainl-Élienne-du-Bois,  de  Sulignat 
et  de  Dompierre-de-Chaiaronne.  Il  y  avait  justice 
ordinairo  et  justice  d'appel;  le  comte  de  Mont- 
revel prétendait  que  sa  justice  d'appel  ressortissait 
miment  au  parlement  de  Dijon;  les  olficiers  du 
bailliage  de  Bresse  soutenaient  le  contraire. 

A  l'épo(jue  intermédiaire,  ilontrcvcl  était  la 
municipalité  cbcf-lieu  du  canton  de  ce  nom,  dis- 
trict de  Bourg. 
MouTBETEL,  écart,  c"'  d'Illiat. 
MosiBiBLoiD,  h.  et  anc.  fief,  c°°  de  Saint-André-de- 
Oorcy.  —  Moatriblout,  1399-1869  (arch,  de  la 
Cote-d'Or,  B  ioû55,  f  35  r°).  —  Cailrum  de 
Montriblod,  i368  (Guiclienon,  Bresse  et  Bugey, 
pr.,  p.  l5i).  —  Castrum  de  Montriblost ,  1680 
(arch.  du  Rhône,  terrier  de  Genay,  f°  a6).  — 
BuripnH  Montitriblodi ,  i53o  (arch.  du  Rlione, 
terrier  de  Bussiges,  1*  7). —  Montribloud,  tb'ja 
(ibid.,  f  !i\,). 

Montribloud  était  une  seigneurie  en  toute  jus- 
lice  de  l'ancien  fiel  des  sires  de  Thoire-Villars  qui 
en  firent  construire  le  château  sur  uce  large  poype  ; 
cette  terre  passa  aux  comtes  de  Savoie  en  l'ioa 
et  fut  érigée  en  baronnie  au  m'  siècle 
MoHTiiCH.dU),  h.,  c°*  de   Vernoui.  —  Apiul  Moiitem 
Ilicharilum,  i4iG  (arch.  de   la  Cote-d'Or,  B  719, 
table).   —   MoiUrichard ,    i5ai    [ibid.,    B   738, 
r   3o3   T°). 
MoNTBiciiiER ,  anc.  seigneurie  située  dans  la  paroisse 
de  Chavannes-sur-Beyssouze.  Au    itv*   siècle   cette 
terre  arriva  à  la  famille  de  Lorier  dont  elle  prit 
le  nom. —  Montricliier,  i65o  (Guiclienon,  Bresse, 
p.  tioj. 
MoimiLLOs  (Le),  miss.,  afil.  du  Porcelet. 
MoNTRiLLox,  h.,  c°'de  Boz. 

MoxiBiN,  b. ,  c'"  de  Saint-Bcnigne.  —  Ansentm  de 
Monte  fiimto  ou  Uuino,  1  oy'i-i  096  (Gart.  de  Saint- 
Vincent  de  Màcon,  n°  329).  —  Montniin,  iai3 
(arcb.  du  Rhône,  titres  de  Laumusse  :  Saint-Mar- 
tin, chap.  II,  n"  i).  —  Gaufriduê  de  Monte  Kiiini, 
tailei,  1280  (l'olypt.  de  Saint-I'aul  de  Lyon,  app., 
p.  i5C).  —  De  Monteruinn,  ia3<>  (arch.  du 
Rhône,  titres  de  Laumusse,  chap.  Il,  n°  16). 

Monlrin  était  un  ancien   fief  de   la    Terre  de 
Bâgé,  possédé,  du  xi*  au  1111'  siècle,  par  des  gen- 
tilshommes qui  en  portaient  le  nom. 
MoNTBOKD  (Le),  pic  du  Mont-Jura. 


Sf ONTKONïAKD ,  f. ,  c°°  de  Birieux.  —  Mont-Ronsard, 
ïviii*  s.  (Cassini). 

MoNT-RossET  (Le),  mont,  du  Revermont,  c°"  d'Hau- 
tecour  et  de  Grand-Corent. 

MoMROzAT,  anc.  fief,  c"°  de  Neuville-sur-Renon.  — 
Monti-onzart,  1299-1369  (arch.  de  la  Cote-d'Or, 
B  io455,  f  119  v°).  —  Monronzart,  1882 
{ibid.,  B  gaù).  —  Montrozart,  i38/i  (Bibl.  Dumb., 
1. 1 ,  p.  3io).  —  De  Monlerosardo,  i4aa  (arrh. 
de  la  Cote-d'Or,  B  875,  f  2^7  r°).  —  Montro- 
tat,  ii3a  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr., 
p.  i56).  —  Monrouzart,  i/i3i  (Bibl.  Dumb., t.  I, 
p,  3/17).  —  Monrozart ,  i5oi  (arch.  de  l'Ain,  H 
80a).  —  Montrousart,  i5o2  (Guichenon,  Bresse 
et  Bugey,  pr. ,  p.  170).  —  Montrozat,  1667 
(Bibl.  Dumb,  t.  I,  p.  482).  —  Montrosat,  xviii's. 
(Aubret,  Mémoires,  t.  Il,  p.  638).  —  Montrozard, 
xviii'  s.  (Cassini). 

Montrozat  ou  Montrosard  était  une  seigneurie, 
avec  maison  forte  mais  sans  justice,  de  l'ancien 
fief  des  sires  de  Thoire-Villars.  Cette  terre  res- 
sorlissai'  i  la  justice  du  Châtelard;  elle  passa,  en 
1 4o2 ,  sous  la  suzcrahieté  des  sires  de  Beaujeu.  — 
Jobannet  de  Montroinart ,  1299-1869  (fiefs  de  Vil- 
lars  :  arch.  de  la  Côlc-d'Or,  B  io/i55,  f°  4  v°). 

Most-Saint-Remï.  —  Voir  Saist-IUmï-du-Mont. 

Mont-Sevelin,  f. ,  c"  de  Saint-1'aul-de-Varax. 

MoNT-SmoN,  chat,  etf.,  c°'  de  Vescours.  —  Mont- 
Symond,  i65o  (Guichenon,  Bresse,  p.  88). 

Mont-Simon  était  une  seigneurie,  en  toute  jus- 
tice et  avec  maison  forte,  démembrée  de  celle  de 
Saint-Trivior-de-Courtes,  en  i563. 

MoNTSioN ,  h. ,  c'"  de  Mionnay. 

MoNisoLOE,  h.,  c"'  de  Marboz. 

•MoNTSURE,  loc.  disp. ,  à  ou  près  Souclin.  —  Critla 
de  Montteuroi ,  iaa8(arch.  de  l'Ain,  H  225). 

Most-Tenière  (Le),  mont.,  c°*  de  Napt. 

MoNivAi^BijïAT ,  cfaàt. ,  f.  et  anc.  fief,  c"  de  Mont- 
ceaux.  —  FieJ  et  maison  dite  anciennement  Buyat 
et  à  présent  Montval,  1777  (Baux,  Nobil.  de  Bresse 
cl  Dombes,  p.  a3i  ). 

Mont-Valeïs  (Le),  mont,  c"'  de  Condamine-la-Doye. 
—  Montent  Valesium ,  1 1 1 6  (  Guichenon ,  Bresse  et 
Bugey,  pr. ,  p.  aoo). 

Mont-Vabeil  (Le),  mont,  à  ou  près  Bénonces.  — 
Mon»  Varelli,  1171  (arcb.  de  l'Ain,  H.  219).  — 
Montem  Varellum,  I2a5  (ibid.,  H  a6a). 

MosTVÉRA»,  anc.  fief,  c""  de  Culoz.  •—  Castrum  Mon- 
tisvei-ani,  i488  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  848, 
f"  199  r°).  —  Georges  de  Luyrieuj;,  seigneur  de 
Montveran,  1 453  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey, 
part.  I,  p.  81).   —  Monicerant,  iliçf'i  (arcb.  de 
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la  Cote-d'Or,  B  869,  f°  5).  —  Le  fief  de  Monlve- 
rand,  a  caute  de  Rouillon,  i536  (Guiclienon, 
Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  Sg).  —  Le  chasteau  de 
Monlveran,  en  la  paiToisse  de  Cule,  i65o  (Gui- 
ihenon,  Biigpy,  p.  7a).  —  Monlveran  en  Bugey, 
i(i6a   (Guichenon,    Dombes,  t.  I,  p.   5a). 

La  seigneurie  de  Montvéran  était  avec  château 
et  en  toute  justice,  y  compris  le  dernier  supplice; 
elle  avait  été  démembrée,  au  commencement  du 
xiï*  siècle,  de  celle  de  Cuioz  pour  servir  d'apanage 
aux  cadets  de  la  famille  de  Luyrieux. 
MoNTVEKsiER ,  h.,c'"  de  Corbonod.  —  Monl  Varniei; 
i!ii3  (arcb.  de  la  Côte-d'Or,  B  90Û,  P   106  r°). 

—  Apud MoHtem  Vuamerium,  i455  {ibid.,  B  908, 
P  i84  r°). 

MoNTïEET  (La  Tock-dk-),  anc.  seigneurie,  du  fief  des 

abbés  d'Ambronay,  c°'  de  Lagnieu. 
MoBiiNE  (La),  écart,  c°'  d'Argis  (cadastre). 
MoRALï,  h. ,  c°'  de  Jayat. 
*MoBANDiÈBKS  (Les),  anc.  mas,  c°"  de  Bégé-la-Ville. 

—  Les  Morandiret,  i366  (arcli.  de  la  Cole-d'Or, 
B  553,  f  35  v°). 

MoKAM  (La),  ruiss. ,  c"'  de  Francheleins.  —  La  ri- 
vière de  Moran,  xviii*  s.  (Aubret,  Mémoires,  t.  II, 
p.  188). 

MoBA!iNA  (La),  torrent,  iifll.  du  Veyron,  c°'  de  Ger- 
don. 

MoBATiER  (Le),  lieu  dit,  c'"  de  Boyeux  Saint-Jérôme. 
. —  Mandement  de  Chastillon  de  Coriielte,  lieu  dicl 
au  Chaney,  autrement  en  Montraltier,  1696  (arch. 
de  l'Ain,  G.  a23,r  3  v"). 

MoBATiER  (Le),  lieu  dit,  c"'  do  Briord. 

^loBBiEB  (Le),  ruiss.,  alll.  de  la  Veyle. 

M0RF11EB  (Le),  ruiss.,  affl.  du  Fonnans. 

MoREAu  (Le),  h.,  c°*  de  Montanay. 

MoREL  (Le),  ruiss.,  aill.  de  La  Seille. 

M(>relles(Le3),  h.,  c"'  de  Poiliat. 

M0HEL1.1ÈRE  (La),  Ioc.  détr.,  c°*  de  Montrevel.  — 
Li  Moreliri,  i345  (arch.  du  Rhône,  terrier  de 
Saint-Martin,  I,  f°  9  3  v°).  —  In  parrochta  de 
Cueit,  loco  dicto  en  la  Moreliri,  i4io  env.  (arch. 
de  l'Ain,  terrier  de  Saint-Martin,  f°  77  v°).  — 
Ija  Moreliry,  i4io  env.  (ifti(/.,  f°  19  r°).  —  La 
Morelliry,  1/196  (arch.  de  l'Ain,  H  850,  f  a  r°). 
■ —  La  terre  de  ta  ntamon  du  Temple  appelé  la  Mo- 
reilliere,  1675  (ibid.,  H  86a  ,  f  68  r"). 

MoBESTEL,  anc.  chat,  fort,  c"  de  Saiut-Martin-du- 
Mont.  —  De  Morestetli,  in  Revertomonte ,  xiii'  s. 
(Guigue,  Topogr. ,  p.  963). 

Le  château  de  Morestel ,  qui  relevait  originaire- 
ment de  la  seigneurie  de  Revcrmont,  fut  cédé, 
en  ia8o,  par  Amédéo  V,  comte  de  Savoie,  à  Hum- 


bert,  sire  de  Thoirc-Viliars,  qui  l'inféoda  à  Hum- 
bert  de  Luyrieux ,  lequel  fit  construire  un  nou- 
veau château  à  peu  de  distance  de  l'ancien;  le 
gendre  de  cet  Humhert  de  Luyrieux  fit  recon- 
struire l'ancien  château  de  Morestel,  auquel  il 
donna  le  nom  de  Chàteauvieux  pour  le  distinguer 
de  celui  construit  par  son  l)eau-père. 

MoREYSE,  anc.  lieu  dit,  c'"  de  Miribel.  —  Moreysi, 
t433  (arch.  du  Rhône,  terrier  de  Miribel,  f  16). 

MoRET  (Vaux-),  h.,  c°'  de  Vieu. 

AIoRFLAN  (La),  f. ,  chat,  et  anc.  fief,  c"'  d'Artemarc. 
—  Garin  de  la  Morjlan,  1788  (Baux,  Nobil.  de 
Bugey,  p.  3 16). 

M0RF0NTAINE,  lieu  dit,  c"°  de  Druillat.  —  En  Mor- 
fonlana,  deczai  la  riveri  d'En»,  i34i  env.  (terrier 
du  Temple  de  Mollissole,  f  36  v°). 

MoRGEHz,  h. ,  c"'  de  Saint-Rambert.  —  Morgetas , 
1688  (arch.  de  l'Ain,  H  49). 

MoBGNE,  c°"  de  Lompnas  et  de  Marcliamp. —  Ten-a 
de  Mornia,  ii4i  (arch.  de  l'Ain,  Ha4a).  — 
Silva  que  dicitur  Mornia,  1 1 5o  env.  (Cart.  lyonnais, 
I.  1 ,  n"  33).  —  Costa  de  Mornia,  ia5i  (arch.  de 
l'Ain,  H  3 ai). 

MoRiENOES,  anc.  bois,  à  ou  près  Saint-Trivier-sur- 
Moignans.  — Forest  de  Morienge»,  1613  (Bibl. 
Dumb.,  t.  I,  p.  5i8). 

Morillon  ,  h. ,  c°'  de  Rigneux  le-Franc. 

MoRiON  (Le),  chat.,  c°*  de  Sainte-Croix. 

MoRLAN  (Le),  ruiss.,  afil.  du  Renon. 

MoRNANS  ou  MoRNENS,  écart,  c"  de  Cuzieu. 

MoBNAY,  c°'  du  c""  d'Izernore.  • —  St.  de  Moornaco , 
ii64  (arch.  de  l'Ain,  H  356).  —  Mornacus, 
1176  (ibid.,  H  359).  —  Marnais,  c.  suj.,  laSo 
env.  (pouillé  de  Lyon,  f  i5  r°).  —  Mornay,  c. 
rég.,  i3o6  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io454, 
f  4  1°).  —  Moriiiacus,  i5i5  (pancarte  des  droits 
de    cire). 

Avant  la  Révolution,  Mornay  était  une  commu- 
nauté du  bailliage  et  élection  de  Belley,  subdélé- 
galion  do  Nantua,  mandement  de  Montréal. 

Son  église  paroissiale ,  diocèse  de  Lyon ,  archi- 
prêtré  do  Nantua ,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Pierre;  les  religieux  de  Nantua  qui  avaient  un 
prieuré  dans  la  paroisse,  présentaient  à  la  cure, 
tu  1743,  l'église  de  Mornayfut  attribuée  au  dio- 
cèse de  Saint-Claude.  — .  Ecclesia  de  Mornay, 
i35o  env.  (pouillé  de  Lyon,  f  i3  r"). 

Dans  l'ordre  féodal,  Mornay  était  une  seigneu- 
rie, en  toute  justice  et  avec  château-fort,  de  l'an- 
cien fief  des  sires  de  Thoire,  les  dépendances 
étaient  Mornay,  Nurieux ,  Napt  pour  la  directe  et 
la  justice  et  \olognat  pour  la  directe  seulement. 
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la  justice  apparleniint  au  comté  de    Montréal.  — 
Castnim  de  Mornay,  1246  (Bibl.  Sebiis,  p.  Iisi). 

—  Humbertiis  île   Mornay,    1999-1869  (fiefs   de 
Villars  :  arcli.  de  la  Côte-d'Or,  B  io455,  P  17  v"). 

A  l'époque  intermédiaire,  Mornay  était  une 
municipalité  du  canton  de  Sontboniiax-la-Mon- 
lagnc ,  district  de  Nantua. 

MoBSAT,  lieu  dit,  c"'  de  Priay. 

MoRHU,  11.,  c"  de  Saint-Jean-de-Gonville.  —  Mor- 
nex,  fj'ih-fjbo  (arch.  du  Rhône,  titres  des 
Feuiliées).  En  tant  que  fief,  Mornex  relevait,  au 
xiii'  siècle ,  de  l'évéque  de  Genève. 

MoBNiEC,  11.,  c°*  de  Ceyzérieu.  —  Momiacut,  1809 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  844,  f  1/19  r°).  — 
Mornyou,  iSôg  {ibid.,  f  1 4a  r°). —  Morniou, 
i385  (liiW.,  B  845,  f  371  r').  —  Momieu, 
i65o  (Guichenon,  Biigcy,  p.  53).  —  Morgnieux, 
1808  (Stat.  Bossi,  p.  149). 

*MoBON,  anc.  lieu  dit,  à  ou  près  Passins.  —  Tene- 
mentum  de  Morono,  19  44  (arch.de  l'Ain,  H  4oo). 

Moiioss,   anc.  mas,  c"  de  Saint-Jean-de-Tliurigneui. 

—  Maniuê  de  Moions,  11 49  (Recueil  des  chartes 
de  Cluny,  t.  V,  n°  4190). 

MoRONZARD,  f.,  c"*  de  Bouligneux.  —  Montrozard, 
XVII 1'  s.  (Cassini). 

Mortalité  (La),  anc.  lieu  dit,  c"  d'Ambérieu.  — 
Terra  êila  à  la  Murlalita,  i344  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  870,  f  33  r"). 

Mortaret  (Le),  h.,  c"'  de  Saint-Alban.  —  Morlarey, 
i356  (Chartes  do  la  Tour  de  Douvres,  p.  78).  — 
Dominu»  du  Mortarey,  1467  (Brossard,  Cartul.  de 
Bourg,  p.  45 1  ). 

En  1789,  le  Mortarey  était  un  village  de  la 
paroisse  de  .Saint-Alban,  bailliage  et  élection 
de  Bcllcy,  subdélégation  de  Nantua ,  mandement  de 
Poncin. 

Dans  l'ordre  féodal,  c'était  une  seigneurie  en 

*  toute  justice  et  avec  château  relevant  originaire- 
ment du  fief  des  sires  de  Thoire- Villars  ;  au 
wiii'  siècle,  cette  seigneurie  ressortissai t ,  pour  la 
justice,  au  bailliage  de  Belley.  —  Le  fief  de  Mor- 
terey,  a  caitsi'  île  Cardon  et  Poncin,  i536  (Gui- 
chenon,  Bresse  et  Bugev,  pr. ,  p.  58). 

MoRTAviLLE,  écart,   c°*  de  Treffort. 

Morte  (La),  ruiss.,  alll.  du  Rhône,  c""  de  Saint- 
Benoit. 

MoRTE-Aci-Joscs  (La),  ruiss.,  alll.  de  l'Ain. 

Morte-Fasoée  (La),  ruiss.  alU.  du  Seymard. 

Mortelle  (La),  h.,  c"  de  Boz. 

Mortier  (Le),  h.,  c"  d'Argis. 

Mortier  (Gra>d-  et  Petit-),  hameaux , c"  de  Grièges. 

MoBTiEi  (Le),  h.,  c"'  du  Petit-AI»er(;ement. 


Mortier  (Le),  anc.  mas,  c'"  do  la  Peyrouze.  • — 
Mansus  del  Mortier,  in  parrochia  de  Petrosa,  1399- 
1869  (arch.  delà  Côte-d'Or,  B  io455,  f  4  v°). 

Mortier  (Le),  h.,  c°'  de  Villeneuve. 

Morts  (Les),  ruiss.,  alll.  de  la  Reyssouze. 

MossABD  (Le),  écart,  c°*  de  Varaïubon. 

MossET,  loc.  disp. ,  c"'  de  Dompierre-sur-Chalaronne. 
Condamina  de  Mossey,  in  parrochia  de  Dumpero, 
1959  (Guigne,  Docuni.  de  Dombes,  p.  i48). 

MoTAux  (Les),  anc.  lieu  dit,  c""  d'Asnières.  —  Vert 
hs  Motauz,  i'Aqo  cnv.  (terrier  de  Bàgé,  f"  3). 

JloTiER  (Le),  chapelle  rurale  en  ruines,  c'"  d'Arbent. 
In  territorio  de  Arbenco,  in  loco  vocato  tuper  h 
Motier,  t4o5  (censier  d'Arbent,  f  6  r°).  —  Mon- 
tier,  église  minée,  xviii'  s.  (Cassini). 

M0TIER  (Le),   lieu  dit,  c°°  de  Manziat. 

MoTiER  (Le),  h.,  c"  de  Replonges. 

MoTiNA,  anc.  lieu  dit,  c"°  de  Saint-Sorlin.  —  Terra 
de  Motinan,  iaa9  (arch.  de  l'Ain,  H  33o). 

MoTADÈs  (La),  f.  et  anc.  fief,  c"°  de  Villeneuve.  — 
Feodum  domut  dicte  ly  Motadayt,  1977  (Guigne, 
Docum.  de  Domlies,  p.  an).  —  Castrum  de  la 
Motade»,  i3a5  (Bibl.  Dumb.,  l.  I,  p.  94).  — La 
Motade,  1567  (ibid.,  p.  489).  — Im  Motte-Adés, 
1669  (Guichenon,  Dombes,  t.  I,  p.  lao).  —  La 
Mottadet,  xïii'  s.  (ibid.,  t.  I,  p.  859).  —  La 
Mottadais,  xviii'  s.  (Aubret,  Mémoires,  t.  Il, 
p.  999).  —  La  Motadet,  wiii'  s.  (Cassini). 

La  Motadès  était  une  seigneurie  en  toute  jus- 
tice et  avec  château  fort,  possédée  à  tilre  de  franc- 
alleu,  dès  ia5o,  par  les  Déchaux,  qui  la  prirent 
à  foi  et  hommage  des  sires  de  lîeaujeu,  vers  1975. 

—  Im  seigneurie  de  la  Moladest,  xvm°  s.  (Aubret, 
Mémoires,  t.  II,  p.  i5). 

Motte  (La),  h.,  c"'  de  Cuisiat. 

En  tant  que  fief,  la  Motte  était  une  seigneurie 
avec  château,  moyenne  et  basse  justice,  de  l'an- 
cien domaine  des  seigneurs  de  Reverraont  dont  les 
droits  passèrent,  en  1989,  aux  comtes  de  Savoie. 

—  Le  fief  de  la  Motte,  n  caute  de  Treffort,  i536 
(Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  5o). 

Motte-de-Néccdaï  (La),  c°°  de  Pont-d'Ain.  —  La 
motta  de  Noncuiday,  i34i  cnv.  (terrier  du  Temple 
deMollissole,f'37  v"). 

Motte- Sarrazin  (La),  vestiges  de  fortifications  en 
terre,  c°*  d'Ambronay.  —  Fort  Sarasin  razé, 
xviii'  s.  (Cassini).  —  Fort- Sarrazin,  1837  (ca- 
dastre). —  Lo  Motle-Sarrasin,  anc.  fort  ruiné, 
1843  (État-Major). 

MouCHOuz ,  loc.  disp. ,  à  ou  près  Farges.  —  De  Mou- 
chouz,  1897  (arch.  de  la  Côte^'Or,  B  109(1, 
r  81  r°). 

36 
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Mouille  (La),  b.,  c°°  de  Doi-lan. 
Mouilles  (Les),  h. ,  c°°  de  Balaii. 
Mouilles  (Les),    h.,  c°°    de    Chevroux.   —    Apud 

Moillias,   i4oi  (arcli.    de  la  Côte-d'Or,    B   667, 

r'359r°). 
MouiLLES-Vii.LARs  (Les),  niiss. ,  affl.  de  la  \prsoix. 
'Mouillette  (LA),anc.  lieu  dit,  à  ou  prèsPrémillieu. 

—  Ad pirum  de  la  Moilkta,  1289  (Cart.  lyonnais, 
t.  II,  D»  8ai). 

Moulin  (Le  Biez-du-),  ruiss.  alll.  de  la  Leschère 
Moulin-à-Vent(Le),  anc.  m'",  c""  de  Joyeux  (Cassinl). 
Mouli!«-à-Vent  (Le),  f. ,  c'"  de  Monihieux. 
Moulin-Bébard  (Le),  anc.  m'",  c"°  de  Bour;;.  —  Mo- 

hndinum  vocatum  Berevd ,  i.'ui  (Brossard,  Cartul. 

de  Bourg,  p.  laû).  —  Molendinum  Beiardi,jtixta 

aquam  Rixose,   1/117   (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B 

578,  1*338  r°). 
Modlin-Chabaud,  h.,  e°"  de  Ceignes. 
Moulis-Chand  (Le),  auj.  Moulin-Carodière,  c°"  de 

Alassieux.  —  Per  rivum  antiquum  de  Maceu  uique 

ad  molemlinum  Chanu,  i3oû  (Guigue,  Docum.de 

Oorabes,  p.  968). 
Moulin-Claïel  (Le),  anc.  m'",  c"  de  Marsonnas.  — 

In  molendmo   Claveiti   el  baratorio,    1228   (Cart. 

lyonnais,  1. 1,  n°  233). 
Moi lin-d'Andert  (Le),  h.,  c"°  d'Andert-Condon. 
Moilin-d'Armont  (Le),  anc.  m'",  c°'  de  Farainans. 

—  Molendinum  de  Armant,  i36'i  (arcli.  de  l'Ain, 
H  aa).  —  Molendinum  d' Almont ,  l386    {ibid.,   H 

29)- 

Mollin-d'Arïières  (Le),  h.,  c"  de  Lochieu. 

Mollin-d'Assebans  (Le),  m'°,  c°'  de  Farges.  —  Mo- 
lendinum de  Asierenê,  1^97  (arcli.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  itaS,?  laà  r°)." 

Moui.in-de-Bartebans  (Le),  ni'",  c'"  de  Pollieu. 

Mollis-de-Beveï  (Le),  m'",  c""  do  Beaupont.  —  Le 
moulin  de  Beauvoir,    1 65o    (  Guichenon ,   Bresse , 

P-  9)- 
Moulin-de-Bogness   (Le),  m'",  c°*  d'Andert-Condon. 

—  Moulin  de  Bognens,  xviii'  s.  (Cassini). 
Moulin-de-Brésod  (Le),  anc.  m'°,  c"'  de  Brénod. — 

Molendinum  de  Brenno,  1212  (arch.  de  i'Ain,  H 
359). 

Moui.in-be-Bretenve  (Le),  anc.  m'",  c"°  de  Sainte- 
Croix.  —  Molendinum  de  Breteneye,  apud  Sanctam 
Crucem,  12 55  (Guigue,  Docum.  de  Donibes, 
p.  i33). 

Moulik-de-Champankl  (Le),  anc.  m",  c°'  de  Saint- 
Didier-sur-Chalaronne.  —  In  agro  Tosiacensi 
vtolinarimn  quod  dicitur  Campanel,  960-961 
(Recueil  des  chartes  de  Cluny,  t.  II,  n"  1097). 

Moulin-de-Charix  ,  écart  et  m'",  c"'  de  Lallevriat. 


Moi.lin-de-Chatans  (Le),  m'",  c"'  de  Saint-Jean-sur- 
Vevle.  —  Le  moulin  de  Chatanz,  a»»i>  tur  la  ri- 
vière de  Veyle,  parroiste  de  Saint-Jean,  1716 
(arch.  du  Rhône,  titres  de  Laumusse,  chap.  IV). 

Moi  i.in-de-Châtillonnet  (Le),  h.  et  m'",  c"°  deSaint- 
Boys. 

MotLiN-»E-CiiEMmANT  (Le),  anc.  m'",  c"'  d'Ambro- 
nay.  —  Molendinum  de  Chiminant,  1020  (arch.  de 
la  Côte-d'Or,  B  886). 

Moulin-»e-Cheïère  (Le),  anc.  m'",   c"'  d'Oyonnax. 

—  Molendinum  de  Cheyeri,  1299-1869  (arch. 
de  la  Côte-d'Or,  B  io'455,  f  89  v"). 

Moulin-i>e-Cize  (Le),  b.  et  m'",  c°*  de  Cize.  —  Le 
Mollin  de  Size,  1669  (titres  du  chat,  de  Bohas). 

Moulin-de-Corcelles  (Le),  m'",  c"  de  Chavannes- 
sur-Beyssouze.  —  Muhnurium  qui  est  silus  in  pago 
Lugdunensi,  in  villa  Corcellis,  in  Jlurio  Resosia, 
954-986  (Cartul.  de  Saint- Vincent  de  Mâcon, 
n°  821).  —  De  molendino  Corcellis,  1074-1096 
(ibid.,  n"  829). 

Moulin-de-Corgenon  (Le),  m'",  c°'  de  Buellas.  — 
Molendinum  de  Corgenone,  1878  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  674,  f  18  r"). 

MouLiN-nE-CRETELLE  (Le),  b. ,  c"°  dc  Saint-Élienne- 
sur-Cbalaronne. 

Moulin-be-Crévecoeur  (Le),  anc.  m",  c"'  de  Bourg. 

Moulis-de-Cropet  (Le),  anc.  m'",  c°"  de  Beaupont. 

—  Molendinum  de  Cropet,  1807  (Duboucbet, 
Maison  de  Coligny,  p.  102). 

Moulin-de-Guet  (Le),  anc.  m'",  à  ou  près  Messimy. 

—  Iter  tendens  a  molendino  de  Cuet  versus  Orours, 
]38g  (terrier  des  Messimy). 

MouLix-DE-DoMPiERRE  (Le),  m'",  c"  de  Vescours.  — 
Molendinarium  quod  est  in  loco  qui  dicitur  Dom- 
pera,  corr.  Dompero,  ii8i  (Recueil  des  chartes 
de  Cluny,  t.  V,  n°  4o3o). 

Moi;lin-de-Fromentes  (Le),  m'",  c""  de  Saint-Marlin- 
du-Mont.  —  Molendinum  Fromentarum,  lUlt^ 
(arch.de  l'Ain,  H  801). 

Moulin-de-la-Bakouche  (Le),  m'",  c""  de  Sauverny. 

—  Moulin  de  la  Borousse,  xtiii*  s.  (Cassini). 
*Moulin-de-la-Bassole ,  anc.  m",  c"'  de  Roman.   — 

Molendinum  de  Bactola,  tlii)-2  (arch.  de  l'Ain, 
H  794,  f°  826  V»). 

Moulin-de-la-Chanal  (  Le)  ,  anc.  m'",  c"'  de  Vilieneuve- 
Agnereins.  —  Iter  tendens  d'Agnynens  rersu»  mo- 
lemlinum de  la  Chanal,  1299-1869  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  io455,f  5i  V). 

Moulin-de-la-Chai'Elle  (Le),  anc.  m'",  c"'  de  Ri- 
gnieux- le -Franc.  —  Molendinum  de  Capella, 
12  85  (Polypt.  de  Saint-Paul  de  Lyon,  p.  38). 

Mollix-de-la-Cras  (Le),  anc.  m'",  c"' de  ilonlagnal. 
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—  Molendiniim  de  la  Ciaz  silum  apud  Monlai- 
gniaciim,  1/167  {^^<^^-  ^^  '^  Côte-d'Or,  B  585, 
1'  »39  V'). 

MouuN-DE-LA-DoïE  (Le),  anc.  m'°,  c'"  de  Conda- 
mine-la-Doye.  —  Molendinum  de  la  Dmjs  de  Con- 
tamina, i3o5  (aich.  de  l'Ain,  H  871). 

Moilin-de-la-Serke  (Le),  li.  et  m",  c"°  de  Sainl- 
Vuibas. 

Moilix-de-l'Ei"ebon  (Le),  m'°,  c"'  de  Saint-JIarlin-du- 
Mont.  —  Josla  lo  chimin  per  lo  quai  on  vait  de 
Chittou  ver$  lot  pras  d'Etperon,  i3ài  env.  (terrier 
du  Temple  de  Mollissole,  f  6  v'). 

Moilis-de-l'Esthi  (Le),  anc.  m'°,  c"  de  Massieux. 

—  Pro  moleiulino  de  l' Etira,  tito  in  pai-rockia  de 
Maczeu ,  jtixta  rivum  dicli  loci,  lagij-i.'iCç)  (arcli. 
de  la  Cote-d'Ur,  B  io/i55,  f  4a  r"). 

Modun-de-Leyssaiid   (Le),  m'°,  c°*  de  Leyssard.  — 

Molendinuê  de  Ley$mrl,  1399-1369    (arcli.  de  la 

Colc-d'Or,  B  io455,  f  17  V''). 
MoiLix-DE-LoMPMAZ  (Le),  h.,  c°*  de  Marchamp. 
MoiLiN-DE-LuvRK  (Le),  écart  et  m'°,  c°'  de  Boyeux- 

Sa  lui- Jérôme. 
MoLLiN-DE-MiNDOHNE  (Le),  anc.   m'",   c"'  de  Saint- 

Ranibcrt.    —    Molendinum    de    Mandorna,    1263 

(arcli.  de  l'Ain,  H  3). 
MoiLis-DE-MAKcnAiii>  (Le),  il.,  c"'  de  Saint-Gemiaiii- 

leii-Paroisses. 
M0U1.1S-DE-M0NS  (Le),  anc.  m'°,  c°"  de  ilessimv.  — 

Molendinum  de  Montz,  i538  (terrier  des  Messimv, 

r  aS). 
MoiiLi!«-DE-Mo!iTHiBi.oiiD  (Le),  m'°,  c°*  de  Civrieiix. 

—  Jujcta  rivum  jluenlem  de  nwlendino  de  Monlri- 
hlout  ver$u$  Mnczeu,  1399-1369  (arcli.  do  la 
(Jole-d'Or,  B  io/i55,  T  3o  r"). 

*Mouli.s-de-Neirefoni  (Le),  anc.  m'°,  à  ou  près  Bour(];. 

—  Molendinum  Nigrifonlis,  i34i  (Brossard, 
Cartul.  de  Bourg,  p.  34). 

Moiun-de-Neibiei'  (Le),  anc.  m'°,  c"  de  Saint-Be- 
noit-de-Cessicu.  —  Molendinum  de  Neyreu,  i3o8 
(Grand  cartul.  d'Ainay,  t.  II,  p.  3 35). 

MOLLIN  DE  NoTKT  (Lï),  m'°,  c"  do  Clialciiis.  — 
Molendinum  de  Novet,  «536  (terrier  des  .\Iessimy, 
r'56). 

Moulis-de-Pebbozet  (Le),  li.,  c°"  de  Saint-Boys. 

Mouu.N-DE-PoLKïSET  ( Le  ) ,  attc.  m'°,  c°*  de  Polliat. — 
Molendinum  de  Pelotet,  i4io  env.  (terrier  de 
Saint-Martin,  f  i3l  y").  —  Poleyzel,  i8n8 
(Sut.  Bossi,  p.  64). 

MoiLiii-DE-RoiiAGME  (Le),  anc.  in'°,  c"'  du  Montellier. 

—  Molendinum  de  Romagni,  1399-1869  (arcb. 
de  la  Ccite-d'Or,  B  io455,  f  67  v"). 

MouuH-DE-RosiÈRES  (Le),  «hc.  m",  c°'de  Bourg.  — 


Molendinum  deUoiieres,  i430  (Brossard,  Cartul. 
de  Bourg,  p.   i43).  ■ —    Molendinum  de  Roteriis, 
ih^h(ibid.,  p.  388). 
MoBLis-DE-RossETTES  (Le),  buc.  m'°,  c°'  de  Druillat. 

—  Josla  h  terrait  del  malin  de  Romietes,  1 34i  env. 
(terrier  du  Temple  de  Mollissole,  f°  11  r").  — 
Unmoulin  appelé  de  Rossetle,  1788  (les  Fcuillécs  : 
titres  communs,  n°  1). 

Moilis-de-Rbotiiosod  (Le),  m'"  sur  le  Furans,  c"* 
de  Cliazey-Bons.  —  Via  quae  venit  a  molendino 
de  Rotono  Rellicium  vertus,  1390  (Gall.  christ., 
t.  XV,  instr. ,  c.  3«o). 

Moilix-de-Saint-Beksard  (Le),  anc.  m'",  c"  de 
Saint-Bernard.  —  Molendinum  silum  apud  Sanclum 
Rernardum,  19.6I1  (Bibl.  Dumb.,  l.  1,  p.  165). 

Mollis-de-Saint-Jeas  (Le),  anc.  m'°,  c°'  de  Sainl- 
Jean-de-Gonville.  —  Molendinum  Saneli  Johannis, 
i333  (arcb.  de  la  Côte-d'Or,  B  1080,  f  35  r°) 

MoDLiN-DES-BoLEKCHiERS  (Le),  auc.  m'°,  c"*  de  Mar- 
sonnas.  —  Molarium  Roletichetiorum ,  pai-rochie  de 
Marczona,  i4io  onv.  (terrier  de  Saint-Martin, 
I*  96  V"). 

MoiLiN-DES-BoiBDONS  (Le),  m'°,  c°*  de  Vescours.  — 
Reclus  existens  in  dicto  campo  Marlinodi  per  quod 
labitur  aqua  niolendini  des  Bordons,  i5o4  (Cartul. 
de  Saint-Vincent  de  Màcon.p.  4o4). 

MocLiN-DEs-BuBANGEs  (Le),  m",  c"  de  Manziat. 

MouLis-DEs-FoNiAiNEs  (Le),  h.,   c°'  de   Tliézillieu. 

MoDLiN-DES-Loups  (Le),  h.,  c"'  de  Bourg. 

MouLiN-DEs-PoNTs  (Le),  11.,  c"'  de  Bény. 

Moulis-des-Pokts(Le),  h.,  c'"  de  Villemotier. 

Motxm-DES-TROis-PioEONs  (Le),  ccact,  c""  de  Pi'V- 
zieux. 

MoiLiN-DE-TiioiRE  (Le),   anc.  m'",   c°"  d'Apremont. 

—  Molendinum  de  Thoyri,  apud  Asperomontem , 
1399-1869  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io455, 
1^0  v"). 

Molliïi-de-Thoirb  (Le),  anc.  m'",  c"  de  Matafelon. 

—  Molendinum  de  Thoyri,  1399-1869  (arch.  de 
la  Côte-d'Or,  B  io455,  (°  90  v"). 

Moulix-be-Tboiru  (Le),  anc.  m'°,  c"' de  Pont-dc- 
Vevl'^.  — •  Le  moulin  de  Thoiria,  i536  (Guichenon, 
Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  5o). 

Moilis-de-Thibignat  (Le),  m'°,  c"*  de  Crottet.  — 
Iter  tendens  de  Molari  [Replon/rii]  ad  molendinum 
Thorogninci,  i439  (arch  de  l'Ain,  H  79a, 
f  3a8  r").  —  Molendinum  de  Thorignia,  lAgs 
(arch.  de  l'Ain,  H  795,!*  885  v°). 

MoLLiN-DE-TowcHE  (Le),  anc.  m'",  à  ou  près  Ars.  — 
Moulin  de  Tonache,  xviii'  s.  (Aubret,  Mémoires, 

t.  II,  p.  7)- 
MociiK-DE-ViLLiERS  (Lb),   m'",  c"'  de  Bâgé-la-Vilie. 

36. 
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Molenilinum  de  Vigliers,  i3Uli  (arch.  de  la  Cote- 
il'Or,  B  5')a  ,  f  58  r",).  —  MoleiuUimm  de  Villiers, 
i4oa  (arxli.  de  l'Ain, H928,  f  5  r°).  —  Villiers 
moulin,  \ym'  s.  (Cassini). 

Mollin-d'Obdonnaz  (Le),  m'",  c°'  d'Ordonnaz.  — 
Molendimim  de  Oïdenas,  laoo  (Gall.  chr. ,  t.  XV, 
instr. , c.  Silt). 

Mouun-du-Freïnei  (Le),  anc.  m'",  c"°  de  Corceiles. 

—  Molendimim  del  Freynei,  i3i8(arch.  de  l'Ain, 
H  364). 

Moulins-dc-Fdrans  (Les),  m'"',  c"'  de  Brens.  ■ —  Les 
molin»  de  Furans ,  1679  (arch.  de  l'Ain,  H  870, 
f"  5  i--). 

Moulin-du-Mabiinet  (Le),  ane.  m'",  c"' de  Sauverny. 

—  Moulin  du  Martinet,  xïiii"  s.  (Cassini). 
Moulin-dii-Meïiknt  (Le),  anc.  m",  c"'  de  Lantenay. 

—  Molendimim  del  Meytent,  1299-1 869  (arcli. 
de  la  Côte-d'Or,  B  io455,  f  8a  v"). 

MouLiN-DC-PoNi  (Le),  anc.  m",  c"°  de  Condaraine- 
la-Doje. — Molendimim  de  Ponte ,  129a  (arch.de 
l'Ain,  H  870).  — Molendimim  sitmn  in  territorio 
de  Condamtna  de  la  Dttys,  vocatum  du  Pont,  ikoli 
(arch.  de  l'Ain,  H  SSg). 

*MouLiN-DD- Sauge  (Le),  anc.  m",  c°"  de  Rignieux- 
le-Franc.  —  Juxta  molendmum  de  Salice,  1285 
(Polypt.  de  Saint-Paul-de-Lyon,  p.  87). 

Mollin-du-Ti:mple  (Le),  anc.   m'°,  c'"  de  Pérouges. 

—  Molendimim  du  Templo,  1876  (arch.  de  la 
Cote-d'Or,  B  688,  f»  71  r"). 

Mouun-Garemiiourg  (Le),  m'",   c""  de  Neuville-sur 

Renon. 
MoiiLiN-GiiiGAKD  (Le),  h.  et  m",  c"'de  Marchamp. 
Moulin-Jacqiet  (Le),  écart,  c""  de  Beaupont. 
MouLiN-JuGxoN  (Le),  m",  c"  de  Viriat. 
Moulin-Laïliee    (Le),  m'°,  c"  du  Grand-Abberge- 

ment. 
Moulin-Neuf  (Le),  h.  et  m",  c""  d'Echallon. 
Moulin-Neuf  (Le),  h.  et  m'",  c""  de  Montagnat. 
MouLiN-NiAT  (Le),  h.,  c"*  de  Beaupont. 
Moulin-Pampieb  (Le),  c"'  de  Pont-d'Ain.  —  Lemolin 

de   Pempiei,     i555    (arch.    de    l'Ain,    H     918, 

C6ii  v"). 
Moulin-Perbet  (Le),  h.,  c"  de  Marchamp. 
Mochn-Rentiièze  (Le),  iu°"  isol.,c"'de    Pérouges. 

—  La  Kentaize,  1867  (stat.  posL). 
Moulin-Riondaz  (Le),  m'",  c""  de  Viriat.  —  Molen- 
ilinum del  Hiondel,    i335  env.   (terrier  de  Teys- 
songe ,  P  1 6  r°). 

Moulins   (Le   Ruisseau-des-),   afll.  du  ruiss.  d'Ar- 

bigny. 
Moulins  (Les),  h.,  c"  de  Marboz. 
Moulins  (Les),  h.,  c""  de  Tossiat. 


Moulins,  h.,  c""  d'Von  et  de  Talissieu.  —  Mulins, 
i3oo  env.  (Guigue,  Topogr.,  p.  a64). 

Mouliss-d'Ambhonaï  (Les)  m"",  c'"  d'Ainbronay.  — 
Molendini  ad  portant  ville  Ambroniaci ,  1218  (arch. 
de  l'Ain,  H  357). 

Moulins-di^Flïes  (Les),  m'"'  c"  de  Pouilly.  —  Mo- 
lendina  de  Fleyer,  1897  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  1095,  r  110  r"). 

Moulins-Neufs  (Les),  h.,  c"°  d'Echallon. 

MouLiNS-DE-PoNcm  (Les),  c""  de  Poncin.  —  Molen- 
dina  ville  de  Poncins,  i334  (arrh.  de  la  Côle- 
d'Or,  B  io45'i,  f  i4  v"). 

Moulin-Tallabd  (Le),  m'°  et  anc.  lief,  c"'  de  Saint- 
Etiennc-sur-Chalaronne.  —  Molendimim  de  Talart, 
1826  (terrier  de  Peyzicux). —  Moulin,  appelé  Ta- 
lard,  1708  (Baux,  Nobil.  de  Bresse  et  Donibes). 

Moulin-Tbicaud  (Le),  écart  et  m'",  c"'  de  Sermoyer. 

MouLiN-TuET  (Le),  m'",  c"  de  Vonnas.  —  Molendi- 
nutn  de  Tuet,  1693  (arch.  de  l'Ain,  H  794, 
f  828  v°). 

Moulin-Vebei  (Le  Ruisseau-du-).  alTI.  de  i'Angely. 

Mouees  (Les),  Ii.,c"'  de  Saint-Jean-sur-Veyle. — 
Lieu  des  Moures ,  parroisse  de  Saint-Jean-sur-Veyle, 
1757  (arch.  de  l'Ain,  H  889,  f  819  r"). 

MouDEX,  h.,  c'"  de  Grilly.  —  Morelz  et  Mourez, 
xiii*  s.  (Guigue,  Topogr.,p.  266. 

MocsELiÈBE  (La),  écart,  c""  de  Saint-Boys. 

Mousseron  (Le),  h.,  c"*  de  Cruzilles-les-Mépillat. 

MoussiÈRE  (La),  h.,  c""  de  Biziat.  —  In  parrochia 
liisinci,  in  villagio  de  la  Mosseri,  13']0  (Cart. 
lyonnais,  t.  II,  11°  71 4).  —  Mosseria,  itiltZ 
(arch.  de  l'Ain,  H  798,  f  454  r").  —  Dans  la 
paroisse  de  Biziat,  au  village  de  la  Mossiere,  1749  ' 
(arch.  du  Bhone,  H  5,  f  890  v°). 

En  tant  que  lief.   la  Moussière  était  une  sei- 
gneurie, avec  château,  du  bailHage  de  Bresse. 

MoussiÈBE  (La),  loc.  disp. ,  à  ou  près  Chézery.  — 
Petra  de  Mosseria,  1829  (arch.  de  l'Ain,  H  58). 

MoussiÈBEs  (Les),  f.,  c"*  du  Petit-Abergement. 

MouTiER  (Le),  écart,  c"'  de  Feillens. 

Moutonnière  (La),  anc.  mas.,  c"'  de  Montceaux.  — 
Li  Moutoneri,  i285  (Polypt.  de  Saint-Paul,  p.6i). 

Moutonnière  (La),  h.,  c""  de  Villette. 

En  1789,  la  Moutonnière  était  un  fief  sans  jus- 
tice, relevant  de  la  seigneurie  de  Richement. 

Moux,  I).,  c"°  de  Matafelon.  —  De  Mou,  parrochie 
Mata  Fellon,  1887  (ccnsier  d'Arbent,  f°  18  r°). 
—  De  Mouz,  1887  (ibid.).  —  Iter  per  quod  itur 
de  Corselles  apud  Mou,  i42i  (ibid.,  f  98  r°).  — 
(^liapelle  au  hameau  de  Moux,  sous  le  vocable  de 
Saint-Michel,  iG55  (visites  pastorales,  f°  180). 

MoïFFON,  loc.  détr. ,  à  ou  près  Nievroz.  —  Moyffon, 
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1999-1869  (arcli.  de  la  Cote-d'Or,  B  io455, 
f  19  v°). 

MoïN£,h.,  c'"  de  Francheleins. 

MoïOOB,  f. ,  c"°  de  Saint-Trivier-sur-Moignans. 

MoïREHS,  loc.  disp. ,  à  ou  près  Poncin.  —  Ver$ut 
pontem  de  Moyrent,  1299-1869  (arcli.  de  la  Cote- 
d'Or,  B  10^.55,  f  io3  r"). 

MoïBiA,  anc.  fief,  c°*  de  Cerdon.  —  Moyriacus , 
1999-1869  (arcli.  de  la  Cote-d'Or,  B  io455, 
f  89  V).  —  De  Moyria,  1999-1869  (ibid., 
f  81  v°).  —  Mnriacu»,  i36i  (Cartul.  des  fiefs 
de  l'église  de  Lyon,  p.  go).  —  Moyriaz,  i563 
(arcli.  de  la  Cote-d'Or,  B  10458,  f  80  r°).  — 
Moiritt,  xïiii'  8.  (Aubrel,  Mémoires,  t.  II,  p.  197). 
Moyria  élait  une  seigneurie  on  toute  justice  et 
a»ec  château,  relevant  originairement  des  sires  de 
Col!gn\,  de  qui  elle  passa  successivement  aux  sires 
de  Thoire  ,  vers  1900,  puis  aux  comtes  de  Savoie, 
en  l'ioa.  Dès  le  xii'  siècle,  le  domaine  utile  ap- 
partenait à  dos  gentilshommes  du  nom  de  Moyria 
dans  la  postérité  desquels  il  resta  jusqu'à  la  Révo- 
lution. —  Huguet  de  Moyrie,  chavalers,  1985 
(Arch.  nat.,  P  1 366,  cote  l'iSg).  —  André  de 
Moyria,  seigneur  de  Mailla,  i455  (Guichenon, 
Bresse  et  Bugey,  part.  1,  p.  81).  —  Maison  forte 
de  Moiriaz,  1  563  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  1  o453 , 
(°  188  ï°).  . —  Cl.  de  Moyriaz,  seigneur  de  Chas- 
lelliou,  1609  (arch.  de  Jujurioux). 

MozoLiÈRK,  m"  isol.,  c"*  de  Saint-Boys. 

MicELLE,  11.,  c"  de  Chaliex. 

MiFfiEc,  f.  et  m'°,  c"  de  Luthézieu. 

Mure  (Li),  lieu  dit,  c"°  de  Loyetles. 

MiLATiKRE  (La),  f.,  c"*  de  Chalenay. 

MiLATiÈRE  (La),  h.  et  anc.  fief  de  Bresse,  c°*  de 
Sainl-Cyr-sur-Menthon.  —  Villagium  Millaterie, 
1498  (arch.  de  l'Ain,  H  796 ,  f  1 1  v°).  —  La 
Milatiere,  i65o  (Guichenon,  Bresse,  p.  78). 

McLAiï,  h.,  c"'  de  Tossiat.  —  Chez^Mulati ,  1847 
(stat.  posl.). 

MuLAî  (La),  h.,  c"'  de  Confort. 

MiLET  (Le),  écart,  c"*  de  .Sermoyer. 

Mlleier  (Le),  h.,  c"*  de  Chavannes-sur-Reyssouze. 

MuMAiRiE  (La),  écart,  c'"  de  Lélex. 

MixET  (Le),  ruiss.,  afll.  du  Brançon ,  c"'  de  Virieii- 
le-Petit.  —  Le  tty  de  Munel,  i65o  (Guichenon, 
Bogey,  p.  64). 

Mi'NET  (Le),  ruiss.,  afll.  de  la  Versoix. 

MiXET,  h. ,  c""  de  Virieu-le-Petit.  —  De  Mugneto, 
xiii"  s.  (Guigne,  Topogr.,  p.  966). 

Min  (Le  Port-de-),  c"'  de  Mognoneins. 

MtnAMDK,  lieu  dit,  c°*  de  Grand-Corent. 

MiBATTOK,  h.,  c"'  de  Domsure. 


Mure  (La),  m°°  isol.  el  anc.  fief,  c'"  d'Ambutrix. 

Mure  (La),  h.,  c"  do  Giron. 

MuBE  (La),  h.,  c°' de  Sainl-Soriin. 

Mures  (Les),  m°"  isol.,  c"'  de  Biziat. 

Mures  (Les),  h.,  c"°  de  Massignieu-de-Rives. 

Mures  (Les),  h.,  c""  de  Polliat. 

Mures  (Les),  f. ,  c"°  de  Saint-Jean-sur- Veyle. 

Mures  (Les),  f. ,  c"'  de  Saint-Trivier-sur-Moignans. 

.Mures  (Les),  b.,  c"'  de  Sandrans. 

Murger  (Le),  lieu  dit,  c"*  d'Ambronay. 

MuRGER  (Le),  écart,  c°*  de  Chàtillon-de-Michaille. 

MuRSAND,  f.,  c"'  de  Mézériat. 

Murs  (Les),  ruiss.,  aill.  du  Rhône. 

McRS,  village,  ch-l.  de  la  c"'  de  Murs-Gélignieu. 

En  1789,  Murs  était  un  village  de  la  paroisse 
de  Gélignieu ,  bailliage ,  élection  et  subdélégation 
de  Belley,  mandement  de  Rossillon.  Ce  n'est 
qu'en  1896  que  ce  village  fut  érigé  en  paroisse  , 
sous  le  vocable  do  Saiiit-.Sylveslre. 

Dans  l'ordre  féodal.  Murs  était  une  seigneu- 
rie, en  toute  justice,  du  bailliage  de  Belley;  les 
dépendances  étaient  Murs  et  Gélignieu.  —  La 
seigneurie  de  Murs,  i65o  (Guichenon,  Bugey, 
p.  74). 

MuRS-GÉr.ic,NiEU,  c""  du  c°°  de  Bellev. 

A  l'époque  intermédiaire.  Murs  et  Gelignleux 
formaient  une  municipalité  du  canton  de  Saint- 
Benoit,  district  de  Belley. 

MuRTT,  h.,  c°*  de  Sainl-Martin-du-Mont.  —  Multey, 
xviii's.  (Cassini).  —  Le  Multy,  1847  (slat.  post.). 

MuRï,  h.,  c" d'Echonevex, 

MusiN,  h.,  c"'  de  Passin.  —  *Mutiantis.  —  De  Muy- 
tino,  XIII*  s.  (Guigue,  Topogr.,  p.  966). 

MnsiNEKS,  h.,  c"*  de  Bellegarde.  —  Musinens  en  Mi- 
chaille,  1609  (Baux,  Nobil.  de  Bugey,  p.  96).  — 
Musinens,  commune,  1860  (Ann.  de  l'Ain). 

En  1789,  Musinens  était  une  communauté  du 
bailliage  et  élection  de  Bellov,  de  la  subdélégation 
de  Nantua  et  du  mandement  de  Seyssel. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Genève,  ar- 
cliiprotré  de  Champfromicr,  était  sous  le  vocable 
des  saints  Biaise  et  Gras,  et  à  la  collation  du  com- 
mandeur de  Compessièie. 

Los  hospitaliers  de  Sainl-Jean-de-Jérusalem 
possédai(^nt  à  Musinens  une  maison  qui  dépendait 
de  la  commanderie  de  Compessière  en  Genevois. 

En  tant  que  fief,  Musinens  était  une  dépen- 
dance de  la  seigneurie  de  Chàtillon-de-Michailio. 
—  Ln  seigneurie  de  Musinens,  i65o  (Guichenon, 
Bugo},  p.  74). 

A  ré()oque  intormédiaire,  Musinens  était  une 
municipalité  du  canton  de  (ibàlillon-de-Micbaille, 
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dislrict  (le  Nanliia.  Vers  la  fin  du  second  empire, 
le  clief-iicu  de  la  commune  fut  transféré  à  Bel- 
iejjardc  qui  n'élait  alors  qu'un  simple  hameau. 
—  Dellegarde,  commune,  1867  (Ann.  de  l'Ain). 

Musse  (La),  anc.  fief,  c""  de  Tramoye. 

Ce  petit  fief  relevait  du  marquisat  de  Miribel. 

Mbssegaï,  écart,  c"  de  Clialamont. 

Missel,  h.,  chdt.  et  anc.  fief  en  toute  justice,  c"° 
d'Arlod. —  De  Mucellis,  \iv°  s.  (Guigne,  Topogr. , 
p.  267). —  Mucez,  xiv'  s.  {ibid.). 


MussEi.  (Le  Biez-de-),  alTl.  du  Rhône. 

MussiAT,  lieu  dit,  c°'  de  Crottel. 

MussiGNiN,  lieu  dit,  c"  de  Coloraieu. 

MczABD,  h.,  c"  de  Villeneuve. 

MuzAiiÈHE  (La),  lieu  dit,  c"'  d'Ordonnas. 

MuzATiÈBES  (Les),  m""'  isol. ,  c'"  de  Pérouges. 

MiziN,  h.,  c'"  do  Magnieu.  —  In  MiUiano,  tHii 
(D.  Bouquet,  t.  VIII,  p.  898).  —  Villa  de  A/ii- 
»ino,  xiy'  s.  (Guigne,  Topogr.,  p.  267). 


N 


Nadon,  écart,  c""  de  Sainl-Étienne-sur-Chalaronne. 

NiCAHETAN  (Le),  ruiss.  afll.  du  Sevron,  c°°  de  ïrcf- 
forl.    —  Nacaretaii,  xviii'   s.  (Cassini). 

Naoaritas,  Ioc.  disp. ,  c"*  de  Treffort  (Gassini). 

Na  Gkossa  (Le  Mas-be-),  anc.  mas,  c""  de  Crottet. 
—  Mamus  de  na  Grosm,  1265  (Cart.  lyonnais, 
t.  Il,  n°639).  —  Domus  dicte  na  Grossam,  1265 
{ibid.). 

N'AMAtDBi  GiLANEni  (Le  Mas-),  anc.  mas,  c"°  de  Bi- 
ïiat.  —  Mansus  Namaudri  Gilanert  in  parrochia 
Bisiaci,  127;)  (Cart.  lyonnais,  t.  II,  n°  yii). 

Nailin,  f.,  c"'  de  Mézériat. 

Namarï,  h.,  c"°  de  Vonnas.  —  Village  de  Namarij 
{N'Amary),  1  568  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  toiiSo  , 
0*39920). —  Namarie,  1811  (cadastre). 

Namphée  (La),  écart,  c""  de  Montanges.  —  Nanfaij, 
xviii'  s. (Cassini). —  La  Nanfay,  1847  (slat.  post.). 

Nances  (Les),  f.,  c"*  de  Monlcet. 

Nanciat  (Grand-  et  Petit-),  hameaux,  c°"  de  Saint- 
]Nizier-le-Bouchoux.  —  Nanciaz ,  parrochie  Sancti 
jVicesu  Nemoroii,  i437  (arch.  de  la  Côle-d'Or, 
B  7aa,  f°  478  r°).  —  Nancia,  i^Sg  (ibid.  B.  728, 
f  887  r°).  ■ —  Le  Grand  et  le  Petit  Nancia,  xviii's. 
(Cassini). 

NANCiNjf.,  c"*  de  Feillens. 

NAiiT(LE),  torrent,  afll.  du  Jourdans. 

Nant  (Le),  ruiss.,  alll  du  Poë,  c"'  d'Ochiaz. 

Nant  (Le),  ruiss.  alTl.  du  Rhône,  c°'  de  Nattages. 

Nant  (Le),  ruiss.,  c°°  d'Ambérieu-en-Bugey. 

Nant  (Le),  localité  disparue,  c"'  d'Ambérieu-en- 
Bugey.  —  Hugo  de  Nanto,  i844  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  15  870,  f"  U-;  r°).  —  Peciavinee  sita  el 
Nant,  i844  (ibid.). —  Le  Grangeon  du  Nant,  1827 
(cadastre). 

Nant  (Le),  lieu  dit,  c"'  d'Angleforl. 

Nant  (Soiis-le-),  lieu-dit,  c°'  de  Champfromier. 

Nant  (Le  Cbeux-dii-),  f.,  c"  d'Hotonnes. 


Nant  ou  Cbeux-dl-Nant  (Le),  écart,  c"  de  Lhuis.  — 
Via  qiia  ilur  de  Antollino  vei'ms  ISant,  l'iag  (arrh. 
de  la  Côte-d'Or,  B  847,  f  '11  v"). 

Nant  (Le),  lieu  dit,  c'"  de  Lompnas,  —  Su»  Nant, 
1708  (arch.  de  l'Ain,  E  106,  f"  4o  r°).  —  Au 
Plat  du  Nant,  1708  (ibid.  f°  983  r°).  —  CreuT 
du  Nant  et  Sur  l\ant,  i84o  (cadastre). 

Nant  (Le),  lieu  dit,  c°*  de  Massigiiieu-de-Rives. 

Nant  (Le  ),  h.,  c"°  de  Naltages. 

Nant  (Le),  mais,  isol.,  c"'  d'Ochiaz. 

Nant  (Le),  ruiss.,  c"'  du  Poizat.  —  Prope  Poysactutn , 
juxta  Nantutn,   liga  (arch.  de   l'Ain,   II,   869). 

Nant  (Le),  localité  disparue,  à  ou  près  Pouilly.  — 
Janinus  de  Nanto,  1897  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  1095,  f°  28  r°). 

Nant  (Le),  loralité  ilisparue,  c"°  de  Songieu.  — 
W.  de  Nanto  de  Songiaco,  i8'i5  (arch.  de  la  Côle- 
d'Or,  B  775,  f  i3  v"). 

Nant  (Le),  localité  disparue,  à  ou  près  Tliozil- 
lieu.  —  Petru»  del  Nant,  1204  (arch.  de  l'.Ain, 
H4oo). 

Nant-Arnï  (Le),  ruiss.,  c"*  de  Gei.  —  Juxta  nan- 
tnm  dictum  Amie:,  1882  (arch.  de  la  Côle-d'Or, 
B  1089,  P  35  r"). 

Nant-Blanc  (Le),  afll.  du  Rhône,  en  Michaille. 

Nant-Blan:;  (Le),  scierie,  c"'  de  Montanges. 

Nant-de-Béard  (Le),  ruiss.,  c"'  de  Farges.  —  Nan- 
tus  de  Bear,  1497  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  t25, 
f  125  r°).  —  Le  Nant  de  Iléard,  i55o  (ibid. 
B  1201,  f  1  t"). 

Nant-de-Ciialame  (Le),  ruiss.,  c°'  de  Champfromier. 
—  Per  nanlum  qui  drscendit  de  molan  dicto  de 
Chalamo,  1829  (arch.  de  l'Ain,  H  58). 

Nant-be-Combe-Tallier  (Le),  ruiss.,  c'"  de  Léaz.  — 
Le  nant  de  Combe  Tallier,  i553  (arcli.de  la  Côte- 
d'Or,  B769,  rsaôr"). 

*Nant-be-Giund-Ciiai:x(Le),  anc.  nom  d'un  ruiss.  dn 
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lanlori  de  Collonges.  —  ^antu^  de  Magna  Cake, 
1/197  {a'"c'>-  de  la  Cote-d'Or,  B  iiaS,  f  ao  r°). 

îJaut-be-Gboise  (Le),  nom  donné  au  cours  supérieur 
de  la  Croise ,  c""  de  Peron  et  de  Challex. 

Nast-de-Groxielle  (Le),  ruiss.,  c"°  de  SeysseL  — 
Nantus  de  Groniello,  i4oo  (arch.  de  la  Côtc- 
d'Or,  BgoS,^  6  r°). 

Nani-be-Gbosi,ée  (Lk),  alll.  du  Rlionc. 

Naxi-be-la-Dbune  (Le),  ruiss.  —  ^anltn  de  laz 
Druuaz,  i46o(arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  769  bi», 
r  108  r°). 

Nast-de-la-Fom-b'Aire»s  (Le),  ruiss.,  c°'  de 
Farges.  —  Aonlu»  fonti»  de  Heyrenê,  1497 
(arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  1  laô,  f*  91  r"). 

Nast-de-la-Fost  (Le),  ruiss.,  c'"'  de  Pougny.  —  Loco 
diclo  mpya  fontem  douz  Roitey,  juxla  nantum  de 
dicto fonte,  1^97  (arch.  de  la  Côle-d'Or,  B  iiaS, 
PiSiv"). 

Nant-de-l'Ajok  (Le),  ruiss.,  c°'  de  Talissieu.  — ■ 
A  nnnto  de  U  jon,  1&61  (arch.  de  la  Cole-d'Or, 
B909,f  br"). 

Naxt-de-Maroiigï  (Le),  ruiss.,  c°*  de  Cbillei.  — 
Nanlu»  de  Mamngier,  1^97  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  in5,  1'  i5o  r"). 

Nast-he  Molière  (Le),  ruiss.,  afll.  delà  Valscrine. 

Nant-d'Ei'Acbèbe  (Le),  ruiss.,  c""  de  Pougny.  — 
Sanlut  de  Etpacheroz,  1/197  {"^^-  de  la  Côte- 
d'Or,  B  1135,1*173  r'). 

Nabi-de-Peïssiolb  (Le),  ruiss.,  c°*  de  Corbonod.  — 
Nanlu»  de  Pey$iiour,  i/ii3(arch.  de  la  Côle-d'Or, 
B90/1,  C  83"  v"). 

Nant-be-Planoiiette  (Le),  ruiss.,  c°*  de  Farges.  — 
Santui  de  Planchela,  1/197  (arch.  de  la  Cote- 
d'Or,  B1133,  f  90  ï"). 

Naht-de-Poucevbin  (Le),  ruiss.,  c°*  de  Léaz. —  iVan- 
liu  de  Pouceyrin,  1/160  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  769  Al»,  r  liy  r°).  —  Le  nant  de  Pouceyrin», 
i553  {ibid.,  B  769,  r  336  r"). 

ISaxt-de  Rloez  (Le),  miss.,  r,™  de  Fargfs.  —  Nan- 
tus de  Rugez ,  1697  (arch.  de  l.i  Cote-d'Or, 
B  1195,  C  lai  v"). 

Nant-de-Soxdbine  (Le),  ruiss.,  c"  de  Farges.  — 
Aantiu  de  Sondrinaz,  1/197  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  1135,  f°  i/i8r°) 

Nart-de-Sodoia  (  Le),  ruiss.,  c°'  de  Montangcs.  — 
Nantu»  de  Sougia,  iSgo  (arch.  de  l'Ain,  H  53). 

Naiit-»es-Vlaz  (Le),  ruiss.,  c"'  de  Farges.  —  Nan- 
tus douz  Vuaz,  1497  (arch.  de  la  Côle-d'Or, 
B  iia5,  C  i/iov°). 

Nant-I)E-Villes  (Le),  ruiss.,  alTl.  du  Ithône,  c'"  de 
Villes. 

Naht-bu-Foib  (Le),  lieu  dit.  r'"  d'Echallon. 


Nant-dl-Sadgeï  (Le),  ruiss.,  c°°  de  Léaz.  —  Nan- 
tus dou  Sougey,  1/160  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  76941»,  f  1/19  r"). 

Nantît,  lieu  dit,  c"'  d'Ambérieu-en-Bugey.  —  Ver- 
sus Nantelum,  i385  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  871, 
f  390  r°).  —  Juxta  iitetam  tendentem  versus  Nan- 
tet,  1890  (arch.  do  l'Ain,  H  9/1). 

Nastet  (Le),  lieu  dit,  c°°  d'Ochiaz. 

Naîitin,  lieu  dit,  c"'  du  Sault-Brénaz. 

Nant-Poê  (Le),  ruiss.,  alll.  du  Rhône,  c"'  d'Orhiaz. 

Nasts  (Entre-les-),  lieu  dit,  c°'  d'Anglefort. 

Nants  (Les),  territoire,  c"'  de  Farges.  —  /n  terrilo- 
rio  appellato  Nantos,  juxta  Nantos,  1/197  (arch. 
de  la  Côle-d'Or,  B  1 1  33,  f  180  r"). 

Nant-Sec  (Le),  m°"  is.,  c°"  de  Forens. 

Nant-Trouble  (Le),  lieu  dit,  c""  de  Chanay. 

Nanthuï,  écart,  c°°  de  Pr^meyzel.  —  Nanthuy,  1677 
(arch.  de  l'Ain,  H  869,  f"  ana  r°). 

Nantua,  ch.-l.  d'arrond'  du  département  de  l'Ain.  — 
*Nantuati».  —  Nantuadentes  tnonachi,  899  (Ago- 
bardi  archiep.  Lugdunensis  epist.,  dans  I).  Bouquet, 
t.  VI,  p.  36/i).  —  Nantuadis,  859  (D.  Bouquet, 
t.  VIII,  p.  388).  —  Nanloadis  (Aim.  Berlin,  ad 
ann.  877).  —  Nantoade,  ahiat.  (Chronic.  Virdu- 
nense,  ad  ann.  877,  dans  D.  Bouquet,  t.  VI, 
p.  9/18).  —  Nantoadense  monasterium ,  878  (dipl. 
de  Louis  ie  Bègue,  ibid.,  IX,  /Î19);  899  (dipl. 
de  Louis  l'Aveugle,  ibid.,  IX,  676).  —  Nantua- 
tiu,  1090  (Dubouchel,  .Maison  de  Coligny,  p.  3/i). 

—  Nantuacus,  1100  (Gall.  clirist. ,  t.  IV,  instr. 
c.  385);  laii  (arch.  de  l'Ain,  H  356);  i3o9 
{ibid.,  H  37/i);  1/137  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B8i5,  f  /i5/ir°);  i5oi  (arch.  de  l'Ain,  H  357). 

—  Nantoacus,  ii36  (arch.  de  Brénod);  ii65 
env.  (arch.  de  l'Ain,  H  Sâg).  —  Nantuas,  c. 
obi.  1910  (ibid.,  H  355);  1365  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  578);  i356  (Docum.  linguist.  de 
l'Ain,  p.  137);  1/199  (pouillé  de  Lyon,  f  98  r°). 

—  Nantoat ,  i95o  env.  (pouillé  de  Lyon,  f  i5  \°). 

—  Nantua»,  c.  suj.  1/116  (Registres  consulaires 
de  Lyon,  p.  5).  —  Nantuax,  11/16  (ibid.,  p.  3). 

—  Nantuaz,  iTi*  s.  (arch.  de  l'Ain,  H  53);  i6i3 
(visites  pastorales,  P  195  v°);  xvii'  s.  (arch.  de  la 
Côle-d'Or,  B  io/i53,  f  907  r°);  1760  (arch.  de 
l'Ain,  C  389).  —  Nantua  en  Rugey,  1793  (arch 
de  l'Ain ,  C  889  ). 

Avant  1789,  Nantua  était  une  ville  du  bailliage 
et  élection  de  Belley;  —  Villa  de  Nantua»,  1997 
(Bibl.  du  Lyonu.,  p.  i33);  —  c'ét-iil  en  outre 
le  chef-lieu  d'une  subdélégation  et  d'un  mandement 
qui  portaient  son  nom.  Démembrée  en  1769  du 
la  subdélégation  de  Belley. —  Nantua ,  subitélégatinn 
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de  lielley,    a  juin  1768  (arcli.  de  l'Ain,  C  890). 

—  Prost,  iubdélégué  à  Nanlua  de  l'Intendant  de 
Bourgofme,  6  déc.  1770  (arch.  de  l'Ain,  C  889). 

—  VtHe  de  Nanlua,  subdélégation  de  Aantua,  1770 
(ibid.,  C  389),  —  la  subdélégation  de  Nantua  cor- 
respondait à  i'aiTondisseraent  actuel  de  ce  nom. 

L'église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prctré  de  Nantua,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Michel  et  à  la  collation  du  prieur  du  lieu.  Détruite, 
en  1790,  elle  fut  remplacée  par  l'église  du  prieuré 
dont  le  vocable  fut  changé  en  celui  de  saint  Mi- 
chel. —  Capella  Sancti  Michaelis ,  ixhh  ( arch.  de 
l'Ain,  H5i,  copie  du  xvii"  s.).  —  Encurat  de 
Aantiias,   laôS  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  BSyS). 

—  Ecclesia  de  Nantua»,  i35o  onv.  (pouillé  du 
dioc.  de  Lyon,  P  i3  r°).  —  Nantua  :  Eglise par- 
rochiale,  Saincl-Michel,  i6i3  (visites  pastorales, 
f  J23  v°). 

Nanlua  était  le  clief-lieu  d'un  archiprotré  du 
diocèse  de  Lyon ,  démembré  de  l'archiprélré  d'Am- 
bronay,  au  commencement  du  xviii'  siècle.  Cet 
archiprêtré,  qui  comprenait  à  l'origine  3a  paroisses 
ou  annexes,  fut  réduit  319  paroisses  ou  annexes 
par  la  création,  en  174a,  du  diocèse  de  Saint- 
Claude. 

L'abbaye  de  Nantua  qui  était  sous  le  vocable 
de  saint  Pierre  et  suivait  la  règle  de  saint  Benoit, 
apparaît  pour  la  première  fois  dans  un  diplôme 
de  Pépin  le  Bref,  en  date  du  10  août  708;  elle 
resta  sous  la  domination  directe  des  rois,  puis  des 
empereurs  carolingiens,  jusqu'en  852,  époque 
à  laquelle  l'empereur  Lolhaire  la  céda  à  l'église 
de  Lyon.  Posiquam  Nantuadense  coenobiiim  locis 
Jureiisibus  situm  S.  Stephano  et  Lugdunensi  sacrae 
et  primae  Gallorum  ecclesiac,  cum  suis  omnibus 
ad  illum  pertini'Dtibus .  .  .  de  jure  noslro  in  jus  do- 
minatinnemque  ejus  transfudimus ,  8.")3  env.  (Di- 
plôme de  Lolhaire,  dans  I).  Bouquet,  I.  VIII, 
p.  391).  —  A  une  date  inconnue,  le  monastère 
de  Nanlua  fut  soumis  à  l'abbaye  de  Cluny  qui, 
en  1100,  le  fit  réduire  en  simple  prieuré  par  le 
pape  Pascal  II.  Le  |)rieuré  de  Nanlua ,  qui  étail  de- 
puis longtemps  eu  commande,  fut  séculaiisé  en 
1788. —  Nantuadenses  monachi,  829  (Agobardi 
archiep.  Lugdun.  De  insol.  Judaeor. ,  dans  D.  Bou- 
quet, I.  VI,  p.  366).  —  Monasteriolum  sub 
mvocalione  beatissimi  Petii  principes  Apostolorum 
<:imstructum ,  locis  Jurentibus  situm,  quod  Nantua- 
dis  ab  aquis  e  vicino  emergenlibus  publiée  vocilatnr, 
8.5a  (Diplôme  de  l'empereur  Lolhaire  pour  l'Eglise 
de  Lyon,  dans  D.  Bouquet,  t.  VIll,  p.  388).  — 
Nantuadense   coenobium,    locis   Jurensibus    situm, 


853  env.  (ibid.,  I.  VllI,  p.  391).  —  /n  pago 
Lugdunensi ,  Nantoadense  monaslerium,  878  et  899 
{ibid.,  l.  IX,  p.  4i9  cl  674).  —  Cella  quaedam 
monachorum  Lugdunemis  episcopii  quae  Nantoadis 
dicitur,  ix'  s.  (Annal.  Berlin,  ad.  ann.  877).  — 
Injinibus  Lugdunensium.  .  .  Nantoade  in  monaste- 
rio  sanctùrum  Peiri  et  Pauli,  ix'  s.  (ex  Chron. 
Virdun.  ad  ann.  877).  —  In  monasterio  apostolo- 
1-um  Pétri  et  Pauli .  .  .  loco  qui  dicitur  Nantoade , 
a  multitudine  aquarum  ibi  cnnjluentium ,  ix'  s.  (ex 
Chron.  S.  Benigui  Divion.  dans  D.  Bouquet ,  I.  VI, 
p.  23i).  —  In  Burgundta,  in  quodain  monasterio, 
ix"  s.  (Ann.  Fiddens.  ad  ann.  877).  —  Praires 
Nantuali,  1090  (Dubouchet,  Maison  de  Coligny, 
p.  34).  —  Fratres  Nantoacenses ,  11 36  (arch.  de 
Brénod).  —  Nantoacensis  prior,  11 65  env.  (arch. 
de  l'Ain,  H  309).  —  Monaslerium  Nantuacense, 
1 J98  (Bec.  des  chart.  de  Cluny,  t.  V,  n°  4876  ).  — 
Convenlus  Nanluaci,  19  46  (Biblioth.  Sebus. , 
p.  4ao).  —  Nanloas,  pri\oralus\,  i25o  env. 
(pouillé  de  Lyon,  f  i5  v°).  — Prioré  de  Nantuas, 
1965  (arch.  de  la  Côle-d'Or,  B  078).  —  Ecclesia 
prioratus  Sancti  Pétri  Nantuaci,  1492  (arch.  de 
l'Ain,  H  359). 

La  seigneurie  de  Nantua  était  partagée  entre 
le  prieur  et  les  religieux;  ses  dépendances  étaient 
Belleydoux,  Brénod  (en  partie),  Champfromier, 
Charix,  Kchallon,  Giron-devant  el  Giron-ilerrière, 
Lalleyriat ,  Montanges,  les  Neyrolles,  Port  et  Sainl- 
(iermain-dc-loux.  Avant  l'annexion  du  Bugey  à  la 
France,  les  appels  de  la  justice  de  Nantua  étaient 
portés  par  devant  le  juge  des  appellations  de  l'abbé 
de  Cluny,  sous  le  ressort  du  parlement  de  Paris;, 
à  dater  de  cette  annexion,  ils  furent  portés  au 
bailliage  de  Belley,  sous  le  ressort,  suivant  les  cas, 
du  parlement  de  Dijon  on  du  présidial  de  Bourg. 
—  Castra  Nantuaci  el  Sancti  Germant,  1246 
(Biblioth.  Sebus.,  p.  42 1).  —  Judex  et  procurator 
in  terra  Nantuaci,  1291  (Cartul.  lyonnais,  t.  II, 
n°  889).  —  La  Baronny  de  Nanluas,  i336  (Do- 
cum.  linguist.  de  l'Ain,  p.  187).  — ■  Terra  Sancii 
Pétri  Nanluaci,  1889  (arch.  de  l'Ain,  H  53).  — 
Prior  el  dominas  Nantuaci,  xv'  s.  (arch.  de  l'Ain, 
H  58). 

A  l'époque  intermédiaire,  Nantua  étant  la  muni- 
cipalité chef-lieu  du  canton  et  district  de  Nanlua. 

Nantdï,  b.,   c°'   d'Hauleville.   —     Nantuil,   xviii'  s. 
(Cassini). 

Nantdv,  h. ,  c""  de  Peyrieux. 

Napoléon  (Fontaine-),  ruiss. ,  afil.  du  London. 

Napt,  c"'  du  c""  d'Izernore.   —   ApudNat,    1299- 
1869  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io455,  f  89  r"); 
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i563  {ibid.,  B  io'l53,  f  302  r°).  —  Nath,  lôoo 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  810,  P"  91  r").  —  Napt, 
1790  (Dénombr.  de  Bourgogne). 

Avant  la  Révolulion,  Napt  était  une  commu- 
nauU-  du  bailliage  el  élection  de  Belley,  subdélé- 
gatioii  do  Nantua,  mandement  de  Montréal. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prélré  de  Nantua,  est  l'une  de  celles  qui  furent 
cédées,  en  17 'la,  au  diocèse  «le  Saint-Claude; 
elle  était  sous  le  vocable  de  saint  Martin  el  avait 
été,  de  tout  temps,  à  la  collation  de  révéïjue  de 
Belley.  —  In  Lugdunen$i  epiicopatu,  ecclesia  de 
Nato,  ii4a  (Gall.  christ.,  t.  XV,  instr.,  c.  807). 
—  Ecdeêia  de  Nat,  i35o  env.  (poiiillé  de  Lyon, 
(°  i3  r°).  —  Sais  :  Patron  Sainl-^farlin ,  i655 
(Tisiles  pastorales,  f°  ia4). 

En  tant  que  fief,  Napt  était  possédé ,  au  xii'  siècle, 
par  des  gentilshommes  de  même  nom,  sans  doute 
sous  la  suzeraineté  des  sires  de  Thoire.  —  Wilel- 
muê  de  Nalh,  milet,  11 64  (Bibl.  Sebus. ,  p.  !iïh\ 
arrh.  de  l'Ain,  H  356,  copie  du  xiv*  s.).  —  Guido 
de  Nat,  1176  (arch.  de  l'Ain,  H  3r)9),  —  Au 
xviii'  siècle ,  c'était  une  dépendance  de  la  seigneu- 
rie de  Mornay. 

A  l'époque  intermédiaire,  Napt  était  uno  mu- 
nicipalité du  canton  de  Sontbonnax,  district  de 
Nantua. 

NAitNDK,  lieu  dit,  c"*  d'Hautecour. 

Narbon,  anc.  lieu  dit,  c°'  de  Polliat.  —  Pratum 
tiKatutn  de  Narbone,  i464  (arch.  du  Rhône, 
S.  Jean,  arm.  Lévy,  vol.  ia,  n°  9,  P  la  r°). 

Nardok,  anc.  nom  d'une  source  de  la  c"'  de  Seillon- 
nas.  —  fort»  appellala  de  Narhoiu',  l'iag  (arch. 
de  la  Coto-d'Or,  B  8/17,  f  a  v°). 

NiRBONNK,  anc.  nom  d'un  ruisseau  afil.  de  la  Bienne, 
qui  coule  sur  le  territoire  d'Arbent.  —  Juxta  rip- 
jMiriam  de  Narbonan ,  1 4 1  o  (  rcnsier  d'Arbent , 
f"  4()  v°).  —  A  inlto  ripparie  de  Narhonam  prope 
Fngiam  ;  —  Àd  becium  de  .\arbonam ,  1 4 1  a  (  ibid. , 
1^66*°). 

Nabbornb  (En),  anc.  lieu  dit,  c°'  de  Veyiiat.  —  /n 
hcn  diclo  en  Ani7>ow«H,  i4ia  (censier  d'Arbent, 
f  67  v°). 

Narbor^az,  lieu  dit,  c"*  do  Chazey-Bons. 

Nard  (Lb),  écart,  e"  de  Garnerans. 

Narjoui,  localité  disparue,  c"'  de  Clianoz-t^liàtenay 
(Casaini). 

Nar^a^id,   h.,    c"'  do  Cliancins. 

Nabïont,  f. ,  c"'  de  Lalleyriat. 

Natrat  (Le),  localité  disparue .  c'"  de  Saint-Ktienne- 
sur-Chalaronne.  —  Le  .\'atray,  1 699  (  Bibl.  Dumb. , 
i.  I,  p.  657). 


Nattvse,  c°'  du  c°"  de  Belley.  —  De  Satagio,  1 194 
environ  (arcb.de  l'Ain,  H  a37);  1447  (arch.  de 
la  Côte-d'Or,  B  834,  T  48  v°).  —  De  .Ya/«/o.  1200 
environ  (arch.  de  l'Ain,  H  a38).  —  Nnttage , 
i6.")o  (Guichenon,  Bugey,  p.  83);  1808  (Slat. 
Bossi,  p.   laS). 

En  1789,  Naltago  était  une  communauté  du 
bailliage,  élection  et  subdélégation  de  Belley, 
mandement  de  Rossillon. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  et  archiprêlré 
de  Belley,  était  dédiée  à  saint  Martin,  après 
l'avoir  été  à  saint  Vincent;  le  chapitre  de  Belley 
présentait  à  la  cure.  —  CapeUanu»  de  Natagin, 
i36.5   env.   (Bibl.   nat.,   laL  iiio3i,  f"  lao  v°). 

—  Ërcletia   de  \allrfgp,   nub  rncnbulo  Sancti  Vin- 
cenlii,  1  4o()  env.  (  l'ouillé  du  dioc.  de  Belley). 

Dans  l'ordre  féodal ,  Natlago  était  une  seigneurie 
en  toute  justice,  possédée,  à  la  lin  du  xi°  siècle, 
par  des  genliUhouimes  qui  en  portaient  le  nom, 
sous  la  suzeraineté  des  comtes  de  Savoie.  Au 
XVIII*  siècle,  c'était  une  dépendance  de  la  seigneu- 
rie de  Pierre-Chàtel ,  laquelle  appartenait  aux 
chartreux.  —  Pelrut  de  Natagio,  1194  env.  (arch. 
de  l'Ain,  H  387).  —  Domui  forlii  de  Natagio, 
1447  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  834,  f°  48  v°).  — 
Le  fief  de  Natage,  à  cau»e  d'Yvime  en  Bugey,  l536 
(Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  69). 

Nattage  qui  n'était  primitivement  qu'une  sec- 
tion de  la  commune  de  Parves,  —  Parveê-Nal- 
laget,  1869  (Ann.  de  l'Ain),  — -  a  été  érigé  en 
commune  par  arrêté  préfectoral  du  a5  mai  187a. 

Navabcon  ,  territ. ,  c"'  de  Bénonces. 

Navbisb  (La  I,  anc.  mas,  c°'  de  Saint-Nizier-le-Désert. 

—  Matt$u»  de  la  Naceiti,    i348   (Bibl.   Dumb., 
t.  I,  p.  i5o). 

Nat  (La),  anc.  nom  d'un  ruisseau  de  la  c°*  de  Vil- 
la rs.  —  A  lo  bez  de  In  Nay,  utque  vertu»  Tremplum 
de  Vilar$,  1999-1369  (arch.  (le  la  Côte-d'Or, 
B  io455,  f  3  r°). 

Naz-Dkssous,  h.,  c°*  de  Chevry.  —  Naz ,  iSaS 
(arch.  delà  Côte-d'Or,  B  1160,  TeaBr"). 

Naz-Dkssus,  h.,  c°°  d'Echenevex. —  De  Navie,  1897 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  1096,  f  243  r°).  — 
Territortum  de  Na,  1897  {ibid.,  f"  30  1°).  — 
Apud  Naz.,  i497  {ibid.,  B  iia4,  (*  iig  r°).  — 
A'flx  et  Naz,  1691  (arch.  du  Rhône,  H  397, 
f  393  r°). 

NécoBEï,  h.,  c'"  de  Pont-d'Ain.  —  .\ocuiday,  t'AUi 
env.  (terr.  du  Temple  de  Mollissole,  f  35  v°).  — 
Noncuiday,  i34i  env.  {ibid.).  —  Illy  de  Necudey, 
i436  (arch.  de  la  Côte^l'Or,  B  696,  f  5  v°). 

NÉcuDït,  h.   et   anc.  fief,    c'"  de  Saint-Genis-sur- 
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Mentlion.  —  iSecuilay,  1^19  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  1337).  —  Apud  Sanctum  Genisium  et 
Necudey,  i533  (arcli.  de  l'Ain,  H8o3,  f  /i5  r°). 

—  Necuday,  xviii'  s.  (Cassini). —  Necudey,  18^7 
(stat.  post.). 

Nécudey  ctail  une  seigneurie  avec  poype  et 
maison-forte,  mentionnée  au  terrier  des  arrière- 
fiefs  de  Bàgé.  —  Nicudey,  à  cause  de  Baugé, 
i536  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  5o). 

—  Domus  fortis  de  Nycudey,  i563  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  io45o,  P  1J7  r"). 

iNégrekelille,  11.,  c°"  de  Marsoimas. 

Négbin  ,  m™  is. ,  c°°  de  Sainl-Marlin-le-Chàtei. 

Neiprat,  h.,  c"°  de  Fareins. 

jNeiseix,  anc.  bois,  c'"  de  Saint-Jeaa-de-Thurigneux. 

—  La  forêt  de  Neiseix,  xïiii'  s.  (Aubret,  Mémoires , 
t.  Il,  p.  439). 

Neisiel  (Le),  lieu  dit,  c"'  de  Mérignat. 

Némard,  écart,  c'"  de  Chaleins.  —  Neymnrd,  1867 
(stat.  post.). 

Néi'le  (Lv),  lieu  dit,  c"  de  Lagnieu. 

Neptou  (Le),  ruiss.,  alll.  de  la  Reyssouze.  —  Ne- 
tout,  xviii'  s.  (Cassini). 

Nerrans  (Sur-),  m°°  is. ,  c"*  de  Ciiampfromier. 

Nerhier,  f.,  c"°  du  Petit-Abergement. 

Nerciat,  h.  et  m'",  c"'  de  Groissiat.  —  Apud  Nercia, 
iSaS  (arch.  de  l'Ain,  H  87/1).  —  Le  Molin  de 
Nercia,  i39'i  (arch.  delà  Cote-d'Or,  B  8 1 3 ,  f ■■  à ). 
— •  Apud  Nerciacum,  i483  (arch.  de  la  Cote-d'Or, 
B833,  f°  356v°). 

La  seigneurie  de  Nerciat  passa,  en  i4o9,  des 
sires    de  Thoire-Viliars    aux   comtes   de   Savoie. 

—  Le  fief  de  Nercia,  iô30  (Guichenon,  Bresse 
et  Bugey,  pr. ,  p.  09). 

Nereiaz,  lieu  dit,  c°'  de  Lhuis. 

Nerïagneix,  lieu  dit,  c"*  de  Lhuis. 

Nerviniaccs,  localité  disparue  dans  le  voisinage  de 
Romans.  —  Fiscu»  Romanis  cum  villuli»  his  no- 
minibus  :  Nerviniacu» ,  9 1 7  (  Rec.  des  Chartes  de 
Cluny,  t.  [,  n°  ao5). 

Nesmes,  f. ,  c"  de  Romans. 

Neof(Le),  ruiss.,  affl.  de  la  Veyie. 

Neiivacue,  écart,  c"'  de  Reyrieux. 

Neuve  (La),  h.,  c"  de  Perrex. —  FiWe-iVeutie,  xïiii's. 
(Cassini). 

Nedves  (Les),  h.,  c"°  de  Jayat. 

Neoville-d'Orsin  (Le),  alll.  du  Lapeyrouse. 

Nedville-sur-Ain,  c"'  du  c°°  de  Pont-d'Ain.  —  No- 
villa,  isSo  env.  (pouillé  de  Lyon,  f°  13  r°).  — 
Noville,  i555  (arch.  de  l'Ain,  H  918,  f*  103  r°). 

—  Noville  m»  Aym,  i563  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  in/i5o,  f  1 15  r°).  —  Neuville  êur  Ains,  i65o 


(Guichenon,  Bresse,  |).  55).  —  Neufville,  1670 
(enquête  Boucliu).  —  Neuvitle-êur-Ains ,  1790 
(l)énonibr.  de  Bourgogne). 

Avant  la  Révolution,  Neuville-sur-Ain  était  une 
communauté  du  bailliage,  élection  et  subdéiéga- 
tion  de  Bourg,  mandement  de  Pont-d'Ain. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  arclii- 
prêtré  de  Trefforl,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Martin;  le  droit  de  collation  à  ia  cure  appartint 
à  l'abbé  de  Saint-Claude  jusqu'en  j44o,  qu'il  fut 
uni  au  chapitre  de  Poncin.  —  Eccleiia  de  Nova- 
villa,  m  pago  Lugdunensi ,  supra  ripamjluvii  qui 
dicitur  Ignis  sita,  1112  (Charte  de  Gauceran, 
archevêque  de  Lyon,  citée  par  Guichenon,  Bresse, 
p.  99).  —  Ecclesia  SuncU  Marlim  de  Novavilla, 
cum  capella  Sancli  Andrée,  118Û  (Dunod,  Hist. 
des  Sequan. ,  1. 1,  pr. ,  p.  69).  —  Neufville  :  Eglise 
parrochiale,  Saiiict-Martin ,  i6i3  (visites  pasto- 
rales, r  1 13  v°). 

Dans  l'ordre  féodal,  Neuville  relevait  de  la 
baronnie   de  Fromentes. 

A  l'époque  intermédiaire,  Neuville-sur-Ain  était 
une  municipalité  du  canton  de  Pontr-d'Ain,  dis- 
trict de  Bourg. 
Neuville-sur-Renon,  c"'  du  c°°  de  Chàtillon-sur- 
Chalaronne.  —  Novilla,  1272  (Guichenon,  Bresse 
et  Bugey,  pr.,  p.  17).  —  jSovavilla,  ihçiô  (pan- 
carte des  droits  de  cire).  —  La  communauté  de 
Neuville-les-Moynes,  i536  (Guichenon,  Bresse  et 
Bugey,  pr. ,  p.  5o).  —  Novilla  mnnialium,  i.")87 
(pouillé  de  Lyon,  P  12  r°).  —  \eufville4es- 
Moines,  161a  (Bibl.  Dumb. ,  t.  1,  p.  319).  — 
Neufville  les  Dames,  i65o  (Guichenon,  Bresse, 
p.  36).  —  Neuville-les-Nonnaiiis ,  1662  (Guiche- 
non, Dombes,  t.  1,  p.  4).  —  l\eumlle  les  Damei- 
Chanoiitesses ,  xviii*  s.  (Cassini).  —  Aeuville-tes- 
Daiiies  :  Neuville-sur-Renon,  1798  (Index  des 
noms  révolution.).  —  Neurille-les-Dames,  1847 
(stat.  post.). 

Eu  1789,  Neu?ille-les-Dames  était  une  com- 
munauté du  pays  de  Bresse,  bailliage,  élection  et 
subdélégation  de  Bourg,  mandement  de  Cluitil- 
lon-les-Dombes. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  arclii- 
prêtré  de  Sandraas ,  était  suus  le  vocable  de  saint 
Maurice;  ia  prieure  du  lieu,  au  nom  de  l'abbé  de 
Saint-Claude ,  présentait  à  la  cure.  —  De  potcsiate 
Novavilla  vocabulo,  nbi  est  sita  ecclesia  in  honore 
Sancti  Mauricii,  1009  (Guichenon,  Bresse  et 
Bugey,  pr.,  p.  12 4).  —  Ecclesia  Sancti  Mauricii 
de  Novavilla  cum  prioratu  et  capella  de  Castro, 
Il  84  (Dunod,  Hist.  des  Séquan.,  t.  I,  pr.,  p.  69, 
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arrli.  de  l'Ain,  H  <)8'i,  copie  de  ir)'!,*!).  —  Eccle- 
lâa  de  Noravilla,  prt[ora(H»],  laSo  nnv.  (poiiillé 
de  Lyon ,  f°  1 1  v"  ). 

Il  y  avait  à  Neuville  un  prieuré  de  filles  nobles, 
de  l'ordre  de  Saint-Benoît,  fondé  vers  io5o  et 
déppiidant  de  l'abbaye  de  Saint-CIandc.  La  sei- 
jjneurie  du  lieu  appartenait  à  ce  prieuré  qui  était 
administré  par  un  prieur  et  dirigé  par  une  prieure. 

—  Apud  Uicum  qui  dicitur  Novavilla ,  monntterium 
est  tanctimonialium ,  xn'  s.  (Légende  manuscrite  de 
la  Translation  du  corps  de  saint  Taurin,  citée  par 
Guichenon,  Bresse,  p.  8.5).  —  Moniale»  Novillae 
in  terra  Bnui^iaci,  lag'i  (Guiclienon,  Savoie,  pr., 
]).  i,îj).  —  Prior  de  Novilla,  l'iio  env.  (terr.  de 
Saint-Martin,  f°  lo5  v°).  —  Prioratus  rnnvfnluali» 
menialium  de  Novella ,  xv'  s.  (pouillé  de  l'abbaye 
de  Saint-Claude,  dans  Dunod,  Hisl.  des  Sequan., 
t.  1 ,  p.  LUT  ).  —  /.  de  Cortan ,  prieur  de  NeufviUe , 
à  cauxe  de  Chaslillon,  a  fait  le  fief,  i536  (Guiclie- 
non, Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  5i).  —  Couvent  de 
Saincte  Catherine  de  NeufviUe,  j6Ao(arcIi.  de  l'Ain, 
H  7.5.). 

A  l'époque  intermédiaire,  Neuville-les- Dames 
élait  une  municipalité  du  canton  et  district  de 
Cbàlillon-les-Dombes. 

NÉ»i(iNe  ou  Nivir.Ni;,  montagne  du  Revermont, 
771  mètres  d'altitude,  au  nord-est  de  Treflbrt. 

Net,  lieu  dit,  c"  d'Anglefort.  —  En  Ney,  i?ino 
(arcli.  de  la  Côle-d'Or,  B  908,  f  36  r"). 

Netubut,,  miss,  et  m°°  is. ,  c"  de  Souclin.  —  Ubi 
rivulum  de  Nigra  Valle  iiitrnt  eamdem  Calonam, 
1998  (arch.  de  l'Ain,  H  a9.5). 

NsniKi',  h.,  r°"  de  Belmont.  • —  Neyrieux,  i8n8 
(Stal.  Bossi,  p.  Vi()). 

NzTiiiKD,  village  de  la  commune  de  Saint-Benoit.  — 
Villula  Neriaci,  869  (Guichenon,  Bresse  et  Bu- 
gey,  p.  995).  —  lymo  de  Xeyreio,  1187  (Bibl. 
Sebus. ,  p.  96 1). —  Meyriacuii ,  i-î()9  (Rec.  des 
Cbart.  de  Cluny,  t.  V,  n°  6607);  i.Tili  (arcli.  de 
la  Cote-d'Or,  B  800).  —  Neireu,  I9i4  (Grand 
Cartul.  d'Ainay,  t.  II,  p.  <)3);  1979  (ibid.,  p.  i'i5). 

—  !\'eyreu,  ii-jt!  (ihid.,  t.  I,  p.  g.5).  —  Nryrieu, 
i36.5   (Docum.   linguist.   de  l'Ain,  p.  100). 

En  tant  que  fief,  Neyrieu  était  une  dépendance 
du  domaine  primitif  des  sire»  de  la  Tour-du-I'in, 
au  département  actuel  de  l'Ain;  le  traité  de  Paris 
du  5  janvier  i355  en  attribua  la  suzeraineté  aux 
comtes  de  Savoie.  —  Cnstrum  de  Neyren,  1979 
(Grand  cartul.  d'Ainay,  t.  Il,  p.  lùi).  • —  Feudum 
Peiri  de  \eijreu,  1979  {ihid.,  p.  i'i5).  — /.  de 
Grolen,  dominu»  Neyriaci ,  i346  (arch.  de  la  Cote- 
d'Or,  B800). 


Neïrieu  (Lr),  lieu  dit,  c'"  de  Saint-Maurice-de- 
Rémens.  —  Pré  du  Neyrieu  (cadastre). 

Nkybielx  (Le),  ruiss.  afil.  de  l'Ain. 

Nbïbieu,  localité  détruite  qui  a  laissé  son  nom  à 
un  étang  de  la  commune  de  Joyeuv.  —  Elaiig 
Np>jrieu.r,  18.57  (f'^r^o  hydrogr.  de  la  Dombcs, 
f"  8). 

Netbieux,  f.,  c'"  de  Montluel. 

Neïrison  (Le),  ruiss.,  c°"  de  Coligny.  —  Becium  de 
Neyrinoit,  l'iaS  (extenles  de  Bocarnoz,  f"  3  r°). 

Neïrolles  (Les),  c°"  du  c°°  de  Nantua.  —  De  Neij- 
roHii,  i3o9  (arcb.  de  l'Ain,  H  53).  —  In  Ney- 
rolis,  j35o  (ihid.,  H  53).  —  Nemora  de  h» 
Neyrolet,  xv'  s.  (ibid.,  H  869).  —  Apud  Neyrolle», 
i6o4  (ii,d.,  H5o). 

Avant  1790,  les  ÎNeyrolles  étaient  une  commu- 
nauté du  bailliage  et  élection  de  Belley,  de  la 
subdélégation  et  mandement  de  Nantua. 

Son  église  paroissiale,  annexe  de  celle  de  Nan- 
tua, diocèse  de  Lyon,  arcliiprêtrc  de  Nantua, 
était  sous  le  vocable  de  Saint-Clair  et  à  la  collation 
des  religieux  de  Nantua.  —  Il  y  a  une  église 
à  LeneroUes,  sovx  le  vocable  de  Saint-Cler,  i()55 
(visites  pastorales,  f"  I9'i).  —  Les  Seyrolles,  an- 
nexe de  .\aiilua,  1743  (Pouillé  de  Lyon,  p.  fiti). 
En  tant  que  fief,  les  Neyrolles  dépendaient  de 
la  baronnie  de  Nantua. 

A  l'époque  intermédiaire ,  les  Neyrolles  étaient 
une  municipalité  du  cimloii  et  district  de  Nantua. 

Neïhos,  c"'  du  c°°  de  iMonlluel.  —  \eyroH,  i38o 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  ô.^g,  1°  34  r").  —  De 
^l'yrone,  xiv'  s.  (ihid.,  B  lo'iôo,  f°  7  r°). —  Apud 
Sanctum  Desiderium  et  apud  Neyronem,  1 433 
(arch.  du  Ithone,  terr.  de  Miribel,  f"  43  et  75). 

—  lier  antiijuum  tendens  a  MnnlehipeUo  apud  Ney- 
ronem, 1  433  (arch.  du  Rhône ,  terrier  de  Miribel, 
f*'  16).  —  Saincl  Didier  de  Neyron,  mandement  de 
Miribel,  1670  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  768, 
f°  395  r°).  —  Neiron,   1670  (enquête  Bouchu). 

—  Néron,  1789  (Pouillé  de  Lyon,  p.  74). 

Sous  l'ancien  régime,  Neyron  ,  qu'on  appelait 
anciennement  Saint-Didier-de-Miribel  ou  Saint- 
Didier-de-Rillieux ,  était  une  communauté  du 
bailliage  et  élection  de  Bourg,  de  la  subdélégation 
de  Trévoux  et  du  mandement  de  Miribel. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  anhi- 
prétré  de  Donibes,  était  sous  le  vocable  de  Saint- 
Didier;  le  droit  de  collation  à  la  cure,  qui  appar- 
tenait primitivement  à  l'abbaye  de  l'Ile -Barbe, 
était  passé  aux  archevêques  de  Lyon,  lors  de  la 
sécularisation  de  cette  abbaye.  L'église  de  Neyron 
était  plus   ancienne   que  celle  de  Rillieux,  dont 
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elle  n'était  pius  qu'une  annexe  au  xviii'  siècle.  — 
Ecclesia  Sancti  Desiderii  de  Rilliaco,  i9  5o  env. 
(pouillé  de  Lyon,  f  i3  v°).  —  Ecclesia  Sancti 
Detideriide  Miribello,  i35oenv.  (pouiiié  de  Lyon, 
f°  19  r°).  —  Néron  est  In  vraie  église  paroissiale 
dont  Rillieua-  n'est  que  l'annexe,  i65'i  (visites 
pastorales,  f°  4).  —  Néron,  annexe  de  Rillietur, 
1789  (pouiiié  de  Lyon,  p.  'jli). 

llans  l'ordre  féodal,  Neyron  était,  originaire- 
rement,  une  seigneurie  avec  maison-forte,  rele- 
vant de  la  seigneurie  de  Miribel. 

En  1789,  Neyron  ressortissait  à  la  justice  de 
Rilleux,  laquelle  s'exerçait  à  la  Pape. 

A  l'époque  intermédiaire,  Neyron  était  une 
municipalité  du  canton  et  district  de  Montluel. 

*Nktbonnibre  (La),  localité  disparue,  c°'  de  Saint- 
Bernard.  —  Li  Neyroneyri,  laô'i  (Bibl.  Dumb., 
t.  I,  p.  169). 

NiCLixs  (Le),  ruiss. ,  alTl.  du  ruisseau  de  Manziat. 

NicoDE  (La),  b.,  c"  de  dex. 

NicoLiÈRE  (La),  b.,  c"'  de  Bcaupont. 

NicDiDAZ,  li.,c"de  Saint-Martin-de-Bavei. —  Ni- 
cndas,  i385  (arrb.  de  la  Gôte-d'Or,  B  S'iâ, 
f°  968  v°).  —  Nycudax,  1499  (léi'ri.,  B  8'i7, 
f°  376  r°).  —  Nijcudas,  l'iag  (ibid.),  —  Nicui- 
dnz,  i844  (État-Major).  —  Nicuiday,  1847  (stat. 
post.  ). 

Nids  (Les),  h.,  c""  de  Saint-Trivier-de-Courtos. 

NiEKME,  lieu  dit,  c"'  d'Oyonnax. 

NiERMONT,  anc,  11.  et  anc.  fief,  i""  de  Bàgé-la-Ville.  — 
Per  consilium  hominum  ipsiiis  Vdulriei  \de  Bal- 
l'iaco],  scilicet. .  .  Andrée  de  Nigro  Monte,  lo'jfl- 
i09()(CarLde  Saint- Vincent  do  Mâcon,n°  456). 
—  Niermont,  i344  (arch.  de  la  Côle-<l'Or,  B  559  , 
P  9  r°).  —  De  Nigromonte ,  iSbg  (arcb.  de  l'Ain, 
H  869,  f  19  r"). 

NiERMOST  (Le  Rcisseau-be-),  alll.  de  la  Loéze. 

Niermont-le-Bas,  b.,  c"*  de  Bàgé-la-Ville.  —  Apttd 
Nigrtim  Montem  liassum,  i366  (arcb.  de  la  Côte- 
d'Or,  B553,  f°  19  r°).  —  De  Nigromonte  basse, 
parrochie  Baugiaci  ville,  i538  (censier  de  la  Va- 
vrette,  1*376). 

Niehmont-le-Haut,  b. ,  c"'  de  Bàgé-la-Ville.  —  Apud 
Nigromontem  allum,  i366  (arcb.  de  la  Côte-d'Or, 
B  553,  f°   99  r"). 

jNiévRE  (Le),  écart,  c""  de  Domsure. 

jViÉvHE,  écart  et  m'",  c'"  de  Vaux.  — -  Nièvre,  i655 
(visites  pastorales,  f  5o). 

Il  va,  à  Nièvre,  une  très  ancienne  cbapeHe 
rurale ,  sous  le  vocable  de  Notre-Dame. 

NiÉVRES  (Les),  b. ,  c"'  de  Boz. 

NiKïRo  (Le),   anc.  lieu  dit,  c""  d'Asnières.  —   Es 


Neyvros,  i395  env.  (terr.  de  Bàgé,  ts).  —  Josta 
lo  Neyvro,  i395  env.  [ibid,,  {"3). 

^1ÉVR0,  anc.  lieu  dit,  c"'  de  Neyrieux.  —  Prata  dicta 
de  Nevro,  jitxta  riperiam  Sagone,  1979  (Guigne, 
Docum.  de  Dombes ,  p.  9 1 3  ). 

NiÉvHoz,  c"  du  c°°  de  Montluel.  —  Nevro,  isif] 
(Guigne,  Docum.  de  Dombes,  p.  119);  i393 
(Masures  de  l'Ile-Barbe,  t.  I,  p.  457);  i365  env. 
(Bibl.  nation.,  lat.  ioo3i,  f  i4  r°).  —  Nievro, 
i4o5  (arcb.  de  la  Gôte-d'Or,  B  660,  f  196  r°); 
i433  (arcb.  du  Rbône,  terr.  de  Miribel,f°  i49); 
1687  (pouillé  de  Lyon,  f  11  r°).  —  Nyevroz, 
1447  (arcb.  de  la  Gôte-d'Or,  B  io443,  p.  61); 
)536  (Guicbenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  43); 
xvm'  s.  (dénombr.  des  fonds  des  bourgeois  de 
Lyon,  r  3  v°);  an  x  (Ann.  de  l'Ain).  —  Nièvre, 
161 3  (visites  pastorales,  f°  64  r°).  —  Nievroz  et 
Nièvre,  1671  (Bénéficia  dioc.  lugd. ,p.  949). 

En  1789,  Niévroz  était  une  communauté  de 
Bresse,  bailliage  et  élection  de  Bourg,  sub- 
délégation de  Trévoux,  mandement  de  Montluel. 
Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  arclii- 
prètré  de  Gbalamont,  était  sous  le  vocable  de 
l'Assomption;  le  droit  do  collation  à  la  cure  appar- 
tint à  i'arclievêque  de  Lyon  jusqu'en  i5io  qu'il 
passa  au  cbapitre  de  l'église  collégiale  de  Mont- 
luel, pour  faire  retour  à  l'arcbevêque ,  au  milieu 
du  xvii'  siècle.  —  Ecclesia  de  Nevro,  I9  5n  env. 
(pouillé  de  Lyon,  f°  10  v°).  —  £1»  la  parroisse  de 
Nièvre,  près  Montluel  en  la  Valbonne,  i65o  (Gui- 
cbenon, Bresse,  p.  49). 

La  terre  de  Niévroz  était  une  dépendance  de 
la  seigneurie  de  Montluel;  en  1789,  c'était  une. 
seigneurie  sans  justice  ressortissant  au  bailHage  de 
Bourg.  —  Hugo  de  Nevro,  1935  (Bibl.  Sebus. , 
p.  4i8). 

A   l'époque  intermédiaire,    Niévroz   était   nne 
municipalité  du  canton  et  district  de  Montluel. 

NiGDAT,  b. ,  c"*  de  Domsure.  —  Le  Niquedat,  i844 
(ÉUt-Major). 

NiGER-FoNS,  anc.  nom  d'un  ruisseau,  c"'  de  Péron- 
nas.  —  Vsque  ad  fonte  m  qui  vocatur  Niger  font, 
io84  (Guicbenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  99). 
—  Grangia  Nigri  Fontis,  1487  (Brossard,  Cartul. 
de  Bourg,  p.  593). 

NioLENES,m'°  détruit,  c"°  de  Villereversure  (Cassini). 

NiosT,  b. ,  c"'  (le  Saint-Jean-de-Niost.  —  Noioscus 
(—*Novioscus),  970 (D.  Bouquet,  t.  IX,  p.  708). — 
Nayoscus,  corr.  Noyoscus,  ii3o  env.  (Bec.  des 
cbarles  de  Gliiny,  t.  V,  n°  4oi4).  —  Noyosc,  i9  5o 
env. (pouillé  de  Lyon,  f°  10  v°).  — Neoscus,  19  85 
(Guigne,   Docum.    de   Dombes,   p.    981);    i35o 
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(pouillé  (le  Ljon,  ("  lo  v");  15^7  (pouillé  de 
Lyon,  r  11  v°).  —  Noyotcm,  i3a9  (Masures 
de  rile-Barbe,  t.  I,  p.  aoi).  —  Seyo»cus,  iSaS 
env.  (pouillé  ms.  de  Lyon,  f  1).  —  ISeyot,  t35o 
env.  (pouillé  de  Lyon,  f°  in  v°).  —  De  Neo, 
1 33o  (  Guichenon ,  Bresse  et  Bugey,  part.  I ,  p.  65). 

—  \yo$t  :  Eglise  pan-ochiale,  Sainct  Jean  de  !\'eoiit, 
161 3  (visites  pastorales,  f"  80  r°).  —  Nios  lez 
Gourdan,  i655  (visites  pastorales,  f°  .53). 
.Voyojt  en  Brette,  i665  (Masures  de  l'Ile- Barbe, 
t.  I,p.  aoi).  —  fiyotUle-Gouidatu ,  1789  (pouillé 
de  Lyon,  p.  55 i  —  Prieuré  de  Nyott,  xviii"  s. 
I  Aubret,  Mémoires,  t.  II,  p.  909). 

Sous  l'ancien  régime.  Niost  ou  Niost-les-Gour- 

dans  était  un  village  de  la  paroisse  de  .Saint-Jean- 

dp-Niost.  —  Voir  ce  nom. 

NiBicBi,  écart,  c°'  de  Chanay.  —  In  cresto  de  Neri- 

chal,  i'ioo(arch.  de  la  Côte- d'Or,  B  goS,  f°59r°). 

—  En  Neyrichal,  idoo  (ibid.,  f  59  r°). 
NiniGNECx,   localité   détruite,    c°*   de  Civrieui.    — 

Terra  dicta  de  î\'yrigneu,  19  85  (Polypt.  de  Saint- 
Paul-de-Lyon,  p.  83). 

NiRiKDx,  lieu  dit,  c°*  de  Matafelon. 

NisKBi-ï  (Le),  ruiss. ,  afl1.de  la  Saône.  — Le  ruiueau 
de  .Mierey  appeU  treyvo  il'Ari,  xviii*  s.  (Aubret, 
Mémoires,  t.  II,  p.  86). 

Nisso:<  (Le),  ruiss.,  afil.  de  la  Chalaronne. 

NiTiRBE  (Le  .Moi,iBn-DE-),  mont.,  c"  de  Bomanèclie- 
la-Monlagnp. 

NiTBiÈRE  (La),  érnrt,  c"'  de  Neuvillc-sur-Ain. 

NiïET,  localité  disparue,  c°'  de  Douvres  (Cassini). 

NnoLEï,  écart,  c"'  de  Montceaui. 

NivoLiET-MonTCBivroN,  c°'  du  c°"  Saint-Bambert.  — 
Illi  de  Kivoleto,  iai3  (arch.   de  l'Ain,   H  357). 

—  Villa  de  iMvolelo,  i35'i  (arch.de  la  Côte-d'Or, 
B8'i3,  f  9ir°).  -  yVi»o/e(,  1 385  (arch.  de  la 
Côlc-d'Or,  B8'i5,  f"  76  r°).  -  Apud  Nyvoletum, 
1^99  (ibid.,  B  847,  r-  i'i7  r").  —  Mvollel, 
hameau  de  Saint- Hierosme  en  Hugey,  1670  (en- 
ijuéte  Bourhu).  -  ViW/w,  communauté  du  bail- 
liage de  Itelley,  1790  (  Dénombr.  de  Bourgogne). 

—  Nirolet ,  hameau  de  Montgriffon,  1808  (Stat. 
Bossi,  p.  ii4).  —  Nitollet,  h.  de  Montgriffon, 
1881  (Ann.  de  l'Ain).  -  Mvollet-Montgi-iJon , 
1887  (s'"'-  post.  );  igo'i  (Situation  Gnanc.  des 
communes  de  l'Ain). 

En  1789,  Nivolet  était  une  communauté  du 
bailliage,  élection  et  subdélégation  do  Belley, 
mandement  de  Saint-Bamiiert. 

Son  église  paroissiale,  annexe  de  celle  de  Saint- 
Jérôme,  diocèse  de  Lyon,  arcliiprêtré  d'Ambronay, 
était  sous  le  vocable  de  saint  Léger;  son  érection 


date  du  commencement  du  xyiii"  siècle.  —  Nivolet, 
paroisse  annexe  de  Saint-Jérôme,  1784  (Descr.  de 
Bourgogne  ). 

En  tant  que  fief,  Nivolet  dépendait  originaire- 
ment de  la  Terre  de  Saint-Bambert;  au  xvm*  siècle , 
la  seigneurie  de  Nivolet  était  partagée  entre  l'abbé 
de  Saint-Sulpice ,  l'abbé  d'Ambronay  elle  seigneur 
de  Chàtillon-de-Corneille  ;  la  justice  s'exerçait  à 
Saint-Jean-leVieux. 

Nivoi.!.ET  (Le  ToRRENT-DE-),  affl.  de  l'Albarine.  — 
Torren»  qui  jluit  apud  !\ivoletum  vertus  sanctum 
Regnibertum,  1988  (Guigne,  Cartul.  de  Saint- 
Sulpice,  p.  i4i). 

NivoLLET,  lieu  dit,  r°*  de  Lagnieu. 

NivoLi.ET,  lieu  dit,  c"*  de  Lhuis. 

Nivoi.i.ET,  II.  c°'  de  Rnssillon.  —  Cresta  del  fao  de 
Nyvolet,  ia88  (Guigne,  (lartul.  de  Saint-Sulpice, 
p.  1 4 1  ).  —  Apud  Nyvoletum  et  Egion ,  lis.  Egiou , 
supra  Rossilliotiem ,  i386  (Gall.  cbrist. ,  t.  XV, 
insir.  33 1).  —  Nivollet,  1808  (Stat.  Bossi, 
p.  i5i). 

NivoLETTE  (La),  lieu  dit,  c°"  de  Saint-Rambert. 

Nivoli.ièrk(L*),  lieu  dit,  c°*  de  Leyment. 

NiZERKi.,  h.,  c°'  de  Saint-Benigue. 

NizERET,  domaine  et  anc.  fief  de  Dombes,  c"'  de 
(ilialamont. —  Grangia  de  les  Nistres,  laSi  (Bibl. 
Dumb. ,  t.  I,  p.  189).  —  Le  Mas  de  Nise(re)res, 
i3o8  (acte  cité  par  Aubret,  Mémoires,  t.  II. 
p.  137).  —  Fief  de  Niseret,  1675  (Baux,  Nobil. 
de  Bresse  et  Dombes,  p.  933  ). 

NoALLiAT,  11. ,  c"'  de  (^ormaraiiclie.  —  Humbertus  de 
Noalliaco,  1 398  ( arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  564 ,  a ). 
—  Nuellia,  i443  (arcb.  de  l'Ain,  H  793, 
f  498  v°).  —  Muallia,  iligs  (arch.  de  l'Ain, 
H  794,  f"  48  r°).  —  Nuetliai,  ikga  {ibid., 
C  59  r°).  —  Hameau  de  Nuallial,  paroisse  de 
Cormaranche,  1767  (arch.  de  l'Ain,  H  889, 
f  6a6  v"). 

NoARET  (Le),  localité  détruite,  c°"  de  Vieu-d'Ize- 
nave.  —  Petrus  del  Noarei,  1934  (Guigue,  Cartul. 
de  Saint-Sulpice,  p.  75).  —  Petrus  de  Nucela, 
1934  (ibid.,  p.  76). 

NoBLENs,  h.  et  anc.  lief  de  Bresse,  c"'  de  Villerever- 
sure.  —  J.deNoblens,  i385  (arch.de  la  (^ôte- 
d'Or,  B  871,  C  960 r°).  —  H.  de  Noblent,  i433 
(Brossard,  Cartul.  de  Bourg,  p.  996).  -  -  Fr.  de 
Noblenco,  i5o5  (litres  du  cbàt.  de  Bobas).  — 
Voé/cn»,  i563  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  10449, 
f  table).  —  Noblen,  i563  (ibid.,  (°  4o5  r").  — 
Noblans  en  Bresse,  177'»  (titres  de  la  famille 
Bonnet). 

NocuiDA»,  localité  détruite,  i  ou  près  Beynost.  — 
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Juxta  cnmimim  qui  tendit  a  iVocuiWai,  laSS  (Po- 
lypt.  de  Saint-Paul  de  Lyon,  p.  i3i). 

NoERiES  (Les),  anc.  lieu  dit,  c"°  de  Messimy.  —  In 
paiTOchia  Meyssimiaci ,  in  Inco  dicto  en  le»  Noerie», 
i.'jg9  (terrier  des  Mcssîmy,  f°  Sa  v°). 

Noire  (La),  ruiss. ,  afll.  de  l'Aibarine. 

NoiHEcoMBE,  h.,  c"  de  Forens. 

NomE-FosTAiNE  (La),  ruiss.,  afîl.  de  l'Ain,  c""  de 
Serrières. 

Noire-Fontaine,  écart,  c"  de  Montagnat. 

Nonces  (Les),  écart,  c°"  de  Moncet. 

NoNciN,  m"  is.,  r"°  de  Feillens. 

Nonedis  villa  ,  localité  détruite  qui  parait  avoir  été 
située  à  ou  près  Sainf-Didier-sur-Clialaronne.  — 
In  agi-o  Tosiacenii,  in  villa  Nonedis,  960-961 
(Rec.  des  chartes  de  Cluny,  t.  II,  n°  1097). 

Normand  (Le),  h.,  c"  de  Chaneins. 

Notre-Dame,  chapelle  rurale  à  Préaux, c°* de  Cerdon. 

Notre-Dame,  anc.  chapelle  rurale,  c"' de  Chaveyrîat. 

Notre-Dame,  anc.  chapelle  rurale,  c°'  de  Feillens 
(  Cassjni  ). 

Notre-Dame,  anc.  chapelle,  c"°  de  Pont-d'Ain.  — 
Au  Pont  d'Ain  sont  3  chapelles.  .  .,  l'autre  dans  la 
ville  sous  le  vocable  de  Notre-Dame ,  i6.55  (visites 
pastorales,  f°  109). 

Notre-Dame,  anc.  chapelle  rurale  à  Mongonod. 

Notre-Dame-d'Acoi't,  chapelle  rurale,  c"*  de  Belle- 
garde.  -  N.-D.  d'Aconrd,  xviii'  s.  (Cassini). 

Notbe-Dame-de-Biolat,  anc.  chapelle  rurale,  c"'  de 
Chanoz-Cliàtenay  (Cassini). 

Noire-Dame-de-Bonne-Fontaine,  anc.  chapelle  rurale, 
c""  de  Saint-Bénigne  (Cassini). 

Notre-Dame-de-Braille,  anc.  chapelle  rurale,  c°'  de 
Belley  (Cassini). 

Notre-Dame-I)E-Chaliï,  chapelle  rurale  détruite,  c"' 
de  Journans  (Cassini). 

Notre-Dame-i>e-Grâce,  anc.  fief  de  Dombes,  c°*  de 
Sainte-Euphémie.  —  Rente  noble  appelée  Notre- 
Dame-de-Ordce,  dite  du  Machard,  17/1.8  (Baux, 
Nobil.  do  Bresse  et  Dombes,  p.  9o5). 

Notre-Dame-de-la-Côte,  anc.  chapelle  rurale, à  Saint- 
Germain,  c"  d'Ambérieu-en-Bugey. 

Noire  Dame- de -l'Ile,  anc.  chapelle  rurale,  c"'  de 
Serrières- de -Briord.  —  Domus  Insuie  subtus 
Quireu,  i35o  env.  (pouillé  du  dioc.  de  Lyon, 
r  l'i  r"). 

Notre-Dame-de-Lorette,  anc.  chapelle  rurale,  c"  de 
Sainte-Julie.  —  En  la  paroisse  de  Sainte-Julie, 
lieu  dit  vers  la  chapelle  de  Laurettes,  17.86  (arch. 
de  l'Ain,  H  956,  f  11/1  r°). 

Notre-Dame-de-Lorette,  anc.  chapelle  rurale,  c°"  de 
Saint-Germain-les-Paroisses. 


Notre-Dame-be-l'Orme,  anc.  chapelle  rurale,   c"' de 

Sainl-Martin-du-Mont. 

Cette    chapelle    a    été    construite   autour  d'un 

orme  colossal  qui  portait  une  statue  de  la  vierge 

et  dont  le  tronc  sert  encore  d'appui  à  l'autel. 
Notre-Dame-de-Mazière,  anc.   chapelle,  <"*  d'Hau- 

teville. 
Notre-Dame-de-Montfort,  chapelle  rurale   détruite, 

c"*  de  Cuisiat (Cassini). 
Notre-Dame-de-Nievre,  anc.  chapelle,  c°*  de   Vaux. 

—  Au-dessus  de  la  ville  de  Vaux,  il  y  a  une  cha- 
pelle appelle  Nostre  Dame  de  Nièvres,  où  il  y  a  1res 
Ifrande  dévotion,  i65o  (Guichenon,  Bngey,  p.  1 10). 

—  La  chapelle  Notre  Dame  de  Nièvre,  1680 
(arch.  de  l'Ain,  G  a38). 

Notre-Dame-de-Pitié  ,  anc.  chapelle  rurale,  c"'  de  Mur?. 
Notre-Dame-de-Popolo,  anc.  chapelle  rurale,  à  Don. 

c"'  de  Vien-en-Valromey. 
Notre-Dame-de-Riant-Mont,   chapelle  rurale,  c°*  de 

Vesancy. 
Notre-Dame-des-Champs ,  anc.  chapelle,  aujourd'hui 

détruite,  c""  de  Pont-de-Vaux. 
Notre-Dame-des-Conches,   anc.    chapelle   rurale,    c"' 

de  Jasseron  (Cassini ). 
Notbe-Dame-des-Mares ,  DES  Marais  ou  de   Bresse, 

éflise   paroissiale    de   Montluel.    —    Ecclesia    de 

Mares,  i36.5  env.  (Bibl.  nal.  lat.  ioo3i,  f"  i5  r"). 

Voir   MONTLIEL. 

Notre-Dame-des-Sei't-Dobleors,  chapelle  rurale,  c"' 
de  Maillât  (Cassini  ). 

Notre-Dame-de-Tinet,  anc.  prieuré  de  l'ordre  de 
Saint-Benoît,  c°'  de  Seyssel. 

Ce  prieuré  dépendait  de  l'abbaye  de  Saint-Chef,  . 
en  Dauphiné. 

Notre-Dame-bo-Bouchet,  anc.  prieuré  rural  dépen- 
dant du  monastère  de  Blyes,  c""  de  Saint-Jean-le- 
Vieni. —  Grangia  del  Hochet  suh  Varey,  19  4.5 
(Polypt.  de  Saint-Paul   de   Lyon,   app. .  p.  174). 

Notre-Dame-du-I'as,  anc.  chapelle  rurale  construite 
au  xTii"  s.,  près  du  fort  de  l'Ecluse,  c°*  de  Léaz. 

Nouvelle-Paroisse,  h.,  c"'  de  Chaveyriat. 

NovAGES,  écart,  c'"de  Saint-Rambert. 

NovET,  h.  et  anc.  fief  de  Dombes,  c""  de  Chaleins.  — 
Li  verney  douz  ylars  de  Novel,  i365  (Compte  du 
prévôt  do  .luis,  S  3). 

Ce  petit  fief  sans  justice  qui  portait  originaire- 
ment le  nom  de  Cuet,  fut  uni,  au  xviii* siècle,  au 
comté  de  Messimy. 

NoTANDES,  localité  disparue,  auj.  simple  lieu  dit,  c"* 
de  Lagnieu.  —  Juxta  viam  que  tendit  de  Gerveyl 
apud  Noyandes,  19  03  (Cart.  lyonnais,  t.  Il, 
n"  691). 


DÉPARTEMENT  DE  L'AIN. 


295 


Notant  (,Lk),  h.,  c"  de  Saint-Maurice-de-Gourdans. 

NotELLE(LA),  m^is.,  c°"  de  Gex.  —  La  Noyetla, 
18/16  (Cadastre). 

NoiER  (Le),  ruis. ,  sous-aflluenl  du  Fombleiiis. 

NoiER  (Le),  h.  et  anc.  fief,  c°'  de  Bolias.  —  Le 
Noyer,  parroitte  de  Bohaz,  i685  (litres  du  chat, 
de  Bohas). 

NoïEiuT  (Le),  anc.  lieu  dit,  c"'  d'Ambonay.  —  Cam- 
pus del  Soyerat,  la 80  (arch.  de  l'Ain,  Hg'i). 

Noïer^e-de-Villars  (La ),  anc.  lieu  dit,  c'"  de  Tré- 
voux. —  Jtixta  la  Soyerea  de  Vilart,  1985  (Po- 
lypl.  de  Saint-Paul  de  Lyon,  p.  60). 

NoïTOXNitRE  (La),  localité  détruite,  c°*  de  Saint- 
André-de-Corcv.  —  Veixheria  de  la  }/oyloneii, 
1299-1.369  (arcli.  de  la  (Jote-d'Or,  B  io4.55, 
P  37  r°). 

Ndaises  (Les),  rui9s.,aiI1.  du  Manziat. 

Ndgoiis(Les),  écart,  c°*  de  Cliavannés-sur-Reyssouze. 


NuiçoNS,  localité  disparue,  à  ou  près  Lent.  — 
Nuiczons,  i335  env.  (terr.  de  Teyjsonge,  f°  aa  v"). 

^oisEis  (Le),  anc.  bois,  i"  de  Civrieux.  —  Nemus 
de  yoyaei:^,  1285  (Polypt.  de  Saint-Paul-de-Lyon, 
p.  88).  —  Nemu»  de!  Xuyseiz,  ia85  (ibid.). 

NuRiEux,  11.,  c°'  de  Mornay.  —  Niruel,  1399-1369 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io/i55,  f  84  r").  — 
Nyrael,  1299-1369  (ibid.)  —  Neyi-uel,  1837 
(Md.,  B  io45i,  C  21  r");  j5o3  (ibid.,  B  899  , 
{°  643  r°).  —  Nuyriel,  i65o  (Guichenon,  Bugey, 
p.  84).    —   ^urieu,   xtiu'  s.  (Cassini). 

Le  hameaa  de  Nurieux  dépendait  du  fief  de  la 
Tour  de  Nurieux. 

NczAHDES  (Les),  m°"  is. ,  c"'  de  Saint-Didier-de-For- 
mans. 

NuEiLLET,  anc.  fief  de  Dombes,  c""  de  Saint-Etienne- 
sur-Chalaronne. 


0 


OcHiAZ,  c'"  du  c°°  de  Châtillon-de-Michaille.  — 
Ochia,  xvi'  s.  (arch.  de  l'Ain,  H  87,  f  97  r"). 
—  Ochiat,  1734  (Dcscr.  de  Bourgojjnc).  — 
Ochiat,  xTiii'  s.  (Cassini). 

En  1789,  Ochiaz  était  une  communauté  du 
bailliage  et  élection  de  Belley,  de  la  subdélégalion 
de  Nantua  et  du  mandement  de  Seyssel. 

Son  église  paroissiale,  dioct'se  de  Genève,  ar- 
chiprètré  de  (Jliampfroniier,  iHait  sous  li'  vocable 
de  saint  Etienne  et  à  la  collation  du  prieur  de 
Nantua.  —  Cura  de  Ochia,  i344  env.  (Pouillé  du 
diocèse  de  Genève). 

Oi'hiai!  dépendait  originairement  de  la  sei- 
gneurie de  Chàtillon-de-Michaillc;  au  xviii'  siè- 
cle, celle  communauté  i-essortissait,  en  première 
instance,  à  la  justice  de  Villes-en-Mirliaille. 

A  répo([ue  intermédiaire,  Orhiaz  était  une  mu 
nicipalité  du  canton  de  Billiat,  district  de  Nan- 
tua. 

OcTATE,  anc.  lieu  dit,  c"'  de  Cressin-Boclielurt.  — 
Locû  dicto  en  Oclavaz ,  iit  terrilorio  Huppii  forti$ , 
1493  (arch.  de  la  Côle-d'Or,  B  869,  f"  627). 

Octave  (L'),  h.,  c"'  de  Villcbois. 

Odrehards  villa,  nom  primitif  de  Sainl-André- 
d'Uuiriat.  —  In  pago  Lugduitensi  Odiemarum 
villam ....  £«(  ibi  capella  fuiidata  in  honore 
Sancti  Andreae,  878  (Cari,  de  Saint-Vincent  de 
Mâcon,  n°  61).  —  Odremarut  villa  cmn  eccleiia 
Sancli  Andrée  et  capella  Sancli  Jokanni$ ,  987-962 


[ibid.,  n°  70,  p.  .'19.  —  Potettat  Odremari  et  ec- 
cletin  Beali  Andrée,  1096-1194  (ibid.,  n°  5o6). 
La  cbujielle  Saiut-Jean,  dont  il  est  parlé  dans 
un  des  actes  cités,  devint  par  la  suite  l'église  pa- 
roissiale de  Chavagnat-sur-Veyle,  qui  était  en 
effet  à  la  collation  du  chajiitre  de  Saint-Vincenl- 
de-Mâcon  ([louillé  de  Lyon  de  ia5o  env., 
f  '  1 4  v°).  Ou  voit  par  là  que  la  seigneurie  [po- 
teitat)  d'Odremar  s'étendait  sur  les  paraisses  de 
Saint-André  d'Huiriat,  de  Laiz  et  de  Saint-Jean- 
sur-Veyle. 
Oers,  localité  disparue  de  la  chàtellenie  de  Groslée. 

—  Apud  Oert,    i355    (arch.  de   la    Côte-d'Or, 
8796,1*43  r°). 

Offanans,  h.,  c"'  de  Saint-Didier-sur-Cbalaroime . 

—  Inagro  Totiacenêe,  in  villa  Offanengo»,  908- 
909  (Ri'C.  des  obartos  de  (Muny,  t.  I ,  n"  101).  — 
Villa  (Jffanengas,  au  litre  de  la  même  eharle 
(ibid.).  —  In  cumilntu  Liigdunensi ,  in  agro  Tu*- 
ciaceiiti,  in  rillii  Offeningo,  953-9.53  (ibid.,  t.  I, 
n°  835).  —  AImIu»  qui  est  in  villa  Offenensi ,  954- 
994  (ibid.,  t.  II,  n"  919).  —  Alodusde  Offenincu 
villa,  954-994  (ihid.).  —  Campus  dictas  de  On- 
phnnens  (lis.  Ouphanens)  in pavrochia  Sancti  Desi- 
derii  de  Chalurona,  1274  (Guigue,  Docum.  de 
Dombes,  p.  193).  —  A[u]ffanans ,  1808  (Stat. 
Bossi,  p.  176).  —  OJanans,  i84l  (État- Major). 

—  Offanan,  1W47  (stat.post.). —  Auffanans ,  1875 
(Guigue,  Topogr.  de  l'Ain). 
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Ogîiï  (Li  toih-d'),  c'"  de  Saint-Jean-de-Gonville. 

Oignis  (L'),  rivière,  naît,  sous  h  nom  de  Borrey, 
au-dessus  de  Rougeuiont,  reçoit  son  nom  définitif 
à  Maillât,  au  coiifUicnl  du  Valey  et  du  Borrey, 
traverse  Saint-Marlin-du-Fresne ,  Brion,  Géo- 
vreissiat  et  Izernore,  sert  de  commune  limite  à 
Samognat  et  à  Mafafelon,  forme  les  belles  cas- 
cades de  Cliarmine  et  se  jette  dans  l'Ain,  par 
aS'i  mètres,  au  pied  du  vieux-château  de  Coiselet, 
après  un  parcours  de  3g  kilomèti'es.  L'Oignin  est 
l'unique  cours  d'eau  du  Bugey  qui  coule  du  sud 
au  nord.  —  Ultra  Jluvium  d'Ongnin,  liai  (cen- 
sier  d'Arbent,  f°  83  r"). —  Ripperiavocata  Ogiiym, 
iliig  (arch.  de  la  Côto-d'Or,  B  807,  f  17  v").— 
Ripperia  de  Ognins,  i4)g  (ibid.,  P  36  v°).  — 
Ognin,  1650  (Guichenon,  Bresse  et  Bugcy, 
part  I,  p.  20). 

OisELOs  (L'),  afll.  de  l'Ain,  nait  sur  le  territoire  de 
l'Abergement-de-Varey,  et  traverse  la  commune 
de  Saint -Jean -le -Vieux.  —  Oytellon,  i43G 
(arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  696,  f  9.53  v"). 

OissE  (L'),  ruiss.,  afll.  du  Lapeyrouse,  c'"  de  Saint- 
Didier-d'Aussiat.  —  Rectum  d'Oytie,  1  'i3g  (arch. 
de  l'Ain,  H  699,  f°  779  r"). 

OissEL,  mont.,  c"'  de  Vieu-d'Izenavc.  —  Summilaa 
montis  Oysetli,  ii36((jart.  lyonnais,  t.  I,  n°  sa). 

—  Montent  Oisellum,  11 65  environ  (arch.  de 
l'Ain,  H  35g).  —  Mon»  Oitelli,  i5oi  {ibid., 
H  357). 

OissKiLAZ,  b.,  c°*  de  Vieu-d'Izenave.  —  Oissella, 
iai4  (arch.  de  l'Ain,  H  869).  —  Oysgela,  ia88 
(arch.  de  l'Ain, H  368).  —  Oyssella,  1999-1369 
(arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  io455,  f  80  v°).  — 
Apud  Oynellnz,   i48i  (16»/.,  B  89/1,  f  359  r°). 

—  Le  village  d'Oytsella,  i65o  (Guichenon, 
Bugey,  p.  11). 

Oissellaz  était  anciennement  du  fief  des  sires  de 
Thoire-Villars;  en  1877,  Humbert  VU  de  Thoire- 
Villars  en  inféoda  la  justice  à  Amblard  de  la 
Balme,  à  la  réserve  de  la  supériorité  et  du  res- 
sort. Cette  terre  était,  au  xviii'  siècle,  une  dé- 
pendance de  la  seigneurie  do  la  Balmo-sur-Cer- 
don. 
Oliebs  (Les),  auj.  La  Tuilerie,  h.,  c"'de  Meximieux. 

—  Terra  »ita  aui  Olert,  1285  (Polypt.  de  Saint- 
Paul  de  Lyon,  p.  38). 

Olladde  (L'),  lieu  dit,  c"'  de  Gex. 

Ollières  (Les),  lieu  dit,  c'"  de  Sernioyer. 

Onciel,  c"'du  c°"  de  Saint-Rainbert.  —  Oitciacui, 

1191  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr.  p.  9  3'i); 

1344  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  .870,  f  i63  r"); 

i4g5  (liirf.,    B   8g4,  table).    —   Onceu,    ia45 


(arch.  de  l'Ain,  H  270);  i34i  onv.  ( terrier  du 
Temple  de  Mollissole,  P  97  V'').  —  Uncius,  c.  suj. 
1963  (Cartul.  lyon.,  t.  II,  n°  61a).  —  Oncyacu». 
I  a8o  (arch.  de  l'Ain,  H  94).  —  Onzeu,  ia85 
(Polypt.  de  Saint-Paiil-de-Lyon,  p.  78).  —  Un- 
ciou,  i3i4  (arch.  de  l'Ain,  H  3).  —  Oncioti, 
xi\'  s.  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  887.  —  Philipos 
d'Oiiceu,  chivaler»,  i34i  env.  (terrier  du  Temple 
de  Mollissole,  f°  a7  v°).  —  Unciacn»,  i4io 
(arch.  de  l'Ain,  H  4).  —  Oitcietix,  i65o  (Gui- 
chenon, Bugey,  p.  55). 

Avant  la  Révolution,  Oncieu  était  une  commu- 
nauté de  l'élection  et  subdélégation  de  Belley,  du 
mandement  de  Sainf-Rambert  et  de  la  justice  du 
marquisat  de  ce  nom. 

Son  église  paroissiale ,  annexe  de  colle  d'Evoges, 
diocèse  de  Belley,  archiprètré  de  Virieii,  était 
sous  le  vocable  de  siiint  Joseph,  après  avoir  été 
sous  celui  de  saint  Laurent;  l'abbé  de  Saint- 
Rambert  présentait  à  la  cure.  —  Eccle»ia  Sancii 
Laurentii  de  Onciaco ,  1191  (  Guichenon .  Bresse 
et  Bugey,  pr. ,  p.  234).  —  V église  Saint-Laurent 
d'Onciett,  xvii'  8.  (arch.  de  l'Ain,  H  1  ).  —  Oncieu, 
suce,  xviii'  s.  (Cassini). 

Oncieu  dé|)endait  primilivement  de  la  seigneu- 
rie des  abbés  de  Saint-Rambert;  il  fut  compris 
en  i56i,  dans  l'érection  de  cette  terre  en  mar- 
<}uisat. 

A  l'époque  intermédiaire,  Oncieu  était  une 
municipalité  du  canton  et  district  de  Saint-Ram- 
bert. 

Oncieu,  anc.  lief  de  Bugey,  c"'  de  Nattage.  —  Pe- 
trus  de  Onciaco,  iitisiralis  Petrae  Caitri ,  i36i 
(Gall.  chr.,  t.  XV,  instr.  c.  32g).  —  Le  fief  d' On- 
cieu ,  à  cause  d'Yeniie,  1 536  (Guichenon,  Bresse 
et  Bugey,  pr. ,  p.  60).  —  La  maison  forte  d' Oncieu, 
en  Bugey,  mandemetU  de  Nattage,  160 a  (Baux, 
Nobil.  de  Bugey,  p.  68). 

O.sciNS,  anc.  mas,  c"'  de  Crans.  —  Mansus  d'On- 
cyns,  siltis  in  parrochia  de  Crant,  laSS  (Polypt. 
de  Saint-PauMe-Lyon ,  p.  107). 

Onciss,  localité  détruite,  à  ou  près  Lochieu.  — 
Crista  de  L'ncino,  ti35  env.  (arch.  de  l'Ain, 
H  4oo,  copie  de  i653). 

Oncins,  anc.  fief  avec  maison  forte,  c"*  de   Monla- 
gnieu,  auj.  simple  lieu  dit.  —  Oncin  (cadastre). 
Ce    fief   était   une  dépendance    du  comté   de 
Groslce. 

Ondes  (Les),  h.,  c"'  de  Collonges. 

Onglas,  h.,  c""  de  Bénonces.  —  De  Unglato,  it4i 
(arch.de  l'Ain,  H  a 49).  —  Unglas,  11  go  env. 
(Cart.  lyonnais,  t.    I,  n°  63);   1499  (arch.  de  la 
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Cote-d'Or,  B  847,  f  17  r").  --  De  Ons;lali», 
1199  (arcli.  (le  l'Ain,  H  387);  1990  env. 
(ibid.,  H  3i5].  —  Df  Unglnlis,  1990  env. 
{ibid.,  H  3i5).  —  Ongltt»,  i!i!>o,  {ibid.,  H  970); 
i4iy  (ibid.,  H  966);  1808  (Slat.  Bossi,  p.  i35) 

—  hn/rlieja:,  i383  (arcli.do  la  Colt'-d'Or,  B  845, 
f  9G7  ,■'). 

Possédé,  au  xii'  siècle,  par  des  jjentilshomines 

qui  en  portaient  le  nom,   le  fief  d'On^las  passa 

par  la  suite  au\  chartreux  de  Portes.  —  Johaiwe» 

de  Onglalit,  1190  (arcli.  de  l'Ain,  H  937). 

'Obgrei, ,    localité    dis|)arue,   à    ou    près    Bénonres. 

—  Regiu  iiiedii  Lngretli ,  197.^  (arrli.  de  l'Ain, 
H  9  99  ). 

Onikes  (Les),  écart,  c'"  de  Sernioycr. 

Onja«d  (Haot-  et  Bis-),  h',  c"  de  Bii(;é-la-Vilie.  — 
Onger»,  i39.5  env.  (terr.  de  Bàgé.,  f'  i.j);  i366 
(arcli.  de  la  Cote-d'Or,  B  553,  f  4  r").  —  Hon- 
ger»,  i395  env.  (terr.  de  Bàjjé,  f°  i5).  —  Car- 
reritt  pubtica  tenden»  a  villagio  d'Onger»  apud 
Manziacuin,  I  475  (arcli.  de  la  Côte-d'Or,  B  578). 

—  Onjard,  xviii' s.  (Cassini). 

Onjaiid,  II.,  c"*  de  Saint-Didier-sur-(llialaroiine.  — 

Villa  Unjardiê,  m*  s.  (Guigne,  Topojjr.,  p.  976). 

ipud  Unjan,  in  pai-rnchinlu  Snncli  Deniderii 

lie   Chninroiin ,  1987   (arch.  du  Rlitme  ,  titres  de 

LaniMUsse,  cliap.  I ,  n"  19). 

Omukri!  (Grami-  et  Petit-),  f',  c'"  de  Clialainont. 

OpENiCLS  TiLiA,  localité  dis|>anie  qui  avait  une  éjjlise 
dédiée  à  sainte  Marie  et  (pii  {larai't  avoir  été  si- 
tuée dans  l'arrondissement  de  Tn-voui.  —  Ec- 
cletia  Saiiclae  Mnriaf  in  Ofenacn  villninque  uni- 
rerjnn»,  971  (Masures  de  l'Ile-Barlie,  1. 1,  p.  ()4). 

Obbignoix,  II.,  c"*  de  Corlionod.  --  Orbaniacu», 
I9'i4  (arch.  de  l'Ain.  H  36o).  —  Orbagninur, 
i4i3  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  904,  ("  98  y°). 
■ —  Orhugninu,  l455  {ibid.,  B  908,  f'  817  r°). 
■ —    Orbagniout,  l5o4  {ibid.,   B  9l(>,   f°  3()3  r°). 

—  Orbagninur,  xuii'  s.  ((iassini). 
Obbkisiku,   localité  détruite,   à   ou  près  Chalainont. 

■ —  Orbeitieti,  xviil'  s.  (Auhret,  Mémoires,  t.  II, 

p.  i4). 
0»»I^A!I9  (L'),  ruisii.,  c"'  de  Belevans.  —  Orbenan, 

i()i9  (Bihiioth.  Dumh.,  t.  I,  p.  619). 
ORCHtLLiKRKs  (I.Es),  localité  détruite,  c"*  de  Curciat- 

Dongalon.  —  /<c«  Orchallieivii ,  jiarrnchip  Curciaci, 

i439  (arch.  de  la  CnteKl'Or,   B  798,   C  878  r°). 
Orcikres  (Les),   h.,  c,'"  de  Fuissiat. 
Ordeukre    (L'),  anc.  mas,   c'"  de  BàuiMa-Ville.  — ' 

Man»u$  de  Ordelieri,  197a  (Guiclienon,  Bresse  et 

Bugey,  pr.,  p.  16). 
Ordon.'ias  ,  <■"'  du  c"'  de  Lhuis.  —  Loctu  qui  dicitur 


Ordinatu»,  ii4i  (arch.  de  l'Aiji,  H  «49);  1975 
(ibid.,  H  999);  i354  (arcli.  de  la  Côte-d'Or, 
B  843,  f"  7  r").  —  Collicuhi»  de  Oïdenns,  1900 
(Gall.  chr. ,  t.  XV,  instr. ,  c.  3i4).  — Eccletia 
Ordinacii,  i9o()  (Cart.  lyonnais,  t.  I,  n°  97).  — 
De  Qrdenatn,  1809  (arch.  de  l'Ain,  H  944).  — 
DeOrdonnto,  i885  (arcli.  delà  Cote-d'Or,  B  845, 
f  9  v°).  —  Onknn:,  i885  (ibid.,  B  845, 
f  938  r°).  —  Ordenaz,  1365  env.  (Bibl.  nat., 
lat.  10081  ,  f"  190  v°).  —  Ordonas,  i53G  (Gui- 
chenon ,  Bresse  et  Bugey,  pr.  ,p.  57).  —  Ordonax, 
i549  (arch.  delà  (,ote-d'Or,  B  863).  —  (h-don- 
nax,  1547  (arch.  de  l'Ain,  H  917);  J746  (Gall. 
christ,  t.  \A,  instr.,  c.  853).  —  Ordonnas,  i65o 
(Guichenon,  Bugey, p.  84);  i85o  (Ann.  de  l'Ain). 

—  Ordonnai,  1670  (enquête  Bouchu).  —  Or- 
diinalê,  xvii*  s.  (arch.  de  l'Ain,  H  918). 

En  1789,  Ordonnas  était  une  communauté  de 
l'élection  et  siihdélégation  de  Belley,  mandement 
de    Ros.sillon   et  justice  du  comté  de  Grosiée. 

Son  église  paroissiale,  annexe  de  celle  de  Bos- 
sillon,  diocèse  de  Belley,  archiprètré  de  Viricu, 
était  sous  le  vocable  de  saint  Antoine  et  à  la  col- 
lation des  religieux  de  Saint-Buf  (pii  possédaient 
un  prieuré  dans  la  paroisse.  —  Eccletia  Oïdinati, 
il4i  (arch.  de  l'Ain,  H  949).  —  Canonici  de 
Ordiniilo,  1 171  env.  (Cart.  lyonnais,  t.  I,  11°  44). 

—  Fnlcd,  prinr  Ordinati,  1209  (Guigne,  Carlul. 
de  Saint-Sulpice,  p.  47).  — .  Eccletia  de  Ordon- 
nai», ruign  Ordonnai,  tnb  vocabnio  Sancti  Anth»- 
nii,  i4oo  env.  (Poiiillé  du  dioc.  de  Belley).  — 
PrinratUM  de  (h'dfnato  ten  Ordonnas,  i4oo  env. 
(ibid.). 

Ordonnas  dépendait,  originairement,  de  la  sei- 
gneurie de  Bugey;  en  1887,  il  était  encore  uni 
au  domaine  des  coniles  de  Savoie  qui  accordèrent, 
cette  année  là,  des  franchises  à  ses  habitants;  par 
la  suite.  Ordonnas  fut  annexé  au  comté  de  Gros- 
iée. —  Catirmn  et  rilla  de  Ordenat,  1887  (Val- 
bonnais,  Hist.  du  Uauphiné,  pr. ,  p.  85o). 

A  l'époque  intermédiaire.  Ordonnas  était  une 
municipalité  du  canton  de  Lhuis,  district  de 
Bi'lley. 

Obobe  (L'),  h.,  c""  de  l'Abergement-Clémentiat. — 
Voir  Lobdbe. 

Orgeuères  (Les),  anc.  mas.,  c'"  de  Lent.  —  Mat 
det  Orgelieret,  1619  (Bibl.  Dumb.,  t.  1,  p.5a9). 

Oruemont,  lieu  dit,  c'"  de  Peyiieux.  —  En  Orgi- 
mont,   1894  (terr.  de  Peyzieux). 

Oboess,  source  et  h.,  c°'  de  Goligny.  —  Font  d'Or- 
jtent,  i495  (arch.  du  Rhône,  H  9769).  — 
Orgent,  i495  (ibid.,  H  9759). 
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Om.EST,  anc.  liini  (lit,  e"°  de  Montrcvel.  —  Luco 
dicto  en  OrjenI,  i4iocnv.  (terrier  de  Saint-Mar- 
tin, r-  34  r"). 

Orgerks(Les),  lieu  dit,  c'"  de  Gex.  —  En  Orgei-es, 
1897  (arcli.  de  la  Côte-fl'Or,  B  1096,  f  o(i  v°). 

Orcères  (Les),  II,  c'"  de  Songieu.  —  A  l'Orgiery 
de  SoiigincOy  i345  (arch.de  la  Côte-d'Or,  K  775, 
f  5  r°). 

Orgbvaux,  localité  détruite,  à  ou  près  Oncieu.  — 
Teii-a  aita  apud  Orgevauz,  irî63  (Cart.  lyonnais, 
t.  Il,  n°  61a). 

Orgière  (L'),  anc.  lieu  dit,  c"'  de  Veyziat.  — ■  En 
fOrgiery,  i4i9  (arcli.  de  la  Cotod'Or,  B  807, 
C  3  v°). 

*Orjol,  anc.  nom  de  montagne,  c""  de  Chazey-Bons. 
—  In  monte  qui  vr/calur  Oriolu»,  ii5o  env. 
(Guigue,  Cartul.  de  Saint-Sulpicc,  p.  97). 

Orme  (L'),  II,  c'"  de  Chalamont. 

Orme  (L'),  écart,  c"'  de  (lliavannes-sur-Rcys9o(ize. 

Orme  (L'),  an<j.  lieu  dit,   c""    de  Péronnas.  —  En 
\  l'Ormoz,  175U1  (les  Feuillées,  carte  8). 

OSiMï  (L'},  h.,  c**de  Saint-ilauricc-de-Gourdans. 

Obmes  (  Les  ) ,  ruiss. ,  aiH.  des  Écliets. 

Ormes  (Le  Bief-des-),  sous-alll.  du  Fombleins. 

Orhet  (L'),  écart,  c""  de  Saint-Sorlin.  —  De  UImo, 
ib36  (arcli.  de  l'Ain,  H  255). 

Ohkex,  c"°  du  c°"  de  Ferney-Voltaire.  • —  Oniay, 
ia86  (Mém.  soc.  d'hist.  de  Genève,  t.  XVI, 
p.  190);  i332  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  1089, 
f  a  v°);  1897  (ibid.,  B  1096,  f  261  r»);  1479 
(ibid.,  B  ia32,  8).  —  Ornex,  ibaQ  (arch.  de 
la  Cote-d'Or,  B  ii48,  f  4i5  r°);  1670  (enquête 
Bouchu);  1790  (Dénombr.  de  Bourgogne). 

Sous  l'ancien  régime ,  Orncx  était  une  commu- 
nauté de  l'élection  de  Belley,  du  bailliage  et  sub- 
délégation de  Gex. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Genève,  ar- 
chiprètré  du  Haul-Gex,  était  sous  le  vocable  de 
saint  Brice;  le  prieur  de  Payerne  présentait  à  la 
cure.  —  Cura  de  Ornay,  j344  env.  (Fouillé  du 
dioc.  de  Genève). 

En  tant  que  lief ,  Ornex  était  une  seigneurie 
possédée,  aux  \u°  et  xiii"  siècles  par  une  famille 
qui  en  portait  le  nom  et  à  laquelle  succédèrent  les 
sires  de  Gex.  Au  xviii"  siècle,  Ornex  ressortissait  à 
la  justice  du  prieur  de  Prévessin,  tandis  que  le 
village  de  Maconnex  plaidait,  en  première  in- 
stance, au  liailliage  de  Gex. 

A  l'époque  intermédiaire,  Ornex  était  une  mu- 
nicipalité du  canton  de  Kerney,  district  de  Gex. 

Orsei  (L'),  ruiss.  alll.  du  Vondru. 

Orsière,  f.,    c"  de   Chalamont.   —   Maiim»  d'Or- 


sere»,   i285   (Polypt.   de    Saint -Paul -de -Lyon, 

P-  "'7)- 
Orsières  (Les),  localité  détruite  à  ou  près  Miribel. 

—  St.  de  Orsereu,  1385  (Polypt.  de  Saint-Paul- 
de-Lyon  ,  p.  ai). 

Obsières,  localité  détruite  à  ou  près  Polliat.  — 
Ortiet-et,  i4io  env.  (terrier  de  Saint-Martin, 
(^131  v»). 

Orvaz-Combk  (L'),  ruis.  alll.  de  la  Semine. 

Obvaz,  h.,  c"'  de  Belleydoux. 

Ossï,  h.,  c"'  de  Passin.  —  Osty,  i345  (arch.  de  la 
Cote-<rOr,  B  770,  table).  —  Uity,  paroisse  de 
Pasains,  i543  {ibid.,  B  863). 

Olat  (L'),  ruiss.  alll.  du  Lion. 

OoBUETTES  (Les)  ,  anc.  lieu  dit,  c"*  de  Curtafond.  — 
/«  territorio  dicti  loci  Foulaterie,  loco  dicto  en  les 
Oblieles,  ili()0  (terrier  des  Chabeu,  f"  58). 

OucHE  (L'),  ruiss.  alll.  de  la  Reyssouzc,  c°'  de  Saint- 
Ktienne;  parcours  :  6,475  mètres. 

OutHE,  h.,  c'"  de  Chavornay.  —  Hotches,  ia65 
(arch.  de  l'Ain,  H  4oo).  —  Oches,  1807  (titre 
cité  par  Guichenon ,  Bugey,  p.  6l4  ). 

OicBES,  h.,  c"'  d»  Saint-Etienne-sur-Reyssou2e. — 
Li  Mercer»  de  les  Uches,  1200  env.  (Cart.  lyon- 
nais, t.  1,  n°  7g).  —  Viltaige  d' Hoches,  parroisse 
de  Suinct  Estiemie  sur  Reyssouse,  i636  (arch.  de 
l'Ain,  H  863,  T  296  r°). 

OuDAH  (L'),  torrent,  alU.  de  la  Versoix,  coule  sur  le 
territoire  de  Gex,  Cessy  et  Versonnei;  • —  Oudar, 
riv.,  1780  (Carte  de  Chopy).  —  U Oudar,  1886 
(  Generalkarle  der  Schweiz ,  Blatt ,  111  ). 

Ouille  (L'),  f.,  c°"  de  Brénod. 

OuLES  (Le  Pont-des-),  pont  sur  la  Valserine,  c™  do' 
Chiitillon-de-Michaille.  —  Le  Ponl-des-Oulet , 
i65o  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  part.  1, 
p.  20). 

OiiREs  (Les),  f.,  c"°  de   Marlieux. 

OiEOux,  h.,  et  anc.  paroisse,  c"°  de  Villeneuve.  — 
In  pago  atque  in  comitatu  Lugdunensi  :  hoc  est 
necclesiam  in  honore  Sancti  Martini,  in  villa  quam 
Ornli/rias  mcaiil,  cum  parrochia  et  presbiternlu  ac 
decimis,  969-970  (Rec.  des  chartes  de  Cluny,  t.  Il, 
n°  1272).  —  In  villa  quae  vocatur  Oratorio, 
969  970  (ibid.,  t.  Il,  n°  1272).  —  Ecclesia  qiiae 
dicitur  de  Oratorio,  998  (ibid.,  t.  111,  n°  2466). 

—  De  tribus  ecclesiis  de  Oratorio,  1 169-1156 
{ibid.,  t.  V,  n°  4i43).  —  Orours,  1399-1869 
(arch.  delà  Côte-d'Or,  B  io455,  f  5i  v°).  — 
Ourours,    1  299-1869  (liirf.). 

Olroix  (Le  Ri;isseai-i)'),  ruiss.  alll.  de  la  Matre. 
OiRs  (L'),  ruiss.  alll.  du  lac  de  Nantua. 
Oi;bs(Les),  h.,  c""  de  Saint-André-le-Panoux. 
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OossiAT,  II.,  (•'"  (lo  Pont-<rAin.  —  Itucip»,  c.  siij. 
laSo  onv.  (pouillc  de  Lyon,  f"  la  r°).  —  Oucia- 
ctu,  i335  pnv.  (tcrr.  de  Teyssonf[e,  f°  18  v°); 
ii36(arfli.  de  la  Côte-d'Or,  B  696,  f  1001°). 

—  (htaa,  r.  obi.  iSuS  env.  (|)oiiillé  ms.  du  dioc. 
de  Lyonjf"  9);  i(55o  (Giiiclu'non,  Hressc,  p.  9-?). 

—  Ocies,  j35o  onv.  (poiiillé  de  Lyon,  P"  1 '1  v" 
et  1.5  r°).  —  Aucincus,  l'i'içi  (aïoh.  de  l'Ain, 
H  801).  —  Ocini,  16.5.Ï  (visites pastorales, f°  loa). 

—  Ouciaz,  i555  (aiTh.  de  l'Ain,  H  91 3,  f  3io 
r°).  —  Oiutiat-let-PoiU-d'Aint,  1790  (Dénonibr. 
de  Bourgogne).  —  Ou»tiax-lez-Pont-<l'Àin,  wtii's. 
(  Cassini  ). 

En  1789,  Oiissiat  était  une  ronnnunauté  du 
bailliage,  élection  et  subdélégation  de  Bourg, 
mandement  de  Pont-d'Ain  et  justice  d'appel  du 
marquisat  de  TrofTort. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prétré  de  Treffort,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Didier  (|ui  était  celui  d'un  ancien  prieuré  dépen- 
dant du  monastère  deijigny;  le  prieur  de  Nantua 
présentait  à  la  rurt'.  L'églisi"  d'Oussiat  était  la 
mère  église  de  celle  do  Pont-d'Ain  <|ui  n'en  était 
encore  qu'une  annexe  au  xviii'  siècle.  —  Prior  Je 
Oucin ,  iSaS  onv.  (pouillé  ins.  de  Lyon,  fi). 
—  OiiciVi  ;  Eglite  parrochiale ,  Sainct  Didier,  1  fi  1 3 
(visites  pastorales,  f"  ii4  v*).  —  La  parroitte  du 
Pont  d'Ain»  e»t  à  Oucin,  i65o  (Guirbenon, 
Bresse,  p.  93).  —  L'églite  de  Saint-Didier  d'Ot- 
tint,  jMroi$$iale  de  Pont  d'Ain,  i655  (visites  pas- 
torales, f  10a). 

Dans  l'ordre  féodal,  Oussiat  était  une  dépen- 
dance du  marquisat  de  Treffort  dont  les  justices 
ordinaire  et  d'iipji  'I  s'i'viTçaient  à  Pont  d'Ain. 

Oissoîi  (L'),aiH.  du  Itbone;  roule  sur  le  linage  des 
communes  de  Magnieu,  Belley,  Virignin  et  Brens. 

Oi'SSON  (L'),  ruiss.  afll.  du  Soinan.  -  /(//Mi-in  de 
Louczon,  liaS  (extentes  de  Becarnoz,  f  3  v°)  — 
Ripparia  d'Ouczon,  i/|r!.5  (ibid.,  f"  10  v°).  — 
Ripparin  corata  Louczon,  ilis'>  (ibid.,  f  7  v°). 

OiTRE  (L'),  niiss.  alTI.  di'  la  Veyie. 

OiTBiiz,  c"*  du  r°"  do  lîrénorl.  —  Allrincuf,  85.5  (di- 
plôme sus|M'cl  do  l'omporour  Lotliaire  pour  Saint 
Oyend ,  dans  Dunod ,  t.  I ,  p.  (!(>  ).  -   (hilria ,  1 399- 
i369  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  io'i55,  f  aa  r"). 
(httrincut,  ih\']  (arch.  do  l'Ain,  H  359).  — 
Outrim,    i433  (arcli.   de  l'Ain,    H  357);   1  igS 
airb.  do  la  Cote-d'Or,  B  89'!,  f  590  v°);  1876 
Ann.   de  l'Ain).   -—   (hiltryn,  i.j63  (arcb.  de  la 
Colo-d'Or,  B  io'i53,  r  ififi  r"). 

Kn  1789,  Outriez  était  un  village  de  la  pa- 
roisse de  Lantenay,  bailliage  et  élection  de  Bel- 


ley, sulxiélogation  do  Nantua  et  mandement  de 
Saint-Ramijort. 

En  tant  ((ue  fief,  Outriaz  était  une  dépendance 
de  la  seigneurie  do  Lantenay. 
OïRoiR  (L'),  localité  détruite,  à  ou  près  Monicoaux. 

—  Aymo  del  Oirouv,  1280  (Polypt.  de  Saint- 
Paul-<le-Lyon ,  p.  66). 

On<:iEL,  anc.  bois,  c"*  de  Confrançon.  —  Netnu» 
d'Oyaczuel,  l 'iSg  (arcli.  de  l'Ain,  H  79'! ,  (°  706 
••°)- 

OioNNAX,  cli.-l.  de  c""  de  l'arrond'  de  Nantua.  — 
*Aiigendâtis,  var.  *Eugendâtis. — Oenas,  ifl5o  env. 
(pouillé  de  Lyon,  f°  i5  r°).  —  Oyena,  c.  obi.  1999- 
1869  (arcb.  de  la  Côte-d'Or,  B.  io'i55,  C  89  r°); 
i39'i  (ihid.,  h  8i3,  f"  1^1);  ihh'](ibid.,  B.  771, 
f°  3  v").  -  Oyennn,  c.  obi.  )3i3  (arcb.  de  l'Ain, 
H  368);  l'iga  (pouillé  de  Lyon,  f°  29  v").  — 
Oyona$,  t35o  env.  (pouillé  de  Lyon,  f  i3  r°). 

—  Oyonnni  et  Oyonnaz,  i356  (Docuni.  linguist. 
do  l'Ain,  p.  i38).  —  Oyennacut,  1  483  (arcb.  de 
la  Cdlo-d'Or,  B  828,  rao9r°).—  Oynniint,  1.536 
((iuicbenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  .58);  161 3 
(visites  pastorales,  1^  187  v°);  1790  (  Dénond>r. 
de  Bourgogne).  —  ()yonna$  en  Hugey,  i65o  (Gui- 
rbenon, Bugey,  p.  i{>h).  —  Oioiin»,  i655  (vi- 
sites pastorales,  f  189).  —  Oyonnaz,  1670  (en- 
quête Boucliu);  1788  (arch.  de  l'Ain,  H  916, 
f°  '170  r°).  —  OyomwT,  xvii'*  «.  (Cassini); 
an  X  (Ann.  de  l'Vin);  i85o  (ibid.'^ 

Avant  la  Révolution,  Oyonnax  était  une  commu- 
nauté de  l'élection  do  Bolloy,  snbdélégation  de 
Nantua,  mandement  et  justice  de  Montréal. 

Son  église  paioissiale,  diocèse  de  Lyon,  arcbi- 
prètré  do  Nantua,  est  une  do  celles  (pii  furent  cé- 
dées, en  17.'! a,  au  diocèse  de  Sainl-Glaudo;  elle 
était  sous  le  vocable  do  saint  Léger  et  à  la  collation 
de  l'aumônier  île  Saint-Olaude.  —  Ecclesia  de  Oio- 
nnco,  ii8'i  (Dunod,  Hist.  des  Séqiianais,  t.  I, 
pr. ,  p.  69).  —  Pnrrochia  d'Oyena,  i3o6  (arcb.  de 
la  Côte-d'Or,  B  lo'iSi,  1°  '1  V). 

En  tant  quelief,  Oyonnax  appartenait  originai- 
rement aux  sires  do  Tboire,  sous  riioinmago  des 
comtes  de  Bourgogne;  en  i4o3,  il  passa,  avec 
toute  la  Terre  de  Montagne,  sous  la  suzeraineté 
des  comtes  de  Savoie;  au  xvii°  siècle  c'était  une 
dépendance  du  comté  de  Montréal. 

A  l'épcKpie  intermédiaire,  Oyonnax  était  la  nm- 
niri|)alilé  cbef-llou  du  canton  de  ce  nom,  district 
de  Nantua. 
OïSARs  (Les),  anc.  lieu  dit,  c'"  de  Feillens.  —  Un 
pra  attif  es  Oyaurs,  detoz  Felinz,  i3a5  env. 
(terrier  de  Bàgé,  f  lA). 

38. 


300 


DÉPARTEMENT  DE   L'AIN. 


OïssK,  teiT.,  c'"  do  Donmiartin-de-Lareiiay.  —  En 
la  teppa  il'(hj»iti  (arcli.  (le  la  Cote-d'Or,  B  070). 

OzA>,  anc.  lac  ou  ôtanj;,  sur  le  territoire  actuel  des 
cninmuues  de  Résines  et  d'Asnièros.  —  PUcina 
que  imiiaipaliir  Osa,  981  (Rec.  îles  chartes  de 
Clunv,  t.  I,  n°  •'197).  —  In  Matinconcnsi  pngo, 
leilia  purs  piscine  cui  vocabidiim  est  Otn ,  9.39 
(ibid.,  t.  1,  11°  '199).  —  Terliam  nemoris  partem 
juxta  Ararim  Jluvium  ab  amne  Vêle  usque  ad 
Osani  lacum,  968  env.  (Cartul.  de  Saiiit-Viiicent 
de  Mâcon,  n°  99).  —  /«  pajro  Liigdunense ,  super 
Jluvium  Ararim,  silvn  et  Incus  qui  vocanliir  Usa, 
968-971  {ibid.,  n°  967).  —  Apuil  Anires,  ij  tcis, 
en  Huesa,  apeschier,  il!->5  env.  (Docuiii.  linguist. 
de  lAin,  p.  29).  —  ijbocheres  dcpescheri  en  Husa, 
i3a5  env.  (ibid.).  —  _;  sey  a  peschier  vers  lo  mp- 
lar  d'Ousa,  i3a5  env.  (ibid.,  p.  3o).  —  En 
Ossan,  182.5  env.  (terrier  de  Bàgé,  1'  2).  --  Eu 
Osan,  i.'J2.'>  env.  (ibid.).  —  Piscaloi-ia  vocata 
Osa,  alias  d'Usye,  prope  Sagonam,  xv*  s.  (Rec. 
des  chartes  de  (lluny,  t.  1,  n"  688,  n.  3). 

Oz.iN,  anc.  jiort  sur  la  rive  |;auche  de  la  Saône,  non 
loin  de  Màcon. —  Cum  porlu  Osa,  9(16  (Rec.  des 
chartes  de  CInny,  t.  I,  n°  688).  —  Juxta  Osanum 
pnrlum,  Lugdunense,  982  (ibid.,  t.  II,  n°  1608). 
—  Portusde  Osa,  998  (ibid.,  t.  III,  n°  2^66). — 
Usque  ad  porlum  Osam,  1096-112/1  (Cart.  de 
Saint- Vincent  de  Màcon,  p.  356). 


A  la  ditlérence  du  lac  ou  étang  d'Uzan  qui 
était  situé,  en  partie  tout  au  moins,  dans  le  p«- 
/rns  Malisconeiisis ,  c'est-à-dire  sur  le  territoire  de 
Vésine  et  d'Anières,  le  port  d'Ozan  a|)partenait  au 
pagus  Lujrdunensis,  c'est-à-dire  à  l'une  des  trois 
communes  actuelles  de  Feillens,  de  Replonges  ou 
de  Orottet. 

OzAN,  c""  du  e°"  de  Pont-de-Vaux.  —  Villam  Ems- 
cmn  et  Otam  majorem,  et  bnscum  et  villam  Seno- 
sanam,  9'i6  (Rec.  des  charles  de  Cluny,  t.  I, 
n°  688.  —  In  villa  Osanno,  994-1082  (ibid., 
t.  III,  n°  2982)  —  Osnno,  pago  Lugdunsnsi 
(ibid.,  au  dos  de  l'acte).  —  Osan  et  mansos  et 
silvas  et  aquas,  1078  (ibid.,  I.  IV,  n°  35a8).  — • 
Aimd  Ozan,  l'ioi  (arcli.  de  la  Côle-d'Or,  B  557, 
r  368  r"). 

En  1789,  cette  localité  n'était  encore  qu'un 
village  de  la  paroisse  de  Chevroux.  A  l'époipie  in- 
termédiaire, c'était  une  municipalité  du  district 
et  canton  de  Pcmt-de-Vaux;  son  territoire  se  pro- 
longeait alors  jus<|u'à  la  Saône.  —  Ozan,  com- 
mune arrosée  par  lu  Saône,  1808  (Slat.  Bossi, 
p.  87). 

Dans  l'ordre  féodal ,  Ozan  était  une  dépendance 
du  duché  de  Pont-<le-Vaux. 

OzÀN,c"'  de  Lochieu.  —  Le  pont  d'Osan,  \viii°  s. 
(arch.  de  l'Ain,  H  A 00). 


Pacukd,  h.,  c"°  de  Neuvillo-sur-Renon. 

Pachf.bonnikbe  (La),  localité  disparue,  c""  de  Saint- 
André-de-Bàgé.  —  Laco  dielo  en  la  Paclieyronyri , 
tlt'dg  (arch.  de  l'Ain,  H  792,  f  88  r°). 

Paoet  (Le),  h.,  c'"  de  Roplougos. 

Pagneli  (Etaiio-),  étang,  c"°  de  Clialamont. 

Cet  étang,  qui  existait  déjà  au  xiv*  siècle,  est 
redevable  de  son  nom  à  une  villa  gallo-romaine. 

Pagnieix,  anc.  villa  gallo-romaine,  auj.  triage, 
c'"  d'Arbigny. 

Pàgus  Beluoensis,  subdivision  de  la  Civilas  Sequa- 
norum.  —  In  pago  inclitae  Lugdunensis  urbis  Gal- 
liae  ex  parte  Bellicensis  castri,  vi'  ou  vii°  s.  (Vita 
Domitiani,  i,  6,  AA.  SS.  1  jui.  ).  —  In  comitalu 
Belicensi,  in  agro  vel  villa  cui  vocabulum  est  Tresia 
[Traizo,  Savoie] quantum  in  praefato  comi- 
talu vel  jinihus  istis  cnncluditur,  hoc  est  a  mnne  Mon» 
Mumlus  [le  Jlont-du-Chat] ,  a  medta  die  uqua  quae 
vocatur  Jerus  [le  Guiers],  a  sero   mons   Caprilis 


(le  mont  Chevru),  a  ciixio  aqua  SaveHa  [auj. 
ia  Leis],  998-1000  (Bibl.  nat.,  mss.  Baluze, 
t.  75 ,  f"  884  ,  335).  —  In  pago  Belicensi,  in  agro 
Vesoroncensi  [Vézeronce,  Isère],  i;i  villa  quae  ro- 
calur  Calliseus  fCbaray,  c"°  de  Vézeronce],  998- 
1000  (ibid.).  —  In  pago  Bellicense ,  in  agro 
Sancti  Genesii,  m  Costa  de  Dosei,  994-1082  (Car- 
tul. de  Saint-André-lc-Bas,  p.  160).  —  Ecclesia 
Beali  Genesii. ..  .in  comilatu  Belticensi,  in  pago 
vel  in  villa  Sancti  Genesii  [Saint-Genis-d'Aoslo] 
1023  (ibid.,  p.  i55).  —  Ecclesia  que  est  consiructa 
in  honore  .Snncii  Genesii  marliris,  m  episcopalu  vel 
comitntu  Bellicensi,  io5o  env.  (ibid.,  p.  167). 
—  In  episcopalu  Belicensi.  .  .  villam  quae  dicitur 
Lnvatoi-ium  [Lavours],  in  loco  qui  rocatus  Chasnas, 
1080  (Cartulare  mon.  de  Domina,  p.  187).  — 
Medielas  ecclesie  in  onore  sancti  Eusebii  tacrate 
et  in  villa  qui  dicitur  Preisinus  site  [Pressin, 
Isère]  et  in  episcopatu  Belicense  pnsite ,  1081  env. 
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(ibid.,  p.  aoo).  —  In  Kelliceiiti  episco/inlii  :  ec- 
clesiam  Sancii  Genetii,  ecclesiam  Sancti  Mauiicii 
evm  capella  de  Compectu  Caslelh  [Saint-Maurice 
(le  Rotherens,  Savoie],  eccletinm  Sancii  Laurencii 
de  An-iciao  [Avrossieux,  Savoie],  ecrle»innt  Siincti 
Johannii  de  \  eray  j  \  erel  de  Monlbel,  Savoie], 
1130  (ibid.,  p.  i'i3).  —  Innocentiu»  epiicojmt 
....  Berlioni  Betlicenisi  episcoiio .  .  ,  ecclesiam  de 
ChimiUinn  [Cliimillin,  Isère],  ii34  env.  {ibid., 
p.  ii8).  —  [In  epi»copalu  Bellicemi],  excepti» 
tribui  obedienliii,  videlicet  Bellieensi,  Veromenti  et 
eu  quae  etl  apud  Molam  [la  Motte-Servolei,  Sa- 
voie], i  lia  ((jallia  clirisl.,t.  XV,  inslr.,c.  809). 
A  la  fin  du  iv'  siècle,  la  lijjne  sèparative  des  dio- 
cèses de  Belley  et  de  Ti renoble  traversait  le  Guier 
un  peu  au  nord  des  Kclielles,  contournait,  au 
nord ,  la  paroisse  grenobloise  de  Saint-Pierre-de- 
Genebroz,  suivait  les  cimes  des  monts  d'Aigue- 
belette  et  de  l'Epine,  jusqu'au  mont  du  Chat,  et 
atteignait  le  lac  du  liourget  près  du  monastère 
de  Haute-Combe;  cf.  J.  \larion,  Cartuhive»  de 
l'Eglite  de  Grenoble,  p.  .383  et  a()3. 
Pages  Eolestricis.  -  -  Ce  p<igu»  correspondait  vrai- 
semblablement à  la  colonie  romaine  conduite  à 
Nyon  (Smiodunum)  sous  le  pi-emier  triumvirat, 
et  qui  reçut  le  titre  de  Colnnin  Julia  Equettris. 
La  Notice  de»  Gaule»  attribue  ce  terriloire  à 
la  province  de»  Séquanes  :  Provincia  nuixivia 
Sequannrum  :  Civita»  Equeêtrium  »ive  Noiodunu» , 
u'-v'  s.  L'annexion  de  la  ciritat  Eqneilrit  au  pogu» 
Genatemi»  eut  lieu  avant  l'érection  de  l'évèclié  de 
Genève,  auipiel  cette  ciriliix  fut  raltaclii'e.  -  In 
pago  Gennrenti,  curie»  ita  nuncnpalas,  Commu- 
niacum  [Coumuigriy,  canton  de  Vnud],  Muriniu- 
cuin  [Marigny  ou  Marignier,  Haute  Savoie],  5i6 
(diplôme  apocrypiii"  de  Sigigmond,  ap.  Pardessus, 
Diplomata,  I,  6()  ).  -  In  iHi/fO  Gennreme ,  in  cii- 
milalu  Ktinetlrico,  in  villi»  qui  nominnntnr  Cliiteni» 
et  Pellenir»  [Clieserex  et  Pellens,  au  canton  de 
Vaud],  109.5  env.  (  Hist.  patr.  monum.,  t.  Il, 
chartar. ,  n"  O7  ).  -  In  pngo  Genacpn»e  et  in  coini- 
tatu  Equettrico,  in  villn  Mauro*,  lis.  Mnurinco 
[Mourex,  c°*  de  Grilly],  loaS  env.  (ibid.,  et  Re- 
gesle  genevois ,  n°  178  ). 

I*  Pays  Equestre  correspondait,  dans  l'ordre 
ecclésiastique,  au  doyenné  d'Aubonne.  —  Amel- 
mu»,  corne»  de  pago  Equeitrico,  936  (Rec.  di'S 
chartes  de  (^luny,  t.  I,  n"  a.j6).  —  Venien»  jam 
dictu»  cnme»  Amehnm  in  rico  .Sancti  Gemaiii,  in 
nrhe  Genavenii,  extra  muro»,  936  (ibid.  et  i.i- 
brario  et  Promis ,  p.  3  ).  • —  De  rei  que  tunt  »ila»  in 
pago  Equettrico  et  in  curte  Avenaco  [  Avenex ,  canton 


do  \aud],  gaO  (ibid.,(^i  Uegeste  Genevois, n"  133). 

—  In  comitntu  Equeslrico,  in  villa  Otiuco  [Oysius 
aiij.  Eysens,  c""  de  Vaud],  1001  ou  1009  (Cibra- 
rio  et  Promis,  Docuni.,  p.  7).  —  In  comitntu. 
Equesti-ico,  in  villii  Bruzinges  [Bursins,  c°"  de 
Vaud],  1011  (Cartul.  de  Romainmotier,  p.  439). 

—  In  pngi)  Equestricn.  .  .  in  villa  Peiroio  [Perroi, 
c""  de  Vaud],  101a  (Mallot,  Chartes  inédites, 
n"  9).  —  In  comitatu  Equettrico,  in  villa  Glaniiis 
{Gland,  c°"  de  Vaud],  loaô  env.  (Monum.  hist. 
de  Genève,  t.  XIV,  n°  4).  —  In  comitatu  Equet- 
trico et  in  fitco  qui  dicilur  Communiaco  [Commu- 
gny,  c""  de  Vaud],  ioa6  (H.  P.  M.,  t.  I,  charl. 
n°963). 

Pagis  Lu6Di:nkssis.  —  Ce  j)agus  ne  comprenait  à 
l'origine,  dans  le  département  de  l'Ain,  que  le  pays 
situé  entre  le  Rhon-,  la  Saône  et  le  premii'r 
chaînon  occidental  du  Jura.  Romy,  archevêque  de 
Lyon  et  archi-chancelier  de  l'empereur  Lolhairc, 
ayant  obtenu  de  ce  prince,  à  litre  de  bénéfice, 
les  abbayes  de  Saint-Oyend  de  Joux  et  de  Nan- 
tua,  cette  main-mise  de  l'Église  de  Lyon  sur  les 
abbayes  jurassiennes  entraîna  la  réunion  au  pagut 
Lugdunentii  de  l'arrondissement  aciuel  de  Saint- 
Claude  et  de  la  portion  occidentale  de  l'arrondis- 
sement de  Nantua  qui  dépendaient  originaire- 
ment des  pagi  de  Besançon  et  de  Belley;  cf.  K. 
Philipon,  Les  origines  du  diocèse  et  du  comté 
de  Belley,  p.  43  et  suiv.  —  l'agu»  Lucdunenii» , 
897  (Bec.  des  chartes  de  Chmy,  I.  I,  n°  61).  — 
Pagut  Lugdunentit ,  917  (ibid.,  n°  9o5).  — 
Paugut  Lucdunentit,  918  (ibid.,  n"  ai  a).  — 
Pagut  Ludunentit,  930  (ibid.,  n°  aai);  947 
(ibid.,  n°  701).  —  Pagut  Ledunentit,  997  (ibid., 
n°  33o).  —  Pagut  Lucdunentimn ,  Ç)Ml  (ibid., 
n"  66()). 

La  partie  du  Pagut  Lugdunentit  située  à  l'orient 
de  la  Saône  dépendait  du  comté  de  Lyon.  —  In 
comitatu  Liigdunenii  :  curtet  Savigiiei  et  Amberei, 
934  (ibid.,  n°  417).  — ■  In  Ludunenti  paga  :  Am- 
beriacut  et  Savinincut,  989  (ibid.,  n°  499).  — 
In  comitatu  Lugdunenti ,  in  agi-o  Tutcincenti ,  m 
villa  OJfeningo,  g.^a  (ibid.,  n°  835). 

Pailan  (Le),  ruiss.  afll.  du  Biez  de  JNeyrieu. 

Paillabdikres  (Les),  écart,  c°*  de  Bàgé-la- Ville.  — 
Iter  tendent  île  Paillarderiit  apud  Ongert,  i344 
(arch.  de  la  (.'ote-tl'l Ir,  B  .55a,  f'  a3  v").  —  Iter 
tendent  d' Ongert  apud  let  Pailliardire» ,  l3'i'i 
(ibid.,f  93  v"). 

Paill\ssièiik  (Li), écart,  c'"  de  Saint-Uidier-de-For- 
mans. 

On  a  recueilli,  en   186a,  dans  ce  village  des 
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médailles    lonsulaircs    cl    du    liaut-ompire,    des 
restes  de  mosaïque  et  des  poteries. 

Paili-kres,  h.,  (■"*  de  Saint-Sorlin. 

Paillieh  (Le),  port  sur  la  rivière  de  Seille,  c°' de 
Sermoyer,  à  la  limite  des  départements  de  l'Ain 
et  de  Saône-et-Loire.  —  Et  iiide  nd  vippariam 
Seilti'  et  pnrimn  du  Paillier,  ipxin  ilinere  et  portv, 
remanentibttê  infra  limite»  castellaniarum  Sancti 
Triverii  et  Ponti»  vallium  et  in  omnimada  juridic- 
tione  domini  ducis  Sabaudiae,  i.5o4  (Cartul.  de 
Saint-Vincent  de  Màcon,  p.  '107). 

Paillon  (Le),  ruiss.  alll.  du  miss,  de  Fleurieux. 

Paiilot  (Le),  h.,  c"'  de  Bressolles. 

Pain-Blanc,  h.,  c"'  de  Replonjjes. 

Painesscit,  anr.  fief,  c"*  de  Bourg-en-Bresse.  — 
Grangeriu»  de  Pane-eaauit ,  \h-ia  ( Brossard ,  Car- 
tul. de  Bourg,  p.  169).  —  De  grangia  et  toto 
porpresio  vocato  de  Petn  E»suyt,  prope  Rurgwn , 
ilih"]  (arrh.  de  la  Cote-d'Or,  B  io4i3,  p.  67.  — 
Le  fief  de  Painessuit,  à  cause  de  Bourg,  i536 
(  Guichenon ,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  .5o  ).  —  Pe- 
nesmi,  xviii'  s.  (Cassini). 

Painessuit   était  une  seigneurie,  avec  maison 
forte,  de  l'ancien  fief  de  Bàgé. 

Paissolahd,  m'",  c'"  de  Saint-Genis-sur-Menthon.  — 
Moulin  d'Epeissolard,  xviii'  s.  (Cassini). 

Paizet,  h.,  c"°  d'Amareins. 

Paladonne  (La),  lieu  dit,  c"'  de  Douvres. 

Palais-Boyal  (Le),  h.,  c'"  de  Dompierre. 

Palais-Royal  (Le)  ,  h.,  c""  de  Jayat. 

Palan,  lieu  dit,  c"'  de  Saint-Maurice-de-Bëmens. 

Paleis  (Le),  localité  disparue,  c'"  de  Nantua.  —  Ou 
Palet»,  i3g.5  (arcli.  de  l'Ain,  H  53). 

Palisse  (La),  lieu  dit,  c"*  de  Lompnas. 

Pallières,  localité  détruite,  à  ou  près  Lagnieu.  — 
P.  de  Pttleiii»,  iS-'iy  (arcIi.  de  l'Ain,  H  3oo). 

Palleta,  localilé  disparue,  c'"  d'Amhérieu-en-Bu- 
gey.  —  Viiiea  de  Palletan,  ia4o  (arch.  du  Rhône, 
Saint-Paul,  obcance  de  Chazey,  cliap.  1,  n°  8). 

Pallobdets  (Les),   écart,   c"*  de  Montracol. 

Paloux  (Les),  h.,  c"'  d'Ozan. 

Palid  (La),  c°'  de  Bélignat.  —  In  pialo  de  la  Palu, 
1437  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  81  5.  f  876  v°). 

Palld  (La),  II.,  c"*  de  Cliampdor.  Grande  fin  de 
la  Paint,  1837  (Cadastre). 

Palid  (La),  écart.,  c'"  de  Cliampfrouiier. 

Palib  (La),  h.  formant  avec  Mirihel  et  Caquet  le 
village  chef-lieu  de  la  c'"  d'Echallon. 

Palub(La),  écart,  c"'  de  Priay. 

Palid  (La),  h.,  c'"  de  Villette.  —  De  Palutle,  1  li  1 
(arch.  de  l'Ain,  II  aia).  —  Im  Palu,  i34i  env. 
(terrier  du  Temple  de  Mollissolle,  f°  28  r°). 


En  tant  que  fief,  la  Palud  était  une  seigneurie 
avec  chàteau-fort,  de  la  mouvance  des  sires  de 
Villars,  possédée  à  l'origine  par  des  seigneurs  qui 
en  portaient  le  nom  et  qui  sont,  vraisemblable- 
mont,  la  souche  des  de  la  Palud,  seigneurs  de 
Varanibon  et  de  (.'hàtillon-la-Palud.  —  Nicolau» 
de  Palud,  1  i5o  ((lall.  chr. ,  t.  XV,  insir.,  c.  an). 

—  Girer»  de  la  Palu,  chavaler»,  ia85  (Arch. 
nation.,  P  i366,  cote  1489),  —  Hugo  de  Palude. 
dominu»  Varamboni» ,  1999-1369  (arch.  de  la 
Cote-d'Or,  fiefs  de  Villars,  B.   io455,  î°  lai  r°). 

Pames  (Les),  localité  détruite  à  ou  près  Outriaz.  — 
Via  de  les  Pâme»,  1/117  (arch.  de  l'Ain,  H  869 ). 

Pampieii,  II.  et  m'",  c"'  de  Pont-d'Ain.  —  De»oz  lit 
maz  de  Pent  piel,  josia  la  riveri  de  Suran,  i34i 
env.  (terrier  du  Temple  de  Moilissole,  f  37  v°). 

—  Penpiel,  i3ii  env.  (ibid.).  —  Pempiel,  1/170 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  698,  C  a58  r°).  — 
Pempiez,  paroisse  d'Ouciaz,  i555  (arch.  de  l'Ain, 
H  913,  f  3 10  r°).  —  Pempied,  1783  (ibid., 
H9i6,f  275  v°). 

Pampiol,  écart,  c°*  de  Garnerans. 

Pan,  écart,  c"'  de  Groissial. 

Panalabd,  b. ,  c"'  de  Montracol. 

Panaplosa,  anc.  grange,   c"'  de  Virieu-le-Petit.  — 

A   la  g^'ange  de  Panajtlosa,    1660    (Guichenon, 

Bugey,  p.  64,  d'après  un  titre  de  1807). 
Paniz,  localité  disparue,  à  ou  près  Saint-Sorlin.  — 

Pana:,  149.")  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  894,  ré- 

perloire).  —  Pana,  iliÇjh  (ibid.,  f°  989  r°). 
Panciievas  (Le  Biee-de-),  ruiss.,  alTl.  de  la  Chala- 

ronne. 
Panette,  anc.  fief  de  Dombes,  c'"  de  Villeneuve. 
Panens,   localité  détruite,  à    ou   près  Lochieu.  — 

Pratnm   de   Panens,    1267    (Guigue,    Cartul.   de 

Saint-Sulpice,  p.  i33). 
PanissiÈres,  c"'    de   Gex.    —  In  lerritorin  de  Pnnis- 

sires,    1897   (arch.    de  la    CôtiMl'Or,    B     1096, 

f'96  r").  " 
PanissiÈres  (Les),  lieu  dit,  c"°  de  Jujurieux. 
PanissiÈres,    localité  détruite,   auj.    étang,   c"   de 

Saint- Paul -de -Varax.  —  Johaimes  de  Paniceres, 

1919  (arch.  de  l'Ain,  H  807). 
Panloip,  écart,  c"'  de  Ciiiciat-Dangalon. 
Panloix,  écart,  c"'  do  (lertines. 
Panover  (Le),  h.,  c"*  de  l'Abergement-Clémenciat. 
Panozaï,  anc.  lieu  dit,  c'"  de  Mionnay.  —  Campus 

de  Panozay,  1388  (Biblioth.  Dumb.  ,t.  II,  p.  280). 
Pape  (La),  h.  et  ch"",  c'"  de  Rillieux.  —  La  Pape, 

xviii*  s.  (Aubret,  Mémoires,  t.  II,  p.  87). 

En  tant  que  liof,  la  Pape  était  une  seigneurie 

en  toute  justice  et  avec  château,  dépendant  original- 


DEPARTEMENT  DE  LAL\. 


303 


rement  de  la  seigneurie  de  Miribel.  Au  xnu'  siècle , 
c'était  une  seigneurie  du  bailliage  de  Bourg;  si's 
dépendances  étaient  La  Pape,  Caluire,  Crcpieux, 
Neyron,  Riliieux  et  les  Mercières;  la  justice,  qui 
s'exerçait  primitivement  à  Riliieux,  fut  transférée 
à  La  Pape  dans  la  seconde  moitié  du  xvin"  siècle. 

Paradis  (Le),  granjfps,  c'"  d'Argis  (cadastre). 

Paradis  (Li),  lieu  dit,  r"'  de  Jujurieux.  —  Au  lieu 
appelé  en  Parnili»,  1788  (litres  de  la  famille 
Bonnet). 

Paradis  (Le),  écart,  c"  de  Montrevel. 

Parafoi,,  anc.  bois,  c"*  de  la  Boysse.  —  Aemu»  de 
Para/ol,  19&7  (Bibliotli.  Ouinb.,  t.  Il,  p.  119). 

PARtLKicHK,  anc.  étang,  c"*  de  Villars. 

Paralièhe,  écart,  c"'  de  (]heignieu-la-Balme. 

Paru,  écart,  c"'  de  Sermoycr.  —  /;i  Pei-eij,  f)85 
(Polypt.  de  Saint-Paul  de  Lyon,  p.  \-ifi). 

Parc  (Le),  h.  et  caserne  de  douaniers,  c"'  de  Sur- 

joux.    —    Le    Parq,    17^4    (arch.    du    Rhône, 

H  358,  table).  —  Le  Parc,   iviii'   s.  (Cassinl). 

Ce  hameau   relevait  de   la  seigneurie  de  Von- 

Parcielx,  c'"  du  c""  de  Trévoux.  —  Paixiacu»,  var. 
Perciacu»,  98/1  (Cartul.  lyonn.,  t.  I,  n°  g).  — 
Iii  episcopatu  Luffduneitsi .  ,  ,  .  m  villa  que  tlicitur 
Parceu,  1087  env.  (Roc.  des  chartes  de  (Jluny, 
t.  I\',  n"  3fi98).  —  Pavceu,  laati  (Guigue,  Do- 
cuments de  Doinbes,  p.  86);  i3o&  (arch.  du 
Rhône,  Saint-Jean,  arm.  Jacob,  vol.  53,  n°  1); 
j365  env.  (  BibL  nat.,  lat.  ioo3i,  f  16  v°); 
làga  (  pouillé  de  Lyon,  f"  37  r°).  —  Par- 
cieu,  1&49  (areh.  du  Bhône,  Saint-Jean,  arm. 
Jacob,  vol.  55,  f"  si»  r");  iâ8o  {ihiil.,  terrier  de 
Genay,  f"  4).  — •  Parcyeu,  xvi'  s.  (i4i(/. ,  terrier  de 
Bussiges,  f  16).  —  Parcieux,  169."!  (Biblioth. 
Durab. ,  t.  I,  p.  599);  1790  (Dénombr.  de  Bour- 
gogne); an  X,  i85o,  1876  (Ann.  de  l'Ain). 

Sous  l'ancien  régime,  Parcieux  était  une  com- 
munaut)^  de  la  principauté  de  Dombes,  élection 
de  Bourg,  sénéchaussée,  sulxlélégation  et  rhàtel- 
lenie  de  Trévoux. 

Son  église  paroissiale,  annexe  de  celle  de  Rey- 
rieux,  diocèse  de  Lyon,  arrliiprètré  de  Dombes, 
était  sous  le  vocable  de  saint  Jean-Baptiste  et  saint 
Boch,  après  avoir  été  sous  celui  de  Notro-Dam;';  le 
chapitn'  de  l'église  métropolitaine  présentait  à  la 
cure.  —  Eccletia  de  Parciaco,  var.  Perciacn,  984 
((^art.  lyonnais,!.  I,  n"  (j).  —  Cuvalus  de  Paixeu, 
iSaS  env.  (pouillé  nis.  de  Lyon,  f  8).  —  Par- 
cieu,  annexe  de  Heyneu,  nous  le  fmtronage  de 
Solie-Dame,  i655  (visites  pastorales,  f'  11).  —  - 
Parcieu,   annexe    de   Rei/rieu;  pairnn»   du  lieu    : 


Saint-Jean-Baptinte    el    Sainl-Rnc,    1719    (visites 
pastorales). 

Dans  l'ordre  féodal,  Parcieux  était  une  s.ngneu- 
rie  sans  jusiice,  de  l'ancien  fief  de  Villars;  au 
Xïiii' siècle,  Parcieux  ressortissait  à  la  jusiice  de 
Reyrieux. 

A  l'époque  intermédiaire,  Parcieux  était  une 
municipalité  du  canton  et  district  de  Trévoux. 

Pardïs  (Les),  h.,  c'"  de  Frans. 

Paris-de-Boit,  h.,  c"'  de  \Iassignieu-de-Rivcs.  — 
Parif-de-Bout:  (cadastre). 

Parissieux,  h.,  c"'  de  Cressin-Rorhefort.  —  De  Pu- 
riniaco,  i344  (Charles  de  la  Tour  de  Douvres, 
p.  69).  —  Pariaaiou,  i346  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  84 1,  ("  i5  r°).  —  Apud  Panisiiacum, 
iliçfi  (,bid.,  B  8.J9,  1^  64o).  —  ParUtieu,  i634 
(arch.  de  l'Ain,  H  879,  1"  106  v°).  —  Pari»- 
tieux,  1847  (stal.  post.  ). 

Pariiomnes  (Les),  h.,  c'"  de  Domsure. 

Parjura,  étang,  à  Bonzuel,  c"'  de  Chalamont.  — 
Ten-a  dicta  de  Perjura,  1281  (Biblioth.  Dumb., 
t.  I,p.  189).  —  Perjura,  xiii'  s.  (Aubret,  Mé- 
moires Dombes,  f.  Il,  p.  aa). 

Parlement  (Le),  h.,  c"'  de  Dompierre. 

Pabocheites  (Les),  lieu  dit,  c'"  d'hernore. 

Pahoprières  (Les  Grandes-),  ruiss. ,  alIL  de  l'Irancc. 

PiiiiiaiiiEDX,  loc.  displ,  près  de  Rossillon.  —  *Patri- 
niaau.  —  A  medielale  pontii  magni  qui  etl  in 
aqua  maire  de  Furaiu,  in  toco  qui  dicitur  Par- 
rignieu,  1290  (Gall.  clir. ,  t.  XV,  inslr. ,  c.  820). 

Parltiolaï  (Le),  m°°  is. ,  c'"  de  Peron. 

Pahves,  c"  du  c""  de  Belley.  —  Parves,  i343  (arch. 
de  la  Côte-d'Or,  B  887,  C  4o  r°). 

Avant  la  Révolution,  Parves  dépendait  du  bail- 
liage, élection  et  subdélégation  de  Belley,  mande- 
ment de  Bossillon. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  el  archiprètré 
de  Belley,  était  sous  le  vocable  de  saint  Pierre;  le 
chapitre  de  Belley  présentait  à  la  cure.  Parves 
n'est  plus  qu'une  chapellenie  rurale,  sous  le  vo- 
cable de  sainte  Anne;  la  paroisse  est  à  iSatlage. 
—  Ecclesia  de  Parres,  gub  rocabulo  Saneti  Pétri, 
i4oo  env.  (pouillé  du  dioc.  de  Belley). 
Parves  relevait  du  fief  de  l'ierre-Cliàtel. 
A  l'époque  intermédiaire,  Parves  et  Ghemillieu 
formaient  une  municipalité  du  canton  et  district 
de  Belley. 

Parves,  qui  était  auparavant  une  section  de  la 
commune  de  Parves-Nattages-Chemillieu  :  — 
Parre-Chemillieu ,  i85o-i86o  (Ann.  de  l'Ain).  — 
Parves- y attagei ,  1867  (ibid.),  a  été  érigé  en 
commune  par  arrêté  préfectoral  du  «5  mai  187a. 
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l'iHvis  (Le),  lieu  dit,  c"°  de  Saint-Didier-sur-Gha-     ' 
laroiuie. 

Pvs-À-i'ÀNi!  (Lk),  défilé,  c""  de  Sainl-Cliaiiip.  — 
Pa»  a  Lam,  (corr.  ffl  l'ano),  i3Ci  (Gall.  chr. , 
l.  XV,  instr.,  i-.  397). 

Pas-de-l'Ecllse  (Le),  défilé  entre  le  Rhône  et  le 
Mont-Jura,  c""  de  Léaz.  -  Eraiit  omiUno  iliiim-a 
duo  quibus  itinei'ibu»  domo  exire  passent  [  Hckelii]  : 
iinum  per  Sequanos,  angustum  et  difficile,  inter 
iiiontem  Jttram  et  Jlumen  Rhodanum,  quo  vix  »in- 
jruU  carri  ducerentur ;  mons  aulem  altissiiiius  iwi- 
pendebat  (  De  Bello  Gallico  ,1,6).  —  Entre  t'Et- 
cluseet  te  pont  d'Arlos,  1607  (Guiclienon,  Savoie, 
pr. ,  p.  549).  —  Chemin  public  tendant  d'Heijrens 
()«•»  ta  Cluse,   1788  (arcli.  du  Rhône,  H  2G38, 

f  89  "•"). 

Pas-Étkoit,  écart,  c""  de  Loyettcs. 

Passaou  (Le),  lieu  dit,  c'"  d'Argis. 

Passin,  c'"  du  c°"  de  Champagne.  —  Paisins,  1198 
(Rec.  des  chartes  de  Gluny,  t.  V,  n°  4376).  — 
Pnissins,  laM  (arch.  de  l'Ain,  H  4oo).  —  Pas- 
xint,  1944  (ibid.,  H  4oo);  i345  (arch.  de  la 
Gote-d'Or,  B  776,  tahle);  i365  env.  (BibL  nat., 
lat.  ioo3i,  r  39  v°).  —  Passin,  1609  (arch.  de 
l'Ain,  H  4o3);  i634  {ibid.,  H  879,  f*  1  r°) 

Avant  1790,  Passin  était  une  communauté  de 
l'élection  et  subdélégation  de  Belley,  mandement 
de  Valromey  et  justice  du  marquisat  de  ce  nom. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Genève,  ar- 
chiprétré  du  Bas-Vairomey,  était  sous  le  vocable 
de  saint  Jlaurice;  le  droit  de  présentation  à  la 
cure  appartint  successivement  aux  prieurs  de 
Nantua  et  aux  évéques  de  Genève.  —  Ecctesia  [de] 
Paissiiis,  1198  (Rec.  des  chartes  de  Cluny,  t.  V, 
n°  437.^).  —  Cura  de  Passins,  i344  env.  (pouillé 
du  dioc.  de  Genève). 

Passin  dépendait  de  la  seigneurie  de  Valromey. 
A  l'époque  intermédiaire,  Passin  était  une  mu- 
nicipalité   du  canton    de   Songieu,    district    de 
Belley. 

Passoi»  (Le),  ruiss.  aiïl.  des  Unaises. 

Passolabd  (Le),  ruiss.  alll.  du  Menthon. 

Patagot,  anc.  lieu  dit,  c'"  de  Saint -Tri  vier-sur 
\Ioignans.  —  Terre  appelée  Patagot,  1619  (Bihl. 
Dumb. ,  t.  I ,  p.  5 1 8  ). 

Pataed,  h.,  c'"  de  Montrevel. 

I'atelles,  h.,  c""  de  Manziat. 

I'aiernoi,  lieu  dit,  c'"  de  Serrières. 

Patraz  ,  11. ,  c"'  de  Saint-Sorlin. 

Pattes  (Les),  écart,  c'"  de  Saint-Didier-d'Aussiat. 

Pauledx-Jllien,  écart,  c""  d'Ozan. 

Palxoz,  h.,  c""  de  Condeyssiat. 


Pavanans,  1",  c'"  de  Orlines.  —  Pavenens,  i344 
(arch.  du  Rhône,  titres  de  Laumussc  :  Epaisse, 
chap.  Il,  n°  3).  —  W.  de  Pavanens,  1947  (arch. 
do  l'Ain,  H  287).  —  G.  de  Pavaneyns,  curatus 
ecclesie  de  Lagniaco,  i3i5  (ai-ch.  de  l'Ain, 
H  999).  —  Joh.  de  Pavanens,  i4oi  (arch.  de  la 
Côtixi'Or,  B  76.")).  —  Pavanant,  xvin'  s.  (Gas- 
sini). 

Pavaz  (La),  h.,  c"°  d'Argis. 

Pavé  (Le),  écart,  c"'  de  .Montanay. 

Paves  (Les),  écart,  c'"  de  Courtes. 

Paves  (Les),  h.,  de  Saint-Trivier-d»!-Courles. 

Pavézis,  lieu  dit,  c""  de  Massignieu-de-Rives. 

Pavillon  (Le),  quartier  de  Brénod. 

Pavillos  (Le),  écart,  c"  de  Montrevel. 

Païs-Kranc,  écart,  c""  de  Lélei. 

Pavssel,  localité  disparue,  à  ou  près  Laguieu.  — 
]n  terrilorio  de  Paysset,  i3.5i  (arch.  de  l'Ain, 
H3oo). 

Pkage  (Le),  h.,  c'"  de  l'Abergement-Clémentiat.  — • 
Mas  du  Péage,  1619  (BibL  Dumb.,  I.  I,  p.  5 18). 

—  Péage,  wiii"  s.  (Cassini). 

Ce  liameau  était  situé  sur   les   confins  de   la 
Dombes  et  de  la  Bresse. 
Péage  (Le),  écart,  c""  de  Chalamont. 
Péage  (Le),  h.,  c'"  de  Pérouges. 
PÉAGE-nE-LA-MAKCiiE  (Le),  auc.  péage  sur  la  Saône. 

—  Le  péage  de  la  Marctie  ou  Thoissey  se  levoit  à 
lielleville  (dès  le  xiv'  siècle),  xviii'  s.  (Aubret, 
Mémoires,  t.  II,  p.  198). 

PÉciiET,  écart,  c""  de  Saint-Eloi. 

Péchoux,  h.,  c"'   de  Chàlillon-sui^Chalaronne. 

Péchu  (Le),  h.,  c'"  de  Beynost. 

Péfage  (Le),  ruiss.  alH.  de  la  Sane. 

Pkolet  (Le),  h.,  c""  de  l'izay. 

Pelaciiaz  (Le),  localité  détruite  et  ancien  fief  de  la 
terre  de  Bàgé,  c"*  de  Oas-sur-Reyssouze.  —  Fen- 
diim  dictuHi  Lopelachaz,  1979  (Guiclienon, 
Bresse  et  Bugey,  pr.  p.  18).  —  Peylachat,  parro- 
chie  de  Cra,  i468  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  586, 
C  1  r"). 

Pélageï,  r,  c'"  de  Bény.  —  Pelagey,  i536  (Gui- 
clienon, Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  49).  —  Pey- 
tagey,  i.'J63  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B.  io4.5o, 
f  i33  r"). 

Pélagey  élait  une  seigneurie  avec  maison  forte, 
mais  sans  justice,  de  l'ancien  fief  des  sires  de  Co- 
ligny;  au  xviii* siècle,  cette  terre  ressortissait  à  la 
justice  de  Marboz.  —  La  maison  de  Pélagey, 
dans  ta  paroisse  de  Beyny,  xviii'  s.  (Aubret,  Mé- 
moires, t.  1[ ,  p.  169). 

PKt.icEV,  localité  disparue,  chàtellenie  de  Château- 
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neuf.  —   Pelajaij,   i3/id  (aicli.  de  la  Cote-d'Or, 
B  775,  table). 

l'ÈLiGRU  (Lk),  ruiss.  afil.  de  la  Valserine. 

PÈLAGRD,!).,  c"  de  Gex.  — •  Peltagru,  i8.'i6  (ca- 
dastre ). 

Pélapossins ,  anr.  Hef,  avec  maison-forte,  c"  de 
Bény. 

Peleux  (Les),  h.,  c'"  de  Montmerle. 

Pelion,  étang,  c"  de  Sandrans. 

Pelisse,  étang,  c"'  de  Monlellior. 

PïLLACHiîi,  11.,  c"°  de  Replonges.  —  Le-  Pelachin, 
paroiue  de  Replonge,  1570  (arcli.  de  l'Ain, 
H  807,  f  395  r°). 

Pellagru,  bois  de  sapins,  c°*  de  Gex.  —  Petlagnt 
ioit  Très  le»  Allex,  i8.'i6  (cadastre). 

Pelletieus  (Les),  anc.  domaine,  c°'  de  Bàgé-la- 
Ville.  —  Mantus  ns  Pelleter»,  i3ii  (arcli.  de  la 
Cote-d'Or,  B  ÔSa,  f  i4  r"). 

Pelletiers  (Les),  h.,  c"  d'Illiat. 

Pelletière  (La),  anc.  lieu  dit,  c'"  de  Hignieux-le- 
Franc.  — -  Terra  dicta  Peleteri,  in  parrochia  de 
Rigniaco,  1274  (Bil)l.  Dumb. ,  t.  11,  p.  186). 

Pellets  (Les),  h.,  c"*  de  Cormoz. 

Pei.i.iet  (Le),  h.,  c"°  de  Coniioranclie. 

*Pei.ossières  (Les),  c'"  de  Polliat.  —  Loco  dicto  en 
les  PeloHchirei ,  leu  versus  les  Bieux,  l'igo  (ter- 
rier des  Gliabeu,  P  6a). 

Peloui  (Le),  h.,  c""  d'Ozan. 

PE1.0U1  (Le),  b.,  c°*  de  Saint-André-de-Bàgé.  — 
Iter  tendens  de  Bioley  apud  Pilosum  Girouderia- 
rum,  1439  (arcli.  de  l'Ain,  H.  792,  f"  4a  v°). 
—  Ou  PeUoux,  1572  (ihtd.,  n  8i3,  f  274  r"). 

Peloox  (Les),  h.,  c"'  de  Vandeins. 

Pelolze  (La),  11. ,  c'"  de  Sainl-Didier-d'Aussiat.  — 
lier  tendens  de  S.  Martin  apud  Peloset,  1 4 1  o  env. 
(terrier  de  Saint-Marlin,  (°  06  v°).  —  Iter  tendens 
de  Peyloset  apud  Cortoffoniem ,  i4go  (terrier  des 
Chabeu,  f  .ïa). 

Peus  (Les),  b.,  c°*    de  Saint-Jean-sur-lleyssouze. 

pENAiLLÈREs  ( Les ) ,  11.,  c'"  d'Kcliallon. 

PàiiARBS  (Les),  h.,  r"'  de  .Manzial. 

En  tant  que  fief,  ce  village  relevait  de  la  sei- 
gnciiiie  de  Montfort. 

Pemdie  (La),  anc.  lieu  dit,  c'"  de  Conzieu.  ■ —  A 
Rodano  tisfjue  a  la  Pendua  de  Conzeu,  1273 
(Grand  Cartul.  d'Ainay,  t.  Il,  p.  i46). 

Pesjiabs  (Les),  anc.  mas,  c"*  de  Condeyssiat.  — 
Mansus  dou  Pennars,  in  parrochia  de  Condeissia, 
1299-1369  (arcli.  de  la  Cote-d'Or,  B  io4.'J5, 
f»  4  r°). 

Peuozan,  m°°  is. ,  c"*  de  Saint-Didier-de-Formans. 

Percherez  (Le),  ruiss.,  alll.  du  Dévora. 


Percieux,  II.,  c"°  de  Saint-Trivicr-sur-Moignans.  — 
Pertincus,  970  (Bec.  dos  chartes  de  Cluny,  t.  H, 
n°  1276).  — -  Perceu,  i35o  env.  (pouillé  de 
Lyon,  1^  i3  r")-  —  Perceis  (eorr.  Pei-cies),  i365 
(Compte  du  prévôt  de  Juis,  S  86).  —  Persiacus, 
i548  (pancarte  des  droits  de  cire).  —  Percieu, 
1587  (pouillé  de  Lyon,  f  i3  r").  —  Percieux, 
1743  (pouillé  du  dioc.  de  Lyon,  p.  43).  —  Per- 
cieu-sur-Saint-Tririer,    1789   (Alman.   de   Lyon). 

A  l'époque  rodolpliienno,  Percieux  était  le  cbef- 
lieu  d'un  ager  du  pagus  do  Lyon.  —  In  pago 
lAigdunensi,  in  agro  Pertiaco,  970  (Rec.  des 
cliartcs  de  Cluny,  t.  II,  n°  1276). 

En  1 789 ,  Percieux  était  une  communauté  du 
Pays-de-Dombes ,  élection  de  Bourg,  subdéléga- 
tion de  Trévoux,  châtellenie  de  Saint-Trivicr- 
sur-Moignans. 

Son  église  paroissiale,  iliooèse  de  Lyon,  arclii- 
prélré  de  Dondios,  était  sous  le  vocable  de  saint 
André  et  à  la  collation  du  chapitre  métropolitain 
de  Lyon.  —  Ecclesia  de  Perciaco,  984  (Cartul. 
lyonnais,  t.  I,  n°  9). 

Dans  l'ordre  féodal ,  Percieux  était  une  dépen- 
dance de  la  baronnie  de  Saint-Trivier. 
Pebehat  (Le),  anc.  lieu  dit,  à  ou  près  Bàgé-la-Ville. 

—  Ou  Pererat,  i344  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  55a,  f  10  V).  —  Yersu»  loi  Pererat,  i344 
(ibitl.,  f  16  r"). 

Pererat   (Le),  localité  disparue,  c"*  de  Faramans. 

—  Au  Pererat,  1201  (Cartul.  lyonnais,  t.  1, 
n"  83). 

Peroï,  écart,  c°"  de  Cballex. 

Pères,  anc.  nom  d'un  petit  affluent  de  la  Câline, 

c'"  de  Conand.  --  Rivus  de  Pères,    tthh  (arcli. 

de  l'Ain,  H  370).   — •   Ad  tocuni  ubi  idem  rivulus 

intrat  Calonain,  1275  (ibid.,  H  aaa). 
Perieontaine,  localité   disparue,  c"*  do  Vieu-d'lzc- 

nave.    —    Perifontana,     1169    (arcli.    de    l'Ain, 

H  355);  i3o9(iii(i.,H  53). 
Pério?<at,  b. ,  c"  d'Izernoro.  —   Perrignia,    1299- 

1869  (arcb.  de  la  Cote-d'Or  B  io455,  f°  17  v"). 

—  Parrignia,  1279-1869  (ibid.,  f"  17  ¥°).  — 
Parrigniacus,   i3o6   (l'AiV.,  B  io454,  t"   11  r°). 

—  Pniriniacus,  )388  (arcli.  de  l'Ain, H371).  — 
Perrigniaeus ,  lAig  (arcb.  de  la  Côte-d'Or, 
B  807,  1^  37  v°).  —  Parigniacus,  l483(iiirf., 
B  823,  f  i36  r").  —  Perriniaz,  i5oo  (ibid., 
B  810,  1"  •î4o  r").  —  Parrigniaz,  i5o3  [ibid., 
B  829,  1"  664  r").  —  Parrigna,  i6i3  (visites 
pastorales,  l^"  i3i  r°). 

Péhigxat,    11.,  c"°  de   Saint-Etienne-sur-Reyssouze. 

—  Perigniacus,    i366  (arcb.  de    la    Côte-d'Or, 
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B  553,  f  53  r").  —  De  Alla  Serrn  apiid  Peri- 
gniaz,  l'ioi  (ibid.,  B  556,  f°  7  r°).  —  Pcni- 
gmc,  i563  (ibid.,  B  io45o,  f  298  v"). 

Pebises  (Les),  écart,  c"'  de  Saint-Rambcrt. 

Pkbissode  (Li),  m""  is. ,  e"'  de  Gex.  — ■  La  Peiis- 
soiifla,  i846  (cadastre). 

I'eiixaz  (La),  afH.  du  Rliône,  sert  de  commune  li- 
mite à  A[onta;;nieu  et  à  Serriores.  —  Le  Periiau, 
1875  (tableau  alpbal).).  —  Franc,  local  :  La  Pente. 

I'ebxe  (La),  ruiss.  affl.  de  la  Reyssouze. 

Pebnette  (La),  f°,  c°'  de  Chàtillon-sur-Cbalaronne. 

I'erhiez,  écart,  c"°  du  Grand-Abergement. 

PÉROLE,  m°"  is. ,  c"'  de  Virieu-le-Petil. 

Péhollièbe  (La),  écart,  c""  du  Sault-Brénaz. 

I'eron,  c"'  du  c°"  de  Collonfros.  —  Pyrons ,  Piruim, 
xii°  et  xiii"  s.  (Guigue,  Topogr.  histor. ).  —  Cura 
lie  Piront,  i344  env.  (Pouillé  du  dioc.  de  Ge- 
nève). —  Apud  Pirons,  i4oi  (arch.  de  la  Côtc- 
d'Or,  B.  1097,  répert.).  —  Piron,  1628  (ibid., 
B  1163,  r  4o6  r").  —  Peron,  i554  (ibid., 
B  1200,  f  ii5  r°). 

En  1789,  Peron  était  une  communauté  de 
l'élection  de  Belley,  du  bailliage  et  subdélégation 
de  Gex. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Genève,  ar- 
cbiprêtré  du  Bas-Gex,  était  sous  le  vocable  de 
saint  Antoine;  les  moines  de  Satigny  en  étaient 
coUateurs.  —  La  paroche  de  Pirons,  1295  (Mém. 
soc.  d'iiist.  de  Genève,  t.  XIV,  p.  286).  —  Ec- 
clesia  de  Piron,  1897  (arcb.  de  la  Côte-d'Or, 
B  1096,  f  93  r"). 

En  tant  (jue  seigneurie,  Peron  dépendait  ori- 
ginairement du  ûef  des  comtes  de  Genevois  de 
([ui  il  passa  aux  sires  de  Gex  dans  le  courant  du 
xiii"  siècle;  au  xtiii'  siècle,  c'était  une  dépendance 
de  la  baronnie  de  Pierre. 

A  l'époque  intermédiaire,  Peron  était  une 
municipalité  du  canton  de  Thoiry,  district  de 
Gex. 

Peron  (Le),  h.,  c""  de  Genay. 

Peron,  h.,  c"'  de  Saint-Jean-sur-Veyle. 

Peron  (Le),  anc.  lieu  dit,  c"'  de  Vonnas.  —  Unum 
curtile  dictum  del Peron  litum  apud  Sachins,  127a 
(Guiclienon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  17). 

PtRONNAS,  c"*  du  c°°  de  Bourg.  —  Peronna,  loig 
1 109  (Bec.  des  chartes  de  Cluny,  t.  IV,  n°  323  8). 
—  Perroniacu»,  1190  env.  (Cartul.  lyonnais,  t.  I, 
11°  63).  —  Peronai,  i25o  env.  (pouillé  du  dioc. 
de  Lyon,  f  i-'i  v°).  —  Peroiia ,  i3ii  (Brossard, 
Gartul.  de  Boui-g,  p.  21);  1878  (arcb.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  574,  P  80  v").  —  lier  tendent  ah  ecclesia 
de    Perona»    apud    Seyaeriacum  Breissie,     i4i7 


(arcb.  de  la  Côte-d'Or,  B  578,  f  210  r").  — 
Perronacus,  i5o3  (arcb.  de  l'Ain,  E  495).  — 
Peronas,  i564  (arcb.  de  la  Côte-d'Or,  B  594, 
{"  ItSa  v").  — Perona,  ibS'j  (pouillé  de  Lyon, 
f  18  r°)  —  Perona::,  161 3  (visites  pastorales, 
f  9a  v")  —  Perronaz,  i65o  (arcb.  de  l'Ain, 
G  76).  —  Peronnas,  i656  (visites  pastorales, 
f  291).  —  Peronna,  1671  (Bénéficia  dioc.  lugd., 
p.  260).  —  Peronaa,  1784  (les  Feuillées , 
carte   12).  —  Peyronnaz,  1734   (ibid.,  carte  4). 

En  1789,  Peronnas  était  une  communauté  du 
bailliage,  élection,  subdélégation  et  mandement 
de  Bourg. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon ,  arcbi- 
prêtré  de  Bourg,  était  dédiée  à  saint  Eusèbe; 
l'abbé  de  Tournus  présentait  à  la  cure.  —  Deca- 
nus  de  Perrona,  1180  (Bibl.  Sebus. ,  p.  i53).  — 
St.,  capellanus  de  Perrona,  1190  env.  (Cartul. 
lyonnais,  t.  I,  n°  69).  —  Curatu»  de  Perona, 
1895  env.  (pouillé  ms.  du  dioc.  de  Lyon,  f  9). 
— •  Peronaz.  Eglise  parrocUiale  :  Sainct  Eusehe, 
i6i3  (visites  pastorales,  f°  92  v°). 

En  tant  (|ue  fief,  Peronnas  dépendait  originai- 
rement de  la  sirerie  de  Bâgé;  les  comtes  de  Sa- 
voie et  leurs  successeurs ,  les  rois  de  France ,  con- 
servèrent cette  terre  unie  à  leur  domaine,  au 
moins  quant  à  la  haute  justice;  la  moyenne  et  la 
basse  appartenaient,  au  xviii'  siècle,  aux  seigneurs 
du  Saix  et  aux  chartreux  de  Seillon,  sur  leurs 
sujets  respectifs. 

A  l'époque  intermédiaire,  Peronnas  était  une 
municipalité  du  canton  et  district  de  Bourg. 
PÉnouGES,  c"'  du  c°°  de  Meximieux.  —  Caslruin  de 
Perotgias,  1180  env.  (Bec.  des  chartes  de  Cluny, 
t.  V,  n"  4oi4).  —  Peroges,  11 49-1156  (ibid., 
t.  V,  n°  4i43);  1200  (Guigue,  Docum.  de 
Dombes,  p.  78);  i25o  env.  (pouillé  de  Lyon, 
f°  10  v°);  i364(arch.de  l'Ain,  H  99).  —  Burgum 
Perogiarum,  1876  (arcb.  de  la  Cote-d'Or,  B  688, 
f  1  r°).  —  Villa  et  franchesia  Perogiarum,  1876 
(ibid.,  f°  5  v°).  —  Pei'ogine  Perogiarum,  urbs 
imprenabilis.  Coquinati  Delphinati  venerunt  et  non 
potueruHt  comprehendere  illam;  attamen  importa- 
verunt  portas  et  gonos;  diabolus  importai  illon^ 
XV*  s.  (inscription  de  Porouges).  —  Peroges, 
1687  (pouillé  de  Lyon,  P  11  v°);  1670  (en- 
quête Bouchu).  —  Pérouge»,  \\m'  s.  (Aubret, 
Mémoires,  t.  Il,  p.  25 1). 

Sous  l'ancien  régime ,  Pérouges  était  ime  ville 
chef-lieu  de  mandement  du  pays  de  Bresse,  bail- 
liage et  élection  de  Bourg.  —  Caslellania  Pero- 
giarum,  i845  (Valbonnais;   Hist.  du   Daiiphiné, 
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pr.,  p.  ôog).  —  in  chatlellainie  de  Pérores,  i536 
(Guiflienon,  Brosse  ot  Biijjey,  pr. ,  p.  'lo). 

L'église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  arcliiprô- 
tré  de  Chalaiiiont,  était  smis  le  vocable  de  sainte 
Marie-Madeleine;  l'abhé  de  Cliiny  présentait  à  la 
cure;  il  y  avait,  en  dehors  des  murs,  une  éjjlise 
dédiée  à  saint  Georges  qui  passait  pour  la  mère- 
église.  —  Ecclesitt  de  Peroge»,  ii'i<)-ii56  (Rec. 
des  cbartes  de  Cluny,  t.  V,  n"  4i43).  —  EccUtia 
Beau  Georgii,  1876  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  B 
687,  f"  6  v°).  —  Eglise  jxiirochiale  de  Sainet 
Georges,  tous  In  ville  de  Peioget,  iGi3  (visites 
pastorales,  f°  78  v°).  —  Saint-George» ,  xviii"  s. 
(Cassini).  —  Peroge».  Eglise  farrochiale  :  Saincte 
Marie  Madeleine,  1 6 1 3  (  visites  pastorales ,  f  77  r"). 
En  tant  que  seigneurie,  Pérouges  appartenait 
primitivement  aux  comtes  de  Forez  et  de  Lyon 
qui  l'inféodèrent,  en  11  no  enviroii,  à  Guichard 
d'Anthon,  et  qui  en  aliénèrent  la  suzeraineté  à 
l'église  de  Lyon,  en  1178.  Passée  par  mariage 
dans  la  famille  de  Genève,  au  xiu'  siècle,  celte 
terre  arriva,  en  1819,  aux  dauphins  du  Viennois; 
le  traité  de  Paris  du  5  janvier  i355  la  céda  aux 
comtes  de  Savoie.  En  1789,  Pérouges  dé[iendait ,  en 
titre  de  baronnie,  du  marquisat  de  Meximieux  où 
s'exerçait  sa  justice.  Le  vieux  château,  qui  date  du 
XII*  siècle,  et  les  murailles  d'enceinte  subsistent 
encore.  —  Ca»(nwi  Perugiarum,  1178  (Ménes- 
Irier,  De  bell.  et  indue,  p.  87).  —  Ca»trum  de 
Perogii»,  jaSa  (arch.  du  Rhône,  titres  des  Feuil- 
lées,  ch.  VII,  n"  j).  —  Caitrum  novum  Perogia- 
rum,  i37G(arch.  de  la  Cole-d'Or,  B  688,  f°i  r»). 
A  l'époque  intermédiaire,  Pérouges  était  une 
municipalité  du  canton  de  Meximieux,  district  de 
Montluel. 

Peroose  (Li),  montagne,  c"  de  Vieu-d'Izenave.  — 
Critla  de  la  Peroiita,  1809  (arch.  de  l'Ain,  11  53). 

Pi£iiolsi!(La),  h.,  c"'  de  Brénod. 

Pékocse  (La),  c°*de  Brens. —  A  llreiis,  ta  Perousaz, 
1677  ("""ch-  de  l'Ain,  H  869,  f  57  r"). 

PiRousE  (La),  h.,  c"'  de  l)ommarlin-de-Larenay.  — 
fiobili»  Pelru»  de  Petrusa ,  \\'  s.  (arch.  de  la  Cote- 
d'Or,  B   570). 

En  tant  que  fief,  la  Pérouse  était  une  seigneurie 
de  Bresse,  avtx  ch,'iteau  et  en  toute  justice. 

Pébolsi;  (La  Petite-),  écart,  c"  de  Dominartin-de- 
Larcnay. 

Peuouse  (La),  écart,  c"  de  Mouta/jnat. 

Pébocse  (La),   h.,  c"'  de   Montrarol. 

Dans  l'ordre  féwlal,  la  Pérouse  était  une  sei- 
gneurie du  bailliage  de  Bresse,  avec  moyenne  et 
basse  justice. 


Pérouse  (La),  h.,  c"°  de  Pollial.  —  t.i  Pen-osa , 
1  at)  1  (  arch.  du  Rhône ,  litres  Saint-Jean ,  arin.  Lévy, 
vol.  XL,  n°  1).  —  De  Petrosa,  parrochie  Pol- 
liaci,  1667  (arch.  de  la  Côle-d'Or,  B  585, 
C  bii  t').  —  La  Perouze,  18/17  (stat.  post.). 

Péroises  (Les),  h.,  c"'  de  Foissial. 

Pkrouses  (LEs),h.,c°"  de  Saint-Julicn-sur-Reyssouze. 

—  Pérou»e,  wiii'  s.  (Cassini). 
Pérocze  (La),  h.  et  m'",  c"'  de  Boissey. 
Péhouze  (La),  h.,  c"  de  Saint-Denis-le-Ceyzériat. 
PÉROZAs,   f. ,   c"°  de  Peyzieux. 

Perpanenguih,  localité  disparue  qui  était  située  près 
de  Riottiers.  —  Au  village  appelé  Perpanengiiiu , 
\\'  s.  (Aubrel,  Mémoires,  t.  1,  p.  367). 

Pebrat  ou  Peïrat,  h.,  c"'  de  Fareins.  —  Violetum, 
ienden»  dey  Perra  ad  molendinum  de  Fnrens,  1889 
(terr.  des  Messimy,  f  i3  v°). 

Perrassev  (Le),  anc.  lieu  dit,  c°*  de  Sainl-Tiivier- 
sur-Moignans.  —  Champ  appelé  le  Perrassey,  1G12 
(Biblioth.  Dumb.,  t.  I,  p.  5 18). 

Perhaudières  (Les),  anc.  nom  de  lieu,  c"'  de  Mes- 
simy. —  /n  parrocliia  Meysiimiaci ,  loco  divlo  en 
Mont,  olim  vocattj  Perraudlere,  1889  (terrier  des 
Messimy,  f°  a  a  r°).  —  Loco  diclo  au  Mont  teti  en 
le»  Pen-cudiere» ,  i538  {ibidem,  f°  i3). 

Perreonis  ou  Perricnin,  b.,  c"*  de  Pouilly-Sainl- 
Genis,  le  même  que  Prégnin.  —  Pirignynt,  1882 
(arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  io8y,  table).  —  Villa 
de  Pirigntjn»,  i83a  (ibid.,  f°  lU  v").  —  Piri- 
gnien,  1897  (arch.  de  la  CiHe-d'Or,  B  logS, 
f°  a3  ï°).  —  Perregnin  et  Perrignin,  1691  (arch. 
du  Rhône,  H  3197,  ^'  '^^  ''''  ^^  ^^1  ^°)-  — 
Peregnin,  1780  (Carte  de  Chopy). —  Pregnien, 
xmi"  s.  (Cassini).  —  Prégnin,  1 8 'l'i  (État-Major). 

—  Perregnin,  1888  (Generalkarte  der  Scliweiz, 
Blatt  m  ). 

Perrets  (Les),  h.,  c"*  de  Cras-sur-Reyssouze. 

Perbelles  (Les),  anc.  lieu  dit,  c'"  de  Montceaux.  — 
En  le»  Perrelle»,  i3a4  (terrier  de  Peyzieux). 

Perrex,  c°*  du  c""  de  Pont-dc-Vcyle.  —  In  pago 
Lugdunenti ,  m  Previ»co  (lis.  Perrisco)  villa,  973- 
977  (Carlul.  de  Saint- Vincent  de  Màcon ,  n°  86 1  ). 

—  Parrocliia  de  Pères,  iaa3  (arch.  du  Rhône, 
titres  de  Laumusse  :  Saint-Martin,  chap.  Il,  11°  a). 

—  Peretc,  taôo  env.  (pouillé  de  Lyon,  f°  1  1  v°). 

—  Père»,  i35o  cm.  (pouillé  du  dioc.  de  Lyon, 
f°  1 1  r");  1/166  (arch.  de  la  Côle-d'Or,  B  io455, 
f  aSôr");  i/iga  (arch.  de  l'Ain,  H  79/1 ,  f°  8/17  r"); 
i563  (arch.de  la  Cote-d'Or,  B  lo/iig,  f  212  r°). 
■ —  Pei-e»  en  Bresse,  1355  (Guichenon,  Savoie, 
pr.,  p.  198).  — •  Perez,  i/iiS  (arch.  de  l'Ain, 
H  793,  S°  628  r").  —  Pereyt,  iliga  (pancarte  des 
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droits  de  cire).  —  Perres,  1.^87  (pouillc  du  dioc. 
de  Lyon,  1'  12  v").  —  En  la  parroisse  de  Perés, 
lOrio  (Guiclieron,  Bresse,  p.  5'',  ).  —  Perex, 
iG56  (visites  pastorales,  f°  3ii);  1670  (enquête 
Bouchu);  xviii"  s.  (Cassini);  an  x  (Ann.  de  l'Ain). 
—  Péiez ,  1 7  89  (  l'ouillé  de  Lyon ,  p.  1 50  ).  —  Pefès , 
ïviii"  s.  (Aubret,  ilémoires,  t.  If,  p.  9).  — 
Pencx,  i85o,  1876  (Ann.  du  l'Ain). 

Avant  1790,  Pcrrcx  était  une  conimunaulé  du 
bailliage,  élection  et  subdélégation  de  lioiirg, 
mandement  de  Bàgé. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  arclii- 
prétré  de  Sandrans,  était  sous  le  vocable  de  l'As- 
somption; lo  chapitre  de  Saint-Vincent  de  Mâcon 
présentait  à  la  cure.  —  Ecclesia  de  Peresc,  ia5o 
cnv.  (pouillé  de  Lyon,  Pu  v°).  —  CwedePeret, 
i6a8  (Ciirtul.  de  Saint-Vincent  de  Màcon,  p.  titilt  ). 
Dans  l'ordre  féodal ,  Perrcx  était  une  seigneurie , 
en  toute  justice  et  avec  cbàleau,  de  l'ancien  fief 
des  sires  de  Bàgé;  celle  terre  fut  érigée  en  ba- 
ronnie  au  xvnr siècle.  —  Seigneur  de  Père»,  1455 
(Guicbenou,  Bresse  et  Bugey,  part.  I,  p.  81).  — 
Le  fief  de  Perés,  à  came  de  Baugé ,  i536  (Gui- 
obenon,  Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  5o). 

A  l'époque  intermédiaire,  Perrex  était  une  mu- 
nicipalité du  canton  de  Pont-de-VeyIe,  district  de 
Chiilillon-les-Dombes. 

PeiuiEïRoux,  écart,  c"°  de  Seyssel. 

PcnniKii  (Le),  écart,  c"°  de  Faramans.  —  Usque  ad 
manxum  tocatmn  loi  Periers,  laoi  (Cartul.  lyon- 
nais, t.  I,  n"  83). 

PEinuÈnE  (La),  anc.   mas,  à  on  près  la  Roisse.  — 
Maniui  de  la  Perreri,  lai 
Dombes,  p.  120). 

PEnniÈnE  (La),  lieu  dit,  c""  de  Coligny.  —  Vinea 
rocata  de  laPerrire,  ihih  (extentes  de  Bocarnoz). 

Pebrièhe  (La),  b.,  c"*  de  Curciat-Dongalon.  —  Per- 
reria,  i4i6  (arcb.  de  la  Côte-d'Or,  B  719, 
table).  —  La  Perrieri,  parrochie  Curciact,  i439 
(arcb.  de  la  Cole-d'Or,  B  728,  f  53 1  r°). 

PEiiniÈBE  (La),  h.,c°'  de  Moncey. 

PEnniÈRE  (La),  anc.  lieu  dit,  c"'  de  Replonges.  • — 
LaPerery,  liga  (arcb.de  l'Ain, H  796,  P  17''°). 

PEnniNCBE  (La)  ,  h. ,  c°"  de  Viriat. 

Perrines  (Les),  écart,  c"'  de  Saint-Rambert. 

Perrixs  (Les),  écart,  c"  de  Marlieux. 

Perrochei  (Le),  f.,  c""  de  Villeneuve. 

Perro»,  écart,  c"°  de  Saint-Martin-de-Bavel. 

Perroies,  Ioc.  disparue,  c"'  de  Cbalamont.  —  Uiia 
vertgeria  al  Perer  ad  Perroiat,  1049-1109  (Rec. 
des  cbartes  de  Cluny,  t.  IV,  n°  3o3i). 

PïHBON  (Le),  b.,  c"'  du  Tbil. 


y  (Gnigue,  Docuni.  do 


Perross  (Les),  anc.  Heu  dit,  c""  de  Feillens.  —  El 

Perrons,  1820  env.  (terrier  de  Bâgé,  f  i5). 
Perrosa,  source,  c™  de  Songieu. —  AqiiadescenJen» 

defonlede  Peroian,  i345  (arcb.  de  la  Cole-d'Or, 

B  775,  f°  i4r''). 
Perrosan  (Le),   ruiss.,  c"'  de  Druillat.  —  Jotta  lo 

hiez  de  Perrosan,   i34i  env.  (terrier  du  Temple 

de  Mollissole  ,  P  2  r°). 
Peiirosan,  b.,  c"°  de  Peyzieux. 
Perrosan,  lieu  dit,  c'"  de  Saint-Sorlin. 
Perroud,    écart,    c""   de    liiziat.  —    Pérou»,    i33i 

(Juenin,  Hisl.  de  Tournus,  II,  2  44). 
Perroudikre  (La),  Ioc.  disparue,  à  ou  près  Lent.  — 

Perronderia,    i335   env.   (terrier  de   Teyssonge, 

f*'22  v°). 
Perrous  (Le),  anc.  lieu  dit,  c"'  de  Saint-Olive.  — 

Subtus  lo  Perrous,  1299-1369  (arcb.  de  la  Ciile- 

d'Or,  B  io455,f°  49  r°). 
Perbol'se  (La),  lieu  dit,  c"'  de  Culoz.  —  h  lerri- 

torio  Culi,  luco  diclo  en  la  Perroutaz,  ih^'A  (arcb. 

de  la  Cole-d'Or,  B  869,  f  27). 
Perrouse  (La),  loc.   disparue,   c"  de  Sainl-Martin- 

le-Cbàtel.    —    Versus    la    Perrousa,     i4io    env. 

(terrier  de  Saint-Martin,  f"  123  v"). 
Perrouses  (Les),  anc.  lieu  dit,  c'"  d'Ambérleu-en- 

Bugey.  —  En  les  PeiTouses,   i344   (arch.  de   la 

Côte-d'Or,  B  870,  P  46  r"). 
Perrocx,  h.,  c"'  de  Manlenay-Montlin.  —  Perroux , 

patTOchie  Sancti  Juliani,  i4i6  (arcb.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  717,  f°  a32  r»).— -PeiroMj-,  i44i  [ihid., 

B  724,  f°  100  r").  —  Perroux,  parrochie  Sancti 

Julliani    supra  Ruyssosam,    i442   [ibid. ,    B  726, 

f°i65r°). 

Ce  village  relevait  de  la  seigneurie  de  Saint- 

Trivier-de-Courlcs. 
Perrodzet,  anc.  fief,  c°"  de  Saint-Boys.  — ■  Perroset, 

i65o  (Guichenon,  Bresse,  p.  85).  —  Perrozet, 

1847  (stat.  posL). 

C'était   une   seigneurie,    avec   cbàleau,   de  la 

mouvance   des   comtes   de    Savoie,   seigneurs  de 

Bugey. 
Pebroï,  il. ,  c""  de  Romanéche-la-Montagne. 
Perrucle,  anc.  lieu  dit,   c""  d'Izernore.  —  Boscum 

dictumde  Pirucla,    ilitg  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 

B  807,  f°  4o  r°).  —  En  Peruclat  (cadastre). 
PïRRuciE,  grotte  et  bois,  c'"' de  injurieux. 
Perriicles,   anc.    lieu   dit,  c"'    de  Cerdon.    —   En 

Perruclies,   1299-1369    (arcb.   de    la   Côte-d'Or, 

B  io455,  P91  r"). 
Perruel,  anc.  lieu  dit,  c""  d'Arbent. —  /«  hco  rocalo 

en  Ptrruel,  1887  (censier  d'Arbent,  P  27  r°). 
Perrussière   (La),   Ioc.  disparue,   c"   de    Curciat- 
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Dongalon.    —    Perrus»eria,    i4t6    (arcli.   de    la 
Côle-d'Or,    B    719,    table).    —    La  Pei-ruMien , 
parrochie  Curciaci,  tiSg  (lAid.,  B  728,  f  585  r°). 
Pehtr-dc-Bhôxe    (La),    c""   de    Bellegarde-sur-Yalse- 
rine.  —    Uii    peu    en   amont   de    Bellegarde,  ie 
Bhône  s'engageait  autrefois  <ians  des  caYernes  de 
calcaire  où  il  semblait  se  perdre,  pour  reparaître 
une  soixantaine  de  mèlres  plus  bas.  En  1 8a8 ,  on  a 
fait  sauter  les  rocbers,  afin  de  permettre  le  flottage 
des  bois,  et  le  Bbone  coule  maintenant  à  découvert 
dans  un  lit  étroit,  auquel  on  continue  de  donner 
le  nom  de  Perte-du-Rhi'me.  Vers  39  5  avant  J.-C., 
Aristote  ( Meteorologicorum  i,  i3,   3o)  plaçait  la 
Perte  du  Rhône  en  Ligurie,  ■aep}  77)1»  Xiyvalixilv. 
Pebtuis-de-Bkcs    (Le),    c"'    de    Saint-Bernard.    — 
A  pertntio  de  Bec»  u»que  al  boschel  de  Fnrmoan, 
ia6'»  (Bibl.  Dumbensis,  I.  I,  p.  iCS). 
Pertuis-de-Thoibe  (Le),  c""  de  Màtafelon.  —  Vëquc 
ad  angunlum  tran$itum  eut  nomen  e»t  foramen  de 
Toria,  1169  (arcli.  do  l'Ain,  H  355). 
Peiitusettes  (Les),  h.,  c°'  de  Cras-sur-Reyssouze. 
Pervihges,    anc.    mas,   c°*   de   Reyrieux.  —  Apud 
Raireu ,  manium  de  Pervinge»,  laaB  (Guichenon, 
Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  3^9). 
Perï  (Le),  II.,  c"'  de  Cbézcry. 
Pesiudière    (La),    anc.    mas,    c"'  du    Planlay.    — 
Man»u$  de  la  Peinudieri ,  1999-1369  (arch.  de  la 
Cote-d'Or,  B  io455,  f°  61  v°). 
Pestelieres  (Les),  anc.  mas,  à  ou  près  Saint-Nizier- 
Ic- Désert.    —    Mantut   de   lei    Pettelere»,    laiS 
(Bibl.  Dumbensis,  t.  I,  p.  i5o). 
Petessard,  h.,  c"'  de  Malafretaz. 
Pethnaz  (Le),  ruiss. ,  afll.  de  la  Reyssouze. 
Pétionï,  c'"  du  c°"  de  Gcx.  —  Voir  Pitigm. 
Pétiluère  (La),  b.,  c"'  de  Mala{iretaz.  —  Petelière, 

xviii'  s.  (Cassini). 
Petit-Abergevent  (Le),  c"*  du  c°"  de  Brénod.  — 
Parvum  Alliergainentum ,  tilib  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  775,  f  9  »');  1495  {ibid.,  B  766).  — 
Le  Petit  Ahergement  en  Vairnmey,  1608  (arch.  de 
Jujurieux).  — Ahergement  le  Petit ,  1784  (Descr. 
de  Bourgogne). 

En  1789,  ie  Petit-Abcrgement  était  une  com- 
munaulé  du  Vairomey,  élection  de  Belley,  subdé- 
tégalion  de  Nanlua ,  justice  d'appel  du  man|uisat 
de    Vairomey. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Genève,  archi- 
prètré  du  Haut-^  alromey,  était  dédiée  à  saint 
Etienne.  Cétait  une  annexe  de  celle  du  Grand- 
Abergement.  — Pelit-Abbergemenl ,  lucc,  xviu's. 
(Cassini). 

A  l'époque  intermédiaire,  le  Pclit-Abergement 


était  une  municipalité  du  canton  du  Grand-Aber- 
gement,  disirict  de  Nanlua. 
Petit-Anvers   (Le   Ruissevl-du-),   alll.    du   London. 
Petit-Aug.xo»  (Le),  II.  c"'  de  Cormoz. 
Petit-Bernoud  (Le),  écart,  c"°  de  Civrieux. 
Petit-Bodrg  (Le),  h.,  c"'  de  Savigneux. 
Petit-Brens  (Le),  h.,  c"  de  Brens. 
Petit- CoLLONGE  (Le),  h.,  c"°  de  Francbeleins. 
Petit-Corent,  h.,  c"'  de  Simandre. 
Petit-Cottet  (Le),  b. ,  c"°"  de  Cormoranche  et  de  Bey. 
Petite-Belle-Vivre  (La),  b.,  c""  de  Foissiat. 
Petite-Côte  (La),  b.,  c'"  de  Neyron. 
Petit-Ecriviecx,  h.,  c"*  de  Massignieu-de-Rives. 
Petites-Mézières  (Les),  b.,  c°°  du  Planlay. 
Petit-Etang  (Le),  b.,  c"'  de  Cbaiamont. 
Petite-Vetle  (La),  l'un  des  deux  bras  de  la  Veyie 
fonné  par  le  biez   de  Maliveit  et  par  le   ruisseau 
de  Montbattant  qui  se  détachent  de  la  rivière ,  le 
premier  un   peu    en  amont  et  le  second,  un  peu 
en  aval  de  Pont-de-VeyIe. 
Petit-Gotteï  (Le),  II. ,  c"*  de  Saint-Didier-d'Aussiat. 
Petit-Marmost,  anc.  fief  de  Bresse,  c""  de  Pont-de- 

Vaux. 
Petit-Matrignat  (Le), h.,  c""  de  Saiiit-Nizier-le-Bou- 

choux. 
Petit-Mont  (Le),  h.,  c'"  de  Sulignat. 
Petit-Paradis  (Le),  h.,  c."°  de  Laiz. 
Petit-Post  (Le),  b.,  c°'  de  Saint-Trivier-de-Courtes. 
Petit-Rivollet  (Le),  h.,  c'"  d'Amareins. 
Petit-Roxgeon  (Le),  b.,  c""  de  Cormoz. 
Petit-Serrières,  h.,  c"' de  Montagnieu. 
Petit-Tard  (Le),  h.,  c°*  de  Prémilbeu. 
Petit-Vaillob  (Le),  h.,  r"*  d'Apremoiit.   —   Petit- 
Vailhn,  xviu's.  (Cassini);  1847   (stat.  post).  — 
Petit-Vallon,  i843   (ÉUit-Major). 
Petit-Vili.age  (Le),  b.,  c"'  de  Ruflicu. 
Petit-Villard  (Le),  b. ,  c'"  de  Lescheroux.  — Pelit- 

Villart,  xviii"  s.  (Cassini). 
Petit-Villard  (Le),  h.,  c°°  de  Trcfl'ort. 
Petra   Crispa,   loc.  disparue,   à  ou  près  Loycs.  — 
Publica  »lrata  de  Loiet  que  tendit  venus  Petram 
Critpam ,  laaS  env.  (arch.  de  l'Ain,  H  338). 
Pétris  (Le),  ruiss.,  alll.  du  Menthon. 
Pkl'ble   (Le),   1'.,  c'"  de  Vieu-d'Izeiiavc.  —  Puble, 

XYiii'  s.  (Cassini). 
Peupliers  (Les),  h.,  c"  de  Frans. 
Peobenche  ou  Pevrek(;iie,  source,  c'"  d'Ordonnas.  — ■ 

Font  Peurenchi,  ifl38(arcb.  de  l'Ain,  H  aa5). 
Pei'Ies  (Les),  étang,  c'"dela  Chapelle-du-Cbàtelard , 

créé  en  i45a  (Arrh.  nat.,  P  i358,  f»  44o). 
Pbïhat,  h.,  c"'  de    Fareins. 
Peïbaud,  h.,  e"  de  Loyettes. 
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PïTBiAT,  c"'  du  c°"  dTzcrnore.  — ■  Peijria,  )  299- 
1869  (arcli.  de  la  Cote-d'Or,  H  io455,  f  99  r"). 
—  Peria,  l'io^k  {ibid.,  B  8i3,  f  3).  —  Iter 
publicum  tendensde  Peyriaz  apud  Montemregalem, 
i'i83  (ibid.,  B  SaS.f  5  r").  —Apud  Peyviacum, 
i483  {ibid.,  f  io5  r°).  —  Peyria,  xvi'  s.  (arcli. 
de  l'Ain,  H  87,  f  87  v°).  —  Peyriaz,  1789 
(Fouillé  de  Lyon,  p.  198).  —  Peyriat,  an  xii 
(Ann.  de  l'Ain). 

Avant  la  Révolution,  Peyriat  était  un  village  de 
la  paroisse  de  Volognat,  élection  de  Relley,  sub- 
délégalion  de  Nantua,  mandement  de  Montréal  et 
justice  du  comté  de  ce  nom. 

Au  xviii'  siècle,  Peyriat  fut  érigé  en  paroisse 
annexe  de  Volognat,  sous  le  vocable  de  saint 
Bricc;  supprimée  par  la  Révolution,  cette  paroisse 
a  été  rétablie  le  3  mai  1 8  4  6.  —  Peyriaz ,  annexe 
de  Vologniat,    1789   (Pouillé  de  Lyon,  p.  128). 

Dans  l'ordre  féodal,  Peyriat  dépendait  de  la 
seigneurie  de  Volognat,  laquelle  était  membre  du 
comté  de  Montréal. 

A  répo([iie  intermédiaire,  Peyriat  était  une 
municipalité  du  canton  de  Leyssard,  district  de 
Nantua. 
PEïniEii,  c""  du  c""  de  Belley.  —  Hugo  de  Perieu, 
11/19  (Gall.  christ.,  I.  XV,  inslr.,  c.  809).  — 
Peyriou,  i348  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  887, 
f°  79  r°).  —  Parrochia  de  Peyritico,  1899 
(iéid.jB  767  ter,  f°  70  v").  —  Peyriacut,  1^98 
(ibid.,  B794,  f°  194  r°).  —  Peyrieu,  1577 
(arch.  de  l'Ain,  H  869,  f°  9  r")  ;  1  790  (Dénombr. 
de  Bourgogne);  i85o  (Ann.  de  l'Ain).  —  Périeii, 
an  XII  (Ann.  de  l'Ain).  —  Peyrieux  (cadastre). 

En  1789,  Peyrieu  dépendait  du  bailliage, 
élection  et  subdélégation  de  Belley,  mandement  de 
Rossiilon. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Belley,  arcbi- 
prêtré  d'Arbignieu,  était  dédiée  à  saint  Martin; 
le  prieur  de  Conzieu,  au  nom  de  l'abbé  de  Cluny, 
présentait  à  la  cure.  —  Capellainis  de  Peyriaco, 
i365  env.  (Bibl.  nat.,  lat.  ioo3i,  f°  120  v").  — 
Ecclesia  de  Peyrieu,  sub  vocabulo  Sancii  Martini, 
làoo  env.  (Pouillé  du  dioc.  de  Belley). 

Peyrieu  était  une  seigneurie,  en  toute  justice, 
du  ressort  du  bailliage  de  Belley.  —  Le  fief  de 
Peyrieu,  a  cause  de  S.  Genys,  i536  (Guichenon, 
Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  60). 

A  l'époque    intermédiaire,   Peyrieu    était    une 

municipalité  du  canton  de  Saint-Benoit ,  district 

de  Belley. 

PïïBocsE  (La)  ou   Lai'Eïrouse,    ruiss.  formé  sur  le 

territoire  de  Dommartin   par  la  réunion  du  Ruis- 


seau de  Loëse   et  du  Bief  de  Neuville-d'Orsin;  se 
jette  dans  la  Reyssouze  à  Gorrevod. 

Peïrolse  (La),  c"°  du  c™  de  Villars-les-Dombes.  — 
Li  Perusa,  12/17  (Guigne,  Docum.  de  Dombes, 
p.  191).  ■ —  Petro»a,  1999-1869  (arch.  de  la 
Cote-d'Or,  B  io455,  f"  6  r»);  1687  (pouillé  de 
Lyon,  f°  19  v°).  —  La  Perousa,  i35o  env.  (ibid., 
f»  Il  r").  —  Perrou»e,  i384  (Bibl.  Dumb., 
t.  1,  p.  810).  —  La  Pernuze,  178/1  (Descr.de 
Bourgogne);  1789  (Pouillé  de  Lyon,  p.  1.56).  — 
Laperrouse ,  xviii*  s.  (Dénombr.  des  fonds  des 
bourgeois  de  Lyon,  f°  20  v°).  —  Ln  Peijrmi-.e, 
i85o  (Ann.  de  l'Ain). 

En  1789,  la  Peyrouse  était  une  communauté 
du  bailliage  et  élection  de  Bourg,  de  la  subdélé- 
gation de  Trévoux.  Le  clocher  et  la  plus  grande 
partie  de  la  paroisse  appartenaient  à  la  Bresse, 
mandement  de  Villars;  quel(|ucs  maisons  sou- 
lement  étaient  situées  en  Dombes. 

l>'église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prêtré  de  Sandrans,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Romain;  la  prieure  de  Neuville-les-Damcs,  au  nom 
de  l'abbé  de  Saint-Claude,  présentait  à  la  cure.  — - 
Eccletia  de  Petrosa,  11 84  (Dunod,  Hist.  des  Sé- 
quan. ,  I.  I,  pr. ,  p.  69).  —  Ciiratus  de  Pelrnsa, 
189,5  env.  (pouillé  ms.  de  Lyon,  f°  7). 

Dans  l'ordre  féodal ,  la  Peyrouse  rele\  ait  origi- 
nairement du  lief  de  Villars  ;  c'était  une  seigneurie, 
en  toute  justice,  qui  était  membre,  depuis  le 
xiii*  siècle,  de  la  seigneurie  de  Glareins. 

A  l'époque  intermédiaire,  la  Peyrouse  était 
une  municipalité  du  canton  de  Saint-Trivier,  dis- 
trict de  Trévoux. 

Peïrouse  (La),  écart,  c"°  de  Boissey. 

Pevssoles,  h.,  c""  de  Marboz. 

Petzièhes   (Les),   b.,  c""   d'Aranr. 

Peyzieux,  c"'  du  c°°  de  Thoissey.  —  Pasiachus,  948 
(Bec.  des  chartes  de  Cluny,  t.  I,  n°  626).  — 
Payseu,  i25o  env.  (pouillé  du  dioc.  de  Lyon, 
f°  i3  ï°).  — Payse,  iZsli  (terr.  de  Peyzieux).  — 
Peytiacus,  1828  (Guigne,  Carlul.  de  Saint-Sul- 
pice,  p.  161).  —  Ppyseu,  182.')  env.  (pouillé  ms. 
du  dioc.  de  Lyon,  f  8).  —  Peiseu,  i85o  env. 
(pouillé  de  Lyon,  f°  la  r°).  —  Paysieu,  1860 
env.  (HibL  nat.,  lat.  ioo3i,  f°  16  v°).  —  Pei- 
ziacus,  i444  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  R  790, 
f  19.')  v°).  —  Pezieu,  1679  (arch.  de  l'Ain, 
H  871,  f  89  v").  —  Pmieu,  1579  (!6iV/.,r  iSor"). 

—  Peysieu,  1671  (Benellcia  dioc.  iugd.,  p.  953). 

—  Peyzieu,  1698  (Bibl.  Dumb.,  I.  I,  p.  599). — 
Peizieux ,  1789  (Pouillé  du  dioc.  de  Lyon,  p.  75). 

—  Peysieux,  an  x  (  Ann.  de  l'Ain). 
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A  l'époque  rodolpliienne,  Peyzieux  était  le  chef- 
lieu  d'un  ager  du  comté  de  Lyon.  —  In  agro 
Pasiacho,  iii  villa  Moncellis,  g'iS  (Rec.  des  chartes 
de  Cluiiy,  t.  1,  n°  6^5). 

En  i78(),  Peyzieux  était  une  coramunaulé  de 
Dombes,  élection  do  Bourg,  sénéchaussée  et  sub- 
délégalion  de  Trévoux ,  rhàtellenie  de  Tlioissey. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prclré  lie  Dombes,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Martin  et  à  la  collation  de  l'archevêque  de  Lyon. 

—  Ecclesia  de  Peziaco,  il 53  (Grand  cartid.  d'Ai- 
nay,  t.  1,  p.  5o).  —  Peynieu.  Patioti  du  lieu  : 
S.   Martin,   i655    (visites  pastorales,  f°  ag). 

Dans  l'ordre  féodal,  Peyzieux  dépendait  du 
comté  de  la  Bâtie,  c"'  de  Montceaux. 

A  l'époque  intermédiaire,  Peyzieux  était  une 
municipalité  du  canton  de  Thoissey,  district  de 
Trévoux. 
Petzii:i;\  (Le  Biep-de-),  ruiss.,  afll.  de  la  Saône. 
PÉzitu,  h.,  r"*  d'Arbignieu.  — ■  De  Peziaco,  ia5o 
(Grand  carlul.  d'Ainay,  t.  J,  p.  1 1  ). —  Peizieu, 
1261  (Guigue,  Cartul.  de  Saint-Sulpicc,  p.  118). 

—  Pezieu,  1899  (arcli.  de  la  Cote-d'Or,  B  767  tei; 
f  8  v°).  — Peyiiacu»,  mandamenli  de  Thoy,  1 '198 
{ibid.,  B  8'io,  f  t  r°).  —  Peyzieu,  i-jU  (Descr. 
de  Bourgogne);  1790  (  Dénombr.  do  Bourgogne). 

—  Peyzieux,  y  S 'i-]  (stat.  posl). 

En  1 789 ,  Pézieu  dépendait  du  bailliage,  élection 
et  subdélégation  de  Belley,  mandement  de  Rossillon. 
Son  église  paroissiale,  annexe  d'Arbignieu, 
diocèse  de  Belley,  archiprétré  d'Arbignieu ,  était 
sous  le  ïocible  de  la  sainte  Vierge;  le  prieur  de 
Saint-Benoit-de-Cessieu,  au  nom  do  l'abbé  d'Ainay, 
pressentait  à  la  cure.  —  Eccletia  de  Peziaco,  11  Sa 
(Bibliotli.  Dumb. ,  t.  Il,  p.  87).  —  Eccletia  de 
Pezieu,  fulj  vocahulo  Béate  Marie,  i  '100  env.(Pouillé 
du  dioc.  de  Belley). 

Pézieu  était  une  seigneurie  du  ressort  du  bail- 
liage de  Belley. 

PiziEB  (Le),  ruiss.,  afll.  du  Rhône. 

PiiiEABOz,  lieu  dit,  c'"  de  Lesclioroux. 

Phariboz,  lieu  dit,  c"*  de  Villemotier. 

PmBAsosD,  lieu  dit.  c"  de  .Saint-Jean-sur-Reyssouze. 

PiiiLiiiAnDÙnE  f  La),  écart,  c"'  de  Biziat. 

Philibertière  (La),  Ioc.  disparue,  c""  de  Péronnas. 

—  Eu  la  Philihertiry,  1734  (lesFeuillées,  carte  1  ). 
PiiiLippoNs   (Lks),   domaine,  c'"  de  Cliaveyriat.  — 

Phillippoii,  xuii"  s.  (Cassini).  —  /,<•»  Philippons, 
i84i  (État-Major). 
Phius  (La),  miss.,  alll.  de  la  Semine;  coule  sur  le 
territoire  de  Plagne.  —  Biez  de  la  Philis,  i8/i3 
(Étal-.Major). 


PiAN  (Le),  h.,  c"°  de  Curciat-Dongalon. —  Le  Pien, 
parrochie  Curciaci,  1^89  (arch.  delà  Cote-d'Or, 
B  728,  f  878  r").  —  Àe  Grmul  et  le  Petit  Pian, 
xviii'  s.  (Cassini). 

PiABDET  (Le),  h.,  c""  de  Brégnier-Cordon. 

PicHÀTRE,  h.,  c"'  de  Francheleins. 

PiciioD ,  anc.  fief  et  h. ,  c"*  de  rAbergement-Clémonriat. 

—  La  seigneurie  de  Pichod ,  i563  (arch.  de  la 
Cote-d'Or,  B  io46<),  f  346  r").  —  Le  «leur  de 
Pichoux,  1567   (Biblioth.   Dumb.,  t.  I,  t.  483). 

—  Pichmix,  1847  (stat.  posl.). 
PicHOTiÈr.E  (La),  écart,  c"'  do  Francheleins. 
PicoLLET,  h. ,  c"'  de  Garneraiis. 
PicoLLKiz  (Les),  h.,  c""  de  Chaveyriat. 
Picol(Lb),  h.,  c"'dc  .Mizérieux.  —  Le  Pecol,  1847 

(stat.  post.). 
PicouDiÈRE  (La),  anc.  mas,  à  ou   près  Civrieux. — 

UPycouderi,  1  28.J  (Polypt.  de  Saint-Paul,  p.  87). 
PiDAscE  (La),  anc.  renie  noble,  c"°  de  Chalamont. 
Pie  (La),  c"'  de  Loyes.  —  De  Peda,  \liè->.  (Guiche- 

non,  Bresse  et  Bugoy.  pr. ,   p.  i55).  —  La  Pye, 

i536  (ibid.,  p.  49). 

La  Pie  était  une  seigneurie,  avec  maison  forte, 

de  l'ancien  fief  de  Villars;  cette  terre  ressortissait 

au  bailliage  de  Bresse. 
Pièce  (La),  h.,  c"°  de  Crottet. 
PiEB-DE-LA-CÔTE  (I.e),    II.,   c"*  de  Saint-Mortiu-du- 

Mont.  —  De  Pede  Costc ,  parrochie  Sancti  Martini, 

i436  (arch.  de  la  Côle-d'Or,  B  6()6,  C  190  r"). 
PiED-DE-LA-MoNTAGNE  (Le),  écarl,  c"°  de  Divonne. 
Piémont,  chat. ,  c°*  de  Banco. 
PiÉMONiE  (La),  écart,  c"*  de  Rancé. 
PiEKBAï  (Le),  écart,  c"'  de  Dompierre-sur-Chalaronne. 
PiEBRE  (Le  BiEF-DE-LA-),  riiiss. ,  atll.  du  Fombleins, 

prend  naissance  sur  le  territoire  de  Saint-Jean- 

de-Tluirigneux,  traverse  la  commune  de  Rancé  et 

se  jette   dans  le  Fombleins  à    Savigneux. 
Pierre  (La),  h.,  c"°  de  Brégnier-Cordon. 
Pierre  (La),  h.,  c"°  de  Cerlines. 
Pierre    (La),    écart,  c""  de   Cessy.  —  La  Pira  de 

Ceinez,  i573(arch.du  Rhône,  H  a883, 1*5701''). 
Pierre  (La),  h.,  c'"  do  Ceyzérieu.  —  Petra,  iliOQ 

(arch.   de  la  Cote-d'Or,   B  843,    f  igS  r°).  — 

Apud  Petram,   parrochie   Seysiriaci,    1498  (ibid. 

B  859,  r  G73). 

Pierre,  h.,  c'"  de  Collonges.  —  Apud  Petram,  i4oi, 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  1097,  t'  130  r°).  — 
PieiTO,  i554  (ibid.,  B  1 199,  1*  360  r°).  —  Pierre 
d'en  Haut  et  Piei-re  d'en  Ba»,  18^7  (stat.  posl.). 
Pierre  était  une  baronnie  en  toute  justice  et 
avec  cliàteau-lort  qui  passa  de  la  mouvance  des 
sires  de  Gex  sous  celle  des  comtes,  puis  ducs  de 
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Savoie.  Ses  dépendances  étaient  Collonges,  Farges 
et  Pougny.  —  Dominus  Petie,  i4ç)7  (arcli.  de  la 
Cote-d'Or,  B  iisj,  f  1  r"). 

PiCKHE  (L\),  11.,  c'"  d'Eclioncvex.  —  La  Pira  d'Ex- 
chenevex,  i.")73  (arcli.  du  Rhône,  H  tiiH'i , 
f  507  v"). 

Pierre  (La),  quartier  de  Nautua.  —  Habitator  in 
Petra  NaïUuaci,  iSgS  (arch.  de  i'Ain,  H  .'53). 

PiERRE-À-FEu,  lieu  dit,  c"'  de  Sainl-ltenoit.  — 
Boscum  de  Perafua,  mu'  s.  {avdi.  de  l'Ain,  H  371). 

Pierre-Beïsse  (La),  anc.  lieu  dit,  c"°  de  Cizp.  — 
Au  cUmat  appelé  sur  la  Pien-e  Beysge,  iC/19 
(litres  du  ihât.  de  Bohas). 

Pierbe-Chàtel,  forteresse,  c'"  de  Virignin.  —  Pelra 
Cattri,  1149  (Gall.  christ.,  t.  XV,  inslr.  c.  3io). 
—  Petra  Cattelli,  laSS  (Cart.  lyonnais,  t.  Il, 
n°  547).  —  Petra  Castrum,  i343  (arch.  de  la 
Côle-d'Or,  B  887,  P  9  r°).  —  lier  seu  via  publicn 
per  quam  itur  de  Betlicio  versus  Pelram  Caslnim, 
i36i  (GalL christ.,  t. XV,  inslr., c.  827).  —  Pien-e 
Chastel,  1579  (arch.  de  l'Ain,  H  871,  P  83  v°). 
. —  Pierre-Chdlel ,  1784  (Descr.  de  Bourgogne). 
Pierre-Chàtel  était  une  seigneurie,  en  toute 
justice  et  avec  chàteau-fort,  du  hailiiage  de  Bellcy. 
Le  château  appartenait  déjà  aux  comtes  de  Mau- 
rienne,  en  1149;  d'après  une  tradition,  rapportée 
par  Guichenon,  ce  château  leur  aurait  été  donné, 
en  1 187,  avec  la  seigneurie  de  Bugey,  par  l'empe- 
reur Henri;  il  est  plus  prohahie  que  les  comtes  de 
Mauricnnc  avaient  recueilli  Pierre-Chàlel  dans  la 
succession  des  comtes  de  Belley. 

Dès  le  commencement  du  \i\°  siècle,  Pierre- 
Chàlel  était  le  chef-lieu  d'une  chàtellenie  doma- 
niale. —  Mandamentum  Petrae  Castri ,  1828 
(Guigne,  Cartul.  de  Saint-Sulpice,  p.  16a).  — 
Caslellanus  Petrae  Castri,  1828  (ibid.,  p.  i65); 
i36i  (Gall.  christ.,  t.  XV,  instr.,  c.  828).  — 
Mistralit  Petrae  Castri,  i36i  {ibid.,  c.  829). — 
Jurisdictio  Petrae  Castri,  i36i  {ibid.,  c.  826), 

Au  xiv'  siècle,  il  y  avait  un  chapelain  à  Pierre- 
Châtel.  —  Capeltanu»  Peire  Castri,  i365  env. 
(BihI.  nat.,  lat.  ioo3i,  f"  lao  v"). 

Au  xïui'  siècle,  Pierre-Chàtcl  était  le  chef-lieu 
d'un  gouvernement  particulier  dans  la  lieulenance 
de  Bresse  et  Bugey,  avec  garnison.  En  i853,  le 
fort  de  Pierre-Chàtel  et  la  citadelle  des  Bancs  qui 
le  domine  furent  classés  dans  la  seconde  série  des 
places  de  guerre.  La  réunion  de  la  Savoie  à  la 
France  a  enlevé  toute  importance  à  ce  système  de 
défense. 

PiERRE-CiiÀTEi.  (Le  PoNT-DE-).  Le  pont  antique  jeté 
sur  le  Rhi'ine  en  face  de  Pierre-Chàtel  ayant  été 


emporté  par  les  glaces,  en  1226,  les  comtes  de 
Savoie  en  firent  consi mire  un  autre,  probalilement 
en  Iwis,  qui  fut  remplacé,  à  la  fin  du  iiv'  siècle, 
par  un  pont  eu  pierre.  La  surveillance  et  l'entre- 
tien du  pont  étaient  confiés  à  un  recleur.  — 
Hector  domus  Pontiê  Pétri  Castri,  1290  (GaU. 
christ.,  t.  XV,  inslr.,  c.  33o). 

Dans  l'ordre  féodal,  Pierre-Chàtel  était  une 
seigneurie  du  bailliage  de  Belley. 

En  i383,  Amédée  VI  de  Savoie  légua  Pierre- 
Chàtel  aux  Chartreux  à  la  condition  d'y  construire 
une  maison  de  leur  ordre,  ce  cpii  fut  fait.  — 
Carthusia  Petrae  Castri,  xi\'  s.  (Guichenon,  Bresse 
et  Bugey,  pr. ,  p.  aig).  —  Monasteriuin  Carlu- 
tianorum  Petrae  Castri,  i4oo  env.  (Pouillé  du 
dioc.  de  Belley).  —  Pierre-Chàtel,  chartreuse, 
1734  (Descr.  de  Bourgogne).  —  Les  possessions 
des  Cliarireux  s'étendaient  sur  les  villages  de  Murs, 
Géliguieu,  Virignin,  Migicu,  Chavorley,  Marlieu, 
Talissieu,  etc.  Ces  religieux  étaient  chargés  de  la 
garde  de  la  forteresse. 

Pierre-Courbe,  anc.  lieu  dit.  c°*  de  Nanlua.  — 
In  loco  vocato  Piera  Corba,  jiixla  fontem  Sancti 
Amandi  iSgS  (arch.  de  l'Ain,  H  53). 

PiEnnE-Qui-viiiE  (La),  lieu  dit,  c"*  de  Champdor. 

PiERRE-IiossE,  rocher  au  milieu  de  l'Ain,  en  face  de 
Cliazey.  —  Usqiie  ad  quemdam  lapident  appellatum 
Pierre  Rosse  eiistentem  in  dicto  Jlumine  Indis,  1892 
(Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  187). 

Pierres  (Les),  écart,  c"'  de  Biziat. 

Pierres  (Les),   écart,  c"°  de  Saint-Julien-sur- Veyle. 

PiEnBiÈBE  (La),  écart,  c°'  de  Vandeins. 

I'ierbikhes  (Les),  écart,  c"  de  Monlcet. 

Pies  (Les),  f.,  c"°  de  Sainl-Julien-sur-Reyssouze. 

Pies  (Les),  f. ,  c"°  de  Simaudre-sur-Suran. 

Pies-Saint-Martin  (Les),  anc.  lieu  dit,  c"  de  Miribel. 
—  Pedae  Stincli  Martini  Miribelli,  i433  (arch.  du 
Rhône,  terrier  de  Miribel,  P  16). 

Pieux  (Les),  écart,  c"*  de  Chavannes-sur-Reyssouze. 

PirFAiix  (Les),  f.,  c"'  de  Courtes. 

PiGNA,  loc.  détruite,  c'"dî  Coligny.  —  Ptgna,  i42â 
(arch.  du  Rhône,  H  2759). 

Pigots(Les),  II.,  c""  de  Mézériat. 

PiLET  (Le),  h.,  c"°  de  Massicux. 

Pillarde  (La),  écart,  c"°  de  Divonne. 

PiLLEBOis,  h.,  c"*  de  Malafretaz. 

PiLLE-BouiLioN ,  h. ,  c"°  de  Salavre. 

Pilon  (Le),  h.,  c"'  de  Mizérieus. 

Pilon  (Le),  h.,  c""  de  Sainte-Croix. 

Pilon  (Le),  h.,  c"°  de  Savigneui. 

PiLORï,  écart,  c°°de  Belevans. 

Pin  (Le),  h.,  c"'  de  Beauponl.  —  En  tant  que  fief, 
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le  Pin  relevait  oiiginaireiuenl  des  sires  de  Coligny; 
au  sTiii*  siècle,  c'était  une  dépendance  du  comlé 
de  Coligny. 
Pi\  (Le),  h.,  c"°  de  Laiz.  —  Pin,  is-js  (Guichenon, 
Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.   17).  —  An,  pan-oitse 
lie  Lai»,  1707  (arcl).  de  l'Ain,  H  83g,  t  199  r"). 
Le  Pin  était   une  seigneurie   de   Bresse,   avec 
maison    forte,  mcnlionnée  pour  la  première  fois 
en  1603. 
Pin  (Le),  h.,  c"*  de  Tramoyes. 
Pinàçoh(Le),  ruiss.,  afll.  de  l'Ecotay. 
Pim-Cbevale.%s  (Le),  anc.  lieu  dit,  c""  de  Bénonces. 
—   Piims  Cheialeii»,   1900   (Gall.  christ.,  I.  XV, 
instr. ,  c.  3i5). 
PixABs    (Les),  loc.  disparue,   c"*  de    Feillens.    — 
Ah  Pinars  de  Felinz,  i3a5  env.  (terr.  de  Bàgé, 
rt3). 
Pi^cHÈTRE,  h-,  c"'  de  Belley. 
PiMOL,  écart,  c'"  de  Coligny. 
PiNoiiX  (Le),  ruiss.,  affl.  des  Unaises. 
Pixoux  (Les),  II,  c"*  de  Manziat.  —  Espinoux,  i366 
(arch.  de  h  Côle-d'Or,  B  5ô3 ,  f°  lnj  r°).  —  Apud 
Expinoux,   i4o3   (ibid.,   B  556,  T  3i6  r°).  — 
Epinoux,  xïiii*  s.  (Cassini). 
Pins  (Les),  écart  et  chat.,  c""  de  Romans. 
PioLLTs  (Les),  h.,  c"'  de  Sainl-Didier-d".\ussiat.  — 

Pieulij,  xviii's.  (Cassini). 
PiONSEixs,  écarl  et  cliàt. ,  c°"  d'Illiat.  —  Le  sieur  de 
Pionneim,  15G7  (Bibl.  Dumb.,  t.  I,  p.  48i). — ■ 
Piunneint,  1663  (Guichenon,  Dombcs,  t.  1, 
p.  lai);  170O  (Baux,  Nobil.  de  Bresse el  Domhes, 
p.  s34).  —  Château  de  Pionnaiut,  xviii*  s. 
(Cassini).  —  Pionnin,  1867  (stat.  post.).  • 

Pionneins  était  ancieDiiement  une  seigneurie 
en  toute  justice  et  avec  maison  ferle,  de  la  mou- 
vance des  sires  de  Bàgé  :  son  plus  ancien  posses- 
seur connu,  Guicbard  d'Anlhon,  qui  vivait  en 
1285,  la  tenait  en  fief  d'Amédée  \',  comte  de 
Savoie,  mari  de  Sibille  de  Bàgé.  A  une  date  in- 
conimc ,  la  terre  de  Pionneins  passa  sous  la  suze- 
raineté des  souverains  de  Dombes. 

Il  y  avait,  à  Pionneins,  une  très  ancienne  clia- 
pcUenie  rurale. 
PlRABOz,  lieu  dit,  c"°  d'Ambcrieu-en-Buney. 
PiKiJovx,  c"  du  c""  de  Coligny.  —  Pen-ajoui;  H89 
(Duboucliel,  Maison  de  Coligny,  p.  77  ). —  Perajou, 
j3u4  (ihiJ.,  p.  83).  —  Pieriejau,  1/1 2 5  (extentes 
de  Bocarnoz,  f"  1 1  v°).  —  Peyrajuux,  Pyerajoux , 
Piiajnux  et  Pirajou,  1/168  (arch.  de  la  Cote- 
d'Or,  B  586,  f  534-5'j3).  —  Peira  Jovit,  iU6g 
(visite  pastorales,  cf.  Carlul.  de  Savigny,  p.  1018, 
n°  1).  —  Pierajoux,  i563  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 


B  loiiy,  table). — Pirajoux,  i6âo  ((iuichenon, 
Bresse,  p.  89);  1734  (Descr.  de  Bourgogne). 

Avant  la  Hévolution,  Pirajoux  était  une  commu- 
nauté du  bailliage,  élection  et  subdélégation  de 
Bourg,  mandement  de  Monlrevel. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prélré  de  Coligny,  était  sous  le  vocable  des  saints 
Jacques  et  Philippe  et  à  la  collation  de  l'abbé  de 
Saint-Claude;  elle  avait  remplacé,  au  xiii'  siècle, 
une  ancienne  chapelle  rurale.  C'était  une  annexe 
de  l'église  de  Coligny.  — •  Ecclesia  de  Coloniaco, 
cinnprioratu  et  capella  de  Petrayov,  1 184  (Dunod, 
Ilist.  des  Sé(|uan.,  t.  1,  pr. ,  p.  69).  —  Pirajoux. 
Eglise  panachiale  S.  Jaques  de  Piragenux,  l6i3 
(visites  pastorales,  f°  i8a  r°). —  Pv-ajntu-,  annexe 
de  Coligny,  i655  (ibid.,  f  i84).  —  Pimjoux  : 
SS.  Jacquet  et  Philippe,  lin  du  xviii*  s.  (Cartul.  de 
Savigny,  p.  1018). 

Pirajoux  était  une  seigneurie  en  toute  justice, 
qui  avait  été  démembrée,  en  1889,  de  la  sei- 
gneurie de  Marboz. 

A   l'époque  intermédiaire,   Pirajoux   était  une 
municipalité  du    canton    de  Coligny,  district  de 
Bourg. 
PiEE  (Le),  ruiss.,  afO.  du  Pomaret. 
PmETTES  (Les),  écart,  c°°  de  Polliat. 
PiRiGNiK.  —  Voir  Pn^GNIN. 
PiRos  (Le),  h.,  c""  du  Montellier. 
PiRt'issiHE    (Le),   loc.  disparue,  à  ou  près  Poncin. 
—  Le  Pirtiyssares ,  1399-1869  (arch.  de  la  Côle- 
d'Or,  B  io455,  f"94  v"). 
PissABDiÈRE  (La),  anc.  étang    c"'  de  Châlcnay.  — 
Stangnum   vulgariler  appellatum  de  la  Pissardtri, 
i44o    env.   (arch.  de  la  Cole-d'Or,   B  270  ter, 
f  3  v"). 
PisSELOip,  h.,  c""  du  Plantay. 

PissEï  R-DE-CoNCiiES  (Le),  Ioc.  disparue,  c"*  de  La- 
gnieu.  —  A  dominio  Vallium  usque  ad  Pissour  de 
Conciles,  1  a  1  3  (arch.  de  l'Ain,  H  289). 
PissE-VieiLLB  (Le),  ruiss.,  aÛl.  du  Furens. 
PissiEix,  domaine,  c""  de  Baneins. 
PiTicNï,  h.,  c"*  de  Gex.  —  Pitigniacus,  laSa  (arch. 
de   la    Cote-d'Or,    B  796).    —   Pitignier,    1819 
(ibid.,    B     1287).    —    Petignier,    i34a    (ibid., 
B    1387).    —    Pilignie,    1890    (ibid.,    B    1094, 
f°  280  t").  —  Pil'lfnn,  x"""  9-  (Cassini). 

Il  y  avait  à  Pétigny  une  chapelle  rurale,  sous  le 
vocable  de  sainti^  Anne. 
PiTTioN  (Le),  h.,  c"°  de  Jujiirieux,   nom   moderne 

de  Cossieux. 
PivETS  (Les),  écart,  c"  de  Bény. 
PizAï,    c°*  du  c""  de   Monlluel.  —   Pyteyz,    1191 

4o 
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(Guiguc,  Docuni.  de  Dombes,  p.  54).  —  Pisiacu», 
1901  (Cart.  lyonnais,  t.I,  n°  83).  —  Piseiz,  I9i4 
(Guigue,  Docum.  de  Dombes,  p.  76);  i35o  env. 
(pouillt'  de  Lyon,  f  10  v").  —  Peiteiz,  1228 
(arch.  de  la  C6le-d'0r,  B  564,2).  —  Pesai/,  i255 
(Guigue,  Docum.  de  Dombes,  p.  182).  —  Pneys, 
1969  (Ménestiier,  Hist.  consul.  De  bell.  et  indue, 
p.3);  i365  env.(Bibl.nat.,lat.  lOoSi,^  i4v''); 
1492  (pouiilé  de  Lyon,  P  94  r°);  1687  [ibid., 
f*  11  v°).  —  Pitey,  161 3  (visites  pastorales, 
f°  67  r");  17B4  (Descr.  de  Bourgogne).  —-  Piiey, 
i655  (visites  pastorales,  f°  85).  —  Piseis,  xviii's. 
(Aubret,  Mémoires,  t.  Il,  p.  ia6). 

En  1789,  Pizay  était  une  communauté  du 
pays  de  Brosse,  bailliage  et  élection  de  Bourg, 
subdélégation  de  Trévoux,  mandement  de  Mont- 
luel. 

Son  église  paroissiale ,  diocèse  de  Lyon ,  archi- 
prêtré  de  Chalamont,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Corneille;  le  prieur  de  Niost  présentait  primiti- 
vement à  la  cure  au  nom  de  l'abbaye  de  l'Ilc- 
Barbe;  lors  de  la  sécularisation  de  cette  abbaye, 
le  droit  de  présentation  passa  aux  arclievéques  de 
Lyon.  —  Pnrrochia  de  Piaeyz,  mbtus  Month  Lu- 
pelli   castrum,    1271    (Biblioth.    Dumli.,    t.    II, 

P-  '78)- 

Pizay  dépendait  originairement  de  la  seigneurie 

de  Montluel  et  passa  avec  elle  à  la  maison  de 
Savoie,  en  i355;  la  justice  de  première  instance 
était  exercée  par  le  bailliage  de  Bresse. 

A  l'époque  intermédiaire  ,  Pizay  était  une  muni- 
cipalité du  canton  et  district  de  Montluel. 

Place  (La),  ruiss.,  alll.  des  Echets. 

PiACE  (La),  ruiss.,  alll.  du  Morbier. 

PiACF.  (La),  village,  c"'  deGenay.  —  Le  Plâtre  ou  la 
Place,  1847  (stat.  post.). 

Place  (La),  anc.  fief,  c""  de  Jassans-Riottieiï.  —  La 
Place,  1662  (Guicbenon,  Dombes,  t.I,  p.  121). 
Petit  fief  de  Dombes,  avec  maison  noble. 

Place  (La),  c""  de  Replonges.  —  En  la  Placi,  i344 
(arch.   de  la  Côte-d'Or,  B  559,  f°  S^  t"). 

Place  (La),  h.,  c""  de  Savigneux. 

Place  (La),  f.  et  étang,  c°*  de  Saint-Jean-de-TIm- 
rigneux.  L'étang  l'ut  créé  en  i458  (Guigue,  ïopogr. 
histor.). 

Place-du-Rocle  (La),  c"°  de  Bàgé-le-Châtel. 

Plagnes,  c"  du  c°"  de  Chàtillon-de-Michaille.  — 
Plaigne,  xviii'  s.  (Cassini).  —  Plagne,  hameau  de 
Saint- Germain-de-Joux ,  1808  (stal.  Bossi,  p.  109). 
—  Plagnes,  commune  du  canton  de  Chdtillon-de- 
Michaille,  i846  (Ann.  de  l'Ain). 

Erigé  en  commune  vers  i84o,  Plagnes  dépond. 


au  spirituel ,  de  la  paroisse  de  Saint-Germain-de- 

ioux. 
Plaine  (La),  II,  c"°  de  Lluiis. 
Plaine  (La),  II,  c"*  de  Sainte-Julie. 
Plaines  (Les),  h.,  c"'  de  Vonnas. 
Plain-Palais,  f ,  c"°  d'Echallon. 
Plaisance,  écart,  c°*  de  Druillat. 
Plaise  (La),  grange,  c"'  de  Chavornay. 
Plamboz,  écart,  c"  de  Rigneux-Ie-Franc. 
Plan  (Le),  écart,  c"'  de  Saint-Jean-de-Niost. 
Plan  (Le),  écart,  c"'  de  Saint-Maurice-de-Gourdans. 
Plan  (Le),  h.,  c"*  de  Divonne. 
Plan  (Le),  h.,  c°'  de  Vonnas. 
Planapose,  grange,  c""de  Chavornay.  —  Territorium 

de  Plana  Posa,  1267  (Guigue,  Cartul.  de  Saint- 

Sulpice,    p.   i33).   —    Grange  de  Planna  posa, 

1609  (arch.  de  l'Ain,  H  4o9). 
Plances   (Les),   anc.   mas,   c°'   de    Monthieux.   — 

Maiisus  litus  in  patTOchia  de  Monteus,  qui  vocalur 

mansua  de  les  Plances,  1287  (Guigue,  Docum.de 

Dombes,  p.  io8). 
Planche  (La  Gbande-),  ruiss.,  alll.  du  Cottey. 
Planche  (La),  ruiss.,  alTl.  do  la  Toison. 
Planche  (La),  écart,  c""  d'Aniareins. 
Planche,  Ioc.  disparue,  à  ou  près  Bàgé.  —  Aytno  de 

Planchia,    i344  (arch.  de  la  Cole-d'Or,  B552, 

f«  7  V"). 

Planche  (La),  Ioc.  disparue,  c"'  de  Feillens.  —  lÀ 
Planchi  de  Felinz,  i325  env.  (terr.  de  Bàgé, 
P  i3). 

Planche-d'Ahlod  (La),  pont  de  bois  sur  le  Rhône, 
<■'"  d'Arlod.  — •  Voir  Le  Pont-d'Arlod. 

Primitivement,  ce  pont  était  formé  par  une 
simple  planche  qu'on  levait  quand  la  France  était 
en  guerre  avec  la  Savoie.  Le  Rhône,  en  cet 
endroit,  coule  resserré  entre  des  rochers  en  encor- 
bellement. 

Planche-de-Pbèles  (La),  c"°  de  Saint-Martin-ie- 
Chàtel. —  Planchia  donuis  Templi  vocata  de  Prèles, 
1496  (arch.  de  l'Ain,  H  856,  f  446  v»). 

Planchemel,  h.,  c""  de  Curtafond.  —  Grangia 
Pleinchemier,  128g  (Dubouchet,  Maison  de  Co- 
ligny,  p.  77).  —  Planchemel,  in  parrochia  de 
Cortefoiit,    1249  (Cart.  lyonnais,  t.  I,   n"  434). 

—  Planchimeil,  i333  env.  (terr.  de  Teyssonge, 
P  9  1  v»).  —  Villa  de  Planchimel,  1 345  (arch. 
du  Rhône,  terrier  de  Saint- Martin,  I,  f  17  r°). 

—  Planchimel,  parrochie  de  Corinffon,  i4io  env. 
(terrier  de  Saint-Martin,  f"  58  r°).  — Plancemel, 
1490  (terrier  des  Chabeu,  f°  12.  —  Village  de 
Planchemel ,  pan-oisse  de  Curlaffoii ,  1676  (arch. 
de  l'Ain,    H  862.   f°  108  r°).  —  Le  chemin  de 
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Planchemel  à  SaintMnvtin-le-Chalel ,  17G3  (arcli. 
de  l'Ain,  H  899,  f 'iia  r"). 
Plas(,hes(Les),  ruiss. ,  alll.  des  Leschères. 
Planches  (Les),  anc.  pont,  c"*  di^  Baneins.  —  Le» 
planche»  de  lianeins,  sur  la  vivière  de  Moignons, 
i6ia(Bil)l.  Dumb.,  I.  I,  p.  5i8). 
Planches  (Les),  h.,  c°*  d'Etrez. 
Plasches  (Les),  f.  et  étanjî,  c"'  de  Marfieiix.  —  Illi 
de  les  Planches ,  i3o8  (Guigne,  Docum.  de  Dombes, 
p.  281  ).  —  Ceux  des  Planches ,  xiï*  s.  (Franchises 
de  Marlieux,  citées  par  Aul^ret,  Mémoires  Dombes, 
t.  II,  p.  137)- 
Planches    (Les),   anc.    mas,    c"*  de  Montliieux.  — 
Maïuus  de   les  Planées,  laSG  (Biblioth.  Dumb., 
t.  Il,  p.  108). 
Planches,   b.,   c°*  de  Neuville-sur-Ain.  —  De  Plan- 
chiis,  1  367  (Guigne,  Docum.  de  Dombes,  p.  i63). 
Ce   village  dépendait  de  la  baronnie  de  Fro- 
menles. 
Pn>cuES  (Les),  écart,  c"'  de  Saint-André-de-Corcy. 
—  Les  Planches,   ia85   (Polypt.   de  Saint-Paul, 
'     p.  84). 

Plancues-Bcehat  (Les),  anc.  pont  sur  la  Cbalaronne, 
c°'  de  l'Abergenient-Clémenciat.  —  Les  planches 
liuerat,  161a  (Bibl.  Dumb.,  l.  I,  p.  5ao). 
Plancues-de-Coiiiilnion  (Les),  anc  lieu  dit,  f°*  de 
Crotlel.  —  Les  Planches  de  Cumugnnn ,  1  a65  (Cart. 
lyoïmais,  t.  II,  n°  689).  —  Planchia  de  Cumignnn, 
1978  (arch.  du  Rhône,  titres  de  Laumusse, 
ch:ip.  II,  n°  aO).  —  Planchia  de  Cnmunion,  i358 
(arch.  du  Rhône,  terr.  de  Sermoycr). 
PuNCHEs-DE-PoNTuioL  (Les),  .inc.  licu  dit,  c"  de 
Péronnas.  —  Sous  les'  Planches  de  Ponihiou,  l'jih 
(les  Fouillées,  carte  i8j. 
Planches- DE- PoTiÈBE  (Les),  c'"  de  Monirevel.  — 
Carreria  tendens  de  Drueil  ad  planchiam  de  Poteria, 
l'iio  onv.  (terr.  de  Siunt-Martin,  f  8  r°).  — 
lier  puhlicum  tendens  de  plancii»  de  Poteria  apud 
Montent  Jîrmitatis,  l'iio  env.  [ibid.,  f°  go  r"). 
—  Ad  plancias  de  ta   Potiri ,    1/110  env.  (  ibid. , 

f°'7  0- 
PiANCHET  (Le),  b.,  c"  de  Cormoranchc. 
Planchette  (La),  miss.,  alll.  de  la  Versoix. 
Planchette  (La),  anc.  lieu  dit,  r'"  de  Dommartin- 

de-l>arcnay.  —     En  la  Plunchelaz,  l'ioi  (arcb.de 

la  Cote-d'Or,  B  56?i.3). 
Plane  (Le),  f.,  c'"  du  Pctit-Abergement. 
Planeis  (Le),  anc.  lieu  dit,c"  d'Arbent. —  In  lerri- 

lorio    de   Arhenco,  in   loco  diclo  en  Planeis,  i4o5 

(confier  d'Arbent,  (°  h  v"). 
*Plane[Se,Ioc. disparue,  c'"  de  rAberj;ement-Clémen- 

ciat.  —   In  agro  Clenienciacense,  in  ipsa  villa,  in 


Planitia  vocal,  967  (liée.  descliarlesdeCluny,  I.U, 

n°  ioa6). 
Planeise,  anc.  nias,  c""  de  Ri{;neux.  —   Mansus  de 

Planeysi,  1385  (Polypt.  de  Saint-Paul,  p.  3o). 
Planères  (Les),  ruiss.  alll.  du  Lion. 
Planes  (Les),  écart,  c""  de  Pirajoux. 
Planet  (Le),   h.,  c°*  d'Arbent.  —  Johannes  de  Pla- 

nelo,  i38.")   (censier  d'Arbent,   f    5  v").  —  Iter 

tendens  de  cilla  Arbenci  versus  Planet,  i4i9  (ai'cli. 

de  la  Cole-d'Or,  B  766,  f  ia5  r°). 
Planet  (Le),   anc.   lieu  dit,  c"'  de  Bouvent.  —  Lo 

Planet,  c.  rég.,  1299-1369  (arch.  delà  Côte-d'Or, 

B  loiiSS.Pgar"). 
Planet    (Le),   anc.   fief,   c"   de    Mata  félon.   —   Le 

Planet,    i536  (Giiichenon,   Bresse  et  lîugev,  pr., 

P-4>>. 

C'était  une  seigneurie,  avec  château,  possédée 

au    xiv"    siècle,    sous    l'hommage    des    sires    de 

Tlioire-Villars,  par  des  gentilshommes  du  nom  de 

Planel. 

PuN-I.éoER  (Le),  b.,  c'"  de  Corbonod. 

Plans  (Les),  h.,  c"'  de  MézériaL 

I'lans-d'Hctoknes  (Les),  h.,  c"* d'Hotonnes. 

Plantaglaï,  II.,  c°*'  de  Mcillonnas  et  de  Trefl'ort. 

Plantât  (La),  h.,   c"' de  Saint-Marlin-le-Châtel. 

PuNTiv  (Le),  c"*  du  c°"  de  Clialamont.  —  Sauctus 

Destderius  de  flaennon,  ia5o  onv.  (Cartul.  de  Sa- 

vigny,    p.    931).    —   PaiTochia    Sancti  Desiderii , 

i299-i3t>9    (arch.   de    la  Cole-d'Or,   B   io/i55, 

f°    59    v").    —    Villa    dou    Planteij,    1399-1309 

{ibid.,  B  io455,  C  6a  r°).  —  Sauctus  Desiderius 

de  llenons,  i35o  env.  (Cartul.  de  Savigny,  p.  965). 

—  Du  Plantey,  i43a  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey, 

pr. ,    p.    167).    —    PaiTochia    Plantmci,     i5o9 

{ibid.,  p.  170).  —   Le  Plantey,  i53o   (arcli.  du 

Bhône,   terrier  de    Bussiges,  table);  1670  (enq. 

Bouchu).  • —  Le   Plantay,    1699    (Bibl.    Dumb., 

t.  I,p.  654);  i8'i6(Anii.  de  l'Ain). 

En   1789,  le  Plantay  était  une  communauté  du 

bailliage  et  élection  de  Bourg,  de  la  subdélégation 

de  Trévoux  et  du  mandement  de  Bouligneux. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  arclii- 

prêtré  de  Chalamont,  était  sous  le  vocable  de  saint 

Pierre,  après  avoir  été  sous  celui  de  saint  Didier, 

d'où  le  nom  de  Salnt-Didicr-de-Renon  donné  à 

la  paroisse  jusqu'au  x»'  siècle;   le  doyen  de  Mont- 

bertlioud,  au   nom  de  l'abbé  de  Cluiiy,  présentait 

à    la    cure.    —    Ecclcsia  Sancti  Desiderii  sita  in 

Brexia,  1094  (Bibl.  Cluniac,  c.  533).  —  Eccksia 

deSancto  Desiderio,  1149-1136  (Bec.  des  chartes 

de  Cluny,  I.  V,  n"  4i43).  —  Eccletia  S.  Desiderii 

de  Rennns,  alias  du  Plantey,  1671  (Beiieliria  dioc. 
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Iii(îd.,  p.  aSo).  —  Saint  Didier  du  PlanUiy,  xïiii's. 
(Aubret,  Mémoires,  t.  Il ,  p-  7)- 

Kn  tant  que  fief,  le  l'Ianlay  était  une  seigneurie , 
on  loule  justice,  possédée  au  xiii"  siècle,  sous 
riiommajje  des  sires  de  Tlioire-Villars,  par  des 
gentilshommes  (|ui  en  portaient  le  nom.  La  suze- 
raineté du  Plantay  passa,  par  vente,  en  i/ioa,  à 
la  maison  de  Savoie.  Au  xviii' siècle,  cette  terre 
était  une  dépendance  du  comté  de  Bouligneux.  — 
La  maison  de  saint  Didier,  ia53  (Bibl.  Dumb., 
t.  1,  p.  i5a).  —  Dominus  del  Planley,  i3a(j 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  15  7.53).  —  Castcllania  et 
mandamentum  du  Plantey,  i434  (ibid.,  B  970  ter, 

f  itlT"). 

A  l'époque  inlermédiaire,   le  Planlay  était  une 

municipalité  du  canton  de  Ciialamont,  district  de 

Montluel. 
Plintiv  (Lb),  écart,  c"°  de  Saint-Marlin-ie-Chàtel. 
Plantières   (Les),  loc.  disparue,  c""  de  Rigneux.  — 

En  les  Planteres ,  1280  (Polypt.  de  Saint-Paul  de 

Lyon,  p.  33).  —  In  Planteriis,  ia8.5  (ibid.). 
Plis  (Le),  h.,  c°"  de  Lélox. 
Plat-de-la-Fostune  (Le),  f.,  c"  de  Chézery. 
Platebettes  (Les),  h.,  c°°  de  Domsure. 
Platérok  (Le),  h.,  c°*  de  Balan. 
Platièbe    (La),  c°'  d'Arbigny.  —  De  Catnpis  alias 

Platiery,  parrochie  Arbigniaci,    liSg    (arch.    de 

l'Ain,  H  792,  f  SSSr"). 
Pr.ATiÈRE  (La),  c'"  de  Chaveyrial.  —   Jn  villagio  de 

Tornoux,  Inco  appellato  en  la  Plattire,  1  ^197  (terrier 

des  Chabeu,  f"  8a). 
Pi.  VTIÈRE  (La)  ,  h.,  c°'  de  Lclex. 
PuTiÈRE  (La),   loc.   disparue,    c""  de  Civrieux.  — 

Terra  de   la   Plaleri,  1968   (Bibl.  Dumb.,   t.  II, 

p.  ,46). 
Pr. VTIÈRE  (La),  lieu  dit,  c"'de  Manzial.  —  En  la  Pla- 

tiri,  i3'i?i  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  559 ,  f  66  r°). 
Pi-ATiÈRE  (La),  c""  de  Reyrieux.  —  Terra  sita  en  la 

Platicri,  1893  (arch.  du  Rhône,  lerr.  doReyrieux, 

r  3).  —  En  la  Platiri,  i3ij3  (ibid.). 
Pj.atière  (La),  h. ,  c°'  de  Saint-André-de-Corcy. 
Pi.ATiÈBE  (La),  écart,  c'"  de  Saint-Cyr-sur-Menthon. 

—  En  les  Platiret,  i344  (arch.  de  la  Cèle  d'Or, 

B  55a ,   f  3  r°). 
Pi.ATiÈnE  (Li),   anc.  lieu  dit,   c"°  de  Saint-ïrivier- 

sur-Moignans.  —  Tene  dt  ta  Plateri,  iSa/i  (terr. 

de  Pcyzicux). 
Platière  (La),  anc.  fief,  c""  de  Samognat. 

C'était  une  seigneurie,  avec  maison  forle,  du 

fief  des  sires  de  Thoirc. 
Platière  (La),  écart,  c"°  de  Villes. 
Platière   (La),   c"°    de   Viriat.   —    Terra    in    loco 


dicto  la  Platiri,  i335  env.   (terr.   de  Teyssonge, 

f  1 8  r"). 
Platière  (La),   anc.  rente  noble,  sur  les  c""  de  Sa- 

thonay,  Miribel  et  Rillieux. 
Platièhes  (Les),  c™  de  Curtafond.  —  En  les  Platires, 

i4io  env.  (terrier  de  Saint-Martin,  f°6a  v"). 
Platières  (Les),  c"'  de  Feillens.  —  En  les  Platires, 

iSao  env.  (terrier  de  Bàgé,  f"  i4). 
Platières  (Les)  ,  écart,  c""  de  ilionnay. 
Platières  (Les),  c'"  de  Monirevel.  —  En  les  Platières 

seu  en   les  Broyres,  1610  env.  (terrier  de  Saint- 
Martin,  P  fi  r"). 
Platières  (Les),  c"  de  Replon.'îes.  —  En  les  Plat- 

tyres,  liSg  (arch.  de  l'Ain,  H  799,  f  827  v°). 
Platières  (Les),  h.,  c"°  de  l!igneux-le-Franc. 
Platières  (Les),  h.,   c""  de  Saint-Ltiennc-sur-Cliala- 

ronne. 
Platières  (Les),  h.,   c"*  de  Saiiit-Étienne-sur-Reys- 

souze. 
Platières  (Les),  territoire,  c"°  de  Sainl-Martin-de- 

Larenay.  —  En  les  Plallires,   \i'  s.  (arch.  de  la 

Cote-d'Or,  B  570). 
Platières   et  Gravet  (Les),  II,  c"  de  Saint-André- 

d'Huiriat. 
Plâtre  (Le),  ccait,  c""  de  l'Abergement-de-Varey. 
Plâtre  (Le),  écart,  c'"  de  BcUey. 
Plâtre  (Le),  écart,  c"'  de  Genay. 
Plâtre  (Le),  écart,  c"'  de  Saint-Georges-sur-Renon. 
Plâtre  (Le),  écart,  c°°  de  Trévoux. 
Platte  (La),   h.,   c"'  de   Saint-Didier-sur-Chala- 

ronne. 
Plombs,   h.,  c""  d'Argis  et  de  Tenay.  —  Hugo  de 

Plombis,  1196  (Dubouchet,    Maison  do  Coligny, 

p.  35).  — Hugo  de  Plumbis ,  laio  (Gall.  christ., 

t.  XV,  instr.,  c.  3i6).  —  Fratres  de  Plouns,  1299 

(arch.  de  l'Ain,  H  3ii).  —  Jocerandus  de  Pions, 

1380  {ibid.,  H  379).  —  Apud  Pions,  l'igS  (arch. 

de  la  Cote-d'Or,  B  896 ,  répertoire).  —  Plomb, 

1808  (Sfat.  Bossi). 

Au  xiii'  siècle,  ce  village  était  possédé,  à  titre 

de  lief,  par  des  gentilshoinmos  qui  en  portaient  le 

nom.  C'était  une  dépendance  de  la  seigneurie  de 

Saint-Rambert. 
Plotse  (La),   bois,   c"   de  Bouligneui.  —   Nemus 

dictum  la  Ploysi  iituni  juxta  rippariam  de  Chala- 

rnna,  1299-1369  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  Bio655, 

f»  16  r°). 
Plime  (La),  écart,  c°"  de  Domsure. 
Pluvis  (Le),  niiss.  alll.  du  Rhoue,  c'"  d'Izieu. 
Plutis,  h.,  c°°  d'Izieu.  —  De  Pluyveu,  laSfi  (Polypt. 

de  Saint-Paul  de  Lyon,  app.,  p.  182).  —  Ptiiviet, 

xiv°  s.   (.Masures  de  l'Ile-Barbe,  t.  II    p.  333). 


DEPAllTEMENÏ  DE   LAIN. 


317 


--  l'ievix,  lUlilx  (areli.  de  la  Cote-d'Or,  B  798, 
f°  7')  v°).  —  Anthoine  dt  Cordon,  seigneur  de 
Pluvy,  i455  (Gaichenon,  Bresse  et  Biipcy,  part.  I, 
p.  8i).  —  Plavix ,  ligS  (arch.  de  la  Cote-d'Or, 
B794,  P  io«  r"). 

En  tant  que  fief,  l'Iiny  était  une  seigneurie 
avec  chàtean ,  possédée  à  l'origine ,  sous  l'homiiiage 
des  comtes  de  Savoie,  par  des  geiililshorames  qui 
en  portaient  le  nom.  —  ISerlio  de  Pluijveu,  ia56 
(Polypt.  de  Saint-Paul  de  Lyon,  app. ,  p.  183). 

Poches  (Les),  ruiss.  alTl.  de  la  Veyie,  c""  de  Pc- 
ronnas,  de  Saint-Denis  et  de  Sainl-Rémy. 

PocBOM  (Le),  ruiss.  alll.  de  la  (iravière. 

Pochons  (Les),  11,  c"'  de  Cras-sur-Reyssouze. 

Poe  ou  Poe  (Le),  ruiss.  alll.  du  Rlione,  c""  de  Villes 
et  d'Arlod. 

PoiGNAT,  II.,  c°*  de  Neuville-sur-Renon.  —  In  pago 
IjUgdunense ,  in  Jinihut  Podiniaceaie , . .  in  villa 
Podionaco,  corr.  Podininco,  9.54-g6a  (Carlul.  de 
Saint- Vincent  de  Màcon,  n°  3t3).  —  Poignat, 
x»iii"  s.  (Cassini).  —  Pognat ,  18A7  (stat.  posl.). 

PoiNABET  (Le),  niiss.  alU.  du  Cottey,  c"'  de  Bres- 
solles. 

PoiNCET,  h.,  c"*  de  Curtafond.  —  lier  tendent  de 
Gollez  apud  lou  Poincel,  liSg  (arch.  de  l'Ain, 
H  79a ,  r  637  r°).  —  En  la  mart  dou  Poincel, 
amibid.,  C  687  r'). 

PoiMT-BoKUF,  m"  is. ,  c"'  de  Brénod.  —  Calma  que 
dicitur  Pungit  bovem,  1169  (arcli.  do  l'Ain, 
\\  355).  —  Caltna  que  dicitur  Pongitbovem,  1809 
[ibid.,  H  53).  -  •  Calma  que  ilicilur  Pungikovem , 
iVio  {ibid.,  H  359).  —  Poimhœuf,  1887  (ca- 
dastre). —  Poiiil-ltœuf,  18/17  (sfal.  post.). 

PoixT-Bœor,  lieu  dit ,  c'"  de  Colomicu. 

PowT-BoELr,  <;"'  de  Miribel.  —  Vercheria  de  Poing 
Bo ,  apud  Miribel,  ia85  (Polypt.  de  Saint-Paul 
de  Lyon,  p.  i3i).  —  Suida  lo  molar  de  Poinho, 
i38o  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  659,  f  li  r").  — 
Ruta  tendent  ab  eccletia  Sancti  Martini  ad  torale 
de  Point  Ho,  1 'i33  (arch.  du  Rlione,  terr.  de  Mi- 
ribel, P  G3). 

PoiST-BoEcr,  c°*  de  Sourlin.  —  Imte  ad  turillus  de 
Souclin,  indt  ad  Pontbo,  1318  (arch.  de  l'Ain, 
H  335).  —  In  fine  de  Poinibo,  i345  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  775,  f  i4  r").  —  Poin-liœuf  (eaà.). 

PonT-Boeurs,  colline,  r"°  de  Péronnas.  —  Siunmita» 
collit  de  Pont-hoiis,  loHh  (Guichenon,  Bresse  et 
Bugey,  pr. ,  p.  93). 

PoioLON ,  11. ,  c"*  de  Clialeins. 

Poirier  (Le),  aiic.  lieu  dit,  c"*  de  Civrieui.  —  Camput 
del  Perer,  ia5C  (Bibl.  Dumb.,  t.  H,  p.  i3'i). 

Poiiiirii-Falems  (Le),  anc.  lieu  dit,  c"  de  la  Boysse. 


—  .1/  Perer  Fnlens,    ii\-]    (Bib!.  Dumb.,  t.  Il, 
p.  I  •!  I  ). 

PoiRiN,  h.,  c"  de  Marignieu.  —  Pulrinua,  i3(Ji 
(Gall.  christ.,  t.  XV,  inslr. ,  c.  837).  —  Poyrins, 
i385  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  845,  f°  373  v°)  ; 
1  439  (lia.,  B  847,  f  135  r"). 

Il  y  avait,  dans  ce  village,  une  ancienne  cha- 
pelle rurale,  sous  le  vocable  de  l'Assomption. 

PoisALou,  écart,  c"*  d'Ambronay. 

PoisAT  (Le),  lieu  dit,  c'"  de  l'Abergement-de-Varev. 

—  La  terre  du  Poisat,  xïiii*  s.  (titres  de  la  fa- 
mille Bonnet). 

PoiSAT,  h. ,  c'"  de  Challex. 

Poisirox,  écart,  c"'  de  Mantenay-Montlin. 

PoisiEU,  h.,  c'"  de  Passin.  —  P.  de  Poisieu,  1358 
(Guigne,  Carlul.  de  Sninl-Sulpice,  p.  113).  — De 
Poysiaco,  \m'  s.  (Guigue,  ïopogr.  hislor.).  — 
Poynou,  i845  (arch.  de  la  Cote-tl'Or,  B775, 
table). —  Poyiteu,  i536  (Guichenon  ,  Bresse  et 
Bugey,  pr. ,  p.  58).  —  Poitieu,  paroisse  annexe  de 
Passin,  1786  (  Descr.  de  Bourgogne).  —  Passin, 
Chemillieu  et  Poisieu,  1790  ( Déiiombr.  de  Bour- 
gogne).-- Poizieu,  1847  (stal.  post.) 

En  1789,  Poisieu  formait,  avec  Passin  et  Che- 
millieu, une  communauté  de  l'élection  et  subdélé- 
galion  de  Belley,  du  mandement  de  Valroiney  et 
de  la  justice  du  marquisat  de  ce  nom. 

Son    église    paroissiale,     annexe    de   celle    de 

Passin,  diocè-se  de  Genève,  archipiétré  de  Virieu- 

le-Grand,  était  sous  le  vocable  de  saint  Sébastien. 

Poisieu  était  une  dépendance  du  marquisat  de 

Valromcy. 

PoisiEut,  localité  depuis  longtemps  disparue  qui  a 
laissé  son  nom  à  un  étang  de  la  commune  d'Am- 
bérieu  x-en-Dombes. 

Poissos,  h.,  c°'  de  Xaltages.  —  Poyston,  1447  (arch. 
de  la  Côte-d'Or,  B  834,  1°  5i  r"). 

PoizAT  (Le),  c""  du  c""  de  Nantua.  —  Poysatum , 
1 144  (arch.  de  l'Ain,  H  5i  :  copie  du  ivii'  s.).  — ■ 
Poisatum,  11 45  (Guichenon,  Bresse  et  Bugev, 
pr.,  p.  318). —  Poysactum,  1499  (arch.  de  l'Ain, 
H  359).  —  Poysat,  xviii"  s.  (Cassini).  —  Le  ha- 
meau de  Poisat,  1808  (Stat.  Bossi,  p.  103).  — ■ 
Poisat  [commune],  i846  (Ann.  de  l'Ain). 

En  1789,  le  Puizat  faisait  partie  de  la  commu- 
nauté de  Lalleyriat,  bailliage  et  élection  de  Belley, 
subdélégation  et  mandement  de  Nantua. 

Son  église  paroissiale,  annexe  de  celle  de  Lal- 
leyriat, diocèse  de  Genève,  archiprétré  de  Champ- 
froraier,  était  sous  le  vocable  de  saint  Félix. 

Le  Poizat  était  une  dépendance  de  la  baronnie 
de  Nantua. 
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L'érection  du  Pouat  en  commune  dale  du  règne 
de  Louis-PIiilippe.  La  dale  do  l'érection  en  paroisse 
est  inconnue,  mais  elle  est  postérieure  au  98  août 
1808. 

PoizATiKBE  (La),  m°°  isoL,  c°°  de  Château-Gaillard. 
—  Poetatiere,  xviii'  s.  (Cassini). 

PoiziAi,  h. ,  c"  de  Bény. 

PoiziEtx  (Le),  ruiss. ,  afll.  du  Fombleins. 

PoLAGNiEix,  lieu  dit.  c°*  des  Murs-Gélignieu. 

PoLEiNS,  h.,  c"'  de  rAberjfcment-Clénicncial.  — 
De  Polens,  1272   (Guiclienon,   Bresse   et  lîugey, 

•  (pr.  p.  17);  1893  (arcli.  du  Rhône,  terr.  de 
Sernnoyer,  Gai).  —  Ad  molendinum  de  Poyteyn, 
liùli  (terrier  de  Peyzieux).  —  Poleijn,  1878 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  548,  P  1 1  r°).  —  Apud 
Poleng,  i4i8  (ibid.,  B  io446,  P  587  r").  —  Le 
Jîefde  Poleins ,  du  ressort  de  Chastillon,  i53C  (Gui- 
chenon,  Bresse  cl  Bugey,  pr.  p.  4g). —  Poulains, 
j6ia  (Bibl.  Dnmb. ,  t.  1,  p.  5 18).  —  Poleins,  en 
Bresse ,\^\\\'  s.  (Aubret,  Mémoires,  t.  II,  p.  978). 
En  tant  que  fief,  Poleins  était  une  seigneurie 
de  Bresse,  en  toute  justice  et  avec  maison  forte,  de 
la  mouvance  des  sires  de  Bàgé;  cette  terre  arriva, 
en  1,546,  à  Jean  de  la  Baume,  comlede  Montrevel, 
qui  l'annexa  à  sa  ])aronnie  de  l'Abergement. 

Polenta  (La),  lieu  dit,  c°"  de  Nantua. 

P01.ET,  écart,  c"'de  Bàgé-la- Ville. 

P0LETEINS,  c"'  de  Mionnay.  —  Pelotetis,  igSo  eiiv. 
(pouillé  de  Lyon,  f "  1 1  r°);  1275  eiiv.  (Docura. 
linguist.  de  l'Ain,  p.  78). —  Peloteins,  i3()5  env. 
(Bibl.  nat.,  lat.  ioo3i,  f°  1(3  v°).  —  Poletens, 
j388  (arch.  de  la  ville  de  Lyon,  CG  1). —  Ilerten- 
dens  de  Miribello  apud  Peloleijns,  i4o.')  (arch.  de 
la  Côte-d'Or,  B  660,  f°  4  r").  —  Poleteins,  l'iga 
(pouillé  de  Lyon,  C  26  v").  —  PoUetens,  i520 
(arch.  du  Rhône,  titres  de  Poleteins).  —  Polle- 
teim,  1699  (ibid.).  — Poletains,  1671  (Bénéficia 
dioc.  lugd.,  p.  254).  —  Poletins,  xviii"  s.(Anbret, 
Mémoires,  t.  II,  p.  56).  —  Pollelins,  xviii'  s.  (arch. 
du  Rhône,  titres  de  Poleteins);  i84)  (Etat-Major). 
Il  y  avait  anciennement  à  Poleteins  une  char- 
treuse de  femmes  fondée,  en  1288,  par  Marguorile 
de  Bàgé,  femme  d'Humberl,  sire  de  Beaujeu; 
Marguorile  d'Oingt,  aiileur  d'œuvres  mystiques  eu 
dialecte  lyonnais,  en  fut  la  troisième  prieure.  Cette 
chartreuse  fut  supprimée  par  le  pape  Paul  V, 
en  i6o5.  —  Sanctimoniales  d',  Pelotens,  1268 
(Arch.  nat.,  P  i366,  s.  1487).  —  Domina  Mar- 
i;aiila,  priorissa  de  Pelotens,  oct.  1288  (lîihi. 
Durab.,  t.  11,  p.  999  ).  —  Margarita  priorissa  con- 
dain  de  Pelotens,  1810  (E.  Philipon,  OEuvres  de 
Marguerite  d'Oingl,  p.  33,  85  et  48).  —  Domus 


de  Pelotent  :  religiose  Cartosienses ,  i395  env. 
(pouillé  ms.  du  dioc.  de  Lyon,  f°  j).  —  Iji  Char- 
treuse de  Poletins,  en  Bresse,  166a  (Guichenon, 
Ilisl.  «le  Dombes,  t.  I,  p.  198).  Cette  chartreuse 
était  dédiée  à  la  sainte  Vierge.  —  Domus  béate 
Marie  de  Pelotens ,  1280  (Bibl.  Dumb.,  t.  I,p.  178). 

PoLETiÈBE  (La),  anc.  mas,  c"  de  Dompierre-sur- 
Clialaronne.  —  Mansus  de  Poteteria,  in  parrochia 
deDoimo  Petro,  ia58(Bibl.  Dumb.,  compl.,p.  71). 

Poi.LET,  h.  et  ch"°,  c°*  de  Saint-Maurice-de- 
(iourdans.  —  Pollet,  1247  (Guigne,  Docum.  do 
Dombes,  p.  190). 

Ce  villagCj  dans  lequel  existait  anciennement 
une  église  paroissiale,  était  du  fief  des  seigneurs 
d'Anthon;  en  1789,  c'était  une  seigneurie  du 
liailliage  de  Bresse. 

PoLLUYZET,  h.,  c°'  de  Polliat.  —  lier publicum  tendens 
de  Sancto  Marlino  castri  apud  Peloset,  i4io  env. 
(terrier  de  Saint-Martin,  P"  i3a  r°).  —  Villagium 
de  Polleyset,  i464  (arch.  du  Rhône,  Saint-Jean, 
arm.  Lévy,  vol.  42,  n"  9,  f°  87  r°).  —  Polleyset, 
i563  (arch.  de  l'Ain,  H  929,  P  6i4  v');  1670 
(enquête  Bouchu).  — Polliasel,  xviii*  s.  (Cassini). 
En  tant  que  fief,  ce  village  relevait  originaire- 
ment dos  sires  de  Bàgé,  à  qui  Hugues  de  Beauforl 
en  fit  hommage,  en  1279.  Au  xviii'  siècle,  c'était 
une  dépendance  de  la  baronnie  de  Chandée. 

PoLLiAT,  c""  du  c°°  de  Bourg.  —  Poilies,  cas  suj., 
i9  5o  env.  (pouillé  de  Lyon,  f°  i4  v°).  —  Poillia, 
1265  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  564,  9);  i835 
(terr.  de  Teyssonge,  (°  21  r°);  i4io  env.  (terrier 
de  Saint-.Martin,  f  i3i  v°).  —  Poilliacus,  1286 
(arch.  du  Rhône,  titres  de  Laumusso  :  Saint- 
Martin,  chap.  11,  n°  4);  i365  env.  (Bibl.  nat., 
lat.  too3i,  f°  91  v°);  i4io  env.  (terrier  de  Saint- 
Martin,  P"  128  v°);  i4i6  (arch.  de  la  Côte-d'Or. 
B7'i3,f'993r'');  i467(té.y.,  B  585,  P  869  r°); 
1587  (pouillé  de  Lyon,  P  18  r°).  —  Pollia,  i35o 
env.  (pouillé  de  Lyon,  P  16  r");  liaS  (arch.  du 
Rhône,  Saint -Jean,  arm.  Lévy,  vol.  49,  n°  a 
passim);  i65o  (Guichenon,  Bresse,  p.  83).  — 
Polia,  1878  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  674, 
P  ii4  r"). —  Poilliaz,  i4io  env.  (terrier  de 
Saint-Martin,  P  1).  —  Polliacus,  t4i7  (arch.  de 
la  Côte-d'Or,  B  578,  P  36  v');  i443  (arch.  de 
l'Ain,  H  798,  P  669  r°);  1490  (ibid,  H  879  bis, 
f  1/,  r°).  —  De  Pallie,  i'i65-i466  (Docum. 
linguist.  de  l'Ain ,  p.  72).  —  Polliaz,  1490  (terr. 
des  Chabeu,  f°  10  et  arch.  de  l'Ain,  H  879  bis, 
{"  20  r°);  i5oi  (arch.  du  Rhône,  Saint-Jean, 
arm.  Lévy,  vol.  49 ,  n°  3,  P  48  v°).  —  Le  rillnige 
de  Polliac,  i558  (arch.  du   Rhône,  Saint-Jean, 
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arm.  Lévy,  vol.  43,  n"  i,  f°  i  r°);  i  5l>3  (arch.  de 
l'Ain,  H  gaa,  f  606  r"). —  Palliai,  i656  (visites 
pastorales,  f°  3o6);  1860  (Ann.  de  l'Ain).  — 
Pollinl  sur  Veijle,  xviii°  s.  (Cassini). 

Sous  l'ancien  régime,  Polliat  était  une  commu- 
nauté du  bailliage,  élection,  sui>délégation  et 
mandemont  de  Bourg. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  arclii- 
prétré  de  Trefforl,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Ktienne  et  à  la  collation  du  chapitre  de  l'église 
métropoUtaine  de  Lyon.  —  Eccletia  Siincti  Stephani 
de  Polliaco,  98 'i  (areh.  du  Rbone,  fonds  Saint- 
Jean  :  arm.   Aaron,   vol.  35,   ras.  a). 

Polliat  relevait  originairement  du  fief  de  Bàgé. 
Au  wiii*  siècle,  la  seigneurie  de  Polliat  était  par- 
tagée entre  le  roi ,  le  baron  d'Haiivet  et  le  baron 
de  Cliandéo:  ce  dernier  était  seigneur  du  clocher. 
—  Chattellain  de  Poillat,  ifj-jô  (arcli.  de  l'Ain, 
H  869  ,  P  1 1 1  r°). 

A  l'époque  intermédiaire,  Polliat  était  une  mu- 
nicipalité du  canton  et  district  de  Bourg. 
PoLLiEL',  c°*  du  c°"  de  Bellcy.  — •  Pulliacus,  iiaS  env. 
(Guigue,  Cartul.  de  Saint-Sulpice,  p.  3o).  — 
Polliacus,  i344  (Chartes  de  la  Tour  de  Douvres, 
p.  69);  i'i09  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  Sia, 
(°  84  r°);  liag  (léid,  B  8/17,  f  407  v").  — 
Polliou,  i346  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  84i, 
f  ai  r").  —  Poilliacut,  i3(ii  (Gall.  christ., 
t.  XV,  instr.,  c.  837).  —  Poillou,  i365  env. 
(BibL  nal.,  lai.  ioo3i,  f°  89  r").  —  Po//i>u, 
1670  (en(|aéte  Bouchu);  1784  (Descr.  de  Bour- 
gogne); 1808  (Slat.  Bossi).  — ■  Pouilleu,  1790 
(Dcnombr.  de  Bourgogne).  — •  Poitlieux,  an  x 
(Ann.de  l'Ain  >  —  Poltieu,  18  46  (i4iV/.  ). 

En  1789,  Pollieu  était  une  communauté  du 
bailliage ,  élection  et  subdëlégation  de  Belley,  man- 
dement de  Rossillon. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Genève,  arclii- 
prêtré  de  Flaxieu,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Pierre;  l'évêque  de  Belley  succéda,  en  itjog,  au 
doyen  de  Ceyzérieii,  dans  le  droit  de  présentation 
à  la  cure.  —  Cura  de  Polliou,  i344  env.  (Pouillé 
du  dioc.  de  Genève). 

.Au  xvii'  siècle,  Pollieu  était  une  dépendance  de 
la  baronnie  de  Rochefort. 

A  l'époque  intermédiaire,  Pollieu  était  une  mu- 
nicipalité du   canton   de    Ceyzérieii,   district   de 
Belley. 
PoLLoi,  ruiss. ,  ain.  de  l'Ain,  c"'  de  Saint-Mauricc- 

de-Rémens. 
PoLoC!iAT,  lieu  dit,  c°*  do  Bey. 
•PoLOGNUT,  anc.  lieu  dit,c'"d'Arbent.  —  In  loco  dicta 


en  Polonia,  i4io  (censier  d'Arbent,  T  4o  r°).  — 

En  Pokgnia,  i4io  {ibid.,  f"  ')()  v°). 
PoLsiscK,  écart,  c"°  de  Miribcl. 
PosiEiiAT    (Le),    Ioc.    disparue,    c"°  de    Faramaus. 

—  Jujia    In    Pomerat,    i3()4    (accli.    de    l'Ain, 
H  as). 

PoMKns,  Ioc.  disparue,  à  ou  près  Saint-Benoît-de- 
Cessieu. —  P.  de  Pomors,  1373  (Grand  cartul. 
d'Ainay,  t.  11,  p.  i44). 

Pommeraies  (Les),  h.,  c"'  de  Montrevel. 

PoiiiiEKELLE,  h.,  c'"  de  rAbergement-Clémeuliat. 

PoMVET,  h. ,  c°'  de  Saint-Olive. 

Pommier  (Le),  ruiss.,  alll.  de  la  Vevli;. 

Pommier,  h.,  c"  de  Saint-Etienne-du-Bois.  —  /V 
merinm,  n 44  (arch.  de  l'Ain,  H5i).  —  Pomiers 
i455(Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  part.  I,  p.  81). 

—  Pomiers    sous    Trefforl,     i65o    (Guichenon, 
Bresse,  p.  91). 

En  tant  que  fief,  Pommier  était  une  seigneurie 
avec  moyenne  et  basse  justice  qui  relevait  origi- 
nairement des   sires   de  Coligny. 

Pommier,  c°"  de  Saint-Martin-du-Mont.  —  B.  de  Pu- 
myert,  filius  domini  Anielmi  de  Pumcrs,  militix, 
1271  (Guigue,  Docum.  de  Dombes,  p.  183).  — 
Le  fief  de  Pomiers,  n  cause  du  Pontd'Ains,  i53l) 
(Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  5j). 

Pommier  était  une  seigneurie,  en  toute  justice 
et  avec  chàteau-fort,  qui  passa,  en  1289,  de  la 
mouvance  des  sires  de  (.'oligny  sous  celle  des  comtes 
de  .Savoie.  Au  iviii'  siècle,  cette  seigneurie  était 
en  litre  de  baronnie  et  du  ressort  du  bailliage  de 
Bresse. 

*Pommier-Salvage  (Le),  anc.  lieu  dit,  c"*  de  Tossiat. 

—  Au  pommier  servajoz,  a  pèsent  en  la  Genetlaz, 
1734  (les  Feuillées,  carte  3a). 

PosARD,  écart,  c""  de  Tossiat. 

PoNcÉTï,  h.,  c°'  de  Saint-Etienne-du-Bois. 

PoxcuARRA  (Le),  rniss.  ,ain.(lu  Ruisseau-de-Tlioissey, 

c"'  d'Illiat  et  de  Saint-Uidier-sur-Chalaronne. 
PoNCUARRAL  (Les),  quartier,  c"'  de  Meximieux.  — 

Rua  (les   Ponchnrral,   \i\'  s.  (  Itibl.  Dumb.,    t.  I, 

p.  i83). 
Posciïux,  village  de  la  c"°  de  Boyeux-Saint-Jérômo. 

—  Ponciu,  1399-1369  (arch.  de  la  C6te-d'0r, 
B  io4.')5,  f  1 13  v°).  —  Poncieu,  i6o5  (arch.  de 
Jujurieux).  —  Village  de  Poncieu,  paroisse  de 
Juzurieitx,  1716  et  1765  (ibid.).  —  Poncieu, 
généralité  de  Bourgogne ,  subdélégation  de  Naiitua , 
1779  (arch.  de  l'Ain,  C43i).  —  Poncieux, 
xviii*  s.  (Cassini);  1808  (Bossi). 

En  1789,  Poncieux  était  une  communauté  de 
l'élection  de  Belley,  de  la  subdélégalion  de  Nanlua, 
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du  mandement  de  Saint-Germain-d'Ambérieu  et 
de  la  justice  de  Châtillon-de-Corncille. 

Son  église  paroissiale,  annexe  de  celle  de  Juju- 
rieux,  diocèse  de  Lyon,  arcliiprêtrc  d'Ambronay, 
était  sous  Itv  vocable  de  saint  Bonnet.  —  Poncieu, 
rt«nc.re  (h  Jujurieux,  1789  (poiiillé  du  dioc.  de 
l>yon). 

Dans  Tordre  féodal,  Poncicnx  était  une  dépen- 
dance de  la  baronnie  de  Chàtillon-de-Corneille. 
PoNciN,  cbef-lieu  de  c°°  de  l'arrondissement  de 
Nantua.  —  Pontianmsium  pariochia,  vi'  s.  (Vita 
patrum  Jurensium,  édition  Br.  Kruscb,  p.  i3g). 
—  Poncins,  i2  5o  env.  (pouillé  du  dioc.  de  Lyon, 
{°  i5  v°).  ■ —  lier  per  quod  teiiditur  a  villa  de 
Cerdone  versus  Poncins,  1 299-1869  (arcli.  de 
la  Cole-d'Or,  B  io455,  f°  to4  r°).  —  Poncyns, 
iS'io  (arcli.  de  l'Ain,  H  37/1).  —  Mentura  de 
Poncins,  1887  (censier  d'Arbent,  f°  ao  r°).  — 
Villa  Poncini,  1^19  (arch.  de  l'Ain,  E  48o).  — 
Iter  publicum  tendens  de  Poncino  aptid  Andiro- 
niacum,  1620  (arcli.  de  la  Côle-d'Or,  B  886).  — 
Chemin  tendant  de  Poncin  a  Villars,  i555  (arcli. 
de  l'Ain,  H  918,  P  812  r").  —  Chemin  tendant  de 
Saint  Jean  h  Vieux  a  Pontcin,  1788  (titres  de  la 
famille  Bonnet).  —  Poncins,  17/18  (pouillé  de 
Lyon,  p.  19);  1789  {ibid.,  p.  16). —  Poncin, 
xTiii*  s.  (Aubret,  Mémoires,  t.  Il,  p.  i3^).  — 
Pontcin  [arr.  de  Belley],  ans  x,  xi,  xii  (Ann.  de 
l'Ain).  ■ —  Poncin  [arr.  de  BcUey],  an  xiii(iAiW. ). 

Avant  la  Révolution,  Poncin  était  une  ville 
chef-lieu  de  mandement  du  pays  de  Bugey,  élec- 
tion de  Belley,  subdélégation  de  Nanlua. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  arcbi- 
prêtré  d'Ambronay,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Jlarliii;  le  droit  de  présentation  à  la  cure  appartint 
à  l'abbé  de  Saint-Claude  jusqu'en  ii4o,  époque  à 
laquelle  l'église  de  Poncin  fut  érigée  en  collégiale 
par  le  pape  Félix  V.  La  paroisse  de  Poncin  existait 
déjà  au  commencement  du  vi'  siècle.  —  Ponlia- 
nensis  parrochia ,  vi"  s.  (Vila  patrum  Jurensium, 
p.  162).  —  Ecclesia  de  Pontiaco  (lis.  Pontiano), 
cum  priorntu  et  capella,  ii84  (Dunod,  Hisl.  des 
Séquan.,  I.  I,  pr. ,  p.  69).  —  Ecclesia  de  Pon- 
cins et  de  Novilla ,  i85o  env.  (pouillé  du  dioc. 
de  Lyon,  (°  18  r").  —  Poncins.  Eglise  collégiale 
Sainct  Martin  de  Poncins,  161  3  (visites  pastorales, 
r  1 15  r°).  —  Ecclesia  collegiatn  Pontianensis  vulgo 
de  Poncin,  1671  (Bénéficia  dioc.  lugd.,  p.  254). 
Dans  l'ordre  féodal,  Poncin  élail  une  seigneurie, 
on  toute  justice  et  avec  chàteau-fort,  de  l'ancien 
domaine  des  sires  de  Coligny.  Cette  terre  passa, 
vers  I  i8."),  dans  la  maison  de  Tlioire,  en  suite  du 


mariage  d'Alix  do  (ioliijny  avec  lliinibcrt  11  de 
Tlioire  qui  en  fit  hommage,  en  1 188,  à  Henri  \l, 
roi  des  Romains.  Les  sires  de  Thoire-\  illars  réîi- 
daient  habituellement  à  Poncin  qu'ils  firent  clore 
de  murs,  en  1292,  et  où  ils  établirent  leur 
(chambre  des  comptes.  En  1808,  Humbert  V  de 
Tlioire -Villars  fit  hommage  de  sa  seigneurie 
de  Poncin  à  Jean,  dauphin  de  Viennois,  dont  les 
droits  passèrent,  en  i85.J,  aux  comtes  de  Savoie; 
ceux-ci  entrèrent  en  possession  du  domaine  utile, 
en  i4a3,  à  la  mort  du  dernier  sire  de  Thoire- 
Villars.  Plusieurs  fois  aliénée,  à  titre  de  douaire 
ou  de  dot,  la  terre  de  Poncin  ne  sortit  définiti- 
vement du  domaine  de  Savoie  qu'en  i565 ,  époque 
à  laquelle  le  duc  Emmanuel-Philibert  la  céda  en 
augmentation  d'apanage  et  en  titre  île  baronnie  au 
duc  de  Nemours.  La  baronnie  de  Poncin  compre- 
nait Poncin,  Cerdon,  Élables,  Leyssard,  la  Balme- 
Sappel ,  Bolozon  et  partie  de  Saint-Alban  ;  la  jusiicc 
mage  et  la  justice  d'appel  s'exerçaient  avec  celles 
du  marquisat  de  Saint-Rambert  et  ressortissaient 
comme  elles. —  Domns  fortis  de  Poncins,  1299- 
1869  (arch.de  la  Côte  d'Or,  B  io4.55,f  io5\"). 
—  Caslrum  de  Poncini  s,  i3o8  (Chevalier,  Invenl. 
des  Dauphins,  n°  1017).  —  Castellanus  Poncun 
et  Cerdonis,  1 46o  (Guichenon,  Bresse  et  Biige\, 
pr.,p.  3i).  —  Mandement  de  Poncin,  i536(tAiW., 
pr. ,  p.  58).  —  Le  chastellain  de  Cerdon  et  Poncin, 
i536  {ibid.,  pr.  p.  53). 

A  l'époque  intermédiaire,  Poncin  était  la 
municipalité  chef- lieu  du  canton  de  ce  nom, 
district  de  Saint-Rambert. 

Poncin  et  son  canton  firent  partie  de  l'arrondis- 
sèment  de  Belley  de  l'an  vin  à  1807,  époque  à 
laquelle  ils  furent  rattachés  à  l'arrondissement  de 
Nantua. 

PoNN'AS,  h.,  c"*  de  Revonnas.  —  Ponna,  xiv*  s.  (Gui- 
chenon, Bresse,  p.  96).  —  Ponnas,  xviii'  s. 
(Cassini);  1847  (stat.  post.). 

Simple  fief,  avec  maison  noble ,  de  l'ancien 
domaine  des  sires  de  Coligny. 

Po.NSARDiÈHE  (L.i),  lieu  dit,  c"  d'Ambronay. 

PoNsoNNE,  h.,  c"°  de  Foissiat. 

PoNsuABD,  h.,  c"*  de  Varambon.  —  Territorium 
vocatum  de  Ponczuas,  i4a9  (arcli.  de  l'Ain, 
H  801).  —  Poncias,  i'i36  (arch.  de  la  Côle-d'Or, 
B  696,  P  sha  r").  —  PoHsuards,  xviii'  s.  (Cas- 
sini ). 

Pont  (Le),  h.,  c""  d'Arbignieu. 

Pont  (Le),  m°"  is. ,  c""  de  Joyeux.  —  Peri-inu»  de 
Ponte,  ia64(Bil)l.  Dumb.,t.  I,  p.  i58). 

Pont    (Le),   village     chel'-lieu    de    Pont-d'Ain.    — 
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Escofer  del  Pon(,-i34i  eiiv.  (lerrier  du  Temple  de 
Mollissole,  r  37  r"). 

Poni(Le),  h.,  c"*de  Vieu. 

PoNT-BiNCET  (Lb),  11.,  c'"  de  Groslée. 

PoNT-BoLiET  (Le),  écart,  c"°  de  Scrvas. 

Pdnt-d'Ain,  clicf-lieu  do  c°"  de  l'arrondipsement  de 
Bourg.  —  .II»  Pont  il'Kn:,  iSaG  (Bibl.  Dumb., 
1. 1,  p.  367).  —  Omlrii  (tel  Pont  d'Em,  i34i  cnv. 
(terrier  du  Temple  de  Mollissole,  P  27  v°).  —  Au 
Pomhiis,  j35o  cnv.  (arcli.  Rlione  :  litres  des 
Feuillées).  —  In  Ponte  Inilis,  i'i~)-j  (Cartul.  do 
Saint- Vincent  de  Màcon,  p.  897).  —  Mensura 
Pontit  Yndis,  i'i3()  (arch.de  la  Côte-d'Or,  B6g6, 
C  Jfîf)  r").  — •  Pontdains,  1/179  (Guicbenon, 
Savoie,  pr.,  p.  /i'àH).  —  Villa  Pontis  Ynttis,  i.'i83 
(arcli.  de  la  Côte-d'Or,  B  699).  —  La  commu- 
nauté du  Pont  d'Ain»,  i536  (Guiclicnon,  Bresse 
et  Biigey,  pr.,  p.  5o). —  Le  Pont  d'Eins,  i563 
(arcb.  de  la  Côlc-d'Or,  B  io45o,  f  3'i6  r").  — 
Pont  d'Ain»,  1609  (arch.de  l'Ain,  Hgi'i.f  1  v°); 
i65o  (Guicbenon,  Bresse,  p.  91);  1733  (arcb. 
de  l'Ain,  H  916,  f"  ûoi  r°);  1790  (Dénombr.  de 
Bourfjiigiie).  —  Le  Pondain»,  i7'i3  (  Poiiillé  du 
dioc.  de  Lyon,  p.  83). —  Pont  d'Ain,  i8'i8  (Ann. 
de  l'Ain). 

En  1789,  Pont-d'Ain  était  une  ville  chef-lieu 
de  mandement  du  pays  de  Bresse,  bailliage,  élec- 
tion et  6ubdcléj;ation  de  Bourg,  justice  d'appel 
du  marquisat  de  TrcfTort. 

L'église  paroissiale,  annexe  de  celle  d'Oussiat, 
diocèse  de  Lyon ,  arciiiprêtré  de  Trellorl ,  clail 
Rous  le  vocable  de  l'Assomption:  au  commencement 
du  lïii'  siècle,  ce  n'était  encore  qu'une  simple 
chapelle  rurale;  la  paroisse  élait  alors  à  Oussiat. 
—  7/1  priovnlu  Pnnlis  Indis,  xii*  s.  (Blbl.  Cluniac. 
citée  par  Guicbenon,  Bresse,  p.  9a). —  .1h  Pont 
d'Ain  :  la  principale  égli»e,  parroimiale ,  e»t  hor» 
ladite  ville,  à  un  quart  de  lieue;  on  t'appelle  l'éjflite 
de  S.  Didier  d'Ossiat,  i()5i)  (visites  pasiorales, 
f*  loa).  —  Le  l'ondaim,  égli»e  tuccur»ate  d'Out- 
tiat,  1763  (Fouillé  du  dioc.  de  Lyon,  p.  83). 

En  lant  que  seigneurie,  Pont-d'Ain  relevait 
originairement  des  sires  de  Coligny;  au  commen- 
cement du  xiii'  siècle,  Béatrix  de  Ooligny  le  porta 
en  dot  à  Albert  de  la  Tour  du  Pin.  Dos  sires  de  la 
Tour,  celte  terre  passa,  en  isiHâ,  à  Robert,  duc 
de  Bourgogne,  puis,  en  1389,  à  Amédéo  V,  comte 
de  Savoie;  elle  resta  unie  au  domaine  de  Savoie 
jusqu'en  i586,  que  le  duc  Charles- Emmanuel 
l'inféoda,  en  toute  jiislice,  .i  Joacbin  de  Ryc  qui 
l'unit  à  son  marquisat  de  TrcH'ort.  La  justice  ordi- 
naire et  la  justice  d'appel  de  ce  marquisat  s'exer- 


çaient à  Pont-d'Ain  qui  était  également  le  siège 
d'un  gouvernement  particulier  dans  la  Lieutenance 
générale  de  Brosse,  liugey  et  Gcx.  —  Casiellania 
Pontis  Yndis,  i/i36  (arcb.de  la  Cote-d'Or,  B  G96 , 
f°  1  r°).  —  Caxirttni  Ponli»  indis,  1 'i36  [ibid., 
f  8  r°).  —  Au  chasleau  du  Pont  d'Ains,  lig"! 
(Guicbenon,  Savoie,  pr.,  p.  M16).  —  Mandement 
du  Pont  d'Ayn,  i555  (arcb.  de  l'Ain,  H  918, 
f  3ior°). 

A  l'époque  intermédiaire,  Pont-d'Ain  était  la 
munifipalilé  chef-lieu  du  canton  de  ce  nom,  dis- 
trict do  Bourg. 
PoNT-o'AnLo»  (Le),  passerelle  sur  le  Rhône,  qui  con- 
siste en  une  simple  planche.  —  Entre  l'Esctuse  et 
le  Pont  d'Arlo»,  1(107  (Guicbenon,  Savoie,  pr. , 
p.  5/19).  -^  Il  y  a  [a  Arlot]  un  pont  sur  le  Ilhône 
pour  pa»ser  en  Sai'oye,  i65o  (Guicbenon,  Bugey, 

F-!))- 
PoNT-DE-BooxENS  ( Le ) ,  h.   ot  pont  sur   le  Furans 

entre  .Andoit-Condon  et  Bclley.  —   Ver»us  ponlent 

de    Bognens,    1390    (Gall.    christ.,    t.  X\,  instr., 

c.  3'!o). 
PoNT-DE-Bnionn  (Le),  m""  is.,  c"'  de  Briord. 
Post-de-Chausson  (Le),  anc.  pont,  c°"    de    Saint- 

Denis-lc-Chausson.  —   Pon»  de   Chauczon,  1393 

(arcb.  delà  Côlc-d'Or,  B  887). 
PoNT-)iE-Bois  (Le),  c"  de  Villobois.  —    Via  tendens 

de  Sancto  Saturnino  versu»  Pontem  de  lioys,  i3()'l 

(arcb.  de  l'Ain,  H  989,  f"  38  r"). 
PoM-DE-CoNKORT  (Le).  m""'  is.  ct  bureau  de  douane, 

c.""  de  Confort. 
PoNi-DE-Coiino.x  (Le),  h.,  c"  de  Biégnie^Cordon. 
Poxi-de-Fleubïille  (Le),  écart,   c'"  de    Pont-de- 

Vaui. 
Poxi-DE-GnÉsiN  (Le).    —    Le  Pont  de  Gresin  sur  la 

rivière  de  Hotne,  1607  (Guicbenon,  Savoie,  pr. , 

p.  .-j'ig). 
PoNT-BE-JuGyox  (Le),  f.,  c'"  de  Viriat. 
PoNT-DE-u-IliLLE  (Le),  c""  do  Bourg.  —  Sur  ht  pont 

de  l'Ala,  i'i65-i466  (Docum.  linguist.  de  l'Ain, 

p.  69). 
Port-be-la-Mabcaille  (Le),  c"  de  Messimy.   —  A 

ponte   de    la    Marcaille    apud    Lugdunmn,    1 499 

(terrier  des  Messimy,  1"  a 3  r°). 
PoNT-DE-LiBcv  (Le),  écart,  c""  d'Amareins. 
PoNT-D'EvEEn  (Le),  h.,  c"°  de  Champfromior. 
Pont-I)E-Pbéau,  h.,  c""  de  Cerdon. 
PoNT-DEs-Oii.Ks  (Le),  pont  sur  la  Valserine,  c"°  de 

Bellegarde-sur-Valserine. 
PoM-DE-SuBAN  (Le),c"°  du  Pout-d'Ain.  —  Itvr  tendens 

a  ponte  Yudi»  ad  pontem  de  Suran,  i436  (arch.de 

la  Cote-d'Or,  B  696,  T  34  r°). 
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Poni-dï-Tempier  (Le),  pont,c""  de  Lagnieu.  —  Jtixta 
poiUemde  Tempier,  ex  parte  Sancti  Satuvnini,  1926 
(arcii.  de  l'Ain,  H  33o). 

Poni-de-Valky  (Lu),  écart,  c""  de  Condainine-la- 
Doye. 

PoNT-DE-VAtx ,  chef-lieu  de  c°°  do  l'arrondissement  de 
Bourg.  —  /"  pago  Lugditiifiisi ,  in  villa  Vallis, 
968-971  (Cartul.  de  Sainl-Vincenl  de  Mikon, 
p.  376).  —  In  lerritorio  Lugdunensi,  in  villa 
Valu»,  io4g-i  io9(Rec.  des cliartes  de  Cluny,  t.  IV, 
n°  8157).  —  LiPonz  de  Vauz,  ja5o  cnv.  (pouillé 
du  dioc.  de  Lyon,  f°  lA  v°).  —  Ad  Pontem  de 
Vauz,  1273  (Guichenon,  Bresse  et  Bujjpy,  pr., 
p.  18).  —  Apud  Ponleni  Vullium,  i3a5  env.  (lerr. 
de  Bàgé,  P  18).  —  Pont  de  Vaz,  iSaô  env. 
{ibid.).  —  Pont  de  Vaulx,  1/100  env.  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  8370  bis,  f  839);  i563  {ihid., 
B  lo'iSo ,  f  336  v°);  1638  (Cartut.  de  Saint-Vincent 
de  Mâcon,  p.  /|46).  —  La  communauté  du  Pont 
de  Vaux,  i536  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. , 
P-  53). 

Sous  l'ancien  régime,  Ponl-dc-Vaux  était  une 
ville  chef-lieu  de  mandement  du  pays  de  Bresse, 
bailliage,  élection  et  subdélégation  de  Bourg. 

A  l'origine,  Pont-de-Vaiix  dépendait  pour  le 
spirituel  de  la  paroisse  de  Sainl-Bénigne  et  ne 
possédait  qu'une  simple  chapelle  dédiée  à  sainte 
Anne.  Dès  le  mv°  siècle,  Pont-de-Vaux  avait  une 
église  paroissiale  à  la  collation  de  l'abbé  de  Tournus. 
En  1.5 1.5,  cette  église  fut  érigée  en  collégiale  sous 
le  vocable  de  A'otre-Damc;  elle  dépendait  du  dio- 
cèse de  Lyon,  archiprélré  de  Bàgé.  —  Curalus  de 
Ponte  Valliuin,  iSao  env.  (pouillé  ms.  du  diocèse 
de  Lyon,  P  9).  —  N.  D.  du  Pont  de  Vaux,  i6i5 
(B.  Uchard,  Lo  Gucmen,  p.  10). 

Pont-de-^aiix  était  le  siège  d'une  officialité  mé- 
tropolitaine pour  les  parties  des  diocèses  de  la 
province  ecclésiastique  de  Lyon  situées  dans  le 
ressort  du  Parlement  de  Bourgogne. 

Pont-dc-Vaux  était  de  l'ancien  domaine  des  sires 
de  Bàgé  qui  lui  concédèrent ,  en  ia.5o,une  charte 
de  franchises;  portée  en  dot,  par  Sibille  de  Bàgé, 
à  Amcdée  V  de  Savoie,  en  1373,  celte  terre  resta 
unie  au  domaine  de  Savoie  jusqu'en  1021  que  le 
duc  (iharles  la  céda,  en  titre  de  comté,  à  Laurent 
de  Gorrevod,  gouverneur  de  Bresse.  Érigée  en 
duché  par  Louis  Xlll,  en  i()33,  la  seigneurie  de 
Pont-de-Vaux  passa,  en  1681,  aux  liauffremont , 
puis,  en  1773,  à  Augustin-Louis  Berlin.  — 
Cattrum  Ponlis  de  Valtibu»,  1349  (arch.  de  la 
Côle-d'Or,  B  561,3).  —  Cantellania  Pontinvnlliiim , 
i/l33  [ihid.,  B270  iiJi,r  176).  —  Mandamentmn 


Ponlis-vttUium,  1 45a  (  Guichenon,  Bresse  et  Bugey, 
pr.,  p.  95).  —  Le  Comté  du  Pont  de  Vaux,  i539 
(ibid.,  pr.  p.  43). 

Le  duché  de  Pont-de-Vaux  comprenait,  avec  le 
chef-lieu,  Arbigny,  Boz,  Briod  ou  Briord, hameau 
de  Chavannes-sur-Reyssouze,  Chamandrey,  la 
Chapelle-Thêcle  (  en  partie  )  ,  Chavannes-sur- 
Reyssouze,  Gorrevod,  les  Granges,  Mantenay, 
Montlin,  Ozan,  Saint-Bénigne,  Saint-.Iulien-sur- 
Reyssouze  et  le  fief  de  la  Bourrelière,  paroisse  de 
Chevroui.  La  justice  ordinaire  ressorlissait  à  la 
justice  d'appel  du  duché,  laquelle  siégeait  à  Pont- 
de-Vaux.  En  1734,1e  ressort  direct  du  Parlement 
de  Dijon  était  contesté  par  les  officiers  du  bail- 
liage de  Bourg,  pour  les  matières  visées  au 
second  chef  de  l'édit  des  Présidiaux.  En  1789,  le 
ressort  du  bailliage  l'avait  emporté. 

A  l'époque  intermédiaire ,  Pont-de-Vaux  était 
la  municipalité  chef-lieu  du  canton  de  ce  nom, 
district  de  Pont-de-Vaux. 
Pont-de-Veïle  ,  chef-lieu  de  c°°  de  l'arrondissement 
de  Bourg.  —  Umfredus  de  Vêla,  1096-1130 
(Carlul.  de  Saint-Vincent  de  Màcon,  p.  344). — 
Nemus  inter  \  elam  et  Dey,  11 8a  (ihid.,  n°  5o8). 
—  De  Ponte  de  Vêla,  1186  (Bibl.  Sebus. , 
p.  i4i).  —  Pont  de  Veila,  1357  (Grand  cartul. 
d'Ainay,  t.Il,  p.  86). —  Apud  Pontem  Vêle,  laSo 
(Polypt.  de  Saint-Paul  de  Lyon,  app.  p.  t5(>).  ^ 
Extra  clauauras  Pontis  Vêle,  1870  (Grand  cartul. 
d'Ainay,  t.  I,  p.  688).  —  La  communauté  du 
Pont  de  Veyle,  i536  (Guichenon,  Bresse  et 
Bugey,  pr. ,  p.  5o).  —  Pont  de  Vaille,  157a 
(arch.  de  l'Ain,  H8i3,  f  4o8).  —  Pont  de 
Voyie,  1573  (ibid.,  H  8i4,  P  621  r").  —  Pont 
de  Vesie,  i58o  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr., 
p.  196).  —  Et  tertui  lo  horgri  du  braro  Ponde- 
veilla,  161 5  (B.  Uchard,  Lo  Guemen,  p.  16, 
vers  i38).  —  Le  Pont  de  Vêle,  i665  (Masures 
de  rile-Barbe,  t.  I,  p.  4 36).  —  Pont  de  Veylle, 
i683  (arch.  de  l'Ain,  E  507).  —  L'Hôtel  Dieu 
de  Pont  de  Veyie,  1767  (ibid.,  H  889,  P  a6o  r°). 

En  1789,  Pont-de-Vcyle  était  une  ville  chef- 
lieu  de  mandement  du  pays  de  Bresse,  bailliage, 
élection  et  subdélégation  de  Bourg. 

L'église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prétré  de  Dorabes,  était  sous  le  vocable  de  Notre- 
Dame;  le  chapitre  d'Ainay  présentait  à  la  euro. 
Cette  église  n'était  à  l'origine  qu'une  chapelle 
rurale  dépendant  de  la  paroisse  de  Laiz.  Les  reli- 
gieux d'Ainay  possédaient  à  Pont-dc-VeyIe  un 
prieuré  également  dédié  à  Notre-Dame.  —  Prioralun 
Ponlis    Vêle,    1337  (Grand  cartul.  d'Ainay,  t.  1, 
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p.  456).  —  Eccleiia  Pontis  Vêle,  m  archipresljy- 
teratu  Domhnrum,  iS.'io  env.  (pouillé  du  dioc.  de 
Lyon,  f"  i«  r°).  —  Prim-  Pontis  Vêle,  i35o  env. 
{ibùl.,  f°  12  v°).  —  PniTDchia  de  Ijfiyi  et  Pontis- 
vêle,  lUhi  (arch.  de  l'Ain,  H  798,  f  Sa'i  r"). 

—  Le  chappitre  du  Pont  de  Ve»le,  i6.")0  (Gui- 
flicnon,  Bresse,  p.  33). 

En  tant  que  fiel',  Pont-de-Vejfle  appartint  à  des 
genlilshommes  de  mémo  nom  jusqu'en  1182  en- 
viron qu'il  passa  aux  sires  de  Bà(»(>.  Portée  en  dot 
par  Sibillc  de  Bàgé  à  Amédée  V  de  Savoie,  en 
1272,  cette  terre  resta  unie  au  domaine  de  Savoie 
jusqu'en  i56s  que  le  duc  Emmanuel  Philibert 
l'inféoda,  en  titre  de  comté,  à  Jean-Louis  '^oste, 
comte  de  Benes.  —  Signum  Eutlachii  de  Vêla, 
1074-1096  (Cartul.  de  Saint-Vincent  de  Mâcon, 
n°548).  —  Hunfreduê  de  Vêla  et  /j-ermanut  »uu» 
Otgeriui,  1096-1134  (tbid.,  n°  5io).  —  Domna 
de  Vêla,  1182  (ihid.,  n°  5o8). 

Le  comté  de  Pont  de-VeyIc  comprenait,  avec  le 
chef-lieu,  Bey,  liiziat,  Cormoranche ,  Cruzilles, 
Griège,  Laiz,  Mcpillat,  Saint-Jean-snr-Veyle, 
Saint-Julien-sur-\  eylc,  partie  de  Saint-André- 
d'Huiriat  et  de  Vonnas,  ainsi  que  la  seigneurie  de 
Marmont,  paroisse  de  Vonnas.  La  justice  ordinaire 
ressorlissait  à  la  justice  d'appel  du  comté.  En 
1734,  il  y  avait  encore  contestation  sur  le  point 
de  savoirs!  cette  dernière  ressortissait  numenl  au 
Parlement  de  Bourgogne  ou  au  bailliage  de  Bresse. 
En  1789,  le  ressort  de  cette  dernière  juridiction 
l'avait  emporté.  —  Cattt-um  Ponli»  Vêle,  1249 
(arch.de  la  Côte-d'Or,  B  564,3). —  Mandamentum 
Ponli»  Vêle,  ikh-  {ihid.,  B  io443,  p.  i3).  — 
Afl  cliaslellainie  du  Puni  de  Veijle ,  i536  (Gui- 
chenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  4o). 

A  l'époque  intermédiaire,  Ponl-de-Veyle  était 
la  municipalité  chef-lieu  du  canton  de  ce  nom, 
district  de  Chàtillon-les-Dombes. 
PoxT-D'OyjABD  (Le),  loc.  disp. ,  c'"  de  Bâgé-la-Ville. 

—  Ou  Pont  d'Onger»,  i3G6  (arch.de  la  Côte- 
d'Or,  B553,  f  4  r"). 

Poxt-do-Oaz  (Le),  m°"  is. ,  c""  de  Oaz. 

Poxt-db-Teiii'LE  (Le  I,  loc.  disp. ,  c'"  de  Saint-Martin- 
le-Chàtel.  —  lier  lemtem  de  liaugiaco  apud  Ponteni 
Templi,  1496  (arch.  de  l'Ain,  H  8.')6).  —  Char- 
riere  tendant  de  Sainct  Didier  d'Aucia  au  Pont  du 
Temple,  l6^5  {ibid.,  C  68  r'). 

PoNTENir,  territoire,  c"*  de  Culoz.  —  In  vinnblio  Culi 
de  Ponlenaij,  loco  dicto  en  la  Pieraz,  1498  (arch. 
delà  Côte-d'Or,  B  8.')9,f  80). 

PoxTET  (Le),  ruiss.  alTl.  de  la  Seillc. 

Pontet  (Lz),  ruiss.  adl.  de  la  Veyie. 


PoîiTET  (Le),  écart,  c'"  d'Arbigny.  —  IM  Pontet, 
i;i85  (Polypt.de  Saint-Paul  de  Lyon, p.  ia5). 

PosTET  (  Le  ) ,  loc.  disp. ,  c"°  de  la  Boysse.  —  Vercheria 
de  Pontet,  1247  (Bibl.  Dunib.,  t.  11,  p.  118). 

PoNTET  (Le),1oc.  disp. ,  à  ou  près  Chevillard. —  Roca 
de  Ponteto,  1176  (arch.  de  l'Ain,  H  869).  — 
RocIm  de  Pontheto,  1809  (ibid.,  H  53). 

Pontet  (Le),  h.,  c°"  de  Saint-Jean-de-Thurigneui. 

PosTiiENiN ,  h. ,  c"°  de  Varambon. 

PoxTHiEU ,  h. ,  c""  de  Tliézillieu. 

PoxTiÈnEs,  écart,  c"'  de  Châtenay. 

PoNT-LoLP,  écart,  c"*  de  Villette. 

Pont-Mabtin,  h.,  c"'  de  Torcieu. 

Poxt-Martim  in  (Ije),  loc.  disparue ,  à  ou  près  Pérouges. 

—  Iter  tendent  de  Perogiia  vertu»  Pontem  Marlinan , 
1876  (arch. de  la  Côte^l'Or,  B  687,  fin  r°). 

PoNT-Moii\NT,  anc.  pont  sur  le  Longevent,  c"  de 
Meximieux.  —  Pont  Morent  et  Pont  de  Morant, 
xiv"  s.  (Bibl.  Dumb.,  t.  I,  p.  i83). 

Post-Navet,  anc.  chapelle  rurale  sous  le  vocable  de 
Notre-Dame,  c"*  de  Bclmont. 

PoîiToi:R!«L8  (Le),  f.,  c"'  de  Saînt-Nizier-le-Désert. 

—  Pont-Tournu ,  1847  (stat.  post.  ). 
Post-Pebdl  ,  h. ,  c"'  de  Pcrrox. 

Pont-Biond  (Le),  écart,  c"'  de  Sainl-Bambert. 

Poxt-Seille ,  écart,  c"°  do  Sermoycr. 

PoNT-SiBoi»,  anc.  ham.  à  on  près  Bàgé-la-Ville.  — 
Supra  luaysiam  de  Ponte  Siboudi,  i344  (arch.  de 
la  Côte-d'Or,  B  559,  f  7  ï°).  —  Iter  tendent  de 
liaugiaco  ad  Pontem  Siboudi,  i344  (ibid,  f  to  r°). 

Pont-Trehele  (Le),  ruiss.  alll.  de  la  Sane-Morte. 

PopET,  écart ,  c"'  de  Corcelles. 

Porcelet  (Le),  alll.  de  la  .Saône,  c""  de  Chevroux  et 
de  Boz. 

Porchère  (La),  anc.  lieu  dit,  c°'  de  Cessy.  —  Subtus 
Sfsxiez,  loco  dicto  en  laz  Porchery,  1497  (arch.de 
la  Côte-d'Or,  B  1 1  a4,  f  i5  r"). 

Porchère  (La),  c"'  de  Farges.  —  In  territorio  de 
Atterens,  loco  dicto  en  Inz  Porcheri,  1 497  (arch.  do 
la  Côte-d'Or,  B  1 120,  C  i34  r°). 

PoRcuERiEL,  loc.  disparuc ,  à  ou  près  PoUial.  — 
Apud  Povcheyruel ,  1  '1 1  o  env.  (  terrier  de  Saint- 
Martin,  f  )33  r°).  —  Porcheruel,  i4io  env. 
(ibid.,  C  i38  r"). 

*PoHcioxKLX ,  anc.  mas  de  la  chàtellcnie  de  Chalamonl. 

—  Mansut  de  Purciniaco,  19  55  (Bibl.   Dumb., 
t.  H,  p.  i3o). 

PoRPRisGES ,  anc.  mas ,  c'"  do  Servas.  —  Le  mas  ap- 
pelé de  Poipringps,  dans  la  paroisse  de  Serre, 
Avui"  s.  (Aubret,  Mémoires,  t.  II,  p.  99,  d'après 
un  acte  de  1986). 

Port,  c"'  du  c°"  de  Nantua.  —  Steplianus  de  Portu, 

kl. 
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1093  (Cart.  lyonnais,  t.  I,  n'ii).  —  Port,  laia 
(Guigne,  Carlui.  de  Saint-Sulpicc,  p.  57).  — 
Villa  et  tei-rilorium  de  Port,  1270  (Bibl.  Sebus. , 
p.  426).  —  Apiiil  Naiituacum  et  Pnrtum,  iM-] 
(arcli.  de  la  Cole-d'Or,  li  8i5,  f  holt  r").  —  De 
Portu,  1437  {ibid.,  1°  48a  r°). 

Avant  1790,  Port  était  une  communauté  du 
bailliage  et  élection  de  Jîelley,  subdélégation  et 
mandement  de  Nantua. 

Son  église  paroissiale ,  annexe  de  celle  de  Saint- 
Martin-du-Frènc,  diocèse  de  Lyon,  arrlilprélré  de 
Nantua,  était  sous  ie  vocable  de  sainte  Marie- 
Madeleine  et  à  la  collalion  du  prieur  de  Nantua. 
—  L'église  appelée  de  Port,  annexe  à  l'église 
Saint  Martin  du  Fresne ,  1 6 1 3  (  visites  pastorales , 
f  1 2  2  v°  ).  —  Port ,  annexe  de  S'  Martin  ;  sous  le 
vocable  de  Sainte  Madeleine,  i655  {ibid.,  (°  119). 
Port  dépendait  de  la  baronnJe  de  Nantua.  — 
Honiines  ecclesie  Nanluacensis  de  Port,  121a  (arch. 
de  l'Ain,  H  37/1)- 

A  l'époque  inlermédiairc.  Port  était  une  muni- 
cipalité (lu  canton  de  Montréal ,  district  de 
Nantua. 

PonT  (Le),  village,  c"°  de  Cbàtillon-la-Palud. 

Port  (Le), h.,  c"'  de  Groslée.  ' 

PonT  (Le),  h.,  c"'  de  Jassans. 

Pont  (Le),  écart,  c"°  de  Loyettes. 

Pout  (Le),  écart,  c""  de  Matafelon. 

PonT  (Le),  11.,  c""  de  ilessimy.  —  Iter  tendens  de 
ecclesia  Meyssimiuci  ad  Porlum  Carum,  i536  (terr. 
des  Messiray,  f*  52). 

Port  (Le),  village  de  la  c'"  de  Neuville-sur-Ain.  — 
Cabaret  du  Port,  xviii"  s.  (Cassini). 

Port  (Le),  port  et  b.,  c"'  de  Tlioissej. 

PonT  (Le),  écart,  c"°  de  Tramoyes. 

Portail  (Le),  b.,  c"*  de  Saint-Donis-le-Ceyzérial. 

PoRTAN,  h.,  c"'  de  Certines.  —  Che:,-Portant,  i843 
(État-Major). 

Port-Bernaiin  (Le),  h.,  c""  de  Parcieux  etReyrieux. 

PonT-(iinssï  (Le),  b.,  c""  de  Genouilleux. 

Port-d'Aisne  (Le),  c"'  d'Aisne.  —  La  riveri  del  port 
d'Ennes ,  1 3 2 5  env.  (terr.  de  Bàgé ,  T  10).  —  Le 
port  de  Vésinet,  18/17  (slat.  post.). 

Port-d'Anseue  (Le),  Ioc.  détruite,  près  Pont-de- 
Veyle.  —  A  portu  Belis  usque  ad  porlum  Anselle, 
103 3  env.  (Carlul.  de  Saint-Vincent,  n°  517). 

Port-d'Arciat  (Le),  écart,  c"°  de  Cormoranche.  — 
Ad  quoddam  portum  qui  dicitur  Arciacus,  1080 
env.  (Rec.  des  cbartes  de  Cluny,  t.  IV,  n°  3577). 

Port-de-Bellegiri>e  (Le),  c"'  de  Priay.  —  Iter  ten- 
dens de  la  Tijmoneri/  ad  portum  lielle  Garde,  i436 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  G96,  f  23i  r"). 


Port-de-Belieïille(Li),  port,c"'  de  Guéreins.^— /(et- 
qund  tendit  de  portu  lîeUeville  upuil  SanHum  Tri- 
veriam,  128.')  (Polypt.  do  Saint-Paul,  p.  69). 
Port-de-Bolozon  (Le),  port,c"'  de  Cize.  —   Porlus 
de   Boloson,  if!99-i369  (arcli.  de  la  Cole-d'Or, 
B  io455,  r  io3  v°). 
l'oRT-DE-Bï  (Le)  ,  m'"  i?. ,  c"°  de  Grièges.  —  A  portu 
Betis  usque  ad  portum  Anselle,  1023  env.  (Cartul. 
de  Saint-Vincent-de-Mâcon ,  n°  517). 
Pokt-be-Fbans   (Le),  b.,   c"°  de   Jassans-Riottiers. 
—  Port  de  Frans,  sur  la  Saône,  1675  (J,  Baux, 
Nobil.  de  Bresse  et  Dombes,  p.  935). 

Le  port  de  Frans,  sous  le  nom  de  port  d'Aloyn, 
était  tenu  en  fief,  dès  le  commencement  du  xin' 
siècle,  par  les  seigneurs  de  Frans,  sous  ia  mou- 
vance de  l'église  cathédrale  de  Lyon.  Ge  fief  arriva , 
en  i36i,  à  la  Chartreuse  de  Poleteins  qui  le  pos- 
sédait encore  en  1789. 
Port-»e-Fro« entes  (Le),c'"  de  Neuville-sur-Ain. ^ 
Le    port    de    Fromenles,     i555    (arch.  de    l'Ain, 
H  913,   f°  98  r").    —   Le  pourt  de   la  corde  de 
Fromenles,  i555  (ibid.,  f°  10a  r°). 
Port-de-Lagnied  (Le),  m°"'  is.,  c°'  de  Saint-Sorlin. 
Port-de-Loïes  (Le),  h.,  c""  de  Chazey-sur-Ain. 
PoRT-DE-MoNTiiERtE  (LE),port  suF  la  Saône,  c"*  de 
Montmerle.   —    Ante  portum    casiri    quod    Mont 
Merlus  vocatur,    1080  env.  (Rec.  des  chartes  de 
Cluny,  t.  IV,  n"  3577). 
PoRT-DE-Mun  (Le),  tuilerie, c"'  de  Peyzieux. —  Port 
de  Mur,  xviii'  s.  (Aubret,  Mémoires  de  Dombes, 
t.I),p.  l'i). 
PoRT-nE-PiEBRE-CniiEL  (Le),  port  sur  le  Rhône,  c"" 
de  Virignin. 

Ce  port  avait  été  érigé  en  fief  vers  la  fin  du 
xvi°  siècle. 
1'ort-de-Saint-Bernard  (Le),  port  sur  la  Saône,  c'" 
de    Saint-Bernard.    —    Portas  Sancli   Bernardi, 
i2C4(Bibl.  Dumb.,  t.  I,  p.  162). 
Port-de-Seille  (Le),   c"'  de    Sermoyer.  —   Portut 
Sallie,  1897  (arch.  du  Rhône,  terr.  de  Sermoyer, 
c.  i3). 
Port-i)e-Thoire  (Le),  port  sur  l'Ain,  c""  de   Mata- 
telon).  —  Usque  ad  portnm  de  Toria,  1169  (arch. 
de  l'Ain,  1135.')). 
PoRT-BE-ÏRÉvoLx  (Le),  c'"  di'  Trévoui.  —  Portus  de 
Trévoux,   1878   (Guigne,   Docum.    de    Dombes, 
p.  35o). 
Port-de-Villeneuïe  (Le),   c""   de   Saint-Sorlin.    — 
Via  publica    tendens   de   Lagniaco   versus  Portum 
Ville  nore,  i35o  (arch.  de  l'Ain,  H  3oo). 
Porte  (La),  b.,  c""  de  Polliat.    —    De  Porta,  i4io 
env.   (terr.  de  Saint-Martin,  f  i34  r°).  —  De 
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Porta,  paniichie  Poiltiaci,  146/  (arcli.  de  la 
Cote-<rOr,  15  585,  f  896  v").  —  Itei-  tenden»  de 
Porla  apud  Piillim,  ligo  (terrier  des  (jhabeu, 
P  10).  —  La  Pnrti' ,  panoisse  de  Polliac,  i558 
(arcii.  du  Rlione.  Saint-Jean,  arm.  Lévy,  vol.  A3, 
n"  1,  f  43  v°). 

Porte,  h.,  c°"  de  Savigneiix. 

PoBTKBŒLK,  écart  et  anc.  fief  de  Dombes,  c"'  de 
Saint-Elienne-sur-Clialaronne.  —  Bonetu»  de  Poi- 
laho,  dntniceUus,  i^-^'i  (Guiclicnon,  Bresse  et 
liupev,  pr. ,  p.  17).  -  -  Slephanu»  de  Pmlnbo , 
mile»,  batlivuê  Beugetii  el  Sovaletie,  ia()3  (arcli. 
de  l'Ain,  H  973).  —  Poilabo,  1878  (arcli.  de  la 
Côte-d'Or,  B574,  C  86  r°).  —  Le  sieur  tk  Porte- 
Baufi,  1567  (BihI.  Diimb.,  I.  I,  p.  t8i).  — 
Portebœaf,  i6tis  (Guiclienon,  Dombes,  t.  I, 
p.  199).  —  Portabo  ou  Portebœuf,  du  paij»  de 
Dombe»,  i665  (Masures  de  Tlle-Barbe,  t.  II, 
p.  49a). 

Tn''9  ancienne  seigneurie  de  Dombes,  possédée, 
en  1097,  par  des  gentilsbonimes  de  même  nom. 

PoRTE-DE-BocncHtTET  (La),  anc.  porte  de  Bourg.  — 
Im  porta  de  liormaier,  1  4()5-i  466  (  Docum.linguist. 
de  l'Ain,  p.  68).  —  Im  porte  de  Bour/rmayet ,  j  4()8 
(  itrossard,  Cartul.  de  Bourg,  p.  46o). 

I'oBTE-UE-Boi;Rii\EiF  (Li),  auc.  poctc  dc  Bourg.  — 
//rt  porte  de  Bourj^neuf,  1  468  (Brossard,  Cartul. 
de  Bourg,  p.  4.j8). 

PoRTE-DE-BcstHicoTE  (  La),  aDc.  porle  de  Montluel.  — 
Porta  de  Buschicola,  1376  (Guigue,  Docum.  de 
Doubes,  p.  908). 

PowTE-DE-f^BÈvEcoKi  R  (La),  anc.  portc  de  Bourg.  — 
Im  porte  de  Criete  Cuer,  l'isS  (Brossard,  Cartul. 
dc  Bourg ,  p.  1  ,")3  ).  -  [m  porte  de  Crivacort,  1 468 
{ibid.,  p.  46 1). 

Pohte-de-Jasseron   (L»),   anc.  porte   de   Bourg.  - 
Porta  de  Jasteroiie,  1878  (arcli.  de  la  Cote-d'Ur, 
B  ,174,1*  31  >""). 

PoRTE-DE-LA-BoissK  (Li),  anc.  prte  de  Montlucl.  — 
Porta  de  laBuy$»i,  1976  (Guigue,  Docum.  de 
Dombes,  p.  908). 

Pohte-i>e-la-Halle  (La  ),  anc.  porte  dc  Bourg.  —  La 
porta  de  l'Ala,  1 465-1 466  (Docum.  Iinguist.de 
l'Ain,  p.  71).  -  La  porte  de  la  Halte,  1 468 
(Brossard,  Cartul.  de  Bourg,  p.  46i). 

Porie-de-la--Marvai,i.ikre  (  La  ),  anc. porle  de  Montluel. 
— •  Porta  de  la  Marvallieri ,  1376  (Guigue,  Docum. 
do  Dombes,  p.  9 08). 

PoRTE-DE-i.*-VtRCHÈRE  (  La  ) ,  anc.  portc  de  Bourj;.  — 
Im  porle  de  la  Verchirre,  i498  (Brossard,  Cartul. 
de  Bourg,  p.  i58).  —  Importa  de  la  Vrrchyiij, 
1 465-1 466  (Docum.  linguist.  de  l'Ain,  p.  71). 


Porte-de-Teïnières  (La),  anc.  porte  de  Bourg.  — 
La  porta  de  Teijnyres,  1  46.5-1  466  (Docum.  linguist. 
de  l'Ain,  p.  69).  -  La  porte  de  Teiiieres,  i468 
(Brossard,  Cartul.  dc  Bourg,  p.  459).  —  Porte 
de  Lyon  ou  de  Teiiiieres,  1618  (visites  pastorales, 
f  93  r"). 

PoRTE-Di-ViviER  (La),  anc.  porte  de  Montluel.  — 
Porto  del  Viviei;  1976  (Bibl.  Dumb. ,  t.  Il, 
p.  9o3). 

Portes,  Ii.  et  anc.  cliartreuse,  c"'  de  Renonces.  — 
Eremu»  Portanim,  iii5  env.  (arcb.  de  l'Ain, 
H  918).  —  Berimrilua,  prior  Portnruin,  1 1 45  env. 
(Guigue,  Docum.  de  Dombes,  p.  86).  —  Fra- 
tre»  de  Porli»,  1171  env.  (Cartul.  lyonnais,  t.  1. 
n°  44).  - —  Beata  Maria  Portarum,  1180  env. 
(ibid.,  t.  I.,  n°  5o).  —  Kcclesia  Sanctae  Mariai' 
de  Janua ,  1191  (Guiclienon,  Bresse  et  Buge\, 
pr. ,  p.  9  84).  —  Via  que  descendit  a  Porti»  versui 
BenuHciam,  1998  (arcli.  de  l'Ain,  H  9 «5).  — 
Conventua  de  Porlis,  19  85  (ibid.,  H  988).  — 
Portes,  i65o  (Guicbenon,  Bugcy,  p.  88). 

La  cliarlreu<e  de  Portes  fut  fondée,  vers  1 1 15  , 
par  deux  moines  d'Ambronay.  Supprimée  en  1791, 
elle  fut  rétablie  en  1859,  pour  êlre  supprimée  de 
nouveau  en  1880.  Les  cliartreux  de  Portes  avaient 
acquis,  en  1716,  du  duc  de  .Savoie,  le  marquisat 
de  Saint-.Sorlin.  Ils  possédaient,  en  outre,  la  sei- 
gneurii!  de  Portes  qui  élait  du  ressort  du  bailliage 
de  Belley. 

PoRiES-ViKiLLES  (Les),  auc.  licu  dit ,  c"°  de  Loyes.  — 
Apud  Portas  Veteres,  1971  (Bibl.  Dumb.,  t.  II, 
p.  174). 

Port-Gau-and  (Le),  II,  c'"  de  Saint-Maurice-de- 
Gourdans. 

PoRT-HuGON  (Le),  c"  d'Ambronay.  —  Ad  porlum 
Hugonis,  qui  est  prope  Ambroniacum,  I95i  (arcli. 
de  l'Ain,  H  996). 

PoRTiGNEix,  lieu  dit,  c"*  de  Priay. 

Port-Jasot  (Le),  -11.,  c°"  de  Saint-Maurice-de- 
Gourdans. 

Port-Neuf  (Le),  port  sur  l'Ain  et  h.,  c'"  de  Saint- 
Jean-de-Niost. 

Port-Passian  (Le),  lieu  dit,  c"*  de  Montagnieu. 

PoRT-BiviÈRE  (Le),  tuilerie,  c""  de  Messimy.  —  Iter 
tenilens  a  porta  riparie  apud  Sancluw  Johannem  de 
Vallibus,  1499  (terrier  des  Messimy,  f  9  4  r°). 

Port-Saist-Romiin  (Le),  port,  c"*  de  Saint-Didier- 
sur-Chalaronne. 

PosAFOL,  liam.  des  c""  de  Lagnieu  et  de  Proulieu. 
—  De  l'esafollo,  i35o  (arcb.  de  l'Ain,  H  36o). 

En  tant  que  fief,  ce  village  dépendait  du  mar- 
quisat de  Saint-Sorlin. 


326 


DEPARTEMENT  DE  LAI.N. 


PoTELLï  (Li),  anc.  liou  dit,  c'""  de  Cliaveyriat.  —  In 

leiTitorio  de  Tornoux,  loco  diclo  en  la  Potelln,  tft97 

(terrier  des  Chabeu,  f"  8'i). 
Potence  (La),  lieu   dit,  c"°    de    Saint-Trivier-sur- 

Moignans. 
PoTET,  11. ,  c"°  de  Bà{jé-la-Ville.  —  Polet,  1 344  (arcli. 

de  la  Côte-d'Or,  B  552 ,  f  i  v«). 
Potière  (La),  h.,  c°'  de  MontreveL   —    Villa  de  la 

Poteri,  i4io  env. (terr.  de  Saint-Martin,  f*  5  v°). 

—  Apud  la  Potiri,  i4io  env.  (ibid.,  f*  lo  v").  — 
Apud  Poleriam,  in  parrochia  de  Cuel,  ilt()6  (arcli. 
de  l'Ain,  H  856,  f  Sai  r").  —  Village  de  la 
Potliere ,  parroitse  de  Cuel,  1677  (ibid.,  H  863, 
P  1 1  r"). 

Potière  (La),  anc.  rente  noble,  c'"  de  Vonnas. 

PoTiEiti.E,  anc.  lieu  dit,  c"'  de  Montrevel.  —  Pratuni 
vocalum  de  Potierla ,  i4io  env.  (terr.  de  Saint- 
Martin,  f  4^°). 

PoTiEU,  lieu  dit,  c""  de  Bcttans. 

l'oTiN,  1).,  c"*  de  Valeins. 

Pouces  (Les),  écart,  c""  de  Saint-André-d'Huiriat. 

PoiONï,  c"  du  c°"  de  (iolloiijjes.  —  Caslrum  de 
Pounye,  1277  (arcli.  de  la  Côte-d'Or,    B   isag). 

—  Poanie,  1289  (Mém.  Soc.  d'iiist.  de  Genève, 
t.  XIV,  p.  2)3).  —  Pagnye,  i3o4  (Mém.  Soc. 
d'hist.  de  Genève,  t.  XIV,  p.  821).  —  Pougnie, 
i365  env.  (Bibl.  nat.,  lat.  ioo3i,  f°  89  r").  — 
Poiignier,  1897  (arcb.  de  la  Côte-d'Or,  B  1096, 
r  i3  r°).  —  Pougniet,  i55'i  (ibid.,  B  1199, 
f°  376  r°).  —  Pougmj,  1734  (Descr.  de  Bour- 
gogne); t85o  (Ann.  de  l'Ain). 

Sous  l'ancien  régime,  Pougny  était  une  commu- 
nauté de  l'élection  de  Belley,  bailliage  et  sub- 
délégation de  Gex. 

Son  église  paroissiale ,  diocèse  de  Genève ,  archi- 
prétré  du  Bas-Gcx ,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Etienne  (aujonrd'bui  de  saint  Louis);  le  droit  de 
présentation  à  la  cure  appartenait  à  l'abbé  d'Ainay. 

—  Cuia  de  Pougnier,  i344  e»v.  (Pouillé  du  dioc. 
de  Genève). 

La  seigneurie  de  Pougny  était  possédée  ancien- 
nement, sons  l'hommage  des  sires  de  Gex,  par  une 
famille  qui  en  portait  le  nom.  Aux  xvii'  et  xvm' 
siècles,  c'étiiit  imc  dépendance  de  la  baronnie  de 
Pierre. 
PoLiLLiT,  c"*  du  c°"  de  TrelTort.  —  Polie»,  cas  suj., 
i2  5o  env.  (pouillé  de  Lyon,  f°  12  v°).  —  Pollia, 
c.  rég.,  i35o  env.  (ibid.,  f  1  4  v°).  —  Poilliacu», 
i39  5  env.  (pouillé  ms.  de  Lyon,  f  8).  — 
Potliacui,    1492    (pouillé    de    Lyon,    f°  3i  v°). 

—  PoWflt,  1 655  (visites  pastorales,  f°  201).  — 
PouiHa(,)8o8(Stat.  Bossi);  i85o  (Ann.de  l'Ain). 


En  1789,  Pouillal  était  une  communauté  du 
bailliage,  élection  et  subdélégation  de  Bourg, 
mandement  de  Tredort. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  arclii- 
prêtré  do  TrotTort ,  est  l'une  de  celles  qui  furent 
cédées,  en  1742,  au  diocèse  de  Saint-(;iaude;  elle 
était  sous  le  vocable  de  sainte  Marie-Madeleine 
(aujourd'hui  saint  Pierrc-aux-Liens ).  —  Curalu* 
de  Poilliacn,  1825  env.  (pouillé  de  Lyon,  f  8). 

Cette  église  faisait  partie  du  patrimoine  primitif 
de  l'église  de  Belley  qui  en  reçut  confirmation, 
en  11 42,  du  pape  Innocent  II  et  qui  conserva  le 
droit  de  collation  à  la  cure  jusqu'à  la  Révolution. 

A  l'époque  intermédiaire,  Pouillat  était  une 
municipalité  du  canton  de  Chavannes,  district  de 
Bourg. 
PoLiLLEi/X,  h.,  c""  de  Reyrieui.  —  Polleu,  1226 
(Guigue,  Docum.  de  Bombes,  p.  85).  —  Poilleu, 
1269  (Cait. lyonnais,  l.II,  n°555);  1499  (pouillé 
de  Lyon,  1"  27  r").  —  Pollieu,  1299-1869  (arch. 
de  la  Côte-d'Or,  B  io455,  f"  3  r").'—  Polliaatt, 
i368  (arch.  du  Rhône,  Saint-Jean,  arm.  Jacob, 
voL  55 ,  f  3  r").  —  Pollieu: ,  1 368  (ibid. ;  f  »  1  v"). 

—  Poilliacu»,  i38o  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  659,  f  a  r°).  —  Puille,  i38o  (ibid.,  f  2  y"). 

—  Poilliacum  Dombanim,  i482  (arcIi.  du  Rhône, 
terrier  de  Reyricux,  f"  1 9  ).  —  Poillieu,  i65o 
(Guichenon,  Bugey,  p.  91).  —  Pollieu,  xviii' s. 
(Aubret,  Mémoires,  t.  II,  p.  86). 

Avant  la  Révolution,  Pouilleux  était  une  com- 
munauté do  Dombes,  élection  de  Bourg,  séné- 
chaussée, subdélégation  et  chàtellenie  de  Trévoux. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  arclii- 
prétré  de  Dombes,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Martin;  l'archevêque  de  Lyon  et  l'abbé  de  Cluny 
présentaient  allernativement  à  la  cure.  —  EccUtia 
de  Poylleu,  )25o  env.  (pouillé  du  dioc.  de  Lyon, 
f°  i3  v").  —  Parrochia  Poliaci,  Lugdunensis  dio- 
cesia,  i4i8  (arch.  de  la  Côle-d'Or,  B  io446, 
r  534  r°).  —  Pollieu,  congrégation  de  Farin»;  pa- 
tron du  lieu  :  S.  Mffrim,  1719  (visites  pastorales). 

En  tant  que  fief,  Pouilleux  appartenait  primiti- 
vement aux  sires  de  Vilkirs,  de  qui  il  passa,  on 
i4oa,  aux  sires  de  Beaujeu  qui  le  conservèrent 
uni  à  leur  domaine.  En  1789,  la  justice  de  Pouil- 
leux appartenait  au  roi. 

A  l'époque  intermédiaire.  Pouilleux,  Reyrieux 
et  Toussieux  formaient  une  municipalité  du  canton 
et  district  de  Trévoux. 
PouiLiEux ,  localité  depuis  longtemps  détruite  qui  a 
laissé  son  nom  à  deux  étangs  de  la  commune  de 
Villeneuve-Agnereins.    —  Etang  Grand-Pouilleux 
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et  Etang  Pelit-l'ouilteux ,  1867  (Carie  liydrogr.  do 
la  Dombes,  f.  7). 

l'oLii.Lï,  h. ,  c"  de  Sainl-Genis-Pouilly.  —  PauUacu», 
1110  (Biljl.  Scbus,  p.  i83).  —  Pollyacus,  1260 
(Mém.  Soc.  d'iiist.  de  Genève,  I.  XI\,  p.  ag).  — ■ 
Poulie,  1963  (ibid.,  t.  XIV,  p.  56).  —  PoHie, 
1966  {Md.,  t.  XIV,  p.  85).  —  PouUye,  1269 
{ibid.,  t.  XIV,  p.  107).  —  Poillie,  1978  (arch.  de 
la  Côle-d'Or,  B  itî37).  —  Poulliez,  i3ig  {ibid., 
B  1329).  —  Poutlie,  1993  (Gall.  christ.,  t.  XVI, 
inslr. ,  c.  168).  —  Poulye,  i3o3  (Mém.  Soc. 
d'bist.  de  Genève,  I.  XIV,  p.  3) a).  —  Pulliet; 
j33a  (arch.  de  la  Gote-d'Or,  B  1089,  f"  35  r°, 
1 3  v°  ).  —  Via  pubtica  tendent  de  Poullier  vertus 
Gaium,  1897  {ibid.,  B  1096,  f  19  r°).  — 
Poulier,  i437  {ibid.,  Biioo,  f"  998  r°).  — 
Poullyer,  1072  (arch.  du  Rhùne,  H  2191, 
f°  876  r°).  —  Pouilly,  1790  (Dénombr.  de  Bour- 
gogne). 

En  1 789 ,  Pouilly  était  une  coramunantc  de 
l'élection  de  Belley,  bailliage  et  suhdélégation 
de  Ge\. 

Son  église  paroissiale , diocèse  de  Genève, archi- 
prèlrc  du  Bas-Gex ,  était  à  la  collation  des  abbés 
de  Payerne.  —  Eccletia  Pautiaci,  1110  (Bibl. 
Sebus. ,  p.  i83).  —  In  piigo  Gebenneiui,  eccletia 
de  Pautiaco  cum  prioratu,  1 1 8^1  (  Dnnod ,  Hist.  des 
Séquan.,  t.  1,  pr.  p.  69).  —  Cura  de  Puulier, 
i3û4  env.  (pouillédu  dioc.  de  Genève). 

Dans  l'ordre  féodal,  Pouilly  était  une  dépen- 
dance de  la  baronnie  de  Gei  et  plaidait,  en  pre- 
mière instance,  au  bailliage  de  cette  ville,  à  la 
différence  de  Saint-Genis  qui  avait  un  premier 
juge.  —  Le  chattel  de  Poulier,  1970  (arch.  de  la 
Gôte-d'Or,  B  1937).  —  Castrum  de  Poulier, 
\ZiU{ibid.,  B  1999). 

A  l'époque  intermédiaire,  Pouilly  et  Saint- 
Genis  formaient  une  municipalité  du  canton  de 
Tboiry,  district  de  Gex. 

PoiLET  (Le),  h.,  c"°  de  Fareins. 

PoiLKT  (Le),  h.,  c'"  de  Lhuis. 

Poulet  (Le),  h.,  c'"  du  Montellier. 

Pi)tLi.oGSï,  11. ,  c"'  de  Seysscl. 

PoiLHEBAïEs,  h.,  c'"  dc  .Moutrcvel. 

Poi'ssEï  (Le),  anc.  fief  dc  Bresse,  c°*  de  Mionnay. 
—  Puczay,  1  999-1 3G9  (arch.  de  la  Côte -d'Or, 
B  io'i55,  f°  99  r°).  —  Le  Pouttey,  i536  (Gui- 
chenon ,  Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  '19  ).  —  Seigneurie 
de  Pouttey,  iGOô  (Masures  de  l'Ile-Barbe,  t.  Il, 
p.  416). 

PotuLLiEu,  h.,  c"°  de  Longecombe. 

Pou  (Le),  ruiss.  alU.  du  Fombleins. 


Poux  (Le),  h.,  c"°  de  Feillens. 

PoïA  (La),  h.,  c'"  de  Beynost. 

PoïA  (La),  h.,  c"'  de  NeuvllIe-sur-Renon. 

PoïARD,  f.,  c'"  de  Neuville-sur-I\enon. 

PoïAT  (La),  grange,  c"'  d'Arandas.  —  La  Poynz, 
18 43  (État-Major). 

PoïAT  (La),  grange,  c"'  de  Belleydoux.  —  Sur  la 
Poyat,  xviii'  s.  (Gassini). 

Poïat  (  La  ) ,  écart ,  c"'  de  Cesseins. 

PovAT  (La),  h.,  c"°  de  Frans. 

Poïat-Bedon  (La),  h.,  c"°  de  Messimy. 

PovATiÈRE  (La),  h.,  c""  de  Jayat. 

PoïÈs  (Les),  f. ,  c'"  de  Mézériat.  —  Le  Poyet  pour 
le  plur.  bress.  lé  Poyè,  iH'i'j  (stat.  post.).  — •  Les 
Poyées,  forme  francisée,  1879  (Dénombr.). 

PoTÈs  (Les),  écart,  c"  de  Tboiry. 

PoiET  (Le),  h.,  c"  de  Dommartin. 

Poïet-de-Cuantemekle  (Le),  anc.  lieu  dit,  c"'  de 
Bourg.  —  Locut  vulgariter  dicta»  Poyet  de  Chanta- 
merlo,  in  territorio  Burgi,  i3io  (Brossard,  Gartul. 
de  Bourg,  p.  19). 

PoïPE  (La),  anc.  château,  c°'  d'Amareins.  —  La 
Poipe  d'Amareins,  i53i  (Guicbenon,  Dombes, 
t.  I,  p.  95,  n.  1).  —  Le  château  de  la  Poipe,  1789 
(Alman.  de  Lyon). 

ffLes  poi]>es  sont  des  terres  élevées  et  fossoyées, 
dit  Collet,  tumuli,  aggeret,  qui  ont  de  fort  beaux 
droits;  je  crois  qu'il  y  avait  autrefois  des  châteaux 
sur  toutes  ces  poipes.  . .  aussi  les  titres  de  Dau- 
phiné  donnent  le  titre  de  poipe  pour  synonyme  à 
celui  de  clulteau  :  poipia  teu  castrum.  Il  y  a  une 
grande  quantité  de  ces  poipes  ou  élévations  dans 
la  souveraineté  de  Dombes,  au  Franc-Lyonnois  et 
en  Bresse.  Je  crois  qu'il  y  avait  des  maisons 
fortes  sur  presque  toutes  ces  élévations  où  l'on 
trouve  presque  toujours  des  masures  et  des  fon- 
dations de  bâtiments.»  xviii's.  (  Aubret,  Mémoires, 
t.  II,  p.  84)- 

PoïPE  (La),  lieu  dit,  à  Saint-Germain,  c'"  d'Ambé- 
rieu-en-Bugey.  —  Li  poypi  Guillelmi  de  Scalin 
domicelli,  i344  (arch.  de  la  Côle-d'Or,  B  870, 
f  39  r°).  —  Li  poepi,  i385  {ibid.,  B  871, 
f"  3o8  r°).  —  La  poèpe  (cadastre). 

PoTPE  (La),  c'"  de  la  Chapelle-du-Cliàtelard.  —  La 
Poipe,  xviu*  s.  (Cassini). 

PoïPE  (La),  m""  ij. ,  c""  de  Chevroux. 

PoïPE    (La),  lieu  dit,  c'"  de  Corraoranelie. 

PoïPE  (LA),m°"  is.  et  triage,  c"°  de  Cruzillcs-les- 
Mépillat.  —  La  Pouape  (cadastre). 

PoïPE  (La),  lieu  dit,  c"°  de  Feillens. 

PoïPE  (La),  h.,  c"°  de  Grièges. 

PoïPE  (La),  lieu  dit,  c'"  de  Lagnieu. 
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l'oii'E  (La),  lieu  dit,  c""  de  Marboz. 

I'dïpe  (La),  lieu  dit,  c"'  de  Neuville-sur-Renon. 

l'oïPF.  (La),  c"°  de  l'riay.  —  Etniig  la  Pné'pe,  1857 

(Carie  hjdrogr.  de  la  Dombes,  f.  9). 
l'oïi'E  (La),  lieu  dit,  c'"  de  Saiut-André-d'IIuirial. 
l'oiPK  (La),  f. ,  c"°  de   Saint-(Ar-sur-Mcnlhon. 
PoïPE  (La),  11.,  c'"  de  Saint-Diflier-sur-Olialaroune. 
l'ou'E  (Lv),  m°"  is.  et  triage,  c"°  de  Saint-Etienne- 

sur-Reyssouze.  —  La  Puuape  (cadastre). 
l'oYPE  (La),  f.,  c"*  de  Saint-Suipice. 

Cette  localité  est  redevable  de  son  nom  à  l'une 

des  trois  poypes  de  Sainl-Sulpice.  —  Et  fnypiam 

iuam    Sancii   Sulpilii ,  sitain  inter  ihias  poi/pias, 

137^  (Guiclienon,  lîresse  cl  lîugcy,  pr. ,  p.  16). 

—  Lm  Poëpi>,  i845  (Ktal-.Major j. 
PorPE  (La),  anc.  chàleau-forl,  qui  a  laissé  son  nom 

à  un  étang  de  la  e""  de  Villctlc. 
PoTPE  (Tehke-de-la-),  lieu  dit.  c'"  de  Vonnas. 
Poïpe-d'Amobet  (La),  c'"  de  Cormorancbe.   —  Fief 

(l'une  poype  d'Ainorel,   i536  (Guicbcnon,  Bresse 

et  Bugey,  pr. ,  p.  .5i). 
Poïpe-d'Abmand-de-Bllliec   (La),  anc.   lief,    c'"   de 

Béreins.  —   La  foëpe  (V Arinnntl  de  Biilheu ,  1  446 

(Aubret,  Mémoires,  t.  11,  p. (il 4). 
Poïpe-de-Baïabd  (La),  anc.  fief,  c""  de  Mézériat. 
PoïPE-nE-BÉnEiNs  (La),  anc.  fief  de  Dombcs,  c"'  do 

Béreins.    —   Maison    et  poé'pe  de  Beriiu,  xviii*  s. 

(Aubret,  Mémoires,  t.  11,  p.  612). 
Poïpe-iie-Bernold  (La),   anc.   cliâleau-fort ,   c'"    de 

Civricux.  —  La  poype  de  Beiiio,  iG()5  (Masures 

de  rîle-Barbo,  t.  I ,  p.  358). 
PoïPE-DE-BoiEsiiT  ou  BiTENTiT  (La),  c"°  de  Mont- 

luel.    —    DotPiitat,    laSo    (Guigne,    Docum.  de 

Dombes,   p.  91).   —  Poypia  de  Butentut,  xiii*  s. 

(Guigne,  Topogr.  liistor. ,  p.  69). 

Cette  pi>ype  était  située  dans  rancienne  paroisse 

de  Jailleux,  aujourd'liui  réunie  à  Montluel. 
PoïPE-DE-BnEiGNANs   (La),   c"°   dc    Saint-Audré-de- 

Gorcy.  —    Le   Breignan  dont   il  ne  veste   qu'une 

poype  avec  ses  fossés,  i65o  (Guichenon,  Bresse, 

p.  112). 
PoYPE-BE-BnoNA  (La),  c'"  de  Aiilclte.  —    Poypia  et 

loeus  de  Brona,  i5i3  (arcii.  du  cliàt.  de  Saint- 

Maiirice-de-Bcmens  ) . 
PoïPE-DE-CiiABONNE  (  La  ) ,  c"°   de   Rolevant.   —    La 

poype  de  Cliabonne  dépendant  d^  chasteau  de  Ba- 

nens,  1670  (enq.  Boucliu). 
Poïpe-de-Chai,amont  (La),  c"'  de  Clialamont.  —  La 

poé'pe  de  Clialamont,  i3o8  (terrier  de  Clialamont, 

dans  Aubret,  Mémoires,  t.  II, p.  i36). 
PoTPE-DE-CiiÂTEAu-RoLx  ( La  ) ,  C.'"  de  Dompierre-de- 

Chalaronne. 


Cette  poype  avec  ses  fossés  est  tout  ce  qui  sub- 
siste de  l'ancien  cliàleau  qui  était  déjà  ruiné  au 
commencement  du  xvii°  siècle. 

Poïpe-de-Chaïannes  (La),  anc.  cbàleau-fort ,  c°'  do 
Croltel.  —  Poypia,  cum  forterestia  et  fossatis,  tila 
apud  Chavanes,  in  parrochia  de  Cuceil,  corr.  Cro- 
teil,  1273  ((juiclienon ,  Bresse  et  Biigey,  pr. ,  p.  1 4 
et  19).^ 

Poïpe-de-Clavagris  (La),  c""  de  Saint-André- 
d'Huiriat.  —  Une  poype  appellée  de  Clavagris  en 
laquelle  solloit  estre  une  maisonforle  avec  son  porpris 
contenant  environ  liuict  cope:,  de  terre,  située  en  la 
chasiellenie  du  Pont  de  Veyile,  en  la  parroisse  de 
Sainct  André  d'Huyria,  i563  (arcb.  de  la  Cotc- 
d'Or,  B  io4'i9,  f"  io4  r°). 

PoïPE-DE-CoBEBTiiouD  (La),  auc.  maisou  forte,  c'"  de 
Dommarlin-de-Lareuay.  —  Poypia  fortis  de 
Corbertoud,  1 2  7  2  (  Guicbenon ,  Bresse  et  Bugey, 
pr.,p.  l5).  —  Domus fortis  de  Corbertoud,  1372 
{ibid.). 

PorPE-DE-CoNFLEMz  (  La  ) ,  c"*  de  Relevans.  —  Poypia 
de  Cotflen^  sita  in  parrochia  Sancti  Cirici,  1299- 
1869  (arcb.  de  la  Cote-d'Or,  B  io455, 
f  17  r'). 

PoïPE-BE-CoRcv  (La),  anc.  châleau-fort,  c"*  do 
Saint-André-de-Corcy.  —  t'eudum  poypiae  de 
Corzeu,  1827  (Valhonnais,  Hist.  du  Dauphiné, 
pr.,  p.  9 II). 

PoïPE-DE-FiLiOLi  (La),  c"*  de  Villars. 

PoïPE-DE-FoissiAT  (La),  c"°  de  Foissiat.  —  Poypia 
sua  de  Foyssia,  1972  (Guicbenon,  Bresse  et  Bugey, 
pr.,  p.  90). 

Poïpe-de-Fbans  (La),  c""  de  Fians.  — -  La  poëpe  de 
Frens,  xviii'  s.  (Aubret,  Mémoires  de  Dombes, 
t.  II,  p.  i63). 

Poype-ue-Gbavains  (La),c"''  de  Villoneuve-Agnereins. 
C'est    sur    celte   poype    qu'avait  été  coiislruit 
l'ancien   château  de  Gravains,  tlont  il  ne  restait 
déjà  plus  que  des  ruines  en  i593. 

Poïpe-de-la-Jaclière  (La),  anc.  fief  dc  Bâgé,  r"*  de 
Laiz.  —  Domus  de  la  Jascleri,  cum  receptaculo  et 
fossatis,  1272  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. , 
p.  1 7  ).  —  La  maison  forte  et  poype  de  la  Jachère, 
en  la  paroisse  de  Lai:,  ifi5o  (Guicbenon,  Bresse, 
p.  Cl). 

PoTPE-DE-LA-JuiRE  (La),  c"'  de  Villacs. 

Cette  poype  est  aujourd'hui  au  milieu  d'un 
étang. 

PoïPE-nE-LA-MARCiiE  (La ) , c"' de  Thoissey,  au  confluent 
de  la  Cbalaionne  et  de  la  Saône.  —  La  poëpe  de 
la  Marche,  xviii'  s.  (Aubret.  Mémoires  de  Dombes, 
t.  11,  p.  i3o). 
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PoïPE-DK-LiisKis  (La),  anc.  l'icf  de  Bàgt',  c'"  de 
Neuville-sur-Renon.  —  Poypia  xita  demiper  ccclf- 
»>am  de  LuijKeh,  1^79  (Guiclienon,  Bresse  et 
Bugey,  pr. ,  p.  17).  —  Poypia  de  Luysei»,  1272 
(ibid.).  —  Molla  et  casate  de  Luyseys,  1  aSg  {ibid. , 
pr.,  p.  21).  —  La  Poyj>e  de  Luyneyi,  1660  (Bibl. 
Sebus. ,  p.  2  05). 

PoïPr.-DE-LuRCï  (La),  anc.  lief  de  Dombes,  c"° 
d'Illiat. 

PoTPï-DE-MKRèoEs  (La),  anc.  fief,  c"*  de  Saint- 
Didier-sur-Cbalaronne.  —  Poype,  J'oresl ,  jardin 
et  rentes  de  Merages,  1C62  (Giiichenon,  Dombes, 
p.  110). 

(le  fipf  apparlcnait,  en  i3o/i,  à  Guigonct  de 
Misériaf  qui  le  tenait  à  titre  de  pur  et  fr.mc-allen. 

Poip«-nK-AlKZKi!iAT  (La),  c"*  de  Mézériat.  --  Poypia 
et  fomntn  de  Mayairya,  i'!7t!  (Guiclienon,  Bresse 
et  Bcigey,  pr. ,  p.  il).  —  La  poèpe  de  Meyseriaz, 
lôG.'i  (arcli.  de  la  Cote-d'Or,  B  1044 9,  table). 

PoiPE-DE-MiRiBEL  (Li),  c"  de  Miribel.  —  Infra 
poypiam  Miribelli,  i4o5  (arcli.de  la  Côte-d'Or, 
B  ()6o ,  f "  1  3  r°).  —  Domut  sila  in  poypia  caslri 
Mitihelli ,  jiirla  muro»  cluusurai'um  ip$iui  poypie, 
i4o7  (161V/.,  f  47  r"). 

Pou'E-DE-MizÉiiiAT  (La),  anc.  fief,  c'"  de  Saint- 
Didier-de-Chalaronne.  —  La  poype  de  Mezirieux, 
1662  (Guiclienon,  Dombes,  t.  I,  p.  128). —  La 
poipe  de  Mixéria ,  ses  futtés  et  jardin» ,  let  bois  et 
servis  en  dépendant,  xvrii"  s.  (Anbrct,  Mémoires, 
t.  Il,  p.  83). 

Po»i'K-DE-MoNs  (La),  r'"  de  Béreins.  —  La  poëpe  de 
Mons,  xviii"  s.  (Aubrct,  Mémoires  de  Dombes, 
t.  II,  p.  6i4). 

PoïPE-DE-MoNTiiiECs  (La),  anc.  (ief,  c'"  de  Monlliieux. 
—  Casirum  de  Monteux  et  poypia,  1271  (Bibl. 
Dumb.,  t.  I,  p.  170).  —  Feudum  poypiae  de 
Montt^ux,  i327  (Valbonnais,  Hist.  du  Daupliiné, 
pr.  p.  aoi).  —  Poypia  de  Monleuhr ,  i334  (Bibl. 
Dumb.,  t.  I,  p.  997).  —  Poypia  de  Montieux, 
i334  [ibid.,  rompl.  p.  82).  —  Im  poèpe  de  Mon- 
Ihieu  et  d'Ambérieu,  xïiii'  s.  (Aiibret,  Mémoires, 
I.  II,  p.  56o). 

(^ette  scjijneurie  dépendait  originairement  du 
domaine  des  sires  de  Villars;  elle  l'ut  engagée,  en 
1227,  par  Etienne  I"  de  Thoire-Villars  à  la  maison 
de  Beaiijeu  qui  en  acquit  le  domaine  utile  en 
1  4o2. 

Poïi'e-de-Néoidev  (Li),  anc.  fief,  c""  de  Saint-Gcnis- 
sur-Menthon. 

Povpf.-de-Raclet  (La),  anc.  lief,  c'"  de  Saint-André- 
de-€orcy. 

PoïPE-DE-RicHEMONT  (La),  c'"  de  Sandrans 


PoïPK-DE-RoziÈi>Es  (Li),  anc.  cliàteau-fort,  c"'  de 
Saint-André-do-(",orcy. 

Povpe-de-Sacui>s  (La),  c"*  do  Vonnas. 

Cette  poype  sur  laquelle  avait  été  construit  le 
chàteau-fort  de  Sacliins  est  aujourd'hui  nivelée, 
mais  son  souvenir  nous  a  éle  conservé  par  le  nom 
de  Telle  de  la  Poype  que  porte  encore  aujourd'hui 
le  finnge  où  elle  s'élevait.  Quant  au  cliàteau  de 
Sachins,  il  était  déjà  détruit  en  i4oo. 

Poïpe-de-Saint-Cïii  (La),  anc.  m:.ison-l'orte ,  c"°  de 
Sainl-Gyr-sur-Menllioii.  —  Domus  et  poypia  de 
Sancto  Cyrico ,  cum  tota  fortcressia ,  1972  (Gui- 
clienon, Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  i4). 

Poïpe-de-Saint-Jac(Jues  (La),  c"  de  Neuville-sur- 
Renon. 

C'est  sur  cctic  poype  que  paraît  avoir  été  con- 
struite la  maison  forte  de  Luyseis  dont  Perraud  de 
Cliabfu  fit  liommage  à  Amé  V  de  Savoie,  en  1289. 
—  Molla  et  casale  de  Lmjseys,  1289  (Guiclienon, 
Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  31).  —  Voir  La  Poïpe-de- 

LcïSETS. 

PoïPE-DE-SAim-Si'iPicE  (La),  anc.  fief  de  Bàgé,  c"* 
de  Saint -Sulpice.  —  Et  poypia  sua  Sancti 
Sulpitii ,  sitam  inler  duas  poypias,  1272  (Guiche- 
non,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  iC).  —  Domus  de 
Sawto  Sulpicio,  127a  {ibid.). —  Dominas  Ogerius 
de  Sancto  Sulpicio,  1272  (ibid.,  pr. ,  p.  i4).  — ■ 
G.  de  Poypia,  domicellus,  i3i8  (Grand  cartul. 
d'Ainay,  t.  I,  p.  2o3). —  Domus  forti»  de  la  Poype, 
in  paiTochin  Snncti  Sulpicii ,  castellanie  Baugiaci , 
1447  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io443,p.  45). 

La  seigneurie  de  la  i'oype  ressortissait,  pour  la 
justice ,  au  bailliage  de  liourg. 

Poipe-be-Sanbiians  (Li),  h.  it  anc.  maison-forte,  r°° 
de  Sandrans.  —  La  maison  forte  de  la  Poèpe,  située 
dans  la  commune  de  Sandrans,  i3ç)6  (acte  cité  par 
Aubret,  Mémoires  de  Dombes,  t.  II,  p.  356).  — ■ 
Guillaume  de  la  Poepe,  1897  (Guicbenon, Savoie, 
pr.,  p.  247). —  La  Poype  en  Bresse,  i53()  {ibid., 
pr. ,  p.  60).  —  La  poèpe  de  Snndrens,  i5(J3  (arch. 
de  la  Côte  d'Or,  B  10449,  table).  —  La  Poipe, 
XTiii"  s.  (Cassini).  —  La  Pouape,  1867  (stal. 
posl.). 

La  I'oype  de  Sandrans  était  une  seigneurie  en 
toute  justice  du  fipf  des  sires  de  Villars. 

PoïPE-DE-SEnMovtn  (La),  anc.  fief  de  Bàgé.  —  Mota 
seu  poypia  apud  Saliiioya,  cum  potprisio  etfossatts, 
ia8^(  (Guiclienon,  Bresse  et  Bugéy,  pr. ,  p.  21). 

I*oïpe-i)e-Teiimans  (La),  c'"  de  Villars. 

Cette  poyiie  est  encore  entourée  de  ses  fossés. 

PoïPE-DE-TouR.Noux  (La),  c'"  de  Cliaveyriat.  — 
Domus   et  poypia    Chaveyriaci ,   i433  (Brussard, 
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(iartui.  de  Bourg,  p.  917).  —   Jiirta  poijpiam  de 
Tornonx ,  1 '197  (terrier  des  Chabeii,  f°  78). 
PoiPE-DK-TiiisKronT  (Li),  c""  de  TrelVort. —  Ln  Poype 
de  Treffbrt,  i()()5  (Masures  de  l'Ile-Barbo,  t.  II, 

p.  364). 

Poïi'E-DE-TKiifER>AY  (L\),  c'"  de  Saint-Cyi'-sur- 
Menthon,  anc.  fief  de  Bàgc.  — ■  Domut  iua  de 
Tremeniei» ,  î'h  parruckia  di<  Sancio  Cyrico,  cum 
poijpin  (Guiclienon,  Bresse  el  Bugey,  pr. ,  p.  iG). 
PoïPE-DE-\ iLURs  (La),  anr.  rliàleau-fort,  c""  de 
\  illars.  —  Feuduin  de  poypia,de  caulrn  et  de  biirgo 
de  Vilnrs,  i338  (Chevalier,  Invent,  des  danphins, 
p.  193). 
Poïpe-d'Herbkvacbe  (La),  c'"  de  Reyrieux. 

Celte  petite  poypc  était  siirmonléc  d'une  tour, 
dont  on  voyait  encore  les  fondations  vers  i85o. 
PoTPE-DC-MoNTELLiEn  (Ija),  anc.  fief,  c"'  du  Montet- 
iier. —  Feuduin  poypie  del  Alontellier,  1327  (^Bibi. 
Dumb. ,  l.  I,  p.  373).  —  Poypia  del  Monlellier, 
i33'i  {ibid.,  compl.  p.  83). 
Poïpe-Jadièbe   (La),  anc.  fief,  à  ou  près  Pont-de- 
Veyle.  —  Lejiefde  la  Poype,  appelé  Jadiry,  à  cause 
du  Pont  de    Yeyle,   1536  (Guichenon,  Bresse  et 
Bugey,  pp.,  p.  5o). 
PoTPEs  (Les),  lieu  dit,  c°°  de  Bcny. 
PoïPEs   (Les),  lieu  dit,  c"*  de   Gorrevod. 
PoïPES  (Les  deux),  anc.  fief  de  Bàgé,  situé  à  Bey- 
viers,  c"'  de  Marsonnas.  —  Len  deux  Poypes  de 
Beyviers,  à  cause  de  Baugé,  i536    (Guichenon, 
Bresse  et  Bujjey,  pr. ,  p.  53  ). 
PorsAT  (Le),  c'"  de  Culoz.  —   In  pralia  Cull,  Inco 
dicio  subtus  fontem   du  Pnysat,  iltgZ  (arch.  de  la 
Cole-d'Or,  B  SSg,  f  31).  —  Loco  diclo  ou  Poysat, 
1493  {ibid.,tSQ}. 
PoïsATS  (Les),  anc.  lieu  dit,  c'"  d'Ambérieu.  —  Auz 
Poysalz,    l'ilik  (arcli.   de  la    Côte-d'Or,   B  870, 
P  177  r"). 
*Pra  (Le),  loc.  détr. ,  à  ou  près  Genay.  —  De  Prnlo, 

1368  (Grand  cartul.  d'Ainay,  t.  II,  p.  i3o). 
*Pra   (Le),    loc.  détr.,  à  ou  près  Vieu-d'kenave. 
—  Evrardu»    de    Pralo ,   1333  (  arch.   de  l'Ain , 
H  368). 
Prabax,  f. ,  c"'  de  Vieu-d'Izenave. 
Pra-Borsax  (Le),  anc.  village,  c"°  de  Bàgé-la-Ville. — 
ln  pago  Lugdunensi ,  in  villa  quam  dicunt  Pratuiii 
Borsanuin,    in    agro    Balgiacensi ,  998  (Bec.  des 
chartes  de  Cluny,  t.  111,  n"  1968).  —  Apud  Pra- 
borsan,    lili/i    (arch.   de    la   Côte-d'Or,    B  553, 
f°  a  v°).   —   Mansus  de  Prabor»an,  i3'i/i  {ibid., 
f°    2   v").  —   Praz   Borsan,   i4oi    {ibid.,  B  567, 
f°  345  r°).  —   Prabormn,  1  4o2   (arch.  de  l'Ain  , 
H928,f  34  r°). 


PnA-CiiAusEis  (Le),  lor.  disp.,  c"'  de  Corcelles. — 

Pra:  Chauneis,  xiu'  s.  (arch.  de  l'Ain,  Il  355). 
Prades  (Les),  miss.  affl.  de  li  Màtre;  c""  de  .Savi- 

gneux,  \  illeueuve-Agnen'ins  et  Chaleins. 
Pradei.  (Le),  anc.  lieu  dit,  à  ou  près  Samognat.  — 

Imco  diclo  aranda  tu  Pradel,  i4i9   (arch.  de  la 

Cote-d'Or,  B  807,  f°  16  r"). 
Pradelin,  étang,  c""  de  Saint-Trivier-sur-Moignans. 
Praderon,  lieu  dit,  c"'  d'Anibronay. 
Prado\,  chat.,  c°"  de  Nanlua. 
Phailiebard,  f. ,  c"'   de  Saint-Jean-de-Thurigneux. 

—  Pratum  Lyobart,  i985(Polypt.  de  Saint-Paul, 
p.  88). 

Praillou  (Le),  ruiss,  alU.  du  Furans. 

Prairie  (La),c°*  de  PoUiat. —  Pratum  de  la  Preria: , 

lit  10  env.  (terrier  de  Saint  -  Martin ,  f°  i34  r°). 
Prairies  (Le  Ruisseao-des-),  ruiss.  aUl.  de  la  Saône, 

parfois  appelé  Le  Fossé-des-Prairies-Bernallin.  — 

Voir  ce  nom. 
Pralès,  h.,  c"*  d'Aranc. 
Pbalet,  h.,  c°'  de  Clievry. 
Praleïse,  ruiss. ,  c"' de  Sauverny.  —  Aqua  de  Pra- 

leysia,  i33a  (arch.  de  la    Côte-d'Or,   B  J089, 

f  3  r"). 
Prallies  (Les),  écart,  c"'  de  Vésenei. 
Pranav  (Le),  h.,  c"  de  Grièges. 
Prangin,  m°°  isolée,  c"°  de  Lochicu.  — ■  Prenginum, 

1495  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  194). 

—  Le  fief  de  Praigin  a  cause  de  Chasteau  neuf, 
j536  {ibid.,  pr.  p.  59).  —  Prangin,  i65o  {ibid., 

Prangin  était  une  seigneurie ,  en  toute  justice 
et  avec  chàteau-fort ,  possédée,  au  xiii'  siècle,  pan 
les  seigneurs  de  la  Balme,  sous  l'hommage  des 
seigneurs  de  Valromey.  Au  xviu"  siècle ,  la  terre  de 
Prangin,  bien  que  située  en  Valromey,  ressortissait 
au  bailliage  de  Belley. 

Prapont,  h.,  c"*  d'Échallon. 

Pra-Sala  (Le),  lieu  dit,  c"  de  Lhuis. 

Pratz  (Le),  miss.  alll.  de  l'irancc. 

Pra-Vendrant  (Le),  c"'  de  Corcelles.  —  Pratum 
Vendranl,  ia3'i  (arch.  de  l'Ain,  H  363).  — 
Juxla  praz  Vindranz,  xiii*  s.  {ibid.,  H  355). 

Praïe  (La),  h.,  c"  de  Fareins. 

Dans  l'ordre  féodal,  la  Prave  était  un  petit  fief 
de  Donibes  avec  maison  noble  et  chapelle. 

Pkaz  (La),  ruiss.  alU.  du  Moignans,  c"°  d'Ambé- 
rieux-en-Dombes. 

Pré-à-i.a-I)ame  (Le),  lieu  dit,  c"'  de  Samognat. 

Préaux,  h.,  c"°  de  Cerdon.  —  Préaux,  i355  (arch. 
de  la  ville  de  Lyon,  BB  867).  —  Chapelle  de 
Priaulx,  xvi'  s.   (arch.  de  l'.iia,  H  87,!*  13  ï°). 
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—  La  chapelle  île  Pimitre  Dame  île  Préaux,  i65o 
(Guiclieiion,  Bu^oy,  p.  43). 

La  cliapolle  riiralo  de  Préaux  fut  unie  à  la  col- 

Mjjiale  de  Cerdon  par  le  pape  Sivle  IV,  en  l'iyy. 

PaK-BiiiDoy  (LtO.nnc.  lieu  dit.c'"  de  Vieu-d'Izenave. 

— ■  Rochwium  piali  Raiiloni» ,  iiôy  (Bibl.  SeLus., 

!'•  '79)- 
l*RÉiieM>K,  écarl,  c'"  de  Frans. 

PnÉ-BoDKHEï,  m°"  isolée,  r'"  de  Martignat. 

Pré-CJahrk  (Le),  h.,  c"  de  Songieu.  —  Pré-Carrel, 

wu'  s.  (Guiguc,  Topogr.). 
Pbkcikux,  h.,  c"  de  Saint-Éloi.  —  Preyneu,  1285 

(Polypl.    de   Saint-Paiil   de    Lyon,    p.    35).    — 

Preyiifiacut ,  i'i-/6  (arcli.  de  la  Cote-d'Or,  B  688, 

C  a  r"). 

Au  \'  siècle,   Précieux  était  le  chef-lieu  d'un 

ager  du  comté  de  Lyon.  —  In  pago  Lugdunerue , 

in  agio  Priciacenêe ,  in  villa   Liereiico,    ((68-971 

(Cartul.  de  Saint-Vincent  de  Mâcon,  p.  18a). 
Pré-df-BIgé  (Le),  anc.  lieu  dit,  c""  de  Saint-Martin 

le-(;iiiitel.  —  Loco  dicto  in  prato  de  Bagia ,  1  .'19G 

(areh.  de  l'Ain,  H  856,  f'  n4a  p"). 
Pré-de-l'Etang  (Le),  anc.  lieu  dit,  c'"  de  Bolias,  — 

Lieu  appelé  le  pré  de  Pettang,  1 557  (titres  ducbàl. 

de  Bolias). 
Pr^-oes-Ocrs  (Le),  lieu  dit,  c"'  de  S«int-Trivicr-sur- 

Moi(jnans. 
Pbé-des-Sages  (Le),  c°'  de  Polliat.  —    Pratum  doiiz 

lajnz,   i4io     env.     (terrier    de   Saint -Martin, 

f   «•17   r'). 
P»é-»ks-Sacles  (Le),  f.  et  m'",  c"  de  Bellignat. 
Pré-I)io«eine  (Le),   lieu   dit,  c""  de  Jujurieux.  — 

Pré  Diimeine,  1791  (titres  de  la  famille  Bonnet). 
Pré-di-Bvicseub  (Le),  anc.  lieu-dit,  c'"  de  la  Boisse. 

—  Pralum  del  llaignour,  laSS  (Polypt.  de  Saint- 
Paul  de  Lyon,  p.  i35). 

Pbé-I)1-Fréne  (Le),  c"' de  Chaveyriat.  —   Ijico  dicta 
ou  pi-a  du  Frenoz,   1 497    (  terrier    des  Cliabeu , 

f"7>)- 
Pré-di-Temi'i.e  (Le),  c"*  d'Aisne.  —  Vem  lo  pra  del 

Templo  deioz  Eue»,  i3a5  env.  (terrier  de  Bdgë, 

Pi  5). 
Pregnix  ou  Pirignix,  h.,  c™  de  Saint-Genis-Pouilly. 

Pirigiiint,  1373  (arcli.  de  h  Cote-d'Or,  B  1987) 

—  lin  puhlica  tendent  de  Pirigiiien  rei-tut  Gex, 
1397  (ibid.,  B  1095,  f°  -l'A  v").  —  Piiignin, 
1437  (ihid.,  B  iiocf  '199  r°);  157a  (^ arcli.  du 
Blioiie,  H  3191,  f  876  r°).  ^  Flije  et  Pregnin, 
1744-1750  (ihid.,  litres  des  FeuiMées).  —  Pie- 
gnien,  xtiii's.  (Cassini). 

Pré-Griïat,  h.,  c"'  d'Ecliallon. 
PRÉ-jAC<juE!ioz ,  lieu  dit,  c°"  d'Ozan. 


Pré-la-Claie  (Le),  II,  c""  de  Cuisiat. 

Prêles  ou  Prelles,  h.,  c°°  de  Polliat.  —  De  kosco  de 
Prèle»,  parroehie  Poilliaci ,  1  !>  1 0  env.  (terrier  de 
Sainl-Marlin,  f  i36  r").  —  Villagitim  de  Prèles, 
i464  (arcli.  du  Blione,  Saint-Jean,  arm.  Lévy, 
vol.  4a,  n°  a,  f  97  r°).  — Pi-elen,  en  la  parrnium 
de  Polliac,  1669  (ibid.,  vol.  43,  n'  1,  P  102  r"). 

Prêles  ou  Prelles  (Les),  c"'  de  Saint-Cyr-sur- 
Menthon.  —  Lieu  dict  en  Prela  et  a  prêtent  es 
Prelles,  i63o  env.  (terrier  de  Saint-Cyr-sur- 
Mentlion,  f°  9  3  r"). 

Prélion,  jjrange,  c°*  de  Charix. 

Prellioss  (Les),  anc.  lieu  dit,  c°'  de  Bàgé-la-Ville. 
— •  En  lex  Ilecnllones ,  aliàn  e»  Pelliniis ,  1 53 8 
(censier  de  la  Vavretle,  f'  83).  —  Ijncn  dicio  en 
le»  Recolliine» ,  alià»  m  tonle  anliqun  teu  nu  Prelion, 
l538  (ibid.,{'  21). 

Prélong  (Le),  écart  et  cliàl.,  c""  de  Druiliat. 

Pré-Mahtin,  anc.  étang,  c"  de  Saint-Marcel. 

Cet  élang  avait  été  créé  eu  1889  (Gnigue, 
Topogr.). 

Prémeïzel,  c"'  du  c°"  de  Belley.  —  De  Primo  Marello, 
1261  (Guigne,  Cartul.  de  Sainl-Sulpice,  p.  118). 
—  De  Piiiio  Macerlo ,  1 96 1  (  ibid. ,  p.  1 1  g  ).  —  Apud 
Prunuicellum ,  mandainenti  Cordoni»,  i444  (arcli. 
de  la  Cote-d'Or,  B  798,  C  i46  r").  —  Premeitel 
1577  (arch.  de  l'Ain,  H  869,  f  1  r").  —  Pre-, 
meijtel,  mandement  de  Peyrieu,  1577  (ibid., 
C  2  r°).  —  Primetel,  i65o  (Guiclienon,  Bugey, 
p.  go).  • —  Prémei/zel,  1790  (Dénombr.  de  Bour- 
gogne). —  Préméznl,  an  \  (Anii.  de  l'Ain). 

En  1789,  Prémeyzel  dépendait  du  bailliage, 
élection  et  subdélégalion  do  Belley,  mandement 
de  RossilloD. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Belley,  archi- 
prélré  d'Arbignieu,  était  sous  le  vocable  de  la 
vierge  Marie;  le  prieur  de  Conzieu  présentait  à 
la  cure,  au  nom  de  l'abbé  de  Cluny.  —  Ecclesia  de 
Preyinetel,  »ub  vocabulo  lieate  Marie,  i4oo  eiiv. 
(Pouillé  du  dioc.  de  Belley). 

En  tant  que  lief,  Prémeyzel  était  une  seigneu- 
rie, en  toute  justice,  du  ressort  du  bailliage  de 
BcHey. 

A  l'époque  intermédiaire,  Prémeyzel  é!ail  une 
municipalité  du  canton  de  Saint-Benoit,  district 
de  Belley. 
Préhillieb,  c'"  du  c°"  d'Haiileville.  —  Pruiiiilliacus, 
vers  ii5o  (Guigue,  (Cartul.  de  Sainl-Sulpice, 
p.  7);  i385  (arcb.  de  la  Côle-d'Or,  B  845, 
(°  86  r").  —  Prumillieu,  1249  (Guigue,  Carlul. 
de  Saint-Sulpice,  p.  85).  —  Prumilliex,  iià5 
(ibid.,  p.  87).  —  Pan.iilteu ,  isSg  (Cart.  lyonnais. 
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I.  Il,  p.  8ai.  —  Pi-imilliou,  i354  (nrcli.  de  ta 
Colo-d'Or,  n843,  f°  89  r").  —  AiomV/iVm,  i385 
(ibiiL,  r  333  !•").  —  Ih-iiiiilliea,  1433  (ibid.. 
B  848,  f  loS  r").  —  Prémillieu,  173/1  (Descr. 
de  noiirjjoRno);  1790  (  Dénoinlir.  do  Bourgnjjric). 
■ —  Prémillmix,  an  x  (Ann.  de  l'Ain). 

Sous  i'aiicioii  rc(;ime,Piéinilli('u  était  une  com- 
nuinaiilé  du  hailliage,  élection  et  subdéloi;iition  de 
Belley,  mandement  de  Hossillon. 

Son  éj;li>io  paroissiale,  annexe  do  celle  d'Armix, 
diocèse  de  Belley,  aicliiprèlré  de  Viricu,  était  sous 
le  vocable  de  sainte  Madeleine;  les  abbés  de  Saint- 
Sulpice ,  succédant  aux  abbés  de  (Uuny,  présentaient 
à  la  cure.  —  CnivUnnus  de  PramilUeu  etde  Ariiiey», 
i3C).')  env.  (Bibl.  nal.,  lat.  ioo3i,  f  130  v").— 
Décima  Pnimillinci.  i389  ((iall.  rbrist.,  I.  XV, 
inslr. ,  c.  33o).  —  Kcclcsi'i  de  Primiliaca ,  »ub  vo- 
cabulo  Saiirte  Magdatene,  i/ioo  env.  (  l'ouillé  du 
dioc.  de  Belley). 

Préinillieu  dépendait  orij;inairement  de  la  sei- 
(rneurie  de  Bujjoy  (|ui  passa,  vers  le  milieu  du  xi" 
siècle,  des  comles  de  Belley  aux  comtes  de  Mau- 
rienne.  Au  xviii"  siècle,  celle  Icrrc  relevait  de  la 
seii^neurie  des  abbés  de  Saint-Sulpice. 

A   ré|)oque    inlerinédiaire,   l'réuiillieu    formait 
avec  Armix  une  municipalité  du  canton  d'IIaute- 
ville,  district  de  Belley. 
PiiK-MunAT  (Lu),  écart,  c'"  de  Saint-Rambert. 
PnKMiU.ES  (Les),  f. ,  c""  de  Meximieux. 
PnÉNET  (Le),  11.,  c"'  de  Biziat. 
PnÉoMiE   (La),  quartier  de  la  ville  do  Trévoux.  ■ — 

Prionde,  ib'ji  (Arcli.  nat.,  P  i358,  f  583). 
PnÉoux,  b.,  c'"  de  Rullieu. 

PnÉpiGNEiix,  localité  depuis  lonj;lenips  disparue  qui 
a  lépué  son  nom  à  un  étaujj  de  la  commune  de 
Karamaiis.    —   Etang   Prépigneux ,    1867    (Carte 
liy(lro|;r.  de  la  Dombes,  f.  la). 
PnÉ-RiciiABn,  h.,  c°°  de  Gex. 
Pbés  (Les),  écart,  c"'  de  Biziat. 
Phé-Saint-Jiii.ien   (Le),   c"'  de    Montrcvel.  — •  Loco 
ilirtn    in  pralo  Sanrii  Julliiii,  liio   env.  (terrier 
lie  Saint-Martin,  r  101  v°). 
PnÉs-Bi.ANciiET,  11.,  (■'"  de  Oottel. 
Prés-Danieii,   b.,  c"'   d'Apremont.    —    Pré   Daniel, 

xviii*  8.  (Gassini). 
*I'nÉs-DE-SAo>iE  (Les),  à  ou  près  Replonges. —   In 
pago  Lugdwiente,  in  agro  Resplciacen»e,   in  loco 
ubi  vornnl  prala    Sngonnica,   9a3-9'!7    (Cartul. 
Saint-Vincent  de  MAcon,  n"  3i  i). 
Presle  (Le),  ruiss.  affl.  du  Moine. 
Phesle  (La),  h.,  c'"  de  Buellas. 
Pbesles  (Les),  f.,  c"'  de  Sulignat. 


PuKSSANCiKii,  f. ,  c"'  de  Bàj;é-la-Ville. 

PnEssiAT.  c"°  du  c°"  de  Trellort. —  In  villa  P)-i>ciacn, 
100/1  (Rec.  de  chartes  de  Cluny,  I.  III,  n"  2,59/1). 
-—  PifyssiacUK,  i3  5o  env.  (pouillé  de  Lyon, 
f"  12  r°);  1376  (arcb.  de  la  Cote-d'Or,  B  687, 
P  5  r");  1/166  (ibid.,  B  io488,  f  4  r").  — 
Preyfsia,  iSaS  env.  (pouillé  ms.  de  Lyon,  f  9); 
i563  (arcb.  de  la  Cole-d'Or,  B  io45o, f° aSSr"). 

—  Priftia,  i35o  env.  (pouillé  de  Lyon,  f  i4v''). 

—  Pi-ei»sia,  i365  env.  (Bibl.  nat.,  lai.  ioo3i, 
r*  19  v");  i587  (pouillé  de  Lyon,  T  16  r").  — 
J.  de  Preyêie,  i4oa  (arcb.  de  la  Cote-d'Or, 
B631  /jM,  1°  11  r°).  —  Preissii',  i4o2  [ibid., 
f  68  r").  —  PuiTochia  Preistiaci,  i4i6  {ibid., 
B  743,  f °  3  r°).  —  Pressia,  \hçj-i  (pouillé  du 
dioc.  de  Lyon,  f°  3i  v°);  i536  (Guicbenou, 
Br(«se  et  Bu(;ey,  pr.  p.  4i);  i65o  (Guicbenou, 
Bresse,  p.  95).  —  Piaissia,  1670  (enq.  lîoucbii). 

—  Prensiat,  1734  (  Descr.  de  l{ourj;ogne  ).  — 
Piossint  et  Chetignnt,  1790  (DénonJjr.  de  Bour- 
gogne). —  Piemiat,  1808  (Stat.  Bossi). 

En  178g,  Prcssiat  était  une  rommuiiaulé  du 
bailliage,  élection  et  siibdélégalion  de  Bourg, man- 
dement de  TrelTort. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  arcbi- 
prélré  de  TrelTort,  est  l'une  de  celles  qui  lurent 
cédées, en  1743, au  diocèse  de  Saint-(>laude;  elle 
était  sous  le  vocable  de  saint  Laurent  et  à  la  col- 
lation du  prieur  de  Gigny. —  Eccktia  de  Preistia, 
i365  env.  (Bibl.  nat.,  lat.  ioo3i,  f°  19  v").  — 
Preyxsiat;  Eglise  parrochiaU  :  Saint  Laurent,  161 3 
(visites  pastorales,  f"  171  r°). 

Au  point  de  vue  féodal,  la  lorre  de  Prcssiat, 
primitivement  appelée  du  Bois,  relevait  à  l'origine 
des  sires  de  Coligny,  sons  l'bommage  des  comtes 
de  Bourgogne;  cette  terre  était  en  toute  justice 
et  avec  cbàleau;  la  suzeraineté  en  passa  des 
Coligny  à  Robert,  duc  de  Bourgogne,  puis,  en 
1389,  aux  comtes  de  Savoie.  Au  xvu*  siècle. 
Pressial  l'rigé  en  baronnie  leievait  directement 
du  roi.  —  Le  fief  des  rentes  de  Presiia,  a  cause 
de  Trejfnrt,  i536  (Giiiclienon ,  Bress<!  et  Bugey, 
pr. ,  p.  53  ).  —  Le  chasleaii  fort  de  Pretsia,  i503 
(arcb.  de  la  (-ote-d'Or,  B  io'i,5o,  f°  935  r°). 

A  l'époque  intermédiaire,  Prcssiat  était  nue  mu- 
nicipalité du  canton  de  TrelTorl,  district  de  Bourg. 

Phessoir,  écart,  c"°  d'Ambéricux-en-Dombes. 

Pbés-Toornl'S  (Les),  lieu  dit,  c"'  de  Sermoyer. 

Preix  (Les),  écart,  c'"  de  Gbaveyriat. 

Pkevebaxges,  c'"  de  Lompnieu.  —  En  la  mimtaygne 
de  Preteranges ,  i345  (arch.  de  la  ('lOte-d'Or, 
B  770,  1^58  v"). 
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Phétessis  ,  c°'  du  c°"  de  Kerney-Vollaire.  —  Privis- 
sin»,  1367  (Mcra.  Soc.  d'iiist.  de  Gem'-ve,  t.  XIV, 
p.  4o).  —  Pricissin,  1807  (l'iirf.,  t.  IX  ,  p.  Son). 

—  Priviiinê,  i.'!6g  (ibid.,  t.  IX,  p.  ad'i).  —  /Ve- 
t)i»«m«,  i33a  (arch.  de  ia  Cote-d"Or,  B  1089, 
r  16  v°);  i/i;i(i  {ibid.,  I!  i()()8,  1^  639  r°).  — 
Privininim,  1889  (ibid.,  B  1337).  —  /Vcti»»i/i, 
2536  (i4iW.,  B  II 48,  r  ào6  r°).  —  Prévetsiii, 
l734(Descr.  de  Bourgogne). 

En  1789,  Prévessin  était  une  communauté  de 
i'éleclion  de  Bellcy,  bailliage  et  snbdélégation  de 
(iex. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Genève,  arrlii- 
ppf'tré  dii  Haul-(îet,  était  sous  le  vocable  de  l'As- 
somption et  à  la  collation  de  Tabbé  de  l'ayerne. 
Les  moines  bénédictins  de  Payerne  possédaient, 
dans  la  paroisse,  un  |irieuré  fondé,  en  gfia,  par 
la  reine  Bertlie. — ■  Cura  de  Pt-ivitsin»,  i34'i  env. 
(Pouillé  du  dior.  de  Genève).  — ■  Pi-ior  de 
Pi-ivisiin»,  i365  env.  ( Bibl.  nal.,  lat.  ioo3i 
C  94  v"). 

En  tant  que  seigneurie,  Prévessin  relevait  an- 
ciennement des  comtes  de  Genè»e  auxquels  succé- 
dèrent les  sires  de  Gex;  cette  ten-e  était  posédée 
par  le  prieur  de  Prévessin;  elle  avait  comme  dé- 
pendance Ornex, 

A  l'époque  intermédiaire,  Prévessin  était  une 
municipalité  du  canton  de  Fernoy,  district  de 
Gex. 
PaicvetziKii,  b.,  c°*  de  Conlrevoz.  —  Preveyioti, 
«385  (arcb.de  la  GôlïKi'Or,  B  84."i,  f  .53  v").— 
Apud  Prneyttiacum ,  1  433  (  ibid. ,  B  848 ,  f"  3 1  r°). 

—  jWoiu  de  Prereyiniou ,  1  433  {ibid.,  f*  99  r"). — 
Prerei/neu,  1847  (stal.  post.). 

Pbk-Vikix  (Le  BoissEiu-DU-),  ruiss.  aiH.  de  l'Irance. 
PnÉïornE  (Le),  f . ,  c'"  du  Petit-Abergemenl. 
Prbïsel,  c"'  de  Cbaveyrial.  —  In  lerrilorio  de  Toi- 

noux,  loco  dicto  ou  Preynel,  1 497  (  terrier  des  Gha- 

beu,  r  69). 
Pretma,  anc.  6ef  de  Bresse,  .sans  justice,  c"'  de  Mé- 

zérial.  —  Preyriaz,  t53<)  (Guichenon,  Bresse  et 

Bugey,  pr. ,  p.  4 a  ).  —  Preyrin ,  1 65o  (  Guirbenon , 

Bresse,   p.  g.">). 
Pbia^ls,  Ioc.  disparue,  à  ou  près  Lompnes.  —  Foin 

de   medio   Priani,   ia8i     (Guichenon,  Bresse   et 

Bugey,  pr. ,  p.  187). 
Paur,  r"'  du  c""  de  Pont-d'Ain.  —  Prioy,  i33.")  env. 

(pouillé  ma.   de    Lyon,  T  7);  1493   (pouillé  de 

Lyon,  r-sS  v»);  1587  (léiV/.,  f  ti  \').  —  Prioyi, 

i3.5o  env.  (pouillé  du  dioc.  de  Lyon,  f  lo  v°). 

—  Priey,  i3(>.")  env.  (Bibl.  nal.,  lat.  ioo3i, 
1°  i4  v"):  j4fi2    (arcli.  de   la  Cote-d'Or,  B  (igS , 


P  388  v°).  —  lier  leitden»  de  Priel  apud  Magda- 
hnam,  i436  {ibid.,  B  696,  P  aaS  r°).  —  De 
monte  alim  rico  de  Priel,  1 'i3()  {ibid.,  P  saS  r°). 
—  Priay,  i().5<>  (Guiclienon,  Bresse,  p.  96); 
1734  (Descr.  de  Bourgogne).  —  Prié,  1 655 
(visites  pastorales,  f  101). 

Avant  la  Bévolution,  Priay  était  une  commu- 
nauté du  bailliage,  élection  et  subdélégation  de 
Bourg,  mandement  de  Varambon. 

Son  églises  paroissiale,  diocèse  do  Lyon,  arcbi- 
prèlré  de  Gbalamont, était  sous  le  vocable  de  saint 
Pierre;  le  prieur  de  Villette,  au  nom  du  prieur 
de  Nanlua ,  prt-sentait  à  la  cure.  —  Kcctesia  de 
Pi-ioi  {pri.),  ia5o  env.  (pouillé  du  dioc.  de  Lyon, 
1^  Il  r"). 

Dans  l'ordre  féodal ,  Priay  relevait  primitive- 
ment des  sires  de  Goliguv;  au  xni'  siècle,  le  do- 
maine utile  de  cette  terre  appartenait  au\  seigneurs 
de  laPalud:  en  1576,  Priay  fut  uni  au  marquisat 
de  Varambon  dont  il  faisait  encore  partie  au  xviii* 
siècle. 

A  l'époque  intermédiaire,  Priay  était  une  mu- 
nicipalité du  canton   de   Ponl-d'Ain,  district  de 
'  Bourg. 

PniEUBÉ  (Le),  c'"  d'Arl)ent.   —   Curtile  vncatum  duu 
Prinral,   i4o6   (censier   d'Arbent,   P  iti  v").   — • 
Prioratus   dicti   loci    de     Arbenco,     1 'io()     {ibid., 
I'  17  r°). 
Prieukk  (Lk),  lieu  dit,  c"  de  Marboz. 
Pbiboiié  (Le),  c'"  dc^  Prévessin. 
Prievresse  (La),  anc.  vignoble,  c"*  de  Talissieu. 

Ce  vignoble  appartenait,  avant  la  Révolution, 
aux  religieux  de  Saint-Sul|)ice. 
Pbi)iilli»:res,  Ioc.  disparue,  à  ou  près  Savigneux. — 
Campun  de  Priinilleres ,  laaG  (Bibl.  Uumb.,  t«  II. 
p.  86). 
Pbin,  b.,   c'"   de  la   Tranclière.  —   Apud  Pring», 
ii49-ii5()    (Bec.    des  cbartes    de   (Huny,  t.  V, 
n"  4i43).  —  Pi-i'ii»,  ia8.")  (Polypt.  de  Saint-Paul 
de  Lyon,  p.  96). —  Le»  terres  de  Prina,  i34i  env. 
(terrier   du  Temple  de  Mollissole,  f"  i4  r°).  — 
Prieiix,    l'il'iî)    env.     (Bibl.    nat.,     lat.     loo3i 
{°  i5  r").   —    Preux,  1587  (pouillé  du  dioc.  de 
Lyon,  r  II  v°).  —  Prim  en  Bresse,  it)55  (visites 
pastorales,  f"  83). 

Avant  la  Révolution ,  Prin  était  une  communauté 
du  bailliage,  élection  et  subdélégalion  de  Bourg, 
mandement  et  justice  d'appel  de  Varambon. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  arcbi- 
prétré  de  Treffort ,  était  sous  le  vocable  de  l;i 
Madeleine;  l'abbé  de  Cluny  présentait  à  la  cure; 
unie,  au  wii'  siècle,  à  l'église  de  Dompierre-de- 
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Chalamont,  l'église  dn  Prin  était,  au  wiii"  siècle, 
une  annexe  de  celle  de  la  Tranclière.  —  Curalu» 
(le  Prin$,  1 3a5  env.  { poiiillé  ms.  du  dioc.  de  Lyon , 
r  7).  —  La  Paroisse  de  Prins  en  Bresse,  166 a 
(Guichcnon,  Hisf.  de  Bombes,  t.  I,  p.  61).  — 
Prin,  parroisse  de  la  TrancUei-e,  lySS  (arcli.  de 
l'Ain,  H  916,  f°  93a  r°).  —  Piin , paroisse  annexe 
de  h  Tranclière,  lySi  (Descr.  de  Bourgogne). 

Dans  l'ordre  féodal,  Prin  dépendait  du  mar- 
quisat de  Varambon. 

Phios-d'Avai,  h.,  c'"  de  Saint-Jean-sur- Veyle.  — 
Prioîidaeal,  1899  (arcb.  de  la  Côte-d'Or,  B  554, 
r  197  r°).  —  Carrena  lendens  de  Torim  apud 
Priondaval,  ilil>3  (arch.  de  l'Ain,  H  798, 
1°  a/19  '"")•  —  Lieu  de  Priondaval,  parroisse  de 
Saint' Jean,  1757  (tWd.,  H  889,  f  35g  r°).  — 
Pi-ion  d'Aval,  xvin"  s.  (Cassini). 

PniscisiAcus,  anc.  chef-lieu  à'ager,  auj.  Saint-Didier- 
sur-(;balaronne. 

Prissin,  loc.  disparue,  à  ou  près  Arbent.  —  Juxta 
molare  vocatum  de  sus  Prissin,  i4io  (cens.  d'Ar- 
bcnt,P  ài  v"). 

Pkivages,  h.,  c"'  de  Saint-Julien-sur-Rcyssouze.  — 
Apud  Privages,  1272  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey, 
pr. ,  p.  1 4  ).  —  Molendinmn  de  Privages ,  1 4  4 1 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  7a4,  P  66  r"). 
—  Apud  Privages  in  parrochia  Sancti  Julliiii  su- 
pra Reyssosam,  i533  (arch.  de  l'Ain,  II  8o3, 
f°  578  r°).  —  Privage,  commune  de  Saint  JuUien 
sur  lieyssouse,  1811  (titres  de  la  famille  Pliili- 
pon);  1847  (stat.  post.). 

En  tant  que  fief,  ce  village  relevait,  dès  le  xii* 
siècle,  des  sires  de  Bàgé. 

Pbognt,  f. ,  (•"*  de  Brénod. 

PnosA,  loc.  disparue,  à  ou  près  Lonipnes. —  Solnm 
de  P-osa,  i-iSi  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. , 
p.  187). 

Pbost  (Le),  h.,  c"'  de  Chcvry. 

PiinsT,  h. ,  c"'  de  Sainl-Julien-sur-Veyle. 

Prosts  (Les),  h.,  c"'  de  Buelias. 

Pbosts  (Les), écart, c"°  de  Varambon.  —  [ter  tendons 
de  Pi-iel  a  ProsI,  i436  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  696,  f  338  r").  —  Proux,  1847  (stat.  posl.  ). 

Pbosts  (Les),  anc.  fief,  c"'  de  Viriou-le-Grand. 

Ce  fief  appelé  aussi  la  Tour-de-]  irieu  ou  la 
Tour-des-Prost  était  possédé,  au  xiï"  siècle,  par 
des  gentilshommes  du  nom  de  Prost,'  sous  l'hom- 
mage des  seigneurs  de  Valromey. 

Pbotikres  (Les),  écart,  c"'  de  Châtenay.  —  Les  Pro- 
lieres,  1G74  (les  Fouillées,  titres  communs,  n°  18, 
f  i5). 

PsouitLEDi,    h.,   c"   de   Genay.   —    Proleu,    laaC 


(Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  3Û9).  — 
Mansus  de  Proleu ,var.  Prolieu,  1299-1869  (arch. 
de  la  Côte-d'Or,  B  io455,  f°  19  v°). 

Procuku,  c"  du  c°°  de  Lagnieu.  —  Pruliacus,  i459 
(arch.  de  l'Ain,  H  a88).  —  Pio/ew, 1967  (Guigue, 
Cartul.  de  Saint-Sulpice,  p.  i83).  —  Proulieu, 
1786  (arch.  de  l'Ain,  H  966,  f°  891  v°).  — 
Proulieux,  1789  (Pouillé  de  Lyon,  p.  16). 

En  1789,  Proulieu  était  une  communauté  de 
l'élection  et  subdélégation  de  Belley,  mandement 
de  Saint-Sorlin  et  justice  de  Saint-Rambcrt. 

Son  église  paroissiale,  annexe  de  celle  de  Sainl- 
Sorlin,  diocèse  de  Lvon,  arcliiprêtré  d'Ambronay, 
était  sous  le  vocable  de  sainte  Madeleine  (au- 
jourd'hui saint  Hilaire).  —  Prouillou  :  l'église  est 
sons  le  vocable  de  sainte  Madeleine;  elle  est  annexe 
ou  mère  église  de  Saint  Sorlin,  i655  (visites  pas- 
torales, f°  75). 

En  tant  que  fief,  Proulieu  releva  successivement 
des  sires  de  Coligny,  des  sires  de  la  Tour-du-Pin , 
des  dauphins  de  Viennois,  des  rois  de  France  et 
enfin,  à  partir  de  i355,  des  comtes  de  Savoie. 
Au  XVI*  siècle,  cette  terre  fut  unie  au  marquisat  de 
Saint-Sorlin. 

A  l'époque  intermédiaire,  Proulieu  était  une 
municipalité  du  canton  do  Lagnieu,  district  de 
Saint -Rambert. 

Prodlieh  (Le  Bief-de-),  ruiss.  alTl.  du  Bhône. 

Procpeine,  f. ,  c°' d'Hotonnes. 

PBOUTn'iRES  (Les),  f. ,  c°"  de  Châtenay.  —  Les  Pro- 
tières,  iSh'j  (stat.  post.). 

Provence,  f. ,  c"*  de  Saint-Andrc-le-Panoux. 

ProvendiIîbe  (La),  ruiss.  afl1.de  la  Chalaronne. 

Proïers  (Le),  ruiss.  alll.  de  la  Reyssou/.e. 

Provinces,  anc.  mas,  i'"  de  Reyrieux.  —  Apud 
Rairen...  mansus  de  Provinges,  iaa6  (Masures 
de  l'Île-Barbe,  1. 1,  p.  189). 

Ce  mas  fut  cédé,  en  iaa6,  par  Etienne,  sire 
de  Thoire-Villars ,  à  l'abbaye  de  l'Ile-Barbe. 

Prd2et(Le),  écart,  c"'  de  Saint-Trivicr-de-CourIrs. 

PuAvoL,  loc.  disparue,  c"*  de  Rigneux.  —  Vadium 
del  Paavol,  ia85  (Polypt.  de  Saint-Paul,  p.  80). 

PuBLE  (Le),  lieu  dit,  c""  de  (^hazey-Bons. 

Puble-d'Anièkes  (Le),  anc.  lieu  dit,  c'"  d'Ambérieu- 
en-Bugey.  —  Loco  rocnio  oh  Publo  d'Anieres,  1  422 
(arch.  de  la  Côte  d'Or,  B  876,  f  253  r"). 

PuciiATiER,  h.,  c°*  de  Francheleins. 

PucHE  (La),  h.,  c"  de  Peron. 

PcDURMACDS,  loc.  détruilo,  à  ou  près  Meilloiinas.  — 
Unum  molendinum  in  villa  Pudurnicco ,  ioo4  (Rec. 
de  chartes  de  Cluny,  t.  l-II,  n"  2.-94). 

PuErs-I'EU.KT  (Le),  loc.  disparue,  à  ou  près  Arabe- 
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rieux-cn-Dombes. —  Ad  Piiei»  Pellet,  laalJ  (Bibi. 
Duml..,  t.  II,  p.  8G). 

l'uET  (Le),  anc.  lieu  dit,  c"  de  Genay.  —  Teira  del 
Puel,  ia56  (Bibl.  Diimb.,  t.  II,  p.  i38). 

PcGiÈBES  (En),  aiic.  lieu  dit,  c"'  de  Bouvcnt.  — 
Loco  diclo  en  Pugiere»,  l'iig  (arcb.  de  la  Cote- 
d'Or,  B  766,  C  aa  v°). 

PuGiEc,  c"  du  c°°  de  Virieu-le-Grand.  —  Pagiacut, 
i3Ô6(Cart.  lyonnais,  t.  Il,  n°  âag).  —  Pi'giu, 
ia56  (ibid.).  —  Pugeu,  l'èag  (arcb.de  la  Cote- 
d'Or,  B  8  '1 4 ,  f"  9  v°  ).  —  Piigioii ,  1 3 8 5  ( liid.  ).  — 
Pugieu,  i-]'ili(ï)escT.  de  Bourgogne);  1808  (Stat. 
Bnssi).  — •  Pugieux,  an  x  (Ann.  de  l'Ain). 

Avant  la  Révolution,  Pu|;ieu  était  une  commu- 
nauté du  bailliage,  élection  et  subdélégation  de 
Belley,  mandement  de  Rossillon. 

Son  égUse  paroissiale ,  annexe  de  celle  de  Con- 
trevoz,  diocèse  de  Belley,  arcliiprètré  de  Virieu, 
était  sous  le  vocable  de  la  sainte  Vierge  (au- 
jourd'hui de  saint  Georges);  l'évèque  de  Belley  en 
élait  collateur.  —  EccUtia  de  Pugieu,  sub  vocabulo 
Béate  Marie,  ligo  env.  (Fouillé  de  Belley). 

Au  point  de  vue  féodal,  l'ugieu  était  une  sei- 
gneurie, en  toute  justice ,  possédée  au  moyen  âge, 
par  les  seigneurs  de  Grammont ,  sous  l'iionimage 
des  comtes  de  Savoie  ou  des  seigneurs  de  Vairoroey; 
à  la  lin  du  xviii'  siècle,  celle  terre  fut  unie  au 
comté  de  Rossillon. 

A  répo([U''  inlermédiaire,  l'ugieu  était  uni^  mu- 
nicipalité du  canton  de  Virieu-ie-Grand,  districi 
de  Belley. 

Pbgiss  (Les),  m"  is. ,  c"  do  Prcvessin. 

PuuxEU,  loc.  détruite,  c°'  de  Dagneux.  —  Via  de 
Piigneu,  ia8.î   (Polypt.  de   Saint-Paul,  p.  11 5). 

PiisKT  (Le),  écart,  c'"  d'Amareins. 

PiisiEiï,  lieu  dit,  c"'  de  (Mézieu. 

Ptiis-Ac-Loup  (Le),  loc.  disparue,  c'"  de  Montrevel. 
—  Vertus  Puleum  ou  louf,  i4io  env.  (terrier  de 
Saint-Martin,  T  8  r°). 


Plits-d'Argent  (LE),f.,c"°  de  Gondeyssiat. 

l'i  its-de-l'Ane  (Le),  écart,  c°°  de  Montmerle. 

Plits-Giili.iume(Le),  écart,  c"*  de  Saint-Jullen-sur- 
Ileyssouze. 

Plits-Sarbazin  (Le),  écart,  c'"  de  Messimy. 

PuATiÈnE  (La),  lieu  dit,  c°'  de  Saint-Sorlin. 

*PijRsimEiix,  anc.  mas,  à  ou  près  Chalamont.  ■ —  Pua- 
liniacui.  —  Mamus  de  Piircimac[o],  corr.  Pursi- 
iiiacû,  1955  (Guigne,  Docum.  de  Dombes,  p.  182  ; 
\idinms  du  xiv"  siècle). 

PLBiBiNciE,  anc.  mas,  c'"  de  Villette  (Aubret,  Mé- 
moires, t.  Il,  p.  6  et  200). 

Plsenièbe  (La),  c"°  de  Seillonuas. 

PtiABET   (Le),  f.,  c'"  de  l'izay. 

PiTEKET,  écart,  c""  de  Saint-Nizier-le-Désert. 

PiiTET,  h.,c°"  de  Gbàtiilon-sur-Cbalaronne. —  Putet, 
1395  (Guigne,  Docum.  de  DombiîB,  p.  a43). 

PiTET,  c°°  de  Montrevel.  —  Risperia  de  Putet,  i335 
env.  (terr.  de  Teyssonge,  f  ao  r°). 

Pliet,  h. ,  c""  de  Replonges.  —  Viotetum  teiulens  de 
PuUel  0)1  ecclesiam  Replongii,  1/189  (arcb.  de 
l'Ain,  H  79a,  P  309  r°).  • —  Putet,  parrochie 
Replongii,  liga  {ibid.,  H  796,  f°  1  r"). 

PiTHiEB,  h.,  c"  de  Corbonod.  —  Apud  Putier», 
i'i55(arch.  de  la  Cote-d'Or,  Bgiô,  T  agi  r°) 
—  Apud  Sillana  et  PuUier  parrochie  Corbonodi , 
i5o4  (ibid.,  Bgi6,  f"  a68  r°). 

PiTHiEB,  écart,  c°'  de  Maillât. 

PiJTHODS  (Les),  b. ,  c°'  de  Cras-sur-Reyssouze. 

PuTiN,  b. ,  c'"  d«  Montracol. 

PiiissEBT,  loc.  disparue,  à  ou  près  Buellas.  —  lier 
tendent  de  Biietla  apud  Putitsert,  i4i6  (arcb.  de 
la  Golenl'Or,  B  743,  f  187  r°). 

*Pltoidièrb  (La),  loc.  disparue,  c"°  de  Loycs.  — 
Li  Putouderi,  1371  (Bibl.  Uumb.,  t.  II,  p.  178). 

Puï-GiiLLEMiN  (Le),  11.,  c"  de  Replonges.  —  Pui»- 
GuiHeinain,  xmi"  s.  (Gassini). 

PiïA  (Slb-la-),  écart, c"'  de  Forens. 

PiRiMosT,  mines  d'asphalte,  c"'  de  Cbanay. 


Q 


QuA  (La),  c"'  du  Plantay. 
OiART  (Le),  b.,  c""  d'Arbigny. 
QiART  (Le),  b.,  c°*  de  Saint-OUvc. 
Qiabt-Ballind  (Le),  écart,  c'"  de  Vaux. 
QuABT-GocARD  (Le),  h.,  c"*  d'Ambérieu-en-Bugey. 
Qiabt-d'Amoni  (Le),  b.,  c"  de  Boz. 
Qiibi-d'Avibd  (Le),  h.,  c"'  de  Gertines. 
(JiARiERON  (Le),  écart,  c"  de  Montceaux. 


QLABTiER-DE-LA-Gota  (Le),  h.,  c°'  de  Loyettes. 
QuARTiER-DC-FoiR  (Lt),  II.,  c'"  de  Loyettes. 
QuAMos,  loc.  détruite,  à  ou  près  Lagnieu.  —  Via 

que  tendit  de  Gerveyl  ad  Quartonem,  laG'i  (arcb. 

de  l'Ain,  H  289). 
QiiATRE-GiiARRiÈREs  (Les),  11.,  c""  dc  Saittt-DicLer- 

d'Aussiat. 
Quatre-Vkîits  (Les),  b.,  c'"  do  Reyssouze. 
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QnTRiEux,    étang,    c"    de    Saint-Jcan-do-TImrl- 

gllCUI. 

(}i:f.ii.li!  (La),  c"°  d'Arbont.  — ■  Subtus  la  Cuelli, 
l 'il y  (arcli.  de  la  Cèle-d'Or,  B  76!),  f°  38  r°). 

QiiLLE  (La),  écart,  c"°  de  Trévoux. 

•QiiNCiAT,  loc.  disparue,  à  ou  près  Bolozon. —  De 
Quinciaco,  layo-iSGç)  (arcli.  de  la  Cote-d'Or, 
B  106Ô.J,  f"  9^  v",  t)j  v°). 

•QuiNciEux,  loc.  détruite,  t'"  de  Béligneux.  —  De 
Quinciaco,  parrochie  de  Billigniaco,  1399-1869 
(arcli.  de  la  Colc-d'Or,  B  io'i55,  f  flS  r"). 

QiiNciEux,  f. ,  c"  de  Sandians. 

Quinconce,  h.,  c"'  de  Poliiat. 

QuixsoN,  anc.  seigneurie,  avec  maison-forte,  c'"  de 
Viliebois.  —  Geoffroy  de  Quinson,  i38i  (arch.  de 
la  Côtc-d'Or,  B  1337).  —  Domu»  fortis  vocata 
de    Quinson,    sita    in    entremis    fimitibus    manda- 


meiili  Haiicti  Salurnini,  versus  Serrerias,  i38i 
(ibid). 

*Qlintaine,  loc.  disparue,  c'"  d'Ameyzieu.  —  Juxta 
iiucem  qui  dicilur  de  Quinlena,  i3ia  (Guigue. 
Cartul.  de  Saint-Sulpice,  p.  i'ki). 

QiiNTK,  11.,  c'"  de  Foissiat.  —  Quinta,  1/116  (arcli. 
do  la  Côlc-d'Or,  B  718,  table).  —  Quinlaz,  1.563 
(arcb.  de  i"Ain,  H  93a,  T  5o3  v").  —  Quinte- 
Basse,  Quinte-Haute  el  Quinte-du-Milieu ,  i8'->'> 
(État-Major). 

QuiNziEux,  anc.  fief,  c"'  de  Jujurieux.  — -  Le  Fief  de 
Quinzieux,  1789  (Alman.  de  Lyon). 

'Qlirieix,  loc.  disparue,  à  ou  près  Saint-Sorlin.  — 
Portus  de  Quireu,  is.ji  (arcli.  de  l'Ain,  H  326). 
—  Quiriacus,  1  499  (arch.  de  la  C6te-d"0r,  B  847, 
r  49  r°).  —  .Sur  le  jrrand  chemin  de  Saint-Sorlin  à 
Quirieu,  i65o  (Guicliencm,  Biigey,  p.  63). 


R 


Rabcels  (Les),  écart,  c'"  de  Sainl-Cyr-sur-Mentlion. 
Raccodt  (Le),  h.,  c"'  de  Faïamans.   —  Chez-llae- 

court,  1847  (stat.  post.). 
Race  (La),  écart,  c"°  de  Jassans. 
Racket,  h.,  c"°  d'Hotonnes. 
*Rachièbe  (La),  loc.  disparue,  c"*  de   Beynost.  — 

En   la   Hascheri,    198.")  (Polypt.   do   Saint-Paul, 

P-9i)- 
Ragot  (Le),  ruiss.  alll.  de  la  Grande-Planche. 
Raoodze,  h.,  c"'  de  Grand-Corent. 
Racoisse,  écart,  c°°  de  Corveisiat. 
RvFFmiÈiiE(LA),  écart,  c"'de  Viriat.  —  La  Raffinière, 

i563  (arcb.  de  l'Ain,  H  998,  f°  999  r°). 
Rafinièke  (La),  /inc.  fief  de  Dombes.  —  Le  sieur  de 

la  Rafinière,  1.567  (B'I'l-  Dumb.,  t.  I,  p.  483). 
Rafins  (IvEs),  écart,  c"°  de  Saint-Trivier-de-Courtcs. 
*RiFoui\  (Lk  V1E0X-),  à  ou  près  (îhasey.  —  In  loco  vo- 

calo  de  Rafurno  anliquo  domus  (de)    Chassaniae, 

1899  (Guicbenon,  Bresse  el  Bugey,  pr.  ,p.  186). 
Rafoiib  (I>e),  II.,  c'"  de  Chézeiy.  —  Le  Rafour,  1680 

(arch.  de  l'Ain,  H  3o8). 
Rafouii  (Le),  anr.  four-à-cliaux ,  c"°  de  RuITieu.  — 

In  Rafurno,  i34.5  (arcli.  de  la  Côtc-d'Or,  B  775, 

f  46  r").  —  Ou  Rajfor,   i3'i5  {ihid.,   f  38  v"). 
Rafouh  (Le),  c'"  de  Saint-Benoît-dc-Ccssieu.  — •  Lt 

Rafor,  1979  (Grand  Cart.  d'Ainay,  t.  H,  p.  lia). 
Rafour  (Le),  anc.  four  à  chaux,  c"*  de  .Songieu.  — 

Ou  Raffor,   i345  (arch.  de  la  Côle-d'Or,  B  775, 

P  3  v"). 
Rage  (La),  loc.  détruite,  c"'  de  Laiicrans.  —  J.  de 


la  Ragie  de  liallnn,  i353  (arch.  de  la  Côte-d'Ur, 

B  769,  4,  P  817  r°). 
Rages  (Les),  anc.  iieu  dit,  c"°  de  Bàgé-la-Ville.  — 

En   les    Ragies,   i366   (arch.   de   la    Côte -d'Or, 

B  .553,  i"  5  y"). 
Races  (Les),  f. ,  c"'  de  Mionnay.  —  Vers  les  Ragies, 

1975-1800  (Docum.  linguist.de  l'Ain,  p.  89). 

—  La  fontana  de  les  Ragies,  197.5-1800  {ibid., 
p.  81).  —  Las  hs  riveuz  de  les  Ragies,  1975- 
1800  (ibid.). 

Ragiaz  (La),  b.,  c"'  de  Hauleville.   —  />o  Ragiaz , 

xviii"  s.  (Cassini). 
Ragi:ii.let,  écart,  c'"  de  Saint-Trivier-de-Courtes. 
Raillets  (Les),  ruiss.  alU.  de  l'Ain. 
Raisins  (Les),  écart,  c""  de  Saint-Remy. 
Raisse  (La),  écart,  c"*  de  Sainl-Ktienne-du-Bois. 
Ramasse,  c"*  du  c°"  de  Ceyzériat.  —  Rantaci,  1399- 

1869  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io455,  C  5o  r°).  ' 

—  Ramaccia,  i4i4  (arch.  de  l'Ain,  E  435).  — • 
Ramassia,  i5n9  (titres  du  chàl.  de  Bohas).  —  Ra- 
masse,  i65o  (Guicbenon,  Bresse,  p.  90). 

En  1789,  Ramasse  était  une  coninuinauté  du 
bailliage,  élection  et  snbdélégation  de  Bourg, 
mandement  de  Treffort  et  justice  d'appel  du  mar- 
quisat de  ce  nom. 

Son  église  paroissiale,  annexe  de  celle  de  Jas- 
seron,  diocèse  de  Lyon,  archiprétré  de  ïretTort, 
est  l'une  de  celles  qui  furent  cédées,  en  1763 ,  au 
diocèse  de  Saint-Claude;  elle  était  sous  le  vocable 
de  saint  Maxime  et  sous  le  patronage  temporel  du 
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curé  de  Jasseron.  —  Rama»e,  suce,  de  Jas»ernn, 
lin  du  xviii'  s.  (Carlul.  do  Saïi{;ny,  p.  loia). 

Dans  l'ordre  féodal ,  Ramasse  était  une  sei- 
(jneurie  sans  justice,  de  l'ancien  fief  des  sires  de 
Coligny;  vers  la  fin  du  ivi'  siècle,  celte  lerre  fut 
réunie  à  la  seigneurie  de  Jasseron,  membre  du 
marquisat  de  'freflbrt.  —  Le  fief  de  Ramante,  à 
came  de  Jasseron,  j536  (Guiclienon,  Bresse  et  Bu- 
gcy,  pr. ,  p.  5i).  —  La  maison  de  Ramasse  qui  est 
au  village  de  Jasseron,  idôn  (Guichenon,  Bresse, 
p.  9.')). 

A  l'époque  intermédiaire,  Ramasse  était  une 
municipalité  du  canton  de  Ceyiériat,  district  de 
Bourg. 

Ramasses  (Les),  locateries,  c""  de  Rignicux-Ie-Franc. 

Ramai  (La),  h.,  c"' de  Laii. 

Rame  (La),  Ioc.  détruite,  à  ou  près  Polliat.  —  Donii- 
nus  (iuillehius  de  la  Rama,  i4io  env.  (terrier 
de  Salnl-.VIartin,  f  i3i  v"). 

Ramola,  Ioc.  disparue,  à  ou  près  Rignem-le-Franc. 

—  Ranwla,  1285  (Polypt.  de  Saint-Paul,  p.  38). 
Rampons,  Ioc.  disparue,  c"*  d'Ambérieu-en-Bugey.  — 

Sublus  Rampons,  |38.5  (arcli.  de  la  Cote -d'Or, 
B  871,  f  9.58  V). 
Rixcé,  c"*  (lu  c°°  de  Trévoui.  —  In  pago  Lucdiinen- 
si,  in  rilla  quae  dicilur  Ranliaco,  gg/i-ioSa 
(Rec.  des  cliartes  de  Ciuny,  t.  III,  n*  9980).  — 
Rancies,  1176  env.  (Bibl.  Dumb.,  t.  Il,  p.  45); 
ia5.5  (Cart.  lyonnais,  t.  H,  n'  597):  i365  (Do- 
cum.  linguist.  de  l'Ain,  p.  io5).  —  Ranceys, 
1186    (Masures   de   l'Ile-Barbe,   t.   I,   p.    \ik). 

—  Ranceis,  1996  ((juichenon,  Bresse  et  Bugey, 
pr.,  p.  9^9);  i3o'i  (Guigne,  Dooum.  de  Dombes, 
p.  971).  —  Ranciacus,  in.'jo  env.  (pouillédu  dioc. 
de  Lyon,  f  )3  ï°).  —  Rancie,  1/169  (BiW. 
Dumb.,  t.  I,  p.  38<().  —  Rance,  1Ô93  [ibid., 
I.  I,  p.  433).  —  Rancei,  1669  (Guichenon,  Hist. 
de  Dombes,  t.  I ,  p.  17).  —  Rancey,  i6(}9  (ibid., 
p.  87);  1790  (Dénombr.  de  Bourgogne). —  Rancé, 
XTiii'  s.  (Aubrel,  Mémoires  ,  t.  Il ,  p.  160). 

En  178g,  Rancé  était  une  (ommunaiité  de  la 
princi|)auté  et  sénéchaussée  de  Doinhes,  élection 
de  Bourg,  siibdélégation  de  Trévou\  et  rhatellenie 
de  Lignieii. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prétré  de  Dombes,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Pierre,  après  avoir  été  sous  celui  de  la  sainte  Vierge 
et  de  «aint  Just.  Le  droit  de  collation  à  la  cure, 
qui  apprtenait  primitivement  à  l'abbaye  de  l'Ile- 
Barbe,  arriva  aux  chanoines  comtes  de  Lyon  vers 
la  fin  du  xvii*  siècle.  —  Ecclesia  sanctae  Mariae 
et  sancti  Jusli  de  Ranciaco,  1 1 83  (  Masures  de l'Ile- 


Harbe,  t.  I,  p.  116).  —  Curalus  de  Rancies,  l'in'i 
onv.  (  pouillé  uis.  de  Lyon ,  P  8  ).  —  Saint-Pieire 
de-Rancé-eit-Dombes,  i()55  (visites  pastorales, 
^69).  —  Rancé,  congrégation  de  Fareins;  pa- 
tron :  saint  Pierre,  1719  (visites  pastorales). 

En  tant  que  llef,  Rancé  dépendait  du  domaine 
des  sires  de  Villars  qui  le  donnèrent ,  en  1 1 86,  à  l'ab- 
baye de  l'Ile-Barbe  et  le  reprirent  en  fief  de  cette 
même  abbaye,  en  laaii.  Celte  terre  resta  unie  au 
domaine  de  Villars  jusqu'en  1 4oa  qu'elle  fut 
\endue  aux  sires  de  Beanjeu  par  Humbert  VII  de 
Thoire-Nillars.  Au  wiii"  siècle,  Rancé  était  une 
dépendance  du  marquisat  de  Neuville-l'Arche- 
vèque,  justice  de  Lignien. 

A  l'époque  intermédiaire,  Rancé  était  une  mu- 
nici|)alité  du  canton  et  district  de  Trévoux. 

RANcé,  aiic.  fief,  c""  de  (lenay.  —  Fief  de  Rancé, 
17.19  (  Baux,  Nobil.  de  Bresse  et  Dombes,  p.  937). 
—  Le  château  et  Jtef  de  Rancé,  1789  (Alinan.  de 
Lyon). 

Ranche  (La),  anc.  village,  auj.  locaterie,  c°*  de  Vil- 
iette.  Ce  village  dépendait  de  la  seigneurie  de  Ri- 
chement. 

Rangoux-Gauihib»,  écart,  c"'  de  Servas. 

Rapans,  h.,  c"'  de  Pérouges.  —  Costa  de  Raspans, 
1900  (Guigne,  Docum.  de  Dombes,  p.  78).  — 
Jacohus  de  Rapans,  i98.5  (Polypt.  de  Saint-Paul- 
de-Lyon,  p.  it6).  —  Rappanz,  1876  (arcb.  de 
la  C6te-d'0r,  B  687,  f  6  r°).  —  Happant,  1376 
(  ibid. ,  1 6  r"  ). 

RiPï  (La),  b. ,  c'"  de  Perrex. 

Rapenocx  (Les),  h.,  c"'  de  Sennoyer. 

Rapii.i.on  (Le),  ruiss.  alîl.  de  la  Saône  et  f. ,  r'"  de 
Peyzieux. 

Rappe  (La),  h.,  c"*  de  Neuville-sur-Ain.  —  Rappea, 
1733  (arcb.  de  l'Ain,  II  916,  f  .56o  bis). 

Ce  village  dépendait,  en  1789,  de  la  baronnie 
de  Fromenles. 

Rasargks,  f. ,  c"*  de  Miribel. 

Rascriccs,  Ioc.  détruite,  à  ou  près  Ceyzériat.  —  De 
Rnsurico,  1 487  (  Bro^sard ,  Cart.  de  Bourg,  p.  9  43). 

Ratei.ieii,  mont,  sur  les  confins  des  communes  de 
rAbergcment-de-Varey  et  de  Nivollet-Montgriffon. 

Raton,  écart,  c"°  de  Crozet. 

Rattier  (Le  BiEZ-DC-).  c"  de  Rossillon.  —  Becium  de 
Ratier,  i38.")  (arch.  de  la  Côte -d'Or,  B  845, 
fi9r°). 

Rattier,  étang,  c'"  de  Sandrans. 

Ralcolse  (LO,  anc.  lieu  dit,  c"  d'Izernore.  —  Es 
inontftjns  de  ta  Raugousa ,  t  '119  (arcb.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  807,  f  37  r"). 

lÎAvALiN,  écart,  c"'  de  Saint-Sulpice. 

43 
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Ravatobx  (Les),  écart,  c"°  de  Sermoyer. 

Bavelles,  h.,  c°'  de  Mézériat. 

Ratières  (Les),  f. ,  c""  de  Chézeiy. 

Ratières  (Les),  Ioc.  disparue,  c"°  de  Tliéiillieu.  — 

Tei-ritorium    Haveriarum ,    ii'io    env.    (Guigue, 

Cartul.  de  Sainl-Sulpice ,  p.  5). 
Ratiebs  (Les),  h.,  c'"  de  Saint-Bénigne. 
Ratin  (Le),  écart,  c°"  de  Salhonay. 
Bavobi  (La),  h.,   c'"  de   Montagnat. 
Riï  (Le),  écart,  c°*  de  Montaiiay. 
Raimond,  h.,  c°'  de  Saint-Sorlin. 
Raza   (La),   h.,   c'"   de  Meilionnas.   —   La    Itaza, 

xviii'  s.  (Cassini). 
Rebk,  ancien  6et',  relevant  de  l'abbaye  de  la  Chas- 

sagne.  • —   Seigneur  de   RebS,  en  Bombes,    i66a 

(Guichenon,  Hist.  de  Dombes,  t.  I,  p.  91). 
Rebutins  (Les),  écart,  c"'  de  SaintrJulien-sur-Veyle. 

—  Rebulin,  wiii*  s.  (Cassini). 

Rechaonk,  anc.  ûef  de  Doinbes,  c"'  de  Chalaniont. 

—  Johannes  de  Recliagncu,  1299-1369  (arcb.  de 
la  Côte-d'Or,  B  io455,  f  45  r°).  —  Rechagne, 
xTii'  S.  (Aubret,  Mémoires,  t.  11,  p.  167). 

Recuagnieox,  lieu  dit,  c""  de  Château-Gaillard. 

Rechenaro,  écart,  c°'  de  Groslée. 

Recollones    (Les),    anc.    lieu  dit,   c°'   de    Bàgé-la 

Ville. —  Loco  diclo  en  les  Recollones,  alias  in  Fonte 

antique  aeu  ou  Prelion,  i538  (Censier  de  la  Va- 

vrette ,  f  a  1  ). 
Recondrieux  (Grajid-  et  Petit-),  étangs,  c°°  de  Bi- 

rieux. 
Recoedane  (La),  anc.  lieu  dit,  c"*  d'Ambérieu-en- 

Bugey.  —  En  la  Recordana,   i3i4  (arcb.  de   la 

Côte-d'Or,  B  870,  f  2  r"). 
Reculafol,  h.,   c'"   d'Argi».    —   Recullafort,    1  igS 

(arcb.  de  la  Côte-d'Or,  B  Sg'i,  f  ii5  r°). 
Reculakol,   anc.   lieu  dit,  à  ou  près  Gex.  —  Imco 

dicto  en  Reculafol,  1890  (arcli.  de  la  Côte-d'Or, 

B  1094,  f  332  v"). 
Reculafol  (En),  anc.  lieu  dit,  c'"  de  Songieu.  — 

£»iJeett/a/b/,  i345  (arcb.  de  la  Côte-d'Or  U775, 

r  i5  y"). 
Reculafol,  Ioc.   disparue,  à  ou  près  Thézillieu.  — 

In  cosia   de    Reculafol,    ia64   (arcb.    de    l'Ain, 

H  4oo). 
Reculande,  anc.  village,  auj.  f. ,  c°°  de  Conlrançon. 

In  agro  Coscomacense ,  in  villa  qui  dicitur  Recu- 

lamda,  926  (Rec.  des  chartes  de  Cluiiy,  1. 1,  n°  257. 

—  In  agro  Coscomacense ,  in  villa  qui  nuncupatur 
Corfrancione ,  atque  in  locum  qui  dicitur  Reculanda, 
999-1082  (ibid.,  t.  111,  n°  2495).  —  Recttlen- 
ihz,  i563  (arcb.  de  l'Ain,  H  92a,  T  568  r°).  — 
Reculande,  xviii'  s.  (Cassini). 


Reculefobt,  f. ,  c°*  de  Birieux.  —  Reculafort, 
xviii'   s.    (Cassini). 

Reculet  (Le),  pic  du  Mont-Jura,  1720  mètres  d'al- 
litnde,  sur  la  c°°  de  Tlioiry. 

Reculet  (Le),  t.,  c"'  du  Grand-Abbergement. 

Reculfomd  (Le),  ruiss.  aOl.  de  la  Chalaronne. 

Refurieu  ,  m""  is. ,  c"'  de  Pérouges. 

Regninière  (La),  anc.  lieu  dit,  c"°  de  Cbalamoat.  — 
Vinea  sita  en  la  Regninieri,  i433  (arcb.  de  l'Ain  , 
H  i4i). 

Reilieux,  écart,  c"  de  Douvres.  —  Relliou,  1822 
(Cliarles  de  la  Tour  de  Douvres,  n"  43). 

Reisse  (La)  ,  h.,  c"'  de  Saint-Etienne-du-Bois. 

Rei.andières  (Les),  ruiss.  affl.  de  la  Cbalaronne. 

Relandières  (Les),  f.,  c"'  de  Sandrans. 

Relevans  (Le),  rivière,  naît  des  étangs  de  Sandrans, 
traverse  la  nouvelle  commune  à  laquelle  il  a  donné 
son  nom  et  se  jette  dans  la  (Jbalarunne  à  Cbâtillon , 
après  9  kilomètres  de  cours. 

Relevans,  c"'  du  c°°  de  Saint-'frivier-sur-Moignans. 
—  Relevant,  i85o,  1876  (Ann.  de  l'Ain). 

Cette  commune  a  été  créée  par  la  loi  du  3  juil- 
let i846;  elle  est  formée  des  anciennes  paroisses 
de  Saint-Cyr  et  de  Saint-Christopbe. 

Remens,  nom  primitif  de  Saint-Maurice-de-Remens. 

—  lier  publicum  per  quod  ilur  de  Albarona  versus 
Remens,  i344  (arcb.  de  la  Côte-d'Or,  B  870, 
f  5  v°).  —  Villa  de  Remens,  1344  (ibid.,  C  7 
r°).  —  Versus  llemencum,  i42  2  (arcb.  de  la 
Côte-d'Or,  B  875,  f"  a6o  r°).  —  Remance,  1670 
(enquête  Boucbu).  —  Remens,  1666  (enquête 
Boucbu).  —  Remans,  1784  (Descr.  de  Bour- 
gogne). 

Remettant,  b.,  c"°  de  Sainte-Croix. 

RéMiLLiEux,  anc.  villa  gallo-romaine,  auj.  lieu  dit, 
c""  de  Pérouges.  —  *  Remmiliacus. 

Remondange,  f. ,  c""  de  Saint-Didier-d'Aussiat.  — 
Villa  de  Henwmdangis ,  1100  env.  (Sfvert,  In 
episcop.  Maliscon.,  p.  i33).  — ■  Villa  de  Armon- 
danges,  i345  (arcb.  du  Rhône,  terr.  de  Saint- 
Maitin,  1,  f°  6  r°).  —  Armondanges,  farroclùe 
Sancti  Desiderii  Ouciaci,  i4io  (  lerr.  de  Saint- 
Martin,  f°  78  v°).  —  Remondange,  i8o8  (Stat. 
Bossi  ). 

Réna  (La),  c"°  de  Lent,  l'orèt  domaniale,  conserva- 
tion de  Màcon,  sous-inspeclion  et  cantonnement 
de  Bourg.  Celle  forêt,  qui  appartenait  déjà  au 
domaine  royal  lors  du  recensement  de  1669,  me- 
sure a83  hectares;  elle  est  peuplée  de  feuillus  mé- 
langés. 

Henarbière  (La),  écart,  c"'  de  Cormoz. 

Renaid  (Le),  écart,  c"  de  Saint-Didier-de-Formans. 
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Revaudat,  h.,  c"'  de  Courmangoux. 

Renauds  (Les),  écart,  c°°  de  Saint-Julien-sur-Vcyle. 

Renate  (La),  autre  nom  de  l'Arène,  afll.  du  Furans. 

Renox,  f.,  c°'  de  Romans. 

RiNON  (Le),  rivière,  sort  des  étangs  de  Versailleux, 
traverse  le  Plantay,  Marlieux,  Sainl-Gennaiii, 
Saint-Georges,  Romans,  Neuville  et  Sulignat  et  va 
se  jeter  dans  la  Veyle,  à  Vonnas,  après  un  cours 
de  43,800  mètres.  — Rivut  di-  Huonum,  1970 
(  Cart.  lyonnais,  I.  Il,  n°  6H1).  —  Riviera  de 
Rognon,  1281  (Bibl.  Dunib.,  t.  I,  p.  18g). 
—  Jiixia  gacyum  »eu  gaz  de  Ruennon  de  Sancto 
De$iderio,  i99()-i369  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  ioA.^5,  f"  61  r°).  —  La  riveri  de  Ruenon, 
1399-1869  (arch.  de  ia  Côle-d'Or,  B  io455, 
f"  3  ï°).  —  In  parrochia  de  Romatu,  circa  rippa- 
riam  lie  Ruenon,  i345  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  io4.5.5,  f"  11  v").  —  Renone  intermedio,  1878 
(arch.  de  la  Côte-dOr.  B  574,  f  35  r").  —  Re- 
non,  XI»'  s.  (BiM.  Dumb. ,  l.  I,  p.  i83);  1662 
(Guichenon,  Hist.  de  Dombes,  t.  J,  p.  4).  —  La 
rivière  de  Renon,  xviii'  s.  (Aubret,  Mémoires, 
t.  II,  p.  197).  —  Le  Renom,  riïière,  1867 
(Carie  hydrogr.  de  la  Dombes,  (°  4). 

Renon,  anc.  lien  dit,  c"  d'Etrez.  —  Loco  dicln  Re- 
non, i335  env.  (terrier  de  Teissonge,  f°  s3  v°). 

Renoi  11.LE  (Li),  lieu  dit,  c"'  de  Saint-Jean-sur- 
Reys!,ouze;  en  patois  La  Renoilli. 

Rentes  (Les),  h.,  c"*  de  Manteaay-Monllin. 

Rentes (  Les),  écart,  c°* de  Sainl-Jnlien-sur-Reyssouzo. 


RÉoox,  II.  et  m 
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de  Songieu.  —  Royou,  i345 


(arch.  de  la  Cote-d"Or,  B  775,  table).  —  Reoiu, 
i()5<)  (Guichenon,  Biigey,  p.  91).  —  Réowr,  1808 
(  Slal.  Bossi,  p.  i3o). 

En  tant  que  fief,  Uéous-en-Valroniey  était  une 
seigneurie  avec  château  possédée  oiiginairement 
par  les  cadets  de  la  maison  de  Luyrieux,  sous 
l'hommage  des  seigneurs  de  Valromey. 

Repireis  (Le),  anc.  village  de  la  c'"  de  (]ormoz.  — 
Le  Reparei»,  parrocliie  de  Cortnotio,  1  439  (""^b- 
de  la  Côte^l'Or,  R  79Î!,  f  477  r"). 

REPiniEi:,  m""  is.  et  triage,  c"'  de  Saint-Benoit. 

Reput  (Le),  h.,  c"  du  Poizal. 

Replonges,  c"  du  c°°  de  B.igé-le-Cliétel.  —  In  pagn 
Lucdunenie  in  villa  Riplungio,  943-993  (Rec. 
des  chartes  de  Cluny,  t.  1 ,  n°  653  ).  —  In  villa  Ri- 
plonfrirt,  99'i  iiliid.,  I.  III,  n°  9965).  —  In  pago 
Liigdunente,  in  agro  Spinacente ,  in  rilln  Rinplon- 
gio  var.  Ruilplongio,  \'  s.  (  (,'artul.  de  .Saint- Vin- 
cent de  Màcon,  p.  ai3).  —  In  villa  quit  dicitur 
Rpplungium,  tngti-iiao  (ibid,,  n°  898).  —  Re- 
plunge ,  \9i(t6{aTt\i.da  Rhône,  titres  de  Laumusse , 


chap.ll,  n°  9).  —  De  Replungio .  1934  {ibid.,  titres 
de  Laumusse,  cliap.  11,  n°  9);  1499  (arch.  de 
l'Ain,  H  795,  P  1  r°).  —  In  parocliiis  de  Crotel  et 
di-  Replungo,  i9()5  {ibid.,  t.  Il,  n°  639).  —  De 
Replungeyo,  1978  (arch.du  Rhône,  titres  de  Lau- 
musse, chap.  II,  n°  a6).  —  Replonjo,  i3aô  env. 
(  pouillé  ms.  de  Lyon ,  f  1  o).  —  Iter  tenden»  de 
Ratigiaco  apiid  Replonge»,  i344  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  559,  P  5  r°).  —  De  Repinngio,  i344 
{ibid.,  {°  43  v°).  —  Replionge,  i359  (arch.  de 
l'Ain,  H  869,  f  55  r°).  —  Chaoippolleria  Replon- 
gii,  i4o3  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  558,  f  3  r"). 

—  Replonge,   i636  {ibid.,  H  863,  répertoire). 

—  Replonge»,  1670  (enquête  Bouchu);  1743 
(pouillé  de  Lyon,  p.  96);  i85o  (Ann.  de  l'Ain). 

En  1789,  Replonges  était  une  communauté  du 
bailliage,  élection  et  suhdélégation  de  Bourg,  man- 
dement de  Bâgé  et  justice  d'appel  du  marquisat 
de  ce  nom. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prélré  de  Bàgé,  était  sous  le  vocable  de  saint  Mar- 
tin et  à  la  collation  du  prieur  de  Saint-Pierre  de 
Màcon.  —  Eccleiia  de  Replunjon ,  laSo  env. 
(pouillé  du  dioc.  de  Lyon,  f"  i4  r").  —  Prioratus 
Replongii,  i344  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  55a, 
r-  43  v°). 

Dans  l'ordre  féodal.  Replonges  relevait  ancien- 
nement des  sires  de  Bàgé:  aux  xvii'  et  xviii* siècles, 
c'était  une  seigneurie  particulière  du  marquisat  de 
Bâgé.  —  La  Tour  de  Replonge,  i65o  (Guichenon, 
Bresse,  p.  116. 

A  l'époque  intermédiaire.  Replonges  était  une 
municipalité  du  c"'  de  Bàgé-le-Chàtel,  district  de 
Pont-de-Vaux. 
Repoxnet,  h. ,  c"'  de  Bàgé-la- Ville.  —  Reponay,  xviii'  s. 

(Cassiui). 
Reposk-Vilain,  anc.  carrefour,  à  ou  près  Meximieux. 

—  Kn  alanz  per  celi  chemin  tanque  al  treyvo  dit 
de  Repote  Vilan,  xiv"  s.  (Arch.  nat. ,  P  i388 
cote  116).  —  Reposa  Villan,  1376  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  688,  P  17  r°). 

Reposiod  (Le),  lieu  dit,  c"'  de  Lhuis. 

Héret,  écart,  c°*  de  Champl'romier. 

lUsir.NEL,   h.,    c'"    de    NeuvilIc-sur-Ain.  —    Ritinel 

prope    Frotnenlet,   i436  (arch.  de  la   Côte-d'Or, 

B  O96,  P909  r"). 
R^siNANn,  h.,  c"*  d'Aranc.  —  Retinand,  1746  (arch. 

de  l'Ain,  H  95). 
RésiNET,  h.,  c"'  de  Surjoux.  —  Villaige  de  Ritinax, 

i563  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io453,  P  aS  r"). 
Hespiciaoensis  ageb  ou  FINIS,  au  pagu»  de  Lyon.  — 

In  pago  Lugdunente ,  injine  Respiciacenie ,  in  villa 

43. 


3*10 


DÉPARTEMENT  DE  LAIN. 


Manciaco,  \'  ?.  (Cartul.  do  Saint-Vincent  de  Ma- 
çon, n°  3 11).  —  In  pago  Lugdiinense,  in  agro 
Betpiciacense ,  in  loco  ubi  rocani  prata  Sagonnica, 
9'î3-937  {ibid.,  n°  3io). 

Ressaz  (Le),  miss.  affl.  du  Lion. 

Ressins,  anc.  mas,  c'"  de  Versailicux.  —  Le  mas  dp 
Ri'Hsins,  sit  à  Versailleux,  xviii"  s.  (Aiibrct,  Mé- 
moires, t.  Il,  p.  16,  d'après  un  acte  de  l'année 
1277). 

Retebo,  anc.  lieu  dit,  à  ou  près  Souclin.  —  Planum 
de  Retebo,  laao  (arcli.  de  l'Ain,  H  807). 

Rétis,  anc.  rente  noble,  c™  de  Versailleui. 

RÉTissiNGES,  11.,  c"  de  Biziat.  —  In  ipso  pago  Lug- 
dunensi...  in  villa  Restiteugia  (corr.  Restisengia) , 
971-977  (Cari,  de  Saint-Vincent  de  Màcon, 
n°  33o).  —  Reticinget  pairochie  Biêiaci,  i443 
(arch.de  l'Ain,  H  798,  f  671  t' ).  —  Retisainge» , 
win*  ?.  ( Cassini ).  —  Relissange,  1811  (cadastre). 

Retord,  h.,  c'"  de  Billiat.  —  Willelmus  de  Retorlom, 
1  i5o  env.  (Cari,  lyonnais,  1. 1,  n°  33).  —  Relord, 
xïiii'  8.  (Cassini). 

En  t7S9,  Retord  était  une  communauté  du 
bailliage  et  élection  de  Belley,  de  la  subdéiégalion 
de  Nantua  et  du  mandement  de  Seyssel. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Genève,  ar- 
cliiprétré  de  Cliampfromier,  était  sous  le  vocable 
de  saint  Pccb;  elle  avait  été  érigée  par  saint  Fran- 
lois  de  Sales.  Supprimée  à  la  Révolution,  la  pa- 
roisse de  Retoid  fut  rétablie  en  i8'i6;  la  nouvelle 
église,  dédiée  à  saint  François  de  Sales,  est  à  Vé- 
zeronce;  elle  dessert  les  granges  des  communes 
du  Grand  et  du  Petil-Abergement,  d'Hotonnes, 
du  Poizat,  de  Lalleyriat,  de  Clianay  et  de  l'Hô- 
pital. 

Retord  relevait  de  la  seigneurie  de  Billiat. 

Retour,  Ioo.  détruite,  c""  de  Replonges.  —  Retour, 
parroiise  de  Replonge,  1670  (arcb.  de  l'Ain, 
H  807,  f  1  r°). 

Rei'file  (Le),  écart,  c"°  d'Ornex. 

Revarette  (La),  écart,  c"'  de  Cormoz. 

Reveau  ou  Reviab,  écart,  c°°  d'Argis. 

Revei,,  ioc.  détruite,  c""  de  Montréal.  —  J.  de  Revello, 
)437  (arcb.  de  la  Côte-d'Or,  B  8i5,  f  ai  v"). 

Rkverand  (Le),  écart,  c""  de  Bouligneux. 

Reverov,  b.,  c"'  de  Montceaux. 

Reveiuoix  (Le),  forêt  de  sapins,  c'"  d'Échallon. 

Reïekmondière  (La),  anc.  mas,  c"  de  Dommartin-de- 
Larenay.  —  Mansus  de  la  Revermonderi ,  laaS 
(arcb.  du  Rbône,  litres  de  Laumusse).  —  Apud 
Revermonderi atn ,  i359  (arcb.  de  l'Ain,  H  86a, 
f°  39  r°).  —  Iter  tendens  de  Revermonderia  apud 
Baugiacum,  tS5g  (ibid. ,  f  89  r"). 


Reveiimont  (Le),  cinquième  et  dernier  cbainon  du 
Jura  de  l'Ain,  de  Saint-Martin-du-Mont  à  Saint- 
Amour.  Le  Suran  le  coupe  en  deux  parties  paral- 
lèles. —  Reversimontis ,  io8'i  (Guicbenon,  Bresse 
et  Bngey,  pr.,  p.  99).  — •  Revermont,  1272 
(ibid.,  pr.,  p.  18).  —  In  Revenomonte ,  ia83 
(Dubouchel,  Maison  de  Coligny,  p.  9 a).  —  Re- 
vennonlis,  i3o4  (ibid.,  p.  99).  —  Foresta  de 
Reversomonte ,  i/it(i  (arcb.  de  la  Côte-d'Or, 
B  7/18,  f  1  r°).  —  La  forest  de  Revei-mont,  man- 
dement de  Trejfort,  i536  (Guicbenon,  Bresse  et 
Bugey,  pr.,  p.  Sa).  —  Saint- Amour  au  Revermont, 
i6a8  (Cart.  de  Saint-Vincent  do  Màcon,  p.  /ii6). 

—  Les   montagnes    du    Revermont    et   du  Bugey, 
i()6a  (Guicbenon,  Hisl.  de  Dombes,  t.  I,  p.  .51. 

—  Les  coteaux  de  Revermont,  1808  (Stat.  Bossi, 

Revermont  (Terre  de),  ancienne  seigneurie.  —  5e- 
ciindum  consuetudinem de  Revermont,  1 970  (Guigne, 
Topogr.).  —  Terra  de  Revermont,  laSS  (Dubou- 
cbet ,  Maison  de  Coligny,  p.  19).  —  Agnes ,  domina 
Reversi  Montis,  1389  (Valbonnais,  Hisl.  du  Dau- 
pbiné,  pr.,p.34).  —  In  Reversomonte,  iSaa  (arcb. 
do  l'Ain,  E  483  ).  —  Saysiriacus  in  Rerersimonte , 
1829  (Brossard,  Cartul.  de  Bourg,  p.  37).  —  In 
Reversomonte  et  terra  Colloigniaci ,  1891  (arcb.  do 
la  CôtcKl'Or,  B  370  bis,  f  i85).  —  Patria  Breys- 
siae,  Reversimontis ,  Dombaritni  et  Vallisbonae ,  i4i4 
(Brossard,  Cartul.  de  Bourg,  p.  iHo);  14.53  (ibid., 
p.  35o).  —  Saysiriacus  Reversimonlis,  l'ilii 
(Brossard,  Cartul.  de  Bourg,  p.  34a).  —  Bailli- 
vus  Ureyssiae,  lleversimontis,  Dombarum  et  Vallis- 
bonae, 1457  (ibid.,  p.  t38).  . —  Patrie  Breyssio, 
Reversimontis  Dombarum  et  Vallisbone,  1467 
(Cartul.  de  Bourg,  p.  44o).  —  Patria  Rever- 
simontis, i468  (arcb.  de  la  Côte-d'Or,  B  581), 
P  1  r°).  —  Seigneurie  du  Revermont,  i65o  (Gui- 
cbenon, Bresse,  p.  101).  —  Les  sires  de  Coligny 
avaient  en  Bresse  la  seigneurie  de  Revermont  et  la 
terre  du  May  jusqu'au  Pont  d'Ain,  1662  (Guicbe- 
non, Hisl.  de  Dombes,  t.  l,p.  16).  —  Revermont, 
xviii'  s.  (Cassini). 

Le  Revermont  formait  la  partie  septentrionale 
de  la  Sireric  do  Coligny.  11  s'étendait  de  Pont- 
d'Ain  à  Saint- Amour  et  à  Cuiseaux,  borné  à  l'orient 
par  le  cours  du  Suran  et  à  l'ouest  par  la  Terre  de 
Bàgé  ou  de  Bresse. 

A  partir  du  second  quart  du  xv°  siècle,  la  cban- 
cellerie  des  comtes  do  Savoie  tend  à  comprend-e 
le  Revermont  dans  la  Bresse.  —  luAex  Breyssiae, 
Dombarum  et  Vallisbonae ,  haroniaeque  de  Villanis 
ac  dira  Yndis  Flueiiim ,  1437  (Brossard,  Cartul. 
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de  Bourg,  p.  169).  —  llaitlivu»  Breifuiae  et  Dom- 
barum,  baroniaeque  de  Vitlarih,  i43o  (ihid., 
p.  9o3).  —  Patriae  Breyssiaf ,  Ihimharum  et  Val- 
hsbonae ,  1467  (ibid.,  p.  'laf)). 

Revermont  (Le),  f. ,  r"*  de  Chaveyrial. 

Reterhont  (Le),  écart,  c"  de  Cleyzieui  (cadastre). 

REïEïniAT  (La),  c'"  de  Saint-Dldior-d'Aussiat.  —  fti- 
voyria,  lïiii"  9.  (Cassini). 

RnoïKE  (L*),  mont.,  c""  de  Vieu-d'lzeaave.  —  Cacu- 
men  monlit  Revoyrie,  i3i()  (arch.  de  l'Ain,  H  368). 

Revoire  (Li),  (;rangr>s,  c"'  de  Lofhieu.  —  Grange  de 
la  Revoire,  1609  (arch.  de  l'Ain,  H  4oa). 

Revoiret  (Le),  h.,  c"  de  Virignin.  —  Li  Revoiret, 
1734  (Descr.  de  Bourgogne,  p.  664).  —  /><> 
Rivoiret,  xmi*  s.  (Cassini). 

En  1789,  le  Revoiret  était  un  village  de  la  pa- 
roisse de  Saint-Blaise-de-I'iorre-Cliàtel  et  ressor- 
tissait  à  la  justice  de  l'évéché  de  Belley. 

Retoiria,  Ioc.  disp,irue,  à  ou  près  Souclin.  —  Locut 
qui  dicitur  grangia  Evrardi  de  Revoiria,  1328 
(arch.  de  l'Ain,  H  aaS). 

RlvoxNAS,  c"*  du  e°°  de  Ceyzériat.  —  *Rebennatit, 
puis  par  dissimilatiou  ' Rebimnatii ;  cf.  le  gentilice 
*Rebennu$  postulé  par  Rebenmut.  —  }lio  de  Revena, 
1 196-1143  (Cartul.  de  Saint-Vincent  de  Màcon, 
p.  3  57  ).  —  Rernnacut,  1 1 86  (  Guichenon ,  Bresse  et 
Bugey,  pr. ,  p.  1 90).  —  Revonat,  1  a5o  env.  (  pouillé 
de  Lyon,  f  19  v°).  — Revona.  )395  env.  (pouillé 
ms.  de  Lyon ,  P  9  ).  —  Remimat ,  1 3.5o  env.  (  pouillé 
du  dioc.  de  Lyon,  f"  i4  v°).  —  Revonacut,  i436 
(arch.  de  la  Côle-d'Or,  B  696,  P  379  r").  —  lier 
lenden»  allmgn  apud  Revona»,  i436  (ibid.,  f  973 
r°).  -  -  Revona: ,  1  '197  (terrier  des  Thabeu,  table). 

—  Revona,  1618  (titres  du  chat,  de  Bohas).  — 
Revona»,  i6r)0  (Guiclii-non,  Bresse,  p.  96);  t685 
(titresduchat.de  Bnlias).  —  Revonnnz,  1 683  (arch. 
de  l'Ain,  K  007  ). —  Revonna»,  1784  (les  Feuillées, 
carie  28);  1790  (Dénombr.  de  Bourgogne),  an  x, 
i8.5o,  1876  (Ann.  de  l'Ain).  —  Revona»,  1808 
(Stat.  Bnssi,   p.  71). 

En  1789,  RevonYias  était  une  ronununauté  du 
bailliage,  élection  el  subdélégation  de  Bourg, 
mandement  de  Ponl-d"Ain. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  arehi- 
prétré  de  Treffort,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Biaise  et  à  la  collation  de  l'abl)*  d'Ambronay.  — 
Revona»,  u5o  env.  (pouillé  de  Lyon,  f*   19  v°). 

—  Revona:,  églite  parrorhiale  :  Sainrt  Blai»e, 
i6i3  (visites  pastorales,  f'  109  r" ). 

Revonnas  était  une  dépendance  de  la  seigneu- 
rie deRivoire. 

A  l'époque  intermédiaire,  Revonnas  était  une 


municipalité  du  canton  do  Cevîériat,  district  de 

Bourg. 
Reïonsa,  anc.  nom  d'une  fontaine  de  la  c"°  de  i\at- 

lages.  —  Fou»  Revoma,  1447  (arch.  de  la  Côte- 

d'Or,  B834,f  .^)i  r°). 
Revoria  ,  h. ,  c""  de  Lescheroux. 
Revbière  (La),  lieu  dit,  c"  de  Lhuis. 
Reïnabout  (Le),  écart,  c'"  d'Arnans.   —  Renabou, 

xnii'  s.  (Cassini). 
Revrieux,  c""  du  c°"  de  Trévoux.   —  Raireu,  laaO 

(Guichenon,  Rresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  2491.  — 

Reyriacu»,    13  4.?    (Bibl.    Uumb. ,   t.   I,   p.    i44); 

i383  (arch.  delà  Côle-d'Or,  B  994).  —  Rayria- 

cu»,    12  63  (Cart.  lyonnais,  t.   II,   n°   617).   — 

Rayreu,  i3o4  (arch.  du  Rhône,  Saint-Jean,  arni. 

Jacob,  vol.    .53,    n"    1).   ■ —    Reyrea,    i325   env. 

(pouillé  ms.de  Ljon,  1*7). —  Rayrieu,  i35o(Bibl. 

Dumb.,  t.  I,  p.  999).  —  Reyrieu,  i449  (arch.  du 

Rhône,  Saint-Jean,  arm.  Jacob,  vol.  55,  f  3  r°). 

—  Reyrieux,  1698  (Bibl.  Dumb.,  t.  1,  p.   Sgg). 

—  Reyrieu  et  Reyrieux  1789   (Pouillé  de  Lyon, 
p.  75  et  76).  —  Reyrieu:v,  i85o  (Ann.  de  l'Ain). 

En  1789,  Reyrieux  était  une  communauté  de 
la  principauté  de  Donibes,  élection  de  Bourg,  sé- 
néchaussée, subdélégation  cl  chàtellenie  de  Tré- 
voux. 

Son  église  paroissiale ,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prélré  de  Dombes,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Pierre  et  à  la  collation  du  chapitre  métropolitain 
de  Lyon.  —  Eccle»ia  de  Reiriaco,  98 4  (Cartul. 
lyonnais,  1. 1,  n°  9).  —  Reyrieu;  pniron  Saint 
Pierre,  1719  (visites  pastorales). 

En  tant  que  fief,  Reyrieux  était  une  seigneurie, 
en  toute  justice  et  avec  chàteau-fort,  possédée, 
dès  la  fin  du  xi'  siècle ,  par  des  gentilshommes  de 
mêmes  nom  et  armes,  sous  la  suzeraineté  des 
sires  de  Villars;  cette  terre  est  une  de  celles  qui 
furent  cédées,  en  i4o2,  par  Humbert  VII  de 
Thoire-Villars  aux  sires  de  Beaujeu,  lesquels  l'uni- 
rent à  leur  seigneurie  de  bombes.  Le  château  de 
Reyrieux  étaitdéjà  en  ruines  en  i39o;il  n'en  reste 
plus  aujourd'hui  qu'une  petite  poype.  —  Hugo  et 
Humberlu»  Palatini  de  Rayriaco,  1999-1369 (arch. 
de  la  Côte-d'Or,  B  io455,  P  i3  r"). 

A  l'époque  intermédiaire,  Reyrieux,  Toiissieux 
et  Pouilleux  formaient  une  municipalité  du  can- 
ton et  district  de  Trévoux. 
Rkïssouze  (  La  ) ,  riv.,  afll.  delà  Saône,  prend  nais- 
sance sur  le  tinagc  de  Revonnas ,  dans  une  combe 
du  Revermont,  passe  à  Journans,  Tossiat  et  Mont- 
agnat,  baigne  la  ville  de  Bourg,  coule  sur  le  ter- 
ritoire de  Yiriat ,  Attignat ,  Gras ,  Malafretas ,  Mont- 
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revel,  Jaillat,  Foissiat,  Lesclieroux,  Saint-Julien, 
Mantenay,  Saint-Jean,  Servignat,  Chavannes, 
Saint-Etienne,  Saint-Bénigne  et  Gorrevod,  con- 
tourne k  l'ouest  la  petite  ville  de  Pont-de-Vaux  et 
se  mêle  à  la  Saône  sur  le  fmage  de  la  commune 
de  Reyssouze,  après  avoir  parcouru  80  kilomètres. 
Un  canal  navigable  accompagne  son  cours  infé- 
rieur de  Pont-de-Vaux  à  la  Saône.  —  In  villa 
Corcellis .  .  . ,  in  Jluvio  Resotia,  964-986  (Cartul. 
de  Saint-Vincent  de  Mécon,  n°  837).  —  Resciom, 
996-1018  [ibid.,  n°  33i).  —  Aqua  Roi$aosa, 
x'  s.  {ibid.,  a°  SaS);  1671  (Bénéficia  diocesis 
Ingd.,  p.  961).  —  Aqua  de  Reyssosa,  io84  (Gui- 
clienon,  Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  9  a).  —  Rixosa, 
xi'  s.  (Cartul.  de  Saint-Vincent  de  Màcon,  p.  a 86). 

—  Aqua  de  Reyssusa,  1379  (Guiclienon,  Bresse 
et  Bugev,  pr. ,  p.  19).  —  Ripperia  de  Royumum , 
1 9g3  (arch.  du  Rhône,  titres  de  Laumusse  :  Saint- 
Martin,  chap.  I).  —  Riparia  de  Roisoum,  i335 
env.  (terrier  de  Teyssonge,  (*  17  v°).  —  Rnystosa, 
i4oi  (arch.  delà  Côte-d'Or,  B  556,  f  19  r"): 
1499  (pouillé  de  Lyon,  P  33  r°).  —  Rippnria  de 

Roisnouze,  i4ti  (Brossard,  Cartul.  de  Bourg, 
p.  12  4  ).  — Aqua  Rixose,  i4i7  (arch.de  la  Côte- 
d'Or,  B  578,  f°  938  r»).—  floiMOJo,  i439(ii!(/., 
B  739,  f"  59  1  r°).  —  Ruyssosa,  i439  (ibid., 
1*567  '■°)-  —  Reysaouse,  1 636  (arch.  de  l'Ain, 
H  863,  P  3  v°).  —  Larivière  de  Reyssouse,  i65o 
(Guichenon,  Bresse,  p.  a 6).  —  Le  biez.  de  Res- 
souze,  1675  (arch.  de  l'Ain,  H  869,  f  91  r°). — 
Reys$ouze,  1790  (Dcnomhr.  de  Bourgogne); 
1808  (Stat.  Bossi,  p.  39);  i846  (Ann.  de  l'Ain); 
1881  (i*iW.). 
Reissodze.  c°'  du  c°°  de  Pont-de-Vaui.  —  Ad  Rig- 
comm,  X*  s.  (Cartul.  de  Saint- Vincent  de  Màcon, 
n°  498).  —  Ville  de  Roysoum,  1838  (arch.  de 
la  Côte-d'Or,  B  664,19).  —  Apud  Reyssouse, 
i533  (arch.  de  l'Ain,  H  8o3,  f  784  r").  —  %«- 
tnuze.  II.  de  Gorrevod,  1808  (Stat.  Bossi,  p.  86). 

—  Reyamuze,  commune,  i846  (Ann.  del'Ain). 
Reyssouze  dépendait,  en  178g,  de  la  commu- 
nauté de  Gorrevod,  bailliage,  élection  et  subdélé- 
galion  de  Bourg. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Màcon  ,  archi- 
prétré  de  Vérizet,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Claude;  lo  chapitre  de  Saint-Vincent  de  Màcon 
présentait  à  la  cure.  Cette  église,  qui  n'apparait 
pas  sur  le  pouillé  du  diocèse  de  Mâcon  du  xvi'  s. , 
était  sans  doute  annexe  de  celle  de  Vérizet;  cf. 
Cartul.  de  Savigny,  p.  1049. 
ReïssoiiZet  (Le),  ruiss.  sort  d'un  étang  de  Saint- 
Didier-d'Aussial,  court  à  la  limite  de  Montrevel 


et  de  Marsonnas,  traverse  Jayat  et  va  se  perdre 
dans  la  Reyssouze  à  Saint-Julien;  —  Roimset, 
i335  env.  (terrier  de  Teyssonge,  f  90  v°).  — 
Ripperia  de  Reysousel,  i845  (arch.  du  Rhône, 
terrier  de  Saint-Martin,  I,  f  8  r°).  —  Riparia  de 
Roissmet,  i4io  env.  (terrier  de  Saint  Martin, 
f  8  r").  —  /(«•  tendent  de  Dompim  Petro  ad 
planchiam  de  Royssoset,  1  4 1  o  env.  (ibid. ,  f  1  99  r°). 

—  Ruysso$et,  i44i  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B7ï4, 
P  65  r°).  —  Recium  de  Reyssouset,  aliaa  de  liOngy 
Comba,  1496  (arch.  de  l'Ain,  H  856,  P  488  r"). 

—  Le  vieux  by  de  Ressouzet  à  présent  effacé,  1675 
(arch.  du  Rhône,  H  3  943,  P  91  r°).  —  Le  bi/ de 
Ressouzet,  1676  (ibid.).  —  Reyssouset,  i845 
(Etat-Major). —  Rnyssouzet,  1886  (Carte  du  serv. 
vicin.  ). 

R^.ZENiN,  écart,  c°*  de  Saint-Etienne-sur-Chalaronne. 

Rhébt  (Le),  afll.  du  Rhône,  c°*  de  Villebois. 

Rhémoz,  h.,  c°"  d'Anglefort  et  deCorbonod.  —  Apud 
Reymo,  i4oo  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  908, 
P  84  r°).  —  Raymuz,  i4i3  (ibid.,  B  904, 
P  81  r').—  Reymoz,  i455  (ibid..  B  916,  P9t4 
r');  i5o4  (ibid.,  B  916,  P  198  r")."  —  Bc»me, 
1670  (enquête  Bouchu).  —  Raime,  xviri"  s.  (Cas- 
sini). —  Rhemez,  i843  (État-Major).  —  Remoz 
de  Corhonod ,  1847  (stat.  post.). 

Rhône  (Le),  sort  des  glaciers  des  monts  Furca  et  Grimsel, 
dans  le  Valais,  à  1  735mètres  d'altitude  et  non  loin 
des  sources  du  Rhin,  coule  à  l'ouest,  traverse  le  lac 
Léman,  parcourt  le  canton  de  Genève,  et  atteint 
à  Challex  le  territoire  du  département  de  l'Ain 
auquel  il  n'appartient  que  par  sa  rive  droite. 
Pendant  tout  près  de  aoo  kilomètres,  de  Challex 
à  la  Pape,  le  Rhône  sépare  successivement 
notre  département  du  canton  de  Genève,  de  la 
Haute-Savoie,  de  la  Savoie,  de  l'Isère  et  du  Rhône. 

—  Rodamts  Jluviut,  869  (Recueil  des  chartes  de 
Cluny,  t.I,  n"  13).  —  Rodeno  voirente,  Çflii  (ibid,, 
t.  1,  n°  538).  —  Aqua  Rodani,  1966  (arch.  de 
la  Côte-d'Or,  B  564,9).  —  Fluvius  Rodani,  i33a 
(ibid.,  B  1089,  P  99  r°).  —  Aqua  Rodagni, 
l46o  (ihid.,  B  769  il»,  P  108  r°.  —  La  rivière 
de  Rome,  liga  (Guichenon,  Savoie,  pr. ,p.  445). 

—  Aqua  Rodanni,  J  !iÇ)S  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  869,  P  8).  — Au  long  du  Rome,  i65o  (Gui- 
chenon, Bresse,  p.  87).  —  On  trouvera  dans 
Holder  (All-Celtischer  Sprachschatz ,  t.  II,  c.  laoï- 
1931)  tous  les  passages  des  auteurs  grecs  ou  latins 
où  il  est  question  du  Rhône.  Le  nom  de  ce  fleuve 
apparaît  pour  la  première  fois  dans  Eschyle,  qui 
nous  apprend  que,  de  son  temps,  le  bassin  du 
Rhône  était  habité  des  populations  ibériques;  cf. 
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Pline  37,  Sa  et  mon  livre  sur  Le»  Ibères,  p.  io4 , 
129,  192. 

Rhône  (Lr  Petit-),  branche  du  Khone  qui  roule  sur 
le  territoire  d'Anglefort. 

HiANT-MoNT,  chapelle  rurale  sous  le  vocable  de  Notre- 
Dame,  c'"  de  Vesancy. 

RivTEZ,  11.,  c'"  de  Curtafond. —  Ruatay,  1867  (slal. 
post.). 

RiBAijDiKRE  (La),  loc.  détr. ,  à  ou  près  Drudlat. — 
Joita  lo  chitnin  teiuleiit  de  la  Rua  à  la  Itibaudeii, 
i34i  env.  (terrier  du  Temple  de  MoUissole, 
Tir")  —  Li  Riboudeii,  iS'ii  env.  [ibid.]. 

KiBOLDiÈRE  (La),  loc.  dispacuc .  c"  de  Bàgé-la-Vilie. 

—  Versus  la  Riboudiri,  i3liG  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  553,  f*  y  r°). 

RiCBAGXOii,  vignoble,  c°'  de  Jujurieux. 
RicuABDiÈRE  (La),  h.,  c"*  de  Uomsure. 
RicRABDiÈRE  (La),  loc.  détr.,  à  ou  près  Miribel.  — 
Li    Richarderi,   i285    (Polypt.    de     Saint-Paul, 

p.    9  1). 

RicuEHOKT,  cliàt. ,  c'"  de  Villelte.  — Josta  lo  chimin 
teiuleiit  vers  Vilars  et  vers  Richomont,  i34i  env. 
(terrier  du  Temple  de  .MoUissole,  f"  3o  r°).  — 
Ricltemont,  i344  (arch.  delà  Côte-d'Or,  B  870, 
f"  5  v°).  —  Divitis  montis,  i46o  (Guichenon, 
Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  l'iô;.  —  Richenionl ,  dam 
la  paroisse  de  Priay,  173/1  (Uescr.  de  Bourgogne). 
Ricliemout  était  une  seigneurie,  en  toute  jus- 
tice et  avec  cliàleau-lort,  de  lancien  lief  des  sires 
de  Coligny,  possédée  à  la  lin  du  «m'  siècle  par 
les  seigneurs  de  la  l'alud,  sous  riioniniage  des 
dauphins  de  Viennois.  La  terre  de  Itichemont  com- 
prenait Priay  et  une  partie  de  la  paroisse  de  Villette 
(|ui  prit,  à  cause  de  cela,  lo  nom  de  Villette  de 
Richomont;  cette  terre  est  Tune  de  celles  que  le 
roi  Jean  et  son  lils  Charles  codèrent  aux  comtes 
de  Savoie,  en  i355,  en  échange  de  leurs  po.-ses- 
sions  dauiihinoiscs.  — •  Johaii  de  la  Palu,  segnour 
de  Richomont,  i34i  env.  (terrier  du  Temple  de 
MoUissole,  1^28  r°). —  Casiellania  Uivitis  montis, 
i434  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  2-julei;f  23  r"). 

—  Baronnie  de  Richemont,  i536  (Guichenon, 
Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  59). 

RicniN.f.,  c'"  de  Lompnieu.  —  En  Rechitu,  i345 
(aich.  de  la  Coto-d'Or,  B  775,  f"  78  r°).  —  Ou 
J'or  de  Ruhtns,  i345  (ihid.,  B  776,  f°  71  r°). 

RicuoNDiiiRE  (La),  h.  et  anc.  fief  de  Bàgé,  c°*  de 
Saint- Denis-le-Ceyzériat.  —  .1  la  Richoneri,  in 
parrochia  Saisiriaei  de  Ihesiia,  a^ja  (Guichenon, 
Bresse  et  Bugey.  pr. ,  p.  i5). 

Rimt-lkissoN,  h.,  c°'  de  Riilliou. 

RiERMoiiT  ou  Revebhont,  bois ,  c°'  d'Uvonnai.  —  A'e- 


mus  de  Ryennont  situm  apud  Oyetia,  1299-1309 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  1  o455,  f  81  r°). 

Riela  (Le-Gkand-),  ruiss.,  affl.  de  la  Saône,  prend 
naissance  sur  le  tenitoii'e  de  Civrieux  et  sert  de 
limite  aux  c""  de  Genay  et  de  Massieux.  —  Le 
Grand-Ruisseau,  i84i  (Etat-.Major). 

Riez  (Le),  torrent,  se  forme  à  Lhuire,  commune  de 
injurieux,  par  la  réunion  du  Marlieu,  du  Vina- 
vaux  et  de  la  Semine,  forme  la  hmite  des  com- 
munes de  Jujurieux  et  de  Sainl-Jean-le-\  ieux  et 
va  se  perdre  dans  l'Ain  presque  on  face  de  Pont- 
d'Aiu.  — ■  In  via  que  ducil  ad  Re,  1288  (Guiguo, 
Gartul.  de  Saint-Sulpice,  p.  l'ii).  —  La  rivière 
de  Ryé,  1C88  (titres  delà  famille  Bonnet).  — 
Riez,    1738   {ibid.).  —    Rié,  xmi'  s.   (Cassini). 

Riez  (Le),  lieu  dit,  c"  du  Sault-Brénaz. 

RiGAiDiÈRE  (La),  anc.  fief  de  Dombcs,  avec  maison- 
forte,  c"'  de  Jassims. 

RiiiSAT  (Le),  ruisseau  c°"  de  Bouvcnt. 

RiGNAT,  c°*  du  c""  de  Ceyzérial.  —  Rignia,  i325 
env.  (pouillé  ms.  do  Lyon,  1^  9).  —  Rignies, 
i35o  env.  (pouillé  de  Lyon,  f  i4  v°).  —  Ry- 
fuo,  i433  (litres  du  chat,  de  Bohas).  —  Ri- 
gniacus,  i43G  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  69G, 
f"  3oi  r°).  —  Rigniac  et  Rignac,  i5.')7  (titres  du 
chat,  de  Bohas).  —  Rigniaz,  i563  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  io45o,  f"  aSo  r"). —  Rigna,  i65o 
(Guichenon,  Bresse,  p.  96).  —  Rigna  en  Bresse. 
166a  (Guichenon,  Uist.  do  Dond>os,  t.  1,  p.  43). 

—  Rigniat,  i685  (titres  du  chàl.  de  Bohas);  1734 
(Doser,  de  Bourgogne). —  Rignat,  xïiu*  s.  (Cas- 
sini); an  X  (Ann.  de  l'Ain).  —  Rignat,  canton  de 
Pont-d'Ain,  j8o8  (Slat.  Bossi,  p.  82);  i853  et 
1809  (Ann.  de  l'Ain);  1875  (Guigne,  Topogr. 
histor.).  —  Rignat,  canton  de  Ceyzériat,  1876, 
1881  (Ann.  de  l'Ain). 

En  1789,  Itignat  était  une  communauté  du 
bailliage,  élection  et  suhdélégalion  de  Bourg, 
mandement  de  Pont-d'Ain. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prèlré  de  Trellort,  élait  sous  le  vocable  de  saint 
Didier  ;   l'archevêque  de  Lyon  en  était  collateur. 

—  RiniM,  laSo  env.  (pouillé  de  Lyon,  f  la  v°). 

—  Regnia,  annexe  de  Meyria ;  patron  Saint-Didier, 
i655  (visites  pastorales,  f  233). 

Au  point  de  vue  féodal,  Rignat  était  une  sei- 
gneurie, en  toute  justice,  de  l'ancien  fief  des 
sires  de  Coligny,  et  ressorlissait  nuineat  au  bail- 
liage de  Bresse.  —  Seigneur  de  Rignia,  i455 
(Guichenon,    Bresse   et  Bugey,   part.   I,    p.  81). 

—  Iter  lenden»  de  Rigniaco  ad  caslruin  dicti  loci, 
1477  (litres  du   chàl.   de   Bohas).  —   Le  Jief  de 


34 'i 


DÉPARTEMEINT  DE  LAIN. 


Itigniaz,  à  cause  du  Pont-d'Ains ,  i536  (Guiche- 
non,  Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  5o). 

A  l'époque  intermédiaire,  Rignat  cUiit  une 
municipalité  du  canton  de  Ceyzériat,  district  de 
Bourg. 
HicNiti-LE-DésERT,  scction  de  la  c'"  de  Chazey-sur- 
Ain.  —  Rigiiiacua,  1191  (Guichenon,  Bresse  et 
Bugey,  pr.,  p.  a34);  tli'jh  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  786).  —  Rinneu,  xu'  s.  (arch.  de  l'Ain,  H 
a38).  —  Rineu,  12 «a  {ibid.,  H  a38).  —  Rinia- 
cui,  J2a5  env.  (ibid.,  H  387).  —  Itiimieu, 
laaS  env.  {ibid.).  —  Riniea,  laaB  env.  (ibid.). 

—  Rigneu,  1285  (Polypt.  de  Saint-Paul  de  Lyon, 
p.  j35).  —  Décima  Rigniaci  h  Désert,  tioi 
(arch.  de  l'Ain,  H  4).  —  Le  parrochesme  de  Ri- 
gnieu,  mandement  de  Chaseij  sus  Ayns,  i5'l4 
(arch.  delà  Côte-d'Or,  B  788,  1"  298  r°).  — 
Régneu  le  Désert,    \']hf>  (arch.  de  l'Ain,  H  ;i,î). 

—  Reignieu  le  Désert,  1790  (Dénombr.  de  Bour- 
gogne). —  Rignieux  le  Désert,  xviii*  s.  (Cassini). 

—  Rigneux,  ham.  de  Chazey-sur-Ain ,  1808  (Stat. 
Bosisi,  p.  139).  — Rigniea  le  Désert,  18 43  (Etat- 
Major).  —  Rignieux  le  Désert,  1847  (stat.  post.). 

En  1789,  Rignieu-le-Désert  était  une  commu- 
nauté du  bailliage,  élection  et  subdélégation  de 
Bellcy,  mandement  de  Saint-Sorlin. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  arclii- 
prêtré  d'Ambronay,  était  dédiée  à  sainte  Anne, 
après  l'avoir  été  à  saint  André.  Elle  fut  confirmée, 
en  1191,  par  le  pape  Célestin  111,  à  l'abbaye 
d'Ambronay  qui  y  fonda  un  prieuré  et  qui  présentait 
à  la  cure.  C'était  ime  annexe  de  Sainl-Maurice-de- 
Remens.  —  Ecdrsiu  Sancti  Andreae  de  Rigniaco, 
1 191  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  a34). 

—  Prim-  de  Riniaco,  1280  (arch.  de  l'Ain,  H 
363  ).  —  Renieu  le  Désert.  Patron  du  lieu  :  Saint 
André,  i655  (visites  pastorales,  f°  92). —  Ri- 
gnieu  le  Désert,  annexe  de  Saint  Mauris  de  Re- 
mance,  1670  (enq.  Bouchu).  —  L'église  Saint- 
André  de  Reignieu,  xvii'  3.  (arch.  de  l'Ain,  H  1). 

Au  point  de  vue  féodal ,  Rignieu  était  une  sei- 
gneurie possédée,  dès  lo  xu*  siècle,  par  des  gen- 
tilshommes de  même  nom,  sous  l'hommage  des 
sires  de  Coligny.  Au  xviii"  siècle,  c'était  une  dé- 
pendance de  la  seigneurie  de  Chazey-sur-Ain. 
Rignieix-lk.-Fbanc,  c"°  du  c°°  de  Meximieux.  —  Villa 
de  Hiniaco,  ii45cnv.  (Bibl.  Durab.,  l.  11,  p.  35). 

—  Rigneu,  1280  (Guigue,  Docum.  de  bombes, 
p.  92).  —  Rigniacus,  1274  (Bibl.  Diimb.,  I.  II, 
p.  186).  — Territorium  de  Rigneu  loFranc,  1286 
(ibid.,  p.  55).  —  Rigneu,  i35o  env.  (pouillé  de 
Lyon,  f°  10  v°).  —  Regnieu  le  Franc,  »655  (vi- 


sites pastorales,  1"  91).  —  Rigmeu  le  Franc. 
1670  (enquête  Bouchu);  1784  (Descr.  de  Bour- 
gogne). —  Rignieux  le  Franc,  1790  (Dénombr. 
de  Bourgogne);  xviii"  s.  (Cassini).  —  Rigneux  le 
Franc,  an  x  (Ann.  de  l'Ain);  1808  (Stat.  Bossi): 
1847  (stat.  post.);  1867  (Ann.  de  l'Ain). 

Sous  l'ancien  régime ,  Rignieux-le-Franc  était 
une  communauté  du  pays  de  Bresse,  bailliage, 
élection  et  subdélégation  de  Bourg,  mandement 
de  Loyes. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  arcbi- 
prêtré  de  Chalamont,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Paul  et  à  la  collation  du  chapitre  de  Saint-Paul- 
de-Lyon.  —  Ecclesia  de  Rigneu,  i2  5o  env. 
(pouillé  du  diocèse  de  Lyon,  P  11  r°). —  Rignieu 
le  Franc.  Eglise  parrochiole  :  Sainct  Paule,  1618 
(visites  pastorales,  f"  81  r°).  —  Le  chapitre  de 
Saint-Paul  avait  fait  de  Rignieux  le  chef-lieu 
d'une  de  ses  obédiences.  —  Obedientia  de  Hiniaco , 
1  i45  env.  (Guigue,  Docum.  de  Dombes,  p.  85). 
En  tant  que  fief,  Rignieux  était  une  seigneurie 
en  toute  justice  et  avec  cliàteau-fort,  de  la  mou- 
vance des  sires  de  Villars,  possédée,  au  milieu  du 
Ml'  siècle,  par  des  gentilshommes  qui  en  portaient 
le  nom.  L'hommage  en  passa  par  vente,  à  la  mai- 
son de  Savoie,  en  1  4o3  ;  quant  au  domaine  utile , 
il  fut  uni  à  la  baronnie  de  (Ihàtlllon-Ia-Palud, 
vers  la  fin  du  xvii'  siècle.  —  P.  de  Rigniaco,  do- 
micellus,  1274  (Guigue,  Docum.  de  Dombes, 
p.  1 90).  —  Hommagium  Guillelmi  de  Rigneu , 
1299-1869  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io455, 
f*  a  'v°). 

A  l'époque  intermédiaire,  Rignieux-le-Franr 
était  une  municipalité  du  canton  de  Meximieux, 
district  de  ilontluel. 

RiLLiAT,  loc.  détr. ,  à  ou  près  Saint-Gyr-sur-Menthon. 
—  fil  Rilliat,  1680  env.  (terrier  de  Saint-Cyr- 
sur-Menthon,  f^  io4).  —  La  commune  de  Hilliat, 
i63o  env.  (ibid.,  f  io4). 

Rii.uEux,  c°°  du  c°°  de  Montluel. —  Religiacnm  vero , 
atque  alteriim  Religiacum,  cum  villis,  971  (  Dipl. 
du  roi  Conrad,  dans  U.  Bouquet,  t.  IX,  p.  708). 
• —  Rilliacus,  1188  (Masures  de  l'Ile-Barbe,  t.  1, 
p.  116). —  Rillieu,  1235  (Bibl.  Sebus.,  p.  417). — 
Rilieu,  i655  (visites  pastorales,  f  3).  —  Le  vil- 
lage de  Rillieu,  i665  (Masures  de  l'ile-Barbe, 
t.  I,  p.  2o5).  —  Rillieux,  1790  (Dénombr.  de- 
Bourgogne);  an  X  (Ann.de  l'Ain);  i846(iWrf.  ). — 
Rillieu  et  Callayres,  xviii*  s.  (dénombr.  des  fonds 
des  bourgeois  de  Lyon ,  f  1 5  r°  ).  —  Rillieu . 
1808  (Stat.  Bossi,  p.  174). 

En  1 789,  Rillieux  était  une  communauté  du 
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pays  de  Bresse,  bailliage  et  élection  de  Bourg, 
subdélégation  de  Trévoux,  mandement  de  Miri- 
M. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Ljon,  archi- 
prétré  de  Uomijes ,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Denis ,  après  avoir  été  sous  celui  de  saint  Pierre  ; 
le  droit  de  présentation  à  la  cure,  dont  l'abbaye 
de  l'Ile-Barbe  avait  joui  jusqu'à  sa  sécularisation, 
appartenait  à  l'arohevétiue  de  Lyon.  Les  moines 
de  l'Ile-Barbe  possédaient  un  prieuré  à  Rillieiix. 
—  Eccletia  Sancii  Pétri  in  lliltiaco,  il 83  (Ma- 
sures de  rile-Barlie,  t.  I,  p.  )  i6).  —  Prior  de 
Rilleu,  1 168  {ibid.,  t.  I,  p.  m).  —  Rillieu  tuc- 
curtale,   xvin' (Cassini). 

En  tant  (|ue  fief,  Billieux,  était  une  seigneurie 
en  toute  justice  qui  dépendit  du  marquisat  de 
Miribel  jusqu'en  1797  qu'elle  en  fut  démem- 
brée pour  former  une  seigneurie  particulière  qui 
comprenait,  avec  le  cbef-lieu  de  la  paroisse,  tes 
hameaux  de  la  Pape,  de  Crépieux  et  des  Mercières 
ainsi  que  la  paraisse  de  Caluirc  qui  était  du  pays 
de  Bresse.  La  justice,  qui  s'exerçait  d'abord  à 
Killieiix,  fut  transférée  à  la  Pape  dans  la  seconde 
moitié  du  xviii'  siècle. 

A  l'époque  intermédiaire,  Billieux  était  une 
municipalilé  du  canton  cl  district  de  Muntluel. 

RiLMEUx,  loc.  détr. ,  voisine  delà  précédente  et  qu'on 
croit  avoir  été  située  à  Néron.  —  Religiacum  reio 
atque  allerum  Heligiacum  cum  villit,  971  (Dipl. 
du  roi  Conrad,  dans  D.  Bouquet,  t.  IX,  p.  708, 
d'après  les  Masures  de  l'Ile-Barbe,  t.  1,  p.  64). 

Ruai  (Le),  ruiss.,  alll.  du  Itlione,  c°'  de  (lorlmnod. 

BiNGE,  11.,  c°*  de  Beaupont.  —  Riiige,  1807  (Du- 
bouchet.  Maison  de  Coligny,  p.  10a).  --  Ponl  la 
Ringe,     i65o    (Guiclienon,    Bi-esse,    p.   9). 

RixoiLLiiiRE  (La),  lieu  dit,  c°*  de  Briord. 

RiNs,  lor.  disp. ,  c°*  de  Villeneuve.  —  A  ponte  du 
Ryn»,  1977  (Guigue,  Docum.de  Dombes,p.  an). 

RioLi.ET  (Le),  h.,  c°*  de  I)ompierre-de-Clialamont. 
De  Rinlelo,  i45o  env.  (Itibl.  bumb.,  t.  Il,  p.  71). 

RioM,   b.,    c"*  de  Saint-Marlin-du-Mont. 

RiON,  écart,  c"  de  Satlionay. 

RioxDALAT,  loc.  déir.,  c"  de  Belevans.  —  i'eisu»  lo 
gauz  de  Riondalay,  1999-1.3G9  (arch.  de  la  Côle- 
d'Or,  B  io^iû.-),f  (i  r"). 

Rioi^DAZ,  écart  et  élang,  c""  de  (londeyssiat.  —  Rion- 
daz,  1857  (Carte  bydrogr.  de  la  Dombes,  T'*  -î). 

Rkinde  (La),  écart,  c"  de  Montliietix. 

BioNDEi.  (Le),  Ioc.  disp.,  c"  de  Viriat.  —  lier  len- 
den»  ilel  Riondel  a  la  Geliri,  i33.5  env.  (terrier 
de  Tejssonge,  f  17  r"). 

RioHGTft,  anc.  nom  de  montagne,  à  ou  près  Renon- 


ces. —  Molare  de  Riongnn,  1370  (arch.  de  l'Ain, 
H  aa!!"!. 

RioNNiERE  (La),  h.,  c°'  de  Pirajoux.  —  Apud  Lavoi- 
gnairi,  lisez  la  Rmgneiri  1807  (Dubouchet, 
Maison  de  Coligny,  p.  io3). 

RiONiiiBiiE(LA),  f.,  c™  de  Villette. 

RioRTriiRES,  loc.  disp.,  à  ou  près  Poncins.  —  Subtut 
Riortieie» ,  1399-1869  (arch.  de  la  Cote-d'Or, 
B  ioA.5.5,  f  9'i  >"). 

RioTTiERs,  h.,  c°*  de  Jassans.  —  Actum  Rodortevio , 
9''9-i)7<'  (Recueil  des  chartes  de  Cluny,  t.  Il, 
n°  1972).  —  Capella  de  Roorterio,  109/1  (Bibl. 
Cluniac,  col.  532).  —  Cattritm  Rohei-terium, 
1096  {ibid.,  n°  8708).  —  De  Riorlerio,  1182 
(Grand  Cnrlul.  d'Ainay,  t.  II,  p.  9/1).  —  Reurteir, 
13 a 8  (Guigue,  Docum.  de  Dombes,  p.  88).  — 
Rniiiler  et  Ronter,   lo.'Mi  {ibid.,  p.    100   et    lo'i). 

—  Riorter,  i-!8.")  {ibid.,  p.  loô).  —  Riortier», 
ia89  (Bibl.  Dimib.,  t.  1,  p.  i38).  —  Pedagium 
de  Rioiterii) ,  1966  (Cart.  lyonnais,  t.  II,  n°  C5i). 

—  Ca»trmn  Ryorleni,  1280  (Bibl.  Dumb. ,  t.  I, 
p.  i84).  —  Rioliers,  i85o  env.  (pouillé  de  Lyon, 
f  12  r°).  —  Riortier,  i85i  (Guigue,  Docum.  de 
Dombes,  p.  889).  —  Riortievs,  i3C5  (Compte 
du  prévôt  de  Juis,  8  45).  —  Reortiers,  1891 
(Bibl.  Dumb.,  t.  I,  p.  812).  —  Riollier,  i8'i7 
(stat.  post.). 

En  1789,  Biottiers  était  une  communauté  du 
Kranc-Lyonnais;  il  dépendait  de  l'élection  et  de 
la  subdélégation  de  Lyon  et  rcssortissait  à  la 
sénéchaussée  et   siège  présidial   de  cette  ville. 

Il  y  avait,  dès  le  xi"  siècle,  à  Riottiers,  une 
église  paroissiale  qui  appartenait  ,t  l'abbaye  de 
Cluny  à  (|ui  elle  fut  confirmée,  en  1094,  par 
Hugues, archevêque  de  Lyon.  Cette  église,  située 
dans  l'enceinte  du  château,  était  dédiée  à  saint 
Paul;  elle  fut  unie,  en  1628,  au  chapitre  de  Tré- 
voux par  le  pape  Adrien  VI.  L'église  de  Saint-Paul 
fut  remplacée  au  xviii'  siècle,  au  plus  tard,  par 
la  chapelle  de  Saint-Denis  située  également  dans 
l'enceinte  du  château  de  Riottiers  et  qui  dépen- 
tlait  aussi  de  l'abbaye  de  Cluny.  La  paroisse  de 
Riottiers   a    été    supprimée   sous    la    Révolution. 

—  Capella  de  Ri-.orleiio ,  cum  eccUtia  Sancti  Pauti 
infra  ca»tri  ipxius  munitianein  tita,  1094  (Recueil 
des  chartes  de  Cluny,  t.  V,  n»  368o).  — 
Var.  de  D  Rorterio;  var.  de  E  :  Roorterio 
{ibid.,  note  3).  — Ecclenia  de  Reorter,  laâo  env. 
(pouillé  du  diocèse  de  Lyon,  f  i3  v").  —  L'église 
dp  Saint-Paul  de  Riutieri,  1662  (Guichenon,  Hist. 
de  Dombes,  t.  1,  p.  189). 

En  que  tant  fief,  Riottiers  appartenait  primi- 
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tiverapnt  à  des  gentilshommes  de  même  nom  qui 
io  possédaient  à  charge  d'hommage  aux  comtes  de 
Màcon,  dès  la  fin  du  x*  siècle.  Le  domaine  utile 
passa  aux  environs  de  l'an  1200  dans  la  maison  de 
ChiUillon  les  Dombes,  puis  dans  celle  des  Chabeu 
dont  la  branche  puînée  prit  le  nom  de  Palatins 
de  Riottiers.  Vers  le  milieu  du  \i" siècle,  Arthaud, 
vicomte  de  Slâcon,  vendit  au  sire  de  Beaujeu  ses 
droits  de  suzeraineté  sur  la  partie  septentrionale 
de  la  terre  de  Riottiers  qui  forma,  par  la  suite, 
la  seigneurie  de  Beauregard  (voyez  ce  nom).  IJn 
laaS,  Alix  de  Mâcon  vendit  aux  archevêques  de 
Lyon  l'hommage  de  la  partie  méridionale  o  j  se 
trouvait  le  château  et  qui  forma  la  seij;neurie  de 
Riottiers.  Cette  terre  fut  érigée  en  bai'onnie  vers 
la  fin  du  \v'  siècle;  elle  ressortissait  pour  la  justice 
à  la  baronnie  de  Saint-Didier-de-Formans.  —  Um- 
beitus  (le  Bicorterio,  lisez  Ridorterio,  Ii4i-ii66 
(Cartul.  de  Saint-Vincent  de  Màcon,  n°  6o5).  — 
Hugo  de  Itoorleiio,  11^9  (Recueil  des  chartes  de 
Cluny,  t.  Y,  n°  f\ilio).  —  Oistrum  de  Roorlei; 
ii3/i  (Guijjue,  Docum.  de  Dombes,  p.  100).  — 
Chasieaa  de  Riortier»  sur  Saône,  i65o  (Guiclie- 
non,  Bresse  et  Bugey,  part.  I,  p.  78). 
RioTTiER,  h.,  c'"  de  Jayat.  —  St.  de  Riortieres,  iSkà 

(arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  552,  T  a  v"). 
RioriiKR,  lieu  dit,  c"*  de  Romans. 
Riuux  (Le),   ruiss. ,    alll.  du  Rhône,  c°"de  Prouiieu. 
Ru'KTTE  (La),  écart,  c""  de  Saint-Niziep-le-Bouchoui. 
Ripoz,  écart,  c""  de  Neuville-sur-Renon. 
RippE  (L-v),  loc.  détr. ,  à  ou  près  le  Monteliier.  — 
De  Rippa,   1285  (Guigne,  Docum.  de   Dombes, 
p.  329). 
Rippe(Li),  anc.  étang,  c"'  de  La  l'eyrouze.  —  La 

Ripiw,  i38'i  (DibL  Dumb. ,  t.  I,  p.  3io). 
RippE-Ciii,i.iEi\  (La),  anc.  lieu  dit,  c°°  de  Bâgé-ia- 
Ville.  —  Rippa  Caillir,   i3à4   (arch.de  la  Cote- 
d'Or,  B  552,  f  17  V).  —  Rippa  Caillier,  i346 
{ibid.,  P  18  v"). 
Bippe-du-Reïssouzet  (La),  c°*  de  Montrevel. —  Rippa 
de  Roynsoêet,  i4io  env.  (terrier  de  Saint-Martin, 
f  /i  r"). 
*Rippe-Ruinée(La),  anc. lieu  dit,c°'  de  Bàgé-la-Vilie. 
—  Venus  la  rippa  ruyua,  j346  (arch.  de  la  Cote- 
d'Or,  B  5522,  f-  i5v''). 
RippEs  (Les),  écart,  c"  de  Buellas. 
BipPES  (Les),  h.,  c°*  de  Certines.  — Apud  les  Ripes, 
1467  (a""*,  de  la  Côtc-d'Or,  B  585,  f  1  r°).  — 
Iter  lendens   de   Rippis   ad   PoiUem    tiidis,    1/167 
{il)id.,{°  2   r").  —  Les  Ripes,    i-jik  (Descr.  de 
Bourgogne). 

En  1789,  les   Rippes  étaient  un   village  de  la 


paroisse  de  Tossiat,  du  bailliage,  élection  et  sub- 
délégation de  Bourg,  du  mandement  de  l'ont- 
d'Ain,  de  la  justice  du  roi  et  de  la  police  de  la 
ville  de  Bourg.  —  Les  Rippes,  patToisse  de  Tos- 
siat, i564  {ihid.,  B  698,  f  334  v»). 

A  l'époque  intermédiaire ,  les  Rippes  étaient  une 
municipalité  du  canton  de  PontrJ'Ain,  district  de 
Bourg. 
Rippes  (Les),  anc.  villa,  à  ou  près  Chalamont.  — 
Dono  diias  partes  de  decimis  de  villa  Rispas,  1049- 
1109  (Recueil  des  chartes  de  Cluny,  t.  IV, 
n"  3o3i).  —  In  villa  ad  Rispas  [ibid.). 

Rippes  (Les),  h.,  c"  de  Châtillon-sur-Chalaronne. 
—  Juxta  castrum  quod  dicitur  Castellio,  unum 
mansum  qui  vocatur  ad  Rispas ,  loig-uog  (Recueil 
des  chartes  de  Cluny,  t.  IV,  n°  3oo6). 

Rippes  (Les),  h.,  c""  de  Pouguy. 

Rippes  (Les),  h.,  c"*  de  Saint-Etienne-du-Bois.  — 
De  Rippis,  paiTOchie  Sancti  Stephani  Nemorosi, 
i468  (arch.  de  la  Côtc-d'Or,  B  586,  f  5ii  r"). 

Rippes  (Les),  h.,  c°'  de  Saint-Jean-siir-VeyIe.  — 
Aux  Rippes  pan-oisse  de  Saint-Jean-des-Avantures , 
1757  (arch.  de  l'Ain,  H  889,  f°  82  r°). 

Rippes  (Les)  ,  h.,  c""  de  Treffort. 

Rippes  (Les),  h. ,  c"'  de  Vésenex.  —  Apud  Gracier  et 
Rippas,  1437  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  1100, 
P  554  r°). 

Ripp£s-i)E-CoRïANGEi.  (Les),  c"  de  Sainl-Martin-le- 
Chàtel.  —  ht  rippis  de  Corvandello,  ilt^ï)  env. 
(terrier  de  Sainl-Martin,  f°  i3  v°). 

RisABEMA,  aiir.  nom  de  mont,  à  ou  près  Evosges.  — 
Usque  ad  Risareme  cristam,  I2i3  (Guigue,  Car- 
tul. de  Saint-Sulpice ,  p.  68). 

RisMANNiA,  anc.  nom  de  vallée,  entre  Evosges  et 
Saint-Jérôme.  —  Per  cristam  vallis  Rismannie, 
116g  (arch.  de  l'Ain,  H  355). 

RisoLiÈRE  (La),  écart,  c"°  de  Grand-Corent. 

Rivabl(Le),  ruiss.,  affl.  de  la  Saône; 

RiVABX  ((Les),  h.,  c°*  de  Geuouilleux. 

RivABX  (Les),  h.,  c'"  de  Montceaux.  —  Versus  las 
Rivatiz,    1285  (Polypt.    de  Saint-Paul,    p.    69). 

Rive  (La),  c"*  de  Chevroui.  —  Pra  de  la  Rivaz, 
1475  (arch.  de  la  Côle-d'Or,  B  578). 

RivEiuE,  anc.  fief,  c°*  de  Sathonay.  —  Rivery,  1734 
(Descr.  de  Bourgogne,  p.  079). 

C'était  une  seigneurie,  en  toute  justice  et  avec 
château,  démembrée,  en  i658,  du  marquisat  de 
Miribel  et  ressortissant  nùment  au  bailliage  de 
Bourg. 

Rives,  village  aujourd'hui  disparu,  près  Chàtillon- 
sui-Chalaronne.  A  la  fin  du  \i'  siècle,  ce  village 
était  du  iief  des  Riottiers. 
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Rives,  h.,  c"  de  Massijjnieu-de-Rives.  —  Rivet, 
)343  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  8887,  r'75  r").  — 
Riipis  de  Petra  de  les  Ryve$,  i36i  (Gall.  christ., 
t.  XV,  inslr.,  c.  837). 

Rives,  écart,  c"  de  Mogiieneins. 

RivBT,  écart,  c"°  de  Domsure. 

RiviÈRK  (La),  11.,  c°*  de  Chézery. 

En  1789,  c'était  un  village  de  la  paroisse  de 
Chézery,  du  bailliage,  élection  et  subdélégation 
de  Bellev,  inaiidoment  de  Scyssel  ;  la  seigneurie 
en  appartenait  à  l'abbé  de  Chézery.  A  la  différence 
de  Chézery  qui  resta  à  la  Savoie  jusqu'au  traité 
de  Turin  (1760),  h  Rivière  fut  réunie  à  la 
France  par  le  traité  de  Lyon,  de  1601. 

RiviÈBK  (Li),  h.,  c°*  de  Lescheroux.  —  Guillertno  de 
SeinI  Cire,  chevalier,  choftelan  çay  en  ariers  de 
la  Riveri ,  i3a5  env.  (terrier  de  B.lgé,  f*  4).  — 
Rivière,  173/1  (Desrr.  de  RourgofVne,  p.  080). 
Au  point  de  vue  féodal,  ce  village  était  une 
seigneurie  du  bailliage  de  Bourg. 

RiviÈRK  (L*),  h.  et  m'°  à  eaii,  c°'  de  Messimy. 

RivoiRE  (Lt),  localité  disparue,  à  ou  près  Bressolles. 
Vinea  de  la  Rivoiri,  1  985  (Polypt.  de  Saint-Paul 
de  Lyon,  p.  118), 

RivoiRE  (La),  h.,  c"  d'Hotonnes.  —  Riveria  (lisez 
Ricor,'a),  xii*  s.  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey, 
pr.,  p.  177).  —  Revoyria,  i345  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  775,  table). 

En  1789,  la  Rivoire  étiit  un  village  de  la  pa- 
roisse d'Hotonnes,  élection  de  Belley,  subdélégation 
de  Nantua,  mandement  de  Vairomey  et  justice  du 
marquisat  de  ce  nom. 

Il  y  avait,  dans  ce  Wllage,  une  chapelle  rurale 
dédiée  à  saint  Joseph. 

RivoiRE  (La),  écart,  c"  de  Lochieu.  —  Grangia  de 
Ravnria  I  lisez  Riivoria),  xii'  s.  (Guichenon,  Bresse 
et  Bugey,  pr. ,  p.  177).  —  Illi  de  Revoyria, 
i4oo  env.  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  770).  — 
Apud  Rovoyriam  (lisez  Rnviiria),  i455  (arch.  de 
la  Cole^'Or,  B  908,  1*  438  r').  —  Grange  de  la 
Rpvoire,  1609  (arch.  de  l'Ain,  H  4o9). 

RivoiRE,  ctiiU.  et  h.,  r°*  de  Monlagnat.  —  Villa  de 
Revoria,  i23i  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr., 
p.  la).  —  Ritoyre,  1 'i3o  (Brossard,  Cartul.  de 
Bourg,  ['.  181).  —  J.de  Saxo,  dominus  Reroyriae , 
i453  {ihid.,  p.  397).  —  Riroyria,  i466.  (arch. 
de  la  Côle-d'Or,  B  io448,  f  i  r').  —  Le  fief  de 
Rivoire,  à  cauie  de  Rourg,  i536  (Guichenon 
Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  5o). 

Rivoire  était,  i  l'origine,  un  simple  fief,  snns 
justice,  de  la  Terre  de  Coligiiy;  lors  de  la  division 
de  cette  Terre,  il   fui  attribué  à  la   seigneurie 


de  Coligny-le-Vieux.  Rivoire  fut  érigé  en  liof 
de  pleine  justice  par  Ainédoe  VII  de  Savoie,  en 
i49i.  Cette  seigneurie  comprenait  les  paroisses 
de  Montagnat  et  de  Revonnas.  Au  iviii*  siècle,  elle 
ressortissait  au  bailliage  de  Bourg. 

Rivoire  (La),  localité  disparue,  c.°'  de  Montanay. — 
Apud  Monlaneys ,  juxla  la  Revoyri,  ia53  (Bibl. 
Dumb.,  t.  II,  p.  i3o). 

Rivoire  (La),  b.,  c"*  d'Ordonnaz.  —  Ln  Revoyre, 
1 5  4  7  (  ihid. ,  H  f!  1 7  ). 

Rivoire  (La),  localité  disparue,  c°'  de  Pérouges.  — 
Grangia  de  la  Revoyri,  prope  castnttn  de  Perogiis, 
laSa  (Bibl.  Dumb.,  t.  II,  p.  217).  —  Versm 
crucem  Revoyrie,  1876  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B688,  f°4v'').  —  Iter  tenden»  de  ci-uce  de  Revoi- 
riz  vertus  eccletiam  Beati  Georgii,  1876  (ibid., 
B  087,  f»  6  v"). 

Rivoire,  h.,  c"*  de  Peyrienx. 

RivoiBE.Ii.,  c°*  de  Saint-Julien-sur-Veyle.  —  Rivo- 
ria,  1887  (arch.  du  Rhnne,  terr.  de  Serinoyer, 
fao).  —  Rivoire,  xviii' s.  (Cassiiii). 

Rivoire,  localité  disparue,  i  ou  près  Saint-Trivicr- 
de-Courtes.  —  Revoyria,  i4i6  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,  B718,  table). 

Rivoire,    h.,    c"*    de    Vieu-d'Izenave.   — •    Cacumen 

montit  Rovorie,  ii36(Cait.  lyonnais,  t.I,n°ai). 

-  Infra  terminos  Rororie,  laii  (arch.  de  l'Ain, 

H  357).    —     Revoyria,  i433  (ibid.,  H  867).  — 

Mon»  Revorie,  i5oo  {ibid.,  H  307). 

RivoiRES  (Les),  h.,  c"'  de  Marsonnas. 

RivoLAKS,  localité  détruite,  à  ou  près  Civrieux.  — 
M.  de  Ryvolant,  1985  (Polypt.  de  Saint-Paul, 
p.  89). 

Rivolf.t-i.e-Ghard  et  le-Petit,  h.,  c"'  de  Montceaux. 

RivoLiKRE  (La),  h.  et  section  cadastrale  de  la  c" 
d'Ordonnaz.  —  Reroleria ,  i885  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,  R  845,  P  35i  v"). 

RivoLLA,  anc.  lieu  dit,  c'"  de  Fareins.  —  Terra  vo- 
cata  de  Rivollan ,  juxta  iler  tendent  de  Furent  apud 
Villam  iioram ,  i4oi  (terr.  des  Messimy,  f  90  r°). 

RiTOHs,  h.,  c°*  de  Saint-Trivier-de-Courtes. 

Ri\,  h.,  c°'  de  Lhuis.  —  Molendina  de  Ris,  1819 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  800).  —  Versus  Rit, 
i355  {ibid.,  B  796,  r  4  r°).  —  Villagium  de  Rit, 
1  429  (ibid.,  B  847,  r  38  r').  —  Rix,  1 438  (ibid., 

8799)- 

Riz  (Le),  écart,   c"'  de  Lalleyriat. 

RoANO»,  localité  détruite  qui  avait  emprunté  son  nom 
à  la  rivière  de  Renon.  —  Alium  mantum  quem 
lenel  Diirandus  de  Roauoti ,  1049-1109  (Recueil 
des  chartes  de  Cluny,  t.  IV,  n°  3o3i). 

RoBERioKS  (Le  Mas-),  anc.  mas  de  situation  incoii- 

44. 
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nuo.    —    Maiisus    queiii    teiipt    Pftriis    Roberlors, 

i-!79  (Guigne,  Docum.  de  Dombes,  p.  ai3). 
RoBiNS  (Lgs),  11.,  c"'  du  Plantay. 
RociiAiN,  11.,  c""  de  Vieu-d'1/.enave. 
Rochas  (Subles-),  anc.  lien  dit,  c°"  de  Pont-d'Ain. 

--  .Su»  hz  Hochai,  1609  (areh.  de  l'Ain,  H  giS, 

f  3(i  r°). 
Roche  (La),  h.,  c"'  de  Relleydoux. 
Roche  (La),  c""  de  Guéreins.  —  Terra  de  la  Rochi, 

laS.')  (Polypl.  de  Saint-Paul  de  Lyon,  p.  67). 
Roche  (La),  écart,  c"'  de  Lhuis.  —  De  Ttocha,  1328 

(arcli.  de  l'Ain,  H  807).  —  Itli  de  Rochi,   1273 

(Grand  Cartul.  d'Ainay,  1. 1,  p.  1  as).  —  De  Rupe, 

1272  (ibid.,  p.  145). 

Au  xii*  siècle,  ce  village  était  du  fief  de  l'abbé 

d'Ainay,  à  cause  dn   prieure  de  Sainl-Benoît-de- 

Cossieu. 
Roche  (La),  écart,  c"*  de  Lélei. 
Roche  (La),   anc.  lieu   dit,  c°"  de  Neuville-sur-Ain. 

—  En  Rochi,  juxla  rippariam  ïndis  ex  oriente , 
1/1/19  (■'•'■c''-  de  l'Ain,  h  801). 

Roche  (La),  écart,  c°' de  Saint-Alban. 
Roche  (La)  ,  écart,  c"  de  Saint-Benoît. 
Roche  (La),  anc.  fief,  c'"  de  Saint-Martin-du-Mont. 

—  Le  fief  dp  la  Roche,  riere  le  Pont  d'Ains,  i536 
(Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  5o).  —  La 
Roche  en  Revermont,    i65o   (Guicbenon,  Bresse, 

F-  97)- 
Roche  (La)  ou  La  Roche-Bbovière,  h.,  c"'  de  Sainl- 

Rambert.  —  Cet! a  Sancti  Michaelis  de  Rupe  ,1191 

(Guichenon,   Bresse  et  Bugcy,   pr. ,  p.  aili). — 

La  Hoche,  1  7/1G  (arch.  de  l'Ain,  H  aS). 

RocHECOBBiÈBE  (La),  localité  disparue,  c"*  de  Pollieu. 
■ —  Locu»  vocatus  Rochecorbiery,  iupra  lacutn  de 
Leysieu,  i3fii  (Gall.christ. ,  t.  XV,  inslr. ,  c.  826). 

Roche-de-Bellet  (La),  c"'  de  Virginin.  —  Actafue- 
rant  hee,  Petve  Castri ,  in  rupe  vocata  de  Bellicio, 
i3j8  (Guigne,  Cartul.  de  Saint-Sulpicc,  p.  167). 

Rocue-de-Chevillibd  (La),  c"'  de  Clievillard.  —  Roca 
Montis  Chivilliaci ,   1809  (arcb.   de  l'Ain,  H53). 

Roche-de-Macosolet  (La),  mont,  dans  le  voisinage 
deMaconod,  c°*  de  Rrénod.  —  Rocca  de  Macono- 
teto,  >  1 16  (Gall.  christ.,  I.  XV,  instr.,  c.  3o6). 

Roche-de-Pebeï  (La),  mont,  entre  Belley  et  Parves. 
Rapi»  de  Perey,  i36i  (Gall.  chr. ,  t.  XV,  instr., 
c.  827). 

Rochk-d'Evoges  (La),  c°'  d'Evoges.  ■ —  Rupis  d'Es- 
voges,  i3i3  (arch.  de  l'Ain,  867). 

RoiaiEFORT  (Le),  ruiss. ,  afll.  du  Suran. 

Rochekort,  village,  ch.-l.  de  la  c°'  de  Cressin-Roche- 
fort.  —  Ruppisfortis ,  i346  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  84 1,  f  2  r°).  —  Iter  publicum  per  (juod 


iluv  de  Hellicio  vemus  Rupem  fortem ,  i36i  (Gall. 
christ.,  t.  XV,  instr.,  e.  827).  —  Apud  Ruppem 
fortem,  ihag  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  847, 
f°  899  r°).  —  Rochefort,  rettort  de  Rossillon,  i536 
(Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  p.  .55). 

En  1789,  Rochefort  était  une  communauté  du 
bailliage,  élection  et  subdélégation  de  Belley, 
mandement  de  Rossillon. 

Son  é;;lise  paroissiale,  diocèse  de  Genève, 
archiprêtré  de  Flaxien,  était  sous  le  vocable  de 
saint  Biaise,  après  avoir  été  sous  celui  de  saint 
Sébastien  et  sainte  Marguerite;  elle  était  unie 
à  celle  de  Gressin  et  de  création  postérieure  à 
i844,  car  elle  n'est  pas  mentionnée  au  pouillé 
genevois  de  cette  date. 

En  tant  que  fief,  Rochefort  était  possédé,  dès 
le  xii"  siècle,  par  des  gentilshommes  de  même 
nom,  sous  la  suzeraineté  des  comtes  de  Maurienne 
et  de  Savoie  ;  • —  Nobilis  vir  G.  de  Rupeforli,  1149 
(Guigue,  Cartul.  de  Saint-Sulpice,  p.  89).  — • 
Cattellanus  Rupis  Partis,  1861  (Gall.cbrisl. ,  t.XV, 
instr.  ,c.  828).  —  Mandatnentum  Rapis  Fortis, 
1861  {ibid.,  instr.,  c.  897). 

Rochefort,  h.,  c""  de  Saint-Didier-de-Formans. 

HoCHEKORT,  h.,  c"'  de  Villereversure. 

Ce  village  dépendait,  en  1789,  de  la  baromiie 
de  Fromentes. 

Rochefori-sur-Seiian,  localité  disparue,   c"'  de  Pol- 
lieu. —  Rochefort  sur  Seran,    i65o  (Guichenon, 

'îi^OT.  F-  9')- 
RocuE-Qii-TOiiRNE  (La),  lieu  dit,  c°°  de  Saint-Ram- 

bert. 
Rocher-de-Saist-Sïmphorien  (Le),  roc  qui  se  dresv 

sait  au  milieu  de  la  Saône  en  face  de  Trévoux.  - — 

—  Roc  appelé  le  rocher  Saint-Symphorien,  1663 
(Guichenon,  Hist.  de  Dombes,  t.  I,  p.  189). 

Les  habitants  de  Trévoux  s'y  rendaient  en  pro- 
cession tous  les  ans,  le  92  août;  cet  usage  remon- 
tait au  temps  des  sires  de  Villars  qui  se  préten- 
daient propriétaires  de  la  moitié  du  cours  de  la 
Saône ,  en  face  de  Trévoux. 
Rocher-db-Pré-Bardoi»  (Le),  c°°  de  Brénod.  —  Ro- 
charium  prati  Bardonis,  1186  (arch.  de  Brénod). 

—  Rûcarium  prati  Bardonis,  i3i6  (arch.  de  l'Ain, 
H  368). 

RocHÈBE  (SuR-LA-),  écart,  c""  de  Chanay. 
*Roche-Rouoe  (La),  c"'  de  Brénod.  —  Rocha  Ruffa, 

ii36   (arch.    de    l'Ain,    II  355);    1809   (ibid., 

H  53). 
Rochers-dï-la-Jabbonne  (Les),   mont.,  c"*  de  Cize. 
Roches  (Les),  h.,  c°°  de  Reyrieux. 
Rochetaillée,  mont.,  c"°  de  Bouvent.   —  Mons  de 
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liochilaitlia,  liig  (arcli.  de  la  Côte-d'Or,  B  766. 
C  ag  r"). 

RociiETTE  (La),  ruiss. ,  aDl.  du  Rhône,  c°'  de  Lliuis. 

RocBETTE  (La),  lieu  dit,  c"*  de  Ceyzériat.  —  Vinetum 
de  In  Bochella,  1 487  (Brassard,  Cartul.  de  Bourg, 
p.  a44). 

RocHtrTE  (La),  c"  de  Montangcs.  —  En  la  Racheta, 
i^^gn  (arcli.  de  l'Ain,  H  53). 

RocHETTE  (La),  écart,  c"'  de  Rulfieu. 

RoDAi«os,  localité  détruite  qui  parait  avoir  été  située 
au  c°°  de  Lhuis.  —  Vuarneriut  de  Rodano,  ii36 
(Cartul.  lyonnais,  t.  1,  n°  Qa). 

RoDANcs  ou  Roox,  localité  détruite  qui  parait  avoir 
été  située  non  loin  de  Xliribel.  —  De  Rodano  et 
de  Roon,  1947  (Guigue,  Docum.  de  Dombes, 
p.  1  20). 

RoDETs  (Les),  ruiss.,  allL  du  Kelevans. 

Rouets  (Les),  h.,  c"  de  Villemotier. 

RoGELAiiu  (Le),  ain.  du  Rhône. 

RocETS  (Les),  h.,  c"  d'illiat. 

RoG.MKDs  (Les),  h.,  c°'  de  Chaveyriat. 

RouNE  (La),  écart,  c°'  de  Péronnas. 

RoiicE,  localité  détruite,  à  ou  près  Ceyiérieu.  — 
P.  de  RoieuJ,  laiia  (arcli.  de  l'Ain,  H '100). 

RoissiAT,  h. ,  c"  de  Courmangouj.  —  Medieta»  Vei- 
tionit  villa  cum  ecclesia  et  in  Rociaco  villa,  987- 
963  (Carlul.de  Saint-Vincent  de  Mâcon,  n°7o). — 
Royttie,  i4o3  (arch.  de  la  Côle-d'Or,  B  6a  1  bit, 
V  68  r°).  —  Iter  tendeni  de  Roytsiaco  npud  eccle- 
$iam  de  Co)inongout,  i4i6  (arch.  de  la  Côle-d'Or. 
B  7'i3,  r  I  r°).  —  Ro<i>»iacin,  t. 563  {ibid., 
Bio/i5o,  f'  i5  r").  —  Roixtta,  jtviii  s.  (Cassini). 

—  Roittiat,   1808  (Stat.  Bussi,  p.  98). 

Ce  village  dépendait,  en  1789,  du  bailliage, 
élection  et  subdélégation  de  Bourg,  comté  et 
mandement  de  Cbligny. 

A   l'époque    intermédiaire .   Rnissiat    était    une 

municipalité   du   canton   de   Troll'ort,  district   di' 

Bourg. 

RoissiEU,  anc.  lieu  dit,  c°'  de  Lompnas.  —  En  Roy»- 

tiou,  1  439  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  8*7,  T  8.T  r"). 

—  Roissieiur  (cadastre). 

BoJUEL,  localité  disparue,  c"  de  Montrevel.  —  En 
la  mari  de  Rojuel,  iltio  env.  (terrier  de  Saint- 
Martin,  f*  30  »"). 

R0L1.AHDS  (Les),  h.,  c°*  de  Chanoz-Cliàtenav. 

RoLi.ETS  (Les),  h.,  c°"  d'illiat  et  de  8aint-Didier-sur- 
Chalaronne. 

RoLLiÈBE  (La),  h.,  c°*  de  Saint-Jean-«ur-Veyle.  — 
Roleria,  1898  (arch.  du  Rhône,  terr.  de  Ser- 
raoyer,  c.  38).  —  Roleria,  ftanochie  Sancti  Johan- 
nit    Ckavaignaci  $upra    Velam,    i443   (arch.   de 


l'Ain,  H  798,  r  la  v").  —  Carm-ia  tendens  de 
Croteil  apud  la  Roliri,  i443  (ibid.,  f  4o  r").  — 
La  RolUere,  parroiisc  de  Saint-Jean-sur-Veyle , 
1757  {ibid.,  H  889,  P  389  v°). 

RoLi.iN  (Le),  autre  nom  de  la  Peyrouse,  afll.  de  lu 
Reyssouze. 

RoLLis,  h.  et  m'",  c""  de  Clievroux. 

RoMAGNE  (La),  ruiss.,  alll.  de  la  Sereine. 

RoMAGNE  (En),  m°°  is. ,  c"  de  Châles.  —  En  Roma- 
gnie,  1883  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  1089, 
f  39  r°). 

RoHAGNE,  11.,  c"  du  Montellier. —  Mansutde  Roma- 
gni,  19  85  (Bibl.  Dumb.,  t.  Il,  p.  9a4).  —  Iter 
tenden»  de  Romagni  versus  Alivont,  1399-1869 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io'i55 ,  f"  58  r"). 

RoMAGNE,  lieu  dit,  c°*  de  Saint-Cyr-sur-Menlhoa. 

RoMAGNiED,  h.,  c°'  de  Virieu-le-Petit.  —  Roinaniacus, 
1 1 98  (  Recueil  des  chartes  de  Cluny,  t.  V,  n°  487G  ). 

—  Romagniaais ,  i84y  (arch.  de  l'Ain,  H  4oo). 

—  Romagneu,  i563  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  io458,  r  108  r°).  —  Romagnieu,  1609  (arch. 
do  l'Ain,  H4o3).  —  Romanieu,  1660  (Guiche- 
non,  Bugey,  p.  64).  —  Romagneux,  i848  (État- 
Major). 

En  1789,  Romagnieu  était  une  communauté 
de  l'élection  et  subdélégation  de  Beiley,  mande- 
ment de  Valromey,  justice  du  marquisat  de  ce 
nom. 

Son  église  paroissiale,  annexe  de  celle  de  Vi- 
rieu-le-Petit, diocèse  de  Genève,  archiprêtré  du 
Bas-Valromcy,  était  sous  le  vocable  de  saint  Mau- 
rice. —  Ecclesia  Romaniaci,  1198  (Recueil  des 
chartes  de  Cluny.  t.  V,  11°  4.'i7r),  note  8). 

Dès  le  vin"  siècle,  Romagnieu  était  uni  à  la 
paroisse  de  Virieu-le-Petit.  —  Romagnieu ,  paroisse 
lie  Virieu  le  Petit,  i643  (arch.  de  l'Ain,  H  4o3). 
En  tant  que  iief,  Romagnieu  relevait  de  la  sei- 
gneurie de  Valromey.  —  Dominus  Romagniaci , 
i'i99  (Guigne,  Cartul.  de  Saint-Sulpice,  p.  168). 

Romainb(La),  lieu  dit,  c"*  de  Feillens. 

RoMANANS  (Grand-  et  Petit-),  1",  c"  de  Saint-Trivier- 
sur-Moignans.  —  Romanans,  1299-1869  (aroh. 
delà  Côte-d'Or,  R  io455,  f  5o  r"). 

RoxANAï,  lieu  dit,  c°'  de  Lompnas. 

RomNÉcHE,  f,  c"'  de  Boissey. 

•  RoMANÈCHE,  localité  détruite,  à  ou  près  Chalamont. 

—  l'nwn  mansum  ad  Romanesca,  1049-1109 
(Recueil  des  chartes  de  Cluny,  t.  IV,  n°  3o8i). 

RoMiiiÂGiiE,  f,  c°'  de  Chevroui. 
RovANÈcuE,  h.,  c°*  de  Colligny. 
RoHANÉGHE,  h.,  c"'  de  Replonges.  —  Romanesches, 
1965  (Cartul.  lyonnais,  t.  II,  n°  689).  —  Roma- 
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nechi,  paiTochie  Rpploiigii,  liSg  (arch.  de  l'Ain, 
H  79a,  f  34iv°).  —  Romaneche,  parrochie  Re- 
plongii,  l'iga  (ibid.,  H  775,  f  7Û  v°). 

RovANÊcHE,  localité  disparue,  c°"  de  Saint-Étienne- 
sur-Reyssouze.  —  En  Romanechi,  i366  (arch.  de 
la  Cote-d'Or,  B  353,  55  v°).  —  Li  Romaneci, 
i366(>W.,r'56r°). 

RoMANêcHE-Li-MoNTAGNE,  c°*  du  c°°  de  Ceyzériat.  — 
Romanenchi ,  t25o  env.  (pouillé  de  Lyon,  fia  v"). 

—  Romanechi,  i35o  env.  (pouillé  de  Lyon, 
f   i4   v°);    149a    (pouillé    de    Lyon,    f  3i  v°). 

—  Romaneisia,  i5o5  (titres  du  chat,  de  Bohas). 

—  Villaige  de  Rotnanechy,  i563  (arch.  de  la 
Côle-d"Or,  B  io453,  t°  a3i  r°).  — Romanesche, 
i655  (visites  pasiorales).  —  Romnnèche-la-Mon- 
tagne,  1734  (Descr.  de  Bourgogne);  1790 
(Dénombr.  de  Bourgogne).  —  Romaneche,  an  x, 
i85o,  1876  (Ann.  de  l'Ain). 

En  1789,  Romanêche-la-Montagne  était  une 
communaulé  du  bailliage,  élection  et  subdéléga- 
tion de  Bourg,  mandement  de  Villeieversure. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prétré  de  Trefforl,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Paul;  le  droit  de  collation  à  la  cure  appartint 
aux  évéqucs  de  Belley  jusqu'au  ïvii"  siècle  qu'il 
passa  aux  prieurs  de  Nantua.  —  Cuiatus  de  Ro- 
manechi, i3a5  env.  (pouillé  ms.  de  Lyon,  f°  9). 

Romaneche  relevait  de  la  baronnie  de  Buenc 
ou  Bohan;  c'était,  primitivement,  une  dépendance 
de  la  seigneurie  de  Revermonl. 

A  l'époque  intermédiaire ,  Romaneche  était  une 
municipalité  du  canton  de  Ceyzériat,  district  de 
Bourg. 
RouiNâcHE-LA-SiDLSAiE,  h.,  c"  de  Montluel.  —  Ro- 
maneschi,  i25o  env.  (pouillé  du  dioc.  de  Lyon, 
r  10  v");  ia88  (Bibl.  Dumb.,  I.  II,  p.  a3o).  — 
Romanechi ,  i35o  env.  (pouillé  de  Lyon,  f°  10  v"); 
liga  (pouillé  de  Lyon,  f"  a4  r°).  —  Romaneachia, 
i4o5  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B660,  f"  149  r"). 

—  Romaneche,  1734  (Descr.  de  Bourgogne).  — 
Romaneche-la-Saussaye ,  1789  (Pouillé  du  dioc. 
de  Lyon,  p.  67).  —  Romanetche  et  Cordieu,  xviii's. 
(dénombrement  des  fonds  des  bourgeois  de  Lyon, 
P  18  v°). 

En  1789,  Romaneche  était  une  communauté 
du  bailliage  et  élection  de  Bourg,  de  la  subdélé- 
gation de  Trévoux  et  du  mandement  de  Montanay. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prètré  de  Chalamont,  était  sous  le  vocable  de 
saint  Martin;  le  droit  de  présentation  à  la  cire 
passa  successivement  de  l'abbé  de  l'Ile-Barbe  à 
l'archevêque  de  Lyon,  puis  au  seigneur  de  Neuville- 


sur- Saône.    —    Ecclesia   de    Romanetche,    11 83 
(  Masures  de  l'Ile-Barbe ,  t.  I ,  p.   1 1 6  ).  —  Cu 
ratu»    de    Romanechi,    i3a5    env.    (pouillé     nis. 
du  dioc.  de  Lyon ,  f*  7  ).  —  Ecclesia  de  Romaneche 
et    Cordieu,    1587    (pouillé   de    Lyon,!*   11  v°), 

—  La  chapelle  de  Romanesche,  i655  (visites 
pastorales,  f  aa  ). 

En  tant  que  fief,  Romaneche  relevait,  en  1789, 
du  marquisat  de  Neuville. 

RoMANKiNS,  écart,  c""  de  Saint-Didier-sur-Chalaronne. 
Romanim,  xvm'  s.  (Aubret,  Mémoires,  t.  II, 
p.  i44). —  Romaneint,  i84i  (Etat-Major). 

Romans  (Le  Grand-),  ruiss. ,  afll.  de  l'Irance. 

Romans,  c"'  du  c*"'  de  ChAtillon-sur-Cbalaronne.  — 
Villa  que  Romanis  dicitur,  in  pago  Lugdunensi  sita , 
gha  (Recueil  des  chartes  de  Cluny,  t.  1,  n°  544). 

—  In  episcopatu  Lugdunensi,  villa  nomine  Romanes, 
var.  Romanis,  998  (ibid.,  t.  III,  n°  2466).  — 
Villaque  Romana  cum  ecclesia  superposita,  998 
(ibid.,  n°  2465).  —  De  Romanis,  Ji4o  env. 
(Guigne,  Docum.  de  Dombes,  p.  33).  —  Pairo- 
chia  de  Romans,  circa  rippariam  de  Ruenon,  l345 
(arch.  de  la  Côle-d'Or,  B  io455,  f  4  r"). 

A  l'époque  rodolphienne ,  Romans  était  une 
poésie.  —  Villa  et  jiscum  Romanis ...  et  est  hoc 
alodum  situm  in  pago  Lugdunensi,  9 1 7  (  Recueil  des 
chartes  de  Cluny,  t.  I,  n°  ao5).  —  /»  pago  Lug- 
dunensi, Romanam  potestatem,  994  (ibid.,  t.  111, 
n°  aa55). 

Sous  l'ancien  régime.  Romans  était  une  com- 
munauté située  partie  en  Bresse  et  partie  en 
Dombes.  La  partie  de  Rresse,  où  se  trouvait  le 
clocher,  était  comprise  dans  le  mandement  de 
€hâtillon-sur-Chalaronne;  elle  dépendait  de  l'élec- 
tion et  de  la  subdélégation  de  Bourg  et  ressortis- 
sait,  pour  la  justice,  au  baiittage  et  siège  prési- 
dial  de  celle  ville.  La  partie  de  Dombes,  mêmes 
élection  et  subdélégation,  ressorlissait,  pour  la 
justice,  à  la  sénéchaussée  de  Trévoux. 

L'église  paroissiale ,  diocèse  de  Lyon ,  archiprê- 
tré  de  Sandrans,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Maurice,  après  avoir  été  sous  celui  de  saint  Mar- 
tin; le  prieur  de  Sales  eu  Beaujolais  présentait  à 
la  cure  au  nom  de  l'abbé  de  Cluny.  —  Villa  et 
jiscum  Romanis  cum  aecclesia  que  est  in  honore 
almi  confessons  Christi  Martini  sacrata,  917  (Rec. 
des  chartes  de  Cluny,  t.  1,  n"  9o5).  —  Ecclesia 
que  est  jundata  in  pago  Lucdunense,  in  honore 
beati  Martini  confessons,  et  est  sita  in  villa  Roma- 
nis, g48  (ibid.,  t.  I,  n°  738).  —  Decanus  de 
Romanis,  iio3-iio4  (ibid.,  t.  V,  n"  3821).  — 
Hobedicntiade  Romano,  ii3i  (ibid., t.  V,n°4o2o). 
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—  Décima  de  Rotnanis,  ii43  (Guigue,  Docum. 
de  Dombes,  p.  34).  —  Eccletia  de  Romans,  laSo 
env.  (pouillé  du  dioc.  de  Lyon,  fia  r*). 

Au  point  de  vue  féodal,  la  partie  de  Romans 
siluée  en  Bresse  dépendait  du  domaine  primitif 
des  sires  de  Bâgé  qui  l'inféodèrent  à  la  famille  de 
Varai.  —  A.  de  Varax,  seigneur  de  Roman», 
1  !\'ii  (Guiclicnon,  Bresse  et  Bugey,  part.  1,  p.  8i). 
C'était  une  terre  en  toute  justice  et  avec  château 
fort  qui  fut  érigée  en  comté,  en  1768,  en 
faveur  d'Etienne-Lambert  de  Ferrari ,  lieutenant 
de  roi  dans  les  provinces  de  Bresse,  Bugey,  Val- 
romey  et  pays  de  Gex.  La  justice  s'exerçait  à 
CliiUillon-les-Dombes,  à  charge  d'appel  au  bail- 
liage présidial  de  Bourg.  La  partie  de  Domans 
située  en  Dombes  resta  unie  au  domaine  des 
souverains  de  ce  pays  jusqu'en  173.5,  qu'elle  fut 
aliénée  par  le  duc  du  Maine.  La  justice  s'exerçait 
à  Trévoux  el  par  appel  à  la  sénéchaussée  de  cette 
ville. 

A  l'époque  intermédiaire.  Romans  était  une 
municipalité  du  canton  de  Marlieux,  district  de 
Ghàtillon-les-Dombes. 

RoMASS,  h.  ,c"*de  Garnerans.  —  Villagium  de  Bo- 
rnant, i48a  (Guigue,  Topogr.,  p.  385). 

En  tant  que  fief,  ce  village  était  une  dépen- 
dance du  comté  de  Garnerans,  érigé  en  en  1696. 

RonA'ïs  (Le  Grand-) ,  étang,  c"'  de  Saint-André-le- 
Bouchoux. 

RovA^vs,  écart,  c°'  de  Servaz. 

RouAZ,  écart,  c"'  de  Seyssel. 

RoucMAT,  lieu  dit,  c"  de  Vaux. 

RovcRiACL's,  localité  détruite,  à  ou  près  Briord.  — 
In  ppitcapatu  lugdunenti  abhalii  Rriorlii  et  villa 
Rnmeriaci,  \\'  s.  (Estiennet,  Auti([aitate9,  p.  ia3, 
ia4  et  4ig). 

RonKSAs,  localité  disparue,  à  Saint-Germain,  c°'d'Am- 
bérieu-en-Bugey.  -  *Rnmannlit.  —  Apud  Rnmana», 
i344  (arch.  de  la  Cole^l'Or,  B  870,  f"  10  r°).  — 
A  Rnmenat,  i34'i  (ibid.,  (°  i3.5  r").  —  In  terri- 
tnrin  Sancti  Germani,  in  vignoblio  de  Rumenas,  1  468 
(arch.  de  l'Ain,  H  4).  —  Loco  diclo  en  Ramenas, 
alias  en  Sainct  OaJiel,  i'l7a  {ibid.,  H  4).  —  En 
Romenaz,  vignolAe  de  Saint-Germain,  1667  (ibid., 
G3i). 

RovKTTARs  (Lk),  ruiss.,  ain.  de  la  Sereine. 

RoMtTTAss,  f. ,  c'"  de  Sainte-Croix. 

Rovi'TAT  (Le),  h.,  c"  de  Marboz. 

Ronce  (La),  h.,  c"  de  Saint-Olive. 

RoNcuETEDi,  m°"  is. ,  c°"  de  Saint-Uidier-de-Fur- 
mans.  —  De  Ronchivollio ,  xiu"  s.  (BiM.  Dumit. , 
t.  Il,  p.  70). 


Bonde  (La),  f.,  c""  de  Cruzilles-les-Mépillat.  —  La 
Rionde,  parrocliie  de  Crusitlii'i,  i4ga  (arch.  de 
r.\in,H794,  f  8  r"). 

RoNDÈciiE,  anc.  lieu  dit,  c"°  de  Montrevel.  —  In  ter- 
iitono  de  Rondechi,  loco  diclo  en  Orient,  i4io 
env.  (terrier  de  Saint-Martin,  f  34  r°). 

RoxD-PiN,  écart,  c""  de  Montceaux. 

RoNENs,  localité  détruite,  à  ou  près  la  Boysse.  — 
/.  de  Ronens,  1285  (Polypt.  de  Saint-Paul ,  p.  i35). 

Rongk(La),  h.,  c"  de  Foissiat.  —  P.  de  Rongia, 
i3o3  (arch.  du  Rhône,  titres  de  Laumusse,  Teys- 
songe,  chap.  I,  n°  4).  —  Rongia,  parrochie  Foys- 
siaci,  i468  (arch.  de  la  Ciile-d'Or,  B  586, 
f'   965   v°).    —    La    Ronge,    Xïui'   s.    (Cassini). 

Ronge  (La),  f.,  c°'  de  Sainte-Olive.  —  Piero  de  la 
Ronzi,  i365  (Compte  du  prévôt  de  Juis,  c.  a4). 

RoNGEAN  (Le  RuiS3Biu-BE-),  afll.  de  la  Saône,  c"  de 
Montanay. 

RoNGEis  (Le),  c"'  de  Curtafond.  —  Loco  dicto  ou 
Rongeis,  1490  (terrier  des  Chabeu,  f  19). 

RoNGEON  (GnAND-  et  Petit-),  écarts,  c"'  de  Coruioz. 

—  Ronjon,  i4i5  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  718, 
table),  —  Ronjon,  parrochie  de  Cormo,  i439 
(arch.  de  la  Côle-d'Or,  B7aa,  f°  494  r"). 

RoNGÈRE  (La),  lieu  dit,  c°°  de  Grosiée. 

RoNGET  (Le),  h.,  c"  de  Saint-Maurice-de-Gourdans. 

—  Le  Rongier,   1847  (slal.  post.  ) 

RoNGEv  (Le),  anc.  lieu  dit,  c""  de  Passin.  —  Ad 
Rongeij,  i345  (arch.  do  la  Côte-d'Or,  B775, 
r  98  r°). 

RoNGEï  (Le),  h.,  c°°  de  Songieu. 

RoNZE  (La),  localité  disparue,  c"'  de  Montcoaux.  — 
Li  Ronzi,    ia85   (Polypt.  de   Saint-Paul.  p.  67). 

RoNZE  (La),  anc.  mas,  c"'  de  Vcrsailleux.  —  Mamut 
de  la  Ronzi,  la 85  (Polypt.  de  Saint-Paul,  p.  108). 

RoNziÈRE  (La),  h.,  c"  de  Cormoranchc. 

RoNziiiRE  (La),  anc.  lieu  dit,  c"°  de  Peyzieux.  — 
Terra  sita  en  la  Ronzeri,  i3a4  (terr.  de  Peyzieux). 

RoNziÈRE  (La),  localité  disparue,  c°'  de  Saint-Mau- 
ricc-de-Beynosl.  —  Terra  de  la  Ronzeri,  la 85 
(Polypt.  de  Saint- Paul  de  Lyon,  p.  a 8). 

RoNziÈHEs  (Les),  écart,  c"  de  Reyssouzc. 

RoNZLEL,  anc.  raas,  c"'  de  Bàgé-la-Ville.  —  Mansus 
de  Ronzuel,  i366  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  553, 
P  5  r"). 

RoNZUEi,,  h.,  c°*  de  Chalamont.  —  Runzuel,  i35o 
env.  (pouillé  du  dioc.  de  Lyon,  f"  1 1  r°).  —  Ron- 
zuel, 1376  (Arch.  nation.  P  1891,  cote  544); 
149a  (pouillé  du  dioc.  de  Lyon,  P  a4  r°).  — • 
Ronsuel,  1699,  (Bibl.  Dumb. ,  t.  I,  p.  654); 
xviii"  9.  (Aubret,  Mémoires  de  Dombes,  t.  fl, 
p.  a  a). 
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Avant  la  Révolution,  Ronzuel  était  une  commu- 
nauté de  la  principauté  de  Dombes ,  élection  de 
Bourg,  sént'chaussée  et  subdélégation  de  Trévoux, 
cliàtellenie  de  Clialamont. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prêtré  de  Clialamont,  était  sous  le  vocable  de 
saint  Jean-Baptiste;  le  chapitre  de  Saint-Paul  de 
Lyon  présentait  à  la  cure.  —  Curatui  de  Ronzuel, 
lâaS  env.  (pouillé  ms.  du  dioc.  de  Lyon,  T  7). 
—  Ronsuel,  Eglise  parrochiale  :  Saiiict-Jeaii,  161.S 
(visites  pastorales,  f°  86  v°). 

Dans  l'ordre  féodal ,  Ronzuel  était  une  seigneu- 
rie en  toute  justice,  possédée,  en  1289,  par  Guy 
de  Saint-Trivier,  sous  l'hommage  des  sires  de 
Beaujeu. 

A   l'époque  intermédiaire,    Ronzuel  était   une 
municipalité  dn  canton  de  Clialamont ,  district  de 
Monlluel. 
RoQDET  (Le),  chat,  et  anc.  fief,   c"'  de  Trévoui.  — 
Le  sieur  du  Hoquet,    1.167   (B'W.    Dumb. ,  t.    I, 
p.  489  ). —  Le  Roquet,  1669  (Guichenon,  Dombes, 
t.  I,  p.  194).  —   Fief  du  Roquet,   1781   (Baux, 
Nobil.  de  Bresse  et  Dombes,  p.  988). 
RosARGES,  anc,  mas,   c"  de  Miribel.  —  In  parrochia 
d'Avancia,  mansusde  Rosai-ges,  i3  5()(Bibl.  Dumb., 
t.  11,  p.  168).  —  Apud  Rosai-jrus,  i985  (  Polypt. 
de  Saint-Paul  de  Lyon,  p.  119). 
RoscANiÈKE  (La),  anc.  lieu  dit,  c"°  de  Miribel.  — 
Terra  de  la  Roscaneri,    1985  (Polypl.  de  Saint- 
Paul  de  Lyon,  p.  98). 
Rose  (La),  écart,  c"°  de  Monthieux. 
RosET  (Le),  écart,  c°*  de  Cordieux. 
RosET  (Le),  anc.  fief  de  Bresse,  c°'  de  Druillat. 

Le  Rosel  était  une  seigneurie  en  toute  justice 
du  bailliage  de  Bourg. 
RosET  (Le),  écart,  c'"  de  Montceaux. 
RosiEB  (Le),  h.,  c'"  de  Lurcy. 
Rosière,  b.,  c°*  de  Bourg. 

Rosières,  b.,  c°"  de  Buellas.  —  Mansus  de  Roseres, 
sitnm  in  patTochia  de  Buella,  1973  (Guichenon, 
Bresse  et  Biigey,  pr.,  p.  9o). 
Rosières,  c""  de  Cerdon.—  Teiritorium  quondam  ne- 
mnrosum  Esperiarum  el  Roseriarum,   J935(Dubou- 
chel ,  Maison  de  Coligny,  p.  89  ). 
Rosières  (Les),  f. ,    c°'  de  Sainl-Nizier-le-Désert.  — 
Mamu.»  de  Roseriis,   1948   (Bibl.   Dumb.,  t.   1, 
p.  i5o).  —   Mansus  de  les  Rosières,  i960  [ibid., 
p.  1.55).  —  Les  Rosières,  i84i  (État-Major). 
*BosiÈREs,  anc.  villa  qui  parait  avoir   été  située  au 
département  de  l'Ain,  non  loin  de  Màcon.  —  In 
pago  Lugdunensi,  in  villa  que  vocalur   Rosarias, 
81 5  (CartuL  de  Saint-Vincent  de  Màcon,  n'  58). 


—  in  pago  Lugdunensi  conjacent  Rotariat  villas, 

878  (ihid.,  a°  62). 
RossAN,  écart,  c'"  de  Giron.  —  Rossan,  wiii'  s.  (Cas- 

sini). 
RossAx  (Son-),  lieu  dit,  c""  de  injurieux. 
RossANs,loc.  disparue,  à  ou  près  Pérouges.  —  /{««- 

sans,  1876  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  688,  f°  56 

v°). 
RossgL,  lieu  dit,  c'"  de  Ceyzériat. —  Vinetumde  Ros- 
sel,  i437  (Brossard,  Cartul.  de  Bourg,  p.  224). 
Rosset,  h. ,  c"'  de  Cbézery. 

RossET,  loc.  détruite,  c'"  de  Montceaux.  —  Li  Ge- 
nesteis   de   Roxset,  1286  (Polypt.  de  Saint-Paul, 
p.  66). 
RossET,  loc.  détruite,  c"*  de  Relevans.   —  Verchei-ia 
et  nemus  de  Rosset,  i-igb  (Grand  Cartul.  d'Aynay, 
t.  I,  p.  46o). 
RossETTE,  écart,  c"°  de  Montceaux.  —  Vercheria  dp 
Bethenens  et  de  Rouzelan,  138a  (Polypt.  de  Saint- 
Paul  de  Lyon,  p.  60). 
RossETiES  (Les  Basses-  et  les  Haues-),  hameaux, 
c'"  de   Druillat.    —   Rossetes,  en  la  dita  parrocki 
de  Durlia,  i34i  env.  (terrier  du  Temple  de  Mol- 
lis8ole,f°9r°).  —  Bosselles,  i554  (arch.  de  l'Ain, 
H  919,  f  3o3  r°).  —  Haute  et  Basse  Rosselle, 
xviii'  s.  (Cassini). 

Ce  village  était  du  fief  des  templiers  de  Molis- 
sole  auxquels  succédèrent  les  hospitaliers  de  Saiul- 
Jean-de-Jéru  salera. 
RossiÈRES  (Les),  écart,  c'"  de  Nievroz. 
RossiGNOLiÈRE,  écart ,  c"*  de  Sulignat. 
RossiLLE,  écart,  c'"  de  Saint-Didier-de-Formans. 
RossiLLON,  c"'  du  c°"  de  Virieu-le-Grand.  —  De 
Rossellione,  ii3o  env.  (Guigue,  Cartul.  de  Sainl- 
Sulpice,  p.  6).  —  Roseillun,  1200  env.  (arcli. 
de  l'Ain,  H  988).  —  Rosellun,  192 5  env.  [ibii., 
H  288).  —  Roseillon,  i289(Cart.  lyonnais,  t.  1, 
n°  84  1).  —  Rossillum,  1958  (Grand  Cartul.  d'Ai- 
nay,  t.  I,  p.  4o).  —  Rosseillon,  1882  (arch.  de 
la  Côte-d'Or,  B  1089,  f  35  r°).  —  De  Rossil- 
lione,  1889  (arch.  de  l'Ain,  H  998).  —  Porta 
ville  Rossellionis ,  1859  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  844  ,  f  8  r°).  ■ —  Clausurae  burgi  Rossellionis, 
1859  (ibid.,  f*  9  r°).  —  Buvgum  de  Ilosseillione , 
i38.5  (ibid.,  B  845,  f  7  r°).  —  Fossalia  ville 
Bossellionis,  )385  (ibid.,  f  19  r°).  —  Rosellion, 
xiv*  s.  (ibid.,  B  887).  —  Bossillon,  i455  (Guiche- 
non, Bresse  et  Bugey,  part.  1,  p.  81);  1784 
(Descr.  de  Bourgogne);  i85o  (Ann.  de  l'Ain).  — 
De  Bmsillione,  i4g3  (arch.  de  l'Ain,  H  869).  — 
Roussillion,  1786  (ibid.,  H  956,  f  80  r°). 

Avant  la  Révolution,  Rossillon  était  une  cora- 
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munauté  du  bailliage,  éiecllon  et  subdéiégation 
de  Beliey:  c'était  le  chef-lieu  du  mandement  le 
plu»  important  du  pays  de  Bugey;  ce  mandement 
comprenait,  en  1 789 ,  les  cantons  actuels  de  Beliey, 
Lliuis,  Virieu-ie-Grand  et  partie  des  cantons  de 
Cliarapague  etd'Hauleville;  mais  primitivement,  il 
correspondait  exactement  à  la  partie  de  l'ancien 
comté  de  Beliey  comprise  sur  la  rive  droite  du 
Bhone;  à  la  lin  du  xii*  siècle,  le  mandement  ou 
cliàtellenie  de  Rossillon,  comme  la  chàtellenic  de 
Saint-Rambert,  ressortissail  au  bailliage  du  Vien- 
nois Savoyard,  dont  ces  deux  cliàlellenies  étaient 
des  dépendances.  (tAutrefois,  dit  Guiclienoii,  Ros- 
sillon estoit  la  capitale  du  Bugey,  où  se  tenoit  le 
siège  ordinaire  de  la  justice;  mais  ce  lieu  ayant 
esté  ruiné  et  dépeuplé  par  divers  incendies,  on  le 
transféra  à  Beliey,  d'où  il  estoit  premièrement 
sorty.»  —  Philippu»  cornet  Sahaudie,...  bayllico 
siio  in  Vienneêio.  . ,  et  vocatif  vobiicum  caitellanit 
Roiteillionig,  Lonnaruin  et  aliis  de  Vieniietio,  1284 
(Cart.  lyonnais,  t.  II,  n°  776).  —  Mandamentum  [ 
RostelUoiiig ,  ligS  (arcb.  de  la  Côte-d'Or,  B  869, 
f  II).  —  l[ugn  de  Chandetjn ,  mile» ,  cattellanus  j 
lloHHilionit  et  ballivUK  in  Beugetio,  ia8."i  (arcb.  de 
l'Ain,  H  27a).  —  Eu  Poffice  de  grand  chattellain 
de  Rottillon,  i536  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey, 
pr. ,  p.  60). 

L'église  paroissiale  de  Rossillon,  diocèse  de  Bel- 
iey, archiprétré  de  Virieu,  était  sous  le  vocable  de 
saint  Pierre  et  à  la  collation  de  rév6(|ue  de  Beliey. 
—  EccUtia  nova  Roatellionit,  i3.")9  (arcb.  de  la 
Côte-d'Or,  B  8V'i,  T  3  v°).  -  Capeltanu»  Roi$il- 
lionii,  i3C5  env.  (Bibl.  nat. ,  lat..  ioo3i,  f  lao 
v°).  —  Rétro  capfeUnm  ceterem  Rouellionii ,  i38.j 
(arcb.  de  la  Côte-d'Or,  B  84.5,  C  /19  r°).  — 
Eccletia  de  Rotnilione,  tub  vocahuh  Sancti  Pétri, 
i4oo  env.  (pouillé  du  dioc.  de  Rellcy). 

Rossillon  était  une  seigneurie,  en  loiite  justice 
cl  avec  chàlean-fort,  de  l'ancien  domaine  des 
comtes  de  Beliey  de  qui  elle  passa,  vers  le  milieu 
du  xi'  siècle,  aux  comtes  de  Maurienne  et  de  Sa- 
voie. Vers  n^o,  cette  terre  écbut  en  partage  â 
Boniface  de  Savoie,  arcbevèque  de  Canlorbery, 
à  la  mort  duquel  elle  fit  retour  au  domaine  des 
comtes  de  Savoie.  En  i58o,  le  duc  Emmanuel- 
Philibert  la  remit,  en  titre  de  comté,  à  Isabelle  de 
Chalant,  femme  du  comte  d'Arberg,  en  échange 
des  terres  de  Chàteauneuf  pl  de  Virieu-le-Grand. 
Au  xviii'  siècle,  le  comté  de  Rossillon  comprenait 
Anderl,  Bons,  Chazey-les-Belley,  Collomieu,  Con- 
don,  Contrevos,  Cuzieu,  la  Burbanche  et  Pugieu. 
La  justice  ordinaire  de  celle  tcire  ressortissait. 


par  appel,  au  bailliage  de  Beliey.  —  Castrum  Rot 
tillionit,  12.56  (arcb.  de  l'Ain,  H  307).  —  Joc- 
cerannui  de  Rottelon,  milet,  iai6  (Cartul.  lyon- 
nais, I.  1,  n°  i3()).  • —  Bonefacini,  Cantuarientit 
aichiepitcoput ,  dominus  Rostillionit ,  laSô  (ibid,, 
t.  I^n"  .^ao). 

A  l'époque  intermédiaire,  Rossillon  était  une 
municipalité  du  canlon  de  Virieu-le-Grand,  dis- 
trict de  Beliey. 

Rossillon,  c"  de  Croset.  —  De  Rostellyone,  ia6i 
(Hist.  de  Genève,  t.  11,  p.  67).  —  Do  Roiiel- 
lione,  iî!87  (Mém.  soc.  d'iiist.  de  Genève,  t.  XIV, 
p.  197).  —  P.  de  Rottitlione  de  Gez,  1897  (arcb. 
de  la  Côte-d'Or,  B  1096,  f  37  r°).  —  Rostellion, 
xiv*  s.  (Guigue,  Topogr.  ).  —  Huinet  du  château 
de  llottillon,  1780  (carte  de  Chopy). 

Bossillon  était  une  seigneurie  avec  château-fort, 
possédée,  dès  le  xii*  si^'clc,  par  des  gentilshommes 
de  même  nom ,  sous  l'hommage  des  sires  de  Gex. 

Rossillon,  écart,  c"  de  Saint-Etienne-sur-Chala- 
ronne.  —  Routtilton,  1847  (stat.  posl.). 

RossiMÈBE  (La),  loc.  disparue,  c""  de  Faramans.  — 
De  Ponte  de  la  Roiiinieri,  i364   (arcb.  de  l'Ain, 

H    92). 

Ro*r  (Le).  —  Voir  Le  Rous. 

RosTANGiKRE  (La),  loc.  dispsrue ,  c"*  de  Loyes.  — 

Verclieria  de  la  Rottangeri,  ia7i   (Bibl.  Dumb. , 

t.  II,  p.  175). 
Rosï  (Le),  ruiss. ,  alll.  du  Suran. 
Rosï,  h.,   c"  de  Chavannes-sur-Suran.    —    Rôti, 

wi' s.  (Guigue,  Topogr.). 

Au   point  de   vue  féodal,  ce   village  était  une 

seigneurie  avec  château  du  bailliage  de  Bourg.  — 

La    Tour   de    Rôti,   1ÔG3    (J.    Baux,    Nobil.   de 

Bresse,  p.  66). 
RoTELLitT,  anc.  (icf  de  Bàgé  et  f. ,  c"*  de  Chevroux. 

—  Tlienlbfildus  milet  de  Rotiliaco,  Humbertu», 
milet  de  Roliliaco,  Giinlteriiit,  milet  de  Roli- 
liaco,  10/19-1109  (Rcc.  des  chartes  de  Cluny, 
t.  IV,  n°  3i8i).  —  Roleillacut,  i366  (arcb.  de  la 
Côte-d'Or,  B  553,  P  28  r').  —  Rotelliaz,  i536 
(Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  4a). —  Ro- 
telliat,  )65o  (Guichenon,  Bresse,  p.  4i).  —  Ro- 
tellia,  i65o  (ibid.,  p.  98).  —  Roteillat,  xYiii"  s. 
(Cassini).  —  Routaillat,  iHli'j  (stat.  post.). 

RoTHOsoD,  h.,  c"*  de  Chazey-Bons  • —  /n  comitalu 
Belicenti,  in  Rottonnaco,  lis.  Rottonotco,  861 
CD.  Bouquet,  t.  VIII,  p.  398).  —  Molendinum  de 
Rotono,  1290  (Gall.  christ.,  1.  XV,  instr. ,  c.  32o). 

—  Rotonoz,  l'iag  (arcb.  de  la  Côte-d'Or,  B  847, 
f  i5a  r°);  1670  (enquête  Bouchu).  —  Rottonod, 
)()5o  (arcb.  du  Bliône,  H  '1949,  table). 
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RoTORKK  (Lb  Bois-de-),  anc.  bois,  dans  le  voisinage 
de  l'abbaye  de  Sainl-Sulpice.  —  Sylva  quae  voca- 
lur  Rotona,  loôo  cnv.  (Guigne,  Carlul.  de  Saint- 
Sulpice,  p.  97).  —  Nemun  de  Rolonna,  ia6l 
(ibid.,  p.  118).  —  Netnus  Sancti  Joannis  de  Ro- 
tona, 1838  {ibid.,  p.  166). 

RoTORNE,  anc.  lieu  dit,  c"*  de  Brens.  —  Au  champ 
de  Rotonnaz,  1677  (arcb.  de  l'Ain,  H  869,  ^"787 

n- 

Rode  (Li),  anc.  fief  de  Dombes,  c"'  de  Chalamont. 

C'était  une  seigneurie,  en  toule  justice  et  avec 

cliàteau.  dont  dépendait  la  paroisse  de  Ronzuel. 

R0D6EAT  (Le),  ruiss. ,  affl.  de  la  Saône,  c°'  de  Fa- 
reins. 

RouGEiT  (Le),  écart,  c"'  de  Fareins. 

RouGEMONT,  b.,  c"*  d'Aranc.  —  Garnerius  de  Rubro 
Monte,  II  4^1  (Cart.  de  Saint -Vincent  de  Màcon, 
n°  6o4).  —  Milites  de  Rubeomonte,  ii64  (Gall. 
Ciirist. ,  t.  XV,  instr. ,  r.  3 1  9  ).  —  Castrum  Rubei- 
montif,  1906  (Duboucliet,  liaison  de  Coligny, 
p.  4i).  —  un  de  Rogiinoiite,  laiS  (arcb.  de 
l'Ain,  H  357).  —  De  Monterubeo,  ia84  («rcli.du 
Rbône,  Saint-Paul,  obéance  de  Cbazey,  chap.  I, 
n"  4).  —  Rogimont,  ia85  (Polypt.  de  Saint-Paul 
de  Lyon,  p.  80).  —  Feodiim  de  Rubeomonte,  ia86 
(Valbonnais,  Hisl.  du  Dauphiné,  pr.,  p.  37).  — 
Meysons  forx  de  Rogemont,  i3oi  (arcb.  de  la 
Côtc-d'Or,  B  lo'iST),  f  aa  r").  —  Mandamentam 
de  Rubeomonte,  de  Lenthenay,  de  Yyu  et  de  Ysi- 
nava,  lagg-iSGg  (ibid.,  B  io455,  f  96  r°).  — 
La  seigneurie  de  Rougeinont  [^mandement  de  S. 
Rambert],  i536  (Guicbenon,  Bresse  et  Bugey, 
pr.,  p.  60).  —  Rougemont,  1784  (Descr.  de 
Bourgogne). 

Dans  l'ordre  féodal ,  Rougemont  était  une  sei- 
gneurie, en  toute  justice  et  avec  cbàteau-fort , 
possédée,  dès  le  milieu  du  xii°  siècle,  par  des 
gentilsbomraes  de  même  nom ,  sous  l'bommage  des 
sires  de  Coligny;  cette  terre  entra  dans  la  mou- 
vance des  sires  de  Thoire,  vers  118g,  par  suite 
du  mariage  d'Humbert  II  de  Thoire  avec  Alix  de 
Coligny.  La  seigneurie  de  Rougemont  fut  érigée 
en  marquisat,  eu  1696,  avec,  comme  dépendances, 
Rougemont,  Aranc,  Cbampagne-en-Valromcy,  Cba- 
vornay,  Corcelles,  Corlier,  kenave,  Lanlenay, 
Vieu-d'henave  et  partie  de  Saint- Alban;  ce  mar- 
([uisat  ressortissait  au  bailliage  de  Bclley. 

RouuxET  (Le),  ruiss.,  aQl.  de  la  Reyssouze. 

RouiLLET,  écart,  c"'  de  Mantenay-Montlin. 

RouiLLET,  h.,  c°*  de  Sairit-Trivier-de-Courtes. 

Roujos,  h.,  c°'  de  Saint-Trivier-de-Courtes. 

RoDLLÀHD,  écart,  c"'  de  Tramoves. 


Rous  (Le),  anc.  fief  de  Bresse,  c°'  de  Viriat.  —  Uli 
dcl  Rost ,  1 33  5  (  terrier  de  Teyssonge ,  P  1 7  r").  — 
Jean  du  Roust,  i4i4  (Brossard,  Cartul.  de  Bourg, 
p.  198).  —  Le  fiej  du  Rost,  a  cause  de  Baugé, 
1.536  (Guicbenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  59). 
—  Le  Rous  ou  le  Rost  ;  les  titres  latins  le  nomment 
de  Rosto,  i65o  (Guicbenon,  Bresse,  p.  g8). 

C'était  ime  seigneurie ,  avec  maison-forte ,  rele- 
vant des  sires  de  Bàgé,  à  cause  de  leur  château  de 
Bourg;  cette  terre  fut  unie,  en  i536,  à  la  baron- 
nie  de  Monlfalconnet. 

RoDssE  (Li),  écart,  c"'  de  Simandre.  —  Apud  Ru- 
sam,  1976  (Dubouchet,  Maison  de  Coligny, 
p.  89). 

Rousses  (Les),  ruiss.,  affl.  du  Seran,  c"  de  Béon. 

BoDssEs  (Les),  h.,  c"°  de  Montceaux. 

UoussET,  h.,  c"°  de  Cbevrou\. 

HoussET,  h.,  c'"  de  Mézériat.  —  Apud  Rossay,  xii'  s. 
(BibL  Dumb.,  t.  II,  p.  65). 

Roussettes  (Les),  b.,  c'"  de  Saint-Julien-sur-Veyie. 

UoussETs  (Les),  h.,  c"  de  Cruzilles-les-Mépillat. 

RoussiÈBE  (La),  fermes  et  châl. ,  c°"  de  Saint-André- 
de-Corcy.  —  Rozières,  xv'  s.  (Guigue,  Topogr.). 

RoussiÈHE,  écart,  c'"  de  Saint-Nizier-le-Désert. 

RoussiLLE,  écart,  c'"  de  Saint-Didier-de-Formans. 

Roussii.Lox ,  lieu  dit,  c"'  de  Jujurieux.  —  Aufinage 
de  Jujurieux,  lieu  dit  au  Champ  de  Rossillon,  1772 
(tilres  de  la  fani.  Bonnet). 

RoussiLLO«,  écart,  c""  de  Saint-Etienne-sur-Cbala- 
ronne. 

RoussiLLON (Le),  h.,  c"''  de  Sainle-Eupbémie. 

RoLTE  (La),  écart,  c"  de  Biziat. 

Route  (La),  h..  c°'  de  Jujurieux.  —  En  la  Rotta, 
juxta  iter  tendens  a  Vico  apud  PoiKinum,  i436 
(arcii.  de  la  Cote-d'Or,  B  696,  f°  96a  v°).  —  A  la 
Rotta,  1606  (arcb.  de  Jujurieux).  —  La  Rotcu, 
1788   (titres  de  la  fam.  Bonnet). 

Route  (La),  h.,  c"  de  Montracol. 

Route  (La),  h.,  c°"  de  Saint-Denis-le-Ceyzériat. 

Route  n'AMBÉniEi'  À  Lyon  par  Meximieux  (route  dé- 
partementale n°  ,5  et  ro'ite  nationale  n°  84).  — ■ 
Via  per  quain  itnr  de  villa  Ambeyriaci  vertus  Re- 
mens, i344  (arcb.  de  la  Cote-d'Or,  B  870).  — 
Iter  publicum  tendens  de  Amberiaco  versus  Mollon, 
i4aa  {ibid.,  B  876,  f  957  v°). 

Route  d'Arbert  à  Apbemont.  —  lier  tendens  de  Ar- 
henco  versus  Asperomontem ,  1 437  («ii^b.  de  la 
Cote-d'Or,  B  8i5,  f°  986  v"). 

Route  de  Bâgé-le-Cbatel  à  Lest  par  Mézériat.  — 
Iter  publicum  tendens  de  Baugiaco  apud  Lent,  i  4a5 
(arcb.  du  Rhône,  Saint-Jean,  arm.  Lévy,  vol.  43, 
n°  1,  P  4  v°).  —  lier  tendens  de  Lent  apud  Serva, 
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i335  env.  (terrier  de  Tcyssongc,  P  5a  v°).  — 
lier  ti>ndeiis  de  Mayseriaco  apud  Baugiacuiii ,  i34i 
(arcli.  de  la  Côte-d'Or,  B  553',  f  aa  v°). 
Rouie  dk  BioÉ-LE-CHÀTEL  À  Micos  (route  dépnrle- 
mentaie  n"  28,  roule  nationale  n°  79).  —  lier  pu- 
blicnm  tendent  de  Baugiaen  apud  Masticonem, 
i439  (arcli.  de  l'Ain,  H  792,f  i3i  v"). 

RoCTE  DE   BicÉ-LE-ClliTEL  À  Sa1NT-TbIVIF.B-DE-CoIBTES  , 

par  Monirevel.  —  In  parrochia  de  Cuel  (c°"  de 
Montrevel  ) ,  jKxfo  iter  tendens  apud  Saiictum  Tri- 
lerium,  1838  (terrier  de  Teyssoujje.  1'  30).  — 
Iter  temhns  de  Baugiaco  apud  Sanctum  Triverium, 
i344  (arcli.  de  la  Cote-d'Or,  B  55a,  f"  1  v"). 

RotTE  DE  BÀGÉ-LE-CnÀTEi  À  Saint-Tbitier-sob-Moi- 
G?(Ass,  par  Pout-de-Vejle  et  Cliàtillon-sur-Chala- 
ronne  (routes  départementales  n°'  28,  a  et  29). 
—  lier  tendens  de  Caiteltione  apud  Baugiacum, 
(areli.  de  la  Côte-d'Or,  B  503,  f°  9  r").  —  Iter 
tendent  de  Sancto  Triveiio  Dombartim  apud  Pon- 
tem  Vêle,  iZ'jH  (Giiigue,  Voies  antiques,  p.  136, 
n'  365  bit).  —  Iter  publicum  tendent  de  Baugiaco 
apud  Pontem  Yele,  i344  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  55a  r  II  V»);  1439  (arch.  de  l'Ain.  H  79a, 
P  aS  v°).  —  Iter  tendent  de  Ponlevele  apud  Cattel- 
lionem,  i443  (ibid..  II.  798.  P  5i  1  r").  —  Car- 
rena  tendent  de  Sancto  Jullino  apud  Cattellionem 
Dombarum,  149a  (ibid.,  H  794,  P  3o8  r*). 

Roi  TE  DE  Bàgé-le-Chàtel  à  TsEEroRT,  par  Montrevel 
et  Marboz  (route  départementale  n"  28,  route  na- 
tionale n*  83  et  route  départementale  n°  3).  — 
Fia  tendent  d)  Montrevel  apud  Batigiacum,  i335 
env.  (terr.  de  Teyssonge,  P  19  v°).  —  Iter  tendent 
de  Treffortio  apud  Baugiaciim,  i359  (arch.  de 
l'Ain,  H  862,  P  73  r°).  —  Iter  publicum  tendent 
de  Marbosio  apud  Baugiacum,  i4io  env.  (terr.  de 
Saint-Martin,  P  77  v°). 

Rocte  DE  Bellet  à  CiiAHBÉBT,  par  Yenne  (roule  na- 
tiiinale  n'  9a  et  route  départementale  n°  3i).  — 
Magnum  iter  teu  via  puhlica  per  quam  itur  de  Bel- 
licio  rertui  Pelram  Caslruin,  itiôi  (Gall.  christ., 
t.  XV,  instr. .  c.  827).  —  Sur  le  grand  chemin  de 
Belley  à  Venne,  ifi5o  (Guirhenon,  Bu;;ev,  p.  10). 

Route  DE  Bellet  à  Duo»,  anr.  route  de  messageries 
pour  voilures  de  personnes  et  d'effets  :  Belley, 
Hontitlon,  Saint-Bambert,  Pont-d'Ain,  Bourg-en- 
Brette  et  Màcon  où  let  pettonnet  et  let  effet t  tem- 
barf/uent  pour  Châlon  «t  de  là  tant  conduitt  à  Dijon 
par  le  carotte,  1784  (Carreau,  Descr.  de  Bour- 
gogne, p.  i44). 

En  1784,  il  y  avait  à  peine  vingt  ans  que  le 
coche  d'eau  de  Màcon  à  Clialon  avait  été  établi; 
auparavant  la  messagerie  continuait  sa  route  par 


terre  de  Bourg  à  Dijon  par  Montrevel ,  Saint-Ju- 
lien-su r-Reyssouze,  Saint-Trivier,  Romcnay,  Cui- 
sery,  Chalon,  Chagny,  Beaune  et  Nuits  (Carreau, 
ibid.). 

Route  de  Belleï  à  Innihosd.  —  Sur  le  grand  chemin 
de  Belley  à  Inimont,  i65o  (Guichcnon,  Bugey, 
p.  13). 

RoDTE  DE  Belley  \  Pollieu  ,  par  Rillieu ,  ham.  de 
Jlagnieu.  —  Via  publica  qua  itur  de  Bellicio  apud 
Billittcum,  i3'i3  ( G uiclienon,  Savoie,  pr.,  p.  17a). 

—  Via  publica  tendens  versus  Polliacuni ,  1 3()  1 
(Gall.  christ.,  t.  XV,  instr.,  c.  826). 

Route  de  Belleï  à  Saini-Benoit,  par  Colomieu  et  Pre- 
meysel.  —  Via  à  Colomiaco  versus  Bellicium  (arch. 
de  la  Côte-d'Or,  B  845,  P  117  v°).  —  Le  chemin 
tendant  de  Premeysel  a  Glarulieu  (c""  de  Saint-Be- 
noit), 1077  (arch.  del'Ain,  H  869,  P  3  v°). 

Route  de  Belleï  à  Sairt-Rambebt,  par  Rossillon  et 
Annis  (roules  départementales  n"  3i,  3a,  4i  et 
36  ).  -  Via  publica. . .  a  Bostellione  versus  Bellicium , 
i385  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  845,  P  7  1°).  — 
Iter  a  Hoisollione  versus  Armisiiim,  i385  [ibid., 
P  g  r°).  —  La  mtiton  [d'Anderl]  est  située  sur 
un  coteau,  prêt  du  chemin  de  Itossillon  à  Belley, 
i65o  (Guiclieuon,  Bugey,  p.  7).  —  Sur  le  grand 
chemin  de  Belley  n  S.  Itamiiert,  i65o  (ibid.,  p.  99). 

Boute  de  Bouro  à  Avse,  par  Neuville-sur-Renon , 
Chi'itillon-sur-Chalaronne ,  Saint-Trlvicr-sur-Moi- 
gnan;;  et  Saint-Bernard  (routes  départementales 
n°'  39  et  6).  —  lier  tendens  de  Ansa  versus  Bur- 
gum,  i3i3  (arch.  de  la  Côle-d'Or,  B  578).  — 
Iter  tendens  de  Novilla  apud  Burgum,  i4i6  (ibid., 
B  743,  P  176  r°).  —  lier  tendens  de  Burgo  apud 
Cattellionem  Dombarum ,  1 4 1 6  (ihid.,  B  748, 
P  335  r°).  —  lier  tendens  de  Caslellione  Dom- 
barum ad  villam  Sincli  Triverii,  1 463-1 468  (arch. 
de  l'Ain,  H  846,  P  17  r°). 

Route  de  Bourg  ï  Belleville,  par  Montracol,  Neu- 
ville-sur-Renon, Chàtillon-sur-Chalaronne  et  Ba- 
neins  (routes  départementales  n°'  39  et  37).  — 
Le  chenùn  tendant  de  Bourg  en  Bresse  à  Neuville, 
du  côté  de  Monlracoi-t,  ia86  (Aubret,  Mémoires, 
t.  II,  p.  a  9).  —  Iter  per  qnod  itur  de  !\orilla 
apud   Cattellionem,    183 4  (terrier  de  Pcyzieux). 

—  lier  per  quod  itur  de  Bellavilla  apud  Cattel- 
lionem Dombarum ,  i378(Guigue,  Voies  antiques, 
p.  136,  n°  a 66  bis).  —  lier  tendent  de  Burgo 
apud  Castellionem  Dombarum,  i4i6  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  748,  P  335  r").  —  Iter  tendens  de 
Caslellione  apud  Bagnens,  l4i8  (ibid.,  B  10 6 40, 
P  535  r"). 

Roote  de  Bourg  à  Guiserï,  par  Bàgé  et  Pont  de-Vaux 

45. 


35G 


DEPARTEMENT  DE  );A1N. 


(roule  nalinnale  n°  70)  et  routes  déparlementales 
n°'  tS,  18  et  9).  • —  Vin  tendens  de  Buiij:o  apud 
Baugia,  i335  onv.  (tcrr.  de  Teyssonge,  f  1  r°). 

—  lier  tendens  de  Baugiaco  apud  Piinlem  Vallium , 
i:Vi4  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  .'jS-î,  f°  9.  1").  — 
Cai-reria  publica  teitden»  de  Ponte  Vallium  apud 
Burgum,  i4oi  (ibid.,  B  564,3).  —  Chaireria 
publica  tenden»  de  Ponlevallium  apud  Cuysiriacutn , 
i448  (arcli.  du  Ithoue,  terr.  de  Sermoyer,  f  a4). 

—  Iter  pubticum  teiutens  de  Sermoyaco  apud  Pon- 
tem  Vallium,  i463  (ihid.,  Saint-Paul ,  obéance  do 
Sermoyer,  terr.,  P  4o  r°).  « 

RocTK  DE  Bourg  à  Foissiat.  —  Via  publica  tendens 
de  Foyssiacn  apud  Burgum,  i468  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  586,  f  29  v"). 

RoDTE  DE  Bourg  à  Lyon,  par  Lent,  Glialamont,  Bres- 
solles  et  Montluel  (routes  départomenlales  n"  a3 
et  aa  et  roule  nationale  n°  84).  —  Inpai-rochui  de 
Pisey,  juxta  riam  de  Chalamont,  1380  (Guijfue, 
Voies  antiques ,  p.  1 36 ,  n"  3 1 8  ).  — -  Iter  quod  tendit 
de  Chalamonte  apud  Lugdunwn,  laSS  (l'olypt.  de 
Saint-Paul  de  Lyon,  p.  81).  —  Iter  tendens  de 
Breysioula  apud  Chalamont,  xui'  s.  (Guigue,  Voies 
antiques,  p.  i36,  p.  817).  — •  In  parrochta  de 
Longo  Campo,  juxta  iter  tendens  de  Lentz  apud 
Burgum,  1825  env.  (terr.  de  Teyssonge ,  T 3 9  r°). 

—  Iter  tendens  de  Cntomonte  rersus  Montem  lupel- 
lum,  1876  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  688,  f  78 
v°).  —  lier  tendens  de  Montelupelto  apud  Lugdu- 
num,  i4o5  (ibid.,  B  660,  f°  47  r°). 

Au  xviu'  siècle ,  la  route  royale  de  Lyon  à  Stras- 
bourg passait  par  Neyron,  Montluel,  Chalamont, 
Lent,  Bourg  et  Colignv  (arch.  de  l'Ain,  C.  io45- 
io48). 
Route  be  Bourg  à  Lïo!»  ,  par  Pont-d'Ain  et  Meximieux 
(routes  nationales  n°'  76  et  84).  —  Josta  la  chi- 
min  borgeis  tendent  de  Bore  à  Varanbon,  i34i 
env.  (terr.  du  Temple  de  .MolUssole,  f°  16  r°).  — 
Via  per  quam  itur  de  Sancto  Mauricio  venus  Am- 
broniacum,  i844  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  870, 
f  3  r").  —  Via  tendens  de  Loyes  versus  Ambro- 
niacum,  i364  (arch.  de  l'Ain,  H  989,  f  47  r"). 

—  Via  publica  tendens  ab  Ambroniaco  versus  Sanc- 
lum  Dyonitium,  liaa  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  875,  r  261  v°).  —  lier  publicum  tendens  a 
Ponte  Yndit  apud  Burgum,  i436  (ibid.,  B  696, 
f"  9  v°).  —  Iter  tendens  a  Ponte  Yndis  apud  Va- 
rambonem,  l456  (ibid.,  B  696,  f  27  v°).  —  Le 
chemin  publicq  tendant  de  Richemont  (c"'  de  Vil- 
lette)  à  Bourg,  i554  (arch.  de  l'Ain,  H  919, 
r  ia  r°).  —  Sur  le  grand  chemin  d'Amhronay  a 
Lyon,  i65o  (Guichenon,  Bugey,  p.  46).  —  Sur 


le  grand  chemin  de  Bourg  à  Montluel,  i65o  (Gui- 
chenon, Itressc,  p.  108.) 
Boute  de  Bourg  X  Mareoz  et  À  Pirajoux  (route  dé- 
partementale  n°  38).   —    Via  publica  de  Burgn 
apud  Marbo,  i335  (terrier  de  Teyssonge,  f  3  r°). 

—  Iter  tendens  de  Burgo  apud  Champanhi  (c"  de 
Viriat),  i335  env.  (ibid.,  T  38  v°).  —  Iter  ten- 
dens  de  Pirajoux  apud  Burgum,  i563  (arch.  de 
la  Côte-d'Or,  B  io45o,  f  39  r°). 

Route  de  Bourg  à  Pont-de-Veïi.e  (route  nationale 
n°  79,  route  départementale  n°  a8).  —  Grand 
chemin  de  Bourg  A  Pont  de  Vesle,  i65o  (Guiche- 
non, Bresse,  p.  lis). 

Route  be  Bouiig  à  Treffort.  —  Iter  publicum  tendens 
de  Jasserone  apud  Burgum,  i4i6  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  743,  f  10  r').  —  Iter  tendens  de 
Melliona  apud  Jasseronem,  i4i6  (ibid.,  f  35  r°). 

Route  de  Bourg  à  ViiaEFBANCHE  par  Chàtlllon-sur- 
Chalaronne  et  Saint-Trivier-sur-Moignans  (routes 
départementales  n°'  29  et  5).  —  Iter  quod  lendit 
a  Sancto  Triverio  npud  Yillam  Francham,  1277 
(Guigue,  Docum.  de  Dombes,  p.  311).  —  lier 
tendens  de  Castellione  apud  Villam  Francham,  1878 
(Guigne,  Voies  antiques,  p.  ia6,  n°  a65  bis).  — 
lier  tendens  de  Burgo  apud  Castellionem  Domba- 
rum,  i4i6  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  743,  f°  885 
r°).  • —  lier  tendens  de  Castellione  Domhartim  ad 
villam  Sancti  Triverii,  i463  (arch.  de  l'Ain, 
H  846,  f  17  r°). 

Route  be  Chàteau-Gaillard  à  Blïes,  par  Chazcy- 
sur-Ain.  —  Magnum  iter  publicum  tendens  de 
Castro  Galliardi  ad  ipsmn  locum  Chaseti,  1893 
(Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  187.  —  Via  ■ 
tendens  de  Blet  versus  Chasctum ,  i864  (arch.  de 
l'Ain,  H  989,  f°  65  r°). 

Route  de  Chalamont  à  Cuazeï-sur-Aik,  par  Loyes.  — 
Iter  tendens  de  Calomonle  apud  Chasey,  1888 
(arch.  de  l'Ain,  terrier  de  Némy-Tanay).  —  Apud 
Loyes ,  juxta  viam  de  Chalomonte ,  1271  (  Guigue , 
Docum.  de  Dombes,  p.  179). 

Route  de  Cbâtiilon-de-Miciiailie  à  Seïssel,  par 
Chanay  et  Billial  (roule  départementale  n°  25). 

—  Sur  le  chemin  rie  Seyssel  a  Chastillon  de  Mi- 
chaille,  i65o  (Guichenon,  Bugey,  p.  106). 

Route  de  Chàtii.lox-sur-Cuahhon!(e  à  Saint-Tbiïier- 
de-Courtes,  par  Mézériat,  Curtaflbnd,  Montrevel 
et  Saint-Julien-sur-Reyssouze  (roules  départemen- 
tales n°'  99  et  a6,  route  nationale  n°  79,  che- 
mins d'intérêt  commun  n""  42  et  17,  route  na- 
tionale n"  75).  —  Carreria  tendent  de  Cortaffon 
apud  Castelionem,  i4io  onv.  (terr.  de  Saint- 
Martin,  f°  57  v°).  —  Carreria  tendent  de  Castel- 
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lione  Dnmbariim  apud  Sanclum  Juliimm  supra 
Royttosm»,  1/196  (arcli.  de  l'Ain,  H  856,  f°  4n 
r°).  —  Iter  tendeii»  de  Mrysseriaco  apud  Cmtel- 
lionem  Domharum ,  1^97  (lerrier  dos  Chabeu, 
f°  83  il.). 

RoiTB  OK  Chàtillon-sur-Chalabonîte  à  Thoissev  (route 
déparlementalo  n"  7).  —  lier  pcr  qund  itur  de 
Cttttellione  apud  Thoyitiacum ,  iSai  (terrier  de 
Peyzieux).  —  Iter  per  quod  itur  de  Sanclo  Sté- 
phane de  Chalarona  apud  Cattellionem ,  1 33  4  (i6i<i.). 
—  /(«•  per  qund  ilur  de  CUmencia  apud  Don  Pero 
et  apud  Thijiisey,  i3a4  (ikid.).  —  Chemin  de  la 
Verlay,  tirant  de  S.  Ettienne  de  Chalaronne  a 
Ckatillon,  1613  (Bibl.  Dumk,  t.  1,  p.  5 18). 

Boite  dk  Colioîti  à  Foissiat.  —  Iter  tendent  de  Foys- 
siaco  apud  Colloniacum ,  i335  (terrier  de  Teys- 
songe,  r  36  v°). 

RocTE  DE  CoLiGnr  A  Marroz  (roule  nationale  n"  83  et 
roule  départementale  n°  38).  —  Iter  teiuleni  de 
Marbotio  apud  Colegniacum,  l'iaS  (arch.  du 
Rlionc,  H  3769). 

Route  de  Coxdeîssiat  X  Siim-Paul-de-Varax,  par 
Saint-André-le-Pano«x  (routes  départementales 
n"'  a  6  et  17).  —  Iter  tendent  de  Condeyitiaco  apud 
Sanctum  Andream,  i'ii6  (arcli.  de  la  Côte-tl'Or, 
B  7^3,  f  175  r").  —  Itei-  tendent  a  Condeytsiaco 
apud  Sanctum  Paulum,  ilif]  (ibid.,  B  636, 
f*  50  r"). 

Boute  de  Gex  à  PoniLir-SAiNT-Gsuis  (route  dépar- 
tementale n°  a'i).  —  Via  publica  tendent  de  Poul- 
lier  vertui  Gaium,  i33a  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  «095,  f  19  r").  —  Via  publica  tendent  de  Pi- 
rignien  veriui  Gex,  1897  (ibid.,  B  1096, 
f  ï3  ï"). 

Route  o'izEBNonE  À  Arbent,  par  Matafelon,  Saroo- 
(jnal,  Veyziat  et  Bouvenl.  —  Jtixta  iter  tendent  de 
Veytiaco  apud  Yternixloron ,  1/110  (censier  d'Ar- 
benl,  P  49  r°).  —  Via  publica  tendent  de  Seyitia 
veriui  Arhencum,  i4i9  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  807 ,  r  43  r").  —  Iter  qund  lendit  de  Mata  Felone 
vei'tus  Arbencum ,  i4i»  [ibid.,  (°  35  v").  —  Iter 
per  qund  ilur  de  Veytiam  apud  Arbencum,  i4io 
(ibid.,  f°  49  r").  —  Via  tendent  de  Samngnia 
vertui  Malhafellon,  i44y  (arcli.  de  la  Côte-d'Or, 
B  807,  f°  90  v°).  —  Via  publica  tendent  de  Veytia 
vertut  Boveyn,  i4i9  (ibid.,  B  766,  f  aa  r°).  — 
Carreria  publica  tendeiu  de  Boveyn  vertut  Arben- 
cum, i4i9  (ibid.,  (°  a3  v"). 

Route  de  Ligiieu  à  Chilamont.  —  Iter  publicum  ten- 
dent a  locn  Vallium  Lagniacum,  iSao  (arch.  de 
l'Ain,  H  i3).  —  I  m  tendent  de  Vallibut  vertut 
Sanctum  Mauricium  (^ibid. ,  H  989,  f  87  v°). 


ROCTE  DE  LaGVIEU  \    Cll'lTILLON-DE-CoRSEILLE ,  par  Va- 

rey  (route  nationale  n°  75,  routes  départemen- 
tales n°'  36  et  13).  —  Chemin  publique  de 
Ijagnieu  rert  Varey  et  vers  Chastillnn  de  Corneille, 
i33o  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  part.  I,  p.  63). 

Route  de  Loves  X  Ambutrix  par  Cbazey-sur-Ain.  — 
Itet-  de  villa  de  Loyet  apud  Chatey,  1399-1369 
(arch.  de  la  Côle-d'Or,  B  io455,  f  55  v").  — 
Iter  de  villa  de  Loyet  vertut  Irivium  Ambutrix 
(ii.y.). 

Route  de  Lton  X  MicoN,  par  la  rive  (jauche  de  la 
Saône  (roule  départementale  n°  39  de  Neuville 
àTrévouï,  route  départementale  11"  a  8  de  Tré- 
voux à  Saiiit-André-de-Bàgé  et  route  nationale 
n°  79  jusqu'à  Màcon). 

Cette  roule  existait  au  moyen  âge  et  son  tracé 
ne  parait  pas  avoir  sensiblement  varié  depuis  lors. 
Les  textes  la  font  passer  à  l'Ile-Barbe,  Fontaines- 
sur-Saône,  Neuville-sur-Saône  (Vimies),  Parcieux, 
Beyrieux,  Trévoux,  Saint-Bernard,  Sainl-Didier- 
de-Formans,  Jassans-Biottiers,  Sainle-Euphémie, 
Beauregard,  Fareins,  Messimy,  Lurcy,  Monlmerle, 
Montccaux,  Gnéreins,  Genouilleux  et  Peyzieux.  — 
In  parrochia  de  Genolleti ,  juxta  iter  tendeiu  de 
Lugduno  apud  Maliiconem,  i463  (Guigue,  Voies 
antiques,  p.  i94,  n"  369).  —  Apud  Reyi-iacum, 
juxta  iler  tendent  de  Lugduno  apud  Maliiconem, 
1  48a  (arcb.  duBliône,  terrier  de  Beyrieux ,  f  i4). 
—  In  parrochia  Mrytiimiaci  juxta  iter  tendent  a 
Lugduno  apud  Maliiconem ,  lAgç)  (lerr.  des  Mes- 
simy, f  ao  ï*).  —  Fia  leiulent  de  Lugduno  vertut 
Intulam  Barbaram,  i  a 83  (Guigue,  Voies  antiques, 
p.  133,  n°  953).  —  lier  qund  tendit  de  Lugduno 
apud  Vimiei,  iHSo  (ibid.,  p.  ia4,  n"  953).  — 
lier  piT  quod  ilur  de  Fonlanet  apud  Vymiet, 
\ii*  s.  (ibid.,  p.  195,  n°  a53).  —  Iter  tendent  de 
Vimiacn  apud  Parcieu,  i48o  (arcli.  du  Rhône, 
lerr.  de  Genay,  f°  5).  —  lier  per  quod  ilur  de 
Reyriaco  apud  Perceu,  iSgS  (arcb.  du  Rhône, 
teiTier  de  Reyrieux ,  f°5  ).  —  ]u.Tta  riperiam  Sagnne 
eljuxla  ftam  publicam  que  lendil  a  limite  qui  ve- 
nil  de  Lugduno  vertut  viltam  de  Trevouz,  137(1 
(Guigue,  Docum.  de  Dombes,  p.  3i5).  —  Via 
tendent  de  Trevoi  apud  Vimiet,  1  999-1869  (arch. 
de  la  Côte-d'Or,  B  io455,  f  39^").  —  Fia  de 
Trevoi  vertut  Sanctum  Bernerdum,  1399-1869 
(fiefs  de  Viliars,  arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io455, 
f°  4o  r°).  —  Inler  cattrum  de  Trevos  et  iter  per 
quod  itur  de  Sancto  Detiderio  apud  Lugdunum, 
1  3o4  (Arch.  nal.,  P.  i8go,  c.  5o8).  —  Sainle- 
Euphémie,  tur  la  roule  de  Lyon  à  Mdcon  par  la 
Doinbet,  1763  (Ann.  de  l'Ain  pour  1881,  p.  858). 
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—  Iter  fer  quod  itur  de  Saiicto  Desiderio  apud 
Riorteritim ,  1399-1869  (fiefs  de  Viliars,  arcli.  de 
la  Côte-d'Or,  B  io455,  f  4  v"). —  lier  teiidens  de 
Trevox  versut  Riortieri,  iSgi  (arch.  du  Rhône, 
terr.  de  Reyrieux,  f°  7).  —  /ter  tendent  de.  Reor- 
liers  apnd  Brueriam,  i39)  (Biblioth.  Dunib. , 
t.  1 ,  p.  3 1  a  ).  —  Iter  pubticum  quod  est  subtut  do- 
mum  de  Belloregardo ,  inter  burgum  et  ripariam  Sa- 
goiie,  1298  (Biblioth.  Dumb. ,  t.  1,  p.  319).  — 
lier  tendens  de  Monte  Merulo  usque  Bellum  Regar- 
dum,  1889  (terrier  des  Messimy).  —  her  tendent 
de  Afmjstimiaco  vertut  Parent,  1890  (terrier  des 
Messimy).  —  Iter  appellatum  de  Briel  per  quod  itur 
a  ponte  de  la  Mercallie  apud  Lugdttnum,  1^97  (ter- 
rier des  Messimy,  f°  33  v°).  —  Iter  vocattim  de  Briel , 
tendent  de  Meytsimiaco  ad  manstim  de  Corcellet, 
1.538  (terrier  des  Messimy,  f  7).  —  Iter  tendent 
de  Maijssimiaco  apud Matisconem ,  1889  (lerrierdcs 
Messimy,  f  1 1  r").  —  Itei-  tendent  ab  eccletia 
Meyttimiaci  apud  Lurciacum,  iligg  (terrier  des 
Messimy,  f°  ao  v°).  —  Itei-  tendent  de  Maytti- 
miaeo  usque  Montem  Merulum,  1890  (terrier  des 
Messimy).  —  In  paiTochia  Sancti  Nicolay.  .  . 
juxia  iter  per  quod  itur  de  Monte  Merulo  apud 
Guirrens,  iSai  (terrier  de  Peyzieux).  —  In  par- 
rochia  de  Moneellis . , .  juxla  iter  Mastisconis ,  ia85 
(Polypt.  de  Saint-Paul  de  Lyon,  p.  64).  —  Iter 
tendens  de  Guien-eins  apud  Meyttimiacum,  i4i8 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io446,  f°  45 1  v°).  — 
Apud  Genolleu,  juxta  iter  Ltigdunense,  1878 
(Gulj'ue,  Voies  antiques,  p.  lai ,  n"  sSfl  bis).  — 
Iter  per  quod  itur  de  Payse  apud  Lugdunum,  18a 4 
(terr.  de  Peyzieux).  —  Apud  Payseu,  juxta 
iter  Lugdunente,  1878  (Guigue,  Voies  antiques, 
p.  1  a4  ,  n°  aBg  bit). 

Elle  passait  ensuite  à  Mogneneins ,  Saint-Didier- 
de-Cbalaronne,  Garnerans,  Cormorange,  Grièges, 
Sainl-Jean-sur-Veyle,  Pont-de-Croltet  et  allait 
s'embrancher  à  Saint-André-de-Bogé  sur  la  frrande 
route  de  Bourg  à  Màcon.  —  Saint-Didier-de-Cha- 
laronne ,  sur  le  grand  chemin  de  Lyon  à  Mâcon  par 
la  Bombes,  1763  (Ann.  de  l'Ain  pour  1881, 
p.  358). 

RoiTE  DE  Saixt-Trivier-sur-Moignans  À  Messimv. 

Iter  tendent  ab  eccletia  Meyttimiaci  apud  Sanctum 
Triverium  Domharum,  1499  (terrier  des  Messimy, 
P  ao  r°). 

Route  de  Meximiedx  à  Chalamoni  (route  départe- 
mentale n°  32,  branche  orientale).  —  Via  per 
quam  itur  de  Rigneu  versut  Maximiacum,  i285 
(Polypt.  de  Saint-Paul  de  Lyon,  p.  33).  —  Iter 
tendent  de  Maximiaco  versus  Calomontein,    1876 


(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  687,  f  5  v").  —  Iter 
tendent  de  Meximiaco  apud  Chassagniam  (c°"  de 
Crans),  1896  (arch.  de  l'Ain,  H  801). 

Route  de  Meximiecx  à  Trévodx  par  le  Montellier  et 
Reyrieux  (route  nationale  n°  84  et  roules  départe- 
mentales n°'  4  et  6).  —  Iter  tendens  de  Perogiis 
versits  loz  Montellier,  1876  (arch.  delà  Côte-d'Or, 
B  687,  f  47  r"). 

Route  de  Miribel  a  Neuville-scr-Saône,  anc.  route 
qui  passait  par  Tramoyes,  Romanèche,  Mionnay 
el  Monlanay.  —  Via  que  tendit  de  Meunay  apud 
Romaneschi ,  1388  (Guigue,  Docum.  de  Dombes, 
p.  935).  —  Via  publica  qua  itur  de  Meunay  apud 
Montaneyt,  juxta  aquam  d'Escheys,  ia88  (ibid., 
p.  s85).  —  Jota  Iti  chemin  tendent  de  Miribel  versus 
Vimiet,  1830  env.  (Docum.  linguist.  de  l'Ain, 
p.  94).  —  Iter  de  Miribelto  apud  Roman'tchia , 
i'io5  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  660  f  149  r°). 
• —  Iter  tendent  de  Miribello  apud  Tramoyet ,  1 433 
(arch.  du  Rhône,  terr.  de  Miribel,  f°  38).  — 
Iter  tendent  de  Miribello  apud  Mieunay,  i433 
(arch.  du  Rhône,  terr.  de  Miribel,  f°  56). 

Route  do  Momteluer  à  Versailleux,  par  Birieu  et 
Joyeux  (routes  départementales  n"  4,  r>. ,  5).  — ■ 
Iter  tendens  de  eccletia  del  Monteller  apud  Biria- 
cum,  1399-1869  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  ioi55, 
f"  57  r").  —  Iter  tendens  de  Biriaco  apud  Joyou, 
1876  (ibid.,  B  687,  f  i3i  r°).  —  Iter  tendent 
de  Vatsailleu  apud  Biriacum,  i45i  (Guigue,  Voies 
antiques,  p.  195,  n°  964). 

Route  de  Montluel  X  Asse,  par  Mionnay  et  Civrieux. 
—  Lat  lo  ckamin  per  lo  quai  on  vayt  de  Meonay  a 
Montluel,  1975  env.  (Docum.  linguist.  de  l'Ain, 
p.  79).  —  Juxta  viam  de  Ansa  vertus  Montemlu- 
pellum,  1399-1869  (arcb.  de  la  Côte-d'Or, 
R  io455,  f°  35  r°).  —  Juata  viam  tendentem  de 
Syvreu  apud  Montelupellum ,  1399-1869  {ibid., 
f°  3i  v°),  • —  Jtixta  viam  tendentem  de  eccletia  de 
Syvreu  apud  Montriblout,  1399-1869  {ibid., 
f°  3o  r").  —  Iter  vêtus  de  Montelupello  apud  An- 
sam,  1667  (Guigne,  Voies  antiques,  p.  laS, 
n"  960). 

Route  de  Montlcel  à  Neothie-sor-Saôsk,  anc.  roule 
qui  passait  par  Romanèche  el  Montribloud.  — 
Lo  chamin  per  lo  quai  on  vayt  de  Vimies  a  Monluel, 
1975  env.  (I)ocnin.  linguist.  de  l'Ain,  p.  77).  — 
Iter  tendens  de  Vimies  apud  Montriblout  (c°*  Saint- 
André-de-Corcy),  1299-1869  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  io4.55,  f»  56  "r°). 

Route  de  Montluel  à  Villefranche,  par  Saint- 
Marcel.  —  Iter  tendens  de  Villafrancha  apud 
Montem  Lupelhim,   i48a   (arch.  du  Rhône,  terr. 
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de  Revrieux,  f°  ii).  —  Jurla  iler  qua  ilur  de 
Sancto  Marcello  vernit  Montem  lupellum,  1299- 
1869  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  io455,  f  35  r"). 

RoiTE  DE  Montréal  à  Arbent,  par  Veyziat  et  Bou- 
vent  (routes  déparlementales  11°'  3i  cl  35).  — 
Iter  per  quod  ittir  a  villa  Veysiaci  apud  Bovencum, 
i4io  (censier  d'Arbent,  f°  87  r").  —  lier  per 
quod  ilur  a  Gevret/nseto  apud  Veijsiacum,  i4io 
(ibid.,  f  47  r°).  —  Carreria  publica  tentent  de 
Bocenco  vertu»  Montem  regalem,  1  419  (arcli.  de  ia 
Côte-d'Or,  B  766,  f  36  v°).  —  Carreria  publica 
tendent  de  Boveyn  vertut  Arbencum,  i4ig  (ibid., 
B  766,  f°  93  v").  —  Via  publica  tendent  de 
Monte  yegali  vertut  Arbencum,  1487  {ibid., 
B8i5,  1°  a4  v°). 

Rocig  DE  Nastia  à  Montréal  (route  nationale  n*  84 
♦1  roule  départementale  n°  34).  —  Iter  publicum 
tendent  de  Monteregali  vertut  Nantuacum,  1487 
(arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  8i5,  f  87  v"). 

RoiTB  d'Oiossax  à  KcuiLLON  (route  déparlemenlale 
n°  i3).  —  lier  tendent  de  Oyona  vertut  Etcalo- 
nem,  1687  (arcli.  de  la  Cote-d'Or,  B  8i5, 
f°  270  r"). 

Route  de  PéROicES  À  Anthos.  —  Iter  teitdeni  de 
Perogiit  vertut  Gardant,  1876  (arch.  delà  Cote- 
d'Or,  B  687,  f  84  r°).  —  Iter  temlent  de  Pero- 
giit vertut  Burgum  Sniteti  Chrittophori ,  1 876 
(arch.  de  la  C6le-d'0r,  B  687,  f  3i  r").  —  Iter 
tendent  de  Iliirgo  Sancli  Chrittophori  vertut  Antho- 
nem,  i388  (arch.  de  l'Ain,  terrier  de  Némy- 
Tanay.  f  1  5  ). 

RocTE  DE  PoKciN  A  DoRTAîc,  par  la  rive  gauche  de 
r.4in  (route  départementale  n°  4i).  —  Can-eria 
publica  tendent  de  Bombay  (h.  de  Granges)  vertut 
Bnloton,  i4i9  (arch.  de  la  Côle-d'Or,  B  807, 
f°  88  r'). 

RocTE  DE  PoNciN  A  Saint-Rambebt,  par  Varcy, 
Douvres  et  Sainl-Germaiii.  —  Via  publica  tendent 
de  Vareto  apud  Chiminant,  iSao  (arch.  de  la 
C6to-d'Or,  B  886).  —  Fia  «ire  ttrata  que  ducit  ab 
Ambroniaca  vertut  Sanctum  Rainebertmn,  iai3 
(arch.  de  l'Ain,  H  867).  —  Via  que  ducit  a  Dolvret 
vertut  Coteitleu,  1  a8o  (lii'rf. ,  H  94).  —  Via  publica 
tendent  de  catlra  Sancli  Gernutni  vertut  Tiretum 
(h.  d'Amhérieu),  i344  (ibid.,  B  870,  f°  168  v°). 
—  lier  publicum  de  Sancto  Germano  vertut  Sanc- 
lum  Ragnebertum,  t34'i  (arch.  de  la  C6le-d"0r, 
B  870,  f°  12  r°).  —  lier  tendent  de  Cotelliaco 
apud  Sanctum  Germanum,  1890  (arch.  de  l'Ain, 
H  94).  ■ —  Iter  tendent  a  Sancto  Ragneberto  vertu* 
fhilvret,  i4ii  (arch.  de  la  Cole-d'Or,  B  763, 
f  5  r").  —  Let  Etchellet,  lur  le  chemin  d'Amhé- 


rieu  à  S.    Rambert,    i65o   (Guichenon,    Bugey, 
p.  56). 
RoBTE  DE  PoNciN  À  ViLLARs  par  Ambronay,  Saint- 
Maurice-de-Remens  et  Chalamonl  (roule  nationale 
n°  84,  roules  départementales  n°'  5,  27  cl  80). 

—  lier  tendent  de  Vilars  vertu»  Chalamant, 
1399-1369  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  io455, 
r  62  r°).  —  A  la  Batailli,  jotta  lo  chimin  publico 
tendent  de  Poncint  a  Yilart,  i84i  env.  (terrier  du 
Temple  de  Mollissole,  P  a4  v"). —  Viam  per  quam 
itur  de  Sancto  Maurieio  vertu»  Ambroniacum,  i844 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  870,  f  3  r").  —  Iter 
anliquum  tendent  de  Villariit  apud  Calomnntem, 
i4o7  (Guigue,  Voies  antiques,  p.  120,  n°  962). 

—  Jotta  lo  chimin  pei-  laquai  on  vait  de  la  Batailh 
vert  Poncint,  i34i  env.  (terrier  du  Temple  de 
Mollisole,  f  16  r°).  —  Jotta  lo  chimin  tendent  de 
Rottetet  vert  Chalamonl,  i34i  env.  ( î'Aî'rf. ,  T  3 5  r"). 

—  Iter  tendent  de  Amhroniaco  apud  Poncinum ,  1  436 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  696,  P  257  ï°).  — 
Iter  tendent  a  Vico  apud  l'onciniim  et  a  Vico  apud 
Ambroniacum,  i4.'i0  (ihid.,f"  262  v°  el  205  v°). 

—  Iter  publicum  tendent  de  Poncino  apud  Ambro- 
niacum, i52o  {ibid.,  B  880).  —  Iter  publicum 
vulgariter  appellatum  Ambrogniaci  et  per  quod  ilur 
a  diclo  loco  Ambrogniaci  ad  diclum  locum  Calo- 
montit,  i44o  f^nw  {ibid.,  B  370  lei;  fa  r°).  — 
Chemin  tendant  de  Poncin  à  Villar»,  j  555  (arch.  de 
l'Ain,  H  913,  f8ia  r°). 

RoL'TE  DE  RossiLLON  À  Bénoxces  par  Ordoniiaz.  — 
Advelerem  carreriam  de  Ordinato,  1375  (arch.  de 
l'Ain,  H  333).  —  Via  que  venit  de  Rotsillione 
vertut  domum  Porlarum,  i33i  {ibid.,  H  977). 

Rouie  de  Rossillon  à  Seïssel  (roules  départemen- 
tales n°'  3i,  86,  37  et  route  nationale  n"  93  ).  — 
Sur  le  grand  chemin  de  Rottillon  à  Seyttel,  i65o 
(Guichenon,  Bugey,  p.  58). 

Route  dk  Saini-Soblin  à  Saint-Vulbas.  —  Strala 
publica  de  Sancto  Saturnino  ad  Sanctum  Vulbau- 
dum,  1361  (arch.  de  l'Ain,  H  387). 

RoDTE  DE  Saist-Soblix  À  Bltes  par  Lagnieu  et  Saiiile- 
Julie  (roule  nationale  n°  75,  routes  départemen- 
tales n°'  90  et  4o,  chemin  d'intérêt  commun 
II"  la).  —  Fia  publica  tendent  de  Sancta  Julita 
ver»ut  Sanctum  Satuminum ,  i3()4  (arch.  de  l'Ain, 
H  988,  1"  44  v").  • —  Fia  tendent  de  Sancla  Julila 
vertut  Lagniacum,  t864  {ibid.,  H  989,  f'  44  v°). 

—  Sur  le  grand  chemin  de  Lagnieu  à  Blye,  i65o 
(Guichenon,  Bugey,  p.  45). 

Robie-de-Saint-Tbivieb-si'R-Moicjian3  à  Lïon  par 
Civrieux.  —  Jurla  viam  tendenlem  de  Syvreu  apud 
Sanctum    Trirerimn,     1299-1809     (arch.    de    la 
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Côte^'Or,  B  io455,  f  3i  v°).  —  Jiixta  viani 
qua  itur  de  Syvreu  apud  Lugdunum,  i  399-1869 
(.iid.,f  Sor"). 

RoL'TE  Bï  Saini-Tbivier-scb-Moignans  à  Pont-de- 
Vaux,  par  Châtiilon-sur-Chalaronne,  Ponl,-de- 
Veyle  et  Bàgé.  —  Iter  teiidem  de  Ponte  Vallium 
apud  Pontem  Vêle,  i344  (arcli,  de  la  Côte-d'Or, 
B  552,  f  43  v°).  —  Iter  tendent  de  Montepin 
(  c'"  de  Bégé)  in  magnum  iter  de  Ponte  Vêle ,  1 3  4  4 
{ibid.,  B  55a,  f°  9  r°).  — ■  Carreria  puhlica  ten- 
dent a  villa  Pontis  Vêle  apud  Pontem  Vallium, 
ili'jh  (ibid.,  B  578).  —  Iter  tendent  de  Chava- 
guiaco  supra  Velam  (auj.  Saint-Jean-sur-Veylo) 
apud  Matitconem,  1498  (arch.  de  l'Ain,  H  796, 
f°  919  r").  —  Chemin  qui  tend  de  Saint-Trimei- 
au  Pont-de-Veyle ,  1612  (Bihl.  Dumb. ,  l.  I, 
p.  5i8). 

Rouie  de  Saint-Tbivier-sir-Moignans  à  Tiioisset  par 
Cfaaneins  et  Saint-Etienne-sur-Chalaronne.  — 
Iter  per  quod  itur  de  Channent  apud  Sanclum  Tri- 
veritim,  iSai  (terrier  de  Peyzicux).  —  Iter  per 
quod  itur  de  Sancto  Triverio  apud  Colunges  (  c"'  de 
Sainl-Étienne),  1824  (terrier  de  Peyzieux). 

Holte  dk  Treffort  à  Màcon  ,  par  Attignat.  —  Iter 
a  toco  Attigniaci  apud  Trefforlium,  i468  (arch. 
de  la  Cole-d'Or,  B  586,  I»  3i8  r»).  —  Iter  publi- 
cum  tendent  de  Matitcone  apud  Trejforcium,  1 4 1  o 
env.  (terrier  de  Saint-Martin,  f  4  r°).  • —  Le 
grand  chemin  de  Treffort  à  Matcon,  iGyS  (arcL. 
de  l'Ain,  H  862,  r  63  r"). 

Route  de  Trévoux  à  Ambébieu-en-Bugev,  par  .Saint- 
André  de  Corcy  et  Loyes  (routes  de'parlemeiitales 
n"'  4  et  6,  routo  nationale  n°  84  et  route  dépar- 
tementale n°  5).  —  Deit  Saint-Andrier  tant  que  a 
fioiet,  ainti  comme  li  chimins  te  porte,  1253 
(Guigue,  Voies  antiques,  p.  i38,  n"  826).  — 
Itei'  de  villa  de  Loyes  versus  trivium  Ambutrix, 
1299-1869  (arch.  de  la  Côte-d'Or  B  i455,  f  55 
¥°).  —  Iter  puhlicum  tendent  de  Amberiaco  vertut 
Motion,  i422  (ibid.,  B  875,  1*  257  v°). 
Route  be  Trévoux  à  Montluel,  par  Royrieui,  Saint- 
André  de  (Jorcy  et  Romauècl>e-la-Sau!saie  (routes 
départementales  n°'  9,  4  et  6).  —  lier  tendent 
de  Montelupello  versus  Trevos,  1299-1869  (arch. 
de  la  Cole-d'Or,  P  io455,  1"  5  v").  —  Iter  anli- 
quum  tendent  de  Trévoux  apud  Montem  Lupellum, 
i498  (Guigue,  Voies  antiques,  p.  126,  n°  260). 
Rouie  de  Trévoux  à  Villirs,  par  La  Peyrouse  (routes 
départementales  n°'  5  et  6).  —  Via  tendent  de 
Trevos  à  Vilart,  1299-1869  (arch.  de  la  Cote- 
d'Or,  B  io455,  f°  34  x°).  —  Iter  per  quod  itur 
de     Beyreu     apud     Vilars.     1299-1369     (ibid.. 


B  io455,  f  i3  r°).  —  Iter  per  quod  itur  de  Tre- 
vox  vertut  Villares,  1898  (arch.  du  Rhône,  ter- 
rier de  Reyrieux ,  f°  2  ). 

Route  de  Villabs  à  Anse,  par  Reyrieux  (routes  dé- 
partementales n"  5  et  6).  —  lier  quod  tendit  de 
Anta  apud  Vilart,  1292  (Guigue,  Voies  antiques, 
p.  125,  n°  261).  —  Iter  per  quod  itur  de  Reyreu 
apud  Vilart,  1299-1869  (arch.  de  la  Côte-d'Or. 
B  io455,r  i3r°). 

Route  de  Villars  à  Loves,  par  Versailleux,  Chala- 
mont  et  Molion  (roule  départementale  n°  5  et 
route  nationale  n°  84).  —  Apud  Loyes,  juila 
viam  de  Chalomonte,  1271  (Guigue,  Docum.  de 
Domhes,  p.  179).  —  Iter  tendens  de  Loyes  apud 
Villars,  1376  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  688. 
f°  75  r°).  —  Iter  publicum  de  Villars  apud  Vatsa- 
liacum,  xv*  s.  (Guigue.  Voies  antiques,  p.  iti, 
n°  «64).  —  Magnum  iter  publicum  Vassaliaci, 
xv'  s.  (ibid.).  —  Iter  tendens  de  Vilars  versus 
Chalamont,  1299-1869  (arch.  de  la  Côte-d'Or. 
B  io455,  f  63  r").  —  Iter  antiquum  tendens  de 
Villariii  apud  Calomonlem,  i4o7  (arch. du  Rhône, 
fonds  Sainl-Pierre). 

Route  de  Villars  à  Montluel,  par  le  Monteliier  et 
Birieux. —  lier  publicum  tendens  de  Villariis  apud 
Montem  lupellum,  1  407  (Guigne,  Voies  antiques, 
p.  i36,  n°  3 16).  — Iter  publicum  per  quod  itur  de 
Villars  apud Biriacum ,  1874  (ibid.,  p.  120,  n"  268). 

—  Via  Montitlupelli  versut  Vilart ,  i2  85  (Guigue, 
Docum.  de  Domhes,  p.  239).  —  Prope  cattrum 
del  Monteliier,  inler  viam  publicam  qua  itur  vertut 
Montemlupellum  et  a  via  Montitlupelli  versut 
Vilars,   1285  (Guigue,  Doc.  de  Domhes.  p.  329). 

—  Prope  casirum  del  Monteliier,  juxta  viam  de 
Vilars,    1285   (ibid.,  f.   929). 

Route  de  Villars  à  Neuville-sur-Saône  ,  par  Saint- 
A ndré-de-Corcy  (roule  nationale  n°  88  et  route 
départementale  n°  4).  —  Via  de  Vimies  apud  Vi- 
lars, 1299-1869  (arch.  delà  Côte-d'Or,  B  io455, 
I*  82  r°).  —  Iter  tendent  de  Vimiet  apud  Monlri- 
blout,    1299-1869  (ibid.,  f  56  r"). 

Route  de  Villars  à  Saint-Triïier-sub-Moignans,  par 
Bouligneux  (routes  départementales  n°'  3  et  27). 

—  Iter  tendent  de  Vilart  à  Bulignieu,  1299-1869 
(arch.  de  la  Côle-d'Or,  B  io455,  P  16  r°).  — 
Iter  tendent  de  Villart  vertut  Sanclum  Triverium, 
1812  (ibid.,  B  578). 

Rouie  de  Villars  à  Villefranche  (route  départemen- 
tale n°  5).  —  Iter  de  Vilart  vertut  Villamfrancham, 
1299-1869  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io455, 
f  46  r"). 

Route  nationale  n°  5  (1"  classe),  de  Paris  à  Genève, 
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pénètre  dans  le  département  sur  le  territoire  de 
Gex,  traverse  le  col  de  la  Faurille,  passe  à  Gcx, 
Cessy,  Segny,  Ornex,  Ferney- Voltaire,  entre  en 
Suisse  à  Pregny  et  gagne  Genève  par  le  Grand- 
SacunneT.  Son  parcours  dans  notre  département 
est  de  33  kiloni.  fi'io.  —  Via  piihlica  tmiteiu  de 
Seisier  apud  Oayiim.  i  Sgy  (arch.  de  la  Cole-d'Or, 
B  logG,  roGr"). 

Route  nationale  s"  75  (3'  classe),  de  Chalon-sur- 
Saône  à  Sisteron,  entre  dans  le  dcparlemcnt  de 
l'Ain  à  Sainl-Trivin--<te-Cmirle» ,  passe  à  Mantenay, 
Saint-Julicn-sur-Reys3ouze,  Jayat,  Mnnlreoel ,  Ma- 
lafrelaz.  Gras,  Atlignat,  Virlat,  Bourg,  Mon- 
tagnat,  Gcriines,  Tossiat,  Saint-Marlin-du-Monl, 
Druillal,  Ponl-d'Ain,  Varamhon,  Amhronay,  Am- 
bérieii ,  Saint-Denis-le-(iliosson,  Anihulrix,  Vaux, 
Lagnieu,  Saint-Sorlin,  Souclin  et  le  Sault-Brénaz, 
où  elle  franchit  le  Rhône  pour  entrer  dans  le  dé- 
partement de  l'Isère,  après  avoir  j)arrouru  chez 
nous  77  kilom.  809.  —  Section  I,  de  Saint- 
Trivier  à  Bourg  :  Iter  piibliciim  jter  qiioil  ilur  de 
Burgo  vevmt  mnctum  Triveriuin,  i3to  (Itrossard, 
Cartul.  de  Bourg,  p.  19).  — lier  ptilAicmn  tfndent 
dp  lluigo  apud  Crangiaeum,  i335  env.  (terrier 
de  Teyssonge,  f  17  r°).  —  lier  puljliciiin  lendens 
de  Burgo  apud  Cahilonem,  i468  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  580,  f"  383  r").  —  lier  leiuleiu  de 
Moule  Revello  apud  Bwgum,  ligG  (arch.  de 
l'Ain,  H  856,  f  190  >").  —  Le  grand  chentin  de 
Bourg  à  Attigna,  i65o  (Guichcnon,  Br<«se, 
p  98).  —  Sur  le  graïul  chemin  de  Mnnirevel  à  S. 
Trivier,  i658  (ibid.,  p.  lo'i).  —  La  ménagerie 
de  Betley  à  Dijon  élanl  arrivée  it  Bourg  conliuuail 
M  route  par  Monlrerel ,  Sainl-Jalieii-»ur-Uet»oaze, 
SaiiU-Trivier,  Roiiienay,  Cuitery,  Beaune  el  Aut(«, 
1734  (Carreau,  Des<r.  de  Bourgogne,  p.  i^5). 

Section  H,  de  Bourg  à  Salnl-Sorlin  :  lia  pufdica 
qua  ilur  de  Sanclo  Salimiino  apud  Amhroniacum , 
la 60  (arch.  de  TAiii,  H  987).  —  lier  piiblicum 
lendeiis  a  l'oiile  Yndis  apud  Burguui,  1 'i3C  (arch. 
de  la  Gote-d'Or,  B  Cyli,  1"  9  v°).  —  Iter  teuden»  a 
Varamhone  apud  Tociacum,  i'i30  (arch.  de  la 
Cote-d'Or,  B  696,  P  i38  r°).  —  Iter  teiuleiu  de 
Sanclo  Martino  apud  Tocia ,  1 4  36  (  ibid. ,  P  1 4 1  r"). 
—  Ije  grand  chentin  de  Bourg  au  Pont  tPAint, 
i65o  (Guichenon,  Bresse,  p.  94).  —  Josia  lo 
chimin  puhlico  tendent  de  la  fin  del  Pont  d' lût»  ver» 
Amlirniinay,  i34i  cnv.  (terrier  du  Temple  de 
Mollissole,  P  s4  r°).  —  lio  per  quam  ilur  de 
ponte  de  Chaucions  vertu»  Ambayriucum,  i344 
(arch.  de  la  Côle-d'Or.  B  870,  P  a  r°).  —  Via 
publica  tendent  de  IjOgniaco  veriui  Ambroniacum , 


i364  (arch.  de  l'Ain,  H  939,  P  74  v").  —  Via 
tendent  de  Lagniaco  vev»ii»  Saiiclum  Dioni»ium, 
i364  (ibid.,  H  939,  P  37  v").  —  Vm  tendent 
de  Amhuiri»  ver»uz  Chautonz,  i364  {ibid.,  H 
939,  P  74  v°).  —  Iter  per  quoil  ilur  ab  Ambe- 
riaco  vertus  Pontem  Yndi»,  i385  (arch.  de  la 
Cole-d'Or,  B  871,  P  i56  r°).  • —  Iter  per  guod 
ilur  ab  Amberiaco  verau»  Ambrogniacum ,  i385 
[ibid.,  B  871,  P  l56  r°  ).  —  Ilospilalit  loci  Am- 
bariaci,  1899  (arch.  du  Blione,  testam.,  t.  XVI, 
P  34).  —  Via  publica  tendent  ab  Ambroniaco 
verttit  Sanctinn  Dyonitium,  i4a9  (arch.  de  la 
Cole-d'Or,  B  876,  P  !!6i  v°).  — •  Via  tendent  de 
VallibuH  venus  Sancluin  Dyonisium,  i347  (arih. 
de  l'Ain,  H,  3oo).  —  Iter  publicum  lendens  de 
Ponte  Yndis  ad  Anilironiacuin,  i5ao(arch.  delà 
Cote-d'Or,  n  886). 

Route  natiorale  n°  7g  (3'  classe),  de  Ne>ers  à  Ge- 
nève, pénètre  dans  le  département  de  l'Ain  à 
Saint-Laurent-lcs-Màcon,  passe  par  Replonges, 
Crottet,  Saint-André  de  Bàgé,  Saint-Jean-sur- 
Veyle,  Saint-Cyr-sur-Menthon ,  Saint-Genis-sur- 
Menthon,  Mézériat,  Confrançon,  Curlafond, 
Polliat,  Virial,  Bourg,  Saint  Just,  Ceyiériat,  Be- 
vonnas,  Bohas,  Haulecourt,  Serrières-sur-Ain , 
Leyssard,  ^olognal,  Mornay,  Brion  et  rejoint  à  la 
Cluse-Montréal  la  route  nalionalo  n°  84  de  Lyon  à 
Genève.  Son  parcours  dans  le  département  de 
l'Ain  est  de  66  kilom.  791. 

Section  I  de  Màcon  à  Bourg  :  Iter  publicum  ten- 
dent de  Burgo  in  Breyssia  apud  Malisconem,  i35o 
(arch.  du  Bhone,  terrier  de  Scrinoyer).  —  Iter 
publicum  tendent  de  Pnilliaeo  apud  Burgum,  i4iO 
(arch.  delà  Cote-d'Or,  B  743,  P  aSi  r°). — 
Le  chemin  tendant  de  Polliac  il  Cornaton  {c"°  de 
Confrançon),  i559  (arch,  du  Rhône,  Saint-Jean, 
arm.  Lévy,  vol.  43 ,  n°  i,  P  i4,  r°).  —  Charriere 
tendant  de  Saincl  Cyre  a  Matcon,  1579  (arch.  de 
l'Ain,  H  8i3,  P  2i4r°). 

Section  II,  de  Bourg  à  la  Cluse  : /(erpué/icum per 
quod  ilur  de  Burgo  apud  Saitiriacum  de  Monte 
teu  Reveraimonlii ,  io84  (Guichenon,  Bresse  et 
Bugey,  pr.,  p.  92).  —  Iter  per  quod  ilur  de  Burgo 
apud  Say»iriacum  in  Revertitnonle ,  i34i  (Bros- 
sard,  (iartul.  de  Bourg,  p.  34).  —  Serrièret,  sur 
la  rivière  d'Ains,  sur  le  (Jrand  chemin  de  Bourg  a 
.\antua,  i05o  (Guichenon,  Bugey,  p.  io4).  — 
Sur  le  grand  chemin  de  Bourg  a  Ceyseria,  i()5o 
(ibid.,  p.  102). 

Route  saiiosale  y°  83  (3"  classe),  de  Lyon  à  Stras- 
hourg  par  Villars,  se  détache  à  la  Pape,  r'"  de 
Rillieui,   de   la    route  n°   84,  passe   àMiribel, 
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Mionnay,  Saint-André  de  Corcy,  Saint-Marcel,  la 
Peyrouse,  ViV/ni»,  Mar)icii\,  Sainl-Paul-do-  Vara\, 
Servag,  Péronnas,  Buibg,  Viriat,  Saint-Etiennc- 
du-Bois,  Bény,  Villomoticr,  Salavre,  Coligity  et 
pénètre  dans  le  départemenl  du  Jura  à  Cliazellcs, 
après  avoir  parcouru  dans  notre  département 
78  kilom.  lo'i  mètres. 

Section  I ,  de  Lyon  à  Viliars  :  De  laz.  lo  cluiiiiii)  ■pet- 
to quai  011  vayl  de  Lion  a  Viluis,  127Ô  env.  (Do- 
cam.  linguist.  de  l'Ain,  p.  78).  —  lier  leiuleim  de 
Liigditno  npud  Vilar»,  1399-1 869  (arcli.  de  la 
Côte-d'Or,  B  io453,  1°  4i  r°).  —  Le  traveitdu 
chemin  que  l'on  va  de  Viliars  ù  Lyon,  i536  (Gui- 
chenon,  Bresse  et  Bufjey,  pr.,  p.  45).  — Jiula 
chiminum  per  quod  iliir  de  Pelotent  (c°*  de  Mion- 
nay)   apud   Vilart,    ia88    (Guigue,  Docum.   do 

*  Dombes,  p.  a35).  —  Jiucta  magnum  iler  lenden» 
de  Sancto  Marcello  apud  Sanctum  Andream ,  i  a  99- 
1.369  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  ioS55,  P  Ui  y°). 

—  Via  tenilens  de  Viltam  apud  Lugdunum,  1999- 
1869  (161V/.,  B  1095.5,  P  35  r°).  —  LeclwUeau 
de  Salonay,  sur  le  granil  chemin  de  Bourg  à  Lyon, 
i65o  (Gaichenon,  Bresse,  p.  106). 

Section  II,  de  Viliars  à  Bourg  :  lier  per  quod  ilur  de 
Marlieu  (ipuil  Hurgtini  in  lireymia ,  i3o8  (Guigue, 
Docum.  de  Dombes,  p.  a8i).  —  Marlieux.  La 
route  de  Bourg  à  Lyon  par  Viliars  animait  le  bourg , 
mail  on  passe  maintenant  par  Chalamont,  1763 
(Ann.  de  l'Ain  de  1881,  p.  356).  —  lier  puhlicum 
tendens  de  Burgo  apud  Sanctum  Paulum  de  Varas, 
i4i7  (arch.  de  la  Côte-d'Or,   B  6a6,  P  98  r°). 

—  Chemin  allant  de  Bourg  à  Serve,  1613  (Bibl. 
Domli.,  t.  I,  p.  5a  1). 

Section  111 ,  de  Bourg  à  Coligny  :  Iter  publicum  ten- 
dens de  Burgo  apuil  Collogniacum,  i468  (arch. 
de  la  Côte-d'Or,  B  586,  f"  876  r°).  —  lier  de 
Burgo  apud  Cnlloniacum,  i563  (arcli.de  la  Cote- 
d'Or,  B  io45o,P  i3  r°). 

RoDTE  NiiiONiLE  11°  84  (3*  ciasse),  de  Lyon  à  Ge- 
nève, pénètre  dans  le  département  de  l'Ain  à  la 
Pape,  c"°  de  Rillieux,  passe  à  Neyron,  Miribei, 
Sainl-Maurice-de-Beynost ,  la  Boisse,  Montluel, 
Dagneux,  Béligneus,  Bourg-Saint- Christophe, 
Pérouges,  Me.timieiix ,  Villieux,  Loyes,  Mollon, 
Châtillon-la-Palud,  Villctto,  Priay,  Varamhon, 
Druillat,  Pont-d'Ain,  Neuville-sur-Ain,  Poncin, 
Cerdoii,  la  Balme,  Ceignes,  Maillât,  Saint  Martin- 
du-Fresne,  Port,  la  Cluze,  -Nimua,  les  Neyrolles, 
le  Poizat,  Lalleyriat,  Saint-Germain-de^oux, 
Chdtillon-ile-Michaille ,  Lancrans,  Vanchy,  Léai, 
Coltonges,  Farges,  Peron,  Saint-Jean-de-Goii- 
viile,  Thoiry,   Pouilly-Saint-<ienis,  pénètre  sur  le 


territoire  suisse  à  Meyrin  et  gagne  Genève  par  le 
Petit-Saronncx.  Son  parcours  dans  le  département 
de  r\ia  est  de  1  '10  kilom.  i'i6  mètres.  —  Cerdon, 
sur  le  graïul  chemin  de  Lyon  à  Genève,  1600 
(Gulchenon,  Bugey,  p.  43).  — Iter  anliquum 
tendens  a  Montelupetlo  apud  Neyronem,  1 433  (arch. 
du  Rhône,  terrier  de  Miribei,  P  i6). — Buta 
tendens  a  magno  itinere  ?\eyronis  vei-su»  Sanctum 
Desideiium,  i433  (arch.  du  Rhône,  terrier  de 
Miribei,  P  48).  —  Iter  tendent  de  Miribello  apud 
Neyronem,  i433  {ibid.,  P  43).  —  Jota  lu  chiuiin 
tendent  de  Lion  a  Miribei,  i3ao  env.  (Docum.  iiu- 
guist.  de  l'Ain,  p.  97).  —  Iter  tendon»  de  Miri- 
bello apud  Lugdunum,  i4o5  (arch.  de  la  Côlc- 
d'Or,  B  660,  P  i3  r").  —  lier  tendens  tle  Miri- 
bello apud  Montemlupellum ,  i433  (arch.  du  Rhône, 
terrier  de  Miribei,  P  35).  —  Apwl  Beynott,  in 
manso  de  Bodano ,  juxla  iter  tendens  de  Monlelu- 
lupello  apud  Lugdunum,  i45i  (Guigue,  Voies 
antiques,  p.  i33,  n°  3o5).  —  lier  tendens  de 
eccletia  de  Benosl  Lugduni,  i45i  (ibid.,  p.  i33, 
11°  3o5).  —  In  mandamento  et  terragio  castri  de 
Gyreu,  juxla  stratam  publicam  Lugduni,  ia66 
{ibid.,  p.  i33,  n"  3o6).  —  Via  que  tendit  de 
Montelupello  apud  Lugdunum ,  i3i4  (ibid.,  p.  i33, 
n°  3o6).  — •  Las  lo  chemin  de  Lyan  [o  Montluel], 
i3oo-i3a5  (Docum.  linguist.   de  l'Ain,  p.  9'!). 

—  Magnum  iter  puhlicum  tendens  de  Montelu- 
pello apud  Miribellum,  i433  (arch.  du  Rhône, 
terrier  de  Miribei,  P  8a).  —  lier  quod  lendit  de 
Montelupello  vertus  domum  de  Chano  (  c"*  de  Béli- 
gneui),  ia83  (Guigue,  Voies  antiques,  p.  i34, 
n°  3o8).  —  Iter  publicum  tendens  de  Burgo. 
[Saiwti  Christopho7-i]  apud  Lugdunum,  i45:) 
(ibid.,  p.  i34,  11°  809).  —  Subtus  ecclesiain 
Burgi  Sancli  Christophori,  juxta  iler  anliquum, 
juxla  viam  antiquam,  i388  (ibid.,  p.  i34, 
n°  3io).  —  A  Maipho,  juxta  stralam  Lugduni, 
1385  (Polypt.  de  Saint-Paul  de  Lyon,  p.  53).  — 
lier  anliquum  teiulent  de  Perogiis  versus  Monlem 
luin-llum,  i388  (Guigue,  Voies  antiques,  p.  i34, 
n°  3 10).  —  lier  lendens  de  Perogiis  versus  Lug- 
dunum, 1876  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  687, 
P  95  v°).  —  Via  de  Montelupello  versus  Perroges. 
Hï°  s.  (  Guigue ,  Voies  antiquej ,  p.  1 34 , n" 3 1  o ). — 
Apud  Maximiacum ,  iler  anliquum  tendens  de  Loyes 
ve^-sui  Chano,  i388  (ibid.,  p.  i35).  —  Publica 
ttrala  de  Loiet,  xii"  s.   (arch.  de  l'Ain,  H  a 38). 

—  Iter  tendent  de  Lugduno  versus  Loyes,  i388 
(Guigue,  Voies  antiques,  p.  i35).  —  Apud 
Loyes,  juxla  stralam  lemlentem  versus  Caslellio- 
iiein  ((ihàtillon-la-Paiudj,  i>7i  (^Guigue,  Docum. 
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de  Dombos,  p.  1811).  —  lier  le.uhnx  ilf  Pi-iel 
(l'riay)  apud  Mai^lnleiuim  (c™  de  Varambon), 
1  'i36  (ihiil..  f  :!->8  r").  —  lier  quo  itiir  de  Coj)- 
lellione  Paliiili  npiiil  ]  nramiintu'm,  i /igT)  (arcli.  du 
Rliiinc,  litres  des  F'eiiilli'es).  —  Iter  tenden»  a 
Ponte  Yiidi»  npiid  Varamljonem ,  1  i  36  (  arch.  de  la 
(;ote-d"Or,  B  696,  f  97  v°).  -  Iter  per  qtwd 
lendilur  it  Poftrino  apud  Loye»,  1 '19.')  (arch.  du 
Rliône,  titres  des  Feiiillées). —  lier  p-r  quod  teii- 
diltir  G  eilla  de  Cerdoiie  rf/vnin  Pnnrim,  1  "iflQ- 
1869  (arrh.  ^''  '"  f:<»le-d'Or,  B  io455,  f  lo'i  r"). 
— •  lier  piiljlicum  leitdeiit  de  Monte-regali  venus 
Nantuacum.  iliS-j  {ibid.,  B  81 5,  f  65  r"). — 
Saint-Marlin-du-Frèiie  :  Roule  de  la  Potle  de  Lyon 
à  Genève,  173!  (Descr.  de  Bourgogne).  —  Saint- 
Gennain-tU-Joux  :  rottle  de  la  Poste  de  Lyon  à 
Genève,  173'!  (Descr.  de  Bourgogne).  —  Fin 
tendens  de  Ballon  versus  Ayam,  1  ?i6o  (arch.  de  la 
C.ole-d'Or,  B  769  il»,  f  «09  r°).  —  La  voye  ten- 
dant de  linllon  a  Lyaz ,  ihh'i  {ibid.,  B  769,  4, 
f'  869  r°).  —  Via  publica  tendeiu  de  Heyremt 
(c"'  de  Farges)  versus  Gayum,  1697  {ibid., 
B  1125,  f  i48ï°). 

Au  xTiii*  siècle,  la  roule  de  Lyon  à  Genève 
ëtait  une  route  de  |)Oste  et  de  messagerie».  Les 
relais  étaient  les  suivants  ,  1,  Lyon;  a,  Mirihel; 
.3,  Moniluel;  //,  la  V(dhonne;  5,  Ijoyes;  6,  Conno: 
près  Château-Gaillard  en  llujjey,  oii  vient  le  mes- 
sager de  Belley,  Sainl-Rambert ,  Seystel  et  Am- 
bérieu;  7,  Ambronay;  8,  Saint-Jean-le-Vieax ; 
g,  Cerdon;  18,  Saint-Martin-du-Frène ;  it,Nantua; 
I»,  Saint-Germain-de-JouT ;  i3,  €hâtillon-de-Mi- 
chaille ;  i  '/ ,  Longeray  ;  1 .5  ,  Cnlonge ;  tO.  Pnugny  ; 
17,  S^connex;  18,  Geiu've,  oit  se  rend  le  messnper 
de  Gex,  1734  (Garrcau,  Descr.  de  Bourgogne, 
p.  lia). 

RoiTE  !<iTioNALE  N°  99  (3*  classe),  de  Valence  à 
Genève,  pénètre  dans  le  département  de  l'Ain  à 
Brégnier-(;ordon ,  pas.se  à  Murs,  l'eyrieu,  Arhi- 
gnieu  ,  Belleï,  Magnieu,  Massignieu,  Cressin-Ro- 
cheforl,  Lavours,  Culoz,  Anglefort  et  Seyssel  où 
elle  traverse  le  Rhonc  pour  entrer  dans  la  Haute- 
Savoie.  Son  parcours  dans  notre  département 
mesure  .5o  kilora.  hho  mètres.  —  lier  publicum 
per  quod  itur  de  Jhllicio  versas  Ruppem  fortem, 
i36i  (Gall.  christ.,  t.  XV,  inslr.,  c.  397).  — 
Sur  le  grand  chemin  de  Belley  a  Seyssel,  l65o 
(Guichcnon,  Bugey,  p.  54). 

Roi;te  xiTioNu.i!  n"  soli  (3*  classe),  de  (lollonges  à 
Annemasse,  parcourt  dans  noire  département 
3  kilom.  585  mètres. 

RoiTK   PAR    EAU    DE  Li ON  À  Seïssel  :  Lyon ,  Saint- 


SorltH,    Grotlve,    Cordo.i,    l'ierre-CImlel  et  Seyssel 
d'oii  l'on  va  par  terre  à  Geni-ve,  1784  (Carreau, 
Descr.  de  Bourgogne,  p.  i43). 
RoiTEs  (Les),  écart,  c"*  de  Cornioz. 
RotTiiis  (Les),  h.,  c°*  de  Jasseron. 
RoovRAT,  m""  isoL,  c'"  de  Martignat.  —  Rovray, 

xvin"  s.  (  (lassini). 
Rouvre,   localité  disjiarue  à  on  près  Malafclon.  — 
Via  tendens  de  Rouvro  vermis  montem  de  Chouffia , 
ihtç,  (arrh.  de  la  Cote-d'Or,  B  807,  f  47  v°). 
Rot,  écart,  c"  de  Villette. 

RoTÈRE,  h  ,  c"'  de  Samognat.  —  In  villis  et  Jinagiis 
d'Oyeim,  de  Koyeres,  de  Marchion,  1999-1869 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io455,  f  85  r°).  — 
Apud  Royeres,  1999-1369  {ibid.,  (°  gt  r°). — 
Gui  de  Roerei,  1887  (censier  d'Arbent,  f"  37  v"). 
IlozET  (Le),  écart,  c""  de  Druillat.  —  />«  Itoiel,  1788 

(arch.  de  l'Ain,  H  916.  P  189  v°). 
RozET  (Le),  écart,  c'"  de  Peytiem. 

RoziÈRE  (La),  h.,  c"*  do  Malafretaz. 

RoziÈRES,  h.  et  anc.  fief  de  Bresse,  r"*de  Buelias.  — 
Mansus  de  Roseres,  1979  (Guichenon,  Bresse 
et  Bugey,  pr.,  p.  90). 

RiiA  (La),  f. ,  c"  de  Chalamont.  —  JoaniMde  Rua, 
i5i5  env.  (Bibl.  Dumb.,  t.  H,  p.  71). 

Rua,  localité  disparue,  à  ou  près  Ceyzérieu.  — 
H.  de  Rua,  lafta  (arch.  de  l'Ain,  H  4no). 

Rua  (La),  anc.  lieu  dit,  c°*  de  Lagnieu.  -  In  par- 
rochia  de  Laygneu,  in  teiragio  dicta  de  la  Ruti , 
1978  (arch.  de  l'Ain,  H  989). 

Ruade  (La),  h.,  c°'  de  Chamfronior. 

RuALiÈRE  (La),  m'""  is.,  c"*  de  Grand-Corent. 

Ru4z(La),  h.,  c°*  de  Druillat.  —  Josta  lo  chimin 
tendent  de  la  Rua  al  Tremph),  i34i  env.  (terrier 
du  Temple  de  Mollissoie,  f  16  r°).  —  Bernerl  de 
la  Rua,  i35o  env.  (arch.  du  Rhône,  litres  des 
Fenillées).  —  Apud  la  Rua,  i436  (arrh.  delà 
ttte-d'Or,  B  696,  C  94a  r°).  —  La  Ruaz,  par- 
roesse  de  Drulliaz,  i554  (arch.  de  l'Ain,  H  919, 
f  1  r"). 

Le  village  de  la  Ruaz  était  du  lief  du  Temple 
de  Mollissole. 

Ruaz  (La),  localité  disparue,  c"*  de  Replonges.  — 
La  Ruaz,  1670  (arch.  de  l'Ain,  H  807,  t"  999  r°). 

Rubat,  écart,  c"*  de  Faramans. 

Rudes  (Les),  écart,  c"'  de  Saint-Genis-sur-Menthnn. 

Rue  (La),  li.  et  anc.  fief  de  Bresse,  c°*  de  Gorrevod. 

Rue  (La),  h.,  c"  d'Innimont. 

Rue-Hasse  (La),  h.,  c"'  de  Messimy. 

RuE-DEs-JciFS  (La),  h.,  c"'  de  Lurcy.  —  Rue  de» 
Juifs,  i84i  (État-Major). 

RuELLAs,  anc.  lieu-dit,  c°*de  Saint-Martin-ie-Chàtel. 

'lO. 
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—  I^co  dici»  PII  ItuMii-t.  l 'iijô  onv.  (terrier 
(le  Sainl-Marlin ,  f  3  r"). 

Rik-Neuve ,  h. ,  c"  de  Tramoyes. 

RiKR  (Le),  anr.  lieu-dit,  c"*  de  la  Boisse.  —  Ver- 

cheria M  Ruer,  mliq  (Hibl.  Dumb.,  l.  Il,  p.  1 18). 
RuETTE  (La),  h.,  c'"  du  HourR-Sainl-Clirlstoplie. 
Rde-Vieille  (La),  11,  c"'  de  Manziat.  —  Ihie  Vieille, 

xviii"  s.  (Cassini). 
BupFiEi',  c"  dii  c°"  de    Cliampagne.    —   Iliifiacu* , 

11 35  env.  (arcli.  de  l'Ain,  H  4oo, copie  de  i653). 

—  RuJ/iacus,  i345  (arch.  de  ia  Côte-d'Or, 
B  775,  table).  —  Apitd  Ruffiou,  i345  (ibid., 
f  38  v°).  —  Rufeu,  i365  env.  (Bibl.  nat., 
ioo3i,  f°  89  r°);  i65o  (Guichenon,  Bu(;ey, 
p.  99);  1734  (Doser,  de  Bourgogne);  1790  (Dé- 
nombr.  de  Bourgogne);  i85o,  1867,  1876  (Ann. 
de  l'Ain).  —  Riijfieux,  an  x  (Ann.  de  l'Ain). 

En  1789,  Buflieu  était  une  communaulé  de 
l'électioji  et  subdélégation  de  Belley,  mandement 
de  Valromey  et  justice  du  marquisat  de  ce  nom. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Genève, 
archiprêtré  du  llaut-Vali-onicy,  était  sous  le  vo- 
cable de  saint  Didier  et  de  la  Circoncision;  le 
droit  de  présentation  à  la  cure  appartint  au  doyen 
de  Ceyzérieu  jusqu'en  1606  qu'il  passa  à  l'évéque 
de  Belley.  —  Eccletia  de  Rufeu,  1367  (arch.  de 
l'Ain,  H  287).  —  Cura  de  Ruphiou,  i344  env. 
(pouillé  du  dioc.  de  Genève).  —  Prior  de  Ruffius, 
i3(>8  env.  (Bibl.  nat.  lat.  ioo3i,  f  95  r"  ). 

En  tant  que  fief,  Bullicu  était  une  dépendance 
du  marquisat  de  Valromey. 

A  l'époque  intermédiaire,  Buflieu  était  une 
municipalité  du  canton  de  Songieu,  district  de 
Belley. 
BurriED,  écart  et  cbàt. ,  c'"  de  Proulieu.  —  Rufeu, 
1366  (arch.  de  l'Ain,  H  387).  —  Ri'ffeu,  1817 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  803).  —  Ruffieu, 
xviii"  s.  (Cassini). —  Chàleau  de  RiiJJleux,  i843 
(Étal-Major);  1847   (stat.  post.). 

Au  xiii°  siècle,  il  y  avait  une  église  paroissiale 
dans  ce  village.  —  Ecclesia  de  Rufeu,  1366-1267 
(arch.  de  l'Ain,  H  987).  —  Ecclesia  de  Ruffeu , 
1375  (arch.  de  l'Ain,  H  933). 

En  tant  que  fief,  Bullleu  était  une  seigneurie 
en  toute  justice   et   avec  chàteau-fort  qui  passa 
successivement  de  la  mouvance  des  sires  de  Co- 
ligny  sous  celle  des  sires  de  la  Tour-du-Pin,  vers 
1310,  dos  dauphins   de    Viennois  et  enfin   des 
comtes  de   Savoie   (i355). 
BuruRiEux,  écart,  c'"  de  Pérouges. 
Bui-de-Ceïzériat  (Le),  alll.  delà  Reyssouze. 
RuiLLAT,  lieu  dit,  c""  de  Saint-Cyr-sur-Menthon. 


ItiiiLLCR  (Le),  c'"  de  Mirilwl.  —  Ruillei»,  i3oo 
env.  (Docum.  linguist.  de  l'Ain,  p.  87).  —  Rul- 
lert,  i3oo  env.  [ibid.).   —  Voy.  i.e  .Mas-Rillier. 

RuiSSANT,  écart,  r,"*  de  Saint-Germain-sur-Bcnon. 

BiissEAu-CiiAZET  (Le),  alU.  de  i'Albarine,  c""  de 
Nivollet-Montgriffon  et  de  Saint-Bainbert.  — 
Torrens  qui  jluit  apud  Nijvolet  versus  saiictum  Ra- 
gnibeilum ,  i339  (arch.  de  l'Ain,  H  3). 

Ruisseau-D'Alex  (Le),  alll.  de  l'Ange. 

Riisseal-d'Ameyzieu  (Le),  alll.  du  S'iran. 

Ruisseau-b'Arfontaine  (Le),  alll.  de  l'Oignin,  c'"  de 
Samognat. 

Ruisseal-d'Artemahe  (Le),  affl.  du  Seran,  c°'  d'Ar- 
temare. 

RuissEAu-DE-BiLLAT  (Le),  ruiss. ,  c™  de  Messimy.  — 
Jurla  ruijssellum  di  Billat,  i538  (terrier  des 
Messimy,  (°  l'i). 

Rdisseau-de-Boisseï  (Le),  c'"  de  Vieu  d'Izenave.  — 
Comba  de  riu  Boisey,  1388  (arch.  de  l'Ain, 
H  368). 

Ruisseal'-de-Bolozon  (Le),  alTl.   de  l'Ain. 

BcissEAu-DE-BoMBois  (Le),  alll.  de  l'Ain,  c"°  de 
Granges. 

Bdisseal-de-Boxas  (Le),  alU.  des  Anconnans,  c'"  de 
Dortan. 

BuissEAu-DE-BoïEux  (Le),  allL  du  Marlieu. 

Rcisseab-be-Beetionï  (Le),  alll.  du  Lion,  c'"  de 
Prevessin. 

RuissEAL-DE-DoRCHEs  (Le),  c°"  dc  Cbanay.  —  i?Mi»- 
seau  de  Dorches ,  1600  (Guichenon,  Hugey,  p.  44). 

Ruisseau-de-Ceïssiat  (Le),  aCll.   des  Anconnans. 

Ruisseau-de-Chalamont  (Le),  affl.  de  la  Chalaronne. 

RuissEAu-DE-CiiAMii,LEL'  (Le),  affl.  de  i'Arvière;  limite, 
les  communes  de  Passin ,  Brénaz  et  Lochieu. 

Bijisseau-de-Chajipfaïre  (Le),  alR.  du  Bhone. 

Bbisseau-de-Chaïaleins  (Le),  alll.  du  Bougeât,  c""  de 
Chaleins  et  de  Fareins. 

Buisseac-de-Chexavel  (Le),  affl.  de  l'Ain,  c"'  de  In- 
jurieux. —  Le  Chenavet,  1870  (tableau  alpha- 
bétique). 

RuissEAU-DE-CoNFORT  (Le),  affl.  dc  la  Valserine. 

RuissEAu-DE-CoBNELLE  (Le),  alll.  du  Riez. 

RuissEAu-DE-Goupï  (Lï),  alll.  du  Rhône. 

RuissEAu-DE-Cnoix  (Le),  alll.  du  Vieux-Jonc,  c"'  de 
Saint-Paul-de-Varax. 

Ruisseal-de-Flixieu  (Le),  affl.  du  Séran,  r"'  de 
Flaxieu. 

Rlisseal'-Gari>'  (Le),  anc.  nom  du  ruisseau  de  M- 
gnoles;  voir  ce  nona.  —  Versus  Poilleu  usque  al 
rivo  Garin,  et  ab  illo  rivo  Garin,  usque  ad  dictum 
rivum  de  Fcrinoan.  i3o4  (Guigue,  Doc.  de 
Donibes,  p.  369). 
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RmssEAu-DE-GiuNAï  (  Lï ) ,  a(ïl.  du  Rlionp,  c'"  de  Cor- 
bonod. 

RiissEvi-DE-GiBBE  (Le),  aOl.  du  \iroilet.  c"  de 
Repion  j!;('S. 

RuissE*i-DE-LA-BvLME  (Le),  alll.  dii  Vcyron,  c""  de 
)a  Balmc  et  de  Cerdon. 

RiissKii-BE-i.A-I5oBBAXfiiiE    (Le),   alll.    dii    Furens. 

Ri'issEii--DE-LA-Cnoix-CH»LON  ( Le ) ,  alll.  du  Sous- 
Roche,  c"  de  Géovreissiat. 

RiissEAL-i>r.-Li-GRixr.E-BLA!<cHE  (LE),all1.  de  l'Ain. 

Riisseau-de-h-Leschkre  (Le),  alR.  de  jjaurhe  de  la 
Reyssouze,  r"'  de  Cerlincs  et  de  Tossiat.  —  Becio 
de  Chambiaz  interittedio ,  1667  (arch.  de  la  C6te- 
d'Or,  B  585,1*  4  r"). 

Russeai-de-la-Tbinclièhï  (Le),  adl.  de  la  Lesfhère. 

Rlisseau-de-l'Ktang  (Le),  alll.  de  la  Versoiic. 

IUisseac-de-Leïssard  (Le),  alll.  de  la  Fontaine. 

Ruisseai>de-Maisiat  (Le),  alll.  des  Anconnans. 

Ruisseal-de-Masziat  (Le),  c°"  d'Asniéres  et  de  Feil- 

Ruisseiu-de-Massieix  (Le),  auj.  le  GRAND-Rui!>sEAii, 
afll.  de  la  Saône,  —  Pro  molendino  de  VEtira  nto 
II»  parrochia  de  Maczeu,  jux-ln  rivum  dicii  loci, 
isjig-iSOg  (liefs  de  Villars,  arch.  de  la  Gole- 
d'Or,  B  io'i55,  f  4  a  r").  —  Itivu»  de  Macni , 
i3o4  (Guigue,  Docuni.  de  Dombes,  p.  369).  — 
Itivu»  nnliquu»  de  Mttceu,  i3o4  (ibid.).  —  Le 
fui^teaii  de  Matêieii,  xTiii*  s.  (Aubret,  Mémoires, 
t.  Il,  p.  86). 

Rdissead-de-Mézebine    (Le),    alTI.    du    Bourban. 

RiissEAU-DE-MioMNAï  (Le),  c"*  de  Mionnav.  —  De 
la» lo  rio  lie  Meona;/,  la^jS  env.  )  Doruiii.  linjjuist. 
de  l'Ain,  p.  78). 

RiissEAL-DE-MoxB»7TA>T  (Le),  sc  détaclio  dc  la 
Veyle  un  \>e»  en  aval  de  Pont-de-Veyle  et  va 
s'unir  au  Biez-de-Malivert,  |tour  former  la  Peiile 
Veyle  (jui  l'mporte  à  la  Saône  un  liers  des  eaux  de 
la  mère-rivière. 

Roi9SE»i-DE-Mo!(TBiBr.oi  B  (Le),  ruiss.,  c"' de  Civrieux. 
—  Jiiila  rivum  de  Monlrihhul,  i9()9-i3G9  (arch. 
de  la  C()le-<rOr,  B  to455,  C  3o  1°).  —  Juxia 
rivum  lal/p„lemde  Monirihioul apiul  Mnczeit ,  lagg- 
i3t)()(iAiW.,  f  3i  v°). 

RtissEAi-BE-MoTTABÈs  (Le),  c"  de  Villeneuve. 

lUissEiu-BE-Musm  (Le),  alll.  du  ruisseau  de  Passin. 

Rlisseai-de-Nivollet  (Le),  alll.  du  Marlieu. 

Ri  isseau-be-Passin  (Le),  alR.  du  Rliône. 

Rtis9EAi-BE-l'EB0N   (Lb),   alU.  du  RIlône. 

Riisseal-be-I'bAali  (Le),  alR.  du  Veyron,  c"*  de 
Gerdou. 

RlISSEAL-BE-PBOlil.lEIJ   (Le),    alll.    du    RliÔDe. 

RuissEAu-DE-RociiAT  (Le),  ruisseau  de  lac'"  d'Inni- 


mond.   —   Fous  de  Rocliai,    laon  (Gatl.  rbrisl., 

t.  XV,  instr.  c.  3io. 
Ri-isseai'-be-Saii.labo  (Le),  0"°  de  Mionnay.  —  JuxIa 

rivum    de  Saillart,  ia9()-i36y   (fiels  de  Villars, 

arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  ioû55,  f  4i  r°). 
Rcisseau-de-Saint-Cvr  (Le),  alU.  du  Reievans. 
Rcisseac-be-Saint-Sorun  (Le),  anc.  nom  d'un  petit 

alRucnt  de  l'Ousson.  —   Fom   Saiicti   Saturnim , 

i36i  (Gall.  christ.,  t.  XV,  instr.,  c.  397). 
Ruisseau-be-Saïigneix  (Le),  ruiss.,  alTl.  de  la  Pierre. 
Rcisseau-bes-Bertrandières  (Le),  alll.  de  droite  de 

i'Irance,  c"'  de  Condeyssiat. 
Rvisseau-des-Biciies   (Le),  alR.   du    Rhône. 
RiJissEiu-DES-(;oiiBEs   (Le),    c"'    d'Ambronay.   —  l.e 

ruisseau  de»  Combe»,  i']bb  (titres  de  fam.). 
Rlisseau-bes-Ecuets  (Le),  ruiss.,  c"°  de  Tramoyes. 
Ruisseau-be-Sergv  (Le),  alTl.  du  Londoii. 
RuissEAr-BE-SERViGNAT  (  Le ) ,  alll.  de  la  Reyssouze. 
Rlisseai;-des-Grès  (Le),  ruiss.,  c'"  de  Lompnas.  — 

Le  rnisteau  de»  lirez,    1708   (arch.  do   l'Ain,  l'î 

loG,  C  ()s  r°). 
RuissEAU-DEs-MouLiNS  (Le),   alll.  de   rOudar. 
Ruisseau-d'Espierres  (Le),  c"' de  Gonand.  —  Rivulu» 

de  l'ère»,  i-îSfl  (Cart.  lyonnais,  t.  II,  n"  8a  1). 
RiissEAi -des-I'laxches  (Le),  c'"  de  Fitijjiiieu. 
RuissEAt -BE-TiioiRï  (Le),  alll.  d-!  l'Allemojjne. 
lUissEAi-BE-TiioissEï  (  Le),  alll.  de  la  Saône. 
IUisseaii-de-Trébillet    (Le),    alll.    de    la    Scmine, 

c"'  de  .Montanges. 
Ruisseai-be-Vancia  (Le),  alll.  du  marais  des  Echets. 
RiissEAi-BE-\  iGxoi-Es  (Le),  c"°  de  Royiipux. 
RoissEAi -d'Hauterive    (Le).    aO!.    de    l'VIn,    c'"  de 

Sainl-Jean-le-\  i<'ux. 
Ruisseai-b'()i:roi:x   (Le),    alil.   de   la   Màtre,   c""  d>> 

Villeneuve-Af[nereins  et  ili'  (>halcins. 
Riiisseai-d'Oyonxax  (Le),  alll.  de  l'Ange. 
RuissEAi -BL-Binn>BiER  ( Le  ) ,  alR.  du  Combet,  c"' 

de  Lalleyriat. 
RtissEir-BU-GoLOMuiER  ( Le ) ,  alll.  de  la  Sarre,  bassin 

de  la  Saône. 
Ri  isseiu-bu-Granb-Abeboement  (Le),  j!1i.  du  Seran. 
Ri  issuii-Bi-Moii.iy   (Le),  alR    de   I'Irance,  sori  de 

l'étang  du   Moulin,  sur  le  iinage  de  Gondeyssiat, 

et  se  jette  dans  I'Irance,  à  Uontracol. 
Ruisseai;-bl-Petit-Abebgement  (Le),  artl.  du  Seran. 
RDissEAii-DL-PoNT-n'ENFEB  (Le),  alU.  dc  la  Valserino, 

c"   de   Champfromier. 
Rui3seau-bu-I'bé-Mota  (Le),  adl.  du  Sous-Roche. 
RuissEAi.-B'YoN  (Le),  afll.  du  Seran. 
RuMiLLiEL,  localité  rlélruile   à  ou  [îrès  Bourg-Sainl- 

Ghrislophe.  -     liumillieu,  i'i']6  (atrh.  delà  Côte- 

d'Or.  B  ()8H,  f  1  r°). 
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Rcpi,  (jrange,  c"*  de  Laroux.  —  Rut,  xviii*  s.  (Cas- 

sini). 
Rdpta  (La),  anc.  lieu  dit,  c'"  de  Bà;;é-la-Ville.  — 

Loco  dicto  en  la  Rupta,   i538  (censier  de  la  Va- 

vretle,  f  ao). 
Ri'TEï  (Le),  h.,  c"  de  Peron. 
RoTKïs  (Les),  11,  c'"  de  Saint-André-d'Huiriat. 
Rciis  (Lk),  c°'  de  Bàgé-la-Ville.  —  Ou  Rutiz,  i344 

(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  SSa,  f°  90  v°). 
Ruiis  (Les),  c°'  do  Saint-Martin-Ic-Châtel.  —   Ez 

Sei-polieret ,  autrement  ez  Rtitis,   1^63  (arch.  de 

l'Ain,  H  899,  f  199  r°). 
Riiï,  écart,  c"'  de  Jasseron. 
RuTï,  h.,  c°'  de  Monlanges.  —  Ratil,  xviii'  s.  (Cas- 

siai; 
RuTHOM   (Veks-le-),   c°'  de  Coligny.  —  Loco  dicto 


versut   le    Riiynon,    lia 5   (arch.  du    Rhône,   H 

3759)- 
RtïSEs,  localité  disparue  à  ou  près  Veyziat.  —  Juxia 

senterium  tendcntem  a  loco    Veysiaci  ad  locum   de 

lliiyses,  i4io  (censier  d'Arbent,  f"  5o  v°).  —  En 

Rupyses,  i4io  {iijid.,  f  48  r°). 
Ris/iÈRE,  localité  disparue,  c"'  de  Saint-Bernard.  — 

Tena    de    Riizeri,    1964     (Bibl.    Dumb.,    t.    1, 

p.  169). 
Rtdat,  écart,  c"  de  Ijalleyriat. 
RïNs,  localité  disparue,  c°"  de  Villeneuve.  —  A  ponte 

de  Ryn»,  1977  (Bibl.  Dumb.,  t.  Il,  p.  906). 
RïONDANS,  anc.  mas,  c°*  du  Montellier.  —  Mamtus 

de  Ryondans,   1999-1869  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 

B  io455,f  58r°). 


Sables  (Les),  écart,  c"  des  Chevroux. 

Sables  (Les),  h.,  c"  de  Guéreins. 

Sables  (Les),  h.,  c"'  de  Montmerle. 

Sablière  (La),  écart,  c"'  de  Monthieux. 

Sablière  (La),  écart,  c'"  de  Saint-Etienne-du-Bois. 

Sablière  (La),  h.,  c"  de  Saint-Jean-de-Thurigneux. 

Sablon  (Le),  ruiss. ,  afll.  du  Montrillon. 

Sablos  (Le),  h.,  c""  de  Bàgé-la-Ville.  —  Ou  Sablon, 
i344  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  552,  f  10  v°).— 
Le  Sablon,  i4oa  (arch.  de  l'Ain,  H  938,  f°  9  r°). 
—  IIU  de  Sablone,  ili'jï)  (arch.  de  la  Côte  d'Or, 
B  578).  —  Locut  de  Sablone,  parrochie  Batigiaci 
ville,  i538  (censier  de  ia  Vavrette,  f"  Sao).  — 
Johaniietus  de  Sablone,  i538  (ibid.,  f  77). 

Sablok  (Le),  h.,  c"'  de  Brégnier-Cordon. 

Sablon  (Le),  h.,  c"°  de  Feillens. 

Sabix)snière  (La),  h.,  c°'  de  Baneins. 

Sablons  (Les),  h.,  c"'  de  Reyssouze. 

Sabotte  (La),  b.,  c"'  de  Saint-Trivier-de-Courles. 

Sac  (Le),  écart,  c"*  de  Farjjes. 

Sacuins,  anc.  lieu  dit,  c°"  d'Ambérieii.  —  Terra  sita 
en  Sachim,  1887  (a^h.  de  la  Côte-d'Or,  B  869). 

Sachins,  anc.  seigneurie,  c"°  de  Vonnas.  —  Sachins, 
11 45  (Bibl.  Dumb.,  II,  p.  35).  —  De  VII  cani- 
bus,  1170  env.  (Guigue,  Documents  de  Dombes, 
p.  4a).  —  Saychins,  ia64,  (Bibl.  Dumb.,  t  I, 
p.  tSg).  - —  Sachim  pan-ochie  de  Vontia,  i443 
(ài-ch.  de  l'Ain,  H  798,  C  698  r").  —  Sachim, 
iviii'  s.  (Aubret,  Mémoires,  t.  II,  p.  i45). 

Sacliins  était  une  seigneurie  en  toule  justice. 


avec  chàteau-forl  et  poype,  possédée  de  1096  envi- 
ron à  i35o,  par  une  famille  qui  en  portait  le 
nom,  sous  l'hommage  des  seigneurs  de  Bresse; 
cette  terre  fut  unie,  à  partir  de  i436,  à  la  sei- 
gneurie, puis  ))aronnie  de  Béosl.  —  Bernardus  de 
Secchinis,  1096-1 194  (Cart.  de  Saint-Vincent  de 
Mâcon,  n'  554).  —  Bernardus  de  Septem  canibus, 
1096-1194  {ibid,  11°  536).  — •  W.  de  Sachim, 
11 45  env.  (Guigue,  Documents  de  Dombes, 
p.  35).  • —  Dalmatius  de  Septem  Canibus,  laia 
(Cart. lyonnais,  1. 1,  n°  ii4).  —  Feodum  de  Guerri 
et  de  Sachins,  1299-1869  (arch.  de  la  Cote-d'Or, 
B  io455,  r  5  r°).  —  Les  seigneurs  de  Sachins, 
xvi'  s.  (Cart.  de  Saint-Vincent  de  Mâcon,  p.  4 12). 

Safange,  f. ,  c"  de  Saint-Paul-de-Varax.  —  Sajfange, 
xviii*  s.  (Cassini).  —  Chajfenge ,  1 847  (stat.  post.). 

Sage  (Le  Gros-),  anc.  iicu  dit,  c°"  de  Crotlet.  — 
*  Grossum  Salicem.  —  Loco  nimcupato  le  Gros 
Sage,  i443  (arch.  de  l'Ain,  H   798,   f  4o  r°). 

Saillan  ,  anc.  fief  de  la  seigneurie  de  La  Coux. 

Saillard  (Le),  ruiss.,  afll.  des  Échcts. 

Saillard,  anc.  village  auj.  bois,  sur  les  confins  de 
Mionnay  et  de  Saint-André-de-Corcy.  —  Campus 
de  Sayllart,  in  parrœhia  de  Afeiina^,  1269  (Bibl. 
Dumb.,  t,  II,  p.  i53).  —  B.  de  Saillart,  1968 
(Grand  cart.  d'Ainay,  t.  II,  p.  i3o).  —  Li  cha- 
mins  per  lo  quai  on  vayt  de  Meonay  a  Salliar, 
1275  env.  (Docum.  iinguisl.  de  l'Ain,  p.  77). 

Saillenard,  anc.  fief  de   la  seigneurie  de   Meyriat. 

Saint-Alban  ,  c""  du  c°°  de  Poncin.  —  Sanctus  Alba- 
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nut,  iilili  (arrli.  de  l'Ain,  H  5i,  copie  du  irii* s.). 

—  Saincl  Alban ,  1 61 3  (visites pastorales,  P  lai  r°). 

—  Sainl-yllban  :  Alban-tur-Ceidon,  1798  (Index 
des  noms  révolutionn.). 

En  1789,  Saint-Àiban  était  une  communaaté  de 
l'élection  de  Belley,  de  la  suhdélégation  de  ISantua 
et  du  mandement  de  Poncin  ;  une  partie  de  la  pa- 
roisse dépendait  du  marquisat  de  Rougemont  ({ui 
plaidait,  en  appel,  au  bailliage  de  lielley,  l'autre 
jiarlie  relevait  de  la  baronnie  de  Poncin,  justice  de 
Saint-Kambert. 

L'église  paroissiale ,  diocèse  de  Lyon ,  arcbiprétré 
de  Nantua,  était  som  le  vocable  de  saint  Alban;  le 
droit  de  collation  à  la  cure  appartint  au  monas- 
tère de  Nantua  jusqu'en  t/179  que  le  pape  Sixte  IV 
udH  l'église  de  Saint-Alban  au  cbapitre  de  Cei  don. 

—  Sanctut  Albantu  (pri.),  ja5o  env.  (pouillé  de 
Lyon,  f°  i5  v").  — •  Curalu»  SancU  Alhani ,  182 5 
env.  (pouillé  ms.  de  Lyon,  f"  8). 

A  l'époque  intermédiaire,  Saint-Alban  ctail  une 
municipalité  du  canton  de  Leyssard,  dislrict  de 
Nantua. 

Saimt-Alban,  cliapelle  en  ruines,  c'"  de  Saint- Alban. 

Saim-Albas,  anc.  chapelle  rurale,  c°'  de  la   Boisse. 

—  SnUu»  Sanctum  Atbanum,  laSS  (  Polypt.  de 
Saint-Paul  de  Lyon,  p.  i3l3). 

Saim-Aldan,  écart,  c'"  de  liriord. 

Saint-Alban,  lieu  dit,  c"  de  Lhuis. 

Saint-Alban,  anc.  cliapclle  rurale,  c"*  de  Mogneueins. 

Saint-Alban,  chapelle  rurale  détruite,  c"'  de  Villere- 
versure  (Cassini). 

Saint-Aiiand,  fontaine,  c"*  de  Nantua.  —  yitrta/oii- 
tem  Sancti  Aumitdi,  iSgS  (arch.  de  l'Ain,  H  53). 

Saint-And^ol,  Ioc  détruite  qui  parait  avoir  été  située 
entre  Villeneuve-Agnereius  et  Tlioissey.  —  Lccle- 
tia  de  Oriilorio,  eccletia  Sancti  Aiuleoli,  Lui- 
niacum,  Tutêiacum,  998  (R'C.  des  chartes  de 
Cluny,  t.  m,  n"  a 4 66). 

Saint-Anoéol,  anc.  chap.  rurale,  c"*  de  la  Boisse.  — 
Capella  Sancli  Andeoli,  ia85  (Polypt.  de  Saint- 
Paul  de  Lyon,  p.  118). 

SAiNT-ANDré,  Ioc.  tlisparue,  c"'  de  Cruiilles-les-Mépil- 
lat  (Cassini). 

SAiNT-ANuni,  anc.  chapelle  rurale  k  Cessiat,  c°*  d'Iier- 
norc.  —  Capella  de  Ceênaco,  la  à  5  (D.  Benoit, 
Hist.  de  Saint-Claude,  t.  I,  p.  646).  —  Saint- 
André,  xviii*  s.  (Cassini). 

Saint-Anu«k-de-Bàgb,  c"*  du  c°"  de  Bàgé-le-ChàleL  — 
Odremaru»  villa  cum  eccletia  Sancti  Andrée  «t  capella 
Sancli  Juliannit,  987-963  (Cart.  de  Saint-Vincent 
de  AlÂcoii,  p.  r>9).  —  In  mindinis  Sancti  And>ta<' 
liaagiaei,    1371   (Guicbcnon,    Bresse    et    Bugey, 


pr.,  p.  i5).  —  Sainct  André  de  Baugé ,  1673 
(arch.  de  l'Ain,  H  81 3,  f  19  v°).  —  Saint  André 
de  Bau/ré,  1670  (enquête  lîouchu).  —  iifli«(-,4»- 
dré-de-Bdgé,  i85o  (Ann.  de  l'Ain). 

En  1789,  Saint-André-de-Bàgé  était  une  com- 
munauté du  bailliage,  élection  et  subdt'légaliou  de 
Bourg,  mandement  de  Bàgé  et  justice  d'appel  du 
marquisat  de  ce  nom. 

Son  église  paroissiale ,  annexe  de  celle  de  Bàgé- 
le-Chàlel,  diocèse  de  Lyon,  arcbiprétré  de  Bàgé, 
était  sous  le  vocable  de  saint  André  et  à  la  colla- 
tion de  l'abbé  de  Tournus;  supprimée  à  la  Itévo- 
lution,  elle  a  été  rétablie  le  19  mars  1896.  — 
Qaatndain  ecclenam  que  ett  in  honore  Sancli  Andrée, 
...  etl  aulem  ipsa  eccletia  in  pago  Lugdunenti ,  in 
villa  Odrenari»  (lire  Odremari)  locala,  ioo3  env. 
(Cart.  de  Saint-Vincent  de  Mécon,  n"  5o5).  — 
Eccletia  Sancli  Andreae  de  Balgiaco  ,1119  (Ghifllel , 
Hisl.  de  l'abb.  de  Tournus,  p.  4oo). —  l'arrochta 
Sancli  Andrée  de  Baugiaco,  1  s86  (arch.  du  Rhône, 
titres  de  Laumusse ,  chap.  1 ,  n°  1 7  ).  —  Saint-André, 
annexe  de  Bdgé-le-Chdlet ,  1789  (Pouillé  du  dioc. 
de  Lyon,  p.  3o). 

Au  IX*  siècle,  Saint-André  formait  une  seigneu- 
rie ipotetlat)  possédée  par  un  certain  Odremar;  il 
s'y  trouvait  une  chapelle  dédiée  à  saint  André  qui, 
vers  le  milieu  duxii'  siècle,  donna  son  nom  au  vil- 
lage. Dans  le  courant  du  siècle  précédent,  les  sires 
de  Bâgc  avaient  acquis,  on  ne  sait  comment,  la 
seigneurie  d'Odremar;  ce  sont  eux  qui,  en  1074, 
donnèrent  à  l'abbé  de  Tournus  la  chapelle  de 
Saint-André ,  à  charge  de  construire  une  église  et 
d'y  établir  un  prieuré.  —  In  pago  LiigduHensi 
(Mremarum  villa  .  .  .  Etl  ibi  capella  fundata  m 
honore  Sancli  Andrée,  878  (Cart.  de  Saint-Vincent 
de  Màcon ,  n"  6 1  ).  —  Potetlas  Odromari  el  ecrleilam 
Beati  Andrée,  1096-1194  (ibid.,  p.  agS).  —  lu 
potettate  Obrentarum  (lire  Odremarum) ,  in  terra 
Sancti    Andrée   et   Sancli    Vincentii,    1096-1134 

{ibid..  u-seg). 

Avant  la  Révolution,  Saint-André  dépendait  du 
maripùsat  de  Bàgé. 

A  l'époque  intermédiaire ,  Sainl-Aiidré-de-Bàgé 
était  une  municipalité  du  canton  de  Bàgé-le-Cbà- 
tel,  dislrict  de  Pont-de-Vaux. 
SAiNT-ANDBt-DE-BBioRT,  chat,  ruiné,  c°' de  Briord. — 
*Brinirdum.  —  Briorl,  1  i5o  env.  (Cart.  lyonnais, 
n"  33).  —  Brihorl,  ii5o  env.  (ibid.).  —  Brior, 
1988  (arch.de  la  Cote-d'Or,  B13S9). —  Catlrum 
Saitcti  Aiulreede  liriordo,  1897  (ibid.,  B  779).^ 
Mandamenlum  Sancti  Andrée,  i38l  {ibid.,  B  1987). 
—  CatleHania  S.  Andreae  de  Briorl ,  i3i9(Valbon- 
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nais,  Hist.  du  Daupliiiié,  pr. ,  |).  183).  —  Saiiit- 
Aiidré-de-Brioril,  en  Bresse,  xvin'  s.  (Aubret, 
Mémoires,  t.  Il,  p.  i54). 

Saiiit-Aiidré-de-Briord  était  une  seigneurie,  en 
toute  justice  et  avec  cliàteau-fort ,  possédée,  au 
\i'  siècle,  par  des  gentilsliommes  qui  en  portaient 
le  nom  el  qui  ia  tenaient  en  franc-alleu.  Ces  gen- 
tilshommes entrèrent  par  la  suite  en  rhominage 
des  sires  de  la  Tour-du-Pin.  VersiaSS,  Hunibert 
de  la  Tour,  dauphin  de  Viennois,  s'empara  du  cliâ- 
leau  de  Briord  qui  resta  uni  au  domaine  des  dau- 
phins jusqu'au  a3  avril  i343,  date  de  la  cession 
du  Dauphiné  à  la  France;  le  traité  de  Paris  du 
5  janvier  i354  {V.  S.)  l'atlribua  à  la  maison  de 
Savoie  qui  l'inféoda,  en  toute  jusiice,  à  Guy  de 
Groslée,  en  i385.  La  terre  de  Briord  fut  érigée 
en  marquisat,  en  i58g,  par  le  duc  Charles-Emma- 
nuel de  Savoie,  sous  le  ressort  du  bailliage  de 
Belley.  --  Fuko  de  Brior,  1100  env.  (Cart.  de 
Saint -André -le -Bas,  p.  278).  —  Uli  de  Briorl, 
i3i3  (arch.  de  l'Ain,  H  46).  —  P.  de  Grolea, 
dominus  Sancii  Andrée,  ihU']  (arch.  de  la  Gôte- 
d'Or,  B  io4/i3,  p.  29). 
Saint-A>dbé-de-Corcï,  c"°  du  c°°  de  Trévoux.  —  Cas- 
trum  Corsiacum,  var.  Corziacum,  iog5  (Rec. 
des  chartes  de  Cluny,  t.  V,  n°  8693).  —  Villa 
Sancii  Andreae  de  Corzeio,  1186  (Masures  de 
nie-Barbe,  t.  I,  p.  12 4).  —  Parrochia  Sancii  An- 
drée de  Corzeu,  1244  (Guigne,  Docum.  de  Dorabes, 
p.  117).  —  Parrochia  Sancti  Andrée  de  Cnrdyeu, 
1  2  53  (arch.  du  Rhône,  titres  des  Feuillées,  chap.  il, 
n"  5).  —  Saint  Andrier,  1353  (Bibl.  Dimib.,  t.  I, 
p.  l5a).  — •  Parriochia  de  Corziacho  cattri ,  1276 
(Guigue,  Docum.  de  Dombcs,  p.  igi).  —  Parro- 
chia Sancti  Andrée  de  Corziaco  Castro,  1362 
{ibid.,  p.  i53).  • — •  Patrochia  de  Sancto  Andréa 
Corziact  CHStri ,  1259-1869  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  io455,  f°  5  r").  —  Corcx:ie«,i4o5  (ibid.,  B  660, 
fi48  r°).  —  Apud  Sanclum  Andream  Corziact,  i53o 
(arch.  du  Rhône,  lerr.  de  Bussiges,  f  16).  — •  Sainct 
André  de  Corze,  en  Bresse,  1 558  (arch.  du  Rhône ,  S. 
Jeanarm.  Lévy,  vol.  43,  n°  i,  fg  v°).  —  Sainct  An- 
dré de  Corzi,  1675  (arch.  du  Rhône,  lerr.  de  Bus- 
siges, r°  4l).  —  Sainct  André  de  Corzy,  l65o 
(Guichenon,  Bresse,  p.  112).  —  Sainct  André  de 
Corsy,  1670  (enquête  Bouchu).  —  Sainct  André 
de  Cordieu,  1784  (Descr.  de  Bourgogne). —  Saint- 
André  de  Corsieu,  xviii'  s.  (Aubret,  Mémoires, 
1.11,  p.  369). 

Avant  i7go,  Saint-André-de-Gorcy  était  une 
communauté  du  bailliage  et  élection  de  Bourg, 
subdélégation  de  Trévoux,  mandement  de  Villars. 


Son  église  paroissiale,  dioci-se  de  Lyon,  arclii- 
prêtré  de  Chalamont,  était  sous  le  vocable  de  saint 
André;  le  droit  de  collation  à  la  cure  appartenait 
à  l'ordre  de  Saint-Ruf  qui  le  faisait  exercer  par  le 
prieur  de  la  Platière  de  Lyon.  —  Ecclesia  Sancti 
Andrée  cttm  capelta  que  est  in  casiro  Corziaci,  1092 
(Cart.  lyonnais,  t.  I,  n°  11).  —  Décima  de  eccle- 
sia Corliaci,  1095  (Rec.  des  chartes  de  Cluny,  t.  V, 
n°  36g3).  - —  Ecclesia  Sancti  Andrée  de  Corziaco, 
i3o6  (Cartul.  lyonnais,  t.  I,  n°  g7). 

En  tant  que  lief,  Saint-André  était  une  seigneu- 
rie en  toute  justice,  avec  poype  et  chàteau-fort, 
de  l'ancien  domaine  des  sires  de  Villars  qui  le 
prirent  en  fief,  en  1  227,  des  sires  de  Beaujeii  de 
qui  l'hommage  en  passa,  en  1837,  aux  dauphins 
de  Viennois  et,  en  i355,  aux  comtes  de  Savoie. 
Aux  wii*  et  wiii"  siècles.  Saint- André  dépendait 
de  la  baronnie  de  Montribloud.  —  Le  fié  de  Corzie, 
1 83o  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  part.  I ,  p.  65). 

A  l'époque  intermédiaire,  Saint-André-ile-Corcy 
était  une  municipalité  du   canton  et  district  de 
Trévoux. 
Saini-Axdbé-d'Hi  iniAT,  c°°  du  c°°  de  Pont-de-Veyle. 

—  Capetla  que  est  in  honore  Sancti  Andreae,  ad 
Vureaoon  (lire  Ureacum ) ,  917  (Rec.  des  chartes 
de  Cluny,  t.  1,  n"  9o5.  —  Ecclesia  Sancii  Andreae 
in  Cimaloco,  97 1  (Dipl.  du  roi  Conrad,  dans  D.  Bou- 
quet, t.  IX,  p.  708).  —  En  la  paroche  de  Saint 
André  d'Uirie,  i24i  (Cart.  lyonnais,  t.  I,  n°  878). 

—  Sanctus  Andréa  d'Uyria,  l3a5  env.  (pouillé 
ms.  du  dioc.  de  Lyon,  f°  8).  — -  Apud  Sanclum 
Andream  Huyriaci,  1493  (arch.  de  l'Ain,  H  794, 
f°  92  r°).  —  Sanctus  Indreas  d'Uria,  t5o6  (pan- 
carte des  droits  de  cire).  —  Sainct  André  d'Huy- 
ria,  i563  (arch.  de  la  Côte  d'Or,  B  10449, 
f  io4  r°).  —  Saint  Amlré  d'Huriat,  1612  (Bibl. 
Dumb.,  t.  I,  p.  5i8).  —  Saint  André  d'Uria, 
1757  (arch.  de  l'Ain,  H  889,  f°  43  r°).  —  Saint 
André  d'Hiiriaz,  1757  [ibid.,  f  653  r°).  —  Saint 
André  d'Huria,  xviii"  s.  (Aubret,  Mémoires, 
t.  Il,  p.  161). 

En  1789,  Saint-André-d'Huiriat  était  une  com- 
munauté du  bailliage,  élection  et  subdélégation  de 
Bourg,  mandement  de  Pont-de- Veyle  et  justice 
d'appel  du  comté  de  ce  nom. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prêtré  de  Dombes,  était  sous  le  vocable  do  saint 
André;  les  religieux  de  l'Ile-Barbc  qui  possédaient 
un  prieuré  dans  la  paroisse  depuis  le  x°  siècle, 
jouirent  du  droit  de  présentation  à  la  cure  jus- 
qu'en i5i5  que  ce  (nieure  fut  uni  au  chapitre  de 
Pont-de- Vaux.  —  Ecclesia  Sancti  Andrée,  isSo 
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env.  (pouiilé  du  dioc.  de  Lyon,  f  i3  r").  —  Prior 
Sancti  Andrée  d'Uyria,  iSaS  env.  (pouiilé  ms.  du 
dioc.  de  Lyon,  f°  i). 

En  tant  que  fier,  Saint-André  dépendait  de  la 
sei};neurie  de  la  Falconniére  qui  avait  moyenne  et 
basse  justice,  la  liaule  appartenant  au  comté  de 
Pont-de-Veyle. 

A  l'époque  intermédiaire,  Saint-André-d'Huiriat 
était  unp  nuinicipalité  du  canton  do  Pont-de-Veyle, 
district  de  Cliàtillon-les-Doinbes. 
SaInt-André-lk-Bolchoix,  c°*  du  c°"  de  Cliàtillon-sur- 
Chalaronne.  —  Sunctut  Aiulrea»  H  Boscho»,  laSo 
env.  (pouiilé  du  dioc.  de  Lyon,  f°  12  r°).  —  Vt- 
que  ad  ierminns  Sancti  Andreae  fSemoroti,  1373 
(Guiclienon ,  Bresse  et  Hugey,  pr. ,  p.  1  '1  ).  —  Saint 
André  du  Bouchoux,  lO.jo  (Guichenon,  Bresse, 
p.  99).  —  Au  Bnuchou.r,  en  Bresse,  i656  («isites 
pastorales,  f°  agi). 

En  1789,  Saint- André-le-Bouchoui  était  une 
communauté  du  bailliage  el  élection  de  Bourg, 
mandement  de  Chétilloii-lcs-Dombes. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prétré  de  Sandrans,  était  sous  le  vocable  de  saint 
André;  l'archiprêtre  jouit  du  droit  de  présentation 
à  la  cure  jus<|u'cn  i.">io,  flate  à  laquelle  l'église 
■le  Saint-André  Tut  unie  au  chapitre  de  Montluel. 

—  Curatas  Sancti  Andrée  hemoroii,  iSaS  env. 
(  |x>uillé  ms.  du  dioc.  de  Lyon,  f°  7). 

En  tant  que  fief,  Sainl-André  relevait  depuis  le 
xiii*  siècle  Af  la  seigneurie ,  puis  comté  de  Romans. 

—  W.  de  Sancto  Andréa,  1  io3-i  io4  (Rer.  des 
chartes  de  CInny,  t.  V,  n°  383 1).  —  Seigneur  de 
Uiimnns  et  du  Bourhnux,  1663  ((iuichcnon,  Hist. 
d..'  Dombes,  t.  1,  p.  7.')). 

A  l'époque  intermédiaire,  Saint-André-le-Bou- 
chout  était  une  municipalité  du  cjmton  de  Mar- 
lieui,  district  de  Cliàtillon-les-Dombes. 
SAiNT-ANDné-i.K-I'Axoux,  c'"  du  c°°  de  Bourg.  —  Par- 
rochin  Sancti  Andreae  lo  Panous,  1973  (Guiche- 
non, Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  i.j).  —  Sanctus  An- 
dréas Panosus,  tSa.')  env.  (pouiilé  ms.  de  Lyon, 
f°  7  ).  —  lier  lendens  de  Corgenon  npud  Sanctum 
Andraeum  Panotii,  187^  (arcli.  de  la  Côte  d'Or, 
B  6a.5).  — ■  Sttinl  André  le  Pannoux,  i.")3()  (Guiche- 
non, Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  43).  • — Saint  André 
lePanoulx,  i.")6/i  (arcli.  de  la  Côte-d'Or,  B  Sqa, 
(-  373  r"). 

En  1789,  Saint -André- le -Panoux  était  une 
communauté  du  bailliage,  élection,  subdélégalion 
el  mandement  de  Bourg. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prélré  de  Sandrans,  était  sous  le  vocable  de  saint 


André  et  à  la  collation  de  l'abbé  de  Tournas.  — 
•  Eccletia  Sancti  Andreae  quae  vulgo  vocatur  Pannos, 
1 1 19  (Cliilllet,  Hisl.  de  l'abb.  do  Tournus,  p.  4oo). 
— ■  P.  capellanus  de  Sancto  Andréa,  1157  env. 
CCart.  lyonnais,  t.  I,  n"  87).  —  Ecclesia  Sancti 
Andrée  lo  Panos,  isSo  env.  (pouiilé  du  dioc.  de 
Lyon,  f"  11  v").  —  Parrochia  Sancti  Andrée  de 
Panouj-,  iltli-]  (arch.  de  la  Côte  d'Or,  B  io443, 
1-67). 

Sainl-André  dépendait  de  la  baronnic  de  Cor- 
genon 

A  l'époque  intermédiaire, Saint-André-le-Panoux 
était  une  municipalité  du  canton  et  dislrict  de 
Bourg. 
SAiNT-ANDiiK-sin-SiiRAN,  II.  ct  tour  en  mines,  c"°  de 
Neuville-sur-Ain.  —  Cattrum  Sancti  Andreae,  1 188 
(Guichenon,  Bresse  el  Bugey,  pr.,  p.  a'i8).  —  Cas- 
tntm  de  Sancto  Andréa  in  Iterersomonte ,  laSo  (Cart. 
lyonnais,  t.  1,  n"  448).  —  Saint  Andrei-  en  Rever- 
mont,  ia8.5  (Arch.  nat.,  P  )366,  cote  1489).  — 
Castrum  S.  Andreae  in  Revermonte ,  1389  (Valboii- 
nais,  Hist.  du  Dauphiné,  pr. ,  p.  Sa).  —  Castrum 
et  villa  S.  Andreae,  1289  (Guichenon,  Bresse  et 
Bugey,  part.  1,  p.  67).  —  Suint  Andrer,  i34i  env. 
(terrier  du  Temple  de  Mollissole,  f"  a  a).  —  lier 
tendent  a  Ponte  Indis  apud  Sanctum  Andream, 
1 436  (arch.  delà  Côte-d'Or,  B  696,  f"  36  r").— 
De  Sancto  Andréa  Catiri,  1I1S6  (ibid.,  f°  1C9  v°). 
—  Saint  Anttre  sur  Suran,  i65o  (Guichenon, 
Blesse,  p.  99);  1733  (arch.  de  l'Ain,  H  916, 
f"  367  Ois).  —  Saint-André  de  Revermont ,  xïiii'  s. 
(Aubret,  Mémoires,  t.  il,  p.  820).  —  Saint 
André  de  Roche,  1887  (slat.  post.). 

Sous  l'ancien  régime,  Saint- André-sur- Suran 
était  un  village  de  la  paroisse  de  Neuville-sur-Ain. 

Il  existait  anciennement,  dans  ce  village,  nue 
chapelle  dont  la  possession  fut  confirmée,  on  1 184, 
à  l'abbaye  de  Saint-Claude ,  par  l'empereur  Frédé- 
ric Barlierousse.  —  Ecclesia  Sancti  Martini  de  ho- 
vavilla ,  cum  cnpella  Sancti  Andrée,  1 184  (Dunod, 
Hist.  des  Se(pianois ,  t.  I,  pr. ,  p.  (ig). 

La  seigneurie  de  Saint-André-sur-Suran  est 
mentionnée  dès  la  lin  du  xi°  siècle.  Alix,  fille 
d'Hugues ,  seigneur  de  Coligny-le  Neuf,  la  porta  en 
dot,  vers  11 85,  à  Huniberl  il,  sire  de  Thoire, 
qui  en  inféoda,  peu  après,  la  moitié  à  son  beau- 
frère,  Amé  1"  de  Coligny.  En  J188,  lluinbert  de 
Thoire  fit  hommage  de  sa  part  à  Henri  VI,  roi  des 
Romains.  La  part  d'Ame  de  Coligny  arriva,  on  ne 
sait  comment,  à  son  oncle  (îuillaume  de  Coligny  qui 
la  donna,  en  iai3,  à  l'Ej^llse  métropolitaine  de 
Lyon,  dont  il  était  chanoine.  Elienne  I",  sire  de 
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Thoire-Villars,  céda  sa  part  i'i  ia  même  église  qui 
inféoda,  peu  après,  la  terre  de  Saint- André  aux 
Coiigny.  Vers  i  a  i  o ,  Béatrice  de  Coligny  la  porta 
en  dot  â  Albert  II ,  sire  delà  Tour-du-Pin ,  qui  en 
reprit  le  fief  de  l'Eglise  de  Lyon,  en  1928;  Hum- 
bert  de  la  Tour  la  céda,  en  laSS,  à  Robert,  duc 
de  Bourgogne,  lequel  l'aliéna,  par  voie  d'écliange, 
en  1289,  à  Amédéc  V,  comte  de  Savoie;  en  1870, 
1p  comte  Vert  la  remit  à  l'abbé  d'Ambronay,  en 
échange  de  la  seigneurie  de  Loyettes.  Au  xviii'  siècle, 
Saint-André  était  une  seigneurie ,  en  toute  justice, 
du  bailliage  de  Bourg.  —  In  par)-ochia  Novacillae, 
Sancti  Andreae  castrum,  1112  (Charte  de  Gauce- 
ran,  archevêque  de  Lyon,  citée  par  Guichenon, 
Bresse ,  p.  9;)  ).  —  Caslellania  Sancti  Andreae  in 
Reiei-somonte ,  1288  (Dubouchet,  Maison  de  Goli- 

Saint-Antoi\e,  très  ancienne  éj^ise  de  Bourg,  avec  un 
hôpital  é);alement  dédié  à  saint  Antoine.  —  Item 
hospiiali  Deati  Anthonii  de  Burgo,  i36o  (Guigne, 
Voies  antiques,  p.  87). 

L'hôpital  de  Saint-Antoine  fut  donné  dans  le 
courant  du  \in*  siècle  à  l'ordre  de  Saint-Antoine 
de  Viennois  qui  en  fit  le  chef-lieu  d'une  comman- 
derie.  Hoconstruite,  en  i385,  l'église  fut  démolie 
lors  de  la  prise  de  Bourg  par  le  maréchal  de  Biron. 

Saint-Antoine,  anc.  chapelle  rurale  à  Étables,  c°'  de 
Ceignes. 

Saint-Astoine ,  anc.  chapelle  rurale,  à  Fromentes, 
c°'  de  Neuville-sur- Ain  (Cassini). 

Saint-Antoine,  anc.  ham.  auj.  simple  lieu  dit,  c""  de 
Saint-Trivier-sur-Moignans.  —  Saint  Antoine, 
Miii°  s.  (Gassini). 

Saint-Antoink ,  loc.  disparue,  c"'de  Salavre  (Cassini). 

Saint-Aubin,  anc.  seigneurie  et  h.,  c"'  de  Béreyziat. 
—  Le  fief  de»  »eigneuries  de  Beyviers  et  de  Saint- 
Aubin  ,  à  cause  de  Baugé,  1 536  (  (iuichenon,  Bresse 
et  Bugey,  pr. ,  p.  62  ).  —  La  maison  de  Saint-Aubin 
en  Bresse,  i65o  (Guichenon,  Bresse,  p.  100). — 
Saint- Aubin,  iviii"  s.  (Cassini). 

Le  village  de  Saint-Aubin  se  nommait  primiti- 
vement le  Montcel  de  Béreyziat;  Antoine  Langlois, 
seigneur  de  Saint-Aubin ,  au  pays  de  Vaud ,  en  ayant 
obtenu  inféodation  de  Louis,  duc  de  Savoie,  vers 
il)l>ô,  y  fil  construire  une  maison-forte  à  laquelle 
il  imposa  son  nom.  Ce  nom  finit  par  s'appliquer 
aussi  à  la  partie  septentrionale  de  l'ancien  village 
du  Montcel.  Saint-Aubin  était  dans  la  haiite, 
moyenne  et  basse  justice  du  marquisat  de  Bi'igé. 

Saint-Barthélemï,  anc.  chap.  du  Temple  de  Mollis- 
sole,  auj.  détruite,  c°'  de  Druillat  (Cassini). 

Saint-Barihélemï,  anc.  lieu  dit,  c""  d'Izernore.  — 


Pratmn  vocatum  de  Sancio  Bartholomeo ,  1 4 1 9  (arch. 
de  la  Cote  d'Or,  B  807,  f°  42  v"). 

Saint-Baiitiiélemï,  écart,  c""  de  Relevans. 

SAiNT-BéNiGNï,  c°°  du  c°"  do  Pont-de-Vaui.  —  Sanc- 
tus  Benignus,  loSg  (Chilîlet,  Hist.  de  l'abb.  de 
Tournus,  p.  3ia).  —  in  territorio  Lugdunensi,  in 
villa  V allis ,  juxta  ecclesitttn  Sancti  Benigni ,  loig 
1109  ( Rec.  des  chartes  de  Gluny,  t.  IV ,  n°  3 1 67  ). 
—  Sam  Beieings,  1260  env.  (pouillé  du  dioc.  de 
Lyon,  f  i4  v"). 

En  1789,  Saint-Bénigne  était  une  communanté 
du  bailliage,  élection  et  subdélégalion  de  Bourg, 
mandement  de  Pont-de-Vaux  et  justice  d'appel  du 
duché  de  ce  nom. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prêtré  de  Bâgé,  était  sous  le  vocable  de  saint  Bé- 
nigne ;  les  abbés  de  Tournus  présentèrent  à  la  cui'e 
jusqu'en  i5i5  qu'elle  fut  unie  au  chapitre  de  Pont- 
de-Vaux.  —  Ecclesia  Sancti  Benigni  de  l'ontmallis, 
i548  (pancarte  des  droits  de  cire).  —  Parroysse 
de  Saincl  Bénigne,  i563  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  lo45o,  f°  3oi  v").  —  Saint  Bénigne,  annexe 
de  Pont-de-]aux ,  1789  (Pouillé  du  dioc.  de  Lyon, 

p-:^0- 

Saint- Bénigne  dépendait  du  plus  ancien  do- 
maine des  sires  de  Bàgc;  aux  xvii"  et  xnii"  siècles, 
c'était  un  membre  du  duché  de  Pont-de-Vaux. 

A  l'époque  intermédiaire,  Saint-Bénigne  était 
une  municipalité  du  canton  et  district  de  Pont- 
de-Vaux. 
Saint-Benoit-de-Cessieu  ,  c"  du  c°"  de  Lhuis.  —  Lo- 
cus  vocabulo  Saxiacus,  silus  in  pago  Lugdunensi , 
non  longe  a  Bhodann  jluvio,  in  agro  Saxiacense,  869 
(  Acta  SS.  ordin.  S.  Benedicti ,  t.  Il ,  p.  498  ).  —  ' 
De  Saucto  Benedicto,  8()o  env.  (Guichenon,  Bresse 
et  Bugey,  pr. ,  p.  227).  —  Sayssiacus  et  Sayteu, 
ia5o  env.  (pouillé  du  dioc.  de  Lyon,  f°  i5  v°). 
—  Saysseu,  1273  (Grand  cartul.  d'Ainay,  t.  I, 
p.  96).  —  Sanctas  Benedictus  de  Seyseu,  iSaS 
env.  (pouillé  ms.  de  Lyon,  1*  1).  —  Sanctus  Bene- 
dictus de  Seysseu,  i35oenv.  (pouillé  de  Lyon,  T  i4 
r°).  —  Sayssieu,  i354  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  B 
843,  f°  118  r°).  —  Saysittcus,  i'SSq  (arch.  de 
l'Ain,  H  322).  —  Sanctus  Benedictus  de  Saissieu , 
1587  (pouillé  de  Lyon,  f°  i5  r°).  —  Sanctus  Bene- 
dictus de  Saysieu,  i365 env. (Bibl.nat.,lat.  ioo3i, 
f°  18  v").  —  S.  Benoit  de  Seyssieu,  i65o  (Gui- 
chenon, Bugey,  p.  94 ).  —  Saint  Benoiit,  i655 
(visites  pastorales). 

En  1789.  Saint-Benoit-de-Cessieu  était  une 
communauté  du  bailliage,  élection  et  subdéléga- 
tion de  Bellcy,  mandement  de  Rossillon. 
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Son  éfjlise  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prélré  d'Ambronay,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Benoit,  anjourd'luii  saint  François  de  Salles;  le 
prieur  du  lieu,  au  nom  de  i'abbc  d'Ainay,  présen- 
tait à  la  cure.  Le  prieuré  !)énédirtin  de  Saint- 
Benoit,  fondé  vers  S.'ig,  existait  encore  en  1785). 

—  Ecclesin  de  Sancto  Benedicto,  1 1.53  (Grand  cart. 
d'Ainay,  I.  I,  p.  5o).  —  Priorntu»  Sancti  Bene- 
dicli  de  Saytteu,  127a  [ihid.,  p.  i4i).  —  Eccletia 
Saiicli  Benedicti  de  Sey$$eu ,  i35o  env.  (pouillé  du 
dioc.  de  Lyon,  f  i.3  v"). 

Dans  l'ordre  féodal,  Saint-Benoit  dépendait  du 
domaine  primitif  des  sires  de  la  Tour-du-Pin  au 
département  actuel  de  l'Ain;  le  domaine  utile  on 
appartenait  aux  prieurs  du  lieu.  Saint-Benoit  est 
nne  des  seigneuries  dont  l'hommage  fut  cédé  à  la 
maison  de  .'"avoie  par  le  traité  de  Paris  du  i3  jan- 
vier i355. 

A  l'époque  intermédiaire,  Saint-Benoit  était  une 
municipalité  du  canton  de  ce  nom,  district  de 
Belley. 
Saint-Bkrnabd  ou  SAixT-BAnNABD,  c°'  du  c°°  de  Tré- 
voux. —  Saiicluf  Bernardut,  ia.'i3  (Bibl.  Dumb., 
I.  1,  p.  lli^).  —  Snnclu»  Bernerdut  de  Ama,  lago. 
1369  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  io'i55,  f°  39  r°). 

—  Siincliu  Bernardu%  prope  Aniam,  i35l  (Guigue, 
Documents  de  Domlies,  p.  34o).  —  Saint  Bernarl 
d'  in»e.  i35i  (ibid.,  \t.  3Sg).  —  Saint  Bernard 
en  Lynnnoi»,  i6.j.j  (visites  pastorales).  —  Saint- 
Bernard,  1789  (pouillé  du  dioc.  de  Lyon,  p.  67). 

Eu  1789,  Saint-Bernard  était  une  communauté 
du  Franc-Lyonnais,  sénéchaussée  el  subdélégation 
de  Lyon. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prétré  de  Dombes,  était  dédiée  à  saint  Itarnard, 
évêqne  de  Vienne  et  fondateur  des  abbayes  d'Am- 
bronay et  de  Bnmans;  le  chapitre  de  Romans  en 
Dniiphiné  présentai!  à  la  cure.  —  Ecclesia  Samii 
Bernerili ,  laSo  env.  (pouillé  du  dioc.  de  Lyon, 
f°  l3  y").  —  Eccletia  Sancti  Bernnrdi  de  Ama, 
i3.5o  env.  (pouillé  du  dioc.  de  Lyon,  f°  la  r"). 

—  Saint  Barnard ;  patron  :  Saint  Barnard,  arche- 
vêque de  Vienne,  1719  (visites  pastorales). 

.Saint-Bernard  étiit  une  seigneurie  en  toute  jus- 
tice et  avec  cliàteaii-fort,  possédée  à  l'origine  par 
les  Palatins  de  Riottiers  qui  la  cédèrent,  en  laôo, 
à  Giiicbard,  sire  de  Beaujeo,  lequel  l'aliéna,  en 
1  afi'i,  à  l'Église  de  Lyon.  —  Cntinnn  Sancti  Ber- 
nartli,  i3.5i  (Guignes,  Documents  de  Dombes, 
p.  3Ao).  —  Le  château  de  Saint  Bernard  mir 
Saône,  1669  (Guichenon,  Hist.  de  Dombes,  1. 1 , 

p.  9  05). 


A  l'époque  intermédiaire.  Saint -Bernard  était 
une  municipalité  du  canton  et  district  de  Tré- 
voux. 

SAiNT-BERNAnn-DE-MENTHON,  anc.  chapelle  du  château 
de  Lompnes. 

Saint-Blaisk,  anc.  chapelle  rurale  c°°  de  Léaz. 

Sai^it-Blaisk,  h.,  c°*  de  Saint-Etienne-sur-Chala- 
ronne.  —  L'église  paroissiale  de  Siiinl  Biaise  de 
Chazelle»,  1  478  (  Aubret,  Mémoires  Dombes,  t.  III, 
p.  85).  —  Voir  Cha/elles. 

SAiNT-BiAisE-DE-PiF.nRE-CiiÀTEL,  h.,  c"'  de  Virignirt. 

Avant   la    Révolution,  Saint- Biaise    dépendait 

de  la  conuuunauté  de  \irignin,  bailliage,  électiciu 

et  subdéiégation  de    Belley,  mandement  de  Ros- 

sillon. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  et  archiprétré  de 
Belley,  était  sous  le  vocable  de  saint  Biaise  et  à  la 
collation  de  l'évéqiie  de  Belley.  —  Ecclesia  Sancti 
Blasii  Petrae  Casiri,  i '100  env.  (Pouillé  du  dioc. 
de  Belley).  —  Pnrroisse  de  Sainct  Blays  Pierre 
Chasiel,  i.')79  (arch.  de  l'Ain,  H  871,  f"  83  v°). 

—  Eglise  patrochiale  de  Saint  Biaise,  i64o  env. 
(arch.  de  l'Ain,  G  i/i'i). 

Saint-Biaise  était  de  la  justice  des  chartreux  de 
Piorre-Chàtel. 
Saist-Boïs,  c"*  du  c""  de  Belley.  —  Sanctui  Balde- 
liits,  1100  env.  (Bullar.  cluniacense,  p.  34,  /la). 

—  Snnctus  Baudillius.  i4a9  (arch.  de  la  Cote- 
d'Or,  B  8'l7,  f°  100  r").  —  Sainct  Bnet,  1677 
(arch.  de  l'Ain,  H  869,  f  3i(;  v").  —  Sainct 
Boy,  i.'J77  (ibid.,  f°  ."jgi   v"). 

En  1789,  Saint-Boys  était  une  coinmuuaulé  du 
bailliage,  élection  et  subdélégation  de  Belley,  man- 
dement de  Rossillon. 

Son  église  j>aroissiale ,  diocèse  de  Belley,  archi- 
])rétré  d'Arbignieu,  était  sons  le  vocable  de  saint 
Baudille,  en  roman  saint  Boil,  déformé  en  saint 
Boys,  sous  l'action  d'une  fausse  étymolugie  po])u- 
lalre;  le  prieur  de  ('onziou,  au  nom  de  l'abbé  de 
Cluny,  présentait  à  la  cure.  —  Ecclesia  Sancti 
Baudelii,  1 100  env.  (Bibl.  cluniacensis,  col.  037). 

—  Ecclesia  Sancti  Batidilli  se  11  Bamiei-ii,  vulgo  S. 
Boy,  l'ioo  env.  (Pouillé  du  dioc.  de  Belley).  — 
Parrochia  Sancti  Bnuditii,  i.'i44  (arch.  de  la  Cote- 
d'Or,  B  793,  f  i85  r°). 

Saiiit-Boys  dépendait  originairement  de  la  sei- 
gneurie de  Bugey;  au  wui'  siècle,  le  chef-lieu  de 
la  paroisse  relevait  de  la  seigneurie  des  Marches, 
les  hameaux  de  la  seigneurie  de  Veyrin. 

A  l'époque  intermédiaire.  Saint- Bois  était  une 
municipalité  du  canton  de  Saint-Benoit,  district 
de  Belley. 

47. 
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Saint-Bonnkt,  anc.  chapelle  rurale,  c"*  de  Jujurieux. 

—  Saint  Boiiel,  xviii'  s.  (Cassini). 
Saint-(;ha>ip,  village,  cil. -i.  delà  c"  de  Saiiit-Champ- 
Cliatoniid. —  Terri toi-ium  S.  Campi,  i  i68  (Guijjue, 
Car',  de  Sainl-Sulpice,  p.  'lo).  —  Apnd  Sanctum 
Cfimpum,  i.'i'iG  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  84i, 
1°  5C  r°).  —  Senchamp,  i3à6  (ibid.).  —  Villa  de 
Sancio  Campo.  i36i  (Gall.  christ.,  t.  XV,  instr. , 
c.  837). 

En  178c),  Saint-Champ  était  une  communauté 
du  bailliage,  élection  et  subdélégation  de  Belley, 
mandement  de  Rossillon. 

Son  église  paroissiale ,  diocèse  et  arciiiprêtré  de 
Belley,  était  consacrée  à  saint  Martin,  l'archiprétre 
nommait  à  la  cure.  —  Capeltaniis  de  Satictn  Campo, 
i365  env.  (Bibl.  nat.,  lat.  ioo3i,  f°  1  ao  v°).  — 
Ecclesia    de   Sam'to    Campo,   suh    rocabulo    Saiicli 
Martini,  i4oo  env.  (pouillé  du  dioc.  de  Belley). 
Saint-Champ  était  une  dépendance  de  la  sei- 
gneurie de  Belley,  laquelle  appartenait  à  l'évéque. 
A  l'époque  inicrmédiairc,   Saint-Champ    était 
une  municipalité  du  canton  et  district  de  Belley. 
SAiNi-CiiAMP-CnATOSo»,  c"'  du  c°°  de  Belley.  —  Saint- 
Champ;    ham.  :    Chatonod,    1808    (Stat.    Bossi, 
p.    123).    —    Saint-Champ    et    Chatonod,    i846 
(Ann.  de  l'Ain). 
Saint-Chbist,  lieu  dit,  c°'  de  Coligiiy. 
SA1^T-CHRIST0PBE,  auc.  chapelle  rurale,  c"'  de  Cuisiat. 

—  Saint  Christophe ,  xviii'  s.  (Cassini). 
Saint-Curistoimie,    anc.     chapelle     rurale,    c"°    de 

Douvres. 
Saint-Christophk,  anc.  cliapelle  rurale,  c°'  de  Pey- 

zicux. 
Saint-Christopiie,  anc.  chapelle  rurale,  c"°  de  Poncin. 
Cette  chapelle  fut  confirmée  à  l'abbaye  de  Saint- 
Claude  par  l'empereur  Frédéric  Barberousse,  en 
1  >8/l.  —  Ecclesia  de  Ponliaco  (lire  Pontiano),  cum 
prioratu  et  capella  et  aliis  appendiciis  eoriim,  vide- 
licet  Sancti  Pétri  et  Sancti  Christophori,  1 18A  (Du- 
nod,  Hist.  des  Séquan.,  t.  I,  pr. ,  p.  6g).  —  Ca- 
pella Sancti  Chriitofori ,  ia'i5  (D.  P.  Benoit.  Hist. 
de  S.  Claude,  t.  I,  p.  646).  —  Saint  Christophe, 
XTiii*  s.  (Cassini). 
Saist-Chrisiophk,  section  de  la  c"  de  Relcvans.  — 
Sanctut  Chrislnphorus ,  laSo  env.  (pouillé  du  dioc. 
de  Lyon,  f°  11  v°). —  Sanctus  Christojoru» ,  lagS 
(Bibl.  Dumb. ,  t  U,  p.  938).  —  In  panochia  de 
Salmoya  et  Sancti  Chrittnphori ,  1399-1869  (arch. 
de  la  Côle-d'Or,  B  io455,  f°  ig  v°).  —  Sanctus 
Christophoru»  in  Breyssia,  in  castellania  Sancti 
Triverii  in  Dombis,  i3go  (arch.  de  l'Ain,  H  80a). 
—  Saint  Christophle  en  Dombes,  i655  (visites  pas- 


torales, f°  58).  —  Saint  Christophle  en  Bresse, 
i6G5  (Masures  de  l'Ile-Barbe,  I.  I,  p.  200).  — 
Saint-ChrisInphe-près-Sandran,  178g  (Pouillé  du 
dioc.  de  Lyon,  p.  i53). 

En  178g,  Saint-Christophe  était  une  commu- 
nauté de  l'élection  de  Bourg,  subdélégation  de 
Trévoux  et  chàtellenie  de  Saint-Trivier;  cette  com- 
munauté était  située  partie  eu  Bresse  et  partie  en 
Dombes;  la  partie  de  Bresse  ressortissait  au  bail- 
liage de  Bourg  et  la  partie  de  Dombes,  à  la  séné- 
chaussée de  Trévoux. 

L'église  paroissiale ,  diocèse  de  Lyon ,  archiprê- 
tré  de  Sandrans,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Christophe;  c'était  originairement  celle  d'un 
prieuré  dn  monastère  de  l'Ile-Barbe  qui  jouit  du 
droit  de  collation  à  la  cure  jusqu'à  sa  sécularisation , 
époque  à  laquelle  ce  droit  passa  aux  archevêques 
de  Lyon.  —  Ecclesia  Sancti  Christophori,  i)83 
(  Masures  de  l'Ile-Barbe  ,1.  I ,  p.  116).  —  Prier 
Sancti  Christofori,  i3s5  env.  (pouillé  ms.  de  Lyon, 

Dans  l'ordre  féodal.  Saint -Christophe  relevait 
originairement  de  la  seigneurie  de  Villars;  au 
wiii*  siècle,  la  partie  de  Bresse  dépendait  de  la 
baronnie  de  Sandrans  et  la  partie  de  Dombes,  de 
la  baronnie  de  Saint-Trivier. 
Saist-Curistophe-le-Boubg.  —  Voir  Le  Bodro-Saint- 

Christophe. 
Saint-Clair,  chapelle  rurale,  c°'  de  Brégnier-Cordon. 
Saint-Claube,  anc.  chapelle  rurale  à  la  Balme,  c"' 

de  Cbégnieu-la-Balme. 
Saint-Claude,  h.,  c"'  de  Cruzillcs-Ies-Mépillat. 
Saint-Clalue,  anc.  chapelle  rurale,  à  Fleurieux,  c°' 

de  Mogncneins. 
Saint-Cloud,  f.,  c""  de  Marlieux. 
Saint-Cyprien,  m°°  is. ,  c"'  de  Bey. 

Au  \'  siècle,  Saint-Cyprien  était  la  paroisse  de 
Bey.  —  Ecclesia  Sancti  Cypriani  in  Beo ,  97 1  (  Di- 
plôme du  roi  Conrad  pour  le  monastère  de  l'Ile- 
Barbe,  dans  Bouquet,  IX,  708).  —  In  villa  que 
dicilur  Bex,  terra  Sancti  Cipriani ,  996  env.  (Cart. 
de  Saint-Vincent  de  Màcon,  p.  28Ô). 
Saint-Cïr,  écart,  c°"  d'Anglefort. 
Saint-Cïr  ,  anc.  chapelle  rurale,  c"'  d'Anglefort. 
Saint-Cïb  ,  loc.  disparue ,  à  ou  près  Gex.  —  De  Sancin 
Cirico,   1897   (arch.   de   la   Côte- d'Or,  B  1096, 
fgôvo). 
Saint-Cïr,  loc.  disparue,  c"'  do  Malafeion.  —  Saint 

Cir,  xïiu'  s.  (Cassini). 
Saint-Cïr,  section  de  la  c°*  de  Relevans.  —  Sanctus 
Cirictts,  ii36  (Grand  cart.  d'Ainay,  t.  II,  p.  91). 
—    Parrochia    Sancti    Cirici ,    1937   {ibid.,  t.  I, 
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p.  456).  —  Saitcliu  Ciricuf  piope  Sandrem,  iSaS 
env.  (pouillé  ms.  de  Lyon,  f"  7).  — •  Saint  Cyre, 
161a  (Bibl.  Duml).,  I.  I,  p.  5iS).  —  Saint  Cyr 
prèx  Sandrnn,  i789(Pouillé  (le  Lyon,  p.  i53).  — 
Saint  Cire,  xvni'  s.  (Auliret,  Mémoires,  t.  II, 
p.  .3.). 

En  178<),  Saint-Cyr-sui -(^lialaronne  était  une 
communauté  de  l'élection  de  Bourg;  le  clocher  et 
partie  de  la  paroisse  étaient  en  Bresse  et  dépen- 
daient du  bailliage  de  Bourg,  mandement  de  Cbà- 
Illlon-Ies-Dombes:  le  reste ,  qui  était  la  plus  grande 
|>artie,  appartenait  à  la  priiicijiautc  de  Dombes  et 
ressortissail  à  la  séiiécbaussi't;  de  Trévoux. 

L'église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archiprè- 
Iré  de  Sandrans,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Cyr;  l'abbé  d'Aiuay  présentait  à  la  cure.  —  Eccle- 
»ia  rie  Sancto  Cirico,  1 1 19-1 1  a8  (Guigiie,  Docum. 
de  Dombes,  |).  3i).  —  Capellanu»  Sancti  Cyrici , 
1395  (lAirf  ,  p.  943). 

Kn  tant  que  fief,  Saint-Cyr  relevait  pour  la  par- 
tie de  Bresse  de  la  seigneurie  de  Cliàliliou-les- 
Donibes  et,  pour  la  |>artie  de  Dombes,  de  la  sei- 
gneurie de  Saint-Trivier.  —  Robertun  de  Sancto 
Cyrico,  domicelliu,  1355  (Cart.  lyonnais,  t.  Il, 
n°  519). 

A  l'époque  intermédiaire,  Saint-Cyr  était  une 
municipalité  du  canton  de  Saint-Trivier-sur-Moi- 
gnans,  district  de  Trévoux. 
Saint-Cïr,  écart  et  anc.  chapelle  rurale,  c°'  de  Sainl- 
Jean-le-Vieux.  —  Per  turretii  de  Varei  tuque  ail 
Sanctum  Cyricum,  iai3  (arch.  de  l'Ain,  H  357). 
—  De  Sancto  Cyrico  usque  ad  Quutanci ,  1  a  1 3 
(Guigue,  Cart.  de  .Saint-Siilpice,  p.  66).  —  Saint 
Cir,  chapelle,  xviii"  s.  (Cassini). 
Saint-Ci  r-sir-Memthon,  c'"  du  c™  de  Pont-de-VeyIe. 
Pnnochia  de  Sancto  Cirico,  xii'  s.  (Cart.  de  Saint- 
Vincent-de-Mâcon,  n°  597).  —  Sanclii»  Ciricu» , 
1937  (arch.  du  Rhône,  litres  de  Laumusse,chap.  Il , 
n°  1 5).  — ■  Saitclu»  Cyricu»  juxia  Baugiacum,  1 3  jo 
env.  (pouillé  du  dioc.  de  Lyon ,  f °  1 1  v°).  —  Sanc- 
tu$  Ciricut  tupra  Menlonem,  i44a  (arch.  de  l'Ain, 
H  793,  f"  6  v°).  —  Sanctui  Cyricnt  Bajriaci,  1  496 
(pancarte  des  droits  de  cirej.  —  Saint  Cyr  en 
lSre$$e,  i(Ja8  (Cart.  de  Saint- Vincenl-de-Màcon, 
p.  4^10).  —  Saint  Cyre  »u»  Menthon,  i63o  env. 
(terrier de  Saint-Cyr-sur-Menlbon,  f"  90). —  Saint 
Syr,  i63o  env.  (ibid.,  f°  91).  —  Saint  Cire  en 
Brette,  i655  (visites  pstorales,  f°  386).  —  .Saint 
Cire  lur  Menton,  1671  (Bénéficia  dioc.  lugd. , 
p.  95i).  — .Saint  Cyre,  1757  (arch.  de  l'Ain, 
H  889,  !"  la  v°).  —  Saint  Cyr  sur  Menthon, 
xviii'  s.  (Cassini). 


En  1789,  Saint-Cyr-sur-Menthon  était  une  com- 
munauté du  bailliage,  élection  et  subdélégiition  de 
Bourg,  mandement  de  Bàgé. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  arohi- 
prêtré  de  Bàgc,  antérieurement  de  Sandrans,  était 
sous  le  vocable  de  saint  Cyr;  le  chapitre  de  Saint- 
Vincent-de-Màcon  présentait  à  la  cure.  —  Eccle- 
sia  que  ett  in  honore  Sancti  Cirici.  .  .  et  e»t  ipsa 
e  cleiia  Sancti  Vincenti  Matitceiuit,  994-995  (Cart. 
de  Saint-Vincenl-<le-Màcon,  n°  543).  —  Capella- 
nu» de  Sancto  Cirico,  1387  (Cart.  lyonnais,  t.  I, 
n°  3i4).  —  Ecclesia  Sancti  Cirici  projje  Baugia- 
cum, laoo  env.  (pouillé  du  dioc.  de  Lyon,  f"  1 1  v°). 
Dans  l'ordre  féodal,  Saint-Cyr  dépendait  primi- 
tivement de  la  sirerie  de  Bàgé;  c'était  une  sei- 
gneurie, en  toute  justice,  avec  poype  et  maison- 
forte,  possédée  dès  la  fin  du  xi'  siècle  par  des 
gentilshommes  qui  en  portaient  le  nom.  En  1373. 
Ogeret  de  Saint-Cyr  en  reprit  le  tief  d'Amédée  V 
de  Savoie,  seigneur  de  Bresse,  du  chef  de  sa 
femme  Sibille.  Au  xviu*  siècle,  le  clocher  et  la 
plus  grande  partie  de  la  paroisse  relevaient  du 
marquisat  de  Bàgé;  le  surplus  dépendait  de  la 
seigneurie  de  Trévernay  (voir  ce  nom).  —  Otge- 
riu»  de  Sancio  Cirico,  1096-1194  (Cart.  de  Saint- 
Vincent-de-Màcon,  n"  669).  — ■  0.  de  Seint  Cire, 
chevalier,  iHaa  env.  (terrier  de  Bàgé,  f"  4). 

A  l'époque  intermédiaire,  Saint-Cyr-sur-Men- 
thon était  une  municipalité  du  canton  de  Pont-de- 
Veyle,  district  de  Chàtiilon-lcs-I)ombes. 

Saint-Ctb-d'Ullieiix.  —  Voir  L'lliei  x. 

Sainte-Claiiie ,  anc.  chapelle  rurale,  c°"  de  'l'ossiat.  — 
Sainte  Claire,  xviii'  s.  (Cassini). 

Saint-Denis  ou  Saist-Denis-le-Cetzériat,  c"  du  c°°  de 
Bourg.  —  Sylva  de  Saysiriaco  Bre»iae,  io84(Gui- 
chenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  99).  —  Saiieria- 
cu»  in  conjinio  Sellonis,  1186  (Ouirhenon,  Bresse 
et  Bugey,  pr. ,  p.  120).  —  Parrochia  de  Saitirie  de 
Breytte,  1944  (arch.  du  Rhône,  titres  de  Lau- 
musse.  Épaisse,  chap.  II,  n°  3).  —  Saisiriacus 
de  Brettia ,  1379  (Gnichenon,  Bresse  et  Bugey, 
pr. ,  p.  1 5  ).  —  Seyiiriacus  in  Breyêsia ,  1 3oo  (arch. 
de  la  Côte-d'Or,  B  io444,  f"  34  v°).  —  Saiêiria- 
cut,  i335  env.  (terrier  de  Teyssonge,  f°  3  v°).  — 
Say$»iriacui  Breyatie,  1878  env.  (arch.  de  l'Ain, 
série  G).  —  /)'■  Saysiiriaco,  i4i6  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  743,  f°  838  r°).  —  Seyseriacu»  Bres- 
sie ,  1 4 1 7  (  arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  57  8 ,  f  "  a  1  o  r"). 
—  Sey»$eriacus  Breysêiae,  i486  (Brossard,  Cart. 
de  Bourg,  p.  933).  — Sainct  Deny»  de  Saysiria 
prêt  Bourg,  i568  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io45o, 
f°  970  r°).  —  Saint  Deny»  en  Bre»»e,  i564  (arch. 


371 


DÉPARTEMENT  DE  L'AIN. 


de  la  C6te-d'0r,  B  Sg/i,  f°  BgS  r").  —  Sninci 
Deny»,  i6i3  (visites  pastorales,  f°  loi  v°).  — 
Saint  Denis  prêt  île  Bourg,  i650  (visites  pasto- 
rales, C  399). 

Avant  la  Révolution,  Saint-Denis  était  une 
communauté  du  bailliage ,  élection ,  subdélégalion 
et  mandement  de  Bourg. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  arcbi- 
prêtré  de  Bourg,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Denis  et  à  la  collation  de  l'abbé  de  Tournus.  — 
Seisirem,  corr.  Seisiries,  laSo  env.  (pouillé  du 
dioc.  de  Lyon,  f°  i4  v°).  —  Eccletia  Saisiriaci  in 
Breyisia,  i35o  env.  {ibid.,  P  16  r°).  —  Eccletia 
de  Sayeriaco ,  j'199  (pouillé  du  dioc.  de  Lyon,  £"34 
r°).  —  Eccletia  Sancti  Dionisii  lecui  Burgum, 
i548  (pancarte  des  droits  de  cire). 

Saint-Denis  relevait  originairement  du  fief  de 
Bégé;  aux  xvii"  et  xviii*  siècles,  c'était  une  pimple 
seigneurie  relevant  directement  du  roi. 

A  l'époque  intermédiaire,  Saint-Denis-le-Cey- 
zériat  était  une  municipalité  du  canton  et  district 
de  Bourg. 
Saint-Denis,  écart,  c'"  de  Saint-André-de-Corcy. 
Saint-Denis,  Ioc.  disparue ,  c'"  de  Viliars  (Cassini). 
Saini-Dems-le-Chosson,  c°*  du  c°"  d'Ambérieu-en- 
Bugey.  —  Caatrum  et  viUa  de  S.  Dionisio  de 
Chauxzone,  1837  (Valbonnais,  Hist.  du  Dauphiné, 
pr.,  p.  35o). —  Chauczon,  i385  (arch.  delà 
Côte-d'Or,  B  879,  P  3i  r°).  —  Via  publica  per 
quant  itur  de  ponte  de  Chauczons  vci'sut  Ambay- 
riacum,  iStifi  [ibid.,  B  870,  C  2  r°).  —  Ad 
pontem  Sancti  Dionisii  de  Chauczons,  i44a  {ibid., 
B  869).  —  Sanclus  Dionisius,  1 '196  (arch.  de 
l'Ain,  H  4  ).  —  Sainct  Denyt  de  Chouston,  i563 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io453,  f°  aii  v°).  — 
S.  Denys  de  Chausson,  i65o  (Guichenon,  Bugey, 
p.  94  ).  —  Saint  Denis  de  Chausson,  1 670  (enquête 
Bouchu).  —  Saint- Denis  :  Le  Chosson  d'Albarine, 
1798  (Index  des  noms  révolulionn.). 

Avant  la  Révoiulion,  Sainl-Deni^-le-Chosson 
était  une  communauté  du  bailliage,  élection  et 
subdélégation  de  Belley,  mandement  d'Ambérieu. 

Son  église  paroissiale,  annexe  de  celle  d'Ambé- 
rieu, diocèse  de  Lyon,  archiprêlré  d'Ambronay, 
était  sous  le  vocable  de  saint  Denis.  —  Saint- 
Denis,  annexe  d'Ambérieux,  1789  (pouillé  du 
dioc.  de  Lyon ,  p.  1 3  ).  —  Saint  Denis  le  Chossnn , 
suce,  xviii'  s.  (Cassini). 

En  tant  que  fief,  Saint-Denis-le-Chosson  était 
un.'  seigneurie,  en  toute  justice,  qui  relevait 
primitivement  des  sires  de  Coligny,  de  qui  elle 
passa,  vers  i  910,  aux  sires  de  la  Tour-du-Pin;  le 


traité  de  Paris  du  5  janvier  i35.5  l'attribua 
aux  comtes  de  Savoie  qui  l'inféodèrent,  en  toute 
justice,  à  Girard  d'Estrés,  en  i36o;  cette  terre 
fut  érigée  en  baronnie  au  xti*  siècle. 

A  l'époque  intermédiaire,  Saint-Denis  était  une 
municipalité  du  canton  d'Ambérieu,  district  de 
Saint-Rambert. 

Saint-Didier,  autre  nom  de  Montagnieu.  —  Eccletia 
Sancti  Desiderii,  i3.5o  env.  (pouillé  du  dioc.  de 
Lyon,  f  i3  v°).  ^ —  Voir  Montagnied. 

Saint-Didier,  anc.  lieu  dit,  c°'  deBey. — Invilla  que 
dicitur  Bex,a  cercio  terra  Sancti  Desiderii,  996  env. 
(Cartiil.  de  Saint-Vincent  de  Mâcon,  11°  /191  ). 

Saint-Dipier,  b.,  c"  de  Naltages. 

Saint-Didier  ou  Saint-Didier-de-Neïron,  h.,  c°'  de 
Neyroii.  —  Sanctus  Desiderius  de  Rilliaco,  laSo 
env.  (pouillé  du  dioc.  de  Lyon,  f  i3  v°).  — 
Sanctus  Desiderius  de  Mirihelln,  \iy'  s.  {ibid., 
addit.).  —  Curatus  Sancti  Desiderii  de  Miribello, 
i3a5  env.  (pouillé  ms.  du  dioc.  de  Lyon,  T  7). 

—  Parroisse  de  Sainct  Didier  de  Neyron,  1.570 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,   B  768,  f°  36.5  v"). 

Saint-Didier,  chapelle  rurale  à  Nant,  c"  de  Parves. 

Saint-Didier,  chat.,  c°"  de  Priay. 

Saint-Didier-d'Aussiat,  c'"  du  c°"  de  Montrevel.  — 
Parrochia  de  Sancto  Desiderio,  1986  (arch.  du 
Rhône,  titres  de  Laumusse,  chap.  II,  n°  16).  — 
Sanctus  Desiderius  de  Aucia,  j  279  {ibid.,  titres  de 
Laumusse  :  Teyssonge,  chap.  II,  u°  1  ).  —  Sanctus 
Desiderius  de  Auciaco,  1986  {ibid.,  n°  99).  — 
Sanctus  Desiderius  de  ilciaco,  i3a5  env.  (pouillé 
ms.  du  dioc.  de  Lyon,  f  10).  —  Sanctus  Deside- 
rius de  Arciaco,  i365  env.  (Bibl.  nat.,  iat.  ioo3i, 
fat  v°).  —  Sanctus  Desiderius  d'Oucia,  1899 
(arch.  de  la  Côto-d'Or,  B  554,  f  i4o  r").  — 
Sanctus  Desiderius  Ouciaci,  1 495  (arch.  du  Rhône, 
Saint-Jean,  arm.  Lévy,  vol.  49,  n°  i,  T  3  r°).  — 
Sanctus  Detiderius  Auxiaci,  ilig'i  (arch.  de  l'Ain, 
H  797,  r  354  r").  —  Sanctus  Desiderius  Ouxiaci , 
ilx(jl\  {ibid.,  f  366  v").  —  Sanclus  Desiderius 
d'Aucia,  i548  (pancarte  des  droits  de  cire).  — 
Sainct  Didier  d'Ouciaz,  i563  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,  C  10449,  f°  55  v").  —  Sainct  Didier  d'Aus- 
sia:,  i636  (arch.  de  l'Ain,  H  863,  T  966  r").— 
Saint  Didier  d'Oussiac,   1670  (enquête  Bouchu). 

—  Sainct  Didier  d'Ouzia,  1675  (arch.  de  l'Ain, 
H  869,  f  99  v°).  —  Sainct  Didier  d'Auciat, 
1675  (ibid.,  Pii7V°)  —  Sainct  Didier  d'Ouziat, 
1675  {ibid.,  P  101  v").  —  Saint  Didier  d'Auciaz, 
1768  (tWd.,  H  899,  P  9  v°).  —  Saint  Didier 
d'Auciat,  1768  (îfciÙ,  P'3o7r°,336  r' elpassim). 

—  Sainl-Didier-d' Oussial ,  1789  (Pouillé  de  Lyon, 
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p.  38).  —  Saiia-Didier-d'Austiat ,  Xïiii'  s.  (Gas- 
sini  ). 

Sous  l'ancien  régime,  Sainl-Didier-d'Aussiat 
étail  une  communauté  du  bailb'age,  élection  et  sub- 
délégation de  Bourg,  mandement  de  Monti-evel. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  arcbi- 
prétré  de  Bourg,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Didier  et  à  la  collation  des  moines  de  Saint-Pierre- 
de--Màcon.  —  Ecchna  de  Sancto  Deaiderio,  laSo 
env.  (pouillé  du  dioc.  de  Lyon,  f  i4  r°).  — 
Ecchsia  Saiicti  Uetiderii  de  Ouciaco,  t'iga  (pouillé 
de  Lyon,  f  34   v"). 

Dans  l'ordre  féodal,  Saint-Didier  relevait  origi- 
nairement des  sires  de  Bàgé;  aux  ivii"  et  wiii' 
siècles,  c'élait  une  dépendance  du  manjuisat  de 
Sainl-Martin-le-Chàtel ,  mais  la  justice  s'exerçait  à 
Bàgé,  tandis  que  celle  de  ce  marquisat  s'exerçait 
à  Montrevel. 

A  l'époque  intermédiaire,  Saint-Didier-d'Aussiat 
était  une  municipalité  du  canton  de  Montrevel, 
district  de  Bourg. 
SiiNT-DiDiER-DE-FoRiHiss,  c'"  du  c"°  de  Trévoux.  — 
In  pago  Lucdufiemi ,  in  villa  quae  dicitur  Vendo- 
nenta  (rorr.  Vendnnetta),  unum  mulinario,  Ç)Ç)ti- 
lo'ia  (Bec.  des  cbnrtes  de  Cluny,  I.  111,  n°  aaijo). 

—  De  ijitadmn  Iwredilale  quam  habeo  ultra  jluriitm 
Sagunnam ,  videlicet  ecclesiam  de  villa  in  honore 
Sancti  Detiderii  comecratam,  loao  env.  (ibid., 
a"  378 1  ).  —  Sanclut  Detideriut  de  Vendoniêta , 
1 066  (Chevalier,  Cartul.  de  Saint-Uarnard ,  n°  1 89  ). 

—  Sanctuf  Deêiderim  juxta  Riorterium,  I943 
(Bibl.  Dumli. ,  t.  I,  p.  i44).  —  l'arrnchta  Sancii 
Detidei-ii,  laGa  (Guigne,  Docum.  de  Donibes, 
p.  i54).  —  Sanctu»  Desideriu»  in  Donbit,  ia64 
(Grand  cartul.  d'Ainay,  t.  II,  p.  53).  —  Sancliis 
Detiderius  de  lUorler,  1286  (Polypl.  de  Saint-Paul 
de  Lyon,  p.  laa). —  Sanctui  Desideriut  de  For- 
mant, i335  env.  (pouillé  ms.  du  dioc.  de  Lyon, 
f"  8).  —  Seint  Didiel,  i365  (Docum.  liiiguisl.  de 
l'Ain,  p.  io5).  — Saint  Didier  de  Froment,  1710 
^  visites  pastorales  de  l'arcliiprétré  de  Dombes, 
p.  i3). —  Saint-Didier-de-Forment ,  1789  (pouillé 
du  diuc.  de  Lyon,  p.  69). 

Sous  l'ancien  régime  Saint-Didier-dc-Formans 
appartenait  au  Franc-Lyonnais  pour  un  tiers,  y 
compris  le  clocher,  et  pour  les  deux  autres  tiers  à 
la  Donibes.  La  partie  du  Franc-Lyonnais  dépendait 
de  l'élection  et  subdélégation  de  Lyon  et  ressor- 
lissait,  pour  la  justice,  à  la  scnécbaussée  et  siège 
présidial  de  celte  ville.  La  partie  de  Dombes  dé- 
pendait de  l'élection  do  Bourg  et  ressorlissait, 
pour  la  justice,    à  la   sénéchaussée  de   Tri''voux. 


L'église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon ,  archiprètré 
de  Dombes,  était  sous  le  vocable  de  saint  Didier; 
le  droit  de  présentation  à  la  cure  était  exercé 
allernativemont  par  l'abbé  de  Cluny  et  par  le  cha- 
pitre de  Saint-Bernard  de  Bomans.  —  j-Eccletia 
Sancti  Detiderii  tita  in  Biixia ,  .  .  .  et  capella  de 
Reorterio,  I0(j4  (Ilec.  des  chartes  de  Cluny,  t.  V, 
n°  368o).  —  Ecclesia  altéra  de  Sancto  Detiderio, 
iiig-iiSG  (ibid.,  t.  V,  n°  ii/i3,  p.  5oi).  — 
Ecchsia  Sancti  Detiderii  de  Rewter,  laSo  env. 
(pouillé  du  dioc.  de  Lyon,  f  i3  v°).  • — •  Ecclesia 
Sancti  Detiderii  de  Formant,  i35o  env.  {ibid., 
I"  la  r°).  —  Saint  Didier;  patron  :  Saint  Didiei; 
évéque  et  martyr,  1719  (visites  pastorales). 

Dans  l'ordre  féodal ,  Saint-Didier  était  une  sei- 
gneurie en  toute  justice  et  avec  château,  relevant 
anciennement  des  sires  de  Villars  qui  tenaient  en 
lief  de  l'église  de  Lyon  sa  partie  située  en  Franc- 
Lyonnais.  Des  sires  de  Thoire-\  illars  cette  terre 
passa,  en  lioa,  aux  sires  de  Beaujeu  qui  unirent 
à  leur  domaine  la  justice  du  territoire  dépendant 
de  la  Donibes;  cette  justice  fut  aliénée,  en  1795, 
par  le  prince  à  Hubert  de  Saint-Didier  qui  possé- 
dait déjà  la  justice  de  la  partie  de  Franc-Lyonnais 
et  qui  annexa  à  ces  deux  justices  celle  de  la  ba- 
ronnie  de  lliotliers.  —  Dominus  Hugo  de  Sancto 
Deaiderio,    1371    (Guigue,  Docum.  de    Dombes, 

P-  '80- 

A  répo<|ue  intermédiaire,  Saint-Didier-de- 
Formans  était  une  municipalité  du  canton  et 
district  de  Trévoux. 

Saint-Dibier-de-IIenon,  autre  nom  du  Plantay.  — 
Sanctus  Desidi'riua  de  Ruennon,  1280  (Polypt.  de 
Sainl-Paul  de  Lyon,  p.  109).  —  Sanctut  Detide- 
nus,  lagg-iStig  (arcli.  de  la  Côte-d'Or,  B  io455, 
f  59  v°).  —  Sanctus  Detideriut  de  Ruenon,  i3l4 
(Bibl.  Dumb.,  t.  I,  p.  aGa).  —  Sanctus  Detide- 
riua  de  Renone,  i3a5  env.  (pouillé  ms.  du  dioc. 
de  Lyon,  f  7).  —  Ecclesia  Sancii  Desiderii  de 
Renons,  alias  du  Plantey,  1.5S7  (pouillé  du  dioc. 
de  Lyon,  f"  11  v").  —  Saint  Didier  du  Plantay, 
xvm"  s.  (Aubrcl,  Mémoires,  t.  11,  p.  7).  —  La 
niaùoH  de  Saint-Didier,  c'eat-à-dire  ta  seigneurie 
du  Plantay,  xvm*  s.  (ibid.,  p.  5). 

Saist-Didier-slb-Cualabonne ,  c" du  c°°  de  Tboissey. — 
Priscianum  ou  Priacianicut  vicua  (  Vita  Triverii  AA. 
SS.  januar. ,  t.  II ,  p.  33  ).  —  Corpua  autem  ejuidem 
[Desiilerii,  Vieniienaia  episcopi]  m  l'risciniaco  vico 
Lugdunenai  aepelierunt,  viu'  s.?  (Vita  Desiderii, 
AA.  SS.  a3  maii,  t.  V,  p.  aSi,  a 53).  —  In  villa  Prit- 
ciniaco  super Jluviuin  Calarona,  ix's.  (Adonis  Mar- 
tyrologium,  cité  par  D.  Bouquet,  t.  III,  p.  485, 
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note  o).  —  Ecchtia  Sancli  Desidei-ii.  .  .  in  comi- 
tat'i  IjHgdunemi ,  853  env.  (diplôme  de  Lotliaire 
pour  l'église  de  Lyon,  dans  D.  Bouquet,  VIII 
389).  —  Terra  sancli  Desiderii,  967  (Rec.  des 
chartes  de  Cluny,  t.  II,  n°  ina6). —  Parrochialus 
Sancti  Desiderii  de  Chalarona,  1087  (arch.  du 
nhone,  titres  de  Laumusse,  chap.  I,  n°  19).  — 
Saint  Didier  de  Chalaronne,  ili-jH  (Bibl.  Dumb. , 
rompl. ,  p.  96).  —  Saint  Disdier  de  Chalarone, 
1671  (Bénéficia  dioc.  lugd.,  p.  aSa).  —  Paroisse 
de  Saint  Didier  de  Valin,  1675  (J.  Baux,  Nobil.de 
Bresse  et  Donibes,  p.  199).  —  Saint  Didier  de 
Vatlin  en  Dombet,  1757  (arch.  de  l'Ain,  H  889, 
f  i33  r°).  —  Saint  Didier  de  Valim,  J790 
(Dénombr.  de  Bourgogne).  —  Saint-Didier-de- 
Clialaronne,   1789    (pouillé    du    dioc.    de   Lyon, 

P-69)- 

Le  Prixcianus  ou  Pritcianicus  vicus  de  la  légende 

de  saint  Trivier  était,  sous   les   Hodolpliiens,  le 

chef-lieu  d'un  agei-  du  comté  de  Lyon.  —  In  agro 

Prisciniacense ,    in  villa   Basinen,   9/17    (Bec.   des 

chartes  de  Cluny,  t.  I ,  n°  707).  —  Inpago  Ludu- 

nense,  in  agro  Pritcianense ,  947  [ibid.,  1. 1,  a°  701). 

En  1789,  Saint-Didier-sur-Chalaronne  était 
une  communauté  de  la  principauté  de  Dombes, 
élection  de  Boui'g,  sénéchaussée  et  subdélégalion 
de  Trévoux ,  chàtellenie  de  Thoissey. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prétré  de  Dombes,  était  primitivement  sous  le 
vocable  des  saints  Pierre  et  Paul;  elle  fut  par  la 
suite  consacrée  à  saint  Didier,  archevêque  de 
Vienne,  mis  k  mort  à  Priscianus,  le  23  mai 
608,  par  les  ordres  de  la  reine  Brunohaut;  les 
archevêques  de  Lyon  en  furent  collatcurs  jusqu'en 
i3o3  qu'ils  cédèrent  leur  droit  au  chapitre  de 
Saint-Nizier  de  Lyon.  —  Ecclesia  Sancti  Desiderii , 
11 55  (Bibl.  Dumb.,  t.  Il,  p.  89).  —  Ecclesia 
beati  Diderii  de  Chalarina,  i3ài  (Guigne,  Docum. 
de  Dombes,  p.  387).  —  Saint  Didiei-  de  Chala- 
ronne ;  patron  du  lieu:  Saint  Didier,  1719  (visites 
pastorales,  p.  87). 

.Saint-Didier  relevait  originairement  des  abbés 
de  Cluny  et  dut  entrer  dans  le  domaine  des  sires 
de  Beaujeu ,  en  1 288 ,  en  même  temps  que  Thoissey. 
Cette  terre  fut  érigée  en  comté,  en  1786,  par  le 
duc  du  Maine,  souverain  de  Dombes,  sous  le  nom 
de  Sainl-Didier-de-Vallin,  en  laveur  des  de  Vallin, 
gentilshommes  du  Dauj>hiné;  elle  était  en  toute 
justice. 

A  l'époque  intermédiaire,  Saint-Diilier-sur-Cha- 
laronne  était  une  municipalité  du  canton  de 
Thoissev,  district  de  Trévoux. 


Saiîiie-Agathk,  anc.  prieuré,  c'"  de  Meillonnas. 
.  Sainte-Acathe,  aiic.  chapelle  rurale,  c"'  de  Songieu. 

Sainte-Annb,  anc.  chapelle  rurale,  c'"  de  Contrevoz. 

Saiste-Anne,  anc.  chap.   rurale,  c'"  de   Gex. 

Sainte-Anne,  anc.  chapelle  rurale,  c"'  de  Neuville-sui - 
Ain. 

Sainte-Anne,  anc.  chapelle  rurale,  auj.  m^is. ,  c"'  de 
Parves-Naltagc. 

Sainte-Barbe,  lieu  dit,  c"'  de  Belley. 

Sainte-Blaisine,    h.,    c°°   de    Thézillleu. 

Sainte-Cathebine,  anc.  église,  c°"  de  Crans.  —  Petite 
église  séparée  de  la  dicte  abbaye  [de  la  Chatsagne], 
à  l'honneur  de  sainte  Catherine,  1587  (Cl.  Chani- 
pler.  Le  catalogue  des  villes  et  cités).  —  La  cha- 
pelle Sainte  Catherine,  1784  (les  Keuillécs. 
carte  1  ). 

Sainte-Cathebink-de-Genouilleix,  anc.  chapelle  ru- 
rale, c'"  de  Genouilleux. 

Sainte-Claire,  anc.  chapelle  rurale  auj.  détruite, 
c'"  de  Journans  (  Cassini  ). 

Sainte-Colombe,  h.,  c"'  de  Marboz. 

Saint-Cbépin,  m""'  is.,  c"*  de  Crottet. 

Sainte-Croix,  c"*  du  c°°  de  Montluel.  —  Apud 
Sanctam  Crucem,  ia55  (Guigne,  Docum.  de 
Dombes,  p.  i33).  —  Décima  Sancte  Crucis  priype 
Montemlupellum ,  i3i3  {ibid.,  j).  agi).  —  Sainte 
Crois,  1826  (Bibl.  Duudi.,  t.  I,  p.  267).  — 
Saincte-Croix ,  1086  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey, 
pr.,  p.  43).  —  Suinte-Croix-en-Bresse ,  1669 
(Guichenon,  Hisl.  de  Dombes,  t.  I,  p.  28). 

En  1789,  Sainte-Croix  était  une  conunuuauté 
du  bailliage  et  élection  de  Bourg,  de  la  subdélé- 
gatiun  de  Trévoux  et  du  mandement  de  Montluel. 
Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  arcHi- 
prètré  de  Chalamont.  était  sous  le  vocable  de  saint 
Donat;  le  chapitre  de  Saint-Nizier  de  Lyon  pré- 
sentait à  la  cure.  —  Ecclesia  de  Sancta  Cruce . 
1188  (Masures  de  l'Ile-Barbe,  t.  I,  p.   iiO). 

En  tant  que  fief,  Sainte-Croix  était  une  sei- 
gneurie en  toute  justice  et  avec  chàleau-fort  qui 
appartenait  originairement  au\  seigneurs  de  Mont- 
luel. Comprise  dans  la  cession  du  Daiqiliiné  à 
la  France,  en  i848,  la  terre  de  Sainte-Croix  fut 
rétrocédée  à  la  Savoie  par  le  traité  de  Paris 
du  5  janvier  i355.  Au  xviii*  siècle,  la  justice 
seigneuriale  s'exerçait  à  Sainte-Croix,  à  charge 
d'appel  au  bailliage  de  Bresse.  —  Dominus 
Sancte  Crucis,  i466  (arch.  de  la  Cùte-d'Or,  B 
io488,  f  3  v"). 

A  l'époque  intermédiaire,  Sainte-Croix  était 
une  municipalité  du  canton  et  district  de  Montluel. 

Sainte-Eupiiémie,  c'"  du  c°"  de  Trévoux.  —  De  Ju- 
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nnAi'aco,!  170  env.  (Guigne,  Docum.  do  Dombes, 
p.  49).  —  Ecclesia  Sanctae  Euphemiae  de  Juviniaco , 
11 83  (Masiiros    de    l'île-Barbe,   t.   I,  p.    116). 

—  Pmmchia  Sancte  Euf hernie,  iBaS  (Giiiçiie, 
Docum.  do  Domlies,  p.  3oo).  — Sainte  Ofeyme, 
\iv°  s.  (Guigne,  To|iogr.  hist.,  p.  3'i3).  — Paroitte 
lie  Saint-Eiiplièine ,  »iir  le  grand  chemin  de  Lyon  à 
Mdcon,  1663  (Guichenon,  Hist.  de  Dombes,  t.  I, 

P-  47)-, 

L'ancienne  villa  (jallo-romaine  de  Juviniacut  qui 

prit,  au  moyen  âge,  le  nom  de  Sainle-Eiiphémie, 

était,   à    l'époque    rodolphienne,  le  chof-lieu   de 

Vager  Juviniacensis  qui  enserrait  dans  ses  limites 

Ars  et  Saint-Didicr-de-Formans. 

En  17*^9,  Sainle-Eupliémie  était  une  commu- 
nauté de  la  piinci|>aulé  de  Dombes,  élection  de 
Bourg,  sénéchaussée  et  subdélégalion  de  Tréïoui, 
châtellonie  de  Villeneuve. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prélré  de  Dombes,  était  sous  le  vocable  do  sainte 
Eupliémie;  les  moines  de  l'Ile-Barbe  qui  pos-é- 
daient  un  prieuré  à  Sainte-Eupbémie  jouirent  du 
droit  de  présentation  à  la  cure  jusqu'en  i5a3 
que  l'église  de  celle  paroisse  fut  unie  ou  ctiapitre 
de  Trévoux.  —  Eccleiia  Sancle  Euphemie,  ia5o 
env.  (pouillc  de  Lyon,  f  i3  v°).  —  Priorattu 
Sanclae  Euphemiae,  1217  (Masures  do  l'Ile-Barbe, 
t.  I,  p.  i3a).  —  Sainte-Euphémie ,  annexe  de  Tré- 
voux, 1789  (pouillé  du  dioc.  de  Lyon). 

Au  XIII*  siècle,  la  garde  de  Sainte-Euphémie 
appartenait  pour  une  moitié  aux  seigneurs  de 
Saint -Triuer,  vassaux  dos  -iros  di'  Beaujeu,  et, 
pourl'aulre,  aux  Palatins  do  Biolliors,  vassaux  des 
sires  de  Villars  dont  les  droits  passèrent  par  vente, 
en  l'ioa,  aux  souverains  de  Dombes.  Au  Xfiii' 
«ièclo,  la  terre  de  Sainte-Euphémie  était  une  dé- 
pendance du  comté  do  (libeins. 

A  l'époque  intermédiairo,  Sainte-Eupbémio  était 

une  municipalité  du  canton  et  district  de  Trévoux. 

Sll!^Ti!-Fo^Til^e,  ruiss. ,  alll.du  Scran. 

Saintï-Jume,  c"  du  c°°de  Lagnieu.  —  Sanctii  Julita, 

laaS  env.  (arch.  de  l'Ain,  H  a37).  — ■  [Eccle$ia] 

Sancli  Juin,  laSo  env.  (pouillé  du  dioc.  de  Lyon, 

fiS  V*).  —  Parrvchia  Sancle  Julile,   iHSg  (arch. 

de   l'Ain,    H   aaa).    —   Apud   Sanclam  Julilam, 

1459  {ibid..  H   a88  ).  —  Sainte  Julie  en   Bugey, 

i6()a  (Guichenon,  Hist.  de  Dombes,  t.  I,  p.  91). 

—  Sainle-Jalie  :  Falerne ,  1790  (Index  des  noms 
révolutionnaires). 

En  1789,  Sainte-Julie  était  une  communauté 
du  bailliage,  élection  et  subdélégation  de  Belley, 
mandement  de  Saint-Sorlin. 


Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  arcbi- 
prélré  d'Ambrouay,  était  dédiée  aux  saints  Cyrille 
et  Julitte;  le  prieur  de  Cliavanoz  on  Dauphiné,  au 
nom  de  l'abbé  do  l'Ilo-Barbo,  présenta  à  la  cure 
jusqu'à  l'union  du  prieuré  de  Sainte-Julie  aux 
Carmes-Déiliaussés  de  Lyon.  —  Ecclesia  Sanctae 
Juliltae,  11 83  (Masures  do  l'Ile-Barbe,  I.  I, 
p.  1 16).  —  Capellanu»  Sancte  Julile,  1  2  53  (arch. 
du  Rhône,  Saint-Paul,  obéance  de  Gliazey,  chap.  I, 
n"  1).  —  Ecclesia  Sancte  JuUie,  i35o  env.  (pouillé 
du  dioc.  de  Lyon,  T  i3  v").  —  Ecclesia  Sanctï 
Julite.  1/193  {ibid.,  C  3o  r°). 

En  tant  quo  fiof,  Sainte-Julie  était  une  sei- 
gneurie on  toute  jusiice,  de  l'ancien  domaine  des 
i-ires  de  (^oligny,  do  qui  elle  passa  successivement 
aux  sires  de  la  Tour-du-Pin,  en  laio  environ,  à 
la  France  en  i343  et  enfin  à  la  maison  de  Savoie, 
en  i3.55. 

A  l'époque  intermédiaire,  Sainte-Julie  était  une 

municipalité  du  canton  de   Lagnieu,  district  de 

Sainl-Rambert. 

Saint-Eloi,  c"'  du  c°"  de  Meximienx.  —  Parrocliia 

Sancle  Eulalie,  1201  (Cart.  lyonnais,  t.  I,  n°  83). 

—  Sancla  Hilalia,  iSaS  env.  (pouillé  ms.  du 
dioc.  do  Lyon,  f  7).  —  Sancta  Heulalia,  1376 
(arch.  de  la"  Côle-d'Or,  B  688,  P  78  r").  —Saint 
EIny,  i655  (  visites  pastorales,  f  38). 

En  1789,  Saint-Eloy  était  une  communauté  du 
bailliage  et  élection  de  Bourg,  mandement  de 
Pérouge. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prètré  de  Chalamont,  était  sous  le  vocable  de 
sainte  Euhilio  ot  à  la  collation  du  chapitre  métro- 
politain de  Lyon.  —  Ecclesia  Sanctae  Eulalyae, 
g84  (Cart.  lyonnais,  1. 1,  n°  9).  —  Ecclesia  Sancte 
Eulalie;  erma,  laSo  env.  (pouillé  de  Lyon, 
f"  1 1  r°).  —  Ecclesia  Saticte  Eulalie,  li'jli  (arcb. 
de  la  Cote-d'Or,  B  687  f  «7  r"). 

Saint-Eloy  était  une  seigneurie  en  toute  justice 
qui  passa,  on  lâoa,  de  la  momance  dos  sires  de 
Thoire -Villars  dans  celle  des  comtes  de  Savoie. 

A  l'époque  intermédiaire,  Saint-Eloi   était  une 
muniripalilé  du  canton  de  Meximicux,  district  de 
MontlueL 
Sainte-Mabeleine,  chapelle  rurale,  c"'  d'Arbent. 
Sai»te-Madele!>e,  grange,  c"°  de  Bouvent.  —  Sainte 

Magdeleine,  xviii'  s.  (Cassini). 
SAiNTE-\lAi)Ei,Ei>f;,  auc.  chapelle  rurale,  c'"  de  Loyes. 

—  Capella  Sanctae  Magdalcnae  de  boyes,  1191 
(Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  334). 

Sai>te-Madeleime,  anc.  chap.  rurale,  c"  de  Ncuville- 
sur-Ain.  ■ — •  Sainte  Magdelaine,  wiii*  s.  (Cassini). 

'18 
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Saisie-Madkieim:.  aiic.  cliaiicllc  rurale,  c'"  du 
Plantay.  Au  xviii'  sièolo.  cette  cliapelle  passait 
pour  la  mère  église  du  Plaulay. 

Saikt-Marc,  h.,  c'"  de  Saiiit-André-le-Panoux. 

Sainie-Marie,  f.,  c"  de  Pont-de-Veyle. 

Saisi-Esnkmond,  anc.  prieuré,  c"°  de  Geyzéricu. 

Saint-Étiennb,  anc.  cliapelle  rurale,  c'"  de  Lompnicu. 

SAiKT-EiiENNii,  territoire,  c"°  de  Polliat.  —  Praliim 
Saiicti  Stepliani,  i5oi  (arcli.  du  Rliône,  Saint- 
Jean,  arni.  Lévy,  vol.  ia,  n°  3,  f  19  r").  —  l'ré 
Saincl  Etivciit,  iSSg  {ibid.,  vol.  !>S,  n°  1,  PSv"). 

Saint- Etienne,  Ioc.  disparue,  c"'  de  Villette.  —  Saint 
Elieme ,  xmi°  s.  (Cassini). 

Saini-Etibiine-dl-Bois, c°°  du  c°" de Trefforl.  —  Sancttis 
Slephanu»  del  Boëchoun ,  laSo  env.  (pouillé  du 
dioc.  de  Lyon,  f  ili  v°).  — •  Sanctus  Stephanus 
Nenim-oiiiê,  i3o3  (arcli.  du  Rhône,  titres  de  Lau- 
musse,  Teyssonge,  chap.  I,  n°  4).  —  Ecclesia 
Saiicti  Stephani  lo  Bochoiu,  i365  env.  (BiLI.  nat., 
lat.  looSl,  f  ai  v°).  —  Sainct  EtUenne  te  Bou- 
choux,  i563  (arcli.  de  l'Ain,  H  928,  f  46o  v"). 

—  Saincl  EtUenne  le  Bochoux,  i563  {ibid., 
f  47a  r").  —  Sainct  Estienne  du  Boii,  i584 
(Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  189). — ■ 
Saint  Ettienne  du  Boys,  iGi3  (visites  pastorales, 
1*  175  v°).  —  Saint  Eslienne  du  Biis,  près  de 
Bourg,  i656  {ibid.,  C  Sig).  —  Saint^Etienne- 
let-Boit,  1743  (Pouillé  du  dioc.  de  Lyon,  p.  28). 

En  1789,  Saint-Étienne-du-Bois  était  une  com- 
munauté du  |)ays  de  Brosse,  bailliage,  élection  et 
Bubdélégation  de  Bourg,  mandement  de  Mont- 
revel  et  justice  d'appel  du  comté  de  ce  nom. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  arclii- 
prêlré  de  Bourg,  était  dédiée  à  saint  Etienne;  les 
chanoines-comtes  de  Lyon   présentaient  à  la  cure. 

—  Ecclesia  Sancti  Stephani  Neinoroti,  1350  env. 
(pouillé  du  dioc.  de  Lyon,  P  16  r°). 

En  tant  que  fief,  Saint-Etienne-<lu-Bois  était 
une  seigneurie,  en  toute  justice,  relevant  origi- 
nairement des  sires  de  Coligny;  à  la  mort  de 
Guillaume  de  Coligny,  oncle  de  Béatrix,  femme 
d'Albert  III  de  la  Tour,  celte  terre  arriva  aux  sires 
de  la  Tour-dn-Pin  qui  la  cédèrent,  en  ia85,  à 
Robert,  duc  de  Bourgogne,  lequel  la  rétrocéda, 
en  1 289 ,  à  Amédée  V,  comte  de  Savoie.  Jean  de 
la  Baume  l'acquit  en  1  '1 1 4  des  d'Estrées  et  l'unit 
à  son  comté  de  Montrevel  dont  elle  était  encore 
membre  en  1789.  La  seigneurie  de  Saint-Etienne 
comprenait  le  clocher  et  la  plus  grande  partie  de 
la  paroisse  ;  le  reste  dépendait  de  la  seigneurie  du 
Gbâtelet.  —  Caiti-um  et  Ivcus  S.  Stephani,  1 289 
(Valbonnais,  Hisl.  du  Dauphiné,  pr.,  p.  3a).  — 


Dominas  Sancti  Stejihani  Nemorosi,    i362   (Gui- 
chenon ,  Savoie ,  pr. ,  p.  117). 

A  l'époque  intermédiaire,  Saint-Etienne-du- 
Bols  était  une  municipalité  du  canton  de  Trefl'ort , 
district  de  Bourg. 
Saint-Etienne-sur-Ciialaiionnï,  c"'  du  c°°  de  Thois- 
sey.  -  Sanctus  Stephanus  de  Chalarona,  i335 
env.  (pouillé  ms.  du  dioc.  de  Lyon,  P  8).  — 
Saint  Estienne  de  Chalaronne,  1829  (Bibl.  Dunib., 
t.  I,  p.  28a).  —  Saint  Etienne  en  Dombes,  xnii"  s. 
(Aubret,  Mémoires,  t.  II,  p.  471). 

En  1789,  Saint^Étienne-sur-Chalaronne  était 
une  communauté  de  la  principauté  de  Dombes, 
élection  de  Bourg,  sénéchaussée  et  subdélégation 
de  Trévoux,  chàtellenie  de  Thoissey. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  arcli i- 
prôtré  de  Dombes ,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Etienne;  le  droit  de  collation  à  la  cure  passa,  en 
i3o5,  des  archevêques  de  Lyon  au  chapitre  de 
Saint-Nizier.  —  Ecclesia  Sancti  Stephani  de  Cha- 
laronna,  ia5o  env.  (pouillé  de  Lyon,  f°i3  r").  — 
Saint  Estienne  de  Chalaronne  en  Dombes,  congré- 
gation de   Thoisseij,  1719  (visites  pastorales). 

Au  point  de  vue  féodal,  Saint-Etienne  était  une 
seigneurie,  en  toute  justice,  du  fief  des  souverains 
de  Dombes. 

A  l'époque  intermédiaire,  Saint-Etienne-sur- 
Chalaronno  était  une  municipalité  du  canton  de 
Thoissey,  district  de  Trévoux. 
Saint-Étiense-scb-Revssoize,  c"'  du  c°"  de  Pont-de- 
Vaux.  —  Parrochia  Sancti  Stephani,  1272  (Gui- 
chenon, Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  i5).  —  Sanctus 
Stephanus  supra  Beyssosam,  in  castellania  Bau- 
giaci,  1 358  {ibid.,  pr.,  p.  1 36  ).  —  Sanctus  Stephanus 
supra  Reysousam,  i366  (arch.  de  la  Gôte-d'Or, 
B  553,  f  53  r°).  —  Sanctus  Stephanus  supra 
Royssosam,  1  /lo  1  (  ibid. ,  B  556,  P 33  r°  ).  —  Sanctus 
Stephanus  supra  Ruyssosam,  1 689  (arch.  de  l'Ain, 
H  79  a,  P  596  r°).  —  Sanctus  Stephanus  supra 
Roysesan,  i548  (pancarte  des  droits  de  cire).  — 
Saincl  Estienne  sur  Reyssouze,  1686  (arch.  de 
l'Ain,  H  863,  P  295  r").  —  Saint  Etienne  sur 
Ressouze,  1784  (Descr.  de  Bourgogne). 

Avant  la  Révolution,  Saint-Etienne-sur-Beys- 
souze  était  une  communauté  du  bailliage,  élec- 
tion et  subdélégation  de  Bourg,  mandement  de 
Bàgé  et  justice  d'appel  du  marquisat  de  ce  nom. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prêtré  de  Bàgé,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Etienne  et  à  la  collation  du  grand  custode  de  la 
métropole  de  Lyon.  —  Ecclesia  Sancti  Stephani, 
i25o   env.  (pouillé  du  dioc.  de  Lyon,  P  i4  v"). 
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En  tant  (juo  fief,  Saint-Ktipiine  était  une  sei- 
gneurie, en  toute  justice,  de  la  mouvance  des 
sires  de  Bâgé;  elle  fut  inféodée,  au  commencement 
du  xit*  siècle,  aux  comtes  de  Genève  qui  la  cé- 
dèrent, en  i358,  à  Guillaume  de  la  Baume,  dont 
le  fils  la  fit  annexer,  en  1^27,  à  son  comté  de 
Monlrevel.  Saint-Etienne  ressortissait  à  la  justice 
d'appel  du  marquisat  de  Bàgé. 

A  l'époque  intermédiaire,  Saint-Etienne  était 
une  municipalité  du  canton  et  district  de  Pont- 
de-Vaux. 

Saint-Eistache,  anc.  chapelle  rurale,  c"*  de  Saint- 
Didier-8ur-Ch;ilaronne.  —  Ln  chapelle  Saint- 
Eutlache  de  la  poêpe  de  Miteria,  prè»  Game— 
rant ,  xviii"  s.  (Aubrel,  Mémoires  de  Dombes, 
I.  Il,  p.  1/19). 

SiiSTE- Vierge  (La),  chapelle  rurale,  à  Préau,  c°*  de 
Cerdon.  —  La  Sainte   Vierge,  xviii*  s.  (Cassini). 

Saiht-Fabies,  anc.  chapelle  rurale,  A  Graveile,  c°*  de 
Saint-Martin-du-Mont  (Cassini). 

Sai:«t-Falstb,  Ioc.  détruite,  à  ou  pWîs  Champagne- 
en-Valromcy.  —  E»t  ip»a  terra  in  pago  Geneveme, 
in  loco  qui  vnigo  nuncupalnr  ad  Sanetum  Fauftum 
in   Campania,  io.55   (  Gall.  christ.,   t.  IV,   inslr. , 

c-  79)- 

Saist-Fiacbe,  anc.  chapelle  rurale,  c'"  de  Parves- 
Nattage. 

SAHTE-Fo5TAmï,  niisg. ,  affl.  du  Seran. 

Saint-Frasçois-de-Sai.es,  anc.  chapelle  rurale,  c"*  du 
Poizat.  —  Sainl  François  de  Salef,  iviii'  s.  (Cas- 
nni). 

Saint-Gabet,  Ioc.  détruite ,  c"'  d'Ambérieu-en-Bugey. 
- —  Iter  tendent  de  Sanclo  Oerinnno  ad  Sanclunt 
Gabetum,  i468  (arcli.  île  l'Ain.  H  h). —  Vigne- 
liim  Sancti  Gennani,  loco  dicta  Romenat ,  alia»  en 
Sainct  Gabet,  ilfja  {iind.). 

Sai>t-Galiiieb,  anc.  paroisse,  c"  de  Montanay.  — 
Parrochia  Sancti  Baldomerii ,  laaS  (Guigue, 
Docum.  de  Dombes,  p.  87). 

Eu  1789,  Saint-Galmier  était  un  village  de  la 
paroisse  de  Montanay. 

A  la  fin  du  xv*  siècle,  ce  village  clait  encore  le 
siège  d'une  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon, 
arcliiprélrc  de  Dombes,  dédiée  i  saint  Galmier 
et  à  la  collation  de  l'abbé  de  l'Ile-Barbe.  — ■  In 
opère  [ecc/c«ic]  Sancti  Raldomerii,  1176  env. 
(Guigne,  Docum.  de  Dombes,  p.  4.5).- —  Curatus 
Sancti  Galmerii ,  1 395  env.  (pouillé  ms.  de  Lyon, 
f  7).  —  Eccletia  de  Saint  Galmier,  t35o  env. 
((touillé  de  Lyon,  C  la  t").  ■ —  Sacrifia  Sancti 
Garmerii,  i365  env.  (Bibl.  nat. ,  lat.  ioo3i, 
f  17  r°).  —  Eccletia  Sancti  Garmerii;  patronut  : 


ahbn$   Intule    Hiirbare,    1  !>[)■>.   (pouillé  de  Lyon, 
f°27y"). 

Saint-Galmier  était  anciennement  du  fief  de 
l'église  métropolitaine  de  Lyon  qui  en  avait  confié 
la  garde  aux  Palatins  de  Biottiers.  —  Custodia 
Sancti  lialdomeri,  ia3i  (Guigue,  Docum  de 
Dombes,  p.  95). 
Saint-Ge!»goux ,  lieu  dit,  c°*  de  Grièges. 
Saixt-Gesis,  ch.-l.  de  la  c"*  de  PouiHy-Saint-Genis. 
—  Sanctui  Genesiu»,  1  aôo  (Mém.  de  la  Soc.  d'hist. 
de  Genève,  t.  XIV,  p.  99).  — Saint  Geneit,  1297 
(aich.  de  la  Côle-d'Or,  B  1933,7).  —  Peronetiis, 
coslumem  de  Sancto  Genittio,  i33s  (ibid.,\i  1089, 
f  18  r').  — Sainct  Genix,  1579  (arch.  du  Bliône, 
H  2191,1' 878  r»). 

En  1789,  Saint-Genis  était  une  con)munauté 
de  l'élection  de  Belley,  du  bailliage  et  subdéié- 
gation  de  Gex. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Genève,  archi- 
prélré  du  Bas-Gex,  était  sons  le  vocable  de  saint 
tîenis;  le  patronage  temporel  en  appartint  succes- 
sivement aux  évèques  de  Genève,  aux  abbés  de 
Saint-Claude,  à  ceux  d'Abondance  et  enfin,  au 
milieu  du  xiii*  siècle,  aux  abbés  d'Ainay.  La  pa- 
roisse de  Saint-Genis  élait  déjà  unie  à  celle  de 
Pouiliy  à  la  fin  du  xtii'  siècle.  —  Eccletia  Sancti 
Genetii,  1110  (Bibl.  Sebus  ,  p.  i83).  —  ln  pago 
Gehennenti,  eapelta  Sancti  Genetii,  11 84  (Du- 
nod,  Hist.  des  Séqnan.,  t.  I,  pr.,  p.  69).  • — 
Pi-ioralut  de  Sanctn  Genitin,  ig'i'i  (Bibl.  Sebus., 
p.  9.Q0). 

En  tant  que  fief,  Saint-Genis  élait  une  sei- 
gneurie eu  toute  justice  relevant  de  la  baronnie 
de  Gex;  on  en  appelait  de  son  juge  ordinaire  au 
bailliage  de  Gex;  Pouiliy  plaidait,  au  contraire, 
en  première  instance,  par  devant  ce  bailliage.  — 
Hudriz  de  Sent  Genier»,  i3oo  (arch.  de  la  C<ite- 
d'Or,  B  1987).  —  Saint-Genis,  seigneurie  du 
bailliage  de  Gex,  178/1  (Descr.  de  Bourgogne). 

A  l'époque  intermédiaire,  Saint-Genis  et  Pouiliy 
formaient  une  municipalité  du  canton  de  Tboiry, 
district  de  Gex. 

Saitt-Gesis,  anc. chapelle,  c"°  de  Saint-Rambert. — 
Duxerunt  eiim  { Ragnebertum) .  .  .  in  conjinio  Lug- 
dunensis  len-itovii  Jtirae  ricinmn...  ad  quemdam 
locum  Rebronne  rocabulo,  ubi  quidam  Dei  fnniulus, 
nomine  Domitianns,  in  honore  S.  Genesti  mar~ 
lyrin,  arcliim  constnixit  araculmn,  viii"  s.  (Acta 
Ragneberti  5  AA.  SS.  1  3  jun.  II,  p.  GgS  F). 

Saiht-Genis-sem-Menthos,  c""  du  c°"  de  Pont-de- 
Veyle.  —  Sanctus  Genesius,  1 288  (arch.  du  Rhône, 
titres  de  Laumusse  :  Epaisse,  chap.  I,  n°  9).  — 

48. 


380 


DÉPARTEMENT  DE  L'AIN. 


Seinl  Geneê,  iSôo  env.  (pouillédeLyon,  I*  1 1  v°). 

—  Sanctus  Genesius  supra  Menlhnneui,  i5S:i 
(arcli.  de  l'Ain,  H  8o3,  f°  i  r").  —  S.  Genys  sus 
Wcnton,  i65o  (Guiclienon,  Bresse,  p.  86).  — 
Saint  Genis  sur  Manlon,  i656  (visites  pastorales, 
1"  386).  —  SdinI  Genys  sur  Menihon,  1671  (Be- 
nelicia  dioc.  liigd.,  p.  a5i). 

En  1789,  Saint-Genis-sur-Menlhoii  était  une 
communauté  du  bailliajje,  élection  et  subdélégation 
de  Bourg,  mandement  de  Bàgé  et  justice  d'appel 
du  marquisat  de  ce  nom. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  arclii- 
prélré  de  Bàgé,  anciennement  de  Sandrans,  était 
sous  le  vocable  de  saint  Bartliéli'my,apri's  avoir  été 
sous  celui  de  saint  Genis  (cf.  Saint-Genis-les-OI- 
lières,  Rbone ,  aujourd'bui  sous  le  vocable  de  saint 
Bartbclemy):  le  droit  de  collalion  à  la  cure  appar- 
tenait au  chapitre  de  Saint-VincenI  de  Màion.  — 
Ii>  fine  Coscoimcense ,  in  villa  Corte  Fredoiw ,  terra 
Sancti  GenciiV,  938-937  (Cartul.  de  Saint-Vincent 
de  Màcon  ,  n"  3 1 4  ).  —  Ecclesia  que  est  in  honorr 
Sancti  Genesii,  in  pago  Lugdunensi ,  m  agrn  Coscn- 
niacenti,  1000  env.  (ibid.,  n°  bh^).  —  Ecclesia 
Sancti  Genesii,  laSo  env.  (pouillé  de  Lyon, 
f  II  v°). 

Dans  l'ordre  féodal ,  Saint-Genis  relevait  ancien- 
nement des  siresdeBàgé;  aux  ïvii°  et  wiii" siècles, 
c'était  une  dépendance  du  marquisat  di?  Bàgé. 

A  l'époque  intermédiaire,  Saint-Genis-sur-Men- 
llion  était  nne  municipalité  du  canton  de  F'oiit- 
de-Veyle,  district  de  Cliàtllloii-Ies-Uombes. 

Saint-Gentil,  f. ,  c'"  d'Ecballon. 

SiiNT-GKoncES,  anc.  cbapelle  rurale,  c""  d'Ambé- 
rieu-en-Bugey. 

Saint-Geouges,   lien    dit,  c°°  d'Ambérieu-en-Bugey. 

SAiNT-GEonoES,  anc.  chapelle,  c"°  de  Bourg.  —  Apud 
Burgum  in  lireyssia ,  in  capella  beaii  Georjrii  Jtiu- 
data,  prope  cnsirtwi  dicti  loci,  i43o  (Brossard, 
Cartul.  de  Bourg,  p.  196). 

Saint-Georges  ,  église  auj.  détruite  qui  était  située 
hors  les  mur»  de  Pérouges.  —  Ecclesia  Beau 
Georgii,  1876  (arcb.  de  la  Côle-d'Or,  B  687, 
f°  6  v°).  —  In  clauso  Sancti  Georgii,  1876  (ibid., 
f°  26  r°). —  lier  tendens  de  Sanctii  Genrgio  rersiis 
burgum  Sancti  Christofori ,  1876  {ibid.,  f°  37  v"). 

—  Saint  George  de  Perouge,  i655  (visites  pasto- 
rales, f'"33,35). 

Saint-Georges,  écart,  c"' de  Saint- Marcel. 

Saint-Gborges-de-Renon,  c"'  du  c.°"  de  (ihàtillon-sur- 
Chalaronne.  —  Sanctus  Georgius  de  Renone,  xiv's. 
(Guigne,  Topogr.,  p.  8/1 5).  —  S.  George  de 
Renom,    i6ô6  (visites    pastorales,    f   28a).    — 


Saint  George  du  Renon,  1670  (enquête  Bouchu). 
■ —  Saint  George  de  Renon,  1699  (Bibl.  Dumb., 
t.  I,  p.  6.5'i).  —  Saint-George-sur-Renom,  1728 
(J.  Baux,  Nobil.  de  Bresse  et  Dombes,  p.  aSg). 

—  Saint  George  du  Bouchoux ,  1786  (Descr.  de 
Bourgogne). 

En  1789,  Saint-Georges-de-Renon  était  une 
communauté  située  partie  en  Dombes  et  partie  en 
Bresse.  La  partie  de  Bresse  où  se  trouvait  le  clo- 
cher dépendait  du  mandement  de  Châtillon-les- 
Dombes;  elle  était  comprise  dans  l'élection  et  la 
subdélégation  de  Bourg  et  ressortissait,  pour  la 
justice,  au  bailliage  et  siège  présidial  de  celte  ville. 
La  partie  de  Dombes  ressorlissail ,  pour  la  jus- 
tice, à  la  sénéchaussée  de  Trévoux. 

L'église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archipréiré 
de  Sandrans,  était  sous  le  vocable  de  Saint- 
Georges.  Après  avoir  appartenu  à  l'arcbiprélre ,  le 
droit  de  collation  à  la  cure  était  passé  aux  arche- 
vêques de  Lyon  qui  en  jouissaient  en  1789.  — 
Ecclesia  de  Sancto  Georgio;  hei-mos,  laâo  env. 
(pouillé  de  Lyon,  f  13  r°).  —  Ecclesia  Sancti 
Georgii,  i35o  env.  {ibid.,  f  11  r°). 

Au  point  de  vue  féodal,  la  paroi'ise  de  Saint- 
Georges  dépendait  tout  entière  de  la  seigneurie 
de  Bomans.  La  justice  s'exerçait  à  Cliàtillon  en 
première  instance  et  par  appel,  pour  partie,  au 
présidial  de  Bourg ,  et  pour  partie  à  la  sénéchaussée 
de  Trévoux. 

A  l'époque  intermédiaire,  Saint-Georg.^s-de- 
Renon  était  une  mniiicipalité  du  canton  de  Mar- 
lieux,  district  de  Cliàtillon-les-Dombes. 

Saint-Geiimun,  lieu  dit,  c°'  de  Belley. 

Saint-Gebmain,  lieu  dit,  c'"  de  Saint-Martin-le-Cbàlel. 

—  En  Saint  Gennan,  l'igG  (arcb.  de  l'Ain, 
H  856,  r  190  r"). 

Saint-Germain,  lieu  dit,  c"°  de  Verjon. 

Saint-Gebmain,  h.,  c"  de  Villemotier.  —  Saint- 
Germain  en  Revermont,  i65o  (Guichenon,  Bresse, 
p.  101). 

11  v  avait  anciennement  dans  ce  village  une 
cha])elle  unie  au  prieuré  de  Villemotier. —  Ecclesia 
de  Villa  Monasterii ,  cum  prioratu  et  capella  Sancti 
Germani,  1  184  (Dnnod,  Hisl.  des  Séquan.,  t.  I, 
pr.,  p.  69).  —  Sanctus  Germants,  laoo  env. 
(pouillé  de  Lyon,  f°  i5  r°). 

En  tant  que  lief,  Saint-Germain  était  une  sei- 
gneurie avec  maison-forte ,  de  l'ancien  domaine 
des  sires  de  Coligny.  —  Joliaimes  de  Saneto  Ger- 
mano,  liaS  (exlentes  de  Bocarnoz,  f°  3  r°).  — 
Le  fief  de  S.  Germain,  ù  cause  de  Cologna,  l536 
(Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  5i). 
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Siint-Geiimain-d'Aiibkbieu,  section  de  la  c"'  d'Am- 
bérieu-en-Bugey.  —  De  Saitcto  Gennano ,  i  a  a  5  env. 
(arcli.  de  l'Ain,  H  ".S']).  —  Castriim  et  burgitm 
Saiicti  Germant,  i3a8  (Bibl.  Dutnb.,  compl., 
p.  32  et  38).  —  Sanclu»  Gennaïut»  île  Ainbay- 
riaco,  iSBg  (arcii.  de  l'Aia,  H  9a3).  — In  bwgo 
noen  Sancli  Gennani ,  jiixlu  cliiusuram  rticti  huvgi, 
vertui  porlatn  île  Romaiia»,  l'i'ili  (arcli.  de  la 
Cote-d'Or,  B  870,  f  la  r°).  —  Burgum  velu* 
cailri  Sancti  Germant,  i385  (ibid.,  \\  87a, 
f  iiG  r").  - —  Apiid  Sanctum  Geittuinum  Ambe- 
naci,  itia-i  (ibid.,  B  870,  f"  189  r°).  —  Mentura 
Sancli  Germant,  i^i4i  (ibid.,  B  760,  S°  1  r°).  — 
La  communauté  de  S.  Germain,  i536  ^Guichenoii, 
Bresse  et  Bugey.  pr.,  p.  59).  —  S.  Germain 
il'Amberieu ,  lâ-jt)  [ibid.,  pr.,  p.  aSO).  —  Saint 
Germain  en  Bagey,  i65o  (ibid.,  p.  4()). 

En  1  789,  Sainl-Germaiii-d'Ambérieu  était  une 
rommunaiité  cbef-lieu  de  mandement  de  l'élec- 
tion el  subdélégalion  de  Belley.  —  Mandamentum 
Sancti  Germant,  1344  (arcb.  do  la  Gôte-d'Or, 
B  870,  !°  1  r').  —  Ca»telliinu$  Sancti  Germani 
Amberiaci,  j46o  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey, 
pr. ,  p.  3 1  ).  —  Le  mandement  de  S.  Germain 
d'Amberieu,  i.")3G  (ibid.,  p.  54). 

L'église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archiprélre 
il'Ambronay,  était  sous  le  vocable  de  Nolre-Dame- 
dp-la-C6te  ou  de  la  N'atitllé  de  la  Sainte- Vierge; 
les  religieux  d'Ambronay  en  étaient  collateurs.  — 
Curalut  Sancli  Germani  Amberiaci,  iliQi  (arcb. 
de  l'Ain ,  G  3 1  ).  —  Eccletia  parrochialit  Sancli 
Gennani,  thiÇf  (ibid.,  G  3i).  Au  ïvii'  siècle,  la 
paroisse  de  Saint-(jermain  était  unie  à  celle  d'Ani- 
bt'rieu. 

En  tant  que  lief,  Sainl-Gennain  était  une  sei- 
gneurie, en  toute  justice  et  avec  chiUeau-fort,  pos- 
sédée, dès  le  coinraencenienl  du  xn"  siècle,  par  les 
sires  de  Coligny  de  qui  elle  passa,  vei-s  laio,  aux 
scigneur-s  de  la  Tour-du-Pin,  en  suite  du  mariage 
de  Béatrix  de  Coligny  avec  Albert  II  de  la  Tour. 
En  1 3 1 0 ,  Amédée  V,  comte  de  Savoie ,  s'empara 
de  vive  force  du  diàteau  de  Saint-Germain  qu'il 
fit  reconstruire  et  dont  il  annexa  le  mandcmenl  à  sa 
terre  du  Viennois  savoyard.  En  1Ô76,  le  duc 
Emmanuel-Philibert  unit  la  seigneurie  de  Saint- 
Germain  au  marquisat  de  Saint-Bambert  qu'il 
venait  d'ériger  en  faveur  d'Ame  de  Savoie,  son 
fils  naturel;  celui-ci  vendit  son  marquisat,  en 
1601,  à  Henri  de  Savoie,  duc  de  Nemours,  dont  la 
postérité  en  jouit  jusqu'en  1716.  La  seigneurie  de 
Saint-Germain  comprenait  le  bourg  d'Amberieu; 
la  justice  s'exerçait  avec  celles  de  Saint-Rambert  et 


ressortissait  nument,  comme  elles,  au  parlement 
de  Dijon  et,  au  premier  chef  de  l'édit,  au  présidial 
de  Bourg.  —  Derlio ,  miles  de  Sancio  Germano  ,121a 
(arch.  de  l'Ain,  H  807  ).  —  Caatra  Sancti  Germani 
el  de  Lalemo  (lisez  det  Alemo),  i3i4  (rhartular. 
Sabaudiae,  P  3  v°).  —  Caalrum  el  villa  S.  Ger- 
mani de  Ambayriaco,  i334  (Valbonnais,  Hist.  du 
Dauphiiié,  pr. ,  p.  a.'ia). 

S.»iîii-GERiiAix-i)E-BéABD,  h.,  c""  dc  Géovressiat.  — 
Vta  publica  lendens  de  Ysernoro  veraii.i  Sancliim 
Gerinanum  de  Ilearl ,  liiy  (arch.  de  la  (lote-d'Or, 
B  807,  f*42  r°). 

En  1789,  Saint-Germain-de-Béard  était  un 
village  de  la  paroisse  de  Géovreissiat,  bailhage  el 
élection  de  Belley,  subdélégation  de  Nantua  ot 
mandement  de  Montréal. 

Il  y  avait,  au  xm'  siècle,  dans  ce  village,  une 
chapelle  rurale  dédiée  à  saint  Germain  et  qui 
passait  pour  la  mère  église  de  Géovreissiat.  — - 
Ecchiia  Sancli  Germani  de  liayart,  i35o  env. 
(pouillé  de  Lyon,  f°  i3  r°).  —  Chapelle  Saint 
Germain,  i655  (visites  pastorales,  f  1  «9). 

Saint-Gerhain-de-Betnost,  h.,  c'"  de  Beynost.  — 
.S'.  Germanut  de  Valtebnna,  11 45  (Guichenon, 
Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  a  1 8  ).  —  De  Sancto  Ger- 
mano, iaa6  {ibid.,  p.  aSo).  — •  Costa  Sancli  Gn- 
mani,  1  a47  (Guigue,  Doium.  de  Dombes,  p.  lao). 
—  PaiToctiia  Sancti  Germani  de  Boyno,  ia84 
(Cartul.  lyonnais,  I.  II,  n"  790).  —  Satwtus 
Germanut  de  Itaigno,  i3a3  (Masures  de  l'Ile- 
Barbe,  t.  I,  p.  ^157). 

.  il  y  avait  anciennement,  à  Beynost,  un  prieuré 
de  l'ordre  de  saint  Benoit,  dont  l'église  était  dédiée 
à  saint  (îermain;  ce  prieuré,  (|ui  existait  déjà  au 
X*  siècle,  ilépendait  du  monastère  de  Nantua.  — 
Ecclesia  Sancli  Germani  de  Bayno,  laBo  env. 
(pouillé  du  dioc.  de  Lyon,  f°  10  v°).  —  ft-ioi- 
Sancti  Germani,  i3a5  env.  (pouillé  ms.  du  dioc. 
de  Lyon,  Pi).  —  Prieur  de  S.  Germain  en  Val- 
bonne,  i4i4  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. , 
p.  a58). 

Saint-Gerihin-de-Joix,  c"'  du  c""  de  (;iiàtillon-<b'- 
Michaille.  —  Sanctuê  Germanns  Jurensis,  i3o-! 
(arch.  de  l'Ain,  H  374).  —  Saincl  Germain,  iGm 
(arch.  du  Rhône,  H  369).  • —  Saint-Germain-de- 
Joux  :  Jottx-la-Monlagne ,  1798  (Index  des  noms 
révolutionnaires). 

Avant    la     Révolution,    Saint-Gerniain-de-Joux 

était  une  communauté  du  bailliage  et  élection  de 

Belley,  subdélégation  et  mandement   de  Nantua. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Genève,  arclii- 

prétré  do  Ghampfromier,  était  sous  le  vocable  de 
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saint  Germain  et  à  la  collation  des  évéques  de 
Genève.  —  Curalus  Sancli  Germant  Jnrentis, 
i3o9  (arch.  de  l'Ain,  H  876). 

A  l'époque  intermédiaire,  Saint-Germain-de- 
Joiix  était  une  municipalité  du  c-inton  de  Châ- 
lillon-de-Miohaille,  district  de  Nanlua. 

Dans  l'ordre  féodal,  Saint-Germain  était  une 
dépendance  de  la  baronnie  de  Nantua  et  ressor- 
lissait  à  la  justice  de  la  mense  conventuelle.  — 
Catirum  et  caslellania  Sancti  Germant,  1970  (Bibi. 
Sebus. ,  p.  A  a  G).  —  Caitra  Nontiwct  et  Sancli 
Germnni,  1  270  (ttid. ). 
Siint-Germain-dk-Reno!!,  c"  du  c°°  de  Villars-les- 
Dombes. — -  Villa  Sancli  Germani  in  Breissia,  1  a63 
(Arch.  nat.,  P  i366,  c.  1487). —  Sanctui  Germa- 
nus ,  p-ope  castrum  dou  Chattellar,  1277  (arch.  de 
la  Cote-d'Or,  B  869).  —  Sancttu  Germanus  de 
Ruenon,  1299-1869  (ibid.,  B  io/i55,  f  5  r°).  — 
Tan  que  al  chimin  per  loqual  l'en  voit  de  Maittime 
a  Renon,  xit*  s.  (Bibl.  Dumb.,  t.  I,  p.  i83). — 
Sanclui  Gei-manus  de  Renon,  1587  (pouillé  du 
dioc.  de  Lyon,  f  1 2  v°).  —  S.  Germain  de  Renom, 
i656  (visites  pastorales,  f*  977). — ■  Saint  Ger- 
main en  Dombe»,  166a  (Guichenon,  Hist.  de 
Dombes,  t.  I,  p.  aa6).  —  S.  Germain  de  Renon, 
1699  (Bibl.  Dumb.,  t.  1,  p.  65i);  xviii'  s.  (Cas- 
rini).  —  Saint-Germain-de-Renom ,  1789  (pouillé 
du  dioc.  de  Lyon,  p.  i53). 

En  1789,  Saint-Gormain-de-Renon  était  une 
communauté  de  la  principauté  de  Dombes,  élec- 
tion de  Bourff,  sénéchaussée  et  subdélégation  de 
Trévoux,  chélellenie  du  Chàtelard. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prélré  de  Sandrans,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Germain;  le  doyen  de  Monlberthoud,  au  nom  de 
fabbé  de  Cluny,  présentait  à  la  cure.  —  Ecclesia 
de  Sancio  Germano  quae  sita  est  inira  ecclesiam  de 
Capella  et  ecclesiam  de  Marlico  (lisez  Marliaco), 
1 106  (Rec.  des  chartes  de  Cluny,  t.  V,  n°  3889).  — 
In  episcipatu  Lugdunensi.  .  .  ecclesia  Sancti  Ger- 
mani in  Bressia,  j  107  (Bibl.  Cluniac,  c.  587).  — 
Ecclesia  Sancti  Germani;  hermos,  laSo  env. 
(pouillé  de  Lyon,  f  11  v"). 

Dans  l'ordre  féodal,  Saint-Germain  était  une 
seigneurie,  en  loute  justice,  de  l'ancien  fief  dos 
sires  de  Thoire-Viliars,  de  qui  elle  passa  par 
vente,  en  1/109,  aux  sires  de  Beaujeu,  souverains 
de  Dombes.  —  Dominas  B.  de  Sancto  Gei-mano, 
1900  (Masures  de  l'Ile-Barbe,  t.  I,  p.  i3o). 

A  l'époque  intermédiaire,  Saint-Germain-de- 
Renon  était  une  municipalité  du  canton  de  Mai- 
lit  ui,  district  de  Châlillon-les-Dombes. 


SAiNT-GKniiAiN-iEs-PARoissEs,  c""  du  c°"  de  Belley.  — 
Aptid  Sanctum  Germanum,  iShg  (arch.  de  la 
Cote-d'Or,  B  8?i6,  P  96  v°).  —  Sainct  Germain 
des  Paroisses,  i  58o  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey, 
pr.,  p.  196). 

Avant  la  Révolution,  Sainl-Germain-les-Paroisses 
était  une  communauté  du  bailliage,  élection  et 
subdélégatiou  de  Belley,  mandement  de  Rossiilon. 

Son  église  ])arois8iale ,  diocèse  de  Belley,  archi- 
prèlré  d'Arbigiiieu,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Germain  et  à  la  collation  de  l'évéquc  de  Belley. 

—  Capellanua  Sancti  Germani,  i36.5  env.  (Bibl. 
nat.,  lat.  ioo3i,  f  120  v").  —  Ecclesia  Sancti 
Germani  parrochiarum ,  i/ioo  env.  (Pouillé  du 
dioc.  de  Belley). 

Saint-Germain,  en  tant  que  seigneurie,  dépen- 
dait originairement  de  la  seigneurie  de  Bugey, 
puis  du  comté  de  Rossiilon,  dont  il  fut  démembré, 
en  i653,  pour  former  une  seigneurie  particulière. 
A  répo<(ue  intermédiaire,  Saint-Germain-les- 
Paroisses  était  une  municipalilé  du  canton  et 
district  de  Belley. 

Saint-Girié,  anc.  lieu  dit,  c"*  de  Thoissey.  —  Pré 
de  Saint  Girié ,  xviii'  s.  (Aubret,  Mémoires,  t.  11, 
p.  i3o). 

Saint-Gise,  h.,  c"  de  Divonne. 

Saint-Gbas  ,  h.  et  tour,  c"'  d'Ambronay. 

Saint-Gbat,  anc.  chapelle  rurale,  c"°  de  Dortan. 

Saint-Gretevt,  anc.  lieu  dit,  à  ou  près  Saint-Martin- 
le-Cliàtel.  —  hiico  dicto  en  Saint  Grèvent,  ligS 
env.  (lerr.  de  Saint-Martin,  f  18  v°). 

Saikt-Guicne-Fort,  c"' de  Romans. 

trCe  nom  ne  s'applique  qu'à  un  bois  qui  est  le 
but  d'un  pèlerinage  très  fréquenté,  surtout  par  les 
jeunes  fommesn  (Guigne,  Topogr.  liistor.,  p.  3^7). 
Saint  Guignefort  a  la  spécialité  de  donner  ou  de 
rendre  la  vigueur  aux  maris  et  aux  enfants.  Il  y 
avait  anciennement,  dans  le  voisinage  d'Allevard 
(Isère)  un  mas  qui  portait  le  nom  de  noire 
saint  (?). —  Mansus  Sancli  Guiniforti,  1089  (Rec. 
des  chartes  de  Cluny,  t.  IV,  n"  3596). 

SAiNT-HiLArRE,  anc.  chapelle  rurale,  près  Cras-<>n- 
Michaille. 

*Saint-Hilaire  ou  Saint-Ilier,  Ioc.  disparue  qui  était 
située  non  loin  de  Pérouges.  —  lier  per  quod  itur 
de  Perogiis  apud  Sanctutn  ïlarium,  1396  (arch. 
de  l'Ain,  H  801). 

Saint-Hubert,  anc.  chapelle  rurale ,  c"*  de  Sainl-Jean- 
le-Vieux.  —  Saint-Hubert,  xviii*  s.  (Cassini). 

*SAif(T-lMiER,  petit  monastère  qui  paraît  avoir  été 
situé  au  département  de  l'Ain,  non  loin  de  Màcon. 

—  Quaedam  cellula,    in   pago   Lugdunensi  sita. 
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que  tocatur  SancUu  Imiteriiu ,  860  (Cari.  Saint- 
Vincent  de  Mâcon,  n°  109).  —  /«  pago  Lugdu- 
neiiti...  cellulam  Saocti  Imiterii,  878  (ibid., 
n"  Ca).  —  In  pago  Lugdunemi  etl  eccteiia  Sancli 
Imiterii,  cum  rebm  et  decimit  et  omnibu»  ibi  perli- 
nenlibiu,  et  est  vUla  MoH»guidim$ ,  987-963  (ibid., 

Saim-Jacques,  lieu  dit,  c"  d'Ambronay. 
Saint-Jacqubs,  lieu  dit,  c"' de  Ciiisial. 
SiiNT-jAcgiiBS  ET  SaiktPbiuppb,  anc.  cliapelle  rurale, 

c"'  d'Ambronay.  —  .Saint  Jacquet ,  Saint  Philippe , 

ïïiii'  s.  (Cassini). 
Saist-Jacqdbs  et  Saint-I'hilippe,  anc.  chapelle  rurale, 

c°'   de  Saint-Martin-du-Monl.    —   Saint  Jacque , 

Saint  PMtippe ,ivin'  s.  (Cassini). 
Saikt-Jean,  cliapelle  rurale  détruite,  c"'  de  Coligny 

(Cassini). 
Saiht-Jein  (Rbe-de-),  h.,  c°'  de  Mogneneins. 
Saint-Jean,  anc.  bois,  à  ou   près  Saint -Sulpice.  — 

iVVwm»    quod  appellalur   viilgariler    nema»    Sancli 

Joannit  de  liotuna,  1  SaS  (Guigue,  Cartul.  de  Sainl- 

Sulpice,  p.  166). 
Saist-Jka!«,  anc.  chapelle  rurale,  c""  de  Villerever- 

sure  (Cassini). 
Saint-Jean-Baptiste,  anc.  chajiclle  des  hospitaliers  de 

Teyssonge,  c°*  de  Saint-Étienne-du-Bois. 
Sawt-Jeas-Baptiste,    anc.    chapelle    rurale,    c°'    de 

Fouillât. 
Saimi-Jeam-Baptiste,    anc.    chapelle    rurale,    c"*    de 

Vii'iat  (Cassini). 
Sairt-Jean- Bapiiste-de-Mogseseiss,  anc.   chapelle 

rurale,  c°*  de  .Mojjneneins. 
Saiht-Jean-Bichabd,  h.,  c"'  de  Saint-Julien-sur-Veyle. 

—  Capella  beali  Johannis,  in  parrochia  Sancli 
Juliani,  t32.3  (Guigue,  Topogr.,  p.  347). 

Saini-Jean-de-Gonville,  c"'du  c°"  de  Collonges.  —  6'o- 
telle»,  121 3  env.  (Ilist,  de  Genève,  t.  Il,  p.  435). 

—  Sanctut  Julutiinet  de  Govelle»,  137/1  (Méin. 
Soc.  d'hisl.  de  Genève,  t  XIV,  p.  i36).  —  Villa 
S.  Johannit  de  Goveytlet,  laii)  (ibid.,  t.  XIV, 
p.  917).  —  En  la  paroche  de  ten  Johant  de  Go- 
vetliei,  1295  (ibid.,  t.  XIV,  p.  24a).  —  Saint 
Jnhant  de  Gnveitlet,  i3o6  (arch.  de  la  Côte-Kl'Or, 
B  1237).  —  Sen  Johant  de  Govellet,  l3l2  (ibid., 
B  1237).  —  .Saint  Jean  de  Gonville,  i355  (Gui- 
clienon,  Savoie,  pr. ,  p.  199).  —  De  Sancto  Jo- 
hanne  Gnvelliarum,  1897  (arch.  <lc  la  Gole-d'Or, 
B  1096,  r  l5  r°).  —  Sancluê  Johannen  Gonvil- 
liaram,  i528  (ibid.,  B  1162,  f  i  r°). —  Sainct 
Jehan  de  GonvUlet ,  1 554  (  iliid. ,  B  »  aoo ,  P  2 1 4  r°  ). 

—  iS'aint  Jean  de  Gonville,  i'jUh-t'jhu  (arch.  du 
Bhone  :  titres  des  Feuillues). 


En  1789,  Saint-Jcan-de-Gonville  était  une 
communauté  de  l'élection  de  Bclley,  du  bailliage 
et  subd('>légation  de  Gex. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Genève,  ar- 
chiprélré  du  Bas-(iex,  était  sous  le  vocable  de 
saint  Jean-Baptiste  et  à  la  collation  des  abbés  de 
Cliiny.  —  Curatu»  Sancli  Juhannit  de  Goveitle», 
iâ65  env.  (Bibl.  nat.,  lat  iûo3i,  P  88  v").  — 
Cura  de  Govellies,  i344  env.  (Pouillé  du  dioc.  de 
(ienève). 

En  tant  que  seigneurie,  Saint-Jean  était  de 
l'ancien  fief  des  sires  de  Gcx;  au  iviu"  siècle, 
c'était  une  chàtellenie  membre  de  la  baronaie  de 
Gei,  mais  la  justice  appartenait  au  bailliage.  — ■ 
Cattrum  de  Sanclo  Johantie  de  Govellis ,  1277 
(arch.  de  la  Cole-d'Or,  B  1229).  — ■  Castrum  de 
Sancto  Johanne  Gonvelliarum ,  1897  (ibid.,  B  1096, 
f  96a  r°). 

A  l'époque  intermédiaire,  Sainl-Jean-de-Gon- 
ville  était  une  municipalité  du  canton  de  Tboiry, 
district  de  Gei. 
Saint-Jean-de-Jérisalem,  chapelle  rurale,  auj. 
détruite,  à  Epaisse,  c°°  de  Bàgé-la-Ville  (Cassini). 
Saiit-Jeas-de-Niost,  c°'  du  c°°  de  Meiimieui.  — - 
Parrochia  de  Noioec ,  1 9 1 4  (  (irand  cartul.  d'Ainay, 
t  II,  p  72).  —  ^MtmC  Jean,  i655  (visites  pasto- 
rales, C  53). 

Sous  l'ancien  régime,  Saint-Jean-de-Niost  était 
une  communauté  du  pays  de  Brt'sse,  bailliage  et 
élection  de  Bourg,  subdélégation  de  Trévoux, 
mandement  de  Gourdans. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prétré  de  Chaiamont,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Jean-Bapliste;  le  droit  de  collation  à  la  cure 
appartenait  primitivement  à  l'abbaye  de  l'ilc- 
Barbe;  au  xriii'  siècle,  ce  droit  passa  à  l'archc- 
vi'que  de  Lyon.  La  paroisse  devait  son  origine  à  un 
ancien  prieuré  de  l'Ile-Barbe  dont  l'église,  dédiée 
à  saint  Jean  Baptiste,  fut  érigée,  par  la  suite, 
en  paroissiale.  — ■  Eccteiia  Sancti  Johanni*  apud 
Noiotcum,  971  (Dipl.  du  roi  Conrad,  dans  D.  Bou- 
quet, I.  IX,  p.  709,  d'après  les  Masures  de  l'Iie- 
Barhe,  t.  I,  p.  64). —  ftnorrfe  iVoio.c,  1168  (Ma- 
sures de  nie-Barhe,  t.  1,  p.  lit).  —  Ecclesia  de 
Noyo»co,  11 83  (ibid.,  t.  I,  p.  116). —  Curatu» 
de  Noyotc»  et  Gordan» ,  1 3  9  5  env.  (  pouillé  ins.  de 
Lyon ,  P  7  ).  — -  Eccletia  de  Gardant  et  de  i\eo»co , 
1087  (pouillé  du  dioc.  de  Lyon,  P  1 1  r"). 

Au  point  de  vue  féodal,  Saint-Jean-de-Niost 
était  une  dépendance  de  la  seigneurie  de  Gour- 
dans, laquelle  faisait  originairement  partie  du 
Viennois  savoyard  ;  vers  laSo,  la  garde  de  Niost 
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liait  pai'lagéo  enln>  les  seigneurs  d'Antlion,  sei- 
gneurs de  Gourdans,  et  ies  seignenis  de  l'Ilc- 
Saint-Vullias.  —  Gardade  Nayosco  (corr.Noijosco), 
1  i3oenv.(Rec.  des  chartes  de  Cluiiy,  t.  V,  n"  ^ioi4). 

—  tiardti  de  ÎSenico,  1286  (  Bib!.  Diimb.,  t.  II, 
p.  336). 

A  l'époque  intermédiaire,  Saint-Jcan-de-Niost 
était  une  municipalité  du  canton  et  district  de 
Montluel. 

Saint-Jbak-bes-Aïesiubes,  anc.  nom  de  la  commune 
de  Saint-Jean-sur-VeyIe. 

SAiNT-JeAR-DE-TiiuRiGSEOx,  c"*  du  c°°  de  Trévoux.  — 
In  ptigo  Lucdunensi ,  in  villa  quae  dicitur  Turu- 
niaco,  gpi-ioS»  (Rec.  des  chartes  de  Chmy,  t.  III, 
n"  2280).  —  Twinm'ii,  1176  env.  (Bibl.  Dumb., 
t.  II ,  p.  '1 5  ).  —  Sanctui  Joaniin  da  Tiirignieu , 
1186  (Masures  de   l'Ile -Barbe,    t.   I,    p.    19  4). 

—  Sanctus  Joannes  de  Thorignieu ,  1187  (Bibl. 
Sebus. ,  p.  2  59).  —  Sanctus  Joannes  de  Thuri- 
gniaco,  1368  (Cart.  lyonnais,  t.  II,  n"  617).  — 
Turigniacus ,  i3o4  (Guigue,  Docum.  de  Dombes, 
p.  268).  —  Sanctus  Johannes  de  Thurignen,  i3o4 
(ibid.,  p.  271).  —  Sanctus  Johannes  de  Turigneu, 
lâoti  (pancarte  des  droits  de  cire).  — -  Sainct 
Jehan  de  Turignieu ,  xvi'  s.  (arcli.  du  Rhône,  terr. 
de  Bussiges,  table).  —  Saint  Jean  de  Tnrinieu, 
en  Pranc-Lyonnois,  i655  (visites  pastorales, 
f°  69).  —  Saint  Jean  de  Thurigneux ,  1662  (Gui- 
chenon,  Hist.  de  Dombes,  t.  I,  p.  99).  —  Saint- 
Jean-de-Turigneux ,  1789  (Pouillé  du  dioc.  de 
Lyon,  p.  72  ).  —  Saint- Jean-de-Thurignieu ,  xyiu'  s. 
(Aubret,  Mémoires,  t.  II,  p.  85). 

En  178g,  Sainl-.Iean-de-Thurigneui  était  une 
communauté  située  partie  en  Dombes,  partie  en 
Franc-Lyonnais;  la  partie  de  Dombes  était  de 
l'élection  de  Bourg,  de  la  sénéchaussée  et  subdélé- 
gation de  Trévoux;  la  partie  du  Franc-Lyonnais, 
qui  comprenait  le  clocher,  était  de  l'élection ,  séné- 
chaussée et  subdélégation  de  Lyon. 

L'église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
(irétré  de  Dombes,  était  sous  le  vocable  des  saints 
Jacques  et  Christophe,  après  avoir  été  sous  celui 
de  faint  Jean-Bapliste;  le  chapitre  métropolitain 
de  Lyon  en  était  collateur.  —  In  opère  [ecclesie] 
de  Turimieu,  1176  env.  (Guigue,  Docum.  de 
Dombes,  p.  45).  ^  Ecclesia  Sancli  Juhannis  de 
Turigneu,  i35o  env.  (pouillé  du  dioc.  de  Lyon, 
f°  12  r").  — Saint  Jean  de  Turignieu,  congrégation 
de  Fareins,  patron  :  S.  Christophle,  1719  (visites 
pastorales). 

L'Eglise  de  Lyon  acquit,  vers  1 100,  l'église  de 
Saint-Jean  et  partie  de  la  paroisse;  le  reste  relevait 


anciennement  des  sires  de  Villars.  Au  xviii'  siècle, 
les  chanoines-comtes  de  Lyon  étaient  seigneurs  de 
la  partie  du  Franc-Lyonnais;  la  partie  de  Dombes 
était  une  seigneurie  en  toute  justice  relevant  de 
la  seigneurie  de  Ligneux. 

A  l'époque  intermédiaire,  Saiiit-Jean-de-Thu- 
rigneux  était  une  municipalité  du  cjinton  et  dis- 
trict de  Trévoux. 
Saist-Jean-de-Vaox,  anc.  chapelle  rurale  et  écart, 
c"  de  Ghaleins.  —  Sanclus  Johannes  de  Vauz, 
1399-1369  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  10  455, 
P  54  r°).  —  Iter  quod  lendit  de  Sancto  Johanne 
de  Vauz  ad  ecclesiam  de  Chalens,  lagS-iSGg 
{ibid.,  B  io455,  P  54  r°). —  /(«•  lendens  de 
Meysaimiaco  apud  Sanctum  Johannem  de  Vallibus, 
1389  (terrier  des  Messimy,  fa). 
SAiNT-JtAs-nii-BoL'CHKT,  chopclle  rurale,  sous  le  vo- 
cable de  saint  Jean-Baptiste,  c'"  de  Billiat.  — 
Sainl-Jean-du-Bouchel ,  Xïiii'  s.  (Cassini). 
.Saint-Jean-le-Viedx,  c"  du  c°°  de  Poncin.  —  Yuic 
de  Varey,  t25o  env.  (pouillé  de  Lyon,  f  i5  r"). 
—  De  vico  subtus  Varey,  i3a5  env.  (pouillé  de 
Lyon,  I*  8).  —  De  lieu  subtus  Varey,  i35o  env. 
{ibid.,  C  |3  v°).  —  Itn-  lendens  a  Varelo  apud 
Vicum,  i436  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  G96, 
f"  2  58  v°).  —  Iter  lendens  a  Vicn  npud  Poncinum, 
{ibid.,  f  26a  v°).  —  Sanctus  Johannes  de  Vico, 
l436  {ibid.,  B  SS6).  — Sainct  Jehan  de  Vieu,  1689 
(titres  de  la  fam.  Bonnet).  —  Sanctus  Joannes 
vetulus  :  S.  Jean  le  vieux,  1671  (Bénéficia  dioc. 
lugd.,  p.  956).  —  Sainct  Jean  le  Vieux,  1(570 
(enquête  Bouclai);  1787  (titres  de  la  fam.  Bon- 
net).—  Terre  sous  Vieux,  1768  {ibid.).  — Sainl- 
Jean-le-Vieux  :  Vieux-d'Oixellon,  1798  (Index  des 
noms  révolutionnaires). 

En  1789,  Saint-Jean-le- Vieux  était  une  com- 
munauté du  bailliage  et  élection  de  Belley,  de  la 
subdélégation  de  Nanlua  et  du  mandement  de 
Saint-Germain-d'Ambérieu. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prêtré  d'Ambronay,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Jean-Baptiste;  l'abbé  d'Ambronay  présentait  à  la 
cure  en  qualité  de  prieur  du  lieu.  —  Curatus  de 
Vico  subtus  Varey,  i325  env.  (pouillé  ms.  de 
Lyon,  1*8).  —  Parroekialis  ecclesia  Sancli  Juhannis 
de  Vico  snhtut  Varetum,  1499  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,  R  920). 

Dans  l'ordre  féodal,  Saint-Jean-le-Vieux  était 
une  dépendance  de  la  seigneurie  de  Varey. 

A  l'époque  intermédiaire,  Saint-Jean-le- Vieux 
était  une  municipalité  du  canton  d'Ambronay, 
district  de  Saint-Rambert. 
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S.iisT-jEis-soB-RBïSsoi'ZE,  c°*  ilu  c""  de  Saint-Tri- 
»ier-de-Courles.  —  Sanctin  Joannes  de  Reijisuta, 
m  ctisletlnnia  Sancti  Triverii ,  1373  (Guichenon, 
Bresse  et  liujjey,  pr. ,  p.  17).  —  Sanctus  Johannes 
lupra  Ruynotam,  iSsS  env.  (pouijié  ms.  du  dioc. 
de  Lyon,  f°  10);  ihhi  (arch.  de  la  Côle-d'Or, 
8744,  fôôr").  —  Sainct  Jean  »ur  Reyttouze , 
iG36  (arch.  de  l'Ain,  H  863,  f  297  r°).  — 
SninC  itan  »ur  Betsouie ,  i656  (visites  pastorales, 
r  33o).  —  .Soin*  Jean  tiir  Rettoiize,  173')  (Descr. 
de  Bourgogne). 

Avant  la  Révolution,  Saint-Jean-sur-Reyssouze 
était  une  communauté  du  Itailliage,  élection  et 
gobdélégalion  de  Bourg,  mandement  do  Bàgé. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prétré  de  Bàgé ,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Jean-Baplisie  ;  les  religieux  de  Saint-Pierre  de 
Màcon  présentaient  à  la  cure.  — E$l  et  capella 
Sancti  Jnhannis  in  Proprio,  937-96:!  (Cart.  de 
Saint-Vincent  do  Màcon,  p.  59).  —  Eccleiia 
Sancti  Jnannis  (pn' | ora(M«] ) ,  laSo  env.  (pouillé 
du  dioc.  de  Lyon,  f  i4  r°). 

En  tant  que  6ef,  Saint-Jean-sur-Reyssouie 
relevait  originairement  des  sires  de  Bàgé;  aux 
ivii'  et  jviii"  siècles,  la  plus  grande  partie  de  la 
paroisse  dépendait  du  marquisat  de  Biigé,  le  sur- 
plus reli'vait  de  la  seigneurie  du  Montiernoz. 

A  l'époque  intermédiaire,  Saint-Jean -sur- 
Reyssouze  était  une  municipalité  du  canton  de 
Saint -Trivier-de-Courtes,  district  de  l'ont-de- 
Vaux. 
Saini-Jean-sub-Veile,  c'"  du  c""  de  Pont-de-Veylc. — 
Sanctut  Johanitei  lupra  Velam,  l'ig^  (arch.  de 
l'Ain,  H  797, 1'  2Ô9  r°).  —  Sainct  Jehan  de»  Ad- 
vnntHret,  lâ'ji  {ibid.,  H  8i'),  1*  3-j6).  —  Saint 
Jean  de$  Avenltiret  et  Saint  Jean  »ur  Veijle,  1670 
(enquête  Bouchu).  —  Bourg  de  .SViiiif  Jean  >ur 
VeyU,  1757  (arch.  de  l'Airf,  H  839,  P  368  r'). 

Avant  1790,  Saint-Jean-sur-Veyle  était  une 
communauté  du  bailliage ,  élection  et  subdélégation 
de  Bourg,  mandement  de  Pont-de-Veyle  et  justice 
d'appel  (lu  comté  de  ce  nom. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  arclii- 
prêtré  de  Bàgé  était  sous  le  vocable  de  saint  Jean- 
Baptiste;  le  cbapitre  de  Saint-Vincent  de  Màcon 
présentait  à  la  cure.  —  Oïlrenmrw  villa  cum 
eccletia  Sancti  Andrée  et  capella  Sancti  Johannit, 
937-963  (Cartul.  de  Saint- Vinciiit  de  Màcon, 
p.  59).  —  Sancti  Joannit  Aveiilavarum  p,i'ro- 
chialis  eccletia.  i5i5  (Bulle  dr  Léon  X,  dans 
Guicbenon,  Bresse  et  Bugey,  preuv. ,  p.  80). — 
Parroiue   de   Saint   Jean    de»   Adventuret,    1767 


(arch.  de  l'Ain,  H  839,  f  79  r°).  —  Parroiue  de 
Saint  Jean  sur  I  ei/le,  1757  {ibid.,  (^  172  r°). 

Kn  tant  que  bel',  Saint-Jean  était  une  seigneurie 
sans  justice  relevant  ajicicnnemeiit  des  sires  de 
Bàgé;  au  xviii'  siècle,  la  plus  grande  partie  de  la 
paroisse  dépendait  du  comté  du  Pont-de-Veyle,  le 
reste  du  marquisat  de  Bàgé. 

A  l'époque  intermédiaire,  Saint-Jean-sur-Veyle 
était  une  municipalité  du  canton  de  Pont-de- 
Veyle,  district  de  Cliàtillon-les-Dombes. 
Saint-Jéboiik,  village,  c""  de  Boyeux-Sajnt-Jérôme. 
—  Sicttt  temita  dirijijlur  ad  Sane.litm  leronimum, 
1169  (arcb.  de  l'.^in,  H  355).  —  Sanctus  Jero- 
nimus,  1299-1369  (arcb.  de  la  Cote-d'Or, 
B  io455,  f  ii3  v").  . —  Sanctu»  (leroniinu», 
1825  env.  (|>ouillé  ms.  de  Lyon,  f°  8).  —  Saint 
Hierosme,  iC55  (visites  pastorales,  f  81).  — 
Sainct  Hieroume  en  liugey,  1670  (enquête  Bou- 
chu). —  Saint-Jérome  :  Vinnaveaux,  1798  (Index 
des  noms  révolutionnaires). 

En  1789,  Saint-Jérôme  était  une  commimauté 
de  l'élection  de  Belley,  de  la  subdélégation  de 
Nanlua,  du  mandement  de  Sainl-Rambert  et  de 
la  justice  de  la  baronnie  de  Chàlillon-de  Corneille. 
Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prêtré  d'Ambronay,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Jérôme  et  à  la  collation  de  l'abbé  d'Ambronay.  — 
Sanctu»  leronimus ,  i95o  env.  (pouillé  du  dioc.  de 
Lyon,  r  i5  v"). 

Au  point  de  vue  féodal,  Saint-Jérôme  était  une 
seigneurie,  en  loute  justice,  relevant  primitive- 
ment de  la  seigneurie  des  abbés  de  Saint-Ramberl; 
aux  xvii'ct  XYMi*  siècles,  c'était  une  dépendance  de 
la  baronnie  de  Chàtillon-de-Corneille. 

A  l'époque  intermédiaire,  Saint-Jérôme  était 
une  municipalité  du  canton  de  Poncin,  district 
de  Saint-liand)ert. 

Saist-Jébôme,  chapelle  rurale  ruinée,  c°*  de  Lomp- 
nicu. —  Saint  Hier^me,  xviii's.  (Cassini). 

SAINT-Josepii ,  anc.  chapelle  rurale  et  f.,c°"d'Hotonnes. 
—  .Saint  Joiepli ,  xviii'  s.  (Cassini). 

Saint-Joseph,  anc.  chapelle  rurale,  c"'de  Sonthonnai- 
la-Montagne.  —  Sainl-Jnneph ,   xmi*  s.  (Cassini). 

Saint-Jui.ien,  h.,  c'"  de  Mexiinteux. 

Saikt-Jouei,  lien  dit,  c'"  de  Saint-Benoit. 

SAI^T-JlI.lEM-nl^  Bevsost,  paroisse  de  Beynost.  — 
Saint  Julien  de  lieynoft,  1655  (visites  pastorales, 
r9).  —  liecletia  Sancti  Juliani  de  Reyiiost,  1671 
(Bénéficia  dioc.  lugd.,  p.  t'ig).  —  Voir  Bevsost. 

Saint-Jllies,  anc.  chapelle  rurale,  à  Vanans,  c°°  de 
Saint-Didier-sur-Chalaronne. 

Sawt-Joubu-ia-Balbe,  anc.  seigneuiic,  auj.  m°"  is. , 
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c""  de  La  Balme.  —  La  lîalmc  Saint  Julien  tu» 
Ceidon,  i563  (arcli.  Je  la  Cote-d'Or,  B  ioû53, 
f  i4a  r°).  —  S.  Julin  la  Balme  tu»  Cei-don,  i65o 
(Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  part.  111,  p.  agi). 

—  Saint  Julien  »ur  Certlon,  l'^'iU  (Descr.  de 
Bourjjogne).  —  Jufre  ordinaire  civil  et  criminel  de» 
leiTe»  de  Saint  Jullien,  Boches,  Mortarey  et  dépen- 
dance», 1764  (titres  de  la  famille  Bonnet). 

Saint-Julien-la-Balmc  ou  sui-Cerdon  était  une 
seigneurie,  en  toute  justice  et  avec  chiteau-fort, 
possédée,  de  l'an  ii5o  à  l'an  i4oo,  par  la 
l'amille  de  la  Balme,  sous  la  suzeraineté  des  sires 
de  Thoire-Villars;  au  sviii"  siècle,  c'était  une  sei- 
gneurie du  bailliage  de  Belley. 
SAiNT-JuLiEN-siiB-BBïssoizii,  c"°  du  c""  de  Saint- 
Trivier-de-Cour(es.  —  Sanctu»  Julianu»,  1372 
(Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  18).  — 
Sanctu»  Jullinu»,  i4io  env.  (terr.  de  Saint- 
Martin,  P  75  r").  —  Sanctu»  Julianu»  tupra 
Bixosam,  là  16  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  717, 
P  960  v°).  —  Sanctu»  Jullianus  »upra  Roi»»omm, 
liSg  {ibid.,B  732,P5ai  r°).  — Sanclus  Jullinu» 
supra  Reytso»am,  ligi  (arch.  de  l'Ain,  H  797, 
f  368  r°).  —  Saint  Julin,  i536  (Guichenon, 
Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  4i).  —  Saint  Julin  »ut 
Rey»»ou»e,  i(55o  (Guichenon,  Bresse,  p.  101). — 
Saint  Julien  sur  Re»»ou»e,  i656  (visites  pasto- 
rales, (°  339).  —  Le»  fossé»  de  la  ville  de  Saint 
Juillien,  17/15  (litres  delà  famille  Philipon).  — ■ 
La  charriere  publique  tendante  de  Saint  Jullien 
à  Saint  Trivier,  17/15  (ibid.),  1783  (ibid.).  — 
Saint  Julien  en  Bre»»e,  178g  (pouillé  du  dioc. 
de  Lyon,  p.  4o).  —  Saint^Julien-»ur-Reyssouze  : 
Unité-sur-Reyssouze,  I7g3  (Index  des  noms  révo- 
lutionnaires). 

Avant  la  Révolution,  Saint-Julien-sur-Reyssoiue 
était  une  ville  du  pays  de  Bresse,  bailliage,  élec- 
tion et  subdélégation  de  Bourg,  justice  d'appel 
du  duché  de  Ponl-de-Vaux;  le  mandement  dont 
cette  ville  était  le  chef-lieu  comprenait  Mantenay, 
Montlin  et  Saint-Julien-sur-Reyssouze. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prétré  de  Bourg,  était  sous  le  vocable  de  saint  Ju- 
lien ;  le  prévôt  de  Saint-Pierre  de  Màf on  nommait 
à  la  cure.  —  Ecclesia  Sancti  Juliuni  (pri [oralus]) , 
i35o  env.  (pouillé  de  Lyon,  f°  ti  r°). 

Saint-Julien  était  une  seigneurie,  en  toute  jus- 
tice et  avec  chàtcau-fort  possédée,  en  1925,  par 
Hugues  d'Asnières  qui  en  reprit  le  fief  de  Renaud , 
sire  de  Bâgé;  en  1628,  cette  Icrre  fut  annexée, 
en  titre  de  baronnie,  au  duché  de  Pont-de-Vaux. 

—  Caitrum  Sancti  Julini  supra  Reysso»atn,  i5oo 


(Guichenon,  Bresse  el  Bugev,  pr. ,  p.  i64).  — 
Château  et  baronnie  de  Saint  Juillien,  17/15  (titres 
de  la  fam.  Philipon).  —  Le  »eigneur  de  Pontde- 
veaux,  baron  de  Saint  Juillien,  1745  (ibid.). 

A  l'époque  intermédiaire,  Saint-Julien-sur- 
Reyssouze  était  une  municipalité  du  canton  do 
Saint-Tri vier-de-Courtes,  district  de  Pont-de- 
Vaui. 
Saint-Jclien-sur-Vevlk,  c""  du  c°"  de  Chàtillon-sur- 
Ghalaronne.  —  Sanctu»  Julianu»  juxta  ]ii»iacum, 
1973  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.   17). 

—  Sanctu»  Jullinu»  »upra  Velam,  liga  (arch.  de 
l'Ain,  H  7g4 ,  f  i4g  r°).  —  Sanctu»  Julianus 
supra  Velam,  1587  (pouillé  du  dioc.  de  Lyon, 
f  13  v°).  —  Saincl  Jtdin,  1617  (Guichenon, 
Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  i3i).  —  .Saint  Julin  sur 
Vêle,  1671  (Bénéficia  dioc.  lugd. ,  p.  35i).  — 
S.  Jullien  sur  Veyle,  i656  (visites  pastorales, 
f°  284).  —  Saint  Julien  sur  Veile,  1784  (Descr. 
de  Bourgogne). 

En  1789,  Saint-Julien-sur- Veyle  était  une 
communauté  du  bailliage,  élection  et  subdéléga- 
tion de  Bourg,  mandement  de  Pont-de- Veyle  el 
justice  du  comté  de  ce  nom. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prélré  de  Sandrans,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Julien  et  à  ia  collation  de  l'archevêque  de  Lyon. 

—  Eccletia  Sancti  Juliani,  1200  env.  (pouillé  de 
Lyon,  (°  11  v°). 

Dans  l'ordre  féodal ,  Saint-Julien  relevait  origi- 
nairement des  sires  de  Bàgé;  au  iviii"  siècle, 
c'était  une  dépendance  du  comté  de  Pont-de- 
Veyle. 

A  l'époque  intermédiaire,  Saint-Julien-sur-Ve*le 
était  une  municipalité  du  canton  et  district  de 
Chàtillon-les-Dombes. 
Saint-Jbst,  c'"  du  c°"  de  Bourg.  —  Henricu»  d'Arz, 
curatus  Sancti  Ju»li ,  1  99g-i36g  (arch.  de  la  Cote- 
d'Or,  B  io455,  1"  30  r").  — .Saint  Ju»t,parroisse 
deJasseron,  i564  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  5g3, 
f°  976  r°).  —  iSoincl  Just ,  i(J5o  (Guichenon, 
Bresse,  p.  102). 

Avant  la  Révolution,  Sainl-Just  était  un  village 
de  la  paroisse  de  Jasseron  ,  du  bailliage ,  élection 
et  subdélégation  de  Bourg,  du  mandement  de 
Jasseron  et  de  la  justice  du  marquisat  de  Treffbrt. 

Ce  village  a  été  érigé  eu  paroisse,  au  siècle 
dernier,  sous  le  vocable  de  saint  Bernard. 

En  tant  que  lief,  Saint-Just  était  une  seigneurie 
en  toute  justice,  mouvant  originairement  des  sires 
de  Coligny;  en  ia8g,  les  comtes  de  Savoie  en 
acquirent  la  suzeraineté  de  Robert,  duc  de  Bour- 
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gogne;  au  wni'  siècle,  c'étail  une  dépendance  du 

marquisat  de  Treirort. 

A  l'époque  intermédiaire,  Saint-Just  était  une 

municipalité  du  canton  et  district  de  Bourg. 
Sai\t-La«ier,    anc.    rente   noble,    c°'    de    Mogne- 

neins.  —  La  rente  de  Saint  Lagier  a  Moignenein» , 

1.567  Ci'''-  Rumb.,  t.  I,  p.  48o). 
StiM- Lurent,   anc.    chapelle  rurale,    c""   de    Ba- 

neins. 

En  i65'i,   cette    chapelle    était    déjà    à   demi 

ruinée  (visites  pastorales,  f°  '17). 
Sust-Laurent,  m°°  is. ,  c"*  de  Chevroux. 
Saist-Laïre?!!,  anc.  chapelle  rurale,  c°'  de  Laiz.  — 

Capella    Sancti  Laurmtii  de  Lat,   11 36   (Grand 

cartul.  d'Ainay,  t.  II,  p.  91). 
S\i\t-Lacre!<t-de-l'Ais  ou  LEz-MÂcox,  c"'  du  c°°  de 

lîiigé-le-Chàtel.    —    Advocatu»    Sancti   Laurentii, 

888-898  (Cartul.  Saint-Vincent  de  Miicon,  n"  a84  ). 

—  -  De  Sancto  Lawenlio,  iig'i  env.  (arcb.  de 
l'Ain,  H  987).  —  Apud  Sanclum  Lnurentium, 
prope  Malitconem,  iSaS  env.  (terr.  de  Hiigé,  C  8). 

—  En  la  villa  de  Seint  Lorent,  iHaT)  env.  (iéiVi.). 

—  À  Saint  Lorent  de  Maicon,  oultre  le  pont,  i388 
((}uichenon ,  Savoie,  pr. ,  p.  a  1 1  ).  —  Saint  Loren» 
de  Maicon ,  1  &  1 8  (Registres  consul,  de  Lyon.  p.  t  •>  3). 

—  Locut  Sancti  Laurentii prope  Matiaconem,  i'i5t 
(Cartul.  de  Saint-Vincent  de  Màcon,  p.  4oo).  — 
Le  bourg  Sainct  Laurent  le$  Maêcon,  1670  (en- 
quête Bouchu).  —  .Srti'n*  Ijourent  Un-MAcnn,  1784 
(Dcscr.  de  Bourgogne).  —  Sainl-Laurentf-de-l'Ain  : 
Ain-êur-Saéne,  1798  (Index  des  noms  révo- 
lutionnaires). 

En  1789,  Saint-Laurent-les-Mâcon  était  une 
communauti-  de  Bresse,  bailliage,  élection  et  sub- 
délégation de  Bourg,  mandement  de  BAgé  et  jus- 
tice d'appel  du  marquisat  de  ce  nom. 

.Son  église  paroissiale, diocèse  de  Màcon,  archi- 
prêlré  de  \auxrenard,  était  sous  lo  vocable  de 
saint  Laurent;  les  abbés  de  la  Chaise-Dieu  pré- 
sentaient à  la  cure.  —  Abbatia  Sancti  iMUrentii, 
5  018-1080  (Cartul.  de  Saint-Vincent  de  Màcon, 
n°  a).  —  Eccletia  Sancti  Laurentii  prope  Matit- 
conem,  ultra  flumen  Sagonae,  1074  (Bibl.  Sebus. , 
p.  59). —  L'tgleyii  de  Seint  I/orent,  1 8 -i.ï  (terrier 
deBàgé.f  a). 

Saint-Laurent  était  de  l'ancien  domaine  des 
sires  de  lîàgé  qui  reçurent ,  vers  1  oj8  ,  de  l'évèque 
de  Mi\con  (jaulène,  l'antique  abbaye  de  Saint- 
Laurent  et  ses  dépendances;  cette  abbaye,  qui 
existait  déjà  au  vi'  siècle  et  qui  avnit  sans  doute 
donné  naissance  à  la  paroisse ,  disparut  dans  le 
courant  du  11'  siècle.  —  Caitellaitia  Sancti  Lau- 


rencii  prope  pontem  Matisconis,  i4o8  (arch.  de  la 
Cote-d'Or,  B  ô.'.S,  f  8  v°). 

A  l'époque  intermédiaire,  Saint-Laurent  était 
une  municipalité  du  canton  de  Bàgé-le-Ch.-itei, 
district  de  Pont-de-Vaui. 

Saixt-Lairext-des-Sabi.es,  h.,  c"  de  Manziat. 

Saixt-Lazare,  anc.  chapelle  rurale  et  écart,  c"°  de 
l'Abergemerit-Clémenciat. 

Saint-Lazare,  anc.  chapelle  rurale,  c°'  de  Saint- 
l)enis-le-Ceyzériat.  ~  Snint-Lazare ,  wiu'  s.  (Cas- 
sini). 

Saint-Lécer,  village  depuis  longtemps  détruit  et  cha- 
pelle rurale,  c°*  de  Serrières-de-Briord.  —  De 
Sancto  Leodegario ,  1  i4i  (arch.  de  l'Ain,  H  a4a). 

—  Saint-Léger,  chapelle,  xvin'  s.  (Cassini).  — 
ChapelU-Saint-Leger,  i84'i  (Etal-Major). 

Saint-Léger  était  anciennement  une  seigneurie 
avec  maison  forte,  du  f\''(  primitif  des  sires  de  la 
Tour-du-Pin;  en  1278,  Ilumbcrt  de  la  Tour  en 
reçut  l'hommage  de  Joffroy  de  Briard.  —  De 
Sancto  Leudpgario,  1979  (Guigue,  Docum.  de 
Dombes,  p.  9i3). 

Saint-Léger  ou  Saist-Lager,  anc.  lac,  c"*  de  Ser- 
rières-de-Briord. —  In  lacu  de  Sancto  Loger, 
ia8i  (arch.  de  l'Ain,  titre  de  Portes).  —  Lacut 
Sancti  Ij'odcgarii,  laôi  (ibid.,  H  aa6).  —  Le 
Maraif,  xviii'  s.  (Cassini).  —  Ferme  du  Marais , 
i844  (Éut-Major). 

Ce  lac,  comme  la  seigneurie  du  même  nom, 
était  du  domaine  primitif  des  sires  de  la  Tour- 
dii-Pin,  au  département  actuel  de  l'Ain;  en  laSi, 
.Albert  de  la  Tour  confirma  aux  chartreux  de 
Porte  le  droit  de  pêche  dans  le  lac  de  Saint-Léger, 
droit  qui  leur  avait  été  concédé  par  ses  prédé- 
cesseurs. 

Saint-Loip,  anc.  chapelle  rurale  et  h. ,  c"'  d'Illiat.  — 
Ecchsia  d'fllie  et  capella,  ia5o  env.  (ponillé  du 
dioc.  de  Lyon,  f  i3  r°).  —  Chemin  des  Falgues  qui 
tend  de  Saint  l/ttip  d'Illiat  a  Saint  André  d'Huriat, 
1619  (Bibl.  Dumb.,  t.  I,  p.  5i8).  —  Chapelle  de 
Saint  Loup,  dans  le  ressort  de  la  paroisse  d'Illiaz, 
16.").")  (ïisiles  pastorales,  f*  88).  —  Terres  et  sei- 
gneuries d'Illiat  et  saint  Loup,  1789  (J.  Baux, 
Nobil.  de  Bresse  et  Dombes,  p.  918).  ^  Hameau 
de  Suint-Loup,  1777(161^.). 

La  chapelle  de  Saint-Loup  était  considérée .  aux 
xv'  et  xïi"  siècles,  comme  une  annexe  de  l'église 
d'Illiat.  .\u  siècle  suivant  welle  ressemblait  à  une 
église  paroissialen,  1  (!.') 4  (visites  pastorales,  l'SS). 

—  L'église  paroissiale  de  la  chapelle  de  Saint 
Loup  d'Illiat,  1478  (Aubrct,  .Mémoires,  t.  III, 
p.  85). 

49. 
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SAisT-LotP,  anc.  chapelle  rurale,  c"'  de  Monlagnieii. 

Celte  cliapcllc,  conslruile  au  xiii"  siôcle,  finit 

par   supplanter    Téplise  mère   qui   était   sous  le 

vocable  de  saint  Didier;  ce  vocable  fut  transféré  à 

l'ancienne  chapelle  devenue  Cjjlise  paroissinle. 

Saint-Loi'p,  anc.  terriloire,  à  ou  près  Pouilly.  — 
In  thriitoriu  Sancti  Lupi,  i332  (arch.  de  la  Côle- 
d'Or,  It  1089,  f  i3  r°). 

Saint-Marc,  anc.  chapelle  rurale,  c°°  de  Neuville- 
sur-Ain. —  Saint-Marc ,  xviii'  s.  (Cassini). 

Saint-Mabc,  h.,  c""  de  Saint-André-le-Panoux. 

Sainte-Marie-Madeleine,  anc.  chapelle  rurale,  c""  de 
Bény. 

Sainte-Mabie-Madeleise,  anc.  église  paroissiale  de 
\arambon.  C'était  une  simple  annexe  de  l'église 
de  Priay. 

Saint-Maitcbl,  c"'  du  c°"  de  Trévoux.  —  Apud 
Sanctum  Marceltum,  ia36  (Bibl.  Sebus.,  p.  168). 

—  Apud  Sanctum  Marcellwn  juxta  Corzeu  in 
llrestia,  1277  (Uibl.  Dumb. ,  t.  Il,  p.  i8»). — 
Parrocliia  Sancti  Marcelli,  prope  Corz.ia(^um  Cas- 
/rM»i,iQ98  (Guigue,  Docum.  de  Bombes,  p.  9^8). 

—  Sainct   Marcel,    i65o    (Guichenon,    Bresse. 

p-gi)- 

En  1 789 ,  Saint-Marcel  était  une  communauté 
<lu  bailliage  et  élection  de  Bourg,  mandement  de 
Villars. 

Son  égUse  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prêlré  de  Chalamont,  était  sous  le  vocable  de 
saint  Marcel  et  à  la  collation  du  prieur  de  la  Pla- 
tière  de  Lyon:  c'était  une  annexe  de  celle  de 
Saint-André-de-Corcy,  archiprêtré  de  Sandrans. 

—  Ecclesia  Sancti  Marcelli,  1092  (Cart.  lyonnais. 
f.  I,  n°  1 1  ).  —  Saint  Marcel,  annexe  de  Saint- 
André  de  Corsi/,  1789  (  Pouillc  de  Lyon,  p.  53). 

La  paroisse  de  Saint-Marcel  était  partagée,  au 
xiii*  siècle,  entre  la  seigneurie  de  Montluel  et  la 
seigneurie  de  Villars;  la  partie  de  Montluel  arriva 
aux  comtes  de  Savoie,  en  i355,  celle  de  Villars, 
en  i4o2.  Au  xviii"  siècle,  la  seigneurie  de  Saint- 
Marcel  relevait  pour  une  partie  de  la  baronnie  de 
Monlribloud  et,  pour  l'autre,  de  la  baronnie  de 
Glarcins.  —  Feodum  Guillermi  de  Sancto  Marcello , 
mililis,  1999-1369  (fiefs  de  Villars;  arch.  de  la 
Cole-d'Or,  B  10455,  f  19  r"). 

A  l'époque  intermédiaire,  Saint-Marcel  était 
une  municipalité  du  canton  et  district  de  Trévoux. 

Saint-Marcel,  anc.  chapelle  rurale,  c"'  de  Ceyzé- 
rieu. 

Saint-Mabtin  (Le),  ruiss.  alTI.  de  la  Saône. 

Saiiit-Mabtin ,  lieu  dit,  c"*  de  Bénonces. 

Saint-Maiitim  (Les  Gbés-),  lieu  dit,  c""  de  Cleyzieu. 


Saint-Mabti»,  lieu  dit,  c°*  de  Gex. 

Saint-Mabtin,  lieu  dit,  c"°  de  Grièges. 

SA1^T-MABT1N,  II.,  c'"  de  Lhuis.  —  Versui  Sanctum 
Marlinnm,  l'iag  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  847, 
f  4/1  v"). 

Saikt-Maiitin,  f. ,  c"°  de  Lompnas. 

Saint-Maktin  (La  Queue-de-),  lieu  dit,  c°'  de  Man- 
ziat. 

Saint-Mabtin,  h.,  c"'  de  Mirjbel.  —  Rétro  Sanctum 
Martinum,  ia85  (Polypt.  de  Saint-Paul  de  Lyon, 
p.  3  5).  —  Juxta  cimiteriitm  Sancti  Martini,  19  85 
[ibid.].  —  Ecclesia  Sancti  Martini  de  Mirihello, 
i35o  env.   (pouillé  du  dioc.  de  Lyon,  f   10  v°). 

—  Sainct  Martin  de  Miribel,  1670  (arch.  de  la 
Côtc-d'Or,  B  768,1*873  r°). 

Saint-Mabtis,  f.,  c"'  de  Proulieu. 

Saini-Martin,  loc.   détruite,  c°°  de   Prémeysel.  — 

Saint  Martin  de  Premeyael,  1677  (arch.  de  l'Ain, 

H  869,  f  998  v-). 
Saint-Martin,  anc.  mas,   c°°  de  Reyrieux.  —  Apud 

liatreti,  mamum  Sancti  Martini,    laaô  (Guiche- 
non, Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  a49). 
Saint-Mabtin,  lieu  dit,  c°'  de  Saint-Champ-Chalo- 

nod. 
Saint-Martin,    11,  c"°  de  Sainl-Etienne-sur-Chala- 

ronne. 
Saint-Mabtin,  lieu  dit,  c""  de  Saint-Rambert. 
Saint-Martin,   anc.  chapelle  rurale,  c"'  d'Yon-Arte- 

marc. 
Saint-Maiitin-I)E-Bavel,  c"'du  c°"de  Virieu-le-Giand. 

—  Coutba  Sancti  Martini,  laoo  (Gall.  christ., 
t.  XV,  instr. ,  c.  3i4).  —  Sanctus  Martinu»,  i365 
env.  (Bihl.  nat. ,  lat.  ioo3i,  f  89  r°).  —  Saint 
Martin,  i385  (arch.  de  la  Cole-d'Or,  B  845, 
P  368  v"). 

En  1789,  Saint-Martin-de-Bavei  était  une 
communauté  de  l'élection  et  subdélégation  de 
Belley,  du  mandement  de  Rossillon  et  de  la  justice 
du  marquisat  de  Vairomey. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Genève, 
archiprêtré  de  Flaxieu,  était  sous  le  vocable  de 
saint  Martin;  le  droit  de  présentation  à  la  cure 
appartint  aux  doyens  de  Ceyzérieu  jusqu'en  1609 
que  saint  François  de  Salles  le  donna  au  chapitre 
de  Belley.  —  Cura  de  Sancto  Martinn,  i344  env. 
(Pouillé  du  dioc.  de  Genève). 

En  tant  que  fief,  Saint-Martin  dépendait  du 
marquisat  de  Valromey. 

A     l'époque     intermédiaire,    Saint-Marlin-de- 
Bavel  était  une  municipalité  du  canton  de  Virieu- 
le-Grand,  district  de  Belley. 
Saibt-Martin-de-Bevnost,  loc.  disparue,  c""  de  Bey- 
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nost.  —  SuHctu»  Mwtinut  de  Beyiiol ,  i3uo  env. 
(Polypt.  de  Saint-Paul  di^  Lyon,  p.  98). 
S.»iet-Mabtin-de-Chalamost,  h.,  c'"  do  Chalamont. — 
Parochia  Sttrwti  Martini  de  Chalamont,  1376 
(Arcli.  nat.,  P  1891,  c.  544).  —  Sanctu»  Mar- 
tinm  de  CaloniorUe,  1876  (  arch.  de  la  Cote-d'Or, 
B  688,  P64  v°). —  Siiiiclu»  Marlimis  Calomontis, 
i'i33  (arcli.  de  l'Ain  ,  H  i'4i  ).  —  Saint-Martin- 
de-Chalamont ,  xviii*  s.  (Cassini). 

Sainl-Marlin-d(vChalamont  dépendait,  sous 
l'ancien  régime,  de  la  principauté  de  Dombes, 
élection  de  Bourg,  sénéchaussée  et  subdélégatiun 
deTrévoui,  cliàtellenic  de  Chalamont. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  arclii- 
prétré  de  Chalamont,  était  sous  le  vocable  de 
saint  Martin  et  à  la  collation  des  religieux  d'Am- 
bronay  qui  possédaient  un  prieuré  dans  la  pa- 
roisse. —  Eccletia  Sancti  Martini  de  Cahnnonle , 
io84  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  91  ). 

—  Prior  Sancti  Martini  Chalnmonlit ,  l3a5  env. 
(pouillé  ms.  de  Lyon,  f°  1  ). 

Sainl-Marlin  était  une  seigneurie  en  toute  jus- 
lice  de  la  mouvance  des  sires  de  Beaujeu,  souve- 
rains de  Dombes;  en  1789,  la  justice  de  cette 
terre  était  exercée  par  les  officiers  de  la  séné- 
chaussée de  Trévoux. 
Sahit-Martis-dk-Labunaï,  le  même  que  Dommartin. 

—  PiiiTiichia  de  Sancto  Martino  de  Liaronai,  i-i3ç\ 
(arch.  du  Rhône,  titres  de  Laumusse  :  Epaisse, 
chap.  I,  n'  a). 

SiisT-MABTiN-DE-LA-VALBOiisï ,  BUC. chapelle  rurale,  c"" 
de  Péronges.  — La  chapelle  Sainct  Martin  de  la  Val- 
bonne,  i6i3  (visites  pastorales,  1°  79  v°  ).  — 
Vaikonne,  \nii'  s.  (Cassini). 

Cette  chapelle,  i|ui  se  trouvait  |)rimitivenient  au 
milieu  delà  plaine  de  laValbonne,  fut  transférée, 
en  i(Jo8,  sur  le  territoire  de  la  paroisse  de  Pé- 
rouges,  oii  elle  donna  naissance  nu  hameau  de 
la  Valbonne. 

Saint-Mabtim-di-Fbesîii,  c'"  du  c°"  de  Nantua.  — 
Sancliis  Martinui  de  Fraxino,  11 44  (arch.  de 
l'Ain,  Il  31  :  copie  du  xvii°  s.).  —  Hominet  de 
Sanctn  Martino,  la  la  [ibid.,  H  874).  —  Sanclut 
Martinut  del  Fraino,  1  a34  (arch.  de  l'Ain ,  H  363  ). 

—  Villa  lleali  Martini  del  Fremo,  1970  (Bibl. 
Scbus. ,  p.  496).  —  Villa  et  terrilorium  lieati 
Martini  du  Fraitne ,  1970  (ibid.),  — •  Saint  Martin 
du  Fretni),  1894  (arch.  de  la  Côte-tl'Or,  B8i3, 
P  4  ).  —  Sainct  Martin  du  Freine ,  1 4 1 4  (  Gui- 
chenon, Bresse  et  Buge>,  pr. ,  p.  a55).  —  Sanctu» 
Morltnut  Fracxiniyin  Sabaudia,  i538  (arch.  de 
l'Ain,      H    896).     —    Saint-Martin-du-Fre$ne   : 


Mont-de-Fresne ,    1798   (Index   des  noms  révolu- 
tionnaires). 

En  1789,  Sainl-Martin-du-Frène  était  une 
communauté  de  l'élection  de  Belley,  de  la  subdé- 
légation de  Nantua,  du  mandement  de  Montiéal 
et  de  la  justice  du  comté  de  ce  nom. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lvon,  archi- 
prétré  de  Nantua,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Martin  et  à  la  collation  du  prieur  de  Nantua.  — 
Eccle$ia  Sancti  Martini,  1213  (Carlul.  lyonnais, 
t.  I,  n°  lia).  —  Incuratus  ecclesie  Sancti  Marltni 
de  Fraxino,  laga  (arch.  de  l'Ain,  H  870). 

Au  point  de  vue  féodal,  Saint-Martin-du-Frène 
était  une  seigneurie  en  toute  justice  et  avec  chà- 
teau-fort,  relevant  originairement  du  fief  des 
prieurs  de  Nantua  qui  en  confièrent  la  garde,  en 
1948,  aux  sires  de  Thoire-Villars ;  en  i355,le 
prieur  Jean  de  Nogent  s'associa  en  pariage,  dans 
la  possession  de  la  justice  et  des  droits  seigneu- 
riaux, Humbert  VI  de  Tlioire-Villars  qui  finit  par 
évincer  les  religieux  de  Nantua  de  la  seigneurie 
de  Saint-Martin;  en  i4oa,  les  comtes  de  Savoie 
succédèrent  aux  sires  de  Thoire-Villars  dans  la 
possession  de  cette  terre  qui  fut  annexée,  par  la 
suite,  au  comté  de  Montréal.  —  Garda  de  Sancto 
Martino,  1399-1869  (fiefs  de  Villars  :  arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  io455,  f  90  r").  . —  Ije  Chastel  de 
Saint  Martin  du  Fretne  qui  etl  du  teigneur  de 
Vtllnra,  homme  lige  et  aijdant  du  Dauphin,  i33o 
(Duchesne,  Dauph.  de  Viennois,  pr.,  p.  47).  — • 
Catlellanut  Siincli  Martini  de  Fraxino,  i33o  (arch. 
de  l'Ain,  H  35g).  —  Chaitellainie de  Sainct  Martin 
du  Fretie ,  i536  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey, 
pr.,  p.  55). 

A  l'époque  intermédiaire,  Sainl-.Martin-du- 
Fréne  était  une  municipalité  du  canton  de  Mont- 
réal, district  de  Nantua. 
SiiHT-MARiis-Du-MoNT,  c"'  du  c°"  de  Pont-d'Ain.  — 
Parrochia  Sancti  Martini  de  Monte.  1367  (Guigue, 
Docum.  de  Dombes,  p.  i()3).  —  En  la  parroclie 
de  Saint  Martin  du  Mont,  i35o  env.  (arch.  du 
Blione  :  litres  des  Fcuillées). 

Avant  la  llévolution,  Saint-Marlin-du-Monlét.iit 
une  communauté  du  bailliage,  élection  et  subdé- 
légation  de    Bourg,   mandement    de    Pont-d'Ain. 

Son  éjjdise  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prêlré  de  Trellbrt,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Laurent  et  à  la  collation  de  l'abbé  d'Ambronay.  — 
Eccletia  de  Sancto  Martino  de  Monte,  lagi  (arch. 
de  l'Ain,  H  870). 

En  tant  que  fief,  Saint-Marlin-du-Moiit  dépen- 
dait de  la  liaronnie  de  Pommier. 
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A  l'époque  intermédiaire,  Saint-Martin-dii- 
Mont  était  une  municipalité  du  canton  de  Pont- 
d'Ain,  district  de  Bourg. 
Saint-Mabtin-le-Châtel,  c"°  du  c°°  de  Montrevel.  — 
Sanctus  Martinus,  1933  (Cart.  lyonnais,  l.  I, 
n°  378).  —  Dotnua  Sancti  Martini  to  Chastel, 
iQ^a  (arch.  du  Rhône,  litres  de  Laumusse:  Saint- 
Martin  ,  cliap.  II ,  n°  3  ).  —  Parrochia  Sancti  Mar- 
tini Caitri,  i335  env.  (terr.  de  Teyssonge, 
r  18  v°).  —  Sanctus  Martinus  Castri  Rubi,  i5'j8 
(pancarte  des  droits  de  cire).  —  Sainct  Martin  le 
Chastel,  1559  (arch.  du  Hhône,  Saint-Jean,  arm. 
Lévy,  vol.  43,  n"  1,  f  107  v");  167.5  (arch.  de 
l'Ain,  H  86a,  P  10  r°).  —  Sanctus  Martinus 
Cattri,  prope  Btirgum,  1687  (pouillé  du  dioc. 
de  Lyon,  f°  17  v').  —  Le  bourg  de  Saint 
Martin  le  Chatel,  1768  (arch.  de  l'Ain,  H  899, 
f  309  r"). 

En  1789,  Saint-Marlin-le-Chàtel  était  un  bourg 
du  pays  de  Bresse,  liailliage,  élection  et  suhdélé- 
gation  de  Bourg,  mandement  de  Montrevel. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prétré  de  Bourg,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Martin;  le  droit  de  présenlalion  à  la  cure  appar- 
tint aux  chanoines  de  Saint -Pierre-de-Mâcon 
jusqu'en  i5i5,  date  à  laquelle  cette  cure  fut  unie 
au  chapitre  de  Bourg  par  le  pape  Léon  X.  — 
Ecclesia  Sancti  Martini  Castri,  1  aSo  env.  (pouillé 
du  dioc.  de  Lyon,  f  i4  r°). 

Dès  le  commencement  du  xiii°  siècle ,  les  Tem- 
pliers possédaient  à  Saint-Martin  une  maison  qui 
était  membre  de  Laumusse;  en  i3ia,  les  hospi- 
taliers de  Saint-Jean-de-Jérusaiera  succédèrent  aux 
Templiers. 

Dans  l'ordre  féodal ,  Saint-Martin  était  une  sei- 
gneurie, en  toute  justice  et  avec  chàteau-fort,  de 
l'ancien  ficf  des  sires  de  Bâgé  ;  cette  terre  resta 
unie  au  domaine  de  ces  seigneurs  et  de  leurs  suc- 
cesseurs, les  comtes  de  Savoie,  jusqu'en  i645 
qu'elle  fut  inféodée  par  le  duc  Louis  à  Claude  de 
la  Baume,  comte  de  Montrevel.  Saint-Martin  fut 
érigé  en  marquisat  par  le  duc  Charles-Emmanuel, 
en  i584.  Les  dépendances  étaient  :  Saint-Martin, 
Ciiet,  Curtafond  et  Saint-Didier-d'Aussiat.  11  y 
avait  justice  ordinaire  et  justice  d'appel.  —  Cns- 
Inim  Sancti  Martini ,  laig  (arch.  de  la  Cole-d'Or, 
B  564,  3).  —  Castrum,  caslellania  et  mandamen- 
tum  Sancti  Martini  Castri,  i455  (Guichenon, 
Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  137). 

A  l'époque  intermédiaire.  Saint- Martin-le-Châtel 
était  une  municipalité  du  canton  de  Montrevel, 
district  de  Bourg. 


Saint-Mauiiice  (Le),  ruiss.  afll.  delà  Saône,  c°"  de 
Feillens  et  de  Replonges. 

Saint-Maciiice,  h.,  c"'  de  Charancin.  —  Crux  Sancti 
Mauricii,  11  46  env.  (Gall.  christ.,  XV,  instr.,  c. 
3o8).  —  Saint-Maurice  près  Charancin,  1784 
(Descr.  de  Bourgogne). 

Saint-Maurice  dépendait,  en  1789,  de  l'élec- 
tion et  subdélégalion  de  Belley,  mandement  de 
Valromey  et  justice  du  marquisat  de  ce  nom. 

Son  église  paroissiale ,  annexe  de  celle  de  Cha- 
rancin, diocèse  de  Genève,  archiprétré  du  Bas- 
Valromey,  était  sous  le  vocable  de  saint  Maurice 

—  Parrochia  Sancti  Mauricii,  1 135  env.  (arcli.  de 
l'Ain,  H  4oo  :  copie  de  i6.53). 

Saint-Maurice  dépendait  de  la  seigneurie  de  Val- 
romey. 

Saist-Maihice,  h.  et  m'",  c'"  de  Moniceaux.  —  De 
Sancto-Mauricio,  i3a4  (terrier  de  Peyzieux). 

Saint-Maurice,  écart,  c"'  de  Saint-Jean-de-Thuri- 
gneux. 

Saist-Maurice,  anc.  chapelle  rurale,  à  Assin,  h.  de 
Viricu-le-Petit. 

Saint-Mauhice,  lieu  dit,  c"°  de  Vouvray. 

Saint-Maïrice-de-Beynost,  c"'  du  c°"   de  Montluel. 

—  Apud  Sanctum  Mauricium,  ia85  (Polypt.  de 
Saint-Paul-de-Lyon,  p.  117).  —  Sanctus  Mauri- 
cius  apud  Bayno,  ia85  [ibid.,  p.  89).  —  Jota  lo 
chimin  tendent  de  la  vila  de  Sant-Muris  vers  l'iglesi 
del  dit  lua,  i3ao  env.  (Docum.  linguisf.  de  l'Ain, 
p.  96).  —  Seint  Mûris  de  Bayno,  i35o  env. 
(pouillé  de  Lyon,  f°  10  v°).  —  Sanctus  Mauricius 
frope  Bayno,  i4o5  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  660, 
f°  119  r°).  —  Sainct  Maurys  de  Beynoz,  1670  • 
{arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  768,  f°  409  r°).  — 
Saint  Maurice  de  Beynnst,  i655  (visites  pasto- 
rales, f°  6).  —  Saint-Maurice-de-Beynoi,  xviii'  s. 
(dénombrement  des  fonds  des  liourgeuis  de  Lyon, 
f°  6  v°).  —  Saint-Maurice-de-Beynost  :  La  Fon- 
taine, 1793  (Index   des  noms   révolutionnaires). 

Avant  la  Révolution,  Sainl-Maurice-de-Beynost 
était  une  communauté  du  pays  de  Bresse,  bail- 
liage et  élection  de  Bourg,  subdélégation  de  Tré- 
voux, mandement  de  Montluel. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prétré de  Chalamont,  était  sous  le  vocable  de 
saint  Maurice  ;  l'église  métropolitaine  de  Lyon 
jouit  du  droit  de  collation  à  la  cure  jusqu'en  i5io 
que  ce  droit  passa  à  la  collégiale  de  Montliel,  pour 
faire  retour  aux  archevêques  de  Lyon,  vers  le  mi- 
lieu du  xviii'  siècle.  —  Ecclesia  de  Sancto  Mau- 
ricio  de  Baigna,  1838  (Masures  de  l'Ile-Barlie,  1. 1, 
p.  457). 
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L'église  de  Saint-Paul  de  Lyon  partageait  les 
dîmes  de  la  paroisse  avec  le  chapitre  de  Monlluel. 

—  Sfnieinm  apiul  Sanclinii  Mauriciuiii ,  ja85 
(Polypt.  de  Sainl-Paul  de  Lyon,  p.  37). 

La  seigneurie  de  Sainl-Maurice-de-Beynost  re- 
levait des  seigneurs  de  Moiitluel  qui  en  firent 
liommage,  en  iSi^,  aux  daupliins  de  Viennois; 
cédée  au  Dauphiné  en  iSsi),  elle  passa  à  la  France 
en  i;j48,puis  à  la  iSivoie  en  i;iâ5.  Au  wiii*  siècle, 
la  paroifsp  de  Saint-Maurice,  excepté  ce  qui  dé- 
pendait du  fief  du  Soleil,  était  de  la  justice  du 
roi  qui  s'exerçait  au  bailliage  de  Bourg.. 

A  l'époque  intermédiaire,  Saint -Maurice-de- 
Beynost  élait  une  municipalité  du  canton  et  dis- 
trict de  Montluel. 
Saist-Maibice-d'Echazeaix,  c"'  du  c°"  de  TrelTorL  — 
Saiictui  Mauriciu»,  laao  env.  (pouillé  du  dioc. 
de  Lyon,  f°  la  v°).  —  Via  quae  ducit  n  villa  du 
JaAtPtvne  vmtu»  eccletiam  S.  Mauncii,  1288  (Gui- 
cbenon,  Bresse  et  Bugey,  pr.  p.  io5).  —  Saint- 
Maurice  de  Chaza,  i655  (visites  pastorales, 
1°  20 '4).  — •  Sainct  Maurice  d'Etchamux,  1670 
(enquête  Boucliu).  —  Saint-Maurice  de  Château, 
1734  (Descr.  de  Bourgogne).  —  Saint  Maurice 
d'Kche:,max,  iviii'  siècle  (Cassini). 

En  178g,  Saint-Maurice-d'Ëcliazeaux  élait  une 
communauté  du  bailliage,  élection  et  subdéléga- 
lion  de  Bourg,  mandement  de  Monididier. 

Son  église  paroissiale,  annexe  de  celle  de  Cor- 
veyssiat,  diocèse  de  Lyon,  archiprélré  deTreflbrl, 
était  sous  le  vocable  de  saint  Maurice;  le  chapitre 
de  Màcon,  succédant  aux  prieurs  de  Nantua,  pré- 
sentait à  la  cure  ;  c'est  une  des  églises  qui  furent 
cédées,  en  1742,  au  diow'se  de  Saint-Claude.  — 
Ecclisia  Sancii  Mauricii  île  lloccn  et  pnoratu», 
1 184  (Uunod,  Hist.  des  Séquan.,  t.  I,  pr.  p.  ttg). 

—  Eccletin  Sancti  Maurilii  (^halleya,  i865  env. 
(Bibl.  nat.  lat.  ioo3i,  f°  19  r").  —  Ecclesia  Sancii 
Mauricii  cum  Chaleya,  tàg»  (pouillé  du  dioc.  de 
Lyon,  C  3o  v"). 

En  tant  qne  fief,  Saint-.Mauricc-d'Écbazeaux 
relevait  originairement  des  sires  de  Coligny;  au 
Xïiii'  siècle ,  celte  terre  dépendait  de  la  baronnie 
de  Cornod ,  au  comté  de  Bourgogne. 

A  l'époque  intermédiaire,  Saint-Maurice-d'E- 
cbazeaiix  était  une  municipalité  du  canton  de 
Cbavannes,  district  de  Bourg. 
Saikt-Maurice-db-Gocrdans,  c'"  du  c"  de  Mexi- 
mieux.  —  Sartctu»  Mauriciut  de  Anthone,  1968 
(Bibl.  Dumb. ,  t.  Il,  p.  iSg).  — Sainct  Maurice 
de  (lordan,  161 3  (visites  pastorales,  f°  79  v"). — 
S.  Maurit  de  (tordant,  i65o  (Guicbenon,  Bresse, 


p.  58).  —  Saint -Maurice -de -Gardant,  fjM 
(Pouillé  de  Lyon,  p.  34).  —  Saint-Matirice-de- 
Guurdans,  178g  (Pouillé  de  Lyon,  p.  54). 

Sous  l'ancien  régime,  Saint-Maiirice-de-Gour- 
dans  était  une  communauté  du  pays  de  Bresse, 
bailliage  et  élection  de  Bourg,  subdélégatiou  de 
Trévoux,  mandement  de  Gourdans. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  arclii- 
prélré  de  Ghalamont,  élait  sous  le  vocable  de 
saint  Maurice  ;  les  religieux  d'Ainay  qui  possé- 
daient un  prieuré  dans  la  paroisse ,  présentaient  à 
la  cure.  • —  Eccletiae  de  Noyonco  et  de  Gordnni»  et 
Sancii  Mauricii,  ii83  (Masures  de  l'Ile-Barbe, 
t.  1 ,  p.  116).  —  Ecclesia  Saitcli  Mauricii  de 
Anthone  (pn.),  ia5o  env.  (pouillé  de  Lyon, 
f°  10  v°).  - —  Prior  Sancii  Mauricii  de  Anthone, 
1269  (Guigue,  Doc.  de  Uombes,  p.  169) 

Dans  l'ordre  féodal,  Saint-AIaurice  dépendait 
de  la  seigneurie  de  Gourdans;  en  ia85,  Guichard 
d'Anthou,  seigneur  de  Gourdans,  en  tit  hom- 
mage à  Aniédée  V,  comte  de  Savoie.  —  Varda 
Sancti  Mauricii,  it'io  env.  (Rec.  des  chartes  de 
Cluny,  t.  V,  n°  4oi4).  —  Dominua  Sancii  Mau- 
ricii, dominut  de  Antone,  iai4  (Grand  cartul. 
d'Ainay,  t.  II,  p.  72). 

A  l'époque  intermédiaire,  Saint-Maurice-de- 
Goiirdans  était  une  municipalité  du  canton  et 
district  de  Montluel. 
SAiNT-MAUBicE-DË-RÉiieNs,  c'"  du  c°"  d'Ambérieu-eu- 
Bugey,  —  Sanctut  Mauricius  in  Meria  ultra  Jlu- 
viuin  Enne,  xiii"  siècle  (Guigne,  Topogr.  bislor. , 
p.  356).  —  Sanclu»  Mauritiut  de  Meyri,  xiv°  s. 
(ibid.).  —  Sanclu»  Mauriciut,  i33g  (arch.  de 
l'Ain,  H  292 ).  —  Via  per  quam  itur  de  Sancto 
Mauricio  vertut  Anibronincum ,  i344  (arch.  de  la 
Cote-d'Or,  B  870,  l"  9  r").  —  Iter  per  quod  itur 
de  Alharona  vertu  llemeni,  i344  (arch.  de  la 
Cote-d'Or,  B  870,  f  5  v°).  —  Iter  pi-r  quod  itur 
de  villa  de  Rement  vertut  let  Arenet,  i344  {ibid., 
f°  7  r°).  —  Sanctut  Mauriciut  d'  Remeyn»,  i385 
(arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  87i,'f°  50  v").  — 
S.  Maurit  en  Bugey,  1036  (Guichenon,  Bresse  et 
Bugey,  pr.,  p.  60).  —  S.  Maurit  de  Reniant,  1676 
(Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  147).  — 
Sainct  Maurix  de  Rement,  i()i3  (visites  pasto- 
rales, r  118  r").  —  Saint  Maurice  de  Remant, 
«655  (visites  pastorales,  f°  5a).  —  Sainct-Maurii 
de  Reniant,  1670  (enquête  Bouchu).  —  Sainl- 
Maurice-de-Reyinenl  :  Reyment,  I7g3  (Index  des 
noms  révolutionnaires). 

Avant  la  Uévolution,  Saint-Maurice-de-Rémens 
était  une  communauté  de  l'élection  et  subdéléga- 


392 


DÉPAllTEMENT  DE  LAl.N. 


lion  (le  IWlIey,  mandement  de  Saint-Gennain- 
d'Amljërieii  •,  bien  que  située  au  pays  de  Hugey, 
celle  communauté  ressortissait,  pour  la  justice,  au 
liailliage  de  Bresse. 

Son  éjfiise  [laroissiale,  diocèse  de  Lyon,  arclii- 
prélro  d'\mlironay,  était  sous  le  vocable  de  siiint 
Maurice  et  à  la  collation  do  l'abbé  de  Saint-liam- 
bert.  —  Ecchiia  Sancii  Mauricii  de  lleinenis,  lis. 
lieiiipncs,  i35o  env.  (pouillé  du  dioc.  de  Lyon, 
P  i3  v°).  —  Prior  de  Retnens,  t35o  env.  (ihUL. 
P  I 4  r"). 

Uans  l'ordre  féodal,  Saint-Maurice  était  une 
seigneurie,  on  toute  justice,  possédée,  dès  le  com- 
mencement du  \n\'  siècle,  par  les  seigneurs  de 
Cbàliilou-Ia-Palud  qui  la  prirent  en  fiel,  en  i3a3, 
des  daupliins  de  Viennois;  la  suzeraineté  en  passa, 
en  i3i3,  à  la  France,  ([ui  la  rétrocéda  à  la  Sa- 
voie, en  i355.  En  1576,  la  terre  de  Saint-Mau- 
rice fut  unie  au  marcpiisal  de  Varambon ,  dont  elle 
l'ut  démembrée,  en  i664,  en  litre  de  seigneurie 
particulière.  —  Casii-um,  villa  et  maiulamcntwn 
Snncii  Mmtiicii  de  Remeit»,  ilili'j  (arch.  de  la 
Côle-'l'Or,  B  io443,  p.  161).  —  Seigneur  de 
Sainct  Mauiis,  i455  (Guicbenon,  Bresse  et  Bu 
gey,  part.  1,  p.  81). 

A  l'époque  intprmédiaire ,  Saint-Maurice  était 
une  municipalité  du  canton  d'Ambérieu,  district 
de  Saint-Rambert. 

Saint-Mkdabi),  Ioc.  détr. ,  à  ou  près  Rigneux-le- 
Franc.  —  lUi  de  Saiiclo  Medavdo,  1285  (Polypt. 
de  Saint-Paul  de  Lyon,  p.  34). 

Saist-Mébv,  anc.  cbapelle  rurale,  c"'  de  Rignieux-le- 
Franc. 

Saint-Michel,  va""  isolées,  c"'  de  Brens  (cadastre). 

Saint-Michel,  anc.  chapelle  rurale,  c"'  de  Matafe- 
lon.  —  Chapelle  au  hameau  de  Monx,  tous  le  vo- 
cable de  Saint-Michel,  i655  (visites  pastorales, 
f  i3o). 

Saint-Michel,  anc.  chapelle  rurale  à  la  Roche-Bro- 
vière,  hameau  de  Saint-Rambert. 

Celte  chapelle  fut  confirmée,  en  1191,  à  l'ab- 
baye de  Saint-Rambert,  par  le  pape  Célestin  III. 

Saihi-Miciiel,  écart,  t"*  de  TrelTort. —  Saint-Michel, 
iviii'  s.  (Cassini). 

Saint-Michel,  anc.  chapelle  rurale,  c""  de  Villars 
(Cassini). 

Saint-Nicolas,  anc.  chapelle  rurale,  c"°  de  Château- 
Gaillard.    —    Saint- Nicolas,    wiii'   s.   (Cassini). 

Saint-Nizier-le-Bolchoi'x,  c"'  du  c°"  de  Saint-Trivier- 
de-Courtes.  —  Sanctui  Nicetiut,  i3a5  env. 
(pouillé  ms.  de  Lyon,  f  10).  —  Sanctut  Nyce- 
ciu»  juxia  Comthux,  i35o  env.  (pouillé  de  Lyon, 


P"  16  r°).  —  Pairochia  Sancii  Nicetii  Nemoroii, 
i4i6  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  717,  f°  282  r°). 
—  Sanctuê  Mcetius  juxta  Curtos,  1499  (pouillé 
du  dioc.  de  Lyon,  P  34  v°).  —  S.  ISizier,  i536 
(Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr.  p.  4i).  — 
Sainct  Niiier  le  Bouchou.t ,  i65o  (Guichenon, 
Bresse,  p.  8a). —  Saint-Mzier-les-Ronchoiix ,  1789 
(Pouillé  du  dioc.  de  Lyon,  p.  35). — ■  Snint-M- 
zier-le-Rouchou.r  :  Mzier  la  Liberté,  1798  (index 
des  noms  révoliitionalres). 

En  1789,  Saint-Nizier-lf-Bouchoux  était  une 
communauté  du  bailliage,  élection  et  sul>délégation 
de  Bourg,  mandement  de  Saint-Trivier  et  justice 
d'appel  du  comté  de  ce  nom. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prêtré  de  Bàgé,  était  consacrée  à  saint  Nizier;  le 
prieur  de  Gigny  présentait  à  la  cure.  —  Ecclesia 
Sancti  Mcetii  {pii[oraluii]),  laSoenv.  (pouillé  du 
dioc.  de  Lyon,  f°  i4  v°).  —  Ecclesia  Sancti  Nicetii 
Nemorosi,  i548  (pancarte  des  droits  de  cire).  Le 
patron  spirituel  est  aujourd'hui  saint  Antoine. 

Au  point  de  vue  féodal,  Saint-Nizier  i-elevait 
anciennement  des  sires  de  Bàgé  ;  c'était  une 
seigneurie  avec  moyenne  et  basse  justice.  Au 
xviii"  siècle,  la  plus  grande  partie  de  la  pa- 
roisse dépendait  du  comté  de  Sainl-Trivier  ;  le 
reste,  avec  le  château,  était  de  la  justice  moyenne 
et  basse  du  seigneur  de  Monijouvent,  la  haute 
justice  aj)parlenanl  au  comte  de  Saint-Trivier.  — 
Durannus  et  Wido  de  Sancto  Nicetio,  1100  (Bec. 
des  chartes  de  Cluny,  t.  V,  n°  3744).  —  LeJieJ 
de  Sainct  Nizier,  à  cause  de  S.  Trivier,  l536 
(Guichenon,  Bresse  el  lîugey,  pr.,  p.  5o). 

A  l'époque  intermédiaire,  Saint-Nizier-le-Bou- 
choux  était  une  municipalité  du  canton  de  Saint- 
Trivier-de-Courtes ,  district  de  Pont-de-Vaux. 
Saint-Niîieb-le-Désbrt,  c"*  du  c°°  de  Chalamonl.  — 
Sanctus  Nicecius  apud  Montent  Fahrosuni ,  1116 
(Guigne,  Topogr.  bislor.,  p.  867). —  Sanctus  Ni- 
cecius  de  Bressia,  1248  (Bibl.  Dumb. ,  l.  I,  p. 
i5o).  —  Parrochia  Sancti  Nicetii  in  Deserlo,  1276 
(Arch.  nal.,  P.  1891,  cote  544).  —  Parrochia 
S.  Nycetii  Deserti,  prope  ca^trum  de  Chalamoat, 
i3i4  (Bibl.  Dumb.,  t.  I,  p.  262).  —  Sainct  Ni- 
zier, 161 3  (visites  pastorales,  f°  87).  —  S.  Nizier 
le  Désert,  i65o  (Guichenon,  Bresse,  p.  io3). 

En  1789,  Sainl-Nizier-le-Désert  était  une  com- 
munauté située  partie  en  Bresse  et  partie  en 
Donibos,  dépendant  de  l'élection  et  subdélégatioii 
de  Bourg,  mandement  de  Villars;  la  partie  de 
Bresse  ressortissait  au  bailliage  de  Bourg  et  la 
partie  de  Donibes,  à  la  sénéchaussée  de  Trévoux. 


DEPARTEMENT  DE  L'AIN. 


393 


L'église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archiprê- 
trc  de  Sandrans,  était  sons  le  vocaLle  de  saint 
Nizier;  les  prieurs  de  Moiitfavrey,  au  nom  des 
abbés  de  la  Cliaise-Dicu,  ])résenlèrent  à  la  cure 
jusqu'à  la  fin  du  wii'  siècle,  époque  à  laquelle 
leur  prieuré  fut  uni  au  collège  de  Thoissey.  — 
Ecclesia  Sancii  I^kelii,  laSo  env.  (pouillé  de 
Lyon,  f°ii  ï°). —  SaincI  Nizier:  Eglise  par- 
rochiale  :  Sainct  Nizier,  161 3  (visites  pastorales, 
('  87  p°). 

Au  |)oint  de  vue  féodal ,  la  partie  de  Dombes 
de  Saint-Nizier  dépendait,  au  xiii'  siècle,  du  do- 
maine direct  des  sires  de  Beaujeu,  qui  l'inféo- 
dèrent, en  1376,  au  seigneur  de  Juis  ;  en  1789, 
c'était  une  seigneurie,  en  tiiute  justice,  ressorlis- 
sant  à  la  sénécliaussce  de  Trévoux.  La  partie  de 
Bresse  était  du  fief  de  Bâgé. 

A  réi)oque  intermédiaire,  Saint-NizieHe-Désert 
était  une  municipalité  du  canton  de  Clialamont, 
district  de  Montluel. 
Saist-Ouive,  c'"  du  c""  de  Saint-Trivier-sui^Moi- 
gnans.  —  Sancttit  Illidiu»,  laoo  env.  (pouillé  du 
dioc.  de  Lyon,  f°  i3  r°).  —  Sainl  Olive,  1271 
(Arcli.  nat.,P  i38<i,  cote  aaS).  —  Saaclus  Yli- 
diiit ,  1399-3369  (fiefs  de  Villars,  arch.  de  la 
la  Côtfrd'o'r,  B  >o455,  P  8  r°).  —  Sanctut  Vlli- 
diu»,  1999-1369  (ibid.,  f°  /|5  r°).  —  Domina 
Saiicli  Olivi,  i35i  (Guigne,  Docum.  de  Doiubes, 
p.  3/io).—  Saint  Olive,  1667  (  Bibi.  Dumb..  t.  1, 
p.  '180).  —  Saincle  Oliee  en  Dombe» ,  i655  (visites 
pastorales,!^  55).  —  .Saint  Hulin,  1669  (Guicbe- 
non,  Hist.  de  Dombes,  t.  I,  p.  3 18).  —  Sainl-Olive 
ou  Saint-Yllin  ou  Hulin,  xviii*  s.  (.\ubrel.  Mé- 
moires, I.  II,  p.  2).  —  .Sain*  Irtide  ou  Sainl 
Olive,  xmi"  s.  (Cassini). 

A\antla  Ré»olution,  Saint-Olive  était  imc  com- 
munauté de  la  souveraineté  de  Dombes,  élection 
de  Bourg,  sénécbanssce  et  subdélégation  de  Tré- 
voux, rhàtellenie  d'Ambérionx. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  arclii- 
prètré  de  Doud)es,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Illide  dont  le  nom  a  été  déformé  en  saint  Olive  ;  le 
chapitre  de  Toumus  présentait  à  la  cure.  —  Ec- 
cle$ia  Sancii  Lidii,  lis.  Ilidii,  quae  vulgo  vocalur 
Olivae,  1119  (Cbifilel,  Hist.  de  l'abb.  de  Tour- 
nus,  p.  '100).  —  Eecleiia  de  Ilidii,  corr.  Sancii 
Illidii,  1493  (pouillé  du  dioc.de  Lyon,  P97  v"). 
—  Eccle$ia  Saïu-tae  Olivae ,  alias  lllidiiae ,  1 67 1  (  Bé- 
néficia dioc.  lugd.,  p.  353).  —  Sainte  Olive,  con~ 
grégation  de  S.  Triviert,  1719  (visites  pastorales). 

Dans  l'ordre  féodal ,  Saint-Olive  était  une  sei- 
gneurie, en  toute  justice  et  avec  cliAleau  fort,  de 


la  mouvance  des  sires  de  Villars  qui  l'inféodèrent, 
vers  le  milieu  du  un''  siècle,  aux  Palatins;  en 
160a,  cette  torrc  ,  comme  toutes  celles  de  la  chà- 
tellcnic  d'Ambérieu.ï,  fut  vendue  aui  sires  de 
Beaujeu,  par  le  dernier  sire  de  Tlioire-Villars  ; 
elle  fut  érigée  en  baronnie,  en  ilil\o.  —  Domua 
de  Sainl  Hulyn[»  )  quam  lenet  in  feodum  Guill. 
Palalini,  mile»,  la'^t  (Bibl.  Dumb.,   t.  I,p.  170). 

—  Donjo  Sancti  Elidii,  1399-1869  (arcli.  de  la 
Côlc-d'Or,  B  io458,  f°  20  r°).  —  Le  rerefé 
de  .S.  Olive,  i33o  (Guicbenon,  Bresse  et  Bugey, 
pari.  I,  p.  65).  —  Castrum  Sancti  Illidii,  xiv°  s. 
(arch.  delà  Cote-d'Or,  B  io46o,  f°  1  r°). 

A  l'époque  intermédiaire,  Saint-OUve  était  une 
niimicipalilé  du  canton  de  Saint-Trivier,  district 
de  Trévoux. 

SiisT-OïKSD,  grange,  c"°  d'Arbent.  —  Sainl-Oyea, 
xviii'  s.  (Cassini). 

Saint-Oïend,  lieu  dit  et  m""  isolée,  c^de  Chavannes- 
8ur-Reyssouse. —  Sainl  Oyaa  (cadastre). 

Saisi-Oïksd,  b. ,  c"'  de  Courmangoux  et  anc.  fief  de  la 
châtellenie  de  Bourg.  —  Les  homes  de  Saint  Ayant, 
lis.  Oyanl,  \h\lx  (Brossard,  Cartul.  de  Bourg, 
p.   198).  —  Sojn(  Oyen,  xviii'  s.  (Cassini). 

SAisrr-OiBKi),  lieu  dit,  c"*  de  Seillionnas.  —  Saint 
Oyant,  in  territorio  de  Chosax,  liag  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  867,  f  i5  r"). 

Saint-Paul-db-Vabax,  c"  du  c°"  de  Villars-les-Dom- 
bes.  —  Sanclus  Paitlus  in  lirixia,  iio3  (Bibl. 
Dumb.,  I.  Il,  p.  29).  —  Parrocliia  Sancti  Pauli 
de  Vatvst,  lis.  Varasc,  19 '18  {ibid.,  t.  I,  p.  i5o). 

—  Villa  Sancti  Pauli  de  Varas,  1373  (Guicbenon, 
Bresse  et  Bugey,  pr.  p.  i4).  —  Apud  Snnclum 
Pautum  de  Varax,  1878  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  695). —  Sanclus  Pnulus  de  Vara»,  illl'j  (ibid., 
B  6:i6,  f°  98  r°).  —  Eli  la  paroisse  de  S.  Paul, 
sur  le  grand  chemin  île  Bourg  «  Lyon,  i65o  (Gui- 
cbenon, Bresse,  p.  120).  —  Saint  Paul  de  Varas, 
i655  (visites  pastorales,  f  974);  1784  (Descr.  de 
Bourgogne). — •  Saint-Paul-de-Varax :  Vara-x,  1798 
(Index des  noms  révolulionnaires). 

Eu  1789,  Saint-Paul-de-Varax  était  une  com- 
munauté du  pays  de  Bresse,  bailliage,  élection  et 
snlidélégalion  de  Bourg,  mandement  de  \arax  et 
justice  d'appel  du  comlé  de  ce  nom. 

Son  église  paroissiale,  dioièse  de  Lyon,  arclii- 
prèlré  de  Sandrans,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Paul  et  à  1.1  collation  du  chapitre  dî  Sainl-Paul 
de  Lyon.  —  Ecclesia  ipic  dicitur  de  Sancto  Pttulo 
in  Itrixia,  iio3  (Bibl.  Dumb.,  t.  Il,  p.  99).  — 
Ecclesia  Sancii  Pauli  de  Varas,  i2  5o  env.  (pouillé 
de  Lyon,  f °  1 1  v°);   i85o  env.  (pouillé  de  Lyon, 
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f°  11  r").  —  Saiitct  Paul  de  Varas :  Eglinn  pai- 
rochiale,  Sainet  Paul,  i6i3  (visites  pastorales, 
f°  9.  r°). 

Sous  l'ancien  régime,  Saint-Paul  était  une  dé- 
pendance de  la  seigneurie,  puis  comté  de  Varax, 
qui  mouvait  originairement  des  sires  de  Villars.  Sa 
communauté  députait  aux  assemblées  du  Pays  de 
Bresse. 

A  l'époque  intermédiaire,  Saint-Paul-<le-Varax 
était  une  municipalité  du  canton  de  Marlieux, 
district  de  Chàtillon-les-Dombes. 

Saint-Phuhbbt,  anc.  chapelle  rurale,  c"*  de  Lorop- 
nieu.  —  Saint-Philibert,  xviii"  s.  (Cassini). 

Saints  PaïuiiEitT  et  André,  anc.  chapelle  rurale,  c"* 
de  Ceyzérieu. 

Saint-Pikrbk  ,  anc.  chapelle  rurale ,  c°*  de  Beynost. 
—  Saint-Pierre,  chapelle  déserte  et  minée,  i655 
(visites  pastorales,  f°  10). 

Saint-Pierbï,  h.,  c°*  de  Beynost.  —  P.  de  Sancto 
Petro,  ia85  (Polypt.  de  Saint-Paul  de  Lyon,  p. ai). 

Saikt-Pierrb,  lieu  dit,  c"'  de  Boissey. 

Sai!<t-Pie»rb,  grange,  c""  de  Uortan.  —  Samt  Pigrre, 
xviii*  s.  (Cassini). 

Saixt-Pierre,  écart,  c'"  de  Douvres. 

Saint-Pieure,  terre,  c°"  de  Feillens. 

SAiwt-PiERRE,  lieu  dit,  c°*  de  Gorrevod. 

Saint-Pierbe  ,  m""  is. ,  c"*  de  Lent. 

Saint- Pierre,  h.,  c""  de  Marboz.  —  SaiiU  Piene, 
xvm'  s.  (Cassini). 

Saint-Pierre,  anc.  chapelle  rurale  à  Sanciat,  c""  de 
Meiilonnas. 

Cette  chapelle  fut  conlirmée,  en  1191,  à  l'ab- 
baye de  Saint-Rambert,  ])ar  le  pape  Célestin  III 
(Du  Bouchet,  Preuves  de  Coligny,  p.  88). 

Saint-Pierre,  anc.  chapelle ruraleàMijoux, h. de  Gex. 

Saint-Pierre,  lieu  dit,  c°'  de  Peyrieux. 

Saint-Pierre,  anc.  chapelle  rurale,  c""  de  Poncin.  — 
Eccletia  de  Pontiaco  (lis.  Puntiano),  cum  prioratti 
et  capetla  et  aliii  appendiciit  eomm,  videlicet  Sancti 
Peiri.  .  .,  11 84  (Dunod,  Hist.  des  Séquan. ,  t.  I, 
pr.  p.  O9).  —  Capellae  Sancti  Pétri  et  Sancti 
Chrittvfori ,  iaS5  (D.  P.  Benoit,  Hist.  de  Saint- 
Claude,  t.  l,p.  646). 

Saint-Pierre,  f,  c°*  de  Saint-André-de-Corcy. 

Saint-Pierre,  lieu  dit,  c"'  de  Saint-Jean-sur-Reys- 
souze. 

Saint-Pierre,  anc.  chapelle  rurale,  c""  de  Villeneuvc- 
Agnereins  (visite  pastorale  de  i654,f°  ai). 

Saint-Pierre,  chapelle  rurale,  c"'  de  Vieu-d'lzenavc. 

Saint-Quentin,  Ioc.  disp. ,  à  ou  près  Confrançon.  — 
Saint- Quentin ,  XTiii'  s.  (Cassini). 

Saint^Rambert  ou  Saint-Rambert-en-Buget,  eh.-l.  de 


c""  de  l'arr.  de  Belley.  —  Bebronneimt  loceltuê, 
m*  s.  (Vita  Dorailiani,  1,  0,  AA.  SS.  i  jul.  I,  p.  5o 
D).  —  Behroina,  nu°  s.  (  Acta  Ragueberti,  dans 
D.  Bouquet  III,  6ao).  —  Sanclu»  llanegbertu» , 
1187  (Guigue,  Cart.  de  Saint-Sulpice ,  p.  34).  — 
Locum  ipaum  in  quo  dictum  monatterium  (Sancti 
Ragneberti  titum  e$t),  cum  burgo  adjacenti,  iiyi 
(Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,p.  234).  —  In 
Sancto  Raniberto ,  laoG  (arch.  de  l'.Ain,  H  aa4). 

—  Apud  Sanctum  Ragnebeilum ,  laio  (Gall. 
christ.,  t.  XV,  instr. ,  c.  3 16).  — Vertu*  Sanctum 
Raimbertum,  I3i3  (arch.  de  l'Ain,  H  357).  — 
Sanctu»  Raignebertm  Jurensi»,  Guigue  (Cart.  de 
.Saint-Sulpice,  p.  116).  —  Castruin  et  burguni 
Sancti  Rainberti,  1376  (Cart.  lyonnais,  t.  Il, 
11°  718). —  Sanctus  Renebertu»,  laSo  (arch.  de 
i'.\in,  H  363).  —  Mensuru  Sancti  Regniberli ,  ia88 
(Guigue,  Cart.  de  Saint-Sulpice,  p.  i43).  — ■ 
Apud  Sanctum  Ragneberlum  Jurentem,  i3ao  (arch. 
de  l'Ain,  H  376).  —  Sanctus  Regneberlut,  idsa 
env.  (pouillé  ms.  de  Lyon,  f  1).  —  Sanctus  Ra- 
gnebertus  in  Jugo,  xiï'  siècle  (Guigue,  Topogr. , 
p.  359).  —  S.  Rainbei-t,  1 536 (Guichenon,  Bresse 
et  Bugey,  pr.  ,p.  4  a).  —  Sainet  Rainbert  en  Beugeys, 
i563  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io453,  f°  90  r"). 

—  Sainet  Raingbert,  i563  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  10 4.5 3,  f°  a4l  r°).  —  Sainet  Rambert  deJnux, 
1660  (Bibl.  Sebus.,  p.  189).  • —  Saint-Ramberl  : 
Mont-Fenne,  1798  (Index  des  noms  révolution- 
naires). 

Avant  la  Révolution,  Saint-Rambert  était  une 
ville,  chef-lieu  de  mandement,  du  pays  de  Bugey, 
élection  et  subdélégation  de  Belley,  justice  du  mar- 
quisat de  Saint-Rambert. 

L'église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archipré- 
tré  d'Ambronay,  était  sous  le  vocable  de  saint  An- 
toine et  à  la  collation  de  l'abbé  du  lieu.  —  Cn- 
pellanus  Sancti  Raineberli,  1288  (Cart.  lyonnais, 
1. 1,  n°  3aa). —  Parrochia  Sancti  Regniberti,  i838 
(Guigue,  Cart.  de  Saint-Sulpice,  p.  i43).  —  6'«- 
ralut  de  Sancto  Reneberto,  i3a5  env.  (pouillé  ms. 
de  Lyon,  f°  8). 

Saint-Rambert,  qui  se  nommait  primitivenn'iit 
Bebronne,  est  redevable  de  son  nom  actuel  à  l'ali- 
baye  bénédictine  de  Saint-Rambfjrt-tle-Joiix.  — 
Fonin  ropererunt  irriguas  inter  quos  unum  inve- 
nientes  maximum,  Bebronnae  indiderunl  uomcn ; 
Ulule  usque  in  hodiernum  diem  Bebronnensis  dicilur 
ille  locellus,  vu"  s.  (Vita  Domitiani,  i,6,AA.  SS. 
1  jul.  I,  p.  5o  D).  —  Mouasterium  Sancti  Ragne- 
berti, 807  env.  (Cart.  lyonnais,  t.  I,  n"  a).  —  .14- 
ba*  Sancti  Ragneberti,  1096  (arch.  de  l'Ain,  H  1, 
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copie  (lu  xiii"  s.).  —  Mimasli'iium  Sancii  Him- 
berti,  i  i3i-i  i38  (Rec.  des  ciiarles  de  Cluny,  t.  V, 
n°  io36).  —  MonOêleriuiH  SS.  Domiliam  H  Ra- 
jfiieheiii,  n38  (arcli.de  l'Ain,  H  j).  —  H.  nhhas 
Saiicli  Rogiiilieiii  Jurensis,  iiyi  (Guichenon, 
Jîipsse  et  Bugey,  pr.  p.  334).  —  Moiiaitei-ium 
Snneli  Rnf^iiplteili  Jmpii»it,  urdinit  Sawli  Beue- 
ilicU,  Lugilititeiiii  diocoi,  laoi  (Cart.  lyonnais, 
1. 1,  n°  83).  —  Sanctu»  Rmnberlut ,  Matia,  j  35o 
eav.  (Pouillé  de  Lyon,  f°  i.5  r°).  —  Moiiatlmum 
Sancti  Regniberti,  1/178  (arch.  de  l'Ain,  H  i).  — 
IJ'abhnye  de  Sainet  Itangheil,  1601  (arclj.  de  l'Ain, 
H  1).  —  Saint- Rambert,  nhbaye  de  Bénédictim 
iiiin  réformé»,  )73'i  (l)rsoi'.  de  Bourgogne). 

L'abhaye  de  Saint-Ramhert  passait  pour  avoir 
été  fondée  au  commencement  du  t*  siècle  par  saint 
Domitien  ;  son  nom  lui  venait  de  Ragnebert, 
noble  franc  mis  i  mort,  en  680,  sur  l'ordre 
d'Ebroïn,  maire  du  palais  de  Neustrie,  dans  le 
voisinage  du  [«tit  monasti'-re  de  Domitien,  et  que 
l'Eglise,  on  ne  sail  pourquoi,  rangea  au  nombre 
de  ses  saints.  -^  Duxerunt  euin  in  confinio  Lugdu- 
tMMK  territorii  Jurae  vicinum ...  ad  qtwmdam  lo- 
cum  Bebronne  vocabulo,  ubi  quidam  Dei  servu* 
nomine  Domiliatau ...  m  honore  Sancii  Geaetii 
martyrit.  .  .  arctum  comiruxit  oraetthm,  ïiii*  s.  (î) 
(  Acta  Ragneberli ,  5 ,  AA.  SS.  1 3  jun.  Il ,  p.  696  F  ). 
—  La  souscription  de  Rageoobertus  se  lit  im- 
médiatement après  celle  d'Ebroïnus,  au  bas  du 
diplôme  concédé,  en  t).^3,  par  Clovis  II  à  l'abbaye 
de  Saint-Denis  (D.  Bouquet,  IV,  637). 

Les  abbés  de  Saint-Rambert  étaient  primitive- 
ment les  seuls  seigneurs  de  cette  ville  et  de  ses  dé- 
pendances, mais,  en  1  igl),  l'abbé  Régnier  s'associa 
en  pariage  Thomas,  comte  de  Maurienne  et  de  Sa- 
voie, et  lui  remit  le  cbàleau-fort  de  Cornillon  qui 
dominait  la  ville.  Dès  le  commencement  du  xiii* 
siècle,  ce  château  devint  le  chef-lieu  d'une  chàlel- 
lenie  domaniale  et  le  siège  de  la  justice  comtale 
en  Bugey. —  C  caiteUamm  Sancti  Raniberti,  1906 
(arch.  de  l'Ain,  H  aaà).  —  Catira  Sancti  Ran»- 
herli  et  de  Lnmne»,  i  a68  (Guichenon  ,  Savoie,  pr., 
p.  75).  —  Mnndamentuin  rattri  Sancti  Rmnberti^ 
137.5  (CarU  lyonnais,  t.  II,  n°  718). —  Judex 
Btugetii  et  .\orn/««ie  et  apud  Sanctum  Rtigneber- 
tuin,  pi-o  Aineden  comité  Sahaudie,  i3o4  (arch. 
de  l'Ain,  H  374). 

La  terre  de  Sainl-Bamberl  comprenait,  avec  le 
chef-lieu,  Cleyzien,  Montgriffon,  Torcieuet  Lomp- 
nes.  En  1576,  Emmanuel-Philibert  la  donna  en 
titre  de  marquisat  à  son  lils  naturel  Amé  qui 
la  vendit,  en   1601,  à  Henri  de  Savoie,  dnc  de 


Nemours,  marquis  de  Saint-Sorlin  et  seigneur  de 
Poncin,  Cordon  et  Cliazey.  En  1606,  Henri  IV 
incorpora  les  justices  des  marquisats  de  Saint - 
Raml>ert  et  Saint-Sorlin,  de  Poncin,  Cerdon  et 
autres  terres  en  Bugey  appartenant  au  duc  de 
Nemours,  en  une  seule  et  mi-me  justice,  avec  juge 
mage  et  juge  d'appel.  —  Juge  des  appellation»  du 
marquisat  de  Saint-Ramhert  et  de»  baronnye»  de 
Pontcin  et  Cerdon,  iGgS  (litres  de  la  famille  Bon- 
ne! :  arrêt  du  Parlement  de  Dijon).  De  1601 
à  i64o,  la  justice  d'appel  ressortit  numenl  au 
Pariement  de  Dijon,  aux  deux  chefs  de  l'Edit, 
mais  à  cette  dernière  date ,  un  arrêt  du  Conseil  at- 
tribua le  ressort,  au  premier  chef  de  l'Édit,  au 
Présidial  de  Bourg.  En  1789,  le  ressort  de  la 
justice  de  SalntrRambert  s'étendait  sur  Arandas, 
Argis,  Evoge,  Oncieu,  Tenay,  Cleyzieu,  Saint- 
Sorlin,  Lagnieu,  Vaux,  Ambulrix,  Villeiiois,  Soudon, 
Souclin,  Poncin,  Cerdon,  Etable,  Leyssard,  Bo- 
lozon,  la  Balme-Sapel,  partie  de  Saint-Alban  et 
Ambérieu.  La  justice  de  l'abbaye  ressortissait  au 
bailliage  de  Belley. 

Au  ivm"  siècle,  la  justice  mage  et  la  justice 
d'appel  de  la  baronnie  de  Cbàtillon-de-Corneille 
s'exerçaient  à  Sainl-Rambert,  par  les  officier*  du 
baron  de  Chàtillon. 

A  l'époque  intermédiaire,  Saint-Rambert  était 
la  municipalité  chef-lieu  du  canton  et  district  de 
ce  nom. 

Eu  1793,  Saint-Ramljert  devint  le  siège  d'un 
tribunal  de  district  dont  le  ressort  comprenait  les 
cantons  de  Saint-Rambert,  Villebois,  Lagnieu, 
Ambérieu,  Amiironay,  Aranc  et  Poncin.  Ce  tri- 
bunal tenait  parfois  ses  assises  à  Ambérieu.  —  Le 
tribunal  du  district  de  Sriint-Ramberl ,  séant  à  Am- 
bérietix,  17<J9  (tilres  de  la  famille  Bonnet). 
Saist-Rambekt,  territ.,  c°'  de  Faramans.  —  In  letri- 
torio  vocatn  de  Sont  Rambert ,  juxta  iler  pubticum 
tendent  de  Faramans  versus  molendinum  d'Aimant, 
i386  (arch.  de  l'Ain,  Il  39). 
Saiht-R*iibekt,  triage,  c"'  de  Loyettes. 
Sai!«t-Re«t,  c°*  du  c°"  de  Bourg.  —  Saint  Remit, 
i3.5o  env.  (pouillé  de  Lyon,  f°  11  v°).  —  Porro- 
rhia  Sancti  Remigii,  1960  (arch.  de  la  Cole-d'Or, 
B  504,  9).  — -  Pan-ochia  de  Snncto  Itumey,  1373 
(Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  30).  —  Par- 
rochia  Sancti  Itemigii  prope  Corgenonem,  1498 
(Brossard,  Cart.  de  Bourg,  p.  aSa).  —  Saincl 
Remit,  i564  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  698, 
f°  363  r").  —  Saint  Remy,  i650  (visites  pasto- 
rales, f°  389).  —  Saint  Remy  près  Bourg,  l'jiti 
(  Descr.  de  Boiu-gogne  ). 

5o. 
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Eii  1789,  Saint-Rpmy  était  une  communauté 
du  bailliage ,  élection ,  sul)cli'léjjalion  et  mandement 
de  Bourg. 

Son  é(;lise  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  arclii- 
prêtré  de  Sandrans,  était  sous  le  vocable  des  saints 
Remy  et  Clair  ;  l'abbé  de  Saint-Claude  présentait  à 
la  cure.  —  Ecclnia  Saiicli  Remigii ,  11 84  (Dimod  , 
Hist.  des  Séquan. ,  t.  I,  pr.,  p.  (ig).  — Ecchsin  de 
Seint  liumy,  i35o  env.  (pouillc  de  Lyon,  T  1 1  v°). 
Dans  l'ordre  féodal ,  le  clocber  et  la  plus  grande 
partie  de  la  paroisse  dépendaient  de  la  baronnie 
de  Corgeiion  ;  la  seigneurie  de  Bondillon  avait  la 
justice  totale  sur  le  village  et  les  chartreux  de 
Soi  lion,  la  moyenne  et  la  basse  sur  leurs  sujets. 

A  l'époque  intermédiaire,  Saint-Remy  était  une 
municipalité  du  canton  et  district  de  Bourg. 
Saim-Re«ï-du-Mont,  b.,  c'"  de  Salavre.  —  LiMonx 
de  Sancto  Remigio,  1260  env.  (pouillé  de  Lyon, 
f°  i5  r°). —  Mont  Seiiit  Remis,  i35o  env. (pouillé 
de  Lyon,  ("  i5  r°).  —  Mons  Sancti  Remigii,  1/127 
(Masures  de  l'Ile- Barbe,  t.  I,  p.  447).  —  Siiinl 
Rhemy  du  Mont,  i655  (visites  pastorales,  f  i8.5). 
—  Saint  Reniy  du  Mont,  xviii"  s.  (Cassini). 

Avant  1790,  Saint-Remy-du-Mont  était  une 
communauté  du  bailliage,  élection  et  subdéiéga- 
tion  de  Bourg,  mandement  de  Coligny. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prêtré  de  Coligny,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Remy,  archevêque  de  Reims  ;  l'abbé  de  Saint- 
Claude  présentait  à  la  cure.  La  paroisse  de  Saint- 
Remy-du-.Mont  est  une  de  celles  qui  furent  cédées, 
en  1742,  au  diocèse  de  Saint-Claude.  —  Ecclesia 
Sancti  Remigii  de  Monte,  11 84  (Dunod,  Hist.  des 
Séquan.,  t.  I,  pr. ,  p.  69). — Ecclesia  beatae  Mariae 
de  hosj)ilnli  de  Monte  Snncii  Remigii,  i3a3  (Ma- 
sures de  nie- Barbe,  t.  I,  p.  4.57). 

En  tant  que  fief,  Saint-Remy  relevait  originai- 
rement des  sires  de  Coligny,  de  qui  la  suzeraineté 
en  passa  successivement  aux  sires  de  la  Tour-du- 
Pin,  vers  1280,  à  Robert  duc  de  Bourgogne,  en 
1280,  et  enfin,  aui  comtes  de  Savoie,  en  1289. 
A  l'époque  intermédiaire,  Saint-Roray-du-Mont 
était  une  municipalité  du  canton  de  Coligny,  dis- 
trict de  Bourg. 
SiiM-Rocu,  anc.  chapelle   rurale  aux  .\llymes,    c"° 

d'Ambérieu-en-Bugey. 
Saint-Roch,  h.,c"'  de  Bourg.  Il  y  avaitan  iennement 
dans  ce  hameau  une  chapelle  dédiée  à  saint  Roch. 
Sai!)i-Roch,  anc.  chapelle  rurala  et  grange,  c""  de 

Dortan.  —  Saint  Roch,  wiii'  s.  (Cassini). 
Saim-Uoch,  anc.  chapelle  rurale,  c"  de  Douvres.  — 
Saint  Roch,  xyiii"  s.  (Cassini). 


Sai\ï-R(ich,  anc.  chapelle  rurale ,  uuj.lieu  dit,  c°'de 

Massignieu-de-Rives. 
Saist-Boch  ,  anc.  chapelle  rurale,  c"'  de  Montagnat. 

—  Saint  Roch,  xvm°  s.  (Cassini). 
Saist-Roch,  anc.  chapelle  rurale,  c°°  de  Saint-Ram- 

bert.  —  Saint  Roch,  xviii*  s.  (Cassini). 
Saint-Roch,  anc.  chapelle  rurale  et  h.,  c"'  deTossiat. 

—  Saint    Roch    [chapelle],    xyiii"    s.    (Cassini). 
Saint-Roch,  écart,   c"'  de,  Verjon.  —  Saint  Roch, 

xviii'  s.  (Cassini). 

Saint-Rolin,  Ioc.  dlsp.  à  ou  près  V'iriat.  —  De  Sancto 
Rolino,  i33.5  env.  (terr.  de  Teyssonge,  f°  1.")  r"). 

Saint-Romain,  anc.  église  qui  parait  avoir  été  située 
sur  le  territoire  de  l'Abergement-Clémenciat.  — 
Ecclesia  Sancti  Romani,  ecclesia  de  Clemenciaco , 
11 84  (Dunod,  Hist.  des  Séquan.,  t.  I,  pr. ,  p. 
69).  —  Ecclesia  Sancti  Romani  de  Clementiaco, 
ia45  (Bulle  d'Innocent  IV,  ap.D.  P.  Benoît,  Hist. 
de  S.  Claude,  I.  1,  p.  646). 

Saint-Romain,  section  cadastrale  de  la  c'"  de  Monta- 
gnieu. 

Saint-Romain-de-Mibibel,  c"°  de  Miribel. 

Ancienne  église  paroissiale  de  Miribel,  diocèse 
de  Lyon ,  archiprétré  de  Clialaniont ,  sous  le  vo- 
cable de  saint  Romain;  l'abbé  de  l'Ile-Barbc  et 
après  lui  l'archevêque  de  Lyon  nommaient  à  la 
cure.  Cette  église,  aujourd'hui  supprimée,  était 
sans  doute,  à  l'origine,  celle  du  prieuré  que  les 
religieux  de  l'Ile-Barbe  possédaient  à  Miribel.  — • 
Ecclesia  Sancti  Romani  de  Mirihel,  laSo  env. 
(pouillé  du  dioc.  de  Lyon,  f°  10  v°).  —  Capelln- 
nus  Sancti  Romani  de  Miribcllo,  1  aSg  (Grand  cart. 
d'Ainay,  t.  II,  p.  57).  —  Prior  Sancti  Romani  de 
Mirihello,  i325  env.  (pouillé  ins.  du  dioc.  de 
Lyon,  f°  1).  • — -  Ecclesia  Sancti  Romani  Miribelli, 
1  433   (arch.  du  Rhône,  terr.  de  Miribel,  f°  87). 

—  Saint  Romain  de  Mirihel,   i655  (visites  pasto- 
rales, f°  8). 

Saint-Sébastien,  anc.  chapelle  rurale,  c"  de  Si- 
mandre. 

Saint-Sékastien,  lien  dit,  c""  de  Cliazey-Bons. 

Saint-Sekvin,  lieu  dit  c°°  de  Boz. 

Saint- SoRLiN,  c"°  du  c°"  do  Lagnieu.  —  De  loco  Sa- 
turninn,  ii4i  (arch.  A^  l'Ain,  H  24a). —  Rm- 
gum  Sancti  Saturnini,  1190  env.  (  Cart.  lyonnais , 
t.  I,  n°  63).  — •  Montes  Sancti  Saturnini,  laia 
(arch.  de  l'Ain,  H  a38).  — Sublus  castrum  Sancti 
Saturnini,  121 5  {ibid.,  H  33o). —  Via  publica 
qna  vertitur  a  Sancto  Salurnino  versus  Sanclum 
Vulbatidum,  1262  (Cari,  lyonnais,  t.  Il,  n°  6o3). 

—  Via  publica  qua  itnr  de  Sancto  Saturnino  apnd 
Ambroniactim ,  1266-1267  (arch.de  l'Ain,  H  287). 
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- —  Sfinctus  Saturninu»  de  Cuchelo,  tSSg  Md.,  H 
338). —  Ilurgum  Saiicli  ScUuiniiii ,  ili64  (ihid.,  H 
989,  1°  38  r°).  —  Villa  Sancli  Satiinniii,  i36'i 
{ihid.,  {"  89  v°).  —  Castndii,  villa,  .  .  Sancli  Sa- 
tuinim  in  Bugetio  Lugdunensii  dioceti»,  i46o 
(Guichenon,  Bresse  el  Bugey,  pr.  ,(1.  288). —  S. 
Sorlin,  i63o  (Guichenon,  Bugoy,  p.  99).  — 
Saillit  Sorlin  du  (JHchut,  i65o  (ibul.,  p.  53).  — 
Stiincl  Surlin,  au  pays  de  Beugey,  1670  (enqui'lo 
Bouchu).  — La  montagne  de  Saint  Soarlin,  xm' s. 
(arcli.  (le  l'Ain,  Il  ai8). —  Siiinl  Sorlin  en  Bugeij, 
1733  (arcli.  (le  l'Ain,  H  91O.  t'°  loa  4i«). — 
Saint-Snrlin  :  Ilonne-Fonliiine,  1798  (Index  des 
noms  réïolutionnaircs). 

En  1789,  Sainl-Sorlin  éUit  une  communauté 
chef-lieu  de  mandement,  de  l'élection  et  subdé- 
légation de  Belley  et  de  la  justice  du  niar(|uisatdc 
Saint-Sorliri,  laquelle  s'eserçail  à  Sainl-Harabcrt. 

L'église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  arcliiprétré 
d'Ambronay,  était  sous  le  vocable  de  sainte  Marie- 
.Madeleine;  le  prieur  du  lieu,  au  nom  de  l'abbé 
d'Ambronay,  elà  partir  du  xvi'  siècle,  l'abbé  d'Am- 
bronay lui-même  présentaient  à  la  cure.  —  Ca- 
pellamu  Sancti  Saturnini,  1  a  1 3  (  ibid. ,  1. 1 ,  n"  1  a  0  ). 

—  Sanctut  Salurninus  (pn[oro(u»]),  laSo  env. 
(pouillé  du  dioc.  de  Lyon,  f  i5  v°).  —  Prior 
Sancti  Saturnini  de  Cuchet,  ia68  (arch.  de  l'Ain, 
H  387). 

La  légende  de  saint  Domitien  nous  apprcjul 
qu'il  y  avait  à  SaintrSorlin  un  temple  consacré  à 
Saturne;  c'est  celle  divinité  ([ue,  suivant  une  pra- 
tique bien  connue,  les  chrétiens  transformèrent 
en  saint  Saturnin. 

Il  y  avait,  aui  w'  et  mi'  siècles,  un  petit  mo- 
nasU're  d'hommes  à  Saint-Sorlin.  —  Pi-aepoiitti» 
cœnohii  Sancti  morlijri»  Saturnini,  ijuod  e$t  »upi^' 
Rhodanum,  \\'  s.  (Uaoïd  Glaber,  Vie  de  saint 
Guillaume,  citée  par  Guichenon,  Bugey, p.  100). 

—  Prior  Sancti  Saturnini,  ii4i  (Gall.  christ., 
t.  IV,  instr.  c.  16).  —  Jocerandui,  prior  Sancti 
Saturnini  et  monachi  eju»,  1190  env.  (Cart.  lyon- 
nais, t.  I,  n"  63).  —  Domut  Sancti  Saturnini 
(ibid.). 

Dans  l'ordre  féodal ,  Saint-SorUn-de-Cuehel  était 
une  seigneurie,  en  toute  justice  et  avec  cbàteaii- 
fort,  possédée,  d(''8  le  début  du  xii*  siècle,  sous  la 
suzeraineté  des  sires  de  Coligny,  par  des  gertlils- 
homnics  qui  en  port.iient  le  nom.  L'hommage  de 
cette  terre  passa  successivement  de  la  maison  de 
Coligny  aux  siies  de  la  Tuur-du-Pin,  vers  laio, 
à  la  France,  en  i343,  et  à  la  Savoie  en  i355. 
Erigée  en  marquisat,   en  l'ifio,   la  seigneurie  de 


Saint-Sorlin  fut  acquise,  en  1571,  du  duc  Em- 
manuel Philibert  par  Jacques  de  Savoie,  duc  de 
Nemours  dont  les  descendants  la  conservèrent  jus- 
qu'au romnicncement  du  wiiT  siècle;  en  1716, 
le  duc  de  Savoie  l'aliéna  aui  chartreux  de  Porlos 
([iii  la  conservèrent  jusqu'à  la  Révolution.  Les  dé- 
pendances du  marquisat  de  Saint-Sorlin  étaient 
.\mbutrix,  Lagnieu,  Saint-Sorlin,  Souclin,  Sou- 
don,  Vaux  et  Villebois;  il  y  avait  justice  ordinaire 
el  justice  d'appel,  s'exerçani  avec  celles  du  mar- 
quisat de  Saint-Rambert  et  ressortissant  comme 
elles.  —  Mherins,  mihx  Sancli  Saturnini,  1116- 
1118  (Cari,  lyonnais,  t.  I,  n°  16).  ■--  Catirum 
Sancti  Saturnini,  I3i5  (arch.  de  l'Ain,  H  33o). 
—  Petrus  Liohardi,  miles  de  Sancto  Saturnino, 
1317  (Cart.  lyonnais,  t.  I ,  n°  1  4.')).  —  Fortalitinm 
S.  Satuntini ,  1378  (Valbonnais,  Hist.duDauphiné, 
pr. ,  p.  10).  —  Ciaslelluin  Suncli  Saturnini  de  ',«- 
citelo,  i3a9  (arch.  de  l'Ain,  H  3oo).  —  Manda- 
mentutn  Sancti  Saturnini ,  l38i  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  1387).  —  G.  marehin  Sancli  Saturnini, 
1  '160  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  3i).— 
L"  marquisat  de  Saint  Sorlin,  1571  (Guichenon, 
Savoie,  pr. ,  p.  6a5). 

A  l'époque  intermédiaire,  Saint-Sorlin  était  une 
municipalité  du  canton  de  Lagnieu,  district  de 
Saint-Rambert. 

Sairt-Soblin  (La  Fomaise),  c""  de  Naltages — LUer 
nemus  de  Monte  et  nemuê  illorum  de   Chimillien, 
.  tuque    ad  fontem    Saixti    SaturÊiini,    1 86 1    (  Gall. 
christ,  t.  XV,  instr.,  c.  837). 

SAiNT-SonLiN ,  m°"  is. ,  c"  du  Plantay. 

Saint-Sorlin,  h.,  c""  de  Reyrieux  et  de  Trévoux. 

Il  y  avait  autrefois,  dans  la  paroisse  de  Rey- 
rieux, une  chapelle  rurale  dédiée  à  saint  Saturnin, 
en  français  local,  saint  Sorlin. 

Saint-Sorun,  lieu  dit,  c'"  de  Virignin. 

Saint-Sulpice,  c°'  du  c°"  de  Bâgé-le-Chàtel. —  Terra 
Sancti  Sulpicii,  888-898  (Cart.  de  Saint- Vincent 
de  Màcon,  n"  a84).  —  Seint  Surpis,  i3a.5  env. 
(lerr.  de  BAgé,  f°  13).  —  Parrochia  Sancti  Sul- 
picii, l'iSg  (arrli.  de  l'Ain,  H  793,  f°  608  r°); 
i4à7  (arch.  de  la  C(ite-d'Or,  B  io4'i3,  p.  45). 

—  Sainct Sulpis ,  i563  (ibid.,  B  io45o,  f°  a86r"). 

—  Saint  Sulpiee,  1784  (Descr.  de  Bourgogne). 
En  1789,  Saint-Sulpice  était  une  communauté 

du  bailliage,  élection  et  subdélégation  de  Bourg, 
mandement  de  Bâgé  et  justice  d'appel  du  marqui- 
sat de  ce  nom. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prétré  de  Bourg,  était  sous  le  vocable  de  saint  An- 
toine, apn'S  avoir  été  sous  celui  de  saint  Sulpiee; 
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r«rclievèque  de  Lyon  en  était  coliateiir.  —  Curalut 
Saiicli  SuJptciï,  »3a5  env.  (pouillé  de  Lyon, 
f  lo).  —  Ecchtia  Sancti  SuppKcii,  i35o  env. 
(pouillé  de  Lyon,  1°  16  r°). 

Dans  l'ordre  féodal,  Saint-Sulpice  était  une 
seigneurie ,  en  toute  justice  et  avec  château ,  re- 
levant de  la  Terre  de  Bàjjé  et  possédée ,  dès  le  com- 
mencement du  xii"  siècle,  par  des  gentilshommes 
qui  en  portaient  le  nom.  Par  la  suite,  la  sei- 
gneurie de  Saint-Sulpice  fut  unie  au  marquisat 
de  Bàgé  dont  elle  était  membre  aux  xvii*  et 
iviii'  siècle».  —  Olgeriat  et  Bernoldus  de  Sancio 
Sulpicio,  1096-1126  (Cart.  de  Saint-Vincent  de 
Mâcon,  n°  554).  —  Dominui  Ogeriu»  de  Sancto 
Sulpicio,  laya  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr., 

p.  «4). 

A  l'époque  intermédiaire,  Saint-Sulpice  était 
une  municipalité  du  canton  de  Pont-de-VeyIe, 
district  de  Chàtillon-les-Douibes. 
SiisT-SiTLPicE,  ane.  abb.  de  l'ordre  de  Citeaux,  c"' 
de  Thézillieu.  —  Aynardut,  abhas  Sancti  Sulpicii , 
11 45  env.  (Guigne,  Docum.  de  Dorabes,  p.  36). 

—  Dmntu  Sancti  Sulpicii,  ti48  env.  (Guigue, 
Cart.  de  Saint-Sidpire,  p.  3).  —  Fralret  Sancti 
Sulpicii,  1171  (arch.  de  l'Ain,  H  219).  — Abbas 
et  capilulum  Sancti  Sulpicii,  I3i3  (ibid.,  H  867 ). 

—  Abba»  Sancti  Sulpicii ,  Bellicemis  diocetii,  I2j3 
(ibid.,  H  357).  —  Monachi  de  Sancto  Sulpicio, 
n64  [ibid.,  H  4oo).  —  Monasteriwn  Sancti  Stit- 
picii,  Cittercientii  ordini»,  Bellicemis  diocetis, 
i3i3   (Guigue,  Cart.  de  Saint-Sulpice,  p.  iSa). 

—  Sainct  Sui-pri»,  1847  (Guichenon,  Savoie,  pr., 
p.  aaa).  —  Saint  Sulpis,  i355  (Guichenon,  Sa- 
voie, pr.  p.  198).  —  Ahbatia  Sancti  Sulpitii,  i4oo 
env.  (pouillé  du  dioc.  de  Belley).  —  Sant  Siilpix, 
i4io  (arcli.  de  l'Ain,  H  4).  —  Sainct  Sulpi/s, 
i63d  (arch.  de  l'Ain,  H  863,  f"  36  v").  —  S. 
Snlpice,  i65o  (Guichenon,  Bugey,  p.  101). 

En  ii3o,  Amédée  111,  comte  de  Maurienne, 
appela  «  Uostiaz  quinze  religieux  de  l'abbaye  de 
Pontigny  à  qui  il  donna ,  avec  les  biens  d'un 
ancien  prieuré  de  l'ordre  de  Cluiiy,  d'importants 
domaines  situés  sur  les  communes  actuelles  d'Hos- 
tiaz ,  de  Prcmillleu  et  de  Théiillieu  ;  quelques  an- 
nées plus  tard ,  les  moines  de  Saint-Sulpice ,  se  trou- 
vant trop  à  l'étroit  dans  les  bâtiments  de  l'ancien 
prieuré  d'Hostiaz,  transférèrent  leur  abbave  à 
Thcxiliieu.  Telle  est  l'origine  de  l'abbave  cis- 
tercienne de  Saint-Sulpice.  L'abbé  avait  toute 
justice  sur  les  hommes  demeurant  dans  les  limites 
de  la  fondation,  c'est-à-dire  dans  les  paroisses 
d«   Gormaranclie ,    de    Longecombe,    de    Tenay, 


d'Armix,  de  la  Burljanchc  et  de  Virieu-le-Grand. 
L'abbaye  de  la  Chassagne,  en  Bresse,  et  celle  des 
religieuses  de  Bon»,  en  Bugey,  étaient  filleules  de 
Saint-Sulpice.  La  seigneurie  de  Saint-Sulpice  res- 
sortissait  au  bailliage  de  Belley. 
SiiM-SuLPicE,  montagne  sur  les  confins  des  canton;- 
de  Virieu-le-Graïul ,  Champagne  et  Hauleville. 
Son  plus  haut  sommel  atteint  ii64  mètres. 
Sai!(t-Sii,pioe-i.e-Vieix,  h.,  c"  d'Hostiaz.  —  Habi- 
tatores  Sancti  Sulpicii  Veteri»,  i3ii  (arch.  de 
l'Ain,  titres  de  Saint-Sulpice). 

Ce  hameau  doit  son  origine  à  l'ancien  prieuré 
de  l'ordre  de  Ciuny  sur  l'emplacement  duquel 
Amédée  111  de  Maurienne  établit,  en  ii3o,  les 
religieux  cisterciens  qu'il  avait  fait  venir  de  Pon- 
tigny. Dans  l'ordre  féodal,  Saint-Sulpice-le-Vieux 
était  une  dépendance  de  la  seigneurie  de  Saint- 
Sulpice. 
Saint -SiMPHOBiEs,   anc.    chapelle   rurale    et   écart, 

c-  d'Anglefort. 
Sanctds  Thelderius,  Ioc.  depuis  longtemps  détruite, 
qui  parait  avoir  été  située  dans  le  voisinage  de 
Saint-Benoît-de-Cessieu.  —  De  Sancto  Theuderio, 
197a  (Grand  cart.  d'Ainay,  t.  Il,  p.  i45). 
Saint-Trivieb-de-Coubtes  ,  ch.-l.  de  c""  de  l'arr.  de 
Bourg.  — Apud  Sanctum  Triveiium ,  io4g-li09 
(  Bec.  des  chartes  de  Cluny,  t.  IV,  n°  3 181).  —  Sam 
Tiivcrs,  laSo  env.  (pouillé  du  dioc.  de  Lyon, 
f  °  1  4  v°  ).  —  Coêtrutn  et  villa  Sancti  Tnverii  de 
Cortot,  1372  (Guichenon.  Bresse  et  Bugev,  pr. 
p.  l3).  —  Sancttis  Trivei-iu»  de  Cortout,  i3ç)7 
(Guichenon,  Bresse  et  Bugey, pr.,  p.  «4).  — Sanc- 
tiins  Triverius  de  Couitoux,  i4i6  (arch.  de  la' 
Cote-d'Or,  B  717,  f"  4  r").  —  De  Sancio  Triverio 
de  Courloi,  i4i6  (ibid.,  (°  7  r°).  —  Sanctu$  Tri- 
veiiu»  deCurtoux,  1489  (ibid.,  B7a9,P  a3  r°). — 
Burgensp»  Sancti  Treverii  de  Corloux ,  1469  (arch. 
de  l'Ain,  partie  non  classée).  —  Sainct  Ti-iviei-  de 
Cnnrtoux.  ilf]s  (Guichenon,  Savoie,  pr.,  p.  448). 

—  Le»  ttfndique»  et  prncnreuru  de  la  communauté 
de  Sainct  Trivier,  i536  (Guichenon,  Bresse  et 
Bugey,  pr. ,  p.  5o).  —  Sainct  Tririer  en  Bresse, 
autrement  Sainct  Trivier  de  Courte,  i65o  (Gui- 
chenon, Bresse,  p.  !o3).  — •  Saint  Trivier  de 
Courtes,  xviii'  s.  (  Aubret,  Mémoires,  t.  II,  p.  288). 

—  Saint  -  Trivier  -  de  -  Courtes  :  Val-Libre,  1798 
(Index  des  noms  révolutionnaires). 

Avant  la  Bévolution ,  Saint-Trivier-de-Courtes 
était  une  ville  chef-lieu  de  mandement  du  Pays 
de  Bresse,  bailliage,  élection  et  subdélégation  de 
Bourg.  —  Castellnnia  Sancti  Triverii,  1272  (Gui- 
chenon, Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  17).  —  Manda- 
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mentuiH  Saiicli  Tiiveni   de  Cnartouj- ,   i43a  (ibid., 
pr.,p.  95). 

L'église  paroissiale ,  dioot-se  de  Lyon ,  archiprè- 
tré  de  Uàgé,  était  sous  le  vocable  de  Notre-Dame 
de-Consolation  et  à  la  collation  du  chapitre  do 
Saint-Paul  de  Lyon.  L'église  mère  située  hors  de 
la  ville  était  dédiée  à  saint  Trivier  ;  elle  était  déjà 
abandonnée  au  xvii°  siècle.  —  Capeltanus  Sancti 
Triverii  de  CorUu,  ia4a  (Bibl.  du  Lyoon. ,p.  463). 
—  Curatut  de  Sancio  Triverio,  iSaô  env.  (pouillé 
ms.  de  Lyon,  f°  9).  —  L'égliie  panochial  Saincl 
Triviei-  de  Courtoux,  i543  (arch.  du  Rhône,  S. 
Paul,  obéance  de  Saint-Trivier-de-Courtes). 

Dans  l'ordre  féodal,  Saint-Trivier  était  une 
seigneurie  en  toute  justice,  et  avec  château,  pos- 
sédée, à  titre  d'apanage,  par  les  cadets  de  la  fa- 
mille de  Bàgé.  Porté  en  dot,  en  1373,  par  Sibille 
de  Bâgé  à  Amédée  \  de  Savoie,  avec  les  autres 
terres  de  sa  maison,  Saint-Trivier  resta  uni  au 
domaine  de  Savoie  jusqu'en  157»  que  le  duc 
Emmanuel  Philibert  l'inféoda  en  toute  justice  et 
en  litre  de  comté  à  la  famille  de  GrilIeL  —  Cas- 
trum  Sancti  Triverii,  laSg  (arch.  de  la  Gôte-d'Or, 
B  564,  3).  ■ —  Chatlel  de  Saint  Tricier  de  Corto: , 
1 45o  env.  (arch.  de  la  Cote-d'Ur,  B  370  4«,  P  309). 

Le  comté  de  Saint-ïrivier-de-Coui-tcs  compre- 
nait, avec  le  clief-llcu,  Gjurtes,  Curcial,  Grand- 
val,  Grand-Villars,  Vernout  et  partie  de  Connoz, 
Lescherou\,  Saint-Nizier-ie-Bouchoux,  Servignat 
et  Vescours.  Il  y  avait  justice  ordinaire  et  justio' 
d'appel;  celle  dernière  ressortigsait  numenl  au 
Parlement  de  Dijon ,  au  second  chef  de  l'Edit. 

K  l'époque  intermédiaire,  Saint -ïrivier-de- 
Gourtes  était  la  municipalité  chef-lieu  du  canton 
de  ce  nom,  district  de  Pont-de-Vaux. 
Siisi-T«iïi««-suB-Moio>AXS,  ch.-l.  de  c""  de  l'arr.  de 
Trévoux.  —  Sanclut  Tnvertuê,  11 45  env.  (Gui- 
chenon,  Bresse  et  Bugey,  pr.  p.  94).  —  Sattclu» 
Treverius  in  DutM$,  1166  (Arch.  nal.,  P  488, 
cote  na).  —  Saitz  Trivier  en  Dombet,  1389 
(Mém.  Soc.  d'hist.  de  Genève,  t.  XIV,  p.  4a4). — 
Saint-Trivier,  iG55  (visites  pastorales,  f"  5o).  — 
Sanclii»  Triveriut  Dmnbarum,  1671  (Benelicia 
dioc.  lugdun,  p.  363).  —  Saint-Trivier-iur-Mui- 
gnant  :  Punt-Muignans ,  1793  (Index  des  noms 
révolutionnaires),  —  Saint-Trivier,  an  x  (ann. 
de  l'Ain).  —  Saint -Triviei--*ur-Moignaiis,  i846 
{ibid.). 

En  1789,  Saint-Trivier  était  une  ville  chef- 
lieu  de  chàlellenie  de  la  principauté  de  Dombes, 
élection  de  Bourg,  sénéchaussée  et  subdéicgalion 
de  Trévoux. 


L'église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archipré- 
tré  de  Dombes,  était  sous  le  vocable  des  saints 
Denis  et  Trivier,  après  avoir  été  sous  celui  de  saint 
Denis  seul.  Le  patronage  temporel  passa,  au  com- 
mencement du  xu"  siècle,  des  archevêques  de 
Lyoa  aux  abbés  de  la  Chaise-Dieu  qui  le  cédèrent, 
en  1603 ,  aux  Minimes  de  Lyon.  On  voyait  encore, 
au  ïvii'  si<-cle,  en  dehors  des  murs  de  la  ville,  une 
cb.ipelle  dédiée  à  saint  Trivier,  qui  passait  pour 
la  mère  église.  Il  existait  anciennement,  dansl'en- 
ceinle  du  château,  un  prieuré  qui  fut  donné  à 
l'abbaye  de  la  GhaLse-Dieu  par  Hugues ,  arche- 
vêque de  Lyon;  ce  prieuré  passa,  en  160 a,  aux 
Minimes  de  Lyon  qui  le  firent  unir,  en  i64o,  à 
leur  couvent  de  Montmerle,  par  le  pape  Urbain  111. 
—  Eccletia  Sancti  Ti-iverii  (pci  [oraliu]  ) ,  1 3  5o  env. 
(pouillé  du  dioc.  de  Lyon,  f  i3  v°).  —  Monaste- 
rium  Sancti  Treverii,  ia56  (Guigue,  Docum.  de 
Dombes ,  p.  1 37).  —  Piiew  de  S.  Trivier  in  Dombes , 
i665  (Masure»  de  rile-Barl)e,  t.  1 ,  p.  aaO).  — 
Saint  Trivier  en  Dombes;  patron  :  Saint  Trivier 
ou  Saint  Denis,  1719  (visites  pastorales). 

Saint-Trivier  était  originairement  du  patri- 
moine des  comtes  de  Lyon  et  de  Forez  ;  vers  la  fin 
du  xi'  siècle,  Eustache,  second  fils  du  comte  Guil- 
laume 111,  qui  avait  eu  cette  terre  eu  partage, 
l'inféoda  à  Guichard  111,  sire  de  Beaujeu  ;  cette 
inféodation  fut  renouvelée,  en  1 1 18 ,  par  Guy  d'AI- 
bon,  en  faveur  de  Guichard  IV  de  Beaujeu,  qui 
céda  peu  apr<'>s  la  seigneurie  de  Saint-Trivier  à 
son  oncle ,  Dalmais  de  Beaujeu ,  à  la  réserve  de 
l'hommage  et  du  ressort;  la  petite  fille  de  ce  sei- 
gneur porta,  vers  1177,  Saint-Trivier  en  dot  à 
Guy  de  Chabeu ,  qui  pi  it ,  par  la  suite ,  le  litre  de 
seigneur  de  Saint-Trivier.  Cette  terre  fut  érigée 
en  baronnie  y  ers  i45o.  Des  Chabeu,  elle  passa 
successivement  aux  Cléberg  (i554),  à  la  Cha- 
rité   de    Lyon   (i65i)  et   enfin   aux  Tavemost 

(»770)- 

La  seigneurie  de  Saint-Trivier  était  en  toute 
justice  ordinaire  et  d'appel,  sous  le  ressort  du 
Parlement  de  Dombes,  puis  de  la  sénéchaussée  de 
Trévoux  ;  au  xviu'  siècle,  le  siège  de  celle  justice 
fut  transféré  à  Trévoux,  par  emprunt  de  terri- 
toire. —  Oggerius  de  San  Treverio,  11 43  (Gui- 
gue, Docum.  de  Dombes,  p.  34).  —  Dalmalins 
de  Sancto  Triveriu,  ii5i  (Masures  de  l'ilc- 
Barbe,  t.  I,  p.  85).  —  G.  Chabue»  Sancti  Treverii 
in  Dumbis,  ia66  (Guigue,  Docum.  de  Dombes, 
p.  160).  —  Castellania  Sancti  Triverii  in  Doinbis, 
1390  (arch.  de  l'Ain,  H  80a). 

A  l'époque  intermédiaire,  Saint-Trivier  était 
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la   mutiiàpalitv   chef-lieu    du    canton   de    même 

nom,  district  de  Trévoux. 
Saint- ViLÉBiKN,  lieu  dit,  c°*  de  Journans. 
Siixt-Vkran,  anc.  lieu  dit,  à  Ferrières,  c""  de  Cor- 

celles.  —  Juxta  pratum  Sancti  Vfraiii ,  i  f>.lig  (arch. 

de  l'Ain ,  H  363  ). 
Sunt-Véban,  anc.  «'lanf;,  auj.  f.  ,0"°  de  Mioniiay. 
SAiNT-VinAs,  ile  du   Rhône,    avec   m°"   is. ,  c°"  du 

Sault-Brénaz . 
Saint- ViCTOB ,  anc.  villa  qui  parait  avoir  été  située  à 

ou  près  Châtilion-sur-Chalaronne.  —  In  villa  Sancti 

Yicloris,  loig-iiog  (Rec.  des  chartes  de  Cluny, 

t.  IV,  n"  3oo6). 
Saint-Vincknt-bes-Bois  ,  autre  nom  de  liény. 
Saint-Vincent,  pré,  c"'  de  Saint-Cyr-sur-Menthon. 
Saint-Vincent,   lieu   dit,    c"'  de  Saint-Étienne-sur- 

Reyssouse. 
Saixt-Vincent,  hois,  c'"  de  Saint-Jean-sur-Reyssouze . 
Saint-Vincent,  anc.  chapelle  rurale,   c'"  du    Sault- 

Brénaz.  —   Saint-Vincent,   xviii*  s.  (Cassiiii). 
Saint-Vibbas,  m°"  is. ,  c"'  de  la   Chapelle-du-Cliâ- 

telard.  —  Saint  Virbas,  xviii'  s.  (Cassini). 
Saint-Vulbas,  c"'  du  c°°  de  Lagnieu.  —  Sanctus  Vil- 

balilus,  iii5  (arch.  de  l'Ain,  H  218). —  Sanctut 

Wulbaldm,  1 166-1 167  (ibid.,  H  987). —  Sanclus 

Wilbaldus,  1220  (Cart.  lyonnais,  t.  1,  n°  169).  — 

—  Sont  Vulba,  1  a5o  env.  (pouillé  de  Lyon, 
f"  i5  v°).  —  Via  Sancti  Wulhaldi  ijua  venitur 
apud  Sanctum  Salurninum,  1266-1267  (si'ch.  de 
l'Ain,  H  387).  —  Verstis  Sanctum  Vilbamlum, 
1817  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  Boa).  —  Sanclus 
Vvlbaudus,  iBaB  env.  (pouillé  ms.  du  dior.  de 
Lyon,  {'  8).  —  Sanclus  Vulbaldus,  iSSg  (arch. 
de  r.^in,  H  222).  —  Sanctus  Ulbaudus,  i365 
env.(Bibl.  naf.,lat.  ioo3i,f'i7  v").  — S.Buria, 
i65o  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  part.I,  p.  98). 

—  Saint-Vulbas ,  vulgo  Saint  Bourbas,  1671  (Béné- 
ficia dioc.  lugd.,p.  aB4).  — Saint  Vulbtis:  Claires- 
Fontaines,  I  793  (Indcudes  noms  révolutionnaires). 

Saint-Vulbas  s'appelait  primitivement  Marcil- 
lieux;  son  nom  actuel  lui  vient  du  patrice  de 
Bourgogne  Transjurane,  Willihadus,  qui  fut  as- 
sassiné par  les  ordres  de  Flaochadus,  maire  du 
palais,  et  dont  les  reliques  furent  transférées,  vers 
(i'i2,  dans  l'église  du  prieuré  de  Marcillieux,  par 
les  moines  de  Saint-Oyend  de  Joux;cf.  Fiédégaire, 
IV,  90. 

En  1789,  Saiiit-Vulbas  était  une  communauté 
du  bailliage,  élection  et  subdélégation  de  Belley, 
mandement  de  Saint-Sorlin. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prètré  d'Ambronay,  était  sous  le  vocable  de  saint 


Vulbas  ;  le  prieur  de  Marcillieux  présentait  à  la 
cure.  —  Ecch'sia  Sancti  Wilbasii,  11 84  (Ounod, 
Hist.  des  Sequan. ,  t.  I,  pr. ,  p.  69).  —  Eccletia 
Sancti  Vilbaldi,  1199  (arch.  de  l'Ain,  H  287). — 
Capellanus  Sancti  Vilbaldi,  1199  (ibid,). 

Dans  l'ordre  féodal,  Saint-Vulbas  était  une  sei- 
gneurie en  toute  justice  qui  relevait  originaire- 
ment des  comtes  de  Savoie,  en  tant  que  dépen- 
dance de  leur  seigneurie  de  Viennois.  Aux  xvii'  et 
xviii'  siècles,  Saint-Vulbas  et  Marcillieux  dépen- 
daient de  la  baronnie  de  Loyettes;  la  justice  s'exer- 
çait à  Saint-Rambert.  —  Umbertus  et  Vilfredus 
domini  de  Insula  Sanclt  Vilbaldi,  1199  (arch.  de 
l'Ain,  H  237).  —  Insiila  sancti  Volbais,  1220 
(Guigue,  Docum.  de  Dombes,  j).  81). 

A  l'époque  intermédiaire,  Saint-Vulbas  était 
une  municipalité  du  canton  de  Lagnieu,  district 
de  Saint-Rambert. 

Saint-Yve,  lieu  dit,  c"'  de  Montagnieu.  —  LaSainte 
Yve  (cadastre). 

Saix  (Le),  chat,  et  h.,  c'"  de  Péronnas.  —  DeSayo, 
1 169  (Rec.  des  chartes  de  Cluny,  t.  V,  n"  4iào). 

—  De  Saxo,  11/19  (Guichenon,  Bibl.  Sebus. , 
p.  320).  —  Del  Saix,  1180  (Guichenon,  Bresse 
et  Bugey,  pr. ,  p.  9).  —  Del  Sais,  1187  (ibid., 
p.  9).  —  Saijs,  1299-1869  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,  B.  io'i55,  f°  17  r").  —  De  Sassio,  un'  s. 
(Aubret,  Mémoires,  t.  Il,  p.  87).  —  Del  Says, 
i3o2  (Brossard,  Cart.  de  Bourg,  p.  17).  —  Du 
Sex,  i4io  (arch.  de  l'Ain,  H  4).  —  Apud 
Saxurn,  1I16']  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  585, 
f  4o  r°).  —  Le  Saix,  i536  (Guichenon,  Bresse 
et  Bugey,  pr. ,  p.  4o). 

Dans  l'ordre  féodal ,  le  Saix  était  une  seigneurie 
en  toute  justice  el  avec  cbàleau-fort ,  possédée, 
dès  la  fin  du  xi'  siècle,  par  des  gentilshommes  qui 
en  portaient  le  nom,  sous  l'Iiommage  des  sires  de 
Bàgé.  —  Hugo  de  Saxo,  11 4g  (Bibl.  Sebus., 
p.  899).  —  G.  doit  Says,  domicellus,  1824  (terr. 
de  Peyzieux).  —  Chasteau  du  Saix,  1579  (Bros- 
sard, Cart.  de  Bourg,  p.  BgS).  —  La  maison  du 
Saix  de  Bresse,  i66d  (Masures  de  l'Ile-Barbe, 
t.  II,  p.  537). 

Sage  (Le  Gros-),  anc.  lieu  dit,  c"'  de  Sjint-Martin- 
le-Châtel.  —  Versus  lo  gros  Sajoz ,  i4io  env. 
(terrier  de  Saint-Martin,  f°  45  r°). 

Sai.agnat,  h.,  c"'  d'Aranc.  —  Ecclesia  de  Siliniaco 
in  archipresbyteralu  Ambroniaci,  1499  (pouillé  du 
dioc.  de  Lyon,  f°  99  v").  —  Ecclesia  de  Sali- 
gniaco,  1687  (pouillé  du  dioc.  de  Lyon,  f  i4  \°). 

—  Salagny,  xviii'  8.  ((Jassini). 
Salambert,  Hou  dit,  c"'  de  Champdor. 
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Salakdiie,  lieu  dit^  c"  d'Aranc. 

SiLAPORT,  11. ,  c'"  d  Ambronay. 

Salahikix,  (*  et  étang,  c°*  de  Bouligneux. 

Salaybe  (Le),  miss.  alll.  du  Solnan. 

Salatre,  c"*  du  c°"  de  (loiigny.   —  Apud  Salavro, 

làaS  (arch.  du  Rhône,  H  2769). 

Ce  village,  qui  avait  été  supplanté  au   moyen 

âge  par  Saint-Rémy-du-.Mont ,    dont  il  dépendit 

jusqa'à  la  Révolution,  est  redevenu,  depuis  lors, 

le  village  chef-lieu. 

A    l'époque    intermédiaire,    Salavre  était  une 

municipalité    du  canton   de  (loligny,   district  de 

Bourg. 
Salatse,  lieu  dit,  c"  d'Ambérieu-en-l?ugey.  — •  Sa- 

leyiia,  la 86 (Chartes de  la  Tour  de  Douvres, p.  36). 

—  £11  Siitei/si,  i'ia'6  (ihiil.,  p.  '19).  —  Iter  per 
quwl  ilur  île  Rnmaïuii  ver»ut  Saleysi,  i385  (arch. 
de  la  Côte-d'Or,  B  87a  ,  f°  6  r°). 

Salazabd,  h.,  c"  de  Vandeins.  —  Saint- Lazare, 
i84i  (Etat-Major).  —  Saint-Lamr,  18^7  (stat. 
post.). 

Salazabd  ,  1*,  c°'  de  Dortan. 

Sue  (La),  anc.  village,  auj.  étang,  c"°  de  Saint- 
Germain-de-llenon.  —  La  Sale,  étang,  1699 
(Bil.l.  Dumb.,  t.  1,  p.  6'ali). 

Sai.f.\(:on  (Le),  ruiss.  alU.  de  la  Reyssouze  ;  coule  sur 
le  territoire  des  c""  d'Etrez  et  de  Foissiat. 

Sales,  anc.  lieu  dit,  c""  de  Bàgé-la-Ville.  —  In 
clauêo  de  Sale$,  iSItlt  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B 
55a,  f°  II  V). 

Sales,  anc.  mas  qui  a  donné  son  nom  à  l'étang  de 
Sales,  c"'  de  Chalaniont.  —  Médium  »ui/i«iim  de 
Sala»,  1049-1 109  (Rec.  des  chartes  de  (iluny,  t.  IV, 
n°  3o3i). 

Sales,  d"*,  c"* de  Neuville-sur-Renon. 

Sales,  h.,  c"'  de  Saint-Martin-du-Mont.  — Salet, 
1199  (arch.  de  l'Ain,  H  387).  —  lier  tendent  a 
Sanclo  Martinu  apud  Sales,  i436  (arch. delà  Côte- 
d'Or,  B  096,  f°  i36  r°). 

Sales,  loc.  détr. ,  c"'  de  Virial.  —  Sale»,  parrochie 
Viriaci,  i468  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  580, 
f°  874  r°).  —  Le»  Salet  (  Salés)  pluriel  bressan  de 
.Sn/a,  i4G8  {ibiiL,  (°^^6  r°). 

Salettes  (Les),  écart,  c"'  de  Boissey. 

Salettes  (Gbakdes-  et  Petites-),  f",  c"  de  Chevroui. 

—  La  Salela,  i3ai  (arch.  du  Rhône,  invent,  de 
Laumusse  de  1C27,  f°  47). —  Arnandm  de  Salela , 
i344  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  55a,  1°  t  v").  — 
Apud  la  Saletaz,  l'ioi  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B 
557  table).  —  Graiule  Salettc»,  iTiii"  s.  (Cassini). 

—  Petite  Salette»,  uni*  s.  (ibid.). 
Salettes  (Les),  m°"*  isolées,  c""  de  Proulieu.' 


Salignat,  loc.  disp.,  c'"  de  Bi\gé-la-\  ille. —  Salenia- 
cu»,  1189  (Bibl.  Dumb,  t.  11,  p.  53). 

Saligxoi,  II.,  c"°  de  (ibcvroiix. 

Salle  (Vers-La-),  II,  c'"  de  (^haleï. 

Salle  (La),  écart,  c°*  de  Manziat.  —  La  Dame  de 
la  Sale,  i3a5  env.  (terrier  de  Bàgé,  f"  3).  — ■ 
Domu»  Jortts  de  Sala,  sita  in  parrocliia  Mansiaci, 
cnstellanie  Raiiginci ,  i4'i7  (arch.  delà  Côte-d'Or, 
B  io'i'i3,  p.  78).  —  Donius  Alae,  1667  (Bros- 
sard,  Cart.  de  Bourg,  p.  874).  —  Le  fief  de  la 
Sale,  a  came  de  Baugé,  i586  (Guichenon, 
Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  5a).  — ■  La  Sale-Manzia, 
i65o  (Guichenon,  Bresse,  p.  io5).  —  La  Salle 
(Cassini). 

En  tant  que  fief,  la  Salle  relevait  du  marquisat 
de  Biigé. 

Sali.e  (La),  h.,  r""  de  Mionnay. 

Salle  (La  Gravbk-),  h.,  c,"*  de  Monlracol. 

Salle  (  La  ) ,  écart. ,  c"'  de  Poiit-de- Vcyle.  —  Colardu» 
de  Sala,  1168  (Bibl.  Sebus.,  p.  3a4).  —  Aula, 
i3g5  (arch.  du  Rhône,  Saint-Paul,  ubéance  de 
Sermoyer,  terr.  de  Croltet).  —  /.  de  Aula,  bur- 
gensi»  Ponlinvele,  i448  (arch.  de  l'Ain,  H  798, 
f"  290  v"). —  Henri  de  Veyle,  seigneur  de  la  Sale, 
1757  (arch.  de  l'Ain,  H  889,  f°  43  v°). 

La   Salle,  ancien  fief  de  Bàgé,  dépendait,  au 
xïiii'  siècle,  du  comté  de  Pont-de- Veyle. 

Sallexelve,  anc.  rente  noble  relevant  de  la  seigneu- 
rie d'Anglofort. 

Salles,  village  de  Saint-Martin-du-Mont.  —  Salle», 
paroi»»e  de  Saint  Martin  du  Mont,  1788  (arch.  de 
l'Ain,  H  916,  f°  'i4o  r"). 

Ce  village  dépendait ,  en  178g,  de  la  baronnie 
de  Pommiers. 

Salornaï  (La  ïoi)r-de-),  chil.,  c"°  de  Monlanay.  — - 
De  Salornayo,  i4ii-i4a5  (Bibl.  de  Dumb.,  t.  11, 
p.  70).  —  Sttlornay,  i586  (Guichenon,  Bresse  et 
Bugey,  pr. ,  p.  52). 

En  tant  que  fief,  Salornay  était  une  seigneurie, 
avec  château,  ressortissant  au  bailliage  de  Bourg. 

Salos  ,  écart ,  c"°  de  Neuvillc-les-l)ames, 

Salpol,  loc.  disp. ,  c'"  du  Grand-Abergement  (Cas- 
sini). 

Sahiota,  nom  primitif  de  Saint-Christophe,  section 
de  la  c"*  de  Relevans.  —  In  parrocliia  de  Siditwya 
et  Sancti  Chritlophori ,  lagg- 1869  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  in455,  f  4g  v°).  —  Margarila  de 
Sahnoya ,  1  ^igg-i 36g  (ibid. ). 

Salvaoe,  loc.  disp.,  à  ou  près  Chazey-sur^Ain. — 
Lsque  ni  lluiat  de  Salvagio,  laia  (Guigue,  Cart. 
de  Saint-Sulpicc ,  p.  54). 

Salunoes,  loc.  détr.,  qui  parait  avoir  été  située  dans 
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le  voisinage  tle  Saint-l$ernaril.  —  Si.  deSahinges, 
iaG4  (Bibl.  Diiinb.,  t.  I,  p.  iGi). 
SAMiNS,  écait,  c"'  (le  Higneiis-le-Franc. —  Panochia 
de  Sancto  MatiiHe  di>  Chahmmt,  1377  (Guigue, 
Docum.  de^Dombes,  p.  ai  a).  —  In  pairochia  de 
Sam  Mail,  1385  (lAiW.,  p.  a3i). —  IiUer  CUala- 
moiUem  el  Sam  Mail,  laSa  (ibid.).  —  Saiitain, 
i3a5  env.  (pouillé  ms.  de  Lyon,  f°  7).' —  Par- 
rochiade  Samant,  1876  (arcb.  île  la  Coto-d'Or, 
B  688,  f  64  v").  —  Samaid,  i447  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  691,  f°  489  r°).  —  Samart,  1699 
(Bibl.  Dumb.,  t.  I,  p.  654).  —  La  paroisse  de 
Saint  Mamert,  xviii"  s.  (Aubret,  Mémoires,  t.  Il, 
p.  18). 

Ed  1789,  Samans  était  une  communauté  de 
l'élection  de  Bourg  située  partie  en  Dombcs  et 
partie  en  Bresse. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  arebiprê- 
Iré  de  Cbalamont,  était  consacrée  à  saint  Mamert; 
elle  était  à  la  collation  du  prieur  de  Montfavrey. 

—  Ëcchsia  Sancti  Mammeli»;  ei-ma  est,  ia5a  env. 
(pouillé  de  Lyon,  f°  ii  r°).  —  Ecclesia  de  Seint 
Marnes,  i35o  env.  (pouillé  de  Lyon,  f°  10  v°). 

En  tant  de  fief,  Samans  dépendait  du  marqui- 
sat de  Meximieuï,  pour  la  partie  située  en  Bresse, 
et  de  la  baroimie  de  Cbàtillon-la-Palud,  pour  la 
partie  située  en  Dombes.  —  Cliasteau  de  Setnans 
(lis.  Sanutns),  i343  (Valbonnais,  Hisl.  du  Dau- 
pbiné,  pr.  p.  454). 

Samans,  lieu  dit,  c"*  de  Sainte-Julie. 

Samarkghe  (En),  anc.  lieu  dit,  c"°  de  Péronnas.  — 
En  Samareche,  l'asti  (les  Feuillées,  cart.  18). 

Sahassonnièke  (La),  éc^rt,  c"'  de  Monthieux. 

Sahériat  ou  Saïmeybiat,  b.,  c°'  de  Cballes-la-Mon- 
tagne.  • —  Samerial ,  xviii"  s.  (Cassini). 

Samers,  loc.  détr. ,  r,"°  de  Saiut-Jean-sur-Veyle.  — 
Apud  Samers,  i443  (arch.  de  l'Ain,  H  798, 
fa48). 

Samiane,  écart,  c'"  de  Saint-Genis-sur-Mentlion. 
— •  Samian,  xvin*  s.  (Cassini).  —  Samiane, 
maison  isolée,  1867  (slat.  post.). 

Samiane  (La),  ruiss.  afll.  de  la  Veyie. 

Samissied,  h.,  c"  de  Ceyzérieu.  —  Apud  Samitsia- 
cum,  i3o6  (Charles de  la  Tour  de  Douvres,  p.  35). 

—  Sainussiacus ,  iltsg  (arcli.  de  la  Côte-d'Or,  B 
847,  f°  357  r").  —  Samissiou,  i4oo  env.  (arcb. 
de  lu  Cote-d'Or,  B  770);  1493  (ibid.,  B  839, 
!°  677).  —  Sammissieux,  1847  (stat.  post.). 

Samoonat,  c"  du  c°"  d'Izemoro.  —  Samania,  11 58 
(arch.  de  l'Ain,  H  5i).  —  Samonies,  cas  suj., 
ia5o  env.  (pouillé  du  dioc.  de  Lyon,f°  i5  r°). 

—  Samognia,  1399-1369  (arcb.  de  la  Cote-d'Or, 


lî  10455,  f°  81  r°).  -  -  Panochiatus  de  Samo- 
giiiacn,  1399-1869  (ibiil.,  f"  95  r°).  —  Satnoi- 
gainnis,  i36i  (Cart.  des  fiefs  de  l'Église  deLyon, 
p.  91).  —  Samonia,  1387  (censier  d'Arbent, 
f°  30  v°).  —  Samonya,  i388  {ibid.,  f  33  r°).  — 
Samoignia,  1894  (arch.  delà  Côte-d'Or,  B  8i3, 
f  18).  —  Samoniacus,  i437  (arch.  de  ia  Côte- 
d'Or,  B  8i5,  f"  44o  v°).  —  Samogniaz,  i5oo 
{ibid.,  B  810,  f  139  r°);  i554  {ibid.,  B  833). 
— •  Samogna,  i65o  (Guichenon,  Bugey,    p.  67). 

—  Samogniat,  i655  (visites  pastorales,  f"  180). 

—  Samoignaz,  1670  (enquête  Boucbu).  —  Sa- 
moigiia,  1671  (Bénéficia  dioc.  iugd.,  p.  a55). — • 
Samoiniat,  1784  (Descr.  de  Bourgogne).  —  Snino- 
gnat,  an  x  (Ann.  de  l'Ain). 

En  1789,  Samognat  était  une  communauté  du 
bailliage  et  élection  de  Belley,  de  la  subdélégalion 
de  Nantua  et  du  mandement  de  Matafelon. 

Son  église  paroissiale ,  diocèse  de  Lyon ,  archi- 
prétré  de  Nantua,  était  dédiée  à  saint  Barthé- 
lémy; c'est  l'une  de  celles  qui  furent  cédées,  en 
1743,  au  diocèse  de  Saint-Claude;  l'archevêque 
de  Lyon  en  était  collateur.  —  Ecclesia  de  Samo- 
gnia, i4i9  (arcb.  de  la  Côte-d'Or,  B  807, 
f°  17  v°).  —  Ecclesia  de  Sancto  Batholomeo  alias 
de  Samogniaco,  i5i5  (pancarte  des  droits  decire). 

—  Samognat.  Eglise  parrochiale  :  Sainct  Barthé- 
lémy, i6i3  (visites  pastorales,  f°  199  v°). 

Samognat  était,   originairement,    une  dépen- 
dance de  la  seigneurie  de  Tboire  ;  au  xvii'  siècle, 
c'était  un  membre  de  la  baronnie  de  Matafelon  ; 
la  justice  s'exerçait  à  Nantua,  sous   le  ressort  du 
bailliage  de  Belley. 

A  l'époque  intermédiaire,  Samognat  était  une 
municipalité  du  canton  de  Sontbonnax,  tlistrict 
de  Nantua. 

Samonod,  b.,  c'"  de  Belmont. 

Samovans,  mont.,  c"'  de  Lalleyriat.  —  —  La  roche 
Samoyant,   1808  (Stat.  Bossi,p.  8). 

Samuellière  (La),  anc.  mas,  c°" de  Civrieux. —  Terra 
sita  en  la  Samuellery,  1385  (Polypt.  de  Saint-Paul 
de  Lyon,  p.  85). 

Sancesaï,  m°°  is. ,  c"*  de  Colomicu. 

Sanceï  (Le),  h.,  c°"  de  Cormoranche  et  de  Bey. 

Sanciat,  b.,  c"  de  Meiilonnas.  —  Sancia,  1374  (Du- 
bouchet.  Preuves  de  Goligny,  p.  88).  —  Sancia- 
cus,  i335  env.  (tcrr.  de  Teyssonge,  f°  11  r°); 
1447  (Arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io443,  p.  61). 
— •  Sancie,  i4i4  (Brossard,  Cart.  de  Bourg, 
p.  138).  —  Sanciat  i468(iiiVi.,  p.  449).  —  De 
Sanciaco,  parrochie  MfUionaci,  i53o  (arcb.  de 
l'Ain,  série  E,  partie  non  inventoriée). 


DEPARTEMENT  DE  L'AIN. 


403 


En  1789,  Sanciat  «'lait  un  village  de  la  paroisse 
de  Meillonnas,  du  bailliage,  élection  et  subdélé- 
gation de  Bourg,  mandement  de  Jasseron. 

Il  V  avait,  au  moyen  âge,  à  Sanciat,  une  église 
sous  le  vocable  de  saint  Pierre,  dont  la  possession 
fut  confirmée  à  l'abbaye  de  Saint-Rambert,  en 
1191,  par  O'Iestin  III.  —  Del  Priour  rfs  Saiicia, 
i3a5  env.  (terrier  de  liàgé,  f  3). 

Au  point  de  vue  féodal,  Sanciat  était  une  sei- 
gneurie, en  tonte  justice,  relevant  originairement 
des  sires  de  Coligny,  de  qui  elle  passa,  en  1807, 
à  la  maison  de  Savoie  ;  Amédée  VI  l'inféoda ,  en 
toute  justice,  en  i38o,  à  Jean  de  Corgenon,  qui 
l'unit  à  sa  seigneurie  de  Meillonnas. 

A    l'époque    intermédiaire,   Sanciat   était   une 
mufticipalité   du  canton   de  Treffort,   district  de 
Bourg. 
Sa^ct,  territ.  ,  c°*  de  Bénonces. 
Sandeii^s  (Le),  afll.  de  la  Valscrine  ;  coule  sur  les 

r°"  de  Cliampfromier  et  de  Montanges. 
SiNDRANS,  c"'  du  c""  de  Cbàtillon-sur-Clialaronne.  — 
Sandren»,  1 0^9-1 109  (Rec.  des  cbartcs  de  Cluny, 
t.  IV,  n*  3o3i).  —  Sendrei-ns,  io8a  {ibid.,  t.  IV, 
u°  359 j).  —  Sandraem,  iio3  (Bibl.  Sebus. , 
p.  367). —  Sendraen»,  iio3-ito&  (Rec.  des 
chartes  de  Cluny,  t.  V,  n°  389 1).  —  Saiulrofiit, 
Vis.  Saiidraenc ,  1 109  (Gall.  christ.,  t.  IV,  instr. , 
c.  a8A).  —  Sandream,  1  i3i  (Rec.  des  chartes  de 
Cluny,  t  V,  n°  /joso).  —  Sandraenc,  it33  env. 
(Grand  cart.  d'Ainay,  t.  II,  p.  96).  —  Sendra- 
hent,  11A5  eny.  (Guigne,  Docum.  de  Dombes, 
p.  35).  —  Sandreen»,  itli'j  (Cari,  de  Saint-Vin- 
cent de  M.lcon.  p.  3fio).  —  Sandren»,  11/19 
(Rec.  desrliarte<dc  (]  iinv,  t.  V,  n°  4i4o).  —  Sen- 
dreiu,  11 49-11 56  (ibid.,  I.  V,  n°  4i43).  — 
Santdren»,  ia55  (Cart.  lyonnais,  t.  II,  n°  5ai). 
—  Sanldreim,  ngg-iSôg  (arch.  de  la  (*tc-d'Or, 
B  io455,  f*  45  r°).  —  Saiidreim,  1889  (terrier 
des  Messimy,  f°  9  v°).  —  Saitdram,  1567  (Bibl. 
Dumb.,  t.  I,  p.  489).  — ■  Sniidren»,  i656  (visites 
pastorales,  f  so5). —  Snndrnii,  i789(Pouillédu 
dioc.  de  Lyon,  p.  i53). 

.\\an\  ]o  Révolution,  Sandmns  élait  une  com- 
munauti'  du  pays  de  Bresse,  bailliage  et  élec- 
tion de  Bourg,  mandement  de  Chàtillon-les- 
Oombes. 

Son  église  paroissiale ,  diocèse  de  Lyon ,  archi- 
prétré  de  Snndrans,  était  rons,icrée  à  saint  Priest; 
le»  archevêques  de  Lvon  nommèrent  à  la  cure  jus- 
qu'en i53o  que  celte  cure  fui  unie  au  chapitre 
de  .Montlucl  par  le  pape  (élément  Vil.  —  Eccletia 
de  Sandrehen»;  var.  Sandrem,  984  (Cart.  lyonnais, 


t.  I,  n°  9).  —  Ecclesia  de  Sd/n/ie/i»,  1687  (pouillé 
de  Lyon,  f°  1  a  r°). 

Sandrans  était  le  chef-lieu  d'un  archiprêtré  du 
dioc.  de  Lyon,  qui  existait  déjà  en  108 4  et  qui 
comprenait  87  paroisses,  dont  97  en  Bresse,  7  en 
Dombes,  et  3  partie  en  Bresse  et  partie  en  Dom- 
bes, et  une  annexe  en  Dombes.  —  Arckipreibyter 
de  Sandren»,  108 4  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey, 
pr. ,  p.  91).  —  In  archipretbyteratu  de  Sandren», 
i3()5  env.  (Bibl.  nal.,  lat.  ioo3i,  f°  i5  r°).  — 
Minitlerium  de  Sandren»,  1 496  (pancarte  des  droits 
de  cire). 

En  tant  que  fief,  Sandrans  relevait,  au  xiu' 
siècle,  des  sires  de  Beaujeu,  de  la  suieraineté 
desquels  celte  terre  passa,  en  1378,  sous  celle  des 
sires  de  Thoire-Villars  et,  en  1877,  sous  celle  des 
comtes  de  Savoie.  La  seigneurie  de  Sandrans  fut 
érigée  en  baronnie  au  xvi'  siècle.  —  Castellanu» 
lie  Sandren»,  i5a4  (Guichendn,  Bresse  et  Bugey, 
pr. ,  p.  171).  —  Le  fief  de  Saniiren»,  a  caune  de 
C,ha»tillott  en  Brei»e,  i536  (Guichenon,  ibid., 
pr.,  p.  59). 

A  l'époque  intermédiaire,  Sandrans  était  une 
municipalité  du  canton  de  Marlieux,  distiict  de 
ChAlillon-les-Dombes. 

Sandrinf..  Ioc.  détr. ,  à  ou  près  Farges. —  Sandrinaz, 
i4oi  (aroh.  de  la  Cote-d'Or,  B  1097,  C  ii3  r"). 

SANE-MontE  (La),  rivière,  nait  sur  les  confins  de 
Lcscheroux  et  de  Foissiat,  limite  les  communes  de 
Saint-Nizier,  de  Cormoi  et  de  Curciat-Dongalon , 
passe  en  Saone-et-Loire  et  va  se  jeter  dans  la  Sane- 
Vive,  en  aval  de  Ménétreuil. 

Sane-Vive  (La),  rivière,  nait  à  Lescheroux,  passe  en 
Saône-el-Loire  et  va  se  jeter  dans  la  Seille  au- 
dessous  de  Brienne.  —  Flutiii»  qui  dicitur  Snna, 
1 135  env.  (arcb.  de  l'Ain,  H  4oo,  copie  de  i653. 
—  lUpparia  de  Sann ,  i44i  (arcb.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  794,  fai.')  v°). 

Sanges  (Les),  f,  c"'  de  Montanges. 

Sangoire,  f,  c"  de  Saint-Trivier-sur-Moignans.  — 
Sanguard  (cadastre). 

Sanilut,  localité  délruilc,  auj.  lieu  dit,  c°' d'her- 
nore. 

Sannasse  (La),  ruiss.  alll.  du  Seran,  coule  sur  le 
territoire  de  Vongnes. 

Saksor  (Le),  ruiss.  alll.  de  l'Oignin. 

Santexat,  h.,  c"  de  Colomieu. 

SlÔNE  (La),  afll.  du  Rhône.  —  Flumen  e»t  Arar, 
quod  per  fine»  Aedum-um  et  Sequanorum  tn  lihoda- 
num  injluil  incredihili  lenitale,  58  env.  av.  J.-C. 
(Caesor,  De  bello  (laliico,  I,  19).  —  To  \ovySov- 
vov,  i<p'  oS  avfifjtiy  ovaiv  àAAif  Aoïs  6  re  Apap  Kai  à 
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Poiavos,  aô  av.  J.-C.  env.  (Straboii,  A,  i,   1 1). 

—  d'Apap,  175  env.  ap.  J.-C.  (Ptolomée).  — 
kpapis,  nomin.  a35  env.  ap.  J.-C.  ( Dion  Cassiiis , 
lib.  li!i,  in  oratione  Antonii).  —  Apap  -eso-infios 
éati  tvt  KeAtixâs  (Pseiulo-Plutarqne,  Delluviis, 
VI).  —  Arai-iui ,  ijuem  Sauconnam  (ippellaiit,  iv's. 
(Amniicn  Marcollin,  XV,  11).  —  Sagoim,  4f)Ç) 
(Collatioepiscoporum  contra  Arianos,  dansU.  Bou- 
quet, t.  IV,  p.  100).  —  Usque  Arai-im  Saogon- 
nam  Jluvium,  var.  Sauconnam  et  Sagonnam,  vu*  s. 
(Fréilegaire,  IV,  ûa).  —  De  pago  Dumhensi, 
ubi  lin»»ia  dicitur,  jurla  Jluvium  Araris  sive 
Sagoimae,  viii"  s.  (Vifa  Triverii,  januar. ,  II,  33). 

—  Per  Snonam  et  Hhodunum,  viii"  s.  (Ex  actis 
translationis  corporis  S.  Desiderii,  dans  D.  Bou- 
quet, t.  III,  p.  490  E).  —  Super  Jluvium  Sagoima, 
878  (Dipl.  de  Louis  le  Bègue,  dans  D.  Bouquet, 
t.  IX,  p.  Ûi3).  —  Suprajluvium  Sagonam,  gii- 
()ô!i  (Cart.  de  Saint-Vincent  de  Màcon,  n°  72).  — 
Juxia  Arnrim  Jluvium,  t/iS-gSS  (ibid.,  n°  69); 
998-1036  (Bec.  des  chartes  de  Cluny,  t.  III, 
n°  9471).  —  Fluvius  Sagunna,  loao  env.  (ibid., 
n"  9731).  — Sagona,  11  go  (Grand  cart.  d'Ainay, 
t.  II,  p.  187).  —  Saona,  1200  env.  (Cart.  lyon- 
nais, t.  I,  n°  80).  —  Sagoima,  ia4g  (arch.  delà 
Cote-d'Or,  B  564,  3).  —  A(jua  Sagonne,  i3o4 
(Guigue,  Docum.  de  Dombes,  p.  288).  —  Aqua 
Snugone,  i3io  (ibid.).  —  La  riveri  de  Sounan, 
iSa.'ienv.  (terrier  de  Bàgé,  f°  a  et  passtm).  —  La 
riva  de  Souiiam,  i3a5  env.  (ibid.).  —  En  Sounan, 
182,5  env.  (ibid.).  —  Saune,  i3g8  (Arcli.  nat., 
P  i384).  —  La  rivière  de  Saône,  i4ga  (Gui- 
chenon,  Savoie,  pr.,  p.  445).  —  La  rivière  de 
Sao$ae,  i586  (Guichenon,  Bresse  et  Biigey,  pr. , 
p.  45);  1612  (Bibl.  Dumb.,  t.  I,  p.  Saa). 

Au  moyen  âge ,  des  péages  sur  la  Saône  se  per- 
cevaient à  Màcon,  à  Thoissey,  à  Monibelict,  à 
Bclleville,  à  Rioltiers,  à  Trévoux,  à  Rochetaiilée, 
à  Béchevelin  et  à  Lyon  (Guigue,  Topogr.  histor. , 
p.  879). 

Saône,  écart.  c"°  de  Lesclieroui. 

Sapaton,  h.,  c°*  de  Saint-Remy. 

Sapeixs,  b.,  c°'  de  Chaleins.  —  In  villa  de  Sape[n]ê, 
1 149  (Rec.  des  chartes  de  Cluny,  t.  V,n°  4i4o).  — 
Sapeynt,  parrochie  de  Chaleyn»,  i4i8  (arch.  de 
la  Cote  d'Or,  B  »o446,  f°  497  v°).  —  Sapint, 
xviii'  s.  (Guigue,  Topogr.  hist.). 

Dans  l'ordre  féodal.  Sapins  était  un  simple 
fief  de  Dombes. 

Sapel  ou  Sappel,  section  de  la  c°*  de  la  Balme-Sapel. 

—  Sapey  et  Sappey,  xiii*  et  xiv'  s.  (Guigue,  To- 
pogr. bistor.  ). 


Sapel,   Ioc.   détr. ,   c'"  de   Condamine-la-Doye.  — 

Inter  carrenam  de  Sapel   et  riperiam  de  Borray, 

1296  (arcli.  de  l'Ain.  H  870). 
Sapeletie  (La),  f. ,  c"  de  Champfromier. 
Sapbt  (Le),  b.,  c""  de  l'Abbergement-Clémencial. — 

In  villa  de  Sapes,  1149  (Bibl.  Sebus.,  p.  821). 
Sapet,  Ioc.  détr.  à  ou  près  Arandas.  —  Via  de  Sa- 

peto ,  i33i  (arch.  de  l'Ain,  H  377). 
Sapey  (Le),  ruiss. ,  alll.  du  Borrey. 
Sape»  (Le),  Ioc.  détr.,  c""  de  Lacoux.  —  Vertut  Sa- 

petum,   1370  (arch.  de  l'Ain,  H  971).  —  In  loco 

qui  dicitur  vulgariter  li  Sapey»,  1370  (ibid.). 
Sapet  (Le),  étang,  c""  de  Montluel. 
Sapev  (Le),  f.,  c"  de  Ruffieu.  —  Le  Sappel,  i843 

(État-Major). 
Sapeyses  (Les),  lieu  dit,  c"*  de  Fareins. 
Sapins  (Lks),  m°"  is. ,  c"  de  Champfromier. 
Sabdiéres  (Les),  h.,  c°"  de  Bourg.  —  Grangerim  de 

la  Sardiere,   i425  (Brossard,  Cartul.  de  Bourg, 

p.  i5g).  Les  Sardières  étaient  un  fief  sans  justice 

et  avec  maison  noble. 
Sabdon  (Le),  ruiss.  affl.  de  l'Ain. 
Sauesnes,  anc.  fief  de  Bresse,  c°°  de  Saint-Bénigno. 

—  Le  Jief  de  Sarennes,  178g  (Alman.  de  Lyon, 
v°  Saint-Bénigne). 

Sahbà  (La),  ioc.  disparue,  c"*  d'Arandas.  —  Sarrata 

de  Arandato,  xii'  s.  (arch.  de  l'Ain,  H  318). 
Sahraz  (La),  f. ,  c°'  de  Champfromier.  —  Sur  ta 

Serraz,  1847  (slal.  posl.). 
Saebaz  (La)  ou  La  Serbaz,  h.,  c""  do  Lalleyriat. 
Sarbàs  (Les),  écart,  c™  de  RufBeu.  —  Le»  Serraz, 

1847  (slat.  posl.). 
Sakrazin  (Le  Fobt-),  c"'  d'Ambronay.  —   Voir  Lk 

Fort-Sarbazin. 
Saebazin  (La  Medle-),  lieu  dit,  c"  de  Felllens. 
Sabbazik,  lieu  dit,  c"*  de  Gex. 
Sabbazins  (Les),  h.,  c"  de  Neyron. 
Sarbet  (Le),  II.,  c"  de  Saint-Julien-sur-Reyssouze. 

—  Le  ChaiTet  (cadastre). 
Saetine,  écart,  c°'  de  Rossillon. 
Sabvigxe,  Ioc.  détr.,  c"  de  Laiz  (Cassini). 

Satan  ea  ,  Ioc.  déir. ,  à  on  près  Chalamont.  —  Quicquid 
habeo  m  Salanea,  1049-1109  (Rec.  des  chartes 
de  Cluny,  t.  IV,  n''3o8i). 

Satbonay,  c"*duc°"  de  Trévoux.  —  Sathenay,  ii5o 
(Masures  de  l'Ilc-Barbe,  t.  1,  p.  83).  — Satlennay, 
1176  env.  (Guigue,  Doc.  de  Dombes,  p.  46).  — 
Saltennai,  laoo  (ibid.,  p.  78). —  Satenney  et  Sa- 
thennay,  1226  (ibid.,  p.  85).  —  Satonay,  la'iâ 
(Bibl.  Sebusiana,  p.  4i8).  —  Satenay,  1267 
(Grand  cartul.  d'Ainay,  t.  I,  p.  188).  —  Satoney, 
i356  (Guichenon,  Savoie,  pr.,  p.  igi).  —  Sat- 
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lenay,  i36K  (arch.  du  Rlione,  S.  Jean,  arm.  Ja- 
cob, voi.  5."),  f"  a5  r°).  —  Sathonay,  i433  (arch. 
(lu  Rlionc,  lerr.  de  Miribel,  f°  ia3).  —  Saton- 
nay,  i466  (arcli.  de  la  Cùte-d'Or,  B  io448, 
f°iï°).  —  Sathoney,  i53o  (arcli.  du  Rhône,  ter- 
rier de  Bussiges,  table).  —  Satonay,  i65o  (Gui- 
rhenon,  Bresse,  p.  loG).  —  Saluney,  xïiii'  s.  (dc- 
nombr.  des  fonds  des  bourgeois  de  Lyon,  f°  19  v°). 

En  1789,  .Sathonay  était  une  communaulé  du 
bailliage  et  élection  de  Bourg,  de  la  subdélégation 
de  Trévoux  et  du  mandement  de  Miribel. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prétré  de  Uombes,  était  sous  lu  vocable  de  S4iint 
Laurent  et  à  la  collation  de  l'archevêque  de  Lyon 
depuis  la  sécularisation  de  l'abbaye  de  l'Ile-Barbe 
qui  jouissait  auparavant  du  droit  de  patronage. 

—  Eccletia  de  Satenay,  1  a5o  env.  (pouillé  du 
dioc.  de  Lyon,  f°  i3  v°). 

Au  point  de  vue  féodal,  Sathonay  était  une  sei 
gncurie,  avec  chàleau-fort  et  en  toute  justice,  dé- 
pendant originairement  de  la  seigneurie  de  Mi- 
ribel. Vers  1079,  celte  terre  fut  érigée  en  ba- 
runnie  et  unie  au  marquisat  de  .Miribel.  —  A.  de 
Satenay,  1 309  (  Grand  cartul.  d'.\inay,  I.  I ,  p.  7 1  )• 

—  Chatleau  de  Satonnay,  i3'i3  (Valbonnais,  Hist. 
du  Dauphiué,  pr.,  p.  'i5'i).  —  Le  fief  de  Sathoney 
en  llrette,  i53()  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey, 
pr. ,  p.  5  a).  —  La  teigneurie  de  Satonay  tizt  prés 
In  rille  de  Lyon,  1679  (ibid.,  p.  tl8). 

A  l'époque  intermédiaire,  Sathonay   était  une 

municipalité  du  canton  et  district  de  Trévoux. 
SATUOXAr(LF.  IU1SSEAL-DE-),  alll.  de  la  Saône.  —  Ri- 

tttt  de  Sathenay,  11. 5o  (Masures  de  l'Ile-Barbe, 

t.  I,  p.  83). 
Sathosktib,  anc.  fief,  c"'  de  Saint-Maurice-de-Bey- 

no«t. 
Sauiertuier,  anc.  tief,  auj.  domaine,  c"  de  Monl- 

luel. 
SiocissB  (La),  f. ,  c"'  de  Collonges. 
Saige  (La),  anc.  lieu  dit,  c'"  de  Souvent.  —  Loco 

dicta  eu  la  Saui;i,  l'iig  (arch.  de   la  Côte-d'Or. 

B  7<)(),  f  36  v"). 
Sabge  (La),  grange,  c°*  de  Ccrdon. 
SiusE  (La),  m""  is.,  c"  d'Échenevex.  —  Patois  :  La 

Sttugi. 
SicGE  (La),  h.,  c"*   de   Saint-Benoit.  —  Saiigia, 

1371   (arch.  du  Rhùne,    titre  d'Ainay,  vol.  60, 

n"  3).  —  Villa  de  la  Saugi ,  1373  (Grand  carlul. 

d'Ainay,  1.  Il,  p.  147). 
Sadge  (La),  lieu  dit,  c"'  de  Veyziat.  —  La   Saugi, 

1  '1 1  o  (  censier  d'Arbent ,  f °  .")0  ï°  ).  —  En  la  Sougy, 

i4i9  (arch.  de  la  CAle^l'Or,  B  807,  f  3  r"). 


Saiigke  (La),  Ioc.  déir.,  auj.  lieu  dit,  c'"  d'Ambé- 
rieu-en-Bugey.  —  J.  de  la  Sauge»,  iS'ii  (arch. 
de  la  Cote-d'Ôr,  B  870,  f»  9  r°). 
Saugke  (Li),  anc.  lieu  dit,  c"'  do  Saint-Sorlin.  ^ 
Pratum  de  la  Saugeia,  iai5  (arch.  de  l'Ain, 
H  33o). 
Sauges  (Les),  granges,  r"'  de  Charix. 

Sauges  (Les),  lieu  dit,  c"°  de  Pouilly-Saint-Genis.  — 
Loco  dicte  en  le»  Sauge»,  1397  (srcli.  de  la  Côte- 
d'Or,  1!  1095,  f  io3  r"). 

Sauget  (Le),  f. ,  c"*  de  Bàgé-la- Ville.  —  Le  Saugeay, 
18/17  (slat.  posl.). 

Sacget  (Le),  écart,  c"  du  Poizat. 

Sacgette  (La),  écart,  c'"  d'Omex.  —  La  Saugetlax, 
au  village  de  Maccommy,  1691-1695  (arch.  du 
Rhône,  H  aiga.  f  a64  r°). 

Saugeite  (La),  anc.  lieu  dit,  c"'  de  Samognat.  —  En 
la  Sougeta,  iliiç)  (arch.  de  la  Côle-d'Or,  B  807, 
f"i7v°). 

Saugey  (Le),  anc.  lieu  dit,  c™  de  Brens.  —  Au  pont 
de  Furan»  de»»ut  le  Saugey,  1677  (^''c''-  de  l'Ain, 
H  869,  f  19.'!  r"). 

Sadgev  (Le),  lieu  dit,  c"  de  Cerdon.  —  Li  Saugey 
tjuod  habet  apud  Cerdonem,  1399-1369  (arch.  de 
la  Côte-d'Or,  B  10/1 55,  f  89  r"). 

Saugev  (Le),  écait  et  m'",  c"°  de  Cras.  —  Fia  ten- 
dent de  Cva  ver»u»  loz  Songeyi,  i468  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  586,  f°  4  r°). 

Sauoei  (Le),  anc.  fief  de  Bresse,  c""  de  Montrevel. 
—  Le  Souget,  xiï*  s.  (Giiigue,  Topogr.  histor.). 

Saule  (Le),  f. ,  c""  de  Chàtillon-sur-Chalaronne. 

Saules-de-Jujubieui  (Les),  ruiss.  afil.  de  l'Ain. 

Saolsaie  (La),  h.  et  ch;\t.,  c"*  dt^  Montluel. 

La  Saulsaic  était  un  arrière-fief  de  la  baronnie 
de  Moniribloud. 

Sablsaie  (La),  écart,  c"*  de  Saint-André-d'Huiriat. 

Sault  (Le),  section  de  la  c"*  du  Sault-Brénaz.  — 
W.  det  Sau,  1335  (arch.  de  l'Ain,  H  987).  — 
Locu»  Rhodani  qui  vulgariler  dicitur  Saut  Lou, 
ia8o  (arch.  di^  l'Ain,  lilr.  de  Portes). 

Le  Saull  était,  avant  1867,  un  hameau  de  Vil- 
lebois;  son  nom  lui  vient  de  la  chute  que  faisait  le 
Rhône  en  cet  endroit. 

Sault-Brénaz  (Le),  c"'  de  Lagnieu. 

La  commune  du  Sault-Brénai  a  été  érigée  par 
décret  du  37  juillet  1867;  elle  est  formée  du  Sault , 
ancien  hameau  de  Vlllebois,  et  de  Brénaz,  ancien 
hameau  de  Saint-Sorlin. 

Savuier  (Le),  ikart,  c"'  de  Tossiat. 

Saurev  (Le),  h.,  c"*  du  Poizat. 

Saot-à-i'Ase  (Le),  précipice  à  i,o44  mètres  d'alti- 
tude, sur  in  r°*  de  Champfromier. 
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Saot-Chilodp,  lieu  dit,  c°'  de  Saint-Maurice-de-Ré- 

mens. 
Saut-be-l'Asge  (Le),  lieu  dit,  c"  de  Saint-Alban. 
Sabt-de-Limahs  (Le),  anc.  bois,  entre  Luisandres  et 

Araiic.  —   Le  bois  ou    saut  (sallus)  (h  Limans, 

i384  (acte  cite  par  Aubret,  Mémoires  de  Dombes, 

(.  Il,  p.  390). 
SiGTELiÈRE   (La),   b.,   c°°  de    Dompierre-de-Cliala - 

mont. 
Sautièbe  (La),  f.,  c°'  de  Villars. 
Sauts  (Les),  écart,  c°"  de  Samognat. 
Sauvage  (Le),  f.,  c""  de   Sainl-Germain-sur-Renon. 

—  Sauvage,  xviii*  s.  (Cassini). 

Sauvebny,  c"°  du  c°°  de  Ferney-Voltaire.  —  Villa  de 
Soverniaco,  laaS  (Bibl.  Sebus.,  p.  76).  —  Sou- 
verniei;  1819  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  laag). — 
Sovemiez,  iSig  (ibid.).  —  Sovernie,  j33a  {ibid., 
B  1089,  f°  a  r°).  —  Sovernier,  1897  {ibid., 
B  1096,  f°  178  r°).  —  Sauvergnier,  1780  (Carte 
de  Cliopy). 

En  1789,  Sauverny  était  une  communauté  de 
l'élection  de  Beiley,  du  bailliage  et  subdélégation 
de  Gex. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Genève,  ar- 
chiprêlré  du  Haut-Gex,  était  sous  le  vocable  de 
saint  Maurice  et  à  la  collation  de  l'abbé  de  Saint- 
Claude.  —  Sauverny,  paroisse  du  diocèse  de  Ge- 
nève, 1734  (Descr.  de  Bourgogne). 

Dans  l'ordre  féodal,  Sauverny  était  une  dépen- 
dance de  la  baronnie  de  Gex. 

A  l'époque  intermédiaire,  Sauverny  était  une 
municipalité  du  canton  et  district  de  Gex. 

Sauïernï,  m°"  is.,  c"'  de  Grilly. 

Sautillièbes  (Les),  anc.  mas.,  c"'  de  Saint-Marcel. 

—  Mansus  de  les  Sauvilleres  in  parrochia  Sancti 
Marcelli,  1399-1369  (arcli.  de  la  Côte-d'Or, 
B  io455,  f°i9v°). 

Sauze  (Le),  loc.  détr. ,  à  ou  près  Miribel.  — ■  Hum- 
herlus  del  Sauzo,  ia85  (Polypt.  de  Saint-Paul  de 
Lyon,  p.  9  4). 

Sadzériat  (La),  lieu  dit,  c°"  de  Sermoyer. 

Sauzeï  (Le),  b.  et  cbât.,  c'"  de  Bey.  —  G.  de  Sali- 
celo,  laSg  (Cart.  lyonnais,  t.  II,  n°  555).  — 
G.  del  Sauzci ,  1369  (ibid.).  —  Maison  du  Sauzey, 
XI»'  s.  (terrier  de  Thoissey,  cité  par  Aubret,  Mé- 
moires, t.  II,  p.  4 10). 

Sauzey  (Le),  loc.  détr.,  à  ou  près  Montceaui.  — 
St.  del  Sauzey,  ia85  (Polypt.  de  Saint-Paul  de 
Lyon,  p.  61). 

Sauzeï  (Le),  anc.  lieu  dit,  c""  de  Reyrieux.  —  Terra 
sita  au  Sauzry,  i483  (arch.  du  Rbône,  terr.de 
Reyrieux,  f°  a6). 


Sauzete  (La),  loc.   détr.,  c°"  de   Miribel.   —   Ver- 
cheria  de  la  Sauzeya,  1385  (Polypt.  de  Saint-Paul 
de  Lyon,  p.  9  4). 
Sauzina,  loc.  détr.,  c°°de  Sainl-Maurice-de-Gourdans. 
• —  Vinea  de  Sauzinan,  I3i4  (Grand  cartul.  d'Ai- 
nay,  t.  II,  p.  79). 
Savaille  (La),  ruiss.,  alll.  du  Moignans. 
Swarox,  écart,  c"'  de  Biziat. 

Savigseux,  c""  du  c°°  de  Saint-T^ivier^sur-Moignans. 
—  In  comitatu  Lngdunensi  diias  cartes  quarum 
una  vocatur  Savignei,  gSi  (  Rec.  des  cbartes  de 
Cluny,  t.  I,  p.  417).  —  In  Ludunensi  pago,  Am- 
beriacus  et  Saviniacus ,  ex  parte  Ilugonis  et  Lvtharii 
regum,  989  (ibid.,  n°  499).  —  In  parrochia  Sa- 
viniaco,  973  (ibid.,  t.  II,  n°  l3aa).  —  Ambaria- 
cum  cum  Saviniaco  et  lioliniaco,  998  (ibid.,  f.  III, 
n"  a465).  —  Savigniacus ,  1491  (terrier  des  Mes- 
simy,  f°  a4  r°).  —  Savignieu,  i655  (visites  pas- 
torales, f°  16).  —  Savigneu,  166a  (Guichenon, 
Hist.  de  Dombes ,  1. 1 ,  p.  99  ).  —  Savigneux,  1 699 
(Bibl.  Dumb.,  t.  I,  p.  653). —  Savignieux,  fjliS 
(Pouillé  de  Lyon,  p.  44). 

Avant  la  Révolution,  Savigneux  était  une  com- 
niunaulé  de  la  principauté  de  Dombes,  élection 
de  Bourg,  sénéchaussée  et  subdélégation  de  Tré- 
voux, châtellenie  d'Ambérieux. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prêtré  de  Dombes,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Laurent;  le  piieur  de  Montbertlioud,  au  nom  de 
l'abbé  de  Cluny,  présentait  à  la  cure.  —  Ecclesia 
de  Saviniaco,  ii4y-ii56  (Rec.  des  chartes  de 
Clunv,  t.  V,  n°  4i43).  —  Ecclesia  de  Savigne, 
i35o  env.  (pouillé  de  Lyon,  f°  t3  r°).  —  Saint 
Laurent  de  Savigneux;  patron  du  lieu  :  Saint  Loti- 
rent, 1719  (visites  pastorales). 

C'est  à  Savigneux  que  le  roi  burijonde,  Gonde- 
baud  tint,  on  499,  une  conférence  avrc  les 
évoques  catholiques.  En  tant  que  fief,  cette  loca- 
lité dépendait  originairement  de  la  terre  de  Vil- 
lars; elle  se  trouva  naturellement  comprise  dans  la 
vente  que  le  dernier  sire  de  Thoire-Villars  fil ,  en 
i4o3,  aux  sires  de  Beaujeu  de  sa  châtellenie 
d'Ambérieux.  Au  iviii"  siècle,  la  paroisse  de  Savi- 
gnoux  dépendait ,  en  toute  justice,  de  la  seigneurie 
de  la  Serpolière. 

A  l'époque  intermédiaire,  Savigneux  était  une 
municipalité  du  canton  de  Saint-Trivier,  district 
de  Trévoux. 
Savignières  (Les),  f. ,  c"°  de  Biziat. 
Saïilleux,  lieu  dit,  c"'  de  Saint-Champ-Chatonnod. 
Savoie  (La),  lieu  dit,  c°°  de  Dorapierre. 
Savoie,  écart,  c"  de  Frans. 
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Savoie  (E»),  h.,  c'"  de  Jassans. 

Savoie,  h.  et  m'°,  c°*  de  Saint-André-le-Panoux. 

Savo>:mèke,  lieu  dit,  c"  de  Marchamp. 

Savuel  (Le  BiEZ-),  ruiss. ,  c"de  Baneins. 

Saïï,  11.  et   cliàt. ,  c"'  de  Saint-Jean-sur-Veyle.  — 

Mansti»  Stephani  de  Savert,  1927  (Grand  cartui. 

d'Aiaay,  t.  IJ,  p.  86). —  Satyer»,  iSSa  (arch.  de 

l'Ain,  H  803,  i"  24i  r°).  —  Saviez,  pan-oisse  de 

Saincl  Uan  de$  Advanlures,  1578  (ibid.,  H  8ià, 

f°  .569  r°). 

Ce  village  dépendait,  en  1789,  du  marquisat 

di'  Bégé. 
Saies  (Les),  lieu  dit,  c"'  d'Iniiiiuont. 
Satette,  écart,  c"  de  Frans. 
Satot  (Le),  h.,  c°*  du  Monteilier. 
SciB  (La),  ruiss.  alB.  de  la  Georgette. 
Scie  (La),  h.  et  scierie,  c"  de  Brénod. 
SéBiSTOPOL,  h.,  c°*  de  Crans. 
SÉciiAL,  territoire,  c°'  de  Mézérial. 
SÈCMERoy,  lieu  dit,  c°'  de  Matafeion. 
SÈcu  EROfi ,  anc.  lieu  dit ,  à  ou  près  Pouiliy.  —  En 

SechiroH,  i33a  («rcli.  de  la  Côte-d'Or,  B  1089, 

fier"). 
Sècherox  ,  ruiss.  alll.  de  l'Oifelon  et  h. ,  c"  de  Saint- 

Jean-le-Vieux.  —  Séceron,  j843  (Etat-Major). — 

Segceron,  tSli"]  (stal.  post.). 
SÈCBERON,   anc.   lieu   dit,  c"'    de    Sainl-Martin-le- 

Cliàtcl.  —   IjOco  dicto  en  Seckeyron,    1496  env. 

(terrier  de  Saint-Martin,  Pu  v"). 
Sèches  (Les),  f. ,  c°'  d'Holonm». 
SicHETiLLE,  loc.  détr. ,  auj.  lieu  dit,  c"'  d'Anibérieu- 

en-Bugey.  —  £11  Secki  villa,  i34.'i  (arcli.  de  la 

Cole-d'dr,  B  870,  f°  17  V). 
SrÏES  (Les),  f.,  c°*  de  Ruflieu. 
SEcxr,  c°*  du  c""  de  Gex. . —  Signiet;  1 897  (  arc  h.  de  la 

CétcKl'Or,  B  1090,  f°  63  r°).  . —  Segniez,  parro- 

chia  SanctiBaudillii ,  1444  {ibid.,  B  798,  f°  i85 

r").  —  Signiez,  i5a8  (ibid.,  B  1160,  f"  1  r°). 

—  Signyez,  1673  (arch.  du  Rhône,  H  2888, 
f°  6  r").  —  Segni,  1089  (Cruel  assiègement). — 
Cegny,  1691-1695  (arch.  du  Rhône,  H  3193, 
{'   1    r').  —  Segny,  1691-169.5  {ibid.,  P  7  r"). 

—  Signy,  1744  env.  (Les  Fouillées,  cartes). 
Segny  qui  n'était,  au  xviii*  siècle,  qu'un  village 

de  la  |>aroisse  de  Cessy,  est  aujourd'hui  une  pa- 
roisse sous  le  vocable  de  l'Assomption. 

A  l'époque  iiitennodiaire,  Segny  était  une  mu- 
nicipalité du  cantou  et  district  de  Gex. 
Seodhakees  (Lis),  anc.  lieu  dit  situé  à  Chavaniies- 
sur-Reyssouse  ou  à  Arbigny.  —  Apud  Chavanet  et 
Albignie,  ialtit  territ  dicli»  Segumange»,  1273 
(Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  19). 


Seiglières  (Les),  écart,  c°'  de  Saint-André-le-Pa- 
noux. —  Selire»,  i355  (arch.  de  l'Aiu,  série  E  : 
compte  de  Montrevel). 

Seigse  (La),  grange,  c°'  de  Belleydoux. 

Seignebeix,  f. ,  c°"  de  Saint-Trivier-sur-Moignans. 

Seignerel  (Le),  h.,  r"'  de  Fareins.  —  Seigneret, 
1847  (stat.  post.  ). 

Seigxeurièbe  (La),  loc  disparue,  c°*  de  Loyes.  — ■ 
La  Seignoreri,  1371  (BibL  Dumb.,  t.  11,  p.  174). 
—  La  Segnoreri,  1985  (Polypt.de  Saint-Paul, 
p.  98). 

Seigsecx,  lieu  dit,  c°'  de  Renonces. 

Seillat,  h. ,  c"  de  Chavannes-sur-Suran.  —  Seilla , 
xvin*  s.  (Gassini). 

Seillièrk  (La),  lieu  dit,  c"  de  Montagnieu. 

Seillières  (Les),  f. ,  c"'  de  Malafrelaz. 

Seillk  (La),  rivière,  afll.  de  la  Saône,  limite,  au 
nord,  la  commune  de  Sermoyer,  mais  son  lit  ap- 
partient tout  entier  au  déparlement  do  Saône-et- 
Loire.  —  Super  Jluvium  nomine  Salliam,  878 
(ChiUlet,  HisL  de  l'abb.  de  Tournus,  p.  381).  — 
A  medin  diejluviui  Salgli,  889  (Rec.  des  chartes  de 
Cluny,  t.  1,  n"  36).  —  Fluvio  Salle,  897  {ibid., 
n'  61).  —  Fluvio  Saala,  var.  Saila,  906  {ibid., 
n°  90).  —  In  comiltttu  Scutindit  (corr.  Scutingis) 
quamdam  cellam  nomine  Balmain  ubi  Jluvius  Sal- 
liae  turgit,  908  (Diplôme  de  Rodolphe  I",  roi  de 
Bourgogne,  dans  D.  Bouquet,  t.  IX,  p.  693).  — 
Super  Jluvium  Sillia,  985  (Rec.  des  chartes  de 
Cluny,  n"  482).  —  Flumen  quod  vocatur 
Sallia,  1097,  t.  V,  n°  8726).  —  Aqua  de  Salli, 
ia85  (Polypt.  de  Saint-Paul,  p.  134).  —  La 
revire  de  Saillie,  i4oo  env.  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  370  Al»,  f°  839).  —  Seilly,  i448  (arch. 
du  Rhône,  terr.  do  Sermoyer,  f°  26).  —  La  ri- 
viei-e  de  Seille,  ilxjs  (Guichenon,  Savoie,  pr., 
p.  445).  —  lieciu»  labent  a  diclo  etagiw  Sancti 
Romani  ad  nppariam  Seilli»,  i5o4  (Cartui.  de 
Saint-Vincent,  p.  4 08). 

Seilleu,  loc.  disparue,  à  ou  près  Conzicu.  —  En 
Silliou,  i385  (arch.  de  la  Côte  d'Or,  B  845, 
P  128  V»). 

Skillon,  anc.  lieu  dit,  c""  de  Bàgé-la-Ville.  —  Loco 
diclo  en  la  Bretiry,  allai  e»  Sellion,  i588  (censier 
de  la  Vavrette,  P  8). 
Seillon,  h.,  c""  de  Péronnas.  —  Uêque  ad  fontem 
Selliomt,  io84  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr., 
p.  92).  —  De  Selione,  i835  env.  (terr.  de  Teys- 
songe,  P  a  r°).  —  Seillon»,  i35o  env.  (poiiillc  de 
Lyon,  P  16  r°).  —  Seillion,  1878  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  574,  P  17  r").  —  Seillon,  i65o 
(Guichenon,  Bresse,  p.  107). 
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Seillon.  aiic.  cliarirouse,  c"*  de  Péronnas.  —  Um- 
lierluê  [de  Balgiaco] ,  quondaiii  Lugdunensis  archi 
episcnput,  tune  carlhutieruit  monachus  et  priur  de 
Seitlone,  1167-118/i  (Carlul.  de  Saint-Vincent, 
n°63a).  —  Eecletia  Sellionk,  1190  cnv.  (Cart. 
lyonnais,  I.  I,  n°  62).  —  Monasterium  Sellioiiit, 
1311  ((îuiilicnon,  Bresse  et  Bu^ey,  pr. ,  p.  lai). 

—  Domut  Sellionis ,  Carthusie  ordinis ,  1  a  1  3  (Cart. 
lyonnais,  t.  1,  n°  119).  —  Domus  de  Seitlons, 
laSo  env.  (pouilié  de  Lyon,  f°  i4  v").  —  Car- 
thutia  Sellionis,  1  ASg  (arcli.  de  l'Ain,  ancien  clas- 
sement, n°  333).  —  Pi-ioi-  de  Seitlons,  1687 
(pouilié  de  Lyon,  f°  18  v°).  —  Seitlon,  chartreuse 
du  diocèse  de  Lyon,  1^34  (Descr.  de  Bourgogne). 

La  maison  de  Seillon  aurait  été  primitivement, 
à  en  croire  Guiclienon,  un  prieuré  de  bénédictins 
dépendant  de  l'abbaye  de  la  Joug-Dieu,  en  Beaujo- 
lais. Vers  1 178,  les  religieux  de  ce  prieuré  .idop- 
tèrenl,  du  consentement  de  leur  abbé,  la  règle  de 
saint  Bruno. 

Seillon  (La  Forèt-dk-),  forêt  domaniale,  c°"  de 
Péronnas  et  de  Bourg. 

Seilloxnas,  c"  du  c°"  de  Lhuis.  —  'Selionatis.  — 
De    Selonalo,    11/11    (arch.    de    l'Ain,   H    2/12). 

—  Selonaco  (var.  du  Cartulaire  de  Portes, 
cf.  Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  222).  — 
Sellonas,  1260  env.  (pouilié  de  Lyon,  f°  i5  v°). 

—  Sellyonaz,  i339  (arch.  de  l'Ain,  H  322).  — 
Seyllionas,  iSSg  (ibid. ,  H  398).  —  Seillonas, 
i35o  env.  (pouilié  de  Lyon,  f°  i3  r°).  —  Sel- 
lionas,  1869  (arch.  de  l'Ain,  H  1).  —  Seillonaz, 
i385  (arch.  de  la  CAte-d'Or,  B  845,  f°  265  v°). 

—  Seillionacus,  lifig  (ibid.,  B  847,  f°  i3  r").  — 
SeUlionax,  1429  (ibid.,  f  2  v°).  —  Sellionax, 
i4î!9  [ibid.,  f°  84  r°).  —  Seillonnas,  i665 
(Masures  de  l'Ilc-Barbe,  t.  II,  p.  260).  —  Sel- 
lionnaz,  1708  (arch.  de  l'Ain,  E  106,  f"  191  r"). 

—  Seillionas,  1734  (Descr.  de  Bourgogne). 
Sous  l'ancien  régime,  Seillonnas  était  une  com- 

munaulé  du  bailliage  et  élection  de  Belley  et  du 
mandement  de  Rossiilon. 

Son  égli«c  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prètré  d'And)ronay,  était  sous  le  \ocahle  de  saint 
Pierre.  Le  prieur  d'Innimond,  au  nom  de  l'abbé 
de  CInny,  présentait  à  la  cure.  —  Curalus  de  Sel- 
lionas,  iSaS  env.  (pouilié  ms.  de  Lyon,  f°  8).  — 
Seillonnas;  patron  du  lieu  :  saint  Pierre,  l6.55 
(visites  pastorales,  f  68). 

Dans  l'ordre  féodal,  Seillonnas  était  une  dépen- 
dance de  la  seigneurie  de  Briord. 

A  l'époque  intermédiaire,  Seillonnas  était  une 
mnnicipaHté  du  canton  de  Lhuis,  district  de  Belley. 


Seine  (Le  Bois-de-),  bois,  c"°  de  Messimy.  —  Nemui 
de  Seno,  i53o  (terrier  des  Messimy,  f°  82). 

Seu  (Les),  f.,  c"  de  Bouligiieux. 

Selabet,  territoire,  c"' de  Dommartin-de-Larenay.  — 
En  Selaret,  xv'  s.  (arch.  de  la  Côte-d"Or,  B  670). 

Seleonia,  lof.  disparue,  à  ou  près  Bénonces.  — 
TeiTa  qiiam  dicunt  Seleoniam,  ii4i  (arch.  de 
l'Ain,  H  242). 

Sélignat,  anc.  paroisse,  c."°  de  Simandre-sur-Suran. 
—  Siliniacus,  8,") 4  (diplôme  de  l'empereur  Lo  ■ 
thaire  pour  Sainl-Oyend  de  Joux,  dans  Bouquet, 
VIII,  394).  —  Silinies,  cas  suj.,  i25o  env. 
(pouilié  de  Lyon,  f°  12  »").  —  Villa  que  Sili- 
jrniacus  dicitiir,  1269  (Cart.  lyonnais,  t.  Il, 
n"  566).  —  Seligna,  i65o  (Guiclienon,  Bresse, 
p.  108).  —  Sélignat,  1784  (Descr.  de  Bour- 
gogne). 

En  1789,  Sélignat  dépendait  de  la  commu- 
nauté de  Simandre,  mandement  de  Tretfort,  bail- 
liage et  élection  de  Bourg. 

D'après  im  diplôme  suspect,  l'église  de  Séli- 
gnat aurait  été  donnée  au  monastère  de  Sainl- 
Oyend  de  Joux  par  l'empereur  Lothaire,  en  855; 
cette  donation  fut  confirmée,  en  11 84,  par  i'ein- 
])ereur  Frédéric-Barberousse.  Mentionnée  pour  la 
dernière  fois  sur  un  pouilié  du  wii'  siècle,  l'église 
de  Sélignat  dépendait  du  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prêtré  de  Treffort;  elle  était  à  la  collation  de 
l'abbé  de  Saint-Claude.  —  Ecclesia  de  Syliniaco, 
cum  capella  Sancte  Marie,  ii84  (Dunod,  Hist. 
des  Séquan,  t.  I,  pr. ,  p.  69).  —  Curalus  de  Sili- 
gnia,  1825  env.  (pouilié  ms.  de  Lyon,  f°  8).  — 
Prinr  de  Siligniaco,  in  arcliipresbyleratu  Trefforcii , 
1492  (ibid.,  f  3i  r"). 

Dans  l'ortlre  féodal,  la  paroisse  de  Sélignat  dé- 
pendait de  la  seigneurie  des  chartreux  de  Séli- 

A  l'époque  intermédiaire,  Sélignat  était  une 
municipalité  du  canton  de  Chavannes,  district  de 
Bourg. 

H  y  avait  à  Sélignat  une  maison  de  l'ordre  des 
Chartrt'ux.  —  Fratres  Vallis  Sancti  Martini  Carlu- 
siensis  ordinis,  1227  (Cart.  lyonnais,  t.  I, 
n"  929).  —  Domus  Siliniaci,  1276  (Dubouchet, 
Maison  de  Coligny,  p.  89).  —  Prior  de  Sitignia , 
i35o  env.  (pouilié  de  Lyon,  f°  i5  r°).  —  Les 
chartreux  de  Sillignat,  1783  (arch.  de  l'Ain, 
H  916,  f°  a56).  —  Silligniac,  iviii*  s.  (Guigue, 
Topogr.  histor.).  —  La  chartreuse  de  Seligniat, 
en  Bresse,  xyu\°  s.  (Aubret,  Mémoires,  I.  II, 
p.  18).- —  Sélignat,  chartreuse,  xviii'  s.  (Cassini). 

Lt    chartreuse    de    Sélignat    ou    Sélignac    fut 
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fondée,  en  120a,  par  Hugues,  seigneur  de  Co- 
iigny,  sur  le  poinl  de  partir  pour  la  croisade; 
cette  chartreuse,  la  trenle-huitième  de  l'ordre,  fut 
d'abord  désignée  sous  li;  nom  de  rt  maison  du  Val 
Saint-Martins ;  supprimée,  en  1789,  elle  fut  réta- 
blie en  1874,  pour  être  de  nouveau  supprimée 
en  1880. 

Dans  l'ordre  féodal,  Sélignat  était  une  sei- 
gneurie du  bailliage  de  Bourg  qui  avait  comme 
dépendances  Amans,  Simandre,  partie  de  Grand- 
Corent  et  partie  de  Villereversure;  cette  seigneurie 
appartenait  aux  cbarlreui. 

SÉLiuNic  (Lk  Bief-de-),  ruiss.  aQl.  du  Suran. 

Sellig:<iei:  ,  h.,  c"'  d'Arbignieu.  —  Voir  Sillignieu. 

Skmaloss,  h.,  c™  de  Manziat. 

SéuiiiD  (Le),  ruiss.  afll.  de  l'Ain.  —  Voir  Skvhabd. 

Sbmbetne,  c°°  de  Replonges.  —  ChaiTeria,  nunc  la 
rua  Sembeyita,  >'i3y  (arcli.  de  l'Ain,  H  792, 
f°  339  »°). 

Semblesères,  anc.  mas,  c°*  de  Saint-Martin-du- 
Monl.  —  il/an»!!»  de  Seiibleterei,  i3'ii  env.  (ter- 
rier du  Temple  de  Mollisole,  f°  3  a). 

Semenette  (La),  ruiss.,  c"  de  Samognat.  —  La  doit 
de  Semenela,  11 58  (arcb.  de  l'Ain,  H  5i). 

Seminr  (La),  torrent,  nait  au  nord  du  Crét  de  Cha- 
lame,  dans  le  Jura,  sur  le  territoire  de  la  c"'  de 
Haute-Molune,  entre  dans  le  dép.irtement  de  l'Ain  à 
(Jbainpfroniier,  passe  à  Belleydoui,  Ecballon,  Pla- 
gues,  Saint-Germain-de-Joux  et  Montanges  et  va  se 
perdre  dans  la  Valserine,  sur  les  confins  des  com- 
munes de  Cliâtillon-de-Micbaille  et  de  Confort, 
après  im  cours  de  ai  kilomètres. 

Semiie  (La),  ruiss.  alll.  du  liiez,  descend  de  Nivolel- 
Montgriffon. 

Semosi»,  lieu  dit,  c"  de  Feillens. 

*SE^DIER  (Le),  anc.  lieu  dit,  c"  de  Farges.  —  Inter- 
rilorin  de  Heyrent,  loco  dicto  in  Sendvio,  l'l97 
(arrli.  de  la  Côte-d'Or,  B  1  laS,  f°  100  r"). 

Sé.xêcue,  f.,  c°*  de  Jujurieux.  —  *Senitca.  —  Une 
pièce  de  tigne  tiluée  au  vignoble  de  Senetche,  1788 
(titrcii  de  la  famille  Bonnet;. 

Se.iéB  (La),  m""  is. ,  c°'  de  Peron. 

Senessiat,  anc.  villa  gallo-romaine,  anj.  lieu  dit, 
c"'  d'Uernore.  —  * Seneciacut  ou  * Seniciacui. 

Sé.iissiat,  b.,  c°*  de  Bevonnas. ■ — De  Siniciaco,  i3t/i 
(  Bibl.  Duinb.,  compl.,  p.  79).  —  Segnitiial,  par- 
roit$e  de  Itevona,  il)i8  (titres  du  chét.  de  Bobas). 
—  Senitsittl ,  xtiii'  s.  (  Cassini  ). 

SEMtETiÈBES  (Les),  auc.  lieu  dit,  c"*  de  Saint-Marlin- 
le-Cbàtel.  —  A  Conjianchette ,  liett  dit  ez  Senne- 
lièret,  1768  (arcb.  de  l'Ain,  H  899,  P  t5o  r"). 

SÉ^ocBES,  anc.  nom  de  .Montréal.  —  Senolca»  rorr. 


Senotcai,  854  (Dipl.  de  Lotbaire  pour  Saint-Oyend 
de  Joux,  dans  Bouquet,  t.  VIII,  p.  894  ).  —  Se- 
nochias,  ii44  (arcb.  de  l'Ain,  H  5i,  copie  du 
\vn'  s.).  —  Sennsches .  i3o6  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  io454,  f°  4  v");  1887  (ibid.,  P  21  r"). 
—  Via  publica  tenden»  de  Senoches  versus  Marti- 
gniaz,  1437  [ibid.,  B  8i5,  f  i3  r").  —  Via  teii- 
dens  de  Clusa  versus  Senoches,  1487  (ibid.).  — 
Via  puhlica  lendcns  de  Monteregali  apud  Senoches , 
i'.37  {ibid.,  f°OG  r°). 

L'église  paroissiale  de  Sénoclies ,  et  à  partir  du 
xiv'  siècle,  de  Sénocbes  et  Montréal,  dépen- 
dait du  diocèse  de  Lyon,  arcbiprétré  d'Ambronay: 
elle  était  dédiée  à  saint  Maurice;  le  droit  de  pré- 
sentation à  la  cure,  qui  appartenait  à  l'origine  à 
l'église  de  Lyon,  fut  cédé,  en  1807,  aux  prieurs 
de  Nantua.  — -  Senoscles,  ia5o  env.  (pouillé  de 
Lyon,  f  l5  \°).  —  Curatus  de  Monreal  et  de  Se- 
noches, i3a5  env.  (pouillé  ms.  de  Lyon,  f  8).  — 
Ecclesia  de  Senoches  et  Montisregalis ,  1687  (pouillé 
de  Lyon,  f°  j4  v"). 

Sénocbes,  d'un  primitif  *SeHO»ca»,  dépendait  du 
fief  des  sires  de  Thoire,  ([ui  y  firent  construire  le 
château-fort  de  MonlréaL  A  partir  du  xiv'  siècle, 
ce  nom  de  Montréal  commence  à  supplanter  l'an- 
cien nom  ligure  de  Senoscas.  —  Li  feus  est  a  Se- 
noches, 1999-1869  (arcb.  de  la  Cote-d'Or,  B  io455, 
f*  32  r°).  —  Ecclesia  de  Senoches  et  Monlis  Re- 
galis,  i85o  env.  (pouillé  de  Lyon,  f"  i3  v°). 

Seuois,  Ioc.  disparue,  auj.  bois,  c""  de  Volognal. — 
Territorium  de  subtus  Senoy,  i483  (arcb.  de  le 
Côte-d'Or,  B  828,  f°  5  v°). 

Senov,  h.,  c°°  de  Cejzcrieu.  —  Apud  Genoyl,  1498 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  809,  f  670). 

SlNS,  lieu  dit,  c'"  de  Colomieu. 

Sepeï  (Le),  lieu  dit,  c"' d'Ambronay. 

Sepeï  (Le),  f.  et  chalet,  c"'  de  Jujurieux.  —  Sepey, 
xïiii*  s.  (Cassini). 

Sepet,  f. ,  c"*  de  Montluel.  —  Le  Sapey,  i84i  (Etal- 
Major). 

Sept-es-Bouche,  lieu  dit,  c""  d'Ambronay.  —  Sep  en 
bochi,  1899  (arcb.  de  l'Ain,  H  94). 

Sept-en-Bouche,  anc.  lerrit. ,  c"'  de  Dominartin-de- 
Larenay.  —  En  sat  en  bochi,  xv'  s.  (arcb.  de  la 
Côte-d'Or,  B  570). 

Sept-Foxtaines  (Les),  lieu  dit,  c"'  d'Ambronay. 

SïPT-FoNTAisEs  (Les),  h.,  c"*  de  Gex. 

Skran  (Le),  rivière,  naità  l'altitude  de  i,o45  mètres, 
sur  le  territoire  du  Petit- Abergement,  partage  le 
canton  de  (^banipagne  du  nord  au  sud,  traverse 
les  communes  de  Talissieu  et  de  Ceyzérieu ,  entre 
dans  les  marais  de  Lavours  et  va  se  perdre,  par 
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33o  mètres,  dans  un  des  bras  d»  Rhône,  au-des- 
sous de  Rocheforl,  après  avoir  parcouru  4  g  kilo- 
mètres et  reçu  les  eaux  de  35  ruisseaux.  —  La  rivière 
dt  Serait,  i65o  (Guichenon,  Bugey,  p.  Bg).  — 
Ripperia  de  Seram,  i345  (arch.de  la  Côte-d'Or, 
B  775,  f°  17  v°).  —  Ripperia  de  Senans,  i3'i.') 
(ibid.J-  lio  r'). 

SïRA^  (En),  lieu  dit,  c"'  de  Ruflieu.  —  En  Serons, 
i345  (arcli.  de  la  Cote-d'Or,  B  776,  f°  58  v").  — 
En  Senans,  i345  (ibid.,  f  'l'i  v°). 

SÉmss  ou  Sbrbans,  h.,  c°"  de  Mogneneins. 

STRASS,  écart,  c""  de  Saint-Genis-sur-Menlbou.  — 
Sirans,  1847  (stat.  posl.). 

Serdon,  loc.  détr. ,  c°*  de  Lompnieu.  —  Supra  cos- 
tam  de  Serdon,  i345  (arcii.  de  la  Côte-d'Or, 
B  775,  f  60  r°). 

Serein  (Lb),  ruiss.,  affl.  du  Journans. 

Serein  (Le),  ruiss.,  alll.  de  la  Semine. 

Sereine  (La),  rivière,  nait  sur  le  finage  de  Cordieux, 
reçoit  le  Serigneux,  traverse  Sainte-Croix,  Mont- 
iuel ,  la  Boisse  et  Beynost  et  se  jette  dans  un  bras 
du  Rhône  entre  ïhil  et  Mirihel.  — Aqtta  Sercite , 
i38o  (arch.  delà  Côte-d'Or,  B  65g,  f  4  r°).  —  Rip- 
paria  de Serrnam ,  i3g6  (aich.  de  l'Ain,  H  801). 
—  Riparia  Serene,  i45i  (arch.  du  Rliône, 
G  424). 

Sereine  (La  Petite-),  ruiss.  affl.  de  la  Sereine;  coule 
sur  le  territoire  du  Montellier. 

Sereine  (La),  ruisseau,  c°'  de  de  Domsurc.  • —  Ab 
aqua  dicta  Sereita,  usque  ad  Sanctum  Amorem, 
137g  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  21). 

Sbrgï,  c"'  du  c°"  de  Ferney- Voltaire.  —  Serglacus, 
1 1  io(Bihl.  Sebus. ,  p.  i83). —  Sergyc ,  1261  (Hist. 
de  Genève,  t.  II,  p.  67).  —  Sergier,  i3ig  (arcb. 
de  la  Côte-d'Or,  B  laag). —  Sergie,  i332  (ibid., 
B  108g,  f  35  v°).  —  Apud  Sergier,  i3g7  (ibid., 
B  iog5,  f-  44  r°);  1487  (ibid.,  B  iioô,  f  48o 
r°);  157a  (arch.  du  Rhône,  H  2igj,  P  a48  v°); 
1734  (Dcscr.  de  Bourgogne).  —  Sergiez,  i5a8 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  iiS?,  f  464  r°). — 
Sergy,  1744-1760  (arch.  du  Rhône,  titres  des 
Feuillées). 

En  1780,  Sergy  était  une  communauté  de 
l'éleclion  de  Belley,  bailliage  et  subdélégation  di' 
Gex. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Genève,  ar- 
chiprétré  du  Haut-Gcx,  était  sous  le  vocable  de 
saint  Nicolas  et  à  la  collation  de  l'abbé  de  Saint- 
Claude.  —  Eccle»ia  Sergiaci,  1110  (Bibl.  Sebus., 
p.  i83). 

Dans  l'ordre  féodal,  Sergy  était  une  seigneurie 
eu  toute  justice  et  avec  maison  forte  de  l'ancien 


domaine  des  sires  de  Gex.  —  Jacobus  de  Sergie, 
1261  (Bibl.  Sebus.,  p.  32g). 

A  l'époque  intermédiaire,  Sergy  était  une  mu- 
nicipalité du  canton  de  Thoiry,  district  de  Gex. 

Sériât,  f. ,  c"'  du  Petit-Abergemcnt. 

Serigneux  (Le),  affl.  de  la  Sereine,  c°*  de  Cordieux. 

Sermasin,  anc.  Heu  dit,  c"'  d'Hotonnes.  —  En  l'es- 
tanchi  subtu»  Sermasin ,  1  3  4  5  (  arch.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  775,  f°3i  r"). 

Sehmenas,  h.,  c"'  de  Neyron.  —  Selmena,  687 
(Gall.  christ.,  t.  IV,  instr. ,  ci).  —  Sahnenna, 
1385  (Polypl.  de  Saint-Paul,  p.  24).  — 
Sennenaz,  i38o  (arch.  de  la  Côle-d'Or,  B  65g, 
f  34  r").  —  Chemin  tendant  de  Neyron  à  Ser- 
inena,  1670  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  768, 
f  326  r°). 

Sehmet  (Le),  f.,  c"  d'EchalloD. 

Sermoras  ,  m°"  is. ,  c""  de  Beynost. 

Sermotat,  f. ,  c°*  de  Chavannes-sur-Reyssouse.  — 
Seriiwyaz,  1867  (stal.  post.). 

Sermoïat,  f.  c°*  de  Neuville-sur-Renon.  —  Sal- 
moya,  iagg-i36g  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  R  io455  , 
f°  4g  v°).  —  Sarmoyards ,  xviii'  s.  (Cassini).  —  - 
Sermoyas,  i84i  (Etat-Major).  —  Sermoyal,  iSlf] 
(stat.  post.).  —  Sennoyard,  1872  (dénombr.). 

Sermoyer,  c"*  du  c°"  de  Pont-de-Vaux.  —  In  Jlne 
Pislriacen$e ,  in  Salmodiaco  vocat,  gao  (Rec.  des 
chartes  de  Ciuny,  t.  I,  11°  a  ai). —  lu  Lucdunense, 
invita  que  vocatur  Salmogiaco ,  gao  (ibid.,  11"  a  a  2). 
— ■  In  villa  Salmoiaco,  g66  (ibid.,  t.  II,  n°  iigg). 
— •  Salmoye,  1186-1198  (Guigue,  Doc.  de 
Dombes,  p.  52).  —  Salmoies,  1227  (arch.  du 
Rhône,  titres  de  Laumusse,  chap.  11,  n°  2);  ia5o 
env.  (pouillé  de  Lyon,  f°  i4  v°).  —  Apud  Sal- 
inoya,  1373  (Guichenon,  Rresse  et  Bugey,  pr., 
p.  19);  1893  (arch.  du  Rhône,  terr.  de  Ser- 
moyer).  —  Sannoyacui,  ia85  (Polypt.  de  Saint- 
Paul  de  Lyon,  p.  ia3).  —  Apud  Sarmoya,  ia85 
(ibid.,  p.  ia4).  —  Sahnoyacus,  i3a8  (arch.  de 
la  Côte-d'Or,  B  564,1  g).  —  Sarmoye ,  i3og 
(arch.  de  l'Ain,  H  862,  f°  82  r°).  —  Sernioya, 
1878  (arcb.  de  la  Côte-d'Or,  B  548,  f  ai  r"); 
i4ga  (pouillé  de  Lyon,  f°  33  v').  —  Sermoyacus , 
i3g7  (arcb.  du  Rhône,  lerr.  de Sermoyer, c.  3).  — 
Sermoyé,  i356  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. , 
p.  43);  i65o  (Guichenon,  Bresse,  p.  109);  178g 
(pouillé  de  Lyon,  p.  36).  —  Sermoyer,  an  i  (Aiin. 
de  l'Ain).  —  Patois  :  Sarmouyi. 

Avant  la  Révolution,  Sermoyer  était  une  com- 
munauté du  bailliage,  élection  et  subdélégation  de 
Rourg,  mandement  de  Pont-de-Vaux  et  justice  du 
comté  de  ce  nom. 
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Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prètré  de  Bàgé,  élail  sous  le  vocable  des  saints 
Pierre  et  Paul;  le  chapitre  de  Saint-Paul  de  Lyon 
présentait  à  la  cure.  —  Capellanus  de  Salnioie, 
1190  en».  (Cart.  lyonnais,  t.  I,  n°  61).  —  Kccle- 
sia  de  Salmoyaco,  1  a63  (Polypt.  de  Sainl-Paul  do 
Lvon,  app. ,  p.  170).  —  Curalu»  de  Alhignia  et  de 
SermMjd,  i3a3  env.  (poui!lé  ms.  de  Lyon,  f°  9). 
Dans  l'ordre  féodal,  Sermoyer  était  une  sei- 
gneurie, avec  poype  et  maison  forte,  de  l'ancien 
fief  des  sires  de  Bàgé,  qui  fut  unie  par  la  suite, 
en  titre  de  Laronnie,  au  duché  de  Pont-de-Vaux. 
— •  Prepotiturn  deSalmoie,  1190  env.  (Cart.  lyon- 
nais, I.  I,  n°  61).  —  G.  de  Salinoya,  domicellut , 
13-3  (ibid.,  l.  II,  n°  70a).  —  Ad  furcai  de  par- 
roi  Hia  de  Salmoya,  i3î8  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B56i). 

K  l'époque  intermédiaire,  Sermoyer  était  mie 
municipalité  du  canton  et  district  de  Ponl-dc- 
Vaiii. 

SEnMOTER  (Le  BiEF-DE-),  ruiss.  atll.  de  la  Seille. 

Sebmi  (Le),  f. ,  c°'  de  Brénod.  —  Le  Cernay,  i8'i7 
(staU  post.). 

Sermssux,  Ioc.  disparue,  c"  de  Miribcl.  —  Iter  ten- 
dent de  Conchia  versus  Sernisêon,  i38o  (arch.  de 
la  Cote-d'Or,  B  659,  f  2  v°).  —  En  Sernizon, 
%i%o{ibid.,  î°  h  y'). 

Serpevtoize  (La),  h.,  c"°  de  Chézcry. 

StBPOLtssES  (Les),  f.,  c°'  de  RuiEeu. 

Sebpolikre,  Ioc.  délr. ,  c™  de  Cnizilles-les-Mépillat. 

—  Serpoleria ,  parrochie  île  C>-u»illies,  1492  (arch. 
de  l'Ain,  H  794,  f°  aa  r"). 

SenFOLiÈiies  (Les),  anc.  lieu  dit,  c"'  de  Saint-Martin- 
le-Chiitel.  —  Vertu*  le*  SerpoUres,  l'iio  env. 
(terr.  de  Sainl-Martiu,  f°  io5  r*).  —  Terra  vo- 
cata  de  les  Serpolieret,  i/iio  env. {ibid.,  C  io5  v'). 

—  £11  les  Serpollieres,  1677  («""ch.  de  l'Ain, 
H  Ht)3,  f°  hh  r°).  —  F.z  Serpolieres,  autrement 
ei  Rutis  ou  et  Sellieres,  1763  (arch.  de  l'Ain, 
H  899,  f  199  r°). 

Seiipolukbe  (Li),  h.  et  anc.  lief  de  Dombes,  c"*  de 
Chalamunt. 

Sebpolièbe  (La),  anc.  fief  de  Dombes,  c"  de  Savi- 
gneux.  — La  Serpollière,  iClîa  (Guichenon,  Dom- 
bes, t.  I,  p.  ia6).  —  Maison  en  fiej  appelée  la 
Serpolière,  1675  (Baux,  NohiL  de  Bresse  et 
Dombes,  p.  2^5).  ■ — •  La  paroisse  de  Savigncui 
en  dépendait,  en  toute  justice.  Dans  le  courant 
du  xvin'  siècle,  les  propriétaires  de  cette  terre 
changèrent  son  nom  en  celui  de  Fonthlin. 

Serra  (La),  ruiss.  afll.  du  Séran,  c""  d'Holunnes  et 
de  Songieu.  — -  La  Serre,  riv.,  xtiii'  s.  (Cassini). 


Serra  (La),  écart,  c"°  de  Champfroniier. 

Serra  (La),  m"'  is.,  c°'  de  Charix. 

Serra  (La),  h.  et  chat.,  c"'  de  Seillonnas.  —  Domus 
fortis  de  Serrata,  i36i  (Masures  de  l'Ile-Barbe, 
t.  I,  p.  Al3).  —  Domus  J'orlis  de  Serrata, 
in  parrochia  de  Seillionax,  1^39  (arch.  de  la 
Cole-d'Or,  B  867,  f°  a  v°).  —  La  maison  forte  de 
la  Sen-a  située  en  Beugeys,  i563  (ihid.,  B  io4.53. 
f°  i55  v°).  —  La  Serra,  i65o  (Guichenon,  Bu- 
gey,  p.  io3). 

Dans  l'ordre  féodal,  ce  village  était  une  sei- 
gneurie en  toute  justice,  du  domaine  primitif  des 
sires  de  la  Tour-du-Pin  au  département  actuel  de 
l'Ain.  Au  wiii'  siècle,  c'était  une  «impie  seigneurie 
du  bailliage  de  Belley.  —  A.  de  Briordo,  dominus 
de  Serrata,  i337  (Valbonnais,  llisl.  du  Daii- 
pliiné,  pr. ,  p.  359). —  'À.  de  Brinrd,  seigneur  de 
la  .Serra,  i455  (Guichenon,  Bresse  et  Biigey, 
parL  I,  p.  81  ).  —  Le  fief  de  la  Serre,  a  cause  de 
Bossillon,  i536  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey, 
pr.,p.  Go). 

Sebralière  (La),  lieu  dit,  c"  de  Lhuis. 

Serbaz  (La),  fermes,  c"*  de  Chézery. 

Serraz  (La),  h.,  c"'  do  Germagnat  et  anc.  fief  de 
Bresse.  —  Le  fief  de  la  Serre  à  cause  de  Bourg , 
i536  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  5o). 
—  La  Serra,  XTiii'  s.  (Cassini). 

A  l'époque  intermédiaire,  la  Serraz  était  une 
mnnicipalité  du  canton  de  Chavannes,  district  de 
Bourg. 

Seriiae  (La),  h.,  c"  de  Lalleyrial. 

Seriiaz  (La),  granges,  c"'  de  Lompnes. 

Serre  (La),  alU.  du  Rhône,  c"'  de  Prouiieu. 

Serre,  h.,  c"'  de  Buellas. 

Avant  1789,  Serre  était  un  simple  lief  du  bail- 
liage de  Bourg. 

Serre  (La),  m'",  c"  de  Saint-Vulbas. 

Serres  (Les),  anc.  lieu  dit,  à  ou  près  Saint-Ram- 
herl.  —  Une  croix  afipelée  la  Croix  de  les  Sen-e  et 
autres  fois  s'appelait  au  Sang  Croisé,  i58o  (Gui- 
chenon, Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  196). 

Sebbièbe  (Le  Petit-),  h.,  c™  de  Serrières. 

Ce  hameau  qui  dépendait  primitivement  de  la 
commime  de  Montagniou  a  été  attribué  à  celle  de 
Serrières  par  un  décret  du  ao  juillet  189a. 

Sbrbièrks,  lieu  dit,  c"  de  Saint-Benoit. 

Serrières,  village,  c°'  de  Saint-Rambert.  —  Ser- 
rières, 1688  (arch.  de  l'Ain,  H  ia). 

Sebrières-de-Briord,  c"'  du  c°"  de  Lhuis.  —  Ecclesia 
Sorreires  {corr.  Sen-eiret),  1198  (Rec.  des  chartes 
de  (iluny,  t.  V,  n"  4376).  —  Serreires,  1198 
(ibid.,   n"    4876).   —   Sareres,    laoo   (Guigue, 
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Dor.  de  Dombcs,  p.  78).  —  Apud  Sarrarias, 
i9oa  (Rec.  des  chartes  de  Cluny,  t.  V,  n°  Itlto']). 

—  Sen-ereii,  lalto  (Cart.  lyonnais,  t.  I,  n°  355); 
i/iga  (pouillé  de  Lyon,  f°  3o  r°).  —  A  ponte  de 
SerreriU,  laSi  (arcli.  de  l'Ain,  H  926).  —  De 
Sei-eriii,  iSSg  (arcli.  de  l'Ain,  H  32a).  —  Ser- 
fiereê,  1687  (pouillé  de  Lyon,  f°  i5  r").  —  Ser- 
rieret  en  Bugey,  au  mandement  de  S.  André  de 
Briord,  i65o  (Guichenon,  Bugey,  pr.,  p.  Aa). 

En  1789,  Serrières-de-Briord  était  une  com- 
munauté du  bailliage,  élection  et  subdélégation  de 
Belley,  mandement  de  Uossilion. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  arclii- 
prétré  d'Ambronay,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Pierre  et  à  la  collation  de  l'abbé  d'Ambronay.  — 
Capellanus  de  Serreres,  laio  (Cari,  lyonnais, 
t.  I,  n°  355).  —  Ecclesia  de  Serreres,  i35(i  onv. 
(pouillé  de  Lyon,  f°  i3  v°). 

Serrière-de-lîriord  était  une  dépendance  du 
inar(|uisat  de  Saint-André-de-Briord. 

A  l'époquo  intennédiairo,  Serrières-de-Biioid 
était  une  naunicipalité  du  canton  de  Villebois,  dis- 
trict de  Saint-RambcrI. 
Sebrières-skb-Ain  ,  c"'  du  c°"  d'Izernore.  —  Sen-eres 
et  derrière»,  1299-1869  (arcb.  de  la  Côte-d'Or, 
liio455,  f°  99  r°,  17  y").  —  Parrochia  Senv- 
riarum,mandamenli  Poncini,  i5io  (ibid. ,  B  778, 
f°  3^2  r').  —  Serrieres  sur  Ain,  i65o  (Guiche- 
non, Bugey,  p.  10/1). 

En  1789,  Serrières-sur-Ain  était  une  commua 
naulé  de  l'élection  de  Belley,  do  la  subdélégation 
de  Nanlua,  du  mandement  de  Poncin  et  de  la  jus- 
lice  de  Saint-Ramberl. 

Son  église  paroissiale,  annexe  de  celle  de  Leys- 
sard,  diocèse  de  Lyon,  arcbiprètré  d'Ambronay, 
était  sous  le  vocable  de  saint  Maurice  et  à  la  col- 
lation du  prieur  de  Nantua.  — •  Ecclesia  de  Ser- 
rièies,  lis.  Serîeies,  1198  (Bibl.  Sebus.,  p.  3oo). 

—  Serrieres,  annexe  de  Leyssard,  1789  (Pouillé 
de  Lyon,  p.  128). 

En  tant  que  fief,  Serrières-sur-Aia  relevait  pri- 
mitivement des  sires  de  Coligny  de  qui  il  passa 
aux  sires  de  Thoire,  vers  1190,  puis  aux  comtes 
de  Savoie,  en  iiio2.  Au  xviii"  siècle,  c'était  une 
dépendance  de  la  baronnie  de  Poncin.  —  B.  de 
Seireriis,  i2o3  (Cari,  lyonnais,  t.  I,  p.  91). 

Seb)ioz(Le),  lieu  dit,  c"'  de  Briord. 

SgRTAMÈnE  (La),  lieu  dit,  0"  de  Saint-Sorlin. 

Sehtonnikres  (Les),  lieu  dit,  c""  de  Saint-Sorlin. 

Servant,  h. ,  c"'  de  Montracol. 

Sbrïas,c"*  du  c°°  de  Bourg. —  Silva,  iiooenv.  (Cart. 
de  Saint-Vincent  de  Màcon,  n"  622);  1 199  (arch. 


de  l'Ain,  H  287);  1260  env.  (pouillé  de  Lyon, 
f"  13  r°).  —  Serva,  i335  env.  (lerr.  de  Teys- 
songe,  f°  aa  v°);  i554  (arch.  de  l'Ain,  H  912, 
f  78  v°).  —  Servaz,  i564  (arch.  de  la  Cote-d'O:-, 
B  5ç)li,  {'  3io  r).  — Serve,  1612  (Bibl.  Dumb., 
t.  I,  p.  531).  —  Paroisse  de  Servas,  1784  (les 
Fcuilltes,  carte  10).  —  Seiva,  1790  (Dénombr. 
de  Bourgogne).  —  Serve,  XTiii'  s.  (Aubret,  Mé- 
moires, t.  Il ,  p.  99).  —  Serva:,  xvni°  s.  (Cassini). 
—  Servas,  an  x  (Ann.  de  l'Ain). 

Sous  l'ancien  régime,  Servas  était  une  commu- 
nauté de  l'élection  de  Bourg  située  partie  en 
Dombes  et  partie  en  Bresse;  l'église  et  la  moitié 
de  la  paroisse  était  dans  la  principauté  de  Dombes, 
sénéchaussée  et  subdélégation  de  Trévoux,  chàlel- 
lenie  de  Lent;  l'autre  moitié  appartenait  à  la 
Bresse,  bailliage  et  subdélégation  de  Bourg. 

L'église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  arcbi- 
prètré de  Sandrans,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Georges  et  à  la  collation  des  religieux  de  Saint 
Pierre  de  Màcon.  —  Ecclesia  de  Silva.  cum 
manso,  tjuam  dédit  Sancto  Stephano  [Lugdunensi] 
Achardus  Breiisens,  984  (Cari.  lyonnais,  t.  I, 
n°  9).  —  Servaz.  Église  paiTOchiale  :  Saincl 
George,  i6i3  (visites  pastorales,  f"  93  r"). 

Dans  l'ordre  féodal,  la  partie  de  Servas  située 
en  Dombes,  ctail  une  seigneuiie  particulière  de 
la  sénéchaussée  de  Trévoux;  la  partie  située  en 
Bresse  lelevait  de  la  baronnie  de  Corgenon.  — 
F.  de  Silva,  1199  (arch.  de  l'Ain,  H.  287).  — 
Duminus  Guygode  Silva,  miles,  1288  (Guichenon, 
Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  23). 

A  l'époque  intermédiaire,  Servas  était  une  mil- 
nicipalilé  du  canton  et  district  do  Bourg. 

Sehvaï,  loc.  détr. ,  c°"  de  Gex.  —  Sermy,  1897 
(arcli.  de  la  Côte-d'Or,  B  1096,  f°  60  v°). 

Servaz  (La),  ruiss.  affl.  de  ITrance. 

Serve  (La),  anc.  lieu  dit,  c""  de  Bâgé-la-Ville. — 
En  la  Serva,  i4o2  (arch.  de  l'Ain,  H  89a, 
f»  19  r°). 

Serve  (La),  loc.  dbparue,  c"'  de  Chàtillon-de-Mi- 
chaillc.  —  En  ta  Siervaz,  1623  (arch.  du  Rhône, 
H  269).  —   Terroir  de  la  Servaz,   1622  (ibid.). 

Serve  (La),  anc.  lieu  dit,  c'"  de  Manziat.  —  Jiixta 
pratum  diclum  de  La  Serra  commune  illorum  Man- 
ziaci,  i588  (terrier  de  la  Vavrette,  f°  46o). 

Serve  (La),  f. ,  c°*  de  Neuville-de-Renon. 

Serve  (Haute-),  b.,  c°*  de  Saint-Jean-sur-Reyssouze. 

Serve-aux-Moines  (La),  lieu  dit,  c"  de  Saint-Bé- 
nigne. 

Serve-Farget  (La),  h.,  c""  de  Grièges. 

Serve-Gachet  (La),  h.,  c'"  de  Saint-André-de-Bàgé. 
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Sebïes  (Les),  ruiss..  affl.  de  la  Veyle. 

Sebies  (Les),  f.,  c"*  de  Chàtillon-sur-Clialaroiine. 

Sertf.s-B\sses  (Les),  fermes,  c"'  de  Croltel. 

Servette  (La),  c""  de  Frans.  —  Praliim  de  la  Sor- 
vrla,  i4oi  (terrier  des  Messimy,  f°  19  r"). 

Serïette  (La),  11.,  chat,  et  bois,  c"'  de  Leyment.  — 
Hommes  de  la  Serveta,  1934  ((iart.  lyonnais,  I.  1, 
n"  a  88).  —  Cattrum  Servelae ,  1893  (Giiiclienon, 
Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  186).  —  Ad  furca$  juris- 
diclionis  dicti  loei  Servetae,  1899  {ibid.,  p.  186). 

—  La  Servele,  i536  [ibid.,  p.  43).  —  Maison 
Jiirte  de  ia  Serveite,  nii  pai/s  de  Beugeij»,  en  Sa- 

voye,  i563  (aroli.  de  la  Cote-d'Or,  B  io453, 
t°  l58  r°).  —  Juge  ordinaire  de  la  Sercelte  et 
LeymenI,  i6a3  (arcli.  de  l'Ain,  G  4l). 

En  tant  que  fief,  la  Servette  était  une  seigneu- 
rie, en  toute  justice  elavec  chàteau-fort,  de  l'ancien 
domaine  des  abbés  d'Ambronay,  qui  l'inféodèrenl , 
en  i3i4,  à  Gilles  II  d'Arlod,  dont  le  fils  reçut 
d'Amédée  VI,  comte  de  Savoie,  inféodation  de  la 
justice  haute,  moyenne  et  basse.  Les  dépendances 
de  cette  seigneurie  étaient  la  Servette  et  Leyment. 
La  justice  s'exerçait  avec  celles  de  Saint-Rambert, 
sans  en  dépendre;  les  appels  se  relevaient  au 
bailliage  de  Belley. 

Servette  (La),  h.,  c"  de  Saint-André-d'Huiriat. 

Servette  (La),  f.,  c"  de  SaintMartin-le-Ghàtel. 

Servettes  (Les),  écart,  c'"  de  Biziat. 

Sebïiojiat,  c"'  du  c""  de  Saint-Trivier-de-Courles.  — 
In  coinitalu  Lugduneiui ,  in  villa  Silviniaco,  968- 
J018  ((^art.   Saint-Vincent  de  Mâron,  n°  3i8). 

—  De  Serrigniaco,  i335  eB\.  (lerr.  de  Teys- 
songe,  f°  30  y").  —  Sei'vignia,  i335  env.  [ibid.). 

—  Servigna,  i563  (arcli.  de  la  (]ôte-d'Or, 
B  io45o,  f"  3o8  r"  ).  —  Servignat,  t  536  (Gui- 
chenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  5  2).  —  Serri- 
gnial,  1639  (arcli.  du  Rlioiie,  H  aSp).  —  Ser- 
vigna,  iG-JO  (Guiclienon.  Bresse,  p.  109).  • — 
Servignat,  an  x  (Ann.  de  l'Ain). 

En  1789,  Servignat  était  une  communauté  du 
bailliage,  élection  et  subdélégation  de  Bourg, 
mandement  de  Saint-Trivier  et  justic<<  d'appel  du 
comté  de  ce  nom. 

.Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archl- 
prélré  de  Bâgé,  élait  sou>  le  vocable  de  saint 
Barthélémy;  le  prieur  de  Villars-en-Màconnais 
présentait  à  ia  rure.'  —  Curatu»  de  Servignia , 
i3a5  env.  (pouiilé  ms.  de  Lyon,  f"  9). 

Dans  l'ordre  féodal ,  Servignat  élait  une  sei- 
gneurie avec  maison  forte,  moyenne  et  basse  jus- 
lice,  de  l'ancien  fief  des  sires  de  Bàgé.  Au 
xvni'  siècle,  Servignat  dépendait  du    comié   de 


Saint-Trivier,  à  la  réserve  de  Beauregard;  ia 
haute  justice  appartenait  au  comte;  la  moyenne  et 
la  basse  s'exerçaient  à  Pont-de-Vaux,  par  em- 
prunt de  territoire.  —  Guido  de  Selvignie,  domi- 
cellut,  1973   (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr., 

P-  '8). 

A  l'époque  intermédiaire,  Servignat  était  une 
municipalité  du  canton  de  Saint-Trivier-de- 
Courles,  district  de  Pont-de-Vaux. 

Servignat,  11,  c"'  de  Curtafond.  —  Apud  Salvinin- 
cum,  1342  (arch.  du  Rhône,  titres  de  Laumusse, 
Saiiit-Marlin,   chap.  11,   n"    3). 

Servignat,  f. ,  c""  de  Sainl-Martin-Ie-Cbâtel. 

Servigne  ou  Sabvigne,  b.,  c°*  de  Cruzilles-les-Mc- 
pillat.  — De  Serrignie»  de  Crutiltiei,  i443  (arch. 
de  l'Ain,  H  798,  f  517  r°). 

Sertillat,  h.  et  étang,  c""  de  Beaupont. 

Servinges,  Ioc.  détr.,  qui  était  située  sur  le  For- 
inans,  i  Saint-Bernard  ou  à  Saint-Didier.  — 
Molendinum  de  SeiTinges,  1 364  (Bibl.  Dumb. , 
I.  I,  p.  161). 

Servison,  Ioc.  détr.,  c"*  de  Miribel.  —  Vert  tu 
Ireijro  de  Serviion,  iSao  env.  (Doc.  linguist.  de 
l'Ain,  p.  98).  —  Territorium  de  Seniaon,  i4o5 
(arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  660,  f"  34  r"). 

Servisse)'  (Le),  ruiss.  alTl.  de  l'Irance. 

Servisse!,  f. ,  c"'  de  Saint-Paul-de-Varax.  —  Ser- 
vizet,  1847  (stat.  post.).  — •  Seivitey,  1873  (dé- 
nonihr.). 

Servon,  h.,  c"  de  Montracol.  —  Cervon.  1847 
(stat.  post.). 

Serïon,  fermes,  c"'  de  Sainl-Remy. 

Sétives  (Les),  lieu  dit,  c"'  de  Saint-Vulbas. 

Setrin  ou  Skïtri.n  (Le),  afll.  du  Gland,  coule  sur  le 
territoire  d'Ainbléon  et  de  Conzieu. 

SïUGEL,  Ioc.  détr.,  à  ou  près  Saint-Martin-le-Châlel. 
—  Apud  Heugel,  i4io  env.  (terrier  de  Saint- 
Martin,  f°  13  r"). 

Seuveïl,  Ioc.  disparue,  aux  environs  d'Arvières.  — 
Villa  de  Seuveyl,  i345  (arch.  de  l'Ain,  H  4oo). 

Sève,  f.,  c"  de  Montluel. 

SàvE,  ancien  comté  de  Dombes,  c'"  de  Villeneuve. 

Ce  comté  fut  érigé,  en  1708,  par  le  prince  de 

Dombes,  en  faveur  de  Pierre  de  Sève,  premier 

président  du  parlement  de  Dombes.  —  Voir  Gba- 

VAINS. 

SÈVES  (Les),  b.,  c"  de  Biziat. 
Sèves  ((Les),  m""  is.,  c°*  de  Meximieux. 
Seïièbe  (La),  lieu  dit,  c'"  de  Souclin. 
Sevriei'x,  triage,  c""  de  Leyment. 
Sevron  (Le),   rivière,  naît   à    Meillonnas,   traverse 
TrefTorl,  S»inl-Etieiine-du-Bois,  Bénv,  Marboz  et 
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Pirajoux ,  coule  à  la  limite  de  Beauponl  et  de  Cor- 
moz,  entre  dans  le  département  du  Jura  et  se 
jette  dans  le  Solnan,  sur  les  confins  de  Varenne- 
Saint-Sauvonr  et  de  Frontenaud.  —  Iiitei-  duas 
aqua»  de  Solenan  et  de  Dessevron  (corr.  et  de  Se- 
vroii),  xni"  s.  (Dubouchct,  maison  de  Coligny, 
p.  loa).  —  Ripparia  de  Sevron,  i563  (arch.  de 
la  Côle-d'Or,  B  loàSo,  f°  i5  r"). 

SiTBON  (Le  ),  ruiss.,  c°'  de  Passin.  —  Rivus  de  Seijdon, 
laig  (Guigne,  Topogr.  hislor.). 

Setmird  (Le),  affl.  de  gauche  de  l'Ain;  naît  au  mont 
Luisandre,  coule  sur  le  territoire  des  c""  d'Am- 
bronay,  de  Château-Gaillard  et  de  Saint-Maurice- 
de-Rëmens,  et  va  se  perdre  dans  l'Ain  à  côlé  de 
l'Albarine. 

Setsens,  Ioc.  délr.,  à  ou  près  Brens.  —  Nemu»  de 
Seijtens,  i3a8  (Guigne,  Cari,  de  Saint-Sulpice , 
p.  161). 

Seissel,  ch.-l.  de  c""  de  l'arr.  de  Belley,  —  Saitel, 
1096  (arch.  de  l'Ain,  H.  1  :  copie  du  xvii'  s.). — 
Saysel,  ii55  (Hist.  de  Genève,  t.  II,  p.  9).  — 
Saytsellum,  1378  (Mém.  Soc.  d'hist.  de  Genève, 
t.  XIV,  p.  4ot).  —  Humbertus  de  Saxaillo  (lis. 
Saxello),  1283  (Guicbenon,  Savoie,  pr.,  p.  103). 

—  Sayisel,  1998  (arch.  de  l'Ain,  H  1).  — 
Seystel,  i8'i5  (ibid.,  H  4oo).  —  De  Saisiello, 
i354  (arch.  de  la  CMe-d'Or,  B  8'i3,  f°  6  r"); 
1898  (chartularium  Sabaudiae,  f°  169  v°).  — 
Apiid  Seyssellum,  i5o'i  (arch.  de  la  Côle-d'Or, 
B  915,  f°  1  r").  —  La  communauté  de  Seyssel, 
i536  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  69). 

—  Le  grenier  a  sel  de  Seyssel,  i65o  (Guichenon, 
Bugey,  p.  4/1). 

La  ville  de  Seyssel  était  traversée  par  le  Rhône; 
le  traité  de  Lyon  de  )6oi  attribua  à  la  France  la 
partie  située  sur  la  rive  droite  du  fleuve;  celle  de 
la  rive  gauche,  où  se  trouvait  l'église  paroissiale, 
resta  à  la  Savoie  (arch.  de  la  Côle-d'Or,  B  908 
et  91 5). 

En  1789,  Seyssel-France  était  une  ville  chef-lieu 
de  mandement  du  pays  de  Bugey,  bailliage,  élec- 
tion et  subdélégation  de  Belley. 

Seyssel  était  le  siège  d'une  châlellenie  royale 
dont  le  pouvoir  était  liinilé  aux  cas  marqués  par 
les  stiluts  des  ducs  de  Savoie,  le  bailliage  de 
Belley  connaissant  en  première  instance  des  af- 
faires contenlieuses  venant  du  ressort  de  cette 
châlellenie  qui  comprenait  Seyssel,  Corbonod  et 
Dorche. —  Ca^tellania  Sysselli  et  Dorchie,  l'ioo 
(arch.  de  la  Côle-d'Or,  B  908,  f°  6a  r").  —  Bas- 
tida  SeytHelli,  i '160  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey, 
pr.,  p.  1 1 1). 


Seyssel  était  le  chef-lieu  d'un  gouvernement 
particulier  dans  la  lieutenance  générale  de  Bresse , 
Bugey  et  Gex. 

C'était  également  le  chef-lieu  d'un  archiprétré 
du  diocèse  de  Genève.  Son  église  paroissiale  était 
consacrée  à  Notre-Dame  et  à  saint  Biaise.  C'est 
à  Seyssel  que  siégeait  l'oflicialité  du  diocèse  de 
Genève  à  la  partie  de  France.  L'église  paroissiale 
actuelle  de  Seyssel-Ain  a  été  construite  en  1881. 

—  Prior  de  SeyireUo,  i84'i  env.  (pouillé  de  Ge- 
nève).—  PaiTochia  Seysselli.  i5o/i  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  915,  f"  1   r"). 

Seyssel  et  son  man<lement  appartenaient  primi- 
tivement aux  comtes  de  Genève;  ils  durent  être 
aiiporlés  en  dot  par  Jeanne  de  Genève  à  Amédée  II , 
comte  de  Maurienne  et  de  Savoie,  vers  1070.  Les 
comtes,  puis  ducs  de  Savoie,  conservèrent  la  châ- 
tellenie  de  Seyssel  imic  à  leur  domaine. 

A  l'époque  intermédiaire,  Seyssel  était  la 
municipalité  chef-lieu  du  canton  de  ce  nom, 
district  de  Belley. 

Seïssel,  lieu  dit,  c"  de  Lhuis. 

Seyssel,  lieu  dit,  c°*  de  Montagnieu. 

Setssor,  Ioc.  détr. ,  c"*  de  Saint-Jean-sur-Reyssouze. 

Sezeu,  anc.  villa  gallo-romaine  depuis  longtemps  dé- 
truite, c'"de  Saint-Maurice-de-Gourdans.  —  Dono 
jrnrdam  de  Noyosco  et  quod  habeo  in  villa  de  Setzeu, 
1 180  env.  (Rec.  des  chartes  de  Cluny,  t.  V,  n'âoii). 

—  Ctuusum  de  Sezeu,  I3i4  (Grand  cart.  d'Ainay, 
t.  II,  p.  78).  —  In  parrochia  Sancti  Mauricii,  in 
mamo  de  Sezeu,  1269  (Guigue,  Doc.  de  Dombes, 
p.  169). 

Sezilies,  anc.  fief,  c""  de  Jayal.  —  Domus  de  Se- 
silles,   1372  (Guichenon,   Bresse  et  Bugey,  pr. , 

P-  '6)- 

Sezilies  ou  Cezilles  était  une  seigneurie  avec 
maison  forte  de  l'ancien  fief  des  sires  de  Bàgé, 
qui  fut  unie,  par  la  suite,  au  comté  de  Mont- 
re vel. 

SicoTiÈBEs  (Les),  ruiss.  aOl.  de  la  Sereine. 

Sidoine  (La),  anc.  fief  de  Dombes,  c"'  de  Trévoux. 

—  Fief  de  la  Sidoine,  1727  (Baux,  Nobil.  de 
Bresse  et  Dombes,  p.  946). 

SiGi-iiiiiE  (La),  f.,  c"*  de  Lalleyriat.  —  La  SeigUère, 

18/17  (stal.  post.). 
Signal-de-Chaugeat  (Le),  montagne,  c"'  de  Mata- 

felon.  —  Versm  monlcm  de  Chougia,  i^ig  (arch. 

de  la  Côte-d'Or,  B  807,  f°  47  v°). 
SiGxiRS,  Ioc.  disparue,  c"*  de  Saint-Boys. —  Signies, 

1498  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  794,  f  879  r"). 
SiGNiBis,  anc.  lieu  dit,  c"' d'Arbcnl.  —  In  tetTitorio 

de   Arbenco,   loco    dicto    Signeix,    i4o8    (censier 
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d'Arbcnt,  f  *8  r").  —  En  Signieyt,  lâoS  (lit'rf., 
f'*io  r°). 

SiGNisKï,  anc.  6ef  de  Bàgé,  à  ou  près  de  Saint-Tri- 
ïier-ili'-Courles.  —  Domut  de  Signitiey  oimfov- 
talitiis  et  fostatis,  1373  (Guiclienon,  Bresse  et 
Bugey,  [)r.,  p.  1  8). 

SiGSORÉ,  f.,  c°*  de  Bouligneux. 

SiGNORET,  f. ,  c"'  de  Oang. 

SiLANS,  lac,  c°"  de  Ciiarix,  du  Poizal  et  des  Ney- 
rolles.  —  Lactu  Silani,  11 44  (arcli.  de  l'Ain, 
H  5i  :  copie  du  xïii'  s.).  —  Sillant,  i5ïa  (arch. 
de  l'Ain,  H  357). 

SiLASS,  terril.,  c"  de  Bénonces. 

SiLAns,  territ.,  c"  de  Briord. 

S1LAX3,  h.,  c"°  de  Corbonod.  —  Silan»,  i4i3  (arch. 
de  la  Cote-d'Or,  B  9o4,  f°  81  r°).  —  Apud  Sil- 
lam,  i455  {ibid.,  B  giS,  f°  a56  r°).  —  Apud 
Sillon»  et  Puttiert  parrochie  Corbonodi,  i5o4 
(ibid,,  B  916,  C  a63  r").  —  Silam,  iCio  (Gui- 
cheuon,  Bugey,  p.  07);  xïiii'  s.  (Cassini).  —  Sil- 
lan»,  1670  (etKiuèto  Boucliu). 

En  tant  que  fief,  Silans  était  uni'  seigneurie 
avec  cliàteuu-fort,  possédée  au  xu'  siècle,  sous 
l'hommage  des  comtes  de  Savoie,  par  des  gentils- 
hommes qui  en  portaient  le  nom.  Au  xviii*  siècle, 
c'était  une  baronnic  du  bailliage  de  Belley.  — 
Le  fief  de  Sillant,  a  caute  île  Seyntel,  i536  (Gui- 
chenuii,  Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  69). 

SiLAXs,  loc.  détr. ,  c"  d'izernore.  —  l'jn  la  coula  de 
Silam,  i4i9  (arch.  de  la  Cole-d'Or,  B  807,  f°  89 
r"  ).  —  In  eodem  loco  de  Silant ,  1 4 1 9  (  ibid. , 
f°  4o  v"). 

SiLAOxiA,  anc.  nom  d'une  rivière  qui  limitait  les  pos- 
sessions de  la  Chartreuse  de  Portes.  —  Hivtu  qui 
dicitur  Silaonia,  1209  (*rfh.  de  l'Ain,   H   943). 

SiLLiexs,  h.,  c°'  de  Massignieu-de-Rives. —  Syllin$, 
i343  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  887,  f  77  v").— 
Sillinê,  1447  (ibid.,  B  83'i,  f°  77  v").  —  Sillin 
(cadastre).  —  Sillien,  1847  (slat.  post.).  —  Sil- 
lieiu,  1872  (dénonibr.). 

SiLLiEui,  lieu  dit,  c'"  de  Leyment. 

SiLLiuxiKU  ou  Seu-igniev,  h.,  c°*  d'Arhignieu.  — 
Dodo  de  Silinieu,  11 49  (Gall.  christ.,  t.  XV, 
instr.,  c.  3io).  —  Siligniou,  i444  (arch.  de  la 
Côle-d'Or,  B  798,  f  aôg  r").  • —  Sillignieux, 
i844  (Klat-Major  ).  —  Sellignieux,  1847 
(stal.  post.).  —  Sillignieu,  1894  (Carte  du  ser- 
vice vicinal). 

SiLLOKS  (Les  Grands-),  h.,  c'"  de  Bigé-la-Ville. 

Silokge,  anc.  territoire,  à  ou  près  Bénonces.  — 
/n  teriiloriu  Momie  vel  Silongie,  11 48-1 162 
(Cart.  lyonnais,  t.  I,  n"  3o). 


SiLoup,  h. ,  c°°  de  Douvres. 

SiMANDBE  (Lk),  ruiss.  aUl.  du  Rouillet. 

Simandbe-sur-Suhan,  c"'  du  c°"  de  Ceyzérial.  —  Ci- 
mandres,  lajoenv.  (arch.  de  l'Ain,  H  3i 5);  i365 
env.  (Bibl.  nat. ,  lat.  too3i,  f"  19  v°).  —  Cy- 
mandreu,  i4l6  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  718, 
table).  —  Simandre,  1790  (Dénonibr.  de  Bour- 
gogne). 

En  1789,  Simandres  était  une  communauté  du 
bailliage,  élection  et  subdélégation  de  Bourg, 
mandement  de  Treffort. 

Son  église  paroissiale,  qui  avait  remplacé  celle 
de  Sélignat,  était  dédiée  à  saint  Antoine  et  à  la 
collation  des  abbés  de  Saint-Claude  ;  elle  avait  fait 
partie  du  diocèse  de  Lyon,  archiprétré  de  Tref- 
fort jusqu'en  174a  qu'elle  fut  cédée  au  diocèse 
de  Saint-Claude.  —  Curalit»  de  Cimandre»,  i3a.5 
env.  (pouillé  ms.  de  Lyon,  f  9).  —  Simandrea; 
patron  :  Saint  Antoine,  iG55  (visites  pastorales, 
f°  a  00). 

La  seigneurie  de  Simandres  appartenait  aux 
chartreux  de  Sélignat. 

A  l'époque  intermédiaire,  Simandres  était  une 
municipalité  du  canton  de  Chavannes,  district  de 
Bourg. 

Simaudre  (PïtiT-),  h.,  c"'  de   Simandre-sur-Suran. 

SiiiA!«DBï,  h.,  c'"  de  Mantenay-Monilin.  —  Cy- 
mandre»,  parrochie  de  Menthonay,  i439  (arch.  de 
la  Cote-d'Or,  B  73a,  i°  5C7  r°).  —  Cimandre, 
xviii'  s.  (Cassini  ). 

Simandre,  h.,  c"  de  Peyzieux.  —  Cimandres,  1320 
env.  (arch.de  l'Ain,  H3i5). —  Juxla  viamperquam 
itur  de  Cimandres  ad  eccletiam  de  Payse,  i33  4 
(terrier  de  Peyzieux). 

SiMANDHE,  lieu  dit,  c"'de  Saint-Trivier-sur-Moignans. 

SiMARD,  h.,  c"°  de  Cuisial.  —  Sitnard,  xviu'  s.  (Cas- 
sini). 

Simon,  écart,  c"'  de  Guéreins. 

SiMONDiÈBE  (La),  lieu  dit,  c"'  de  Château-Gaillard. 

SiNissiiT,  11.,  c"  de  Dorlan.  —  Exceptis  mamii  de 
Dovres  et  de  Sinicia,  1399-1369  (arcb.  de  la 
Cote-d'Or,  B  io455,  f°  17  v°).  —  Synisna,  i3o6 
[ibid.,  B  io454,  f°  2  v°).  —  Signisêia,  i4i9 
(ibid.,  B  807,  fa  v"). 

SiREFONTAiNB,  écart ,  c"°  d'izernore. 

SiRE,  loc.  délr. ,  c"'  de  Mionnay.  —  Al  territorio  de 
Siro,  127.5  env.  (Doc.  liuguist.  de  l'Ain,  p.  77). 
—  La  terra  de  Syroz,  1370-1300  (ibid.,  p.  79). 

SixiEDX,  triage,  c°*  de  Villebois. 

SoBLAY,  h.,  0°*  de  Saint-Martin-du-Mont. —  Baraltr 
deSobleit,  i34i  env.  (terr.  du  Temple  de  Mol- 
lissole,  f°  20  v°).  —  Siiblei»,  i35o  env.  (arrh.  du 
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Rhône,  litres  des  Feuillées).  —  5oi(ey,  i555  (arch. 
de  TAin,  H  918,  f  286  v").  —  Soubley,  xviii'  s. 
(Cassini). 
SoBLENESETTEs ,  mas. ,  c"*  de   Saint-Marlin-du-Monl. 

—  Mansus  de  Sobleneseles ,  i34i  env.  (terrier  du 
Temple  de  Mollissole ,  f  ao  r°). 

SoFFBANGÈBE,  anc.  domaine   rural,  c"*  de  Marlieux, 

1817  (stat.  post.). 
SoFFBBiNs,  loc.  déir. ,  à  ou  près  Anibérieu-en-Bugey. 

—  lier  fer  quotl  itur  versus  Soffreins,  ililii  (arch. 
de  la  Cotc-d'Or,  B  765,  f°  1  r").  —  En  SoJ'reiis, 
i44i  {ibid..  S"  3  v"). 

Soie  (La),  terril.,  c"'  de  Bénonres. 

Soies  (Les),  m°°  is.,  c°*  de  Farges. 

SoiNT,  écart,  c"'  de  Cerdon.  —  Sut»,  xviii'  s.  ((ias- 
sini  ). 

SoiniAT,  h.,  c"  de  Hautecour. 

SoLAND,  m°°  is. ,  c"  de  Lagnieu. 

Soleil  (Le),  chàl.  et  anc.  fief,  c°'  de  Beynosl.  — 
La  terre  du  Soleil ,  1626  ((luiclienon,  Bresse  ol 
Bugey,  pr.,  p.  i4a).  —  Le  Soleil,  i65o  (Gui- 
chenon,  Bresse,  p.  110). 

Le  Soleil  était  une  seigneurie,  en  toute  justice, 
érigée  en  1626,  par  Louis  XHl,  en  faveur  de  Ni- 
colas Grolier,  capitaine  de  Lyon.  Celte  terre  dé- 
pendait, en  1789,  de  la  paroissp  de  Saint-Mau 
rice  de  Beynosl. 

.Soleil  (Le),  f.,  c"  de  Saint-Andrc-le-Bouchoux. 

SoLiARD,  h.,  c"*  de  Neuville-sur-Renon. 

Solieb,  anc.  fief,  c'"  de  Bàgé-la-Ville.  —  Voir  Sou- 
lier. 

SoLiÈBE,  loc.  détr. ,  c"°  de  Souclin.  —  A  la  barsi  de 
Solere,  1220  (arcli.  de  l'Ain,  H  807), 

SoLiET  (Lk),  anc.  lieu  dit,  c"°  de  Locliieu.  —  .Shi- 
li>  Solliit,  alia»  en  Macherel,  i6.'i3  (arch.  de  l'Ain, 
H  4o2). 

Solitude  (La),  écart,  c°'  de  Trévoux. 

Solives  (Les),  écart,  c°*  du  Graud-Abergement. 

SoiLiET  (Le),  écart,  c"*  de  Champfromier. 

SoiNAN  (Le),  rivière,  naît  sur  le  finage  de  TreQbrt, 
traverse  Saint-Elienne-du-Bois  et  Villemolier, 
coule  à  la  limite  des  communes  de  Pirajoux, 
(iolij^y  et  Beaupont,  passe  sur  le  territoire  de 
Domsure,  entre  dans  le  département  du  Jura  et 
se  jette  dan»  la  Seille  à  Louhans.  —  Inter  duas 
aquas  de  Solemin,  xiii"  s.  (Dubouchet,  Maison 
de  (^olijpy,  p.  102).  —  Solennans,  i4o2  (arch. 
de  la  Côlè-d'Or,  B  621  bis,  f  289  v°).  —  La 
praherie  de  Sollenant,  1676  (arch.  du  Rhône, 
,H  2238,1-83  r"). 

SoLOMiAT,  h.,  c'^de  Leyssard.  —  Apud  Solomiacum , 
ii/i3-ii5o  (Cari,  lyonnais,  t.  I,  n"  aS). —  Apud 


Solumia,  11 65  env.  (arch.  de  l'Ain,  H  SSg); 
i3o6  (arch.  de  la  Côle-d'Or,  B  loiSà,  f  11  r°). 
—  Soliimyes,  c.  suj.  et  Solomya,  c.  rég. ,  1800 
{ibid.,  II  368).  —  Sollomiacus ,  1387  (arch.  de 
la  Cote-d'Or,  B  lo/iS'i,  P  97  r').  —  SoUomiaz, 
i.5i9  {ibid.,  B  928,  f  1  r-). 

11  existait  à  Solomiat  une  église  paroissiale, 
annexe  de  celle  de  Leysard,  diocèse  de  Lyon,  ar- 
cliiprêlré  de  Nantua,  qui  était  sous  le  vocable  de 
la  Naliviti'.  —  Parrochia  Sollomiuci ,  inandamentt 
Puiwini,  i5io  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  B773, 
f"  aS  r°).  —  Solomiat,  annexe  de  Leyssard,  1789 
(pouillé  du  dioc.  de  Lyon,  p.  129). 

SoLuisoN,  loc.  disparue,  c"°  de  Miiibel.  —  Pro  vinea 
de  Soluisun,  1286  (Polypt.de  Sainl-Paul,  p.  21). 

SoMÉBiAT  (La),  m°"  is. ,  c""  de  Sermoyer. 

Someïhonse,  lieu  dit,  c"'  de  Sainte-Julie. 

SoMï,  h.,  c"°  de  Saint-Genis-sur-Mentbon. 

Songeât,  h.,  c"*  de  Malafelon.  —  Voir  Chongbat. 

SoNGiEU,  c'"  du  c°"  de  Champagne.  —  De  Songiaco, 
ia64  (arch.  de  l'Ain,  H  /loo).  —  Songiou,  i3oa 
(ibid.,  H  874).  —  Villa  de  Songiou,  i845  (arch. 
de  la  Cote-d'Or,  B  776,  f°  5  r");  1^77  {ibid., 
B  781,  f"  aoa  r').  —  Apud  Songiacnm,  i5o2 
{ibid.,  B  782  ,  f"  5i8  r").  —  Songieu,  i6i5  (arch. 
de  Jujurieux);  i634  (arch.  de  l'Ain,  H  872, 
f°  46  1°). 

Kn  1789,  Songieu  était  une  commimaulé  de 
l'élection  et  subdélégation  de  Bellay,  mande- 
ment de  Valromoy  et  justice  du  marquisat  de  ce 
nom. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Genève,  archi- 
prêtré  du  Haut-\  alromey,  était  sous  le  vocable  des 
saints  Claire  et  Martin;  les  évoques  de  Belley  suc- 
cédèrent, en  160G,  aux  doyens  de  Ceyzérieu 
dans  le  droit  de  présentation  à  la  cure.  —  Curatus 
de  Songiou,  i3o3  (arch.  de  l'Ain,  H  874).  — 
L'église  de  Saint  Martin  de  Sungiac,  xvii*  s.  (arch. 
de  l'Ain,  H  1). 

Songieu  dépendait  du  marquisat  de  Val- 
romey. 

A  l'époque  intermédiaire,  Songieu  était  une 
municipalité  du  canton  de  ce  nom,  district  de 
Belley. 

SoNNANS  (La  F0STAISE-DE-),  ruiss.  alll.  de  l'An- 
connans,c"'  d'Izernore.  —  Fontaine  de  Sonnant, 
i843  (État-Major). 

SoNNAï,  lieu  dit ,  c"'  de  Gorrevod. 

SoNOD,  h.,  c'"  de  Belley.  —  £11  Sonmz  (cadastre). 

SoNTuoNNAx,  anc.  grange,  auj.  détruite,  c"*  d' Apre- 
mont  (Cassini). 

SoNTIIONNAX     ou     SoNTIIONNAX-LA-MoNTAGNE,    C°'  du  c"" 


DKPAIITEMENT  DE  L'AIN. 


il  7 


d'Iiernore.  —  Sanclut  Donattt».  —  Conlnnns,  laSo 
env.  (pouillé  deLyon,  r  i5  r°). —  Sonlima,  isgg- 
1869  (arcli-  'le  la  Côlo-d'Or,  B  ioi55,  f  89  r"). 

—  Sonlona  de  la  Mnntugni.  1999-1869  (ihid., 
f  90  v").  —   Afud  Sonthona,  1887  (ibid.,  B83i). 

—  Sanlona»,  i35o  env.  (pouiilé  de  Lyon, 
f'iSr").  —  Sanctonas,  i365  env.  (Bibl.  nat., 
lai.  looSi,  f"  18  v").  —  Sanlona,  i4io  (Gui- 
chenon ,  Bresse  et  Bugey,  pr.,p.  309).- — Sontonax, 
XTi'  s.  (aroli.  ih  i'Ain.H  87,  f  99  v°).  —  En  la 
parroitse  dif  Sanlonas,  i65o  (Guiclienon,  Bujjov, 
p.  55). —  Snntiinas,  1  748  (Descr.  de  Bourf;o(jne). 

—  Sonthnnnax  di>  la  Montagne,  xviii'  s.  (Cassini). 
En    1789,   Sonlhonnax-la-Mont.i{[ne   était   une 

cominunaulé  du  l(ailliaj;e  et  ('lection  de  Bellev, 
subdi-légation  de  Nantua,  manileiiient  de  Mata- 
felon. 

Son  éjjlise  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  arclii- 
prétré  de  Nanlua,  est  l'une  de  celles  qui  furent 
cédées,  en  17/ia.  au  diocèse  de  Saint-Claude; 
elle  était  dédiée  à  saint  Laurent,  après  l'avoir  été, 
sans  doute,  à  saint  Donat;  le  prieur  de  Nantua 
présentait  à  la  cure.  —  Curalus  de  Sant  Donat, 
t3a5  env.  (pouiilé  ins.  de  Lyon,  f  8).  —  Ecclesia 
de  Sancio  Donato  MontU,  1687  (pouiilé  du  dioc. 
de  Lyon,  f"  i5  r").  —  .S'  Donat;  quoique  la  par- 
vtiitte  porte  le  nom  de  S'  Donat ,  l'égliie  ett  dédiée 
à  S'  Laurent,  i655  (visites   pastorales,  f°  198). 

—  Eccletia  de  Sancto  Donato  Montit ,  vulgo  San- 
donati,  1671  ( BeneGcia  dioc.  lugd.,  p.  aôS). 

Dans  l'ordre  fi'odal,  Sonthonnax  relevait  de  la 

baronnic  de  Momay. 

A    l'époque    intermédiaire,   Sonthonnax    était 

une  municipalité  du  canton  de  ce  nom,  district 

de  .\antua. 
SovTiiovvAX-i.B-Vios()BLK,    h.,   c'"  de   Scrrières-sur- 

Ain.    —    Apud  Sanclum  Don'ilum  Vinohiii,   ihS'i 

(arch.  de   la   Cète-d'Or,  B  828,  P  lag    r").    - 

Apud    Sontonax    de    Vigmblio,  parrochie    Exerti, 

i5io  {ibid.,  B  773,  f°  809  r").  —   Senlhonnaz, 

XTiii*  s.  (Cassini). 
SoBBiER  (Lk),  II.,  c°*  de  Marsonnas. 
SonBiiR  (Le),  l'cart,  c'"  de  Moniceaux. 
Sorbier  (Le),  b.,c"'  de  Parves. 
SoRBiÈBE  (Li),  anc.   lieu   dit,   c"'  d'Ainbronay.  — • 

Ixtco   dicio    la    Sorbiri,    1890     (arcb.    de    l'Ain, 

H  94). 
Sorbiers  (Les),  Ioc.  disparue,  à  ou  près  Bénonces. 

— •    Nemut   de    Sorbert,    laaS   (arch.  de  l'Ain, 

H   995). 

SoBDiBB,  f.,  c°'  de  Saint-Cyr-sur-Menlbon. 
S0REIU.AT,  bois,  c"  de  I^ymenf. 


SoBEii.LAT  (Le),  lieu  dit,  c"'  de  Matafelon. 

SonciA  (Le),  nionlajjne  qui  sépare  le  Pays-de-Gex  de 
la  Micliaille. — •  En  la  montaigne  du  seigneur  appelle 
(le  Sorgia,  i553  (arch.  de  la  Colc-d'Or,  B  769, 
f  3a3  r"). 

Le  Sorgia  appartient  aux  communes  de  Léas  et 
de  Lancrans;  sa  plus  haute  altitude  est  de 
1,9  43  mètres. 

SoRGiAT  (Sur),  lieu  dit,  c"'  d'Ochiaz. 

SoRNE  (Le  Bieî-de-ia),  alll.  du  Furans;  prend  sa 
source  sur  le  lerriloire  d'Ordonnas,  traverse  la 
commune  de  Conlrevoz  et  se  jette  dans  le  Furans, 
à  flossillon. 

SoBPiAT,  h.,  c"'  de  Matafelon.  —  In  fine  de  Sorpia, 
i4i9  (arcb.  de  la  Côle-d'Or,  B  807,  f  48  v"). 
—  Sorpiaz,  i5G3  (arcb.  de  la  Cote-d'Or,  B  i  o458, 
f°  191  r°);  1670  (enq.  Boucbu).  —  Soipia, 
wiii'  s.  (Cassini). 

Sorti Accs  vii.n,  localité  depuis  longtemps  détruite 
c|ui  parait  avoir  «Hé  silui'e  à  ou  près  l'Abergement- 
Clémenciat.  —  Villam  Taluzalem,  ))iansum  de 
Vacaritiat.  .  .  viUainijue  qunm  vacant  Smiiacum, 
999  (Bec.  des  chartes  de  Cluny,  t.  111,  11°  9482). 

SoTHONSAT,  localité  depuis  longtemps  di'truite  qui  a 
laissé  son  nom  à  un  étang  à  cheval  sur  les  com- 
munes du  Plantay  et  de  Chalamont. 

SoTHONOD,  h.  et  cb"°,  c"'  de  Songien.  —  Sottonot, 
i345  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  775,  table).  — 
Sotonoul,  i845  (ibid.,  f  5  r°).  —  Sottonot  et 
Sottono,  i4l8  (ibid.,  B  904  ,  f"  69  r°).  —  Apud 
Sotonodum,  i455  (lAiW.,  B908,  f  43o  r"). — 
So(«no,  1477  (ibid.,  B  781,  f°  194  r°).  —  So- 
thonud,  i556  (ibid.,  B  8oa),  i634  (arch.  de 
l'Ain,  8873,  f  iiSv").  —  Sotonod,  i65o  (Gui- 
clienon, Bugey,  p.  106). 

En  1789,  Sotlionod  était  un  village  de  la  pa- 
roisse de  Songieu,  (•lection  et  subdélégation  de 
Belley. 

Dans  l'ordre  féodal,  c'était  une  seigneurie, 
avec  cliàloau-fort ,  relevant  du  marquisat  de  Val- 
romey. 

SoTTiÈBE  (La),  anc.  fief,  c"*  de  Villars.  —  Françoys 
de  Nancuite ,  seigneur  de  lioha ,  Vernoute  et  la  Sot- 
tiere,  i555  (tilres  du  chat,  de  Bohas). —  Grand 
Soutiére,  t'-lang,  c"'  de  Villars. 

SoTTizoN,  écart,  c"'  de  (Jonfiançon.  — •  Soutitton, 
xviii'  s.   (Cassini). 

SoTTizox,  h.,  c""  de  Saint-Jean-sur- Veyie.  —  Souz- 
titon,  in  pairochia  de  Chavaigniaco  supra  Velam, 
1943  (arch.  du  Bhôiie,  titres  de  Laumusse  : 
Epaisse,  cliap.  II,  n°  s).  —  Peronetus  de  Snulismi, 
1999-1869    (arch.   de  la   Cote-d'Or,   B  io45,"), 
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f°  47  r°).  —  SotUoH  panochie  Chavaigniaci ,  ii43 
(arch.  de  l'Ain,  H  798 ,  f°  SSg  v").  —  Sotison, 
i365  (Compte  du  pn'vot  de  Jiiis,  S  86).  — 
Sotliz^n,  parroiase  de  SaincI  Jean  det  Advantures, 
1573  (arch.  de  l'Ain,  H  8i4,  f  891  r'). 

SoiTizoN,  loc.  disparue,  c""  de  Meximieux.  —  Pi-o 
teira  de  l'Aya  de  Soutison,  1286  (Polypt.  de  Saint- 
Paul  de  Lyon,  p.  5a). 

SoTTizoN  (Lb),  anc.  lieu  dit,  c°"  de  Péronnas.  — 
Ah  Sotiston,  nltat  champ  Millet,  1 784  (les  Feuilli'es, 
carte  1 1). 

SoDCHON  (Le),  ruiss. ,  afll.  de  la  Sane-Vive. 

SoccLiN,  c"  du  c"  de  Lagnicu.  —  SoucUh,  1220 
(arch.  de  l'Ain,  H  807).  —  Ad  turillos  de  Soucliii, 
1228  [ibid.,  H  5  3.5).  —  Apud  Souclinum  et  Son- 
donem,  iligti  (arcli.  do  la  Côte-d'Or,  B  891, 
répertoire). 

En  17S9,  Souclin  était  une  communauté  de 
l'éleclion  et  subdélégation  de  Belley,  mande- 
ment de  Saint-Sorlin  et  justice  du  marquisat 
de  ce  nom. 

Son  église  paroissiale ,  annexe  de  celle  de  Ville- 
bois,  diocèse  de  Lyon,  archiprétré  d'Ambronay, 
était  sous  le  vocable  de  saint  Cyr.  — •  Eccleiia  de 
Souclm,  12  58  (arch.  de  l'Ain,  H  807).  —  Souclin, 
annexe  de  Viltebois;  patron  du  Heu  :  Saint  Cyre, 
i655  (visites  pastorales  ,  f°  7a  ). 

Soudin  dépendait  du  marquisat  de  Saint- 
Sorlin. 

A  l'époque  intermédiaire,  Souclin  était  une 
municipalité  du  canton  de  VilJebois,  dislriit  de 
Saint-Rambert. 

SoDDAsviKREs  (LEs),h.,  c°'  de  Ceyzériat. 

SoDDON,  h.,  c"'  de  Souclin.  —  De  Solduno,  ii4i 
(arch.  de  l'Ain,  H  at8).  —  De  Exoudon,  1220 
(ibid.,  H  807).  —  Villa  de  Soudons,  1273  (Cart. 
lyonnais,  t.  II,  n°  ôgi).  —  De  Soudone,  1889 
(arch.  de  l'Ain,  H  812).  — -  Apud  Souclinum  et 
Soudonem,  ligi  (arch.  de  la  Côle-d'Or,  B  891, 
répertoire).  —  Soudan,  villaffe,  xvii'  s.  (arch.  de 
l'Ain,  H  218  :  vue  cavalière  de  la  chartreuse 
de  Portes). 

Soudon  était  une  dépendance  du  marquisat  de 
Saint-Sorlin. 

Soi'GET  (Le),  h.,  c"'  de  Bcanpont.  —  Sougey,  iSti'j 
(stat.  post.). 

SouGET  (Le),  loc.  disparue,  c""  de  Manziat.  — ■  Ou 
Souget,  i344  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  559, 
P  60  r'). 

SocGETTE  (La),  anc.  lieu  dit,  c"'  d'Arbent.  —  In  loco 
dicto  la  Sougeta,  1607  (censier  d'Arbent, 
f  20  t'). 


SocGEï  (Le),  f. ,  c"*  de  Belleydoux.  —  Le  Souget 
(cad.). 

SooGEV  (Le),  h.,  c""  de  Monlrcvel.  —  Catreria 
tendent  de  Sougel  apud  Jaya ,  1 4 1 0  env.  (  terr.  de 
Saint-Martin,  f°  98  v°).  —  Sougel,  parrochie  de 
Cueil,  i4io  env.  (ibid.,  f°  100  v°).  —  De  Sou- 
geilo,  parrochie  de  Cuel,  i4g2  (arch.  de  l'Ain, 
H  794,  f°  808  r°).  —  Sougey,  parrochie  de  Cuel, 
1496  (lAiW.,  H  856,  f°  283  r°).  —  Le  Sougey, 
1847  (stat.  post.). 

SoDGEï  (Le),  h.,  c"*  du  Poizat. 

SooGEïE  (LA),c""de  Polliat.  —  In  parrochia  Polliaci, 
loco  dicto  en  la  Sougeya,  i464  (arch.  du  Rhône, 
Saint-Jean,  arra.  Lévy,  vol.  42,  n*  3 ,  f°  3o  r°). 
—  En  In  Sougeaz,  i5oi  {ibid.,  n°  3,  f°  45  r"). 

SooiLLAT  (Le),  fontaine,  c°'  d'Innimont. 

SouiLLET  (Le),  anc.  lieu  dit,  c'"  do  Tossiat.  —  Au 
Grand  Tielay  ou  au  Soullier,  parroisse  de  Tot$iat , 
1784  (les  Fouillées,  carte  7).  —  Au  Soulliel, 
1784  {ibid,  carte  6).  —  Au  grand  Solliet,  1784 
{ibid.,  carte  a 4). 

Soui  {ht),  f. ,  c"*  du  Montellier. 

SooLiEB  ou  SoLiER,h.  et  anc.  fief,  c"'  de  Bégé-la- 
Ville.  —  Mansum  de  Soleirio,  $ituin  in  parrochia 
Baugiaei  villae,  1272  (Guichenon,  Bresse  et 
Bugey,  pr.,  p.  i5).  — Petru»  Solerii,  xiii'  s.  (Bibl. 
Sebus. ,  p.  4 1 2  ).  —  lier  tendens  du  Solier  apud 
Baugiacum  villam,  18 44  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  55a,  f°  32  r").  —  Apud Solerium ,  1899  {ibid., 
B  554,  f  147  r").  —  Le  Solier,  i586  "(Guiche- 
non, Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  49).  —  Le  fief  da 
Soulier,    à    cause    de    Baugé,   i53fi    {ibid.,  pr., 

Dans  l'ordre  féodal,  le  Solier  était  une  sei- 
gneurie do  l'ancien  fief  des  sires  de  Bàgé. 

SoDLiEBS  (Les),  h.,  c"  de  Chanay. 

SoBPE  (La),  écart,  c°"  de  Certines. 

SonacB-DE-GEiLLES  (La),  afll.  de  l'Ange,  c""  d'Oyon- 
nav. 

SoDBCE3-nE-MiBiBEL    (Les),   afll.   du    Rhône. 

SouBGiER,  anc.  mas  et  anc.  m'°,  c"'  de  Lurcy.  —  Le 
mas  de  Sourgier  et  le  tnoulin  en  dépendant,  1116 
(Aubret,  Mémoires,  t.  I,  p.  997). 

Socs-Balme,  f. ,  c°'  de  Champfromier. 

Sous-Balme,  lîeu  dit,  c'"  de  Pugicu. 

C'est  dans  cette  localité ,  sur  un  rocher  situé  à 
gauche  de  la  route  de  Rosslllon  à  Belley,  qu'on  a 
lu  l'inscription  suivante  :  iier  via  peiv[at]i 
(C.LL.,  XIII,  267). 

Sous-CuALEï,  écart,  c°°  de  rAbergeinent-de-Varey. 

Sous-Cbalï,  écart,  c"'  de  Jujurieu\. 

Sous-Chaloubs,  h.,  c"  de  Corveissiat. 
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Soi'S-Chabbosxièiies,  écart,  c™  de  Corbonod. 

Sols-Côte,  écart,  c°*  de  Saint-Maurlce-de-Beynost. 

Sois-Diy,  écart,  c"  de  Clialcins. 

Sois-EcoRANs ,  h.,  c"  de  Colfonges. 

Sois-n-MuLE ,  f.,  c"'  de  Bclleydoin.  —  Sou»-la-Mula 
(cadastre). 

Sous-L'AnéTE,  lieu  dit,  c"*  de  Brénod. —  Sous  l'aretaz, 
1887  (cadastre). 

SoLS-LA-ViTiELLE ,  lieu  dit,  c°'  de  Brénod. 

Sois-LE-Bois,  h.,  c°"  de  Drom. 

Sous-le-Châteai-,  h.,  c"  de  Béon. 

SoL's-LE-GoLïT,  f. ,  c°'  de  Saint-Martln-du-Fresne. 

S0BS-LE-J0BA,  ileu  dit,  c"*  de  Brénod. 

Sois-LE-i[oi.LAED,  écart,  c°'  d'Oncieu. 

Soi  s-LE-BociiER,  h.,  c"  de  Cormaranche. 

Soi;s-les-Cbèses,  lieu  dit,  c°*  de  Brénod.  —  .Sou»  le» 
chanoz,  1 887  (cadastre). 

Sois-LES-CBiTS,  f. ,  c°*  d'Échallon. 

Soi:s-LEs-FouBCHES ,  lieu  dit,  c°*  de  Veyziat. 

Sois-LEs-RocHïS,  m'"is.  ,c°'  de  Geyiérieu. —  La 
Granj^i'-des-Rocheê ,  i844  (Etat-Major). 

Sois-les- Vignes,  anc.  lieu  dit,  c"  de  Bàgé-la-Ville. 
—  Loco  dicU)  nublxu  vineat  alià»  en  la  Lyi  tive  m 
litri»  de  la  Lyt,  i."),38  (rensier  de  la  Vavrette, 
f "  21).  —  Loco  diclo  tubtut  vineai ,  aliàt  en  la  Ly, 
et  nunc  dicitur  ou  Vemillion,  1.538  {ibid.,  t"  32). 

Soi  s-i.'Obiiï,  écart,  c"*  de  Corvcissiat. 

Sols-Magolbt,  écart,  c°*  du  Grand-Abergemenl. 

Sois-Peboi»,  h.,  c"  de  Peron. 

SoLS-Bt»iÈBE,  m'°,  c""  de  Tliéiillieu. 

Sois-BocHE  (Le),  ruiss. ,  a(Tl.  de  l'Ange. 

Sois-BncHB,  h.,  c"*  de  Cliézery. 

Snis-RocHE,  h.,  c"'  de  Saint-Benoît. 

Sous-Saist-Jean,  11.,  c'"  de  Saint-Jean-de-Gon- 
ville. 

S<)i»ii.i.E,  h.,c°'de  Saint-Trivier-de-Courtes. 

Sot  ET,  écart,  c"'  de  Belleydoux. 

Spibe  (La),  ruiss.,  atH.  de  la  Gravière. 

Spibe  (La),  h.  ,c"  d'Étrez. 

Stitaîcs,  h.,  c"*  de  Riziat. 

Stsaffets  (Les ), h.,  c"  de  BAgé-le-Châtel.  —  Straffay , 
1879  (dénombr.). 

SucnEBiE  (La),  h.,  c"  de  Péronnas. 

StD  (Le),  f. ,  c"*  de  La-Ghapellc-du-Chàlelard. 

SfjKLiioz  (La  Montagme-de-),  seclion  cadastrale  de  la 
t°*  de  Saint-Rambert. 

Siens,  muntagne,  c°"  d'Izenave  el  de  Cerdon.  — 
Mont  de  Suen»,  lilus  in  paiTockia  de  Yttnava, 
ia58  (arch.  de  l'Ain ,  H  182).  —  In  monte  di' 
Suint,  1280  (ibid.,  H  303). —  In  monte  de Suyni , 
1299-1369  (arch.  de  la  ttle-d'Or,  Bioâ55, 
f  9".  r-). 


ScENS,  écart,  c"'  de  Cerdon.  —  Suin,  xmi'  s. 
(Gassini). 

SiET,  h. ,  c""  de  Replonges. 

Susse  (La),  h.,  c"  de  Bouligneux. 

Ce  hameau  était,  en  1789,  une  enclave  de 
Dombes  en  Bresse. 

Suisse  (La),  lieu  dit,  c"  de  Cerdon.  ^  La  Bastie 
de  Suitae,  i33o  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey, 
part.  I,  p.  6fi). 

SiLiGNAT,  c°'dii  c°"  de  rhàtillon-sur-Chalaronne.  — 
Suligniacus ,  1  a  7  2  (  Guichenon ,  Bresse  et  Bugey,  pr. 
p.  17). —  Suligaa,  1273  (ibid.).  —  Sulligniacus , 
i443  (arch.  de  l'Kin,  H  793,  f  660  r").  — 
Suliniacu»,  1695  (pancarte  des  droits  de  cire). 
—  Sultign/iz,  i563  (arch.  de  la  Cote-d'Or, 
•  B  10149,  '^°  97  ■■'')•  —  Sutligna,  iG56  (visites 
pastorales,  f°  388).  —  Salignal,  1734  (Descr.  de 
Bourgogne).  —  Sulligniat,  1743  (Pouillédu  dioc. 
de  Lyon,  p.  79). 

En  1789,  Sulignat  était  une  communauté  du 
bailliage,  élection  et  subdélégation  de  Bourg, 
mandement  de  Montrevel. 

Son  église  paroissiale .  diocèse  de  Lyon ,  arclii- 
prétré  de  Sandrans,  élait  sous  le  vocable  de  la 
Nativité-Notre-Dame  et  à  la  collation  des  abbés 
de  Toumus.  —  Ecclesia  Sanctae  Mariae  de  Soli- 
niaco,  1119  (Chifllet,  Hist.  de  l'abb.  de  Cluny, 
pr. ,  p.  4oo).  —  Ecclesia  de  Suligniac,  hermos, 
1 300  env.  (pouillé  de  Lyon,  f '  1 1  v°). 

Dans  l'ordre  féodal,  Sulignat  était  une  sei- 
gneurie, en  toute  justice  ,  de  l'ancien  fief  des  sires 
de  Bâgé.  Au  xviii"  siècle,  le  clocher  et  partie  de 
la  paroisse  relevaient  du  comté  de  Montrevel,  à 
cause  de  l'Abergement,  le  reste  déjiendait  de  la 
seigneurie  de  Longe,  au  bailliage  de  Bourg 
(Descr.  de  Bourgogne,  s.  v.  Longe). 

A  l'époque  intermédiaire,  Sulignat  était  une 
municipalité  du  canton  et  district  de  Ghâlillon- 
les-Donibes. 

Sbiignat,  11. ,  c°"  de  Bâgé-la-Ville.  —  Rainaldus  de 
Soloniaco ,  1100  (Rec.  des  chartes  de  Cluny, 
t.  V,  n°  8744).  —  In  comilatu  Lugdunensi, 
in  lis  villit  :  in  Soliniaco  et  in  Curtis, 
985-986  (ibid.,  f.  II,  n°  1718).  —  Soloigniacut , 
'i344  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  ,')5;!,  f°  4  v").— 
Suligniacus,  i344  (ibid.,  B55a,  f  1 1  r").  — 
Suligna,  i344  (lAiW.,  B  .553,  f  16  r').  —  Sul- 
lignia,  l4oi  (ibid.,  B  557,  t«l>le).  —  Sulligna, 
l'ioi  (ibid.,  B  557,  f"  339  r°).  —  Sultigniaz, 
paiTochie  Baugiaci  ville,  i538  (censier  de  la  Va- 
vrette, f  409).  —  Sulignat,  xviii' s.  (Cassini). 
SuLiGNEiiX,   localité  détruite,  c"'  de  Bouligneux. — 

53. 
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Ptanchia  de  Suligiieu,  i3i!î  (arcli.  de  la  Cole-d'Or, 
B  573). 

ScPEitiAT,  anc.  fief,  c"*  de  Cerdon.  —  Superial, 
xviii"  s,  (Cassini). 

ScBA ,  f. ,  c"°  de  Monloey.  —  Surat,  xviii"  s.  (Cassini). 

—  Domaine  de  Swuz,  l84i  (Élal-Major). 

Suri  ,  c""  de  Montcey  et  de  Vandeins ,  f.  et  anc. 
fief  de  Bàgé.  —  Domus  de  Sura,  1972  (Gui- 
chenon,  Bresse  el  Bugey,  pr. ,  p.  ao).  —  Le  fief  de 
la  maison  de  Sure,  a  cause  de  Bourg,  i536  [ibid., 
pr. ,  p.  5a).  —  Sure,  fief  du  Pays  de  Bresse, 
1734  (Descr.  de  Bourgojjne).  —  Suraz,  18/17 
(stat.  post.). 

SuBAN  (Le),  rivière,  prend  naissance  à  Loisia,  dans 
le  Jura,  entre  dans  le  département  de  TAln  à 
Germagnal,  traverse  ensuite  Chavannes,  Siman- 
drcs,  Villereversure,  Bolias,  Meyriat,  Neuville  el 
Druillat  et  se  perd  dans  l'Ain  à  Varambon,  après 
avoir  parcouru  prt'S  de  76  kilomètres,  dont  un 
tiers  seulement  dans  notre  déparlement-,  pendant 
une  partie  de  l'année ,  ses  eaux  disparaissent  dans 
les  fissures  des  roches  qui  forment  son  lit.  —  La 
1-ivpii  de  Suran,  i34i  env.  (terrier  du  Temple  de 
Mollissole,  f  17  v").  —  Surans,  liig  (ardi. 
de  l'Ain,  H  Soi).  —  Supra  Suranum,  1A68 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  586,  f  469  v").  — 
Sur  Suran,  1733  (arch.  de  l'Ain,  H  916, 
f  367  bis). 

ScmN,  anc.  lieu  dit,  c"'  de  Loyes.  —  Siwlus  Suran, 
ja7i  (Bihl.  Dumh. ,  t.  Il,  p.  178).  —  Versus 
Suran,    ia85   (Polypt.   de    Saint-Paul,  p.    93). 

SuiiAN  (E\),  lieu  dit,  c"'  de  Brénod. 

SuK\NGii  (LA),h.,c"'   de   Saint-Trivier-de-Courtes. 

Sur-Bhaille  ,  h. ,  c°°  de  Belley. 

Sub-Chabix,  h.,  c"  de  Chanay. 

SuB-CiiÀTELET,  lieu  dit,  c""  de  Boyeux- Saint-Jé- 
rôme. 

Suii-CiiÈNE,  h.,  c"'  de  Belley. 

Sim-CÔTE,  h.,  c"'  de  Villelte.  —  Villette-sur-Céte , 
1847  (slat.  post.).  ' 

SÎRE,  ch'°  et  f. ,  c°°  de  Saint-Andrc-de-Corcy.  — 
Sara,  1249  et  1289  (Bihl.  Dumh.,  t.  Il,  p.  123 
et  933).  —  Sure,  i53a  (ibid.,  t.  I,  p.  70). 

En  tant  que  fief,  Sure  était  une  seigneurie  en 
toute  justice  et  avec  maison  forte  de  l'ancien  fief 
des  sires  de  Villars;  au  xviii'  siècle,  cette  terre 
relevait  immédiatement  du  bailliage  de  Bresse.  — 
Otgerius  de  Sura,  1199  (arch.  de  l'Ain,  H  a37). 
—  W.  de  Sùra,  miles,  ja44  (Guigue,  Docum.de 
Uombes,  p.  117).  —  Domus  de  Sura,  1299- 
1369  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  10455, 
f  .9  r»). 


SuBOES,  m°"  is. ,  c""  de  Cbâlillon-de-Michaille. 

SiiR  Gex,  c"'  de  Gex.  —  Gey,  Gey,  Sugey  et  Gey  la 
vella,  1689  (Cruel  assiègement). 

SiBi  (Lk),  rui-s. ,  allT.  de  la  Virolhère,  bassin  du 
Rhône. 

SuRjoiiv,  c""  du  c°°  de  Chàtillon-de-Michaille.  — 
Sourgiou.1,  i65o  (Guichenon,  Bugey,  p.  44).  — 
Cliorgiuuz,  i65o  (arch.  du  Rhône,  H  4a 43, 
table).  —  Sorgiouz,  1724  (arch.  du  Rhône, 
H  a58,  table). —  Sorgieu,  xviii*  s.  (Cassini). 
En  1789,  Surjoux  ou  Sorgieu  était  une  com- 
munautc'  du  bailliage,  élection  et  subdélégation 
de  Belley,  mandement  de  Seyssel. 

Son  église  ])arolssiale ,  diocèse  de  Genève,  ar- 
chiprètré  de  Champfromier,  était  sous  le  vocable 
de  saint  Pierre  et  à  la  collation  du  prieur  de  Villes. 
—  Cura  de  Chargiou,  i344  env.  (Pouillé  dudioc. 
de  Genève). 

A  l'époque  intermédiaire,  Surjoux  était  une 
municipalité  du  canton  de  Billiat,  district  de 
Nantua. 

SiBjoux  (Kn),  lieu  dil ,  c"*  de  Pcyrieux. 

SuR-LA-DoïE,  f.  abandonnée, c"'  de  Dortan. 

Sdb-la-Muche,  lieu  dit,  c"'  de  Brénod. 

Sdb-ia-Ville,  lieu  dit,  c°°  de  Champdor.  —  Sur  ta 
veilaz,  1887  (cad.). 

Sub-la-Ville ,  lieu  dit,  c'"  de  Jujurieux.  —  Les 
terris  de  sur  la  ville,  1788  (titres  de  la  famille 
Bonnet). 

Sur-la-Vï,  lieu  dit,  t."°  de  Gex. 

Sub-l'Kguse,  h.,  c""  de  Gcnay. 

SuR-LE-NiiB,  f. ,  c"'  d'Echallon. 

Sun-Lts-lîois,  écart,  c°'  de  Belley. 

Sub-le-Sepet,  m""  is. ,  c"  de  Jujurieux. 

SuK-i.ES-LionBS ,  f. ,  c°°  d'Holonnes. 

Sdb-les-Mouliss,  écart,  c°'  de  Charix. 

SuR-LES-RoiTEs ,  grauges ,  c"*  de  Charix. 

Sub-l'Etasg,  f. ,  c'"  de  Brénod. 

Sun-LoMBic,  lieu  dit,  c"'  de  Brénod. 

Submont,  localité  détruite,  c°'  de  Miribel.  —  De  las 
lo  chemin  qui  veyt  de  Sent  Mûris  en  Soremont, 
i33o  env.  (Docum.  linguist.  de  l'Ain,  p.  98). 

SuB-TuoiBï,  grange,  c"*  de  Thoiry. 

SusiN,  lieu  dit,  c"'  d'Ambulrix. 

SuTBiEO,  c"*duc™  de  Champagne. — ■  Et  Subtriacum 
[var.  Suetriacum)  villam  quae  est  m  pago  Geniviso , 
875  (Dipl.  de  Charles  le  Chauve,  dans  D.  Bouquet, 
t.  VII,  p.  647). —  Sultriacum  villam  in  Genevisio, 
91 5  (Dipl.  de  Charles  le  Simple  pour  l'abbaye  de 
Tournus,  dans  D.  Bouquet,  t.  IX,  p.  524).  — 
Sulrie,  1347  (arch.  de  l'Ain,  H  370).  —  Sou- 
triacus,    i345    (arch.   de   la    Côle-d'Or,    B775, 
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table).  —  Sulrieu,  i634  (arcli.  de  l'Ain,  H  872, 
f°    102    r°).    —    Seutrieux,   \»iii°    s.  (Cassini). 

En  1789,  Sulrieu  était  une  communauté  de 
l'éicclion  et  subdéiégalion  de  Belley,  mandement 
de  Vairomey  et  justice  du  marquisat  de  ce  nom. 

Son  é{;lise  paroissiale,  diocèse  de  Genève,  ar- 
oliiprètré  du  Haut-Valroniey,  était  sous  le  vocable 
de  saint  Laurent;  en  1606,  les  évéques  de  Belley 


succédèrent  aux  doyens  de  Ceyzérieu  dans  le  droit 
de  présentation  à  la  cure.  —  Cura  de  Soutriou, 
i.S'i'i  env.  (Pouillé  du  dioc.  de  Genève). 

En  tant  que  lief ,  Sutrieu  était  une  dépendance 
du  marquisat  de  Vairomey. 

A  l'époque  intermédiaire,  Sutrieu  était  une 
municipalité  du  ranton  de  Champajjne,  district 
de  Belley. 


TiBANDiÈRE  (La),  écart,  c°'  de  Loyettes. 

Tabi.e-de-Meix  (La),  lieu  dit,  c"'  de  Malafelon. 

Tablettes  (Les),  lieu  dit,  c°'  dTiernore. 

Tabouret  (Le),  ruiss. ,  aJIl.  du  Lion. 

Tabouret,  étang,  c°'  de  Saint-André-de-Corcy. 

Taboutes  (Les),  miss.,  alll.  de  la  Veyle. 

Taboutes  (Grandes-  et  Petites-),  f",  c"*  de  Lent. 

Tabbïs  (Le),  anc.  lieu  dit,  c"'  de  Songieu.  —  Loco 
dicto  ou  Tabuy»,  li'ib  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  775,  f  i5  v°). 

Tache  (La),  ruiss.,  afll.  de  l'Ange. 

Tacon  (Le),  afll.  de  la  Semine,  c°"  de  Lalleyriat  et 
de  Châtillon-<le-Micliaille. 

TicoN,  h.,  c"*  de  Chàlillon-de-Micbaille.  —  Tatcon, 
xui'  s.  (Guigne,  Topogr.).  —  Tacoimù,  1890 
(arcli.  de  l'Ain,  il  53).  —  Tacon,  «utiidement  de 
(IhatlMon,  1629  (arch.  du  Rhône,  H  2.59). 

Tàcon  était  situé  à  la  limite  de  la  .Michaille; 
c'était  une  dépendance  de  la  seigneurie  de 
Chàtillon-<l«-Micliaill('.  <Je  village  se  divise  au- 
jourd'hui en  Tdcoti-il'en-llat  et  Tâcon-d'en-Haut. 

Taco!<  (La  Roche-), c'"  d'Oyonnax.  —  Huppe»  Tacon, 
ifik'j  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  771,  1°  3i  r°). 

Tacon,  écart,  c"  de  Versonnev. 

Taconnet,  f. ,  c°'   de  Saint-Trivier-sur-Moignans. 

Taconsièbes  (Les),  f. ,  c"'  de  Saint-Julicn-sur- 
Reyssouze. 

TiiGNANS,  anc.  mas,  à  ou  près  Meximieux.  —  Maïuus 
de  Taignaiu,  1285  (Polvpl.  de  Saint-Paul  de 
Lyon,  p.  52).  —  Taignam,  1876  (arch.de  la 
Gote-d'Or,  B  688,  f°  56  v°). 

Taii.le-fe»,  anc.  mas,  c""  d'Illiat.  —  Mantum  dictum 
inantum  Tallij  fer,  1296  (arch.  de  l'Ain,  H  870). 
-  Charriéie  ou  chemin  appelé  Taille-Ferl ,  tirant 
du  village  d'illial  au  Ireyve  Meyneret,  1612  (Bibl. 
Uumb.,  t.  1,  p.  5i8). 

Taillies  (Les),  f.,  c"*  du  Grand-Aljergemenl. 

Tailus  (Les),  ruiss.,  afll.  du  Vondru. 


Taissiat,  lieu  dit,  c"  d'kernore. 

Taissières,  anr.  village,  c"'  de  Versailleux.  —  A.  de 
Taittteres ,  purrocliianvs  de  Vatsalieu,  1299-1369 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io'i55,  f°  61  v").  — 
Thesiiéi-e ,  étang  à  Vei'milleux,  1870  (Guigne, 
Topogr.). 

Taissosnièrb  (La),  lieu  dit,  c°'  du  Sault-Brénnz,  — 
En  Taysonere» ,  i355  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B796,f.,  r°). 

Taissossières  (Les),  lieu  dit,  c"  de  Sermoyer. 

Talançon  (Le),  ruiss.,  afll.  de  la  Saône,  c""  de  Rey- 
rieux. 

Talapiat,  écart,  c"'  de  Saint-Trivier-de-Courtes.  — 
Talapiaz,  187a  (Dénombr.). 

Talaro,  écart  et  m'°,  c"'  de  Saint-Etienne-sur- 
Chaiaronne. 

.Au  point  de  vue  féodal ,  Talard  était  un  petit 
fief  de  Dombes,  en  toute  justice,  ne  consistant 
qu'en  un  moulin  démembré  de  la  seigneurie  de 
Barbarel,  au  xv'  siècle. 

Taliaz  (La),  écart,  c"*  de  Ixjmpnieu. 

Talipiat,  écart,  c"*  de  Chamjifromier. 

Talipiat,  anc.  villa  gallo-romaine,  c"'  d'Izernore.  — 
Loco  diclo  en  Tallipia,  1  '119  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  807,  f°  /12  r"). 

Talipiat,  h.,  c"'  de  Vieii-d'Izenave.  —  Tallipia, 
i3?i3  (arch.  de  l'Ain,  H  368).  —  Telippiat,  189/1 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  818,  f  7).  —  Apud 
Tallipiaz,  i/i84  (ibid..  B  824,  C  334  r°),  i5o3 
{ibid.,  B  828,  f  35i  1°),  i568  (ibid.,  B  ioA53, 
f°  i44  r").  —  Tallipiaz,  parroiêse  de  Vieu,  1696 
(arch.  de  l'Ain,  G  298). 

Talissieu,  c"  duc""  de  Champagne.  —  Talustiacut, 
11 44,  d'après  une  copie  du  xvii*  s.  (arch.  de 
l'Ain,  H  5i).  —  Ecclema  Taluite,  1198  (Rec.  des 
chartes  de  Cluny,  t.  V,  n°'  4875  et  4876).  — 
Taluisieu,  1213  (Guigue,  Cartul.  de  Saint- 
Sulpice,  p.  49).  —    Talui»iacut,  1965  (arrh.de 
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i'Ain,  H  4oo).  —  TluduUiacus ,  1265  {Md., 
H  4oo).  —  Thaluttittcu» ,  1267  (Guigue,  Carlui. 
de  Saint-Suiplce,  p.  i3o).  —  Talittiacus,  xiii°  s. 
(arch.  de  l'Ain,  H  83  bis).  —  Talluysiacus ,  i3o3 
(l'itVi.). —  Tallussiou,  i34û  env.  (Fouillé  du  dioc. 
de  Genève).  —  Talittie,  i365  env.  (Bibl.  nat., 
lat.  ioo3i,  f°  ()5  r°).  —  Talussieu,  i365  env. 
{ibid.,{°iig  r°). —  ToiuaJiacu» , xiv° s.  ( Guichenon , 
Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  220).  —  Talliisiou,  1  Û6i 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  909,  f°  2  r").  —  Talis- 
sieu,  i65o  (Guichenon,  Bugey,  p.  106).  — 
Taltissieu,  1670  (enq.  Bouchu).  —  Talissieux, 
an  X  (Ann.  de  i'Ain).  —  Talùsieu,  1808  (Slat. 
Bossi). 

Sous  l'ancien  régime,  Talissieu  était  une  com- 
munauté du  Lailiiage,  élection  et  subdélégation  de 
Belley,  mandement  de  Rossillon. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Genève,  ar- 
chiprêtré  de  Flaxieu ,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Christophe  et  à  la  collation  du  prieur  de  Nantua. 
Les  religieux  de  Nantua  possédaient  un  prieuré  à 
Talissieu  qui  leur  fut  confirmé,  en  11 45,  par  le 
pape  Célestin  III.  —  Ecclesia  Talustiaci,  1198 
(Bibl.  Sebus. ,  p.  3oo).  • — ■  Thoma»  de  Grandi- 
monte ,  prior  prioratus  Talussiaci,  i3 12  (Guigne, 
Cartul.  de  Sainf-Sulpice,  p.  li?).  —  Cura  de 
Tallumou,  i34à  env.  (Fouillé  du  dioc.  de  Ge- 
nève). —  Homines  prions  Talussiaci,  i345  (arch. 
de  la  Côte-d'Or,  B  775,  f°  i5  v°).  —  2'alissieu, 
p-ioré,  j536  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. , 

■    p.  57). 

En  tant  que  fief,  Talissieu  dépendait  de  la  sei- 
gneurie de  Luyrieux ,  laquelle  relevait  des  comtes 
de  Savoie,  succédant  aux  comtes  de  Genève. 

A  l'époque  intermédiaire,  Talissieu  était  une 
municipalité  du  canton  de  Ceyzérieu,  district  de 
Belley. 

Talonne  (La),  ruiss.,  afQ.  de  l'Ange. 

Talijèbe  (La),  localité  disparue,  c"'  de  Bignieux-le- 
Franc.  —  La  Talery,  ia85  (Polypt.  de  Saint-Paul, 
p.  82).  —  CurtHis  delà  Talleyri,  ia8.5  (ibid.). 

Taldzatis,  anc.  villa  dont  la  possession  fiit  confirmée 
par  Rodolphe  III  à  l'abbaye  de  Cluny,  en  même 
temps  que  celle  de  ThoiSsey,  de  Chaveyriat,  de 
Romans  et  d'Ozan.  —  In  episcopatu  Luj^dunensi , 
...  Tusstacnm,  Cavariacuin ,  villa  nomine  Romanos , 
Taluzatis,  portus  de  Osa,  998  (Rec.  des  chartes 
de  Cluny,  t.  III,  n°  a  466).  —  AEcclesia  sita  in 
pago  Lugdunensi,  que  est  constructa  in  honore 
tanctae  Dei  genctncis  Mariae  et  sanctae  Maxime , 
in  villa  que  vocatur  Taluzatis,  999  (ibid., 
n°  a482). 


Tamarke  (Sous-),  f.,  c"*  d'Arbent. 

Tamas,  lieu  dit,  c°*  de  Veyziat. 

Tambod,  h.,  c"'  de  Romans. 

Tanaï,  f.  m'°,  chat,  et  anc.  fief  de  Dombes,  c"  do 
Saint-Didier-de-Kormans.  . —  De  Thaneio,  11 8-! 
(Bibl.  Dumb.,  t.  II,  p.  49).  —  G.  de  Tanayo, 
xiu'  s.  (Esliennot;  Bibl.  nat.,  lat.  12740).  — Le 
sieur  de  Taney,  1667  (Bibl.  Dumb.,  t.  I,  p.  482). 

—  Le  Tanay,  i536  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey, 
pr. ,  p.  421).  —  Maison-forte  de  Tanay,  i564 
(Baux,  Nobil.  de  Bresse  et  Dombes,  p.  2  48).  — ■ 
Taney  en  Dombes,  166a  (Guichenon,  Hlst.  de 
Dombes,  t.  I,  p.  28).  —  Le  moulin  de  Tanay, 
1662  {ibid.,  t.  I,  p.  77). —  Tasney,  1662  {ibid., 
t.  I,  p.  ia6).  —  Tanay,  xviii'  s.  (Aubret,  Mé- 
moires, t.  II,  p.  57). 

Seigneurie  en  toute  justice  et  avec  maison 
forte ,  de  la  mouvance  des  sires  de  Thoire-Villars , 
Tanay  fut  d'abord  possédé  par  des  gentilshommes 
de  même  nom  dont  les  plus  anciennement  connus 
vivaient  en  109g.  Cette  terre  située  dans  la 
partie  de  Dombes  de  la  paroisse  de  Saint-Didier, 
passa,  en  i4o2,  sous  la  suzeraineté  des  sires  de 
Beaujeu. 
Tanaï,  bois  et  f. ,  c°'  de  Saint-Georges-de-Renon.  — 
Fori't  de  Taney,  1699  (Bibl.  Dumb.,  t.  I, 
p.  665). 

La  forêt  de  Tanay  dépendait  du  domaine  des 

princes  de  Dombes. 

Tanaï,  c"'  de  Tranioyes. —  Taneies,  1272  (arch.  du 

Rhône,   titres  des   Feuillées  :    Ecorcheloup ).    — 

Taney,  i665  (Masures  de  l'Ile-Barbe ,  1. 1 ,  p.  5o5). 

Il  y  avait  très  anciennement  dans  ce  village  une  ' 
église    paroissiale     qui    était    déjà    détruite    au 
XIII*  siècle.   —  Ecclesia  de   Thaneyes;   erma   est, 
ia5o  env.  (pouillé  du  dior.  de  Lyon,  f °  1 1  1°). 

Les  Templiers  possédaient  à  Tanav  une  maison 
qui  était  membre  du  temple  d'Ecorcheloup.  — 
Domus  de  Tanaies,  laoo  (Bibl.  Dumb.,  t.  Il, 
p.  73). 
Tang  (Le),  h.,  c"  d'Rliat.  —  Le  Temt,  xïiu' s. 
(Cassini).  —  Le  Tang,  1808  (Slat.  Bossi,  p.  177). 

—  Tang,  i84i  (État-Major). 
Tangin,  m°°  is. ,  c°°  de  Belley. 
Tanneiue  (La),  m°°  is. ,  c"  de  Dagneux. 
Tantainb,  mont.,  c""  de  Lhuis  et  de  Couzieu. 
Tanus.  —  Ce  mot  ou  plutôt  ce  fragment  de  mot,  dans 

lequel  les  érudits  du  xvi'  siècle  voulaient  recon- 
naître le  nom  antique  de  Bourg,  se  lisait  sur  un 
bloc  de  pierre  placé  et  eu  l'arcade  qui  est  proche  le 
couvent  des  R.  P.  Cordeliers,  qui  souloit  estie  une 
des  portes  de  l'ancienne  ville»  (Guichenon,  Bresse, 
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p.  16).    —    Prope   Tani  oppidum  cui  Burgo  nunc 

noimn    est    (Fustailler,    De     urbe     et    antiquit. 

Matiscon. ,  cité  par  Guichenon ,  Bresse ,  p.  1 6  ). 
TixvoL,    h.,   c°*    de   Viriat.  —    Tanvol,  parrochie 

Viriaci,    i468    (arch.   de  la    Côte-d'Or,    B  586, 

f°  4i5  v°).   —    GramI  et  Petit  TanvoHe,  xvni"  s. 

(Cassini).  —    Tanvol,  1808  (Stat.  Bos$i,p.  65). 
T.tPAREL,  localité  disparue,  à  ou  près  Méiériat.  — 

Taparel,  xviii*  s.  (Cassini). 
Taparel  (En),  anc.  lieu  dit,  e"  de  Viriat.  —   En 

Taparel,  i335  env.  (tcrr.  de  Tejssonge,  î°  i5  r°). 
Tapoibet,  f. ,  c°*  de  Ramasse.  —   Taperelle,  xïiii'  s. 

(Cassini).  —  Tapoirat,  187a  (dénombr.).    " 
ÏAPOSAD,  localiti'   disparue,   c°'   de    rAberjjcment- 

Cléraenciat.  —  Taponad,  xviii'  s.  (Cassini). 
Taponavk,  localité  depuis  longtcoips  détruite,  à  ou 

près  Thézillieu.  —    In  monte  de  Taponava,  ii3o 

env.  (Guigue,  Cartul.  de  Saint-Sulpice,  p.  5).  — ■ 

Fagelum  de  Taponara,  11 48  env.  (ibid.,  p.  3). 
Tapoiia  ,  localité  disparue ,  è  ou  près  Bénonces.  — 

Ten-ilorium  Tapore,  laaô  (arch.  de  TAin,  H307). 

—  Grangin  de  Tapota,  1229  (ibid,,  H  3ii). 
Tapobal,  montagne,  c°"  de  Souclin. 
Taquin  ,  m""  is. ,  c"  de  Vernoux. 
Tababï,  f.,  c°'  de  La  Peyrousc. 
Tarahoz  (Le),  lieu  dit,  c°*  de  Saint-Benoit. 
Tamasne  ou  TÉ«A!iNE,  écapt ,  c°'  de  Montcey. 
Tabavellièbe  (La),  anc.  mas,  c°*  de  Faramans.  — 

Mannu  de  ta  Taravellieri ,  i364  (arch.  de  l'Ain, 

Haa). 
Taraïos,  écart,  c°*  de  Clialamont. 
Tard  (Le),  ruiss. ,  aiïl.  de  la  Saône,  c"  de  Ponl- 

de-Vaui. 
Tard,  écart,  c"  de  la  Burbanche.  —  Rupii  de  Tort, 

ii3o  env.   (Guigue,  Cartul.    de    Sainl-Sulpice, 

p.  5).   —    Tart,  i385   (arch.    de  la   Cote-d'Or, 

B  845,  f  89  v*). 
Tabd,  m°°  is. ,  c°'  de  l'rémillieu. 
Tard-Soleii,,   anc.  Oef  de  Bugey,  c°*  de  la    Bur- 
banche. 
TtRLK  (Le),  ruisg. ,  afll.  du  Junion. 
Tablet,  f.,  c"' de  Montcey. 
Taroz  (Le),  afll.  du  Rhône,  c"  de  Sault-Brénaz. 
Tarbéiiei;  ,  lieu  dit ,  c°*  de  Lompnas. 
Tartarix  (En),  écart,  c"*  de  Gorrevod. 
Tabtarins   (Les),  anc.  mas,  c"   du  Montellier.   — 

Mnntui  diclorum  ait  Tartarijn»  diclut  al  Monleller, 

1299-1369  (arcli.   de  la   Cole-d'Or,   B    io455, 

Pigr-). 
Tartabin,  f. ,  c"*dft  Monthieux. 
Tartre  (La),  étang,  c°* de  Sandrans. 
Tasse  (  La  ) ,  f, ,  c"*  de  La  Peyrouse. 


Tassin,  anc.  villa  gallo-romaine,  au  moyen  âge, 
simple  lieu  dit,  c°"  de  Songieu.  —  Fm  Tatins, 
i34.j  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  775,  f°  55  r"). 

Tates  (Les),  b.,  c"  d'Ornex. 

Taite  (La),  b.,  c"  de  Saint-Jean-de-Gonville. 

Tatte  (La),  écart,  c"  de  Sergy. 

Tattes  (Les),  lieu  dit,  c"'  de  Ch-Atillon-de-Mi- 
chaille. 

La  tradition  place,  en  ce  lieu,  une  ancienne 
ville  qui  aurait  été  détruite  par  les  Sarrazins;  on 
y  a  trouvé, en  1870,  des  sépultures  antiques  for- 
mées de  larges  pierres  posées  sur  champ. 

Tacgin-,  b.,  c""  de  Gex. 

Tavassieu,  lieu  dit,  c"  d'Aranc. 

Taterxe  (La),  m""  is. ,  c°'  de  Saint-Trivier-sur- 
Moignans. 

Tavebnost,  château  et  f. ,  c"*  de  Cesseins.  —  Taverno, 
1299-1369  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io455, 
f  5i  r").  —  Tave>-no»l,  1567  (BihI.  Dumb.,  t.I, 
p.  479). —  Tavernos,  i65o  (Guichenon,  Bresse, 
p.  is).  —  Seigneurie  de  Tavernott,  1676 
(J.  Baux,  Nobil.  de  Bresse  et  Doinbes,  p.  349). 

—  Maison  forte  de  Tavernost,  xviii'  s.  (Aubret, 
Mémoires,  t.  I[,  p.  5j3). 

Ancienne  seigneurie,  en  toute  justice  et  avec 
cbàteau-fort,  de  la  mouvance  des  sires  de  Beaujeu, 
seigneurs  de  Dombes.  Son  plus  ancien  possesseur 
connu  est  Philibert  de  Francheleins,  qui  vivait 
en  i344. 

Teillaz  (La),  lieu  dit,  c°"  de  Lompnas. 

Teillièbes  (Les),  granges,  c"  de  Cormaranche.  — 
Puteut  de  Teleria,  ii4o  (Guigue,  Topogr.).  — • 
Locus  de  Tellières,  xiv*  s.  {ibid.). 

Teillières  (Les),  écart,  c"'  de  Thézillieu. 

Tempetaï  (Le),  lieu  dit,  c"  de  Marboz. 

Tempetaï,  f. ,  c°'  d'Oyonnax. 

Te«pier,  anc.  lieu  dit,  c"'  de  Lagnieu.  —  Medietat 
agri  de   Tempier,    i2i5  (arch.  de  l'Ain,  H  33o). 

—  Jturta  pontem  de  Tempier,  ex  parte  Sancti 
Saturnini,  ia»6  (ibid.).  —  Pervadum  de  Tempier, 
1267  (l'AiW.,  H  287). 

Temple  (Le),  lien  dit,  c"'  d'Attignat. 

Temple  (Le),  anc.  m°"  des  hospitaliers  de  Sainl-Jean- 
de-Jérusalem,  c"'  de  Pérouges.  —  Iter  publicum 
tendent  de  Perogiis  versus  Templum,  1376  (arch. 
de  la  Côte-d'Or,  B  687,  f°  3i  r"). 

Tbmple  (Le),  m°°  is.  et  triage,  c"  de  Reyssouse. 

Temple-d'Acoïeu  (Le),  c"*  de  Brens,  anc.  m"  de 
Templiers,  fondée  vers  tiig.  — ■  Eccletia  de  Co- 
hiaco,  1149  (Guigue,  Topogr.,  p.  a). 

Après  la  suj)prossion  de  l'ordre  des  Templiers, 
cette  maison  arriva  aux  chevaliers  de  Saint-Jean- 
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de-Jérusalem  qui  l'unirent  à  leur  commanderie  de 

Cliambéry. 
Tf.\iple-dI!-Conda!iiixe  (Le),  anc.  maison   de  l'ordre 

des  Templiers. 

Celle  maison  construite  par  les  Templiers  de 

Mollissoîe,  vers  ia3a,  sur  le  territoire  de  Conda- 

mine-la-Doye,   fut  démolie   sur  les  réclamations 

des  chartreux  de  Meyriat. 
Teuple-d'Écorciieioiip  ou  de  Corcheloiii'  (Le),  c""  de 

Dagneux ,  anc.  m""  de  l'ordre  des  Templiers  dévolue 

fiar  la  suite  à  l'ordre  de  Malte.  —  Domus  milicii' 

Templi   d'Eicorchitou,    1971    (Guigue,   Topogr. , 

p.  139). 

En   1662,  le  Temple  d'Écorclieloup   était  eu 

ruines  et  ses  possessions  formaient  un  membre  de 

la  commanderie  des  Feuillées. 
Tesple-de-Laimi'sse  (Le),  anc.  m°"  des  Templiers, 

passée  aux  chevaliers  de  Saint-Jean-de-Jérusalem. 

—  Domus  Templi  de  la  Muscla,  i2o3  (Cart. 
lyonnais,  t.  I,  n°  91).  —  Templum  de  la  Muce, 
1319  (arch.  du  Rhône,  titres  de  Laumusse, 
chap.  II ,  n°  3).  —  La  mayson  de  lu  chavallevi  det 
Temple  de  la  Muce,  1965  (Cart.  lyonnais,  t.  II, 
n°  6/12). 

Temple-de-Mollissole  (LE),c"'de  Druillat,  anc.  m"" 
des  Templiers  passée  aux  chevaliers  de  Saint- 
Jean-de-Jérusalem.  —  Domus  Templi  de  Molisola , 
ia3a  (Cart.  lyonnais,  t.  I,  n°  276).  —  Josta  lu 
chimin  tendent  d"  la  Rua  al  Trenplo,  i3'ii  env. 
(terrier  du  temple  de  Mollissoîe,  f°  1  r°).  —  Li 
nmitont  de  Maillisola,  i34i  env.  (Docum.  linguist. 
de  l'Ain,  p.  55).  —  Le  temple  de  Molissole,  i555 
(arch.  de  l'Ain,  H  91 3,  f°  84  v").  —  Le  Temple 
de  MulhxsiÀle,  membre  de  la  Commanderie  des 
h'nuillez,  iG4a  (arch.  de  l'Ain,  H  801).  —  Pre- 
ceptor  des  Feuilles,  cum  Templo  de  Molissoles,  1671 
(Bénéficia  dioc.  lugd. ,  p.  aSa).  — ■  Commanderie 
des  Feuillets  :  Le  Temple  de  MolisoHe,  membre 
cinquième,  167'!  (arch.  du  Rhône,  les  Feuillées, 
titres  communs,  n°  18).  —  Le  Temple  de  Molissot 
consistant  en  une  cliapelle,  des  bâtiments  ruraux ,  un 
moulin  appelé  de  Rossette  et  des  fonds,  1788  {ibid., 
n"  1).  —  Le  Temple  de  Mollissoîe,  xviii"  s.  ((^assini). 

—  Le   Temple  (État-Major). 

TEMPLE-nE-S.llVT-MABTlN-LE-CHÂTEL     (Le),      aHC.     m"" 

des  Templiers  passée  à  l'ordre  do  Saint-Jean-de- 
Jérusalem  ,  commanderie  de  Laumusse.  —  Domus 
templi  Sancti  Martini  Castri,  i345  (arch.  du 
Rhône,  terrier  de  Saint-Martin,  I,  f°  5  r°).  — 
Preceptor  domus  Mucie,  ad  causam  domus  Templi 
Sancti  Martini  Castri,  i4io  env.  (terrier  de  Saint- 
Martin,  f"  3  2  p").  —  Domus  templi  Sancti  Martini 


Castri,  unius  membroritm  ex  memhris  domut  Mussie, 
ligô  (arch.  de  l'Ain,  H  856,  f  1  r").  —  Kn 
ctiampt  du  Tremploi,  1^96  {ibid.,  H  856, 
f°  '488  r°).  —  Le  Temple  de  Saint  Martin  le 
Cbastel,  1763  (ibid.,  H  899,  f°  4ii  v°). 

Temple-de-Tanaï  (Le),  c"'  de  Tramoyes,  anc.  m"'' 
des  Templiers ,  membre  du  Temple  d'Écorcheloup. 
Fondée  en  1200  par  Guichard  d'Anthon,  cetti' 
maison  passa  par  la  suite  à  l'ordre  de  Saint-Jean- 
de-Jérusalem.  —  Vich/n-dus  de  Anton  dédit  f  m - 
tribus  milicie  Templi,  domum  de  Tanaies,  i20n 
(Guigue,  Docum.  de  Dombes,  p.  72).  —  La  leva 
del  Templo,  1285  (Polypt.  de  Saint-Paul ,  p.  i3)). 

Temple-be-Villars  (Le),  c""  de  Villars,  anc.  m°"  des 
Templiers  fondée  avant  laoi  et  passée,  en  iSia, 
aux  chevaliers  de  Saint-Jean-de-Jérusalem  qui 
l'annexèrent  à  leur  commanderie  des  Feuillées.  -  - 

—  Templum  de  Vilariis ,  ia5o  env.  (pouillé  du 
dioc.  de  Lyon,  f°  1 1  v°).  —  Domus  milicie  Templi 
de  Vilars,  1376  (Guigue,  Docum.  de  Dombes, 
p.  189).  —  Tretnplum  de  Vilars,  1299-1369 
(arch.  delà  Côle-d'Or,  B  io455,  f°  3  r").  —  Per 
h  cnmandour  dou  Tremplo  de  Vilart,  i337  (Docum. 
linguist.  de  l'Ain,  p.  93).  —  CommanAerie  des 
Feuillets:  Vilhirds,  membre  sixième,  iCy'l  (arch. 
du  Rhône,  les  Feuillées,  titres  communs,  n"  18). 

—  Le  membre  de  Villnrd,  sans  aucun  bâtiment, 
1783  (ibid.,  n°  i). 

Tempmère  (La),  anc.  lieu  dit,  c"*  de  Sandrans.  - 
Pralum  diotum  de  la  Templeri,  iZsh  (terrier  de 
Peyzieux). 

Temps  (Le),  h.,  c'"  de  Reyrieux. 

Tenay,  c""  du  c""  de  Saint-Rambcrt.  —  Super  Tiii- 
naium,  ii3o  env.  (Guigue,  Carlul.  de  Saint-Sul- 
pice,  p.  5).  —  Ttjnniiy,  i!53  (ibid.,  p.  109).  — 
Tynay,  ia53  (ibid.,  p.  109).  —  Tignay,  i33(| 
(arch.  de  l'Ain,  H  222);  1/195  (arch.de  la  Côte- 
d'Or,  B  894,  répertoire).  —  Supra  Tygnayum, 
i385  (ibid.,  B  845,  P  87  v").  —  Teney,  i65o 
(Guichenon,  Biigey,  p.  9).  —  Tenay  en  Bugey, 
1670  (enq.  Bouchu). 

En  1789,  Tenay  était  une  communauté  de 
l'élection  et  subdélégation  de  Belley,  mandement 
et  justice  de  Saint-Rambert. 

Son  église  paroissiale,  annexe  de  celle  d'Argis, 
était  sous  le  vocable  de  saint  André  et  à  la  collation 
de  l'abbé  de  Saint-Rambert.  —  Eeclesia  Sancti 
Andreae  de  Tenayo,  1191  (Guichenon,  Bresse  et 
Bugey,  pr. ,  p.  234).  —  Eeclesia  de  Tenay,  sub 
rocabulo  Sancti  Amlree,  i4oo  env.  (Pouillé  du 
dioc.  de  Belley).  —  L'église  Saint  André  de  Tenay, 
wu"  s.  (arch.  de  l'Ain,  H  1). 
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Au  point  de  vue  féodal,  Tenay  dépendait  origi- 
nairement de  la  terre  de  Sainl-Rambert  qui  passa , 
au  xiii'  siècle,  sous  la  domination  des  comtes  de 
Savoie.  Depuis  la  lin  du  wi'  siècle.  Tenay  formait 
une  des  dépendances  du  marquisat  de  Saint- 
Itarabcrt. 

A  l'époque  intermédiaire,  Tenay  était  une 
municipalité  du  canton  et  district  de  Saint- 
Rambert. 

Tesdassbs  (Les),  miss. , alll.  du  Grand-Rieux ,  coule 
sur  la  c°'  de  Civrieux. 

Ténéa  (Scb),  lieu  dit,  c°'  de  l'Abcrgement-de- 
Varey. 

Ténières,  anc.  faubourg,  auj.  quartier  de  la  ville  de 
Bourg.  —  lier  tendens  extra  clausuriim  ville  Bwf^i 
a  nco  de  Teynieres  apud  Btuj;um  Miijorem,  i335 
env.  (terr.  de  Teyssonge,  f°  3  r°).  —  Vertu»  Tey- 
nieret,  i335  env.  (ibid. ,  C  a  t").-  —  Teniere», 
i65o  (Guichenon,  Bresse,  p.  17). 

Tbppe  (La),  anc.  lieu  dit,  c'"  de  Bàgé-la-Ville.  — 
Loco  dicto  en  la  Teppa  ver  cheuz  Johannet,  aliat  ou 
Curlil  à  la  Hemarda,  »ive  en  le»  Chenevieret,  i538 
(Censier  de  la  Vavrctte,  f°  i3). 

Teppe  (La),  h.,  c°*  de  Baneins.  —  L'orme  du  flaire 
de  la  Tefpe,  161a  (Bibl.  Dumb.,  t.  I,  p.  Sas). 

Teppe  (La),  écart,  c"  de  Chevroui. 

Teppk  (La),  h.,  c""  de  Courmangoui. 

Teppe  (La),  écart,  c""  de  Montrevel. 

Teppe  (La),  h.,  c"'  de  Replonges.  —  Teppa  d'Ay 
iiltat  d'E»pinoux,  1 43g  (arcli.  de  l'Ain,  H  79a, 
f°    91 3   r°).   —    La   Teppe,    xfiii'  s.  (Cassini). 

Teppe-de-l'ai»  (La),  b. ,  c"  de  Foissiat. 

Teppe-bes-Fourmis  (La),  m"  is.,  c°*  de  CbAtillon- 
dc-Michaille. 

Teppe-bes-Versevs  (La),  anc.  lieu  dit,  c"*  de  Bàgé- 
la-Ville.  — •  Loco  dicio  m  Teppa  de»  verney»,  i538 
(Censier  de  la  Vavrette,  f°  4i'i). 

Tepprs  (Les),  li. ,c''*  de  Béreyziat.  —  Le»  Teppe», 
paiTOchie  Dereyiiaci ,  i4g'i  (arch.  de  l'Ain,  H  797, 
f  aai  r°).  —  Apud  le»  Teppe»,  i533  {ibid., 
H8o3,f''  479  r"). 

Teppes  (Les),  c"'  de  Corcelles.  —  Terra  de  le» 
Te»pet,  ia34  (arcb.  de  l'Ain,  H  3G3). 

Teppes  (Les),  écart,  c"'  de  Uommarlin. 

Teppes  (Les),  h.,  c"'  de  Saint-(;yr-sur-Mentlion. 

Teppes  (Les),  écart,  c"'  de  Servignal. 

Tkppes  (Les),  f. ,  c"'  de  SeysseL 

Teppes-Bellecoub  (Les),  f. ,  c""  de  Saint-Etienno- 
sur-Reyssouze. 

Tippes-d'Allemaoxe  (Les),  f. ,  c'"  de  Saint-Etienne- 
sur-Reyssouze. 

Teppes-de-Biche,  h.,  c"'  de   Biigé-ia-Vilie.   —   Le» 


Teppe»  de  Biches,  parroi»»e  de  Bàgé  la  Ville,  1767 
(arcli.  de  l'Ain,  H  83(1,  f°  44a  v°).  —  Teppe  de 
Biche,  XTiii'  s.  (Gassini). 

Teppes-de-i.' \inE  (Les),  écart,  c'"  de  Fuissiat. 

TERCEnExcHES  (Les),  localité  disparue,  c"°  de  Saint- 
Martin-le-Cbàtel. —  Veniu»  les  Tercerenches ,  i4io 
env.  (lerr.  de  Saint-Martin,  f°  io5  v°). 

Tebboii,  montagne,  c'"  de  Saint-Sorlin. 

Tekmans,  anc.  rente  noble,  auj.  écart,  c"'  de  Mar- 
lieux. 

Termans,  écart,  c"'  de  Saint-Marlin-du-Fresne.  — 
7Vrwiff«s,xnii*  s.  (Cassini). 

Tebmams,  II.,  c'"  de  Villars. 

Termens  (Les),  lieu  dit,  c"'  de  Peyricui. 

Tebment  (Le),  granges,  c'"  d'Evosgcs.  —  Terment, 
win'  s.  (Cassini). 

Tebsans  (Le),  ruiss.,  afll.  de  la  Saône.  —  Ternant, 
riv.,  xviii'  s.  (Cassini). 

Tebnans,  lieu  dil,  c"°  d'Ambutrix. 

Tebsans,   h.,  c"  de  Feillens. 

Tebnans,  f. ,  c"  de  Jassans. 

Tebnass,  écart,  c°"  de  Saint-Bénigne. 

Tebmeb,  localité  disparue,  à  ou  près  CoUonges.  — 
Ternier,  i4oi  (arch.  de  la  Côle-d'Or,  B  1097, 
f  i34  r"). 

Terni ÈBE  (La),  h.,  c"'  de  Faramans. 

Térode  (La),  anc.  lieu  dit,  c"'  de  Talissieu. 

Térole  (La),  m°"  is. ,  c°°  de  Belley. 

Tebra  Hebbeobdm,  anc.  lieu  dit,  à  ou  près  Boissey. 
-  Una  vinea  ciim  campo  qui  est  in  villa  Boscido, 
qui    habel  fine».  .  .     terra    Hebreoram,    888-898 
(Cart.  de  Saint-Vincent  de  Màcon,  n"  a84). 

Tebbabled,  écart,  c°*  de  Cize. 

Terraiu.on(Le),  b.,  c"*  de  Groslée. 

Tebbasse  (La),  localité  détruite,  à  ou  près  Rcyrieux. 
—  A  la  Terreci,  1999-1869  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  io455,  f°  39  r°). 

Tebbasse  (La),  h.,  c"°  de  Saint-Genis-sur-Mentlion. 

Tebbasse  (La),  anc.  lieu  dit,  c'"  de  Trévoux.  —  A 
qmidam  prato  vocato  de  la  Terrace,  1607  (Bibl. 
Dumb.,  t.  1,  p.  335). 

Tebbeau  (Le),  lieu  dit,  c"*  de  Brénod.  —  Au  Terrind, 
1837  (cadastre). 

Terreaux  (Les),  anc.  fief,  c"*  de  Pressiat. 

Terbeiux  (Les),  anc.  fief,  c"'  de  Virieu-le-Pelit.  — 
Seignetir  de»  Terreaux,  1 455  (Guichenon,  Bresse 
et  Bugey,  part.  I,  p.  81).  —  Domina»  Terraliorum, 
1  4  90  (  ibid. ,  pr. ,  p.  194).  —  Le  cha»leau  et  mai»on 
forte  de»  Terraulx  en  Verromei»,  1  563  (arch.  de 
la  Côte-d'Or,  B  io453,  f°  ia8  v°).  —  Le»  Ter- 
reaux, i65o  (Guichenon,  Bugey,  p.  107). 

Au  point  de  vue  féodal,  ce  village  était  une 
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seigneurie,  avec  maison-forle,  relevant  du  fief  des 

seigneurs  de  Valromp\. 
Tbrre-Brosse  (I.a),  écart,  c'"  de  Lagnieu. 
Terre  dk  Bàoé.  —  //.  dominus  Baugiaci ,  isoo  env. 

(Cart.  lyonnais,  t.  I,  a°  79).  —   Homines  militiim 

Imao  liaugiaci,  laSo    (Cartul.de  Bourg,  n°  1). 

—  Itmimondua  de  Bordellis ,  quondam  baiUivus  teire 
Baughui,  ia6a   ((lart.  lyonnais,    t.  Il,   n°  60C). 

—  Si.  de  Espeissia ,  judex  in  curia  Raiigiact , 
«965  (ibid.,  t.  II,  n°  64o).  —  Sigillum  curiae 
Bmigiaci,  ia65  (ibid.).  —  Eslenes  de  Espeyse, 
juges  de  la  cort  de  Baugia,  ia65  [ibid.,  n°  6A9). 

—  A.  de  Castellano,  miles  et  tegum  doclor,  ballivus 
et  judex  in  terra  Baugiaci  pro  Amedeo  Sabaudie, 
1985  (ibid.,  n°  8o3).  —  Baronia  liaugiaci,  1296 
(arch.  delà  Gôte-d'Or,  B  564,  18).—  G.de  Gra- 
nMnt,  adonc  baly  de  Baugie  et  lo  jugio  doudit 
/«e,i343-i358(Docum.  linguist.de  l'Ain,  p.  65). 

—  1m  teire  de  Baugie,  »35o  env.  (arch.  du  Rhône; 
fonds  de  Malte,  partie  non  inventoriée). 

Sur  les  limites  de  la  Terre  de  Bàgé,  voir  l'In- 
troduction. 

Terre  de  Balon.  —  Cette  terre  qui  comprenait 
Ballon,  Grand-Confort,  Lancrans  et  Vanchy  dépen- 
dait, au  xni"  siècle,  des  seigneurs  de  Gcx.  Apportée 
en  dot  par  Anne  de  Faucigny  au  dauphin  Hum- 
bert,  elle  fut  ensuite  inféodée  aux  sires  de  Tlioire- 
Villars.  —  Humbertus ,  filins  domini  Humberti  de 
Vilariis  condam ,  recognovit  se  tenere  a  domino  Fau- 
cigniaci  castrum  de  Balaon,  i8o4  (Chevalier, 
Invent,  des  dauphins,  n°  i53i).  —  En  i337,  le 
dauphin  retira  aux  sires  de  Viliars  la  terre  de 
Ballon  et  leur  donna  en  échange  la  seigneurie 
de  Chàtillon-de-Corneille.  —  Humbertus  dalphi- 
nus ,  in  recompensationem  castri  Balonis  et  Grandis 
confort,  tradidit  Humberto  domino  de  Thoria  et  de 
Vilariis,  castrum,  villam  et  mandamentum  Castil- 
lionis  de  Comella,  i337  [ibid.,  n"  99^). 

Réservée  à  la  Savoie  par  le  traité  de  Lyon  de 
)6oi,  la  terre  de  Balon  fut  cédée  à  la  France  par 
le  traité  de  Turin.  —  Terre  de  Balon,  xviii"  s. 
(  Cassini  ). 

Terre  de  Bhiord.  —  Cette  terre,  limitée  à  l'Est  par  le 
comté  de  Belley  et  à  l'Ouest  par  le  Rhône,  appar- 
tenait aux  sires  de  la  Tour-du-Pin ,  antérieurement 
au  mariage  d'Albert  de  la  Tour  avec  Béatrix  de 
Coligny.  — ■  Terra  de  Brior  usque  ad  terminos  Bel- 
licensis  territorii protendens ,  1  i4i  (arch.  de  l'Ain  , 
H  949). 

Terre  »e  Coi.ionv-le-Neuf.  —  Cette  terre  était  ori- 
ginairement du  fief  des  comtes  de  liourgogne  qui 
l'inféodèrent  aux  sires  de  (Coligny,   de  qui    elle 


passa  par  mariage,  au  commencement  du  xiii* 
siècle,  dans  la  famille  des  sires  de  la  Tour-du-Pin. 
Pcr  loliim  itiniiiniuiii  de  Turre  et  de  Cologniaco, 
1931  (arch.  de  l'Ain,  H  996).  —  Atbertus  de 
Turre,  dominus  Coloniaci  et  de  Trefort,  1953 
(Cart.  lyonnais,  t.  I,  n°  499),  —  qui  la  cédèrent, 
vers  i98o,  aux  comtes  de  Savoie.  Ceux-ci  l'uni- 
rent à  leur  Terre  de  Bàgé.  —  Nos  Amedeus  cornes 
Sabaudiae  dominusque  lerrae  Baugiaci  et  Coloi- 
gniaci.  i3oi  (Cartul.  de  Bourg,  n°  7). 

La  Terre  de  Coligny  est  souvent  nommée  Terre 
de  hevcrmont  dans  les  actes  du  xiv*  siècle.  —  In 
terris  Baugiae,  Reversimontis ,  ac  tota  patria  Bres- 
siae,  1397  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. , 
p.  aa). 

Terre  d'en  deçà  de  l'Ain.  —  On  désignait  sous  ce 
nom  les  seigneuries  comprises  entre  l'Ain  et  la 
Dombes  de  Viliars.  —  Judex  terrarum  Baugiaci, 
Montis  lupelli  et  Vallis  bonae  ac  citra  Yndis  jluvium , 
1879  (Cartul.  de  Bourg,  n°  97).  —  Judex 
Breyssiae,  Dombarum  et  Vallis  bonae  ac  citra  Yndis 
fluvium,  i4o4  {ibid.,  n°  46).  —  In  partibus 
Breyssie,  Dombarum  et  Vallisbone  ac  citra  Yndis 
terminum,  i44o  env.  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  970  ter,  f°  1  r"). 

Terre  de  la  Valdonne.  —  Celte  terre,  qui  com- 
prenait la  légion  qui  s'étend  de  la  Cottière 
au  Rhône,  depuis  Meximieux  jusqu'à  Miribel, 
appartint  à  l'origine  aux  seigneiu-s  de  Mont- 
luel  qui  la  cédèrent,  en  i3a6,  aux  dauphins  de 
'i^iennois  de  qui  elle  passa,  en  i355  ,  aux  comtes 
de  Savoie.  —  Judex  terre  Vallisbone  et  Montis- 
lupelli  pro  domino  Dalphino  Vienensi,  i335  (arch. 
de  l'Ain,  H  3ia).  —  La  Baronie  de  Valbone,  i343 
(  Guichenon ,  Savoie ,  pr. ,  p.  459).  —  Judex  major 
baroniarum  Ten-e  Turris,  Vallisbone  et  Montis- 
lupelli  pro  domino  dalphino  viennensi,  i35o  (arch. 
de  l'Ain,  H  3oo).  —  Judex  Breyssiae  et  Vallis- 
bonae,  i365  (Guigue,  Docum.  de  Dombes,  p.  347). 
—  Bnronniae  Breyssiae  et  Vallisbonae ,  1879  (Bros- 
sard,  Cartul.  de  Bourg,  p.  55).  —  Patria  Vallis- 
bonae, 1471  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. , 
p.3i). 

Terre  de  Gex.  —  Tei-ra  deJayz,  1989  (Mém.  Soc. 
d'hist.  de  Genève,  t.  XIV,  p.  919).  —  La  terre  de 
Jaz,  i3oo  env.  (l'AiVi.,  t.  IX,  p.  aaa).  —  Teiro  et 
baronia  Gaii,  1889  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  1987).  —  Castrum  et  baronia  Gaii,  jb'ij 
(ibid.). 

C'est  le  3o  juin  1601  que  le  baron  de  Lux  prit 
possession  de  la  Terre  ou  Pays  do  Gex,  au  nom  du 
roi  de  France. 
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Terre  de  l\  Jistice,  m°"  is. ,  c'"'  de  Clievroux. 

Terbe  be  Montllel.  —  O'est  le  nom  que  l'on  don- 
nait aussi  à  la  Terre  de  la  Valbonne.  —  Judex 
major  baronianim  Terre  Tiirris,  Vallishone  et 
MontislupetU  pro  domino  datphirw  viennemi ,  i35o 
(arch.  de  l'Ain,  H  3oo).  —  Petrii»  liurli  legum 
doclor,  judex  terrarum  Baugiaci  et  MoHtislupelli, 
i36o  cnv.  (Cartul.  de  Bourg,  n°  99).  —  G.  de 
Foresta,  judex  terrarum  Baugiaci,  Montitlupelli 
et  Vallit  bonae  ac  citra  Yndis  jluvium ,  1879  (ihid., 
n'  37). 

Terbe  DE  Nantoa. —  Terra  Nanluaci,  1809  (arch. 
de  l'Ain,  H  53).  —  Judex  ordinarius  Terre  Nan- 
luaci,  iSaa  (ibid.),  —  Terra  et  juriidictio  Sancti 
Pétri  Ntmluaci,  1889  (ibid.).  —  Nantua,  baron- 
ni'e  du  ressort  du  bailliage  de  Belley,  1784  (Descr. 
de  Bourgogne). 

Terre  «e  Reverhont.  —  On  donnait  ce  nom  à  la 
partie  de  la  seigneurie  de  Coligny  située  en 
Revermont.  par  opposition  à  ce  que  l'on  appelait 
la  Manche  de  Coligny,  —  Terra  Reverti  Montit, 
1289  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  part.  1 ,  p.  67). 

—  /n  Revertomonte  et  terra  Colloigniaci,  1891 
(arch.de  la  Côte-d'Or,  B  -fjo  bis,  f  i85).  — 
In  teiris  Baugiaci,  Reversimontis  ac  Iota  patria 
Breyssiae,  1897  (Brossard,  Cartul.  île  Bourg, 
p.  9^1  ).  —  Patria  Reversimontis,  ili'ji  (Guiche- 
non,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  3i). 

Terre  de  Thoire  ou  de  Montagxe.  —  Cette  terre 
comprenait  les  châteaui-forts  de  Thoire,  Montréal, 
MataWon,  Arbeat,  Apremont,  Saint-Martin-du- 
Fresnc ,  Beauvoir  et  leurs  dépendances.  —  Castrum 
de  llello  Yidere  in  Mantagniu,  i>t.58  (Cartul. 
lyonn..  t.  Il,  p.  78).  —  In  Mnntania,  1970 
(Bilil.  Sebus. ,  p.  iai).  —  In  Terra  Montanea, 
I  «70  {ibid.,  p.  Û97).  —  Dominas  de  Thoire  et  de 
Montania,  1.170  {ibid.,  p.  /la 4).  —  Dominus 
de  Thoire  tel  de  Montania,  1370  (ibid.,  p.  437). 

—  La  baronnie  de  Thoire,  1978  (Guichenon, 
Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  aSa).  —  Tola  len-a  de 
Montagne,  182 9  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  809). 

—  Terra  Mnntagnie,  l'iiQ  {ibid.,  B766,f  67r°). 

—  Ripparin  Yndis  perlinet  domino  [Thurie]  a  loco 
de  Bulavant  usque  ad  locum  de  Bolloson,  ad  causant 
aulellanie  Mathafellonis ,  iftig  (ibid.,  B  807, 
f*  1).  —  In  mandamenlis  Montisregalis,  Arbenci, 
Mathafellonis  et  Sancti  Martini  de  Fraxino,  liig 
(ibid.,  B  807,  i'  1  r°).  —  Castrum  Arbenci,  in 
terra  Montanea,  i44o  (Guichenon,  Bresse  et 
Bugey,  pr. ,  p.  208).  —  Judicatura  Beugesii,  No- 
tallestf,  [ eromesii  et  Terre  Mnnianie,  i'i7i  (arch. 
de  i' Ain,  U  857),   —    En  la  ten-e  de  Montagne, 


i6.5o  (Guichenon,  Bugey,  p.  .ji). —  Bailliage  de 
la  Montagne,  i65o  {ibid.,  p.  8). 

La  TeiTe  de  Montagne  était  du  fiof  dos  comtes 
dn  Bourgogne;  son  plus  ancien  seigneur  certain 
est  Humheit  I"  qui  vivait  en  1181.  —  Humbertus 
[  I  ]  de  Toria ,  1181  (  Duboucliet ,  Maison  de 
Coligny,  p.  85);  ii58  (arch.  de  l'Ain,  H  5i).  — • 
Dominus  Hillelmus  de  Toria  et  j'ratres  ejus  Hum- 
bertus et  Gislebertus,  ii64  (Guichenon,  Bibl. 
Sebus. ,  p.  4i4).  —  Humbertus  [II]  de  Thoiria, 
Î188  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  948). 
Terre  de  Thoire  et  de  Villars.  —  Etierme  III  de 
Villars  étant  mort  avant  son  père,  la  succession 
de  celui-ci  fut  recueillie  tout  entière  par  sa  flile 
Agnès  mariée,  vers  1187,  à  Ktienne,  fils  d'Hum- 
bert  H,  seigneur  de  Thoire.  Le  titre  de  seigneur 
de  Villars  paraît  avoir  été  porte  par  les  aines  de  la 
maison  de  Thoire  du  vivant  de  leur  père.  — 
Stephanus  [I]  dominus  de  Villars ,  flius  Ihimberti 
de  Thoire,  1996  (Masures  de  l'Ile-Barbe,  t.  I, 
p.  189).  —  Bemardus  de  Thoria,frater  Stephani 
[1]  domini  de  Villars,  1996  (ibid,,  t.  I,  p.  i4i). 

—  St.  [II]  de  Villariis,  1988  (Guichenon,  Bresse 
et  Bugey,  pr. ,  p.  95o).  —  St[eplianus  //]  dominus 
de  Toyri,  1944  (Guigue,  Docum.  de  Dombes, 
p.  i  1 7  ).  —  Béatrice  de  Faunigny,  veuve  d'Etienne  II 
de  Thoire,  I35i  (Guichenon,  Généal.  de  Bugey, 
p.  991).  —  Beatris  dame  de  Toire  et  de  Villars , 
1956  (an'h.  de  la  Côte-d'Or,  B  83i).  —  Nos 
Humbertus  [III],  dominus  de  Thoyri  et  de  Villars, 
consentienle  domina  Béatrice  [de  Fucigniaco], 
maire  mea,  1958  (Cartul.  lyonnais,  t.  II,  n"'554). 

—  Humbei'tus  [IV]  de  Thoyri  et  de  Vilars,  1987 
(Méra.  Soc.  d'hist.  do  Genève,   t.  XIV,  p.  197). 

—  Humbertus  [V]  dmninus  de  Thoyri  et  de  Vilars, 
i8o4  (arch.  de  l'Ain).  —  Humbertus  [V]  de 
Vilariis,  miles,  dominus  de  Thoiria,  1808  (Che- 
valier, Invent,  des  dauphins,  p.  179).  —  Hum- 
bertus [VI]  dominus  de  Thoria  et  de  Vilariis, 
sept.  1887  (Chevalier,  Invent,  des  dauphins, 
p.  175). 

Il  n'y  avait  qu'un  seul  bailli  A  un  seul  juge 
pour  les  terres  de  Alontagne  et  de  Villars.  — 
Judex  in  len-a  domini  de  Thoyri  et  de  Vilars,  1807 
(arch.  de  l'Ain,  H,  871).  —  L.  Franchelens ,  bal- 
livus  in  terra  domini  de  Thoyri  et  de  Vilario,  i335 
(ibid.,  H  874).  —  Judex  ordinarius  terre  Breyssie 
et  Montagnie pi'o  Humberlo  de  Thoyre  et  de  Villars, 
i4i4  {ibid.,  H  809). 

Se  sentant  incapable  de  liiller  contre  le  duc  de 
Bourgogne  qui  avait  envahi  la  Terre  de  Montagne, 
Humbert  Vil   de  Thoire-Villars  résolut  de  céder 
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ses  états  au  sire  de  Beaujcu  et  au  comte  de 
Savoie.  11  vendit,  le  1 1  août  l'ioa ,  la  partie  occi- 
dentale de  la  sirerie  de  Villars,  à  Louis  II,  duc  de 
Bourbon;  tout  ce  qui  lui  restait  de  son  riclie  héri- 
tage fut  acquis,  le  99  octobre  suivant,  par 
Amédce  VII,  comte  de  Savoie.  La  portion  de  la 
Terre  de  Villars  cédée  aux  sires  de  Bcaujeu,  sou- 
verains de  Dombes,  comprenait  Amareins,  Ambé- 
rieux-cn-Dombes ,  Cbaleins,  la  Cbapelle-du-Cliâ- 
telard,  Francheleins,  Frans,  Jassans,  Marlieux , 
Massieui ,  Mizérieuï ,  Montbieui ,  Parcieux ,  Rancé , 
Reyrieux ,  Saint-Didier-de-Formans ,  Saint-Elienne- 
sur-Clialaronne ,  Saint-Euphémie,  Sainl-Jean-de- 
Thurigneux,  Saint-Olive,  Saint-Trivier  à  la  part 
de  Villars,  Savigneux,  Trévoux,  Villeneuve-Agne- 
reins  et  partie  de  La  Peyrouse  et  de  Versailleux. 
La  portion  cédée  à  la  maison  de  Savoie  comprenait 
une  partie  de  la  Dombes.  —  Baillivut. . .  Brey»- 
tiae,  Reversiinontis ,  Dombarum  et  Vallisbonae, 
i4i4  (Cartul.  de  Bourg,  n°  56).  —  Juge  de 
Bresse,  Dombes,  ta  Valbonite,  baron ie  de  Villars  el 
de  tout  ce  qui  est  en  deçà  la  rivière  d'Inz,  jGG.") 
(Masures  de  l'Ile-Barbe,  t.  I,  p.  445,  d'après  un 
acte  de  1437). 

Tbhue  de  Treffort.  —  Celte  terre  était  du  fief  des 
comtes  de  Bourgogne  qui  l'inféodèrent  aux  sires 
de  Coligny.  Vers  laSo,  Béatrix  de  Coligny  la  porta 
en  dot  à  Albert  II  de  la  Tour-du-Pin.  Humbcrt 
do  la  Tour,  frère  et  successeur  d'Albeit,  reprit,  en 
1^74,  d'Olbon,  comte  de  Bourgogne,  le  (icf  de 
Treffort  qu'il  fut  obligé  de  céder,  en  1986,  à  Ro- 
bert II ,  duc  de  Bourgogne.  Celui-ci  le  remit  quatre 
ans  plus  tard  à  Amé  V,  comte  de  Savoie.  —  Ba- 
livus  de  Tresfortio  pro  Roberto  duce  Burgundie, 
1287  (Bibl.  Dumb.,  t.  II,  p.  937).  La  terre  de 
Treffort  resta  imie,  en  titre  de  cbàtellenie,  au 
domaine  des  princes  de  Savoie,  jusqu'en  1674. 

Terre  de  Viennois.  —  Cette  terre  comprenait  ori- 
ginairement les  seigneuries  que  les  comtes  de 
Savoie  possédaient  en  Viennois  et  qu'ils  cédèrent 
aux  dauphins  en  i355.  Avant  la  création  du  bail- 
liage de  Bugey,  les  comtes  de  Savoie  faisaient 
administrer  les  chàtellenies  de  Rossillon,  Lompnes 
el  Saint-Rambert  par  leur  bailli  de  Viennois.  — 
J.  del  Chasiellar,  miles,  bailtivus  etjudex  in  Vien- 
nesio,pro  Phitippo  comité  Sabaudie,  1372  (Cartul. 
lyonn.,  t.  H,  n"  779);  1282  [ibid.,  n"'  776).  — 
Et  vocatis  vobiscum  castellanis  RosseiUonis ,  Lonna- 
rum  el  aliis  de  Viennesio  de  quibus  vobis  videbitur, 
1289  (Lettres  de  PhiHppe  de  Savoie  à  son  baiUi 
de  Viennois;  Cartul.  lyonn.,  t.  II,  n°  776).  — 
Rufinus  Dracoiius,  judex   in    Viennesin,  Novulesia 


et  Beugesio  pro  A.  Comité  Sabaudie...  castellano 
Sancii  Ragneberli  Jurensis,  1291  (Cartul.  lyonn., 
t.  II,  n"  83o). 
Terre  de  Villars.  —  Baronia  de  Villariis,  1^69 
(Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  i54).  — 
Terre  de  Villars,  baronnie  el  ancien  fief  d'Empire, 
i65o  (Guichenon,  Bresse,  p.  197,  d'après  un 
titre  de  i424  ). 

La  portion  centrale  de  l'arrondissement  actuel 
de  Trévoux  était  possédée,  au  moyen  âge,  par  les 
sires  de  Villars,  sous  la  suzeraineté  toute  nomi- 
nale des  rois  de  Bourgogne,  puis  sous  celle  des 
empereurs  d'Allemagne,  qui  avaient  succédé  à 
Rodolphe  III;  c'était  ce  que  l'on  appelait  la  Terre 
de  Villars.  Ce  petit  état  commença  à  se  former  au 
début  de  xi'  siècle.  —  Stephanus  [I]  </«  Vilario, 
1070  environ  (Bec.  des  chartes  de  Cluuy,  t.  V, 
n°  3789).  —  Pet'  consilium  hominum  ipsius  l'dul- 
rici  [de  Balgiaco],  scilicet  Adalardi  de  Vilars, 
1074-1096  (Cart. Saint- VincentdeMâcon,  n°456). 

—  Vldricus  de  Vilars,  1096-1190  (l'Aid. ,  n°  676). 

—  Stephanus  [II]  île  Vilari  etjiliusejus  Stephanus 
de  Vilari,  1190  (Cartul.  lyonn.,  t.  I,  n°  4o).  — 
Vir  nobilis  Stephanus  [II\  de  Villars,  1186  (Ma- 
sures de  rile-Barbe,  t.  I,  p.  is3).  —  Stepha- 
nus [II  de  Vilar]JHius  Poncie  [de  Insula]  et  Uldrici 
de  Vilar,  1199  (arch.  de  l'Ain,  H,  287;  charte 
notice  d'une  donation  de  1190  env.). 

Au  XI*  siècle ,  les  seigneurs  de  Villars  possé- 
daient la  région  comprise  entre  le  Rliono  et  l'Ain 
depuis  Chazey  jusqu'à  Saint-Vulbas.  —  l'ascua 
per  totam  terram  que  appeïïalur  Meria,  a  quercu 
Vialets  usque  ad  lerrilorium  hospitalis  de  Loies-, 
tempore  Adalardi  de  Vilar,  ad  quem  jura  pascua- 
rum  illarum  pertinebant,  1199  (Cartul.  lyonn., 
t.  I,n°74). 

Terbens  (Les),  anc.  mas,  à  ou  près  Saint-Paul-de- 
Varax.  —  Mansus  del  Terrens,  1260  (Bibl.  Dumb., 
t.  I,  p.  1  55). 

Terre  Odilan  (La),  anc.  lieu  dit,  c'"  de  ChevToux. — 
A  cercio  terra  Odilan,  994-1082  (Rec.  des  chartes 
de  Cluny,  I.  III,  n°  398a). 

Terres  (Les),  écart,  c"'  de  Saint-Didier-de-For- 
mans. 

Terres-Blanches  (Les),  i",  c'"  de  Montrevel. 

Terbes-d'Ain  (Les),  lieu  dit,  c"'  de  Poncin. 

Terres-de-Fortune  (Les),  lieu  dit,  c"  de  Ceyzériat. 

—  Terrae  de  Fortana,  ili'i'j  (Brossard,  Cartul. 
de  Bourg,  p.  9  43). 

Terres-Franches  (Les),  lieu  dit,  c"°  de  Grièges. 
Terriaux  (Les),  lieu  dit,  c""  de  Seillonnas. 
Tebtebia,  anc.  lieu  dit,    à  ou  près  Vieu-d'Izenave. 
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—  Tpitu  illa  que  Teiieiia  niiiicupaliir,  la  16 
(Carlui.  iyorm.,  t.  I,  n°  i38). 

Testièke  (La),  localité  disparue,  c"*  de  Druillat.  — 
A  la  Teêliri,  i35o  env.  (arch.  Rhône  :  lit.  des 
FcuiHées).  —  Per  lour  maunn»  asxiiip»  à  la  7e»- 
teri,  i34t  env.  (terrier  du  Temple  de  Mollissole, 
r  5  ï°).  —  Jo»la  lo  vyolel  IrndenI  de  la  Tesleii 
vert  lo  kiez  de  Maillitolan,  i34i  env.  (ibid., 
f  7  r°). 

Téte-Bégiim!,  mont.,  c"*  d'Arnans. 

Teïriec,  é«irt,  c"  de  (^uzieu. 

TtïsPE,  écart,  c"'  d'Arans. 

Tevssières,  h.,  c"*  de  Versailleux.  —  A.  de  Tay»- 
leref,  laSB  (Polypl.  de  Saint-Paul  de  Lyon, 
p.  107).  —  Temiere,  xviii"  s.  (Casslni).  —  La 
Teytêière,  i847  (stat.  posl.). 

Tetssongb,  h.,  c"'  de  Saint-Etienne-du-Bois.  —  In 
villa  Taxoniaci,  1100  env.  (Bibl.  Sebus.,  p.4ia). 

—  Villa  Tettongiaci,  1186  (Guichenon,  Bresse 
el  Bugey,  pr. ,  p.  lao).  —  Damu»  hogpitalit  de 
Tayiiongiit ,  1  a 68  (arch.  du  Rliône ,  titres  de  Lau- 
musse,  Teyssonge,  chap.  11,  n°  1).  —  De  Tay»- 
fongia,  la-a  (ihid.,  chap.  11,  n°  1).  —  Domu» 
lii)»pilalit  Jerotolimitani  de  Teyttongia,  laga  (ibid., 
chap.  I,  n°  1).  —  Taxongia,  i3io  {ibid.,  chap.I, 
n"  7).  —  Tayuongi,  i3i3  [ibid.,  n°  8).  —  Tay- 
tongi,  i335  env.  (ibid.,  f*  8  r°).  —  Teysongia, 
1378    (arcli.  de  la  Côte-d'Or,  B  674,  f  ag  r°  ). 

—  Tntongia,  i5ia  (arcii.  de  l'Ain,  H  920, 
f"  5  r°).  —  Le  villaige  de  Teyucmge,  i563  (ibid.. 
H  993,  f  60.5  r°).  —  Theiêtonge,  i563  (ibid., 
V  G36  r°).  —  Tettonget,  prape  Burgum,  1671 
(  BencGcia  dioc.  lugd.,  p.  atii). 

Dès  le  milieu  du  xiii"  siècle,  les  liospilaliers  de 
Saint-Jeari-de-Jérusalem  possédaient  dans  ce  vil- 
lage une  maison  de  leur  ordre  qui ,  après  la  sup- 
pression de  l'ordre  des  Te.mpliers,  devint  le  cin- 
quième membre  de  la  conimanderie  de  Laumusse. 
Au  xvii'  siècle,  l'hôpital  de  Teyssonge  ne  consistait 
plus  qu'en  une  chapelle,  sous  ic  vocable  de  saint 
Jean-Baptiste. 

Teïssosge  (Le  B01S-UE-),  bois,  c™  de  Jasseron.  — 
Semuf  de  Tettongia,  ia()()  (Duboucliet,  Maison 
de  (ioligny,  p.  69  ). 

Teïssonmère  (La),  h.  et  cbàt.,  c'"  de  Buellas.  — 
Tei»onere>,  ia3(i   (Cartul.  lyonn.,  t.   1,  n°  3io). 

—  La  tnaiton  forte  de  la  Tcyfsimnière ,  avecjotté», 
i3i7  (acte  cité  par  Guichenon,  Bresse,  p.   11a). 

—  Teyttnneria,  1878  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  .548,  f  la  r°).  —  Le  fief  de  la  Teyttormiere  a 
caute  de  Bourg,  i536  (Guichenon,  Bresse  et 
Bugey,    pr.,   p.    ,')i).       -     La    Te»oniere,    1567 


(Bibl.  Uumb. ,  t.  1,  p.  489).  —  La  Tessomiière , 
1734  (Descr.  de  Bourgogne). 

En  tant  que  liof,  la  Teyssonnière  était  une  sei- 
gneurie, avec  maison-forte,  possédée  depuis  le 
xm"  siècle  jusqu'en  178g,  sous  l'hommage  des 
seigneurs  de  Bresse,  par  des  gentilshommes  de 
mêmes  nom  et  armes.  Au  xvm'  siècle,  cette  terre 
était  de  la  justice  du  roi  qui  s'exerçait  au  bail- 
liage de  Bourg. 

Teïssonnièbe  (La).  di'°"  is.,c"''  de  Saint-Genis-sur- 
Menthon. 

Tïïssonnièkés  (  Les ) ,  f..  c"  de  Samt-Trivier-sur-Moi- 
gnans. 

TeiNAHDS  (Les),  h.,  c"'  d'Aisne. 

Thésieu,  lieu  dit,  c°'  d'Arbignieu. 

Théïenoxs  (Les),  localité  disparue,  c"'  de  Viriat.  — 
TkevenoiiB,  xviii'  s.  (Cassini). 

TiiÉziLLiEu,  c'"  du  c°"  d'Haufeville.  —  Tesilliaca». — ■ 
Grangia  Theysiliaci,  \n'  s.  (Guigue,  Topogr. , 
p.  39a).  -  Teisillieu,  1734  (Descr.  de  Bourgo- 
gne). —  Thetsilleitx,  an  \  (Ann.  de  l'Ain).  — 
Thpysillieu,  1808  (Stat.  Bossi,  p.  i33).  —  Thé- 
zill'u,  i84(j  (Ann.  de  l'Ain).  —  Tkézillieu,  i855 
(tbid.). 

Avant  1790,  Thézillieu  était  une  communauté 
du  bailliage,  élection  et  subdélégalion  de  Belley, 
mandement  de  Rossillon. 

Son  église  paroissiale ,  annexe  de  celle  d'Armix , 
diocèse  de  Belley,  archiprétré  de  Virieu,  était  sous 
le  vocable  de  la  Sainle-Vierge  el  à  la  collation  des 
abbés  de  Saint-Sulpice.  —  Ecclesia  de  Teyteliea , 
lub  vocabulo  Béate  Marie,  i4oo  env.  (pouillé  du 
dioc.  de  Belley).  —  ThéaillieH,  succursale,  xïiii''s. 
(Cassini). 

Dans  l'ordre  féodal,  Thézillieu  était  une  sei- 
gneurie en  toute  justice  possédée  par  les  abbés  de 
Saint-Sulpice. 

A  l'époque  intermédiaire,  Thézillieu  était  une 
municipalité  du  canton  d'Hauteville,  district  de 
Belley. 

TiiiAME  (Le),  c"  de  Saint-Nizier-le-Désert.  —  Au 
Tiame,  1847  (stat.  posl.). 

Thianrodi,  f.,  c°'  du  Plantay. 

Thiars,  f. ,  c'"  de  Scrvas. 

TniAS  (Le),  miss.,  afll.  du  Nant  de  Grosiée. 

Thibaddièbe  (La),  localité  disparue,  à  ou  près  Co- 
ligny.  —  Iter  tendent  de  Tibouderia  apud  Cole- 
gniacum,  i4a5  (extent.  Bocamoz,  f  5  r°).  —  La 
Thibaudière,  1676  (arch.  du  Rhône,  H,  aaSS. 
C  43  r"). 

Thibaudière  (La),  anc.  mas,  c"°  de  Marlieux.  — 
Mansiis  de  la  Tiboudieri,  in  paiTochia  de  Marliaco, 
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1299-1 36g  (arfli-  <le  '»  Colo-d'Or,  B  io455, 
Tii  r°). —  Mansus  de  la  Tybauderi,  1399-1869 
{ibid.,  f  20  r°).  —  Mansus  de  la  Thihauderi, 
i3ao  (Guigue,  Docum.  de  Dombes,  p.  agS). 

Tbibaidièbe  (La),  localité  disparue,  c"  de  Re- 
plonges. —  Tibouderia,  1Û93  (arch.  de  l'Ain,  H 
795,f  laSr"). 
Tbibacdièbe  (La),  ëcart,  c°'  de  Saint-Didier-d'Aus- 
siat.  —  La  Tyboudiry,  paiTochie  Sancti-Desri- 
dei-ii,  1/139  (tbid.,  H  799,  f  688  v"). 

Thuiauds  (Les),  ham. ,c°*de  Sermoyer.  —  Terra 
des  Thibaudz  quadam  carreria  intermedia  ex  acci- 
dente ,  juxta  carreriam  tendenteni  a  Romenayo  apud 
Sannoyacum  ex  vento,  i5o4  (Cartul.  de  Saint- 
Vincent,  p.  4o3). 

Thieli.e  (La),  anc.  moulin,  c"°  de  Lent.  —  Le 
mottlin  appelé  de  la  Thielle ,  1  li5o  (acte  cité  par 
Aubrct,  Mémoires,  t.  II,  p.  64i). 

Thil,c"'  duc°"de  Montluel.  —  /.  de TAii,  ia58( Gui- 
gue, Carlul.  de  Saint-Sulpice ,  p.  112).  — Johannes 
delThil,  1375-1800  (Docum.  linguist.  de  l'Ain, 
p.  80).  —  Apud  Tyl,  1385  (Polypt.  de  Saint- 
Paul  de  Lyon,  p.  ai).  —  TU,  1687  (pouillé  du 
dioc.de  Lyon,  f  11  r°);  1671  (Bénéficia  dioc. 
lugd.,  p.  349);  1734  (Dcscr.  do  Bourgogne).  — 
Ï7ii7,  1790  (Dénombr.  de  Bourgogne);  an  x 
(Ann.de  l'Ain). 

En  1789,  Thil  était  une  communauté  de  l'é- 
lection de  Bourg,  de  la  subdélégation  de  Trévoui 
et  du  mandement  de  Miribel. 

Son  église  paroissiale ,  diocèse  de  Lyon ,  arclii- 
prêtré  de  Cbalamont,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Florent  et  à  la  collation  des  religieux  d'Ainay.  — 
Ecclesia  de  TU,  laSo  env.  (pouillé  de  Lyon, 
fil  r°).  —  Paroisse  du  Thil,  xvni°  s.  (dénombr. 
des  fonds  des  bourgeois  de  Lyon,  f°  9  v°). 

Le  clocher  et  une  partie  de  la  paroisse  dépen- 
daient de  la  seigneurie  de  Miribel ,  dont  la  justice 
d'appel  ressortissait  numcnt,  en  1789,  au  parle- 
ment de  Dijon;  le  reste  dépendait  delà  seigneurie 
de  Moniluel  el  plaidait  en  première  instance  au 
bailliage  de  Bourg.  Au  moyen  âge,  la  seigneurie 
de  Thil  appartenait  à  des  gentilshommes  qui  en 
portaient  le  nom.  —  Iluricus,  miles  de  TU,  I3i4 
(Cartul.  lyonn.,  t.  I,  n°  laa). 

A  l'époque  intermédiaire ,  Thil  était  une  muni- 
cipalité du  canton  et  distiict  de  ^Montluel. 

Thiolat,  m'°°  is. ,  c'"  de  Frans. 

TBioi.E,h.,  c"' de  Simandre-sur-Suran.  —  Thiola, 
xvMi*  s.  (Cassini);  i844  (État-Major). 

Thiolei  (Le),  c"  de  Joyeux. 

TuioLiÈBE  (La),  lieu  dit,  c""  de  Lhuis. 


TiiioLLES  (Les),  lieu  dit,  c'"  de  Veyziat. 

TaiOLLET,  h.,  c""  d'Amareins  et  de  Montmerle. 

Ce  hameau  est  peut-être  redevable  de  son  nom 
qui  remonte  à  un  primitif  * Teguletitm ,  aux  tuiles, 
briques  et  vases  de  terre  antiijues  qu'on  y  a  re- 
cueillis. 

Tbions  (Les),  h.,  c"°  de  Buellas. 

TuiouDET  (Le),  h. ,  c'"  de  Péronnas.  —  Thioudel, 
i65o  (Guichenon,  Bresse,  p.  ii3). 

Au  point  de  vue  féodal,  ce  village  était  une  sei- 
gneurie, avec  maison-forte,  de  la  mouvance  des 
seigneurs  de  Bresse. 

Tbiraudet,  écart,  c"*  de  Romans. 

Thivon,  h.,  c"'  de  Monthieux. 

TuoiBE,  anc.  château-fort,  c"  de  Matafelon.  — 
Toria,  ii3i  (Dubouchet,  Maison  de  Coligny, 
p.  35);  ii64  (Biblioth.  Sebus,  p.  4i4);  1206 
(Dubouchet,  o;;.  cit.,  p.  4i).  —  Thoria,  11 85 
(Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  5);  1226 
(Bibl.  Sebus.,  p.  267).  —  Toiri,  1237  (arch. 
de  la  Côte-d'Or,  B  564).  —  Toyri,  ia6a  (arch. 
de  l'Ain,  H,  870);  1276  (Guigue,  Docum.  de 
Dombes,  p.  196);  1836  (Bibl.  Dumb.,  t.  T, 
p.  369).  —  Thoyri,  1271  (ibid.,  t.  II,  |).  176); 
1291  (arch.  de  l'Ain,  H  870);  1299-1469 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io455,  passim.). — 
Thoire,  1278  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr., 
p.  a52);  1892  (ibid.,  pr.,  p.  186);  i433  (ibid., 
pr.,  p.  i5i).  —  Toire,  1289  (Dubouchet,  Maison 
de  Coligny,  p.  81).  —  Thoiri,  i3o8  (Valbonnals 
Hist.  du  Daupliiné,  pr. ,  p.  i38).  —  Toyre,  i855 
(Bibl.  Dumb.,  t.  I,  p.  3oi).  —  Thoyre,  i3E5 
(Guigue,  Docum.  de  Dombes,  p.  343). 

La  fortesse    de  Thoire,  depuis    longtemps   en 
ruines,  fut,  au  xi'  siècle,   le  berceau  de  la  puis- 
sante famille  bourguignonne  des  sires  de  Thoire, 
dont    le  membre   le   plus    anciennement   connu, 
Hugues  de  Thoire,  vivait  en  1100. 
Thoibe  (Le  PEriTuis-DE-),  défilé,  sur  la  c'"  de  Mata- 
felon. —  Usque  ad  angustum  transitum  cui  noinon 
est  foramen  de  Toria,  1 169  (arch.de  l'Ain  ,H  355). 
Thoibe  (Le  Poni-DE-),  c"*  de  Matafelon.  —   Usque 
««iportum  de  Torto,  1169  (arch.  de  l'Ain,  H  355). 
—  Pedagium  et  porlum  de  Thoyri,  suppra  rippa- 
riam  Yndis ,  iliig  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  807). 
Tboibiat,  anc.  villa  gallo-romaine,  c°'  d'Izernore.  — 

Loco  dicto  en  Thoyria,  liig  (ibid.,  f°  43  r°). 
Thoiriat,  m'"  el  anc.  lief  de  Bresse,  c"'  de  Pont-de- 
Veyle.  —  Thoiria,  i6'i3  (Baux,  Nobil.  de  Bresse, 
p.  57).  —  Thoiria,  Jîef  situé  dans  la  paroisse  de 
Pont-de-VeyIe ,  1789  (Alman.  de  Lyon).  —  Toi- 
riat,  1847  (stat.  posl.). 
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Le  fief  de  Tlioiria  est  fort  ancien  si ,  comme  je 
ie  crois,  c'est  mi  de  ses  premiers  seigneurs  que 
l'on  doit  reconnaître  dans  Hugues  de  Toria  qui 
vivait  vers  iioo,  et  dont  Guiclienon  a  fait,  mai  à 
propos,  ia  tige  des  seigneurs  de  Tlioiie,  au  comté 
de  Bourgogne. —  Hugo  de  Toria,  1096-1  laû 
(Carlul.  de  Saint- Vincent  de  Màcon,  11°  569). 
TuoiRieLv,  localité  disparue,  c"'  de  Lo\es.  —  Terra 
sita  sublus  Thoyreu,  1273  (Bibl.  Dumb. ,  t.  Il, 
p.  173). 
Tboibï,  c"'  du  c°°  de  Fcrncy- Voltaire.  —  Thoyrie, 
»3oi  (Mém.  Soc.  d'Iiist.  de  Genève,  t.  XIV, 
p.  298);  i33a  (arch.  de  ia  Côte-d'Or,  B  1089, 
table).  —  A  Thoyriaco  ux/ue  ad  Clumm,  1387 
(ibid.,  B,  1229).  —  Thoyrier,  1897  {ibid., 
B  1096,  f  20a  r°).  —  Thoyriez,  i5a8  (ibid., 
B  116a,  r  85  r");  1572  (arch.  du  Rhône, 
H  aigi,  f°  228  r°).  —  Toirier,  xïiii'  s.  (arch. 
de  ia  Côte-d'Or,  B  11  Sa,  table).  —  Toiry,  1670 
(enquête  Bouchu);  1781  (Descr.  de  Bourgogne); 
1790  (Dénombr.de  Bourgogne).  —  Thoiry,  xtiu's. 
(Cassini). 

En  1789,  Thoiry  était  une  communauté  de 
l'élection  de  Belley,  du  bailliage  et  subdélégation 
de  Gex  et  de  la  châtellenie  de  Saint-Jean-de- 
Gonville. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Genève, 
archiprétré  du  Bas-Gex ,  était  sous  ie  vocable  de 
saint  Maurice.  —  Cura  de  Toyrie,  i34/i  en\. 
(Fouillé  du  dioc.  de  Genève). 

Thoiry  dépendait  de  la  baronnie  de  Gei.  — 
P.  de  Toiry,  milet,  ish-j  (Mém.  .Soc.  d'hist.  do 
Genève,  t.  XIV,  p.  891). 

A  l'époque  intermédiaire,  Thoiry  était  une  mu- 
nicipalité du  canton  de  ce  nom,  district  de  Gei. 
THOisstï,  ch.-l.  de  c"  de  l'arrond.  de  Trcvoui.  — 
In  villa  Tuttiaco,  910-997  (Rec.  des  chartes  de 
Cluny,  t.  1 ,  n°  1  1 8  ).  —  /»  Tusciaco  riUa ,  in  pago 
Lagdaneiae,  9^8  (ibid,,  n°  ()a8);  var.  de  E  : 
Thoiciaco  (ibid.,  note  3).  —  Kx  Totciaco,  gfi-i 
(ibid.,  n°  656).  —  In  pago  Lugdaneiai,  To$cia- 
cum,  994  (ibid.,  I.  111,  n°  2 a 55);  998  (ibid., 
t.  m,  n"  aies).  —  Tuttiacum,  998  (ibid., 
n*a466).  —  Villa  de  Tuyciaco,  var.  villa  de  Toy- 
«iaco,  1289  (  Bibl.  Dumb. ,  t.l,p.  i4i). —  Toittey. 
1  289  (ibid.,  1. 1,  p.  a83).  — Villa  Thoystiaci,  i3io 
(Giiigue,  Docuin.  de  Donibes,  p.  ^iH'!  1.  —  Chottel 
et  ville  de  Toitie,  1^07  (Bibl.  Dumb.,  t.  1, 
p.  34o).  —  Toittay,  i44i  {ibid.,  t.  I,  p.  870). 
■  —  Thoiuey,  1067  (ibid.,  t.  I,  p.  479).  —  Toitsey, 
i65o  (Guichenon,  Bresse,  p.  11 5);  1789  (Fouillé 
du  dioc.  du  Lyon,   p.   77).    —     Thoiiiey,    1790 


(Dénombr.    de    Bourgogne);     an    x     (Ann.    de 
l'Ain). 

En  1789,  Thoissey  était  ia  seconde  ville  de  la 
principauté  deDorabes,  élection  de  Bourg,  séné- 
chaussée et  subdélégatiou  de  Trévoux.  C'élait  le 
chef-lieu  de  l'importante  châtellenie  du  même 
nom.  —  Caslellania  lie  Thoysey,  1476  env.  (arch. 
de  la  Côle-d'Or,  B  370  ter,  C  996  r°). 

Jusqu'à  la  lin  du  \vii°  siècle,  Thoissey  dépendit, 
pour  le  spiriluel,  de  ia  paroisse  de  Saint-Didier- 
sur-Chalaroune;  en  1691,  la  chapelle  rurale  dé- 
diée à  sainte  Marie-Madeleine  et  fondée  en  i38i 
par  Giiichard  VI,  sire  de  Beaujeu,  l'ut  érigée  en 
église  paroissiale ,  à  la  collation  de  l'archevêque  de 
Lyon.  —  Capelta  lieale  Marie  Magdalene  de  Thnis- 
»iaco,  i83i  (Bibl.  Dumb.,  t.  I,  p.  sHô).  — 
Toimey,  dans  la  paroisse  de  S.  Didier  de  Chala- 
ronne,  iC55  (visites  pastorales).  —  Congréga- 
tion de  Toissay,  1719  (ibid.). 

Thoissey  dépondait,  originairement,  du  do- 
maine des  rois  rodolphions;  en  984,  il  fut  donné 
à  l'abbaye  de  Cluny  par  le  roi  Conrad  le  Pacifique. 
En  ia33,  l'abbé  Etienne  de  Berzé  s'associa,  dans 
la  possession  de  Thoissey,  Humbert  V  de  Beaujeu 
qui  obtint,  six  ans  plus  tard,  des  religieux  de 
Cluny,  la  cession  des  droits  qu'ils  s'étaient  réservés 
sur  cette  ville.  Depuis  lors ,  Thoissey  resta  uni  au 
domaine  des  souverains  de  Dombes.  En  1698,  la 
judicature  du  châtelain  de  Thoissey  fut  élevée  au 
rang  de  bailliage  particulier;  ce  bailliage  fut  suj)- 
primé,  en  1772,  avec  (eux  de  Trévoux  et  de  Cba- 
lamont,  et  remplacé  par  la  sénéchaussée  de  Tré- 
voux. —  Cattrum  de  Toyttey,  1887  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  548,  P  4  r").  —  La  châtellenie 
de  Thoiisey,  xviii'  s.  (Aubret,  Mémoires,  t.  II, 
p.  463). 

A  l'époque  intermédiaire,  Thoissey  était  ime 
municipalité  du  canton  de  même  nom ,  district  de 
Trévoux. 
Thol,  h.  et  chat,  en  ruines,  c"'  de  Neuville-sur- 
Ain.  —  Apud  Toi,  i436  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  696,  P  ai5  r").  —  De  Tollo,  i45o  env. 
(Bibl.  Dumb.,  t.  II,  p.  71).  —  Le  chasteau  et 
tnaiton forte  de  Toi  en  Bre»»e,  i563  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  io45o,  f  8ao  r°).  —  Toi,  i65o 
(Guichenon,  Bresse,  p.  36);  1784  (Descr.  de 
Bourgogne  ). 

En  1789,  Thol  était  im  village  de  la  paroisse 
de  NiMi\ille-sur-Ain,  du  bailliage,  élection  et 
suhdéb'gation  de  Bourg,  mandement  de  Pont- 
d'Ain. 

Dans  l'crdri"  féodal,  Thol  était  une  seigneurie, 
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en  toute  justice  et  avec  cliàteau-fort,  mouvant 
originairement  des  sires  de  Coligny  de  (]ui  elle 
passa  successivement  aux  sires  de  la  Tour-du-Pin, 
aux  dauphins  de  Viennois,  au  duc  Robert  do 
Bourgogne  et  enfin,  en  laSg,  aux  comtes  de  Sa- 
voie. De  1677  à  1789,  cette  terre  fut  unie  à 
celle  de  Châleauvieux. 

A  l'époque  intermédiaire ,  Tliol  était  une  muni- 
cipalité du  canton  de  Pont-d'Ain,  district  de 
Bourg. 

Thomas  (Petit-),  écart,  c"'  de  Miiérleux. 

Thomasse  (La),  lieu  dit,  c"'  de  Seillonnas. 

Thomassière  (La),  lieu  dit ,  c°"  d'Anglefort.  —  La 
Tumassière  (cadastre). 

Tbohassièke  (La),  localité  auj.  disparue,  à  ou 
près  Bàgé-la-Ville.  —  Vertus  la  Tomatsirt,  i344 
(arcli.  de  la  Côte-d'Or,  B  .552,  f  11  r°). 

Thomassière  (La),  loc.  disp,  k  ou  près  Fareins. — 
Im     Thotnassiri,     1889    (terrier    des    Messimy, 

r  i5  v°). 

Thorel  (Le),  ruiss.,  afH.  du  Sevron. 

Thorel  (Le  Petit-),  écart,  c"  de  Prémillieu. 

Thorel,  h.  et  m'",  c°°  de  Treflbrt. 

Thorinvret,  écart,  c""  de  Verjon. 

Thormo\t,  écart ,  c""  d'Évofies. 

THooviiiaE  (La),  f,  c"*de  Saint-Jean-sur-Reyssouse. 
• —  Thouvihe,  xviii'  s.  (Cassini). 

Thocïière  (La),  écart  et  anc.  fief,  c"'  de  Servifjnat. 
Le  fief  de  la  Thouvière  était  uni,  dès  le  xvii°  siè- 
cle, à  la  seigneurie  de  Servignat. 

Thot,  village  et  m'°',  c°'  d'Arbignieu.  —  Thuey, 
iltlth  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  798,  f  196  r°). 

—  Maiidiniienlum  lie  Thoy,  ihgS  (ibid.,  B  84o, 
I"  1  1°).  —  Thon,  i563  (ibid.,  B  io453, 
f"  361  r").  —  Mandement  de  Thuy,  1679  (arch. 
de  l'Ain,  H  871,  f"  169  v").  —  Seigneur  de 
Thuy,  1579  (ibid.,  P  89  v°).  —  Thuey,  i65o 
(Guichenon,  Bugey,  p.  107).  —  Château  de 
Thoy,  xviu*  a.  (Cassini).  —  Thoy,  1808  (Stat. 
Bossi,  p.  12a);  i844  (Etat-Major).  —  Thoys, 
1847  (stat.  post.). 

En  tant  que  fief,  Thoy  était  une  seigneurie  en 
toute  justice  et  avec  maison  forte ,  de  la  mou- 
vance des  comtes  de  Savoie,  seigneurs  de  Bugey. 

—  Lejiefde  Thuey,  a  cause  de  Rostillon,  i536 
(Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  60). 

TiioAiLLE  (La),  écart,  c°'  de  Saint-André-le-Panoux. 

Thiel,  localité  disparue,  à  ou  près  Viriat.  —  Le 
molin  de  Thuel,  iSSg  (arch.  du  Rhône,  S.  Jean, 
arm.  Lévy,  vol.  43,  n°  1,  f°  i3  r°).  ■ —  La  chir- 
rièie  tendant  du  gad  de  Thupr  au  molin  de  Marital, 
i03o  env.  (terrier  de  Saint-Cyr-s.-M. ,  f  33  r"). 


Thbet,  m'",  c"'  de  Vonnas.  —  Juxta  iler  tendent  de 
molendino  de  Tuel  npud  Esguernnde,  i443  (arch. 
de  l'Ain,  H  793,  f  634  r").  —  Thuel,  1497 
(terrier  des  Chabeu,  f°G7).  —  Moulin  de  Thuel, 
i84i  (État-Major). 

Thuire,  m"  isol.,  c"'  de  Confort. 

Thurionat,  h.  et  m'°,  c"'  de  Crottet.  —  Apud  Tuii- 
gniacum,    i3o4   (Bibl.    Dumb.,  t.    I,  p.    936). 

—  De  Torogniaco,  i338  (Grand  cartul.  d'Ainay, 
I.  I,  p.  i4i).  —  Iter  tendent  de  Replongio  ad  mo- 
lendinum  de  Thorogniaco,  i  489  (arch.  de  l'Ain, 
H  79a,  f°  35g  v°).  —  Apud  Romaneche,  juxta 
iter  tendent  de  Replongio  apud  moïendinntii  de  Tho~ 
rignia,  1499  (ibid.,  H  796,  f"  335  v°).  —  Thou- 
rignat,  1707  (arch.  de  l'Ain,   H  889,  P   26  r°). 

—  Moulin  Turignat,  i845  (Etat-Major).  —  Tu- 
rignat,  1847  (stat.  posl.). 

TiELLE  (La),  f.,  c"*  de  Châtillon-de-Michaille. 

Tiètres  (Les),  h.,  c""  de  Lescheroux.  —  Let  Tier- 
tres,  )4i6  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  718, 
table).  —  Le  Tieiroz,  i449  (ibid.,  B  726, 
f  669  v°).   —   Let  Thiettret,  xviii'  s.  (Cassini). 

—  Let  Tiettret,  i845  (Etat-Major). —  Let  Thiè- 
tret,  1847  (stat  post.). 

TiGNAi,  h. ,  c"'  d'Izernore.  • —  *  Tiniacus.  —  Tigtna, 
i'!99-i3o9  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io455, 
P  99  r°).  —  Tygnia,  1299-1869  (ibid.,  f  io5 
r°).  —  Thygnia,  l'iç^U  (ibid.,  B  8i3,  P  82).  — 
r  ifl  tetuleni  de  Champagni  apud  Tignia ,  1 4 1 9 
(ibid.,  B  807,  P39r°).  —  Tigniaz,  )5oo  (ibid., 
B  810,  P  971  r°).  —  Tigna,  i6i3  (visites  pas- 
torales, P  i3i  r°).  —  Tignal,  xtiii'  s.  (Cassini). 

TiL  (Le),  anc.  lieu  dit,  c°"  de  Bàgé-la-Ville.  — 
Cnmput  du  TU,  i4oa  (arch.  de  l'Ain,  H,  93b, 
P  19  v°). 

TiLi-ERRV  (Le),  f. ,  c"'  de  Forens. 

Tilles  (Les),  anc.  lieu  dit,  c"'  de  Condamine-la- 
Doye.  —  Terra  de  ht  Tilliet,  1295  (arch.  de 
l'Ain,  H  870).  —  Terra  de  les  Tilyet,  i3o4 
(ibid.,  H  871). 

Tillet  (Le),  h.,  c'"  de  Curciat-Dongalon.  —  Le 
Tillet,  i65o  (Guichenon,  Bresse,  p.  11 3). 

Le  Tillet  était  un  simple  fief  du  bailliage  de 
Bourg. 

Tilleul  (Le),  f.,  c"'  de  Civrieux. 

Timon,  P,  c"'  de  Condeyssiat. 

T1MONIÈRE  (La),  localité  détruite,  c'"  de  Priay.  — 
Apud  la  Tymonyry  et  mnndamenlum  Divitit  nionlit , 
i486  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  696,  P  920  r°). 
■ —  Tymoneria,  paii-ochie  de  Priel,  i436  (ibid., 
f°  235  v°).  —  Iter  tendent  de  la  Tymonery  ad 
porlum  Belle  Garde,  i'i36  (ibid.,  P  281  r°). 
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Tire  (La),  lieu  dit,  c"  de  Bcnonces. 

TiSE  (La),  aiic.  lieu  dit,  c'"  de  PoUiat.  —  Pratum 
de  la  Tyna,  i4io  env.  (terr.  de  Saint-Martin, 
f  187  r°).  —  Loco  dicio  »«»  la  Tyna,  i4io  env. 
(ibid.,  187  r"). 

TioLiï  (Le),  lieu  dit,  c"°  de  Serrières. 

T1UI.UÈRE  (La),  lieu  dit,  c"  de  Marcliamp. 

TiRANDiÈRES  (Les),  h.,  c"'  de  Druillat. 

TiBANT,  h.,  c"'  de  Bourg.  —  Homines  de  Tirant, 
l363  (Brossard,  CartuL  de  Bourg,  p.  ti»),  — 
Villagium  de  Tirant,  i4i8  (ibid.,  p.  187 ). 

TiiiA!<T  ou  Tibam-b'Aïal,  h.  et  anc.  fief  de  Bresse, 
c"  de  Mézériat.  —  Seigwur  de  Tirant,  xv'  s. 
(Masures  de  rÙe-Barbe,  t.  Il,  p.  3.?6).  —  Ti- 
randaval,  1700  et  1760  (J.  Baux,  Nobil.  de 
Bresse,  p.  58).  —  Tiran,  x»iii'  s.  (Cassini). 

Tire-Feb,  étang,  c"*  de  Joyeux. 

TiREMALE,  11.,  c'"  de  Jasseron. 

Tiret  (Le),  )i.  et  château,  c'"  d'Ambérieu-en- 
Bugcy.  —  Apud  Tiretitm,  i3û4  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  870,  f  7  r').  —  Via  qua  itur  de 
Tireto  ver$a$  Sanctum  Germunum,  iSS.")  (ibid., 
B  879,  f°aar°).  — Nobili»  Amnieus  Ternoyne, 
dominuf  domut  Jortit  Tireti,  ih-i-i  (ibid.,  B  87.5, 
f  •!  '17  r°  ).  —  Iter  puhlicum  tendent  vertut  cat- 
truiii  Tireti,  liaa  (ibid.,  f  «54  r").  —  l^fief 
du  Tyret,  i536  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey, 
pr.,  p.  59).  —  .allant  a  Tiret,  i65o  (ibid.,  Bugey, 
p.  53).  —  Le  Tiret,  i6ôo  {ibid.,  p.  108). 

Dans  l'ordre    féodal,  le   Tiret  était  une    sei- 
gneurie avec  oliâteau-fort  mais  sans  justice. 

TiRKT  (Le),  11.,  c'"  de  Fois>ial.  —  Tyret,  i586 
(Guiclienon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  4ij. 

Le    Tiret    était  un  arrièrc-lief    du  comté  de 
Montrcvel. 

Tiret  (Le),  anc.  maison  noble,  à  ou  près  Mont- 
merle.  —  La  mnitnn  de  Tiret,  xviu'  s.  (Aubret, 
Mémoires,  t.  Il,  p.  4i5). 

Tirieox,  lieu  dit,  c"*  de  Lliuis. 

Tisse  (La),  anc.  lieu  dit,  c™  de  Curlafond.  —  Loco 
dieto  en  la  Tinti,  i4()0  (  terrier  des  Clial)eu ,  T  i5). 

Tisserand,  f. ,  c"'  de  l'Abergcment-Clémentiat. 

Toillat,  f. ,  c°"  de  Songieu. 

T011.LE  (La),  lieu  dit,  c~  de  Bréiiod. 

Toiso»  (Le),  ruiss. ,  coule  sur  le  territoire  de  Crans 
et  de  Bignieui-le-Franc  et  va  se  perdre  dans 
l'Ain  à  Loves.  —  Aqua  de  Toyton,  1286  (Polypt. 
de  Saint-Paul  de  Lyon,  p.  3o).  —  Inter  dua» 
nqunt  de  Toyton,  1985  (ibid.,  p.  38).  —  Rip- 
paria  de  Toyton,  1896  (arrli.  do  l'Ain,  H  801). 
—  La  rivière  de  Thoi»on,à  Rignieu,  xtiu'  s.  (Au- 
bret, Mémoires,  t.  II,  p.  187). 


ToMiiAz  (  Les),  lieu  dit,  c""  de  Sermoyer. 

Tombe-Babral  (La),  anc.  lieu  dit,  c""  de  Veyziat. 
—  JuTta  molare  Tombe  l'arralis,  i4io  (censier 
d'Arbent,  f"  53  r°). 

T0MBIEB  (Le),  ruiss.  afll.  de  l'Albarine. 

ToNT,  écart,  c"  de  Sandrans. 

Toraï,  écart,  c"'  de  Saint-André-le-Bouclioux. 

ToBcuE-A-Goii,LET  (La),  mouticide  factice  ou  poype, 
c"°  de  Miribel. 

ToEciiEFKi.os,  localité  détruite,  dans  la  terre  do 
Villars.  —  Hiigoninut  de  Torchifelon,  )9gg-i36() 
(arcli.  de  la  Côte-d'Or,  B,  io455,  f  '1  r°). 

ToBciiiiBE  (La),  h.,  c"°  de  Saint-Just. 

ToBciEU.  c"'  du  c""  de  Saint-Rambert.  —  Villa  quae 
valgo  Torciacut  dicilar,  vu'  s.  (  Vita  Domiliani , 
1,  '1,  A  A.  SS.  1  jul.,  I,  p.  5o).  —  Torceu,  i8a3 
(Cliartcs  de  la  Tour  de  Douvres,  p.  48);  1839 
(arcli.  de  l'Ain,  H  298).  —  Torcyu,  i344 
(arcb.  de  la  Côte-d'Or,  B  870,  f  iSg  r°).  — 
Torciou,  i344  (ibid.,  B  870,  f  65  v").  —  Tor- 
cieu,  1687  (pouillé  de  Lyon,  f  i5  r°).  —  Tour- 
cieu,  1670  (enquête  Bouchu).  —  Torcieu,  1784 
(Descr. de  Bourgogne).  —  Torcieux,  1789  (Pouil. 
du  dioc.  de  Lyon,  p.  18).  —  Torcieu  de  Mont- 
Jerrand,  1790  (  Dénombr.  de  Bourgogne  ). 

Avant  la  Révolution,  Torcieu  formait  avec 
Monlferrand  une  communauté  du  bailliage,  élec- 
tion et  subdélégation  de  Belley,  mandement  de 
Rossillon. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prètré  d'Anibronav,  était  sous  le  vocable  de  saint 
niaise,  après  avoir  clé  successivement  sous  celui 
de  saint  Hilaire  et  sous  celui  des  saints  Kirmin  et 
Eloy;  l'abbé  de  Saint-Rambeit  présentait  à  la 
cure.  —  Eccletia  Sancti  Hilarii  de  Torciaco,  1191 
(Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  934).  — 
Cappcllnnut  de  Torceu,  i9()8  (Cart.  lyonn.,  t.  II, 
n°  1)19).  —  L'églite  Saint  Hilaire  de  Torcieu, 
Xïi*  s.  (arch.  de  l'Ain,  H  i). —  Torsieti;  patrons 
du  lien:  SS.  Hlaite,  Firmin  et  Eloy,  i655  (visites 
pastor. ,  f"  75). 

Dans  l'ordre  féodal,  Torcieu  dépendait  de  la 
seigneurie  de  Monlferrand. 

A  rëpo<|ue  intermédiaire,  Torcieu  était  une 
niunici])alité  du  canton  et  district  de  Saint- 
Rambert. 

ToRiAcis,  anc.  villa  gallo-romaine  qui  parait  avoir 
été  silué<^  il  Saint-Etiennc-sur-Reyssouze.  —  De 
Toriaco,  i3()()  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B,  558, 
f  ()4  r"). 

Toriaca»  est  probablement  le  nom  primitif  de 
Saint-Ktienne-sur-Reyssouze. 
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ToBNAZ  (Lk),  riiiss.,  afll.  du  Séran. 

ToBT  (Le),  anc.   lieu  dit,   à   ou  près  Vieu-en-Val- 

romey.  —  Campa»  tlel  Toi;  ia()3  (Guigue,  Oartul. 

de  Saint-Sulpif e ,  p.  ia3).   —  Locus  ubi  tlicitur 

del  Tort,  i3i3  (ibid.,  p.  i5a). 
TonTEREL,  anc.  fief,  c"°  de  Bourg.  —  Tortorel,  lis. 

Tortarel,    laSo    (Bibl.   Dumb. ,    compl.,  p.  .5). 

—  Le  fief  de  Torterel  et  de  Bovens ,  mandement  de 
Bourg,  i536  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr., 
p.  lit).  —  La  seigneurie  de  Torterel,  i563  (arch. 
de  la  Côte-d'Or,  B  io45o,  f  826  r").  —  Tor- 
terel, iC5o(Guiclionon, Bresse,  p.  ii4). 

Torterel  était  une  simple  seigneurie  de  la  mou- 
vance des  seigneurs  de  Bresse. 

ToRTEHEL  (Le  Pont-pe-),  auj.  Le  Poni-bïs-Guèv bes , 
sur  la  Reyssouze ,  c°'  de  Bourg.  —  Versus  pontem 
de  TorUirel,  i335  env.  (terrier  de  Teyssongcs, 
r  .-)  r"). 

Toute  BELLES  (Les),  m'"  et  h.,  c""  de  Saint-Étienne- 
sur-Chalaronne. 

ToBTEBiEDx,  m'°°  is. ,  c"' de  Colomieu. 

ToBTEssiNT,  m'°°  is. ,  c°'  d'Ochiaz. 

TossUT,  c™  du  c°°  de  Pont-d'Ain.  —  Tociet,  cas  suj. , 
taSo  env.  (poulUé  de  Lyon,  fia  v°).  —  To- 
ciacus,  1367  (Bibl.  Dumb.,  t.  II,  p.  i63); 
1890  (arch.  de  l'Ain,  H  8oa);  1^77  (titres  du 
cliàt.  de  Bobas).  —  Tocia,  i34i  env.  (terrier 
du  Temple  de  Mollissole,  f°  i4  r°)\  i358  (arch. 
de  la  Côte-d'Or,  B  io454,  f  70  r°);  i365 
env.  (Bibl.  nat.,  lat.  ioo3i,  f  19  r»);  i563 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  ioÛ5o,  f  869  r°); 
1587  (pouiilé  de  Lyon,  f"  i5  v°).  —  Tossiacus, 
i466  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io4û8,  f  1  r"). 

—  Tossittz,  i56û  (ibid.,  B  59,  f  5o3  r").  — 
Toussia,  i655  (visites  pastorales,  f  243).  — 
Tosnac,  1670  (enquête  Bouchu).  —  Tossias,  i()8.5 
(titres  du  chat,  de  Bobas).  —  Tossiat,  1784 
(Descr.de  Bourgogne);  1790  (dënombr.  de  Bour- 
gogne). 

Eu  1789,  Tossiat  était  une  communauté  du 
bailliage,  éleclion  et  subdélégalion  de  Bourg, 
mandement  de  Pont-d'Ain. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archiprciré 
de  Treffort, était  sousle  vocable  de  saint  Marcel;  les 
abbés  d'Amhronay  présentaient  à  la  cure.  —  Cu- 
ratus  de  Tocia,  iSaS  env.  (pouiilé  ms.  de  Lyon, 
r  9).  —  Tossiat;  Eglise  parrochiale  :  Sainct 
Marcel,  i6i3  (visites  pastorales,  fin  r°). 

Tossiat  dépendait  originairement  de  la  seigneurie 
de  Revermont;  en  1279,  cette  terre  fut  cédée,  en 
toute  justice,  à  Girard  de  la  Palud,  seigneur  de 
Varambon,  dans   la   postérité    duquel    elle    resta 


jusqu'au  milieu  du  xvi"  siècle;  en  1676,  Claude 
de  Rie,  veuve  de  Jian  de  la  Pakul  et  bciitière 
(le  ses  deux  filles,  fil  unir  la  seigneurie  de  Tos- 
siat au  marquisat  de  Varambon  qui  venait  d'être 
érigé  en  sa  faveur;  au  xviii*  siècle,  cette  seigneu- 
rie avait,  comme  dépendances,  Tossiat  et  Journans. 
A  l'époque  intermédiaire,  Tossiat  était  une  mu- 
nicipalité du  canton  de  Pont-d'Ain,  district  de 
Bourg. 

Ton  (Le),  anc.  Heu  dit,  c°"  de  Miribel.  —  Loco  dicto 
ou  Tou,  i433  (arch.  du  Rhône,  terr.  de  Miribel, 
f  56). 

ToHAiLLE  (La),  écart  et  chàl. ,  c°"  de  Saint-André -le- 
Panoux.  —  La  Thuaille,   1847   (stat.  post.). 

TouGENS  (Le),  ruiss.,  afll.  du  Lion. 

TocoiN  ou  ToDoiNS,  section  de  la  commune  de  Gex. 

—  Castrum  Tugenum,  1211  (Guigue,  Topogr. , 
p.  898).  —  Apud  Thougiiis,  i44i  (arch.  de  la 
Côle-d'Or,  B  iioi,  f  485  r").  —  Tougins  (Re- 
geste genevois,  n°  53o). 

En  1789,  Tougin  était  une  communauté  de 
l'élection  de  Belley,  du  bailliage  et  subdélégation 
de  Gex. 

Son  église  paroissiale,  annexe  de  celle  de  Cessy, 
diocèse  de  Genève,  archiprétré  du  Haut-Gex,  était 
sous  le  vocable  de  saint  Sylvestre.  —  Cura  de 
Thougin,  ]344  onv.  (Pouiilé  du  dioc.  de  Genève). 

—  Tougin,  paroiste  annexe  de  Sessy,  1784  (Descr. 
de  Bourgogne).  —  Tougen,  succursale,  xviii*  s. 
(Cassini). 

Tougin  était  une  seigneurie,  avec  château  fort, 
de  l'ancien  domaine  des  sires  de  Gex. 

Toulevbt,  écart,  c°*  de  Neyron. 

ToDLLEPiAT,  h. ,  c°*  de  Saint-Trivier-de-Courtes. 

Toulon,  h.,  c°"  de  Jayal. 

^0UL0^GE0I( ,  h.  et  chat.,  c°'  de  Germagnat. —  Dmninus 
de  Tholonjone,  1399-1869  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  io455,  f  78  r").  —  Toulonjon,  1771  (Baux 
Nobil.  de  Bresse,  p.  ia8).  —  Tolonjon,  ivin'  s. 
(Cassini).  —  Toulongeon,  1808  (Stat.  Bossi, 
p.  94);  i844  (État-Major). 

Dès  le  xvii*  siècle,  la  seigneurie  de  Toulongeon 
était  unie  à  la  baronnie  de  Pressiat. 

Dans  l'ordre  ecclésiastique ,  Toulongeon  était 
uni  à  Germagnat.  —  Ecclesia  de  Germanies  Tho~ 
longion,  i85o  env.   (pouiilé   de   Lyon,  f  j4  v°). 

—  Ecclesia  de  Germania  et  de  Tholojone,  1492 
(pouiilé  de  Lyon,  f  3o  v°). 

TouB  (Le  Bibf-db-la-),  ruiss.,  afll.  de  l'Ange. 
Tour  (Sous  la),  lieu  dit,   c"*  de  l'Abergement-de- 

Varey. 
Tour    (La),    lieu    dil,    c""    d'Ambérieu-en-Bugey. 
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ToB«  (La),  lieu  dit,  c°'  d'Ambronay. 

TocB  (Li),  h.,  c"  de  Belley.  —  Décima  de   Tiivre, 

11 57  (Gall.  christ,  t.  \V,  insir.,  c.  3 11). 
ToiR  (La),  f.,  c"  de  Cbalamont. 
ToBB  (La),  m°"  isol.,  c"'  de  Cliazey-Bons.  —  De 

Turre,  iiSy  (Gnichenoii,  Bresse,  p.  28). 
ToDB  (La),  granges,  c"*  de  Coligny.  — ■    La   Tour, 

xviii"  s.  (Cassini).  —  Granget  de  la  Tour,  18/17 

(slat.  post.). 
Tom  (La),  c""  de  Genay.  —  Apud  Geitaij,  in  terri- 

lorio  delà  Tour,  i48o  (arch.  du  Rhône,  terr.  de 

Genay,  P  10). 
Toc»  (La),  f. ,  c"  d'Izemore. 
Tour  (La),  lieu  dit,  c°*  de  Lagnieu. 
Tour  (La),  écart  et  chat.,  c'"  de  Marboz. 
ToiR  (Sors-LA-),  anc.  lieu  dil,  c°*  de  Matafeion.  — 

Cullile  titum  tubtu»  la  Tor,  il  19  (arch.  de  la  Côte- 

d'Or,  B  807,  f  131  r"). 
Tour  (La),  écart,  c°*  do  Montanay. 
ToiR  (La),  f.,  c"  du  Planta». 
Tour  (La),  h.,  c°*  de  PoUiat. 
ToiiB  (La),  écart  et  m'°,  c°*  de  Ri,",neui-le-Franc., 
TocR  (La),  lieu  dit,  c°*  de  Saint-Benoit. 
TouB  (La),  anc.  fief,  c°*  de  Saint-Jean-le- Vieux.  — 

Le  domaine  appelé  la  Tour- fiouvet ,  autretnerit  de  la 

Marie,  1666  (Guigne,  Topogr.,   p.  899). —   La 

Tour  de  la  Bigtteme,  xviii'  s.  (ibid.). 

Ce  licf  fut  démembré ,  en  1 55  ^1 ,  de  la  seigneurie 

de  Varey,  en  faveur  des  frères  Bouvet,  de  la  famille 

dosqurls  il  passa,  au  xviii'  siècle,   à   0.  Ruffin, 

seijfucur  de  la  Bigueme ,  en  Savoie. 
ToiB  (L>  I,  m"  isolée,  c"  de  Saint-RamberL 
Tour  (Lf.  Bois-dela-),  bois,  c"'  de  Sajavre. 
TocB  (Li),  m""  isolée,  t"*  de  Seyssel. 
Tour  (La),  rliâl.  et  b.,  c°'  di;  Valeius. 
Tour  (La),  lii'U  dit,  c"  de  Vaux. 
Tour  (La),   c"  de   Villette.  —    La  Tour,   uni*   s. 

(Cassini). 
ToiRAL  (Le),  lieu  dit,   c"'   de   Sainl-Maurice-de- 

Rémens. 
Tour-à-la-Calaxdre  (La),  anc.  tour  de  la  ville  de 

Bourg. —  La  tour  à  In  Calandre,  i^ifiH  (Brossard, 

Carlul.  de  Bourg,  p.  458). 
TouBvv  (I.e),   ruiss.,   c"'  de    Domsurc.  —   liief  de 

Tottran,  Xfiii'  a.  (Cassini). 
ToiB-Ai-.MAGxm  (La),  anc.  tour  de  la  ville  de  Bourg. 

—  La  tour  au  Magnin,  t468  (Brossard,  Cartul. 

de  Bourg,  p.  '157). 
TouB-»ux-Jt'irs(LA),nnc.  lour  do  la  ville  de  Bourg.  — 

Im  lour  c»  Juifo,  1  '168  (Brossard.  Carlul.  de  Bourg) 
ToLB-Bf-siiNi!  (La),  ruine,  c"*  de  Loyetles. 
TonRBiÈRS  (La),  f.,  c"  d'Oyonnax. 


TouR-BouBT  (La),  anc.  {»ranj;e,  c"°  de  Belley. —  La 
Tour  Boitet,  métairie,  1670  (enquête  Boucliu). 

Tour-d'Ars  (La),  anc.  fief  de  Donibes,  c'"  de  Cha- 
leins. 

TouR-DE-BfoEREL  (La),  Rnc.  fief  de  Bresse,  c"°  de 
Journans.  —  La  Tour  de  Decerel,  i65o  (Guiche- 
non,  Bresse,  p.  ii5).  —  Voir  La  Tobr-de-Jour- 

RANS. 

Toir-de-Bellegabde  (La),  chat,  et  anc.  fief,  c°°  de 
Priay. —  La  Tour  <li'  Priay,  16.JO  (Guichenon, 
Bresse,  p.  i  iG).  —  La  Tour  det  Verneaux,  xviii's. 
(Guigne,  Topogi-. ,  p.  4oo).  —  La  Tour  de  Belle- 
garde,  xviii'  s.  (Cassini). 

Tobe-bï-Bourdeab  (La),  anc.  tour,  c°"  de  Saint- Jean- 
de-Gonville. —  Tour  de  Bnurdeau,  wiii'  s.  (Cas- 
sini ). 

Tour-de-Boobgogre  (La),  anc.  lour  de  la  ville  de 
Bourg.  —  La  tour  de  Bergonie  devers  Bourg, 
i468  (Brossard,  Cartid.  de  Bourg,  p.  4Go). 

ToBR-DE-BussY  (La),  c""  d'Izernore.  —  Tour  de 
Bussy,  xviii*  s.  (Cassini). 

Toub-de-Cabuirb  (La),  c"  de  la  Balme-Sappol.  ^ 
Tour  de  Cormier,  xviii'  s.  (Cassini). 

Toub-de-Cebdon  (La),  anc.  seigneurie,  en  toute 
justice,  dans  le  bourg  de  Cerdon. 

La  maison  nobli'  de  la  Tour-de-Cerdon  dépen- 
dait de  la  seigneurie  du  Mortarey,  et  ressorlissait, 
ccinuie  elle,  pour  la  justice,  au  bailliage  de  Belley. 
Cette  seigneurie  relevait  originairement  du  fief  des 
sires  de  Thoire-Villars. 

Tour-de-Cuabeo  (La),  c"  de  l'Abergcment-Clémen- 
cial.  —  Fort  la  grosse  tour  d'iceluy  [chasieau  de 
l'Abei-gement]  appelée  la  Tour  de  Chahen,  laquelle 
demeure  du  costé  de  Domhes ,  comme  elle  a  fait  de 
tout  temps,  iCia  (Bibl.  Dunib,,  t.  I,  p.  5i8).  — 
Tour  de  Chabeu,  1662  (Guichenon,  Hisl.  de 
Dombes,  (.  I,  p.  98). 

Tobb-de-Challes  (La),  c'"  de  Ceysériat.  —  Tour  dt 
Challes,  xïiii*  s.  (Cassini). 

ToBB-DE-CoAvAux  (La),  anc.  fief,  c°°  de  Chaveyriat 
(Cassini). 

Tobr-de-Chavormav  (La),  anc.  fief  de  Bugey,  c"'  de 
Chavornay. 

TouB-DE-CBiiVECŒUR  (La),  anc.  (ief,  c"  de  l'Aberge- 
ment-de- Varey.  —  Lo  maison  de  la  Foret,  dite  la 
Tour  de  Crèvecoeur,  xviii'  s.  (titres  de  la  famille 
Bonnet). 

Tobr-de-Gbaiiiiont  (La),  anc.  fief  de  Bresse,  c'"  de 
Cuisiat. 

Ce  fief  relevait  de  la  seigneurie  de  Grammont. 

Tour-be-Jassehox  (La),  tour  en  ruines,  c°°  do  Jas- 
seron. 

5.5. 
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ToBE-DK-JoiRNAXs  (Li),  snc.  fief  de  Bresse,  c""  de 
Journans.  —  La  Tour  de  Joumens,  iGSo  (Gui- 
clienoD,  Bresse,  p.  ii5). 

Ce  fief  fut  aliéné,  en  i46o,  par  Louis,  duc  de 
Savoie,  à  Pierre  de  Laye,  seiji[neur  de  Messimy  et 
de  Becorel,  d'où  le  nom  de  Tour-de-Becerel  qui 
fut,  par  la  suite,  donné  à  cotte  terre. 

Toun-DE-JcjuBiEux  (La),  nom  donné,  auxviii"  siècle, 
à  l'ancien  fief  des  Echelles ,  c"'  de  Jujurieux. —  La 
inaiton  des  Eschellei  . .  .  qu'on  appelle  à  présent 
la  Tour  de  Jusurieu,  i65o  (Guichenon,  Bugey, 
p.  56).  —  La  tour  de  Jujurieux  ou  des  Echelles, 
château  et  seigneurie  avec  rente  noble  d'une  partie 
de  la  paroisse  de  Jujurieux  et  Saint-Jean-le-Vteux 
en  Bugey,  178g  (Alman.  de  Lyon). 

La  Tour-de-Jujurieux  relevait  de  la  baronnie 
de  Châlillon-dc-Corneille. 

Totn-DE-Li-BALiiE  (La),  tour  en  ruines,  c"  de  la 
[Îalme-Sappel.  —  Voir  La  ïoir-de-Carmii!b. 

ToiR-DE-Li-PALUD(LA),anc.  fief  de  Bresse ,  c"' de  Vil- 
letle. 

Ce  fief  dépendait  du  marquisat  de  Varamhon. 

ToiR  de-l'Evèque  (La),  anc.  tour  de  la  scifjneurie 
de  Trévernay,  c"°  de  Saint-Cyr-sur-Wenthon.  — 
Jean  de  Macel,  évèque  de  Màcon,  y  fil  bâtir  une 
tour,  laquelle  toujours  depuis  a  été  nommée  la  Tour 
de  l'Evéque,  i65o  (Guichenon,  Bresse,   p.   118). 

Tour-de-l'Hauvei  (La),  c"'  de  Condeyssiat. —  Tour 
lie  l'Haivel,  xviii'  s.  (Cassini). 

ToLii-DK-LiGNiEDX  (La),  h.,  c""  de  Saint-Jcan-de- 
Thurigneux.  — ■  La  tour  de  Lignieux,  xviii'  s. 
(Aubret,  Mémoires,  t.  Il,  p.  a5o). 

ToLR-DE-LoRioL  (La),  aiic.  fief  d"  Bresse,  c"'  de 
Neuville-sur-Ain.  —  La  tour  de  Loriol,  i65o 
(Guichenon,  Bresse,  p.  1 15). 

Le  fief  de  Loriol  était  avec  maison  forte  ;  il  prit 
par  la  suite  le  litre  de  la  Tour  de  Neuville;  voir  ce 
nom. 

Tour-de-Marboz  (La),  petit  fief  de  Bresse,  c"°  de 
Marboz.  —  La  Tour,  xm'  s.  (Cassini). 

ToLR-BE-MoNTFOHT  (La),  c"  de  Pressiat. —  Tour  de 
Montjhrt,  xviii"  s.  (Cassini). 

TouR-DE-MoïRiA  (La),  anc.  fief,  c°°  de  Cerdon. 

Toch-de-Nedville  (La),  anc.  fief  de  Bresse,  c""  de 
Neuville-sur-Aio.  —  La  Tour  de  Loriol,  t65o 
(Guichenon,  Bresse,  p.  ii5).  —  La  mayton  forte 
appelle  la  Tour  de  Noville  sus  Ayns,  i563  (arch. 
de  la  Côle-d'Or,  B  io45o,  P  ii5  r").  —  LaTour 
de  Neuville  sur  Ains,  1763  (arch.  de  l'Ain,  E  1 13). 
Ce  fief  était  appelé,  primitivement,  la  Tour  de 
Loriol,  du  nom  de  la  maison  de  Loriol  qui  le 
possédait  au  xv°  siècle. 


TouR-DE-NuRiEiix  (La),  c""  de  Mornay.  —  Pieire  de 
Moyria,  seigneur  de  la  Tour  de  Nuyriel,  i65o 
(Guichenon,  Bugey,  p.  ii3). 

Ancien  fief,  sans  justice,  possédé,  à  l'origine, 
])ar  la  famille  de  Châtillon  de  Michaille  ;  il  passa 
par  vente,  en  i53i,  aux  de  la  Forêt,  puis,  en 
i.'ii'i,  aux  de  Moyria. 

TouR-DE-PRur  (La),  anc.  fief,  c°°  de  Priay.  —  La 
Tour  de  Priay,  ancien  fief  de  la  terre  de  Richemont, 
i65o  (Guichenon,  Bresse,  p.  116). 

C'était  un  fief,  avec  maison  forte,  démembré 
au  xiii°  siècle,  de  la  terre  de  Bichemont,  à  laquelle 
il  fit  retour  vers  1375.  —  Voir  n  Tour-de-Bei.i.e- 
garde. 

Tour-de-Bamasse  (La),  anc.  fief.  —  Voir  Ramasse. 

Tour-be-Replonges  (La),  anc.  fief  de  Bresse,  c"'  de 
Replonges.  —  La  Tour  de  Replonge,  i65o  (Gui- 
chenon, Bresse,  p.  u6). 

C'était  une  seigneurie ,  avec  maison  forte ,  de  la 
totale  justice  du  marquisat  de  Bàgé. 

Tour-de-Saint-Denis  (La),  tour  carrée  en  ruines, 
c°'  de  Saint-Dcnis-le-Chosson. 

Cette  tour,  qui  domine  la  gare  d'Ambérieu-en- 
Bugey,  est  tout  ce  qui  reste  du  château-fort  de 
Saint-Denis  qui  fut  démantelé  par  les  troupes  de 
Biron ,  à  la  fin  du  xvi'  siècle. 

Todr-de-Saint-Germain  (La),  anc.  maison-forte,  c" 
d'Ambérieu.  —  Domus  fortis  seu  turris  sila  juxta 
portam  ville  Sancti  (lermani  Amberiaci ,  xiv'  s.  (arch. 
de  la  Côte -d'Or,  B  887). 

Tour-be-Salornaï  (La),  anc.  fief,  c"'  de   Montanay. 

—  Voir  Salornav. 

ToiiR-DES-Ei;iiEi.LES  (La),  anc.  fief,  c""  de  Jujurieux-. 

—  Voir  La  Todr  de  Jujurieux. 
Toub-de-Stlans  (La),  f. ,  c"  de  Lalleyriat.  —  Tour  de 

Silant,  xviii'  s.  (Cassini). 
TouR-BE-TouBNON  (La),  ruc.  fief,  c"'  de  Versailleux. 
Tour-be-Vai.fin   (La),   anc.   fief  de  Bresse,   c"  de 

Courmangoux. 
Tour-de-Vaix  (La),  anc.   fief  de    Dombes,    c"  de 

Valeins. 
Toub-de-Verneaux  (La),   anc.  fief,  c"*  de  Priay,   le 

même  que  la  Tour-de-Priay. 

Les  seigneurs  de  VerneauT  de  Rougeniont  ayant 

acquis  la  Tour-de-Priay,  vers  la  fin  du  xiv'  siècle, 

ce  fief  prit  le  nom  de  Tour-tle-Verneaux. 
TouR-DE-ViRiEu    (La),  anc.    fief,  c"°  de  Virieu-le- 

Grand.  —  La  Tour  de  Virieu,  i65o  (Guichenon, 

Bugey,  p.  108). 

Ce  fief  était  anciennement  du  patrimoine  des 

Prost,  gentilshommes  du  Valromey,  d'où  le  nom 

de  iries  Prosts»  qui  lui  est  aussi  donné. 
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ToBB-BB-CÔNE  (La),  anc.  lour  de  la  ville  de   Bourg. 

—  La  lour  du  Cône,  i468  (Brossard,  Carlul.  de 
Bourg,  p.  46i). 

Toub-dl-Deau  (La),  anc.  fief,  c°"  de  Revonnas.  — 
Seigneur  de  la  Tour  du  Beau  de  Revona,  i563 
(arch.  delà  C6te-d'0r,  B  io45o,  f  aà5  r°).  - 
La  Tour  du  Deaul,  i65o  (Guichenon,  Bresse, 
p.  .15). 

C'était  une  seigneurie,   avec  maison  forte,  de 
Tancien  fief  des  sires  de  Coligny. 

Toi  n-Di-DoïAB  (La),  anc.  fiel  de  Dombes,  c°*  de 
Saint-E(ienne-sur-Chalaronne.  —  La  tour  du 
Doyau,  xïiii*  s.  (  Aubret,  Mémoires,  t.  II,  p.  5'i5). 

Toik-dc-Vebgie»  (La),  anc.  tour  de  la  ville  de  Bourg. 

—  Iai  lour  du  Vcrgier,  t  ItGS  (Brossard,  Cartul. 
de  Bourg,  p.  458). 

Toi'BiMÈBE,  étang,  c"°  de  Lent. 

Tolb-Macabd  (La),  anc.  fief  avec  château,  c"  de 
Cuisiat. 

Tobbhektï  (La),  écart,  c"*  de  Collonges. 

TotBKAS,  11.,  c'"  de  Sainl-Cyr-sur  Mentlion.  —  *Tur- 
Httti»  de  Turnu».  —  In  agro  Torniacente,  in  ipta 
villa  Tomai  (corr.  Tornali),  998-986  (Cart.  de 
Saint- Vincent  de  Màcon,  n°  334).  —  In  pago 
Lugduneuti,  in  villa  Tornali,  981-994  [ibid., 
n'  393).  —  Henricut  de  Tornat,  domicetlu$,  1  979 
Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  1 4  ).  —  Forte- 
rettia  cxim  Joitalit  de  Tornot  (corr.  T'orna»),  1979 
(  ibid. ,  p.  1 4  ).  —  Ayud  Torna[t\ ,  in  parrochia  de 
Sanelo  Ciryco,  1979  {ibid.,  p.  90).  —  Tornaz, 
i3.(9  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  554,  f  ia4  r"). 

—  Torna,  i  4g2  (arch.  de  l'Ain,  H  795,!*  106  v°). 

—  Tornaz,  parointe  de  Saint  Ci/re  $itH  Mentbon,  i63o 
env.  (tcrr.  de  Saint-(]yr-s.-Menthon,  f  90).  ■ — 
Village  de  Tornat,  i63o  env.  {ibid.).  —  Jouxte  la 
commune  de  Tornaz,  i()3o  env.  [ibid.,  f  4i).  — 
Au  terroir  de  Torna,  i63o  env.  {ibid.,  C  91).  - 
Torna»,  1 65o  (Guichenon,  Bresse,  p.  ti4).  — 
Tornaz,  1767  (arch.  de  l'Ain,  H  889,  T  468  r°). 

—  Village  de  Torné,  iTiii'  8.  (arch.  de  la  Cole- 
d'Or,  B  370).  —  Tourna»,  xviii'  s.  (Cassini); 
i845  (État-Major).  —  rour««((),  h.,  1847  (sUt. 
posl.).  —  Tome  est  la  forme  francisée  et  Tourna 
la  forme  hressanne  de  Tournas. 

Tournas  ou  Tornas  (*  Turnali»)  est  le  nom  primitif 
de  la  paroisse  de  Saint-Cyr-sur-Menthon.  Dans 
l'ordre  féodal ,  c'était  une  seigneurie,  avec  chàleau- 
fort,  possédée,  ou  xiii*  siècle,  pr  des  gentils- 
hommes qui  eu  portaient  le  nom  et  qui  en  firent 
hommage,  en  1979,  à  Amédce  V  de  Savoie,  sei- 
gneur de  Bresse. 
ToiBMEi.,  écart ,  c"'  de  Pougny. 


ToBRUELLE  (La),  h.  et  anc.  fief  de  Bresse,  c°'  de  Pi- 
rajoux. 

ToDHSESAC,  m'",  c"*  de  Simandre.  —  Moulin  de  Tour- 
netac,  xviii'  s.  (Cassini). 

Tour-Neuve-debbièke-Sanciat  (La),  anc.  tour  de  la 
ville  de  Bourg. —  La  tort  nova  derry  Sancie,  i46.'>- 
i466  (Docum.  linguist.  de  l'Ain,  p.  71). 

ToDRMD,  écart,  c"  de  Sandrans. 

Tobbnieb  (Lï  Mas-),  anc.  mas,  c""  de  Rignieux-le- 
Franc.  — ■  Mantu»  al  Torner,  in  parrochia  de  Ri- 
gniaco,  1974  (Bibl.  Dumb. ,  t.  II,  p.  186). 

ToDBNOD,  écart,  c'"  de  Belley.  —  Torno,  i84i 
(État-Major). 

Toubnos(La  TouB-DE-),  auc.  fief,  c"'  de  Versailleu'i. 

ToDBNODX ,  h. ,  c°"  de  Chaveyrial.  —  /;»  agro  Cava- 
riaco,  in  villa  Tornelores  vocat,  998  (Rec.  des 
chartes  de  Cluny,  t.  III,  n°  1969).  — Th.  de  Tour- 
nou»,  mile»,  1 986  (Cart.  lyonnais,  1. 1 ,  n"  807).  — 
Tournoux,  parrochie  Chaveyriaci ,  i448  (arch.  de 
l'Ain,  H  798,  f  683  r").  —  In  villagio  de  Tor- 
noux,  i443  {ibid.,  f  684  r°).  - —  Iter  tenden»  de 
Tornoux  apud  Tuet,  1497  (terrier  des  Chabeu , 
I*  67).  —  Tournoz,  i84i  (Etat-Major).  —  Touv- 
nou,  1847  (stat.  post.). 

ToBBHus  (Le),  écart,  c"  de  Chalamont.  —  Le  Tour- 
neux,  xviii'  s.  (Cassini).  —  Tournu»,  1887 
(stat.  post.). 

ToBBsts,  f. ,  c"'  de  Sandrans. 

Tobr-Banqoix  (La),  f. ,  c"*  de  Belley.  —  La  Tour  de 
Ramquin,  187-!  (déaombr.;. 

ToDHBiKE  (La),  écart,  c""  de  Mizéricux. 

TovHS  (Scb-les-),  f",  c"'  de  Giron. 

Toias  (Les),  écart,  c""  d'IIolonnes.  —  Loco  dicto 
ou»  Tor»,  i345  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  776, 
f  99  r"). 

ToBBs  (Les),  écart,  c°'  de  Lalleyriat. 

ToBBS  (  Les),  lieu  dil ,  c'"  de  Manziat. 

ToBBS  (Les),  h.,  c°°  de  Sainl-Didier-de-Formans. 

ToBBS  (Les),  quartier  de  la  ville  de  Trévoux. 

Tobbs-di-Chàteau  (Les),  lieu  dit,  c°*  de  Briord. 

ToBBTELLiÈBE  (La),  Ioc.  détruito,  c"'  de  Marsonnas. 

—  De    Tirrtelleria ,  parrochie   Marczonaci,    i439 
(arch.  de  l'Ain,  H  799,  f  6o4  r°). 

ToussiEux,  h.,  c'"  de  Reyricux.  —  Parrochia  de 
Tottie,  1187  (BihI.  Sebus. ,  p.  969).  —  Touceii, 
1187  {ibid.,  p.  261).  —  Apud  Toczeu,  1399- 
1869  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io455,  f  4o  r°). 

—  Toceu,  i35o  env.  (pouillé  de  Lyon,  f°  19  r"). 

—  Tocieu,  1 365 (Compte  du  prévôt  de  Juis,  S  9). 

—  Tociacu»,  i5o6  (pancarte  des  droits  de  cire). 

—  To»»ieu,  1087  (pouillé  de  Lyon,  f  i3  r").  ■ — 
Thoisieu,    1663   (Guichenon,  Hist.  de    Dombes, 
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I.  I,  p.  80). —  Tousaiea,  166a  {ibid.,  p.  87).  — 
En  1789,  Toussieux  était  une  communauté  de 
la  principauté  de  Dombes,  élection  de  Bourg, 
sénéchaussée,  subdéiégation  et  chàleilenie  de  Tré- 
voux. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prélré  de  Dombes,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Bonnet. —  Ecchsia  de  Toceu,  laSo  env.  (pouillé 
de  Lyon,  f  i3  v°). —  Thossieu,  annexi;  dePoUieu, 
congi-égatton  de  Farins ;  patron  :  S.  Bonnet,  1719 
(visites  pastorales). —  Toutsieux ,  patron  :  S.  Bonnet, 
fin  du  xvm'  s.  (Cartul.  de  Savigny,  p.  1020). 

Toussieux  relevait  originairement  du  fief  de  Vil- 
lars. 

A  l'époque  intermédiaire,  Toussieux,  Pouilleux 
et  Rejrieux  formaient  une  municipalité  du  canton 
et  district  de  Trévoux. 

En  1808,  Toussieux  était  le  chef- lieu  de  la 
commune  de  Toussieux- Pouilleux  (Stat.  Bossi, 
P.1.S7). 

Tois-Vents,  bergerie,  c°"  de  Balan. 

Toos-Vents,  f. ,  c"'  de  Chaleins. 

Tous-Yenis,  écart,  c""  de  Saint-Marcel. 

Todt-ï-Faci,  f. ,  c"'  de  Romans. —  Toutif aux ,\yiu° s. 
(Cassini). 

Toutet  (Le),  m'°,  c'"  de  Premeyzel. 

Touïière  (La),  ruiss.,  afil.  de  l'Anconoans, 

Todvière  (La),  ruiss.,  afll.  de  la  Morte. 

Touvière  (La),  ruiss.,  alll.  du  Seran. 

Tobvièbe  (La),  anc.  lieu  dit,  à  ou  près  Lochieu.  — 
En  la  Touviere,  1617  (arch.  de  l'Ain,  H  /io5). 

Touïière  (La),  m'",  c""  d'Ordonnas. 

Touviere  (La),  usine,  c'"  de  Samognat. 

ToBviÈRE  (La),  h.,  c'"  de  Virieu-le-Grand.  —  Apud 
Thoveriam,  i355  (Guigue,  Topogr. ,  p.  '101). — 
Claude  de  la  Touviere,  i536  (Guichenon,  Bresse 
et  Bugey,  pr. ,  p.  5i). 

ToiJviEux,  lieu  dit,  c""  de  Lompnas. 

ToDx  (Le),  f.,  c"  de  Sainte-Olive. 

TovAssE  (La),  ruiss.,  alll.  du  Rhône. 

TovAssE ,  écart ,  c"'  de  Peyrieu. 

ToviÈBE  (La),  lieu  dit,  c"  de  Seillonnas. 

Trahleties  (Les),  lieu  dit,  c"  de  Champdor. 

Traffet,  écart,  c""  de  Sainl-Didier-sur-Chalaronne. 

Tramove,  lieu  dit,  c™  d'Oncieu. 

Tbamoyes,  c°'  du  c°°  de  Trévoux. —  Tremoyn,  1  a8o 
(Arch.  nat.,  P  i388,  c.  9/1).  —  Tramoyet,  i3a5 
env.  (pouillé  m.»,  de  Lyon,  f"  7);  i4o5  (arch.  de 
la  Côle-d'Or,  B  660,  f°  100  r°).  —  Tramoye, 
1670  (enquête  Bouchu);  1789  (Pouillé  de  Lyon, 
|>.  58).  —  Tramoie,  1734  (Descr.  de  Bourgogne). 
—  Tramoyet,  anx  (Ann.  de  l'Ain). 


L'identification  que  l'on  a  proposée  de  Tramoye$ 
au  Stramiacum  du  pagus  de  Lyon,  où  Louis  le 
Pieux  se  rencontra  avec  ses  fils.  Pépin  et  Louis, 
ne  peut  pas  se  soutenir;  cf.  D.  Bouquet,  t.  VI, 
p.  11 9-1 3  0. 

En  1789,  Tramoyes  était  une  communauté  du 
pays  de  Bresse,  bailliage  et  élection  de  Bourg, 
subdélégation  do  Trévoux,  mandement  de  Miribel. 

Son  église  |iaroissialc,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prêtré  de  Chalamont,  était  sous  le  vocable  de  la 
sainte  Vierge;  le  droit  de  présentation  à  la  cure 
a|ipartcnait,  au  xiii'  siècle,  au  prieur  de  Saint- 
Germain-de-Bcynosl ;  il  passa,  par  la  suite,  au 
chamarier  de  l'Ile-Barbe,  pui<i  à  l'archevêque  de 
Lyon.  —  Ecclesia  de  Tremoies,  i  a.5o  env.  (pouillé 
de  Lyon,  P  10  v°).  —  Nostre  Dame  de  Tramoye», 
1  filial  (Masures  de  l'Ile-Barbe,  t.  1 ,  p.  489).  — 
Tramoyet;  tous  le  vocable  de  l'Aitomption  de  la 
Vierge,  ifiâS  (visites  pastorales,  f  10). 

Dans  l'ordre  féodal,  Tramoyes  était  une  dépen- 
dance de  la  seigneurie  de  Miribel,  dont  il  suivit 
le  sort  jusqu'en  1 690 ,  date  à  laquelle  il  fut  détaché 
du  marquisat  de  Miribel  pour  former  un  fief  par- 
ticulier, sous  le  nom  de  Margnolas. 

A  l'époque  intermédiaire,  Tramoyes  était  une 
municipalité  du  canton  et  district  do  Trévoux. 
Tranclièbe  (La),  c°°  du  c""  de  Ponl-d'Ain.  —  Tran- 
cleria,  iSaS  env.  (pouillé  de  Lyon,  P  9).  —  En 
la  parrochi  de  la  Tienderi,  i34i  env.  (terrier  du 
Temple  de  Mollissole,  f"  a  v°).  —  La  Trancliry, 
i43()  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  696,  f  aia  r°). 
-^  La  Tranctiere ,  1 055  (visites  pastorales,  f  a 5o), 

En  1789,  la  Tranclière  était  une  communauté- 
du  bailliage,  élection  et  subdélégation  de  Bourg, 
mandement  de  Varambon  et  justice  d'appel  du 
marquisat  de  ce  nom. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prêlré  de  Trellort,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Jean-Baptiste  et  à  la  collation  des  religieux  d'Am- 
bronay  qui  avaient  établi  un  doyenné  dans  la 
paroisse. —  Eccletia  de  Tancleria,  i35o  env. 
(pouillé  de  Lyon,  P  i4  v°).  —  Pnor  de  Tan- 
cleria, 1 35o  env.  [ibid. ,  P  1 4  r°). —  La  Tranclière , 
patron  :  S.  Jean- Baptiste,  fin  du  xviii"  s.  (Cartul. 
de  Savigny,  p.  1  oit)). 

Dans  l'ordre  féodal,  la  Tranclière  était  une  dé- 
pendance du  marquisat  de  Varambon. 

A  l'époque   intermédiaire,    la  Tranclière  était 
une  municipalité  du  canton  de  Pont-d'Ain,  district 
de  Bourg. 
Tranciière    (Le    Bief-de-la-),   ruiss.,    alTl.    de    la 
Beyssonze. 
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Trape  (La),  écart,  c"'  de  Chàlillon-de-ilicliaille. 
Tbappe-db-Notbe-Dame-des-Dombïs   (La),   c°*  du 

l'Ianlay. 

Fondé  en  )86i,  ce  couvent  a  clé  supprimé  en 

1880. 
Tbappon  (Le),  écart,  c°°  de  Saint-Germain-ies-Pa- 

roisses. 
Travail- Vilain,  lieu  dit,  c™  de  Jujurieux. 
Teavant,  f.,  c°°  de  Servas. 
Tbaïelièbb,  anc.  village,  c"'  de  Varambon,  ruiné  en 

lâgS  par  les  troupes  de  Biron. 
Tbavebsaigne  (La),  grange,  c"°  d'Injoux. 
Tbaversagses  (Les),  anc.  lieu  dit,  c°°  de  Matafelon. 

—  En  les  Travenagnes ,  lijg  (arcli.  de  la  Coto- 
d'Or,  B807,  f  118  r°). 

Travebsées  (Les),  f.,  c°*  de  Dommarlin. 
Tbéiiieb,  lieu  dit,  c°'  de  Seillonaas. 
Tr^billet,  écart,  c"*  de  Chàtillon-de-Michaille. 
Trébillet,  h.,  c"  de  Montanges. 
Trébillièrk  (La),  écart,  c°*  de  Marchamp. 
Tbèches  (Les),  lieu  dit,  c°*  de  Feillens. 
Tbecosxas,  11.,  c"'  de  Ceyzériat.  —  Afud  Treconax, 
1379  (Guiclienon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  18). 

—  Treconaci,  1166  (arcli.  de  l'Ain,  E  433).  — 
Trecona,  1 466  (ibid.),  i563  (ibid.,  H  9q3, 
f  1  r"). —   Treconnat,  1808  (SUI.  Bossi). 

Ce  village  relevait  déjà,  en  laya  ,  de  la  sirerie 
de  Bàgé;  celle  année-là,  Etienne  de  Coligny  lit 
hommage  à  Amédée  V  de  Savoie,  seigneur  de 
Bresse ,  de  ce  qu'il  y  possédait. 

Trécors,  lieu  dit,  c"  de  Volognat.  —  Coita  de  Tre- 
cor»,  i483  (arch.  de  la  Côle-d'Ur,  B 833,f°  6  v"). 

Trefferrière-en-Bas  et  em-Hioi,  T',  c"'  d'Arbent. 

TREFroNMÈREs  (Les),  Ioc.  disparue , c" de  Curtafond. 

—  En  lei  Treffonierei ,  i4oi  (arcli.  de  la  Côte- 
d'Or,B  564,3). 

ÎRErroRT,  chef-lieu  de  c°°  de  l'arrond.  de  Bourg. — 
Tret/ortium,  974  (Dubouchet,  Maison  de  Coligny, 
p.  3a).  —  Trejfni-t,  1187  (Guichenon,  Bresse  et 
Bugey,  pr. ,  p.  g).  —  Trefforz,  mâo  cnv.  (pouillé 
deLyoii,f  4i  v°). —  Tra/ort,  1974  (arch.  du 
Rhùne,  litres  de Laumusse  :  Saint-Martin,  chap.  I). 

—  Trefort,  1289  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey, 
part.  l,p.  .î8). —  De  Trefforcio,  i3o8  (BibL 
Dumb.,1.  I,  p.  25g);  i466  (arch.  de  la  Côte- 
d'Ur,  B  io488,  f°  3  r°).  —  Villa  et  coitrum 
Treffortii,  iSgi  (arch.  de  la  Côle-d'Or,  B  270  Ai», 
r  i85);  i468  {ibid.,  B  .586,  C  3i8  r°).  —  La 
communauté  de  TrefforI ,  ib'iii  (Guichenon,  Bresse 
et  Bugev,  pr. ,  p.  5i).  —  TreffoH  en  llreite,  i563 
(arch.  de  la  Côl<Ml'Or,  B  io453,  f  3.5o  r").  — 
Tréforl,  1734  (De«cr.  de  Bourgogne). 


Avant  la  Révolution,  Treflbrt  était  une  ville 
chef-lieu  de  mandement  du  pays  de  Bresse,  bail- 
liage ,  élection  et  subdélégalion  de  Bourg. 

Son  églis<'  paroissiale ,  diocèse  de  Lyon,  arcbi- 
prolré  de  Trefl'orl,  était  sous  le  vocable  de  l'As- 
somption, après  avoir  été  sous  celui  de  saint 
Pierre;  le  prieur  de  Nantua  présentait  à  la  cure. 

—  H.  prior  Treforcii,  1272  (Carlul.  lyonnais, 
t.  Il,  11°  691).  —  Curatui  de  Trejorl,  iSaô  env. 
(  pouillé  ms.  de  Lyon  ,  f  9  ). 

Treffort  était  le  chet-lieu  d'un  archiprélré  du 
diocèse  de  Lyon. —  Archipreêbyterattts  de  Treffort, 
laSo  env.  (pouillé  de  Lyon,  f  12  r"). 

La  seigneurie  de  TreO'orl  était  de  la  mouvance 
des  comtes  de  Bourgogne  ;  des  sires  de  Coligny  qui 
en  furent  les  premiers  seigneurs ,  elle  passa ,  vers 
125g,  i  la  maison  de  la  Tour  du  Pin.  Hum- 
bert  de  la  Tour  la  céda,  en  1286,  à  Robert,  duc 
de  Bourgogne,  qui  la  céda  à  son  tour  à  Amédée, 
comte  de  Savoie,  en  1289.  Elle  resta  unie  au 
domaine  comtal,  avec  son  mandement,  jusqu'en 
i58l)  qu'Emmanuel-Philiberl  l'aliéna  à  Joachini 
de  Rie  et  l'érigea  en  marquisat.  De  iSgS  à  i648, 
la  terre  de  Treffort  appartint  aux  Lesd  iguières  ; 
elle  appartenait,  eu  1789,  aux  de  Groslier.  Sous 
la  domination  de  Robert,  duc  de  Bourgogne , 
Treffort  était  le  siège  du  bailliage  de  Revermont. 

—  Baliciu  de  Tresjortiopro  Hoherln  duce  Rurgundie , 
1287  (Guigue,  Doc.  de  Dombes,p.  283).  —  Cas- 
trum  Trefortii,  i3o4  (Dubouchet,  Maison  de  Co- 
ligny, p.gg).  —  Caitellanui  Trefforcii ,  i3go  (Carlul. 
de  Bourg,  n°  33).  —  Mandamenlum  Trefforcii, 
i4i6  (arch.  de  la  Côlc-d'Or,  B  743,  C  1  r"). 

Au  xviii'  siècle,  le  marquisat  de  Treffort  avait 
pour  dépendances  Ceyzériat,  Dhuis,  Drom,  Jasse- 
ron ,  Oussiat,  Pont-d'Ain,  Ramasse,  Saint-Just, 
Treffort,  partie  de  Cuisiat  et  la  haute  justice  à 
Turgon;  la  justice  ordinaire  s'exerçait  à  Pont- 
d'Ain  et  ressortissait  à  la  justice  d'appel  du  mar- 
quisat. Au  milieu  du  xviii'  siècle,  le  marquis  de 
Treffort  prétendait  encore  que  sa  justice  d'appel 
ressorlissait  nument  au  parlement  de  Dijon;  les 
officiers  du  bailliage  de  Bresse  soutenaient,  au 
contraire, qu'elle  ressortissait  au  présidial de  Bourg 
même  pour  les  matières  visées  au  second  chef  de 
l'Edit;  à  la  veille  de  la  Révolution,  la  contestation 
fut  tranchée  en  faveur  de  ces  derniers. 

A    l'époque    intermédiaire,    Treffort    était    la 
municipalité  chef-lieu  du  canton  do  ce  nom,  dis- 
trict de  Bourg. 
Treges  (Les),  anc.  lieu  dit,  c""  de  Veyziat.  —  Lnco 
diclo  e>  Treges,  1  Sio  (censier  d'Arbenl,  f°  .55  r°). 
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TRtiLLt  (La),  «ne.  mas.,  c°' de  Montceaux.  —  La 
Treilli,  1285  (Polypt.  de  Sainl-Paul,  p.  61). 

Tbeine  (La),  ruiss.,  allL  de  la  Reyssouze. 

T116INS  (Le  Gué-oe-),  sur  le  Furans,  à  ou  près 
Rossillon.  —  Ver$u»  lo  ga  de  Treiiu,  i385  (arch. 
delà  Côte-d'Or,  B  845,  f°  12  v°). 

Treis-Lies  (Les),  c"'  de  Bàgé-la-Ville.  —  Apud 
Treijs  Lyet,  1899  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  554, 
(°  160  r°). —  Dalum  apud  Treys  Lyes,  in  pairo- 
ehia  Baugiaci  Ville,  i538  (terrier  de  la  Vavrelte, 
P  6ù).  —  Treêlie,  xviii*  s.  (Cassini),  i845  (État- 
Major). 

Tkeit  (En),  anc.  lieu  dit,  c"  de  Saint-Bcnoit-de-Ces- 
sieu.  —  En  Treit,  1272  (Grand  cartul.  d'Ainay, 
t.  II,  p.  i43). 

Tbeize-Vents,  11..  c°'  de  Montrevel. 

TnÈjos  (Le),  affl.  de  la  Pernaz,  c°"  de  Bénonccs.  — 
Trey-Jnnc ,  1876  (tabl.  alpliab.). 

Tbélon,  II.,  c°'  de  Peyzieux. 

Tremblai-  (Le),  ruiss.,  alTl.  du  Relevans. 

Tbehblaï  (Le),  1).,  c"°  de  Boissey. 

Tremblât  (Le),  écart,  c"  de  Chàtiilon-sur-Chala- 
ronne. 

Tbemelay  (Le),  c°'  de  Cruzilles-les-MépiHat.  — 
Tremblay,  xviii*  siècle  (Cassini). 

Tbemblaï  (Le),  11.,  c"*  de  Lenlenay. —  Trembley, 
1894  (arcli.  de  la  Côte-d'Or,  B  8i3,  f  17).  — 
Locus  douz  Trembley,  i433  (arch.  de  l'Ain,  H 
357).  —  Apud  Tremulum,  i484  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  824,  f"  a65  r").— -  Tremblay,  \iii'  s. 
(  Cassini). 

Tremblay  (Le),  h.,  c""  de  Marboz. 

Avant  1790  le  Tremblay  était  une  seigneurie 
avec  maison  forte  qui  dépendait  de  la  baronnie  de 
Marlioz. 

Tremblay,  h.,  c'"  de  Saint-Trivier-de-Courles.  — • 
Apud  lo  Trembley,  i4i6  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  717,  table).  —  Le  Trembley,  parrochie  Sancti 
Triverii de  Cortoux ,  i443  (i6i(i.,B  7-26,^  545  r°). 

Tremblay  (Le),  h.  et  anc.  fief,  c°"  de  Sandrans.  — 
Ileriut  del  Trembley,  1186  (  Masures  de  l'Ile- 
liarbo,  t.  I,  p.  ia5).  —  Hommagium  Peiri  dou 
Trembley,  1299-1369  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B 
io455,  1'  3  v").  —  Le  Trembley,  i65o  (Guiche- 
non,  Bresse,  p.  118). 

Sous  l'ancien  régime,  le  Tremblay  était  une 
seigneurie,  avec  château,  mais  sans  justice,  dépen- 
dant originairement  de  la  seigneurie  de  Villars. 

Tbembley  (Le)  ,  écart,  c"'  de  Mionnay. 

Trembley  (Le),  c""  de  Civrieux.  —  Teira  sita  al 
Trembley  (Guigne,  Doc.  de  Dombes,  p.  i34). 

Trembley  (Le),  anc.  rente  noble,  c"'  de  Marlieux. 


Trembley  (Le),  écart,  c'"  de  Saint-André-d'Huiriat. 
Trembley  (Le),  anc.  mas,  c°'  de  Saint-Etienne-sur- 

lieyssouze. —   Mamus  del  Tremblei,  i36()(arch. 

delà  Côte-d'Or,  B  553,  f  4   r"). 
Trembley  (LE),bois,  c"°  de  Saint-Martin-du-Mont. — • 

Su»  lo  buec  del  Trenbtey,  i34i  (terrier  du  Temple 

de  Mollissole,  1°  22  r°). 
Thembleys  (Les),  anc.  lieu  dit,  c"°  de  Sainte-Olive. 

—  Venus  le»  Trembley»,  1299-1369  (arcb.de  la 

Côte-d'Or,  B  io455,  C  lig  v"). 
Tremoley,  anc.  lieu  dit,  c"'  de  Loyes.  —  Campu»  de 

Tremoley,  1271  (Bibl.  Dumb.,  t.  H, p.  174).  — • 
Tremolar,   loc.  détruite,   à  ou   près    Ambéiieu-en- 

Bugey. —  un  de    Tremolar,   i4â4   (arch.   de   la 

Côte-d'Or,  B  870,  f»  i3  r"). 
Tremple  (La  Terbe-dl-),  anc.  lieu  dit  à  Dompierre, 

h;im.  de  Polliat.  —  In  villagio  Dompni  l'etri,  lucu 

diclo  en  la:  Terra  du  Tremplo,  1496  (arch.  de  l'Ain, 

H  856,  C  475  r"). 
Tremple  (Le   Bois-d:-),  anc.  lieu  dit,  c"'  de  Be- 

plonges.  —  Ver»us  nemu»  du  Tremplo,  i344  (arch. 

de  la  Côte-d'Or,  B  55a,  f  36  v"). 
Trè-Mlrs,  h.,  c"'  de  Murs-Gélignieu. 
Tre.mecuin,  lieu  dit,  c"'  de  Ceyzérial.  —    Vinelum 

t/e  Trenlfc/iiH,  1437  (Brossard,  Cartul.  de  Bourg., 

p.  9  44). 
Très-Cbalmo,\t,  c'"  de  Saint-Benoît.  —   Très  Chala- 

mont,     127a     (Grand     cartul.     d'Ainay,    t.    II, 

Très-Ciiarvay,  h.,   c""  de  Charix.  ■ —  Très-Charvert , 

xviii"  s.  (Cassini). 
Très-Joiix,  h.,   c""  de  Lalleyriat.     -     Trk-la-Joux, 

1847  (slal.  post.). 
Taiis-MosTRÉAL,  h.,  c"'  de  Plagncs. 
Très-Nairvas,  écart,  c"'  de  Lalleyriat  (Étal-Major). 
Trésor   (Le),   c""  de    Saint-André-de-Bàgé.  —   Au 

teiToir  de  la  Giraudière,  lieu  dict  au  Trésor,  ib'ja 

(arch.  de  l'Ain,  H  81a,  f  100  r"). 
Très-Ré,  écart,  c"°  de  Martignal. 
Tressenens,  loc.  déiruite,  à  ou  près  Saint-Martin-le- 

CbàteL —  Apud  Treczenen» ,  1496  (aicli.  de  l'Ain, 

H.  856,  PSSv"). 
Tbessebve,  loc.  disparue,  à  ou  près  Veyziat.  —  lier 

per  quod  itur  de  Veysiaco  apud    Tresseiva ,    1 4 1  o 

(terrier  d'Arbent,  P  44  \°). 
Thes-Verteme  (Le  Buissead-de-),  anc.  nom  de  ruisseau, 

à  ou  près  Ordonnas.  — •  Rivulum  de  Tre»rerlema , 

1228  (arch.  de  l'Ain,  H  225). 
TrÈve  (Le),  c"'  d'Ambronay.  —  Ly  Treyvos,  i4a4 

(arch.  de  l'Ain,  H  94). 
Trêve  (Le),   h.,  c"  de  Messimy.  —   De   trivio  de 

Planche,  i538  (terrier  des  Messimy,  f°  a3). 
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Trêve  (Lk),  ioc.  disparue,  à  ou  près  Miribel.  —  St. 

de  Trivio,   ia85  (Polypt.  de  Saint-Paul,  p.  2  5). 
Trêve  (Le),   à    ou   près   Montceaux.    —    Terra   del 

Tret/vo,  ia85  (Polypt.  de  Saint-Paul,  p.  70). 
Trêve  (Le),  quartier  de  Saiut-Sorlin.  —  Au  Trievot 

de   Saint-Sorliu,    1786  (arch.  de  l'Ain,   H  956, 

f°  i3  r"). 
Trève-d'Abs  (Le),  ruiss.  affl.  de  la  Saône. 
TRÊïE-D'ARs(LE),h.,c"*deParcieux. —  Trwium  d'Art, 

i3o4  (Bibl.  Dumb.,  t.  1,  p.  287). 
T«È»E-DE-L.i-Gi, II  (Le), anc.  carrefour,  c°°  de  Pérouges. 

—  Trevium  de  la  Glay,    1876  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  688,  f  U  v"). 

Trêve-de-Rimom  (Le),  c"  de  Montluel.  —  Al  Trevo 
de  lUmonl,  i8oo-i335  (Docum.  linguist.  de 
l'Ain,  p.  91). 

Trêve-Gibodd  (Le),  h.,  c"*  de  Saint-Didier-sur-Cha- 
laronne.  —  Le  Treivo  Giroud,  wiri'  s.  (Aubret, 
Mémoires,  t.  Il,  p.  i44). 

Trbïe-Lève  (Le),  h.,  c°"  d'Illiat.  —  Le  Trive-Levo, 
1887  (stat.  post.). 

Trêïe-Magmn  (Le),  h.,  c°"  de  Parcieux. 

Thève-Malemort  (Le),  c"  de  Miribel.  —  lier  tendent 
a  Irivin  de  Malamort  vertus  lo  Chatteltart,  i433 
(arch.  du  Rhône,  terrier  de  Miribel,  f°  Sa). 

Trêie-Meïneret  (Le),  c°"  d'Illiat.  —  Du  village 
d'Illiat  an  treyve  Meynerel,  i6ia  (Bibl.  Dumb., 
t  1,  p.  5i8). 

Trêve-Mous  (Le),  Ioc.  disparue,  c°*  de  Saint-Tri- 
vier-sur-Moignans.  —  .4«  treyvo  Molis,  161a 
(Bibl.  Dumb.,  t.  I,p.  5i8). 

Trêve- Repose-Vilais  (Le),  à  ou  près  Meiimieui.  — 
Al  treyvo  dit  de  Repote  VUan,  xiv*  s.  (Arch.  nat. , 
P  i388,  r.  1116). 

Tréverhat,  h.,  c°'de  Saint-Cyr-sur-Menthon.  — ■ 
Domui  tua  de  Tretrerneit ,  in  parrochia  de  Sancto 
Cyrico,  cumpoypia,  1372  (Guiclienon,  Bresse  et 
Bugey,  pr. ,  p.  16).  —  Catirum  de  Treysverneyx , 
\l\h-]  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io'i'48,  p.  1  ).  — 
Ix  fief  de  Treyvernoi»  (lire  Treyverneit) ,  à  caute 
de  Bauge,  i386  (Guichcnon,  Bresse  et  Bugey, 
pr.,  p.  5i).  — -  Treyverneit,  i536  {ibid.,  pr., 
[).  42).  —  Treyvernay,  iG.ïo  (Guichenon,  Bresse, 
p.  118). —  Traternny,  xmi's.  (Cassini). 

Trévemay  était  une  seigneurie  en  toute  justice, 
avec  poypc  et  cliâteau,  [wssédée  aux  xii°  et  xni" 
siècles,  par  les  de  Montgilbert.sousl'liommage  des 
sires  de  Bâgé. 

Trevet,  chit.,  c"  de  Rignieux-le-Franc. 

T1EVIN6,  anc.  mas,  à  ou  près  Sainl-Paul-dc-Varai. 

—  Mantut  de  Treving,  19 48  (Arch.  nat.,  P  189, 
c.  t54o). 


Treïoges  ou  Tbeïoves,  Ioc.  disparue,  c'"  de  Cbala- 
mont.  —  Trevogias,  1  i/i4  (arcb.  de  l'Ain,  H  ,')i, 
d'après  une  copie  du  xvii'  siècle).  —  Décima  de 
Tremoges  (corr.  Treivoges)  et  quidquid  habemut  in 
parrochia  de  Chalamonl,  laôS  (Bibl.  Dumb.,  t.  Il, 
p.  18a).  — •  Dominium  de  Trevoyet,  ia55  (ibid.). 

Trévoux,  ch.-l.  d'arrondissement.  —  [rrejroo*,  1010 
(Petit  rartul.d'Ainay,  n°  178). —  In  villa  Trevoot, 
1010  (ibid..  note  4).  —  Trevos  et  Trevoz,  ia43 
(Bibl.  Dumb.,  1. 1,  p.  i44).  —  Trevoxcl  Trevous, 
1264  (ibid.,  t.  I,  p.  iCi).  —  Trevouz,  1279 
(ibid.,  t.  Il,  p.  210).  —  Trecors  et  Trevot,  1279 
(ibid.,  compl.,  p.  74).  —  Apud  Trevoiirs,  i3a4 
(arcli.  du  Rhône,  fonds  de  Malte,  titres  des  Feuil- 
lées).  —  De  Trevorchio,  i844  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  552,  f°  Sa  r°).  —  .\tentura  de  Trevox, 
iSgG  (arch.  du  Rhône,  lerr.  de  Reyrieux,  f°  1). 

—  Trévoux,    i43i  (Bibi.   Dumb.,  t.  1,  p.  H47). 

—  Apud  Trevorcium ,  i482  (arch.  du  Rhône, 
tcrr.  de  Reyrieux,  f°  i4).  —  Trevolx,  1487 
(Bibl.  Dumb.,  t.  1,  p.  882).  —  Trevoulx,  iSoa 
(Masm-es  de  l'Ile-Barbe,  t.  1,  p.  494).  —  Tre- 
volcium ,  1 4g  1  (  tcrr.  des  Messimj ,  f  °  17  v°  ).  —  Tre- 
volum  en  Dombet,  iSSa  (Bibl.  Dumb.,  t.  I, 
p.  468).  —  Trévoux,  1671  (Bénéficia  dioc.  lugd. , 
p.  262);  1790  (Dcnombr.  de  Bourgogne);  an  x 
(Ann.  de  l'Ain). 

A  l'époque  rodolphienne ,  Trévoux  faisait  partie 
de  Vager  de  Genay  (ager  Janiacentii).  —  In  pago 
Lugdunenti,  in  agro  Janiacenti ,  in  villa  Invilvoos , 
corr.  m  vil[la  Tre]voo»,  i  oio(Pctitcartul.  d'Ainay, 
n°  178,  note  4). 

En  1789,  Trévoux  était  la  ville  capitale  de  la 
principauté  de  Dombes,  le  chef-lieu  d'une  subdélé- 
gation de  l'intendance  de  Boui-gogne,  le  siège 
d'une  sénéchaussée  qui  ressortissait  au  parlement 
de  Bourgogne  et,  au  premier  chef,  au  présidial  de 
Bourg,  et  celui  de  la  maréchaussée  de  Dombes  qui 
comprenait  les  brigades  de  Trévoux,  l'Arbresle, 
Villefranche,  Chalamont  et  Beaujeu.  Au  point  de 
vue  de  l'administration  financière,  Trévoux  dépen- 
dait de  l'élection  de  Bourg.  Trévoux  était  le 
chef-lieu  d'une  cliàtellenie  de  Dombes.  —  Feu- 
dum  castri,  ville  et  mandamenti  de  Trevot,  i3o4 
(Guigne,  Docum.  de  Dombes,  p.  26S).  —  Cha- 
tellenie  de  Trévoux,  xviii'  siècle  (Aubret,  Jlé- 
raoires,  t.  11,  p.  4i2). 

L'église  paroissiale  de  Trévoux,  diocèse  de  Lyon, 
archiprêtré  de  Dombes,  était  sous  le  vocable  de 
saint  Symphorien,  après  avoir  été  dédiée  à  saint 
Clair  et  saint  Biaise.  Elle  avait  été  érigée  en  col- 
légiale, le  3  janvier  laaS,  par  le  pape  Adrien  VI. 
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—  Eccleiia  de  Trevot,  laSo  eiiv.  (pouillé  du  dioc. 
de  Lyon,  f°  i3  v").  —  Capitulum  ecclesiae  colle- 
gialii  et  parrochialia  Trivoltii,  principatat  Dum- 
bavum  capitis,  iBaS  (arch.  de  l'Ain,  G  27).  — 
Trévoux  :  Eglite  collégiale  dédiée  à  saint  Sympho- 
rien,  bien  qu'autrefois  elle  fût  dédiée  à  S.  Clair  et 
à  S.  niaise,  i655  (visites  pastorales,  f°  a  ).  - — 
Trévoux  :  Chapitre  composé  d'un  doyen,  à  la  nomi- 
nation du  roi,  d'un  chantre,  un  saa'istin  et  g  cha- 
noines, à  la  collation  du  chapitre,  1789  (Pouillé  du 
dioc.  de  Lyon,  p.  77). 

Dès  lo  commencement  du  xii'  siècle,  Trévoux 
appartenait  aux  sires  de  Villars  qui  le  conservèrent 
uni  à  leur  domaine  jusqu'en  1/102  qu'Humbert  Vil 
de  Tlioire-Villars  le  vendit,  avec  ses  autres  terres 
de  Dombes  ,  à  Louis  II  de  Bourbon ,  sire  de  Beaujeu , 
en  s'en  réservant  toutefois  la  jouissance  jusqu'à  sa 
mort ,  arrivée  le  7  mai  i/iaS.  A  part  deux  inter- 
ruptions de  peu  de  durée  survenues  pendant  l'oc- 
cupation française  qui  suivit  la  défection  du  con- 
nétable de  Bourbon,  la  seigneurie  de  Trévoux 
resta  toujours  annexée  au  domaine  de  Dombes. 

Trévoux  avait  remplacé  Beauregard,  en  i5o2, 
comme  siège  du  bailliage  de  Beaujolais  à  la  part 
de  l'empire;  en  1698,  le  ressort  do  ce  bailliage 
fut  diminué  par  l'érection  en  bailliages  particuliers 
des  châtellenies  de  Tlioissey  et  de  Chalamont; 
cela  dura  jusqu'en  1772,  date  à  laquelle  un  édit 
de  Louis  XV  supprima  les  trois  bailliages  de 
Dombes  et  les  remplaça  par  une  sénéchaussée 
dont  le  siège  fut  fixé  à  Trévoux. 

Le  Parlement  de  Dombes,  qui  siégeait  primiti- 
vement à  Lyon,  fut  transféré  à  Trévoux  par  le  duc 
du  Maine,  en  1696,  et  y  tint  ses  audiences  jus- 
qu'à sa  suppression  qui  fut  prononcée  en  1771. 

A  l'époque  intermédiaire,  Trévoux  était  la 
municipalité  cbef-lieu  du  canton  et  district  de  ce 
nom. 

Tbevoux,  triage,  c"  de  Souclin. 

Treïssa"»  (  Lk  B01S-DB-),  c"'  de  Foissial.  —  Inparro- 
chia  de  Foyssiaco,  in  nemore  de  Treyssan,  1279 
(Guichenon,  Bresse  el  Bugey,  pr.,p.  ao). 

Tbktsservb,  Ioc.  disparue,  c""  de  Songieu.  —  La 
grande  vigne  de  Treysserve,  iSSa  (Guichenon, 
Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  188). 

TagïTOM  (Le  Bois-de-),  bois,  c"  de  Lompnas. 

Trézan,  m°"'  is. ,  c"*  de  Natlages.  —  //.  Ruffi  de 
Tresant,  i3oo  (Bibl.  Dumb.,  t.  1,  p.  70).  — 
Trezan,  1876  (Guigne,  Topogr.,  p.  /108). 

En  1789,  ce  village  dépendait  de  la  seigneurie 
de  Cordon. 

Tribaddière  (L*).  h.,  c"  de  Saint-Didier-d'Aussial. 


Tribouillet,  m""  is. ,  c"'  de  Saint-Étienne-du-Bois. 
Tricosnikre  (La),   anc.  mas,  à  ou  près  Crans.  — 

Mansu»  de  la   Triconeri,  1274  (Guigne,  Docum. 

de  Dombes ,  p.  191).^ —  Mansus  de  la  Tryconnei-i , 

ia85  (Polypt.  de  Saint-Paul  de  Lyon,  p.  29). 
Trieux  (Le),   b.,    c"*   de  Lhuis.  —  G.  del  Truiel, 
197a  (Grand  cartul.  d'Ainay,  t.  II,  p.  i4a). — 

De  Trolio,  137a  [ibid.,  p.  i45). 
Trincaillèbes  (Les),  f. ,  c"° de  Cesseins. 
Tbions,  Ioc.  disparue,  c"°  d'Ambérieu-en-Bugey.  —  - 

Juxla  viam  del   Trions,   i344  (arch.  de  la  Côle- 

d'Or,  B  870,  f°  124  v°). 
Trois-Fontaines  (Les),  c"'  d'Arbent.  —  Loco  vocato 

Treis  Fontanes,  i4o8  (censier  d'Arbent,  f°*6  v°). 

—  In  montagnia  de  Arbenco ,  in  loco  vocato  en  Treis 

Fontannet,   liai  (ibid.,  f°  i3  r"). 
Trois-Foxtaixes  (Les),  grange,   c°'  d'Oyonnax.  — - 

In  Costa  des  Tribus  Fontibut,    itiig  (arch.  de  la 

Cote-d'Or,  3766,^89  r"). 
Trois-Fontaines,  anc.  Cef  de  Bresse,  c"'  de  Saint- 

André-le-Panoux.  —  La  seigneurie  de  Trois  Fon- 
taines, i65o  (Guichenon,  Bresse,  p.  119). 

Ce  fief  était  une  dépendance  de  la  seigneurie 

de  Corgenon. 
Thois-Fourneaux  (Les),  écart,  c'"  de  Massieux. 
Tbois-Fourneaux  (Les),  h.,  c"  de  Valeins. 
Tbois-Serves  (Les),  écart,  c""  de  Marsonnas. 
Troisiaciis,  anc.  mas  qui  paraît  avoir  été  situé  à  Vil- 

lobois.   —  /n   nuinso   qui  dicitur  Troisiaco ,  1220 

env.  (arch.  de  l'Ain,  H  3i5). 
Tboisieb,  quartier  de  la  c"'  de  Vaux. 
Thois-Pierres  (Les),  h.,  c"  de  Chaveyriat. 
Trois-Poiriers  (Les),   écart,   c'"  de   Saint-Cyr-sur-i 

Menthon. 
Troliière  (La),  verclière,  c"'  de  Civrieux.   —  Ver- 

cheria  de  la  Trollieri  sita  juxta  viam  qua  itur  de 

Bussiges    apud   Sivreu,    1299-1369   (arch.  de  la 

Côte-d'Or,  B  io455,  f  33  r"). 
Trolliet  (Le),  h.,  c°°  de  Sainte-Julie. 
Tronche  (La),  anc.  lieu  dit,  c°'  de  Saint-Olive.  — 

En  la  Tronchi,  1299-1369  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 

B  10455,  P  48  r"). 
Troncheï  (Le),  h.  et  anc.  fief  de  Bâgé,  c"  de  Bé- 

reyziat.  —  Apud  Tronchey,  in  parrochia  de  Bere- 

ysia,    127a    (Guichenon,    Bresse  et  Bugey,  pr. , 

p.  16).  —  Tronchay,  xviii*  s.  (Cassini). 
Tboncheï  (Le),  h.,  c'"  de  Vernoux. 
Tbonciiets  (Les),  écart,  c"'  de  Marboz. 
Trouvant,  écart,  c°°  de  Lalleyriat. 
Tboc-à-l'Ours  (Le),  nom  donné  par  les  habitants  du 

pays  à  l'entrée  de  grottes  très  profondes  reliées 

entre  elles  par  d'étroits  couloirs.  Ce»  grottes  sont 
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situées  sur  le  terriloire  de  la  commune  de  Jasseron  ; 
elles  ont  été  explorées  pour  la  première  fois  en 
i885. 

TiiotABD  (Le),  h.,  c"°  de  Rigneuï-le-Franc. 

TnoïES,  anc.  lieu  dit,  c°'  de  Veyziiil.  —  Pratum  de 
Troyet,  lagg-iStig  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  ioà55,  f  17  v°). 

Tnozox,  écart,  c"  de  Massignieu-de-Rives. 

Tbuc(Le),  h.,  c°'  de  Saint-Martin-de-Bavel. 

TnucBABT  (Le),  loc.  détruite,  c""  de  Sainl-Genis-sur- 
Mcnthon.  —  Truchall  parrochie  Sancli  Genetii, 
t4'i3  (arcli.  de  l'Ain,  H  798,  f  679  r").  —  Le 
Turcharl,  i533  {ibid.,  H  8o3,  P  169  r°).  — 
Atulit  villaige  de  Truchart,  paiToisse  de  Sainct 
Genit  tur  Menthon,  i636  (arch.  de  l'Ain,  H  863, 
f  4   r°).  —  Truchault,  i636  (ibid.,  répert.). 

TauciiE-BENATE    (La),    f.,    c°"  d'Arbcnt. 

Tbucbihbe  ou  Tdbchièbe  (La),  loc.  disparue,  c°"  de 
Jasseron.  —  La  Tt-uchire,  parruisse  de  Jaiseron, 
i563  (arch.  de  l'Ain,  H  998,  f°  13  r°).  ^  La 
Turcliiere,  i563  (lii*/.,  passim). 

Troel(Le),  loc.  disparue,  à  ou  près  Civrieui.  — 
Juxta  vittm  del  Truyet,  1285  (Polypt.  de  Saint- 
Paul  de  Lyon,  p.  83).  —  Campus  del  Trael, 
1985  {ibid.,  p.  84). 

Tklekis  (Les),  anc.  lieu  dit,  c°'  de  Bàgé-la-Ville.  — • 
E»  Trufeis,  i34à  (arch.  de  la  Côle-d'Or,  B  552, 
f  20  v"). 

Tbofières  (Les),  lieu  dit,  c°'  de  Boisscy. 

TtAiLLE  (La),  h.,  c°'  de  Saint-André-le-Panoux.  — 
Ln  Tuuaille,  l84l  (Élat-Major).  —  La  Thuaille, 
18 '17  (sut.  posl.). 

TiiLEBiE  (La),  II.,  c"  de  Massignieu-dc-Rivcs.  —  La 
Tuilerie  de  Charhnnod,  18^7  (slat.  posl.). 

Ti'iLEBiE  (La),  loc.  disparue,  c"  de  Sainl-Genis-sur- 
Mt'nthoii.  —  Tuilerie,  x»iii*  s.  (Cassini). 

Tlii.ebie  (La),  écart,  c"*  do  Saint-Marcel. 

TciLEBiE  (La),  écart,  c°*  de  Sainl-Trivier-dc-Courtes. 

Tuileries  (Les),  écart,  c"  de  Briord. 

TciLERiKS  (Les),  h.,  c°*  de  Proulieu. 

Tuileries  (Les),  h.,  c"  de  Tliil. 

TiiLiEB,  écart,  c°*  de  Douvres. 

TiiLiÈBE  (La),  ra°"  is. ,  c"  d'Ambutrix. 

Tuilière  (La),  écart,  c"*  de  Brcns.  —  Per  locum  de 
lu  Tieilliry,  iitque  adjluvium  Hhoilani ,  i36i  (Gall. 
clirist.,  t.  XV,  instr.,  c.  827).  —  La  Tuilière 
(cadastre). 

Tuilière  (La),  loc.  disparue,  c"*  de  Cessy.  —  In 
li'ii-itorio  de  Settiez,  loco  dicto  in  Thioleria,  tlig"] 
(arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  ii24,  f  89  r°). 

Tuilière  (La),  écart,  c"'  de  Ceyiérieu. 

Toilière  (La),  h.,  c"  de  Challéx. 


Tuilière  (La),  loc.  disparue,  c'"  de  Crottet. —  Loco 
dicto  en  la  Tielliery,  i443  (arch.  de  l'Ain,  H  798, 
r  12  v°). 

*TuiLiÈRE  (La),  loc.  disparue,  c°'  de  Dagneui. 
—  La  Tiiillei-i,  1285  (Polypt.  de  Saint -Paul, 
p.  11 4). 

Tdilièbe  (La),  h.,  c"  de  Faramaiis. 

TuiLiÈHE  (La),  h.,  c°°  de  Jujurieus. 

TuiLiÈBE  (La),  écart,  c"*  de  Loyettes. 

ToiLiÈBE  (La),  écart,  c""  de  Miribel. 

Tuilière  (La),  loc.  disparue,  c"'  de  Nallages.  — 
Locii»  de  la  Tieilliri),  utque  ad  Jluvium  Rhodani, 
i36i  (Gall.  christ.,  t.  XV,  instr.,  c.  827). 

Tuilière  (La),  écart,  c"  de  Rillieux. 

Tuilière  (La),  h.,  c"  de  Saint-Marcel.  —  En  la 
Tyoleri),  1985  (Polypt.  de  Saint-Paul,  p.  87). 

TuiLiÈBE  (La),  anc.  fief,  c"*  de  Torcieu.  —  La  Ttiil- 
lière,  en  la  paiToime  de  Torcieu,  i65o  (Gui- 
chenoii,  Bugey,  p.  108).  —  La  Thuilière,  château 
el  fief  en  Rugey,  1789  (Alman.  de  Lyon). 

TuiLiÈRES  (Les),  h.,  c°'  de  Niévroz. 

TuiLiÈBES  (Les),  écart,  c°*  de  Saint-Benoît-de- 
Ccssieu.  —  Cujusdam  J'iindi  dicti  la  Tioleri,  apud 
Seyteu,  i3o8  ('îrand  cartul.  d'Ainay,  t.  II, 
p.  234). 

Tulles  (Les),  écart,  c"°  de  Mossimy. 

TuMELiï,  granges,  c"*  de  Chanay. 

Tliiex  (Le),  f.,  c™  d'Injoux. 

TuxÉ  (La),  ruiss.  alTl.  de  l'Albarine. 

TupiNiÈREs  (Les),  h.,  c"'  de  Meillonnas. 

TupiviÈREs  (Les),  h.,  c"'  de  Saiiit-Julien-sur-Reys- 
souze. 

TuRET  (Le),  pic  du  Mont-Jura,  c"'  do  Gex. 

TuHG0>,  h.,  c"*  de  Druillat.  —  Turgon,  i34i  (terrier 
du  Temple  de  Mollissole,  f  87  v").  —  De  Tur- 
gone,  i436  (arch.  de  la  Côto-d'Or,  B  696, 
f  122  v");  i5ao  (ibid.,  B  886).  —  Turgon, 
i65o  (Guichenon,  Bresse,  p.  119). —  Turgon, 
parroitue  alternative  de  Drulliat  et  de  Saint  Martin 
du  Mont,  1783  (arch.  de  l'Ain,  H  916,  f  357  r°). 
En  1789,  Turgon  était  un  village  de  la  paroisse 
de  Saint-Marlin-du-Mont,  bailliage,  élection  et 
siibdélégation  de  Bourg,  mandement  de  Pont- 
d'Ain,  justice  d'appel  du  marquisat  de  Treffort. 

La  seigneurie  de  Turgon  relevait,  au  xiii°  siècle, 
des  sires  de  Thoire-Villars  qui  l'inféodèrent,  en 
1996,  à  Etienne  Raton,  dont  l'un  des  successeurs 
obtint,  en  i4o9,  d'Humbert  VII  de  Thoire-Villars 
concession  de  la  haute,  moyenne  et  basse  justice. 
Au  xïiir  siècle,  cette  terre  dépendait  de  la  haute 
justice  du  marquisat  de  Treffort  et  de  la  moyenne 
et  basse  justice  du  comté  de  Ghateauvieux. 
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ToREUE  (La),  lieu  dit,  c""  de  Injurieux.  —  Au  lieu 
appelle  à  la  Turèlan,  1817  (titres  de  la  famille 
Bonnet). 

Tdbigkieii,  Ioc.  disparue,  à  ou  près  Gex.  —  Apud 
Turignier,  1819  (arch.  de  la  C6le-d'0r,  B  1387). 

TDiiiG>iiN,  11.,  c"'  de  Belmont.  —  De  Turignino, 
)34o  env.  (Guiguo,  Topogr.,  p.  iog).  —  Tuvi- 
gniiu,  iBi5  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  770,  table). 
—  Turrignin,  xvm"  s.  (Cassini).  — ■  Tnrignm, 
i8o8  (Stat.  Bossi);  1867  (slat.  post.). 

Ce  village  fut  détaché,  vers  1860,  de  la  com- 
mune de  Vieu  pour  être  uni  à  celle  de  Bel- 
mont. 

Tdrilloms   (Les),  anc.  lieu  dit,   c°'  d'Izernore.  - 


A'»  Turillions,  1619  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B807, 
r-ASr»). 

Turin  (Bief-de-),  ruiss.  afll.  du  Soinan,  c'"  de  Dom- 
sure. 

Turin,  lieu  dit,  c™  d'Andert-Condom. 

TuBLET  (Le),  ruiss.  affl.  de  la  Chalaronne. 

TuBus,  écart,  c"°  de  Rignieux-le-Franc. 

TuiEGSï,  h.,  c°'  de  Cessy.  —  Tutigny,  xviii'  s.  (Cas- 
sini). 

TuTEGNï  (Le  Ruisseau-de-),  afll.  de  la  Versoii. 

TïLEïs,  anc.  lieu  dit,  c°'  de  Replonges.  —  Terra 
que  vulgaliter  appellatur  Tyleys,  1266  (Cart. 
lyonnais,  t.  II,  n°  (iSg). 

TïRANDKs  (Les),  h.,  c°°  de  Péronnas. 


u 


UcivE,  anc.  lieu  dit,  c"  de  Saint-5Iaurice-de-Beynosl. 
—  Uciva,  1285  (Polypt.  de  Saint-Paul,  p.  91). 

Uffelle,  h.,  c"  de  Dortan.  —  Castellum  de  UJfelln, 
1399-1869  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io455, 
f'87r°).  —  Cailellania  de  Iluffella,  1869  {ibid., 
B  9a5).  —  Uffelle,  i38i  (tbid.,  B  gaS).  — 
Huffelle,  189/1  {ibid.,  B  818,  f  7).  —  Uffel, 
1867  (slal.  post.). 

En  1789,  Uffelle  était  un  village  de  la  paroisse 
do  Dortan,  haiiiiage  et  élection  de  Belley,  subdé- 
légation de  Nantua,  mandement  de  Montréal. 

Dans  l'oidre  féodal ,  c'était  une  seigneurie  en 
toute  justice  et  avec  chàteau-fort,  qui  passa,  en 


i4oa,  de  la  mouvance  des  sires  de  Thoire-Villars 

sous  celle  des  comtes  de  Savoie. 
Urerenche   (L'),    anc.   nom   de  source,    à  ou  près 

Souclin.  —  Fons  Urerenchi,  laao  (arch.  de  l'Ain, 

H  807). 
Urlande  (L'),  ruiss.,  naît  à  Meillonnas,  coule  à  la 

limite  de  Saint-Etienne-du-Bois  et  de  Viriat  et  va 

se  jeter  dans  le  Sevron,  à  Marboz. 
Ursilièrks  (Les),  lieu  dit,  c°'  de  Brénod. 
Ubsules  (Les),  quartier  de  Belley. 
Ursui.es  (Les),  f.,  c"°  de  Saint-Jean-de-Thurigneux. 
Ubsules  (Les),  m°°'  is.,  c"  de  Treffort. 
UasuLEs  (Les),  c°"  de  Trévoux. 


Vacan,  écart,  c°'  de  Romans.  —  Vacan,  xviii*  s. 
(Cassini). 

Vacant,  f.,  c"  de  Saint-Paul-de-Varai. 

Vaccagnole,  h.,  c"  d'Atlignat.  —  Vacagniola,  par- 
vochie  Attigniaci,  i468  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  586,  f"  3ior°).  —  Vacagnola,  parroisse  d'Ati- 
gnal,  i56û  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  DgS, 
f"  ao5  r°).  —  Vacagnole,  i65o  (Guichenon, 
Bresse,  p.  33). 

La  justice  haute,  moyenne  et  basse  de  ce  vil- 
lage fut  aliénée,  vers  i644,  par  le  roi  au  seigneur 
d'Attignat. 

Vachat  (Le),  h.,  c"' de  Conand.—  Villa  de  Hevachia, 


1277  (arch.  de  l'Ain,  H  271).  —  Euvachia, 
1389  (ibid.,  H  373).  —  Homines  de  Evachia, 
1391  (Cart.  lyonnais,  t.  H,  n°  83o).  —  Uvachia, 
iWt  (arch.  "de  la  Côte-d'Or,  B  870,  f  i3o  r"). 
—  Le  Vachat,  1769  (arch.  de  l'Ain,  H  89). 

En  tant  que  fief,  le  Vachat  dépendait  de  la  sei- 
gneurie de  Monlferrand. 

En  i865,  le  village  du  Vachat  fut  détaché  de 
la  commune  d'Arandas  pour  entrer  dans  la  com- 
position de  la  commune  de  Conand. 
Vachebesse,  anc.  fief,  c°'  de  l'Abergement-Clémen- 
ciat.  —  Villam  Taluzatem. .  .  mamum  de  laca- 
ritiai...    viltamque  quem   vacant  .Sordncum,  999 
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(Rec.  des  chartes  de  Cluny,  t.  111,  n°  248a).  — 
Vacherecet,  iSai  (teir.  de  Peyzieux);  i4i8  (arch. 
de  la  Côle-d'Or,  B  io4û6,  f  536  v").  —  Vach^ 
retie  [fef  de  Bresse  ]  enfermant  la  maison  de  L'Ordre 
en  Ditmbes,  i6ia  (Bibl.  Dumb.,  t.  I,  p.  5ao).  — 
L'Ordre  Vacheresse,  i6ia  (ibid.).  —  La  Maison 
de  la  Vacheresse,  xyiu"  s.  (Aubret,  Mémoires, 
t.  11,  p.  307). 

La  seigneurie  de  Vacheresse  fut  annexée,  en 
i4a4,  à  ia  seifjneurie  de  Lordre.  C'était  un  fief 
de  Bresse. 

Vacii»:iiessi;,  Ioc.  disparue,  c"'  de  Feillens.  —  Lo 
inolar  de  Vachereci,  i3a5  eov.  (terrier  de  Bâgé, 
f  i3). 

Vacherine  (Li),  anc.  mas,  c°'  de  Replonges.  — • 
Manms  de  Vachei-ina  ou  Fromentai,  i344  (arch. 
delà  Côle-d'Or,  B  55a,  i°  38  r"). 

Vachine,  f. ,  c"  de  Saint-Sorlin. 

Vacboxs(Chez-les-),  anc.  ham.de Bourg.  —  HonUnes 
de  chi  lo  Vachotis,  i363  (Brossard,  Cartul.  de 
Bourg,  p.  4a).  —  Chies  los  Vachons,  i363  (ibid.). 

Vacot»  (Le  Grand-  et  Le  Petit-),  hameaux  de  la  c"*  de 
Bény.  —  Vascon,  ia42  (arch.  du  Rhône,  titres  de 
Laumusse :  Sainl-Martin ,chap.II,n''3).  —  Vacon , 
ia74  {ibid.,  chap.  1,  n°  1  ).  —  Vacon,  parrochie 
de  Iteyny,  i468  (arch.  de  la  Côtc-d'Or,  B  580, 
(°  5ia  r").  —  ViUagium  Façon»,  i5i9  (arch.  de 
l'Ain,  H  gao,  P  t  r°).  —  Vaccon,  i563  (iéid., 
Hga!!,  f  1  r°). 

Ce  village  entra,  vers  laSo,  dans  le  domaine 
des  sires  de  la  Tour-du-Pin;  c'était  auparavant 
une  dépendance  de  la  seigneurie  de  Kevermont. 

Vacqiieiib  (La),  c"  de  Saint-Bernard.  —  La  Vac- 
queri,  iigi  (Bibl.  Dumb.,  I.  I,  p.  3ia).  • —  La 
Vaquerie,  1391  (ibid.,  p.  3i3). 

Vaillièbe,  écart,  c""  de  Gex. 

Vadbei!»  (Le),  anc.  lief  de  la  chàtellenie  de  Bourg.  — 
Le  Vadiiin,  i4i4  (Brossard,  Cartul.  de  Bourg, 
p.  ia8). 

ViiLLOti  (Gband-  et  Petit-),  hameaux,  c'"  d'Apre- 
monl.  —  ViUagium  de  Magno  Vallions  de  Aspero- 
monte,  i437  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  8i5, 
f  486  r').—  Graml  Vaillon,  Petit  Vaillon,  xviii' s. 
(Cassini). 

Vainière  (La  Forète-be-),  bois,  sur  les  bords  de  la 
Saône,  c""  de  Grièges  et  de  Cormoranche.  —  In 
siha  Vainera,  a  portu  Belis  usque  ad  porlum 
AncelU,  loaS  env.  (Cartul.  de  Saint-Vincent  de 
Mitcon,  n*  517). 

Vaibe,  domaine  rural,  c"  de  Saint-Trivier-sur- 
.Moignans. 

Vairor,  écart,  c"'  de  Bény. 


Vaise  (La),  chat.,  c"  de  Saint-Niïier-le-Désert. 

Vaise,  h.,  c"  de  Villeneuve. 

Val  (La),  h.,  c"  de  Bâgé -la -Ville.  —  Apud 
\ttllem,  1399  (arcli.  de  la  Côte-d'Or,  B  554, 
f°  147  r°). 

Val  (La),  h.,  c'"  de  Vonnas.  —  La  Val,  XTiii"  s. 
(Cassini).  —  Laval,  1847   (slal.  post.). 

Valas,  h.,  c°*  de  Villeneuve. 

Valbosne  (La),  vaste  lande  qui  s'étend  entre  le 
Rhône  et  la  Coltière,  de  Miribel  à  Meximieux, 
comprenant  dans  ses  limites  tout  ou  partie  des 
communes  actuelles  de  Miribel,  Thil,  la  Boisse, 
Niévroz,  Balan,  Saint-Maurice-de-Gourdans,  Pé- 
rouges,  Sainl-Jean-de-Niost  et  Charnoz.  —  La 
Valbonne,  )  873  (Guichenon,  Savoie,  pr.,  p.  aa6). 
-  Vallisbona,  1876  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  688, 
f*  8a  r°);  i4a7  (Brossard,  Cartul.  de  Bourg, 
p.  169).  —  Marches  de  Bresse,  Bombes  et  Ver- 
boyne,  i433  {ibid.,  p.  i48).  — Patria  iallisbone, 
i468  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  586,  C  1  r").  — 
Bona  Vallis,  i535  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey, 
pr. ,  p.  91  ).  —  Montluel,  capitale  du  clymat  ap- 
pelé la  Valbonne,  i65o  (Guichenon,  Bresse, 
p.  81). 

Valdonîie,  h.,  c"  de  Pérouges.  — ■  Petite  Valbonne, 
xviii*  s.  (Cassini). 

Ce  hameau  doit  son  origine  à  une  chapelle 
dédiée  à  saint  Martin  de  la  Valbonne  qui  se  trou- 
vait primitivement  plus  au  sud  et  qui  y  fut  trans- 
férée au  commencement  du  xvu°  siècle. 

Valbom>e  (La),  camp.,  c""  de  Balan,  Belligueux 
et  Bressolles. 

Valbodesse,  ruiss.  afll.  du  Seran. 

Valbrebse,  chat.,  c"'  de  Bey. 

Val-be-Bohan  (Le),  vallée  du  Revermont.  —  Le  Val 
de  liitenc,  tiMndement  du  Pontd^Ains,  1 536  (Gui- 
chenon, Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  59).  —  Rente 
assise  au  Val  de  Buenc,  pays  de  Bresse,  es  villaiges 
de  Size,  Bomanechy,  Villettaz,  i563  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  io453,  P  281  r"). 

Val-de-Rougehont  (Le),  c'"  d'Aranc.  —  Vallis  de  Ro- 
gemont,  1399-1369  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  io455,  f  93  r").  —  Vallis  Rubeimontis,  i467 
(arch.  de  l'Ain,  E  108).  —  Le  fief  de  la  Val  de 
Rogemnnt,  a  cause  de  S.  Rambert,  i536  (Gui- 
chenon, Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  59). 

Valdotte  (La),  h.,  c'"  de  Gorrevod.  — -  Valdotte, 
xviii"  s.  (Cassini). 

Valeins,  c°*  du  c°"  de  Thoissey.  —  Valens,  1 1 00  env. 
(Rec.  des  chartes  de  Cluny,  t.  V,  n°  8789). —  La 
parroiche  de  Valeins,  1879  (B'I*'-  Dumb.,  t.  I, 
p.  809).   —    Valons,    1499    (pouillé  de   Lyon, 
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f  37  v").  —  Valent,  i5o6  (pancarte  des  droits  de 
cire).  —  Valeint  en  Dombes,  i655  (visites  pasto- 
rales, f"  4i). —  Vallains,  1671  (Bénéficia  dioc. 
lu{fd.,  p.  253).  —  Valeins,  1699  (BJl)'-  Dumb., 
t.  I,  p.  657);  1743  (Fouillé  du  dioc.  de  Lyon, 
p.  lit>);  1790  (Dënombr.  de  Bourgogne);  1808 
(Slat.  Bossi).  —  Valins,  x»iii°  s.  (Anbret,  Mé- 
moires, t.  II,  p.  1 38).  —  Vallitis,  an  x  (Ann.  do 
l'Ain).  ■ —  Valeins,  1867  (ibid.). 

En  1789,  Valeins  était  une  communauté  de  la 
principauté  de  Dombes,  élection  de  Bourg,  séné- 
chaussée et  subdélégation  de  Trévoux ,  chàteilenie 
de  Tlioissey. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prêtré  de  Dombes,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Laurent;  le  prieur  de  Cbarlieu  présentait  à  la 
cure.  —  Eccletia  de  Valent  (pri.),  isSo  env. 
(pouillé  de  Lyon,  P  i3  r°). 

En  tant  que  fief,  Valeins  était  une  seigneurie 
de  Dombes,  en  toute  justice;  vendue,  en  1696, 
par  Henri  de  Bourbon-Montpensier,  prince  de 
Dombes,  à  Madeleine  de  Champier,  cette  terre  fut 
unie,  en  1606,  à  la  baronnie  de  Chaillouvres.  — 
Hugo  de  Valens,  1 1/19  (Bec.  des  chartes  de  Cluny, 
t.  V,  n°4iio). 

A  l'époque  intermédiaire,  Valeins  était  une 
municipalité  du  canton  de  Thoissey,  district  de 
Trévouï. 
Vai-enciions,  loc.  détruite,  à  ou  près  l'Abergemenl- 
Clémenciat.  —  Stephanns  de  Valenclioits,  i3a4 
(terr.  de  Peyzieux). 
ViLEUciENNEs,  h. ,  c™  de  Saint-Didier-sur-Chalaroune. 

—  Fief  et  domaine  appelé  de  Valenciennes ,  1785 
(J.  Baux,  Nobil.  de  Bresse  et  Dombes,  p.  2/19). 

—  Valencienne ,  xviii'  s.  (Cassini).  —  Valencien- 
nes, i84i  (État-Major).  —  Valencienne,  18^7 
(staL  post.). 

Petit  fief  de  Dombes  érigé  au  xviii'  siècle. 
Valette  (La),  h.,  c"'  de  Saint-Didier-d'Aussial.  — 
Village   de    ValleUe,   parroisse   de    Sainct   Didier 
d'Ouzia,  1675  (arch.  de  l'Ain,  H  869 ,  f  92  v"). 

—  La  Valette,  xim'  s.  (Cassini). 

Valïï  (Le),  ruiss. ,  naît  dans  la  forêt  de  Meyriat, 
traverse  Condamine-la-Doye  et  va  se  joindre  au 
Borrey,  sur  le  fiuage  de  Maillât.  —  Le  ruisseau  du 
Valey,  i885  (Géogr.  de  l'Ain,  p.  55). 

Valeï  (En),  écart,  c°"  de  Condamine-la-Doye  et  de 
Piaillât. 

Valla  (La),  h.,  c"'  de  Bey. —  La  Vallée,  18/11  (Etat- 
Major,  n°  159).  —  La  Valla,  1872  (Dénombr.). 

Valla  (La),  h.,  c"  du  Grand-Abergement.  —  La- 
valki,  i843  (État-Major). 


Valla  (La),  h.,  c"  de  Grièges.  —  La  Valla,  18/4 5 

(État-Major). 
Valla,    h.,    c°'    de    Villeneuve.   —    Vallas,    i8ii 

(État-Major). 
Vallée-de-Meïriat  (La),  c"*  de  Vieu-d'lzenave.  — 

Vallem  Majoraevum,    1116  (Gall.  christ.,  t.  XV, 

instr.,  c.  3o6). 
Vallette  (La),  f. ,  c""  de  Priay. 
Vallière  (La),  ruiss.,  naît  au  pied  du  Mont-July, 

dans  le  Bevermont,  traverse  Ceyzériat  et  atteint 

la  Beyssouze,  à  Monlagnat. 
Vallièbe,  écart,  c°°  de  Chaleins. 
Vallièbe  (La),  anc.  lieu  dit,   c"  de  Civrieui.  — 

Vercheria  de  la  Valleri,  1299-1869  (arch.  de  la 

Côte-d'Or,  B  io'i55,  f  3o  r").  —  Verchei-ia  de 

la  Valliei-i,  1299-1369  (ibid.,  f  3o  r°). 
Vallière,  h.,  c"'  de  Cuisiat. 
Vallièbes,  anc.  lieu  dit,  c°'  d'Ambérieu.  —  En  Va- 

leres,    i344    (arch.    de   la    Côte-d'Or,    B   870, 

1"  39  r»). 
Vallières,  anc.   lieu  dit,  c°'  de  Rigneux-le-Franc. 

—  En    Valeres,  1286  (Polypt.   de    Saint-Paul, 
p.  33). 

Vallièbes,  écart,  c°*  de  Gex.  —  En  Yaiires,  1^97 
(arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  1  lai,  f  489  r").  — 
Vallièi-e  (cadastre). 

Vallin,  anc.  fief,  c°*  de  Sainl-Didier-sur-Chalaronne. 

—  Terre  et  seigneurie  de    Vallin,    i']oh   (Baux, 
Nobil.  de  Bresse  et  Dombes). 

Cette  seigneurie  fut  érigée   en   comté   par  le 
prince  de  Dombes,  en  1736. 

Vallis-Canina,  vallée,  c""  de  Champdor  et  de  Cor- 
celles.- —  In  valle  Canina,  silvtila  que  Altam  villam 
a  Candolbrio  dividit,  1187  (Guigue,  Cartul.  de 
Saint-Sulpice,  p.  36).  —  De  Corcellis,  in  Valle 
Canina,  1290  (arch.  de  l'Ain,  H  870). 

Vallod,  anc.  village  de  la  paroisse  de  Seyssel.  — 
Vallod,  1734  (Descr.  de  Bourgogne). 

Vallod  était    ime    seigneurie  du   bailliage  de 
Belley. 

Vai^-Noibe  (Le  BiEZ-DE-),  c°'  de  Segny.  —  Devers 
Joux,  l'aiguë  de  Valtenoire,  1 578  (arch. du  Rhône, 
H  2888,  f  25  r'). 

Valob  (La),  écart,  c"  de  Reyssouze. 

Valoise  (La),  rivière,  naît  à  Ecrilles  dans  le  dépar- 
lement du  Jura  et  se  jette  dans  l'Ain,  à  Con- 
flens,  hameau  de  la  commune  de  Saint-Maurice- 
d'Échazeaux. 

Valolse  (La),  ruiss.  alll.  de  la  Pernaz,  c"  de  Re- 
nonces. — ■  Molinariurn  de  la  Vallousa,  I25l 
(arch.  de  l'Ain,  H  226). 

Valousonnièbe  (La),   anc.  bois,  c°"  de  Péronnas.  — 
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—  Li  tailliez  de  la  Valouzonniere ,  1878  (Bros- 
sard,  Cartul.  de  Bourg,  p.  5o). 

Val-Profonde  (La),  anc.  lieu  dit,  c"  de  Genay.  — 
Ten-a  de  Profanda  Valle,  iq57  (Guiguo,  Docum. 
de  Dombes ,  p.  1  i  1  ). 

Valraisson  h.,  c°"  de  Coligny.  —  Le  Val-Be»on,  i844 
(État-Major).  —  Le  Val-Raiton,  1894  (Carte  du 
service  vicinal). 

Valhoïbï  (Le),  anr.  subdivision  naturelle  du  pajjus 
de  Genève.  — ■  Terra  que  dicitiir  Veiromeliim, 
1169  (Bulle  d'Alexandre  III,  original,  arob.  de 
l'Ain,  H  355).  —  Humbertus  de  Luin'aco  accepil 
m  feudum  ah  Humberto  de  Bellijoco  municipium 
quod  Jaciet  inira  colliam  de  Comarenchi,  in  Valro- 
metio  aut  Valle  Romana,  laaa  (Du  Gange  s.  v. 
CoLLiA,  "ex  Archive  Caœerae  Compnlorum  Ducis 
Sabaudiae  Camberiacir»  ).  —  Verrumeig,  ia36 
(BibL  Sebus.,  p.  i48);  1286  (Aubret,  Mé- 
moires, t.  H,  p.  97).  —  M.  Verrotnei»,  nom 
d'homme,   laSa  (Cart.  lyonnais,  t.  II,   n°  770). 

—  Verometium,  tagh  (Mém.  Soc.  d'hist.  de  Ge- 
nève, t.  XIV,  p.  a4o). —  Bugetium,  Verrnmetium , 
i34i  (Guichenon,  Savoie,  pr.,  p.  G4a);  i46o 
(arch.  delà  Côte-d'Or,  I!  gaS). —  Varrometium , 
i342  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  178). 
j—  Jdhcmne»  Yerromeiji,  nom  d'iiomme,  i344 
(arch.  de  la  Gole-d'Or,  1!  870,  T  i3  r").  — 
Pelru»  Verumeaii,  i43o  (Statuts  de  Savoie,  iu 
(ine).  —  Paya  de  Verromey,  i53G  (Proc.-verb. 
de  la  réduction  des  pays  de  Bresse,  etc.,  à 
l'obéissance  de  François  I").  —  Reugey  et  Ver- 
romeyt,  i543  (Mém.  hi>t.,  t.  I,  p.  1 13).  —  Pay» 
de  Breue,  Bugey,  VeiTomey,  1Ô59  (Guichenon, 
.Savoie,  pr.,  p.  5ii).  —  En  Verromeit,  iâ63 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io453,f°  138  r').  — 
Alt  pays  de  Veromeyê,  i563  [ihiil.,  f  i53  r°).  — 
Valromey,  i58a  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey, 
pr.,  p.  188);  161a  {ibid.,  pr.,  p.  iga).  —  Ver- 
romey, i6ot  (ibid.,  pr.,  p.  78).  —  Terre  de  Val- 
rotitay,  i65o  (Guichenon,  Bugey,  p.  3).  —  Pay» 
de  Valromay,  1770  (arch.  de  l'Ain,  H  1).  —  Le 
lalromey,  lei  environ*  de  Betley,  etc.,  i8o8  (Slal. 
Bossi,  p.  9). 

L'explication  de  Valromey  par  Valli»  Romana , 
dont  se  contentaient  les  érudiLs  du  xvii* siècle,  ne 
saurait  se  soutenir  en  présence  de  la  forme  Ver- 
romeit  qui  remonte  nccessairemcnt  à  *Vetro- 
tnentit. 

Au  temps  de  Guichenon ,  le  Valromey  consistait 
F  au  seul  mandement  de  Cbàteauneuf»  ;  il  avait 
pour  confins  rrla  vallée  de  Micliaille  et  le  mande- 
ment   de    Seygsel,    les    terres  de   Lorapnes,   de 


Chandores  et  de  Brénod,  le  comté  de  Montréal, 
la  Terre  de  Nantua  et  la  Boche  d'Yon,  qui  le  sé- 
pare de  Virieu-le-Grand  et  des  seigneuries  de 
Luyrieux  et  de  Gerveyrieu".  Il  ne  contenait,  à 
celte  époque,  que  dix-huit  paroisses,  trois  vical- 
reries  et  trois  hameaux.  —  Ecclesia  in  honore 
Sancti  Eugendi,  in  pago  Verruinenti  (lire  Ver- 
rumensi),  in  villa  Mazinaco  (corr.  Masiniaco) 
silam,  cum  capella  castri  adjacentis,  scilicet  Rel- 
limonlit,  1110  (BibL  Sebus.,  p.  183).  —  Chas- 
telnuef  en  Veiromeys,  i33o  (Guichenon,  Savoie, 
pr. ,  p.  C4o).  —  Yona  in  Veromesio  Gebennemi» 
dioceaia,  lUSg  (arch.  de  l'Ain,  H  792,  f°  10  r"). 
—  Vieu  en  Valromay,  i65o  (Guichenon,  Bugey, 
p.  70).  Le  Valromey  primitif  était  notablement  plus 
étendu ,  si  comme  cela  parait  certain ,  on  doit  re- 
connaître, dans  la  parlie  orientale,  tout  au  moins, 
de  l'archiprétré  de  Virieu-le-Grand,  l'ancienne 
obédience  de  Valromey  qu'une  bulle  du  pape 
Innocent  II,  en  date  du  6  décembre  ii4a,  men- 
tionne à  côté  de  l'obédience  de  Belley.  —  Exceptis 
tribut  obcdientiit,  videlicet  Bellicenti,  Veromensi 
et  ea  quae  est  apud  Motam,  ii4a  (Gall.  christ., 
t.  XV,  iuslr. ,  c.  307).  Virieu-le-Grand,  que  Gui- 
chenon ne  mentionne  pas,  appartenait  certaine- 
ment au  Valromey  dont  il  était  le  chef-lieu  ju- 
diciaire. 

Le  Valromey  et  la  Michaille  dépendaient  origi- 
nairement du  pagus  de  (îenève;  vers  1077, 
Jeanne  de  Genève  les  apporta  en  dot  à  Amédée  II , 
comte  de  Maurienne  et  de  Belley,  mais  ils  conti- 
nuèrent, jusqu'à  la  Révolution,  à  faire  partie  du 
diocèse  de  Genève,  sauf  toutefois  la  partie  sud-ouest 
du  Valromey  qui  fut  rattachée,  ou  ne  sait  comment 
ni  à  quelle  époque ,  au  diocèse  de  Belley,  où ,  comme 
on  vient  de  le  voir,  elle  forma  une  obédience  avec 
Virieu-le-Grand  pour  chef-lieu. 

Vers  I  ia5,  le  Valromey  entra  par  mariage  dans 
la  maison  de  Beaujeu;  aliéné,  en  1986,  à  Louis 
de  Savoie,  baron  de  Vaud,  il  fit  retour,  en  iSSg, 
aux  comtes  de  Savoie.  Vers  la  fin  du  xvi'  siècle, 
ceux-ci  le  cédèrent  aux  dTrfé  qui  le  firent  ériger 
en  marquisat  en  iGia.  —  Le  marquitat  de  Val- 
romey, i634  (arch.  de  l'Ain,  H  87a,  f  4  v"). 

Louis  de  Savoie  avait  créé  une  juridiction  par- 
ticulière pour  ses  terres  de  Valromey  et  Bugey.  — 
Amaudricvi»  ■  de  Petra  ca*tri,  judex  Beugesii  et 
VeiT07netii,  pro  Ludovico  de  Sabaudia,  domino 
Vuaudi,  1293  (Cartul.  lyonnais,  t.  II,  n°  887). 

En  1359,  les  comtes  de  Savoie  rattachèrent  le 
Valromey,  qu'ils  venaient  d'acquérir  de  la  pelite 
fille  de  Louis  de  Savoie,  à  leur  bailliage  de  Bugey 
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el  Novalèse.  —  Judex  Beugesii,  Verrometi'i  et  No- 
valaxjùe,  1867  (arch.  de  l'Ain,  H  999). 

En  i582  ,  à  l'époque  où  le  Valromey  sortit  défi- 
nitivement du  domaine  ducal,  ce  pays  fut  détache 
du  bailliage  de  Belley  pour  former  un  bailliage 
spécial.  (»La  justice  du  marquisat  de  Vairomeyn , 
dit  Guichenon  (Bugey,  p.  1 1  a  ),  its'exerce  à  Virieu- 
le-Grand;  il  y  a  juge  mage  ordinaire,  juge  d'appel 
et  bailli  D.  Les  appellations  du  juge  d'appel  se  rele- 
vaient au  Présidial  de  Bourg,  au  premier  chef  de 
l'édit,  et  pour  le  surplus,  au  Parlement  de  Dijon. 
Le  ressort  de  la  justice  de  Valromey  comprenait, 
dans  le  mandement  de  Rossillon,  le  bourg  de 
Virieu-le-Grand  et  les  paroisses  d'Ameyzieu,  Cey- 
zérieu,  Saint-Martin-de-Bavel ,  Vongne  et  Yon,  cl 
dans  le  mandement  de  Valromey,  les  paroisses  do 
Brenas,  Charancin,  Chemillieu,  Fitignieu,  Grand- 
Abergement,  Hotonnes,  Lilignod,  Loœpnieu, 
Passin,  Pelit-Abergement,  Poisieu,  Romagneu, 
Ruflieu,  Saint-Maurice-de-Charancin,  Songieu, 
Sutrieu ,  Luihézieu ,  Vieu  et  Virieii-le-Petit  et  les 
villages  de  Maconod.  Méraiéas,  la  Ri  voire  et  So- 
thonod. 

Au  XTiii'  siècle,  les  paroisses  du  Valromey 
étaient  réparties  entre  trois  archiprêtrés  du  dio- 
cèse de  Genève  :  Haut-Vairomey,  Bas-Vairomey, 
Flaxieu  (en  partie)  et  un  archiprêlré  du  diocèse 
de    Belley,  l'archiprêtré  de  Virieu  (en  partie). 

Val-Saint-Étienni!  (Le),  c!"  de  Lescheroux.  —  Char- 
treuse de  MoiUmerle  ou  du  Val  Saint  Etienne, 
xvii'  siècle  (Dubouchet,  Maison  de  Coligny, 
p.  49). 

Valserine  (Li),  ain.  du  Rhône,  naît  au  sommet  de 
la  combe  do  Mijoux,  à  une  altitude  de  plus  de 
1,0011  mètres  sur  la  frontière  du  canton  de  Vaud, 
entre  dans  le  département  de  l'Ain  à  Léicx 
(939  m.),  passe  à  Chézery,  à  Chàtillon-de-Mi- 
cbaille,  où  elle  se  grossit  de  la  Scmine,  se  perd 
pendant  Hoo  mètres  dans  de  profondes  fissures  de 
rochers,  au  lieu  dit  la  Perte  de  la  Vaherine  ou  le 
Pont  de»  Ouïes ,  et  va  se  jeter  dans  le  Rhône ,  par 
3o3  mètres,  à  Bellegarde,  après  avoir  parcouru 
52  kilomètres  avec  une  vitesse  variant  de  60 
à  i3o  mètres  à  la  minute.  —  La  dite  rivière  de 
Vaucerine,  1607  (Guichenon,  Savoie,  pr.,  p.  549). 
—  Vauserine,  i6i)0  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey, 
part.  1,  p.  20). 

Valuebes  (Les),  anc.  lieu  dit,  c"  de  Mionnav.  — 
Campus  de  les  Valueres,  1288  (Bibl.  Dumb., 
t.  Il,  p.  981  ). 

Valiisant.  —  Voir  Vadluisant. 

Vanans,  h.,  c'"  de  Saint-Didier-sur-Chalaronne.  — 


\'anens,  xiv"  s.  (Guigne,  Topogr.).  ■ —  Vaneins, 
iv'  s.  (ibid.).  —  La  dime  de  Vanans,  paroisse  de 
Saint  Didier  de  Ckalaronne,  xviii*  s.  (Aubret, 
Mémoires,  t.  11,  p.  54o).  —  Vannans,  i8âi 
(Klat-Major). 
Vaxciiv,  c"'  du  c°"  de  Collonges.  —  Avanchie,  i46o 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  769  bis,  C  6  r°). — 
De  Avanchiaco,  i46o  (ibid.,  i°  33o  v°).  —  Avan- 
chim-,  i46o  (ibid.,  f°  269  r°).  —  Avanchy,  i553 
(ibid.,  B  769,  f  672  v").  —  Vanchy,  xTiii"  s. 
(  Cassini  ). 

Eu  1789,  Vanchy  était  un  village  de  la  pa- 
roisse de  Lancraiis. 

Il  y  avait,  dans  ce  village,  une  cliapelle  rurale. 
sous  le  vocable  de  saint  Claude,  qui  est  aujour- 
d'hui en  titre  d'église  paroissiale. 

Réservé  à  la  Savoie  par  le  traité  de  1 60 1 ,  Vancbv 
n'a  été  réuni  à  la  France  que  par  le  traité  de 
Turin  (le  1760. 

Dans  l'ordre  féodal ,  Vanchy  était  une  seigneurie 
avec  château,  de  la  mouvance  des  seigneurs  de 
Ballon. 
Vancia,  h.,  c"*  de  Miribel.  —  Apud  Avanci[a],  1235 
(bibl.  Sebus.,  p.  353).  —  Aranciacus  cl  Ataneia , 
i368  (arch.  du  Rhône,  Saint-Jean,  arm.  Jacob, 
vol.  55,  f"  9  3  v°  et  2  5  r°).  —  lier  tendens 
d'Avancie  apnd  Miribellum,  i38o  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  fiSg,  f°  a  r").  —  De  Yanciat  et  de 
Vanciaz,  1670  (ibid.,  B  768,  P  3o5).  —  A 
Avanciaz,  1570  (ibid.,  f°  3oi  r°).  —  Avancia, 
i665  (Masures  de  l'IleBarbe,  t.  I,  préface).  — 
Vantia,  xvin"s.  (Cassini). 

En  1789  Vancia  était  un  village  de  la  paroisse 
de  Miribel. 

Il  y  avait  eu  anciennement,  dans  ce  village, 
ime  église  paroissiale  dédiée  à  saint  Pierre  et  qui 
passait  pour  la  mère-église  de  Miribel,  mais,  au 
xviii'  siècle,  ce  n'était  plus  qu'une  chapelle  rurale. 
—  Sot  l'egteysi  d' Avancia,  i3oo  env.  (Docum. 
Ilnguist.  de  l'Ain,  p.  87).  —  Vancia  :  chapelle 
dans  l'étendue  de  S.  Martin  de  Miribel,  i655 
(visites  pastorales,  f°  7),  —  Disme  d'Avancia, 
i665  (Masures  de  l'Ile-Barbe,  t.  I,  p.  237). 

C'est  à  tort  qu'on  a  voulu  reconnaître  dans 
Avancia  la  localité  que  la  légende  de  saint  Do- 
milien  appelle  Axancia. 

Vancia ,  qui  dépendait  originairement  de  la 
seigneurie  de  Miribel,  en  fut  détaché,  au  com- 
mencement du  xïiii"  siècle,  pour  former  un  fief 
particulier.  —  Seigneurie  d'Avancia,  1670  (arch. 
de  la  Côte-d'Or,  B  768,  cote  du  xviii'  siècle). 
Vancia  (Fobt-de-),  fort  de  la    nouvelle  enceinte  de 
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Lyon,  c°'  de  Miribei.  —  Fort   d»  Vancia,  1887 

f  slat.  post). 
VwDELiiODis  TERBA,   aïK.  licu  dit,  c°"  de  Briord.  — 

TeiTO  quam  dicu^l  Culte»,  quae  etiam  terra   Van- 

delnwdis,  ut  dictum  ett,  nuncupatur,  11/11  (arcli. 

de  l'Ain,  H  a 4a). 
VtNDEiNS,  c'"du  c"  de  Châtillon-sur-Clialaronne.  — 

Vanden»,    i-jgg-iSâg    (arcli.   de    la    Cole-d'Or, 

B  io455 ,  f  .5  r');  1878  (ibld.,  B  57'! ,  T  1 4 1  r"). 

—  Vandein»,  i65o  (Guichenoii,  Bresse,  p.  33). 

—  Vandaint,  iG5o  {ibid.,  p.  70).  —  Vandin, 
i656  (visites  pastorales,  f°3oi).  —  Vendet'nt, 
1670  (enquête  Bouchu).  —  Vandin»,  1734 
(Descr.  de  Bourgogne);  i¥iii*  s.  (Cassini). —  Van- 
dein», 1790  (Dénombr.  de  Bourgogne);  1808 
(Slat.  Bossi,  p.  i65).  — -  Vendeint,  an  x  (Ann. 
de  l'Ain).  • —  Vendit»,  iHli"]  (slat.  post.). 

En  1789,  Vandoins  était  une  communauté  du 
pays  de  Bresse,  bailliage,  élection,  subdélégation 
et  mandement  de  Bourg. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prétrc  de  Saudrans,  était  sous  le  vocable  des  saints 
Pierre  et  Clair;  l'abbé  de  Cluny  présentait  à  la 
cure. —  Eccletia  de  Wanden» ,  1 149-11  56  (Bec. 
des  chartes  de  Cluny,  t.  V,  n"  4i43). 

Vandeins  était  une  seigneurie  de  Bresse  qui 
relevait,  en  «789,  de  la  baronnie  de  Chandée.  — 
Le  fief  de  Vandaint,  à  cauie  de  Bourg,  i536 
(Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.   5  a). 

A  l'époque  intermédiaire,  Vandeins  était  une 
municipalité  du  canton  et  district  de  Cliàtillon- 
les-Dombes. 

VivDEïGss,  nom  primitif  de  Boisaey,  c"*  du  c°"  de 
Pont-de-Vaux.  —  Curalus  de  Vandeyge»,  alià» 
lioiuey,  i395  env.  (pouillé  ms.  de  Lyon,  f  10). 

ViVEiM.  —  l'oirVAsiNs. 

Va?(sb  (La),  écart,  c°*  de  Montanay. 

Vamiiers  (Les),  écart,  c°*  de  Chavannes-sui^Revs- 
souze. 

Vapilios,  m*°  is.,  r'"  de  Cesscins. 

YAnAMBiEB  (Le),  m°"'  is.  et  section  cadastrale  de  la 
c"'  de  Douvres. —  Vnrambier,  i843  (  Ktat-Major). 

^AlItIlBON  (Le),  ruiss.  afll.  de  la  Coussevaisse,  bassin 
de  la  Reyssouie. 

Vabakbom,  c"du  c°°de  Ponl-d'Ain.  —  Varambonem, 
i-3i3  (arch.  de  l'Ain,  H  307).  —  Jo»la  h  chimin 
horgeii  tendent  de  linrc  a  Varanhon,  i34i  env. 
(terrier  du  temple  de  Mollissole,  f  9  r°).  — 
Varemhon,  i354-i355  (arch.  de  l'Ain,  E  307); 
I  43i  I  Bibl.  Diimb.,  t.  1,  p.  343).  —  Varambon, 
i434   (Duboufhot,  Maison  de  Colignv,  p.   172). 

—  Loriu  Varembonii,  i45o  (Guichenon,  Bresse 


et  Bugey,  pr.,  p.  149).  —  Varembon,  i65o  (Gui- 
chenon, Bresse,  p.  120);  xvni"  s.  (Aubret,  Mé- 
moires, t.  II,  p.  3o3).  —  Varambon,  1784 
(Descr.  de  Bourgogne);  xvm"  s.  (Cassini). 

Sous  l'ancien  régime,  Varambon  était  une  com- 
munauté chef-lieu  de  mandement  du  bailliage, 
élection  et  subdélégation  de  Bourg.  —  Mandement 
de  Varambon,  i554  (arch.  de  l'Ain,  H  91a, 
r  1  r°). 

L'égUse  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archiprétré 
de  Chalamont,  était  sous  le  vocnbie  de  sainte 
Marie-Madeleine;  elle  était  située,  en  dehors  du 
bourg,  au  hameau  de  la  Madeleine;  c'était  une 
annexe  de  celle  de  Priay.  Vers  la  fin  du  xiv*  siècle , 
les  de  la  Palud  élevèrent  dans  l'enceinte  du  châ- 
teau une  éghse  dédiée  à  sainte  Anne,  que  le  car- 
'  dinal  de  la  Palud  érigea  en  collégiale  en  1 45o.  — 
Eccletia  de  Varambon,  i95o  env.  (pouillé  de 
Lyon ,  f °  11  r°  ).  —  La  Magdeleine  de  Varambon , 
annexe  de  Priay,  1789  (Pouillé  du  dioc.  de  Lyon, 
p.  53). 

Dans  l'ordre  féodal  Varambon  était  une  sei- 
gneurie en  toute  justice  et  avec  chàteau-fori, 
possédée,  en  l'an  1000,  par  un  seigneur  du  nom 
de  Varembon  de  la  Palud,  probablement  sous  la 
suzeraineté  des  sires  de  Coligny;  cette  terre  resta 
pendant  près  de  six  siècles  d.ms  la  maison  de  la 
Palud;  Claude  de  Rie,  veuve  de  Jean  de  la  Palud, 
en  hérita  de  ses  lilles  et  la  fit  i;riger  en  marquisat , 
le  9  mars  1676,  par  le  duc  Einmanriel-Philiberl. 
Le  marquisat  de  Varambon  comprenait,  avec  la 
seigneurie  de  ce  nom,  le  comté  de  Varax,  la  sei- 
gneurie de  Richemont  et  les  paroisses  de  Druillat, 
Priay,  Prin  et  la  Tranclière;  au  milieu  du  iviii' 
siècle,  il  y  avait  contestation  sur  le  point  de  savoir 
si  la  justice  d'appel  de  ce  marquisat  ressortissait 
nuinent  au  parlement  de  Dijon  ou  au  bailliage  de 
Bourg;  en  1789,  le  ressort  de  cette  dernière  juri- 
diction l'avait  emporté.  I.a  justice  de  Varambon 
s'exerçait  à  Pont-d'Ain,  par  emprunt  de  terri- 
toire. —  Feiidum  domu»  de  Varambon,  1385 
(Valbonnais,  Hist.  du  Dauphiné,  pr.,  p.  3o).  — 
Cattrum  de  Varambon,  1399-1869  (arch.  de  la 
Cdle-d'Or,  B  io455,  f  6  v°).  — Aymo  de  Palude, 
dominui  Varemboni»,  1817  (Grand  cartul.d'Ainay, 
t.  I,  p.  466).  —  La  flace  de  Varembon,  xv'  s. 
(Olivier  de  la  Marche,  Mém. ,  livre  1,  chap.  aa). 
—  Chatteau  et  ville  de  Varemhon,  1576  (Guiche- 
non, Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  147).  —  Le  mar- 
quiiat  de  Varembon,  i65o  (Guichenon,  Bugey, 
p.  96). 

A  répo<pie  intermédiaire,  Varambon  était  une 
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nuinicipalilû  du  canton  de  Pont-d'Ain ,  district  de 

Bourg. 
VAR.iMBoy,  écart,   c°'   de  Chevroux.    —   Varetnbon, 

xviii*  s.  (Cassini).  —  Verambon  (cadastre). 
Vadambon,  f.,  c"  de  Confort. 
Vaiiabbos,  Iriage,  c°"  de  Saint-Bénigne. 
VARAHBomniT,  lieu  dit,  c"  de  Saint-Trivier^ur-Moi- 

gnans. 
Vabambonnièbe  (La),  lieu  dit,  c"  d'Ambronay. 
VAitAN6ES,   loc.  disparue,  à  ou  près  Bàijé.  —   Va- 

ninget,  xiy*  s.  (arcli.  du  Rhône,  titres  de  Lau- 

musse,  cliap.  ii,  n°  a). 
Varangi.as,  f.,  c"  de  Coligny. 
Varas  ,  lieu  dit ,  c°'  d'Ambérieu-en-Bugey. 
Vabat,  b.,  c°*  de  Vonni'^ 
Vabax,  loc.  détruite,  c"*  d'Ambronay  (Cassini). 
Varax,  anc.  m°°,  c°"  de   Ceyzériat.  —  Domus  dicla 

de   Varax,   j437   (Brossard,   Cartul.  de  Bourg, 

p.  2  43). 
Vabax,  h.,  c"  de  Saint-Paul-de-Varax.  —  *Varascux. 

—  Fora»c  (Guigne,  Topogr.,  p.  4i3).  —  Vavat, 
1370  (Cartul.  lyonn.,  t.II,  n°  681);  1299-1369 
(arcb.  de  la  Côte-d'Or,  B  io455,  f  3  r")'; 
i3oo  env.  {ibid.,  B  io444,  f  i5  r");  i'ii7 
{ibid.,  B  6a6,  f  98  r°);  xviii*  s.  (Aubret,  Mé- 
moires, t.  Il,  p.  8).  —  Varax,  1878  (arcb.  de  la 
Côte-d'Or,  B  548,  f  3r»);  i65o  (Guicbenon, 
Bresse,  p.  lao).  —  Caslrum  et  villa  de  Vara», 
1893  (arcb.  de  la  Côte-d'Or,  B  10444,  f»  67  v"). 

—  Varax,  xviii'  s.  (Cassini). 

Dans  l'ordre  féodal ,  Varax  était  une  seigneurie, 
en  toute  justice  et  avec  château-fort ,  relevant  an- 
ciennement des  sires  de  Bàgé;  cette  terre  pos- 
sédée ,  en  1  a5o ,  par  Ulrich  de  Varax ,  seigneur 
de  Romans,  fut  érigée  en  comté,  en  i46o,  par 
Louis,  duc  de  Savoie,  en  faveur  de  Gaspard  II 
de  Varax;  deux  ans  plus  tard,  Varax  entra,  par 
mariage,  dans  la  maison  de  la  Palud.  Au  xviii" 
siècle,  le  comté  de  Varax  avait  comme  dépen- 
dances la  paroisse  de  Sain  t-Paul-de- Varax  et  celle 
de  Saint-Nizicr-le-Désert;  il  y  avait  justice 
ordinaire  et  justice  d'appel;  le  comte  prétendait 
que  cette  dernière  ressortissait  nument  au  parle- 
ment de  Dijon,  les  officiers  du  bailliage  de  Bourg 
soutenaient ,  au  contraire ,  qu'elle  était  de  leur  res- 
sort, même  au  second  chef  de  l'édit;  la  contes- 
tation qui  était  encore  pendante,  vers  le  milieu 
du  xviii'  siècle,  fut  tranchée  en  faveur  du  bail- 
liage, à  la  veille  de  la  Révolution.  —  Dominai 
Henricut  de  Varan,  1373  (Guicbenon,  Bresse  et 
Bugey,  pr. ,  p.  i4).  —  Feodum  de  Varax,  13  8.5 
(Guigne,  Docum.    de  Dombes,  p.  aSi).  —  Le 


seii;nfur  de  Vavax,  xv*  s.  (Olivier  de  la  Marche, 
Mém.,  livre  I,  chap.  33). —  La  Comté  de  Varax, 
i536  (Guicbenon,   Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  Sg). 

Vabaz,  lieu  dit,  c"*  de  Marboz. 

Varbuellas  ou  mieux  Var-Bukllas,  écart,  c°°  de 
Buellas. 

Varedel  ,  anc.  domaine  honmiagé  à  Amédée,  comte 
de  Savoie,  par  Josserand  de  Beaufort.  —  Mantuin 
de  Varedel,  1373  (Guicbenon,  Bresse  et  Bugey, 
pr. ,  p.  i5). 

Vareilles,  b.,  c""  d'Ambérieu-en-Bugey.  —  Via  de 
Varellie»,  i344  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  870. 
f  17  r").  —  G. de  Varelliit,  i364(arcb.  de  l'Ain. 
H  989,  P  74  r").  —  £1.  Varilliet,  i385  (arcb. 
de  la  Côte-d'Or,  B  87a,  f  76  r").  —  Iter  per 
quod  itur  de  Scalis  ad  Varellia»,  1893  (ibid., 
B  887).  —  Apud  Varillias,  i433  (ibid.,  B  875, 
r  8  5  r°  ).—  Varellies  et  Varillies ,  1 4  a  a  (  ibid. ,  table  ). 

—  Le  village  de  Vareillei ,  1 536  (  Guichenon ,  Bresse 
et  Bugey,  pr.,  p.  58).  —  Vareille,  xviii's.  (Cas- 
sini); 1808  (Stat.  Bossi,  p.  137);  i848  (État- 
Major). —  Vareille»,  1887   (stat.  post.). 

Varellds,  anc.  nom  de  montagne,  à  ou  près  Re- 
nonces.—  Mon»  Varelli,  11 34  env.  (Guichenon, 
Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  238).  —  Sitmmitaê  mo/ilii 
Varelli,  laaS  (arch.  de  l'Ain,  H  aa5).  —  Molare 
Varelli,  1375  (ibid.,  H  aaa). 

Varemne  (Le  Rdissbac-de-),  miss.,  affl.  de  la  Reys- 
souze. 

Vabenme  (La),  h.,  c"  d'Arbigny.  —  Subtm  la  Va- 
rina,  alias  in  Curtilt  ou  Jay,  i439  (arcb.  de  l'Ain, 
H79a,  f  535  r°). 

Varenne  (La),  anc.  f. ,  auj.  disparue,  c"'  de  Curciat.- 
Dongalon.  — ■  Varena,  paiTochie  Curciaci,  i439 
(arcb.  de  la  Côte-d'Or,  B  738,  f  696  r").  — 
La  Fare/me,  xviii*  s.  (Cassini). 

Varenne  (La),  anc.  lieu  dit,  c°*  de  Saint-Bernard. 

—  La  Varenne,  ia6U  (Ribl.  Dumb.,  t.  1,  p.  16a). 
Varennes  (Les),  lieu  dit,  c""  de  Messimy.  —  Imco 

diclo  en  les  Varennes,  i538  (terrier  des  Messimy, 

f»  i4). 
Varennes,  b.,  c°'  de   Saint-Jean-sur-Reyssouze.  — 

De    Yarennis,    1879   env.   (Ribl.   Dumb.,   t.   II, 

p.  70).  —  Varenes,  j536  (Guichenon,  Bresse  et 

Bugey,  pr.,  p.  4a). 
Varennes  ,  h. ,  c°*  de  Vescours. 
Varines,  lieu  dit,  c'"  d'Ambutrix. 
Vabêpe,  h.,  c°*  de  Groslée.  —  Varepas,  i438  (arcb. 

de  la  Côte-d'Or,    R   799).  —  Varépe,   xviii'   s. 

(Cassini).  —  Varépe,  1808  (stat.  Rossi,  p.  i35). 

—  Varépe,  i8'i4  (Etat-Major).  —  Vareppe,  1887 
(stat.  post.). 
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Vaebï,  11.,  c°'  de  Saint-Jean-le-Vieux.  —  De  Vareyo, 
1107  (Guiclienon,  Bugey,  p.  ai);  i344{arcli.  de 
la  Côte-d'Or,  B  55a,  f°  jo  r°).  —  Sitvula  emiiiens 
Vareiaco,  1169  (arcli.  de  l'Ain,  H  355).  — 
Varei,  1176  env.  (Guigue,  Docum.  de  Dombes, 
p.  48);  H09  (Grand  carlul.  d'Ainay,  t.  I,  p.  70); 
ni3  (arch.  de  l'Ain,  H  357);  laaS  (ibid., 
H  287);  iSaC  (Bibl.  Dumb.,  t.  I,  p.  367). — 
De  Vareio,  itg9(arcb.  de  l'Ain,  H  987);  (arch. 
de  la  Cote-d'Or,  B  926);  i388  (arch.  de  l'Ain, 
H  871).  —  Vorey,  1209  (Grand  carlul.  d'Ainay, 
t.  I,  p.  70);  1897  (arch.  de  l'Ain,  H  357); 
i383  (arch.  do  la  ville  de  Lyon,  CC  877,  f°  4  r°). 

—  Cfutnim  yareiii,  1978  (Valbonnais,  Hist.  du 
Dauphiné,  pr. ,  p.  10).  —  Caitrum  Vareytii,  1837 
(Bibl.  Oumb. ,  t.  I,  p.  274).  —  Iter  tenden»  a 
Vareio  apud  Vicum,  i436  (arcb.  de  la  Cote-d'Or, 
B  696,  {'  aSo  r°).  —  In  bur^o  dé  Varey,  juxta 
inenia  ville,  i486  {ibid.,  f  aSo  v°).  —  ''"'"«y, 
lû'li  (Bibl.  Dumb.,  t.  1,  p.  874).  —  Burgiim  de 
Vaieto,  i5ao  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  886).  — 
Meiiêura  Vareti,  1620  (ibid.).  —  Iter  publicum 
leudeiu  de  Vareto  apud  Abbergatnentum  Vareti, 
|520  (ibid.).  —  Villa  dp  Varey,  i52o  (ibid.).  — 
Varey  en  Beugey,  i548  {ibid.,  B  99 5).  —  Le 
bourg  de  Varay,  an  vu  (litres  de  la  fam.  Bonnet). 

—  Varey,  1808  (Stat.  Hossi,  p.  119). 

En  1789,  Varey  était  un  village  de  la  paroi.sse 
de  Saint-Jean-lc-Viem. 

Au  XII*  siècle,  il  y  avait  à  Varey  une  église  pa- 
roissiale sous  le  vocable  de  saint  Martin  et  à  la 
collation  de  l'abbé  de  Saint-Bambert.  —  Eccletia 
Sancii  Martini  de  Varey,  1191  (Guichenon, 
Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  334). 

En  tant  que  seigneurie,  Varey  appartenait,  au 
milieu  du  xii*  siècle,  aux  sires  de  Coligny;  vers 
II 85,  cette  terre  fut  portée  en  dot  par  Alix  de 
Coligny,  dame  de  (lerdon,  à  Humbert  11,  sire  de 
Thoire  qui  In  reprit,  en  1188,  à  titre  de  fief  du 
comté  de  Bourgogne ,  d'Henri  VI,  roi  des  Romains, 
en  présence  d'Othon .  comte  de  Bourgogne.  Rentré, 
on  ne  sait  comment,  dans  la  maison  de  Coligny, 
Varey  fut  légué,  vers  1390,  par  Guillaume  de 
Coligny  à  sa  nièce  Marie  qui  le  porta  en  dot  à 
Ame,  comte  de  Genève;  vers  i3og,  il  fut  donné, 
en  apanage,  k  Hugues  de  Genève,  seigneur  d'An- 
thon.  C'est  sous  les  murs  du  château  de  Varey 
qu'Edouard,  comte  de  Savoie,  livra,  en  i395,  à 
Guigue  V,  dauphin  de  Viennois,  une  bataille  qu'il 
perdit.  (Jédée  aux  d.iuphins  par  Hugues  de  Genève , 
en  i334,  la  seigneurie  de  Varev  fut  comprise,  en 
i843,  dans  la  cession  du  Dauphiné  è  la  France  et 


rétrocédée,  en  i355,  par  la  France  à  la  Savoie. 
En  i4)o,  Amédée  VU  de  Savoie  l'inféoda,  en 
toute  justice,  à  Boniface  de  Chalant.  Au  xviii* 
siècle,  la  baronnie  de  Varey  comprenait  l'Aberge- 
mont-de-Varey,  Jujurieux  (en  partie)  et  Saint- 
Jean-le-Vieux;  la  justice  ressortissait  au  bailliage 
de  Belley.  —  Catti-um  Varegii,  1188  (Guichenon, 
Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  a 48).  —  Excepto  hoc 
quod  ipse  {Stephanus  de  Cologniaco)  hahet  apud 
CasteHionem  de  Cornella  et  apud  Varey,  quod  tenet 
a  comité  Gebenne,  1399-1869  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  io455,  f°  16  v°).  —  Chemin  publique 
par  lequel  ly  Dauphin  et  »e>  devancière  ont  accou- 
tumé d'aller  de  Lagnieu  vert  Varey  et  veri  Cha- 
tillon  de  Corneille  qui  tout  du  Dauphiné  et  Gene- 
vois,   1880   (Du  Chesne,  Dauphins  de  Viennois, 


pr.,  p. 


Hugo  de  Gebenna ,  dominus  de  Va- 


reto et  de  Anlhone,  i338  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  995).  --  Le  fief  du  chatteau  de  Varey,  à  caute 
de  S.  Germain,  i536  (Guichenon,  Bresse  et 
Bugey,  pr. ,  p.  69).  —  Juge  ordinaire  cyvil  et 
criminel  de  la  Terre  de  Varey,  177a  (titres  de  la 
fam.  Bonnet).  —  Juetice  de  la  baronnie  et  mande- 
ment de  Varey,  1778  (ibid.). 

Vabbï,  écart,  c"'  de  Sathonay. 

Va»bï,  h. ,  c"'  de  Vonnas. 

ViaiziAT,  lieu  dit,  c"*  de  Villemotier. 

Vabice  (La),  lieu  dit,  c°*  de  Brénod. 

Vabionbux  (Lb),  lieu  dit,  c""  d'Arbignieu. 

Varionabiuii,  anc.  nom  d'une  source  de  la  c"  d'Or- 
donnat.  —  Font  Varionarium,  1998  (arch.  de 
l'Ain,  H  9  95). 

Vabisse,  bois,  c"  de  Saint-Jean-le- Vieux. 

Varmabonje  (La),  écart,  c"'  de  Sainl-Maurice-dc- 
Gourdans. 

Vabuiz  (La),  h.,  c"  de  Curciat-Dongalon.  —  Vernaz, 
1847  (stat.  post.).  —  Varna,  1887  (stat.  post.). 

ViRMOSAN,  f.,  c"*  de  Versailleux.  —  Varnoian  est  le 
cas  obi.  de  Yarnota,  «la  Vemouse». 

Vabon,  ruiss. ,  c°*  de  Cruzilles-les-Mépillat.  — •  Parro- 
chia  de  Cruzille» ,  juxta  ripariam  de  Foron,  1974 
(Guigue,  Docum.  de  Dombes,  p.  198). 

Varcïsson.  Ioo.  disparue,  c°*de  Coligny.  —  In  tnan- 
damento  caalri  nottri  Coloniaci,  in  loco  qui  di- 
citur  Varuyêton,  i3i2  (Guichenon,  Savoie,  pr., 
p.  160). 

Vassbcaiilk,  anc.  lieu  dit,  c"  de  Druillat.  —  Terra 
aiêita  en  Va*»acaHU,  i34i  env.  (terr.  du  Temple 
de  Mollissole ,  f  •  i3  r»). 

Vasserode  (Le),  ruiss.,  alU.  de  la  Valserine. 

Vassbbode  (La),  m°°  is.,  c""  de  Gex. 

Vasseuolle  (La),  écart,  c°*  de  Divonne. 
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VissEDX,  loc.  disparue,  c"*  Je  CliàlilloD-la-Palud.  — 

Vatteuw,  xviii'  s.  (Cassini). 
Vataneiss,  cliàt.  et  f.,  c°*  de  Cesseins. 
Vateons  (Lbs),  h.,  c°*  de  Seraioyer. 
Vaochenï,  m°"  is.,  c°°  de  Confort. 
Vaudrenans.   h.,  c°'  de   Mézériat.   —    Vaudrenens, 

xïiii'  s.  (Cassini). 
Vaugklas,  anc.  fief,  c""  de  Meximieux. 

Ce  fief  consistait  en  une  maison,  un  moulin  et 
une  rente  noble;  il  fut  légué  par  le  président 
Antoine  Favre  à  son  second  fils,  le  célèbre  gram- 
mairien Claude  Favre  de  Vaugelas,  né  à  Mexi- 
mieux en  i585. 
Vabluisant  b'en-bas  et  d'en-haut,  bameaux,  c"  de 
Villereversure.  — •  Vauluytant,  i53G  (Guicbonon, 
Bresse  et  Biigey,  pr. ,  p.  4a).  —  Valuitant,  1669 
(Guichenon,  Hist.  de  Dornbes,  t.  1,  p.  gS).  — 
Valltiisant ,  xviii*  s.  (Cassini). 

Vauluysant  était  une  seigneurie,   en  toute  jus- 
tice, du  bailliage  de  Bourg. 
Vaupiehre  (La),  t.,  c°°de  Saint-Jean-de-Tburigneux. 
Vauïrettes  (Les),  loc.  disparue,  c"' de   Feillens.   — 

Vaurrettes  (  Cassini  ). 
Vaux,  c°'  du  c°°  de  Lagnicu.  —  Supra  villam  quœ 
Vallia  dicitur,  viii'  3.  (Vita  Domiliani,  AA.  SS., 
1  jul.,  I,  p.  5o).  —  De  Vallibus,  1 1  28  environ  (Gui- 
chenon, Bresse  et  Bugcy,  pr.,  p.  2 ai);  ii4i 
(arch.  de  l'Ain,  H  242);  iBSp  {ibid.,  H  aaa); 
«587  (pouiilé  de  Lyon,  (°  i4v°).  —  A  monte 
de  Varei  ad  villam  que  V allés  nuncupalur,  1 2 1 3 
(arcb.  de  l'Ain,  H  35;).  —  Vauz,  ia25  envi- 
ron (arch.  de  l'Ain,  II  287).  —  Apud  Vallès 
de  Ambutrix,  iSa'i  (ibid.,  H  299).  —  Vaux 
d'Ambulris,  tSaS  env.  (pouiilé  ms.de  Lyon,  P  8). 
—  Apud  Ambutrix  et  Vallès,  i364  (arcb.  de 
l'Ain,  H  989,  P  74  r°).  —  Iter  publiciim  tendent 
de  Vallibus  versus  Ambutrix,  i364  (P  76  r°).  — 
Vaux,  i536  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. , 
p.  53);  i65o  (Guichenon,  Bresse,  p.  124);  1734 
(Descr.  de  Bourgogne);   1808  (Stat.  Bossi). 

Avant  la  Révolution,  Vaux  était  une  commu- 
nauté de  l'élection  et  subdéiégation  de  Belley,  du 
mandement  de  Saint-Soiiin  et  de  la  justice  de 
Saint-Rambert. 

Son  église  paroissiale ,  diocèse  de  Lyon ,  arcbi- 
prètré  d'Ambronay,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Martin;  l'abbé  de  Saint-Rambert  présentait  à  la 
cure.  —  Aliquid  de  hereditate  nosiva  que  sita  est 
in  episcopalu  Lujjdunensi,  in  villa  que  dicitur  Vais, 
hoc  est  ecclesiam  Sancti  Martini,  1049-1 109  (.Bec. 
des  chartes  de  Cluny,  l.  IV,  n°  3o42). —  Capellanus 
de   Vallibus,  1380   (arch.  de  l'Ain,  H  aaS).    — 


Ecclesiu  de  Vau:,  irAinbutris,  i3.")0  env.  (pouiilé 
de  Lyon,  f  i3  v°).  —  Ecclesia  de  l allibus  et  Am- 
hutris,  i5i5  (pancarte  des  droits  de  cire).  — 
L'église  S.  Martin  de  Vaux,  xvii'  s.  (arch.  do 
l'Ain,  H  1). 

En  tant  que  seigneurie,  Vaux  appartenait  dès 
le  commencement  du  xii' siècle  à  des  gentilshommes 
qui  en  portaient  le  nom  et  qui  reconnaissaient, 
sans  doute,  la  suzeraineté  des  sires  de  Coligiiy. 
De  ces  derniers  la  suzeraineté  de  Vaux  passa 
successivement  aux  sires  de  la  Tour-du-Pin,  vers 
1210,  aux  dauphins  de  Viennois,  à  la  France  et 
enfin,  en  i355,  à  la  Savoie. —  Stephanus  et  Milo 
\de  Vals\,  1049-1109  (Rec.  des  chartes  de  Cluny, 
t.  IV,  n"  3o42).  —  Dominium  Vallium,  iai3 
(arcb.  de  l'Ain,  H  289).  —  Guicherdus  de  Valli- 
bus, miles,  1201  (Cari,  lyonnais,  t.  1,  n°  83). 
Aux  xvii'  et  xïiii'  siècles.  Vaux  était  membre  du 
marquisat  de  Saint-Sorlin. 

A  l'époque  intermédiaire  ,  Vaux  était  une  mu- 
nicipalité du  canton  d'Ambérieu,  district  de  Saint- 
Rambert. 

Vaux,  \ignoble,  c"*  de  Jujurieux.  —  Au  vignoble  de 
Vaux,  1788  (litres  de  la  fam.  Bonnet). 

Vaux,  h.,  c°'  de  Saint-Genis-sur-Menthon.  —  Apud 
Vauz,  i344  (arcb.  de  la  Cote-d'Or,  B  55:!, 
P  9  v°). 

Vaux,  anc.  fief  cl  f. ,c''"de  Saint-Julien-sur- Veyle. 
En  tant  que  fief.  Vaux  était  une  seigneurie,  en 
toute  justice  et  avec  chàteau-fort ,  possédée  origi- 
nairement par  des  gentilshommes  de  même  nom 
qui  en  firent  hommage,  en  1  272 ,  à  Amédée  V  de 
Savoie ,  seigneur  de  Bresse ,  du  chef  de  sa  femme, 
Sibille  de  Bàgé.  Au  i»in'  siècle,  c'était  un  fief  du 
comté  de  Pont-de- Veyle.  —  Le  fief  d'une  maison 
appelée  en  Vaux,  a  cause  du  Pont  de  Veyle,  i58() 
(Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  52). 

L'identification  de  Vaux  au  Vialcum  des  hom- 
mages de  1279  à  Amé  de  Savoie ,  que  propose 
Guigue  (  Topogr.  p.  4 1 6  )  est  des  plus  douteuses. 

Vaux  ou  la  Touk-de- Vaux ,  anc.  fief,  c"'  de  Valeins. 

Vaux-Feïboux,  h.,  c"'  de  Vaux.  —  A  villa  ValliiiM 
versus  Vaux  Fevroax ,  ili'jb  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  785,  P  3  r"). 

Vaux-Moret,  h.,  c"  de  Vieu-en-Valromey.  —  De 
Vallibus  Moreti,  i453  (Guigne,  Topogr.  p.  lxii\). 

Vaux-Saint-Soiili» ,  loc.  disparue,  à  ou  près  Saint- 
Sorlin.  — •  De  Vallibus  de  Sancto  Saturninn, 
1889  (arch.  de  l'Ain,  H  3ia). 

Vaux-Saini-Sulpice  ,  h. ,  c"'  de  Cormaranche.  —  Villa 
quae  Vallès  nuncupatur,  xiii'  s.  (Guigue,  Topogr. 
p.  4ifi). 
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En  tant  que  fief ,  ce  village  relevait ,  au  xiii'  siècle , 
(les  seigneure  de  Longecombe  dont  les  droits  pas- 
sèrent, par  la  suite,  aux  abbés  de  Saint-Sul- 
pice. 

A,i'époque  intermédiaire,  Vaux-Saint-Sulpice 
t'tail  une  municipalité  du  canton  d'Hauteville,  dis- 
trict de  Belley. 

Vauï-Valeuçoîi,  b.,  c"'  de  Virieu-le-Petit.  —  De 
Valliba*  Yalanzonit,  itSi  (Guigue,  Topogr. 
p.  4i6).  —  Apud  VauLt-Vallanzon,  i563  (arch. 
de  la  Cole-<l'Or,  B  ioi53,  P  io3  r"). 

Ce  village  relevait  du  lief  des  abbés  de  Saint- 
Sulpice. 

Vavre  (La-Gbande-),  ruiss.  afll.  de  la  Reyssouse. 

Vavbe  (Li),  h. ,  c'"  de  Bény. 

Vivre  ^L\),  loc.  détr.,  c°*  de  Civrieux. —  Aulieu  de 
flattiget  appelle  la  Vavraz,  ih-jâ  (arch.  du 
Rhnne,  terr.  de  Bussiges,  f  Sg).  -^-  La  comii- 
nanllé  de  la  Vavraz,  iô-]â  {ibid.,  f  67) 

Vaïre(La),  loc.  détr. ,  c°' de  (^ras-sur-Reyssouze.  -- 
Vavra  ,  parrochie  de  Cra,  i46S  (arch.  de  la  Cotc- 
d'Or,  B  586,  f  87  v°). 

Vavbe  (L\),  c"*  de  Curlafond.  —  /»  lerrilorio  de 
Cherina,  loco  diclo  en  la  Vavra,  ligo  (terr.  des 
Chabeu.r&i). 

Vavbe  (La),  h.,  c°*  de  Foissiat.  —  Batte  Vavre, 
iviii's.  (Cassini). 

Vavbe  (La),  étang,  c"  du  Monlellier. 

Vavbe  (La),  anc.  bois,  c'"  de  Lurry.  —  Semiit  de  la 
Vavre,  ligg  (terr.  des  Messimy,  f  19  v°). 

Vavbe  (La),  anc.  lieu  dit,  c"  de  Mionnay.  • —  fin  la 
Vaera,  de  la$  l'etlanc  de  PeloUiu,  197.5  env. 
(Docum.  linguist.  de  l'Ain,  p.  78). 

Vavbe  (La),  lieu  dit,  c"  de  Monlhieux.  —  Prope  la 
Vacra  de  Monteouz,  1299-1369  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or.  B  io'i.')5,  (°  19  v"). 

Vavbe  (La),  écart,  c"  du  Plantay. —  Nemutde  Vavra 
SanI  Didier,  1^99-1869  (arcb.  de  la  G')le-d'Or, 
B  io45r),  f.  6a  r').  —  La  Vavre,  ferme,  1867 
(stat.  post.  ). 

Vavbe  (La),  h.,  c"  de  Saint-Martin-du-Mont.  — 
Apud  Chilou  et  la  Vavra,  i&36  (arcb.  de  la 
Gôte-d'Or,  B  696,  P  199  r°).  —  La  Vavre,  par- 
raine de  Saint  Martin  du  Mont,  fj'i'i  (arch.  de 
l'Ain.  H  916,  P  563  v"). 

Vavbk  (La),  h.,  c"*  de  Saint-Trivier-sur-Moignans. 
—  Im  Vacra,  1399-1369  (arcb.  de  la  Côte-d'Or, 
B  io455,  r  /tgv"). 

Vavbb  (Li),  écart,  c"*  de  Vescours. 

Vavreille,  loc.  détr.,  c'"  de  Replonges.  —  De  Va- 
vreilti,    t3'i4  (arch.    de   la    Côle-d'Or,    B  55", 

r  37  v'). 


Vavres  (Les),  ruiss.  alll.  de  la  Sane-Morte ,  r™  de 
Foissiat. 

Vavres  (Les),  étang,  c°"  de  Marlieux  de  Saint-Ger- 
main. 

»  Cet  étang  existait  déjà  en  i4a8.  On  y  a  re- 
cueilli des  statuettes  en  bronze  et  beaucoup 
d'objets  gallo-romains»  (Guigue,  Topogr. ,  p.  4i6). 

Vavres  (Les),  canton  de  la  forêt  de  Sellions,  c"  de 
Péronnas.  —  Nemit»  de  la»  Vavree,  1/187  (Bros- 
sard,  Cart.  de  Bourg,  p.  599). 

Vavres  (Les),  écart,  c'"  de  Bàgé-la-Ville. 

Vavres  (Les),  f.,  c"  do  Dommartin-de-Larcnaj.  — 
Prata  de  Vavra,  uiSg  (arch.  de  l'Ain,  H  869, 
P  38  r"). 

\avres(Les  Gbandes-Belles-),  h.,  c"'   de  Foissiat. 

—  Grande  Vavre,  xviii'  s.  (Cassini). 

Vavres  (Les  Petites-Belles-),  h.,  c°*  de  Foissiat.  — 
Petite  Vavre,  xviii*  s.  (Cassini). 

Vavbes  (Les),  h.,  c"  de  Malafretaz.  —  Vavra,  par- 
rochie Montem firmilali» ,  1/168  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  586  ,  P  .70  v"). 

\avres  (Les),  h.,  c'"  de  Marboz. 

Vavbes  (Les),  écart  et  étang,  c"°  de  Péronnas. 

Vaties  (Les),  h.,  c""  de  Saint-Julien-sur-Veyle  et  de 
Vonnas. 

Vavbe-Saixt-Pierre  (La),  anc.  lieu  dit,  c"'  de 
Mionnay.  — •  Per  «on  ettert  de  la  Vavra  San  Pero, 
197.5-1300  (Docum.   linguisl.  de  l'Ain,  p.  80). 

—  En    la    Vavra  San    Pero,   1975-1800    (ibid., 
p.  81). 

Vavbes-Bbllées  (Les),  c"'  de  Druillat.  —  En  Vavre» 
Brullet,  i34i  cnv.  (terrier  du  Temple  de  Mollis- 
sole,  P  17  r'). 

Vavbes-de-la-Bataihe  (Les),  c"  de  Druillat.  —  En 
le»  Vavre»  de  la  tlateilli,  i34i  etiv.  (terrier  du 
Temple  de  Mollissolle,  P  33  v°). 

Vatrettb  (La),  h.,  c"'  de  Bàgé-la-Ville.  —  Vavrela, 
1988  (Cari,  lyonnais,  t.  I,  n°  395).  —  La  Va- 
vrela, 1370  {ibid.,  t.  il,  n°  681).  —  Illi  de  Va- 
vrela, i344  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  559, 
P  6-!  r°).  —  Vavrelle,  1716  (arch.  du  Rhône, 
titres  de  Laumusse,  chap.  iv). 

Il  y  avait,  dès  1988,  dans  ce  hameau,  une 
maison  de  l'ordre  de  Saint-Jcan-de-Jérusalem 
dépendant  originairement  de  la  rommanderie 
d'Epaisse.  Après  la  suppression  de  l'ordre  des 
Templiers,  lorsque  Laumusse  fut  devenue  une 
rommanderie  de  l'ordre  de  Malte,  la  Vavrette  lui 
tut  rattachée.  • —  Ho»pilali»  de  Vavreta,  i366 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  553,  P  12  r").—  Dmnu» 
Vttvrete,  membri  dependenti»  a  preceploria  Mustie, 
i538  (terrier  de  la  Vavrette,  P  1). 
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Vatbette  (La),  lieu  dit,  c°'  de  Bouligneux.  —  En 
la  Vavreta,  i3i3  (arcli.  de  la  Côle-d'Or,  B  578). 

Vaïkktte  (La),  h.,  c°*  de  Montagnat. 

Vatkcttk  (La  Gbande-  et  La  Petite-),  hameaux, 
c~  de  Tossiat. 

Vaïril,  étang,  c"  de  Bilieux.  —  Vawille,  1^07 
(Guigue,  Topogr.). 

Vaïril  (Le),  écart,  c°'  de  Cbalamoni. 

Vatbil  (Le),  lieu  dit,  c""  de  Laiz.  —  Loco  diclo  en 
Salet,  alias  en  Vavrilly,  i443  (arch.  de  l'Ain, 
H793,  rSaS  r"). 

V'avrille,  c°*  de  Saint-André-de-Bàgé.  —  En  Va- 
vrilly, i439  (arch.  de  l'Ain,  H  79a,  P  a8  r°). — 
In  nemorihut  de  Vavrilly,  i'l39  {ibid.,  P  i43  r°). 

Vaïbiue,  c"  de  Saint-Jean-sur- Veyle.  —  Au  tinage 
de  Bagne»,  en  Vavrille,  1767  (arch.  de  l'Ain, 
H  839,  f°  373  r"). 

Vatbille-be-Romahécbe,  c^de  Replonges. —  Vavrilly 
de  Romaneche,  parrochie  Replongii,  i439  (arch. 
de  l'Ain,  H  793,  f°  365  v°). — ■  Vavrilly,  par- 
rochie Replongii,  lûga  (arch.  de  l'Ain,  H  795, 
r  i85  r"). 

Vaïboles  (Les),  anc.  mas,  c"'  de  Replonges  ou  de 
(^rottet.  —  Mamus  de  Vavrole»,  isôS  (Gart. 
lyonnais,  t.  11,  n°  689). 

Vécue  (La),  f. ,  c"'  de  Craz. 

Veille,  écart,  c°°  de  CoHgny.  —  Veille  et  Grange  de 
Veille,  x?iii*  s.  (Cassini). 

Veillèbes,  chat,  et  f. ,  c"*  de  Sainl-Paul-de-Varax. 
—  Veliere$,  i536  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey, 

En  tant  que  fief,  Veillieres  était  une  seigneurie 
sans  justice  mais  avec  maison  forte  possédée  origi- 
nairement par  des  gentilshommes  de  même  nom , 
sous  l'hommage  des  seigneurs  de  Bresse. 

Veines  (Les),  h.,  c°'  de  Curtafond.  —  Le»  Veitme», 

l    1845  (État-Major). 

Vbinièbe  (La),  f. ,  c"°  de  Forens. 

Vkisoi.'  (La  Tour-de-),  anc.  fief,  c"'  d'Arobronay. 

Vêla  (La),  loc.  disparue,  c"'  de  Chaveyriat.  —  Vêla, 
pairochie  Chaveyriaci,  tligo  (arch.  de  l'Ain, 
H  879  il»,  f  77  r°). 

Vellatièbe,  écart,  c"  de  Malafretaz. 

Vellaz  (  La  ) ,  h. ,  c"'  de  Béon. 

Vellaz  (La),  h.,  c"  de  Saint-Martin-de-Bavel. 

Vellièbe  (La),  anc.  fief,  c"'  d'Izenave.    —    Domus 

Vellier  (Le),  loc.  disp.,  à  ou  près  Brénod.  —  Ou 
trout  dou  Vellier,  1Û17  (arch.  de  l'Ain,  H  369). 

Vellièbe  (La),  anc.  fief,  c"'  d'Izenave.  —  Cornu» 
Velerie,  i3i4  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  9a5).  — 
Domtu  de  la  Velieri,  i3i4  (ibid.). —  Domus  forti» 
de  la  Veliery,  i3i4  {ibid.,  B  936).  —   Apud  Vel- 


leriam,  1467  (arch.  de  l'Ain,  E  108).  —  La 
Veliere,  i536  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr„ 
p.  53).  • — •  La  Velliere  en  Beugey»,  i563  (arch. 
de  la  Cète-d'Or,  B  io453,  P  171  r°).  —  Le 
château  de  la  Veliere,  dans  le  village  d'iiinave, 
i65o  (Guichenon,  Bugey,  p.  110).  —  Le  fed 
de  la  Velliei-e,  1696  (arch.  de  l'Ain,  G  aaS, 
r  10  r"). 

Vers  1379,  Humbert  IV,  sire  de  Thoire-Villars, 
inféoda,  en  toute  justice,  le  village  d'Izenave  à 
Guillaume  de  Roiigemont:  le  fils  de  ce  Guillaume 
lit  bâtir  le  château  de  la  Velliere  dont  il  fit  hom- 
mage au  sire  de  Thoire-Villars  en  i336. 

Vei.losus,  loc.  détruite,  à  ou  près  Saint-Martin-le- 
(îhâtel.  —  lier  tendens  de  Vellosu»  adponlem  Templi, 
i4io  env.  (lerr.  de  Saint-Martin ,  P  8  r°). 

Velï,  loc.  disparue,  auj.  élang,  c"'  de  la  Chapelle- 
du-Chàlclard.  —  Jacques  de  Vely,  i44i  (Bibl. 
Dumb.,  t.  I,  p.  874). 

*Vende[(esse,  nom  primitif  de  Sainl-Didier-de-For- 
mans.  —  *l'm<ioni«»a.  —  In  villa  quae  dicitur 
Vendone{n)sa ,  994-  1083  (Rec.  des  chartes  de  Clu- 
ny,  t.  III,  n°  3380).  —  Sanctua  Desiderius  de  Ven- 
donisia,  x\\'  s.  (Guigne,  Topogr.,  p.  34o). 

Venetièbes  (Les),  anc.  lieu  dit,  c"  de  Messimy.  — 
Loco  dicto  en  les  Venetieres,  i538  (terr.  des  Mes- 
simy, f  8). —  /,c»  Venatieres,  i539(t6i<i. ,  f°i7). 

Vengehon  (Le),  ruiss.  alîl.  du  Rhône. 

Venne-Gbanbjean  (La),  lieu  dit,  c""  de  Château- 
Gaillard.  —  La  Veine-Grandjean  (cadastre). 

Vennes  (Les),  écart,  c""  de  Bourg.  —  Usque  ad 
Venna»,  i464  (Brossard,  Cart.  de  Bourg, 
p.  36o).  —  />ocH»  Vennarum,  iliH'j  {ibid.^ 
p.  5a3). 

Vêpres  (Les),  écart,  c"*  de  Montcey. 

Verambon,  lieu  dit,  c°'  de  Gorrevod. 

Veraz  (La),  ruiss.  alll.  du  Lion. 

Veraz  ,  écart ,  c°'  de  Chevry. 

V£baz,  f.,c"'de  Dorlan. 

Vebbost,  loc.  disparue,  à  ou  près  Feillens  (Cas- 
sini). 

Vebceil  (Le),  ruiss.  alll.  de  la  Sane-Morte. 

Vebchèbe  (La),  h.,  c'"de  Bàgé-la-Ville.  —  Loco  dtcto 
in  Vercheria,  nunc  appellaltir  Terra  de  la  Vigny, 
i538  (terrier  de  la  Vavrotle,  1*134).  —  Loco 
dicto  en  la  Verchiry,  juxla  vineam  Humberti  Fer- 
randi,  i538  {ibid.,  f  1  i4).  — Loco  dicto  in  Ver- 
cheria des  Ferrandz,  i588  {ibid.,  C  ii3).  —  En 
les  Verchires,  xï°  s.  (arch.  de  la  Oôle-d'Or, 
B  570). 

Vercbère  (La),  anc.  quartier  de  Bourg.  —  Burgum 
nomim  et  Verchena,  iln'j  (arch.  de  la  Cote-d'Or, 
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B  578,  ^  aoi  r").  —  Le  pont  inort  de  la  Vei- 
ehyry,  iSGô-i/iôG  (Docum.  iinguist.  de  l'Ain, 
p.  69).  —  La  Verchere,  ifi5o  (Guiclieiion, 
Brosse,  p.  17). 

Vercbkre  (Lx  ),  f. ,  c"'  de  Cliaveyriat. 

VuRCHÈRE  (La),  f.,  c°'  de  Saint-André-le-Boucboux. 

Vkkchèrk  (La),  grange,  c"°  de  Saint-Sorlin. 

VERCuàRK  (La),  écart,  c°*  de  Sermoyer. 

Vrrgbèik  (La),  anc.  lien  dit,  c°*  de  Veyiiat.  —  Loco 
dicto  en  la  Verchieri,  làio  (censier  d'Arhent, 
f  39  r°). 

VERCBÈRK-CEBnox  (La),  Heu  dit,  c"°  de  Douvres. 

*VERCHiRK-i>B-Rii'i'KCHAi>KL  ( La ) ,  aiir.  lieu  dit,  1'"  de 
Saint-Cvr-siir-.Menlhon.  —  Vircaria  que  vocatur 
RUpachapeU ,  xii*  s.  (CartuL  de  Saint- Vincent-de- 
iMâcon,  n°  597). 

Verchère-Gonix  (La),  anc.  lieu  dit,  c°*  de  Bàgé-la- 
Ville.  —  Loco  dicto  en  la  Vetxhyry  Gom'm,  i538 
(terrier  de  la  Vavrelle,  f  11). 

Vbicuèrks  (Le  Ruisseau  des),  ruiss.  alll.  de  la  Loëze. 

Verchères  (Le  Ruisseal-des-),  miss.  afll.  du  Reys- 
souset. 

Verchères  (Le  Rcisseau-des-),  ruiss.  alll.  du  Solnau. 

Verchisirs  (Les),  m"  isol. ,  c"  de  Briord. 

Vercbbrrs  (Les),  lieu  dit,  c°°  de  Domraartin  de 
Larenay.  —  Let  Verchire»,  iviii*  s.  (  arcli.  de  la 
Côte-d'br,  B  .570). 

Vercuîires-d'Adillon  (Les),  lieu  dit,  c" de  Feillens. 

Verchisres  (Les),  écart,  c°'  de  Manzial. 

Vercbeies-Nedtes  (Les),  anc.  lieu  dit,  c°*  de  Bigé- 
1«- Ville.  —  Apud  Broeriat,  loco  dicto  en  let  Ver- 
ehertf  noeet,  i538  (terrier  de  la  Vavri'tte, 
P  aa3). 

Vercieui,  lien  dit,  c°'  de  Montagnicu. 

Vercosin,  h.,  c°*  de  Luihézieu.  —  De  Vercotino, 
i34o  env.  (Guigue,  Topogr.,  p.  417).  —  Ver- 
cotint,  i3'i5  (arch.  de  la  Côte -d'Or,  B  775, 
table). —  Vercnmtin,  1 670  ( enquête  Bouoliu). 

Ce  village  dépendait,  au  iiv*  siècle,  du  domaine 
des  seigneurs  de  Vairomey. 

Vbrcras,  h.,  c"  de  Marchamp.  —  Vercray,  i385 
(arch. de  la  Cote-d'Or,  B  84.5,  f  a64  r°).  — 
Vercrat,  1G70  (enquête  Bouchu). 

Verdacbe  (La),  loc.  disparue,  c"*  de  Genay.  —  De 
Verdackia,  1957  (Bibl.  Diunb.,  t.  Il,  p.  i4i). — 
La  Verdachy,  n58  [ibid.,  p.  i45).  —  Naterort 
dt  la  Verdachi,  19 69  (Gart.  lyonnais,  t.  II, 
nV^SS).  —  H.  de  Verd^ichi,  1985  (Poiypt.  de 
Saint-Paul  de  Lyon,  p.  196).  —  La  Verdachi, 
i48o  (arch.  du  Rhône,  terr.  de  Genay,  f"  lo 
et  3o  ). 

Verdatiicre   (La),   anc.    fief,    c"  de  Saint-Jean-le- 


Vieux.  —  Seigneurs  de  la  Verdatiere,  i65o  (Gui- 
chenon,  Bugey,  p.  9.5). —  Le  fief  de  ta  Verdatiere, 
avec  renie  noble,  1789  (Alman.de  Lyon  ,  v"  Saint- 
Jean-le-Vieux  ). 

Verdelet  (Le),  iocaterie,  c"°  de  Saint-Nizier-lo- 
Déserl. 

Verdet  (Le),  ruiss.  alTl.  du  Rhône,  c°°  d'Anglefort. 

Verdon,  loc.  disparue,  au  pays  de  Gex.  —  Verdon, 
i38a  (arch.  de  la  Côle-d'Or,  B  1089,  table). 

Verdu»,  étang,  c°*  de  la  Chapeile-du-Chàtelard. 

Verohn  (Le  Petit-),  f.,  c"  de  Sandrans. 

YéREZEL,  écart,  c°'  de  Lhuis.  —  Vereytel,  1499 
(arch.  de  la  Côle-d'Or,  B  847,  f  48  v").  —  Ve'- 
résel,  187a  (dénombr.  ). 

Vehpaux,  domaine  rural,  c°'  de  Saint-Trivier-sur- 
Moignans. 

Vkreaï,  écart,  c"°  de  Bressolles. 

Vebfey,  f.  et  m'°,  c"  de  Saint-Paul-de-Varax.  — 
Verfay,  laSo  (Cart.  lyonnais,  t.  I,  n°  45o).  — 
Verfey,  t. 536  (Guiohenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. , 
p.  49).  —  Verfey,  hameau,  où  il  y  a  un 
ehdteau  en  ruine»,  1789  (Alman.  de  Lyon).  — 
Verfay,  xviii*  s.  (Aubret,  Mémoires,  I.  Il, 
p.  35);  t847  (sUt.  post.). 

Verfey  était  une  seigneurie  de  Bresse ,  en  toule 
justice  et  avec  chàleau-fort,  possédée,  dès  i95o, 
sous  la  suzeraineté  des  sires  de  Villars,  par  des 
gentilshommes  qui  en  portaient  le  nom.  —  Hen- 
ricut  de  Verfay,  milei,  1988  (Cart.  lyonnais,  t.  H, 
n°  817).  —  Cattruin  de  Verfay,  1399-1369  (arch. 
de  la  Côte-d'Or,  B  io455,  f  5o  r"). 

Verger  (Le),  h.,  c"  d'Erhallon. 

Verger  ,  anr.  mas  ,  c"°  de  Lurcy.  —  Mantus  de  Viv- 
gerio,  1096  (Rec.  des  chartes  de  Cluny,  t.  V 
n°37o3). 

Verger  (  Le  ) ,  écart ,  ( ■"'  de  Montcet.  —  Du  Vergier, 
parroehie  de  Monce»,  i443  (arch.  de  l'Ain, 
H  793,  f  679  r'). 

Vbrgerey  (Le),  anc.  lieu  dit,  c"°  de  Culoz.  —  In 
territorio  Culi,  loco  dicto  ou  Vergerey,  i^qS  (arch. 
de  la  Côte-d'Or,  B  869,  f  a'j). 

Vergues  (Les),  f.,  c"*  de  Proulieu. 

Vergongeat,  h.,  (•"'  de  Coligny. 

V^BiLLAT,  f. ,  c"*  de  Saint-Reniy. 

Vérizieu  ou  Virisiel,  h.,  c°*  de  Briord. —  Viritieu, 
iviii*  s.  (Cassini). —  Verisieux  (cadastre). 

Verjo»  (Le  Most-),  l'un  des  sommets  de  la  chaîne 
du  Revermont. 

Vebjo!»  ,  c°*  du  c""  de  Coligny.  —  MetlieUu  Vertionis 
villae  cum  eccletia,  937-969  (Cart.  de  Saint- 
Vincent  de  Mâcon,  p.  69).  —  Inpago  Lugdunemi, 
m   agro    Vircionis,   in    villn    Chinimaco;    var.    de 
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Rouiller:  (ilitniaco,  forr.  Coloniaco,  \' s.  (ibiiL, 
p.  ù6k).  —  Verjom,  laSo  env.  (pouillé  de  Lyon, 
p  j5  r«).  —  De  Vergeone,  i35o  env.  (pouillé 
de  Lyon,  (°  i5  v").  —  De  Verjone,  i4oi  (arch. 
de  l'Ain,  HA).  —  Verjon,  i536  (Guichenon, 
Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  ùi);  161 3  (visites 
pastorales,  f  17a  v°). 

En  1789,  Verjon  était  une  communauté  du 
bailliage,  élection  et  subdélégation  de  Bourg, 
mandement  de  Coligny. 

Son  église  paroissiale ,  diocèse  de  Lyon ,  archi- 
prétré  de  Coligny,  est  l'une  de  celles  qui  furent 
cédées,  en  17Û9,  au  diocèse  de  Saint-Claude; 
elle  était  sous  le  vocable  de  saint  Hippolyte;  le 
prieur  de  Gigny  présentait  à  la  cure.  —  Curatus 
lie  Verjon,  i39  5  env.  (pouillé  ms.  de  Lyon,  f  9). 
En  tant  que  fief  Verjon  dépendait  originaire- 
ment de  la  sirerie  de  Coligny;  Amédée  V,  comte 
de  Savoie,  qui  avait  acquis  cette  terre  en  1389 
du  duc  de  Bourgogne,  en  inféoda,  en  i3o6,  la 
moyenne  et  basse  justice  à  Amé  de  Verjon;  en 
j  538,  les  seigneurs  de  Verjon  acquirent  la  haule 
justice  de  Charles,  duc  de  Savoie.  —  Theobaldus 
de  Verjon,  domicellus  ,  1286  (Cart.  lyonnais,  t.  1, 
n°  399).  —  Dominu»  Guill.  de  Veijone,  1891 
(arcii.  de  la  Côte-d'Or,  B  370  bis,  f"  187). 

A  l'époque  intermédiaire  Verjon  était  une 
municipalité  du  canton  de  Coligny,  district  de 
Bourg. 

A'ebjon,  écart,  c"'  de  Monlcet. 

Vekjonnikhe  (La),  ruiss.  adl.  du  Solnan,c"'  de  Cour- 
mangoux,  de  Verjon  et  de  Villemotier. 

Verjoxnièke  (La),  h.  et  chat.,  c""  de  Verjon.  —  La 
Verjonniere,  i536  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey, 
pr.,  p.  43);  i65o  (Guichenon,  Bresse,  p.  135). 
En  tant  que  fief,  ce  village  relevait  originaire- 
ment des  sires  de  Coligny.  — •  Guichard  de  la  Ver- 
jonniere, i355  (Guichenon,  Savoie,  pr. ,  p.  198). 

Vekjonnièbe  (La),  h.,  c""  de  Courmangoux. 

Verlière  (La),  h.,  c""  de  Pirajoux. 

Vermans,  anc.  nom  du  bief  de  Maissiat,  c°'  de  Dor- 
lan.  —  Becium  de  Vermans,  1Û19  (arch.  de  la 
Côle-d'Or,  B  807,  f  8  r°). 

Vermeaux,  domaine,  c"*  d'Ambérieux-en-Dombes. 

Vermessin,  écart,  c°*  de  Jayat. 

Vermeï  (Le),  lieu  dit,  c"  d'Innimont. 

Vermillièbk  (La),  écart,  c"'  de  Chaneins. 

Vehmondet,  anc.  mas,  àRonzuel,  c"°  de  Chalamont. 

Vebnace,  élang,  c"  de  Joyeux. 

Vernage,  h.,  c"'  de  Lescheroux. 

Vehnange,  écart,  c'"  de  Civrieux.  —  Vernanges,  i53o 
(«rch.  du  Rhône,  terr.  de  Bussiges,  i°  j4). 


Verhange,  écart,  c""  de  Saint-André-de-Corcy.  — 
Mansu»  de  Vernangis ,  in  parrocliia  de  Monteoti:, 
1399-1869  (arrh.  de  la  Cote-d'Or,  B  io455, 
f°  19  r°).  —  Vemange,  xviii"  s.  (Cassini).  — 
Vernange,  i845  (État-Major). 

Vernant,  h.,  c'"  de  Lhuis. 

Vernatevs,  anc.  lieu  dit,  c"'  de  Curtafond.  —  Kn 
Vei-nateys,  lAgo  (terr.  des  Chabeu,  f°  .58). 

Vebnaï  (Le),  ruiss.  afil.  de  la  Reyssouze. 

Veknaï  (Le),  ruiss.  afll.  de  l'Irance. 

Vernaï  (Le),  ruiss.  alll.  du  Furens. 

Vebnaï  (Le),  ruiss.  alll.  du  ruisseau  d'Arbigny. 

Vernav  (Le),  h.,  c""  de  Chàlillon-sur-Chalaronne. 

Vebnaï  (Le),  h. ,  c""  de  Gorrevod.  —  De  Vernelo, 
1096-1124  (Cartul.  de  Saint-Vincent-de-M;icon , 
n°  .^74).  —  Charreria  lendens  d'Avilfs  snbln* 
Verney,  1489  (arch.  de  l'Ain,  H  79a,  f°  58o  r"). 

—  Apud  Verney,  dicte  parrochie  GoiTevodi,  i533 
{ibid.,  H  8o3,  f"  784  r"). 

Vebnaï  (Le),  écart,  c"'  de  Joyeux. 

Vebnaï  (Le),  écart,  c"*  de  Lescheroux. 

Vernaï  (Le),  écart,  c"°  de  Marhoz. 

Vebnaï  (Le),  lieu  dit,  c"  de  Messimy.  —  Loco  dict'i 

au  Vei-ney,  i53o  (terrier  des  Messimy,  f"  3). 
Vebnaï  (Le),    loc.    disparue,  c"  de  Péronnas.    — 

Clausura  du  Veriiay,  1487   (Brossard,  Cartul.  de 

Bourg,  p.  59  4). 
Vebnaï  (Le),  h.,  c"''de  Pizay. 
Vernaï  (Le),  h.,  c"  de  Vonnas. 
Vernaïe  (La),  h.,  c°°  de  Curoiat-Dongalon. 
Vebnaïe  (La),  écart,  c°' de  Garnorans. 
Vernaïe  (La),  h.,  c"°  de  Lescheroux.    —     Vemeya 

parrochie  de  Leacheroujc,  i4i6  (arch.  de  la  CôtCr 

d'Or,  B  717,1*  diUr'). 
Vernaïe  (  La  ) ,  f. ,  c°°  de  Saint-André-le-Panoui.    — 

La  Vemée,  1847  (stat.  post.). 
Vebnais  (Les),  ruiss.  afll.  du  Solnan. 
Vebnats  (Les),  h.,  c"*  de  Cruzilles-les-Mépillat.    — 

Le»  Verneys,  patTottse  de  Crmille,  17^7  (arch.  de 

l'Ain,  H  889,  f  598  r"). 
Vbbnavs   (Les),   loc.   disparue,  c°'    de  Laiz    (Cas- 
sini ). 
Vebnaïs  (Les),  h.,  c°"  de  Polliat.    —    De    Vernelo, 

i4i6  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  748,  f  3  45  v°). 

■ —  De»  Verney»,  patTochie  PoUiaci,  i448  (arch.  de 

l'Ain,  H  798,  r  C74  r°).    —    Verney,  parrochie 

PoUiaci  1493  (arch.  de  l'Ain,  H794,  f  337  r°). 

—  Le  max  des  petitz  Verney» ,  parroisse  de  Polliac, 
1559  (arch.  du  Rhône,  Saint-Jean,  arm.  Lévy, 
vol.  48,  n"  1,  f"  71  r°).  ■ —  Le»  Vernays,  iHh'j 
(stal.  posl.). 

Vebnaz,    II.,    c""    de    Curciat-Dongalon.    —    Apud 
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Varna»,  iûi6   (arcli.  de  la   Côte-d'Or,  B    717, 
table).  —  Vernaz,  iSfi-j  (stat.  post.). 

Veese  (La),  ruiss.  afll.  du  Jugaon. 

Verne  (La), ruiss.  afH.  du  Solnan. 

Vebjie  (La),  f.,  c"'  de  Connoz.  —  La  Verna,  par- 
rochie  de  Cormoiio,  iftSg  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  723,r4i6  r"). 

Verse  (La),  Ii.  et  auc.  fief  de  la  c°'de  Saint-George- 
sur-Renon.  ■ —  Rente  noble  de  la  Verne,  1728  (J. 
Baux,  Nobil.  de  Bresse  et  Dombes,  p.  289).  — 
Grandet  et Petiles-Vernet ,  xviii's.  (Cassini).  —  La 
Verne,  i8ài  (Etal-Major). 

Verskai'x  ,  anc.  fief,  c""  d'Ambutrix.  —  Guygue»  de 
Bogemont,  seigneur  de  Vei-neatuc,  i4,55  (Guithe- 
non,  Bresse  et  Bugcy,  part.  I ,  p.  81). 

La  seigneurie  de  Verneaux  relevait  originaire- 
ment des  sires  de  Coligny;  au  xtiii*  siècle,  c'élait 
un  fief  du  bailliage  de  Belley. 

Verxke  (La),  anc.  rente  noble,  c"  de  Dompierre-de- 
Chalamont. 

Versée  (La),  Ii.  et  anc.  fief,  c"'  de  Përonnas.  — 
La  Verneya,  i335  env.  (  terr.  de  Teyssonge, 
f  16  r").  —  La  Vernea,  j335  env.  (ibid.).  — 
A.  de  Verneya,  1/127  (Brossard,  Gartul.  de  Bourg, 
p.  17a).  —  Le  fef  de  la  Yemée,  a  cause  de 
Bourg,  i536  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. , 
p.  52).  —  La  Vernea,  i536  (Guichenon,  Bresse 
et  Bogey,  pr.,  p.  ho). 

Dans  l'ordre  féodal,  ce  village  était  une 
seigneurie,  avec  moyenne  et  basse  justice,  de 
l'ancien  fief  des  sires  de  Bàgé. 

Versée  (La),  chàl.  et  f.,  c"'  de  Saint-.\ndré-lc- 
Panoux. 

On  a  trouvé  dans  ce  village,  au  lieu  dit  Les 
Pierrailles,  les  substructions  d'une  riche  villa 
gallo-romaine  (voir  Sirand,  Courses  archéol. ,  I, 
1 10). 

Verseil  (Le),  loc.  disparue,  à  ou  près  Saint-Olive. 
—  her  tendent  del  Vemeit  apud  Vilart,  1  299-13(39 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io455,  f  ig  r'). 

Veines  (Les),  anc.  mas,  c""  de  Bouligneux. —  Terra 
sita  in  mansso  de  les  Vernet,  1399-1869  (arch. 
de  la  Côte-d'Or,  B  io455,  f  U-j  r"). 

Vernes  (Les),  h.,  c™  de  Bourg. 

Veisis  (Les),  h.,  c°'  de  Chevroux. 

Verres  (Les),  h.,  c"  de  Jayat. 

Verses  (Les),  h.,  c"  de  Mizérieui. 

Verses  (Les),  écart,  c°*  de  Montceaux. 

Verses  (Les),  loc.  disparue, c"  de  Saint-Martin-le- 
Chliel.  —  Le»  Vernet ,  parroiiie  de  Saint  Martin  le 
Chatel,  1763  (arrh.  de  l'Ain,  H  899,  T  220  r°). 

Versessis,  f.,  c"'  de  Jayat. 


Versets  (Les),  écart,  c°*  de  Montcet. 

Vernettes  (Les),  anc.  lieu  dit,  c"'  de  Bàgé-la-Ville. 
—  Versus  les  Venietes,  i3ûû  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  553,  f  i8  r°). 

Vernettes  (Les),  h.,  c"°  de  Saint-Benigne. 

Verseuil,  anc.  fief,  c""  de  Confrançon.  —  Bernardiis 
(ie  Fernoi,  1096-1130  (CarluL  de  Saint-Vincent 
de  Màcon,  p.  344).  —  Dominus  Henricus  de  Ver- 
nuel,  1372  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr., 
p.  21). —  Dotnus  de  Vemeuil,  inparrochia  de  Con- 
françon. cumfostatis  etfortalitia  Iota,  1289  (ibid.). 
La  seigneurie  de  Vemeuil,  avec  maison  forte  et 
fossés,  était  possédée,  au  xui"  siècle,  par  des 
gentilshommes  de  même  nom  qui  en  firent  hom- 
mage, en  1389,  à  Amédée  V,  comte  de  Savoie  et 
seigneur  de  Bresse. 

Vebneï  (Le),  anc.  lieu  dit,  c"'  de  Civrieux. —  Teii-a 
de  Verneto,  1266  (Bibl.  Dumb.,  t.  II,  p.  i35). 

Verneï  (Le),  anc.  mas,  c"*  de  Druillal.  —  Del  mas 
del  Verney,  i34i  env.  (terr.  du  Temple  de  Mol- 
lissole,  f  2  r").  —  /.  dou  Verney,  i35o  env. 
(arch.  Rhône  :  litre  des  Feuillées). 

Verneï  (Le),  écart,  c°*  de  Lagnieu. 

Vernev  (Le),  c°"  de  Montanges.  —  Quidam  campu» 
vocatut  du  Verney,  1890  (arch.  de  l'Ain,  H  53). 

Verneï  (Le),  h.,  c°*  de  Reyssouze. 

Verseï  (Le),  f.  et  anc.  fief,  c""  de  Villetle.  —  Iter 
de  Foliis  tendent  apud  le  Verney,  i44o  env.  (arch. 
de  la  Côle-d'Or,  B  270  «er,  P  5  r"). 

Le  Verney  était  une  seigneurie,  avec  maison 
forte,  moyenne  et  basse  justice,  possédée,  en 
1280,  par  Aymé  de  Bronna.  —  Johannit  de  Ver- 
neys,  dotmcellut,  1818  (Grand  cartul.  d'Ainay, 
t.  I,p.  3o3). —  Dominus  du  Verney,  1496  (arch. 
du  Rhône,  titres  des  Feuillées). 

Verneïs  (Les),  ruiss.  alU.  de  la  Valserine. 

Verxevs  (Les),  anc.  lieu  dit,  c°*  de  Bàgé -la- Ville. — 
Loco  dicta  vert  lez  Veriieys,  i538  (terrier  de  la 
Vavrette,  f"  98).  —  QuodJam  vernetum  situm 
loco  dicta  in  Vernetis,  a/10»  es  Grandz  Yemeyt, 
i538  (ibid.,  f  127). 

Verseis  (Les),  anc.  fief,  c°'  de  Curciat-Dongalon. — 
Le  jief  de  la  tnaison  forte  des  Verneys,  a  cause  de 
S.  Trivier,  i536  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey, 
pr. ,  p.  5a). 

Verneïs  (Les),  c"*  de  Feillens.  —  Et  Verneit  detaz 
Felinz,  1825  env.  (terrier  de  Bàgé,  f  i3). 

Vernimières  (Les),  h.,  c°'  de  Chancins. 

Vernioz,  loc.  disparue,  à  ou  près  Lagnieu.  —  lu 
Vernio,  1253  (arch.  de  l'Ain,  H  287).  —  Terri- 
tarium  de  Vernio,  i25A  (ibid.,  H  22).  —  Locus 
qui  dicitur    Vernyos,    1366   (Guigue,  Cartul.  de 
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S'-Sulpice,  p.  127).  —  In  territorio  de  Vernyon 
(lis.  Vernyou),  ia66  {ibid.,  p.  ia8).  —  Teiri- 
toire  de  Vernioz,  1276  (arch.  de  l'Ain,  H  987). 

YninssoN,  f.,  c°*  de  Chàlillon-sur-Chalaronne. 

Vkknon,  grange,  c°"  de  Sonthonnax. 

Vehnoci,  c°*  du  c°°  de  Saint-Trivier-de-Courtes.  — 
Mamus  de  Vernouz,  in  parrochia  Sancti  Trivcrii, 
1273  (Guiclienon,  Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  18). 
—  Vernoux , panochie  Rotnanaci,  t4i6  (arch.  de 
la  Côte-d'Or,  B  717,  f  ii5  r°).  —  Vernoux ,  vil- 
lage de  la  paroisse  de  Romenay,  en  Mâconaii ,  1784 
(Descr.  de  Bourgogne).  —  Vernoux,  commune  du 
canton  de  Saint-Trivier-de-Courteê ,  1808  (Stat. 
Bossi,  p.  g8). 

A  l'époque  intermédiaire,  Vernoux  était  une 
municipalité  du  canton  de  Saint-Trivier-de- 
Courles,  district  de  Pont-de-Vaux.  Vernoux  dé- 
pend aujourd'hui,  pour  le  spirituel,  de  la  pa- 
roisse de  Courtes. 

Vebnoux  (Le),  h.  et  m'°,  c°"  de  Pirajoux. 

Vbknodze  (La),  f.  et  anc.  fief,  c"  de  Villars.  —  De 
Vemosa,  1299-1869  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B 
io655,  f  117  r°).  —  St.  de  Vernossa,  1286 
(Polypt.  de  S'-Paul  de  Lyon,  p.  55).  —  Françoys 
deNancuise,  seigneur  deBoha,  Vernouse  et  la  Sot- 
liere,  i555  (litres  du  chat,  de  Bolias).  —  La  Ver- 
nouse, i65o  (Guichenon,  Bresse,  p.  126). 

La  Vernouze  était  une  seigneurie  sans  justice , 
de  l'ancien  fief  des  sires  de  Villars. 

Vkrnozan,  étang,  c"'  de  Villars. 

Vehnï,  anc.  fief,  c"°  de  S'-Jean-de-Gonville.  —  Feo- 
dum  de  Vernier,  i3o8  (Valbonnais,  Hist.  du  Dau- 
pbiné,  pr. ,  p.  i42). 

Verpilliékk  (La),  lieu  dit,  c°"  de  Lantenay. 

Verpillièke  (La),  lieu  dit,  c°'  de  Passin. 

Verpiluère  (La),  lieu  dit,  c°°  de  Saint-Albaii. 

Vebpillière  (La),  lieu  dit,  c°°  de  S'-Bénigne. 

Verpiluère  (La),  f. ,  c"°  de  S'-Trivier-sur-Moignans. 

Verpillières  (Les),  lieu  dit,  c"*  d'Arbignieu. 

Verriat,  lieu  dit,  c'"  de  Perrex. 

Verrignieu,  loc.  détruite,  à  ou  près  Lagnieu.  — -  Ru- 
pis  de  Vei-rigneu,  1228   (arch.  de  l'Ain,  H  225). 

Verronnes  (Les),  f. ,  c°°  de  Corbonod. 

Vebbuca  (La),  loc.  disparue,  c°°  de  Péronnas.  — La 
Verucaz ,  parroisse  de  Peronaz,  i565  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  598;  P553v°). 

Verrue  (La),  écart,  c'"  de  S'-Gennain-sur-Benon. 

Verruquière  (La),  anc.  fief,  c°°  de  la  Balme-Sappel. 
— •  La  VeiTuquiere,  i65o  (Guichenon,  Bugey, 
p.  111). 

Ce  fief  était  possédé ,  dès  le  commencement  du 
tu*  siècle,  par  la  maison  de  la  Balme;  en  1571, 


il  fut  uni  à  la  seigneurie  de  la  Bàtie-sur-Cer- 
don. 

Vers,  h.,  c°*  de  Momay.  —  Apud  Vert,  1299-1869 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io455,  f  92  r").  — 
Apud  Vers,  iliho  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey, 
pr. ,  p.  209).  —  Vert,  parrochie  de  Momay,  i5io 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  77.8,  f  45  r°). 

Veiisaillat,  m°°  is. ,  c°'  de  Montagnat. 

Versaille,  m°°  isol.,  c""  de  Brens  (Etat-Major). 

Versailleux,  c'"duc°°  de  Chalamont.  —  Vassaliacus, 
i4oi  env.  (Guigne,  DocumentsdeDombes,p.  33); 
1294  (arch.  du  Bbône,  Saint-Jean,  arm.  Jacob, 
vol.  58,  n°  1);  i3a6  (arch.  de  la  Côle-d'Or,  B 
768).  —  Vassaleu,  1191  (  Guigne ,  Documents  de 
Domhes,p.  54). —  Vassalieu,  1226 (Guichenon, 
Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  25o);  i432  (ibid.,  pr., 
p.  i55);  1587  (pouillé  du  dioc.  de  Lyon,  T  11 
r°);  i65o  (Guichenon,  Bresse,  p.  191).  — 
Vassaitieu,  1226  (Masures  de  l'île-Barbe,  t.  I, 
p.  i4o).  —  Vassaillieu,  1243  (Grand  cartul. 
d'Ainay,  t.  I,  p.  s5i);  i665  (Masures  de  l'ile- 
Barbe,  t.  II,  p.  634).  —  Vassalie,  i25o  (Grand 
cartul.  d'Ainay,  t.  I,  p.  i53).  — •  Vassailliacus, 
1258  (Guigne,  Documents  de  Dombes,  p.  147). 

—  Vassayliacus ,  1279  (ibid.,  p.  187).  —  Vas- 
salieu, 1274  {ibid.,  p.  189).  —  Vassailleu,  1285 
(Polypt.  de  Saint-Paul  de  Lyon,  p.  109).  —  Vas- 
salyacus,  i334  (arch.de  la  Côle-d'Or,  B  768).  — 
Vassaliuz,  ilik'j  (ibid.,  B  691,  (°  478  r°).  — 
Versalieu,  1699  (Bibliolh.  Dumb.,  t.  I,  p.  654); 
1734  (Descr.  de  Bourgogne).  —  Vassalieu,  1670 
(enquête  Bouchu). —  Versailleux,  1748  (Pouillé 
de  Lyon,  p.  58);  1790  (Dénombr.  de  Bour- 
gogne); an  x  (Ann.  de  l'Ain),  1808  (Stat. Bossi). 

—  Vassallieu,  iwii'  siècle  (Aubret,  Mémoires, 
t.  II,  p.  9a4). 

En  1789,  Versailleux  était  une  communauté 
de  l'élection  de  Bourg,  située  partie  en  Bresse  et 
partie  en  Dombes;  la  partie  de  Bresse  dépendait 
du  bailliage  de  Bourg,  celle  de  Dombes  de  la 
sénéchaussée  de  Trévoux.  Versailleux  était  du 
mandement  de  Villars. 

L'église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prétré  de  Chalamont,  était  dédiée  aux  saints 
Pierre  et  Paul  ;  le  chapitre  de  Saint-Paul  de  Lyon 
présentait  à  la  cure.  —  Ecclesia  de  Vassalliaco, 
1 108  (Guigue,  Documents  de  Dombes,  p.  29). 

—  Varsalieu  ou  sainct  George  de  Regnens,  i6i3 
(visites  pastorales,  f  84  r°). 

En  tant  que  fief,  Versailleux  relevait  originai- 
rement des  sires  de  Villars  qui  en  engagèrent 
l'hommage,  en  1227,  aux  sires  de  Beaujeu.  En 
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i6o9,  ie  clocher  et  ia  plus  grande  partie  de  la 
paroisse  passèrent  des  sires  de  Thoire-Villars  aux 
comtes  de  Savoie.  —  Petrut  de  \assaliaco,  i  i'i5 
environ  (Guielienon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  9^1  ). 

—  Dominuê  Ludovicus  de  Vassaliaco,  1 999-1 869 
(liefs  de  Villars,  arcli.  de  la  Cote-d'Or,  B  io455, 
f*  7  r°  et  19  r°).  —  Cattrutn  de  Vatialiaco,  1399- 
1369  (ibid.,  1*  7  r°).  -  La  mayson  fort  de  Vcu- 
talleu,  1817  (Docum.  linguist.de  l'Ain,  p.  85). 

—  Castrum,  hurgum  et  mandamentiim  de  Vat- 
ëaillaco,  i334  (arch.de  la  Cole-d'Or,  B  753). 

A  l'époque  intermédiaire,  Versailleux  était  une 
municipalité  du  canton  de  Chalamont ,  district  de 
Montluel. 

Verseil,  anc.  mas,  c"'  de  Sandrans.  —  Le  mas 
de  Vei»eil,  en  la  paroitte  de  Samlran»,  i3o8 
(acte  cité  par  Aubret,  Mémoires  de  Dombes,  t.  Il, 
p.  i3r)). 

Vers-Boset,  é<'arl,  c°'  de  Chàtillon-la-Palud. 

Vebs-Cebin,  II.,  c"  de  Marchamp. 

Ve»s-la-Co!iche,  quartier  de  Brénod. 

Vees-la-Crou ,  h.,  c"'  d'Ozan. 

VEBs-Li-BiTiiRE,  écart,  c"  de  Chàtillon-la-Palud. 

Vers-le-Lait,  h.,  c"*  d'Oncieu. 

Vers-l'Eiano,  écart,  c"'  de  Montceaux. 

Veis-le-Rhoxe,  écart,  c"  de  Thil. 

Versiecx  (Les),  terril.,  c"'  de  Briord. 

Vers-Meu!)ier,  h.,  c"'  de  Saint-Benoit. 

Versok  (  La  ) ,  rivière  qui  prend  sa  source  à  Divonne 
et  se  jette  dans  le  lac  de  Genève,  à  Versoix, après 
un  cours  de  10  kilomètres,  dont  une  partie  forme 
la  frontière  franco-suisse.  — Aqua  Yertoye,  1819 
(arrh.  de  la  Côtc-d'Or,  B  1339).  —  Supra  Ver- 
toyam,  ilig"]  (iind.,  B  tiaS,  P  925  r°).  —  l'er- 
101»,  riv.,  1780   (Carte  de  Chopy). 

Versonxex,  c*"  du  c°°  de  Femey- Voltaire.  —  Ver- 
tenay,  1300  env.  (Mém.  Soc.  d'hist.  de  Genève, 
t.  XIV,  p.  16);  1367  (tbtd.,  p.  96);  1819 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  1339).  —  Verienai, 
1334  (ihid.,  t.  XIV,  p.  3'i).  —  /.  de  Vertenayco , 
1979  (Valbonnais,  Hisl.  du  Uauphiné,  pr., 
p.  19).  —  Versonay,  i3oo(Mém.  Soc.  d'hist.  de 
Genève,  t.  XIV,  p.  390);  iSgo  (arch.  de  la  Cote- 
d'Or,  B  1094,  fioGr");  1477  (Hist.  de  Ge- 
nève, t.  Il,  p.  174).  —  Via  tendeni  de  Setttei 
vertui  Yertonay,  iftg"]  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B 
iia4,  1*74  r°).  — ■  Versonex,  i538  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  1160,  P  989  r°);  i57.(  (arch.  du 
Rhône,  H  9383,  f"  357  v°).  —  VertonneT,  1697 
(arch.  du  Bhône.H  9193,  P  63  r°)  ;  1790  (Dé- 
nombr.  de  Bourgogne);  iviii*  siècle  (Cassini). 
Sous  l'ancien  régime,  Versonnex  était  une  com- 


munauté de  l'élection  de  Belley,  bailliage  et  sub- 
déiégation  de  Gex. 

Son  église  paroissiale,  annexe  de  celle  de  Gex, 
diocèse  de  Genève,  archiprétré  du  Haut-Gex. 
était  sous  le  vocable  de  saint  Martin;  celle  église, 
qui  dépendait  primitivement  de  l'abbaye  de  Bon- 
mont,  fut  unie,  en  1611,  au  siège  épiscopal 
d'Annecy.  —  /.  capellanus  de  Versenay,  19  58 
(Mém.  Soc.  d'hist.  de  Genève,  f.  XIV,  p.  47). — 
Parrochia  de  Veisonay,  i436  (arch.  de  ia  Côte- 
d'Or,  B  1098,  P  379  r°). 

.4u  point  de  vue  féodal,  Vcrsonncx  relevait  de 
ia  baronnie  de  Gex. 

A  l'époque  intermédiaire,  Versonncx  était  ime 
municipalité  du  canton  et  district  de  Gex. 

Vebs-Praï,  h.,  c°*  de  Vaux. 

Verteme,  anc.  nom  de  montagne  ou  de  territoire,  i 
ou  près  Ordonnas.  —  Rivulum  de  Tret  Vertema, 
1928  (arch.  de  l'Ain,  H  235).  —  Rivulus  de 
Trearrrlima ,  1975  (ibid.,  H  999). 

Vertisgnieu,  loc.  disparue,  c'"  de  Saint-Sorlin.  — 
Rupit  de  Vertingneu,  »3i3  (Cart.  lyonnais,  t.  I, 
n°  1 1 7  ).  —  Via  velus  juxta  terrain  Berliomt  de 
Sanelo  Germano  usque  ad  crotam  de  Vei-tingneu , 
I9i8  (ibid.). 

Verdpt,  écart,  c""  de  Cuzieu. 

Verzil,  anc.  mas,  c"*  de  La  Peyrouse.  —  Mansui  de 
Verzil,  1149  (Rec.  des  chartes  de  Cluny,  t.  V, 
n"  4i4o). 

Vesancï,  c"' du  c""  de  Gex.  —  Vizencie,  1900  env. 
(Mém.  Soc.  d'hist.  de  Genève,  t.  XIV,  p.  16); 
1356  (ibid.,  p.  36);  1883  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  1089,  table).  —  Vittcncie,  1997  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  1983,  7).  —  Fi'jcncier,  1298 
(Mém.  Soc.  d'hist.  do  Genève,  t.  XIV,  p.  45i); 
1890  (arch.  de  la  G)le-d'Or,  B  1094,  P  285  r"). 
—  Fia  publica  tendent  de  Vitencier  apud  Pitignier, 
1897  {ibid.,  B.  1096,  P  35  r").  —  Viêendez, 
1596  {ibid..  Il 09,  P  1  r°). —  Vesanci,  i5ig 
(Cruel  assiégemenl).  —  Yetency,  1780  (Carte  de 
Chopy).  —  Vitencier,  xvin'  siècle  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  ii59,  table). 

Avant  la  Révolution ,  Vesancy  était  une  com- 
munauté de  l'élection  de  Belley,  bailliage  et  suhdé- 
légalion  de  Gex. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Genève,  ar- 
chiprétré du  Haut-Gex,  était  une  annexe  de  celle 
de  Gex;  elle  était  dédiée  à  saint  Christophe.  — 
VeiaiKy, paroisse  annexe  de  Gex,  1784  (Descr.  de 
Bourgogne).  —  Veiency,  luccuriale,  xviii'  siècle 
(Cassini). 

Vesancy  relevait  originairement  de  la  sirerie  de 
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Gex;  au  xvin*  siècle,  c'était  une   seigneurie  du 
bailliage  de  Gex. 

A  l'époque  intermédiaire,  Vesancy  élait  une 
municipalité  du  canton  et  district  de  Gex. 
Vescocbs,  c°°  duc™  de  Saint-ïrivier-de-Courles.  — 
Villa  FejCMHi»,  x"  siècle  (Cartul.de  Saint- Vincent 
de  Màcon,  n"  4ûa). —  Fcjcor»,  i35o  env.  (pouillé 
de  Lyon,  f  16  r°).  —  Vecors,  liab  env. (pouillé 
ms.  de  Lyon,  f  9);  1828  (arcli.  de  la  Cole-d'Or, 
B  564,  19);  1587  ( pouillé  de  Lyon,  r  18  r").— 
Pan-ochia  de  Vecoit,  mandumenti  sancti  Triverii 
de  Courtoux,  i45a  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey, 
pr.,  p.  95).  —  Vecors  ou  Vecour»,  i656  (visites 
pastorales,  f°  35i).  —  Ve'cours,  1734  (Descr.  de 
Bourgogne);  1790  (Dénombr.  de  Bourgogne). — 
VeKOurt,aa  i  (Ann.  de  l'Ain);  1847  (stat.  post.). 
—  Vecours,  1808  (Stat.  Bossi). 

En  1789,  Vescours  était  une  communauté  du 
bailliage,  élection  et  subdélégation  de  Bourg, 
mandement  de  Saint-Trivier. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prêtré  de  Bàgé,  était  sous  le  vocable  de  l'Assomp- 
tion et  à  la  collation  du  chapitre  de  Saint-Vincent 
de  Mâcon.  —  Ecclesia  que  est  sita  in  epitcopatu 
Lugdunensi,  in  villa  Vescurtis,  x°  siècle  (Cart.  de 
Saint- Vincent  de  Jfàcon,  n°443).  — •  Cure  de 
Vecor»,  1628  (ibid.,  p.  446). 

Au  point  de  vue  féodal,  Vescours  était  une  sei- 
gneurie en  toute  justice,  relevant  pour  une  partie 
du  comté  de  Saînt-ïrivier  et  pour  l'autre  de  la 
seigneurie  de  Mont-Simon. 

A  l'époque  intermédiaire,  Vescours  était  une 
municipalité  du  canton  de  Saint-Trivier- de 
Courtes,  district  de  Pont-de-Vaux. 
Vesemex,  c°°  du  c°°  de  Gex.  —  Visinni,  1288  (Mém. 
Soc.  d'hist.  de  Genève,  t.  XIV,  p.  26).  —In  par- 
rochia  Craciaci,  apud  Visinay,  iltZ'j  (arch.  de  la 
Côlc-d'Or,  B  1100,  f  5ia  r").  —  Vesenay,  1730 
(Carte  de  Chopy).  —  Vesenea-,  i846  (Ann.  de 
l'Ain);  1880  {ibid.).  —  Vesenez-Crassy,  1847 
(  stat.  post.  ). 

En  J789,  Vesenex  était  un  village  de  la  pa- 
roisse de  Divonne,  élection  de  Belley,  bailliage  et 
subdélégalion  de  Gex. 

En  tant  que  fief,  c'était  une  dépendance  de  la 
seigneurie  de  Divonne. 

A  l'époque  intermédiaire ,  Vésenex  formait  avec 
Crassy  une  municipalité  du  canton  et  district  de 
Gex. 
Vesigmn,  h.,  c"*  de  Prévessin.  —  Visignyns,  i332 
(arch.  delà  Côte-d'Or,  B  1089,  '"We).  —  Fi»i- 
giiien,  1897  (î4i(i,,B  1095,  f°  38  r°).  —  Visignins, 


1897  ()6iV/.,  B  1096, 1*2 55 r°). —  Vitignin,  1626 
(ibid.,  B  ii48,  i°  2o3  r°).  —  Vesegnm,  1780 
(Carte  do  Chopy);  1847  (stat.  post.);  i883  (Carte 
Dufour,  f""  2).  —   Vesigmn,    1 84 4  (État-Major). 

Vésines  ou  Aisne,  c"'  du  c°"  de  Bàgé-le-Châtel.  — 
Voir  Aine. 

Vessière  (La),  écart,  c™  de  Cormoz. 

Vessignat,  ham. ,  ch.-i.  de  la  c"*  de  Meyriat.  ■ —  Ves- 
«ig'na,  xviii'  siècle  (Cassini). 

Vessus  (Le),  écart,  c"  de  Faramans. 

Vetekia  CuBiA,  anc.  mas,  à  ou  près  Chaleins.  — 
Mansus  de  Veteria  Curia,  tilig  (Rec.  des  chartes 
de  Cluny,  t.  V,  n°  4i4o). 

Vevouère  (La),  f. ,  c"'  de  Relevans. 

Veïle  (La),  rivière,  naît  à  Cliàtenay,  traverse  Dom- 
pierre.  Lent,  Servaz,  Saint- André-le-Panoux ,  Pé- 
ronnas,  Saint-Remy,  Saint-Denis,  Polliat,  Mézé- 
rial,  Vonnas,  Saint-Julien,  Biziat,  Saint-Jean, 
Pont-de-Veyle,  Grièges  ot  Crottet  et  se  perd  dans 
la  Saône  par  deux  bras,  un  peu  en  aval  de  Saint- 
Laurent-ies-ilàcon ,  après  avoir  parcouru  près  de 
69  kilomètres.  —  Ab  amne  Vêle  usque  ad  Osani  la- 
ciini,  948-955  (Cart.  de  Saint-Vincent  de  Màcon, 
n°  69).  —  Inripa  Vêle,  ioi8-io8o(ié!'(/.,n°464  ). 

—  In  amne  Vêla,  supra  Chavaigniacum,  lO'jll- 
1096  (ibid.,  n°  548).  —  Tertia  pars  nemorum  a 
rivulo  Vêla  usque  ad  defensum  Udulrici  de  Bal- 
giaco,  1096-1124  {ibid.,  p.  297).  —  Sublus 
Poilliacum ,  in  riparia  Veile ,  1  a  1 9  (  Cart.  lyon- 
nais, t.  I,  n°  160).  —  Rivns  de  Veyla,  1285 
(Polypt.  de  Saint-Paul  de  Lyon,  p.  95).  —  Rip- 
paria  Vêle,  i4i7  (arch.  de  la  Côle-d'Or,  B  626, 
f  97  r°).  ■ —  Ripparia  vulgariter  nuncupala  Veyla, 
i44o  env.  {ibid.,  B  370  ter,  S°  3  r").  —  La  ri- 
vière de  Veyle,  1612  (Biblioth.  Dumb.,  t.  I, 
p.  619).  —  La  rivière  de  Vesle,  i65o  (Gui- 
chenon, Bresse,  p.  98).  —  La  Vesle,  1663 
(Guichenon,  Hisl.  de  Dombes,  1. 1,  p.  4). 

Veïle  (La  Petite-),  bras  de  la  Veyle,  alU.  de  la 
Saône,  c"'  de  Grièges.  —  Mer  Velatn  et  Bez,  t/i 
parrochia  Chiliaci,  1273  (Guichenon,  Bresse  et 
Bugey,  pr.,  p.  18). 

Veïle  ,  nom  primitif  de  Pont-de-Veyle.  —  Stephanus 
de  Veila,  domicellus,  1372  (Guichenon,  Bresse 
et  Bugey,  pr.,  p.  17).  —  Vêla,  1898  (arch.  du 
Rhône,  terr.  de  Sermoyer,  f°  16).  —  Veyla, 
i483  (Brossard,  Carlul.  de  Bourg,  p.  316). 

Vetles,  c°*  d'illiat.  —  Le  Veyle,  xviii' siècle  (Cas- 
sini). —  Grange   des    Villes,  i84i  (Etat-Major). 

—  Grange  de  Veyle,  1847  (stat.  post.).  — Le 
Veyle,  sur  Cassini,  doit  se  lire  Le  Veylè,  c'est  le 
pluriel  du  bressan  veyla  ou  vêla,  lat.  villa. 
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Vevria,  territoire,  c°°  de  Cerdon.  —  Vinea  de  la 
Ijjytardievi  sita  en  Veyria,  juxla  vineam  domini 
Cl.  de  Cerdone,  1999-1869  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  loûSa.fg^r")! 

Vetriat,  h.  et  m'°,  c°'  de  Lcsclieroux.  —  Villa  de 
Vairia,  ia46  (Du  Bouchet,  Maison  de  Coligny, 
p.  63).  —  Vaijria,  1616  (arch.  de  ia  Côte-d'Or, 
8718,  table).  —  Veyria , parrochie  de  Lescheroux , 
i'i4a  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  726,  f  643  r'). 

—  Veriat,  xïin*  siècle  (Cassini). 

Ce  village  dépendait  originairement  du  domaine 
des  sires  de  Coligny. 
Vimis,  h.,  c°*  de  Saint-Bois.  —  Apud  Veyrinum, 
pairochie  tancii  Baudillii,  l'iag  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  867,  f  100  r°).  —  Veyrin,  par- 
roitte  de  Sainct  Buet,  1877  (arch.  de  l'Ain,  H 
869,  r  3i6  v").  —  Vérin,  i65o  (Guichenon, 
Biigey,  p.  110).  —  Vairin,  xtiii'  siècle  (Cassini). 

—  Veyrin,  1808  (Slat.  Bossi,  p.  laa). 

Ce  yillage  dépendait  originairement  de  la  sei- 
gneurie de  Cordon  ;  il  en  fut  démembré ,  au  mi- 
lieu du  xri'  siècle,  pour  former,  avec  celui  de 
Crozet,  le  Gef  de  Veyrin-Crozct  qui  était  en  toute 
justice. 

Vf.ïio.\  (Le),  torrent,  naît  sur  le  linage  de  Corlier, 
traverse  Cerdon  et  va  se  jeter  dans  l'Ain  à  Poncin, 
après  un  parcours  de  près  de  7  kilomètres.  — 
Itipetia  Veyronit,  1887  (arch.  de  la  Cote-d'Or, 
B  io454,  f*  19  r°). 

Veïbo»  (Le),  ruiss. ,  atH.  du  Longevent,  c°*  de  Saint- 
Eloi.  —  Itipparia  de  Vayron,  1876  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  688,  f.  7  r°).  —  Feron,  ivin'  siècle 
(  Cassini  ). 

Veïsox,  h.,  c°'  de  Bény. 

Veïse  (LaI,  anc.  licf  de  Bresse,  c"'  de  Saint-.N izier- 
le-Dcsert.  —  Lm  Veity,  la  Vaiiy  et  la  Vaitie, 
x\'  siècle  ( Guigue ,  Topogr.  p.  423).  — La  Veyie, 
i536  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  &a). 

—  La  Vey»i,  ivm*   siècle    (Aubret,    Mémoires, 
t.  Il,  p.  126). 

La  Valse  était  une  seigneurie  en  toute  justice  et 
avec  château-fort ,  située  sur  la  partie  de  Bresse  de 
Saint-Nizier-le-Désert  et  qui  appartenait,  au  com- 
mencement du  XI»*  siècle,  à  Berruyer  de  Verfey; 
c'était  une  seigneurie  du  bailliage  de  Bourg.  La 
terre  de  la  Vaise  fut  léguée,  en  1707,  à  l'hôpital 
de  Bourg;  quant  au  château,  il  fut  incendié,  en 
1695,  par  les  troupes  de  Biron. 
Vbtssieii,  h.  et  anc.  fief,  c°*  de  Beyrieux.  —  Pelrun 
de  Vaiueu,  1100  env.'  (Rec.  des  chartes  de 
Cluny,  t.  V,  n°  8789).  —  Veyeu,  1299-1869 
(arch.    de    la    Côte-d'Or,   B  io455,    f  ao   r'); 


1893  (arch.  du  Rhône,  lerr.  de  Reyrieux,  f  3). 
—  Veytieu,  i449  (ibid.,  saint  Jean,  ai-m.  Jacob, 
vol.  55,  P6  r°).  — •  Veyssiacus,  i48a  (ibid.,  terr. 
de  Reyrieux,  f  aa).  —  Veyssieu,  i48a  (ibid., 
f  21).  —  Veifsieux,  i84i  (État-Major). 

Veïziat,  c°*  du  c°°  d'Oyonnax.  —  Veysia,  1299- 
1869  (fiefs  de  Viliars  :  arch.  do  la  Côte-d'Or,"B 
io455,  f  17  v"-);  1894  (ibid.,  B  8i3,  f*  18); 
i4i9  (ibid.,  B  766,  f  22  r°).  —  Jujcta  nemora 
communia  ville  Veytiaci,  i4io  ( censier  d'Arbent , 
f"  46  r°).  —  Carreria  publica  tendent  de  Chalona 
vertut  Veyssia,  tliig  (arch.  de  la  Côte  d'Or,  B 
807,  P  3  r").  —  Veyiiaz,  1487  (ibid.,  B  8i5, 
f  488  r°);  i483  {ibid.,  B  828,  f  3i8  r°);  i563 
(ibid.,  B  10449,  ^  »56).  —  Veyaia,  i65o  (Gui- 
chenon, Bugey,  p.  43). —  Vésias,  1734  (Descr. 
de  Bourgogne).  —  Veizias,  1790  (Dénombr.  de 
Bourgogne).  —  Veiziat,  an  x  (Ann.  de  l'Ain).  — • 
Veyziat,  1808  (Stat.  Bossi,  p.  117). 

En  1789,  Veyziat  était  une  communauté  du 
bailliage  et  élection  de  Bellcy,  de  la  subdélégation 
de  Nantua  et  du  mandement  de  Montréal. 

Son  église  paroissiale ,  annexe  de  celle  de  Dor- 
tan,  diocèse  de  Lyon,  archiprétré  de  Nantua,  est 
une  de  celles  qui  furent  cédées  ,  en  1742  ,  au  dio- 
cèse de  Saint-Claude;  elle  était  sous  le  vocable  de 
Saint-Clair  et  à  la  collation  des  abbés  de  Saint- 
Claude.  —  Capella  de  Veiiaco,  11 84  (Dunod, 
Hist  des  Séquan.,  t.  I,  pr.,  p.  69).  —  Veytiaz, 
Eglite  parrochiale  :  Saincte  Claire,  161 3  (visites 
pastorales,  f"  187  r°). —  Vetia,  anne.ve  de  Dor- 
lan,  i655  (visites  pastorales,  f  i42).  • —  Veytia, 
tucc,  xviii*  siècle  (Cassini). 

En  tant  que  fief,  Veyziat  dépendait  primitive- 
ment du  domaine  des  sires  de  Thoire-Villars; 
cette  terre  fut  inféodée,  en  i436,par  Amédée  VIII, 
duc  de  Savoie,  à  Hugonin  Aleman,  qui  l'unit  à  la 
seigneurie  d'Arbent,  dont  elle  faisait  encore  partie 
en  1789. 

A  l'époque  intermédiaire,  Veyziat  était  une 
municipalité  du  canton  d'Oyonnax,  district  de 
Nantua. 

Vez  (La),  fontaine,  à  ou  près  Montréal.  —  Ixifon- 
tanna  de  la  Vez,  xit*  siècle  (Guichenon,  Bresse  et 
Bugey,  pr. ,  p.  aSi). 

\izii  (L»),  h.,  c"*  de  Sainl-Etienne-sur-Chalaronne. 

Vézelt  (Le),  écart,  c°'  de  Sergy. 

Vézekonce  (La),  afll.  du  Rhône;  coule  sur  le  terri- 
toire de  Craz  et  de  Surjoux  et  se  perd  dans  le 
fleuve  après  un  cours  de  8  kilomètres.  —  Le  i-uit- 
seau  de  Véuronce,  i65o  (Guichenon,  Bugey, 
p.  44).  —  Vezeronce,  riv.,  xviii' siècle  (Cassini). 
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VizEROscK  (La),  f. ,  c"  du  Grand- Abergement. — 
Vezeroiu,  x?iu'  siècle  (Cassini). 

VucoLAT,  écart,  c°*  de  Loyettes. 

ViAL,  h.,  c"'  de  Polliat.  —  Iter  tendent  de  Vial  ad 
eccletiam  Polliaci,  i4io  eiiv.  (lerr.  de  Saint-Mar- 
tin, f  i34  r");  i4a5  (arch.  du  Rhône,  Sainl- 
Jean,  arm.  Lévy,  vol.  Aa,  n"  i,  P  i  r°). 

ViALLES  (Les),  ruiss. ,  alTI.  de  la  Reyssouze. 

ViALUÈBES  ou  ViELLiÈRES  (Les),  écart,  c°*  de  fieau- 
pont. 

ViASCELiN,  lieu  dit,  c""  de  Saint-Renigne. 

ViANsiÈBE  (La),  ruiss.,  alll.  de  la  Chalaronne. 

ViAED  (Le),  f.,  c"'  de  Saint-Etienne-sur-Clialaronne. 

ViAED  (Le),  lieu  dit,  c"*  de  Sainl-Jean-sur-Reyssouze. 

ViBESSEs  (Les),  f. ,  c"'  de  Lompnieu. 

VicABD  (Le),  écart,  c"°  de  Massieux. 

ViCAEiÈBE  (La),  anc.  mas,  c"°  de  Fr.rainans.  — 
Utque  ad  manxum  vocatum  de  la  Vicariri,  1201 
(Cari,  lyonnais,  t.  I,  n°  83). 

ViciiALLET  (Les),  f. ,  c"  de  Forens.  —  Vis-Chahit  et 
Vit-Chalais-Neuf,  i844  (État-Major). 

ViciGNAi,  h. ,  c°*  de  Jasseron. 

Vidange  de  l'Etang-Romagne  (La),  ruiss.,  alU.  de  h 
Sereine.  c°"  du  Monteliier  et  de  Cordieux. 

Vie-d'Arbeî(t  (La),  lieu  dit,  c"°  d'Oyonnax. 

Vie-de-la-Sebte  (La),  lieu  dit,  c°°  de  Lhuis. 

ViE-DE-MoNTRÉAL  (La),  lieu  dit,  c"*  de  Veyziat. 

ViE-DES-CiGXEs  (La),  lieu  dit,  c"*  de  Chazey. 

ViE-EiRoiTE  (La)  c'"  de  SainteJulie.  ■ —  En  la  vy 
dtroiUe,  1786  (arch.  de  l'Ain,  H  966,  f  176  r°). 

Vieillard,  h.,  c"  de  Jujurieux.  — •  Viellaid,  i6o5 
(arch.  de  Jujurieux).  —  Vieillard,  xviii*  siècle 
(Cassini). 

Avant  la  Révolution,  ce  village  dépendait  de 
Poncieux  et  relevait,  comme  lui,  de  la  baronnie 
de  Chàlillon-de-Corneille. 

ViELLASSET  (Le),  ruiss. ,  adl.  du  Riez,  c"°  de  Juju- 
rieux. 

Vieille-Croix  (La),  écart,  c""  de  Saint-Cyr-sur-Men- 
thon. 

Vieille-Eglise  (La),  h.,  c"  d'izieu. 

Vieille-Paboisse  (La),  h.,  c"'  de  Chaveyriat. 

Vieille-Ronge  (La),  h.,  c"°  d'Etrez.  — •  Mansus  de  la 
Vieil  Rongi,  la 56  (arch.  du  Rhône,  titres  de  Lau- 
musse,  Teyssonge,  chap.  I,  n°  1).  —  Manausde  la 
Vielli  Rongi,  titut  in  parrochia  d'Eatres,  ia68 
{ibid.).  —  Apud  velerem  Rongiam,  i335  env. 
(lerr.  de  Teyssonge,  f  a4  v°).  —  De  Veteri  Ron- 
gia,  parrochie  d'Eslres,  i468  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,  fi  586,  f°  ao7  v°).  —  La  Vielle  Ronge,  par- 
roette  d'Estrez,  i563  (arch.  de  l'Ain,  H  922, 
r  338  v"). —  Vieille  Ronge,  xtiii'  siècle  (Cassini). 


Vieillière-Haute  (La),  h.,c"'  deReaupont.  —  Apua 
domum  Vitalia,  1807  (Duboucliet,  Maison  de  Co- 
ligny,  p.  102).  —  Viallière-Haute ,  1847  (stat. 
post.  ). 

Vieillièbe-Basse  (La),  h.,  c"°  de  Beaupont.  — 
Viallière-Basse ,  iBIl']  (stat.  post.). 

Vierge  (La),  h.,  c'"  de  Sainl-Remy. 

Vierbe  (Le  Gbasd-),  c"'  de  Saint-Trivier-sur-Moi- 
gnans. —  Le  Grand  Vietre,  1 6 1  a  (  Bibliolh.  Dumb. , 
t.  I,  p.  5i8). 

ViEBRE-CaLiET(LE),  écart ,  c"  de  Villars. 

ViERRE-DE-RioNAY  (Le),  anc.  Hcu  dit,  c"  de  Relevans. 

—  Le   VieiTe  de  Bionay,   1612   (Bibl.    Dumb., 
t.  I,  p.  519). 

ViEs-DE-BocRG  (Les),  f. ,  c"*  d'Etrez. 

ViEu  ou  Vieu-en-Valromay,  c"'  du  c°°  de  Champagne. 

—  *Veneloni-magut,  —  mnini  xiGuttorum  |  deo 

SOLI   I   PBO   SALTTO  {  C.    AHANDlï   BEL  |   LICCATID0S<i(?) 
I   ET   AHANDlï    MA   |   loRIS    FILU   eIvS   |   vIcaNI   TE:<  | 

I  ETOKiMAGEn  |  <ES  OB  iieb[ita]  p[osvERTm]  ;  à  Vieu 
«in  muro  unius  domin  (Du  Rivail),  auj.  à  Belley 

(C.I.L.,    XIII,    354l).    —    dRAVCI    vie   I   ANI     VENE 

I  TONiMAGi  I  ENSE3  OB  El  |  HsmERiiA,  sur  ia  partie 
inférieure  d'un  autel  trouvé  à  Vieu  (  C.  I.  L. ,  XIII , 
a564).  —  Vinz,  i345  (arch.  de  ia  Côte-d'Or, 
B  775,  table).  —  Apud  Vionium,  corr.  Viomum, 
forme  basse  de  Vieo-magum  (Guigue,  Topogr., 
p.  424).  —  In  loco  Viomi,  castetlanie  Cattrinovi 
in  Verromeaio ,  1 46o  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  9a5  ). 

—  Vieu,  i634  (arch.  de  l'Ain,  H  87a,  P  4  v°). 

—  Le  village  de  Vieu,  i65o  (Guichenon,  Rugey, 
p.  43).  —  Vieux,  an  x  (Ann.  de  l'Ain). 

En    1789,   Vieu   était    une    communauté    de  • 
l'élection  et  subdélégation  de  Belley,  mandement 
de  Vairomey  et  justice  du  marquisat  de  ce  nom. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Genève,  ar- 
chiprétré  du  Ras-Vairomey,  était  sous  le  vocable 
de  l'Assomption;  les  évéques  de  Relley  avaient 
succédé,  en  1606,  aux  doyens  de  Ceyzérieu  dans 
le  droit  de  présentation  à  la  cure.  —  Vicaritit  de 
Fyu,  ia67  (Guigue,  Carlul.  de  Sajnt-Sulpice, 
p.  i3o).  — Ecclesia  de  Vyu,  Gebennensis dioceiii , 
i3i3  {ibid.,  p.  i5a).  —  Prior  de  Vyu,  i344env 
(Pouillé  du  dioc.  de  Genève). 

En  tant  que  fief,  Vieu  élail  une  dépendance  du 
marquisat  de  Vairomey. 

A  l'époque  intermédiaire ,  Vieu  était  une  muni- 
cipalité du  canton  de  Champagne,  district  de 
Belley. 
Viec-d'Izenate  ,  c°'  du  c°°  de  Brénod.  —  De  Vico, 
»i85  (Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  5), 
1265  (arch.  de  l'Ain,  H  368).  —  Vicus  d'hi- 
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iiava,  i3  5o  env.  (pouillé  du  dioc.  de  Lyon, 
I'  i5  v°).  —  Viu  de  Ysinava,  ia88  (arch.  de 
l'Ain,  H  368).  —  Vicits  en  Ytinava,  lagû  (arch. 
(le  l'Ain,  H  874).  —  Maiidamentum  de  Rubeo- 
tiionte,  de  Lenthemy,  de  Vyu  elde  Yiinava,  1299- 
1869  (fiefs  de  Viliars,  arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  10^55,  f  96  r°).  —  Uominet  et  communita»  ville 
deVyeu,tZiZ  (arch.  de  l'Ain,  H  368).  —  Vie 
d'Ytenava,  i35o  env.  (pouillé  de  Lyon,  f"  i3  v"). 

—  Vicus  d' Ytinava,  i365  env.  (Biblioth.  nat. 
lat.  ioo3i,  P"  17  v°).  —  Flou,  139^1  (arch.  de 
la  Côle-d'Or,  B  8i3,  P  17).  —  Via  publica  ten- 
deia  de  Balmeto  apud  Vicuin,  i4i6  (arch.  de 
l'Ain,  H.  369).  —  Vicui  d'YsiiMvaz,  i484 
^arch.  de  la  Côle-d'Or,  B8a4,  T  35a  r").  — 
Vioa  f  Ytinava,  i563  (arch.  de  la  Côle-d'Or,  B 
lo'i53,f  llià  v").  —  Vieu  d'Yzenave,  1670  (en- 
quête Bouchu);  1790  (Dénorabr.  de  Bourgogne). 

—  Vieu  d'Ytinave,  1697  (arch.  de  l'Ain,  G  328, 
1°  i5  r°).  • —  Vieux-d'Yzenave,  1789  (Pouillé 
de  Lyon,  p.  lag).  —  Vieux-d'Yzenave,  an  x 
(Ana.  de  l'Ain);  1808  (Stat.  Bossi,  p.  106); 
i846  (Ann.  de  l'Ain).  —  Vieu-il'Yzenave,  1881 
(Ann.  de  l'Ain). 

En  «789,  Vieu-d'lienave  était  une  communauté 
de  l'élection  de  Belley,  de  la  subdélégation  de 
Nantua  et  du  mandement  de  Saint-Bambert. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prètré  de  Nantiia,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Jean-Baptiste  et  à  la  collation  des  chartreux  de 
Meyriat. —  Capeltanui  de  Vico,  iao5  (arch.  de 
l'Ain,  H  368).  —  Vicai-iui  de  Vico  de  )m\ava, 
laga  (ibid.,  H  870).  —  Curatus  de  Vico  de  Yti- 
nava, i3a.5  env.  (pouillé  ms.  du  dioc.  de  Lyon, 
f  8).  —  Parrochia  de  Viuz,  i433  (arch.  de  l'Ain, 
H  357). 

Vieu-d'lzenave  dépendait  originairement  de  la 
sirerie  de  Thoire-Villara.  En  1789,  cette  paroisse, 
en  tant  que  fief,  était  divisée  entre  trois  seigneu- 
ries :  le  comté  de  Montréal,  la  baronnie  de  Pon- 
cin  et  la  seigneurie  des  chartreux  de  Meyriat.  I>es 
sujets  du  comte  de  Montréal  plaidaient  en  pre- 
mière instance  et  en  appel  à  Montréal,  ceux  du 
baron  de  Poncin,  à  Saint-Rambert;  les  uns  et  les 
autres  allaient  ensuite,  suivant  les  cas,  au  parle- 
ment de  Dijon  ou  au  présidial  de  Bourg.  Les  su- 
jets des  chartreux  de  Meyriat  plaidaient  devant  le 
juge  ordinaire  du  monastère,  à  charge  d'appel  au 
bailliage  de  Belley. 

A  l'époque  intermédiaire,  Vieu-d'Izenave ,  était 
une  municipalité  du  canton  de  Brénod,  district  de 
Nanlna. 


Vieu  (Sous-),  lieu  dit,  c"de  Saint-Jean-le- Vieux.  - 
Sout-Vieux  (cadastre). 

ViEDDON  (Le),  ruiss.,  alll.  de  la  Veyle,  c"*  de  Laiz. 

ViEUDON  (Le),  ruiss.,  alll.  du  Malivert. 

ViEUDRiN  (Le  B01S-DE-),  c°'de  Rignat. 

ViEUGEY,  h.,  c"  de  Belley.  —  Vieugel,  i65o  (Gui- 
chenon,  Bugey,  p.  111). 

En  tant  que  fief,  Vieugey  était  une  seigneurie 
du  bailliage  de  Belley;  cette  seigneurie  qui  était 
iivec  maison-forte,  existait  déjà  en  1802;  elle  ap- 
partenait alors  à  Rigaud ,  bailli  de  Bugey. 

ViEUJON  (Le),  alll.  de  l'Irauce,  sort  de  l'étang  de  Va- 
vril,  c"  de  Marheux,  et  va  rejoindre  l'Irance  à 
Bueliaz,  après  un  parcours  de  33  kilomètres.  — 
Ripperia  de  Vioujon,  1878  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  626).  —  La  rivière  de  Vioujon,  i564  (ibtd., 
B  592,  f  1  T°).  —  Entre  le  ruisseau  de  Vieuson 
et  celui  de  Veyle,  xviii'  s.  (Aidiret,  Mémoires, 
t.  II,  p.  39). 

Vieux  (Le),  ruiss.,  afll.  du  Fombleins. 

ViEux-BouRG  (Le),  h.,  c"  de  Grièges. 

ViEox-MouLiN  (Le),  anc.  m'°,  c"'  de  Sermoyer.  — 
Veriitt  tnolin  viez,  i448  (arch.  du  Rhône,  terrier 
de  Sermoyer,  f°  6). 

ViEux-PoBT  (Le),  h.,  c"'  de  Brégnier-Cordon. 

ViET  (Le  Petit-),  ruiss.,  afll.  de  l'Arbère. 

Viet-du-Marais  (Le),  ruiss.,  afll.  de  la  Versoix. 

ViGNAT,  écart,  c"°  de  Saint-Germain-de-Renon.  — 
Vignat,  xTiii'  s.  (Cassini). 

ViGSE  (La),  écart,  c°*  de  Saint-Nizier-le-Désert. 

Vigne-de-l'ëmpire  (La),  domaine,  c°*  de  Romans. 
—  Vigne  l'Empiro,  1847  (stat.  post.). 

Vigneraï,  écart,  c"°  de  Montrevel.  —  Au  hameau  de 
Vigneret,  paiToitte  de  Cuet,  1768  (arch.  de  l'Ain, 
H  899,  r  193  r"). 

VicHES  (Les),  h.,  c"'  de  l'Abergenient-Cléinentiat. 

Viosïs  (Les),  écart,  c"  de  Marchamp. 

Vignes  (Les),  écart,  c°*  de  Monlcey. 

Vignes  (Les),  écart,  c°*  de  Pont-de-Vaux. 

Vignes  (Les),  h.,  c°'  de  Saint-Didier-sur-Chalaronne. 

ViGSEs-LoDZï  (Les),  écart,  c°*  de  Sermoyer. 

Vignette  (La),  écart,  c°°  de  Trévoux. 

Vignette  (La),  anc.  lieu  dit,  c°'  de  Bégé-la-Ville.  — 
Loco  dicto  en  la  Vignieta,  i538  (censier  de  la  Va- 
vrette,  f"  ai4). 

Vignette  (La),  lieu  dit,  c"'  de  Maïuiat.  —  En  la  Vt- 
gneta,  i344  (arch. de  la  Côled'Or,  B  55a ,  0*64  r"). 

Vignettes  (Les),  écart,  c"*  d'Arbigny. 

Vigneux,  h.,  c"'  de  Jayat. 

ViGNiEux,  localité  disparue,  c"  de  Replonge.  — 
Carreria  tendent  de  Vignieux  ad  prata  Matitconii , 
1499  (arch.  de  l'Ain,  H  796,  f  353  r"). 
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ViGNOiLES  (Lk  RiJissEAL'-DE-),  afll.  de  gauchc  du  Mor- 
bier, c"  de  Reyrieux.  —  In  agro  Parciacense,  in 
villa  Rariaco....  7-ivulus  vohem...  et  in  villa 
Vineola»,  980  (Petit  cartul.  d'Ainay,  n°  182).  — 
Ruiiseau  de  Viffimlet,  i84i  (État-Major). 

ViGNOLLES,  local,  dctr.,  à  ou  près  Reyrieux.  —  In 
villa  Vineolas,  980  (Petit  cartul.  d'Ainay,  n°  182). 

ViGNT  (Le),  ruiss. ,  afll.  de  i'Arbère. 

VioNï  (Le),  h.,  c°'  d'Anglefort. 

ViLiACBS  VILLA,  anc.  ^^llage  qui  parait  avoir  été  situe 
entre  Lurcy  et  Saint-Trivier-sur-Moignans.  —  In 
Luperliaco  mansos  très,  in  Vibaco  (corr.  Viliaco) 
mansum  unum ,  in  Monte  mansos  duos ,  in  Cabania- 
comansos  Ires,  885  (Dipl.  de  Charles  le  Gros,  dans 
D.  Bouquet,  t.  IX,  p.  889).  —  In  Luperciaco.  .  . 
m  Viliaco  nuinsum  unum,  in  Monte.  .  .89a  (Dipl. 
de  l'empereur  Louis,  ibid.,  p.  674). 

Village-d'Avard  (Le),  h.,  c"  de  Chanoz-Chàtenay. 

Village-d'en-Hait  (Le),  h.,  c"  d'Etrez. 

Village  d'en  Haut  (Le),  section  de  la  c°'  de  Ver- 
noux. 

Village-es-Bas ,  h.,  c°"  de  Charix. 

Village-en-Habt,  h.,  c"  de  Charix. 

ViLiANCUKRE,  h.,  c°'  de  Sandrans. 

ViLLASDiKRE,  étang,  c°"  de  Sainl-Nizler-le-Désert. 

ViLLARD,  h.,  c"  de  Collonge.  —  Aptid  Yillarium 
Cluse,  i4oi  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  1097, 
(°  188  r");  i44i  (ibid.,  B  1101,  f  218  r").  — 
Villar  delaCluse,  ib5ti{ibid.,  B  Ii99,f'ai9  r°). 
—  Les  Villars,  xviii"  s.  (Cassini).  —  Villard, 
i8i3  (État-Major). 

ViLLAHD,  h.,  c'"  de  Divonne.  —  Villar,  1268  (Mém. 
Soc.  d'hist.  de  Genève,  t.  XIV,  p.  /17).  — In  par- 
rochia  Dyvone,  apud  Villarium,  1A37  (arch.  de  la 
Cote  d'Or,  B  1100,  f  56a  r°).  —  Villard,  18^7 
(slat.  post.). 

ViLLABD  (Le),  h.,  c°'  de  Laiz.  —  Villars,  xmi'  s. 
(Cassini).  —  Villard,  1867  (slat.  post.). 

Villard  (Grand-  et  Petit-),  hameaux,  c°°  de  Les- 
cheroux.  —  Villarium,  i44a  (arch.  de  la  Côle- 
d'Or,  B  726,  regS  v°). 

Villard  (Le),  h.,  c°°  de  Montanay.  —  Le  Villard, 
1847  (stat.  post.).  —  Villars,  187a  (dénombr.). 

Villard  (Le),  écart,  c"*  de  Saint-Julien-sur-Reys- 
souze. 

Villard  (Le),  écart,  c"  de  Thoiry.  —  Via  publica 
tendens  de  Villario  versus  Tlioyrier,  1897  (^i^''- 
delà  Côte-d'Or,  B  1096,  f  202  r").  —  Villar  de 
Alamognia,  1897  (ibid.,  f  89  r°).  —  Le  Villars, 
187a  (dénombr.). 

Villard,  h.  et  chat.,  c'"  de  Treffort.  —  Voir  Villars- 
sous-Theffort. 


Villariï-de-Charix  (Le),  c"  de  Charix.  —  Villard, 
xviii'  s.  (Cassini). 

ViLiARDE  (La),  écart,  c°*  de  Trévoux. 

ViLLARDiÈRE  (La),  f.  et  anc.  fief  de  Bresse,  c°*  de 
Marlieux.  —  La  seigneurie  de  la  Villardière.  .  .en 
Bresse,  i65o  (Guichenon,  Bresse,  p.  137).  — 
Les  Viltardières ,  1847  (stat.  post.). 

C'était  une  seigneurie,  en  toute  justice,  ne  con- 
sistant qu'en  un  mas  situé  sur  la  limite  de  Dombes 
et  dépendant,  depuis  i36o,  de  la  terre  de  Bouli- 
gneux.  Bien  que  située  en  Bresse,  la  Villardière 
dépendait  de  la  paroisse  de  Marlieui-en-Dombes. 

Villard-Tacon,  h.,  c"'  d'Ornex.  —  Villarium  Taco- 
nis,  i5a8  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  1160, 
P  a38  r").  —  Villard  Tacon,  1578  (arch.  du 
Rhône,  H  a383,  P  188  r°);  1  Ut U-i-jho  {ibid., 
titres  des  Feuillées);  1847  (stat.  post.). 

ViLLARDY,  h. ,  c"'  de  Châtillon-sur-Chalaronne. 

Villars  ou  Villars-les-Dombes,  ch.-l.  de  c""  de  l'arr. 
de  Trévoux.  —  Dou  bore  de  Vilars,  1258  (bibl. 
Dumb.,  t.  I,  p.  133).  —  Villa  de  Vilaris,  1267 
(ibid.,  t.  I,  p.  1  ).  —  De  las  lo  chamin  per  to  quai 
«n  vayl  de  Lion  a  Vilars,  la'] 3  (Doc.  linguist.  de 
l'Ain,  p.  78).  — De  Vilariis,  1398  (Bibl.  Dumb., 
t.  II,  p.  243).  —  Villars  et  Vilars,  1399-1869 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io455,  f"  8  r°et  8  r").  — 
Velars,  1894  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  8i3,  f  3). 
—  Villa  de  Villariis,  i423  (ibid.,  B  768).  —  An 
communauté  de  Villars,  i586  (Guichenon,  Bresse 
et  Bugey,  pr. ,  p.  52).  —  Villars  en  Bresse,  i7'i3 
(arch. du  Rhône,  titres  des  Feiiillces).  —  Vilars, 
xviii'  s.  (Cassini).  —  Villars,  an  x  (Ann.  de 
l'Ain). 

En  1789,  Villars  était  une  ville  chef-lieu  de 
mandement  du  Pays  de  Bresse ,  bailliage  et  élec- 
tion de  Bourg,  subdélégation  de  Trévoux.  Une 
petite  partie  de  la  paroisse  de  Villars  était  située 
en  Dombes  et  ressortissait  à  la  sénéchaussée  de 
Trévoux. 

L'église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prêtré  de  Chalamont,  était  sous  le  vocable  de  la 
>ativité;  le  chapitre  de  Sainl-Just  de  Lyon  pré- 
sentait à  la  cure.  —  Ecclesia  de  Vilars,  ia5o  env. 
(pouillé  de  Lyon,  f  11  r°).  —  Villars,  vocable  : 
Nativité',  xviii'  s.  (Cart.  de  Savigny,  p.  1022). 

Villars  fut,  au  commencement  du  \i*  siècle,  le 
berceau  de  la  puissante  famille  qui  en  portait  le 
nom,  c'était  le  chef-lieu  primitif  de  la  Sirerie  de 
Villars;  ce  chef-lieu  fut  transféré  à  Trévoux,  dans 
le  courant  du  xu'  siècle. 

Le  château-fort  de  Villars  était  conslmit  sur 
une  large  poype,  entourée  de  fossés;  il  a  été  dé- 
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mantelé,  en  i595,  par  les  troupes  de  Bii-on; 
d"après  Guiclienon,  ce  iliàteau  existait  déjà  en  Tan 
io3o  et  appartenait  alors  à  Ktienne  de  Villars.  — 
l'a.ilrum  quod  iliciltw  Vilars,  iiSg  (Cart.  lyon- 
nais, t.  I,  n°  2  4).  —  B.  cacipnllus  de  Vilar»,  1277 
{ibid.,  t.  II,  n°  735).  —  Caitrum  de  Villarii», 
i3o3(Valbonnais,  Hist.  du  Daupliiné,  pr. ,  p.  i38). 
—  Feuiluin  du  ViHaniê,  i3i4  (Guiclienon,  Sa- 
voie, pr. ,  p.  1 45).  —  laquet  de  Bustiz,  no$tre  chat- 
lellain  de  Vilars,  liS-]  (arch.  du  Rhône,  fonds  de 
\faite,  partie  non  inventoriée). 

En  i4o2,  Humbert  VII  de  Thoire- Villars  aliéna 
au  comte  de  Savoie  la  seijjneurie  de  Villars,  en 
s'en  réservant  la  jouissance  jusqu'à  sa  mort  sur- 
\enue  le  7  mai  i423;  en  i433,  Amédée  VII  de 
Savoie  inféoda  cette  terre,  en  titre  de  comté  [Co- 
iniialus  de  Villarii»^,  i5oi  (arch.  de  l'Ain, 
H  803  ),  à  Philippe  de  Lëvis,  dont  le  petit-fils  la 
revendit  à  Amédée  VIII  de  Savoie,  en  lifig.  Le 
duc  Philibert  l'inféoda,  en  1497  à  René,  bâtard 
de  Savoie,  dont  le  fils  la  lit  ériger  en  marquisat, 
en  i565.  Le  marquisat  de  Villars  comprenait  la 
partie  de  Villars  située  en  Bresse  et  Birieui.  En 
1734,  le  marquis  de  Villars  prétendait  encore  que 
-a  justice  d'appel  rossorlissail  nument  au  Parle- 
ment de  Dijon;  les  olficierg  du  Présidial  de  Bourj; 
soutenaient,  au  contraire,  qu'elle  ressortissail  au 
liailliajje  de  Bresse.  En  1789,  le  ressort  de  celte 
dernière  juridiction  n'était  plus  contesté. 

A  l'époque  intermédiaire,  Villars  était  une  mu- 
nicipalité du  canton  de  Saint-Trivier,  district  de 
Trévoux. 

Vii.i.iïs,  11.,  c"  de  Domsure. 

Vii.LARS-Di«K,  h.,  c°'  de  Versonnei.  —  Villar  Sancle 
Marie,  1819  (arch.  de  la  Cùle-d'Or,  B  1339).  — 
Vilar,  i339  (ibid.,  B  1089,  f  34  r°).  —  Villa- 
riuti)  Beale  Marie,  1  .")98  (ibid. ,  B  1 1 60 ,  f  660  r°). 
-  Villardt  Nottre  Dame,  ih-j'i  (areh.  du  Rhône, 
II  a383,  r  3o5  v").  —  ViUar$-y'i,lre-Dan,e , 
wiii"  s.  (Cassini).  —  Villar»-Dmne,  1847  (slat. 
I^t.). 

Il  y  avait,  au  xiii'  siècle,  dans  ce  village,  une 
l'j^ise  paroissiale ,  sons  le  vocable  de  ÎS'otre-Damc 

XiLUBs-sois-TRerroRT.  rhât.  et  anc.  fief  de  Bresse, 
e"  de  Treffort.  —  Le  fef  de  Villarê ,  a  cau»e  de 
Treffort,thi6  (Guichennn,  Bresse  et  Bugey,  pr. , 
p.  59).  —  Villart-tou»-Treffort ,  château  situe 
entre  Trejjort ,  Lyonnières  et  Sainl-Eltenne-du-Bois , 
t65o  (Guichenon,  Bresse,  p.  189).  — •  Seij;ncur 
du  Villars  sous  Trejjfttrt,  16O2  (Guichenon,  Hist. 
de  Domiies,  t.  1,  p.  .5  a).  —  Château  de  Villard, 
xmi'  s.  (Cassini).  —  Crand-Villard  et  Pelil-Vd- 


lard,  wiii"  s.  (ibid.).  —  Le  Villars,   1847  (stat. 
post.  ). 

Ville  (Le),  ruiss.,  atll.   du  ruisseau  de  Chàtelard. 

Ville  ou  Ville-en-Michaiile,  c'"  du  c"  de  Chàtillon- 
de-Michaille.  —  Villa  in  Michalia,  1 144  (arch.  de 
l'Ain,  H.  5i),  d'après  une  copie  du  xviii'  s.  — 
Parrochia  Ville,  juxia  /•'a/rtiwmm,  1371  (arch.  de 
la  Côte-d'Or,  B  995).  —  Villa  in  Michallia,  i455 
(ibid.,  B  908,  f  44o  r°).  —  Villaz,  i65o  (arch. 
du  Rhône,  H  4249,  table).  —  Ville,  i65o  (Gui- 
chenon, Bugey,  p.  111).  —  Villas  ou  Ville  en  Mi- 
chaille,  1734  (Descr.  de  Bourgogne).  —  Villaz, 
1790  (Dénombr.  de  Bourgogne).  —  Ville, 
xvin"  s.  (Cassini). —  Villes,  an  x  (Ann.  de  l'Ain); 
1808  (Sut.  Bossi,  p.  110);  i843  (Etat-Major). 

En  1789,  Ville-en-MichailIe  était  une  commu- 
nauté du  bailliage  et  élection  de  Belley,  de  la  sub- 
délégation de  Nanlua  et  du  mandement  de  Seyssel. 
Son  église  paroissiale ,  diocè.se  de  Genève ,  archi- 
prétré  de  Champfromier,  était  sous  le  vocable  de 
saint  Nicolas  et  à  la  collation  des  religieux  de 
Nantua  qui  possédaient  à  Villes  un  prieuré  de  leur 
ordre. —  Ecclesia  Villae,  1 198  (Rec.  des  chartes  de 
Cluny,  t.  V,  n°'  4375  et  4376).  —  Cura  de  Villa 
in  Michallia,  i344  env.  (pouillé  du  dioc.  de  Ge- 
nève). —  Prinr  de  Villa  in  Michaillia ,  t365  env. 
(Bibl.  liât.,  lat.  ioo3i,  f  96  r°). 

Ville  dépendait  de  la  seigneurie  de  Billiat. 
A  l'époque  intermédiaire.  Ville  était  une  mu- 
nicipalité du  canton  de  Billiat,  district  de  Nantua. 

Villi!(La),  h.,  c"  de  Bény. 

Ville  (So«-la-),  lieu  dit,  c°'  de  injurieux. 

Ville  (Ve«s-ia-),  érarl,  c'"  de  Chàtillon-la-Palud. 

Ville  (La),  h.,  c°*  de  Lhuis. 

Ville  (La),  quartier  de  Miribel.  — •  Estient  de  la 
Vila,  1830  env.  (Doc.  ling.  de  l'Ain,  p.  96). 

ViLLKBois,  c"*  du  c°°  de  Lagnieu.  —  Villa  Bosci,  1117 
env.  (Cart.  lyonnais,  t.  I,  n°  18).  —  Villabois, 
1990  (arch.  de  l'Ain,  H  807).  —  Villabusy,  1934 
(ibid.,  fonds  de  Portes). —  Villaboys,  mita  (ihid., 
H  996);  i344  (arch.  de  la  Côle-d'Or,  B  870, 
f  9  v°).  —  Vila  Boys,  1949  (arch.  de  l'Ain, 
H  996).  —  VillabiLri,  1889  (ibid.,  H  999).  — 
lier  de  Viltabuxo  ad  carreriam,  1881  (arch.  de  la 
Cote^'Or,  B  n37).  —  Vitleboys,  i65o  (Guiche- 
non, Bugey,  p.  4i).  —  Villebois,  1784  (Descr.de 
Bourgogne);  an  x  (Ann.  de  l'Ain). 

En  1789,  Villebois  était  une  communauté  de 
l'élection  et  subdélégalion  de  Belley,  mandement 
de  Saint-Sorlin ,  justice  de  Sainl-Rambert. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  arclii- 
prétré  d'Ambronay,  était  sous  le  vocable  de  saint 
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Martin  et  à  la  collation  de  l'alibcsse  de  Saint- 
Pierre  de  Lyon,  dont  les  religieuses  possédaient, 
dans  la  paroisse,  un  prieuré  de  leur  ordre.  — 
Humberins  de  Villa,  capellanua  et  iiidigenn,  1116- 
1118  (Cart.  lyonnais,  t.  I,  n°  J7).  — S.de  Villa, 
>acerd(ia,  1199  (arch.  de  l'Ain,  H  387).  — 
Panochia  Vilebuxi,  1^90  env.  (arcli.  de  l'Ain, 
H  'A  I .")  ).  —  Capellanus  de  Buxis ,  1  a  3  0  env.  (  ibid.  ). 
—  Prioratusdi  Vilabois,  1  9 49  (Cart.  lyonnais,  1. 1, 
n°  439).  — •  Villabois  Moniale»  (pi'i.),  laSo  en\. 
(pouillé  de  Lyon,  P  i5  v°).  —  Ecclesia  de  Villa- 
boys,  i35o  env.  (ibid.,  {°  i3  v").  —  Priorissa  de 
Viliabuijs,  i35o  env.  {ibid.,  f°  i4  r°). 

Villebois  était  irne  dépendance  du  marquisat  de 
Sainl-Sorlin. 

A  l'époque  intermédiaire,  Villebois  était  la 
municipalité  chef-lieu  du  canton  de  ce  nom ,  district 
de  Saint-Rambert. 
ViLLECouR,  localité  disparue,  à  on  près  Châtenay.  — 
Villecorl,  i44o  env.  (arch.  de  la  Cote-d'Or, 
B  970  tei;  (°  6  r°). 
ViLLEKOTiKK,  c"*  du  c°°  de  Coligny.  —  Villa  Mona- 
choruin,  858  (Bulle  de  Jean  VIII  à  l'abbaye  de 
Saint-Oyend  de  Joux,  citée  par  Guichenon,  Bresse, 
p.  i3a,  d'après  les  (ttitres  de  l'abbaye  de  Saint- 
Claude»);  io5o  (Bulle  de  Léon  IX  à  la  même 
abbaye,  ibid.,  p.  i3a).  —  Villa  Moutier,  iSa,'» 
env.  (pouillé  ms.  de  Lyon,  f°  9).  —  Villa  Mostiev, 
tSaS  (Masures  de  l'Ile-Barbe,  t.  I,  p.  467).  — 
Villa  Mofterii,  i325  env.  (pouillé  ms.  de  Lyon, 
f  1).  —  Villa  Monasterit,  i35o  env.  [ibid., 
{'  i5  v");  i563  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io45o, 
f  18  r°).  —  Vilhmoustier,  i65o  (Guichenon, 
Bresse,  p.  61).  —  Villemoutier,  1734  (Descr. 
de  Bourgogne);  xvin"  s.  (Cassini).  —  Villetno- 
lier»,  1790  (Dénombr.  de  Bourgogne).  —  Ville- 
molier,  an  x  (Ann.  de  l'Ain).  —  Villemoutier, 
1808  (Stat.  Bossi,  p.  75).  —  Villemoliev,  i846 
(Ann.  de  l'Ain). 

Avant  la  Révolution,  Villemotier  était  une  com- 
munauté du  bailliage,  élection  et  subdélégalion  de 
Bourg,  mandement  de  Coligny. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  arclii- 
prétré  de  Coligny,  fut  cédée,  en  1742,  an  diocèse 
de  Saint-Claude;  elle  était  dédiée  à  saint  Léger, 
après  l'avoir  été  à  saint  Vit;  l'abl)é  de  Saint- 
Claude  présentait  à  la  cure.  Il  y  avait,  à  Villemo- 
tier, un  prieuré  de  l'ordre  de  Saint-Benoit,  con- 
firmé aux  relijpeux  de  Saint-Claude,  en  ii84, 
par  l'empereur  Frédéric  Barberousse.  —  Eccleaia 
de  Villa  Motiaslerii  eum  prioratu  et  capella  Sancli 
Gennani,  ri84  (Dunod,  Hist.  des  Sequan.,  t.  I, 


pr. ,  p.  69).  —  In  pago  Lugdtinenti ,  prioralus  el 
ecclesia  de  Villa  Moimulerii ,  1945  (Bulle  d'Inno- 
cent IV   citée  par    Guichenon,   Bresse,  p.   189). 

—  Villamotier»  (pri.),  laSo  env.  (pouillé  de 
Lyon,  f  i5  r").  —  Prioratus  Vtllamonaxlerii , 
15(53  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io45o,  f  18  r°). 

—  Villemoitier,  Eglise  patiochiale  :  S.  Ligier, 
i6i3  (visites  pastorales,  (°  178  v°). 

\  illcmotier,  qui  dépendait  originairement  de  la 
seigneurie  de  Revermont ,  passa  sous  la  suzeraineté 
des  comtes  de  Savoie,  en  laSg.  Aux  derniers 
siècles,  le  domaine  utile  en  appartenait  aux  prieurs 
du  lieu,  sous  le  ressort  du  bailliage  de  Bourg. 

A  l'époque  intermédiaire ,  Villemotier  était  une 
municipalité  du  canton  de  Coligny,  district  de 
Bourg. 
Villeneuve  ou  Villeneuve-Agnereins,  c"  du  c°°  de 
Saint-Trivier-sur-Moignans.  —  Viltanova,  ia5o 
env.  (pouillé  de  Lyon,  T  i3  v");  i35o  enw  {ibid., 
f'  13  v°).  —  Villa  Nova,  1878  (Guigue,  Doc.  de 
Dombes,  p.  35o).  —  Ville  Nove,  iA4i  (Bibl. 
Dumb.,  t.  I,  p.  871).  —  Villeneufve,  1608  {ibid., 
t.  I,  p.  509). 

En  1789,  Villeneuve  était  une  communauté 
chef-lieu  de  chàtellcnie  de  la  principauté  de 
Dombes,  élection  de  Bourg,  sénéchaussée  et 
«ubdélégation  de  Trévoux.  . —  La  chatellenie  de 
Villeneuve,  xviii"  s.  (Aubret,  Mémoires,  t.  Il, 
p.  44 1). 

L'église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  arrhiprè- 
Iré  de  Dombes,  était  sous  le  vocable  de  sainte 
Madeleine  et  de  saint  Clair;  l'abbé  de  Cluny  pré- 
sentait à  la  cure.  —  Ecclesia  de  Villanova,  io5o 
env.  (pouillé  de  Lyon,  f  i3  v°).  —  Villeneufve; 
patron  du  lieu  :  S.  Clair  et  S"  Madeleine,  i655 
(visites  pastorales,  P  ao).  —  Sainte  Marie  Made- 
leine de  Villeneuve,  1719  {ibid.). 

Villeneuve  et  Agnereins  qui  formaient,  sous  le 
premier  Empire,  deux  communes  distinctes,  ont 
été  réunis  depuis  en  une  seule.  —  Villeneuve 
et  Champt[eins],  an  x  (Ann.  de  l'Ain).  —  FiV- 
leneuve,  1808  (Stat.  Bossi,  p.  182).  —  Ville- 
neuve-Agnereins ,  i84i  (Etat-Major).  —  Ville- 
neuve et  Agnerein»,  i846  (Ann.  de  l'Ain). 

En  tant  que  fief,  Villeneuve  était  une  seigneu- 
rie, en  toute  justice  et  avec  chàteau-lort,  de  la 
mouvance  des  sires  de  Villars.  Vers  iS^G,  Gui- 
chard  VI,  sire  de  Beaujeu,  en  acheta  le  domaine 
utile  qu'il  unit  à  sa  seigneurie  de  Dombes;  aUé- 
née,  en  1876,  par  Antoine  de  Beaujeu,  avec 
clause  de  réméré,  la  terre  de  Villeneuve  fut  ra- 
chetée, en  i4o6,  par  Louis  II,  duc  de  Bourbon, 
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qui  en  avait  acquis  la  suzeraineté,  quatre  ans 
auparavant  du  dernier  sire  de  Tlioire-Villars; 
aliénée  de  nouveau,  en  i534,  elle  fut  rachetée 
une  seconde  fois  par  les  ducs  de  Bourbon-Mont- 
[jenisier,  vers  iS^S,  et  resta  unie  au  domaine  de 
Dombes  jusqu'en  1700  environ,  date  à  laquelle 
le  duc  du  Maine  en  vendit  la  justice. 

ViLi-ENEiTE,  écart,  c"  de  Biziat.  —  Villenetwe , 
wiu'  s.  (Cassini). 

V'iLLESEivE,  h.  et  m'",  c"'  de  Clézieu.  —  Vitlaimm 
paiTOchie  Cley$iaci,  i5aa  (arcli.  dp  la  Côte  d'Or. 
B  886). 

Villeneuve,  écart,  c°'  de  Craz-sur-Reyssouze. 

ViiLESEivE,  h.,  c"  de  Crottet.  —  A  la  Villeneiiee, 
fianoiise  deCrotet,  1767  (arch.  de  l'Ain,  H  SBg, 
f  1  r").  —  Ville  Seuve,  xviii'  s.  (Cassini). 

ViLLiNEiïE,  h.,  c"'  de  Crozct.  —  Villa  itova,  i33a 
(arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  1089,  f  16  r°);  i437 
iihiiL,  B  1100,  r  3{)0  r°):  1.538  (ihiil.,  B  ti.57, 
f  ào6  r").  —  Villemve,  1.579  (arch.  dn  Rhône, 
H  3191,  f  307  v"). 

ViLLEKEi'VE,  h.  et  anc.  fief,  c"  de  Domsure.  —  Villa 
nova,   1378  (Guichenon,  Bresse  et  Buf»cv,  pr., 

P-  •*>•  . 

Au  point  de  vue  féodal,  Villeneuve  était  une 

seigneurie,  en  toute  justice  et  avec  châleau-fort , 

possédée  dès  le  xiii'  siècle  par  les  seigneurs  de 

.Saint-Amour  qui  en  firent  hommage,  en  1973,  à 

Amédée  V  de  Savoie,  sire  de  Bégé. 

ViLLEiEivE,  h.,  c"  de  Grièges. 

ViLLENECvE,  f . ,  c"  de  Lcnt.  —  Man»u»  iliclut  île 
iillii  Sova,  jiucta  riperiam  de  l^iitelo,  m  par- 
mchia  de  Lent,  197/i  (Guigne,  Doc.  de  Dombes, 
p.  193). 

Villeneuve,  h.,  c°*  de  Saint-Benoit-de-Cessieu. 

Villeneuve,  h.,  c°'  de  Sergy.  —  Villeneuve,  1744- 
17.10  (arch.  du  Rhône,  titres  des  Feuiliées). 

Villeneuve,  h.,  c°*  de  Viriat.  —  Villa  nova,  ia5o 
(Bibl.  Dumb. ,  compl. ,  p.  5),  i335  env.  (terr. 
do  Teyssonge,  T  4  r°).  Apud  Vila  nova,  i335 
env.  (lAiV/.,  f  18  r°). 

Villeeevebsi  RE ,  c°*  du  c°°  de  CeyEériat.-  Ajmd  Villam 
Reveriuram,  isSâ  (arch.  de  la  Côle-d'Or,  B 
io444,  f  i4  ï").  —  De  Vilkrevertura.  i468 
(ibid.,  B  .586,  r  356  v°).  —  Viller*vei-iutyi,  i536 
(Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  43).  — 
Villareveriura  en  lirette ,  i563  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  10449,  f  i58  r°). 

En  1789,  Villereversure  était  nnc  commimautt! 
rhef-lieu  de  mandement  du  bailliage,  élection  et 
>ulHlélégation  de  Bourg. 

L'église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  arcbipré- 


tré  de  Treffort,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Laurent  et  à  la  collation  de  l'abbé  d'Anibronay. 

—  Curatus  de  Villareversura ,  iSaS  env.  (pouiilé 
ms.  de  Lyon,  f*  9).  —  Villereversure,  vocable  : 
S.  Laurent,  xvni'  s.  (Cartul.  de  Savigny,  p.  1016). 

Le  clocher  et  partie  de  la  paroisse  dépendaient 
du  comté  de  Chatcauvieux;  le  reste  était  de  la 
justice  de  Bohas  et  de  celle  des  chartreux  de  Sé- 
lignat.  —  /j«  Jtef  de  Villereversure ,  à  cause  de 
Treffort,  i536  (Guichenon,  Bresse  et  Bugoy,  pr. , 
p.  5i). 

A  l'époque  intermédiaire,  Villereversure  était 
une  municipalilé  du  canton  de  Ceyzériat,  district 
de  Bourg. 

ViLLE-SoLiEB,  h.  et  ano.  (ief  de  Bresse,  c"  de  Saint- 
Etienne-sur-Chalaroime.  —  Feudum  de  Villa  Sa- 
ler, 1380  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  io444, 
f  3  v°).  —  Villa  Villarii  Solier,  1989  (Guiche- 
non, Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  ai).  —  Ville-Solliei; 
1667  (Bibl.  Dumb.!  t.  I,  p.  48i).  —  Villosoulier 
et  Villesolier,  paroisse  Saint-Etienne,  xviii'  s.  (Au- 
bret.  Mémoires,  t.  il,  p.  so). 

En  tant  que  fief,  Villesollier  était  de  la  mou- 
vance des  seigneurs  de  Brosse. 

Ville-sous-Ghabhoux,  h.,  c""  de  Coligny.  —  Villa 
subtus  tVinrmoKx ,  prope  hospitale  Colegniaci  umi 
ex  membris  fiiniaci,  i495  (arch.  du  Rhône,  Il 
3769). 

ViLLE-suii-M*RLTEux,  h.  ot  anc.  fief,  c°*  de  Marlioux. 

—  \îaiisut  et  molendinttm  de  Vila  prope  la  rivei-i  de 
Ruenon,  1399-1369  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B 
io455,  r3v°).  —  Ville  sur  Marlieu ,  1669  (Gui- 
chenon, Dombes,  t.  I,  p.  i53).  —  //O  Ville  sur 
Marlieux,  xvm'  s.  (  Aubret,  Mémoires  de  Dombes, 
t.  11,  p.  409). 

Seigneurie,  avec  maison  forte,  de  la  mouvance 
des  sires  de  Villars,  possédée  en  ia8o  par  Jean 
de  Joyeu.  Cette  terre  est  une  de  celles  qui  furent 
vendues,  en  i4o9,  par  Hmnhert  VIT  de  Thoire- 
Villars  aux  sires  de  Beaujeu. 
ViLLETTE,  c°'  du  c"  de  Chalamont.  —  Villeta,  1096 
(arch.  de  l'Ain,  H  1).  —  Villa  juxia  Amltronia- 
cum,  11 44,  d'après  une  copie  du  xvii"  s.  (ibid., 
H  5i).  —  Villeta  juxta  Ambroniacuin ,  1 145  (Gui- 
chenon, Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  318).  —  Vileta, 
ngS  (arch.  de  l'Ain,  H.  1);  1499  (ponlllé  de 
Lyon,  f  a3  r°).  —  Villeta,  i39.5  env.  (ibid., 
f  7);  1495  (arch.  du  Itlionc,  titres  dos  Feiiil- 
lées).  —  Vilelle,  1567  (Bibl.  Dumb.,  t.  I. 
p.  478).  —  Villetle,  i6,5o  (Guichenon,  Bresse, 
p.  136).  —  Vtllette  de  Loye,  1670  (ibid.).  — 
Villelte  de  Rirhemnnt ,  1670  (enquête  Bouclni). — 
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Mltetle  de  Loie,  paroisse  ilii  iliocèsi'  de  Lyon.  — 
VUlelle  de  Richemoiit,  prieuré  et  paroisse  du  diocèse 
de  Lyon,  1784  (Descr.  de  Bourgogne).—  Villelle- 
de-Loyes,  1789  (poiiillé  de  Lyon,  p.  58).  —  Vil- 
lelte  de  Loye  et  de  Ric]ieinoiil,  xyiii"  s.  (Cassini). 

—  Viltetle  de  Loyes,  sur  la  Côtihe ,  1808  (Stat. 
Bossi,  p.  >6o). 

En  1789,  ViDette  était  une  connnunauté  du 
bailliage,  éU'Ction  et  subdélégation  de  Bourg, 
mandement  de  Loyes. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prétré  de  Clialamont,  était  dédiée  à  saint  Martin; 
le  droit  de  présenlation  à  la  cure  appartenait  aux 
religieux  de  Nanlua  qui  avaient  fondé,  au  xii'' 
siècle,  un  prieuré  de  leur  ordre  dans  la  paroisse. 

—  Ecclesia  Vilete  {pri.),  laoo  env.  (pouillé  de 
Lyon,  f"  11  r°).  —  Prioralus  de  Villela,  ia55 
(Guigue,  Doc.  de  Dombes,  p.  iSo). —  Villele  en 
Bresse;  patron  du  heu  :  S.  Martin,  i655  (visites 
|)astorales,  1"  100). 

Dans  l'ordre  féodal,  Villette  était  partagée  entre 
la  seigneurie  de  Loyes  et  celle  de  liicbemont,  d'oii 
les  appellations  de  Villette  de  Loyes  et  Villette  de 
ilichemont. 

A   l'époque  intermédiaire ,   ^  illettes  était  une 
municipalité  du  canton  de  Cbalamont ,  district  de 
Montlucl. 
Villette,  h.  et  anc.  fief  de  Dombes,  c.'"  de  Cbaleins. 

—  Villette,  166a  (Guiclienon,  Dombes,  t.  1, 
p.  i^>6).  —  Villette,  xviii"  s.  (Cassini). 

Villette  était  un  fief,  avec  maison  forte ,  de  la 
mouvance  des  sires  de  Beaujeu,  possédé,  au  xiv° 
siècle,  par  des  gentilshommes  qui  en  portaient  le 
nom. 

Villette,  pâture  et  bois  de  sapin,  c"'  de  Gex.  — 
Villetla,  i84l)  (cadastre). 

Villette,  h.  et  carrière,  c"  de  Romanècbe-ia-Mon- 
tagne. 

Villette  (Le  Biez-de-),  alll.  de  l'Ain. 

ViLLiEK,  écart,  c""  de  Saint-Julien-sur- Veyle.  — 
Villier,  xviii"  s.  (Cassini). 

ViLLiKBS,  h.,  c""  de  Bâgé-la-Ville.  —  Molendinum  de 
Vigliers,  i34/i  (arcb.  de  la  Côte-d'Or,  B  55a, 
f°  58  r°).  —  Villiers,  i366  (ibid.,  B  553, 
f  ,4  v").  —  Viliers,  i4oa  {ibid.,  B  556,  1°  9a5 
r*").  —  Villa ffium  de  Villiers ,  parrochie  Baugiaci 
Ville,  i538  (terrier  de  la  Vavrette.  f"  336,  354). 

ViLLiEBs  (Les),  écart,  c"'  de  Biziat. 

ViLLiEBS  (Les),  h.,  c"'  de  Saint-Julien-sur-Veyle. 

ViLi.iEux,  c°'  du  c°°  de  Meximieux.  —  Apud  Loyes 
et  Villeu,  i364  (arcb.  de  l'Ain,  H  989,  l"  69  r"). 

—  Villiacus,  i4g3   (pouillé  de  Lyon,  f'  aa  v°), 


1587  ('bid.,  f°  11  r").  —  Villieu,  i65o  (Guiclie- 
non, Bresse,  p.  8g).  —  lï/i>u,  paroisse,  com- 
mune de  Loyes,  18/17  (*'**•  post.). 

En  1789,  Villieux  était  une  communauté  de 
Bresse,  bailliage  et  élection  de  Bourg,  mande- 
ment de  Loyes. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  arclii- 
prêtré  de  Clialamont,  était  sous  le  vocable  de 
saint  Pierre;  le  patronage  temporel  en  appartenait 
primitivement  aux  religieux  de  Saint-Randiert  ([ui 
possédaient  un  prieuré  dans  la  paroisse;  en  i5j5, 
le  pape  Léon  X  l'unit  au  cbapitre  de  Meximieux. 

—  Cella  Sancii  Pétri  de  Vilieu ,  1191  (  Guiclienon , 
Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  934  ).  —  Ecclesia  de  Villeu 
et  de  Loyes,  i35o  env.  (pouillé  de  Lyon,  f"  10  v"). 

—  L'église  S.  Piètre  de  Vilieu,  xvn*  s.  (arcb  de 
l'Ain,  H  1).  —  Prieuré  Saint  Pierre  de  Villieu, 
1794  {ibid.,  H  Ag). 

La  seigneurie  de  Villieux  était  possédée,  au 
xiii'  siècle,  par  les  seigneurs  de  la  Palud,  sous 
riionnupge  des  sires  de  Tboire  dont  les  droits  pas- 
sèrent, en  i4o2,  à  la  maison  de  Savoie. 

Villieux,  rpii  dépendait  auparavant  de  la  com- 
mune de  Loyes ,  a  été  érigé  en  commune  distincte 
par  une  loi  du  18  juin  1897. 

Villon  ,  écart  et  anc.  fief,  c"*  de  Villeneuve.  —  Guigo 
de  Villon,  miles,  la"] Il  (Guigue,  Doc.  de  Dombes, 
p.  198).  —  Castrum  de  Villion,  lagg-iSôg  (arcb. 
de  la  Côte-d'Or,  B  io455,  f  5i  v"). 

Dans  l'ordre  féodal ,  Villon  était  une  seigneu- 
rie, avec  cbâteau-fort,  possédée,  aux  xii'  et  xiii" 
siècles,  par  des  gentilsbommes  de  même  nom,  aji- 
paremmenl  sous  la  suzeraineté  des  sires  de  Viliars. 

ViNAVAKX  (Le),  ruiss.,  alll.  du  Mariieu,  descend  des 
granges  de  Faysse,  commune  de  Boyeux-Saint-Jé- 
rome ,  et  se  réunit  au  Mariieu ,  à  Lbuire ,  commune 
de  Jujurieui ,  pour  former  le  Riez. 

ViNDOMSSA,  nom  primitif  de  Saint-Didier-de-For- 
mans.  —  Voir  Vendenesse. 

ViNEtiL,  localité  détruite,  à  ou  près  Savigneux.  —  /<i 
oigTO  Fontanense,  in  villa  qui  dicitur  Vinogile,  goi- 
906  (Rec.  des  chartes  de  Cluny,  t.  I,  n°  88). 

ViNiEB  (Le),  localité  disparue,  c"*  de  Crottet.  — 
Prata  de  Vinei-io,  1898  (arcb.  du  Rhône,  terr.  de 
Sermoyer,  S  i5).  —  Versus  lo  finir,  1893  {ibid.. 
S3i)." 

V10CET,  b.,  c"'  de  Saint-Denis-le-Ceyzérial.  —  Iio«- 
cel,   1847  (stat.  post.). 

Violette  (La),  f.,  c'"  d'Amareins.  —  lioletes,  1800 
(Guigue,  Doc.  de  Dombes,  p.  961). 

Viollet  (Le),  lieu  dit,  i"°  de  (Ibazev. 

ViOLLET  (Le),  lieu  dit,  r"'  de  Feillens. 
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VioxLEiiE,  écart,  r"'  de  Vouvray. 

VioBBE  (Lv),  lieu  dit,  c"  de  l'Abergeraent  -  de - 
V'arey. 

ViBAN  (Le),  II.,  c°*  de  iMontcel. 

ViRAï,  11.,  c°'  de  Clievry. 

Vire  (Le),  miss.,  afil.  du  Rlione. 

ViBET  (Le),  f.,  c"  de  Lancrans. 

ViBGULTCii,  localité  détruite,  c"  de  Montcet.  —  De 
Virgtillo  parrochie  de  Moncelx,  ilii'i  (arcli.  de 
l'Ain,  H  793,f  686r°). 

ViRiiCLS,  anc.  nom  de  Reyssonzc.  —  In  pago  Liigdu- 
neiite ,  in  agro  Virieme  (corr.  Viriaceme),  in  villa 
itiitat,  9^3-958  (Cart.  de  S.  Vincent  de  Màcon, 
n"3i7). 

Vin  HT,  c"  du  c°°  de  Bourjj.  —  Viriaciu,  1170  env. 
(Bibl.  Dumb. ,  t.  II,  p.  lin);  ta '17  (arch.  de  l'Ain  . 
H  370);  t468  (arch.  de  la  Colc-d'Or,  B  586, 
f"  338  r°).  —  Yirie»,  1  aSo  env.  (pouillc  de  Lyon, 
1"  1 '1  v°).  —  Parrochia  de  Viria,  1272  (Guiclie- 
non.  Bresse  et  Biijjey,  pr. ,  p.  19).  —  Viriacu»  in 
llreijiiia,  1873  (arch.  du  Bhône,  titres  de  Lau- 
musse ,  Teyssonpe ,  rhap.  I ,  n*  i  a  ).  —  Viria ,  1  4 1 7 
(arch.  de  la  GHe-d'Or,  B  636,  f  1  v°):  1/193 
(poiiillé  de  Lyon,  i°  34  v°).  —  Viriai,  i563  (arch. 
de  l'Ain,  H  gaS,  f  98  r°).  —  Viriac,  1.563  {ibid., 
(°  473  r°).  —  Viriat,  Virialz  et  Viriaz,  i564 
(arcli.  lie  la  (JoteHl'Or,  B  SgS,  pa»iim).  —  Par- 
roitte  de  Viria,  chailellenie  et  mandement  de 
HoHig,  i65o  (Giiichcnon,  Bresse,  p.  55).  —  Vi- 
rial,  1743  (Fouillé  de  Lyon,  p.  39);  1790  (Dé- 
nombr.  de  Bour(;ofjne ) ;  an  x  (Ann.  de  l'Ain). 
Avant  la  Révolution ,  Viriat  était  une  commu- 
nauté du  bailliage,  élection,  subdélégation  et 
mandement  de  Bourg. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  arclii- 
prêlré  de  Bourg,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Pierre;  l'archevêque  de  Lyon  succéda,  en  1743, 
aui  religieui  de  Saint-Claude,  dans  le  droit  de 
présentation  è  la  cure.  —  EccUêia  de  Vyriaco, 
11 84  (Dunod,  Hist.des  Séquan.,  t.  I,  pr.  ,p.  69. 
—  Incuratiu  de  Viriaco ,  i  a  4  9  (  Cartul.  lyonnais , 
t.  l,  n°  434).  —  Priur  Viriaci,  1869  (Bibl. 
Dumb.,  t.  I,  p.  307).  —  Fini*.  Egli$e  farro- 
ckiaU  :  Saiiict-Pierre ,  161 3  (visites  pastorales. 
f°94v«). 

Viriat  i-elevait  directement  du  roi ,  en  tant  que 
successeur  des  anciens  sires  de  Bâgé;  la  justice 
ordinaire  s'exerçait  au  bailliage  de  Bourg. 

A  l'époque  intermédiaire,  Viriat  élail  une  mu- 
nicipalité dn  canton  et  district  de  Bourg. 

ViRiEB,  lieu  dit,  c"'  d'Andert-Condon. 

ViRiEc  (Le).  m°°  is. ,  c"  de  Poncin. 


Vibiku-le-Grand,  ch.-l.  de  c"  de  l'arrond.  de  Bel- 
ley.  — Apud  Viriacum  majorem,  1149  (Guigue, 
Cart.de  Saint-Sulpice,  p.  89).  —  Vireu,  1200 
env.  (arch.  de  l'Ain,  H  288'*.  —  Viriaciis,  1947 
{ibid.,  H  370);  i3i3  (ibid.,  H  4oo);  1859  (arch. 
de  la  Côte-d'Or,  B  844,  f  i4i  v").  —  Viriaai» 
Magixui,  i345  (arch.  de  l'Ain,  H  4oo);  i4a9 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  847,  f  356  v").  — 
Virynu,  1859  (liid.,  B 844 ,  f°i4i  v° ).  —  Finou , 
i385(t6i<i.,  B  845,  f"  87  v'  et  979  v°).  —  Virieu 
le  Grand,  en  Btigey,  i536  (Guichenon,  Bresse  et 
Bugey,  pr.,  p.  56). —  FiWeu,  i648  (arch.  de 
l'Ain,  H  4o9). —  \  irieu-le-Gratid ,  en  Valromey, 
1734  (Descr.  de  Bourgogne,  p.  i34). —  Virieur- 
le-Grand,  an  \  (Ann.  de  l'Ain).  —  Yirieu-le- 
Grand,  1808  (Stat.  Bossi);  i846  (Ann.  de  l'Ain). 

En  1789.  Virieu-le-Grand  était  une  commu- 
nauté de  l'élection  et  subdélégation  de  Belley,  du 
mandement  de  Bossillon  et  de  la  justice  du  mar- 
quisat de  Valromey. 

Virieu  était  le  chef-lieu  d'un  archiprétré  du 
diocèse  de  Belley  et  possédait  deux  églises  parois- 
siales, l'une  dédiée  à  saint  Romain  et  l'autre, son 
annexe ,  dédiée  à  saint  Etienne  ;  toutes  deux 
étaient  à  la  collation  de  l'évéque  de  Belley.  Il  est 
très  probable  que  l'ai  chiprélré  de  Virieu  corres- 
pondait à  l'ancienne  obédience  de  Valromey  du 
diocèse  de  Belley.  —  In  pago  Gebenenti,  ecclesia 
de  Fireu,  1245  (D.  P.  Benoît,  Hist.  de  S.  Claude, 
t  I,  p.  646).  —  Eccletia  de  Viriaco  Magno,  lub 
vocabulo  Sancti  Homani,  i4oo  env.  (Pouillé  du 
dioc.  de  Belley).  —  Ecclesia  de  Sancto  Slephano 
Viriaci  Magni,  i4oo  env.  (ibid.) 

En  tant  que  fief,  Virieu  entra  dans  la  maison 
de  Savoie,  vers  1070,  en  suite  du  mariage  d'A- 
médée  II,  comte  de  Maurienne,  avec  Jeanne  de 
Genève  ;  cette  terre  fut  portée  en  dot ,  avec  le 
Valromey,  par  Alix  de  Savoie,  vers  1160,  à  Hum- 
l)ert  III  de  Beaujeu,  dont  les  successeurs  la  cédè- 
rent, en  1385,  à  Louis  de  Savoie,  baron  de  Vaud. 
Virieu  8ui\il,  depuis  lors,  le  sort  de  la  terre  de 
Valromey  dont  il  devint  le  chef-lieu  judiciaire  ; 
c'est  à  Virieu  que  s'exerçaient  la  justice  ordinaire 
et  la  justice  d'appel  du  comté,  puis  marquisat  de 
Valromey.  —  Caitellanut  de  Viriaco,  1944  (arch. 
de  l'Ain,  H  4oo).  —  Viriaci  castrum,  1381 
(Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  187).  — 
Mandamentum  Viriaci,  i36t  (Gall.  christ.,  I.  XV, 
inslr. ,  c.  8J7).  —  Maison  forte  de  Virieu  le 
Grand  en  lleiigeyii,  i563  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  io458,  f  190  r"). 

A  l'épofpie  intermédiaire,  Virieu-le-Grand  était 
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la  uiiinicipalité  chef-lieu  du  canton  de  ce  nom, 
district  de  liclley. 
Vuiku-le-Petit,  c"'  du  c""  de  Champagne.  —  Viria- 
ctu,  11I16  env.  (Gall.  christ.,  t.  XV,  instr., 
c.  3o8).  —  Viriacut  parvus,  i345  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  776,  table).  —  Virieu-le-Petit,  t643 
(arch.  de  l'Ain,  H  ioa).  —  Virieuœ-le-Petit ,  an  x 
(Anii.  de  l'Ain). 

En  1789,  Virieu-le-Petit  était  une  commu- 
nauté de  l'élection  et  .■.uhdélégation  de  Belley,  du 
marquisat  et  mandement  de  Valromey. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Genève,  ar- 
chiprètré  du  Bas- Valromey ,  était  sous  le  vocable 
de  Faint  Appolinaire.  Le  droit  de  collation  à  la 
cure  qui  avait  été  confirmé,  en  1 198,  aux  prieurs 
de  Nantua ,  passa  par  la  suite  aux  évéques  de 
Genève. —  Ecdetia  Viriaci  pai-vi,  1198  (Rec.  des 
chartes  de  Cluny,  t.  V,  n"'  4875  et  6876  ).  —  Cura 
de  l'iWou  pavvo,  i344  env.  (Fouillé  du  dioc.  de 
Genève  ). 

Dans  l'ordre  féodal,  Virieu-le-Petit  relevait  de 
la  seigneurie  de  la  Balme-en-Valromey. 

A  l'époque  intermédiaire,  Virieu-le-Petit  était 
une  municipalité  du  canton  de  Champagne,  dis- 
trict de  Belley. 
VmfiiNE  (La).  m°",  c"°  de  Premeyzel.  —  La  Virgine, 

1847  (stat.  post.). 
ViRiOMN,  c°°   du  c°"  de  Belley.  —  Virignim,   i343 
(arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  887,  f°  11  r").  —  Viri- 
gnin,  i645  (arch.  de  l'Ain,  H  878,  f°  34o  r°). 
— •  Vingnien,  1784  (Descr.  de  Bourgogne). 

En  1789,  Virignin  élait  une  communauté  du 
bailliage,  élection  et  subdélégalion  de  Belley,  man- 
dement de  Bossillon.  La  paroisse  était  à  Saint- 
Blaise-de-Pierre-Châtel. 

Dans  l'ordre  féodal,  c'était  une  seigneurie  en 
toute  justice,  de  l'ancien  domaine  des  comtes  de 
Belley;  au  xviii'  siècle,  cette  seigneurie  était  unie 
à  celle  de  Monlarfier. 

A  l'époque   intermédiaire,    Virignin  était  une 
municipalité  du  canton  et  disirict  de  Belley. 
ViBisiEii,    h.,    c""  de   Briord. —    Viriaiacus,    iltsg 
(arch.  de   la  Côte-d'Or,  B   847,  f  6aa  r°).  ^ 
Viriêieu,  i563  {ibid.,  B  io458,  f°  9a  r°). 

Dans  l'ordre  féodal,  Virisieu  dépendait  de  la 
seigneurie  de  Briord.  —  G.  de  Viriseio ,  1 1 4  8- 
ii5a  (Cari,  lyonnais,  t.  I,  n"  80).  —  H.  de  Vi- 
rizeu,  domiceltu»,  i3i8  (Grand  cart.  d'Ainay,  t.  1, 
p.  3o3. 
VmoLET  (Le),  ruiss.  afll.  du  ruiss.de  Saint-Maurice, 

c"*  de  Feillens. 
ViTHiAT,  h.,  C'"  de  Curciat-Dongalon.  —  Vilnacus, 


(arch.  du  Rhône,  titres  de  Laumusse  :  Escopey, 
chap.  I).  —  Viliia,  xviii*  s.  (Cassini).  —  Vitriaz, 
1872  (Dénombr.). 

VivEBET  (Le),  écart,  c"°  de  Bégé-la-Ville.  —  Apud 
Viveretuin,  1899  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  554, 
f°  221  r°).  —  Locu»  de  Vivereto  parrochie  Bau- 
giaci  ville,  i538  (terrier  de  la  Vavrelte,  f  869). 

VtviEH  (Le),  ruiss.  afll.  du  Rhône,  c'"  de  Lliuis. 

ViviEii  (Le),  écart,  e"  de  Bcynost. 

ViviEB  (Le),  anc.  mas,  c"°  de  Crottel.  —  Maïuut  de 
Vivario,  1208  (Cart.  lyonnais,  t.  I,  n°  91).  — 
Hameau  dei  Vivier»,  pairoitte  de  Crotlet,  1707 
(arch.  de  l'Ain,  H  889,  f°  120  t°). 

VivoLiÈBE  (La),  ruiss.  afll.  de  la  Sereine. 

VoAis,  écart,  c"' de  Loves. 

VoÉBLB  (Le),  ruiss.  afll.  de  l'Anconnans,  c""  d'Izer- 
nore. 

VoÈBLE  (Le),  h.  et  anc.  fief,  c"°  d'Izcrnorc.  —  Apud 
Yvaerlo,  1399-1869  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B 
io455,  f°  90  r°).  —  Via  publica  tendent  de  Yter- 
noro  apud  Yvueilo,  i4i9  (arch.  de  la  Côte-d'Or, 
B  807,  f°  87  V»).  —  De  Yvuerlo:,  itiig  {ibid., 
f°  83  r°).  —  Vuerloz,  i6i3  (visites  pastorales, 
f  i3i  r°).  —  Voelte,  xviii'  s.  (Cassini).  —  Le 
Voerle,  l844  (État-Major). 

VoFBEiNE  (La),  ruiss.  allL  de  la  Valserine,  c"'  de 
Champfromier. 

VoGELAS,  h.,  c"°  de  Cbanay. 

VoGLAND,  h.,  c"°  de  Belmont.  —  Voglens,  i845 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  775,  table). —  loglein, 
i429  (ibid.,  B  847,  f  38o  r°). 

VoGLÈ^E,  1*,  c'"  d'Arlod.  —  Voglenne,  187a  (dé- 
nombr.). 

Voie  antique,  de  Montluel  à  Neyron.  —  lier  anli- 
quum  tendens  a  Munlelupello  apud  Neyronem, 
1 433  (arch.  du  Rhône,  terr.  de  Miribel,  f  16). 

Voie  aniiqde,  d'Ordonnas  à  Rossillon.  —  Chiminum 
vomaiium,  Ordiiiatum,  etc.,  1171  (arch.  de  l'Ain, 
H  a  19).  —  Ad  chiminum  romanum  supra  hospitale 
vetu$. ..  et  ab  eodetn  loco  predicti  chimini  rotnani... 
perveniunt  mire  ta  dui>  de  Catonan,  1228  (arch. 
de  l'Ain,  H  asb).—  Ad  veterem  carreriam  de  Or- 
dinato,  1238  (ibid.,  H  225). 

Voie  antiqde,  passant  à  Pérouges.  —  Chauciata 
antiqua  sita  tublut  Batodam,  1876  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  688,  f  75  r"). 

VoUBESsoR,  écart,  c"'  de  Coligny. 

Voison  (Le),  afll.  du  Trejon  ou  Aradin,  c""  de  Re- 
nonces. 

VoivBE  (En),  lieu  dit,  c'"  de  Samognat. 

VoivBES  (Les),  lieu  dit,  c'"  de  Boyeux-Sainl-Jé- 
rÔMiP. 
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VoLAOE  (Le),  miss.  alll.  du  Riiisseau-de-Gignay,  c"' 
de  Corboniul. 

VoLiGB,  écart,  c°*  de  Corbonod. 

VoLASDiÈRK  (La),  anc.  itias,  c""  de  Messiiiiy.  —  In 
matuo  appellato  de  la  Volandiere ,  1699  (lerr.  des 
Messimy,  f  3i  r"). 

VoLAKDiÈiiES  (Les),  f",  c°"  de  Versailleui. 

VouÈBE  (La),  écart,  c"  de  Ceyzérial. 

VoLiÈBE.  h.,  c°*  de  Cuisiat. 

VoLLiEss,  11.,  c"'  de  Cuzieu. 

Volograt,  c°'  du  c""  d'Izeriiore.  —  '  \iilumniacu».  — 
Mamu»  de  Voloniaco ,  1 1 65  env.  (  arcb.  de  l'Ain  ,  H 
359  ).  —  Volumpnia ,  1 399-1 869  (arch.  de  la  Côto- 
d'Or,  B  io455,  f°  84  v").  — •  Votogniacus,  1299- 
1869  (•*«'•>  '°  92  r*).  —  Volognia,  1399-1869 
(ihid.,  f  109  v").  —  Veloignie».  i35o  env. 
(pouillé  de  Lyon,  f°  i3  v°).—  ]  oinigniacu» ,  i36i 
(Cari,  des  fiefs  de  l'Église  de  Lyon,  p.  91).  — 
Vvlogne,  i384  (acte  cité  par  Aubret,  Mém.  de 
Dombes,  t.  Il,  p.  3ao). —  Voloignia,  1894  (arch. 
de  la  C6te-d'0r,  8818,^8).—  Vuloignya ,1894 
(ibid.,  f°  16).- —  Volompniacun,  i483  (arch.  de 
la  Cotp-d'Or,  B  8a3,  f  8  v").  —  Vnlogna,  i536 
(Guichenon,  Bresse  et  Bugey,  pr. ,  p.  49).  —  Vol- 
logniaz,  i568  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  io453, 
f°  979  r°).  —  VoUogna,  xvi'  s.  (arch.  de  l'Ain,  H 
87,  f°  87  Y-).  —  VoUogiMZ,  1611  (arch.  de  Ju- 
jurieui). —  Volongnia,  i655  (visites  pastorales, 
f*  n5).  —  Vollognat,  1743  (pouillé  du  dioc.  de 
Lyon,  p.  66).  — ■  Vologniat,  1789  (pouillé  du 
dioc.  de  Lyon,  p.  199).  —  Vologiiat,  1790  (dé- 
nombr.  de  Bour(iof;ne);  an  x(Ann.  de  l'Ain). 

Avant  la  Révolution,  Volognat  était  une  com- 
munauté de  l'élection  de  Belley,  subdélégalion  de 
Nantua ,  justice  et  mandemcnl  de  Montréal. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  archi- 
prêtré  de  \antua,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Martin  et  à  la  collation  de  l'archevêque  de  Lyon. 
—  Curatu$  de  Voloignia ,  1 3a5  env.  (pouillé  ms.  de 
Lyon,  f  8).  —  Votogtta.  Egli»e  pan-ochiale  :  S. 
Martin  de  Volongiia,  161 3  (visites  pastorales, 
f°.97r-). 

Kn  tant  (pie  lief ,  Volognat  relevait  du  comté  de 
Montréal. — ■  Domut  fortit  de  Volognia,  1876  (Bibl. 
Dumb.  compi,,  p.  84).  —  Domintu  Vologniaci , 
i487  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  8i5,  f°  445  r"). 
A  l'époque  intermédiaire,  Volognat  était  une 
municipalité  du  canton  de  Leyssard,  district  de 
Nantua. 

Voij>G»AT  (Lt  RcissEAi-DE-),  alll.  de  l'Oignin. 

VoLTiRE  (  La  ) ,  miss.  aill.  du  Seran. 

Volt  Ain  (Li),  anc.  nom  de  ruisseau,  c"°  de  Mexi- 


mieux.  —  Juxla  h  bez  de  la  VolaUma,  1  aS")  (Po- 
lypt.  de  Saint-Paul  de  Lyon,  p.  Sa). 

VoxDBu  (Le),  ruiss.,  affl.  de  l'Albarine. 

VoNGNE ,  c°*  du  c""  de  Virieu-le-Grand.  —  Villa  no- 
mine  Voonia,  ii35  env.  (arch.  de  l'Ain,  H  4oo  : 
copie  de  i653).  —  Vongny,  i8à6  (arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  84i,  f  Sa  r°).  —  Vognia ,  1869 
(l'iid.,  B  844,^  i4i  v°) Vogny,  1869  (ibid.). 

—  Voignia,  i865  env.  (Bibl.  nat.,  lai.  ioo3i. 
f°  89  r°),  — •  Vognes,  1467  (arch.  de  l'Ain,  E 
108).  —  Apud  Vogniam,  1498  (arch.  de  la  Côte- 
d'Or,  B  859,  f  676).  —  Foiig-iie,  1734  (Descr. 
de  Bourgogne).  — -  Vogne»,  an  x  (Ann.  de  l'Ain). 

—  Vongnes,  i846  (ibid.). 

En  178g,  VoDgnes  était  une  communauté  de 
l'élection  et  subdélégalion  de  Belley,  mandement 
de  Rossillon  et  justice  de  Valromey. 

Son  église  paroissiale .  diocèse  de  Genève,  ar- 
chiprètré  de  Flaxieu,  était  sous  le  vocable  de 
saint  Oyend.  Le  doyen  de  Ceyzérieu  jouit  du  droit 
de  collation  à  la  cure  jusqu'en  1606,  époque  à  la- 
quelle ce  droit  passa  à  l'évêque  de  Belley.  — 
Cura  de  Vognia,  i344  env.  (pouillé  du  dioc.  de 
(îenève). 

Vongnes  dépendait  du  marquisat  de  Valromey. 

A  l'époqiie  intermédiaire,  Vongnes  était  une 
municipalité  du  canton  de  Ceyzérieu ,  district  de 
Belley. 
VoNNAs ,  c^du  c°"  de  Chàtillon-snr-Chalaronne.  —  *Vol- 
nads  ou  "1  uliiali>. —  ItUer  Lujwmacum  (  Luponnas  ) 
et  Vitttcum,  corr.  Vulniacuin,  par  changement  de 
sullixc,  849  (D.  Bouquet,  t.  Vlll,  p.  879). —  De 
Yulna,  ii5o  env.  (arch.  du  Rhône,  la  Plalière, 
vol.  i4,  n°  1).  —  l'omio,  i443  (arch.  de  l'Ain, 
H  798,  f°  698  r"  ).  —  Vauna,  1696  (pancarte  des 
droits  de  cire),  ■ —  Vonnat,  i548  (ibid.). —  Vunna 
en  Brette,  i588(arch. de  la  Côte-d'Or,  B  io45o, 
f  899,  r°).  —  Parroitfe  de  Vonnai,  i65o  (Gui- 
chenon, Bresse,  p.  69).  —  Vonnai,  1670  (en- 
quête Bouchu).  —  Vonna»,  1671  (Bénéficia  dioc. 
lugd. ,  p.  95i);  1743  (Pouillé  du  dioc.  de  Lyon, 
p.  79).  —  Vonnaz,  1745  (arch.de  l'Ain,  E  11 3); 
1790  (dénombr.  de  Bourgogne).  —  Vonaz  et 
Luponaz,  an  x(Ann.  de  l'Ain).  —  Vonnat,  1808 
(Stat.  Bossi). 

Sous  l'ancien  régime,  Vonnas  était  une  commu- 
nauté du  pays  de  Bresse,  élection,  bailliage  et 
subdélégation  de  Bourg,  mandement  de  Pont-<le- 
V  eyle. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Lyon,  airhi- 
prétré  de  Sandrans,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Georges  puis  de  saint  Martin  et  à  la  collation  de 
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l'areheviiquo  de  Lyon.  — Ecclesia  de  Voima,  laSo 
env.  (poidllé  du  dioc.  de  Lyon,  f°  ii  v°).  —  En 
Tégliie  paroisaiale  de  Voiina,  soubt  le  vocable  de 
saint  Georges,  i665  (Masures  de  l'Ile -Barbe, 
t.  l,p.  477).  — •  Vonnas,  vocable:  saint  Martin, 
xïiii's.  (Cart.  de  Savigny,  p.  loai). 

Au  point  de  vue  féodal,  la  paroisse  de  Vonnas 
était  divisée  entre  les  seigneuries  de  Béost,  Mar- 
inont,  Epeyssolles  et  Ponl-de-Veyle.  La  haute  jus- 
tice appartenait  au  comté  de  Pont-de-Yeyie,  qui 
avait  la  totale  justice  sur  quelques  hameaux.  — 
Domus  de  Vonna,  ciim  fortalitiis ,  1272  (Guiche- 
non,  Bresse  et  Bugey,  pr.,  p.  17  ). 

A  l'époque  intermédiaire,  Vonnas  était  une 
municipalité  du  canton  et  district  de  Chàlillon-les- 
Dombes. 

VoNHAS,  f*,  c"'  de  Saint-Georges-sur-Bcnon. 

VoNVE  (Le),  h.,  c°' de  Montanay. 

VoRÈPE,  loc.  délr. ,  c°'  de  Saint-Benoit-de  Gessieu. 
—  *Vorappium.  —  A  rupe  de  Voraypo,  i3o8 
(Grand  cart.  d'Ainay,  t.  II,  p.  a35). 

VoROET  (Le),  h.,  c'"  d'Ambronay.  —  Apud  h  Vor- 
gey,  i436  (arch.  de  la  Côle-d'Or,  B  696,  T  aCq 

VoRGEi(LE),anc. lieu  dit,  c'"  de  Bàgé-la-Ville. —  Ou 
Vorgei,  i344  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  559, 
f°  10  v°). 

VoRGisEL,  écart,  c'"  de  Prémeyzel. 

VonniGE,  h.,c"°  de  Saint-Rambert.  —  De  Vorragio, 
1377  (arch.  de  i'Ain,  H  1);  1869  (ibid.).  — 
Vorragium,  i/igh  (arch.  de  la  Cote-d'Or,  B  896, 
répert.).  —  Lieu  dit  la  Voi-rage,  1779  (arch.  de 
l'Ain,  H  7).  —  Vurages,  1847  (stat.  post.). 

VoDAis,  b.,  c°*  de  Dorlan.  — •  Voyt,  1299-1369 
(arch.  de  ia  Côte-d'Or,  B  io455,  f°  87  v").  — 
Ueix,  1394  {ibid.,  B  8i3.  f  28).  —  Hlide  Voy, 
i4i9  {ibid.,  B  807,  f°  7  r°).  —  Carreiia  publica 
tendent  de  Vacuo  versus  Meyssia,  i4i9  {ibid.,  B 
766,  f°  )46  v°).  —  Voyt,  parrochie  Dortenci, 
i536  {ibid.,  B  767,  f  10  r").  — •  Voy,  xtiii"  s. 
(Cassini). —  Vouais,  i844  (Étal-Major). 

VouLTE  (La),  écart,  c"  de  Léai!. 

VoDBLE  (La),  anc.  carrefour,  à  ou  près  l'Abergemenl- 
Clémenciat.  —  Carrefour  ou  treyve  dit  delà  Vourle, 
1612  (  Bibl.  Dumb. ,  t.  1,  p.  520 ). 

Vacsebèsa  (La),  ruiss. ,  c°*  de  ïboiii.  • — •  Ab  Aqua 
de  Vouj:zerenas  usque  ad  aqunm  de  Alandons ,  1897 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  1096  ,  f  208  r"). 

VoiiiE  (La),  village,  c"  de  Saint-Gerraain-de-Joiix. 
—  La  Voulte,  187a  (dénombr.). 

VouïRAï,  c"  du  0°°  de  Chàtillon-de-Michaille.  — 
Vovrey,  1388  (arch.  de  l'Ain,  H  4oo);  i46i  (arch. 


de  la  Cote-d'Or,  B  909,  f°  46o  r").  —  {''ovrey  en 
Michallie ,  16a 2  (arch.  du  Rhône,  H  209).  — 
Vouvray,  1784  (Descr.  de  Bourgogne). 

En  1789,  Vouvray  était  une  communauté  du 
bailliage  et  élection  de  Bellay,  mandement  de 
Soyssel. 

Son  église  paroissiale,  diocèse  de  Genève,  ar- 
chiprêtré  de  Champfromier,  était  dédiée  à  saint 
Paul.  C'était  une  annexe  de  celle  d'Ardon. 

En  tant  que  fief,  Vouvray  relevait  de  la  sei- 
gneurie de-Chàtiilon-de-Michaille. 

A  l'époque  intermédiaire,  Vouvray  était  une 
municipalité  du  canton  de  Cliàtilion-de-Micliaille, 
district  de  Nantua. 

VovRAï,  h.,  c"*  de  Chanay.  —  Apud  Vovrey,  i5o4 
(arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  910,  f°  644  r°).  — 
Vovrey,  patToisse  de  Chanay,  1724  (arch.  du 
Rhône,  H  2  58,  table). 

VovRAT,  h. ,  c™  de  Chavornav.  —  Vovrey,  arch.  de  la 
Côte-d'Or,  B  775,  f  5  "r°,  1498  {ibid.,  B  869, 
f  702).  —  Fourrai/,  1660  (Guichenon,  Bugev, 
p.  64). 

VovE  (La),  ruiss.  alU.  de  ia  Sane-Vine. 

Vrandière  (La),  f,  c"  de  Varambon. 

Vrillette  (La),  f',  c"  de  Lancrans. 

VuARD  (Le),  ruiss.  afll.  du  Séran. 

Vbihat  (La)  ou  Avhillat,  écart,  c°'  de  Corveissiat. 

—  Iai  Vitliat,  xvui*  s.  (Cassini). 
VciTRE  (La),  grange,  c°°  de  ChevilJard. 
VuivRE  (La),  lieu  dit,  c°'  d'Anglefort. 
VuLPiLiÈHE  (La),  lieu  dit,  c'"  de  Corveissiat. 
VuLPiLLiÈRE  (La),   h.   c"'  de   Curciat-Dongalon.  — 

VutpiUeria,  i4i6  (arch.  delà  Côte-d'Or,  B  719, 
table).  —  Vulpillieria,  ili3g  {ibid.,R  728,  f°  692 
r").  —  La  Verpiltère,   xviu*   s.  (Cassini). 
VuLPiLLiÈRES  (Les),  loc.  disparue,  c'"  de  Bouiigneux. 

—  Supra  Vulpillieres ,  1812  (arch.  de  la  Côle- 
d'Or,  B  578). 

Vulpillieres  (Les),  anc.  lieu  dit,  c"  de  Samognat. 

—  En  les  Vulpillieres  de  Mathafellone,  i  419  (arch. 
de  la  Côte-d'Or,  B  807,  f°  16  v"). 

Vulpillieres  (Les),  c"'  de  Montréal.  —  En  les  Vul- 
pillieres, 1437  (arch.  de  la  Côte-d'Or,  B  8i5, 
f°  64  v"). 

VuREACus,  localité  qui  faisait  partie  du  fisc  de  Romans 
et  dans  laquelle  on  doit  probablement  reconnaître 
Saint-André-dHiiiriat.  —  Fiscum  Romanis  cum 
omnibus  suis  appenditiis  et  villulis  his  nominibus  : 
Nerviniacus.  . .  et  in  capella  quae  est  in  honore 
Sancti  Andreae,  ad  Vureacum,  917  (Rec.  des 
chartes  de  Cluny,  t.  I,  11°  ao5). 

VuKPiiLitnE  (La),  anc.  lieu  dit,   c°°  de  Ruflîeu.  — 
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fin  la  Vurpiliery,  i3/i5  (arcli.    de  la  Côte-d'Or, 

B775,f»47r«). 
Vï-de-l'Etraz  (La),  tronçon  de  voie  romaine,  c"  de 

Vésenex. 
Vt-de-Mabs  (La),  lieu  dit,  c°'  d'Iiernore. 


Vï-DuCii*n  (La),  II,  c'"  d'Ecliallon. 

Vr-ToncHiAî    (La),    anc.    chemin,    c°*    d'Izenave. 

—     La    ly    Torchiaz,    1627    (arcli.    de    l'Ain, 

H  369). 
Vî-Neuïe  (La),  f,  c"  d'Oyonnax. 


w 


WiLiANUs,  anc.  nom  de  ruisseau,  c'"  de  Chavcyrial. 
—  A  »ero   rivul»  qui  fer  e»lum  siccatur,  nomine 


Wilzatu),  ggS-io&S 
t.  III,  n"  aai5). 


Rec.  des  chartes  de  Cluny, 


Ycos,  ruiss. ,  c""  de  Gorrevod.  —  Inter  Reijfsntam  et 
Ygon,  1989  (Guiclienon,  Bresse  otBugey,  pr., 
p.  ai). 

Yoii,  loc.  détr.  qui  était  située  dans  la  châlellenie  de 
VilleneuYc. 

Von-Artemare,  c"  du  c"°  de  Champagne.  —  Ion, 
ia63  (Guigue,  Cartul.  de  Saint-Sulpice,  p.  J93). 
—  Yon,  1  a6ç)  (arch.  de  l'Ain,  H  4oo). —  Ituppi»  de 
Voue,  i3i3  (Guigue,  Cartul.  de  Saint-Sulpice, 
p.  i53).  —  YoHS  in  Veromeiio,  Gebenitenii$  dio- 
cfi$,  i'i39  (arch.  de  l'Ain,  H  79a,  f°  10  r°).  — 
Yon,  1734  (Descr.  de  Bourgogne) ;  an  x  (Ann.  de 
l'Ain).  —  Yon-Artemare ,  i84.'i  (  Élat-Major). 

En  1789,  Yon  était  une  communauté  de  l'élec- 
tion et  suhdélégation  de  Belley,  mandement  de 
Rossillon.  Le  chef-lieu  ressortissait  à  la  justice  du 
Valromey,  mais  le  village  de  Cerveyrieu  plaidait 
au  hailliage  de  Belley. 

L'église  paroissiale,  diocèse  de  Genève,  arclii- 
prétré  de  Flaxieu ,  était  sous  le  vocable  de  saint 
Martin.  Le  droit  de  présentation  à  la  cure  passa, 
en  1609,  des  doyens  de  Geyxërieu,  à  qui  il  avait 


appartenu  jusque-là,  au  chapitre   de   Belley.  — 
Cura  de  Yon,  i344  (Pouillé  du  dioc.  de  Genève). 

Eu  tant  que  licf,  la  paroisse  d'Yon  était  par- 
tagée entre  les  seigneuries  de  Valromey  et  de 
Groslée. 

A  l'époque  intermédiaire,  Yon  et  Cerveyrieu 
formaient  une  municipalité  du  canton  de  Virieu- 
le-Grand  ,  district  de  Belley. 

En  1808,  la  commune  d'Yon  ne  comprenait 
que  le  chef-lieu  :  Cerveyrieu  dépendait  alors  de 
Virieu-le-Grand  et  Artemare  d'Aracyzieu  (Stat. 
Bossi,  p.  139,  i3i).  En  i846,  Cerveyrieu  avait 
été  réuni  à  Yon.  —  Yon  et  Cerveyrieu,  i846 
(Ann.  de  l'Ain).  Vers  la  lin  du  second  Empire,  la 
commune  d'Ameyzieu  ayant  été  supprimée,  le  chef- 
lieu  en  fut  réuni  à  Talissieu,  tandis  qu'Arlemare 
vint  former  avec  Yon  la  commune  d'Yon-Artemare. 
YsARD,  heu  dit,  c°*  de  Pont-dc-Vaux. 
YvBiEux  (Les),  loc.  disp. ,  c°*  de  Reyrieux.  —  La 
combe  de$  Yvrieux,  xviii*  s.  (Auhret,  Mémoires, 
t.  II,  p.  5io). 


ZcASVEMs,  loc.  détruite  à  ou  près  Mirihel.  —   Terra 
de  Zcnbueni,  laS.ï  (Polypl.de  Saint-Paul,  p.  aS). 


ZiMTiHEL,  écart,  c""  de  Saint-Éloi. 


Co 
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Abbatia  Saoeti  Laareutii.   L'AUtay»- 

Saint- Laurent. 
Abbaye:^  de    Sainet   LauTODs   (Les). 

L'ibbaye  Saint-Laurettt. 
Abberfjaœentum       saper       Dombie. 

L'Abtrgement,  e"  de  l'AbergemeDlr 

Cléiiienciat. 
Abbergement     (I/).      L'ibergement, 

c*'  da  rAbergement-Clémenciat 
Abergement  les  Varay.  L' Abergtmtnt- 

(i»-Vtrty. 
Aberjage  (L').  L'Abtrgeage. 
Aberouaz  (L'). 
AbnlioeDcus. 
Achins. 

Accoien,  Acoieu.  Aeoy»a. 
Aconai. 
Agabar. 

Agiiellarium.  L'AgneUier. 
Agnerens.  Agnerei/u. 
Agnerea.  Aêniir»»-leê-Boi>. 
Agiieri  (L').  L'Agniére. 
Agneriiis.  Agnereins. 
Agninens,  Agiiynen!i.  Agn»nnu. 
Agiiyns.  L'Agneim. 
AgrifoUam,  Aigrefmilie,  e,"  de  BÂgé- 

la-ViUe. 
Agriletiu.  L'Agrillet. 
Agrillielas.  L'AgrUtet. 
AguilloD  (L').  L'AigviUoti. 
Aigneneins.  Agnerehu. 
Aigiiereins.  Agnermu. 
Aignineins.  Agnenùu. 
Aigiiynens.  Agnenins. 
AiniiineiH.    Ignereint. 
Ains.  L' lin. 


Aiu-sur-Sactue.  Sainl-Lamvnt-de-fAin. 

Aiserablo  (L').  L'herable. 

Aisioa.  Aune. 

Ma.  La  Salle,  c"  de  Manziat. 

Alamencus.  Alternent. 

Alamogne.  AUemogne. 

Alamognia,  Allamognia.  Allemogne. 

Alamogny.  Allemogne. 

Alniidons.  La  London. 

Albalona.  L'Albanne. 

Aiban-aur-Cenloii.  Sainl-Alban. 

Albang. 

Albarges  (  Les  ). 

Albarges.  Herbage. 

Albarona.  h'Ubarine. 

Alba  Vaeea.  Herbevaehi. 

Albeins.   Irhetil. 

Albenc.  ArhenC. 

Albencus.  Arbent. 

Albeiis.  Arbent. 

Albeos  en  Beugeya.  Arbent. 

Albergamenla.  Le»  Abergement: 

An><>rgaiiienliiiD.  L' Abergement- d»- 
Varey. 

Albergamentam  in  Dombis.  L'Abir- 
i;ement,  e"  de  rAbergement-Clé- 
menciat. 

Albergaïuenluiii  Magnum.  Le  Graml- 
Abergement. 

Albergamentum  subtus  Corgenonem. 
L'Abergentent ,  t"  de  Montrât. 

Albergement  (L').  L'Aber;;mnent, 
c"    de    l'Abergement-Glémenciat. 

Albergement.    />e    Gratul-Abergement. 

Albergiment  (L').  L'Abergement-d«- 
Varey. 

Alberjamenlum.  Le  <hvnd-  Aberge- 
ment. 

Albignia.  Arbigny. 

Albigniacu».  .Arbigny. 


.Albigniacus.  Arbignieu. 

Albigniaeus.  Arbignieux. 

Albiniacus.  Arbignieu 

Albiniacus.  Arbigny. 

Albignie.  Arbigny. 

Albinies.  Arbigny. 

Albon,    ancien    paya   sur    la    Rey»- 

soaie. 
Albon ,  c"  de  Brens. 
Albucinia. 
Aleœan.  .\Uement. 
Alemos.  Lee  AUymes. 
Atencns.  .Aleim. 
Alens.  Alein». 
Aleriacum.  L'.AUeyriat. 
Aleyria,  AUeyria.  Lalleyriat. 
Alimes  (Les).  Le»  AUym»$. 
Alivont. 

Allamant.  Alternent. 
Allamognya.  Allemagne. 
Allemoigne.  AUemogne. 
Allemos.  Lee  .Ulymee. 
Alleriacus.  Lalleyriat. 
Alleyrias.  Lalleyriat. 
Alleyrial  (L').  Lalleyriat. 
AUondery.  L'AltomliTe. 
Allues  (Les). 
Aily.   li««. 

Almenceu.  Armeneieitx. 
Almont.  Armant. 
Aloetta  (1,').  L'Altouette. 
Alonjon.  L'Alongeon. 
Aloniiacus.  Mlonziat. 
Aloyn.  Aloing. 
Aiperias.  Le»  Upiére». 
Alla  Curia.  Hautecaurt. 
Alla  Ripa.  Hauterive. 
Alla  Rippa.  Hauterire. 
Alla  Scrva.  Haute-Serve. 
Alla  Villa.  Hauteville. 


60. 


/»7G 


TABLE  DES  FORMES  ANCIENINES. 


Allavilla  de  Bonis.  HaitleeiUe-de-Boiu. 

Alteiiiare.  irlemare. 

Alueres  (Les).  Let  Albàreê. 

.Alverijna. 

Alveria.    IrriVre. 

Alvernia. 

Alyuies  (Les).  Le>  Allytiie». 

Aiuaiseacus.  Ameijzieu. 

Aiunisiaoïis.  Anieyzieii. 

Amarains.  Amureim. 

AmareL 

Amnrins.  Amareim. 

Amaysiacus.  Atneyzieu. 

Ambaireu,  Ambayreu.  Amberieux-en- 
Dombe». 

Ambariacus.  Amhérieu-eti-Bugey. 

Aiubariacus.  Ambénetu-en-Dombeti. 

Amban'i. 

Ambayreus,     Ambayreu.     Amberieu- 
en-Bitgey. 

Ambayriacus.  Ambérieu-en-Bugey. 

Ambayriacus.  Ambéneux-en-Dombe». 

Ambeiriacus ,    Ambeyriacus.     Ambé- 
rieu-en-Bugey. 

Auibella.  Ambelle. 

Ambereu.  Ambéneu-en-Bugey . 

Amberiacus.  AinbcrîeU'en-Bugey. 

Ambcriacus.  Ambérieu-i-en-Dombeê. 

Ambéi'ieu  en  Dombes.  Ainbérieux-en~ 
Dombes. 

Ambcrieus.  Ambérieu-en-Bugey. 

Ambérieux-en-Bresse.   Ambérieux-en- 
Dombet. 

Ambeyriacus.  Ambérieu-en-Bugey. 

Amboyrieu.  Ambérieu-en-Bugey, 

Ambeyrieu .  Ambérieux-en-Dombet. 

Amblaon.  Ambléon. 

AmblaroH. 

Ambleon.  Ambléon. 

Ambornacus.  Ambrotiay. 

Ambournay.  Ambronay. 

Amboumay-en-Bugey.  Ambronay. 

Anibrognacus ,    Aiubrogniacus.     Am- 
bronay . 

Arabrognay.  Ambronay. 

Ambrooacus.  Ambronay. 

Ambronays  (Les). 

Ambroniacus,     Ambronoiacus.     Am- 
bronay. 

Ajobrunay.  Ambronay. 

Ambruniacus.  Ambronay. 

.Ambutri.  Ambulrix. 
Ambutriacus.  Ambutrix. 
Amésieu.  Ameyzieu. 
Ameâieu\,  Amézieux.  Ameyzieu. 
Ameyscu.    Ameysieux,    c"    de    Ver- 

sailleux. 
Ameysiacus.  Ameyzieu. 


Ammaliacus  fundus.  Ameyzieu. 

Amorel.  Amorel. 

Amouz. 

Anconnan  (Aqua  de).  L'Aneonnant. 

Andens  (l>es).  Le»  Andeins. 

Anderturu.  Anftert. 

Anflafol.  Angle/ort. 

Angiria. 

Angicncyen.  Anglenàeu. 

AngulDiacus  viihila. 

Angulius  villnla. 

Anieniacensis  ager.  Agnereins. 

Anieres.  Annièrtm-tes-Bois. 

Aninens.  Agnereins. 

Aniros.  Asnière». 

Aniscus.  Aime. 

Ansia. 

Ansilla.  Anselle. 

Ansnilins.  Atuolin. 

Ansollinns.  AnsoUn. 

Ansoyiin.  Ansolin. 

Aniaigneii.  Antaneins. 

Antariains.  Antaneine. 

Anlaiieus.  Antaneins. 

Anthanains.  Antaneins. 

Anthanens,  Anihaneins.  .Antaneins. 

Anihenans  .Antaneins. 

Anthenens.  Antaneins. 

Anthoiie.  Anlhon. 

An  linges. 

Anyeres.  Asnières. 

Anygnens.  Agnereins, 

Apeyon.  L'Apéon. 

Aprenin.  Apregnin. 

Apriciacus.  Avrissieu. 

Aprihacus.  Avrillat. 

Aquaparsa  Aigueperse. 

Aqua  Sparsa.  Aigueperse, 

Aran.  Aranc. 

Arancus.  Aranc. 

Aranda.  Arandas, 

Arandatis,  Arandatus.  Arandas. 

Arandax,  Arandaz.  Arandas. 

Arandonem.  Arandon, 

Arandan.  Arandon. 

Arar 

Araris. 

Arban.  Arbent. 

Arbarey. 

Arbarona.  L'Albarine. 

Arbencus.  Arbetit, 

Arhens.  Arbent. 

Arbergaïuentuiu     Sancti      Johannis. 

V  Abergement-de-Varey, 
Arberos.  .irbére. 

Arbigneux ,  Arbignieux.  Arbignieu, 
Arbignia.  Arbigny. 
Arbigniacas.  Arbignieu. 


Arbigniacus.  Arbigny. 

Arbon.  Albon. 

Arbon.  .4r6on. 

Arluina. 

Arborem.  Arbère. 

Arceu.  _l;rie«.r. 

Arcliivenches. 

Arcbuinz.  Archuins. 

Arciacus.  Arciat. 

Arcieu.  Arcieu.r. 

.Arcunderes(Les).  Les  Arcondiéres. 

Arcus.  Are. 

Ardeches. 

Ardeniscus. 

Ardonem.  Ardon. 

Ardossetam.  Ardosset. 

Ardunum.  Ardon, 

.Aredunum.  Ardon. 

-Arena.  VAramtz. 

Aremos.  Les  Allymes. 

.\renc.  Arane. 

Arencus.  Aranc. 

Arener  (L').  L'Arenier. 

.Areners  (Les).  Les  Areniers. 

Arènes    (  Les) .    Saint-Maurice-dt-Ré- 

mens. 
Arengaudisca. 

Arenires  (Les).  Les  Arenières, 
Arenis  (Les).  Les  Areniers. 
Arens.  Aranc. 
Arfontannaz.  Arfontaine. 
-Argii.  Argis. 
Argilieys  (L'). 
Argilleires.  Les  Argilliéres. 
Argilloras.  Les  ArgilUéres. 
Argiiierias.  ArgilUéres. 
Argiilum.  Argis. 
Argit.  Argis. 
ArgueL 
Argy.  Argis. 
Aiingas.  Arringe. 
Aringes.  Arringe. 
Arlo.  Arlod. 
Arlos,  Arloz.  Arlod. 
Armeis^  Armeys.  Armix. 
Armelires  (Les).  Les  Armelières. 
.\rmenceu.  .irmeneieux. 
.Armex.  Armii-. 
Armieis,  Armies.  Armix. 
Armis.  Armi.r. 
Armisium.  Armix. 
.Armondes. 
Arnanc.  Arnans. 
Arnan.  Arnans. 
Arnanx.  Amans. 
Arnen.  Arnans. 
Amène.  Amans. 
Arnencus.  Amans. 
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Arneiis.  ArMaïu. 

Arnent.  Amant. 

Arnous  (Les).  Let  ArnouiU. 

Arrandoz.  Arandos. 

Arrinjfias.  .Irnit/re*. 

Artacourt.  HatUecottrl, 

Artaïuara.  Artemare. 

Artemia. 

Ariensis  (Occlesia).  Art. 

Art.  Art. 

Artes.  Art. 

Arthamaraz.  Arlemare. 

Arts.  Art. 

Arveria.  Artiére. 

Arriéres.  Arviére. 

Arvilteres  (Les).  Let  ArvUUéni. 

An.  .Art. 

Asnerias.    Atnièret    et     Atniértt'let' 

Boit. 
Asperimontis.    \preinont. 
Aspemmonleiu ,        Aspenimmonteiu. 

Apremont. 
Aspra.  Atpre. 

Aiprpf^iiin,  A.«pref,'iiins.    \preffnin. 
Asseran.    [tttraïu. 
Aspremoiil.  Aprenumt. 
Asprenin.  Apre^rniii. 
Asprigiiiniis.  Apre/rnin. 
Assereiis ,  Asserenz.  Atteranit. 
A.Hgin.  Attins. 
Assoliiis.  Antoliii. 
Atarns. 

Athaneins.  Antaiiehtt. 
Altigna,  AUif;nia.  Atlifpiat. 
Aliffnaz.  Auignat. 
Aligniez,  Atinies.  Auignat. 
Attigniacus.  Atlignat. 
.Attiniacus.  Attignat. 
Aubépins  (Les|.  Let  Arbépint. 
Auciacu.<«.  Aiutiai. 
Aucinges  (f,es). 

Aula.  La  Salh,  c"  île  Hoiit-ile-Veyle. 
Aiillerive.  Hau'erire. 
Aii(a<ioii.  Lnthpzieu. 
Aula  Vavra.  Ilautc-Vavrc. 
Aiitaysieu.  I.utliàtieu. 
Autels  (Les).  Let   tutaiu-. 
Alite  Rive.  Ilauterirr. 
Aille  Ville,  liaiileiille. 
Aiitilatana  (1/).  L'  \iitilalane. 
Auzeii.  Aitzieit. 
Avalciiii.    \varcon. 
Avalens.  Aeallent. 
AvanehiacuH.  Vanrluj. 
Avanchie.  Vanrhij. 
Avanchiur.  Vanchij. 
Avanchy.   Yanchy. 
Avancia. 


Avanciacus.  Vancia. 

Avanclaz.  Vancia. 

Avancie.  Vancia. 

Aveine». 

.Aveoacns.  Auenay. 

Averliacus.  AveHiat. 

Avignion.  Avignon. 

Avistas.  Avittet. 

Avites.  Avittet. 

Aroson.  Avouton. 

Afrieeu.  Anrittieu. 

A\Ticiacns.   ii'W«»i>«. 

Avriciou.  .Avrittieu. 

Avrilia,  Arrillia.  AvriUat. 

Arriliacus,  Arrilliacus.  Avrillat. 

Avrillieys.  .{verUay. 

.\vrissiacus.  Avrittieu. 

.\vrissieux.  Avrittieu. 

Avuson  ,  Aviisson,  Arussons.  Atmaon. 

Avuysoii.  Avouton. 

Aiancia. 

Aya. 

Aya.  Léaz. 

Ayets  (Les).   Le»  Aijet,   c"  de  Ver- 

sailleux. 
Ayglisans. 
Aygnins.  Agneint. 
Aygrcfnels.  AigrefiuiUe,  c"  de  Bàgé- 

la-Ville. 
Aygrinoliuin.  AigrefitùU* ,  t"  de  Bàgé- 

la-Ville. 
Aygriffoliuin.     Aigrefaùlh,     r"      de 

Virint. 
Ayies  (Les).  Let  Aijet. 
Aymini  Hospitali^. 
Aynes  ou  Visine.  Aitne. 
Ayns.  Ain 
Ayria.  Ileijrial. 
Ayserahlo  (L').  L'iterabk. 
Ayssiacus.  Ettieu. 
Ayssiou.  Etiieii. 


B 

Bachaceres.   Let  liachattiértt ,  c"*  de 

Saint-Marcel. 
Bachacieres  (Les).    Let  Itachattifret , 

c"  de  Saint-Martin-le-Chàtel. 
Uacbatuin    de    Covernon.    Le     bac. 

r,"  de  Ohazey-Bons. 
Baconeres  (Les).  Let  Baconnièret. 
Baconerias.  Let  Baconnièret. 
Badoyiii'ri  (La).  La  Badoilivre. 
Baeiis.  Haijent. 
Bàgé-ie-Chàleau   ou    Bauf^é.    liâgè-iv- 

CUtd. 
Bagie.  Bdgé-k-ChàteL 


Bagnes.  Bagne. 

Bagnens.  Baneint. 

Baignes,  Baignies.  Bagne. 

Baignouz.  Beynott. 

Baignoz.  Beynott. 

Baillage  de  Beugeys.  Bugey. 

Baillebeaux.  Let  Baillebnt. 

Baillivatus  Beugesii.  Bugey. 

Bainos.  Bainoz.  Baynoz.  Beynott. 

Baiodacensis  ager.  Baiodacut. 

Baiodacensis  ager.  Lipiacnx. 

Baiodacus. 

Baisenens,  Baysenens.  Bcteneint. 

Baisonax.  Bétenat. 

Baiveriiis.  Beyvier. 

Baivers.  Beyvier. 

Balaon.  Balan. 

Balaon.  Balon. 

Bala^iacu-s. 

Balaun.  Balan. 

Balbcii.  Balbieu. 

Balbiacus.  BAgé-la-Ville    et   BdgMe- 
Chàtel. 

Balbiliacns.  Barbillieu. 

Balbiniacus.  Barbignat. 

Baidrasias. 

Balgiacensis    (Ager).    Bdgé-le-CItdlel. 

Balgiacus.    Bdgé4a-Ville    et    Bdge-le- 
ChdteL 

Ballieiacns.  Balatiaeut. 

Baliua.  La  Baline-Sapel. 

Balma.    La    Balme,  c"  de    Bégé-la- 
Ville. 

Balma.  La  Balme-l'ierre-Chdtel. 

Balma  de  Argil.  La  Balme,  c"  d'Ar- 
gis. 

Balma  de  Beugey  (La).    La   Balme - 
Sapel. 

Balma     de     Cheynieu.    La    Balme, 
c'"  de  Chéguieu-la-Balrae. 

Balma  in  Verromesio.   La  Baime-eu- 

Valromey. 
Balinaiices.  Barmancet. 
Balma  sur  (ierdon.  La  Balme-Sapcl. 
Balme    de  Beugey   (La).   La  Balmi- 

Sapel. 
Balme  en  Verromeis  (  La  ).  La  Balme- 

en-Valromey. 
Balme  Saint  Julien  sus  Cerdon  (La). 

Saint-Julien~la~Balme. 
Balmei  (  Li  ).  Le  Balmay. 
Balmeri  (Li).  La  Balmiére. 
Balmetum.  Le  Balmay. 
Babuey  (Li).  Le  Balmay. 
Balneariiim.  l^e  Bainier 
Italudunum.  Balan. 
Balon.  Ballon. 
lialoiie.  Balan. 
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Balone.  Ballon. 
Balvay.  Balrey. 
Balvay.  iWrey,  c"'  de  Cras-sur-Reys- 

souie. 
Balves.  Beauvoir. 
Balveys.  Balvey. 
Balyleres.  Leê  Balitièret. 
BaBains.  Banein». 
Baneos,  Bannens.  Baneim. 
Banins.  Baneitu. 
Bacneins.  Baneitu. 
Barandoiiire     (Li).    La     Barandon- 

nière. 
Baratery    (Li).   La  Baratière,  c°'  de 

Miiibel. 
Baraliri   (Li).    La   Baratière,  c"  de 

Viriat. 
Barbacbi  (  Li  ).  La  Barbacke. 
Barbacns  >-illa. 
Barbaneschi.  La  Barbanéche. 
Barbarelle.  harbarel. 
Barbarescbe  (La).  Barbaréclie,  c"  de 

Saint-Martin-le-Chàtel. 
Barbarpscbes.     Barbaréche,     c"     de 

Mézériat. 
Barbareschi.    La   Barbaréche,   c"  de 

Saiiit-Marlin-le-Chàtel. 
Baibareschis  (De).  Barbaréche,  c"  de 

Mézériat. 
Baibery.  Les  Barbent. 
Bardot.  Lei  Bardeulen. 
Bareces  (  Les  ). 
Barillery  (Li).  La  Barillière. 
Bario  (Tour  de).  Le  Barrioz. 
Barioz  (Le).  Le  Barrioz. 
Barma  (La).  La  Bahne-SapeL 
Barmalon.  Jlalmalon. 
B.irmaz    (I.az).   La    Barme,   t"    de 

(^orbonod. 
Baiinonl.     Balmonl,    e"    de    Saint- 

.\Iarlin-le-ChâteI. 
Barra.    La    Barre,  c"  de  Brégnier- 

Cordon. 
Barriri     (Li).    La     Barrière,  r"    de 

Bàgé-la-Ville. 
Barrium.  Le  Barrioz. 
Bars. 
Barsi   de  Solera  (Li).   La    Barte-de- 

SoUère. 
Barveilière  (La).  La  Benillière. 
Basenenc,   Basinenc,    c.    obi.    Bése- 

neine. 
Basenens,  Basinens.  Béseneim. 
Basouges.  Battouge». 
Bassans(Au).  Batsan,  c"  deCerdon. 
Basse  Chanea  (La).  La  Baeie-Chanée. 
Bassiacus.  Bassieu. 
Bassiou.  Bastieu. 


Bastia  (La).   La  Bâtie,  c°°  de  Lent. 
Bastida   de    Montehipelio.   La   Dihie, 

c"  du  ThiL 
Bastie  (La).  La  Bâtie,  c"*  de  Belley. 
Bastie  (La).  La  Bâtie,  c"  de  Mout- 

ceaux. 
Bastie  (La).  La  Bâtie,  c"  de  Pérex. 
Bastie  de  Corlieu  ( La ).  La  BAtiesiir- 

Cerdon. 
Bastie  de  Suisse  (La).  La  Bâtie,  c"° 

de  Cerdon. 
Bastie  eu  Dombes   (La).   La    Bâtie, 

c"  de  Montceaux. 
Bastita  de    Franchelleins.    La  Bâtie, 

c"  de  Moutceatut. 
Batailli  (  La  ).  La  Bataille. 
Batalli    (Laz).    La    Bataille,    c°°    de 

Farges. 
Bataliiardery  (La).  La  BataillardUre. 
Bateilli    (La).    La    Bataille,    c""    de 

Druiliat. 
Batesiamaisraa.  Bèzeméme. 
Batesiamasma.  Bézeméoie. 
Bathesimasnia.  Bèzeinéme. 
Batia  (  La  ).  La  Bâtie. 
Baucbe.  Boche. 
Baugfl  la  Ville.  Bâgé-la-ViUe. 
Baugé  le  Chasiel.  Bâgé-lc-Cimtel. 
Baugey.  Bâgé-le-Cliâtel. 
Bangia.  Bâgé-k-Châtel. 
Baugia  la  Vila.  Bàgé-la-Ville. 
Baugiacus  Castrum.  Bdgé-Ie-Châtel. 
Baugiacus  Villa.  Bâgé-la-Ville. 
Baugie.  Bdgé-le-Châtel. 
Baugies.  Bâgé-le-Châtel. 
Bayarl.  Haint-lJerniain-de-lloard. 
Bayno.  Beynoxt. 
Baiguoz.  Beynotl. 
Bayo.  Béost. 
Bayot.  Béost. 
Bayssenas.  Baiienas. 
Bayveria.  La  Beijviere,  c""  de  ^Ia!a- 

fretaz. 
Bayvier.  Beyvicr. 

Beata  Maria  Burgi  in  Breyssia.  Bourg. 
Beart.  Saint-Germain-de-Béard. 
Beata  Maria   de  Lenloney.  Lantenaij. 
Beatiis  Andréas. Saint-hulrr-de-BAgé. 
Beatus     Desiderius     de     (]halarina. 

Saint-Didier-sur-Chalaroniie. 
Beatus   Georgius.    Saint-Georges,   f" 

de  Bourg. 
Beatus  Johannes.  Saint-Jeati-Bichard. 
Beatus  Martinus  dei   Fresno.   Saint- 

Martin-du-Fretne. 
Beaulpont.  Beaupont. 
Beauregard  en  Dombes.  Beaitregard, 

c.""  de  TrévDux. 


Beauvoir  en  Montani.  Beauvoir. 

Beauvois,  Ceaulvois.  Bévey. 

Bebroua.  Le  Brevon. 

Bebronensis  loceilus.   Saint-Rambert. 

Bebronna.  Saint-Hambert. 

Beccey  (  Li  ).  Le  Becey,  c"'  de  Liliguod. 

Becereiluin.  Becerel,  c"  de  Viriat. 

Becey,  Beczey  (Li).  Le  Grand-  et  le 

Petit-Bessay,  c"°  de  Saint-Jean-<le- 

Tburignieux. 
Becey,  Bessey.  Le  Bessay,  c"*  de  Sau- 

drans. 
Beczey  (Li).    Le  Bettey,  c"   de    (a- 

vrieui. 
Beczey  (Li).  Le  Bessey,  c°'  de  Sainl- 

Trivier-sur-Moignans. 
Becius.  Beyf. 
Becius   de   Bernard.  Le  Biez-de-Ber- 

nard. 
Becius  de  Blenato.  Le  Biez-de-BlanaK. 
Becius  de  Cbanal.  Le  Biez-de-Chanal. 
Becius     de     Crangia.      Le     Bicz-de- 

Crangeat. 
Becius  de  la  Beissiery.  Le  Bie:-de-la- 

Beissière. 
Becius    de    la    Ghise.    Le  Biet4e-la 

Chise. 
Becius  de  Lavancia.    Le   Biez-de-La- 

vancia. 
Becius  de  Perciou.   Le  Biez-de-Per- 

cieux. 
Becius  de  les  Fallaleres.  Le  Biez-dei- 

Fallatièreê. 
Becius  de  Putet.  Le  Biez-de-Putet. 
Bi'cius   de  Roichiel.  Le  Biez-de-Boi- 

chiel. 
Bedum   de   Borgeil.  Le   Bied-dc-Bor- 

geil. 
Bées ,  Beyes.  Bey. 
Begus.  Le  Bégo. 
Bei.  Bey. 

Beyno,  Beinos,  Beinot.  Beynoel. 
Beiny.  Bény. 
Beisememas.  Bèzeméme. 
Beison    (Li).     Le     Betton,    c"    de 

Druiliat. 
Boissiery    (  Li  ).    Le    Bicz-de-la-Bei*~ 

siére. 
Beivers.  Beyvier. 
Belatonnaz  (  Li  ).  La  Bellatonne. 
Bolchano,  Belchanoz.  Béchâne. 
Beiegnia.  Ikllignat. 
Beiein.  Bilin,  c"  de  Bàgé-la-Ville. 
Beleis.  Belley. 

Belery  (Li).   La  Béliere,  c"  de  Mont- 
ceaux. 
Belpseiisis.  Belley. 
Beleys.  Belley. 
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Bellireebia.  Belfréclie. 

Belicensis  (Comilatus).  Bugey. 

Belicensis  (Pajpis).  Bugey. 

Belicenses.  Bugey. 

Bflicias.  Belley. 

Bp|i|;neu.  Beltigtiat. 

Bpligneu,  Belliifneu.  Béiigtuua.. 

Bflignia.  Bellignat. 

Beligiiieux.     Béligneiix.    c"    de    Vil- 

lette. 
Brlisensis  (Ecclesia).  Beltey. 
Belisias,  Belley. 
Brila  Domus. 

Bclla  Garda.  Bellegarde.  c"  de  Priay. 
Bella  Lena.  Belh  Lune. 
Belleidouz.  Beileyiloiix. 
Belleia.  lieltey. 
Belleres  (Les).  Le»  Betlière». 
Belle  Voette.  BeUoiuUe. 
Bellevoir.  Bemmir. 
Béliers.  Belley. 
BelliceiiM  (Castnim).  Biigey. 
Bellicenses   (Virani).    Bell*^    et   Bu- 

BelUeeDMS.  Bugey. 

Belliciarus.  Bellicieur. 

Bellicias.  BeUey. 

Belligniat.  Bellignat. 

Bellignieux.  Bélîgneux. 

Belligny.  Bétigneujr. 

Bellcxps  (Les).   Le»    Beloutei,  c"  de 

.Saiiit-Didier-<rAu«5iat. 
Bellosias.  Lei  Belomet.  e"  de  Saint- 

Didier-d'Aussiat. 
Belium  Fortpin.  Beau/ort. 
Belluiu    .Montein.    Beaumonl ,    c"'    de 

la  Ohapelle-du-Chàtelard. 
B<>lluui    Monleni.    Balmont,    c"    de 

Saiiit-Martin-le-Chàtcl. 
Belium     Montein.     Belmont .     c""    de 

Virien-le-Graiid. 
Belium  llegarduni.  Beaiiregard ,  e"  i\e 

Moiila(rnat. 
Belium  Refrardum.  Beauregard ,  c"^  (\e 

Trévoux. 
Belium  Videre.  Beauvoir,  c"  de  Ser- 

ricre-sur-Ain. 
Belium  Videre.    Bellerue.  c"  de   Pc- 

ronnas. 
Bellus    Visus.   Beattf:oir.    c'*    de  Ser- 

rières-sur-.\in. 
Bellus  Visus.   BMUmue.  c"  de  Grilly. 
Bellus    Visus.    Betvey,    c"  de   Doœ- 

|iierre-de-Chalamoiit. 
Bellus  Visus.  Bévey. 
Belmeri  (Li).  La  Belmiére. 
Belmont.  Baimout,  c"'  de  IleyrieuX. 
Belmont  en  Vairomev.  Belmont. 


Belosa    (Li).     Lu    Belowte»,   c"    de 

Saint-Didier-d'Aussiat. 
Belosa.    La    Beloute,    c"'    de    Saint- 

Etieniie-du-Bois. 
Belpont.  Beaiipont. 
Belveer    (Mons  de).   Belvey,    c"'    de 

Souclin. 
tit'îvei.  Betvey,  c"  de  Dompierre-de- 

Chalamont. 
Belver.  Belvey,  c"*  de  Gorbonod. 
Belveyr  (Rupes   de).   Belvey,   e"  de 

Souclin. 
B^'lvoir.  Beauvoir, 
Bcncbon.  Banton. 
Bineitan.  Beneita,  c"  de  Saint-Mar- 

tin-du-Mont. 
Beneytan    (Li    Comba).    La    Combe- 

Beneytan. 
Bermis.  Bény. 
Benonci.  lUmnce. 
Binoncia,  Bennoncia.  Bétumce. 
Benost.  Beynott. 
Benuncia ,  Bennuncia.  Bétumce. 
Beoleriaa.  Biolièree. 
Béons.  Béon. 
Be.>$.  Béott. 
Beot.  Biott. 
Berains.  Béreiiu. 
lieibelieu.  BarbillieH. 
Berbelliarus.  BarbilHea. 
Berbelliou.  BarbilHeu. 
Bereisies.  Bvrey:ia\. 
Berenrberes  (Les).  Lee  BértnMére». 
Berengiri  (Li).  La  Bérmgière. 
Berens.  Béreint, 
Berens,  c"'  de  Marlieui. 
Ilererdetes  (Les).  Lee  Bererdettei. 
Bereyns.  Bereitu, 
Beiésiat.  Béreyàat, 
Bereysia,  Bereyssia.  Béreyzial. 
Bereysiacus ,     Bereyssiacus.      Hérey- 

xiat. 
Berins.  Brrein». 
Berisie.  Bvreyùat. 
lîellia. 

Biilionem.  Herlion, 
Bt'i'niinousa.  La  Bemànowie. 
B'-imonl.  Belmont,  t"  de  Miribel. 
l!»Tmont.     Balmont,     c"'    de    Sainl- 

.Martin-le-Ghàlel. 
Ilernan  (En).  Berne. 
Ik'r-nau\  (Les).  Le»  Bernoiuc. 
Bt-rno.  Bernou.  Bernotul. 
Bi-j'iiodus.  Bernoud. 
Bernoul.  Bernotul. 
Bnroudecbi.  BerotuU'che, 
Bel"!  rudes.  Bcrroude. 
Berriacus.  Bériat. 


Berriacus.  Berriat. 

Berruyre  (La).  La  Berruyère. 

Bertuans.  Berthians. 

Berveillère,    Barveillère     (La).     La 

Bervillère. 
Besaci  (Li).   La  Besace,  c"  de  Sainl- 

Étienne-sur-Reyssouze. 
Bezanczon.  Le  Be»atiçon. 
Besant,  Besantz.  Bemn». 
Be.iant.  Busan.  Beten». 
Besent.  Beeen». 
Besiacus.  Bê:ial. 
Besleus  villa. 
Besonoz.  Bezoune. 
Besonus.  Bez/uute. 
Besonnz.  Bezoune. 
Bessenens.  Bèsenein». 
Besserel.  Bécerel,  c""  de  Junrnans. 
Besserel.  Bécerel,  c"'  de  Viriat. 
Bessey.  Le  Beuay. 
Bessiacus.  Beteieux. 
Bessonery    (Li),  Bessonneres  (Les). 

La  Beseonnière. 
Betan,  Betans.  Betlani. 
Betenens,  Belbonens.  Bélhenein». 
Belenensis  (  Ager).  Bélhenein». 
Betis.  Bey. 

Betius.  Bey».  c"  de  Feillens. 
Betta  (Li).  La  Belle. 
Belus.  Bey. 
Beuge,  Bouge.  Buge». 
Beugeis.  Bugey. 
Beugesium.  Bugey. 
Beugey.  Bugey. 
Beugeys.  Bugey. 
Beuieis.  Bugey. 
Bévienr  (Le),  /.e  BevieuT. 
Bex.  Bey. 

Bexerel.  Bécerel,  c"  de  Viriat. 
Beyblen.  Baitileii. 
Beyes.  Bey. 
Bey  min. 

Beynayries  (Les).  Le» Beynayère». 
Beyni,  Beyny.  Béni. 
Beynod.  Beyno»t. 
Beynoi.  Beynott. 
Beyriat,     Beyriaz.     Berriat,    c"    de 

Graz-en-Micbaille. 
Beys.  Bey. 

Bey.semema.  Bèzeméme. 
Beyseneins,  Beysenens.  Bétttiem. 
Beysinaz.  Bétenat. 
Beyssius  de  les  Goûtes.  Le  Biei-de»- 

Goute». 
Beyvieri  (Li).    La   Beyviére,    c"   de 

Malafretaz. 
Bez  (Subtus  lo).  Le  Ba»-du-Bief. 
Bez  al  Seyno  (Li).  Le  Biezau-Seyne. 
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Bel  de   Cepeya  (Li).  Le  Bieirde-Ce- 

peya. 
Bel    (Ici    Morler    (Li).    le  Biez-du- 

Mortier. 
Bez  de  Seint  Johan  (Li).  Le  Biez-ie- 

Saint-Jean. 
Bez  d'Osan  (Li).  Le  Biez-d'Ozan. 
Bezemema.  Bèzeméme. 
Bexenaios.  Béteneint. 
Bezenas.  Baitenas. 
Bezenens,  Bezenins,  Uésenàns. 
Bezune.  Bezowie. 
Bez  Mort  (Li).  Le  Bie:-Mort. 
Biart.  Biard. 
Biena.  La  Sienne. 
Bienao,  c.  obi.  La  Bieime. 
Bieschatoux.  Bichatoux. 
Biez  de  Cepel  (Li).  Le  Bief-de-Cepel. 
Biez  de  la  Gorgi  (  Li  ).  Le  Bie:-de-la- 

Gorge. 
Biez  de  Mailisoian  (Li).  Le  Biez-de- 

MoUitsok. 
Bij;odard.  Bief-Godard. 
Biliacus ,  Biliiacus.  BiUiat. 
Bili(;nat,  Biligniaz.  BelUgnat. 
Bili|;neu,  Billigneu.  Beligneiw. 
Bilijjneux.   Hélifrneiix ,  c"'  de  Villelle. 
Bilignia ,  Billignia.  BelUgnat. 
Biligniacus.  Bétigneux. 
BiligniacuSf  Billigniacus.  Bellignat. 
Bilignieu,  Bilignieux.  Béligneux. 
Biligninus.  Bélignin. 
Bilinin.  Bellij;Hat. 
Biliiacus.  UiUieit. 
Billias,  Billiaz.  Billini. 
Billie  en  Beugeys.  Billial. 
Billignieu,  Billignieux.  Béligneur. 
Billionardieri  (Li).  La  Billionardiire. 
Biloneres  (Les).  Les  lliloniires. 
Biolea.  Le  Bioley,  t"'  de  Relevans. 
Binieres.  BioUèret. 
Biolerias.  Bioliéree. 
Bioles  (Les).  Le  Bioley,  c"  de  Bele- 

vans. 
Bioley  (Li).  Le  Biolaij,  c°"  de  CUanoz- 

C.h.itenay. 
Bioiires.  Biolièm. 
Bioullieres.  BioUèret. 
Bireu ,  Byreu.  Birieux. 
Biriacus.  Birieux. 
Bisiacus,  Bizincus.  Bi:iat. 
Bisies.  Biziat. 
Biz  (Les). 
Biz  de   Clianfaign  (Li).  Le  Bicz-de- 

Chanfan. 
Bizia.  Biziat. 
Blaiiax.  Jltanai. 
Blanaz,  Blannaz.  Ulana*. 


Blanchardiri  (Li).  La  BUinchardiére. 
Blancherias.  Lee  BUtneheriet. 
Blancheri    (Li),    Blancheres    (Les). 

Le$  BJanchièrei. 
Blanchery  (Li).  Let  Blanehièret. 
Blanohieres  (Les).  Le»  Blanchèren. 
Blanczeu,  Blanzeu.  Blamieux. 
Blandineis,  rivus. 
Blaneschi.  Blancclie. 
Blaniacensis  (Finis).  BaUrmias. 
Blaniacus. 
Blanriut.  Blnnod. 
Blanoz,  Blannoz.  Blanod. 
Blaon.  Bléon. 
Blarma  (Li). 

Blavires  (Les).  Let  Bla»ièret. 
Blees,  Blés,  Biez.  BUes. 
Bleis,  Bleiz.  BUet. 
Blenatus.  Blana». 
Blennas.  Blanat. 
Blelonei ,     Blelenei.     Ix     BktoHnaij, 

c"  de  Bàgé-la-Villo. 
Bietoney.   Le  Bletonnay,  c°"   de   Ci- 

iTieux   et  de  Dommartin-de-Lare- 

nay. 
Bietonna  (La).  La  Bletonnée. 
Bietonnaz  (La).  La  Blelontie. 
Bleys.  BUee. 
Blodennaciis. 
Blotoney.   Le  Bletonnay,  c"'  de  Feil- 

lens. 
Blnnoz.  Blune. 

Bo.  Boz,  c"'  de  Bàgé-la-Vilie. 
Boaz.  Bohaê. 
Boblniia.  ISnblanne. 
Bocarno.  Bocarnoz. 
Bocarnod,  Bocrarnod.  Boeai-noz. 
Bocarnout.  Bocarnoz. 
Bocelen. 

Bocliailli.  Bochailles. 
Bocharderi  (Li).  La  Bouehardiére ,  c" 

de  Chevron, 
Bocbarderia.  La  Bouehardiére,  c"°  de 

Montrevel. 
Bochai'diri  (Li).  La  Bouehardiére,  t" 

de  Montrevel. 
Bocheleri  (Li).  La  Bocheliére. 
Bocheri,  Bothery  (Li).  La   Bochiire. 
Bochi  (  Li  ).  La  Bouche. 
Bochia.  La  Bouche. 
Bochias.  Boches. 
Bocono,  Boconoz.  Bocconod. 
Bodagus.  Bohas. 
Bodella.  Buellas  ou  Buelle. 
Boella,    Buella,    Biiela.    Buellat    ou 

Buelle. 
Boenc.  liohan, 
Bocnenos,  Boenens.  Buénans. 


Boens. 

Bognens,  B<));neins.  Le  Bognens. 

Bognies.  Bogues, 

Boha.  Bohas. 

Behaz.  Bohas. 

Boilia.  La  Bouille. 

Bois,  Boys.  Bouis. 

Bois  (Les).  Les  Baux. 

Boiseu,  Boisieu.   Boissieu,  c""  d'Am- 
berieu-en-Bugey. 

Boisseis.  Boissey. 

Boissiacus.  Boisseij. 

Bojai'd  (Le).  Le  Boujanl. 

Bolas  (Le).  Le  Boulas. 

Bolencherii.     Le    Moulin  -  des  -  Bolen  - 
chiers. 

Boligniacus.  BouUgneux. 

Boiignieu,  Bollignieu.  BouUgneux. 

Boliniacus,  Boiliniacus.  BouUgneux. 

Boliialieres  (Les).  Les  Boulatieres. 

Bologneu.  BouUgneux. 

Boloncherii.    Les  Bolonchiers,  c*'  de 
Marsonnas. 

Bolonchiry    (Li).  La  Bolonchiére,  <■" 
de  Saint-Marlin-le-Cbàtel. 

Boioscus. 

Boloso.  Bolozon. 

Bonatus.  Bonaz. 

Bonboil ,  Bonboyl.  Bombois. 

Bondires  (Les).  Les  Bondiéret. 

Bonne-Fontaine.  SaintSorlin. 

Bon  Gagniou  (Li).  Le  Bon-Gagneux . 

Bonnes  (Les).  La  Borne,  €"  de  Doni 
marlin-de-Larenay. 

Bonz.  Bons. 

Borbanche.  La  Burbanche. 

Borboilion.     BourhouiUon,     c"'*     de 
Lojupnieu  et  de  Trefibrl. 

Bore,  Bor.  Bourg. 

Bore    Saint     Crislofle.     Le     Bourg- 
Saint-Christophe, 

Borchanin.      Bourchanin,      c""      de 
Druillat  et  do  Messimy. 

Bore  nua ,  c.   rég.  Bourgneuf,  c"  do 
Nantua. 

Bordons  (Les).  Les  Bourdons. 

Borelleria.     La    Bourrelière,    c"'    de 
Chevroux. 

Borrelire  (Li).  La  BourreUére,  c"  de 
Bàgé-Ia-Ville. 

Boreta  (Li).  La  Borreyette. 

Boreta  (Li).  La  Bourette. 

Bormana,  Bornmne,  source. 

Bornelan  (F.n),  c"  de  Sermoyer. 

Bornors  (Les). 

Bornua,    Bournua,    c.    rég.    Bourg- 
neuf,  c""  de  Bourg. 

ïîos,  Bouz.  Boz. 
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Bos  (Le).  Le  lio:. 

Bùs  (Li).  Les  Baiix. 

Bosc.  lioz. 

Boscharderia.  La  tiouchardière. 

Bosches.  Boches. 

Boschet  (Li).  Le  Bochtt. 

Boschetum.  Le  Hochet. 

Boscidum.  DoiMei/. 

Buscus.  Boz. 

Boscus  (!âptiviis.  Le  Bois-Chétif. 

Boscus  Main.  Bosmain. 

Bosoneri  (Li).  La  Botonnière. 

Bosrujt.  Botriiy. 

Bossery^   Bossiery,   Bo^^siri   (Li).    La 

Bouiére. 
Bossiacus.  Bo»neu. 
Bossin,  Boussin.  Boiirnn. 
Bossins.  Boiirtin. 
Bossinns.  Bourtin. 
Bossioti.  BossU'H. 
Butasses  de  los   Broyeres   (Les).   Les 

BouloMei-iUiBnnjires. 
Boua.  Bohat. 
Bouchoui  en  Bresse  (Le). Saint-indré- 

le-Bouchoiu'. 
Bouhans,  Bulians.  Bohan. 
Bouhaz.  Bohas. 
Bouiif^ieu.  Bouli^neiu:. 
Boulletieres  (Les).  Let  Bouhtière». 
Boarban  (Le).  Le  Bourbon. 
Bourbanne.  La  Bitrhanne, 
Banrl>eiiche  (La).  La  Burbanehe,  c" 

d'Injoui. 
Bourbouillon.  BarbouiUnn. 
Bourbuel.  Bowhnet. 
Bourchaneiiis.     Bourchanin,     c"    de 

Saint-Diilier-sur-Clialaronne. 
Bourg    (^haniii.    Bourchanin,    c"    do 

Moiitanay. 
Bour|;.en-Bre9»e.  Bourg. 
Bourg  itiayeu.  Le  Boiirg-Maijel. 
Bourg  régénéré.  Bourg. 
Bourg     Saint     Cbrislophle.      Bourg- 

SaintChriêlophe. 
Bourg-sans-Fontaine.        Bourg-Saint- 

ChrUtophe. 
Bourlanchère  (La).  La  Burlanehèrt. 
Bouvans.  Boutent,  r"'  de  Poncin. 
Bovanc,    Buuvaiit.    Boutent,    c"    de 

Bourg. 
Buvant.  Bouienl. 
Bovenc.  Souvent. 
Bovencus.  Boutent. 
Bovencns.  Boutent,  c"  de  Bonr^. 
Bovens,  Bouvens.  Boucent. 
Bovens,    Bouvens.    Bornent,    c"    de 

Bourjf. 
Bovein,  Boveyn.  Boutent. 

km. 


Boveriis  (  Lacus  de  ).   Le  Lac  des  Bo~ 

tiéret. 
Bovinel.  BoutineL 
Boyeu.  Boijeux,  c"  de  Boyeux-Sainl- 

Jérûmo. 
Boyrinus.  Boirin. 
Boyrias.  Boirin. 
Boysins.  Le  Buisin. 
Boyssea.  Boisêieu,  c"  de  Contrevoi. 
Boyssiacus.  Boissieu,  c""  de  Contrpvoz. 
Boyssiou.  Boistieu,  c°°  de  (jonli-evoî. 
Boysson.  Boitton. 
Bracoun. 
Brainalus,  Braisnatus.  Brénaz,  c^du 

Sault-Brénaz. 
Brama  Lou.  Brame-Loup. 
Braseri  (Li).  La  Braziére. 
Brauna.  Brona,  c"'  de  Villette. 
Braygnas.     Brénaz,     c"'     du     Saull- 

Brénaz. 
Biayia.  Brèlaz. 

Braynas.     Brénaz,     r,"     du     Sault- 
Brénaz. 
Bregnaz.  Brénaz. 
Bregne.  Brcignet. 
Bregnez,  Bregniei.  Brégnier. 
Bregnies.  Breignes. 
Bregnius.  Brégnier. 
Bregno,  Bregnot,  Bregnoz.  Brénod. 
Bregnocius.  Brénod. 
Breignans. 

Breinas.  Brénaz,  c"  du  Sault-Brénaz. 
Brcins.  Brem. 
Breisse.  La  Bresse. 
Breissens,  Breissenc.  Bressan. 
Breissi,    Breissy,    Breyssi,    Breyssy. 

(Li).  La  Bresse. 
Breissola,  Breis9r)Iaz.  Brcssollcs. 
Breuas,  Brenuas,   Brénaz ,  Brenuaz. 

Brt>nax,    Brennai.   Brénaz,  c"  du 

Sault-Brénaz. 
Breniitus.  firma:,  c'^du  Snult-Brenaz. 
Brfngus.  Brens. 

Breniarus,  Brenniacus.  Brégnier. 
Brenier,  Brennier.  Brégnier. 
Breiio,  Bronnu.  Brénod. 
Brenticius.  Brénod. 
Brenot ,  Brenuz.  Brénod. 
Brenou.  Brénod. 
Breissia,  Breyssia.  Bresse. 
Bresencus,  Bressencus,  Bressenchius. 

Bressan. 
Bressaod,  Bressande.    Bressan,  Bres- 

sanne. 
Bressens,  Breissens,  Brey-iiis,  c.  suj., 

Breissen,  c.  rég.  Bressan. 
Bressia.  Bresse. 
Bressola.  Bressolles. 


Bressoles,  Bressolle.  Bressolles, 

Bretenye. 

Bretiry  (Li).  La  Bretière. 

Bretoneri      (Li).       La     Bretonnière, 

i:"°  de  Viriat. 
Brevaunes  (Los).  Les  Bretonnes. 
Bre\pllaz  (Li).  La  Brevette. 
Brevonem.  Breton. 

Brevonnaz  (Li).  Htang  des  Bretonnes. 
Brevoz.  Le  Brite, 
Brexia.  La  Bresse. 
Brexius  (Saltus).  /,«  Bresse. 
Breygnaz.     Brénaz,     c°°     du     Sault- 
Brénaz. 
Bre}sanl.  Bressan. 
Breysens.  Bressan. 
Breyssiou.  Bressieux. 
Brojssola,  Breyssolaz.  Bressolles. 
Breyssolle.  Bressolles. 
Brezin.  Le  Broisin. 
Briandiery  (  Li  ).  La  Briandière. 
Brie!. 

Briendas.  Briandas. 
Brigendatis.  Briantlus. 
Brinans. 
Brione.  Brion. 
Brior.  Briord. 
Briord.  tîriod. 
Briordus.  Briord. 
Briort,  Brihorl.  Briord. 
Briuriius.  Briord. 
Brioud.  Briod. 
Briscia.  Bresse. 
Brissia.  Bresse. 
Brilignie,  Britignier,  Britigniez.  Bre- 

tigny. 
Briva.  La  Brivaz  ou  Brive. 
Brixia.  Bresse. 
Briialias.  Brueilles. 
Broanna.  Brona,  c°"  do  Villette. 
Broces    (Les).    Les    Brosses,    c"    île 

Saiut-André-de-Corcy. 
Brorela,     Broyceta     (Li).     Im    Bro- 

cetle. 
Broci  (Li).   La  Brosse,  c"  de  Saint- 

Trivier-sur-Moignans. 
Brociacus.  Bruciaciis. 
Briicias.  Brosse  ou  Broces. 
Brocias.    Les  Brosses,  c"   de  Sainl- 

André-deCorcy. 
Broder.  Brodier. 
Broercs  (Les  Grandz-).  Les  (irandes- 

Broyeres. 
Broereles  (Les).  Les  Broyirettes. 
lîroerias.     Les     Grandes     et     Petites 

Broyeres. 
Brognins.  Brognin. 
Brogninns.  Brognin. 
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Broilliat  (I.i).  L«  Broiiillar. 

Brole.i.  La  liroiUe. 

Broliiim.  Le  Breuil,  c°'  de  Cerdon 

Broliuiu.  lirueL 

Brdiie.  lii-ona,  c"  de  Villelle. 

Bronna.  Brona,  c"  de  Villelle. 

Brosna ,  Brosne.  Brône ,  c"*  <le  Joyeux. 

Brossia ,  Brossias.  Les  Bromes ,  c"'  d» 

Boiirg-Saint-Christophe. 
Brotelii.   Les  Bratteaiix,   c"'    de   Bey- 

nost. 
Brotellulu  de  Gyron.  Le  Bnlteau-de- 

Gijron. 
Brotoneres.    La   Brelonnière ,    c""    df 

Prevessin. 
BrouAÎense  { Coenobium ).  Brou. 
Brovarcin.  Brevatsin. 
Brovius.  Brou. 

Broyerata  (Li).  La  Broyèrée. 
Broyeri    (Li).    La    Broijèrc,    c,'"    de 

Sainl-Julien-aur-VeyIe. 
Broyres  (Les).  Le*  Grandes-   et  Pe- 

tites-Broyères. 
Broyri  (Li).  La  Broyére,  c"*deMont- 

revel. 
Broyry  (Li).  La  Broyére ,  c"'  de  Bàgé- 

la-Ville. 
Broygelan,  c.  rég.  BroyscUe. 
Broz,  Brouz,  Broux.  Broii. 
Bruciacus ,  Brociacus. 
Bruciiis. 

Briielly  (Li).  La  BreuUk. 
Brueri    (Li).    Les    Bruyères,   c""    de 

Cordieux. 
Bruere    (La).    La   Bruyère,    e"    de 

Saint-Bernard. 
Brueria.    La  Broyère,  c""   de  Saint- 

Jldien-8U^-Ve)^e. 
Brueria ,  Bruieria.  La  Bruyère ,  c"  de 

Saint-Bernard. 
Bruieteri  (Li).  La  Bruyetiére. 
Bruil.  Hrueil. 
Brullia.  Brouillât. 
Rridiaz,    Brulliaz,  Brouillai. 
Bruliat.  Brouillât. 
Brutoria  villa. 

Bniyeria.   Les    Bruyères,  c"  de  Cor- 
dieux. 
Brayselan ,  c.  obi.  BroyseUe. 
Buacus.  Bohiis. 
Bnas,    c.   suj.,   Bua,   Buha,  i',    ré(f. 

Boitas, 
Bublauna.  Bublanne. 
Buciges.  Bussiges. 
Bnrzart  (Li).  Le  Bitssarl. 
Budella.  Buellas  ou  Buelle. 
Bueis.  Bonis. 
Buella,  Buellaz.  Buellas  ou  Buelle. 


Bucn ,  Boulien ,  c.  rég.  Bolian. 

Buencus.  Bolian. 

Buenc,  Bulienc,  c.  rég.  Bohan. 

Buenens,  Bnennens.  Buénans. 

Buen<{us.  Bolian. 

Buens,  c.  suj.  Bolian. 

Buesriont.  lloiron. 

Bulï"oyres.  BitJJières. 

Bugoy  de  France.  Biigey. 

Bugey  de  Savoie.  Bugey. 

Buglion.  Bouillon. 

Bugy  (Li).  La  Biige. 

Buliauii,   Bouhans ,   r.   suj.;    Bohan, 

c.  rég.  Bokan. 
Buis.  Bouis. 

Buisseges,  Buissiges.  Bussiges. 
Buissi,  Bnissy  (Li).  Im  Baisse. 
Bulbenche  (La).  La  Biirbanclie. 
Bulfont. 
Buligneu,       Builigncu,       Bulignieu. 

BoiiUgneux. 
Buligniacus ,  Bulligniacus.  Bouligneinc. 
Buligniu.  Bouligneux. 
Bulineuz.  Bouligneux. 
Bulix. 

BuHeu.  Bullien. 
BuUiand.  Bonillan. 
Bulliere.  Les  Bonillièrei. 
BuUion.  Bouillon. 
Buntz ,  Bunz,  Bons. 
Burbelleria.  La  Bourbiilière. 
Burbencbe  (La).  La  Bitrbanche. 
Bure.  Le  Bourg-Saint-Christophe. 
Bourdelires  (Les).  Les  Bowdelières. 
Burdillia.  Burditlat. 
Burgum.  Bourg. 
Burgum  Sancti  Christofori.  Le  Bourg- 

Sitiitt-Christophe. 
Burgum  Bressiae.  Bourg. 
Bur|[um  in  Bressia.  Bourg. 
Burgum  novum.   BoitrgneuJ,   c""    de 

Bourg. 
Burgum  novum  Gaii.  Bournue. 
Burgnm    Majorera.    Le    Boiirgmayet, 

c'"  de  Boorg. 
Burgum    Mayel.    Le    Bourgmayel. 
Burleres.  Les  Bouillièrvs. 
Buninicus. 

Busobicota.  La  Buchecule. 
Buschifer.  Bûcliefer. 
Busrhi|>oleri  (Li).  La  llûclwpotière. 
liusrilgas.  Bussiges. 
Bussia.  La  Baisse. 

Bussilis,  Bussillus,  Buxillus.  Biisxy. 
Bussingius. 

Bussix,  Bussiz,  Buxi.  Bussy. 
Butella.  Buellas  ou  Buelle. 
Buvinel.  Boiivinel. 


Buxa ,  Buxia.  ia  Baisse. 
Buxiges.  Bussiges. 
Buxis  (De).  Bonis. 
Buxum.  Bouis. 
Buyes.  Buyat. 
Buyseri  (La).  La  Biiissière. 
Buyssia.  La  Baisse. 
Buz.  Bus. 
Byolea.  Bioléaz. 

Byoieia  (  Li  ).  Le  Biolay,  c"°  de  Beau- 
pont. 
Byoilieres.  Bialiéres. 
Byougesium.  Bugey. 
Bysia.  Biziat. 

G 

Cabaniacus.  Chaeagneux ,  c"  de  Ge- 

nouilteux. 
Cabanniacus.  Chacagneujc ,  c"  doGe- 

nouilleux. 
Cabrosium.  Cherroiu: 
Cabrotana.  Clieerotaine. 
Cacoberius  villula. 
Cadavos. 

Cadavos.  Cliavaiur. 
Cadelles  (Les). 
Caduux.  La  Cadot. 
Caesianus.  Césin. 
Caflardiere  (La). 
Caillais.  Caillets. 
CaiUeton.  Le  Caillaton. 
Calaraontem.  Chalainont. 
Caiamuiit.  CItalanwnt. 
Oalarona.  La  Clialaronne. 
Calcium. 

Caleva.  La  Caleva:. 
Calnautum.  Conand. 
Caiomontera.  Clialanont. 
Calona.  La  Câline. 
(jalonan.  La  Câline. 
Calonna. 
Calonnia. 

Calunges  (Les).   Les  Chaloiiges. 
Calungeles.  Les  Calongette». 
Calunna.  La  Câline. 
Cameracus. 
Cameracus.  Cambray. 
Cameranda.  Chainerande. 
Camilliacus.  Chamillieu. 
Cammiliacus.  Cheinillal. 
Campanel.  Cbampanelle. 
Campania.  Champagne-en-Valromey . 
Campania.  Champagne ,  e.""  de  Genay. 
Campania.  Champagne,  c"de  Voimas. 
Campanieu.    Cliampagne-en-Valroiuey . 
Carapaniola.  Chainpagnole. 
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(lampumduhrium.  Champtlor . 
Campus    da    Corrage.    Le    Carrajre, 

c°"  de  Bàgé-ta-Ville. 
Campus  du  Til.  Le  Chami>-dn-TH. 
Campus  Fromerius.  Champfromier. 
Campus  Lunars.  Le  Champ-Lurutr. 
Campus  Lupi.  Le  Champ-dii-Loup. 
Campusventus.  Chanijtvent. 
(iaualera.  Chanal,  c"  de  Fareins. 
Candobrium.  Ckatnpdor. 
Candolbrium.   Champdor. 
Candosinus.  Chandotgm. 
fianton-l'Eïéque.  Le  Canton. 
Capella.  La  ChajieUe-du-Chàtelard. 
Capella.  La  Chapelle,  c"*de  Collonges. 
Capella.  La  Chapelle,  r""  d'Arbent. 
Capella.  La    Chapelle,  c"  de  Lomp- 

nieu. 
Capella.  La  Chapelle,  c"  de   Saint- 

Marlia-du-Mont. 
Capella.   La   Chapelle,  c*"  de  Saint- 

Martin-le-Chàtel. 
Capella.  La    Chapelle,  c""  de  Saint- 

Nizier-le-Désert. 
Capella    Beale    Marie.    La    ChapeUe- 

Sainte-Marie ,  c"  de  Chàlillon-snr- 

Chalaronne. 
Ijapella  Ca.stellarium.  La  ChapeUe-du- 

Chdtelard. 
Capella   de  Castellarlo.    Im  Chapelle- 

du-Châtelanl. 
Capella    d'K|fuireiida.     La     Ckapelle- 

Sainle-Marie ,  c"  de  Chaveyriat. 
Caprosium.  Checroux. 
Carage.  Le  Carrage. 
Carauciiis.  Charanem. 
Caraneina,  c.  obi.  Chaianein. 
GaraTeiiieri  (Li).  La  CaravelUért. 
Carbonarias.    Ckarbotmièret ,   e"    de 

Corbonod. 
Caries  (Les).  Let  Carry. 
Carilocus.  Charluat. 
Caritius.  Charir. 
Carmil.  ChamàL 
Caroneri  (Li).  La  Carronnièiv,  c""  de 

Loyes. 
Caronge.  Le  Carrage. 
Carrage-Bemon    (Le).    Le    Carrage, 

c""  de  Saint-Cyr-sur-Menthon. 
Carreria    Magna.     La    liramle-Char- 

rirre,  r**  de  Villars. 
Carronnière    (La).    La    Carronniére, 

e-  de  Crotlet.         * 
Carronnière  -  du -Veruay     (La).      La 

Carnmmére,  c"  de  Villetle. 
Carlafai.  Carta/ay  ou  Curiafay. 
Canis  Locus.  Charlua. 
Casargias.  Cataripae. 


Casellas .  Cha:elleg. 

Casetum.   Cha:ey-sur-Ain. 

Casnus.  Ckauo:. 

Cassania,    Cassagiiia.    La   Chattagiie. 

Caasiacus.  Chessieux. 

Castanctum.  Châteaay. 

Castelionetnm.     Châtillonnet ,    c"     de 

Saint-Boys. 
Castellarium.  Le  Châtelard. 
Castelietum.  1^  Chdtelet ,  c°' de  Sairit- 

Étienne-du-Bois. 
Castellio.  Chàlillon-de-Siiehaille. 
Castellio.  ChiliUon-la-Pahid. 
Castellio,     c""     de     Saint-Benoit-de- 

Cessieu. 
Castellio     de    Cornelln.     ChâliUon-<le- 

Comelle,  c"'  de    Boyeux-Saint-Jé- 

ri>me. 
Castellio    de    Micbalia.    ChAtUlon-de- 

Michaille. 
Castellio    in    Micbalia.    ChâtiU(m-de- 

Vichaille. 
Castellio    in    Dumbis.    ChâtiHon-tur- 

Chalanmne. 
Castellio   Paludis.    ChâtUlon-la-Palud. 
Castellio  supra  Calaronam.  ChdtiUon- 

nttr-Chalaronne. 
Castrum  Gaillard!.    ChâteaitOaUtard. 
Casirum  Novuin.  Chdteaimeuf. 
Castrum  Vêtus.  Chàteauvieii. 
Catoliri  (Li).  La  CaloUire. 
Caton  (Le).  Le  Caton. 
Cauciaz.  Caïuêiat. 
Caunand!  Conand. 
Caunant.  Conand. 
Caunantum.  Conand. 
Cauno  monte  (De).  Conand. 
Causiat.  Caiatiat. 
Canssiaz.  Catu$iat. 
Cautiaz.  Cautàut. 
Caranerins. 

Cavaniacus.  Chaeagnat. 
Cavannas.  Chavannee-tiir-lieynoaze. 
t^avannas.  Chavannex-gitr-Sitrau. 
Gavariaceosis  ager.  C(tdavo8. 
Cavariacas  ager.  Vhuiuiat 
Cavariacus.  Chaveyrial. 
Cavei  (Les).  Le>  Caveta. 
Cazeaux  (Les).  Le  Cazeau  ou  Cazot. 
tleigne.  Ceignes. 

Centonas.  Sonthonnax-la-Uontagne. 
(^epeia.  La  Cepetje. 
Cepouse  (La). 
Cerbarey. 
Cerdo.  Cerdon. 
(îerdun.  Cerdon. 
Cerveriacus.  Ceiveijrieu. 
Cerveyriacus.  Cerveyrieu. 


Cerveirieu.  Cerveyrieu. 

Cervon.  Servon,  c°°  de  Muntracol. 

Ceseriat.  Ceyzérial. 

Cesseins-en-Dombes.  Cetiein». 

Cessiacus.  Cegsiat. 

Cessia.  Cemat. 

("essieux.   Centieu,  c°'  de  Saint-Cer- 

main-les-Paroisses. 
Cessiez.  Ceeiy. 
Cessins.  Cetseins. 
Cessort.  Ceësors. 
Ceynies.  Ceigne. 

Ceyseria  le  Revermont.  Ceyzériat. 
Ceyseriat  au  Revermont.  Ceyzériat. 
Geyseiieu.  Ceyzérieu. 
Ceysiria  le  Revermont.  Ceyzérial. 
Ceysiriaz.  Ceyzérial. 
Oyssia.  Cettiat. 
Ceyssieux.  Cessien,  c""  de  Saint-tier- 

main-les-Paroisses. 
(>ézeiriat.  Ceyzeriat. 
('ézeirieu.  Ceyzérieu. 
(-ézerieux.  Ceyzérieu. 
(^ezilles.  Seziltes. 
Ceziriaz.  Ceijzériat. 
Cbaaionna.  Chdlonne. 
Chaasnus.  Châne  ou  Chànoz. 
Châbanas.  Chavannes-sur-Sttran. 
Chabannas.    Chavannet-tnr-Rey»»ou:e. 
Cliabrotauna.  Chevrotaine. 
Chaceres,  Chastière». 
<>liacilouz. 
Chaciloves. 
Cbacipol. 

(^bafaui.  CItaJfoux. 
(ihaffaut.  Chajfoiuc. 
Chafienge.  Sa/ange. 
Cbaflbu.  Chafbux. 
Cbaginol.  Chagenot. 
Chagna.  Chagnée. 
Chagnay.  Chanay. 
Chaigno  de:  Revoyria  (Ou).  Le  Chéiie- 

de-liivoire. 
Cbailloures.  ChaiUouvrei ,  p"*  de  Cha- 

neins. 
Chaintri     de     l'.^iserable    (La).    Lu 

Chainlre-<le  -l'Érable. 
(Jbaisiacus.  Cheuieux. 
Chaisseu,  Chaysseu.  Cheteieux. 
Chalabelant. 
Cbalacieu. 
Chalais.  Chalex. 
Chalamondieri.  Chalamondiére ,  c'"  de 

Miribel. 
(;haiamondires  (Les).   Let  Chalamon- 

diéret,  c"  de  Curlafond. 
Chalamondires  (Les).  Len  Chalamon- 

diéret ,  e"'  de  Polliat. 
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t'.halaniont  en  Dombes.  Chalamont. 
Chalauius.  Chalame. 
Chalandry.  Chalatulré. 
Chalarina.  La  Choiaronne. 
Cluilarlna.    Saint- Didier -mr-Cliala - 

ronne. 
Clialarona.  La  Ckalaronne. 
Chalascbcri  (M).  La  Chaléchière ,  c" 

<ie  Civrieiix. 
Chalay.  Chalex. 
Chalay,  Ohallay.  Clialey. 
Chalengus.  Chalehu. 
Chalens,  Ctialeni.  Clialein». 
Châles.  Challe». 
Chale.4.  Clialks-la-Motttagne. 
Châles   de  la   Montagne.    ChaUeê-la- 

Hoiilagne. 
(;haieschori  (l.i).  La  Chaléchière. 
Chales-en-Doiobes.    Challe»,    c"*    de 

Saiiit-Didier-sur-Chalaronne. 
Chaleyits.  Chaleiiu. 
Chalez  Buenci.  Cltallet-de-Bohan. 
Cbalings.  Chaleins. 
Chalinjrus.  Chaleins. 
Chalins.  Chaleins. 
Chaliflura.'i.   Chailloiivres ,  t"  de  Cha- 

neins. 
(^haliouvre.  ChaiUouvres,  c"^  de  Cha- 

neins. 
Chaliovral.   Chaillouvre,  r""  de  Bou- 

liRneu. 
Chalix.  Chalij. 
Challai\.  Chalex. 
Challaroita.  La  Chalaronne. 
Challe.  Challe»,  c"'    de  Saint-Didier- 

sur-Chalaroiine. 
(thalle  de  Buhenc.  Challes  de  Bohan. 
Challeins.  Chaleins. 
Challei.  Chale.i: 
Challey.  Clutleij. 
Challeyria.  Chaleijiiat. 
Challiouvre,    Challiouvres.    Cltaillou- 

vres. 
Chalobras.   Chaillouvre»,  r"  de  Cha- 

neins. 
Ghaloes.  Chalex. 
Cbaioex.  Clialex. 
Chaluis,  Chalex. 
Chalomont.  Chalamont. 
Chalomontem.  Chalamont. 
Chalona.  La  Châlonne. 
Chaloiigiuii].  Chalonge. 
Chalours. 
Chalovras.  ChaiUouvres,  c"  de   Cha- 

neins. 
Chaloys.  Chalex. 
Chalrionda.  Chale-ronde. 
Chaluz.  Chttlus. 


Chaivetan. 

Chama[^nia.  Chama/piat. 

Chamagniaz.  Chamajrnat. 

Cbamandreis.  Chamandray. 

Chamandrey.  Chnmandraif. 

Charaandry.  Chamandrey,  c"*  de 
rAherjjement-Clémencial. 

(^hamaranda.  Chamerande. 

Charaaroneri  (Li).  La  Chtimarro- 
niere. 

Chamarlineri  (Li).  La  Chamartinière. 

Chamaulz.  Chamoux. 

Chainba  (Li).  La  Chambe. 

Cbambarlenc.  Chumerlan. 

Ghaïubaroii.  Chainp-Baron. 

Chainbaz  fort.  Le  Chambafort. 

Cbamberi  (Li).  La  Chambiire , z°'  de 
Crottet. 

Chamberia.  La  Chambière. 

Chambieri  (  Li  ).  La  Chambière. 

Chambiry  (Li).  La  Chambière. 

Chambo   Chambe. 

Chaïubod.  Chambo». 

Cbaïuboz.  Chambo». 

Chambuert.  Chambuerd. 

Chamendres.  Chamandrc. 

Chamerlant.  Chamerlan. 

Chamerlens.  Chamerlan. 

Chamiliacus.  Chemillieu,  c"'  de  Nat- 
lages. 

Cbamilliacu.s.  Chemillieu,  c"*  de  Pas- 
sin. 

Chamou.  Chamoux. 

Chaïuoysi.  Chamoi»e. 

Chainpagni.  Champagne,  c""  de  Ce- 
nay. 

Champagrii.  Champagne,  c"'  d'Izer- 
nore. 

Chaïupagni,  Champagny.  Champapie , 
t"  de  Viriat. 

Chanipagnia.  Champagne -en~Yalro- 
mey. 

Champagnia.  Champagne,  c°'  de  Vi- 
riat. 

Cbaïupagiiy.  Champagne,  c"'  de  Vi- 
riat. 

Champaigne.  Champafpie,  c"°  de  Vi- 
riat. 

Champaigneu.  Champagne,  c"  de 
Genay. 

Champaignia.  CImmpagne  -  en  -  Val- 
romey. 

Chanipaigny.  Champagne ,  c"'  de  Vi- 
riat. 

Ghampanhi.  Champagne,  e"  de  Vi- 
riat. 

Ghamp  d'or.  Champdor. 

Ghainpdore.  Champdor. 


Cbampdores.  Champdor. 
Cbaïupilouroz.  Champdor. 
Champellion.  Champeillon. 
Cbampetel,  Cliamptel. 
Champetellum.  Champtel. 
Cliampfranceis.  Champ-François, 
Cliaiuphant.  Chanfan. 
Championeria.  Championiére. 
Champmerian.  Chamerlan. 
Champ  Seysey.  Le  Champ-Neysey. 
Champ  \eyseys.  Le  Champ'Neysey . 
Champolon.  Champollon. 
Champoniri  (Li).  La  Champonniérc. 
Champt  de  laGruys  (Li).  Le  Champ- 

de4a~Croix. 
(Champt  du  Fresnoz  (Le),  ie  Champ- 

du-Fréne. 
Champtein,  Ghamptciiis.  Chanteins. 
Champt    ou  Juifz   (Li).   Le  Champ- 

aux-Juifs. 
Champt  Sala  (Li).  !.«  Cham^SiUé. 
Champvens.  Champvent. 
Ghainpvent.  Chanvent. 
Ghana  (Li).  La  Chanâ. 
Ghana  (  Li  ).  Le  Champ-de-la-Creix. 
Ghanains.  Chaneins. 
tjbanal  (  La  ).  La  Chanax. 
Chanalx.  Chanal,  c"  de  Biziat. 
Gbanaveroles  (Les). 
Chanay  en  Michaille.  Chanay. 
Chanay  Monl-Jouvent  (Le).  Le  Cha- 
nay, c"  de  Pont-de-VeyIe. 
Chandalla  (La).  La  Chandelle 
Gliandea.  Chandée. 
Chaiideacus.  Chandee. 
Chandeya.  Chandee. 
Ghandeyacus.  Chandée. 
Chandians. 

Chandubrium.  Champdor. 
Chandore.  Champdor. 
Chandorum.  Chamj>dor. 
Ghandossins.  Chandossin. 
Chandouru.  Champdor. 
Chandourum.  Champdor. 
Chandura.  Chandure. 
Chanea  (  Li  )  Haute-  et  Batse-Ckanée. 
Chanea.  Chaneye. 

Chanea  (Li).  Chanee,c"  de  Courtes. 
Ghanéaz    (Li).    La   Chânée,    c°'   de 

Bàgé-la-VUle. 
Ghaneaz  (  Li).  Chanée,  e"  de  Courtes. 
Chanei  (Li).  Le  Chanay,  c"  deBàgc- 

ia-Ville.  • 

Ghanei  (  Li  ).  Le  Chanay,  c"  de  Dom- 

marlin^le-Larenay. 
Chanelets  (Les).  Le  Chanelet. 
Ghaneley.  Le  Chanelet. 
Chanella  (Li).  La  Chanelle. 
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Cliancns,  Channens.  CJwiieins. 

Chanettires  (  Les  ).  Le»  ChaneUiires. 

Chaney.  Cliaiiaij. 

Chaneya.  Cliatwye. 

ChanfaDt.  Chanfan. 

Cbanfromer.  Champ/romier. 

(^hanfromier.  Champ/romier. 

Cbaniiis.  Chaneim. 

Chanisyeu.  Chanisieit. 

Channo.  Châne. 

Channs.  Le  Champ. 

Ohano.  Chàne. 

Chano.  Chanoz. 

Chanoleres.  Le»  Chanotlién». 

Clunos  (Li).  Le  Chêne,  c"  de  Man- 

tiat. 
Chano8  (Les). 
Cbanos.  Chanoz. 

Chanoi.  Chànoz,  c"  de  Vongne. 
Chanoz.  Le  Châne,  t"  de  Vouvray. 
flhanuz  Cfaastaiiey.   Chanoz-Châtenaij . 
Chans  (  Les  ).  Le»  Champ». 
ChaHtagriy.  Chante-dri». 
Cbaiila|;ry.  Chante-Ori». 
Chanta  Lova.  Chanteloitve. 
Cbantainerle.     Chantemtrle ,    c"    de 

Virial. 
Cbantainerlo.     Chantemerle ,    c"    du 

Monlellier. 
Cbantanieiioz.     Chantemerle,  c""  de 

Brens  et  de  Jujurieux. 
Cbanla  Rana.  Ckanteraine. 
(^hintens,  Ohantenz.  Chantein». 
Chaateynz.  Chantein». 
Chanlin.  Chantein». 
Chantiiis.  Chantein». 
Chnntîns  (  Les),  l^  Chantein». 
Chanvant.  Chanipvent. 
ChaDven.  Chanvent. 
(^hanvenz.  Chanvent. 
Chanzcors.  Chan»cor», 
Cha|)elle-en-Micbaille  (La).  La  Cha- 
pelle, c"*  de  Surjoux. 
C.hapella   (Li).   U    Chapelle,   c"  de 

Saint-Martiii-du-Mont. 
Cbapei.  te»  Chapeaux. 
Chapia.  Chapiat. 
Chaponnu. 

Chapoiiod.  ChaïKïnm. 
Chaponyre  (La).  La  Chaponniére. 
Chappiaz,  Chapiat. 
Chapuysiri,     Chapuy.ssiry    (Li).    La 

ChaptmitTe. 
Cbaraiziat,  Chareyziat. 
Charalins,  Charallins.  Charaillin. 
Chnralinus.  Charaillin. 
(;barbiliacns.  Charhillat. 
Cbarbilla.  Charhillat. 


llharboiL 

(^harboneres  (Les).  Le»  Charbon- 
nière», c"  de  Chètiilon-sur-Cba- 
laronne. 

Cbarboneria.  La  Chwbonnière,  c"'  de 
Chézerv'. 

Charbonerias.  Charbonnière» ,  c"*  de 
Corbonod. 

r.harbonires  (Les).  Le»  Charbon- 
nière», e"  de  Saint-Didier-d'Aus- 
siat. 

Chardoney.  Chardonnag. 

Chareingia.  Charangeat. 

Chareis.  Cbarix,  c"*  de  Cbanay. 

Cbarencin,  Charencins.  Charanein. 

Charangeat.  Charangeat. 

Cbarengia.  Cluirangrat. 

Charenlono.  Charantonoz. 

(^bareaia.  Chareyziat. 
.  Charau.  Charieux. 

Chareysia  ,  Chareysiaz.  Chareyziat. 

Chareyssiacns.  Chareyziat. 

Chargiou.  Surjoux. 

Charina.  Charinaz. 

Charina  (En).  La  Charine,  r"  de 
Sainl-Martin-du-Mont 

Charincinus  in  Teromesio.  Charan- 
ein. 

Charis,  Chariz.  Charix. 

Chari»  (Sur).  .Sur  Chariz,  c"  de  Co- 
loiniea. 

Charisius.  Charix. 

Charix  (Sur).  Sur  Chariz,  t,"  de  Co- 
lomien. 

Chary.  Charix. 

Charlia. 

Cliarliacus.  Charlua. 

Charlual.  Charluat  (/.e  Grand-  et  le 
Petit-). 

('hannayna.  Ckarmagne. 

C.harmeL  Charmeil. 

Charnienes.  Charmine. 

r.barmenne.  Chartnitte. 

Charmetaz  (Li).  La  Charmette, 

Chariuines.  Charmine. 

(ihanniniri  (  Li  ).  La  Charminière. 

Chariniouz  (Les).  f^4  Charmioux. 

Cbarmontel.  Charmontay. 

Channos,  Charmouz. 

Chariuou,  Charmoux.  Charmouz. 

Chamai.  Charnay. 

Charnaux.  Chamo:. 

Charnauz.  Chanio:. 

Cbaniiacus.  Chnrtiieit. 

Chamiriuz.  Charnieu. 

Charnos.  Charnoz. 

Chamoud.  Charnoz. 

Cfaamoux.  Charnoz. 


(iharob"(ta.  Charahotle-le-Village. 
Charognieu,      Charoigneu.     Charo- 

gnieiix. 
Charonieu.  Charognienx. 
Cbaronum.   Charron,  c"   de   Cham- 
pagne. 
Charpena  (Li).  La  Charpine.  c""  de 

Bâge-la-Ville  et  de  Joyeux. 
Charpinai  (Li).  ha  Charpine,  c"'  de 

Poogny. 
Charret.  Le  Sarrel. 
Charreyre»    (Les).     En     Charrière». 

c"  de  Passiii. 
Charviouz.  Charvietix. 
Chasaigni.     Granité-    et    PetileCha»- 

»agne. 
Cbasellas.  Chazelte». 
Cbasetnm.  Chazey-»ur-iin. 
Châsenno.  Chaesonod. 
Chaspy.  Cbazey  et  Chazey-gnr-iin. 
Chasnas.  Chanaz. 
Chasnauz  (  Les  ).  te»  Chana'ir. 
Chasne.  Chanoz. 
Chasne  (  Li  ).  Châne. 
Chasney    Chunay,    t"    de     Piml-de- 

Veyle. 
Chasno.  Chanoz. 
Chasnos    Foillous.    Le    Chàne-t'onil- 

loHX, 
Chasnoz  (Li).  Le  Chànoz. 
Chasnu  Vialei.  Le  Chânoz-Vialei. 
CbasnDs.  Chanoz. 
Cbassagni.    Grande-   et   Petite- Chan- 

tagne. 
Chasiagnia,    Chassaignia.    Im    Ch-u- 

Mgne. 
Cbassagnola,    Chassaignola.    Chanen- 

gnole. 
(^hassaigny.  La  Cha»»agne. 
Chasseinola,     Chasseynoia.     Chatii- 

gnole. 
Chanion.  Chofieu. 
Chastaneis  c.  reg.  Chàtenay. 
Chasianeri  (Li).  La  Chùtanière. 
Chastaney.  Chàtenay. 
Chastaneya.  Châtaneye. 
Chastelard.     La    Chapelle-dn-ChAu- 

lard. 
Chaslellar  (Le).  Le  ChdtetanI,  c"  de 

Miribei. 
Chastellion.  Chârillon-de-Michaitle. 
Chasiellon.    Chdtitlon,  c"  de   Sainl- 

André-de-Corcy. 
Chastellon.  ClidliUon-la-Palud. 
Cbastellionet.  Le  Chdtillonnet ,  e"  de 

Vieu-d'Izenave. 
Chastebiuef.  Chdleaiinenf. 
Chasiel-vieil.  Chdteauvieii. 
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Cbastillon  au  Ta)  de  Bueiic.  ChâtiUon 

au  ViU-de-Bohan. 
(Ihaslilloii  de  Cornelle.   ChâtiUon  de 

Cornette . 
Chastilion  en   Michaille.  ChdtilloH  de 

Mirliailte. 
Chastilion  de   la    Palu.   Cliâlilton-la- 

l'aliid. 
Oinetillnn   les  Doinbes.  ChâtUtonsur 

Chataronne. 
(^balono,  Chatonos.  Chalonod. 
('hauczon ,  Chauczons.  Chauron. 
Changeât.  CItougeal. 
Chauf^iacns.  Chougeat, 
(^haugiat,  Chaugiai.  Chougeat, 
Chaunant.  Conand. 
(ihavacieres. 

Chavagiies.    Chavannet-^w-Reyssouze. 
Chavagneu.   Chavagneux,   c""  d'Am- 

bérieux-en-Dombes. 
Chavagnia.  Chavagnat. 
Chavagnia  supra  Veiam.   Chavagnat. 
Chavagniacus.     Chavagnat,     c""    de 

Saînt-Jijan-sur-Ueyssouze. 
Chavagnieu.  Cliavagmux ,  ti"  de  Mexi- 

mieux. 
Chavaignes.  Chavagnat. 
Chavaigneu.  Chavagneux ,  c°'  de  Mexi- 

mieux. 
Chavaignia.    Chavagnat,   c°"  de   Re- 
plonges. 
Cbavaignia.  Chavagneux,  c"  de  Me- 

ximieui. 
Cbavaigniacus.  Chavagnat. 
Chavaigniacus.  Chavagneux. 
Cbavaigniacus  supra  Veiam.   Chava- 
gnat. 
Chavaigneu.  Chava/^at. 
(jbavairiacus ,  Cbavayriacus.  Chavey- 

riat, 
Chavaliacus. 
(^.havallieri      (Li).     La     Chevalière, 

c"  de  Chàlillon-sur-Chalaronne. 
Ohavanaz  (  Laz).  La  Chavanne,c"'  de 

Collonges. 
Chavania.  Chavagnat. 
Chavaniacus.  Chavagnat. 
t-havaignia.  Chavagnat. 
I^havaigniacus.  Chavagnat. 
Chavannas.  Chavannet,  c"  de  Crotel. 
Chavannas.  Chavannet-mr-Swan. 
Chavariacus.  Chaveyriat. 
(^bavayria.  Chaveyriat. 
Chaveriacus.  Chaveyriat. 
<:baveyria.  Chaveyriat. 
(Ibaveyriaeus.  Chaveyriat. 
Chavlliacns,   Chavillieu,   c""    de   Pu- 

gieu. 


('bavilliou.  Chavillieu,  c""  de  I.onip- 

nieu  et  de  Pugieu. 
Chavorniacus.  Ctuvornay. 
Cbayreu.  Ckarieu.r. 
Chaysiacus,  Chayssiacus.  Chemieux. 
Chayssiou.  Chaix«icu. 
Cbeanlens.  Chanldn». 
Cheigniou.  Chégnieu, 
Cheiserier,  Cbeyserier.  Chézery. 
Chenavea,  Chenaveya.  Chenavel. 
Chenevires    (Les),     te»   Cheneviére», 

c"  de  Confrançon. 
Chenves.  Chanve». 
Cberbiliacus.  Charbillat. 
Cberdonan.  Cherdone. 
Cheriua.  Ctiarluat,  c"  de Saint-Martin- 

le-Chàtel. 
Chesanova.  La  Chaiie-Neuve. 
Chesii'iacus ,  Clieysiriacns.  Chézery. 
Chesnoz.  Le  Chêne ,  c"  de  Chanay. 
Cbeveniere.  Cheviniére. 
Chevriilus.  Chevril. 
Chevrotanna.  Chevrotaine. 
Cbey.  Chair. 
Cbeygneu,  Chégnieu. 
Cheigniacus.  Chégnieu. 
Cheynuz.  Le  Chêne,  c"*  de  Chanay. 
Ciieyreysiacns.  Clutreyziat. 
Cheyserie.  Chézery. 
Cbeysipier.  Chézery. 
Cheyssiacus.  Chestieux. 
Chez-Camé.  Carnet. 
Cbez-ies-Cendres.  Le»  Cendre». 
Chierlua.  Charluat,  c"°  de  Saint-Mar- 

tin-le-Châtei. 
Chie\rous,  Chievroux.  Chevroux. 
Chiliacns,  Cbiiiiacus.  Chilliat. 
Chilies  c.  suj..  Chilia   c.   lég.   Chil- 
liat. 
Cbilou,  Cbillou,  Chiloux.  Chiloup. 
Cbimilia.  Chemilliat. 
Chimilliacus.  Chemillat. 
Chimilliacus.  Chcmillieii,  o°°  de  Nat- 

tages. 
Chimilliacus.  Chemillieu ,  c"'  de  Passin. 
Chimilliou.    Chemillieu,    e'°  de   Nat- 

tages. 
Chimilliou.  Chemillieu,  c"'  de  Passin. 
Chiminant,  Cheminant. 
ChiminuB  Itomanus.   Chemin-Romain. 
Chinves.  Chanve». 
Cbirina.  Chérinal. 
Cbirinal.  Chérinal. 
Chissirier.  Chézery. 
Chivignat.  Chevignat. 
Gbiviliacus,    Cbivilliacus.    Chevillard. 
Chivilliart.  Clievillant. 
ChiviniacHS.  Chevignat. 


Chivriacu».  Chetry. 

Chivrie.  Chevry. 

Chivrier.  Chevry. 

Chivries.  Chevry. 

Chivril.  Chevril. 

Chivrous.  Clievroux. 

Chiz  Laudas.  Chez-Jjindat. 

Chorgioux.  Surjoux. 

Chosax.  Cho»az. 

Chosson-d'Albarine  (he).  Saint-Deni»- 

le-Chosson. 
Chondens.  Choudam. 
Chougia,  Chougiaz.  Chougeat. 
Choulgia.  Chougeat. 
Chyn  Pendu  (En).  'En  Chien-Pendu. 
Cicens.  Cesfeine. 
Cicenfis.  Ce»»eim. 
Cicincus.  Ce»»ein». 
Ciegne.  Ceigne. 
Cimandre.  Simandre,  c"de  Mantenaj- 

Montlin. 
Cimandpes.  Simandre»-sur~Swan. 
Cimandres.  Simandre ,  c"'  de  Peyzieui. 
Cimandrias.       Cimandre»,      c"      de 

Vonnas. 
Cirina.  Chérinal. 
Cirins.  Cerin. 
Cisos.  Cizod. 
Cizot.  Cizod. 
Cisoz.  Cizod. 

Clapiz  (Los).  Le»  Clapier». 
Clappier  (Le).  Le»  Clapier». 
Clappiers  (Les).  Le»  Clapier». 
Clarafons.  Claire/ont,  c"  de  Confort. 
Cinrafont     Claire/ont,  c°'  de  Miribel. 
(^.larmont.  Clermont. 
Clarmont.  Le»  Clermont». 
Claro   Fonte  (De).    Claire/ont.  c"  de  ' 

Miribel. 
Claromonte  (De).  Clermont. 
('lau.sum  de  Viilars.   Le  Clo»  de  Vil- 

lars. 
Clausura.  La  Clo»ure,  c"  de  Villar.'!. 
Clausura    (Li).    La    Clôture,  c""  de 
^  Curlafond. 
Clausura.   La   Clôture,  c°'  de  Saint- 

Nizier-le-Désert. 
Ciaye  (La).  La  Claie,  c"  de  Viilars. 
Claye  (La).  La  Claie,  c"  de  Lent. 
Clayela  (La).  La  Clayette. 
Clayson  (La).  La  Claiton. 
Ciayseu.  Cleyzieu. 
Cledas.  Le»  Claie»,  c"  d'Ozan. 
Cleiseu.  Cleyzieu. 
t^leisiou.  Cleyzieu. 
Cleizieu  en  Bugey.  Cleyzieu. 
Clemencia.  Clémenàat. 
Clemenciacus.  Clémenciat. 
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Clemeiiciaceiisis  ager.  Clémeuciat. 

ClemeDGia  en  Bresse.  Clémenciat. 

i'Aemeuàe.  CU'ineiiciat. 

<Jlémeutia.  Clihnenciat, 

tiiéiuenlial.  CUmencial. 

(iieiuoz. 

Olenchieri  (Li).  La  Clenckière. 

(lierdent.  CkrtUm. 

Clénuoiit.  Les  Cleruionts. 

Clenons    (Les),    ta    Terre-uux-Cler- 

joru. 
Clés  (Les).  Let  Clefi. 
(Meseu.  Cleyzieii. 
Clezieu.  Cleyzieu. 
i'Aéiieux.  Cleyzieu. 
IJey ,  montagne, 
lileya   (La).   La  Cime,  c"  de   Saiol- 

Marlin-ie-Chàtel. 
(ileyria,  Cleyriat.  Cténal. 
lileyseu.  Cleyziai. 
Cleysiacu-s.  Cleyzieu. 
Cieysieu.  Cteyzieii. 
tileysiou.  Cleyzieu. 
Cleyssiacus.  Cleyzieu. 
Cliiion.  Cléon. 
Cli>uns.  Cléon. 

Clos  il'Arbona.  Le  Clôt  d'.irhona. 
Cliis  (le   Bocarno    (Le).   Le    Clo*-de- 

Uocamoz. 
Ciosuns  als  Bordons  (  Les  ).   Lei  Clo- 

ntree-ma-bourdoiu. 
Cloun  in  .Mena.  Cloon  ou  Cléoit. 
IJloyon.  Cléon. 

C.lusa.  La  Cliue,  c"*  de  Collonges. 
Cliisa.  La  Chue,  c""  de  .Monlréal. 
Clusa    de     Gayo.    La    Clute,  c"'    de 

Collonges. 
Oliiseuz.  Cliuetix. 

(ilusia  La  Cluse,  c"*  de  Cvllooges. 
Colierthod.  Coherthond. 
<)ol>ertud.  Cobertltoud. 
Cobertoul.  Cohcrthoud. 
Oocciacus.  Cociitcus  villa. 
(ioc*!.  Ijocieu. 
Coceu.  Cocieu. 

Coceu.  Cossitux,  c"  de  MontlueL 
(ioeeus.  Cocieu. 
Cochatire     (  l.a  ).      La      CothaUihf , 

c"*    de    Saiut-Cyr-sur-MenthoN. 
CoebatUry     (Li).     La      Cochattiav, 

c"  (le  Bàgé-la-ViUc. 
Oochcri  (Li).   La  Cochrre. 
Iliichpria.  La  Cochire. 
Cocbiri  (Li).  La  Cockére. 
Cociacus.  Cociaau  villa. 
(jofie.  Cocieu. 
Cocieu.  Cotsieujc. 
Cacieiii.  Coieieux, 


Cociou.  Cocieu. 

Co(»gnes.  Corofrne. 

Coeysel.  Coiselet. 

Cogrum.  Cuègre. 

Cobeysel.  Coiselet. 

C(tgrum.  Cuèfrre. 

Coillardiri  (Li).  La  CoiUardiére. 

Cointy  (  Le  ).  Le  Cointier. 

Colegnia.  Coligny. 

Colegiiiacus.  Coligny. 

Coliens.  Les  Colands. 

Coliurosa  (Vallis).  Colliourosa. 

Colladancby.  Cnlladancke. 

Coileignia.  Coli/piy. 

Colli.    Collie,  e"  d'Ambérieu-en-Bu- 

gey. 
Collia.  La  Cueille,  c"  de  Poucin. 
Cullignia.  Coli^y. 
ColLgny.  Coligny. 
CoUionnas. 
Collognia.  Coligny. 
Coliogniat.  Coligny. 
Collogny.  Coligny. 
Colloigniacus.  Coligity. 
Collomieu.  Coloinieu. 
Cnllongi  (Li).  Collonge,  t" de  Saint- 

JeaD-de-Thurigneiix. 
Cnllourosa  (M(ins).  Colliourosa. 
(^ullunges.  Collonges. 
(îolly  (Li).  La  Cueille,  c"  de  Poncin. 
Colobrius  villa. 
Cologna.  Coligny. 
Cologna  en  Bresse.  Coligny. 
Cologna  le  Neuf.  Coligny. 
Coiugnacus.  Coligny. 
Cologne.  Coligny. 
Colognia.  Coligny. 
Coloffniacus.  Coligny. 
Colognie.  Coligny. 
Colognie  le  Vies.  Coligny. 
Colognieu  (  Kn  ).  Colognieu ,  c"  d'Am- 

bérieu-(^n*Bugey. 
Coloigne.  Coligny. 
ColoigneidA.  Coligny. 
Coloigniacus.  Coligny. 
Coloigniacus  Telus.  Coligny. 
Coloiubenrlies. 
Ciiloinberiuni.    Le  Colombier,    c°'    du 

Planlay. 
(kiloiubiers    (Ku).     Le    Orand-CoUnn- 

hier. 
Coluinboruni  Dumus.  Les  Culombs. 
Colomby  de  Cex  (  Le  ).  Le  Colombia- 

é»^ex. 
Colomeu.  Colomieu. 
Colomiaruït.  Colomieu. 
Coloniieux.  Coloinieu. 
(ïoloinion.  Colomieu. 


Colomyou.  Colomieu. 

Colonges.  Collonges,  ch.-i.  de  c°°. 

Colonges.      Les     Collonges ,     c""     de 

Saiiit-Genis-sur-Menthon. 
Colongia.  La  Colonge,  c"*  d'Illiat. 
Colongias.    Colonges,  e"  de  Cuixiat- 

Dongalon. 
Colongias.    Colonges ,   c"""    de    Saint- 

Eticnue-sur-Chalaronne. 
Colonheu.  Coligny. 
Coloueiacus.  Coligny. 
Colonge.  Collonge,  c""de  Saint-Sorlin. 
Colonges.    Collonge,    c"'    de    Saint- 

Didierd'Aussiat. 
Colongia.   Collonge,  c"'  de   Franche- 

leins. 
Colonia.  Coligny. 
Coloniacus.  Coligny. 
Coioniacus  \ovus.  Coligny. 
Colonier.  Coligny. 
Coloniou.  Coligny. 
Colonnes  (  Les  ). 
Colour  (  Li). 
Coloygniacus.  Coligny. 
Golumba  de  Cormaczuyna  (La).  La 

Colombe,  c°"    de    Saint-Martiu-le- 

Chitel. 
Columberi  (Li).  La  Colombien' ,  c°'  de 

Rigneux-le-Franc. 
ColumberiuiD.      Colombier,     c""      de 

Courtes. 
Colunges.    Collonge,     c""    de     Sainl- 

Didier.d'Aussiat. 
(jolunges.     Colonges,     c"*    de    Sainl- 

Ktienne-sur-Chalaronue. 
Colungetes  (  Les  ).  Les  Colongelles. 
Colungi  (Li).  Lu  Colonge,  c"'  de  la 

Boisse. 
Colungi  (  Li  ).  La  Colonge ,  c"  d'Aïu- 

bérien-eu-Bugey. 
Colungne.  Coligny. 
Coly  (Li).  La  Cueille,  t"  de  Poucin. 
Coiuba    (Li).     Le   Carrage,    c°'    de 

Bàgé-la-Ville. 
Comba    (Li).    La   Combe,  c"'  de   la 

Boisse. 
Comba    (Li).     Lu    Comité,    c""     de 

Jujnrieuï. 
Comba  Beneyian.  Im  Combe  lieneytun . 
Comba     Breissolan.     La    Combe-de- 

ttreissolan. 
Comba    de    les     Fosses.    Lu   Combe- 

îles-Fosses. 
Comba    del    Aeraeil.    Lu    Combe-dn- 

Yerneil. 
Corubadeii». 
Comba  de  riu  Borrey.  La  Comlie-dc 

llormj. 
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(^ouibaz    de    Vauix.    La    Combe-de- 

Vaiu. 
Oomba    Gaii.     Le»    Combcê,    c,"    de 

Gex. 
C.ombalcreci.  La  Comie-LereMe. 
Ooinbaleressi.  La  Combe-Lereue. 
Conibaiurici.  La  Combe-Leresse. 
Goinba  ou   lou  (Li).   La    Cotnbe-au- 

Loup,  t"  de  Bàgé-la-Ville. 
(À)ioba     sancte    Marie.    La    Combc- 

Sttinte-Marie. 
Coinba  Sancti   Bernardi.  La  Combv- 

Saxnt-Bcniard. 
Coinba    Sancti    Martini.  La    Combe- 
Saint-Martin,  c"  de  Saint-Martln- 

de-Bavel. 
(loinbas.  />c<  Combes,  c"  de   Ceyzé- 

riat. 
Gombas.    Le»   Combes,  c""    de    Jas- 

seron. 
Gambas  à  la  Donna  (La).  La  Combe- 

à~la-Donne. 
Gombaz  (La).  La  Combe,  c°°  de  Pé- 

ronnas. 
Gombaz    (Laî).    La    Combe,   c"'    de 

Farges. 
Gombe   au    Rey  (La).  La  Combe-aii- 

Roi,  c"  de  Neyron. 
Gombes    (Les).   Les   Combe»,  c"'  de 

Druillal. 
Gombos    du   j;a   (Les).    Les   Combes- 

dtt-Gué,  c"  de  Bàgé-la- Ville. 
Gonibetaz  (  La).  La  Combette,  c""  d'An- 

glefort. 
Goinieres.  Les  Comires. 
(jomonal.  Communal,  c'"  d'Arbent. 
Gompendiensis  villa. 
Gonan.  Conand. 
Goncheyri  (Li).  La  Conchière, 
Goncbi,  Conche,  c°°  de  Gorcelles. 
Gonehi  (Li).  La  Conche,  c"'  de  Mi- 

ribel. 
Goncbia  Miribeili.  La  Conche,  c"°  de 

Miribel. 
Gonehi  d'Avancia    (Li).    La  Conelie- 

de-Vancia. 
Gondaïuena    (Li).    La     Condamine, 

c"  de  Maiafretaz. 
Gondamina.  Condamine-4a-UeUoire. 
Gondamina.  Condamine-la-Doye. 
Gondamina.   Condamine,  c™"  de   Bé- 

nonces. 
Gondamina.    La    Condamine,  c°'   de 

Luthézieu. 
(iondamina.    La   Condamine,   c"    de 

Replonges. 
(Gondamina  Belloyrie.  Condamine-la- 

Belloire. 


Gondamina  d'Arz  (Li).  La  Conda- 
mine, c"'  d'Arfi. 

Gondamina  de  Fay  (  Li  ).  La  Conda- 
mine-de-Faij . 

Gondamine  de  la  Beloire.  Conda- 
mine-la-lielloire. 

Gondamine  de  la  Doy.  Condamine- 
la-Doije. 

Gondamina  de  la  Doys.  Condamine- 
la-Doye. 

Gondamina  de  la  Duys.  Condamine- 
la-Doye. 

Gondamina  de  laz  Belloyriz.  Conda- 
mine-la-Belloire. 

Gondamina  Ducis.  Condamine-la-Doye. 

Gondamina  Sancti  Johannis.  La  Con- 
damineSaintJean. 

Gondaminaz.  Condamine-la-llelloire. 

Gondaminaz.  Condamine-la-Doye. 

Gondaminiz  et  la  Belloire.  Conda- 
inine-de-la-Belloire. 

Condamine.  Condamine-la-Doye. 

Gondamine-la-Belloie.  Condamine-de- 
la-Belloire. 

Gondamine  la  Doy.  Condamine-ln- 
Doye. 

Gondamine  la  Doys.  Condamine-la- 
Doye. 

Gondamyniers.  Les  Condaminiers. 

Gondeissia.  Comleyssial. 

Gondeissie.  Condeyssiat. 

Goiidemnans. 

Oondessia.  Condeyssial. 

Condessiacus.  Condeyssial. 

Condessiat.  Condeyssial. 

Gondoyssia.  Condeyssiat. 

Gondeyssiacus.  Condeyssial. 

Gond^ssiaz.  Condeyssial. 

Gondeyssie.  Condeyssial. 

Goudiouz.  Comtien. 

Gondoiseu.  Condeyssial. 

Condoisiat.  Condeyssial. 

Gondoissia.  Condeyssiat. 

Gondonem.  Condon. 

Gondons.  Conilon. 

Gondosceacus.  Condeyssial. 

Gondosseu.  Condeyssial. 

Gontlossyacus.  Condeyssiat. 

Condoysia.  Condeyssial. 

Gondoysiacus.  Condeyssiat. 

Goiiduxia.  Condeyssial. 

Gonduxiacus.  Condeyssial. 

Gonduyssia.  Comleyssial. 

Gonflans.  Coiijlcns,  c,"'  de  Sainl- 
Maurice-d'Kcliazeaux. 

Gonfrancechi.  Confrancliesse. 

Gonfrancecliy.  Confianchesse. 

Gonfranchechy.  Con/ranchesse. 


Gonfrancheschat.  Con/ranchetle. 
Gonfranclieschi.  Confrancheisc. 
Gonfranchetes,    ConfranclieUe-d*en-U<ts 

et  d'en-Haut. 
Gonfranchettes.  Confranchette-d' en-Bas 

et  d'en-Haul. 
Gonfrancïon.  Confrancoti. 
Gonfraiiczonis   (  Harrochia  ).   Confrnn- 

çon. 
(ionfranseiche.  Con/ranchesse. 
Gonfranson.  Confrançon. 
Confrenoz. 
Gonnus.  Le  Cône. 
Gonorcel. 

Gonsiacus.  Conzieu. 
Gonsieu.  Comieu. 
Gontamina.   Contamine,  c"   de  Gha- 

nay. 
Gontamina.  Candamine-la-Belloire. 
Gontaminaz    Bellorie.    Condamine-la- 

Belloire. 
Contamina   de  la  Duys.   Condamine- 

la  Doye. 
Gontaminaz.  Contamine ,  c"  de  Cha- 

nay. 
Contantinieri      (Li).     La     Contenti- 

nière. 
Goutors. 

Gontreivo.  Contreroz, 
Gontrevo.  Contrevoz. 
Gontrevos.  Contrevoz. 
Gonus.  Le  Cdne. 
Conzeu.  Conzieu. 
Conziacus.  Conzieu. 
Conziou.  Conzieu. 

Gorba   (Li).    La    Courbe,    c°°   d'Ar- 
bent. 
Gorba.  La  Courbe,  c"°  de   Gorcelles. 
Gorbateria.    La    Courbalière,    c"   de 

Gourmangoux. 
Gorbatery.     La    Courbatiére,   c"    de 

Rignieux-le-Franc. 
Gorberia.  La  Corbière,  c°"  de  Glialex. 
Gorbertodus.  Coberthond. 
Gobertoud.  Coberlhoud. 
Gorbertout.  Coberlhoud. 
Gorbono.  Corbonod. 
Gorbonot.  Corbonod. 
Gorbonou.  Corbonod. 
Gorbonous.  Corbonod. 
Gorbonoz.  Corbonod. 
Gorborgolt. 
Gorceles.  Corcelles. 
Gorcelez.  Corcelles. 
Gorcellas.  Corcelles. 
Corcellas.     Corcelles,     e,"    de     Glia- 

vannes-sur-Reyssouze. 
Gorcellas.  Corcelles,  c"'  de  Grièges. 
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Corcellas.  Corcelles,  c"  de  Trévoux. 

Oorcellas  en  Arbon.  Corcello-en-il- 
bon. 

Corcelie.  Coirelles,  c""  de  Grièges. 

Corcelle-en-Albon.   Corcelles-en-ilbon. 

Cordans. 

Cordelières    (Les).     Le»     Cordelières. 

Cordeiinus.  Cordenne. 

Cordeynus.  Coréenne, 

Cordiacus.  Cnrdieux. 

Gordieu.  Cordietix. 

Corccllettes.  Corcelelle. 

Gordien,  à  ou  près  Bàgé-le-Cbàteau. 

Gordieu  la  Ville.  Cordûux. 

Cordone.  Cordon. 

Gordnn.  Cordon. 

Corellins.  Coratin. 

Coran  (Petit-).  Corm  {Petit-). 

Corens.  Corent,  c"*  de  Cbareyrial. 

Coreiit-la  Ville.  Corent  (Petit-). 

Gorfiriou.  Corferou. 

Corfrancione.  Con/rançon. 

Corfrançons.  Con/rançon. 

Corgenone.  Corgenon. 

Corgentein.  Corgmtin. 

Corgenleyn.  Corgetitin. 

Corily  Fons.  La  Corille. 

Gorion.  Corrion. 

Gorjonon.  Corgenon. 

Corier.  Corlier. 

Gorlerius.  Corlier. 

Corleyson. 

Gorliacus.  Corlier. 

Corliers.  Corlier. 

Gormacionus.  Cormattine. 

Cormaczuyna.  Conmutine. 

Cormaczuinaz.  Connaseine. 

GonnaBniout.  Cormagnioui. 

Gormaignod.  Cormagnioud. 

Cormanecbi.  Cormanêche. 

Cormangonem.  Courmangon  i . 

t^onoangon.  Counnangoux. 

Cormangons.  Counnangoux. 

Gormangos.  Coitrmangoux. 

CormaDgoud.  Courmangowc. 

Goi'inaDgoux.  Courmangoux . 

CormareDc.  Cormoranclw. 

Gonnarenclie.  Cormaranche. 

Gonoarenrhe.  Cormaranche. 

Cormarencheii.  Cormoranehe. 

Gormarencbi.  Cormaranche. 

Gormarenclii.  Cormaranche. 

Gormarencliia.  Contuirattche. 

Cormarenchia.  Cormaranche. 

CoriDarenchi  in  Vairomesio.  Corma- 
ranche. 

Connarencfay.  Cormaranche. 

Gormarescbia.  Connaresche. 


Cormarinca.  Cormaranche. 
Cormassenchi.  Cormatsenche. 
Cormassina.  Cormassine. 
Cormassuyne.  Cormatiiine. 
Oorraazuyna.  Cormassine. 
Cormengoux.  Courmangaiu: 
Gormerencbia.  Cormaranche. 
Cormo.  Cormoz. 
Gorinolingias.  Cormaranche. 
Gormoœbloz.  Cormamble. 
Gormombre.  Cormamble. 
(Jorraorancus.  Cormoran. 
Gonaoranches.  Cormoranehe. 
Gonnos.  Cormo:. 
Gorinosius.  Cormo:. 
Gormou.    Cormo:,    e"  de    Cbâteau- 

Gaillard. 
Gorniouz.  Cormo:. 
Gonnoui.   Cormo: ,   c"  de   Cbéteau- 

Ùaillard. 
Goohot.  Co/io(. 
Goquognies.  Cocagne. 
Gornaloup  en  Bresse.  Comaloup, 
Gornant.  Canian». 
Cornalonis.   Comaton,   c"    de    Con- 

françon. 
Gomatum.    Comaton,    e"    de   Con- 

françon. 
Gomaves. 
Gornelia.  Corneille. 
Corneila.  Corneille. 
Gornelle.  CorneiUe. 
Gorneloux.  Comaloup. 
Gomiges. 

Gornillions.  Cornilion. 
Gornilons.  Cornilion. 
Gorniola     Bernart.    La    Comiole-Ber- 

nari. 
Comoisel. 
Gornone.  Comon. 
Gorobert.  Corrobert. 
Coron.  Corrion. 
Goronae  villa.  Coron. 
Gorone  (Villa  de).  Coron. 
(«orons.  Coron. 
Corpeleil.  Cropetet. 
Corpetrus  villa. 
Gorroge  (  La  ). 
Gorromanescbi.  Corromanéche ,  c'"  do 

Saint-Didier^d'AussiaL 
Cors. 

Corsan.  Corsant. 
Gorsandunum.  Corsantlon. 
Corselles.     Carcelles,     c"    de    Mata- 

felon. 
Gorsendo». 

Cort.  Cour»,  c"*  de  Bigo-la- Ville. 
Cortablens.  Cnrtablanc. 


Gortadam. 

GortalTon.  Curtafand. 

Cortafonte.  Curtafand. 

Cortafonz.  Curtafand. 

Corlallin.  Curtalins. 

Gortarenges.  Curtaringe. 

Gortasione.  Cortaisan. 

Gortefonl.  Curtafoml. 

Gorle  Francionis.  Canfranron. 

Gortefredone.  Curtafand. 

Corlelins.  Curtalins. 

Corterenges.  Citrlaringes. 

Corteromanisca.  Corromanêche. 

Cortetrilloz.  Courtetrelle. 

Corihoflo.  Caurtauphle. 

Corli  de  Çencvo  (Li).  Le  Courti  de 
Senève. 

Corlicellas.  Carcelles,  c"°  de  Cha- 
vannes-sur-Rcyssouze. 

Coitimomblo  (De).  Cormamble. 

Gortofle.  Courtouphle. 

Gorloflo.  Caurtauphle. 

Gortofloz.  Caurtauphle. 

Cortophle.  Caurtauphle. 

Cortos.  Courtes. 

Gortoux.  Courtes. 

Gorloz.  Courtes. 

Gortrablens.  Cartrableins. 

Gorvandellos.  Corcangel. 

Corvandellum.  Corcangel. 

Gorvandelum.  Corcangel. 

Gorvangelos.  Corcangel. 

Gorvayssiat.  Corceinsiat. 

(^orveyssia.  Corceissiat. 

t^orzans.  Corsant. 

(îorzeu.  Cardieux. 

Gorzeu  in  Bressia.  Cardietix, 

Gorziacus.  Cardieux. 

Gorzie.  Cordieuz. 

Corzieu.  Cordieux. 

Gosantia.  La  Cousance. 

Gosanlianum.  Casancin. 

Cosconacus.  Cocagne. 

Gosconia.  Cocagne. 

Gossieu  en  Bresse.  Cocieu. 

Gossieux.  Cocieu. 

Gossono.  Cossonod. 

Cossonot.  Cossonod. 

Cossy  (En). 

Costa.  La  Côte,  c"  de  Lent. 

Gosla.  La  Côte,  c"°  de  Lbuis. 

Cosia  de  Cerdone.  La  Grand-Cote, 
c"  de  Gcrdon. 

Osta  de  les  Fouges.  La  Càle-des- 
Fouges. 

Gosla  de  Neyrone.  Grande-  et  Petite- 
Cote,  c°°  do  Neyron. 

Gostaignioln  (Li).  La  Costaignole. 
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Costa  Miribelli.  La  Pelite-Càle,  c"  de 

Miribel. 
Costa  Sancti  Germani.  La  Côte-SaiiU- 

(ieniiain. 
Costargiuin.  Costarge. 
Costas  d'Arz.  les  Cotes,  c'"  d'Ars. 
Costas  de  Cerdone.  Les  Côle^,  c""   do 

Cordon. 
Cotares. 
Cotay  (Aqua  de).  Le  Coteij,  affluent 

du  RhJne. 
Cotay.     Coteij,    c°°   de    Saint-André- 

d'Iluiriat. 
Coteilleu.  Coutelieu. 
Colel  (Le).  Le  Cotard. 
CoteHiacus.  Coutelieu. 
Cotelliou.  Coutelieu. 
Cotellyu.  Coutelieu. 
Cothenan.  Cotenan. 
Cotiacus.  Cociacus  nlla. 
Cotieri  (Li).  La  Cotière. 
Cotis.  Coux,  c"  de  Bénonces. 
Cotoneni. 

Cottclieu.  Coutelieu. 
Cottelieux.  Coutelieu. 
Coucia.  Coudât. 
Couciacus.  Coucial. 
(]ouchoud.  Couchoux. 
Coulejfna.  Coligny. 
Couligna.  Coligny. 
Oonlloniieu.  Colomieu. 
Courbonod.  Corbonod. 
Courcellas.  Corcelles,  e"°  do  Genouil- 

ieux. 
Coui'lieu.  Corlier. 
Counnangout.  Courmangoux. 
Courmengoz.  Courmangoux. 
Coursant.  Corsant. 
Court.  Cours,  c"  do  Bàgé-la- Ville. 
Curtaranges.  Curlaringe. 
Courtiou.x.   Curtioux,  c"  do  Montra- 
col. 
Courtoux.  Courtes. 
Courtoz.  Courtes. 

Courty-Robin  (Li).  Le  Courtil-Robln. 
Courveissia.  Corveissial. 
Couveta    (La).    Les    Cornets,  c'"  de 

Saint-Didier-d'Aussiat. 
Covernos. 
Coyron.  Coiron. 
Coysel.  Coiselet. 
Coyselet.  Coiselet. 
Coysellum.  Coiselet. 
Cra.  Cra:-en-MichaUle. 
Cra    (En    laz).    La    Crus,    z"    de 

Farges. 
Cra  (La).   La  Craz,  c"   de  Monta- 

gnat. 


Cra    (La).    La  Crus,   c"  de    Saint- 

Benoit-de-Cessieu. 
Craciacus.  Crassy. 
Craciacus.  Cressieu. 
Gracie.  CruMij. 
Gracier.  Crassij. 
Cra   de   Bullart    (La).    La    Cras-dc- 

Bullart. 
Gramanc.    Cramans,    c"°    de    Leys- 

sard. 
Cran.  Crans. 
Crangia.  Crangeat. 
Crangiacus.  Crangeat. 
Crangiat.  Crangeat. 
Crant.  Crans. 
Crapayou.  Crapéou. 
Crapeyacus.  Crapéou, 
Crappeou.  Crapéou. 
Crappeu. .  Crapéou. 
Crassi»3r.  Crassy. 
Crassus.  Cras-sur-Heyssouze. 
Graypayeu.  Crapéou. 
Graysiou.  Cressieu. 
Craz.  Cras^sur-Reyssouze. 
Craz  (La).  La  Craz,  c'"  de  Niévroz. 
Crecyacus.  Cressieu. 
Crepia.  Crépiat. 
Crepiacus.  Crépiat. 
Crepiaz.  Crépiat. 
Crep.  Crept. 
Crepigniaz.  Crépignat. 
Greptus.  Crept. 
Crespieu.  Crépieux. 
Crespignia.  Crépignat. 
Cressiacus.  Cressieu. 
Cressieux.  Cressieu. 
Grest   (Li).   Le   Crêt,   c"  de  Marti- 

gnat. 
Crest.  Le  Crêt,  c°"  de  Peron. 
Grest  (Li).  Le  Crêt,  c"  de  Rignieux- 

ie-Franc. 
Crestum.  Le  Crêt,  c"°  d'Échallon. 
Grestum.  Le  Crêt,  c""  de  Pougny. 
Crestum.  Le  Crêt,  c"  de  Sergy. 
Greslum    de    Forcbis.    Le    Crêt-des- 

Fourches,  c"'  de  Songieu. 
Crestum    dou   Pertuys.    Le  Crêt-du- 

Pertuis,  c""  de  Songieu. 
Grot.  Crept. 

Gréta-Pela.  La  Crête-Pelée. 
Cretos   de   Viria.   Les  Crêts,    c"'    de 

Viriat. 
Greva  Porcel   (En).    Crêee-Pourceau. 
Greyp.  Crept. 
Creysie.  Crassy. 
Creysins.  Cressin. 
Greysinus.  Cressin. 
Greyssia.  Cressia. 


Greyssiacus.  Cressieu. 

Creyssieu.  Cressieu. 

Creyssins.  Cressin. 

Creyssinus.  Cressin. 

Creyssiou.  Cressieu. 

Crispiacus.  Crépieux. 

Crochiri  (Li).  La  Crocliiirc. 

Crois  (La).  La  Croix-de-Pierre. 

Crois  Colin  (La).  La  Croix-CoUin. 

Crois  Verdo    (La).   La    Croix-Verte, 

c""  de  Replonges. 
Cropeté.  Cropetet. 
Cropeteil.  Cropetet. 
Croppet.  Cropet,  c°'  de  Neyron. 
Gros  de  i'Alaignier  (Le).  Le  Creux- 

de  VMaignier, 
Grosa.  Le  Creuzet,  c°"  do  Genay. 
Grosa.  La  Crose,  c"  d'Ktrez. 
Grosa.  La  Crose,  c"°  de  Genay. 
Grosa.  Croze,  c°"  de  Loves. 
Grosa.  La  Croze,  c°°  deVersailleux. 
Grozat.  Crouset. 
Crosaz  (La).  La  Crose,  c""  de  Pira- 

joux. 
Croseta.    La    Croselte,    c""  de  Marti- 

gnal. 
Croset,  Crozet. 

Croset  (Le).  Le  Crozet,  c"  de  Saint- 
Bois. 
Crosetum.  Crozet. 
Crosetum.  Crozet,  c°*  de  Polliat. 
Crosez  (Les).  Les  Croscl-t. 
Croie  (La).  La  Croûte. 
Croteil.  Crottet. 
Crotel.  Crottet. 
Croteldum.  Crottet. 
Crotellium.  Crottet. 
CroleyI.  Crottet. 
C  rotez.  Crottet. 
Crotpans. 

Crotula.  Le  Creux,  c""  de  Replonges. 
Groyet.  Croyat. 
Croys     (La).      La    Croix -de -Pierre, 

c"  de  Gonfrançon. 
Croza.  La  Creuse,  c"  do  Frans. 
Crozilles.  Cruzillcs-les-MépiUat. 
Gruco    (Vicus   de).   La   Croix-Collin , 

c°°  de  Replonges. 
Crucc     Rainisparmarum     (De).    La 

Croix,  c"  de  Messimy. 
Gruce.  La  Croix,  c""  de  Saint-André- 

le-Bouchoui. 
Cruce  Auciaci.  La  Croix-d'Oiissiat. 
Cruceta.  La  Croitette,  c°*  de  Genay. 
Grues  (Les).    Les  Croix,  c"  de  Ri- 

gnieux-le-Franc. 
Crues  (Les).  Les  Cruels,  c"  de  Ri- 

gnioui-le-Franc. 
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Crues  (Les).  Le»  Cruetê,  c"  de  Suligiiat. 
Cruisilles.  Crtizilleites Slepillat. 
Craiiilles.  Cruzilles,  c°°  de  Gn'jlée. 
Crusilîas.  CnuilUs-lef-Mépiliat. 
r  rusilîcas.  Criuiltcs-les-Mépiltat . . 
<^rusilles.  Cruzilles-let-MépiUat. 
Ci'usillies.  Cru:illes-le»-MépiUat. 
Crusiiliez.  Crit:iUeê-le$-MêpUliit. 
Cruiillas.  CntzilUê-lcê-MépiUat. 
(Iruzille.  CrtuUleê-ies-MépUlat. 
Cruiilles.  Crinillei-let-MépiUat. 
Caardes  (Les).  La  Couarde». 
Cuchetiim.    Cachet,    t,"    do     Snint- 

Sorlia. 
Cncoin.  Cneueti. 
Cacnens.  Cuciien. 
Cuegro.  Cuègre. 
Cuegrum.  Cuègre. 
Cueil.  Cuét. 
Cuel.  Cuét. 
Cuoria. 
Cucr.  Cuét. 
Cuers ,  c**  de  Sergy. 
Cuetan.  Cuélatu. 
Ciiet-lès-Mnntrcvel.     Cuét,    c'"     de 

Montrevel. 
Ciifin.  Cuffin. 
Cugnissiou.  Cugnmieu. 
Cuillia.  La  Cueille,  c"  de  Poiiciii. 
Cuisia.  Cuùiat. 
Cuisia.  Cniieu. 
Cuisiaeiis.  Cuùiat. 
(^uizia.  Cuigiat. 
Cniziat.  Cm»iat. 
Ouisiaz.  Cuùiat. 
Cula    (Li).     La    Cuiaz,    c"    de   Mi- 

ribe!. 
Cale.  Cuioz. 
CaUe.  Culoz. 
Culloz.  Culoz. 
Culluiu.  Culoz. 
Culus.  Culoz. 
CuluiD.  Culoz. 
Cuncisî>es  (Les). 

Caioba  Luereci.  La  Combeheic»»e. 
Cnmlia     Régis.    La    Combe  -  du -Rjy, 

t"  de  Cliazey. 
Cuniliri    (Li).    La   CunilUere,  c"  de 

Bàgéla-Vilic. 
Cunillîas.  Le»  CuniiU;». 
Cuoli  (  Li  ).  La  CueiiU,  c"  de  PoDcio. 
CuoU  (Sas  la).  La  Cunlle,  z"'  d'Ar- 

b«nt. 
Caqaen.  Caeuen. 
Caquens.  Cueutn. 
Curccllas.     Corcelle»,    c"    de  Sainl- 

MarceL 
Curcia.  Curtiat-Don^atoH. 


Curciacus.  Ctu-ciat-Dongaton. 

Curciaz.  Cnrdat-Dongalon. 

Cuilein.  Curlin. 

Curlens.  Curlin. 

Curleyn.  Curlin. 

Curliiis.  Curlin. 

Curnillionis  (Castruin).  Comillon. 

Curniliions.  Comillon. 

Carsia.  Curdat-Dmgalon. 

Cursins. 

Curtablens.  Cwlablanc. 

Curlafey.  Curtafraij,  c"'  de  Bourg. 

CurlalToD,  Curtaflbnd.  Cwlafond. 

Curtafon.  Curtafond. 

Curtafont.  Curtafond. 

Curlafonz.  Curtafond. 

Curtafrey.   Curtafray,    t"  de   Bourg. 

Curtafiey,  c°°  de  Jujurieux. 

Curtelel.    Curlckt,   c"  de    Cbapeile- 

du-Chàtelard. 
Curtaranges.  Curtaringe». 
Gartaz  Rey  (La).  La  Courte-Ray. 
Curte.   Cour»,    c*  de   Bàgé-la-Vilie. 
Curie  Francionc.  Confrançon. 
Curte  Genoiio.  Corgenon. 
Curteliere.     La     Curtillière,    c"    do 

Montrevel. 
Curtelleria.    La     Curtillière,    t"    de 

MoDlrevel. 
Curlellières.    La    Curttlliére,    e"    de 

Saint-Trivier-de-Courte«. 
Curtes.  Courte». 
CurtM  (Les).  Le»  Cour»,  e"  de  Bàgé- 

la-ViUe. 
Curtestrillus.  Curletrelle. 
Curtetrelloz.  Courtetrelle. 
Tarte  Vientine.  Corgentin. 
Curli   (lu).    Cours,  c"°  de  B.'igé-la- 

Ville. 
Curtia.  Curciat-Dongalon. 
Curtiacus.  Cureiat-Dongalon. 
Curtiat.  Curciat-Dongalon. 
Carliat-Uongallon.    Curciat-Dongalon. 
Curticuli.  Curiioiu,t"  de  Montracol. 
Curlieui  (Les),  c"  de  Bàgé-la-Ville. 
Curli  Francionis  villa.  Confrançon. 
Curtil.  Le»  CuitH»,  t"  de  Montrevel. 
Curtilajo  (Li).  Le  Curlilage, 
Curtilars  (  Les). 

Curtiles.  Curtil,  c"  de  Samognat. 
Cortil  Fromint.  Le  Curtil-Froment. 
Curtilis  Mariaims. 
Curliiis    villa.    Curtil,   c"  de   .Mézé- 

riat. 
CurtIUiri  (Li).  La  Curtillière,  c""  de 

Montrevel. 
Curtil   Vioui    (Li).   Le    Curtil-Yieitx , 

c"  de  Bfigé-la-Ville. 


Curtious.     Curtiuiu-,    c"    de    SIoiil- 

racol, 
Curlis.  Cours,  c""  de  Bàgé-la-Ville. 
Curlis  Abanis.  Curtaban. 
Curlis  Morlingus. 
Curlis  Waldonisca. 
CurtolTonte.  Curtafond. 
(-urloux.  Courtes. 
Curloz.  Courtes. 
Curlrobertus.  Corroberl. 
Curt  Ruberti.  Corrobert. 
Curvanduolum.  Coreangel. 
Curveysia.  Corveistiat. 
Curzeu.  Courzieu,  c*"  de  la  Boisse. 
Cusancia.  La  Comunce. 
Cusiacus.  Cuzicu. 
Cusiea.  Cuzicu. 
Cussieu.  Cuzieu. 
CutlilBri  (Li).  La  Cutijiére. 
Cuvernia.  Cmiergnat. 
Cuyel.  Cuét. 
CuyI.  Cuét. 
Cuyilie  (La).  La  Ctœille,  c"'  de  Pon- 

cin. 
Cuysia.  Cuitiat. 
Cuysiac.  Le  Cidtet. 
Cuysiacus.  Cuisiat. 
Cuzieux.  Cuzieu. 
(^yceyns.  Ce»»ein». 
Cyennies.  Ceigne. 
Cymandres.  Simandressur-Suran. 
Cymandres.  Simatidre,  c"°  de  Mante- 

nay-Monllin. 
Cyria.  Ciriez. 
Cysos.  Cizod. 
Cyleis.  Citei». 

D 

Dagnea.  Dagncux. 

Dagniacus.  Dagneux. 

Dagnieu ,  Dagnieux.  DagneiLc. 

Dagniri  (Li).  La  Dagnièrc. 

Daigneu ,  Daigneux.  Dagneux. 

Daigniacus.  Dagneux. 

Daignins.  Dagnim. 

Daignius.  Dagneux. 

Daignon.  Dagnon. 

Daloing.  Aloing. 

Dalonjons.  La  Longeon. 

Daluvoy.  Dalivoy. 

Damperro.  Dompierre ,  c""  de  PoHiat. 

Dampero.  Dompierre -dC'Chalaniont. 

Dananche.  Danenches. 

Danneu.  Dagneux. 

Danniacus.  Dagneux. 

Dannianus.  Dagnins. 
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Daims.  L*Ain. 

Daiaysi  de  la  Feugeri.  Dnraise  de  ta 

Fougère. 
Darbonay.  Darbonnay. 
Darbonnè  (Le).  Le>  Darbonnes. 
Darbuyri  (Li).  La  Darbnire. 
Dardilia. 

Dazin,  Dasinz.  Da»in. 
Dassin.  Dazin. 
Daulx  (l.e).  Le  Dean. 
DauDS.  Don  ,  c"de  Vieu. 
Davalleyns. 
Davanoz.  Daianod. 
Davroux  (Les).  Lei  DavroU. 
Deau  de   Revona  (Le).  La  Tour-dit- 

DeaH. 
Deaux  (Le).  Le  Deau. 
Deaux  (Les).  Le  Deau. 
Deaulx  (Le).  Le  Deau. 
Debvens.  Les  Devins. 
De  Campis.  Les  Dsrhainps. 
Dechargia. 

Deffens  (Li).  Le  Défent. 
Degotel  (Li).  Le  Dégotel. 
Dégotet  (Le).  Le  Dégoley. 
Delilia  de  Crose.  Montréal. 
Deneriouz. 
Dengier.  Dingier. 
DergU  (Grand-).  Le  Grand-Dergit. 
Dergil  Michaud.   Le  Dergis-Mictutud. 
Deschamps.  Les  Décliamps. 
Descorhia. 

Déserta  (  Li  ).  La  Déserte ,  c"°  de  Geiiay. 
Désertey  (Le). 
Deserls  (Les).  Les  Désirs. 
Désir.  Les  Désirs. 
Devens  (Le).  Les  Devins. 
Devens   (Le),  c""  de   Lescheroux  et 

d'Ornex. 
Devet.  Le  Devaij. 
Deveyn.  Devent. 
Deveyns,  e"  de  Brens. 
Dbuisiat.  Dliuistiat. 
Dhuisiaz.  Dliuissiat. 
Dhuy.  Dliuys,  c""  de  Chavannes-sur- 

Suran. 
Didelière  (La). 
Dieu-le-Fils.  Dieu-te-Fit. 
Digneri.  La  Dignierc. 
Dignelliri  (Li).  La  Dignetière. 
Digniri  (Li).  La  Digniire. 
Dimiery    (Grangia).    La   Grange-Di- 

inière. 
Dinger.  Dingier. 
Divona,  Divonna.  Divonne. 
Doberge. 
Dois  de  Semaneta  (Li).   La  Doye-de- 

Semanette. 


Dolvres.  Douvres. 

Dombarum     Marchia.     La     ou    Les 

Dombei. 
Donibaruiu      Patria.      La     ou     Les 

Dombes. 
Dombiis.  La  ou  Les  Dombes. 
Dombeis,  Dombeys. 
Dombes.  La  ou  Les  Dombes. 
Dombes  Occidentale  (La).  La  ou  Les 

Dombes. 
Dombes  Orientale  (  La  ).   La  ou   Les 

Dombes. 
Dombiste.  La  ou  l^es  Dombes. 
Domenas. 
Domengyer  (  Pratum  ).  Le  Pré-Domen- 

Hyer. 
Domenjo  (Bos).  Le  Bois-Domenge. 
Dorainus  Theodorus.  Domsure. 
Dommartin  de  Larnay.  Dommarlin-de- 

Larenay. 
Domnus  Martinus.  Dommartin. 
Domnus   Martinus  de  Larona.  Dom- 

martin-de-Larcnay . 
Domnus     Martinus     de    Larrenaco. 

Dommartin-de-Larenay . 
Domnus  Petrus.  Dardilia. 
Domnus  Petrus.  Dompierre-iIe-Cliala- 

mont. 
Domnus     Petrus.     Dompierre-de-Clia- 

lamont. 
Dompero,       Doraperro.     Dompierre, 

c°°  de  Vescours. 
Dompero.  Dompierre-de-Clialammit. 
Dompero.  Dompierre-sur.  Chalarounc. 
Dompiero.  Dompierrc-de-Chalamont. 
Dompierre-dc-Chalaronne.  Dompierre- 

sur-Clialaroiine. 
Dompierre  en  Dombes.  Dompierredc- 

Chalamont. 
Dompiro.     Dompierre,    c"    de    Pol- 

liat. 
Dompnus  Martinus.  Dommartin. 
Dompnus  Martinus  de  Larena.  Dom- 

martin-de-  Larenay. 
Dompnus  Petrus.  Dompieire,   c"'  de 

PoUiat. 
Dompseurre.  Domsure. 
Dompsuerro.  Domsure. 
Domseure.  Domsure. 
Donbeis.  Dombeis. 
Donceres.  Domsure. 
Donceurius.  Domsure. 
Doncieur.  Domsure. 
Donoona.  Donsonnaz. 
Donczona,  Donczonus.  Donsonnaz. 
Donczuerro.  Domsure. 
Donnus    Petrus.     Dompicrre-sur-Cha- 

laronne. 


Donnus      Martinus.     Donunarlin-de- 

l.arenay. 
Don  Pero.  Dompierre^de-Chalamont. 
Don  Pcro.  Dompierre-sur-Chalaronne. 
Dons.  Don. 
Dons  (Le  Molart  de).  Le  Molard-de- 

Don. 
Dons  in  Verromesio.  Dan ,  c°°  de  Vieu. 
Donsourro.  Domsure. 
Donsucruz.    Donzuiire,  c"*  de   Chala- 

uion  t. 
Dont  Piero.  Dompierre-de-Chalamont. 
Donzona,  Donzonna.  Donsonnaz. 
Dorclii.  Dorche. 

Dorchia.  La  Dorche  et  Dorclie. 
Dorches.  Dorche. 
Dortanc.  Dortan. 
Dortans.  Dirtan. 
Dortant.  Dortan. 
Dorteno.  Dortan. 
Dorlencus.  Dortan. 
Dortbincus.  Dortan. 
Dortincus.  Dortan. 
Dortingus.  Dirtan. 
Dorvand.  Dorvant. 
Doua  de  la  Paneri  (Li).  La  Doye^de- 

la  Panière. 
Doucella.  Doucelie. 
Douviri(Li).  La  Douviére. 
Douvro  (Li).  Le  Douvre,  c"  de  Co- 

ligny. 
Douvroz  (Li).  Le  Douvre,  c"  de  Cer- 

lines. 
Douvroz    (Li).    Le    Douvre,    c""    de 

Cruzilles-les-Mépillat. 
Dovres.  Doucres. 

Dovres.  Douvres,  c"*  de  Lompnes. 
Dovrc.i.  Douvres ,  c"°  de  Veyzlat. 
Dovris  (De).  Douvres. 
Doy  (Li).  La  Dotje-de-Condanùne. 
Doys  (Li),  c""  d'Izernore. 
Doys  (Li).  LaDoye,  c"  de  Montanges 
Doys  de  Condamine  (Li).  La  Doye- 

de-Condamine. 
Doys   des   Merioz  (Li).   La  Doye-de- 

Merloz. 
Drenoillias.  Drcnouilles. 
Drenoilies.  Drenouilles. 
Droin,  Druyn.  Drom. 
Dron.  Drom. 
Dronoillies.  Drenoidlles. 
Drons.  Drom. 
Drouillat.  Druillat. 
Droysins.  Droisin. 
Druillay.   Le   Druitlet,   c°°  de  Saint- 

Cyr-sur-Menlhon. 
Druillaz.  Druillat. 
Druillies,  Drnylles.  Druillat. 
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Drulley    (Le).     Le    Dnàllet,    c"'    de 

SaiBt-Cyr-sur-Menlhon. 
DruHey    (Li).     Le    Drmllet,    c"    de 

Saint-Jean-sur- Veyle. 
Dralia,  Druilia.  Druillat. 
Druliaz,  Dralliaz.  Druillat. 
Drullial.  Druillat. 
Drulliey    (Li).    Le    Dnàllet,    c'"  de 

Saint-Cyr-sur-Mentbon  et  de  Saint- 

Jean-sur-Veyie. 
Drnilifz    (Li).     Le   Dnàllet,   c"'    de 

Foissiat. 
Drulliout.  Dnàllout. 
Drum.  Di-om. 
Drun.  Dntm. 
Dranc,  Druncus.  Drom. 
Drunt.  Drom. 

Duchires  (Les).  Let  DucUèrci. 
Ducis    (Condamina).     La    Doye-dc- 

Condamine. 
Duis  de  Caionaii  (Li).  La  Câline. 
Uuigracos. 
Duisiacus.  Dhmuial. 
Dulchi.  Dorcke. 
Dumbas.  La  ou  /,e»  Dombei. 
Ouinbpn»is     (Pagus).     La    on     Les 

Dombci. 
Dumperus.  Dompierre-tur-Chalanmie. 
Dura  Foesei. 
Durandieri  (Li).   La  Durandière,  c" 

de  Saint-Olive. 
Uureki.  Dorehe. 
Durestain. 
Durlia.  Druillat. 
Durlies,  Durllies.  Dnàllat. 
Durlivant.  Le  Durlivan. 
Durniou.  Domieux. 
Duys.  Dhmt. 
Duys.   Dhuyt,  c"  de   ChaTanne->ur- 

Suran. 
nuys   dn  Condamina  (Li).  La  Doije- 

tle-  Condamine. 
Uuysia.  Dhuistiat. 
Diiyssia.  Dhuiêtial. 
Dyvoni.  Divonne. 
Dyvone,  Dyvoone.  Ditomw. 

£ 

EchagnioD.  Échagnieu. 

Echais.  ie»  Bthett,  ti"  de  MiribeL 

Echelan.  Echela. 

Kcbiera  (Les).  Let  Echudes. 

Ecola.   Ecole. 

Ecotey.  Écolay,  t"  de  Jujurieux. 

Egeu.  Égieu. 

Egiacus.  Égieu. 


Egiem.  Égieu. 

Egiou,  Egiouz.  Egieu. 

Egleses  (Les).  Let  Egliset. 

Egreios. 

Eguirenda.  Eguerande,  c"°  de  Cbavey- 
riat. 

Eliouz.  Eilloux. 

Emfondra-VaisseL  En/imdre-Vaittel. 

Ennaz.  L'Enne. 

Eperes.  Etpierre. 

Esciiione.  E'-hallon. 

Escarri.  Let  Echett,  marais. 

Eschais,  Eschays,  Ijh  Ecttett,  c°"  de 
MiribeL 

Escbalone,  Escballone.  Echallon. 

Eschaloun  (L').  L'Etchalon. 

Esehagneu,  Escbagnien.  Echagnieu. 

Ëscliallon.  Echallon. 

Eschanieu.  Échagnieu. 

Escbarabota  (Li).  CharaboUe-le-VU- 
lagc. 

Esrhays.  Le  rmtteat  dct  Echett. 

E9cliec8(L'E8tangd  ).  Let  Echett,  ma- 
rais. 

Escbelles  (Les).  Let  Échellet. 

Kschonevay,  Eichenevay.  Éclienevex. 

Eschenevex,  Eichenevei.  Ecltenevex. 

Escheroles  (L').  Let  Echerolkt. 

Esches  (L').  Les  Kcbets,  marais. 

Eschex  (Lacus  d').  Let  Echett ,  vameiis. 

Eseheys.  L«  ruitteau  det  Echett. 

Eschieles  (Les).  Li't  Echellet,  c"" 
d'Ambérieux-pn-Bugey,  de  Juju- 
rieux et  de  MonlréaL 

Eschiroles  (Les).  Let  Éehenllet. 

EscofTeri.  Éeoffier. 

Eseouanl.  Eeonant. 

Escopay.  Eropet. 

Escopey.  Écopet. 

Kscorcheïo.  Ecorcheloup. 

Escorchiloup.  Ecorcheloup. 

Escorens,  Escoreni,  Eicorens.  Eco- 
mna. 

Escolacus.  Ecottay,  c°*  de  Bàgé-la- 
Ville. 

Escolay.  L'E^otay,  ruiss. 

Estolai.  Ecottay. 

Escolay.  Ecottay. 

Eseoley.  Ecottay,  e°"  de  BAgé-la-Viiie. 

Escottav.  Ecottay,  c"*  de  Bàgé-la- 
Viile! 

Escrigiii,  Escrini.  Etcrigne. 

Escrilli.  Etcritle. 

Escriviacus,  Excriviacus.  Errivieux. 

Eacrivyou.  Ecririeux. 

Escruviacus.  Écrivicux, 

Escavillon.  Ecucitlon,  c"  de  Leys- 
sanL 


Esgierenda.  Eguerande,  c"'  de  Cha- 

veyriat. 
Esguerendd,  Esguirenda.  Eguerande, 

c"  de  Cbaveyriat. 
Rsliou.  Eilloux. 
Ësmondanx.  Emondaux. 
Esparroneri  (L').  L'Eiparonnière. 
Espeisi,  Espeissi,  Espeyssi.  Epaiiie. 
Espeisola.  EpeystoUet. 
Espeisse,  Espeysse.  Epaiste. 
Espeissia,  Espeyssia.  Epaiste. 
Espères.  Epierre. 
Esperias.  Epierre. 
Espesi.  Epaisse. 
E«peya.  L'Epeye. 
Espey,  Espeys.  Epey. 
Espina.  L'Epine,  c"  de  la  Boissc. 
Espinaces  (Les).  Let  Etpinattet. 
Espinacium.  L'Etpinaite. 
Kspinous.  Epinoux. 
Espisola.  ÉpeyttoUet. 
Essartines.  Certinet. 
Essertines.  Certinet. 
Essieux.  Etsieu. 
Establoz.  Etablei. 
Estanc  de  Pelotens  (L').  L'Etang-de- 

Poleteint. 
Estang  des  Granges  (L').  L'Etang-det- 
.      Granget. 
Eslang  du  Moulin    (L').  L'Etang-dn- 

Moulin. 
Esterp. 

Estornel  (L').  L'Eiuumel. 
Eslra  (L').  L'Ettra. 
Estrables.  Etablet. 
Estrablos.  Éiablet. 
Estrées.  Etre:. 

Eslres.  Etre:,  c"  de  Lescheroux. 
Eslres,  Estrez.  Etre:. 
Eviu.  t'i'icii. 
Evoge.  Évogei. 
Evogii.  Evoget. 
Evorins,  source. 
Evoux,  Evouz.  Evieu. 
Evuiranda.  Eguerande. 
Evuiranda.   Eguerande,   c"'  de  Neu- 

viile-sur-Renon. 
Excbenevei.  Echenevex. 
Exoudon.  Soudan. 
Expeissia,  Expeyssia.  Epaiste. 
Eyliouz.  Eilloux. 
Eynaz.  L'Enne. 
Eypiere,  Eypieros.  Épierr 
Eyrens.  Hairant. 
Eyserablo    (L').    L'Eterable,    c"    ae 

Ruflîeu. 
Eyserablu    (L').   L'Eterable,    c"    de 

Pouilly-Saint-Genis 
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Eysier.  Égeij. 

Eysieys.  Bgey. 

Eysirablo    (L').    L'Eserable, 

Pouilly-Saint-Genis. 
Eyssieux.  Euieu. 


Fabrica.  La  Forge,  c"'  de  Loyes. 

Fagey.  Fay,  c""  de  Souclin. 

Fagum.  Fay,  z"  de  Souclin. 

Falconcria.  La  Falconnière. 

Falerne.  Sainte-Julie. 

Falgues  (Lee).   Saint-Loup,  c'"   d'il 
liât. 

Faramantz,  Faraïuaiiz.  Faramans. 

Farencus.  Farehiê. 

Farenx,  Farens.  Fareim. 

Fargi  (Li).  La  Farge. 

Fargias.  Farges. 

Farins.  Fareins. 

Farlins.  Farleins. 

Farnei.  Femey. 

Fayola.  Fayole,  c"'  de  Clialaïuonl. 

Fayola.  La  Féole. 

Fayola»,  c.  obi.,  c"  de  Beynosl. 

Fayolau ,  c""  de  Loyes. 

Fayolaz.  Fayok,  c"°  de  Chevroux        , 

FayseDS. 

Fayssias.  Le»  Fuisses. 

Felgerias.  Fegire». 

Feliceu.  Félideiu:. 

Feliciacus.  Féliciat. 

Feliens,  Felliens.  Feillem. 

Felienz,  Fellienz.  Feitlens. 

Félins,  Felinz.  Feillens. 

Felivolt. 

Feneres.  Feniéres. 

Feneslra. 

Fenilles,  Fenillies.  Feniile. 

Fenioux.  Feignoux. 

Fenyres.  Feniéres. 

Feola.  Fayole,  c°°  de  Chevroux. 

Feougires  (Les).  Les  Fougères,  c"°  de 
Ijescberoux. 

Fernay.  Ferney. 

Ferreres.  Ferriéret. 

Ferreria.  La  Ferriére. 

Ferrerias.  Ferriéres. 

Ferroilieria.  La  Ferroliére. 

Ferroleria,    Ferrolyeria.    La    Ferro- 
liére. 

Ferroliry  (La).  La  Ferroliére. 

Ferta  (  La  ).  La  Ferté. 

Festans.  Fétans. 

Feueiiles  (Les).   Les  Feuilles,  c°°  de 
Villereversure. 


Feugcri  ( Li).  La  Feugière,  c"  de  Con- 
damine-la-Doye. 

Feugeri  (Li).  La  Feugière,  c"  de 
Viriat. 

Feugieri  (Li).  La  Feugière,  c°°  de 
Montréal. 

Feuillets  (Les).  Les  Feuilles,  c"  de 
Chàtenay. 

Feygeres,  Feygieres.  Fegères. 

Feyssolos.  Faissoles. 

Fiscals  villa. 

Fistigniacus.  Fitignieu. 

Fitligncou.  Fitignieu. 

Flaccieu.  Flaxieu. 

Flaceou.  Flaxieu. 

Flaceu.  Flaxieu. 

Flaciacus  villa. 

Flaciacus.  Flaxieu. 

Flaciou.  Flaxieu. 

Flacberi  (  La  ).  La  Flachère. 

Flachcria.  Flérhèrei. 

Flachiri.  Fièclwres. 

Flajolery  (Li).  La  Flageolière. 

Flamins.  Flamens. 

Flascbiere  (Li).  Fléchéres. 

Flaxiacus.  Flaxieu. 

Flayviou.  Fléoieu. 

Fleiria,  Fleyria,  Fleyriaz.  Fleijriat. 

Flescbanges. 

Flescbere.  Fléeluires. 

Fleurie.  Fleurieux ,  c"°  de  Mogneneins. 

Fleurieu.  Fleurieux,  c""  de  Cbàtillon- 
sur-Cbaluronne. 

Fleye,  Fleyer.  Flies. 

Floiria,  Floyria.  Fkyriat. 

Floiriacus,  Fioyriacus.  Fleurieux,  c,"° 
de  Chàtillon-sur-Cbalaroune. 

Fions.  Le  Flon. 

Flonz  (Li).  Le  Fion  ou  Ftion. 

Floranclie.  Florence. 

Floriacus.  Flewieux,  c"°  de  Gbàtitlon- 
sur-Chalaronne. 

Floriacus.  Fleyriat. 

Florido  Monte.  Florimont. 

Flories.  Fleyriat. 

Fioyriacus.  Fleyriat. 

Fluires,  Fluire.  Fleurieux,  c"  de  Cbà- 
tillon-sur-Chalaronne. 

Fluiria,  Fluyria.  Fleyriat. 

Fluiriacus.  Fleyriat. 

Flureu,  Flurieu.  Fleiu-ieux,  c""  de 
Mogneneins. 

Flurieux.  Fleurieu.r,  c"  de  Mogne- 
neins. 

Fluyreu,  Fluyrieu.  Fleurieux,  c"  de 
Ghàtillon-sur-Chalaronne. 

Fluyreu.  Fleurieux,  c""  de  Mogne- 
neins. 


Fluyria.  Fiewieu-r,    e"'  de  Chàtillon- 

sur-Chalaronno. 
Fluyriacus.  Fleurieux,  c"*"  do  Cbàtil- 

lon-sur-Clialaronne. 
Flye,  Flyez,  Flyer.  Flies. 
Fogi,  Fogy  (Li).  La  Fouge. 
Fogia.  La  Fouge. 
Foillies    (Lns).    Les  Feuilles,   c"  de 

Bàgé-la-Villc. 
Foissia,  Foissiaz.  Foissiat. 
Foissiacus ,     Foyssiacus ,     Foisiacus. 

Foissiat. 
Folias,     Follias,    Foillias,    Foyllias. 

Le»  Feuilles,  c"  de  Cliàtenay. 
Foliousa,  FolUousa.  La  Foliome. 
Follies    (Les).    Les    Feuilles,    e.'"   de 

Cbàlenay. 
Folliouse,  Foillouse  (La).  La  Fotàl- 

loitse. 
Folmoda  aqua.  Le  Fornians. 
Folmodincus.  Le  Formans. 
Fontana    (Li).    La    Fontaine,   c""  de 

Condeyssiat. 
Fontana    (Li).    La  Fontaine,   c""  de 

Sainl-Sorlin. 
Fonlanella,  Fonlanellan.  Fontanellan. 
Fontanellas.  Fontanelles,   c"°  d'Amhé- 

rieux-en-Doinbcs. 
Fontanna  (Li).    La  Fontaine,  c'"  de 

Saint-Sorlin. 
Fonte.   La  Fontaine,    c""    de    Sainl- 
Sorlin. 
Fontein  mellis.  Fontaramiel. 
Font  Piero.  La  Font-Pierre. 
Forans.  Forens. 
Forches  (Les).   Les  Fourches,  c""  de 

Miribel  et  de  Saint-Bernard. 
Forest  (La).   La  Forêt,  c"  de  Mar- 

sonnas. 
Foresta.   La   Forêt,   c""  de   Bàgé-ia- 

Ville,   de    Chaveyriat,   de  Cormo- 

ranche,  de  Courtes, de  Curlafond, 

de  Malafretez,  de  Marsonnas. 
Forjallires  (  Les  ).  Les  Forjattières. 
Formareschi  (Li).  La  Forniarèclie. 
Forinoans ,  Furmoan.  Le  Fonnans. 
Fornachia.  La  Fournache,  c'"  d'Am- 

bérieu-en-Bugey. 
Fornacbi   (Li)    La    Foumaclie ,    c"*' 

d'.Vmbérieu-en-Bugey    et    de    Re- 
plonges. 
Foucimagni,  Fougemagne. 
Fougerias.   Les  Fougères,  c"^  de  Les- 

cheroux. 
F'ougery  (Li).  La  Fougère  du  Pererat. 
Fougiere  (La).    La   Fougère,    c"'  de 

Cbevroux. 
Fougimagni.  Fougemagne. 
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Fougires  (Les).    Les  Fouirèf-es,  c"*  de 

Replonges. 
Foulateria.  La  Folatiére,  c"'  de  Cur- 

tafoad  et  de  Virial. 
Foulatiri  (Li).   La  Folatiére,   c"  de 

Viriat. 
Foulatiry  (Li).  La  Folatiére,  c"  de 

Cartafond. 
Foysies.  Foitsial. 
Fraino.  Le  Frêne,  c""  de  Confraiiroii 

et  de  Corcelles. 
Froisses  (Les).  Les  Grandes-Frasses. 
Francaiis  tiTra. 

Fraacheise  (La).  La  Franchise. 
Franchelens ,    Franchilens.    Franche- 

leiru. 
Franchileyns ,    Franchilleyns.     Fraii- 

chsleins. 
Franchinens.  Franrheleins. 
Francorum  terra. 
Fraptergia. 

Frayti  (Li).  La  Frayte. 
Frelnei  (Li).  Le  Fréney. 
Freings.  Frant. 
Freins,  Freyns.  Frant. 
Frênes,  fran». 
Frens,  Freiiz.  Fram. 
Fr-yda  Fonlana.  Frotâe-Fonlaine. 
Freydegue.  Frtiilaijpu. 
Freynellires  (Les).  Les  Fréneliéres. 
Freyney  (Li).  Le  Fréneij. 
Friallcrias.  Le»  Frialtièra. 
Frigida  aqua.  Freidaigue. 
Froraareschi.  Fromaréche. 
Fromeiitalia.  Les  Fromentaia:. 
KroDoentas.  Fromentes. 
Froinentaz  (Les).  Les  Fromenlaux. 
Fromentieri  (Li).   La  Fromentière. 
Fua  Percia  (Li).  Le  Feu-Perré. 
Fugires  (Les).   Les  Fougères,  c"  de 

Leseberoux. 
Faran  (.\qua  de).  Le  Furant. 
Fnrens.  Le  Furans. 
Furchas.  L«»  Fourches,  c""  de  Bàgé- 

la-Ville  et  de  Loves. 
Furnacbia.  La  Fournaehe,  c""  d'Am- 

bérien-en  Bngey . 
Fusciacensis.  Foissiat. 
Futignyoa.  Fitignieu. 
Kyole.  La  Féole. 
Fyoogery    (Li).    La  Fougère,   c"*  de 

Songieu. 
Fyugeri    (Lil.    La    Fougère,    c°"    de 

Songieu. 


G 

Gabarel.  Gabaret. 

Gabaurreaulx  (  Les  ).  Les  Gabourreaiur. 

Gabrianus.  Gevrin. 

Ga  del  Borgez  (Ei).   Le  Gué-Uu-Bor- 

gexL 
Gacyus    seu    Gaz    de    Ruennon.     Le 

Giie-deRenon. 
Cad  de  Thuer  (Li).  te  Gat-de-Thuel , 

c"  de  Vonnas. 
Gadus    de   Thnet.    Le    Giié-de-Thiiel, 

c"  de  Polliat. 
Gageria  de  Valet.  La  Gagère-Valet. 
Gagires  (Les).  Les  Gagères. 
Gaienacus,  Galennacus.  Genay. 
Gailliardieriz  (I-i).  La  Gaillardière. 
Gains,  Gayus.  Gex. 
Gains  villa.  Gex-Ia-Ville. 
Gaix.  Gex. 

Gojeri  (Li).  La  Gagère. 
Gandelmodis  (Terra). 
Ganiacensis  ager.  Genay. 
Garamboudieri   (Li).    La  Garambou- 

diére. 
Oarnereins.  Gamerans. 
Garnerens.  Gamerans. 
Gas  de  Tuel  (Le).  Le  Gué-de-Thuel , 

c"  de  Polliat. 
Gas  Verger  (Li).  Le  Gué-Verger. 
Gayat.  Jayat. 
Gaz.  Gex. 

Geheliniri.  La  Gibolonnière. 
Geenai.  Gênai. 
(!ehenai,  Gehennay.  Genay. 
Geilium.  GeiUe. 
Oeleria.  La  Gelière. 
Gelieria.  La  Gelière. 
Geligneux,  Gelignlenx.  Gélignien. 
Geliniri  (Li).  La  Geliniirc. 
Gellena  (Li).  La  Geline. 
Gelieria.  La  Gelière. 
Geltinieu.  Géliguieu. 
Gelyniacus.  Gélignien. 
Geinellis  villa. 
Geneveya.  Oeneveye. 
Gennai,  Gennay.  Genay. 
Geiioilleu,  Genoilleus.  Genouilleux. 
Genoillieu.  Genouilleux. 
(ienolliieu.  Genomlleux. 
Genoliacus.  Genouilleux. 
Genolleu,  Genoyileu,   Genouilleui . 
Genos,  Genox.  Genod. 
Genos.  Genoml. 
Genoscus.  Genod. 
Genost.  Genod 


Genoud.  Genod. 

Genoyl.  Senoy. 

Gerbais.  Gerbet. 

Germaignia.  Germagnal. 

Germaniacus.  Germagnal. 

Gernianies.  Germagnal. 

Gervcil,  GerveyI.  Gervais. 

Gerveis.  Gênais. 

Gerveï.  Gervais. 

Get.  Gex. 

Gevreissetum.  Geovreisset. 

Gevreissia,  Gevreyssia.  Géovreissial. 

Gevressiacus,  Gevreyssiacus.  Géovreis- 
sial. 

Gevreysetum ,  Gevreyssetura.  Geo- 
vreisset. 

Gevriacus.  Gévrieux. 

Gevrins.  GeiTiw. 

Gevrinus.  Gevrin. 

Gevrius.  Gévrieux. 

Geya.  Jayat. 

Geyacus.  Jayal. 

Geynay.  Genay. 

Gez  la'Vela.  Gex-la-¥ille. 

Giernm.  Geille. 

Gigneys.  Gigne:. 

Gigniozan.  La  Gignose. 

GIgnissiacus.  Genissiat. 

Gilaniondes.  Jalamonde. 

Giligniacus.  Géiigneu. 

Gillgniea,  Giliignieu.  Gélignieu. 

Giliniry  (  Li  ).  La  Getiniére. 

Ginissiaz.  Genissiat. 

Ginissie.  Genissiat. 

Ginulleu.  Genouilleux. 

(iinulliacus.  Genouilleitr. 

Gion».  Gion. 

Girardiri.  La  Closure,  c"'  de  Ourla- 
fond. 

(ilrardiri.  La  Girardière. 

(iiraudere  (La).  La  Girodière. 

(iiraudires  (Les).  La  Girodière. 

Giron,  Gyren.  Girieu. 

Giria.  Giriat. 

Giriacus.  Girieu. 

Girouderla.  La  Giroudiére. 

Girouderias.  La  Girodière. 

Giroudires  (Les).  La  Girodière. 

Givrissia.  Géovreisàal. 

Glan  (Li).  Le  Gland. 

Glanden.  Glandieu. 

Glandiacus.  Glandieu. 

Glandiu,  Glandiouz.  GlamUeu. 

Glannas.  Glannes. 

Glarens.  Glareins. 

Glay  (Li).  La  Claie,  c°'  de  Pé- 
rouges. 

Glavneu.  Glainieu. 
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Gleetains.  GUleiiu. 

Gleneu.  Glainieii. 

Glelaigne.  Degletapw. 

Gletans.  Gleleint. 

Gletens,  GJettens.  Gleteim. 

Glettjns.  Gleitin. 

Gleytens.  Gkteim. 

Gobelleleri  (Li).  La  Gobettettière. 

Gobelleteria.  La  GobeUettiéi-e. 

Goillia.  La  Gouille. 

.Goiliy  (Li).  La  Gotalle. 

Golet  de  ia  Gorgi  (Li).   Le  Golet-de- 

la-Gorge. 
GoUies  (Les).  La  Gouille. 
Golly  (Li).  La  Gouille. 
Gondurans. 

Gonveilias.  Saint-Jean-de-Gonville. 
Gonvillias.  Saint-Jean-de-Goniillc. 
Gordanis  (Ecclesia  de).  Saint-.Maurice- 

de-Gourdan». 
Gordans.  Gourdant. 
Gorrevodus.  Gorrevod. 
Gorrcvolt.  Gorrevod. 
Gorrevoud,  Gorrevout.  Gorrevod. 
Gola.  La  Gotte. 
Goveilles,     Goveylles.     Saint-Jean-de- 

Gonville. 
Govelles.  Saint- Jean-de-Gonville. 
Goveilias.  Saint-Jcan-dc-Gonville. 
Govellies.  Saint-Jean-de-Gonville. 
Goyri.  La  Goire. 
Goyri.  La  Guère. 
Graillie.  Grilly. 
Grainges.  Granjres. 
Graliacus.  Grilly. 
Grand  Coran.  Grand-Corent. 
(îrand   Fontanna  (Li).    Lo   Grandc- 

Fontaine. 
Grandis   Campus.    Le  Grand-Cham}> , 

c"*  de  Lent. 
Grandis  confort.  Conjoi-t. 
Grandismons.  Grammanl. 
Grandivalle.  Grandval. 
Grangi  (Li).  La  Grange,  c"°  de  Cey- 

zérien. 
Grangi  de  Ysinava  (Li).  La  Grange, 

c"*  d'Isenave. 
Grangi  de  Moncelli  (Li).  La  Grange, 

c"°  de  Monlcet. 
Grangia  Abbatis.  La  Grange-de-V \hbc. 
Graugia.  Granges. 
Grangia.  La  G  range-Jean- lîal. 
Grangia.   te»  Granges,   c""   de   Clia- 

veyriat. 
Grangia    de    Conrtoz.    La    Grange, 

c°*  de  Courtes. 
Grangia  de  Miribeilo.  La  Grange-de- 

Miribel. 


Grangia  de  Montelupello.  La  Grange 

de  Montluel. 
Grangia  Montis  Chirilliaci.  La  Grange- 

du-itont,  c"'  de  Clievillard. 
Grangia    Porlarum.    La   Grange-de- 

Portet.  •' 

Grangias  Pontis-Vallium ,  Les  Granges , 

c"'  de  Pont -de- Vaux. 
Grangias.  Granges. 
Grangitiry  (Li).  ia  Grangetière. 
Granolliery  (Li).  La  GrettouUliére. 
Grantmont.  Grammont. 
Grant  Vigni  (Li).  La  Grand  Vigne. 
Grassiacus.  Gréziat. 
Gratorium.  Graltoux. 
Gravelia.  Graiellc. 
Gravellas.  GraveUcs. 
Gravens.  Graveins. 
Gravilonga.  Grelonge. 
Graysiacus,  Grayssiacus.  Gréziat. 
Graysies.  Gréziat. 
Greclie.  Grièges. 
GreciuB.  Grièges. 
Grege.  Grièges. 
Gregius.  Griège. 
Greillier,  Greyllier.  Grilly. 
Greilly.  Grilly. 
Greisia,  Greysia.  Gréziat. 
Greisiacus.  Gréziat. 
Grelie.  Grilly. 

Greyliacus,  Greylliacus.  Grilly. 
Greyilie,  Greylliez.  Grilly. 
Grcyseriacus ,  Greysiriacus.  Grézériut. 
Greysia,  Greysiaz.  Gréziat. 
Greysiacus,  Greyssiacus.  Gréziat. 
Greysieu ,  Greyzieu.  Gréziat. 
Grez.  Gre.x. 

Grieiongi,  Griehingi.  Grelonge. 
Grigniez,  Grignier.  Greny. 
Griliery  (Li).  La  Grillière. 

Griilateri  (Li).  La  Grillatière. 

Grilonge.  Grelonge. 

Gringerbia. 

Grissins,  Grissin,  Grisin.  Grésin. 

Griveliere  (La),  to  Grevelière. 

Grivignieu.  Gravagneux. 

Groisya,   Groissia,    Groissiaz.    Grois- 
siat. 

Grolea,  Grollea.  Groslee. 

Grolée,  Grolloe.  Groslée. 

Groleya.  Groslée. 

Gros  Buec.  Gros-liois. 

Grosia.  La  Groise. 

Grossiacus.  Groissiat. 

Groyssiacus.  Groissiat. 

Grucrias.  La  Gruyère,  c"°  de  Corindz. 

Gruisia.  Groissiat 

Grumer. 


Grussiilonne.  Grutsillon. 

Guargaczon.  Gargasson. 

Guarnerens.  Gamerans. 

Guemby.  ic»  Gambis. 

Guerins,  Guerrins.  Guéreim. 

Guerri. 

Guierrans.  Guérein». 

Guierrens,  Guierreins.  Guéreins. 

Guirrens,  Guirrenz.  Guéreins. 

Gurtatis  (Fons). 

Guttacii  (  Fous  ). 

Guttula.  Im  Gouttelette. 

Gyeiuiu.  Geille. 

Gyvreissia,  Gyvreyssia.  Géovreiuiat, 


H 

Harens. 

Haulteeour.  Hautecourt. 

Haulte  Serve.  Haute-Serve. 

Haute-Chanea.  Haute-Chanée. 

Haiiuet.  Hautet. 

Hauoëtuin.  Hauvet. 

Heyntriacus.  Intrial. 

Heyrens.  Hairans. 

Heyria,  Heyriaz,  Heyrias.  Ueyriat. 

lleyriacus.  Ueyriat. 

Hiïuerlo.  Ivuerle. 

Hobcrisres  (Les).  Le»  Hobertière». 

Hâpitai-sur-Dorcbes.  L'Hôpital. 

Horme   de  Bàgé   (L').  La  Croix-dcs- 

Malades. 
Hospitale.  L'Hôpital,  c°°  de  Cbdtilion 

de  Michaille. 
Hospitale.  L'Hôpital,  c°"  de  Cliazey- 

sur-Ain ,  de  Montrevei ,   de  Saint- 

André-de-Corcy. 
Hospitale.  Les  Hôpitaux. 
Hospitale     Ambroniaci.      L'Hôpilal- 

d'-hnbronay. 
Hospitale  Ayuiini.   L'Hopital-Némy-et- 

Tanay. 
Hospitale  Baugiaci.  V Hôpital-de-Bdgé. 
Hospitale  béate  Marie  de   Trefforcio. 

L'Hôpital  yotrc-Dame ,  c'""  de  Tref- 

fort. 
Hospitale    Calomontis.    L'Hôpital  de 

Chalamonl. 
Ho.spitale    Caslellionis.    L'Hôpital    de 

CUtillon. 
Hospitale    Colegniaci.     L'Uôpital-de- 

Coligny. 
Hospitale  de  Arbenco.  L'Hôpital-d'-Lr^ 

bent. 
Hospitale  de  Chanel.  L'Hôpital. 
Hospitale  de  Chaasno  ou  de  Chasno. 
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L'HùpHal  de  Chanoz,  c"  de   Béii- 

(jneuï. 
Hospilale  de  Chanei  ou  Chanaj .  L'ilo- 

pilal,  c°"  de  Chàtillon-de-Michaille. 
Ilospitale  de  Chassagnuel.  L'Hôpital, 

c"'  do  Saint-André-de-Corcy. 
Iloi^pilal  de  Dorches  (L').  I.'Ilùpital, 

c°"  de  ChàtUlon-de-Micliaille. 
Hospilale    de     Espeissia.     L'Hépital- 

d'Épaùsc. 
Hospttale  Jerosoliiiiilanus  de  les  Foil- 

lies.  L'lI6pilal-de»-Feuitlei. 
Hospilale     de    Foliis.    L'iiùpital-det- 

FeaiUe». 
Hospilale   de    la  Muci.    L'Hôpital  de 

LaamiuK. 
Hospilale  de  Loies.  L' Hùpital-4e-Loi/es. 
Hos]>ilalc  de  Monte   Sancti    Remigii. 

L'Iiôpital-de-Sainl-Rémij-du-Mont. 
Hospilale    de    l'oocins.    L'Hôpital  de 

Poncin. 
Hospilale   de    Reroyri.   L'Hôpital    de 

Rvvoire. 
Hospilale  de  Tayssongia.  L'Hôpital  de 

Teijuonge. 
Hospilale  .Miribelli.  L'Hôpital  de  Mi- 

i-ibel. 
Hospilale    Moolis   Lupeili.    L'Hôpital 

de  Montluel. 
Hospilale   Moiitis    Regalis.    L'Hôpital 

de  Montréal. 
Hospilale  Montis  Revelli.  L'Hôpital  de 

Montrt'cel. 
Hospilale  Naninaci.  L'Hôpital  de  Nan- 

tua. 
Hospilale     o'Ayiiiiiii     cl    de     Loyes. 

L'Hôpital-.\émij-etTanaij. 
Hospilale    Poiilis-Vullium.     L'Hôpital 

de  Pont-de-Vaux. 
Hospilale  Replongii.  L'Hôpital,  c"  de 

Ueplonifes. 
Hi>spilale    Sancle    Julite.    L'Hôpital, 

t"'  de  Sainte-Julie. 
Hospilale  Sancti  Juliani.  L'Uôpital-de- 

Saint-Julien, 
Hospilale   Sancti    Romani.    L'Hôpital 

de  Saint-Romain. 
Hospilale   Sancti    Triverii.    L'Hôpital 

Sainte-Catherine. 
Hospilale  Tociaci.  L'Hôpital  de  Tottiat. 
Hospilale  Velus.  Lei  Hôpilaïuc. 
Hostellum.  Hotlel. 
Hostias.  Hottiaz. 
Hoslona,  Hoslonaz.  Hotonmt. 
Uostonne.  Hotonne. 
Huemoz. 

Huriacus.  Huiriat. 
Uynimonte.  Innimont. 


I 


Iblenis  (Mansus  de).  Jblen». 

Idolas. 

I(jiacus.  Igiat. 

Illia,  lUie.  lUial. 

Illiacus.  llliat. 

Illiaz.  niiat. 

Ingiacus.  Jnjotix. 

Ingiou ,  lagiouz.  Lijoux. 

Inimond.  Innimont. 

Inimons.  Jnnîtnont. 

Inimonl.  Innimont. 

Innimond.  Innimont. 

Insula.  L'Ile,  c""    de  SainlCjr-sur- 

Menlhon  et  de  Vonnas. 
Insula   Arbarone.  En  lie,  c°°  d'Ani- 
■  bérieu. 
Insula  Bernardi  Sarraeoni.  L'ilc-Ber- 

nard-Sarrazin. 
Insula  de  Marligaiaco.  L'Ile,  C"  de 

Martignal. 
Insula  subtus  Quiriacum.  L'Ue-toiu- 

Quirieu. 
Insulas.  Les  ties,  e"  de  CoUonges. 
Iniria.  Jnlriat. 
Iregnion.  L'Iragnon. 
Isarnodorum,  Izemore. 
Isarnodurum.  Izernort. 
Isarnore,  Izarnore.  Izernor», 
Isarnurum.  Izernoit. 
Isenave.  Izenave. 
Isernorum.  Izemore. 
Isero.  L'Izeron. 
Isiacus.  Izieu. 
Isinava.  Izenaee. 
Isinave.  Izenate. 
Isjan.  Ijean. 
Isle  (L').    L'Ile,   c""  de    Cerdon   et 

de  Martignal. 
Ivemeres  (Les).  Le»  Hiverméret. 
Izernoron,  c.  obi.  Izemore. 


Jacqueuioz.  Let  Jaeômet. 
Jaclus. 

Jaery  (Li).  La  Jayère. 
Jaiacus.  Jatjat. 
Jaillou.  Jaillenx. 
Jallieu ,  Jailieu.  Jailleux. 
Jalteyus.  Jailleux. 
Jalliucus.  Jailleux. 
Jallieu.  Jailleux. 
Jallieux.  Jailleux. 


Janglum.  Jangle. 

Jarancieu. 

Jargia.  Jargeat. 

■largins.  Jargin. 

Jarmoleres  (Les).  Les  Jarmollièrci. 

Jarreyri  (Li).  La  Jarriére. 

Jascleri  (Li).  La  Jadiére. 

Jassens.  Jassans. 

Jasserone.  Jasseron. 

Jasseroniry  (Li).  La  Jaeseronniére. 

Jata  (Li).  La  Jate. 

Javornod.  Javomoz. 

Jaya.  Jayat. 

Jayacus.  Jaijat. 

Jayère.  Jayre. 

Jayes.  Jaijal. 

Jaylleu.  Jailleux. 

Jayssières  (Les). 

Jayri  (  Li  ).  La  Jaijre. 

Jeia.  Jayai. 

Joiacus,  Joyacus.  Joyeux. 

Joieu.  Joyeux. 

Joiouz.  Joyeux. 

Joncheria.  La  Jonchére. 

Jonchires.  Les  Jonchére» ,  c""  Ae  Viriat. 

Jonchiri  (Li).  La  Jonchére. 

JoQchiroUes.  Joncherolle». 

Jordanis.  Le  Jourdan». 

Jornens,  Journens.  Journan». 

Joux-Ia-Monlagne.    Saint-Oermain-de- 

Joux. 
Joye.  Joyeux. 
Joyen.  Joyeux. 
Joyoa.  Joyeux. 
Joyuz.  Joyeux. 
Judaeos,  Judeoj.  Jui». 
Jaels,  Jueys,  Juey.  Jui». 
Jueus.  Jui». 
Juex.  Jui». 

Jugum.  Joux,  c"°    do  la  Burbanche. 
Juifs.  Jui». 
Juissc.  Jui». 
Jujuriacus.  Injurieux. 
Jullienan  (Campus).   Le   Champ  Jul- 

lienan. 
Juniona  (Fonlana).  Le  Jugnon. 
Jura.  Le  Jura. 
Juseriacus.  Injurieux. 
Juserieu.  Injurieux. 
Jusii'ou.  Injurieux. 
Jusireus.  Injurieux. 
Jusiria.  Injurieux. 
Jusiriacus  Injurieux. 
Justana.  La  Jiutane. 
Justane  (La).  La  Jutane. 
Jusurincus.  Injurieux. 
Jusurieu,  Jussuricu.  Injurieux. 
Jusurieux.  Injurieux. 
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Juvinhiacus.  Saintc-Euphémie. 
Juviniacus.  Sainte-Euphéinie. 
Juyes.  Juii. 
Juzurieu.  Jujurleiur. 


K 

Karus  Locus.  Charluat. 
Kues  (Prioralus  de).  Cuet. 


Laaigneu.  Lagnieu. 

Laaniacus.  Lagnieu. 

Laanieu.  Lagnieu. 

Laborires  (Les).  Les  Laborières. 

Labory.  Labowij. 

JLac  d'Eschpcs(Le).  Le  Lac-des-EcJiets. 

Lacijfniou.  Lassignieu. 

Lacou.  Lacoiw. 

Lacus   de  Boveriis.  Le    Lac  des  Do- 

viéres. 
Lacuii  de   Leysieu.   Le  lac  de  Barte- 

tant. 
Lacus  de  Milieu.   Le  Lac  de  Millieii. 
Lacus  d'Esches.  Le  Lac-des-Echets. 
Lacus    Sancti    Leodegarii.    Le    Lac- 
Saint-Léger. 
Lacus  Silaiii.  Le  Lac  de  Silans. 
Ladiniacus.  Lagniat. 
Lafpiat.  Lajiniat. 
Lajfneu.  Lagnieu. 
Lagnia,  Lagniaz.  Lagniat. 
liagliiacus.  Lagniat. 
Laj;niacus ,    Laigniacus ,   Layjfniacus. 

Lagnieu. 
Laij;neu,  Laygneu.  Lagnieu. 
Lais.  Laiz. 
Laissart,  Laissard. 
]jai\.  Laiz. 
Laleyriat.  LaUeyriat. 
Lalleyriaz.  LaUeyriat. 
Lamereys  (Li),  anc.  étang. 
Lamuci,  Lamucy.  Laumusse. 
Lancran.  Lancrans. 
Laiicrens,  Lancrenz.  Lancrans. 
Landesia,  Landeysia.  Lamlaize. 
LandeyroDs    (L'eguy   de).    Le   Lan- 

deyron. 
Landeysi.  Landaize. 
Landroileri.  La  Landroillère. 
Langes,  c""  de  Saiut-Alban. 
Langes  en  Bugey.  Langes  ou  Mont-de- 

Lange,  c""  de  Torcieu. 
Langias.    Langes,  c"   de    Saint-Sul- 

piee. 


Langias.    Langes  ou   Mont-de-Lange , 

c"°  de  Torcieu. 
Laniacus,  Lannyacus.  Lagnieu. 
Lanieu,  Lanyeu.  Lagnieu. 
Larcnal.  Larenaz. 
Largeri  (Li).  La  Largière. 
Lariacus.  Leyriat. 
Lariz  (Li).  Le  Laiis. 
Larmissiery  (Li).  La  Lai-missière. 
Larnianus.  Lainin. 
Larniiis ,  Larnyns.  Larnin. 
Laronai,  Laronay.  Larcnay. 
Larrenacus.  Laronay. 
Larrenay.  Larcnay. 
Laryanus.  Leyrin. 
Lasiacus.  Lézieux. 
Lasnincus. 
Lasseu.  Lassieu. 
Lassiacus.  Lassieu. 
Lassieux.  Lassieu. 
Lassigneui.  Lassignicu. 
Lassigniacus.  Lassignieu. 
Lalelta  (Li).  La  Lattettc. 
Latigniacus.  Lagnieu. 
Laliniacus.  Lo/,m!ol. 
I,aliniacus.  Lagnieu. 
Lau  d'Eschais ,  cas  obi. ,  Le  Lac-des- 

Eclwts. 
Laudoens. 

Lauranderi.  La  Laiwendière. 
Lavanchi  (  Li  ).  La  Laeatiche. 
Lavanchia.     La     Lavancke,    c""    de 

Chavornay. 
Lavatorium.  Laveurs. 
Lavenches.    Lavanchc,   c'"    d'.^iigle- 

fort. 
Lavors.  Lavours. 
Lavois  (Li).  Le  J^acour. 
Lavorum.  Laiours. 
Lavour.  Lavours. 
Lay.  Laiz. 
Laya.  Laye. 
Laya.  Léaz. 
Layacus.  Layat. 
Laya.  Laya. 
Lay  de  Pra  Genin  (Lo),  cas  obi.  Le 

Lac-Genin. 
Laymencus.  Leymcnt. 
Layneu.  Lagnieu. 
Layriat.  Leyriat. 
Lays,  Layz.  Laiz. 
Layseu,  Laysseu.  Lézieux. 
Laysiacus.  Lézieux. 
Laz.  Laiz. 
Leal.  Leaz. 

Lecheroux.  Ijischeroux. 
Lechieres  (Les).  Les  Léchires. 
Lechiei'i  (Li).  La  Léchere. 


Lechieri   d'Armondes   (Li).    La   Lé- 

chère-d'Armondes. 
Léchires  (Les).  Les  Léchères,  c"  de 

Viriat. 
Lechiri  et  Lechiry  (Li).   La  Léchere, 

o"  de  Alarsonnas. 
Leement.  Leyment. 
Leia.  Ual. 

Leimen ,  Leimenz.  Leyment. 
Leiz.  Laiz. 
LcUacus.  Lélex. 
Lemencius.  Leyment. 
Lemenz.  Leyment. 
Lendon.  Le  Landon. 
Leniacus.  Légneux. 
Lentenai ,  Lentenay.  Lantenay. 
Lentenais.  Lantenay. 
Lent  en  Dombes.  Lent. 
Lenteney.  Lantenay. 
Lentetus.  Le  Lentet. 
Lenthenay,  Lentheney.  Lantenay. 
Lentilianus.  LintilUn. 
Lentis.  Letit. 

Lentus.  Letit,  e"  de  Villetle. 
Lçnlz.  Lent. 
Lescerous.  Lescheroux. 
Leschas.  Les  Lèches,  C"  d'Évùges. 
Leschere  (La).    La    Léchere,  c°°   de 

Saint-Martin-le-Chàlel. 
Leschereta.  Lccherctte. 
Leschori  (Li).    La    Lécliére,  c"°'   de 

Brénod  et  de  Miounay. 
Lescberia.  La  LécIière. 
Lescherous.  Lescheroux. 
Lesches  (Les).  Les  Lèches. 
Leschieres  (Les).  Les  Léclwrcs. 
Leschieri    (Li).   Lti    Léchere,   c"*   de 

la  Peyrouze. 
Leschiery  (Li).   La  Léchere,    c"  do 

PouiUy-Saint-Genis. 
Lescbieyres  (  Les).  Les  Léchères,  c""  de 

Tossial. 
Leschiroles.  Les  Lecherolles. 
Leseri  (Li).  La  Léchere,  c""  de  Mas- 

sonnas. 
Lesernau.  Leserna. 
Lesiacus.  Leyzieu. 
Lespiney.  Lempinet. 
Lespiney.  Lépinay. 
Lessart.  Leyssard. 
Leunerias.  Lionnières, 
Leurcy.  Lurcy. 
Leva  (Li).  La  Levée. 
Levata.  La  Levée. 
Levons. 
Leya.  Loye. 
Leya.  Léa:. 
Leynien.  Leyment. 
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Leyinens.  LeyntcHt. 

Leymenz,  Leymontz.  iMjmmt. 

Leymiacus.  ]^\jmiat. 

Leymiaz.  Leijmiat. 

]-.eypeu.  Leypicux. 

I.eyrins.  Leijrin. 

I.eysart,  Leyssart.  Laiimrd. 

J.eysart,  Leyssarl.  Leyftartt. 

Leysiacus.  Leyzieu. 

Leysieu.  Leijzieu. 

1.6)  siou.  Leyzieu, 

Leyiart.  Laiuard. 

Leyzines  (Les),  te»  Lézine». 

I.ei.  Laiz. 

Lianneres.  Lionniiret, 

Liceu.  Liàeu. 

Lircus.  Lirieii. 

Ltciacus.  Licicii. 

I.tciou.  LidfU. 

Ligneius.  Li/pieux. 

I.if^neu,  Lignieu.  Ligmntr. 

Ligniacus.  U/pieiix. 

Ltljnino,  Li|;nynut.  Liltignod. 

Lilignoiluin.  LHii;nod. 

Lillia,  Liliaz.  Liltiat. 

I.i  Longi  (  Li  ).  La  Lie-Lange. 

I.imafpiies  (Les).  Le»  Lintagne». 

Limanda.  Limandat. 

Ijman>. 

Li  Mocousa  (Li).  La  lÀe-Morcontc. 

Lingens,  Litigent.  Lingem. 

Lingiacus.  Lingeat. 

Lingia.  Lingiaz. 

Lîngia.  Lingeat. 

Lingiat.  Lingeat. 

Lingiaz,  Lingiatz.  Lingeat. 

Lingie.  Lingia:. 

Liiibeu.  Ligneux, 

Linouz.  Linod. 

Lionere.s ,  Lionnereg.  Lioniiières, 

Lipiacus. 

Liriacu8. 

Lisca. 

Lisnia.  Liciat. 

Liisiacus. 

Lissiacus.  Linat. 

Loaisia.  Loêzi:. 

Loasi.  Loéze. 

Loasia.  Loéze. 

Lmhiacus.  Loehieu. 

Locbiuu,  Locliyou.  Loehieu. 

I..oe8.  Lotjes. 

LoetoB.  Loijettee. 

Logne^.  Lompni't. 

Logniou,  Logn\ou.  Lompttieit. 

Logra.  Lograt. 

Logratis.  Lograt. 

Lograz.  Logra». 


Lobios.  Lhui». 

Loias.  Loye». 

lioignie.  Lugny. 

Loicles,  Loyetes.  Loyelle». 

Loires.  Luyre. 

Lois,  Loys.  Loyes. 

Loise.  Loéze. 

Loisia.  Loitiat. 

Loisie.  Loëze. 

Lombardires  (Les).  Le»  Loinbardiéres. 

Lomgnas,  Longnas.  Lompne». 

Lomnas.  Lompna». 

Lomnes,  Loiines.  Lompne». 

Lomoieu.  Lompnicu. 

Loiupnacus.  Lompna». 

Lorupnas,  Lumpiias.  Lompne». 

Lompna\.  Lompna». 

Loiupniacug.  Lompnieu. 

Lonc   Champ ,   Lung  Cbamp.  Long- 

'    champ. 

Longa  Comba,   Longa   Cumba.  Lon- 

gecomhe, 
Longa  Curtis.  Longecourt. 
Longa  Curtis.  Longe-Court. 
LongaviUa.  Longeville. 
Longilan.  Longe/an. 
Longileaz. 
LongivaL  Longeval. 
Longivavpa.  Longcvavre. 
Longnes.  Lompne». 
Longniaous.  Lompnieu. 
I.ongnii)U.  Lompnieu. 
Longomonte.  Longmont. 
LoDgo  Sailli  (De).  Longtaut. 
Longua.  Longe», 
Longus  Campus.  Longehamp. 
Loiigns  Saltus.  Long»aut. 
Longycort.  Longecourt, 
I^ingy  Reys,  Longirey.  Longeray. 
Longy  Reys ,   Longe-Rey ,   c""  d'Arn- 

butrii. 
Longy  Rey.  Longerey,  c°"  de  Bàgé- 

la-Vilie  et  de  Pouiily. 
Lonnas,  Lonnai,   Lounaz.  Lompna». 
Lonnas.  Lompne». 
Ijopiacus.  Lupieu. 
Loponas,    Lopona,    Luppona.      Ln- 

ponas. 
Lordres.  Lordre. 
Loseria.  I^uzière. 
Losiery.  Leuzière. 
l^ouczun.  Le  Lou»»on. 
Louror.  Ae  Lourre. 
Louyric.  Luyre, 
Ldvareci.  Lovarèee, 
Lovatery  (Li).  La  Lomatiére, 
Loveria.  La  Lomiére. 
Lovetania. 


Loydeliri.  Loydeliire. 

Loyetas.  Loyette». 

Loyetta  (Li).  La  Loyette. 

Loypi.  Loype, 

Loys.  Lhui». 

Loysardieri  (Li).  La  Lw»ardière. 

Loysy.  Loéze, 

Luaisi ,  Luaysi.  Loéze, 

Luaisia,  Luaysia.  La  Loëze  et  Loézi 

Luase,  Luasi.  Loéze. 

Luayse.  La  Loëze. 

Luayses  (Les).  Le»  Loëze». 

Luayssan.  La  Loëze, 

Lueis ,  Lueys.  Lhiti», 

Luépe .  c°*  de  Marchamp. 

Lues.  Lhui». 

Luesy.  Loëze. 

Lugniacus.  Lugny. 

Lugrinus.  Lugrin. 

Luberciacu.4.  Lwcy. 

Luiniacus  pour  'Luviniacus. 

Luireu ,  Luyreu.  Luyrieux. 

Luiriarus,  Luyriacus.  Luyrieux. 

Luis,  Luys.  Lhui». 

Lunga  Curia.  Longecourt. 

Lungevans.  Ijyngecans. 

Luperciacus ,  Luperliacus.  Lnrcy. 

Lupiiiiacus.  Lupona», 

Lupponas ,  Luppona.  Lupona». 

Lupponatis.  Lupona», 

Lurce,  Luroie.  Lwcy, 

Lurceus,  Lurceu.  Lnrcy. 

Lurciacus.  Lurcy. 

Lurcieu.  Lurcy. 

Luriacus.  Luyrieiu\ 

Lurieu.  LuyrieiLC. 

Lusandrias.  Luisamire». 

liUscia. 

Luseiaciis.  Luy»eit. 

ï.useys.  Luysei», 

Lusignia,  Lusigniaz.  Lutipiat. 

Lusigniacus.  Luiignat, 

Luteysieu.  Luthézieu. 

Lutiacus,  Luziacus.  Luiiieu, 

Lulz. 

Lnyat  (Li).  Le  Louyat. 

Luyeis.  Lhui». 

Lnyneu.  Luigneux. 

Luyres.  Luyre. 

Luyreu.  Luyrieux. 

Luyriacus.  Luyrieux, 

Luysandre.  Luieandres. 

Luysandria.  Lui»andre». 

Luyseix.  Luy»ei». 

Luyssandres.  Lui»andre». 

Luzi. 

Lyata  (  La  ).  Le»  Liatle». 

Lyaz,  Lya.  Léaz. 
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Lja  nuncupala  la  Ly  Afoccousa.  La 

Lie-Mocouge. 
Lyannerias.  Lionnièi-e». 
Ly  Berinont  (Li).  La  Lie-Bermont. 
Lyes  (Les).  Les  Lies. 
Ly  Longe  (Li).  La  Lie-Longe. 
Lymagni  (Li).  La  Limagite. 
Lymandas.  Limandas. 
Lymans. 
Lymeins. 
LyoDiiieres.  LionnUret. 

M 

Macconnay.  Maconnex. 

Macconex.  Macounex. 

Macconianus.  Macognin. 

Maceu,  Maceus.  Matsieiix. 

Mâcheras.  Macliuraz. 

MaclierieuT,  Machurieux. 

Macliiraz.  Machuraz. 

Marhuratus.  Machuraz. 

Maciaous.  Ma»sieux. 

Macieu.  Massicux. 

Maclenei, 

Macoguins.  Macognin. 

Maconay.  Maconnex. 

Maconeta  (Li).  La  Maconnette. 

Maconcx.  Maconnex. 

Macono.  Maconod, 

Maconodum.  Maconod. 

Maconoleluœ.  Maconolet. 

Moconostum.  Maconod. 

Maczeu.  MmsIcux. 

Maczonens.  Massonens. 

^[agdalena.  La  Madeleine. 

Magdeleine   de  Varambon   (f-a).   La 

Madeleine. 
Magniacus.  Magneud. 
Magniacus.  Magnieu. 
Magniacns.  Magny, 
Magiiiens.  Magnint. 
Magnit'z.  Magny. 
Magnyns.  Magnin. 
Magnyou.  Magnieu. 
Maigneu.  Magnieu. 
Maigniz   auz  Odez   (Li).    Le  Memil- 

aux-OdeU. 
Maile.  Mailli. 
Mailla.  Maillât. 
MaiUia.  Maillât. 
Mailliacus.  Maillât. 
Maillisola.  Mollissole,  c"'  de  Bàgé-la 

Ville. 
Maillisola.  Mollissole,  c"°  de  Druillat. 
Maillissolan ,  c.  obi.  Mollissole,  c"'  de 

Druillat. 


Mainniacus.  Magny. 

Mainoleres  (Les).  Les  Mainoliires. 

Maireu.  Meyriat,  c'"   de   Vieu-d'Ize- 

nave. 
Maireu,  Mayreu.  Meyrieux. 
Mairia.  Meyriat,  c°°  de  Ceyzériat. 
Mairiacus.  Meyriat,  c""  de  Vieu-d'lze- 

nave. 
Mairieu.   Meyriat,  c"  de  Vieu-d'Ize- 

nave. 
Maisiriacus,  Maysiriacus.  Mézcriat. 
Maissiat.  Meyssial. 
Maissiine.  Mexiniieux. 
Maissimîeux,  Maissimieu.  Mestimy. 
Maissimieux  en  Dombes.  Metsimy. 
Mojoraevi  (Domiis).  La  Chartreuse  de 

Meyriat,  c"'  de  Vieu-d'Izenave. 
Majorevi  (Heremum).  La  Chartreuse 

de  Meyriat. 
Majornacus.  Majomas. 
Majornô.  Majorna». 
Mala  Bronda.  Malabronde. 
Malachars  (  Les).  Les  MalacharJs. 
Malaclay. 

Malacort.  Malacour. 
Mala  Curia.  Malacour. 
Malacurtis.  Malacour. 
Maladeria.  Le  bie:  de  la  Maladièrc. 
Maladeria.     La     Maladière,    c""     de 

Matafelon. 
.Maladeria  Burgi.  La  Maladièi-e,  c"  do 

Bourg. 
Maladeria  de  Cresto.   La  Maladiéi-e, 

c""  de  Pougny. 
Maladeria  de  Croset.  La   Maladière, 

c"  de  Crozet. 
Maladeria  de  Croteyl.  La  Maladière, 

c"  de  Crollot. 
Maladeria  Gaii.  La  Maladière,  c"'  de 

Gex. 
Maladieri  (Li ).  La  Maladière,  c""  d'Ani- 

béricu-en-Bugey. 
Maladieri  (Li).  La  Maladière,  c"'  de 

Rossillon. 
Maladiery  (Li).  La  Maladière,  c°°  d'Ain- 

bérieu-en-Bugey. 
Maladiery  (Li).  La  Maladière,  c"°d'Izpr- 

nore. 
Maladiri  (Li).  La  Maladière,  c"   de 

Replonges. 
Malaferta.  Malafreta:. 
Malafreta.  Malafretaz. 
Malafretas.  Malafretaz. 
Maiafrelta.  Malafretaz. 
Malagarda.  Malegarde. 
Malataberna.  Malataverne. 
Malatrai.  Malalrail. 
Malatrex.  Malatray. 


Malatreyt.  Malatrayt. 

Malavailis.  Malatal. 

Malavore. 

Malbrez.  Malbrcst  (Le  biez  de). 

Malbuec. 

Malgarda.  Malgarde. 

Malieys.  Malix. 

Mativcrs.  Malicert. 

Mallaria. 

Malieys. 

Mallia.  Maillât. 

Malliacus.  Maillât. 

Malliacus.  Maillieu. 

Malliat.  Maillât. 

Malliaz.  Maillât. 

Mallisola.  Mollissolle,  c"  de  Druillat. 

Malmolar. 

Malmont.    Mannont,    c""   de    Sainl- 

André-le-Panou\. 
Malmontem.  Marmont,  c"  de  Saint- 

André-le-Panoux. 
Malomonte.    Marnwnt,   c°*  de   Von- 

nas. 
Malpas  (Li).  Les  Malpas. 
Mal  Toi. 

Malveische.  Malvéche. 
Malverneyl.  ic  Malcernml. 
Mancia.  Manziat. 
Manciacus.  Manziat. 
Mancziacus.  Manziat. 
Mandorna.  La  Uandorne. 
Mangeles  (Les).  Mangettes  [Oratidet- 

et  Petites-). 
Mangi  (Li).  La  Mange. 
Maniglieres  (Les).  Les  Manillière». 
Mansiacus.  Manziat. 
Mansiat.  Manziat. 
Mansies,  cas  suj.  Manziat. 
Mansus    as    Châtrons.   Le    Mas   aux 

Châtrons. 
Mansus    as    Coinloz.    Le    Mas-aux- 

Cointes. 
Mansus    as    Gibelins.    Le    Mas-aux- 

Oibelins. 
Mansus  as  Lombars.  Le  Mas-atu-Lom- 

bards. 
Mansus   as   Martineus.   Le  Mas-aux- 

Martineux. 
Mansus  Boveci.  Le  Mas-Boeèce. 
Mansus  Boyllandi.  Le  Mas-Bolliand. 
Mansus  de  Chassona.  Le  Mas  de  Chas- 

tonna. 
Mansus     de     Clugnia.    Le    Mat-de- 

Cluny, 
Mansus  de  Lavilers.  Le  Mas-de-lMvi- 

lers. 
Mansus  del  Morter.  Le  Mat-du-Mor- 

tier. 
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Mansus     de     Quercu.     Le    Mat-du- 

Chéne. 
Mansus  de  Sancto  Andeolo.  Le  Uat- 

Saint-.indéol. 
Mansus  Fayet.  Le  iïtu-Fayet. 
Mansus    Guinoclicl.     Le    Mat-Guino- 

chet. 
Mansus  ou  Juliar.  Le  Mtt$-au-Jxdiard. 
Mansus  Pela.  Le  M<u-Pete. 
Mansus   Philipon.    Le  Mm-Philipon , 

c"  de  Curtafond. 
Slanteney.  Mantenaij-MontUn. 
^fanlhenay.  Manteiiay-Moiitlin. 
MantoD.  Le  UeiUlwn. 
Manlenoy.  ilaiHcuttij-ilonUm. 
Hanzia.  Manziat. 
Manziacus.  Man:iat. 
Maiizir.  }fan:iut. 
Hanzieu.  }Ian:iat. 
Maraœbor. 

Marareiaz  (Li).  La  Mareraie. 
Marbo.  Marboz. 
Mnrbos.  Marbo:. 
Marboscum.  Marbo:. 
Marbosiurn.  Marbo:. 
Marliou.  Marbo:. 
Marbous.  Marboz. 
Marl>oysiura.  Marbo:. 
Marbre!.  Matbreit  {Le  bUz  de). 
Marcelleri  (Li).  La  MarceUiére. 
Marcellîp.  MarciUieux. 
Marcellieu.  MarciUieux. 
Marceu.  Marrie». 
Marcbaanl.  Marchamp. 
Marcban,  c"'  de  Replonges. 
Marchand.  Marchamp. 
Marchant.  Marchamp. 
Marchant,  c"*  de  Monlanges. 
Marchantiacus.  Marchamp. 
Marchanz.  Marchamp. 
Marchi  (Li).  La  Marclie. 
Marchia.  La  Marche. 
Marchiant.  Marchamp. 
Marchinnz.  Marchamp. 
.Marchias  de  Cordoiie.  Le*  Marche». 
Marchion.  Marchait. 
Marchioneni.  Marchon. 
.Marchonem.  Marchon. 
Marcburiacus.  MarcJtérieux. 
Marria.  La  Marce. 
Marriant.  Marchamp. 
Marcillia.  Marcillat. 
Marcilliacus.  Marcillat. 
Marciiliacus.  MarciUieux. 
Marçonay.  Martonnan. 
Marronnai.  Margonnae. 
Marrzola.  Manolai. 
Marczona.  Marionnat. 


Marczonacus ,       ALirzonacus.       Mar- 

êonnae. 
Marczonais.  Marsonnas. 
Marczonaz.  Marsonnas. 
Marczonnas.  Marsonnas. 
Mareillerium.  MaiviUcr. 
Mareins. 

Mareschère  (La).  Marichère. 
Marest     (Le).    Le    Marais,    c"    de 

Marboz. 
Maresla.  Mareste. 
.Marestz  de  Cursins  (Les).  Les  Marais 

de  Cursins. 
Marfo.  Marphoz. 
Margarina.  Margarine. 
Mariacus.  Meyriat,  c"  de  Vieu-d'Ize- 

naYe. 
Maricolieri  (Li).  La  Maricotiére. 
Marigneu.  Marigneur. 
'  Marignia.  Mari/rnal. 
-Marigniacus ,      Aîarrîgniacus.     Mari' 

gnieu. 
Marigniou.  Marignieu. 
Mariller.  Le  Mas-RiUier. 
Marillerius.  Le  MusRillier, 
Mariilct.  le  Mas-Mlier. 
Mariant.  Merland. 
Marleu.  Marlieu. 
Marleu.  Marlieui. 
Marlia.  Marlieux. 
Marlia.  Marillat,  t"  de  Viriat. 
Marliacus.  Marillat,  c°*  de  Viriat. 
Mariiacus.  Marlieu. 
Marliacus.  Marlieux. 
Marliat.    Marillat,  t"  de  Saint-Cyt^ 

sur-Menthon. 
Marliaz.  Marillat,  c"   de  Saint-Cyr- 

sor-Mcntbon. 
.Marliaz.  Marillat,  c"  de  Viriat. 
Moiiies.  Marlieux. 
Marlieu.  Marlieux. 
Mannonte.    Marmont,    c"    de    Von- 

nas. 
Marnant.  Merland. 
Mamantum.  Merland. 
Marniez.  Marnix. 
Marnis.  .Marnix. 
Marongier.  Marongy. 
Mareller.  Le  MasHiUier. 
Marrellier.  Le  MasRillier. 
Marrignyou.  Marignieu. 
Marilla.  Marillat,  c"  de  Viriat. 
.Marrinieu.  Marignieu. 
Marsaut.  Marsal. 
.Mars  du  (lassour  (La).  La  Mart-dur 

Passeur. 
Marselliou.  MardUieux. 
Marsias.  Marciut, 


Marsiliacus,      ILirsiliiacus.      Marcil- 

licux. 
Marsiilia.  MarciUieux. 
Marsola.  Marsoîas. 
.Marsolaz.  Marsoîas. 
Marsona.  Marsonnas. 
Marsonnaz.  Marsonnas. 
Marsornaz.  Marsonnas. 
.Martheraz  (Li).  La  Marthère. 
Martigna.  Martignat. 
Martigna  sur  i'Isle.  Martignat. 
Martiguia.  Martignat. 
Martigniacus.  Martignat. 
Marlignial.  .Martignat. 
Martigniaz.  Martignat. 
Marlignona.  Martignonne. 
Marlignya.  Martignat. 
Marliua.  Marlinas. 
Martinatis.  Martinas. 
Marlineri  (Li).  La  Martiniére. 
Martincscbes.  Martxnêches. 
.Martinia.  Martignat. 
Martiniacus.  Martignat. 
Martre»   (Riparia    de).    La    Martre, 

riv. 
Martyniacus.  Martinaz,  z"  de  Sainl- 

Maurice-<le-Remens. 
Marval.  Marvaux. 
Marvallieri  (Li).  La  MarvalUère. 
Marvaulx.  Marcaux. 
Marz  de  la  Fontanella  (Li).  La  Mars 

de  la  Fontanelle. 
Marz  du    Biz    (Les).    Les   Mars-du- 

Biez. 
Marzia.  Marriat. 
Marziacus.  Marriat. 
Marzillia.  MarziUiat. 
Marzionacus.  Marsonnas, 
Marzonacus.  Marsonnas. 
Marzonay.  Marsonnas. 
Maschard.  Le  Machard. 
Maiîcharderi  (Li).  La  Mackardicrc. 
Maz  des  Aillod.  Le  Mas-des-.iillod. 
Max  Didier.  Le  Mas-Didier. 
Maschart. 

Mascheras.  Machura:. 
MaschoreL  Marherel. 
Mascbiraz.  Machuraz. 
Masconod.  Muconod. 
Masconoz.  Maconod. 
Maseriacus.  Mézériat. 
Maserias.  Maisières. 
Masiniacus.  Massigneu. 
Masinus.  Massins. 
Masiriacus.  Mézériat. 
Masorna.  Majomas. 
Masorna.  Marsonnas. 
Masoniacus.  Marsonnas. 
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Masornai.  Marsoiiitas. 

Jlasornaz.  Masoriia»,  c"°  do  Péronnas. 

Massia.  Masgîat* 

Massiacus.  Mat»wti.v. 

Massiaz.  Maisiat. 

Massieres.  Mazièrcs. 

Massieu.  Massietu. 

Massigneiix.  Maisi/pieu, 

Massigneux.  Massigmcu-tle-Jliiios. 

Massigiiey.  Mmtîj;meu-deRives. 

Massigniaciis.  Massiirnicu-de-Rives. 

Massigaiou.  Masii/rncu. 

Massignyou.  Matsigneu. 

Massiiniacus.  Mexiinîetuc. 

Mata  Feilon.  Matafelon. 

Mategnin.  Mati^iin. 

Mathafelon,  Mathafellon,  Malaflclon. 

Malafelon. 
Malliafelone,   Alatofelone,    Mattaffel- 

lone.  Matafelon. 
Matrignia.  ilatri/piat. 
Malrigniacus.  Malrigiial. 
Mauriaciis  villa. 
Maximeu.  Mestimij. 
Maximeu.  Meo'imhux. 
Maximiacus.  Me$simy. 
Maximiacus.  Me.i-imieax. 
Maximiacus  in  Vallebona.  Mcrimieux, 
Meximieu.  Messhmj, 
Maypgo.  Le  Mayegoz. 
Maynaes.  Manay. 
Maynays  (Les). 
Mayniz.  Les  Mainils. 
Mayoihières  (Les).  Le«  Maholii-res. 
Mayria.  Meyriat,  t"  de  Ceyzériat. 
Mayriacus.   Meyriat,    c°"    de    Ceyzé- 
riat. 
Mayriacus.     Meyriat,    c°"     de    Vieu- 

d'Izenave. 
Mayriou.  Meyrieux, 
Mayseriaous.  Mézériat. 
Maysiiuiacus ,     Mayssimiacus.     Mes- 

êimy. 
Maysimiacus,     Mayssimiacus.    Mexi- 

mieux. 
Maysiria.  Mczérlat. 
Maysiriaciis.  Mezèriat. 
Mayssimieu.  Messimy. 
Mayssimeu.  Meximieiix. 
Mazerias.  Mazièrcs. 
Mazorna.  Majornas. 
Meillona ,  Meyllona.  Meillottiias. 
Mcillonacus,       Meillionacus.       Meil- 

lonnas. 
Meillonnaz.  Meillonnas. 
Mciseriacus,  Meyseriacus.  Mizérieux. 
Meisire.  Mé:criat. 
Meissia,  Meyssia.  Meytàat. 


Meissimiacus.  Meximieux. 
Meissonerii,    Meyssoncrii.    /.<■»   Mois- 

sonniers. 
Meizériat.  Mézériat. 
Melavera.  Méraléaz. 
Mclerea.  Méraléaz. 
Meierges.  Mérèjres. 
JMelioniia.  Meillonnas. 
Mellionacus.  Meillonnas. 
Meilioiiatus.  Meillonnas. 
Meilionax.  Meillonnas. 
Mellionnas.  Meillonnas. 
Meloniaca  viila.  Meillonnas. 
Mentenacus.  Mantenay-Montlin, 
Menteno.  Menlhéne. 
Menlenoz.  Manthétic. 
Menteiius.  Manlhime. 
Menthenoz.  Manthime. 
Menthonay.  Mantenay-Montlin. 
Menlhone,    Mentone.     Le    Menthon, 

riv. 
Menlhoney.  Mantenay-Montlin. 
Menlonay.  Mantenay-Montlin. 
Mentoniacensis       finis.       Mantenay- 
Montlin. 
Mentonus.  Le  Menthon. 
Méon.  Mions. 
Meonay.  Mionnay. 
Meons.  Mions. 
Mépilla.  Mépillat. 
Mépilliat.  Mépillat. 
Mérages.  Mérèges. 
Meralgus.  Mérèges. 
Merallee.  Méraléaz. 
Mercery  Chomet   (Li).   La  Merciérc- 

Chomet. 
Mereleaz.  Méraléaz. 
Meresgos.  Mérèges. 
Meri.  La  Mière. 

Meria.  Meyriat ,  c""  de  Ceyzériat. 
Meria.  La  Mière. 
Meribellum.  Miribel. 
Mérignîat.  Mérignat. 
Merian.  Merlniid. 
Mcrlerium.  Merlet,  c"  d'Izenave. 
Merlo.  Merloz ,  c°°  de  Hautccoiirt. 
Mario.   Le    Merlo:,   afll.    du    lac   de 

Nantua. 
Merio.    Le    Merlo:,    ruiss. ,     c"   de 

Tramoyes. 
Meriod.  Merlo:,  c"  de  Hautecourl. 
Meriod.  Le   Merloz,  affl.   du   lac   de 

\anlua. 
Merlou.  Merlo:,  c"'  de  Hautecoiirl. 
Merloz.  Mci'lc,  c"  de  Bouvent. 
Merraand.  Le  Mermant. 
Méseiriat.  Mé:ériat. 
Meseranderi  (Li).  La  Méserandière. 


Meseriar.  Misériat. 

Moseriacus.  Mé:énat. 

Meseriacus.  Misériat. 

Meserieu.  Misériat. 

Mesiriaz.  Mézériat. 

Mespeiliie.  Mépillat. 

Mespelliaz.  Mépillat. 

Mcspillat,  Mespiliiat.  Mépillat. 

Mespilleu,  Mespiilieu.  Mépillat. 

Mespiiiia.  Mépillat. 

Mespiliiacus.  Mépillat. 

Me.spiUiacus.    Grand-     et     Peiit-Mé- 
pillat. 

Mespilliaz.  Grand-  et  l'etit-Mépillat. 

Mespiliie.  Mépillat. 

Mespier  (Li).  Le  Méplier. 

Messia.  .Meyssiat. 

Messimeu.  Meximieux, 

Messimiacus.  Meximieux. 

Messimieu.  Meximieux. 

Messimieu.  Messimy, 

Messimieux.  Messimy. 

Metreliio.  Les  Métiillots. 

Meugie.  Mieugy. 

Meugier.  Mieugy, 

Mcugiez.  Mieugy. 

Mennais.  Mionnay. 

Meunay.  Mionnay. 

Meutis.  Mions. 

Meximiacus.  Meximieux. 

Meximieu.  Meximieux. 

Meximieux  en  Bresse.  Meximieux. 

Meximieux  en  Dombes.  Messimy. 

Meximieux    en    la   Valbonne.  Mexi- 
viicu.v. 

Meyria.  Meyriat,  c°°  de  Ceyzérial. 

Meyria.    Meyriat,  c"  de  Vieu- d'Ize- 
nave. 

Meyriacus.    Meyriat,   c"   de    Ceyré- 

riat. 
Meyriacus.    Meyriat,    c"    de    Vieu- 
d'Izenave. 

Meyriacus.  Meyrieux. 

Mevria    en   Bugey.    Meyriat,   t"   <le 
\ieu-d'Izenave. 

ileyriaz.  Meyriat,  c"  de  Ceyzériat. 
Meyriaz.   Meyriat,   c°*  de  Vieu-d'Ize- 

nave. 
Meyrieu.  Meyrieux. 
Meyriou.  Meyrieux. 
Meyseria.  Mézériat. 
Meyseriat.  Mé:ériat. 
Meyseriacus ,     Meysseriacus.      Mézé- 
riat. 
Meyserieu.  Misériat. 
Meyserieu.  Mizérieux. 
Meysimiacus ,     Meyssimiacus.     Mexi- 
mieux. 
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Meysias.  Meytiii. 

Meyssiacus.  Meijssiat, 

Meyssiaz.  Mcysêiiil. 

Meyssimiacus.  ilemimj. 

Meyssimiaciis  in  Dombis.  Messinuj. 

SIeyssimie.  Mesiimij, 

.Mpyssiriacus.  Mé;ériat. 

Meyiieria.  Mézéi-iat,   c"  de  Certines. 

Mézeriat.  Miseriat, 

Mezeriey.  Miiérimx, 

Mezeyrias.   Mézeriat,  t"  de  Certines. 

Meziriat.  Mézeriat. 

Mezlrieu.  MUériat. 

Mezirieux.  MUériat. 

Michaille  (Ardon  en).  Ardon,  c°'  de 

Châtillon-dc-Micbaille. 
Micliaille   (Chanay   en).  Chanaij,  c°° 

de  Seyssel. 
Michaille  ([.a  Chapelle  en).  La  Cha- 
pelle, c"  do  Sujoux. 
Michaille  (Musineus   en).    Miainau, 

c"  de  Bellegarde. 
Michalia,  Michallia.  La  Michaille. 
Michalia    (Villa    in).    Ville,   c"    de 

Chàtillon-do-.Michaille. 
Michallia  (Cajlellio  in).  Chdtillon-de- 

MiehatUe. 
Michaylia.  La  Michaille» 
Michellia.  Lu  Michaille. 
Micunay.  Mionnay. 
Migniotiry  (Li).  La  Mignotière. 
Milatiere  (La).  La  Malatiére,  c""   de 

Saint-Cyr-sur-Menlhon. 
Milgiacus. 

.Millanes  (Les).  Lc$  MilUaiieê. 
Millateria.  La  MuhUière. 
Milieu.  MiUic-u. 
Milliacus.  Millieu. 
Millierens. 
Milliou.  Millieu. 
Milpnys,  Myipuys.  Merpiiis. 
Miluorcyn ,  c"'  de  Chaveyriat. 
Miniotires  (Les).  Lct  Mignotière», 
Mion.  Mion». 
Mionay.  Mionnay. 
Mionz.  Miom. 
Miougiou.  Migieu. 
Mirebel.  Miribel. 
Mirchellum.  Mirihei. 
Miribellam.  Miribel. 
Mirigna.  Mérignal. 
Mirignat.  Mérignat. 
Mirifnia.  Mérignat. 
Mirigniacus.  Mérignat. 
Mirineu.  Mérignat. 
Miriniacus.  Mérignat, 
Mirinieu.  Méri/rnat. 
Misereu.  Mizérinix. 


Misereus.  Mizerieux. 

Miserey  (Le).  Le  Miaery. 

Miséria.  Misériat. 

Miseriacus.  Misériat. 

Miseriacus.  Mizerieux. 

Miserieu.  Mizerieux. 

Misingus,  Missingns,  c°"de  Rignieui- 

le-Franc. 
Misiriacus.  Misériat. 
Misiriacus,  Missiriacus.  Mizerieux. 
Misirieu.  Mizerieux:. 
Mispilla.  Mépillat. 
Mispiliacus.  Mépillat. 
Misserieu.  Mizerieux. 
Mizerieu.  Mizerieux, 
Mognenains.  Mogneneint. 
Mognenens.  Mogneneins. 
Mognenins.  Mogneneins. 
Mogninoiis.  Mognenens. 
Moignan.  Le  Moignans,  riv. 
Moigneneins.  Mogneneins. 
Moigneiiius.  Mogneneins. 
Moignerins.  Mogneneins. 
Moigninens,      Moignynens.      Mogne- 
neins. 
Moilleta  (Li).  La  Mouillette, 
Moillissola.    Mollissole,  c"'  do  Bâgc- 

la-Vilie. 
Moillissola.  MoUissolle,  c"  do  Druil- 

lat. 
Moinant.  Moinans. 
Moingz.  Moins. 
Moinx.  Moins. 
Molar  (Li).    te  Molard,  c"'  do  Lan- 

tenay,   de  Slirlbel,   de   Replonges 

et  de  Sernioycr. 
Molare.  Le  Molaril,  c""  de  Oagneux 

et  de  Lantcnay. 
Molare    do   Buchifer.    Le   Molard-de- 

Buehe/er,  mont. 
Molare   de    Clayseu.    Le    Molard-de- 

Cleysieu,  mont. 
Molare   de    Corlerio.    Le   Molard-de- 

Corlier,  mont. 
Molare  de  Escrini.   Le    Molard^d'Ls- 

erigne,  mont. 
Molare  de  la  Fogy.  Le  Molard-de-la- 

Fouge,  mont. 
Molare  de  l'Aguyllerun.   Le  Molard- 

de  l'Aiguilleron ,  mont. 
Molare    de    Riouquo.  Le  Molanl-<le- 

Riouque. 
Molarium.  Le  Molard,  c'"  de  Pira- 

joui,    do    Saint-Jean-sur-Veyle    et 

de  Tarambon. 
Molart  (Li).   Le  Molard,  c'"  do  Re- 
plonges   et   de    Saint -Martin -du - 

Mont. 


Molendinum    Bererd.  Le    Moulin-Bé- 

rard. 
Molendinum    d'Almout.    Le    Moulin- 

d'Armont. 
Molendinum  do  Baczola.  ic  Moidin- 

de-la-Bassole. 
Molendinum  de  Cheyeri.  Le  Moulin- 

de-Cheyère. 
Moleyres  (Les).  Les  MoUéres. 
Molisola,  Molysola.  Mollissole,  c"  do 

Druillat. 
Moilar  (Li).  Le  Molard,  c""  do  Léaz 

et  de  Replonges. 
Mollarium.  Le  Molard,  c"'  de  Léaz. 
Mollisola.  Mollissole,  c'"  de  Druillat. 
Molly(Li).  La  MoUie. 
Mollysola.    MoUissolle,   c""  do  Bâgé- 

la-Ville  et  de  Druillat. 
Molon.  Mollon. 
Moloneni.  Mollon. 
Molons.  Mollon. 
Molun.  Mollon. 
Mombarbon.  Monlbarbon. 
Monbarbon.  Montbarhon. 
Monbertan.  Mont-Bertan. 
Monceauz.  Mo)itceaux. 
Monceauz.  Montcet. 
Moncel.  Montcet. 

Sloncel.  Montcet,  c"  de  Béreyziat. 
Montcellis.  Montceaux. 
Moncellis  (Do).  Montcet. 
Moncellum.  Le  Montcel. 
Moncellum.  Montcet,    c"  de    Bérey- 
ziat. 
Moncelx.  Montceaux. 
Mouceiz.  Montceaux. 
Moncep.  Monlcep,  c°°  de  Miribel. 
Moncepey.  Monspey. 
Monceux.  Montceaux. 
Monceuz.  Montceaux. 
Monceuz.  Montcet. 
Monces.  Montcet. 
Moncez.  Montceaux. 
Moncho. 

.Monder.  Mimtclair. 
Moncrosier.  Montcrosicr. 
.Mondcinz.  Le  Mondain. 
Monei.  Monet. 
Monenens.  Mogneneins. 
Monestay  (Le).  Le  Monctay. 
Monestreul.  Ménestruel. 
Monestreuil.  Ménestruel. 
Monestrol.  Ménesli-ucl. 
Monestruoil.  Ménestruel. 
Moneslruel.  Ménestruel. 
MongelTon.  Monlgeffon. 
Mongelier.  Montgely. 
Mongely.  Montgely. 
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Mongnenens.  Mogneneim. 

Moiigning,  c°'  de  Bey. 

Mongonot.  Mongonod. 

Monian.  Le  Moignam,  riv. 

Monianinca  villa.  Magnmmn». 

Monianincus.  Slogncncin». 

Moniencus.  Le  Moignant,  riv. 

Moniinens.  Mogncnciiis. 

Morijay.  Siontgey. 

Monjoc ,  c"*  de  Mîribel. 

Monjully.  Montgelij. 

Moniaferta.  Malafretaz. 

Monlafreta.  Malafretaz. 

Monlézar.  Montlégcr. 

Monluer.  Moutlimle. 

Monmoi*.  Montmoiir. 

Monrachier.  Montrachy. 

Monracol.  MoiHracol. 

Afonracoz.  Montrucol. 

Monrancol.  Montracol. 

Monroiizart.  Montrozat. 

Monrozart.  Moiilrozat. 

Mons  Aurons.  Monta:. 

■Mous  Aureus.  Monl-d'Or. 

-Moiis  Ci'oserii.  Montcro:ier. 

Monseuros.  Montmre. 

Mons  Fabritii.  Montfavreij. 

Mons  Fcrrandi.  Montferrand ,  c"  de 
Sainl-Maurice-de-(;oui'dans. 

Mons  Firmitatis.  Malafretaz. 

.Mons   Forlis,   De   Monteforti.    Mont- 
fort. 

Mons  Giroudi.  Mont-Giroud. 

Mons  Gudini.  MoiUgoin. 

Monsguidinis.  Montgoin. 

^lons  lïugonis.  Monthitgon. 

Mons  Julii.  Montgely  ou  MontjuUy. 

Mons  Juris.  Le  Mont-Joux. 

Mons  Ledgardi.  Montléger. 

Mons  Loeili.  MontlueL 

Mons  Lupelli.  Montluel. 

Sfons  Merlus.  Montmerle. 

Mons  Meruli.  Montmerle. 

Mons  Oisclli.  Mont-Oiitel. 

Monspeys.  Monipey. 

Mons  Racollus.  Montracol. 

Mons  Baculfus.  Montracol. 

Mons  Ruini.  Monlrin. 

Mons  Varelli,  Montera  Varellum.   Le 
Mont-Vareil. 

Monl    (Mansus    del).   Mont,    z""    de 
Replonges. 

Montafan. 

Monlaglay. 

Alontagneu.  Montagneux. 
Monlagnia.  Montagnat. 

Monlagnia.  Montagnat,  c°°  de  Saint- 
Jean-sur-Veyle. 


Montagniacus.  Montagnat. 
Montagniacus.  Montagnewr. 
Montagniacus.  Montagnieu. 
Monlagniat.  Montagnat. 
Montagniaz.  Montagnat. 
Monlagnie.    Montagnat,  t"  de    Feil- 

Icns. 
Montagnieu.  Montagneux. 
Monlagny.  Montagneux. 
Montaignoz.  Montagnat,  c""  de  .Saint- 

Jean-sur-Voyle. 
Montaigneu.  Montagnieu. 
Montaigneu.  Montagneux. 
Montaignia.  Montagnat. 
Montaigniacus.  Montagnat. 
Montaigniacus.     Montagnat,    t"    de 

Saint-Jean-8ur-Veyle. 
Montaigniacus.  Montagnieu. 
Montaigniacus.  Montagneux. 
Montaiiis  (Les).  Le  Mondain. 
Mont  a  la  piaz  (Li).  Montatapiaz. 
Monlaliou.  Montailloux. 
Montanacus.  Mantenay-Montlin. 
Monianay.  Montaney. 
Montaneis,  Montanciz.  Montanay. 
Montaneis,  Monlaneys.  Montaney. 
Montaneisium.  Montanay. 
Montanesium.  Montanay. 
Montaneus.  Montagneux. 
Montaney.  Monianay. 
Montaneys.  Montanay. 
Montangium.  Montange. 
Montaniacus.  Montagnat,  c""  de  Feii- 

lens. 
Montaniacus.    Montagneu-r,     c"°    de 

Saint-Trivier-sur-Moignans. 
Montanie.   Montagnat,  c'"  de  Saint- 

Jean-sur-Veyle. 
Monlanires  (Les).  Les  Montanières. 
Montanneu.  Montagnieu. 
Montannyes.  Montagnat. 
Montareires  (Li). 
Monlarnol. 

Montbeggo.  Montbcgue. 
Monlbego.  Montbigue. 
Monlbegos.  Montbcgue. 
Montbegoz.  Montbcgue. 
Alont  Belliart.  Monl-Bclliard. 
Mont-Bertbaud.  Mont-Berthod. 
Montberthod ,     Monlbertod.       Mont- 

lierthout. 
Montberlolt.  Mont-Derthoud. 
Monlberlot,    Monlbcrlout.   Mont-Ber- 

thout. 
Monbertoud.  MontBerthout. 
Monibouyron.  Montburon. 
Montboyron.  Montburon. 
Montbraysieu.  Montbreyêieu. 


Montbreysiacus.  Montbrcysieu. 
Montbreysiou .  Montbreysieu. 
Monibrian.  Montbriand. 
Montbuyron.  Montburon. 
Montcelx.  Montcct. 
Monlcel.  Montcct. 
Montcos.  Montcet. 

Mont  Chantuisum.    Mont-Chantuison. 
.Montcharrat.    Mont- Cltarret ,    c"    de 

Sainl-JuIien-sur-Rpyssouse. , 
Montdains  (Les).  Le  Mondain. 
Mont  de  la  Chapella  (Li).   Le  Monl- 

de-la- Chapelle, 
.Monte  (Villa  de).  Mons,  c"  de  Saint- 

Jcan-sur-Reyssouze. 
Monte  (In).  Jlfoii»,  e"'  do  Saint-Tri- 
vier-sur-Moignans. 
Montebarbone  (De).  Montbarbon. 
Monte  Bellalo  (De).  Mont-Bcllat. 
Monte  Bernon  (De).  Mont-Bemon. 
Monte     Bertaldo     (De).     Mont-Ber- 

thoud. 
Monte  Bertol  (De).  Mont-Berthoul. 
Monte  Cep  (De).  Montcep. 
Monlefalconeti  (De)  cl  De   Montefal- 

coneto.  Monlfalconet. 
Monte    Falconis    (  De  ).    Mont/alcon , 

c"'   de   Mézériat. 
Monteferrando     (De).     Montferrand, 

c"'  de  Torcieu. 
Monte    Ferrand    (De).    Montferrand, 

c"  de  Torcieu. 
Monte  Forli  (De).  Mont-Fort,  c"  de 

Cuisiat. 
Montegilbert  (De ).  Montgerbct. 
Montegilberto  (De).  Montgerbet. 
Moutegirbert  (De).  Montgerbet. 
Monte  Girberti  (De).  Montgerbet. 
Montegnia.  Montagnat. 
Monleignia.  Montagnat. 
Monteil.  liC  Montet,  c""  de  Tossiat. 
Monteillier.  Montellier. 
Monteis,  Monteys.  Le  Montet,  c°"  de 

Cornioz. 
Montel.  Monthieux. 
Monlel     (Li).     Le     Montet,    c"*'    de 

Montluel  et  de  Saint-Didier-d'Aus- 

siat. 
Montelaferta.  Malafretaz. 
Monte   Langiarum    (Do).    Mont-de- 

Langes. 
Montolior.  Le  Monteillier,  c"'  de  Doin- 

piorre-de-Cbalaïuont. 
Monteiier,  Le  Monteillier,  c°°  de  .Moxi- 

inieux. 
Monte  Lijardo  (De).  Montléger. 
Monteiier.  Le  Montellier,  c°°  de  .Mexi- 

mieux. 
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Montem  Alliodi  et  ïlonlem  AUiodum. 

Montailloiu:. 
Montem  Bardonem.  Mont-liaidon. 
Montem  Bernardi.  MoiU-Bet-nard. 
Montem  BertoUli.  Moiit-IkTlIioml. 
Montenibrîsiâcum.  Montbrcijfieu. 
Montem  Castellum.  Mont-Cliâtol. 
Jlontem  Deserturn.  Monldésert. 
MoDiemfalconrm.  ilonlfalcon ,  c'"  de 

Chanay  et  de  Mczériat. 
Montem  Loelluui.  MoiiUuel. 
Montem  Lupellum.  Montluel. 
Montemmernhim.  Montiiierle. 
Montem  Regalem.  Moiilréal. 
Montem  Ricbardum.    Montrirliarit. 
Montemrosardum.  ilontro:al. 
Montemruinunj.  Moiitriu. 
Afonteouz.  Monthieiix. 
Monternod.  Stonteniott. 
Monternod.  Montcmoz. 
Monlernout.   Montemost. 
Monlerosardo  (De).  Montrozat. 
Mont  Kschallon.  MonlKirharton. 
Moût  Kscherlon.  Mo»t-E$charion. 
Moût  Ëspin,  JUontépin. 
MoDieuait.  Moniettw),  c**  do  Chala- 

mont. 
Montesuit.  Monteuuij,  c"  de    Curta- 

fond. 
Monten.  Manthieru. 
Monleui.  ilonlliieiur. 
Monteuz.  Monthieux. 
MoDtfavreis ,     Montfavreys.     Mont/a- 

vrey. 
Mont    Ferrand.   Montfenand ,   c°*  ds 

Torcieu. 
Mont);ela.  MonlgelM. 
Monl(;ilberto  (De).  Monluerbet. 
Montgoiiot ,  .Moii[;onot.  MonguHod. 
Montgrimont.  Monlpinumx. 
Montffiiin.  Munt/roin. 
Montheller.  Montillet. 
Moriliernos.  MoiUiemoz. 
Montieu,  Montliieu.  Montliieuf. 
Montil.  Monleil. 
Montillier  (Le).  Le  MontMer,  c"  de 

Meximieu\. 
Monlillia.  UoiUiUiat. 
M(mlilliacus.    Uonlitlial. 
MontiUienim.  MontiUet. 
Montiou.  Monttiicttx. 
Montis.  Mont,  t'"  de  Laii,  de  Re- 
plongea et    de    Saint-Trii|(er-sur- 

Moignans. 
Montis  Bertbodi,  Montis    Berthoudi. 

Mimt-lkrlhout. 
Montis    Falcon.    Montfakon,   c"*    de 

Soaclin. 


Montislicrum.    Le   MonleUier,   c°°   do 

Meximieux. 
Montis    Meruiae.  Montmerle,   c'"    de 

Lescheroux. 
Montis     Meruli.    Monlntetie,    c"*    de 

Ijescheroux. 
Montisreïelli  (Villa).  Monlrevel. 
Montisribiodi.  Montribloiui. 
Monijovent.  Montjouveiil. 
Monijue ,  c"  de  Jasseron. 
Mont-Juer.  Monljuif. 
Mont  Juli.  liontgehj. 
Montjuily.  Montifelij. 
Mont  Jniy.  Montgely. 
Montlaferta.  Matafreta:. 
Montlayn.  MoiUlin. 
Montiézar.  Monlléger. 
Montliger.  Uonlléger. 
Moutligier.  Moiitlt-gcr. 
Montlins.  Montlin. 
Montiuyn.  Montlin. 
Montmerio.  ilonlmerle. 
Montmeyn.  Mont-M(ùn. 
Montonyri  (Li).  La  Montonniére. 
Montor.  Uontoz. 
Montouz.  Montez. 

Montraehier,  Monracbier.  Montrafhtj. 
Mont  Racoul.  ilontracol. 
Montribldst.  MontriUouA. 
Monlrivel.  Monlrevel. 
Monlronzart.  Montrozat. 
Montrousart.  Montrozat. 
Monlruzard .  Montrozat. 
Monlrozarl.  Montrozat. 
Monlruin.  Montrin. 
Monts  d'Ain  (Les).  U  Momlain. 
Montverand ,       Moniverant.       MoM- 

vèran. 
Monz.    Mont,   c""  de   Laiz,   de  Re- 
plonges, de  Sainl-Trivier-sur-Moi- 
gnans  et  de  Veyziat. 
Moornacus.  Momay. 
Morandires  (Les).  Les  Moramlifres. 
Moreliri  (Li).  ta  Morellure. 
Moreliry  et  .Morclliry  (Li).    La  Mo- 

reUiére. 
Morestellis.  MoreteL 
Morfontana.  Mor/onlaine. 
Morgnieux.  Mornieu. 
.Moriacus.  Moyria. 
Morienges. 
Mornacns.  Momay. 
Mornaij.  Momay. 
.Morni.  Morgne. 
Mornia.  Mor/rtu. 
Morniacus.  Momay. 
.Morniacus.  Mornieu. 
Morniou,  Mornyou.  Mornieu. 


Moronus.  Moron. 

Hosseri  (Li).  La  Momtière. 

Mosseria.  La  Moiusière. 

Motadays  (Ly).  ta  Motattùs. 

Motinan,  c.  rég.  Motine. 

Motte  Adès  (La).  La  Motadès. 

Mou,  Mouz.  Moiix. 

Mouins.  Mocnf. 

Moutoneri  (Li).  La  Moutonnière. 

Moyn.  Moms. 

Moynans.  Moinans. 

Moynens.  Moinans. 

Moyns.  Muêns. 

Moynus.  Moins. 

Moyriacus.  Moyria. 

Moyiiaz.  Moyria. 

Moyroudiri  (Li).  La  Moiroudiérc. 

Mucelli.  Miutel. 

Mucez.  Musset. 

Mngnetum.  Muguet. 

Mulia,  Mullia.  Meuillat. 

.Muitey.  Mtuty. 

.Munceals.  Monteeau-r. 

Muntaniacus.  Montagnat. 

Muntmerlo.  Montmerle. 

Muilalita  (Li).  La  Mortalité. 

Musinus.  Muzin. 

.Mutianus.  Muzin. 

Muysinus.  Musin. 

Myeimont.  Miémont,  mont. 


N 

Na.  Xaz-Dessus. 

iNa  Grossa  (  Mansus  de  ). 

N'Amaudri  Gilanert  (Mansus). 

Nancia.  Mandat. 

Nanclaz.  Naniiat. 

Nanfay.  La  Namphée. 

Nanlelum.  Nanlei. 

Nanloacenses  Fratres.  ^antua. 

Nanloacus.  Nantua. 

Nantoadense  monasterium.  Nantua. 

Nantoadis.  Nantua. 

Naritoas.  Nantua. 

Nanlos.  Les  Nants. 

Nantnaci  (Terra).  Nantua. 

Nantuacus.  Nantua. 

Nantuadensc  cœnohium.  Nantua. 

Nantuadenses  monacbi.  Nan'ua. 

jVantuadis.  Nantua, 

Nantuas.  Nantua. 

Nantualis.  Nantua. 

Nantualus.  Nantua. 

Nantunx.  Nantua. 

Nantuaz.  Nantua. 


ail 
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Naiilus.  t«JVaM(,  ruiss.,  c"°  du  Poi- 

zat. 
Nanlus.  Le  Xant,  c""  (rAmbérieu-en- 

Bugey,  (le  Pouilly  et  de  Soiifjieu. 
Nantus-Arniez.  Le  l^anl-Armj. 
Nantus  do  Bear.  Le  Nant-de-Uéard. 
Nantus    de    Espascheroz.    Le     fiant 

d'Epachirc. 
Nantus  do  Fonte.  Le  Nant-de-la-Font. 
Nanlus    de    Groniello.    Le   Aan(-rfe- 

Gronielle. 
Nantus  de  laz  Drunai.  Le  Nant-de4a- 

Drune. 
Nantus  de  ii  Jon.  Le  Hant-de-V Ajon. 
Nantus  de  Maijna  Calce.  Le  NanUle- 

Grand-Chatw. 
Nantus  do   Marongier.   Le   ,\ant-de- 

Marongy. 
Nantus    de   Plancheta.    Le    ?iant-de- 

Planchette. 
Nantus    de    Pouceyrin.    Le    Nant-cle- 

Pottceynn. 
Nantus    de    Sondrinai.    Ix  NaiiKle- 

Sonilrine. 
Nantus    dou    Sougey.    Le    Nant-ilit- 

Saugey. 
Nanlus    douz   Vuaz.    Le    Nanl-des- 

Vuaz. 
Nantus  fonlis  de  Heyrens.  Le  Aan(- 

de-la-font-d'Airen». 
Narbonan,  c.  obi.  Narbonne,  afll.  de 

ia  Bienne,c°°  d'Arbcnt. 
Narbonan,  c.  obi.  tiarhonnc,  lieu  dil, 

c°°  de  Veyziat. 
Narbonem.    Narhon,    source,   c"  de 

Seillonnas. 
Narbonem.  Narbon,  lien  dit,   c""  de 

Polliat. 
Nat.  Napt. 
Natige.  Nattage. 
Natagium.  Hallage. 
Natajo.  Hallage. 
Nath.  Napt. 
Nats.  Hapt. 
Nalum.  Hapl. 
Naveisi  (Li).  La  Naveise, 
Navis  (De).  Naz-Deesitê. 
Nax.  Nat-Deêtus. 
Necuday.  Nécudey,  c""  de  Saint-Genis- 

sur-Menthon. 
Neireu,     Neyreu.     Neyrieu,    c"'    do 

Saint-Benoit. 
Neiron.  Neyron. 
Neiseix,  anc.  bois. 
Neo.  iVio»(. 

Neoscus.  JVio*(  et  Saint-Jean-de-Hioiil. 
Nercia.  fierciat. 
Nerciacus.  Nercial. 


Neriacus.  Neyrieu,  c°°  de  Saint-Be- 
noit. 

Nerichal,  Neyrichal.  Niricha. 

Néron. Neyron. 

Nerviniacus. 

Netout.  Le  Neptou,  riii.ss. 

Neufville.  Nemille-mr-Ain. 

NeHfviUe-ies-Dames.  Heiieille-  siir- 
Renon. 

Neuville  les  Dames  chanoinesses. 
Nemille-sur-Renon. 

Neuville-ies-Moyues.  NeiwiUesiir-Jie- 
non. 

Neuville-les-Nonnains.  Neuvtlle-sur- 
Renon. 

Nevro.  Niévroz. 

Nevrum.  Nièvre. 

Neyoscus.  iVio«(. 

Neyot.  Niost. 

Neyreius.  Neyrieu,  c'"  do  Saint-Be- 
noit. 

Neyriacus.  Neyrieu,  c"°  de  Saint- 
Benoit. 

Neyrieux.  Neyrieu,  c"'  de  Belmont. 

Neyrolas,  NeyroUas.  Les  Neyrollcs. 

Neyroles  (Les).  Le»  Neyrollcs. 

Neyronem.  Neyron. 

Neyroneyri  (Li).  La  Neyronniére. 

Neyruel.  Nurieux. 

Neyvros  (Es).  Le  Nièvre,  c"°  d'As- 
nières. 

Neyvros  (Li).  Le  Nièvre,  c"°  d'.A.s- 
nières. 

Nicudas.  Nicuida:. 

Nicudey.  Nécudey,  c"*  de  Saint-Genis- 
sur-Mentlion. 

Nicuiday.  Nicuidaz. 

Nièvre.  Niévroz. 

Nievro.  Niévroz. 

Niger  Fons. 

Nigra  Vallis.  Neyreval. 

Nigro  Monte.  Niermont. 

Nigromonte  Basse  (De).  Niernionl-le- 
Bas. 

Nigromontem  altum.  .Vi'e;'nion!-fc- 
Haut. 

Nigrum  Montera  Bassum.  Niermont- 
le-Bat. 

Nios  les  Gourdan.  Niosl. 

Niruei,  Nyruei.  Nurieux. 

Niseres  (Les).  Nizerel. 

Mvolel.  Nivollet-Monlgriffon. 

Nivoietum.  Nivollel-Monlgrijbn. 

Noalliacus.  Noallial. 

Noarei  (Li).  Le  Noarey. 

Noblans  en  Bresse.  Noblens. 

Noblen.  Noblens. 

Noblencus.  Noblens. 


Noblenl,  c.  obi.  Noblens. 

Nocuidai.  Nontiday. 

Nocuiday.  Nécudey,  c"  de  Pont-d'Ain. 

Noeries  (Les). 

Noiosc.  Saint- Jean-ile-Niost. 

Noioscus.  iVio»(  et  Saint-Jean-de-Niost. 

Noncuiday.  Nécudey,  c"  de  Pont-d'Ain. 

Nonedis  villa. 

Nostre  Dame  de  Nievres.  Notre-Dame- 
de-Nièvre. 

Novavilla.  Neuville-»ur-iin. 

Novavilla.  Neuville-sitr-Renon. 

Novel.  Novel. 

Novclla.  Neuvillc-»iir-Renon. 

Novilla.  Neuville-sur-Ain. 

Novilla.  Neuvillesur-Renon. 

Novilla  monialium.  Neuvillesur-Re- 
non. 

Noville  sur  Ayns.  Neuville-sw-Ain. 

Novioscus.  Nioêt. 

Noyandes. 

Noyella  (La).  La  Noyelle. 

Noyerat. 

Noyerea  (Li).  La  Noyerée-ile-Villars. 

Noyoscus.  Niost  et  Saint-Jean-de-Niosl. 

Noyost  en  Bresse.  Niost. 

\oyseiz.  Le  Nuiseis. 

Noytoneri  (  Li  ).  La  Noylonnièrt. 

Nuallia.  Noallial. 

Nualliat.  Noallial. 

Nuellia.  Noallial. 

N'uelliaz.  Noallial. 

Nuiczons.  Nuiçon». 

Xuyriel.  Nurieux. 

Nycudas.  Nicuidas. 

Nycudax.  Nicuidas. 

Nycudey.  Nécudey,  c"°  de  Saint-Geni?- 
sur-Menthon. 

Nyevroz.  Niévroz. 

Nyost  de  Gourdans.  Niost. 

Nyrigneu.  Nirigneux. 

Nyvoletum.  Nivollet,  c"  de  Rossiilon. 

Nyvoletum.  Nivollet-Monlgriffon. 

0 

Oblieles  (Les).  Les  Oubliettes. 

Ocliia.  Ochiaz. 

Ocbias.  Ochiaz. 

Ochiat.  Ochiaz. 

Ociat.  Oustiat. 

Ocies,(.  suj.  Ousiiat. 

Oclavaz.  Octave. 

Odremari  potestas.  Odrcmarfis  villa. 

Odremarus  villa. 

Oenas.  Oyoniiax. 

Oors. 
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OlTanengas  villa.  O/anam. 

Offanengos  villa.  0//iiHa»x. 

OITenensis  villa.  OJfanaïu. 

OITenincus  villa.  Offanan». 

OBeningus  villa.  Offanans. 

Ognin»,  Ognin.  L'Oignin. 

Ognym.  L'Oignin. 

Oionacus.  Oijonnax. 

Oionas.  Oijonnax. 

Oissella.  Oiiietla:. 

Oiselluiu.  Uiiêcl. 

Olers.  Les  Otiert. 

Ooceu.  Oncieu. 

Oociacus.  Oncieu. 

Onciacus.  Onciea,  c"  de  Ntttage. 

Oncieux.  Oncieu. 

Onciou.  Oncieu. 

Oncjacus.  Oncieu. 

Oncyns.  Oncina,  c*'  do  Crans. 

Oiigers.  Otijard,  c"  de  Bàgé-la- Ville. 

Onglati»  (De).  Onglat. 

Onglaz.  Ongltu. 

Ongtiin.  L'Oignin. 

Onzeu.  Oncieu. 

Openacus  villa. 

Oratorias.  Ouroux. 

Oratorium.  Ouroux. 

Orbagniou,  Orbagnioux,  Orbagniouz. 
Orbagnaux. 

Orbagniour.  Orbagnour. 

Orlianiacus.  Or'oagnoux. 

Orbeisieu. 

Orbenan.  Vih-henan,  miss. 

Orehallières  (Les). 

Ordelieri.  L'Ordelière. 

Ordenaa.  Ordonnât. 

f)rdenatn9.  Ordonnai. 

Ordinaeius.  Ordomuu. 

Ordinatus.  Ordonna». 

Ordonas,  Ordonaz,  Orduunaz.  Or- 
donnât. 

Ordon.ils.  Ordonnât. 

Ordimatus.  Ordonnai. 

Ordonai,  Ordonnai.  Ordonnât. 

Orgent.  Orgent. 

Orgereg  (Le»),  c"  de  Gex. 

Orgierj-  (  L'  ).  L'Orgiére ,  c~  de  Veyzid . 

Orgiery  (  L'  ).  Let  Orgéret ,  c"°  de  Son- 
gieu. 

Orgimont.  Orgemont. 

Oridlus.  Oriol. 

Orjent.  Orgent,  c"  de  .Montrevel. 

Orinoz  (  L'  ).  L'Orme ,  c"  de  Pcrounas. 

Ornay.  Omex. 

Orour»,  Ourours.  Ourour. 

Orseres.   Ornèrt,   c"  de   Cliiilamonl. 

Orsercs.  Let  OrtOret,  c"  de  Miribel. 

Orsieres,  c"  de  Pollial. 


Osa.  Ozan,  commune. 
Osa.  Ozan,  lac. 
Osan.  Ozan. 
Osannus  villa.  Ozan. 
Osanus  portas.  Ozan. 
Ossiat.  Oussiat. 
Oucia.  Oussial. 
Ouciacus.  Oussiat. 
Ouciaz.  Oussial. 

Ouczon.  L'Ousson,  afB.  du  Solnan. 
OuUrya.  Outriaz. 
Ouphanens.  Offanans. 
Ousa.  Ozan. 
Outria.  Outriaz. 
Oulriacus.  Outriaz. 
Ovrour  (  L'  ). 
Oyaczuel.  Oyaçuel. 
Oyena ,  Oyenna.  Oyonnax. 
Oyennacus.  Oyonnax. 
'  Oyonas ,  Oyonuas.  Oyonnax.  . 
Oyonnaz.  Oyonnax. 
Oysars  (Les). 
Oysella.  OisseUaz. 
Oyssella.  OisseUaz. 
Oysellon.  L'Oiselon,  ruiss. 
Oy«ellum.  Oissel. 
Oyasi.  Oyise. 


Pacbeyronyri  (Li).  La  Pacheroimiére. 
Pagiis  Bellicensis. 
Pagus  Equesiricus. 
Pagus  Lugdunensis. 
Paillarderias.  Les  PaiUardiéres. 
Paillardires  (Les).  Les  l'aillardiéres. 
Paisins,  Paissins.  Pasiin. 
Palletan,  c.  obi.  PaUetan,  c"°  d'Am- 

bérieu-en-Bugcy. 
Palu    (Li).    U  Palud,  c'"  de    Bé- 

ligiiat  et  de  Villette. 
Paludem.  La  Palud,  c"  de  Villelte. 
l'ana,  Pannz.  Panaz. 
Panaplosa. 

l'ane-essuit.  Painessuit. 
Panens. 
Paniceres.    Paniisiére,   c°*  de  Saint- 

Paul-de-Varax. 
Panniaairos.  Pamstièret,  C'  île  Gex. 
Paoozay. 

Parreu.  Parcieux. 
Parciacus.  Parcieux. 
Parcieu ,  Parcyeu.  Parcieux. 
Parmilleu.  PrémiUieu. 
Parigniaciis,  Parrigniacus.  Pérignat, 

c"  d'Izemore. 
Parissiacus.  Paritsieux. 


Parissien.  Parissieux. 

Parrigna,  Parrignia.  Périgtiat, 
c""  d'Izernore. 

Parrigniaz.   Pérignat,  c°*  d'Izernore. 

Parrignieu. 

Parvum  Albergamentum.  Le  Petit- 
Abergement 

Pas  a  l'ano.  Le  Pas-à-l'âne. 

Pasiacbus.  Peyzieux. 

Passins.  Passin. 

Patriniacus.  Pérignat,  c"'  (rizei-nore. 

Paugus  Lucdunensis.  Pagus  Lugdu- 
nensis. 

Pauliacus.  Pouilly. 

Pavanens.  Pavanans. 

Pavaneyns.  Pavanans. 

l'avenens.  Paeanans. 

Payse.  Peyzieux. 

Payseu.  Peyzieux. 

Paysieu.  Peyzieux. 

Payssel. 

Pér.ol  (Le).  Le  Picou. 

Peda.  La  Pie. 

Pedao  Sancii  Martini.  Les  Pies-Saint- 
Martin. 

Pedem  Coste.  Le  Piedde-la-Cote. 

Pein-Essuyt.  Painessitit. 

Peiseu,  Peyseu.  Peyzieux. 

Peiziacus.  Peyzieiw. 

Peizieu,  Peyzicu.  Pézieu,  c"°  d'\rbi- 
gnieu. 

Peizieu.  Peyzieux, 

Peizieux.  Peyzieux, 

Pelajay.  Pélagey. 

Pelelori.  La  Pelletière. 

Pellelers.  Les  Pelletiers. 

Peloset.  Polleyzet. 

Peloaet.  La  Pelouze. 

Pelotons.  Poleteins. 

Peloteins,  Peloteyns.  Poleteins. 

Pelouchircs  (Les).  Les  Pelostièret. 

Pempiez.  Pampier. 

Pendua  (Li).  La  Pendue. 

Pennars  (Les). 

Pempiel.  Pampier. 

Pent  picl.  Pampier. 

Perafua.  Pierre-à-h'eu. 

Perajou.  Pirajoux. 

Pcrceu.  Percieux. 

Perciacus.  Parcieux. 

Perciacus.  Perrieux. 

Percies.  Percieux. 

Percieu.  Percieux. 

Perer  (  Li  ).  Le  Poirier. 

Percraz  (Li).  1^  Peierat. 

Perer  Falen»  (  Li  ).   Le  Poirier-Falens. 

Perery  (  Li  ).  La  Pen-iire ,  c"°  de  Re- 
plonges. 
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Peres.  Lea  Pierre»,  riv. 

Pères.  Perrex. 

Peresc.  l'errer. 

Pereï.  Perrex. 

Pereys.  Perrex. 

Perei.  Perrex. 

Perieu.  Peijrieu. 

Perifontana.  PerifoiUainc. 

Perigniacus.   Pcrijritat,  c"°  de  Saint- 

Ktienne-sur-Reyssouze. 
Perigniaz.    Pérignat,    c"   de    Saiiil- 

EUenne-sur-Rej  ssoiize. 
Perjiira.  Parjura. 
Perogcs.  Pérouge». 
Perogias.  Pérouge». 
Perona ,  Peronna.  Pcronna». 
Peronai.  Péronuas. 
Peronas.  Pcronnat. 
Peronaz,  Perronaz.  Péronnas. 
Perosan,  c.  oh\.  Perrom,  soiiice,  c°'  de 

Songieu. 
Perotgias.  Pérougei. 
Perousa  (Li).  La  Pcijroute. 
Perousa    (Li).    La    Péroiiie,    c'"    de 

Vieu-d'Izenave. 
Perousaz   (Li).    La  Pérouse,   c'"   de 

Drens. 
Perpanenguin. 
Perra.  Perrat. 
Perrajour.  Pirajoux. 
Perrassey  (Le). 
Perreri  (Li).   La  Perrière,  C"  de  la 

Boisse. 
Perreria.    La    Pcrriire,  c"'  de   Cur- 

cial-Dongalon. 
Perres.  Perrex. 
Perrieri  (Li).     La  Pcrriire,    e"'    de 

Curciat-Dongalon. 
Pcrrignia.  Pérignat,  c""  d'izeniore. 
Perrigniacus.    Pérignat,    c"'    d'Izer- 

nore. 
Perriniaz.  Pérignat,  c""  d'Izernore. 
Perrire    (Li).     La    Perrière,   c"    de 

Ooiigny. 
Periscus.  Perrex. 
Perroias.  Perrole». 
Perronacus.  Pvronnat. 
Perroniacun.  Pvronna». 
Perrosa     (Li).    La    Pérouse,    c"°    de 

Polliat. 
Perrosan,  t.  obi.  ruisii.,  c"°  de  Druil 

liât. 
Perrouderia.  La  Perroudière. 
Perroudieres  (Les),  ie»  Perraudiéres. 
Perrousa    (Li).  La  Pérouse,   c"'   de 

Sainl-Martin-le-ChàteL 
Perrousaz  (Li).  La  Perrouse ,  c"  de 

Culoz. 


PerrucUes.  l'erruclet. 

PerrueL 

Perrusseria.  La  Perrustière. 

Perrussieri  (Li).  La  Perrussiére. 

Persiacus.  Perrieux. 

Perliacus.  Pcrcicux. 

Pertusiurn    de  Becs.    Le   Periuis   de 

Becs. 
Perusa  (Li).  La  Peijrouse. 
Pervinges. 
Pesafollum.  Posafol. 
Pesaudieri  (Li).  La  Pesaaiière. 
Pesay.  Pizay. 
Peseiz.  Pizay. 

Pesteleres  (Les).  Le»  Peslelières. 
Petignier.  Pitignij. 
Petra.  Pierre,  c°°  de  Colionges. 
Peira.  La  Pierre,  c"""   de  Ceyzérieu 

et  de  Nantua. 
Petra  Casielli.  Pierre-ChâleL 
Petra  Castrî.  Pierre-ChâteL 
Petra  Castriim.  Pieire-ChâteL 
Petra  Crispa. 
Petra  Jovis.  Pirajoux. 
Petrosa.  La  Peijrouse. 
Petrosa.   La    Pérouse,  c°"  de  Doiii- 

martin-de-Larenay  et  de   Polliat. 
Petrus     (Donnus).     Uompierre-sur- 

Chalaronne. 
Peurenchi.  Peureaehe. 
Peylachat.  Pelachaz. 
Peylagey.  Pélagey. 
Peyloset.  La  Pelouse. 
Peyrajoux.  Pirajoux. 
Peyria,  Peyriiiz.  Peyriat. 
Peyriacus.  Peyriat. 
Peyriacus.  Peijrieu. 
Peyrieux.  Peyrieu. 
Peyriou.  Peyrieu. 
Peyronnas.  Péronnas. 
Peysiacus.  Peyzieux. 
Peysieu ,  Peyzieu.  Peyzieux. 
Peyziactis.  Pczieu,  c"  d'Arbignieu. 
Peyzieux.  Pézieu,  c"'  d'Arbignieu. 
Peziacus.  Pézieu,  €"  d'Arbignieu. 
Pezien.  Peyzieu. 

Pliiliherliry  (Li).  La  Philibertière. 
Pichoux.  Picliod. 
Piera  Corba.  Pierre-Courbe. 
Pierajoux.  Pirajoux. 
Pierra.  Pierre,  c'"  de  Colionges. 
Pierrejou.  Pirajoux. 
Pieuly.  Le»  Piollys. 
Pilosum.  Le  Peloux. 
Pinus  Cbevaleiis.  Le  Pin-Cheialene. 
Pionnains.  Pionneins. 
Pira  (I;i).   La  Pierre,  c'"  de   (-essy 

et  d'Échenevex. 


Pirignien.  Perregnin. 

Pirignien.  Prégnin. 

Pirignin.  Prégnin. 

Pirignins.  Prégnin. 

Piriguyns.  Perregnin. 

Piron.  Peron. 

Pirons,  Piruns.  Peron. 

Pirucla.  Perrude. 

Piruyssares  (Li). 

Piseis,  Piseiz,  Piseys,  Pyseyz.  Pizay. 

Pisey,  Pizey.  Pizay. 

Pisiacus.  Pizay. 

Pissardiri  (Li).  La  Pistardière. 

Pissour  de  Couches.  Le  Pisseur-de- 
Canclte». 

Pitigniacus.  Pitigny. 

Pitignie.  Pitigny. 

Pitignier.  Pitigny. 

Haci  (Li).  La  Place,  c""  de  Re- 
plonges. 

Plaigne.  Plagne». 

Plana  Posa,  Planna  Posa.  Plana- 
pose. 

Plancemel.  Planchemel. 

Plances  (Les).  Le»  Planches,  c""  de 
Monthieux. 

Planches  de  Cumunion  (Les).  /.c< 
PlancIteS'de-  Communion . 

Plancbi  (Li).  La  Planclie,  c°°  de 
Feillens. 

Planchia.  Planche. 

Plancbia  de  Cuiuignon  et  de  Cumu- 
nion. Les  Planches-ile-Communion. 

Plancbia  de  Prèles.  La  Ptanclie-de- 
Préles. 

Plancbimel,  Planebimeil.  Planchemel. 

Plancias  de  Poteria,  Plancias  de  la 
Poteri.  Les  Planckes-de-Potiérc. 

Planeis. 

Planeluin.  Le  Planet. 

Planeysi.  Planeise. 

Planicia.  Planeise. 

Planteacum.  Le  Plantay. 

Planteres  (Les).  Le»  PUmtières. 

Planlerias.  Ije»  Plantières. 

Plantey  (Lo),  c.  rég.  Le  Plantay. 

Plateri  (Li).  La  Platière,  c°"  de  Ci- 
vrieux  et  de  Saint-Trivier-sur-Moi- 
gnans. 

Platieri  (Li).  La  Platière,  c"°  de 
Reyrieux. 

Platiery  [Li].  La  Platière,  c"  d'Arbi- 

Platires  (Les).  La  Platière,  c"°  de 
Saiut-Cyr-sur-Menlhon  et  if»  Pla- 
tière», c""  de  Curtal'ond  et  de 
Feillens. 

Plaliri    (Li).    La    Platiciv,    c'"    de 
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Manzial ,   de    Reyrieus   cl   de   Vi- 
riat. 
Plâtre  (Le).  La  Place,  c°°  de  Genay. 
Platlire    (T,a).     La    Platurc,    c"  de 

Chavcvrial. 
Plaltires  (Les).  Les  Plalièret,  c"  de 

Sainl-.Martin-de-Larenay. 
Plattyres  (Les).  Lei  Plalièret,  c°"  de 

Rcpionfes. 
Pleincbpmïpr.  PlanckemM. 
Plevix.  Pliifit. 
Plombis.  Plombs. 
Pions.  Plombs. 
PlooDS.  Plombs. 
Ploysi  (Li).  La  Ptoyse. 
PInmbis.  Plombs. 
Pluvîes.  Pluvis. 
Pluvii.  Plmit. 
Piuvy.  Pluvi». 
Pluyveu.  Pliwi». 
Podiniacensis.  Poignal. 
Podiniacus.  Poignat. 
Piwpe  (La),  to  Poype,  c'"  de  Priav 

et  Sainl-Suipice. 
Poppe  de  Boriiis  (  l.a).  La  Poype,  c**  de 

Bereins. 
Foppp  de  Chalamnnt  (La).  La  PoyjK, 

c"  de  Chalamont. 
Poppe  de  Frens  (  La  ).  La  Poype,  t"  de 

Frans. 
Poppe  de  la  Marche  (  Iji  ).  ta  Poypo , 

c"*  de  Thoisiipy. 
Poëpe  de  Meyseriar  (La).  La  Poypp, 

t,"  de  .Mézériat. 
Poëpe  de  .Montbieii  et  d'Ambérien  (  La  ). 

La  Poype,  c"  de  Montliieux. 
Poppp  de  Sandrans  (La).  La  Poype, 

c~  de  Sandrans. 
Poppi  (Li).  ta /'oJ/^,e"*d'Ambé^ipll- 
pn-Bu(;py. 
Poilies.  Pollial. 
Poillat.  PoUial. 
Poilleu.  Pouilteu.r. 
Poillia.  Polliat. 
Poilliacus.  Polliat. 
Poiiliacus.  J'oUieu. 
Poilliacus.  Pouillat. 
PoilliacQs  Doiiibarura.  PotàUeiu-. 
Poilliai.  Pulliat. 
Poiliieu.  Pouillciix. 
Poillou.  Pollieu. 

Poiiibo.  Puinl-liœnf,  t"  de    Miribel. 
Piiiobo.  Point-B(viiJ\  c"'  de  Soucliii. 
Poiiicel  (Li).  Poinret. 
Poing   Bo.    Point-Boeuf,   c°"    de    Mi- 
ribel. 
Point  Bo.  Point-Bœuf,  c"  de  Miribel. 
Poipe  de  Miseria  (La).  La  Poype-de- 


de    Saint-Didier-siir- 


Mizeriat ,   c" 
Chalaronne. 
Poirinus.  Poiiin. 
Poisat.  Le  Poizat. 
Poisatum.  Le  Poizat. 
Polens.  Poleins. 
Polelains.  Poleteins. 
Poletens.  Poleteins. 
Poleteria.  La  Poleliére. 
Poletins,  Polletins.  Poleteins. 
Poleyn.  Poleins. 
Polia.Pollia.  PolUat. 
Polies,  cas  suj.  Pouillat,  c°"  de  Tref- 

fort. 
PoUetens.  Poleteins. 
Polloteins.  Poleteiiu. 
Polleu.  Pouilleux. 
Pollia.  Pouillat. 
Polliapus.  Polliat. 
Polliacus.  Pollieu. 
Polliacus.  Pouillat. 
Polliacus.  Poiàlleur. 
Pollial.  Pouillat. 
Polliaz,  Poilliaz.  PoUiat. 
Pollie.  PoUiat. 
Pollie,  PoiUie.  PouiUy. 
Pollieu.  Pouilleux,  c"  de  Reyrieux. 
Pollieuz.  Pouilleux,  c"  de  Reyrieux. 
PollioQ.  PolUeu. 
Pollyacus.  PouiUy. 
Polognia.  Pologniat. 
Polonia.  PologniiU. 
Pomerat  (Lo). 
Pomerium.  Pommier. 
Pomers. 
Poniers.  /'oinmùr,  e"d6Saiiit-Martin- 

du-Mont. 
Poniiers.  Pommier. 
Pommier  Servajoi  (Le).  Le Pommicr- 

Saurage. 
Pomyer».  Pommier,  c"  de  Saint-Mar- 

tin-du-Monl. 
Poncia>.  Ponsuard. 
Poncieu.  Poncieiix. 
Poncinis  (  De).  Ponein. 
Poncins.  Ponein. 
Poncinus.  Ponein. 
Ponciu.  Poncieux. 
Poncyns.  Ponein. 
Ponczuas.  Ponsuanl. 
Pondains,  Pondeins.  Pont-d'Ain. 
Pondeveilla.  Pont-de-Veyle. 
Pons    de    Bogncns.    Le    Pont-de-Bo- 

gnens. 
Pons  de  Chauczon.  Le  Pont-de-Chaïu- 

son. 
Pons  de  Vallibus.  Pont-de-Vaux. 
Pons  de  Vauz.  Pont-de-Vaux. 


Pons  de  Vêla.  Pont-ile-]eijle. 
Pons  Indis,  Pons  Yndis.  Puiit-d'Ain. 
Pons  Marlinan.  Le  Pontilailinan. 
Pons  Siboudi.  Le  Pont-Siboud. 
Pons  Templi.  Le  Pont-du-Temple. 
Pons  Vailium.  Ponl-cle-Vaiu: 
Pons  Vêle.  Ponl-de-Veylc. 
Pontbo,   Poinibo.  Point-Bœuf,  c"  <ie 

Souclin. 
Pont-bous.   Point-Bœufs,  c"   île    Pe- 

ronnas. 
Pont-d'Ains,  Pontdains.  Pont-d'Ain. 
Pont  d'Arlos.  te  Puni  d'Arlod. 
Pont-d'Eins.  Pont-d'Mn. 
Pont  de  i'Ala.  Le  Pont-de-la-lhlle. 
Pont  d'Ens,  Pont  d'Enz.  Pont-d'Mn. 
Pont  de  VauLx.  Pont-de-Vaux. 
Pont  de  Viiz.  Pont-de-Vnux. 
Pont  de  Veila.  Pont-de-Veyle. 
Pont  de  Vesle.  Pont-de-Veyle. 
Pont  de  Voyie,  Pont  de  Voille.  Pont- 
de-Veyle. 
Pont  d'Ongers.  Le  Pont  d'Onjard. 
Pontetum.  Le  Pontet. 
Pontiacus.  Ponein. 
Pontiancnsis  parrochia ,  Ponein. 
Ponttnnensiuni  parrochia.  Ponein. 
Pontianus.  Ponein. 
Porcheri  (Li).    ta   Porchère,  c"   de 

Farges. 
Porchery  (Li).   La  Porchère,  c"  de 

Cessy. 
Porta.  La  Porte,  c"  de  Polliat. 
Porlabo.  Portebœuf. 
Portas.  Portes. 

Portas  Veteres.  Les  Portes-Vieilles. 
Porpringes. 
Porta  de  Borinaior.  tn  Porte-de-Bourg- 

mayet. 
Porta   de  Buschicolas.  La  Porte -de- 

Buschicote. 
Porta  de  Jasseronp.  La  Porte-de-Jas- 

seron. 
Porta  de  la  Buyssi.  La  Portc-dc-la- 

Boisse. 
Porta  de  I'Ala.   La  Porte-de4a- Halle. 
Porta  de  la  Marvallieri.  to  Porte-dc- 

la-Mareallière. 
Porta  de  la  Verchyry.  La  Porte-de-la- 

Verchère. 
Porta  de  Teynyres.  to  Parle -de -Tvy- 

niéres. 
Porl-d'Ennes  (Le).  Le  Port-d'.lisne. 
Port  de  Vésines.  te  Port-d'Aisne. 
Portus.  Port. 

Portns  Anselle.  Le  Port-d' Anselle. 
Portus  Arciacns.  Le  Port-d'Arciat. 
Porius  Belis.  te  Port-de-By. 
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Porlus  Canis.  Le  Port,  c"'  de   Mes- 

simy. 
Portiis  de  Boloson.  Le  Porl-de-Bolozon. 
Portus  de  Toria.  U  Poit-de-Thoire. 
Porlus  Hugonis.  Le  PoitHagon. 
Portus  Riparie.  Le  Port-Rivière. 
Portus  Sallie.  Le  Port-de-Seille. 
Portus   Sanoti  Bernardi.   Le   Port-de- 

Saint-ISemard. 
Portus  Ville   Nove.   Le   Port-de-Yille- 

nmiie. 
Potella  (Li).  La  PoteUc. 
Poteri  (Li).  La  Potiirc. 
l'oteri  (Li).  Les  Planches-de-Poliirr. 
Poleria.  La  Potière. 
Polierla.  Polierle. 
Potiri  (  Li  ).  La  Potière. 
Pouape  (La).  La  Poype,  c""  de  Cni- 

ziUes-les-Mépillal,   Saint -Étienne- 

sur-Reyssouze  et  Sandrans. 
Pougnie,  Pugnye.  Pouj^ny. 
Pougnier.  Pougtuj. 
Pougnies.  Pougrnj. 
Pouilleu.  Pollieu. 
Poulains.  Polein». 
Poulie,     PouUie,     Poulye,     Poullye. 

PouiUy. 
Poulier,  Pouilier,  Poallyer.  PouiUy. 
Poulieux.  Pollieu. 
Poulliez.  PouiUy. 
Pounie,  Pounye.  Poiijrny. 
Poyaz  { Li  ).  La  Poyat. 
Poyel  (Les).  Les  l'oyès. 
Poyet  de  Chantamerlo.  Le  Poyei-de- 

Chantemerle. 
Poylcyn.  Poleins. 
Poylleu.  Pouilleux. 

Poype-Jadiry  (La).  Iai  Poijpc-Jadierc. 
Poypi  (Li).  La  Poype. 
Poypia  castri  Miribelli.  La  Poype-de- 

Miribel. 
Poypia  Chaveyriaci.  La  Potjpe-ie-Tour- 

noux. 
Poypia  de  Chavanes.  La  Poype,  c"°  de 

Crottet. 
Poypia  de  Brona.  La  Poype-de-Brona. 
Poypia    de   Butentnt.   La   Poype-de- 

Botentut. 
Poypia  de  Corbertoud.  La  Poype-de- 

Cobertltoud. 
Poypia  de  Conllenz.  La  Poype,  c"  de 

Relevans. 
Poypia  de  Corzeu.  La  Poype,  c"°  de 

Saint-André-de-Corcy. 
Poypia  de  Foy.ssia.  La  Poype,  c"  de 

Foissiat. 
Poypia  de  Luyseis.  Im  Poype-de-Luy- 

seis,  c°*  de  Neuville-sur-Renon. 


Pojpia  de  Maysirya.   La    Poype,  e" 

de  Méiériat. 
Poypia  de  Monleulx.  L(i  Poi//)*',  c"  de 

Monthieux. 
Poypia  de  Sancto   Cirico.  La  Poype, 

c°°  de  Saint-Cyr-sur-Mentlmn. 
Poypia  de  Sancio  Sulpicio.  La  Poype, 

c"'  de  Saint-Sulpice. 
Poypia  de  Villars.  La  Poype,  e"  de 

Villars. 
Poyrins.  Poirin. 
Poysactiiin.  Le  Poizat. 
Poysal.  Le  Poizal. 
Poysatum.  Le  Poi:at. 
Poysaix  (Les).  Les  Poysats. 
Poysiacus.  Poisicu. 
Poysieu.  Poisieu. 
Poysiou.  Poisieu. 
Poysson.  Poisson. 
Praborsan.  Le  Pra-Borsan. 
Pradel  (Li).  Le  Pradel. 
Praissia.  Pressiat. 
Praleysia.  Praleysc. 
Pras    du    Frenoz    (Li).    Le   Prcdu- 

Fréne,  c"°  de  Cbaveyriat. 
Pratum.  Le  Pra,  c""  de  Genay  et  de 

Vieu-d'Izenave. 
Pratum  Bardonis.  Le  Pré-Bardon. 
Pratum  Borsanuiu.  Le  Pra-Borsan. 
Pratum    del    Baignour.     Le    Pré-dii- 

Baijrveur. 
Pratum   douz  sajoz.  Le  Pré-des-i>ai;es 

(Prc-des-Saules). 
Prata  Sagoiiica.  Les  Près-de-Saone. 
Pratum   Sancti-Jullini.  Le  Pré-SaiiU- 

JuUien. 
Praz   Cliauneis   (Li).    Le   Pra-CImn- 

neis. 
Praz  yindranz.  Le  Pra-Vendrant. 
Preissia,  Preyssia.  Pressiat. 
Preissiacus,  Prcyssiacus.  Pressiat. 
Preissiat.  Pressiat. 
Preissie.  Pressiat. 
Prela.  Prèles. 
Prelion.  Les  Prellions. 
Premeisel,  Premeysel.  Pivnteyzel. 
Prémézel.  Premeyzel. 
Prémilleux.  Prémillieu. 
Prenx.  Pria. 

Preriaz  (Li).  La  Prairie. 
Pressia.  Pressiat. 
Preveranges. 

Preveysiou ,  Preveyssiou.  Prereyzieu. 
Preveyssiacus.  Preveyzien. 
Previssin.  Prévessin. 
Preymesel.  Premeyzel. 
Preyriaz.  Preyria. 
Preysie.  Pressiat. 


Preysseu.  Précieux. 

Preyssiacus.  Préricux. 

Preyssiacus.  Pressiat. 

Prianus. 

Priaulx.  Préaux.  ' 

Priciacensis  agcr.  Précieux. 

Prié,  Priay. 

Priel.  Priay. 

Prienx.  Prin. 

Priey.  Priay. 

Prim.  Prin. 

Primesel.  Premeyzel. 

Primiliacus.  Prémillieu. 

Primillieu.  Prémillieu. 

Primilliou.  Prémillieu. 

Primus  Macetlus.  Premeyzel. 

Primus  Macerlus.  Premeyzel. 

Prings.  Prin. 

Prins.  Prin. 

Priorat  (Li).  Le  Prieuré. 

Prioy.  Priay. 

Prioys.  Priay. 

Prisciacus.  Pressiat. 

Priscianum .  Saint  -  Didier' sur  -  Chala- 

ronne. 
Prisciniaeus   vicus.    Saint-Didier-sur- 

Clialaronne. 
Prisciniaeus  villa.   Saint- Didier- sur - 

Chalaronne. 
Prissin. 

Privissin.  Prévessin. 
Privisins,  Privissins.  Prévessin. 
PrivissinuB.  Préeessin. 
Proleu.  l'roidieu. 
Proleu.  Prouillcux. 
Prnsa. 

Prost.  Les  Prosts,  c"  de  Varambon.- 
P]-ost  (La  Tour  des).  Les  Prosts,  c" 

de  Virieu-le-Graud. 
Protieres  (  Les  ).  Les  Proutiéres. 
Prouiilou.  Proulieu. 
Proulieux.  Proulieu. 
Provinges. 

Prumacellum.  Premeyzel. 
Prumilliacus.  Prémillieu. 
Prumillieu.  Prémillieu. 
Prumilliex.  Prémillieu. 
Pramilliou.  Prémillieu. 
Pruliacus.  Proulieu. 
Puavol. 

Puble.  Le  Peuble. 
Pablo    d'Anieres    (Ou).    Le    Puble- 

dWnieres. 
Puczay.  Le  Poussey. 
Pudurniacus. 
Pueis  Pellet  (Li). 
Puet(Li).  Le  Puet. 
Pugeu.  Pugieii. 
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Pugiacus.  Pugieu. 
Pngieres. 
Pugieux.  Pugieu. 
Pugiou.  Pugieu. 
Pugiu.  Pugieu. 
Pugneu.  Pugneux. 
Pugnye.  Pougny. 
Puille.  PouiUeux. 
Pullîacus.  Pollieu. 
Puilier.  Pomllij. 

Pungit  bovem,  Pongit  bovem.  Point- 
Bœuf. 
Purciniacus.  J^oitrignieux. 
Ptissiniacus.  Piirainieuj;. 
PuUera.  Puthier. 
Ptilouderi  ^Li).  La  PittoudiiTc. 
Putlet.  Putet. 
Pultier.  Puthier. 
Pycouderi  (Li).  La  Pieoudiére. 
Pyrons.  Pérou. 


Quartonem.  Quarton. 
QuÏDciaeuâ.  Qtànciat. 
Quinciacus.  Quincieux. 
Quinta.  Chùnto. 
Quintaz.  Quinte. 
Quinteua.  Qmntaine. 
Quinzieu\. 
Quireu.  Quirieux. 
Quiriacua.  Quirieux. 
Quirieu.  Quirieux. 
Qiiasaiici.  La  Cowfinee. 

R 

Kaffor  (Li).   Le  Rafaur,  c"'  de  Raf- 

fieu  el  de  Songieu. 
Bafor  (Li).  Le  Ra/or,  c"  de  Sainl- 

Benolt-de-Cessieu. 
Hafurnum.    Le    \ieux-RaJour    el    le 

Rajour,  c"  de  RufBeu. 
Ragiai  (Li).  La  Ragia: ,  c"  de  Haii- 

tevilic. 
Hagie  (Li).   La  Rage,   r"  de    Lan- 

crans. 
Ragie:)    (Les).    Lee    Rage»,    c'"    <I(! 

Bàgé-laVilie  et  de  Mioiinay. 
Raime.  Rhémoz. 
Raireu.  Reijrieux. 
Rama  (Li).  La  Rame. 
Ramaccia.  Ramasse, 
Raïuaci.  Ramasse. 
Rainassia.  Ramasif. 
RaïuoU. 


Rampons. 

Rancei,  Raiicey.  Rancé. 

Ranceis ,  Rancev».  Rancé. 

Ranciacus.  Rancé. 

Raiicie.  Rancé. 

Rancies.  Rancé. 

Rantiacus.  Rancé. 

Rappans,  Rappanz.  Râpons. 

Rappes.  La  Rappe. 

Ra.sclieri  (Li).  La  Rachicre. 

Raspans.  Rapaiis. 

Rasuricus. 

Raugousa  (  Li  ).  La  Raugouse. 

Raverias.  Les  Raviùres. 

Ravoria.   La  Rivoire,  c"  de  Lochieu. 

Rayinuz.  Rhémoz. 

Rayrftu,  Roijrieux. 

Rayi'iaciis.  Reyrieux. 

Rayrieu.  Reijrieux. 

Re.  Le  Rie:. 

Rebeonatis.  Reeomtas. 
Rebonnalis.  Revonnus. 

Rechagneu.  Rechagiu:. 

Recbins.  Richin. 

Recollones  (Les). 

Recordaiia  (  Li).  La  Reeordane. 

Reculaforl.  Reculefort. 

Reculanda ,  Reculaiiida.  Reculaïule. 

Reculeudaz.  Reculande. 

Recullafort.  Reculafol. 

Régiipu  le  Désert.  Rîgnieu-le-Dèsert. 

Uegiiia.  Rignat. 

Regnieu  le  Franc.  Rignieux-ie-Franc. 

Regninieri  (  Li  ).  Xa  Regniniére. 

Reygnieu    le    Désert.    RignieuleDô- 

wrl. 
Reiriacus,  Reyriacus.  Reyrieux. 
Religiacus.  Rillieux. 
Reliiou.  Reilleux. 
Rcmance.  Remens. 
Renians.  Remen*. 

Reniencs.  Sainl-Uauriee^'-Rémens. 
Remencus.  Remens. 
Remens.  Saint-Maurice-de-Rémens. 
Remeyns.  Saint-Matiricc-dc-Rémens. 
Remiuiliaous.  Rémiilieux. 
Reiuoz.  Rliémoz. 
Renabuu.  Le  Reynahout. 
Renieu  le  Désort.  Rigtiieu-le-Désert. 
Renniu  (Le).  Le  Renon. 
Renonis.  Le  Rcnon. 
Renouillî  (Li).  La  Renouille. 
Reorteir.  Riotticrs. 
Reorter.  Riotlieis. 
Reorleriuiu.  Riottiers. 
Reorticrs.  Riottiers. 
Reous.  Réoux. 
Reparais  (Le). 


Replionge.  Replonges. 

Replonge.  Replonges. 

Replongiura.  Replonges. 

Replonjo.  Replonges. 

Replunge.  Replonges. 

Replungeyum.  Replonges. 

Replungium.  Replonges. 

Ueplungo.  Replonges. 

Replunjon,  c.  obi.  Replonges. 

Heponay.  Reponnet. 

Reposa  Villan.  Repose-Vilain. 

Resciosa.  La  Reyssonze. 

Resme.  Rhémoz. 

Resosia.  La  Reyssonze. 

Respici;icensis  ager. 

Ressins, 

Ressouze.  Lu  Reyssouze. 

Restisengia.  Rétissinges. 

Retebo. 

Relicinges.  Rétissinges. 

Retissange.  Rétissinges. 

Retortous.  Retord. 

Revetlum.  Reiel. 

Revena.  Revontias. 

Reverrnonderi     (Li).    La    Revermon- 
diire. 

Revermonderia.  La  Reiermondicre. 

Reversimontis ,  Reversomonte.  Le  Re- 
fermant. 

Revoire.  La  Rivoire,  c""   de   Locliieu. 

Revoiria. 

Revoiriz.    La    Rivoire,    c°°   do    Pé- 
rougos. 

Revoleria.  La  Rivolière. 

Revenacus.  Revonnas. 

Revona.  Revonnas. 

Revonas ,  c.  obi.  Reconnus. 

Revonaz,  Revonnaz.  Reconnus. 

Revonsa  (Fons). 

Rovoria.  Rivoire,  t°°  de  Montagnol. 

Revorie   (Mons),   La   Rivoire,  c""   do 
Vieu-d'Izenave. 

Revoyre  (La).  La  Rivoire,  c"°  d'Or- 

donnaz. 
Revoyri    (Li).    La    Rivoire,  c""'    de 

Montanay  et  de  Pérouges. 
Revoyria.  La  Revoire,  mont.,  c"'  de 

Vieu-d'Izenave. 
Revoyria.  La  Rivoire,  c'"  de  Lochieu. 
Revoyria.  La  Rivoire,  c"'  d'Hotonnes. 
Revoyria.    Rivoire,     c'"^'    de    Monta- 
gnat,  de  Pérouges,  de  Saint-Tri- 
vier-de-Courles    et    do   Vieu-d'Ize- 
nave. 
Revuenas.  Revonnas. 
Reyino ,  Reymoz.  Rltemoz. 
Reyreu.  Reyrieux. 
Reyrieu.  Reijrieiw. 
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Reyssosa.  La  Reyssonzc. 
Reyssousc.  La  Reytêouze. 
Reyssouse.  Rcijuoiae. 
Reysousct.  Le  Reyssouzet. 
Reyssusa.  La  Reytêouze. 
Ribauderi  (Li).  La  RibaudUre,  c""  de 

Druillot. 
Ribouderi  (Li).  La  Ribaudière.  c'°  de 

Druillat. 
Riboudiri  (Li).  La  Riboudure,  c"°  de 

Bâgé-la-Ville. 
Richarderi  (Li).  La Rkhardiérc. 
Ricbins.  Rkhin. 
Richomonl.  Richenumt. 
Richoneri  (Li).  La  Richonniére. 
Ridorterium.  Riottiers. 
Rié,  Ryé.  Le  Riez. 
Rifna,  Rignia.  Rignal. 
Rignac,  Rigniac.  Rijpiat. 
Rigiieu.  Rignieule-Déêert. 
Rigneu.  Rigtùeux-le-Franc. 
Rigneu   io    Franc,  c.  obi.  Rijpiieiuc- 

leFranc. 
Rigneux,  Rignieux.  Rignieu-le-Déseii. 
Rigneux  lo  Franc.  Rignieux-le-Fiani:. 
Rigniacus.  Rignat. 
Rigniacus.  Ri/piicule-Dcsert. 
Rigniacus.  Rignieux-le-Frauc. 
Rigniat.  Rignal. 
Rigniaz.  Rignat. 
Rignies,  c.  suj.  Rignal. 
Rignieu  le  Franc.  Rignieux-le-Frane. 
Riiieu,  Riiiieu.  Ritlieuj'. 
Riiieu.  Rillicux. 
RiUiacus.  Rillieux. 
Riniacus.  Rignieu-le-Détert. 
Riniacus.  Rignietu-le-Franc. 
Rinieu,  Rinnieu.  Rignieit-le-Désert. 
Rinna.  Rignat. 

Rineu,  Rinneu.  Rignieu-le-Détert. 
Riognciri  (Li).  La  Rionnière. 
Rioletum.    Le   Riollet,  c"^    de   Dom- 

pierre-de-Clialanionl. 
Rionde  (La).  La  Ronde. 
Riongnum.  Riongnc. 
Riorter.  Riottiers. 

Riorterium,  Ryorteriuni.  Riottiers. 
Riorlicr,  Riortiers.  Riottiers. 
Riortieros.  Riottier. 
Riotiers.  Riottiers. 
Riplongiuni.  Replonges. 
Riplungium.  Replonges. 
Rippa.  La  Rippe. 
Rippa  Caillir.  La  Rippe-Caillier. 
Rippa   de    Royssoset.    La    Rippc-du- 

Reyssouzel. 
Rippa  ruyna  (Li).  La  Rippe  ruinée. 
Rippas.  Les  Rippes,  c"  de  Certines. 


Bippas.    Les    Rippes,    c""   de   Sainl- 

Étienne-da-Bois  et  de  Vésenex. 
Rippas    de  GorvandeiJo.    Les    Rippes 

de  Corvangel. 
Ris.  Rix. 
Risareme    crista.   Risarema ,    mont. , 

c"*  d'iivosges. 
Riscosa.  Reyssouze. 
Uisinax.  Rèsinet. 
RisineL  Résignel. 
Risoiannia. 
Rispas.   Les  Rippes,    c""   de    Chala- 

mont   et    de    Chàtiiion-sur-Cbala- 

ronne. 
Rivaz  (Li).  La  Rive. 
Bireri  (Li).  Rivière,  c'"  de  Lescbe- 

roux. 
Rivery.  Riverie. 
Riveyria.  La  Reveyriat,  c""  de  Saint- 

Didier-d'Aussial. 
Rivolian ,  cas.   obi.  RicoUan,  c"^   de 

Fareins. 
Rivoiri  (Li).   La  Rivoire,  à  ou  près 

Bressoiles, 
Rivoria.  La  Rivoire,  c"  d'Hotonnes. 
Rivoria.  Rivoire,  c"  de  SainUiiiien- 

siir-Veyle. 
Rivoyre.    Rivoire,     c""     de     Muiita- 

grial. 
Rivus  Garin.  Le  Ruisseau-Oarin. 
Rixosa.  La  Reyisou-.e. 
Roanon. 

Robertors  (Mas-). 
Roca  Mentis  Chivilliaci.  La  Roche-de- 

Clievillard. 
Rocarium ,  Prali  Bardonis.  te  Roclwr- 

da-Prc-Bardon, 
Rocca  de  Maconoleto.   La    Roche-de- 

Maconolet. 
Rocha.  La  Roche,  c"^  de  Lliuis. 
Rocha  Ruffa.  La  Roche-Rouge. 
Rocbarium  Prati  Bardonis.  Le  Roclter- 

dtt-Pré-Uardon. 
Rocbaz  (Sus  laz ) .  Sur  les  Rochas. 
Rochecorbiery.  La  Roclœcorbière. 
Rocheta   (Li).    La   Rochelle,    c"°    de 

Montanges. 
Rocbetta   (Li).    La    Rochelle,  c"'   de 

Ceyzériat. 
Rocbi  (Li).   La  Roche,  c""  de  Gué- 
reins  ,  de  Lhuis  et  de  i\euviile-sur- 

Ain. 
Rocbilaillia.  Rochetaillée. 
Rociacus.  Roissiat. 
Rodagnus.  Le  Rhâne. 
Rodanus.  Le  Rhône. 
Rodanus,  iocaiilé  disparue  du  c""  de 
Lhuis. 


Rodanus,    localité    disparue,    à   ou 

près  Miribel. 
Rodenus.  Le  Rhône. 
Rodorterium.  liiotliers. 
Roeres.  Royère. 
Rogeniont.  Rougemont. 
Rogimont.  Rougemont. 
Bogimonte.  Rougemont. 
Rognon.  Le  Renon. 
Roherleriuin.  Riottiers. 
Roisoset,  Roissosel.  Le  Reyssouzet. 
Roisousa.  La  Reyssouze. 
Roissia.  Roissiat. 
Boissieux.  Roissieu. 
Roissosa.  La  Reyttouze. 

Roissouza.  La  Reyssouze. 

Rojuei. 

Ruleria.  La  RoUière. 

Roliri  (Li).  Im  RoUière. 

Romagneu.  Romagnieu. 

Romagneux.  Romagnieu. 

Romagni.     Romagne,   c°°    du    Mori- 

tellier. 
Roinagniacas.  Romagnieu. 
Romagnie.  Romagne,  c"  de  Chalex. 
Roiuana  (Villa).  Romans. 

Romaua  Poteslas.  Romans. 

Romanas.  Romenas. 
Romanatis.  Romenas. 

Romanecbe  la  Saussaye.  Romanéche- 
la-Saulsaie. 

Romaoecbi.  Romanéche,  c'"  de  Re- 
plonges et  de  Saint-Ktienue-sui'- 
Reyssouze. 

Romanecbi.  Romanêche-ia-Saultaie. 

Romanecbi,  Romanecby.  Romanéche- 
la-Montagne. 

Romaneci  (Li).  Romanéche,  c"  de 
Saint-Kfienne-sur-Reyssouze. 

Romanesca.  Romanéche,  c"°  de  Giia- 
iamont. 

Romanescbe.  Romanêche-la- Montagne. 

Homanescbe.  Ronianèclte-la-Saulsaie. 

Romanescbes.  Romanéclte ,  c""  de  Re- 
plonges. 

Romaneschi.  Romanéclte-la-Montaguc. 

Romanescbi.  Romanêche-la-Suulsaie. 

Romaneschia.  Bomanèchc-la-Saulsaie. 

Uoinanessia.  Romancche-la-Slonlagne. 

Romaniacus.  Romagnieu. 

Romanieu.  Romagnieu. 

Romanins.  Romaneins. 

Romanis.  Romans. 

Romanis  (Villa  et  Fiscum).  Romans. 

Romanes.  Romans. 

Romanus.  Romans. 

Roïnenaz.  Romenas. 

Romeriacus. 
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RoncfaivoUium.  lioiiclwveux. 

Rondecfai.  Rondéche. 

RoDens. 

Ronjjey. 

Rongia.  Ui  Ronge,  c"°  de  Foissiat. 

Roiijon.  Rongeon. 

Roiisuel.  Ron:uel. 

Ronzi'ri  (Li).   l-a    Rnnzim,  c""   de 

Heyiieu  et    de    Saint-Maurice-de- 

Beynosl. 
Roazi  (IJ).  La  Ronge,  c"  de  Saiul- 

OliTO. 
RoDzi  (Li).  La  Ron:c,  t°"  de  Monl- 

ceaux  et  de  \'er:iailleux, 
Roon.  Rodanu»,  à  oa  près  Miriliel. 
Roorter.  RioUierg. 
Roorterium.  RioUieri. 
Rooter.  RhUitTS. 
Rosargos.  Roêarge». 
Rosarias.  Roàcres, 
Roscaneri  (I.i).  La  Roicanière. 
Koseillon ,  RosseiUon.  RomUon. 
Roseillun.  Rosgilhn. 
RoscllioQ.  Rossillon. 
Ro<;o]lun.  Rossillon. 
Roserps.  Rogiùres,  c"  de  Buellas. 
Roseres,  Roziires. 
Itoscrias.  Roture»,  c"'  de  Cerdon 

de  Sainl-Niiior-le-Désert. 
Rosi.  Rosy. 
Hosiie.  Le  Rhône. 
Rossans.   Rofnan». 
Rossay.  Rouget. 
Rcsseillionem.  Romllon. 
Rossrilion.  Rotsillon,  c"  de  Cruzet. 
Rossellionem.  Rnmllon. 
Ro.<seliioiieiii.  Romlloii,  c"  de  Croset. 
Rossellyuneiu.  RouiUon,  c"*de  Croset. 
Rosfolon.  Rufsiilun. 
Rossetes.  Rossettet. 
Rossilionem,  Uossillioneiu.    Rumillon. 
Rossilioiiem.  Romllim,  c"de  Ooset. 
no.s.iiilon.    Rotutilhn,    c"   de    Jujii- 

rieux. 
Rossinieri  (  l,i  ).  ta  Rouinitre. 
Rost  (U).  Le  Roui. 
Hoslangeri  (  I.i  ).  La  Roalaagiére. 
Hostoiiiiaco.  Rijilinno.l. 
Rostonosco.  Rothonod. 
Rotii  (Li).    La  Roule,  c"  de  Jujii- 

rieux. 
RoleilLicus,  Roteliat. 
Rott'illat.  HoUliat. 
Rotellia.  Rotelia'. 
Rotellias.  Roteliat. 
Bolelliaz.  Roteliat. 
RotUiacus.  Roteliat. 
Rotona,  Rotonna.  Uolonite. 


Itotonnaz.  Rotonne. 

Uotono.  Rothonod. 

Rolonoz.  Rothonod. 

Rolla   (Li).  La  Route,  c"  de  Juju- 

rieux. 
Rottoiiod.  Rothonod. 
Rous^illinn.  Rouillon. 
Roussillon.   Bottillon,    c"   de   Saint- 

Etieuiie-sur-Chalaronne. 
Roust  (Le).  Le  Roiu. 
Uoutaillat.  Roteliat. 
Uouvro.  Rouvre. 
Rouzelan.  Rottette. 
Rovoria.    Rieoire,  c"  de   Vieu-d'lze- 

nave. 
Rovoyria.  La  Rivoire,  c"  de  Locliieu. 
Rovray.  Ronvray. 
Royeres.  Royère. 
Royou.  Réoiu. 
Roysoiisa.  Reytiouzc. 
Royssiacus.  Royisiat. 
Royssie.  Routeial. 
Royssiou.  Roittien. 
Royssosa.  La  Riyuome. 
Royssoset.  Le  Reysêou:et. 
Royssousa.  La  Reyimuze. 
Royssouzet.  Le  Reyttouzel. 
Rosières.  La  Roumiére,  c"  de  Saint- 

André-de-Corcy. 
Rna  (Li).  La  Ruaz,  c°"  de  Druillal. 
Rua  (Li).  La  Rua,  c"  de  Lagnieu. 
Ruatay.  Riatez. 
Riibeimunlis,    Rubeomonle.     Rouge- 

tnont. 
Rubro  Monte.  Rougemont. 
Ruellas. 

RucnDOQ.  Le  Renon, 
Ruenon.  Le  Renon. 
Ruey.ses.  Ruijseê. 
Rufeu.  Ruffieu. 

Rufpu,  RulTeu.  Ruffieu,  c"  de  Prou- 
lieu. 
Rnflieux.  Ruffieu. 

RuITioux.  Ruffieu,  c"  de  Proulieu. 
Riifliou.  Ruffieu. 
Rullîus.  Ruffieu. 
Hunacus,  Rufliacus.  Ruffieu. 
Ruillers.  Le  Ruiller. 
Huitptoiifpurii.  Replonges. 
Rullers.  Le  Ruiller, 
HunzueL  Honzuel. 
Ruonus.  Le  Renon. 
Ruplilou.  Ruffieu. 
Rupis.  La  Roehe,  c°"  de  Lbuis  et  de 

Saint-Rambert. 
Ruppisfortis.  Roehe/ort. 
Rupta  (La). 
Russa.  Im  Romte. 


Russillionem.  Rossillon. 

Rut.  Rupt. 

Rutii.  Ruly. 

Rutiz  (Li).  Le  Rutis. 

Ruyssosa.  La  Reytsouze. 

Ruyssoset.  Le  Réijtsouzet. 

Ruzeri.  Ruzicre. 

Ryenuont.  Riermont. 

Rynia.  Rignal. 

Ryns.  Rim. 

Ryondans. 

Ryyes  (Les).  Les  Rivet. 

Ryvolans.  Rivolant. 


Sablone.    Le  Sahlon,  c""  de  Bàjfé-ia- 

ViUe. 
Sachins,  c"  d'Ainbérieu. 
Saflange.  Safuuge. 
Sagona.  La  Saône. 
Sagonna.  to  Satine. 
Saguima.  La  Saône. 
Sailii.  La  Seille. 
Saillart.  Saillard. 
Saillia.  La  Seille. 
Sainct    Alban.    Saint-ilban,    c"    de 

Poncin. 
Sainct  André  d'Huyria.  Saint-André- 

d'Huiriat. 
Sainct  André  de   Cordieu.  Saint-.\n- 

dré-de-Coi-cy . 
Sainct  André  de  Corsy.  Saint-indré- 

de-Coraj. 
Sainct  André  de  Corze.  Saint-André- 

de-Corcy. 
Sainct  André  de  Corzi.  Saint-André- 

de-Corcy. 
Sainct  André  de  Corzy.  Saint-Atulré- 

dc-Corcij. 
Sainct  Bénigne.  Saint-Uénigne. 
Sainct    Blays   Pierre   ChasteL  Saint- 

Blaîse-de~Pierre-Cbâtel. 
.Sainct  Boy.  Saint-Boijs. 
Sainct  Buet.  Le  Croiet. 
Sainct  Buet.  Saint-lioys. 
Sainct     Denys.    Saint-Demi-le-Cey:é- 

riat. 
Sainct    Denys   de    Chousson.   Saint- 

Deni»-lc'  Chosson . 
Sainct  Didier  d'Auciat.  Saint-Didier- 

d'Aiittiat. 
Sainct  Didier  d'Aussiaz.  Saint-Didier- 

d'Autsiat. 
Sainct  Didier  de    Neyron.    Saint-Di- 
dier, c"  de  Neyron. 
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Sainct  Didier   d'Ouciaz.  SaiiU-Didier- 

d'Àmnat. 
Sainct    Didier   d'Onzia.  Saini-Didkr- 

d'Auttiat. 
Sainct  Didier  d'Ouziat.  Saint-Didicr- 

d'Aïutiat. 
Saincte    Olive    ou    Dombes.    Saint- 
Olive. 
Sainct  Eslienne  du  Boys.  Saint-Etiemic- 

du-Boit. 
Sainct   Estienne   le   Bochoux.   SaiiU- 

Eticnne-du-Bois. 
Sainct  Estienne  le  Bouchoux.  Saint- 

Etienne-du-Bois. 
Sainct  Eslienne  sur  Reyssouze.  SaiiU- 

Etietme-sur-Retjssouze. 
Sainct  Etivent.  Saint-Etienne,  c'°  de 

Polliat. 
Sainct  Gabet.  Saint-Gabet. 
Sainct    Genix.     Saint-Gcnis,    c""    de 

Pouilly-Saiut-Genis. 
Sainct    Hierosme    en    Bugey.    Saint- 
Jérôme,    c""    de    Boyeux-Saint-Jé- 
rôme. 
Sainct  Jean  le  Vieux.   Saint-Jean-le- 

Vieitv. 
Sainct  Jean  surRessouse.  Saint-Jean- 

sur-Rc>jssou:c. 
Sainct   Jean    sur    Reyssouze.   Saint- 

Jean-sitr-Reyssoute. 
Sainct    Jeban    de    Gonvilles.    Saint- 

Jean-de-GonviUe. 
Sainct  Jehan   des  Adrantures.  Saint- 

Jcan-sur-  Veyle. 
Sainct  Jean   de  Vieu.    Saint- Jcan-lc- 

1  ieu.x. 
Sainct  Julin.  Saint-Julien-sur-Veylc. 
Sainct   Laurent    lès    Màcort.    So»ii- 

Laurent-de-l'Ain. 
Sainct    Martin     de     Miribel.    Saint- 
Martin,  c"'  de  Miribel. 
Sainct  Martin  du  Frêne.  Saint-Martin- 

du-Fresne. 
Sainct  Martin  le  Cbastel.  Saint-Martin- 

te-Chiltel. 
Sainct  Maarice  de  Gordan.  Saint-Mau- 

rice-de-Gourdans. 
Sainct   Maurice    d'Eschasaux.   Saint- 

Maurice-d'Echazeaiix. 
Sainct    Mauris.    Saint-Mamice-de-Ré- 

ment. 
Sainct  Mauris  de  Remans.  Saint-Mau- 

rice-de-Rément. 
Sainct  Maurys  de  Beynoz.  Saint-Mau- 

rtce-<lv'Beynost. 
Sninct  Nizier.  Saint-l\iùer-le-DéBert. 
Sainct    Raingbert.    Saint-Ramhert-en- 
Bnireij. 


Sainct  Rambert  de  Joux.  Saint-Ram- 

bert-en-Bui;eii , 
S:  inct   Rambert  en    Beugeys.   Saint- 

Rambert-en-Bugey . 
Sainct    Rangbert.    Saint-Ramberl-en- 

Bugey. 
Sainct  Sulpis.  Saint-SuliArc. 
Sainct   Sulpys.   Saiiit-Sulpiie ,  c"'    de 

Thézillieu. 
Sainct  Surpris.  Saint-Sulpicc ,  c°°  de 

Thézillieu. 
Sainct  Trivicr  en    Bresse.  Saint-Tri- 

vier-de-Cnurtes. 
Saint  André  de   Baugé.   Saint- Andrc- 


Saint   André    de    Briort   en    Bresse. 

Saint-Andrv-de-Bnort. 
Saint  André  de  Corsieu.  Saint-Andrc- 

de-Corcy. 
Saint  André  de  Revermonl.  Sain(-.'1«- 

dré-sur-Suran. 
Saint  André  de  Roche.     Saint-Andrv- 

sur-Suran. 
Saint  André   d'iluria.     Saint -Andro- 

d'IIuiriat. 
Saint  André  d'Huriat.    Saint-indrc- 

d'iluîriat. 
Saint  André    d'Huriaz.    Saint-André- 

d'Huirial. 
Saint    André    du    Bouchor.x.    Saint- 

André-le-Bouchoiw. 
Saint    André     d'Uirie.     Saint-indré- 

d'Huiriat. 
Saint    André    d'Uria.     Saint- Andni- 

d'Huiriat. 
Saint  André    le  Pannoux  ou  le  Pa- 

noulx.  Saint- \iulré-le-Pano\ix. 
Saint  Andrcr   en  Rcvermont.   Saint- 

Andrc-gur-Swan, 
Saint  Andrier.  Saint-André-de-Corcy . 
Saint  Barnart.  Saint-Bernard. 
Saint      Benoist.      Saint-Benoit-de-Ces- 

sieu. 
Saint    Bernarl    d'Anse.     Saint- Ber- 
nard. 
Saint   Bernard   en   Lyonnois.    Saint- 
Bernard. 
Saint  Bernard  sur  Saône.  Saint-Ber- 

nard. 
Saint    Biaise    de     Cbazelles.     Saint- 
Biaise,    c°*   de    Saint-Étionne-sur- 
Chalaronne. 
Saint  Bonet.  Saint-Bonnet. 
Saint  Oourbas.  Saint-Vulbas. 
Saint-Cbrislophe  près-Sandrans.  Saint- 

Chriitoplie ,  c"  de  Relevans. 
Saint  Clirisloi)hle   en    Bresse.   Saint- 
Ckristophe,  c"  de  Relevans. 


Saint  Christophle  en  Dombes.  Saint- 
Christophe,  c"  de  Relevans. 
Saint  Cir.   Saint-Cyr,    c"*   de  Saint- 

Jean-le- Vieux. 
Saint   Cir.    Saint-Cijr,   c"    de  Mata- 

felon. 
Saint   Cire.    Saint-Cyr,  c"'  de  Rele- 
vans. 
Saint   Cire   sur  Menton.    Saint-Cyr- 

sur-Menthon. 
Saint  Cyr  en  Bresse.    Saint-Cyr-mr- 

Menthon. 
Saint  Cyr  prés  Sandran.   Saint-Cyr, 

ti"  de  Relevans. 
Saint  Cyre.    Saint-Cyr,  c"'  de  Rele- 
vans. 
Saint  Cyre  sur  Menthon.  Saint-Cyr- 

»ur-Menthon. 
Saint  Denis.  Ceyzériat-de-Breise. 
Sainl-Denis-de-Ceyzériat.     Cey-.crial- 

de-Brcste. 
Saint-Denis-le-Ceyzériat.  Ceyzériat-de- 

Bresse. 
Saint  Denys  de  Chausson.  Saint-De- 

nis-le-Chosson. 
Saint  Denys  de  Saysiria.  Saint-Deni»- 

le-Ceyzeriat. 
Saint  Denys  en  Bresse.  Saint-Venii-le- 

Cey:  criât. 
Saint    Didier    d'Auciat.  Saint-Didier- 

dWnitsiat. 
Saint    Didier    d'Aucisz.   Saint-Didier- 

d'Aussiut. 
Saint    Didier  de    Chalaronne.  Sair.t- 

Didier-sur-Chalaronne. 
Saint  Didier    de  Forment.   Saini-Di- 

dier-de-Formans. 
Saint  Didier    de  Froment.    Saint-Oi- 

dier-de-Formans. 
Saint  Didier  de  Valin.   Saint-Didier- 

mr-CUalaronne. 
Saint  Didier  de  Valins.  Saint-Didier- 

sur-Chalaronne. 
Saint  Didier  d'Oussiac.   Saint  Didier- 

d'Aiuriat. 
Saint  Didier   d'Oussiat.  Saint-Didier- 

d'Aïutiat. 
Saint  Didier  du  Planlay.  Saint-Didier- 

ile-Renon. 
Saint  Disdior  de  Cbalarone.  Saint-Di- 

dier-sur-Chalaronne. 
Sainte  Crois.  Sainlc-Croir. 
Sainte  Croix  en   Bresse.  Saintc-Croi.r. 
Saint  Eloy.  Saint-Eioi. 
Sainte  Julie  en  Bugey.  Sainte-Julie. 
Sainte   Magdelaine.  Sainte- Madeleine, 

c"'  do  Neuville-sur-.4in. 
Sainte  Ofeyme.  Sainle-Euphémie. 
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Sainte  Olive.  Saint-Olive. 

Saint  Estienne  de  Chalaronne.  tsiint- 

htienne-mr-Chalaionne. 
Saint    Etienne    en     Doinbes.    Saiiit- 

ElieHnc-tur-Chalaranne. 
Saint  Etienne  les  Bois.  Scùnt-Uiienne- 

da-Bois. 
Saint    Etienne   sur   Ressonze.    .Sotnf- 

Étieiine-sur-Reyssouze. 
Saint  Euphème.  Hainte-Etiphvmic. 
Saint    Geneis.    Saint- Oeiiit,    c"    de 

Pouilly-Saint-Genis. 
Saint  Gcnis  sur  Manton.  Saint-Genùi- 

sur-Menthon. 
Saint  Genys  sus  Menton.  Saint-Geni*- 

iur-Mmthon. 
Saint    George    de     Perouge.     Saint- 
George»,  pri"»  Pcrouges. 
Saint  George  de  Renom.  Saint-Georges 

de-Renon. 
Saint    George    du   Boucboux.    Saint- 

Georget-de-Renoti . 
Saint  George  du  Renon.  Saint-Oeorgn- 

de-Renon. 
Saint  George  sur  Renon.  Smnt-Georgeê- 

de~Renon. 
Saint     Germain.    Saint- Germain -de- 

Joux. 
Saint  Germain  de  Renom.  Saint-Cer- 

main-d^Renon. 
Saint  Germain  en  Bugey.  Sainl-Ger- 

m  ain-d*.  \  mbrrieu . 
Saint    Germain    rn    Dombes.    Saint- 

Germain-de-Renon. 
Saint  Germain  en  Revermont.  .Sotnf- 

Germain,  c"  de  Viliemolier. 
Saint   (lermain  en  Valbonne.  Sat»i<- 

Germain-de-lkynost. 
Saint  German.  Saint-Germain,  c"'  de 

Saint-Martin-le-ChAtel. 
Saint-Girié. 
Saint-Grevenl. 
Saint  llierùme.  Saint-Jérome ,  c"  de 

Lompnieu. 
Saint  llulin.  Saint-Oliee. 
Saint  Irlide   ou    Saint  Olive.    Saint- 

(Hive. 
Saint   Jac(|ue.    Saint-Jacfjiuê-et-Saint- 

Philippe,   c°'   de  Saint-Martin-du- 

Mont. 
Saint  Jean  des  Aventures.  Saint-Jean- 

9ur~  Yeyle. 
Saint  Joban  de  Goveillea.  Seànl-Jean- 

de-GoneiUe». 
Saint   Juillien   (La   ville  de).   Saint- 

Jidien-sur-Reyêsouze. 
Saint  Julien   en  Bresse.  Saint-JuUen- 

mr-Reyttouic. 


Saint  Julien  sur  Cordon.  Saint-Julien- 

la-Balme. 
Saint  Julien  sur  Ressouse.  Saint-Ju- 

lien-snr-Reyssouze. 
Saiut   Julien  sur  Veile.  Saint-Julien- 

lur-Veylc. 
Saint  Julin.  Saint-]ulien-êur-Reijstou:e. 
Saint    Julin    la   Balmn    sus    Cerilon. 

Saint-Julien-ta-Balme. 
Saint  Julin  sur  Vêle.  Saint- Julien-mr- 

Vcijle. 
Saint  Julin  sus  Reyssouse.    Saint-Ju- 

lien-sur-Reyssoute. 
Saint  Jullien  sur  Veyle.  Saint-Julien- 

tur-Veijle. 
Saint   Just,    parroi^se   de   Jasseron. 

Siùnt-Ju»t. 
Saint  Lagier. 
Saint  Laurent  les  .Mascon.  Saint-Lau- 

rent-de-t'.lin. 
Saint  Lorent  de  Mascon.  Saint-Lan- 

rent-de-V  Mn. 
Saint      Loup     d'IlUat.     Saint -Loup, 

c"  d'Illiat. 
Saint  Mamert.  Samant,   c"   de    Ri- 

gneux-le-Franc. 
Saint   Martin   de    Premeysel.    Saitd- 

Martin,  c"*  de  Premeysel. 
Saint  Martin  du  Fresno.  Smnl-Uartin- 

dti-Fresne. 
Saint  Maurice  de  Beynoz.  Saint-Mau- 

rice-de-Beynott. 
Saint  Maurice  de  Chata.  Smnt-Mau- 

rire-d*Echa:eaur^ 
Saint    Maurice    de    Cbaseau.    Soint- 

Maurire-d'Echazeaiw. 
Saint    Maurice    d'Kcbezeaux.    Saint- 

Mauiiee-d*  Erhazeaux. 
Saint   .Maurice    de    Gordans.    Saint- 

Maurirc-de-Gottrdant. 
Sainl-Mauric&Kle-Reyment.  Saint-JI/au- 

rire-de-Rcmen». 
Saint  Manris  de  Gordans.  Saint-Mau- 

rifc-ite-Gourdann. 
Saint  Mauris  de  Rcmens.  Sainl-Mau- 

rice-de-Rémens. 
Saint    Mauris  en   Bugey.  Saint-iiau- 

rire-tle-Rrniens. 
Saint  Maurix  de  Remens.  Saint- Hau- 

rice-de-Rimen*. 
Saint    ISizier.     Saint -fiizier- le- llou- 

choux. 
Saint  Oyan.  Saint-Oyend,  c"  de  Cha- 

vannes-sur-Reyssouzo. 
Saint    Oyant.     Saint-Oyend,    r."'    de 

Courmangoux. 
Saint    Oyant.    Saint-Oyend,    c"'    de 

Seillionnas. 


Saint  Oyen.    Saint-Oyend,   c"  d'Ar- 

bent. 
Saint    Oyen.     Saint-Oyend,     c°°    de 

Courmangoux. 
Saint  Paul  de  Varas.    Saint-Paul-Ue- 

Varax. 
Saint  Remy  près  Bourg.  Sainl-Remy. 
Saint  Remis.  Saint-Remy. 
Saint  Rhemy  du  Mont.  Saint-Remy- 

du-Mont. 
Saint  Sorlin  de  Cuchet.  Saint-Sorlin. 
Saint  Sorlin  en  Bugey.  Saint-Sorlin. 
Saint  Sourlin.  Saint-Sorlin. 
Saint    Sulpis.    Saint-Sulpice ,  c"°    de 

Tbézillieu. 
Saint  Syr.  Saint-Cyr-mr-Menthon. 
Saint  Yllin.  Saint-Olive. 
Sais  (Li).  Le  Saix. 
Saisel.  Seytiel. 
Saissellum.  Seytsel. 
Saiseriacus.     Saint  -  Denis  -  le  -  Ceyzé- 

riat. 
Saisireu.  Ceyzcrieu. 
Saisirons.  Ceyzéi-ieu. 
Saisiria.  Ceyzériat. 
Saisiriacus    de   Monte    seu    Reversi- 

montis.  Ceyzériat. 
Saisiriacus.  Ceyzérieu. 
Saisiriacus.  Saint-Denis-le-Ceyzénat. 
Saisiriacus   in   Brevssia.   Saint-Vaiis- 

le-Ceyzénat. 
Saisiriaz  le  Revermont.  Ceyzériat. 
Saisine    de     Bresse.     Saint-Denis-le- 

Ceyzériat. 
Saix  de  Bresse  (  Le  ).  Le  Sair. 
Sajoz  (Li  Gros).  Sage  (Le  Gros-). 
Sala.  La  Salle,  c"  de  Manziat. 
Sala.     La    Salle,    c°°    de    Pont-do- 

Veylo. 
Salagny.  Salagnat. 
Salavro.  Salavre. 
Sale-Manzia   (La).   La  Salle,  c°°  de 

Manziat. 
Saleniacus.  Salignal. 
Saleta    (La).     SaleUes     (l'eliles-     et 

Grandes-). 
Saietaz    (La).    SaUiUes    {Petites-    et 

Grandes-). 
Saleysi.  Salayse. 
Saleysia.  Salayse. 
Salgli.  La  Seille. 

Salicem  (Grossum).  Le  Gros-Sage. 
Salicetum.  Le  Sauzey,  c"  de  Bey. 
Salignlacus.  Salagnat. 
Salli  (Li).  La  Seille. 
Sallia.  La  Seille. 
Salliar.  Saillard. 
Salmenna.  Serinenas. 
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Salmoya.  Saint-Chriêlophe ,  e."  de  Re- 

levans. 
Salmodiacus.  Sermoyer. 
Salmofjiacus.  Sermoyer, 
Salinoiacus.  Sermoyer. 
Salraoies.  Sermoyer. 
Salmoya.  Sermoyer. 
Salmoyacus.  Sermoyer. 
Salinoye.  Sermoyer. 
Salornayiis.  Salornay. 
Salvagio.  Sttlvag'e. 
Salvinges. 
Salviniacus.    Senignal,   c""  de   Cui'- 

tafond. 
Samaii.  Samans,  c""  de  Rigneux-ie- 

Frane. 
Samaut.  Saman»,  c"  de  Rigneux-le- 

Franc. 
Samanz.  Samans,  c"'  do  Rigneux-le- 

Franc. 
Samarèche. 
Sa  mers. 

Samis.siacus.  Samissieu. 
Samissiou.  Samùsieu. 
Sam  Man.  Samans ,  c"'  de  Rigneux- 

le-Franc. 
Sammissieux.  Samitàeu. 
Samogna.  Samognat. 
Samognia .  Samognat. 
Samogniacus.  Samofpial. 
Samogniat.  Samognat, 
Samogniaz.  Samognat. 
Samoigria.  Samognat. 
Samoignaz.  Samognal. 
Saraoignia.  Samiognal. 
Samoigniacus.  Samognal. 
Saiitoiiiiat.  Samognal. 
Samonia.  Samognal. 
Samoniacus.  Samognal. 
Samoiiics,  c.  suj.  .  Samognal. 
Samonya.  Samognal. 
Samoyant.  Samoyans. 
Samuellery  (Li).  La  Samuellière. 
Samussiacus.  Samùsieu. 
Sana.  La  Sane-Vive. 
Sancia.  Sanciul. 
Sanciacus.  Sancial. 
Sancîe.  Sancial. 
Sancia  Kulalia.  Sainl-Eloi. 
Sancia  Eulalya.  Sainl-Kloi. 
Sancia  Eupliemia.  Sainte-Euphcmie. 
Sancia     Eupliemia      de     Juriniaco. 

Stùn  le-Eup  fie  mie . 
Sancia  lleulalia.  Sainl-Eloi. 
Sancia  Iliialia.  Sainl-Eloi. 
Sancia  lllidia.  Sainle-Olive. 
Sancia  Julita.  Sainte-Julie. 
Sancia  Julitta.  Sainte-Julie. 


Sancia  Jullia.  SainleJulie. 

Sancia   Magdaleiia.  Sainte-Madeleine, 

c°*  de  Loyes. 
Sanctam  Cruceiu.  Sainte-Croix. 
Sancia     Oliva,    alias    lllidia.    Sainl- 

Olive. 
SancLonas.       Sonthonna.r  -la-  Monta- 
gne. 
SanctiiB  Aibanus.  Sainl-Alban ,  c"°  il« 

la  Boisse. 
Sanclus  Aibanus.  Saint-Alban,  c°"  de 

Poncin. 
Sancli  Amandi  (Fons).  Sainl-Amand , 

c°'  de  Nanlua. 
Sanclus  Andeolns.  Saint-indéol ,  c"  df 

la  Boisse. 
Sanclus  Andeolus.  Sai«(-.4H(fc'o/,  loca- 
lité délruilo. 
Sauctus    Andraeus     Panosii.    Soi/i(- 

Andrc-le-Panou-v . 
Sanclus    Andréas.     Saint -André- cU- 

Bâgé. 
Sanclus     Andréas.     Saint- André- de- 

Briorl. 
Sanclus  Andréas.  Saint-.indré-k-Dou- 

choux. 
Sanclus     Andréas.     Saint-Aiidrc-sur- 

Suran. 
Sanclus  Andréas  ad  Vureacum.  Sainl- 

André-d'IIuirial. 
Sanclus  Andréas  Baugiaci.  Saint-.\n- 

dré-de-Bâgé. 
Sanclus  Andréas  Castri.  Saint-André- 

snr-Suran. 
Sanclus  Andréas  Corziaci.  Saint-An- 

dré-de-Corcy. 
Sanclus    Andréas     Corziaci     Caslri. 

Saint- André-de-Corcy . 
Sanclus  Andréas  de  Balgiaco.   Sainl- 

André-de-Hâgé. 
Sanclus  Andréas  de  Baugiaco.  Saint- 

Andrè-de-Uâgé. 
Sanclus  Andréas  de  Briordo.  Sainl- 

Andrc-dc-Briorl. 
Sanclus  Andréas  de  Briort.  Siiinl-.in- 

dré-de-Briort. 
Sanclus  Andréas  de  Cordyeu.  Sainl- 

André-dc-Corcy. 
Sanclus  Andréas   de   Corzeio.  .Saï«/- 

André-de-Corcy . 
Sanclus   Andréas    de   Corzeu.    Sainl- 

André-de-Corcy . 
Sanclus  Andréas  de  Corziaco  Castro. 

Saint- An  dré-de-  Corcy . 
Sanclus  Andréas  d'Uria.  Sainl-Andrv- 

d'Huiriat. 
Sanclus  Andréas  d'Uyria.    Saint-An- 

dré-d^Huiriat. 


Sanclus  Andréas  lluynaci.  Sainl-An- 

drè-d' Uuirial. 
Sanclus  Andréas  in  Cimaloco.  Sainl- 

André-d'Huiriat. 
Sanclus  Andréas    in    Revcrsomonte. 

Saint-André-sur-Suran. 
Sanclus    Andréas     in     Revermonle. 

Sainl-André-SHr-Suviin. 
Sanclus   Andréas   ii    Boschos.   Saint- 

Andrc-le-BouchoiLV . 
Sanclus    Andréas    li    Panos    ou    li 

Pannes.  Sainl-André-le-Panous. 
Sanclus   Andréas   li    Panous.   Saint- 

A  ndré-h-Panoux. 
Sanclus  Andréas    Neraorosus.   Sainl- 

Andrc-le-Bouchoux. 
Sanclus  Andréas  Panosus.  Sainl-An- 

dré-le-Panowc. 
Sanclus   Anlhonius  de   Burgo.  Saint 

Antoine,  c°°  de  Bourg. 
Sanclus  Baldelius.  Saint-Boys. 
Sanclus    Baldomerius.    Sainl-Galmier. 
Sanclus  Baldomerus.  Saint-Oalnner. 
Sanclus  Barlliolomeus.   Saint-Barlhé- 

lemy,  e"  d'Izernore. 
.Sanclus  Baudelius.  Sainl-Boys. 
Sanclus  Baudcrius.  Saint-Boys. 
Sanclus  Baudilius  et  Sanclus  Baudil- 

lius.  Saint-Boys. 
Sanclus  Baudilius.  Sainl-Boys. 
Sanclus   Benediolus.    Sainl-lienoit-de- 

Cessieu. 
Sanclus  Benedictiîs  de  Saissieu.  Saint- 

Benoit-de-Cessicu. 
Sanclus  Benedictus  de  Saysseu.  .Soi'nf- 

Bcnoit-de-Cessieu. 
Sanclus     Benodiclus     de     Sayssieu. 

Sainl-Benoit-de-Cessieu. 
Sanclus  Benedictus  de  Seyseu.  Saint- 

Bcnoit-de-Cessieu. 
Sanclus  Benedictus  de  Seysseu.  Saint- 

Benoit-tle-Cessieu. 
Sanclus  Benedictus  de  Sayssieu.  Saint- 
Ben  oîl-de-  Ccssieu. 
Sanclus  Benignus.  Saint-Bénigne. 
Sanclus    Benignus     de     Ponlevallis. 

Saint-Bénigne. 
Sanclus  Bernardus.  Saint-Bernurd. 
Sanclus  Bernardus    de  Ansa.   .Soi'iil- 

Bernard. 
Sanclus    Bernardus    prope    Ansam. 

Saint-Bernard. 
Sanclus  Bernerdus.  Saint-Bernard. 
Sanctus  Blasius  Pelrae  Castri.  .Sai»(- 

Blaise-de-Pierre-Chàlel. 
Sanctus  Campus.  Saint-Champ. 
Sanclus     Cbrisloforus.     Saint- Chris- 
tophe, c"'  de  Poncin. 
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Sanclu»    Christoforus.     Saint- Clirit- 

tophe.c"  (le  Reievan». 
Sanctus    Christophorus.    Sainl-Chrit- 

lophe,  c°"  de  Poncin. 
Sanctus   Christophorus.    Saint-Chrit- 

lophe,  c"  de  Helevans. 
Sanctas   Christophorus    in    Breyasia. 

Sainl-Chrittophe ,  c'"   de    Relevans. 
Sanctus    Ciricus.    SaitU~Cyr-siir-Men~ 

thoH. 
Sanctus    Ciricus.    Saint-Cyr,    c"   de 

l^ei. 
Sanctus    Ciricus.    Saint-Cijr,    e"    de 

Reievans. 
Sanctus     Ciricus     prope     Sandrens. 

Sainl-Cyr,  c"  de   Relevans. 
Sanctus    tiiricus    supra    Mentonem. 

SaiiH-Cyr-êw-ilenlhon. 
Sanctas    Cyprianus    in    Bec.    S<ùnt- 

Cyprien^  c"*  de  Bey. 
Sanctus    Cyricus.   Saint-Cyr,    e"  de 

Relevans. 
Sanctus    Cyricu.v.   Sainl-Cyr,    c""   de 

Saint-Jean-le-Vieux. 
.Sanctus  Cyricus  Baj^iaci.   Saint-Cyr- 

sur-  Menthon. 
Sanctus    Cyricus   jnita    Baugiacum. 

Saint-Cyr-stir-Menthon. 
Sanctus      Desid<-rius.      Saint- Didier, 

autre  nom  de  Monta^ieu. 
Sanctus     Desiderius.      Saint- Didier, 

c"'  de  Bey. 
Sanctus     Desiderius.      Sainl-Didier- 

d'iuuiat. 
Sanctus   Desiderius.    Saint-Didier-de- 

Formant 
Sanctus    Desiderius.    Saint-bidier-de- 

Henon. 
Sanctus    Desiderius    Auiiaci.    Saint- 

Didier-dWtisstal. 
Sanctus    Desiderius    d'Aucia.    Sainl- 

lHdier-<V  litggiat. 
Sanctus  De»iderius  de  Alciaco.  Sainl- 

bidier-d*  \  lUêiai. 
Sanctus  Desiderius  de  Arciaco.  Sotnl- 

bidier-tCA  tissiat. 
Sanctus  Desiderius  de  Aucia.  Saint- 

iHdier-d'.iiusiat. 
Saiirtus  Desiderius  de  Auciaco.  Saint- 

bidier-d  '.{itiêiat. 
Sanctus     Desiderius    de    Chalarona. 

Sainl-bidier-ëiir-Chataronne. 
Sanctus     Desiderius     de     Formans. 

Saint-Didwr-de-Formant. 
Saint  Didier  de  Forment.  Saint-Didier- 

lie-Fonnang. 
Saint  Didier  de  Froment.  Saint-Didier- 

de-FortnaHê, 


Sanctiis     Desiderius     de    Miribello. 

Saint-bidier,  c°'  de  Ncyron. 
Sanctus  Desiderius  de  Ouciaco.  Saint- 

Didier-d' Aussi  at. 
Sanctus  Desiderius  do  Renone.  Saint- 

Didier-de-Renon . 
Sanctus  Desiderius  do  Renons,  aliàs 

du     Plantey.    Saint -Didier -de -Re- 
nan. 
Sanctus  Desiderius  de  Reorter.  Saint- 

Didier-de-Fonnans. 
Sanctus  Desiderius  de  Reorterio.  Saint- 

Didier-de-Fonnans. 
Sanctus  Desiderius  de  Rilliaco.  Saint- 
bidier,  c"  de  Neyron. 
Sanctus  Desiderius  de  Ruennon.  Saint- 

Didier-tle-Renon . 
Sanctus  Desiderius  de  Ruenon.  Sainl- 

bidier-de-lienon. 
Sanctus    Desiderius    de    Vendonissa. 

Saint-bidier-de-Formans. 
Sanctus    Desiderius    d'Oucia.    Saint- 

bidier-d'Aussiat. 
Sanctus  Desiderius   in    Brisia.  Saint- 

bidier-dc-Formans. 
Sanctus  Desiderius  in  Donbis.  Sainl- 

Didier-de-Formans. 
Sanctus  Desiderius  juxta  Riorteriuiu. 

Saint- bidier-<le-Formans. 
Sanctus     Desiderius    Ouciaci.   Saint- 

bidier-d'Amsiat. 
Sanctus    Desiderius    Ouxiaci.    Sainl- 

bidier-d' Amsiat. 
Sanctus     Dionisius.     Saint -Denis- le- 

Chosson. 
Sanctus     Dionisius     de    Cbauczons. 

Saint-beniS'le-CliOsson. 
.Sanctus     Dionisius    de    Chauxzono. 

Saint-beni»-le-Chosson, 
Sanctus     Dionisius     secus     Burf^m. 

Saint-Denis-le-Ceyiériat. 
Siinclus    Domitianus.    Sainl-Rambert- 

en-Bu/rey. 
Sanctus      Donatus.      Sonthonnax  -  la- 
Montagne, 
Sanctus  Donatus  Montis.  Son(Aon>i«.r- 

io'^ontafrne. 
Sanctus  Donatus  Vinoblii.  Sonthouna.c- 

lff-\i/rnoblp. 
Sanctus  Elidius.  Saint-Olive. 
Sanctus  F'austu.s.  Sainl-Famte. 
Sanclus  Gabetus.  Sainl-Cabet. 
Sanctus  Galmerius.  Saint-Gidmier. 
Sanclus  Garmerius.  Saint-Oalmier. 
Sanclus     Genesius.      Saint-Oenis-sur- 

Menthon. 
Sanctus  Genesius.  Saint-Cenis ,  c""  de 

Pouilly-Saint-Genis. 


Sanctus  Genesius.  Saint-Cenis,  c""  de 

Saint-Rambert. 
Sanctus  tîenesius.  Saint-Genis ,  c"*  de 

Pouilly-Saiut-Genis. 
Sanctus  Genessius.  Saint-Genis ,  c"' à(^ 

Pouilly-SaintGeiiis. 
Sanctus  Genesius  supra  Menthoneni. 

Saint-Genis-sur-Menthon. 
Sanctus    Georgius.     Saint-Gcorges-de- 

Renon. 
S;inctus  Georgius  de  Renone.  Sainl- 

Georijes-do-Renon. 
Sanctus    Georgius     versus     burguin 

Sancti    Chrislofori.    Saint-Georges, 

près  Pérouges. 
Sanctus    Germanus.    Sainl-Germain , 

c"*  de   Villemotier. 
Sanctus     Germanus.     Saint-Germain- 

d'Ambvrieu. 
Sanctus  Germanus.  Saint-Germain-de- 

Beynosl. 
Sanctus     Germanus.     Saint-Gennain- 

de-Renon. 
Sanctus    Germanus.     Saint-Germain- 

Ics-Paroisses. 
Sanctus  Germanus  Amberiaci.   Saint- 

Gennain-d'A  mbérieu, 
Sanctus    Germanus   de   Ambayriaco. 

Saint-Germain-dWinbérieu. 
Sanctus  Germanus  do  Baigno   Saint- 

Germain-tle-Ilt'ynost. 
Sanctus  Germanus  de  Bayart.  Sai«(- 

Cemiain-ile-Uéard. 
Sanctus  Germanus  de  Bayno.   Saint- 

Germain-de-lkynosl. 
Sanclus  Germanus  de   Beart.  Saint- 

Gcrmain-de-lîcard. 
Sanclus  Germanus  de  Renon.   Saint- 

Genitaih-de-Renon . 
Sanctus  Germanus  de  Ruenon.  Saint- 

Germain-de-Renon. 
Sanctus    Germanus     de    Vallebona. 

Saint-Cerntain-de-lîeynosf. 
Sanctus  Germanus  in  Rreissia.  Saint- 

Germain-de-Renon. 
Sanctus   Germanus   Jurensis.    Sainl- 

Cerniain-de-Joux. 
Sanctus     Germanus     parrochiaium. 

Saint-Gennain-U'S-Paroisses. 
Sanctus     Geronimus.      Saint-Jérùme , 

t"  de  Boyeux-Saint-Jérùme. 
Sanclus    Guiniforlus.     Saint-Guigne- 
Fort. 
Sanctus      leronimus.      Saint-Jérôme, 

c°°  de  l!oyeux-Saint-Jéri>me. 
Sanctus  Illidius.  Saint-Olive. 
Sanclus  Illidius  quae   vulgo  vocalur 

Oliva.  Saint-Olive. 
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SiDCtus  Iinilerius.  Sainlrlmier. 
Sauctus  Joaniies  Arenturarum.  Sawl- 

Jean-tur-Veijle. 
Sanctus  Joaiines  de  Reyssusa.  Saint- 

Jean-iur-ReyMoiue. 
Sanctus  Joannes   de    Rotoiia.   Sainl- 

Jeaii,  c'"  de  Saiiil-Suipice. 
Sanctus      Joannes     de     Thorignieu. 

Sainl-Jea  n-ile-  TIt  iiriirneux. 
Sancl\is  Joannes  de  Thurigneu.  Saint- 

Jeau-dc-  Tli  uri/rneur. 
Sanctus  Joannes   de  Turigneu  et  de 

Turigneux.    Saint  -  Jeun  -de-  Tlinri- 

l^neiu-. 
Sanctus  Juannes  de  Turignieu  et  de 

Turignieux.  Saint -Jean -de-  Thun- 

gTKIU-. 

Sanctus  Joannes    supra    Bu)Ssosam. 

Saint-Jean-sur-lleyssoiize. 
Sanctus    Johannes.    Saint -André -de- 

Bdgé. 
Sanctus   Johannes    apud    Noioscum. 

Saint-Jean-de-Nioil. 
Sanctus  Johannes  de  Govelles.  Saint- 

Jean-de-Gonville. 
Sanctus  Johannes  de  Govellis.  Saint- 

Jean-de-Gonvdle. 
Sanctus  Johannes  de  Goveylles.  Sai«(- 

Jean-de-Oonville. 
Sanctus  Johannes  de  Vallibus.  Saint- 

Jeaii-dc-Vau.r. 
Sanctus    Johannes   de    Vauz.    Saint- 

Jean-de-Vaiuv. 
Sanctus    Johannes    de    Vico.    Haint- 

Jean-le-Xieux. 
Sanctus  Johinines  Gonviiliarura.  Sainl- 

Jean-de-iionville. 
Sanclus  Joharnies  GovelUaruin.  8<iml- 

Jean-de-donville. 
Sanctus  Johannes  in  Proprio.  Saint- 

Jean-sur-lieijssouze. 
Sanctus  Johannes  supra  Velam.  Saint- 

Jean-siw-Veyle. 
Sanctus  Johannes  Veluius.  Suinl-Jean- 

Iv-  Vieux. 
Sanctus     Julianus.    Saint-} ulien-»w- 

Reyiêouze. 
Sanctus     Julianus.     Sainl-Julien-êw- 

Veyle. 
Sanctus  Julianus  de  Beynost.   Saint- 

Jidicn-de-ltcijn  ost. 
Sanctus    Julianus    juxta     Bisiacum. 

Sainl-Jalien-stii--]'cfjle. 
Sanclus    Julianus    supra     Bixosam. 

Saiiil-Jidien-gur-Iieyssouze. 
Sanclus   Julianus    supra    Roissosani. 

Saint-Jidîen-gur-Iieyssoiize. 
Sanctus  Julita.  Saiiile-Jidie. 


Sanclus    Jullinus.     Saint -Julien- tiir- 

Reyssouze. 
Sanctus    Jullinus    supra   Reyssosain. 

S:tint-Jidien-sw-Reff8gouze. 
Sanctus  Jullinus  supra  Velam.  Saint- 

Julien-siir-  Veijle. 
Sanctus  Jullus.  Sainte-Julie. 
Sanctus  Justus.  Saint-Jmt. 
Sanctus     Laurentius.    Saint-haurent- 

de-l'Ain. 
Sanclus    Laurentius    de   Laz.    Siint- 

Ltiurcnt,  c""  (le   Laiz. 
Sanclus  Laurentius    prope    Matisco- 

nem.  Saînt-Laurent-de-l'Ain. 
Sanctus    Laurentius    prope    pontem 

Matisconis.         Saint  -  Laurent  -  do  - 

l'Ain. 
Sanctus   Laurentius   Saysiriaci.    Cey- 

zériat. 
Sanctus     Leodegarius.    Saint -Léger, 

c°"  de  Serrières-de-Briord. 
Sanctus    Lupus.    Saint-Loup,    c'"   de 

Pouilly. 
Sanctus  Manietis.  Saman»,  c"  de  Ri- 

gneux-le-Franc. 
Sanctus  Marcellus.  Saint-Marcel. 
Sanctus  Marcellus   juxta    Corzeu   in 

Bressia.  Saint-Marcel. 
Sanctus     Martinus.     Saint-Martin-de- 

liarel. 
Sanctus     Martinus.     Saint-Martin-du- 

Freine. 
Sanctus      Martinus.     Saint-Martin-le- 

Chàlel. 
Sanctus  Martinus.  Saint-Martin ,  c""  de 

Lhuis. 
Sanctus  Marlinus.  Saint-Martin ,  c"'(le 

Miribel. 
Sanctus  Marlinus.  Saint-Martin,  c°°  de 

Reyrieux. 
Sanctus  Martinus  Calomontis.  Sainl- 

Marti/i-de-Cfialamont. 
Sanclus  Marliinis  Castri.  Sainl-Marlin- 

le-Chùtel. 
Sanctus  Martinus  Castri  Rubi.  Saint- 

Martin-le-Cluitcl. 
Sanctus  Martinus  Chalomonti.s.  .S'oi«(- 

Martin-de-Chalanwnt. 
Sanctus    Martinus  de   Beynol.  Sainl- 

Martin-dc-Ucynost . 
Sanctus     Martinus     de    Caluaionle. 

Saint-Marlin-dc-Chalanwnt. 
Sanctus     Martinus     de     Chalamont. 

Saint-Martin-dc-Cliiilamont. 
Sanctus  Marlinus  de   Fraxino.  Saint- 

Martin-du-Frcsne. 
Sanclus  Marlinus  do  Laronai.  Suint- 

Martin-fle-Larenay . 


Sanctus  Martinus  dcl  Fraino.  Sainl- 

Martin-du-Frc$ne. 
Sanctus  Marlinus  de  Miribeilo.  .Sai«(- 

Martin,  c""  de  Miribel. 
Sanclus  Martinus   de   Monte.   Saintr- 

Martin-du-Mont. 
Sanclus    Martinus   Kracxini,  in    .Sa- 

baudia.  Saint-Murlin-dn-Fresne. 
Sanclus   Marlinus   In   Chastel.   Sainl- 

Martin-le-ChiUel. 
Sanctus     Mauricius.     Saint-Maurice, 

c"  de  Charancin. 
Sanctus     Mauricius.     Saint-Maurice, 

c""  de    Montceaux. 
Sanctus      Mauricius.     Saint-Maurice- 

de-Iîeynott. 
Sanctus     Mauricius.     Saint-Maurice- 

d'Fchazeaujr. 
Sanctus    Mauricius.     Sainl-Mauriee- 

tUi-Rémens. 
Sanclus  Mauricius  apud  Bayno.  Saint- 

Mauricc-de-Bey  nosl. 
Sanctus    Mauricius   Challeya.    Soinf- 

Maurice-d'Echazeaux. 
Sanctus     Mauricius    cum    Challeya. 

Saint-Maurice-d'Echazeaux. 
Sanclus  Mauricius  de  Anlhone.  Saial- 

Maurice-de-Gourdans. 
Sanctus  Mauricius  de  Baigno.  Saint- 

Ma  uricc-de-liey  nost. 
Sanclus  Mauricius  do   Meyri.  Sainl- 

Maurire-de-Rèmens. 
Sanctus  Mauricius  de  Remencs.  Saint- 

Muurice-de-Rémcng. 
Sanctus  Mauricius  de  Remens.  SaiiU- 

Maurice-de-Rémens. 
Sanctus  Mauricius  de  Remeyns.  Saint- 

MaurictHte-Remens. 
Sanctus  .Mauricius  de   Rocca.  Saint- 

Maurice-d'Êrliazeau.r. 
SanrUis   iMauricius   in    Meria.   Sainl- 

Maurice-de-Rèmens. 
Sanctus     Mauricius    prope     Bayno. 

Saint-  }fa  urice-iU'-Beynost . 
Sanctus  Medardus.  Saint-Médard. 
Sanctus      Nicecius     apud      Monteiu 

Fabrosum.      Saint-Nizier-lc-  Dé- 

tert. 
Sanctus  Nicecius  de  Bressia.    Sainl- 

yizicr-lv-Dégert. 
Sanctus      Nicetius.     Saint- Nizier-le- 

Bouchou.t. 
Sanctus    Nicetius    in    Deserlo.  Saint- 

Nizier-le-Déterl. 
Sanctus  Nicetius  juxla  Curlos.  Saint- 

Nizier-le-lîouchou,r. 
Sanctus   Nicetius    Nemorosus.   .S«iii/- 

fiizier-le-Houchoux. 
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Sanctus   Nycclius   Deserti.  Sainl-Ni- 

zier-le-Déurt. 
Sanctus    Njxelius    joxta    Coiirloux. 

Sanctus  Olivus.  Suint-Olive. 

Sanctus  Paulus  de  Varas.  Saint-Piuil- 

(Iv-Vtirtw. 
Sanctus    Paulus    de    Varasc.    .Sui«(- 

Paul-ile-Varux, 
Sanctus     Paulus    in    Brixia.     Saint- 

Paul-de-  Variix. 
Sanctus  Petrus.   Saint-Pierre,  c""   de 

Beynosl. 
Sanctus  Petrus.  Saint-Pierre,  c"*  de 

Poncin. 
Sanctus  Ragnebertus.   Saint-Rambert- 

vn-Bttgey. 
Sanctus  Ragneberlus  in  higo.  Sainl- 

Rambert-en-Unf^ey. 
Sanctus  Ra(fneberlus  Jurensis.  Saiitt- 

Ra  nibert-en-Bitgey . 
Sanctus  Raignebertus  JureusLs.  Sainl- 

Rambert-i-n-Bugey . 
Sanctus  Rainebertus.   Saint-Rumbcrt- 

en-Buffey. 
Sanctus    Rambertus.    Sainl-Riimberl- 

en-Bugey. 
Sanctus    Ranibertus.    Saint- Rambert- 

en-Bugey. 
Sanctus  Reinigiu».  Saint-Remy. 
Sanctus   Remigiiis  de    Monte.  .S«in/- 

Remy-dii-Mont. 
Sanctus  Remifiius  prope  Corgenoneni. 

Saint-Remy. 
Sanctus  Regnebertus.  Saint-Ramberl- 

en-Bugey. 
Sanctus   Regnibertus.   Sainl-Ramberl- 

en-Bugey. 
Sanctus    Renebertus.    Saint-Rambert- 

en-Bugey. 
Sanctus  Riinbertus.  Saint-Ramberl-en- 

Bugey. 
Sanctus  Rolinu".  Saint-Rolin. 
Sanctus    Roinanus    de    CIcincnliacu. 

SainlrRomain ,  c"  de  l'Abergement- 

Clémencial. 
Sanctus    Ronianus  de  Miribel.  Saini- 

Romain-tle-  Miribel. 
Sanctus  Ronianus  do  Miribello.  Saint- 

Romain-df-  Miribel. 
Sanctus    Roinanus    Miribelli.    Saint- 

Romain-tle-Miribfl. 
Sanctus  Rnmey.  SainiRemy. 
Sanctus  Saturninus.  Saint-Sorlin. 
Sanctus     Saturninus.     Saint  -  SorHn , 

t"  de    Nattages. 
Sanctus      Saturninus      de     Cnrhoto. 

Sainl-Sorliii . 


Sanctus      Saturninus     in     Bugesio. 

Saint-Sorlin. 
Sanctus  Stephanus.  Saint-luienne-du- 

Bois. 
Sanctus  Stephanus.  Saint-Éticnne-gnr- 

ReyMouze. 
Sanctus     Stephanus.     Saint -Etienne, 

c°"  de  Poliiat. 
Sanctus     Stephanus    de    Chalarona. 

Saint-Etienne-sur-Chalaronne. 
Sanctus     Stephanus    del     Boschous. 

Sttint-Etiennc-dti-Boi». 
Sanctus  Stephanus  li  Bochous.  Sainl- 

litiennc-tlu-Bois, 
Sanctus  Stephanus  Nemorosus.  Saint- 

Kticnne-du-liois. 
Sanctus  Stephanus  supra  Reysousam. 

Sainl-Etienne-êur-Reyimuze. 
Sanctus  Stephanus  supra  Reyssosain. 

Saint-Eliennesw-Reyêsouze. 
Sanctus  Stephanus    supra  Roysesan. 

Saint-Etienne-sur-Bnj8$ou:e. 
Sanctus  Stephanus  supra  Royssosam. 

Saint-Etienne-8Hr-Rfy8sou:e. 
Sanctus  Stephanus  supra  Ruyssosam. 

Sainl-Élienne-mi^Reytêouze. 
Sanctus  Sulpicius.  Saint-Snlpire. 
Sanctus  Sulpicius.  SaintSulpice ,  t"  de 

Théiillieu. 
Sanctus   Sulpicius   Vêtus.    Saint-Std~ 

pire-le-  Vicitr. 
Sanctus  Theodorus.  Doimnir. 
Sanctus  Theuderius,  à  on  près  Saint- 

Benoil-de.Ccs8ieu. 
.Sanclus    Treverius.  Saint-Tricier-»<ir- 

Molgntttu. 
Sanctus   Triverius.    Saint-Trieier-nur- 

Mùignang. 
Sanctus    Triïerius.     Sainl-Trivier-de- 

Courte». 
Sanctus  Triverius  de  Cortous.  Stint- 

Tririer-ile-Courlet.  . 

Sanctus  Triverius  de  Cortoux.  Saint- 

Trivier-de-Courte» . 
Sanclus  Triverius  de  Cortoz.   Saita- 

Trivicr-de-Courtes. 
Sanctus  Triverius  de  Courtoux.  .Si«m(- 

Trivier-tlf-Courteg. 
Sanclus  Triverius  de  Courloi.  Sdint- 

Tricier-fle-Co»rtc9. 
Sanctus  Triverius  de  Curtoux.  .S«in(- 

Tneicr-ile-Com-teê. 
Sanctus  Triverius  Ilonibarum.  Sainl- 

Trificr-sw-  Moignans. 
.Sanctus  Triverius  in   Dombis.  Saint- 

Tnvicr-9ur-  Moignans. 
Sanctus  Triverius  in  Dumbis.  .S'dinl- 

Trivier-mr-Moignani. 


Sanctus  Ulbaudus.  Saint-Vitibas. 
Sanctus  lIHidius.  Saint-Olive. 
Sanctus  Veranus.  Sainl-Véran ,  c""  de 

Corcelles. 
Sanctus  Victor.  Saint-Victor. 
Sanctus  Vllbaldus.  Saint-Vidbai. 
Sanctus  Vilbaudus.  Saint-Vulbas. 
Sanctus  Volbais.  Saint-Vulbas. 
Sanctus  Vulbandus.  Saint-Vnlbaa. 
Sanclus  Wilbaldus.  Saint-Vulbai. 
Sanctus  Wilbasius.  Saint-Valbas. 
Sanclus  VVulbaldus.  Saint-Vidbai. 
Sanctus  ïlarius.  Saint-Hilaire. 
Sanclus  Ylidius.  Saint-Olive. 
Sandonatus.    Sonthonnax-la-Maniagne. 
Sandran.  Sandrans. 
Sandraenc.  SandruiiK. 
Sandraens.  Sandran». 
Sandreans.  Sandran». 
Sandreens.  Sandran». 
Sandrehens.  Sandran». 
Sandreins.  Sandran». 
Sandrens.  Sandran». 
Sandrinaz.  Sandrine. 
Sanguard.  Sangoire. 
Sant  Douas.  Sonthonna,r-la-Montaffne. 
Santdreins.  Sandran». 
Santdrèns.  Satulran». 
Sant  Mûris.  Saint-Mauricc-dc-Bnynott. 
Santoua.  SonthQnnaj'4a-Montagne. 
Santonas.  Sonthonnax-la-Montagne. 
Sant    Sulpix.    Saint -Sutpice,    c"  de 

Thézillieu. 
Sainl-Vulba.  Sainl-Vulba». 
Sanz  Bereing.  Saint-Bénigne. 
Sanz  Trivei's.  Saint-Trivier-de-Courte». 
Sanz   Trivior  en   Doinbes.  Sainl-Tri- 

vier-»ur-Moignan8. 
Saogonna.  La  Satine. 
Saonn.  La  Saône. 
Saosne.  La  Satine. 
Sapet.  Le  Sapet,  c"°  de  i'Abergemenl- 

Cléinencial. 
Sapelum.  Sapet,  c"  d'Arandas. 
Sapetum.  Le  Sapey,  c""  de  Lacoux. 
Sapey.  Sapel,  c""  de  la  lîalnie-Sapel. 
Sapey  (Le).  Sepey,  c"  de  .Montluei. 
Sapeyns.  Sapcin». 
.Sapeys   (Li).   Le  Sapey,  c""  de   ha- 

coux. 
Sapins.  Sapein». 
Sappel  (Le).  Le  Sapey,  c"  de   Ruf- 

fieu. 
Sarennes. 

Sareres.  Serrières-de-Briord. 
Sariuoya.  Sermoyer. 
Sarmoyacus.  Sermoyer. 
Sïrnaoye.  Sermoyer. 
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Sarrarias.  Serrièrcs-de-Briord. 

Sarrala.  La  Sa/vrf. 

Sarlines.  Cerline». 

Sassium.  Le  Saix. 

SassoUy  (Li).  La  CeisotiUle. 

Satanea. 

Satenay.  Salhonaij. 

Sat  en  bochi.  Sept-en-liouche. 

Sathenay.  Sathonaij. 

Sathenney.  Sathonaij. 

Sathoney.  Sathonaij. 

Salonay.  Sathonaij. 

Satoney.  Sathonay. 

Satonnay.  Sathonay. 

Sattennai.  Salhonay. 

Satlennay.  Sathonay. 

Saturninus  lociis.  SaiiUSorlin. 

Sauconna.  La  Saône. 

Sauge  I  (Li).  La  Saugée,  c°°  d'Ainbé- 
rieu-en-Bugey. 

Saugeia  (Li).  La  Saugée,  c"°  de 
Saint-Sorlin. 

Saugettax  (  La  ).  La  SaugeUe ,  c°°  d'Or- 
nex. 

Saugi  (Li).  La  Sauge,  c"°  de  Bou- 
vent. 

Saugi  (Li).  La  Sauge,  c'"  de  Saint- 
Benoit. 

Saugi  (Li).  La  Sauge,  <:.'"  ie  Vcjziat. 

Saugia.  La  Sauge,  v,"  de  Saint-Be- 
noit. 

Saugona.  La  Saône. 

Saune.  La  Saône. 

Saut  Lou.  Le  Sault. 

Sauvergnier.  Sauverny. 

Sauviiieres  (  Les  ).  Le»  Samillières. 

Sauzeis   (Li).  Le  Sauiey,  c"'  de  Bey. 

Sauzeya  (Li).  La  Suuzeye. 

Sauzinanus.  Sauziimn. 

Sauzos  (Li).  Le  Sauze. 

Savers.  Savy. 

Saviez.  Savy. 

Savigne.  Savigneux. 

Savignei.  Savigneux. 

Savigneu,  Savignieu.  Savigneux. 

Savigniacus.  Sanigneux. 

Saviniacus.  Savigneitx. 

Savyers.  Savy. 

Saxellum.  SeysseL 

Saxiacensis  ager.  Cessicu,  c"'  de 
Saint-Benoit. 

Saxiacus.  Cessieu,  c""  de  Saint-Be- 
noit. 

Saxum.  Le  Saix. 

Sayllart.  SaiUard. 

Says  (Li).  Le  Saix. 

Saysel,  Sayssel.  SeyêseL 

Sayseria  en  Revermonl  Ceyzérial. 


Sayseriacus.  Ceyzériat-de-Bresie. 

Saysiacus.  Ccssieu,  c"*  de  Saint- 
Benoit. 

Saysiria.  Ceyzériat. 

Saysiria  de  Hevermont.  Ceyzérial. 

Saysiriacus.  Ceyzérial. 

Saysiriacus.  Ceyzérieu. 

Saysiriacus  Bresiae.  Sainl-Denis-tc- 
Ceyzériat. 

Saysiriacus  de  Bressia.  Saint-Denis-le- 
Ceyzériat. 

Saysiriacus  in  Reversimonic.  Ceyzé- 
riat. 

Saysirie  de  Bresse.  Saint- Ueni»-k- 
Ceyzérial. 

Saysiriu.  Ceyzérieu. 

SaysseJlum.  Seystel. 

Saysseu.  Cessieu,  c"'  de  Saint-Be- 
noit. 

Sayssiacus.  Centieu,  c""  de  Saint- 
Benoit. 

Sayssiriacus.  Saint-Deiiis-le-Ceyzénat. 

Sayssiriacus  Breyssie.  Sainl-Denit-le- 
Ceyzérial. 

Sayssirieu.  Ceyzérieu. 

Sayum.  Le  Saix. 

Secchinis  (De).  Sarhinn,  c"  de  Von- 
nas. 

Secheyron.  Sèehcron,  c'"^  de  Saint- 
Martin-le-Cliàlel. 

Sechiron.  Sécheron,  c""  de  Pouilly- 
Saint-Geni.s. 

Secia.  Cessiat. 

Segni.  Segny. 

Segniez.  Segny. 

Segnissiat.  Sénigsiat. 

Segnoreri  (Li).  La  Seignewière. 

Segumanges  (Les). 

Seiglière  (  La  ).  La  Sigliére. 

Seignoreri  (Li).  La  Seigneuriére. 

Scilla.  Seillal. 

Seillia.  La  Seille. 

Seillion.  Seillon. 

Seillionacus.  Seillonuz. 

Seiiiionax.  Seillonnas. 

Seillonaz.  Seillonnas. 

Sellions.  Seillon,  c"'  de  Péronnas. 

Seilly  (Li).  La  Seille. 

Seint  Cire.  Saint-Cyr-sur-Menthon. 

Seinl  Didiel.  Sainl-Didiei'-de-Formans. 

Seint  Gènes.  Saint -Génie -$ur-. Men- 
Ihon. 

Seint  Lorent  (La  Ville  de).  Saiiit- 
Laurent-de-l'À  in . 

Seint  Mûris  de  Bayno.  Saint-Maurice- 
de-lîeynost. 

Seint  Rumy.  Saint-Remy. 

Seint  Surpis.  Saint-Sulpice. 


Seiseria.  Ceyzérial. 

Seisiria.  Ceyzérial. 

Seisiries.  Saint-Denis-le-Ceyzerial, 

Seissiacus.  Cessy. 

Seissiaz.  Cestiat. 

Seizirieu.  Ceyzérieu. 

Seleonia. 

Seligna.  Sélignat. 

Seligniat.  Sélignat. 

Setîonalis.  Seillonnas. 

Selione.  Srillon,  c""  de  Péronnas. 

Seïires  (Les).  Les  Seiglières. 

Sellignieux,  Sillignieu. 

Seliion.  Seillon,  c'"^  de  Bàgé-la- Ville. 

Sellionas.  Srillonnas. 

Sellionax.  Seillonnas. 

Seilione.  Seillon ,  c"  de  Péronnas. 

Sellionnaz.  Seillonnas. 

Sellonas.  Seillonnas. 

Seliyonaz.  Seillonnas. 

Selmena.  Sennenas. 

Selonacus.  Seillonnas. 

Selonatus.  Seillonnas. 

Selvignie.  Servignal. 

Sembeyna.  Sembeyne. 

Semeneta.  La  Semenelle. 

Senans.  Le  Seran. 

Senbïeseres.  Semhk'sères. 

Senchaïup.  Saint-Champ. 

.Senderium.  Le  Sendier. 

Sendraens.  Sandrans. 

Sendrabens.  Sandrans. 

Sendreens.  Sandrans. 

Sendrens.  Sandrans. 

Seneciacus.  Senessial. 

Senesche.  Senéche. 

Seniciacus.  Senessial. 

Senisca.  Sénéehe. 

Sen  Johant  de  Govellies  et  Govelles. 

Saint- Jean-{le-Gonville. 
Senochias.  Sénoches. 
Senoscas.  Sénoches. 
Senosches.  Sénoclœs. 
Senoy.  Senois. 

Sentiionnaz.  Sonthonnax-le-\  ignoble. 
Senun.  Seine  [Le  Uois-de-). 
Senuscas.  Sénoches. 
Septem  Canibus  (De).  Sachins,  c"  de 

Vonnas. 
Scrans.  Le  Seran. 
Serdon. 

Serena.  La  Sereine,  affl.  du  Rhône. 
Serena.  La  Sereine,  c"'  de  Domsurc. 
Sergiacus.  Sergy. 
Sergie ,  Sergye.  Surgy. 
Sergiei'.  Sergy. 
Sergiez.  Sergy. 
Sermasin. 
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Sermena.  Seitneiuu. 

Sermenoz.  Sermeiias. 

Sermoya.  Sennoyer. 

Sermoyacus.  Sermoijvr. 

Sermoyé.  Sermotjer. 

Sernizon.  Semùson. 

Serpoleria.  Serpolîère,  c"*    de    Ci-u- 

ïilles-les-MépUlat. 
Serpolires    (Les).     Let    Serpoliéres, 

c"'  de   Saint-Marlin-le-Chàlel. 
Serra  (La).  La  Serra:. 
Serrata.  La  Serra. 
Seiraz  (La).  La  Sarraz. 
Serre  (La).  La  Serraz. 
Serreires.  Serrières-de-Ilriord. 
Serreres.  Serrures-de-Briord. 
SeiTeres.  Serrières-sttr-Un. 
Serrerias.  Serriiret-de-Briord. 
Serrerias.  Serniressui^.iin. 
Serrieres-  en  -  Bugey.       Serriéres-de- 

Briord. 
Sertines.  Certinei. 
Serva.  Servas. 
Serra  (Li).  La  Sercc,  c"  de  Bàgé-la- 

ViUe. 
Serva   (Li).  La  Serve,  c"  de  Man- 

ziat. 
Serval.  Servat. 
Serval  (Li).  La  Serve,  c"  de  Chà- 

tillon-de-MichailIe. 
Serve.  Servas. 
Serveriacus.  Ccrveyrieu. 
Serverieu.  Ccrveyrieu. 
.Servela    (Li).    La    SerceUe,    c"    de 

Frans. 
Serveta    (Li).    La    Sei-veUe,    c"   de 

Leyment. 
Servele    (La).    La    Servelte,    c"   de 

Loymenl. 
Serveyriacus.  Cerveijneii. 
Servigna.  Servignal. 
Servignia.  Servi/rnat. 
Servigniaeus.  Strrigiml. 
Servignial.  Servignat. 
Servignies.  Servigne. 
Servinges. 
Servison. 
Sesilles.  CètiUrê. 
Sesilles.  Sezittet. 
Sesiriacus.  Ceyzêrien. 
Sessiacus.  Ce»$y. 
Ses«ie.  Cetty. 
Sesster.  Ceity. 
Sfssiez.  Ce$sy. 
Ses'Wrs.  Cfstors. 
Sessy.  Ceuy. 
Se-sye.  Cesay. 
Se  lieu.  Sezeit. 


Seugel. 

SeuveyL 

Sex  (Le).  Le  Saix. 

Scyllionas.  Seillonnas. 

Seyseiis. 

Seyseriaciis     Bressie.    Saint-Denii-lc- 

Ceyzériat. 
Seyserien.  Ceyzérieu. 
Seyseu.     Ceisieu,    c"   de    Saint-Be- 
noit. 
Seysia.  Cetàat. 
Seysiriacus.  Ceyzérieu. 
Seysiriacus   in   Breyssia.  Saint-Deniê- 

le-Ceyzeriat. 
Seysirieu.  Ceyzérieu. 
Seyssellum.  Seyisel. 
Seysseriacus   Breyssie.  Saiiit-Denis-le- 

Ceyzériat. 
Seysseu.     Cernai,     c"     do      Saint- 

Germain-les-Paroisscs. 
Seyssi.  Ceisy. 
Seyssia.  Cessiat. 
Seyssiacensis  (Villa).  Cessy. 
Seyssiacus.  Cessial. 
Seyssiacus.  Ceseieu,  c"  de  Sainl-Gcr- 

main-Ies-Paroisses. 
Seyssiacus.  Ceiiy. 
Seyssiaz.  Cessiat. 

Seyssieu.  Cestieu,  c"  de  Saint-Benoit. 
Seyssieux.     Ceuieu,    c"    de    Saint- 

Germain-ies-Paroisses. 
Seyssiou.   Cettieu,  c"  de  Saiiil-Ger- 

main-ies-Paroisses. 
.Seyssor. 

Sézerieu.  Ceyzérieu. 
Séiilles.  Cézille». 
Sicens.  Cesseine. 
Sidoine. 
.Siervai  (La).   La  Serve,  c"  de  Clià- 

tilIon-de-Micliaille. 
Signeix.  Signiii». 
Signier.  Segny. 
Signies. 

Signieys.  Signieit. 
Signiei,  Signyez.  Segny. 
Signisiey.  Signisey. 
Signissia.  Sinittiat. 
Signy.  Segny. 
Silans ,  c"'  d'Iiernore. 
Silanus.  Silans,  lac. 
Silauna.  Le  Dcgolel. 
Siiaonia. 

Siliguia.  Sélignat. 
Siligniacus.  Sélignat. 
Siligniou.  Silli/riiieu.  , 

Siliniacus.  Salagnal. 
Siliniacus.  Sélignat. 
Silinies.  Scligiutt. 


Silinieu.  Sillignieii. 

Silians.  Silans,  lac. 

Sîllans.  Silans,  c""  de  Corbonod. 

SilUa    La  Seillc. 

Sillignat.  Sélignat. 

SiUignieui.  Sillignieu. 

Sillin.  Silliens. 

Sillins,  Syllins.  Silliens. 

Silliou.  Seilleu. 

Silongia.  Silonge. 

Silva.  Servas. 

Silveriacus.  Ccrveyrieu. 

Silviniacus.  Servignat. 

Sinicia.  Sinissial. 

.Siniciacus.  Sénissiat. 

Siro.  Sire. 

Siroz.  Sire. 

Synissia.  Sinissiat. 

Sobleis.  Soblay. 

Sobleneseles. 

Sobley.  Soblay. 

SoCFrens.  Sojfrcins. 

Soldunum.  Soudan. 

Soleirium.  Soulier. 

Solenan.  Le  Solnan. 

Solennans.  Le  Solnan. 

Solere.  Soliére. 

Solerium.  Soulier. 

Solier  (Le).  Soulier. 

Soliniacus.  Sulignat. 

Soliniaeus.  Sulignat,  c"°  de  Bàgé-la- 

Ville. 
SoUenaut.  Le  Solnan. 
Solliet.  Soliet. 
Solliet.  Le  SouiUel. 
SoUouiiacus.  Solomiat. 
Solloraiaz.  Solomiat. 
Soloigniacus.  Sulignat,  c"°  de  Bàgé- 

la-Ville. 
Solomia.  Solomiat. 
Solomiacus.  Solomiat. 
Solomya.  Solomiat. 
Solomyes.  Solomiat. 
Soloniacus.  Sulignat ,  c"'  de  Bàgé-la 

Ville. 
Soluisan.  Soluison. 
Songiacus.  Songieu. 
Songiou.  Songieu. 
Sonnant.  Sonnans. 
Sontliona.  Sonthonnax-la-Montagne. 
Sontona.  Sonlhonnax-lu-Montagne. 
Sontoiia  de  ia  Montagni.  Sontlionna.v- 

la-Montagne. 
Sonlonai.  Sonthonnax-la-Monlugne. 
Sontonax  de  Vignoblio.    Sonlhounu.r- 

le-  Vignoble. 
Sorbers.  Les  Sorbiers. 
Sorbiri  (Li).  La  Sorbière. 
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Soremoiit.  Sui-moHl. 

Sorgieu.  Surjoux. 

Sorgiour.  Surjoiu. 

Sorpia.  Sorpiat. 

Sorpiaz.  Sorpiat. 

Sortiacus  villa. 

Solison.   Sottùon,  c"'  de  Saint-Jean- 

sur-Veyle. 
Sotisson.  Sottizon,  c"  île  Péronnas. 
Solono.  Sothonod. 
Sotonod.  Sothonod. 
Sotonodum.  Sotlwnod. 
Sotonout.  Sothonod, 
Sollono.  Sothonod. 
Sottonot.  Sothonod. 
Soubley.  Soblay. 
Souclinus.  Sourlin. 
Soudone.  Soudan. 
Soudons.  Soudon. 
Sougea.  Chougeat, 
Sougeaz  (  Li  ).  La  Sougeye. 
Sougel.  Le  Sougey,  c"  de  Montrevcl. 
Sougot  (Li).  Le  Souget. 
Souget  (Li).  Le  Saugmj,  c"  de  Mont- 

revel. 
Sougeta  (Li).  La  Sougette. 
Sougeta   (La).   La    Saugette,  c""   de 

Samognal. 
Sougey.  Le  Saugey,  c°'  de  Cras. 
Sougeya  (Li).  La  Sougeye. 
Songy  (Li).   La  Sauge,  c°°   de   Vey- 

zlat. 
Souiller.  Le  Souitkt. 
Sounan,  c.  obi.  La  Saône. 
Sourgier. 

Soui'gious.  Surjoux. 
Soutière.  La  Sottière. 
Soulisson.  Sotlizon,  c"'  de  Confran- 

çon. 
Soutison.  Sotlizon,  c°*  de  Meximieux. 
Soulison.  Sotlizon,  c"'  de  Saint-Jean- 

sur-Veyle. 
Soutriacus.  Sutrieu. 
Soutriou.  Sutrieu. 
Souvernier.  Sauverny. 
Souztison.   Sottizon,    c""    de    Saint- 

Jean-sur-Veylc. 
Soverniacus.  Sauverny. 
Sovernie,  Sovernier,  Soverniez.  Sau- 
verny. 
Subtriacus,  Sutrieu. 
Sugey.  Sur  Gex. 
Suin.  Soxnl. 
Soins.  Suens. 
Sullgna.  Sulignat. 
Sidigna,    Sulligna.    Sulignat,   e"'    de 

Bàgé-la-Ville. 
Suligneu.  SuUgneux. 


Saligniacus.  Sulignat. 

Suligniacos.   Sulignat,  c"   de   Bàgé- 

la-VUle. 
Suliniacus.  Sulignat. 
Sulligna.  Sulignat. 
Stillignaz.  Sulignat. 
Sullignia.  Sulignat,  c"'   de   Bâgé-la- 

ViUc. 
SuUigniat.  Sulignat. 
Sulligiiiaz.   Sulignat,  c""  de  Bégé-la- 

Ville. 
Snllriacus.  Sutrieu. 
Superiat. 
Sura.  Sûre. 
Surans.  Le  Suran. 
Suranus.  Le  Suran. 
Suraz.  Sura. 
Sur    la    veilaz.    Sur-la-Ville ,  c"°  de 

Cbampdor. 
Sulrie.  Sutrieu. 
Suyns.  Suent. 
Sylinlacus.  Sétignat. 


Tabuys  (Li).  Le  Tabuys. 

Taconnis.  Tacon,  c"  de  Chàlillon-de- 

Michaille. 
Taignans. 

Taille-Fcrt.  Taille-Fer. 
Talery  (Li).  La  Talliirc. 
Talissiacus.  Talissicn. 
Talissie.  Talissieu. 
Tiilleyri  (Li).  La  'Talliére. 
Tallipia.  Talipiat,  c"°  d'izernore. 
Tallipia.   Talipiat,  c"°  de  Vieu-d'Izc- 

nave. 
Tallipiaz.  Talipiat,  c""  de  Vieu-d'lzc- 

nave. 
Tallissieu.  Talissieu. 
Tallissiou.  Talissieu. 
Tallussiou.  Talissieu. 
Taliuysiacus.  Talissieu. 
Tally  fer.  Taille-Fer. 
Taluise.  Talissieu. 
Taluisiacus.  Talissieu. 
Taluisieu.  Talissieu. 
Talussiacus.  Talissieu. 
Taiussieu.  Talissieu. 
Talnxiacus.  Talissieu. 
Taluzatis. 

Tanaies.  Tanay,  c"°  de  Tramoyes. 
Tanayum.  Tanay,  c"  de  Saint-Didier- 

de-Eormans. 
Taneies.  Tunaij,  c"°  do  Tramoyes. 
Tanoy.  Tanay,  c"°  de  Saiiit-Didier-de- 

Formans. 


Taney.  Tanay,  c"°  de  Saint-Georges- 

de-Renon. 
Taney.  Tanay,  c°'  de  Tramoyes. 
Taney    en   Dombes.    Tanay,    c""   de 

Saint-Didier-dc-Formans. 
Tani  oppidum.  Tanus. 
Taperelle.  Tapoirct. 
Taponad. 

Taponava.  Taponave. 
Tapora. 

Taravellieri  (Li).  La  Taravelliére. 
Tart.  Tard,  c"  de  la  Burbanche. 
Tartaryns.  Les  Tartarins. 
Taseon.  Tacon,  c"'  de  Chàlillon-de- 

Michaiile. 
Tasins.  Tassin. 
Tasney.   Tanay,  c"°  de  Saint-Didier- 

de-Formans. 
Tavcriio.  Tavemost. 
Tavernos.  Tavemost. 
Taiongia.  Teyssonge. 
Taxoniacus.  Teyssonge. 
Tayssei-es.  Teyssièris. 
Taysoneres.  La  Taissonnière. 
Tayssongi.  Teyssonge. 
Tayssongia.  Teyssmigc. 
Tayssongias.  Teyssonge. 
Teguletum.  Thiollet. 
Teisdlieu.  Thézillieu. 
Teisoneres.   La   Teyssonnière ,  c"'   do 

Buellaa. 
Teleria.   Les    Teillières,    c°°  de    Cor- 

moranche. 
Telippiat.  Talipiat,  c°°  de  Vieu-d'Ize- 

nave. 
Tellières  (Les).  Les  Teillières,  c°°  di' 

Gonuarancbo. 
Tempier. 
Temple  de  Molissol  (Le).  Le  Temple- 

do-Mollissole. 
Temple  de   Molissole.   Le  Temple-de- 

MoUisêole. 
Templeri  (  Li  ).  La  Temph'ére. 
Templos  (Li).  Le  Temple-de-Tenay. 
Templum.    Le    Temple,    t"  de    Pé- 

rouges. 
Templum  de  la  Muce.  Le  Temple-de- 

Launmae. 
Tem{dum  de  la  Muscia.  Le  Templc- 

de~Lawnu9se. 
Templum  de  Moiisola.  Le  Tcmplc-de- 

MoUistole. 
Templum   de   IMolissoles.   Le  Temple- 

de-Mollissole. 
Templum  Sancti  Slartini    Castri.   Le 

Templc-tle-Saint-Martin-le-Chàtel. 
Tciuplum  d'Escorchiiou.  Le  Temple- 

d'Éeoreheloup. 
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Templiim  de  Taiiaies.  Le  Temple-de- 

Tanay. 
Templum   de   Vilariis.   Le  Temple-de- 

Villari. 
Templum   de    Vilars.   Le   Temple-de- 

rUlar». 
Tenaium.  Tenay. 
Tenay  en  Bugey.  Tenay. 
Teney.  Tenay. 
Teppa  (Li).  La  Teppe,  c"  de  Bàgé- 

la-Ville. 
Teppa  d'Ay.  La    Teppe,   c""  de  fie- 

pionges. 
Teppa    des    Verneys.    La   Teppe-det- 

Verneys. 
Tercbereiiches  (Les). 
Terra  llebreorum. 
Terra  Baugiaci.  Terre-<le-Bàgé. 
Terrace    (Li).    La    Terratse,   c""   de 

Trévoux. 
Terra  citra  Yndis  fluvium.  Terre  d'en 

deçà  de  /Min. 
Terra  Coioigniaci.  Terre  de  Coligny- 

le-Neuf. 
Terra  de  Brior.  Terre  de  Briord. 
Terra  de  Jayz.  Terre  de  Gex. 
Terrae    de    Fortuna.    Le»    Ta-res-de- 

Fortune. 
Terra  Gaii.  Terre  de  Gex. 
Terralia.    Let    Terreaujc,  c"   de   Vi- 

rieu-lc-Petit. 
Terra  Montanea,   Terre  de  Thoire  el 

de  Montagne. 
Terra  Monianie.  Terre   de   Thoire  el 

de  Montagne. 
Terra  Moalis  lupelli.  Terre  de  Mont- 

bid. 
Terra  Nnntuaci.  Terre  de  Xantuu. 
Terra  Odilaii.  La  Terre  Odilan. 
T«rra  Beversimontis.  Terre  de  Rêver- 

mont, 
Terraulx    en    Verroineis    (Les).    Les 

Terreaux,  t"  de  Virien-lo-Petil. 
Terra   Vallisbune.   Terre  de    la    Val- 
bonne. 
Terrace   (La).   La    Terrasse,    c"'  de 

Tri'vnut. 
Terreci   (Li).    La    Terrasse,    t""    de 

Beyrieui. 
Terriod  (Le).  Le  Terreau. 
Terteria. 

Tersilliacus.  Tlté:iUieu. 
Tespes    (Les),    l^s    Tejipes,    ti"   de 

Corcelies. 
Tessongia.  Teyssonge. 
Tessongia  (  Nemus   de  ).    Le  Uoii-de- 

Teyssonge,  t"  de  Jasseron. 
Tefsongiacus.  Teystonge. 


Tessonnière   (La).   La   Teyssonnière , 

c""  de  Bueilas. 
^Testeri  (  Li  ).  La  Testiére. 
Tesliri  (Li).  La  Testiére. 
Teynieres.  Téniéj'cs. 
Teyselieu.  ThétiUieu. 
Teyssongia.  Teyssonge. 
Teyssonneria.  La  Teyssonnière ,  c"  de 

Baellas, 
Teyssongia.  Teyssonge. 
Thalaisiacus.  Talissieu. 
Thaiussiacus.  Talissieu. 
Thaneium.   Tanay,   c"*   de   Saint-Di- 

dier-de-Formans. 
Thaneyes.  Tanay,  c"  de  Tramoyes. 
Theissonge.  Teyssonge. 
Theodorus  (Dominas).  Domsure. 
Thessilleui.  Thezillieu. 
Theysiliacns.  Thézillieu. 
Theysillieu.  ThétiUieu. 
Thibauderi    (Li).     La     Thibaudière, 

c"  de  Marlieus. 
Tbibaudz  (Les).  Les  Thibauds. 
Tliielle(La). 

Tbieltres  (  Les  ).  Les  Tiètres. 
Thiola.  Thiole. 

Thioleria.  La  Tuilière,  c"°  de  Cessy. 
Thoiri.  Thoire. 
Tlioiria.  Terre  de  Thoire. 
Thoiria.    Thoiriat,    c"    de    Ponl-de- 

Veyie. 
Thoiricz.  Thoiry. 
Thoison  (Le).  Le  Toison. 
Thoissiacus.  Thoissey. 
Tholongion.  Toidongeon. 
Tholonjone.  Toidongeon. 
Thoria.  Thoire. 
Thorignia.  Thurignat. 
Tborignieu .  Saint-Jean-de-Thurigneu.r. 
Thorogniacus.  Thurignat. 
Thosciacus.  Thoissey. 
Tbossieu.  Toussietw. 
Thougins.  Touffin. 
Tliourignal.  Thurignat. 
Thoveria.    La    Touriére ,    e."  de   Vi- 

rieu-le-Grand. 
Thoyre.  Thoire. 
Thoyreu.  Tlioirieux. 
Thoyri.  Thoire. 

Tboyria.  Thoiriat,  c"'  d'Izernore. 
Tboyriacus.  Thoiry. 
Thoyrie.  Thoiry. 
Tboyrier.  Thoiry. 
Thoysey.  Thoissey. 
Tbuaille  (La).  La  Touaille. 
Thuer.  ThueL 
TUuilière   (La).   La  Tuilier,  c"  de 

Torcieu. 


ïburigneux.     Suiiil-Jean-dc-  Thwi - 

gneu.e. 
Thnrigniacus.    Saint -Jean -de -Tlmri- 

gneuj'. 
Thney.  Thoy. 
Tliuy'.  Thoy. 
Tbygnia.  Tignat. 
Tiame  (Le).  Le  Thiame. 
Tibouderia.    La  Thibaudière,    c'"    de 

Coligny. 
Tibouderia.    La  Thibaudière,   c"  de 

Replonges. 
Thiboudieri    (Li).     La    Thibaudière, 

c"  de  Marlieux. 
Tieilliry   (Li).    La    Tuilicre,   c"   de 

Croltet. 
Tieliicry   (Li).   La    Tuilière,    c""    de 

Brens. 
Tielliry   (Li).    La     Tuilière,    c"   de 

Naltages. 
Tiertres  (Les).  Les  Tiètres. 
Tietroi  (  Le  ).  Les  Tiètres. 
Tigna.  Tignat. 
Tignay.  Tenay. 
Tignia.  Tignat. 
Tigniaz.  Tignat. 
TU.  ThU. 

Tillies  (Les).  Les  Tilles. 
Tiiyes(Les).  Les  Tilles. 
Tiniacus.  Tignat. 
Tinnaium.  Tenay. 
Tioleri    (Li).    Les    Tuilières,  c°*   de 

Sainl-Benoit-de-Cessieu. 
Tiretum.   ie   Tiret,  c"'  d'Ambérieu- 

en-Bugey. 
Tissi  (Li).  La  Tisse. 
Toccu.  Tousrieux. 
Tocia.  Tosêiat. 
Tociacus.  Tossiat. 
Tociacus.  Toussieux. 
Tocies.  Tossiat. 
Tocieu.  Toussieux. 
Toczeu.  Toussieux. 
Toire.  Thoire. 
Toiri.  Thoire. 
Toiriat.    Thoiriat,   c°°   de    Pont-de- 

Veyle. 
Toirier.  Thoiry. 
Toiry.  Thoiry. 
Toissay.  Thoissey. 
Toisse.  Thoissey. 
Toissey.  Thoissey. 
Toi.  ThoL 

Toi  en  Bresse.  Thol. 
ToUum.  Thol. 
Tomassiri     (Li).     La    Thomaasière, 

c°°  de  Fareins. 
Tomba  Barraiis.  La  Tonibe-Barral. 
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ïor   (Li).    Toiw   (Sous-la-),    c"    de 

Matafelon. 
Tor(Li).  Le  Ton. 
Torceu.  Torcivu, 
ïorchifeion.  Torchefclon. 
Torciacus.  Toreieii. 
Torcieui.  Tordeii. 
Torciou.  Torcieu. 
Torcyu.  Torcieu. 
Toria.  Thoire. 
Toria.     Thoriat,    c"    de     Pont -de - 

Veyle. 
Toria   (  Porlus  de  ).  Thoire  { Le  Port- 
ée-). 
Toriacus. 
Torna.  Tournai. 
Tornas.  Tournât. 
Tornatus.  Tournas. 
Tornaz.  Tournas. 
Torné.  Tournas. 
Torner   (Mansus    al).    ToHmier   (Le 

Mas-). 
Tornetores.  Toumour. 
Torniacensis  uger.  Tournas. 
Tornoux.  Tournouv. 
Torogniacus.  Thurignat. 
Tors    (Ous).    Les   Tours,    c""   d'Ho- 

tonnes. 
Torsieu.  Torcieu. 
Tortarel.  Torterel. 
Torlarel    (Pons     de).     Torterel    (Le 

Pont-de-). 
Torlelleria.  La  Tourlellière. 
Tort    nova   derry    Sancie    (Li).    La 

Tour-Neuve-derrim-Sanàat. 
Tosciacus.  Thoissey. 
Tossiac.  Tossiat. 
Tossiacus.  Tossiat. 
Tossias.  Tossiat. 
Tossiaz.  Tossiat. 
Tossie.  Toussieux. 
Tossieu.  Toussieux. 
Touceu.  Toussieux. 
Tougen.  Tougin. 
Tougins.  Tougin. 
Toulonjon.  Toulongeon. 
Tour   Bouvet   (La).   La  Tour,  c""  do 

Saint-Jean-le-Vicux. 
Tour  de  Bergonie  (Li).  La  Toiu--<le- 

Bourgogne. 
Tour  de  Journens  (La).  La  Tour-de- 

Journans. 
Tour  do  la  Biguerne  (La).  La  Tour, 

c"  de  Saint-Jean-le-Vieax. 
Tour   do   Loriol   (La).    La    Tour-(le- 

NeuviUe. 
Tour  de  Nuyriel  (La).   La  Tour-dc- 

Ntirieux. 


Tour  des  Echelles  (La).  La  Tour-de- 

Jujurieux. 
Tour  du    Deaul    (La).   La   ï'ow-rfd-^ 

Oeau. 
Tour   es    Juifs    (La).    Lu  Tour-aux- 

Juifs. 
Tourciou.  Torcieu. 
Tourneux  (Le).  Le  Tournus,  c"  de 

Clialamont. 
Tournô.  Tournas. 
Tournons.  Tournour. 
Toussia.  Tossiat. 
Toussieu.  Toussieux. 
Toyrc.  Thoire. 
Toyri.  Thoire. 
Toyrie.  Thoîi-y. 
Toysiacus.  Thoisseij. 
Toyson  (Aqua  de).  Le  Toison. 
Toyssey.  Thoissey. 
Traforl.  Tnfort. 
Tramoie,  Traïuoye.  Tramoyes. 
Trancleria.  La  Tranclière. 
Trnncliry  (Li).  La  Tranclière. 
Trecona.  Tréconnas. 
Treconacus.  Tréconnas. 
Treczenens.  Tressenens. 
Treflbrlium.  Treffort. 
Trefforz.  Treprt. 
Treforcium,  Trefforcium.  Treffort. 
Treilli  (  Li).  La  Treille,  c°"  de  Monl- 

ceaux. 
Treis  Fontanes.   Les  Trms-Fontaines , 

c"  d'Arbent. 
Treis  Fontannes.  Le»  Trois-Fontaines , 

c"  d'Arbent. 
Treivo  Giroud  (Li).  Le  Trèvc-Giroud. 
Treivo  Molis  (Li).  Le  Trèvc-Molis. 
Tremblei   (Li).   Le    Trembley,  c"  de 

Saint-Etienne-sur-Reyssouze. 
Trembley.  Le  Tremblay,  c"°  de  Len- 

tenay. 
Trembley  (Li).   Le  Tremblay,  c°'  de 

Saint-Trivier-de-Gourtes. 
Trembley  (Li).   Le  Trembley,  c"*  de 

Sandrans. 
Tremoies.  Tramoyes. 
Tremoley. 

Tremoyes.  Tramoyes. 
Tremplo    (Li).    Le   Temple-de-Mollis- 

sole. 
Tremplo    (Laz    Terra    du).     Temple 

(La  Terrc-du-). 
Tremplo   (Nemus   du).    Tremple  (Le 

Ilois-du-  ), 
Tremplo   de  Vilars  (Li).   Le  Temple- 

de  Villars. 
Trempiez  (Li).   Le    Temple-deSaint- 

Marlin-le-ChdleL 


Tremplum  de  Vilars.   Le  Temple-de- 

Villars. 
Tremulum.  ie  Tremblay,  c""  de  Len- 

tenay. 
Trenbley    (Li).    Le  Tretnbley,  c"  de 

Saint-Martin-du-.Monl. 
Trencleri  (Li).  La  Tranclière. 
Tresant.  Trezan. 
Tresfortium.  Treffort. 
Très-la-Joux.  Très-Joux. 
Tresserva.  Tresserve. 
Tresverneis.  Trévernay. 
Très  Verlema.  Tres-Vertème. 
Treving. 
Trevium  de  la   Glay.  Le  Trive-dc-la- 

Glay. 
Trevo  (Li).  Lo  Tréve-de-Rimont. 
Trevocbium.  Trévoux. 
Trevoyes.  Trévoges. 
Trevogias.  Trévoges. 
Trevolcium.  Trévoux. 
Trevolx,  Trevouli.  Trérour. 
Trevoos.  Trévoux. 
Trevorcium.  Trévoux. 
Trevors,  Trevours.  Trévoux. 
Trevos.  Trévoux. 
Trevous,  Trevouz.  Trévou-c. 
Trevox.  Trévoux. 
Trevoz.  Trévoux. 
Treys  Lyes.  Les  Treis-Lies. 
Treyve    Meynerct    (Le).    Le    Trive- 

Meyneret. 
Treyverneis.  Trévernay. 
Treysverneyx.  Trévernay. 
Treyvo    de    Repose    Vilan    (Ai).    Le 

Trève-de-Repose-Vilain. 
Treyvo    Molis    (Li).   Le    Trève-Molie, 

c"'   de  Saint-Trivier-sur-Moignans. 
Treyvos  (Li).   Le   Trêve,    c""   d'Am- 

bronay. 
Treyvos  (Li).  Le  Trêve,  c°"  de  Monl- 

ceaux. 
Tribus  Fontibus  (De).  Les  Trois-Fon- 
taines, c"  d'Oyonnai. 
Triconeri  (Li).  La  Triconnière. 
Trievoz  (Li).  Le  Trêve,  c"  de  Saint- 

Sorlin. 
Trions  (Via  del). 

Trivium.  Le  Trêve,  c"  de  Messimy. 
Trivium.  Le  Trêve,  c"  do  .Miribel. 
Trivium  d'Art.  Le  Trêve-d'irs. 
Trivium  de  Malaraort.    Le  Trève-de- 

Malemcrt. 
Trivoitium.  Trévoux. 
Troisiacus. 

Trollieri  (Li).  La  Trolliêrc. 
Tronchi  (Li).  /.a  Tronche. 
Truchalt,  Truchault.  Le  Trucharl. 
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Truchire  (I.a).  La  Tmchiire. 

Trufeis. 

Truiel  (Li).  te  Trieux. 

Truycl  (Li).  Le  TrueL 

ïuet.  Thuet. 

Tujenum.  Tougin. 

Tuilleri  (Li).  La  Tuilicre,  c°'  de  Da- 

(;neux. 
Turèlan  (A  la).  La  Turelle. 
Tupgone.  Twgon. 
Turignat.  Thuri^at. 
Turigncux.   Saint-Jean-de-Thurignetix . 
TurîgDÎacus.  Tliunifiiat. 
Turignieu.  Saint-Jean-de-Thurigneux. 
Tiirignier. 

Turignins.  Turignin. 
Turigninus.  Turignin. 
Turinneu.  Saint-Jean-de-Thurigneiw. 
Turnatis.  Tournas. 
Turris.  La  Tour,  c°*  de  Belley. 
Ttirris.    La    Tour,    c"    de    Chazey- 

Bous. 
Tiirris    Sancti    Germani    Amberiaci. 

La  TourHle-Saint-Germain. 
Turuniacus.       Saint- Jean  -dc-Tliwi- 

gneux. 
Tusciaciu.  Thoiuetf. 
Tassiacus.  Dioiêtey. 
Tybauderi  (  Li  ).  La  Tkibaudiére,  t"  de 

Maiiieai. 
Tyboudiry  (Li).  La  Thibaudiére,  c"'de 

Saint-Didier-d'Aussiat. 
TygnayuiD.  Tenay. 
Tygnia.  Tignat. 
TyL  ThU. 
Tyleys. 

Tymoneria.  La  Timoniért. 
Tymonery  (  Li  ).  La  Timoniire. 
Tymonyry  (Li).  La  Timoniérg. 
Tyna  (Li).  La  Tine,  c"  de  Pollial. 
Tynay,  Tynnay.  Tenatj. 
Tyolery     (Li).    La    Tmliirc,   c"  île 

Saint-Marcel. 
Tyrel  (Le).    Ije   Tiret,  c"    d'Ambé- 

rieu-en-Bugey. 
Tyrct.  Le  Tiret,  c"  de  Foi^siat. 


u 


l.lTel.  Vffelle. 

L'ITella.  Uffelle. 

Unil«-sur-Reyssouzp.  Saint-JtUieniur- 

HeyMoiue. 
Urerenchi  (Fons).  L'Vrerenrhe. 
Uvachia.  Le  Vachat. 


Vacagniola.  Varragtiole. 

Vacagnola.  Varcagnole. 

Vacaritias.  Vacheresse,  c"°  de  l'Aber- 

gement-CléinenciaU 
Vaccon.  Vacon. 
Vachereces.  Vacheresse,  c'^deTAber- 

gement-Clémenciat. 
Vachereci.    Vacheresse,  c"    de    Feil- 

iens. 
Vacherina.  La  Vacherine. 
Vachons  (Chies  los).  Vachons  {Che:- 

les-). 
Vachons   (Cbi     lo).    Vachons    (Ckez- 

les-). 
Vaconis  (Viilagiiim).  Vacon. 
Vacqueri  (Li).  La  Vacquerie. 
Vacuuin.  Vouais. 
Vadrein  (Le). 
Vainera.  Vainière. 
Vairia.  Veyriat. 
Vairin.  Veijrin. 
Vaisie  (Li).  La  Veijse. 
Vaissou.  Veijssieux. 
Vaisy  (Li).  La  Veyte. 
Valans.  Valeins. 
Valbonne  (Petite-).  Valbonne,  c"  de 

Pérouges. 
Valbonne    (Le    Clymal   de   la).    La 

Vaibonne. 
Val  de  Buenc  (Le).  Le  Val-de-Bohan. 
Val  de  Rogemont  (De  la).  Is  Vai-de- 

Rougemont. 
Valeins  en  Dombes.  Valeins. 
Valenchons. 
Valons.  Valeins. 
Valeres.  VaUiires,  c""  de  Rigneux-le- 

Franc. 
Valins,  Vallins.  Valeins. 
Valires.  Valliéres ,  c"  de  Gex. 
Vallains.  Valàns. 
Valiaz  (Li).  La  Valla,  c"  du  Grand- 

Abergemenl. 
Vallée  (La).  La  Valla,  c"  de  Bey. 
Vallenoire.  Val-?i'oire. 
Valleres.  Valliéres,  c"  d'Ambérieu-en- 

Bugey. 
Valleri   (Li).   La  Valliére,  c"°  de  Ci- 

rrieux. 
Vallès.  Ka«a'-SaiH(-Sn/;)iVe. 
Vallès.  Vaux. 
Vallès  de  Ambutrix.  Vaux. 


Vallès    de    Sancto    Saturnine.   r««j'- 

Saint-Sorlin. 
Vallès  Moreti.  Vaux-Moret. 
Vallette.  La  Vallette. 
Vallès  Valanzonis.  Vaux-Valençon. 
Val  Libre.  Saint-Trivier-de-Courtes. 
Valiieri  (Li).  La  Valliére,  c"°  de  Ci- 

\Tieux. 
Vallin. 
Vallis.  Vaux. 
Vallis.     La    Val,    c"°    do     Bàgé-la- 

Viile. 
Vallisbona.  La  Valbonne. 
Vallisbone  (Patria).  La  Valbonne. 
Vallis  Canina. 
Vallis   de   Rogemont.  Le   Val-de-Rou- 

geniont. 
Vallis  Majoraevus.   La  Vallée-de-Mey- 

riat. 
Vallis  Profunda.  La  Val-Profonde. 
Vallis  Romana.  Le  Valromey. 
Vallis  Rubcimontis.  Le  Val-de-Rouge- 

mottt. 
Vallis  Saacli  Martini.  Sélignal. 
Vaiiod. 
Vallousa  (Li).  La  Valouse,  affl.  de  la 

Pernaz. 
Vaiouzonniere    (Li).     La    Valotison- 

nière. 
Val-Reson  (Lo).  Valraison. 
Vairomay.  Le  Valronicy. 
Valromesius.  Le  Valromey. 
Vais.  Vatu-. 
Valueres  (Les). 
Vanciat.  Vancia. 
Vanciaz.  Vancia. 
Vandains.  Vandeins. 
Vandeimodis  terra. 
Vandens.  Vandeins. 
Vandeyges. 
Vandin.  Vandeins. 
Vandins.  Vandeins. 
Vaneiiis.  Vanaus, 
Vancns.  Vanans. 
Vannaos.  Vanans. 
Vantia.  Vancia. 
Vaquerie  (Li).  La  Vacquerie. 
Varambonem.  Varambon. 
Varanbon.  Varambon. 
Varas.  Varax. 
Varasc.  Varax. 
Varascns.  Varax. 
Varax.  Saint-Paul-de-Varax. 
Varay.    Varey,  c"   do   Saint-Jean-ie 

Vieux. 
Varedel. 
Varei.   Varey,    e"   de    Saint-Jean-le- 

Vieux. 
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Vareiacus.  Varetj,  c"  de   Sainl-Jean- 

Ic- Vieux. 
Vareille.  Vareillet. 
Vareinges.  Vuranges. 
Vareiuiu.    Varey,   c"'  de   Sainl-Jeaii- 

le-Vieux. 
Varelli  (Mons),  c"  de  Bénonces. 
Varellias.  VaivUles. 
Varellics.  Vareille». 
Varemhon.  Varambon. 
Varembon.    Varambon,   c"  de    Che- 

vrou.v. 
Varembonis.  Varambon. 
Varena.  La  Varenne,  c°'  de  Curcial- 

Dongaloii. 
Varenes.  Varennes ,  c""  de  Saint-Jean- 

sur-Reyssouze. 
Varennas.     Varennei,    c"'   de   Saiiil- 

Jean-sur-Reyssouze. 
Varcppe.  Varêpe. 
Varepus.  Varépe. 
Varesius.  Varey,    c"  de  Saint-Jean- 

ie- Vieux. 
Varetum.  Varey,  c"°  de  Saint-Jean-le- 

Vieux. 
Varey  en  Beugey.  Varey,  c"  de  Saint- 

Jean-ie-Vieux. 
Vareysius.  Varey,  c"  de    Saint-Jean- 

ie-Vieux. 
Vareyum.   Varey,  c""   de  SainWean- 

le-Vieux. 
Varillias.  Vareilles. 
Varillies.  Vareilles. 
Varina  (Li).    La   Varenne,  c"  d'Ar- 

bigny. 
Varionarium  (Fons),  c"  d'Ordonnaz. 
Varnas.  Verna:. 
Varnosan.  Vamosa. 
Varroniesius.  Le  ]'ttlromey. 
Varsalieu.   VersaiUeu.v. 
Varuysson,  c°"  de  Coiigny. 
Vascon.  Vacon. 
Vassacailli.  Vassecaille. 
Vassailiiacus.  Versailleiu:. 
Vassaiiieu,  Vassaiiiieu.   Versailleux. 
Vassaleu.  Versailleux. 
Vassaliacus.  Vertailleux. 
Vassalieu,  Vassaiiieu.  Vertailleux. 
Vassaliuz.  Verêailleux. 
Vassailcu.  Versailleux. 
Vassaiyacus.  Verêailleux, 
Vassayiiacus.  Versailleux. 
Vaucerine.  La  Valserine. 
Vaudreneus.  Vaudrenans. 
Vaulx  Valianzon.  Vaux-Valençon. 
Vauna.  Vonnas. 
Vauserine.  La  Valserine. 
Vauvrettes  (Les),  C"  de  Feiilens. 


Vauz.  Vaux. 

Vauz.   Vaiu-,  c"  de   Saiiit-Genis-sur- 

Mentbon. 
Vavra.   La  Vavre,   c"    de   Cras-sur- 

Reyssouze. 
Vavra  (Li).  La  Varre,  c'"  de  Curtn- 

fond. 
Vavra.   Les    Vavres,     c"'     de    Mala- 

fretaz. 
Vavra  (Li).   La  Vavre,  c"  de  Mion-^ 

nay. 
Vavra  (Li).  La  Vavre,  c""  de  Saiiit- 

Marliii-du-Mont. 
Vavra  (Li).  La  Vavre,  c°°  de  Saiiil- 

Trivier-sur-Moignans. 
Vavra  de  Monteouz  (Li).  La  ]'afre, 

t"  de  Montbieux. 
Vavra    San    Pero    (Li).    La    Vavre- 

Saint-Piei-re. 
Vavra  Sant  Didier.  La  Vavre,  c"  <lu 

Plantay. 
Vavraz  (Li).    La   Vavre,   c°°  de  €i- 

vrieux. 
Vavreilli.  Vavreille. 
Vavres  (Les).  Les  l'acre»,  c"°  de  Pé- 

ronnas. 
Vavres    BruUés    (Les).    Les    Vavres- 

Brûlées. 
Vavres  de  la  Bateilli  (Les).  Les  Va- 

vrcs-de-la-Bataille. 
Vavrela   (Li).    La    Vavrette,   c"    de 

Bàgé-la-Ville. 
Vavrilly.  Le  Vavril,  c"  de  Laiz. 
VavriUy.   Vavrille,  c"°    de   Saint-An- 
dré-de-Bàgé. 
Vavrilly    de     Romaneche.     VavrilU', 

z"  de  Replonges. 
Vavroles,  c"°  de  Replonges. 
Vayria.  Veyriat. 
Vayron.    Le   Vcyron,  aUl.    du    Lon- 

gevent. 
Vecors.  Vescours. 
Vecours.  Vescours. 
Veiia.  La  Veyle. 
Veila.  Pont-d£-Veyle. 
Veisy  (Li).  La  Veyse. 
Veizias.  Veyziat. 
Vêla.  La  Veyle. 
Vêla.  Pont-de-Veyle. 
Vêla  (Li).  La  Vêla,  c-  de  Chavey- 

riat. 
Velars.  Villars-les-Dombes. 
Veleiri  (Li)  e(  Li  Veliery.  ia  Vellière. 
Velleriam.  La  Vellière. 
Vellosus,    c""    de     Saint-Marlin-lc- 

Chàtel. 
Veloigriies.  Volognat. 
Vendeins.  Vandeins. 


Vendonessa.  Sainl-Didier-d«-Formaiis. 
Vendonissa.  Naiiil-Didier-de-Formans. 
Venetonimagienses  (Vicani).  Vieu-en- 

Valromey. 
Venetoni-Diagus.  Vieuen-Valromey. 
Venitoniinagenses  (Vicani).    Vieit-en- 

Valronwy. 
Vennas.  Les  Vennes. 
Verarabon.    Varambon,   c"'    de    Che- 

vroux. 
Verboyne.  La  Valbomie. 
Vercheria.   La  Verchire,  c"  de  Bàgé- 

la-Ville. 
Vercheria.  La  Verchéi-e,  c"°  de  Bourg. 
Verchieri  (Li).   La  VerclUre,  c"  de 

Veyziat. 
Verchires  (Les).  La  Verchire,  c""  de 

Bêgé-ia-Ville. 
Verchires  (Les).  Les  VerchÎTes , c"^  de 

Dommartin-de  Larenay. 
Verchiry  (Li).   La    Vcrchère,   c"'   de 

Bégé-ia-Ville. 
Verchyry   (Li).   La  Verchére,    c"°  de 

Bourg. 
Verchyry  Gouini.  La  Verchéi-e-Gonin. 
Verconssin.  Vereotin. 
Vercosins.  Vercosin. 
Vercosiiius.  Vercosin. 
Vercray.  Vererat. 
Verdachi   et  Verdachy   (Li).  La  Ver- 

dachc. 
Verdachia.  La  Verdaehe. 
Vereysel.  Vére:el. 
Verfay.  Verfey. 
Vergeone.  Verjon. 
Vergerey  (Le),  c°°  de  Culoz. 
Vergier    (Le).     Le    Verger,    c"°    de 

Montée  t. 
Verial.  VeyriaL 

Vérin.  Veyrin.  ' 

Verjone.  Verjon. 
Verjons.  Verjon. 
Vermans. 

Verna  (Li).  La  Verne,  c"  de  Cormoz. 
Vernangis.  Vemanges,  c"  de  Sainl- 

André-de-Corcy. 
Vernateys,  c"°  de  Curtafond. 
Vernaz.  La  Varna:. 
Vernea  (Li).   La  Ventée,  c"   de  Pé- 

ronnas. 
Vernetes  (Les).  Les  Verneltes,  t"  de 

Bàgé-ia-Ville. 
Vernetum.    Le   Vemay,  c"  de   Gor- 

revod. 
Vernetum.  Les  Vcmays,  c°°  de  Pol- 

liat. 
Verney.  Le  Vemay,  c"'  de  Gorrevod. 
Verney.  Les  Vcmays,  c"°  de  Polliat. 
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Vernoya.  La  Vemaye,  c"  de  Lesche- 

roux. 
Verneya  (Li).  La  Vernée,  c"°  de  Pé- 

ronnas. 
Verneys  (Les).   Leê  Vemaijs,  c°"  de 

Ciuzilles-les-Mépillat. 
Verneys  (Les).    Les    Veimaijg,  c""  de 

Poliiat. 
Vernior.  Vertty. 
Vernio.  Vemioz. 

VernoL  Verneuil,  c""  de  Confrançon. 
Vernosa,  Vernossa.  La  Vcnwu-.e. 
Vernou.  Venioux. 
Vernuel.  Verneuil. 
Vernyos.  Vemioz. 
Vcrnyou.  Vemioz. 
Veromensis.  Le  Vali-omey. 
Veroinesius.  Le  Vah-omeij. 
Veromeys.  Le  Volromeij. 
Vcrrigneu.  Vcrrignieu. 
Verromeis.  Le  Valromey. 
Verromesius.  Le  Valromey. 
Verrometum.  Le  Valromey. 
Verromey.  Le  Valromey. 
Verromeys.  Le  Valromey. 
VcrruDiei».  Le  Valromey. 
Verrumeiisis.  /-e  Valromey. 
Verseil,  c°"  de  Sandrans. 
VerseDai.  Venonnex. 
Versenay.  Vertonnex. 
Versonaycus.  Versonnex. 
Versob.  La  Vertoix. 
Versonay.  Verioiinex. 
Veraonex.  Versonnex. 
Versoya.  La  Versoix. 
Verl.  Vers. 
Vertema.  Verimne. 
Vertingneu.  Vertingnieu. 
Vertionis.  Yerjon. 
Verucaz.  La  Verruea. 
Verzil ,  c°"  de  la  Peyrouse. 
Vesanci.  Yesancy. 
Vescors.  Vetcours. 
Vescurtis.  Vescours. 
Vesegniii.  Vesignin. 
Vesenay.  Vesenex. 
Vesency.  Vesaney, 
Vesenez.  Vesenex. 
Veaeroiice.  La  Vézeronre. 
Vesia.  Vey:iat. 
VesiacQs.  Veyziat. 
Vesias.  Veyziat. 
Vesle  (La).  La  Veyle. 
Vessigna.  Vessignat. 
Veteria  Curia,  c"  de  Chaleins. 
Velere  Rongia.  La  Vieille-Ronge. 
Veyia.  La  Veyle. 
Voyla.  Pont-<le-\'eyle. 


Veylè  (Le).  Veyles,  c"'  d'illiat. 

Veyria.  Veyriat. 

Veyriniis.  Veyrin. 

Veyronis  (Riparia).  Le  Vcyron,  afll. 
de  i'Ain. 

Veysi  (Li).  La  Veyse. 

Veysia.  Veyziat 

Veysiacus.  Veyziat. 

Veysiaz.  Veyziat. 

Veysieu ,  Veyssieu.  Veyssieux. 

Veysseti.  Veyssieux. 

Veyssia.  Veyziat. 

Veyssiacus.  Veyssieux. 

Vez  (La  Fonlaniia  de  la).  La  Vez , 
c"  de  MonlréaL 

Vialliére  Haute  (La).  La  Vieilliiro- 
Haute. 

Vieariri  (Li).  La  Vicarière. 

Vie  d'ïsenava.  Vieu-i'Izenave. 

Vicus.  Saint-Jeanle-Vieux . 

Vicus.  Vieurd'henave, 

Vicus  d'Isiiiava.  Vieu-d'lzcnaee. 

Vicus  en  Ysioava.  Vieu-d'henave. 

Vicus  subtus  Varetum.  Saint-Jean-le- 
Vieux. 

Vicus  subtus  Varey.  Saint-Jean-le- 
Vieux. 

Vieli  Rongi  (Li).  La  Vieille-Ronge. 

Viellard.  Vieillard. 

Vierre  de  Bionay  (Le),  c'"  de  Rele- 
va ns. 

Vieuget.  Yieugey. 

Vieuson.  Le  Vieujon. 

Vieu  subtus  Varey.  Saint-Jean-le- 
Vieux. 

Vieux.  Saint-Jean-le-Vieiu. 

Vieux.  Vleu-en-Valromey . 

Vieux  d'Izenave.  Vieu-d'Izenare. 

Vieux  d'Oizellon.  Saiiit-Jean-le-Vieiix. 

Viez  molin.  Le  Vieux-Houlin. 

VigUers.  Viltiers,  c"  de  Bàgé- la- 
Ville. 

Vigne  l'Empiro.  La  Vigne-de-l' Empire. 

Vignela  (Li).  La  Vignette,  c"°  de 
Manziat. 

Vignieta  (Li).  La  Vignelte,  c°°  de 
Bàgé-la-ViUe. 

Vignieux,  c"  de  Replonges. 

VUa(Li).  La  ViUe,  c"  de  Miribel. 

Vila.  ViUe-sur-Marlieux. 

Vila  Boys.  Villebois. 

Vila  Nova.  Villeneuve,  c°'  de  Viriat. 

Vilariis.  Villars-les-Dombes. 

Vilaria.  Villars-les-Dombes. 

Vilars.  Villars-les-Dombes. 

Vileta.  Villelle. 

Viliacus  Villa. 

Viliers.  Villiers,  c"°  de  Bàgc-ia- Ville. 


Vilieu.  Villieux. 

Villabois.  Villebois. 

Villa  Bosci.  Villebois. 

Villabusy.  Villebois. 

Villa  Buxi.  Villebois. 

Villa  in  Michalia.  Ville-en-Michaille. 

Villa  et  Villeta  juxta  Ambroniacuiii. 

Villette. 
Villa  Monachorum.  Villemolier. 
Villa  Monasterii.  Villemotier. 
Villa  Mosterii.  Villemotier. 
Villa  Mostier.  Villemotier. 
Villa  Moulier.  Villemotier. 
Vilianova .  Villeneuve- Agncreins. 
Villa    Nova.    Villeneuve,  c"'  de  Cley- 

zieu. 
Villa  Nova.  ViUeneuve ,  t'"  de  Crozet, 

de  Domsure,  de  Lsntet  de  Virial. 
Villar.  Villard ,  c"  de  Divonne. 
Viliar    de    Alamognia.    Le    Villard, 

c"  de  Thoiry. 
Villar    de    la    Cluse.    Villard,  k"  de 

Collonge. 
Villa  Reversura.  Villereversure. 
Villariis.  Villars-les-Dombes. 
Villarium.  Villard,  c"°  de  Collonge. 
Villarium.  Villard,  c"  de  Divonne. 
Villarium.  Le  Villard,  c"°  de  Thoiry. 
Villarium.  Villars-Dame. 
Villarium  de  Clusa.  La  Cluse,  c"°  de 

Collonges. 
Villarium  Taconis.  Villard-Tacon . 
Villar  Sancte  Marie.  Villars-Dame. 
Villars  en    Bresse.  Villars-les-Dombes. 
Villas.  Ville-en-Michaille. 
Villa  Soler.  Ville-Solier. 
Villa  Villarii  Solier.  Ville-Solier. 
Villaz.  Ville-en-Michaille. 
Villecort.  Villecour. 
Villemostier.  Villemotier. 
Villemouslier.  Villemotier. 
Villcmoutier.  Villemotier. 
Ville  Nove.  Villeneuve-.igyiereins. 
Villes  (Les).  Veyles,  c°°  d'illiat. 
Villeta.  Villette. 
Villetla.  Villette,  c""  de  Ces. 
Villette  de  Loie.  Villette. 
Villette  de  Richement.  Villette. 
Vilieu.  Villieux. 
ViUiacus.  Villieux. 
Villieu.  ViUieux. 
Villion.  Villon. 
Vineolas.  Vignolles. 
Vinerium.  Le  Vinier. 
Vinir  (Li).  Le  Vinier. 
Vinnaveaux.    Saint -Jérôme,    c""     de 

Boyeux-Saint-Jérùme. 
Vinogile.  Vineuil. 
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Vioietes.  La  Violette. 

Vioiuus.  Vieii-fii-Vab'ometj, 

Viou.  Vieu~d'I:enavt;. 

Vioujoii.  Le  Vietijon. 

Vircaria   de   Itispa-Chapeis.   La  Ver- 

t:hère-ile-Rippechapel. 
Vircionis.  Vcrjon. 
Vireu.  Viricu-k-Orand. 
Virgeiiuin.  Verger,  c"  de  Lurcy. 
Vii'gultum,  c"  (le  Montcel. 
Viria.  Viriat. 
Viriacus.  Viriat. 
Viriacus.  Virieu-le-Orand. 
Viriacus,  anc.  nom  de  Reyssuuze. 
Viriacus  in  Breyssia.  Viriat. 
Viriacus  Magnus.  Virieu-le-Graud. 
Vij'iacus  Major.  Viricu-le-(jranil. 
Viriacus.  Virieu-le-Petit. 
Viriacus  Parvus.  Virieu^le-Petil. 
Viriaz.  Viriat. 
Viries.  Viriat. 

Virieux-ie-Grand.  Virieu-le-Grand. 
Virieux-ie-Pelit.  Virieu-le-Pelit. 
Virignien.  Virignin. 
Virignins.  Vingnin. 
Viriou.  Virieu-le-Grand. 
Viriou.  Virieu-le-Pctit. 
Viriseius.  Viricicu. 
Viriaiacus.  Virisieu. 
Virisieu.  Véi-isieu. 
Virizeu.  Virisieu. 
Visencie.  Vemncij. 
Visencier.  Vesanry. 
Visenciez.  Vesaucy. 
Visignien.  Vesignin. 
Visignin.  Vegignin. 
Visignins.  Vetignin. 
Visignyns.  Vemgnin. 
Visinai.  Vetenex. 
Visinay.  Vesenex. 


Vissencie.  Vesancy. 

Vitalis  (Domus).  La  Vieilliérc-llaule. 

Vitria.  Vilriat. 

Viu  de  Ysinava.  Vieu-d'Izmtare. 

Viuz.  Vieu-d'hcnave. 

Viuz.  Vieu-en-Valromey. 

Vivarium.  Le  Vivier,  c"°  de  Crotlel. 

Viveretum.  Le  Viveret. 

Voelle.  Le  Voèrle. 

Voglein.  Vogland. 

\o^\em.  Voglaiul. 

Vognes.  Vongnc. 

Vognia.  Vongne. 

Vogny.  Vongne. 

Voignia.  Vongne. 

Volatana.  La  Vollane. 

Voilogna.  Volognal. 

Voliognat.  Volognat. 

Vollognaz.  Volognat. 

Volnatis.  Vannas. 

Vologna.   Volognat. 

Vologuia.  Volognal. 

Vologniacus.  Volognat. 

Voloignia.  Volognat. 

Voloigniacus.  Volognat. 

Voloignya.  Volognat. 

Voiompniacus.  Volognat. 

Volongna,  Volongnia.  Volognat. 

Volouiacus.  Volognat. 

Volumniacus.  Volognat, 

Volumpnia.  Volognat. 

Vongny.  Vongne. 

Vonna.  Vonnas. 

Vonnaz.  Vonnas. 

Voonia.  Vongne. 

Vorappium.  Vorépe. 

Voray[)uni.   Vorépe. 

Vorragium.  Vorrage. 

Vouczerenas.  La  Vauserèna. 

Vouvray.  Vovray,  c"  de   Chavornay. 


Vovrey.  Vooray,  c"°  de  Chanay. 

Vovrey.  Vouvray. 

Voy.  Vouais. 

Voyt.  Vouais. 

Vuerloz.  Le  Voërle. 

Vuic  de  Varey.  Saint-Jean-k-Vieux. 

Vulnalis.  Vonnas. 

Vulniacus.  Vonnas. 

Vuipiileria,   Vulpiiberia.    La     Vulpil- 

lière,  c"'  de  Curciat-Dongalon. 
Vnreacus. 

Vurpiliery  (Li).  La  VurpilUire. 
Vy  etroiUe  (La).  La  Vie-Etroite. 
Vyeu.  Vieu-d'lzenave. 
Vyriacus.  Viriat. 

Vy  Torchiaz  (La),  c"'  d'Izcnavo. 
Vyu.  Vieu-d'lzenave. 
Vyu.  Vieu-cn-Valrommj. 


w 


Wilzanus,  ruiss. 


Yone.  Yon-Artemare. 

ïons  in  Veromesio.  ï'on-irtemare. 

Yvrieui  (La  Combe  des). 

Yvuerlo.  Le  Voërle. 

Yvuerloz.  Le  Voërle. 


Zeabuens,  c."  de  Miribel. 
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